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EXTRAIT  DU  RÈGLEMENT 


Art.  i6.  —  Aucun  volume  ou  fascicule  ne  peut  être  livré 
à  l'impression  qu'en  vertu  d'une  délibération  du  Conseil, 
prise  au  vu  de  la  déclaration  du  Commissaire  délégué,  et, 
lorsqu'il  y  aura  lieu,  de  l'avis  du  Comité  intéressé,  portant 
que  le  travail  est  digne  d'être  publié.  Cette  déclaration  est 
imprimée  au  verso  de  la  feuille  du  titre  du  premier  volume  de 
chaque  ouvrage. 


JjC  Conseil^  vu  la  déclaration  de  M.  G. -A.  Prévost,  Com- 
missaire délégué,  ffortant  que  Védition  des  Actes  de  la  Chancel- 
lerie d'Henri  VI,  concernant  la  Normandie  sous  la  domination 
anglaise,  préparée  par  M.  P.  Le  Cacheux,  lui  a  paru  digne 
d'être  publiée  par  la  Société  de  l'Histoire  de  Normandie,  après 
en  avoir  délibéré,  décide  que  ut  ouvrage  sera  livré  à  l'impression. 

Fait  à  Rouen,  le  21  janvier  i^oy. 

Le  Secrétaire  de  la  Société, 

P.  Le  Verdier. 


INTRODUCTION 

Les  documents  dont  la  Société  de  l'Histoire  de  Normandie 
entreprend  aujourd'hui  la  publication  sont  extraits  des  re- 
gistres de  la  Chancellerie  de  France,  ou  registres  du  Trésor 
des  Chartes,  conservés  aux  Archives  Nationales.  Ils  corres- 
pondent à  la  période  la  plus  intéressante  de  la  domination 
anglaise  en  Normandie,  celle  qui  s*étend  de  la  mort  de 
Charles  YI  (21  octobre  1422)  à  la  signature  du  traité  d'Arras 
(il  septembre  1435),  et  ils  présentent  ce  caractère  commun 
d  avoir  été  délivrés  au  nom  d'Henri  YI,  se  qualifiant  roi  de 
France  et  d'Angleterre,  sous  la  régence  de  son  oncle,  le  duc 
de  Bedford.  Les  volumes  d'où  sont  tirés  ces  documents 
portent  aux  Archives  les  cotes  JJ  172,  173,  174  et  175. 
L'importante  collection  dont  ils  font  partie  est  trop  connue 
pour  qu'il  soit  utile  d*en  donner  ici  une  description,  même 
sommaire.  Il  nous  suflBra  d'indiquer  en  peu  de  mots  les  diffé- 
rents groupes  entre  lesquels  se  répartissent  les  actes  de  la 
Chancellerie  d'Henri  VI  relatifs  à  la  Normandie,  le  genre 
d'intérêt  qu^ils  offrent  à  Thistorien  et  le  plan  adopté  pour  leur 
publication. 

Les  premiers,  sinon  les  plus  nombreux,  sont  les  lettres  de 
donation.  Henri  V,  débarqué  à  Touques  le  l*'  août  1417, 
avait  commencé  la  conquête  méthodique  de  la  province  en 
confisquant  les  biens  de  ses  habitants  restés  fidèles  à  la  cou- 
ronne de  France.  La  plupart  de  ceux-ci,  gentilshommes  et 
bourgeois,  clercs  et  paysans,  avaient  quitté  le  pays  et  s'étaient 
réfugiés  en  Bretagne,  dans  le  Maine  ou  en  Anjou.  Que  ce 
mouvement  d'émigration,  dont  l'étendue  n^a  pas  encore  été 
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bien  déterminée  (1),  ait  eu  pour  cause  autant  la  peur  de 
l'étranger  que  le  dévouement  au  roi  légitime,  on  en  trouve  la 
preuve  dans  Tempressement  avec  lequel  beaucoup  de  fugitifs 
regagnèrent  leurs  foyers  lorsqu'Henri  V  eut  adopté  à  leur 
égard  des  mesures  de  clémence  et  que,  grâce  aux  lettres  de 
sauvegarde  facilement  délivrées  par  sa  chancellerie,  ils  se 
crurent  à  Tabri  des  vexations  dea  gens  de  guerre.  Les  Rôle^ 
Normands  et  Français  de  Bréquigny  nous  ont  conservé  des 
listes  entières  de  documents  de  ce  genre,  qui  datent  des  pre- 
mières années  de  la  conquête.  Mais  les  gentilshommes  nor- 
mands qui  avaient  pris  du  service  dans  les  armées  de 
Charles  VII,  les  bourgeois  et  les  artisans  qui  s'étaient  établis 
en  Bretagne,  des  paysans  même,  défiants  des  promesses  an- 
glaises, ne  rentrèrent  pas  aussitôt  en  Normandie,  et  leurs 
héritages  confisqués  allèrent  grossir  le  patrimoine  des  ralliés 
de  la  première  heure  ou  constituèrent  la  récompense  des 
officiers  et  des  soldats  anglais  venus  sur  le  continent.  Henri  V 
jugeait  avec  raison  que  sa  domination  serait  d'autant  plus 
solidement  assise  dans  le  pays  que  plus  de  gens  se  trouveraient 
intéressés  directement  à  la  défendre.  Après  sa  mort,  Bedford, 
devenu  régent  du  royaume  de  France,  suivit  la  même  poli- 
tique. Pendant  les  trente  années  environ  que  dura  Toccupation 
anglaise  en  Normandie,  les  terres  de  cette  province  chan- 
gèrent souvent  de  maîtres,  soit  parce  qu'elles  furent  données 
avec  une  clause  de  retour  à  la  couronne,  en  cas  de  mort  du 
bénéficiaire  sans  descendants  mâles,  ou  simplement  à  titre 
viager,  soit  parce  que  le  régent  semble  avoir  eu  pour  prin- 
cipe de  restituer  les  domaines  confisqués  à  leurs  anciens  pos- 
sesseurs, lorsque  ceux-ci  se  décidaient  à  faire  leur  soumission. 
Insérés  dans  les  registres  de  la  Chancellerie,  les  actes  relatifs 

(1)  Je  n'oublie  pas  cependant  l'excellent  travail  de  M.  Puiseux  sur 
VEmigration  normande  au  XV'  siècle^  qui  a  ouvert  la  voie  et  qui  reste 
toujours  utile  à  consulter. 


IX 

à  ces  changements  de  propriété  y  forment  une  catégorie 
nombreuse  de  documents,  qui  s'impose  de  prime  abord  à 
l'attention  de  Thistorien. 

Ces  actes,  rédigés  tous  sur  le  même  modèle,  sont  délivrés 
au  nom  d*Henri  VI,  roi  de  France  et  d'Angleterre  ;  mais 
l'intervention  du  duc  de  Bedford  est  toujours  mentionnée 
dans  le  préambule.  Gela  n'a  rien  d'étonnant  si  Ton  se  rappelle 
que  le  jeune  roi,  âgé  de  dix  mois  à  la  mort  de  son  père,  n'a 
pu  jouer  aucun  rôle  dans  les  événements  qui  se  sont  déroulés 
depuis  cette  date  jusqu'à  la  paix  d'Arras.  C'est  la  politique 
personnelle  du  régent  qui  domine  pendant  cette  période.  La 
donation  est  accordée  en  récompense  de  services  rendus  ou 
en  dédommagement  de  pertes  subies,  qui,  les  uns  et  les 
autres,  sont  quelquefois  énumérés.  On  y  indique  le  revenu 
approximatif  des  terres  confisquées  et  la  cause  pour  laquelle 
ces  terres  ont  fait  retour  à  la  couronne  :  mort  ou  forfaiture 
du  possesseur.  Souvent,  une  clause  restrictive  termine  Ténu- 
mération  des  biens  donnés.  En  voici  un  exemple  :  Au  mois 
de  février  1423  (n.  st.),  par  lettre  datée  du  camp  devant 
Meulan,  Henri  VI  donne  à  Thomas  Sentholle,  écuyer,  en  ré- 
compense de  ses  services,  des  terres  situées  dans  le  bailliage 
de  Caen,  qui  ont  été  confisquées  sur  Guillaume  de  Jurques  et 
Henri  du  Plessis,  normands  rebelles.  Le  bénéficiaire  doit  en 
jouir  jusqu'à  la  valeur  de  80  écus  de  revenu  par  an,  pourvu, 
ajoute  l'acte,  «  que  les  terres  et  héritages  et  autres  choses 
dessusdictes  ne  excédent  ladicte  somme  de  iiij*^  escuz  de 
revenue  par  an,  qu'ilz  ne  soient  donnez  a  autres  paravant  la 
date  de  ces  présentes  par  nous  ou  nostredit  oncle,  qullz  ne 
soient  de  nostre  ancien  demaine  et  qu'ilz  ne  soient  des  mai- 
sons, masures,  placés  ou  édifices  situez  soubz  nostre  chastel 
de  Falaise,  des  maisons,  masures,  carrières  et  autres  lieux 
reservez  a  Gaen,  ne  des  carrières^  perrieres  ou  autres 
choses    réservées   pour  les    édifices    de  nostre  palais  a 


Rouen >   En  général,  on  définit  dans   ces   lettres 

les  conditions  de  la  jouissance  et  Ton  y  indique  la  re- 
devance très  minime  que  le  bénéficiaire  doit  fournir.  Le 
plus  souvent  ce  dernier  n^est  astreint  qu'à  rendre  au  roi 
foi  et  hommage  ;  quelquefois  on  Toblige  à  porter  chaque 
année,  à  une  date  fixe,  à  la  ville  ou  au  château  voisin, 
un  fer  de  lance,  une  paire  d'éperons  dorés,  une  épée,  un 
chapelet  de  violettes,  etc.  Ces  documents  sont  adressés  aux 
gens  des  Comptes,  chargés  d'en  assurer  Texécutiou.  La  date 
comporte  généralement  le  nom  de  lieu,  IMndicatiou  du  jour, 
du  mois  et  de  Tannée,  la  mention  de  Tannée  du  règne.  Ils 
sont  signés  :  Par  le  Roi,  à  la  relation  du  duc  de  Bedford, 
avec  le  nom  du  secrétaire.  En  les  comparant  aux  actes  du 
même  genre  délivrés  an  nom  d'Henri  V,  dont  les  Rôles  Nor- 
y  mands  et  Français  de  Bréquigny  nous  offrent  de  nombreux 
modèles,  on  peut  constater  la  différence  des  formules  en 
usage  dans  les  Chancelleries  de  France  et  d'Angleterre  et 
reconnaître  les  signes  certains  qui  empêchent  de  confondre 
une  lettre  d'Henri  VI  avec  une  autre  de  son  prédécesseur. 

Il  est  difficile  de  savoir  si  toutes  les  lettres  de  donation 
d'Henri  VI  ont  été  insérées  dans  les  registres  de  la  Chancel- 
lerie; mais  on  peut  affirmer  hardiment  que  le  plus  grand 
nombre  d'entre  elles  y  a  pris  place,  sans  doute  à  la  requête 
des  bénéficiaires,  qui  trouvaient  dans  cette  insertion  une  ga- 
rantie contre  la  perte  possible  des  originaux.  Il  y  avait  là  pour 
la  Chancellerie  une  source  certaine  de  revenus,  sur  le  chiffre 
desquels  nous  sommes  mal  fixés.  Mais,  à  côté  de  ces  docu- 
ments, il  en  est  plusieurs  autres  qui  se  rattachent  également 
aux  archives  de  la  Chambre  des  Comptes  et  qui  n'ont  été 
insérés  dans  nos  registres  qu'à  titre  exceptionnel  :  adjudi- 
cations et  transferts  d'offices,  compris  dans  des  lettres  royales 
de  confirmation  ;  lettres  d'anoblissement  ;  lettres  de  sursis 
octroyées  à  un  feudataire  pour  bailler  Taveu  et  dénombrement 


de  ses  biens  et  rendre  au  roi  foi  et  hommage  ;  lettres  d*amor- 
tissement  pour  la  fondation  d'une  chapellenie  ;  échanges  de 
domaines  déjà  aliénés  par  le  roi  et  dépendant  toujours  de  la 
couronne,  etc.  On  retrouve  quelques  originaux  de  ces  actes 
dans  le  fonds  important  de  la  série  P,  aux  Archives  Natio- 
nales (i).  Touchant  de  près  aux  lettres  de  donation  et  présen- 
tant un  intérêt  analogue,  ils  méritent  de  ne  former  avec  elles 
qa*une  seule  et  même  catégorie. 

En  revanche,  on  doit  mettre  à  part  et  réunir  en  un  second 
groupe  les  confirmations  de  privilèges,  les  statuts  de  corpo- 
rations et  les  viditnus  des  chartes  anciennes  d'abbayes  ou 
d'hôtels-dieu.  Quelques  exemples  pris  au  hasard  suffiront  à 
montrer  la  valeur  de  ces  documents  :  privilèges  des  tenanciers 
de  Bayeux,  sujets  à  faire  le  guet  au  château,  des  marchands 
de  Portugal  et  d'Algarve  commerçant  à  Harfleur  ;  règlements 
de  la  grande  draperie  et  de  la  draperie  foraine  de  Rouen, 
unies  en  1424  ;  statuts  des  chaussetiers  de  Bernay,  des  bou- 
chers d'Evreux,  des  arrimeurs  de  la  vicomte  de  Teau  de 
Rouen  ;  ordonnance  relative  aux  marchands  de  poisson  de 
mer  et  d'eau  douce  commerçant  à  Rouen,  etc.  Ces  actes, 
généralement  très  étendus,  ont  été  publiés  dans  le  Recueil 
des  Ordonnances  des  Rois  de  France  (2).  Quant  aux  chartes 
anciennes  d  abbayes  ou  d^hôtels-dieu,  dont  la  Chancellerie 
d'Henri  VI  a  délivré  des  vidimus  et  qui  ont  été  transcrites 
dans  nos  registres,  elles  n'offrent  guère  d^intérèl  que  pour 

(1)  Et  aussi  dans  un  registre  du  xv*  siècle,  qui  est  Pceuvre  d'un  reli- 
gieux de  la  Communauté  des  Célestins  de  Rouen  et  qui  fait  aujourd'hui 
partie  du  fonds  du  séminaire  Saint-Nicaise»  aux  Archives  départementales 
de  la  Seine-Inférieure,  où  il  est  inscrit  sous  la  cote  G  9195.  (V.  l'analyse 
de  M.  4e  Beaurepaire  dans  V inventaire-Sommaire  de  la  série  G,  t.  VU, 
2«  partie,  p.  01.) 

(2)  V.  la  Uble  de  ce  recueil,  aux  dates  qui  correspondent  à  la  minorité 
d*Henri  VI. 
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rhistoire  de  ces  établissements  monastiques  ou  charitables, 
et  on  les  retrouve  d'ailleurs  à  peu  près  toutes  dans  les  cartu- 
laires.  11  me  sera  seulement  permis  de  signaler  ici  un  mande- 
ment de  Philippe-Auguste,  daté  du  camp  devant  Chambois, 
au  mois  de  mai  i204,  et  une  charte  de  saint  Louis,  datée  de 
Pontoise,  le  29  novembre  1256  :  ces  deux  actes,  relatifs  à  la 
maison -dieu  d*Andely,  sont  inédits  et  paraissent  avoir 
échappé  à  M.  Delisle^  qui  ne  fait  pas  mention  du  premier 
dans  son  Catalogue  des  actes  de  Philippe-Auguste^  ni  du 
second  dans  son  Cartulaire  Normand,  Quelques  pièces  d'un 
procès  curieux  soutenu  par  Tabbaye  de  Montebourg  devant 
TEchiquier  de  Normandie  au  sujet  de  deux  marsouins  échoués 
sur  la  grève  de  Morsalines,  un  long  vidimus  de  32  chartes, 
du  xii^  au  XV*  siècle,  relatives  à  la  même  abbaye,  d'autres 
documents  intéressant  les  abbayes  de  Saint- Wandrille  et  de 
Savigny  et  la  maladrerie  du  Bois-Halbout  méritent  également 
de  retenir  Pattention,  bien  qu'ils  n'aient  aucun  rapport  direct 
avec  l'histoire  de  l'occupation  anglaise  dans  notre  province  et 
qu'ils  soient  tout  au  plus  Tindice  des  bonnes  relations  que  le 
clergé  régulier  entretenait  alors  avec  l'envahisseur. 

Les  lettres  de  rémission  sont  les  documents  les  plus  im- 
portants et  les  plus  nombreux  de  notre  recueil.  Elles  ont  trait 
les  unes  à  des  crimes  politiques  et  les  autres  à  des  délits  de 
droit  commun.  Reproduisant  dans  leur  préambule  la  supplique 
adressée  au  roi  par  le  coupable,  elles  nous  offrent  générale- 
ment le  récit  arrangé  d'un  fait  exact.  Mais  ce  récit  est  extrê- 
mement vivant  ;  et  la  variété  des  sujets  traités,  labondance et 
la  précision  des  détails,  Tabsence  de  tout  souci  littéraire  de  la 
part  du  rédacteur  donnent  à  ces  documents  une  valeur  incon- 
testable. 11  y  a  là  des  scènes  de  village,  souvent  dialoguées, 
de  petits  tableaux  de  mœurs,  des  anecdotes  empruntées  à  la 
chronique  judiciaire  de  l'époque,  et,  s'il  est  permis  d'em- 
ployer ici  cette  expression  moderne,  des  instantanés  de  la  vie 
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de  chaque  jour,  à  la  ville  et  à  la  campagne,  qui  nous  font  voir 
artisans  et  laboureurs  dans  leurs  attitudes  familières,  nous 
renseignent  sur  leurs  habitudes  et  leur  état  d^esprit,  et,  en 
ressuscitant  avec  une  vérité  frappante  le  cadre  et  les  person- 
nages, nous  transportent  au  milieu  de  cette  société  du 
xv«  siècle^  que  domine  la  touchante  Ggure  de  Jeanne  d'Arc. 

Ces  actes  sont  tous  construits  sur  le  même  modèle.  Uex- 
posé  des  faits  qui  motivent  la  rémission  est  Tœuvre  du  cou- 
pable lui-même  ou  de  ses  parents  et  amis  charnels.  Suivant 
toute  vraisemblance,  le  scribe  de  la  Chancellerie  s*est  borné  à 
enchâsser  la  supplique  dans  les  formules  habituelles  des  let- 
tres de  grâce.  Après  les  considérants,  qui  font  allusion  soit 
à  la  jeunesse,  soit  à  la  bonne  conduite  ordinaire  du  suppliant 
et  qui  mentionnent  toujours,  outre  les  circonstances  atté- 
nuantes, rintervention  du  duc  de  Bedford,  le  roi  déclare  le 
coupable  déchargé  de  son  crime  et  lui  remet  toute  peine  et 
amende,  sauf  satisfaction  à  la  partie  civile  dans  le  cas  où  des 
tiers  se  trouveraient  lésés.  Quelquefois  cependant  l'amende 
est  maintenue  indirectement,  sous  la  forme  d'un  don  que  le 
gracié  devra  faire  à  une  ^lise  ou  à  un  hôtel-dieu,  et  on  l'o- 
blige à  un  pèlerinage  dans  quelque  sanctuaire  fréquenté  des 
environs,  ou  même  on  lui  impose  de  tenir  pendant  quelques 
jours  prison  fermée,  au  pain  et  à  Teau.  Les  lettres  de  rémis- 
sion sont  adressées  au  bailli,  au  vicomte  et  autres  officiers 
dans  le  ressort  desquels  le  crime  ou  délit  a  été  commis.  Da- 
tées de  la  même  foçon  que  les  lettres  de  donation,  sauf  qu'en 
général  le  jour  du  mois  n'est  pas  indiqué,  elles  sont  signées 
tantôt  :  Par  le  Roi,  à  la  relation  du  régent  duc  de  Bedford,  à 
la  relation  du  Ck)nseil,  à  la  relation  des  gens  tenant  TEchi- 
quier,  tantôt  :  Par  le  Conseil  ou  Par  le  Conseil  étant  en  TEchi- 
quier,  tantôt  aux  Requêtes  de  THôtel,  avec  les  noms  des 
personnages  qui  y  figuraient.  Elles  portent  la  signature  d'un 
secrétaire.  Ces  lettres  s'obtenaient  moyennant  finance,  et  il 
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est  vraisemblable  qu'aux  frais  de  chancellerie  s'ajoutait  un 
pot-de-vIn  proportionné  à  Fimportance  du  cas.  Notre  recueil 
fournit  quelques  exemples  de  braves  gens  de  la  campagne,  se 
mettant  en  route  pour  Rouen,  avec  une  somme  d'argent  assez 
rondelette,  dans  le  but  d'obtenir  leur  rémission  ou  celle  d'un 
de  leurs  amis,  et  obligés  de  revenir  dans  leur  village  les 
mains  vides,  parce  qu'ils  ont  été  détroussés  sur  le  chemin 
par  des  brigands.  Le  Trésor  tirant  de  l'expédition  de  ces  actes 
une  ressource  très  appréciable,  on  s'explique  la  facilité  avec 
laquelle  ils  étaient  délivrés  et  le  grand  nombre  de  ceux  qui 
ont  pris  place  dans  les  registres  de  la  Chancellerie. 

Lettres  de  donation  et  lettres  de  rémission  présentent  un 
intérêt  de  premier  ordre  pour  l'histoire  de  l'occupation  an- 
glaise en  Normandie,  et  ces  deux  catégories  de  documents  se 
complètent  d'ailleurs  l'une  Pautre.  Les  lettres  de  donation 
visent  surtout  la  noblesse,  le  haut  clergé  et  la  bourgeoisie; 
les  lettres  de  rémission  mettent  en  scène  le  menu  peuple  et 
n'intéressent  qu'exceptionnellement  la  petite  noblesse  et  le 
bas  clergé.  Les  premières  nous  renseignent  sur  la  transmis- 
sion des  propriétés  et  nous  permettent  de  suivre  les  diffé- 
rentes étapes  de  la  colonisation  anglaise  dans  la  province  ; 
les  secondes  nous  font  pénétrer  dans  la  vie  privée  des  habi- 
tants et  nous  révèlent  leur  mentalité.  Emanant  d'Henri  VI, 
ou  plus  exactement  du  duc  de  Bedford^  et  par  conséquent  pos- 
térieurs à  l'achèvement  de  la  conquête,  ces  derniers  docu- 
ments ne  nous  donnent  pas  les  noms  des  ralliés  de  la  pre- 
mière heure  ni  de  ceux  qui,  dès  le  début,  préférèrent  l'exil 
au  déshonneur.  Ceux-là,  on  les  trouvera  dans  les  Rôles  Nor- 
mands et  Français,  de  Bréquigny,  au  tome  XXIII  des  Mé- 
moires de  la  Société  des  Antiquaires  de  Normandie,  Mais  ils 
nous  transportent  en  plein  pays  d'occupation,  dans  un  milieu 
organisé  et  pacifié  en  apparence,  sons  un  gouvernement  qui 
s'efforçait  d'allier  la  justice  à  la  fermeté  et  qui  caressa  un 


IV 

instant  Tespoirde  conquérir  les  cœars.  Rien  n'est  pins  curieux 
que  de  saisir  sur  le  vif  {^attitude  de  la  noblesse  dans  ce  con- 
flit qui  mettait  aux  prises  ses  intérêts  et  son  dévouement 
traditionnel  à  la  couronne  de  France,  et  c*est  précisément 
cette  attitude  qui  ressort  des  lettres  de  donation.  Qrftce  à  ces 
documents,  on  peut  établir  le  bilan  des  défections  et  des  ral- 
liements, suivre  les  efforts  du  régent  pour  substituer  dans  la 
province  une  aristocratie  nouvelle  à  l'ancienne,  connaître  les 
noms  des  capitaines  angfeiis  qui  se  distinguèrent  le  plus  dans 
Tœuvre  militaire  de  la  conquête  et  ceux  des  Normands  qui  se 
montrèrent  .les  plus  ardents  à  fevoriser  les  étrangers,  com- 
prendre Faction  personnelle  de  Bedford  et  ses  procédés  de 
gouvernement.  Ces  actes  font  le  pendant  des  nombreuses 
collations  de  bénéfices  mentionnés  dans  les  Fœdera,  de 
Rymer  (1),  qui  nous  renseignent  sur  l'attitude  du  clergé 
vis-à-vis  des  envahisseurs,  et  ils  viennent  s'ajouter  à  ces  lon- 
gues listes  de  lettres  d^abolition,  copiées  par  Bréquigny,  qui 
attestent  le  ralliement  assez  prompt  de  la  bourgeoisie. 

C^est  en  parcourant  les  registres  de  la  Chancellerie 
d'Henri  VI  que  Ton  peut  se  rendre  compte  dans  quelle  me- 
sure chaque  partie  de  la  province  a  subi  Tinfluence  étran- 
gère,  où  se  trouvaient  les  centres  fidèles  et  les  centres  de 
rébellion,  comment  les  événements  militaires  ont  eu  leur 
contre-coup  sur  Tesprit  des  populations.  Avec  moins  d'élo- 
quence, mais  avec  plus  de  vérité  peut-être  que  les  passages 
souvent  cités  d'Alain  Ghartier  et  de  Robert  Blondel,  ces 
pièces  d'archives  nous  font  voir  la  grande  pitié  qui  était  alors 
au  royaume  de  France  et  nous  laissent  deviner  quelles  furent 
pendant  cette  période  les  fluctuations  de  l'opinion.  L^im- 
pression  qui  s'en  dégage  est  celle  de  la  misère  du  menu 
peuple,  rançonné  tour  à  tour  par  les  gens  d'armes  anglais  et 

(1)  Rymer,  Fœdera  et  acta  publica,  L  IV,  3*  et  4*  parties. 
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les  partisans  français,  n'échappant  aux  troupes  réglées  que 
pour  tomber  sous  la  coupe  des  brigands  de  droit  commun, 
écrasé  par  les  impôts  que  votaient  les  Etats  et  par  les  contri- 
butions de  guerre  ou  appatis  que  levaient  les  chefs  de  bandes, 
foulé  aux  pieds  et  meurtri  par  toute  cette  soldatesque  qui 
vivait  sur  le  pays.  Les  bateliers  des  bords  de  la  Seine  ne 
pouvaient  jeter  à  Teau  leurs  filets  sans  voir  surgir  des  bri- 
gands, qui  s'emparaient  de  leur  pèche  et  les  forçaient  à  les 
passer  de  Tautre  côté  du  fleuve.  Les  laboureurs  travaillant  à 
la  charrue,  loin  des  centres  fortifiés,  étaient  à  chaque  instant 
dépouillés  de  leurs  chevaux,  battus  et  pris  pour  guides  par 
des  étrangers  qui  parcouraient  la  campagne,  les  armes  à  la 
main.  Des  petites  troupes  de  cinq  ou  six  cavaliers  arrivaient 
à  rimproviste  dans  les  villages  et  pillaient  les  habitants.  Les 
y  «  buUettes  de  ligeance  »  que  les  Normands  ralliés  s'étaient 
fait  délivrer  afin  de  pouvoir  rester  sur  leurs  héritages  ne  les 
protégeaient  quHmparfaitement  contre  les  exactions  des  An- 
glais et  les  désignaient  plutôt  à  la  fureur  des  partisans  fran- 
çais et  des  criminels  de  droit  commun,  auxquels  on  appli- 
quait alors  le  même  nom  de  brigands.  11  n'y  avait  plus  ni 
repos  ni  sécurité.  On  vivait  sous  Tétreinte  d'une  terreur  con- 
tinuelle ;  et  les  luttes  incessantes  des  deux  partis,  le  nombre 
sans  cesse  croissant  des  crimes  et  des  défections,  la  nécessité 
de  mettre  le  plat  pays  en  mesure  de  résister  aux  entreprises 
des  bandes  errantes,  avaient  amené  les  Anglais  à  organiser 
les  gens  des  campagnes  en  vraies  milices,  avec  des  dizainiers, 
qui  suppléaient  à  Tinsuflisance  des  troupes  d'occupation  et 
faisaient  elles-mêmes  leur  police.  Précautions  utiles  mais 
dangereuses  dans  une  province  conquise  seulement  en  appa- 
rence :  elles  se  retournèrent  contre  Tenvahisseur  lors  des 
soulèvements  de  la  Basse-Normandie  et  du  pays  de  Gaux,  et 
même  auparavant,  dès  que  l'armée  de  Charles  YII  fut  entrée 


xvij 

en  campagne  et  que  les  premières  victoires  de  Jeanne  d'Arc 
eurent  sonné  le  réveil  des  énergies  nationales. 

On  n'entreprendra  pas  ici  de  montrer  par  des  exemples 
Tintérétque  présente  cette  publication.  Le  rôle  d'un  éditeur 
do  textes  n'est  pas  d'écrire  Thistoire,  mais  de  préparer  les 
matériaux  que  Thistorien  utilisera.  Qu'il  nous  suffise  seule- 
ment d'indiquer  que  Ton  trouvera  dans  ce  recueil  un  ensemble 
de  faits  très  utiles  pour  Pétude  de  la  criminalité  en  Normandie 
pendant  une  période  déterminée,  des  détails  aussi  abondants 
que  pittoresques  sur  la  vie  privée  et  Tétat  d^esprit  des  popu- 
lations du  xv«  siècle,  des  renseignements  inédits  sur  les  évé- 
nements militaires  dont  la  province  fut  alors  le  théâtre  et  sur 
les  capitaines  anglais  et  français  qui  y  prirent  part.  Quelques 
notes  brèves  mais  précises  révéleront  la  haine  sourde  que  les 
vaincus  nourrissaient  contre  les  vainqueurs  et  leurs  sympa- 
thies secrètes  pour  la  couronne  de  France.  S'il  est  difficile 
de  savoir  ce  que  pense  un  paysan  normand  d'aujourd'hui, 
comment  se  flatter  de  connaître  les  sentiments  de  ceux  qui 
vivaient  h  l'époque  de  Jeanne  d'Arc?  En  ce  temps-là,  la  pru- 
dence n'était  pas  seulement  une  vertu,  elle  était  une  néces- 
sité pour  quiconque  voulait  garder  sa  tête  intacte  sur  ses  deux 
épaules.  Aussi  doit-on  recueillir  avec  soin  des  documents 
comme  cette  lettre  de  rémission,  octroyée  en  1424  à  un 
pauvre  homme  de  Saint-Pierre-sur-Dive,  qui,  en  buvant  dans 
une  hôtellerie  de  Bayeux  avec  un  héraut  d'armes  anglais  dont 
il  ignorait  la  qualité,  s'était  hasardé  à  exprimer  tout  haut  ce 
qu'il  pensait  sans  doute  au  fond  du  cœur  :  «  Dieu  vueille 
garder  la  couronne  de  France,  et  doint  bonne  vie  au  duc 
d^Alençon,  et  nous  doint  bonne  paix  !  »  souhait  imprudent 
qui  lui  valut  d'être  enfermé  dans  les  prisons  de  Falaise.  Il 
faut  rappeler  encore  l'aventure  de  cet  infortuné  tailleur  d'ha- 
bits de  Notre-Dame-de-Cenilly,  qui,  un  jour  de  marché,  h 
GoutanGes,  ayant  bu  plus  que  de  raison,  déclarait  aux  sol- 
dats anglais,  de  faction  à  l'une  des  portes  de  la  ville,  qu'il 
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préférait  le  roi  Charles  au  roi  Henri,  et  qui  pour  cet  aveu  fut 
mis  aux  fers  et  jeté  dans  une  basse-fosse.  Et  peut-on  oublier 
cet  habitant  de  Rugles,  qui,  s'étant  pris  de  querelle  avec  un 
sergent  d*arc  de  la  forêt  de  Breteuil,  s'écriait  dans  un  mou- 
vement de  colère  :  *<  Je  me  doubte  que  tantost  le  temps  chan- 
gera ;  par  quoy  vous,  Messieurs  les  officiers  du  roy  d'Angle- 
terre, n'aurez  pas  si  grant  audience  !  »  et  qui  proclamait  bien 
haut  que  tous  les  officiers  du  roi  anglais  n'étaient  que  des 
larrons,  ce  qui  lui  valut  un  coup  de  pelle  ferrée  par  la  tête^ 
dont  il  mourut  ?  Aussi  bien  en  parcourant  les  lettres  de 
rémission  on  est  frappé  de  voir  le  grand  nombre  des  labou- 
reurs inquiétés  par  la  justice  pour  avoir  entretenu  des  rela- 
tions avec  les  gens  d'armes  des  garnisons  françaises,  porté 
des  vivres  et  servi  de  messagers  à  ces  brigands  des  bois  qui 
n'étaient  le  plus  souvent  que  des  rebelles,  quitté  leurs  de- 
meures pour  se  réfugier  en  pays  ennemi^  c'est-à-dire  soumis 
au  roi  de  France.  Des  insurrections  fréquentes,  des  complots 
continuels  viennent  d'ailleurs  prouver  que  le  joug  des  «  go- 
dons »  était  détesté  d'un  bout  à  l'autre  de  la  province.  Cons- 
pirations ourdies  pour  arracher  les  villes  de  Rouen  et  de 
Louviers  à  la  domination  anglaise,  soulèvement  des  habitants 
des  campagnes  sur  le  faux  bruit  de  la  victoire  des  Français  à 
Yerneuil,  exploits  de  la  bande  de  partisans  commandée  par 
Guillaume  Halle  et  d'autres  bandes  semblables  qui  terrorisent 
le  région  de  Pont-Audemer,  défections  retentissantes  comme 
celle  de  Robert  de  Carrouges  (i),  héroïque  résistance  du 
Mont-Saint-Michel,  et  plus  tard  révoltes  du  Dessin  et  du 
pays  de  Caux,  tous  ces  événements  qui,  sauf  les  derniers, 
figurent  dans  notre  recueil,  montrent  l'éveil  du  sentiment 
national  chez  ces  Normands  du  xv*  siècle»  dont  le  patriotisme 

(l)  Ces  documents  ont  été  utilisés  par  M.  Germain  LefèYre-Pontalis 
dans  une  série  d*études,  aussi  neutes  qu'attrayantes,  quMl  a  publiées 
sous  ce  titre  :  La  Guerre  de  partisane  dans  la  HauU'Nçrmandie, 
(BibUothèque  de  VScoU  dee  CharUs,  tomes  UV,  LV,  LYI  et  LVU.) 


XIX 

se  cachait  sous  les  dehors  d*une  réserve  calculée  mais  qui, 
plusieurs  années  avant  Tapparition  de  Jeanne  d'Arc,  étaient 
déjà  prêts  à  seconder  par  d'héroïques  efforts  l'action  des 
lieutenants  de  Charles  Yll. 

Le  Conseil  de  la  Société  de  l'Histoire  de  Normandie  a  jugé 
indispensable  de  réduire  à  deux  volumes  cette  publication, 
qui  en  eût  facilement  rempli  quatre.  U  lui  a  semblé  que,  plus 
étendue,    elle    embrasserait   des  documents    d^un  intérêt 
moindre  ou  trop  semblables  les  uns  aux  autres  ;  et  les  néces- 
sités budgétaires,  jointes  à  la  crainte  de  paraître  fastidieux  au 
lecteur,  ont  amené  le  Conseil  à  diminuer  Timportance  du  re- 
cueil et  à  tracer  à  réditeur  des  limites  qu'il  eût  désirées  moins 
étroites.  Forcé  d'économiser  la  place,  nous  avons  dû  adopter 
un  plan  qui  imposera  aux  travailleurs  un  double  dépouillement 
mais  qui  aura  du  moins  Tavantage  de  ne  laisser  de  côté  aucun 
document,  si  peu  important  qu^il  soit.  De  tous  ces  actes  de 
la  chancellerie  d'Henri  VI,  les  lettres  de  rémission  sont  ceux 
qui  présentent  le  plus  vif  intérêt.  Nous  publions  les  plus  cu- 
rieuses d'entre  elles  in-exlensoy  en  suivant  Tordre  chronolo- 
gique. A  la  fin  du  second  volume,  une  table  analytique  com- 
prendra les  lettres  de  rémission  qui  nous  ont  paru  moins 
importantes,  celles  qui  ont  été  publiées  par  Siméon  Luce, 
en  appendice  à  son  édition  de  la  Chronique  du  Mont-Saintr- 
Michel,   toutes  les  lettres    de   donation,   les  vidimus  des 
chartes  ancienne  d'abbayes  et  d'hôtels-dieu,  les  confirma- 
tions de  privilèges  et  les  statuts  de  corporations  qui  figurent 
dans  le  recueil  des  Ordonnances  des  Rois  de  France^  en  un 
mot  tous  les  autres  actes  des  registres  d*Henri   VI    qui 
concernent  la  Normandie.  Une  table  des  noms  de  personne 
et  des  noms  de  lieu  terminera  ce  second  volume.  Nous  avons 
Tespoir  que  ces  textes  soigneusement  établis  et  annotés  seront 
utiles  aux  historiens  et  que  nos  compatriotes  trouveront  à  les 
lire  quelque  agrément. 

Il  me  reste,  en  terminant  cette  Introduction,  à  remercier 
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le  Conseil  de  la  Société  de  THistoire  de  Normandie  de  Tac- 
cueil  favorable  qu'il  a  bien  voulu  faire  à  mon  travail,  et  en 
particulier  M.  de  Beaurepaire,  dont  les  excellents  ouvrages 
m'oot  été  d'un  grand  secours  pour  Tannotation,  M.  G.-A.  Pré- 
vost, commissaire  responsable,  et  M.  P.  Le  Verdier,  qui,  les 
premiers,  ont  signalé  Tintérét  de  ces  documents  et  m*ont 
donné  sur  le' plan  à  suivre  de  sages  conseils.  Un  nom  vient 
sous  ma  plume,  au  moment  de  publier  ces  pièces  du  xv«  siècle, 
celui  de  Siméon  Luce,  qui  les  connaissait  mieux  que  personne, 
et  qui,  en  les  parcourant  la  plume  à  la  main,  avait  conçu  le 
projet  d'écrire  une  histoire  de  la  Basse-Normandie  sous  la 
domination  anglaise.  La  mort  Ta  malheureusement  empêché 
de  réaliser  ce  dessein.  Je  ne  fais  que  m'acquitter  d'une  dette 
envers  ce  savant  regretté  qui  fut  mon  maître,  en  dédiant  cet 
ouvrage  à  sa  mémoire.  S'il  vivait  encore,  il  eût  accueilli  avec 
joie  une  telle  publication,  intéressant  à  la  fois  une  province 
qu'il  aimait  tant  et  une  époque  qui  lui  était  si  familière.  11  se 
serait  montré  indulgent  pour  ses  défauts.  Et  me  rappelant 
que  ce  savant  était  aussi  un  homme  de  cœur,  qu^en  lui  un  pa- 
triotisme ardent  s^alliait  à  une  admirable  conscience  d'énidit, 
je  ne  puis  m'empécher  de  penser  qu'après  avoir  vu  dans  ces 
deux  volumes  ce  qu'ils  sont  en  réalité,  un  recueil  de  maté- 
riaux pour  l'histoire  qu'il  rêvait  d'écrire,  il  aurait  engagé  nos 
compatriotes  à  y  chercher  par  surcroît,  non  pas  seulement 
une  diversion  aux  inquiétudes  et  aux  tristesses  de  l'heure 
présente,  mais  de  puissants  motifs  de  confiance  dans  les  des- 
tinées d'une  nation  qui  est  sortie  victorieuse  des  pires 
épreuves,  et  dont  nous  sommes  d^ailleurs  les  derniers  à  avoir 
le  droit  de  désespérer. 

Saint-Gloud,  25  juin  1907. 


ACTES 

DE  LA  CHANCELLERIE  D'HENRI  VI 

CONCERNANT  LA  NORMANDIE       ' 
SOUS  LA   DOMINATION  ANGLAISE  (1422-I435). 


1.  — Pontoise,  janvier  1423  (n.  s.)- 

Rémission  octroyée  par  Henri  VI,  roi  de  France  et 
d'Angleterre,  à  Guillaume  du  Plessis^  gentilhomme 
du  pays  de  Caux,  qui  -s'est  pris  de  querelle  avec  son 
fermier,  à  propos  d'une  certaine  quantité  d^ avoine  mal 
récoltée,  et  l'a  frappé  mortellement  de  deux  coups 
d'épieu.  (Arch.  Nat.  JJ  172,11.  2o3,  fol.  107  recto.) 

Henry,  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  et  d'Angle- 
terre, savoir  faisons  a  tous  presens  et  avenir  nous  avoir 
receu  Tumble  supplicacion  de  Guillaume  du  Plesseys, 
chevalier  (i),  chargié  de  femme,  demourant  ou  bailliage 

(i)  Guillaume  du  Plessis  était  seigneur  d'un  fief  en  la  ville  et  châ- 
tellenie  d'Arqués.  Il  avait  fait  de  bonne  heure  sa  soumission  aux 
Anglais.  Un  acte  du  roi  Henri  V,  daté  du  3o  janvier  1420,  le  remet 
en  possession  de  ses  biens,  confisqués,  le  18  mai  précédent,  au  pro- 
fil de  Robert  Sampsoa  (Rôles  Normands  et  Français  de  Bréquigny, 
no»  595  et  739.  Mém.  de  la  Soc,  des  Antiq,  de  Normandie,  XXIII, 
p.  95  et  laa.)  Dans  un  aveu  rendu  par  lui  le  10  janvier  1434  (n.  st.). 
il  prend  le  titre  de  seigneur  de  Lardenière  et  du  Mesnil-Raboult 
(ferme  de  la  commune  de  Martigny).  V.  cet  aveu  Arch.  Nat.  P  3o3, 
3*  part.,  fol.  16 3,  et  un  autre  aveu  du  même,  sans  date,  Ibid.^ 
i^  partie,  fol.  11.  Dans  ce  dernier  acte,  il  se  dit  fils  de  Bertaut  du 


deCaux,  contenant  comme,  le  samedi  avant  la  saint  Lau- 
rens  derrenierement  passée  (i),  ledit  suppliant  feust  alez 
aux  champs  veoir  ses  avoines,  que  Martin  Avisse,  son 
fermier,  et  autres  gens  estoient  alez  lier  ;  et  eust  trouvé  en 
ung  champ,  oU  il'z  assembloient  au  fauchel  ou  ratel  les- 
dictes  avoines,  grant  quantité  d'icelles  avoines  qui 
demouroit  en  perdicion,  se  feust  abassié  et  empoigné  une 
grant  poignée  des  avoines  par  lesdictes  gens  délaissées, 
comme  dit  est,  et  eusi  dit  audit  Martin,  son  fermier,  qui 
en  a  voit  la  charge,  ces  moz  ou  semblables  :  «  Veez  cy, 
bon  glanuer,  je  gaingneroie  bien  bonne  journéeayglan- 
ner  »,  et  que  c'estoit  mal  fait,  qu'il  n*en  prenoit  autre- 
ment garde  et  qu'il  vaulsist  mieux  la  mectre  a  sauveté 
que  les  vaches  et  pourceaulx  la  menaçassent.  A  quoy  ledit 
Martin  lui  respondi  felonneusement  et  orguilleusement  : 
«  Vous  veez  qui  ce  fait;  s'il  ne  vous  semble  qu'ilz  faceni 
bien,  si  les  renvoiez  a  Tostel  !  »  Et  ledit  suppliant  lui 
dist  :  «  Il  ne  vous  chaut  comment  il  en  voist;  vous 
voulez  bien  que  ladicte  avoine  demeure  a  voz  vaches  et 
voz  pourceaulx,  et  si  vouldriez  que  le  feu  feust  en  mon 
hostel  et  en  quanque  j'ay  vaillant.  »  A  quoy  ledit  Martin 
lui  respondi  despiteusenient  et  arrogamment  qu'il  voul- 
droit  que  le  feu  feust  en  l'avoine  et  les  vaches  et  pourceaulx 
feussent  en  la  mer.  Et  lors  ledit  suppliant  lui  dist  :  a  Vous 

Plessis.  11  possédait  également  à  Ouville-la-Rivière  un  ténement 
composé  d'une  masure  vide  et  de  deux  acres  de  terre,  dont  jouissait 
Jehan  le  Sénéchal,  moyennant  une  redevance  de  3  deniers  tournois 
à  la  Saint-Rcmi.  (Aveu  du  9  janvier  1408  (n.  st.),  Arch.  Nat.  P  3o3, 
iK  part.,  fol.  75  recto).  Le  sceau  de  Guillaume  du  Plessis,  appendu 
au  bas  d*une  quittance  du  a5  août  1 383,  qui  nous  apprend  qu*il 
avait  pris  part  à  la  guerre  de  Flandre,  a  été  décrit  par  Drmay, 
Invent,  des  Sceaux  de  la  collection  Clairambault  à  la  Bibliothèque 
Nationale,  t.  Il,  n.  7221. 
(i)  8  août  1422. 


estes  mauvais  villain;  quant  on  vous  dit  aucune  chose 
pour  bien,  vous  respondez  orgueilleusement  ores  et 
autresfoiz  ;  il  ne  vous  appartient  pas  de  ainsi  respondre, 
et  avez  bien  descrvi  d*avoir  ung  coup  de  baston.  »  A  quoy 
ledit  Martin,  en  persévérant  en  son  arrogance,  de  félon 
couraige  lui  respondi  plus  orgueilleusement  et  arrogam- 
ment  que  devant  :  «  Si  me  le  donnez  doncques,  s*il  vous 
semble  que  bon  soit  »,  en  provocant  de  tout  povoir  ledit 
suppliant  a  courroux,  fureur  et  ire.  Lequel  ce  veant 
et  estant  courroucié  de  son  dommaige,  esmeu  des  parolles 
haultaines  et  orguilleusement  proférées  par  ledit  Martin, 
doublant  que  ne  procedast  a  la  voie  de  fait  et  le  tuast  ou 
affolast,  par  chaleur  et  temptacion  de  Tennemi,  leva  un 
espié  quMl  tenoit  par  le  bout  ferré,  et  de  l'autre  bout  non 
ferré  fery  ledit  Martin  un  coup  sur  la  teste,  dont  il  chey 
a  terre  et  après  le  refery  un  autre  coup  au  costé;  et  a  tant 
se  party  de  la  place.  Et  ledit  Martin  fut  porté  en  un 
hostel  près  d'ilec,  oîi  il  fut  par  III I  jours  et  au  II1I«  fina 
ses  jours.  Pour  lequel  cas  ledit  suppliant,  doubtant 
rigueur  de  justice,  s*est  absenté  et  n^oseroit  demourer  au 
pays. . .  Si  donnons  en  mandement  au  bailli  de  Caux. . . 
Donné  a  Pontoise,  ou  mois  de  janvier,  lan  de  grâce  mil 
[CCCCJ  vingt  et  deux,  et  le  premier  de  nostre  règne. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  de  monseigneur 
le  Régent  le  Royaume  de  France,  duc  de  Bedfford. 
R.  Vbret. 


II.       Pans,  février  1423  (n.  s.). 

Rémission  à  Julien  le  Tailleur,  laboureur  de  la  vicomte 
de  Baveux,  qui,  étant  alléj  comme  fermier  de  la  ser- 
genterie  de  Cerisy,  en  compagnie  de  son  fils^  faire 


un  appointement  dans  la  paroisse  de  Subies,  a  frappé 

mortellement  d'un  coup  d^épée  un  nommé  Michel  Jean, 

qui  les  avait  injuriés,  et  leur  avait  jeté  un  verre  de 

.  cidre  par  le  visage,  au  risque  de  leur  crever  les 

yeux.  (JJ  172,  n.  222,  fol.  114  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons»  etc.,  nous  avoir  receue 
Tumbie  supplicacion  des  amis  charnelz  de  Julien  le 
Tailleur,  homme  de  labour,  chargié  de  femme  et 
d-enfans,  demourant  en  la  viconté  de  Bayeux,  comme 
environ  Tencommencement  du  mois  d'octobre  derrain 
passé  mil  II  Ile  XXII,  ledit  Julien,  qui  lors  estoit  fermier 
de  la  sergenterie  de  Serisy  en  ladicte  viconté  (i),  feustalé 
en  Tostel  et  taverne  de  Guillaume  Odart  en  la  sergenterie 
de  Briquesart,  en  la  parroisse  de  Subies  {2),  luy  acom- 
paignié  de  Jehan  le  Tailleur,  son  fils,  pour  essayer  de 
traictier  d'appointement  entre  les  serviteurs  du  priçur  de 
Rouvray  (3),  d'une  part  et  certaines  autres  personnes, 

(i)  Cerisy-Ia-Forêt,  Manche,  arr.  de  Saint-Lô,  cant.  de  Saint- 
Clair. 

(2)  Calvados,  arr.  et  cant.  de  Bayeux.  La  vicomte  de  Bayeux  fai- 
sait partie  du  bailliage  de  Caen  et  comprenait  les  sergenteries  de 
Bayeux,  Tour,  Cerisy,  Isigny  et  Briquessan.  Cette  dernière,  connue 
au  Moyen  âge  sous  le  nom  de  «  Marerie  de  Briquessart  »,  s'étendait 
aux  paroisses  d*Amayé-sur-Seulles,  Livry,  Hotot  et  environs. 
V.  Taveu  rendu  au  roi  Charles  VI,  le  14  mars  t394(n.  st.),  par  Jean 
Erfault,  écuyer,  pour  cette  sergenterie.  (ârch.  Nat.  P  3o6,  a«  partie, 
fol.  5o  verso.) 

(3)  Il  ne  peut  s'agir  ici  que  du 'prieuré  de  Rouvrou  (comm.  de 
Ménil-Hubert-sur-Orne,  Orne,  arr.  de  Oomfront,  cant.  d*Athis), 
cité  au  xviiie  siècle  par  Michel  Béziers  comme  l'un  des  vingt-cinq 
prieurés  simples  du  diocèse  de  Bayeux  {Mémoires  sur  le  diocèse  de 
Bayeux,  Edit.  G.  Le  Hardy  pour  la  Soc.  de  l'Hist.  de  Norm.,  I,  a8o). 
Une  dizaine  de  communes  du  canton  d'Athis,  au  nombre  desquelles 
se  trouve  Ménil-Hubert-sur-Orne,  dépendaient  jadis  du  diocèse  de 
Bayeux. 


dont  lesdis  serviteurs  estoient  plaintifs  de  mefTais  de  corps; 
ouquel  lieu  ledit  Julien  et  sondit  filz  trouvèrent  un 
nommé  Michiel  Jehan,  et  après  boire,  en  actendant  lesdis 
serviteurs  dudit  prieur  de  Rouvray,  qui  pas  n'y  vindrent 
que  ilz  lui  eussent  envoie  poisson,  paroUes  se  meurent 
entre  ledit  Michiel  Jehan  d'une  part,  qui  ja  estoit  moult 
chargié  de  boire,  et  un  nommé  Jehan  le  Poitevin,  auquel 
ledit  Michiel  Jehan  dist  moult  de  injures,  et  lui  disant 
qu'il  le  menroit  es  prisons  de  Pevesque  de  Bayeux.  Et 
pour  ce  que  lesdis  Julien  et  sondit  filz  rapaisoient  les- 
dictes  parolles  au  mieulx  que  ils  povoient,  en  requérant 
audit  Michiel  Jehan  que  il  les  laissast  en  paix,  lequel 
pour  ce  donna  audit  filz  d'un  godet  ou  verre  de  sidre  par 
le  visage;  laquelle  chose  icellui  filz  endura  et  passa  paisi- 
blement. Et  après  ce  icellui  Julien  et  sondit  filz,  ledit 
Michiel  et  ceux  qui  estoient  avecques  eulx  dessendirent 
d'un  solier  où  ilz  estoient  en  ladicte  taverne  et  vindrent 
en  la  salle  dudit  hostel,  ouquel  lieu  icellui  Michiel 
Jehan  fist  venir  un  pot  de  sidre»  et  commença  a  dire  plu- 
seurs  parolles  injurieuses  ausdiz  Julien  et  son  filz,  et  de 
fait  donna  a  icellui  Julien  d'un  godet  ou  verre  de  sidre 
par  les  yeulx  et  par  le  visaige,  en  telle  manière  que  il 
cuida  avoir  la  veue  pardue.  Pour  quoy  ledft  filz,  indigné 
de  ce  que  dit  est,  meu  d'amour  paternelle  et  pour  injure 
faicte  a  sondit  père,  donna  d'un  baston  audit  Michiel 
Jehan  un  ou  deux  coups,  tant  que  il  chay  a  terre.  Et 
après  ce  ledit  Julien,  qui  estoit  moult  courroucié  et 
comme  forsenné  de  la  grant  angoisse  que  lui  avoit  faicte 
ledit  Michiel  par  ledit  sidre,  tempté  de  l'annemi,  tira  son 
espéeet  l'en  frappa.  Pour  lesquieulx  meffais  et  pour  ce 
que  icellui  Michiel  a  esté  mal  gardé,  la  mort  s'est  ensuye 
en  sa  personne.  Pour  occasion  duquel  cas  ledit  Julien, 
pour  doubte  de  rigueur   de    justice,   s'est  absenté  du 


pays Il  paiera  dix  livres  tournois  a  Tostel  dieu  de 

Paris.  Si  donnons  en  mandement  a  nos  bailli  de  Caen  et 
viconte  de  Bayeux . . .  * .  Donné  à  Paris,  ou  mois  de  février. 
Tan  de  grâce  mil  IIII^  XXII  et  le  premier  de  nostre 
.  règne.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil. 
J.  Charknton. 


111.  —  Rouen,  mars  1433  (n.  s.). 

Rémission  à  Pierre  Berlin,  laboureur  de  Sainte-Croix- 
sur 'Buchy,  pour  le  meurtre  d'un  Anglais,  auquel  lui 
et  deux  habitants  de  la  même  paroisse  avaient  acheté 
un  certain  nombre  de  bêtes  aumailles,  (JJ  1 72,  n.  629, 
fol.  294  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  reccu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Pierre  Bertin,  povre  laboureur  juré  nostre  home  lige, 
demourant  en  la  parroisse  Saincte  Croix  près  Buchy,  ou 
bailliage  de  Caux  (i),  de  laage  de  xxx  ans  ou  environ, 
chargié  de  ifemme  et  enfans,  contenant  come,  environ  la 
saint  Martin  derrain  passée  (2),  ledit  Bertin,  Jehannot  le 
Monnier  et  Jehannotin  le  Fevre,  de  ladicte  parroisse, 
eussent  acheté  de  Jehan  le  Brun,  natif  de  nostre  royaume 
d'Angleterre,  certain  nombre  de  bestes  aumaille,  par  pris 
et  some  dont  ilz  eussent  lors  esté  d'accord,  par  ce  que 
XV  jours  après  ladicte  vendue  ilz  se  feussent  subzmis 
paier  ledit  le  Brun;  dedans  lequel  temps  iceulx  Bertin 
et  le  Fevre  eussent  porté  en  la  ville  de  Rouen  et  baillé 

(i)    Sainte-Croix-8ur-Buchy,    Seine-Inférieure,    arr.    de   Rouen, 
cant.  de  Buchy. 
(2)  La  Saint-Martin  d'hiver,  1 1  novembre  1422. 


audit  le  Brun  la  some  de  zzij  escuz  d'or  ;  et  pour  estre 
parpaié  du  demourant,  leur  eust  donné  terme  jusques  a  la 
xv»*  ensuiaht;  dedans  laquelle  seconde  xv°«  ledit  le  Brun 
eust  envoie  un  sien  page  devers  lesdiz  Bertin  et  ses  com- 
paignons,  afin  que  îlz  alassent  parler  a  lui  et  lui  por- 
tassent la  reste  et  parpaiement  de  sesdictes  bestes  aumailles, 
ou  si  non  et  que  se  il  convenoit  qu'il  alast  a  eulx,  il  les 
courrouceroit  de  corps  et  de  biens.  Pour  lesquelles  menaces 
lesdiz  Bertin  et  ses  compaignons  se  feussent  hastivement 
partiz  de  leursdiz  hostelzet  alez  audit  Rouen  en  Tostel 
ou  logeiz  dudit  le  Brun,  et  eussent  trouvé  qu'il  estoit 
desja  parti  pour  aler  devers  eulx.  Et  il  soit  ainsi  que 
quant  ledit  le  Brun  fut  venu  es  hostelz  des  dessusdiz 
Bcnin  et  compaignons,  parla  a  leurs  femmes,  en  disant 
que  se  il  n'estoit  pas  paie  d'icelle  reste  avant  qu'il  partist, 
il  ardroit  leurs  maisons  et  biens  estans  en  icelles;  et  lors 
sans  plus  dire,  pany  et  ala  augiste  audit  Buchy.  Lesquelz 
Bertin  et  compaignons,  retournez  en  leursdiz  hostelz, 
envoierent  landemain  matin  audit  lieu  de  Buchy  ledit 
Fevre,  oli  il  trouva  ledit  le  Brun,  et  lui  dist  le  voiage 
qu'il  avoît  fait  audit  Rouen,  cuîdans  parlera  lui;  les- 
quelz le  Brun  et  Fevre  partirent  dudit  Buchy  et  s'en 
vindrent  ensemble  en  Tostel  dudit  le  Fevre  audit  lieu  de 
Sainae  Croix,  où  arriva  promptement  ledit  Bertin,  et  ylec 
desjeunerent  ensemble;  et  après  se  partirent  et  vindrent 
ensemble  en  l'ostel  dudit  Bertin.  Ausquelz  ledit  Brun 
dist  qu'il  n  avoit  pas  tout  ce  qui  lui  estoit  deu  pour  le 
parpaiement  desdictes  bestes  aumaîlles.  Lesquelz  Bertin 
et  compaignons  respondirent  que  voulentiers  lui  baille- 
roieni  ce  qu'ilz  avoient,  et  de  fait  lui  baillèrent  xviij  escuz, 
lant  en  nobles  come  en  escuz  d'or,  un  noble  pour  deux 
escuz,  dont  ledit  Brun  ne  fut  pas  content.  Pourquoy  ledit  le 
Monnier,  voyant  ce,  pria  et  requist  audit  le  Brun  qu'il 
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ne  se  courrouçast  point  et  que  du  reste  qui  lui  povoit 
estre  deu  leur  voulsist  donner  terme  de  paier  jusques  a 
certain  brief  jour  de  lors  advenir,  et  que  ilz  feroient  tant 
par  devers  lui  quMl  seroit  content  d'eulx,  où  qu^il  voulsisi 
reprendre  desdictes  bestes  aumailles  jusques  a  la  valeur 
de  ce  qui  lui  estoit  deu  et  au  pris  qu'il  les  avoit  de  lui  ache- 
tés. Lequel  le  Brun,  non  content  de  ce,  meu  de  voulante 
desordonnée,  très  chaudement  et  feionneusement  leur  dist 
alors  que  jamais  ne  leur  donroit  autre  terme,  et  que  ledit 
jour  il  les  courrouceroit,  se  il  n^estoit  présentement  paie. 
Et  de  fait  lira  son  espée  toute  nue,  en  jurant  Saint  George 
que  il  leur  ardroit  leurs  maisons  et  leur  romproit  les 
testes  ou  copperoit  les  colz,  en  soy  mectant  en  faict  de  les 
ferir  et  leur  courir  sus.  Pour  refraindre  et  résister  a 
laquelle  fureur  et  desraisonnable  entreprise,  ledit  le 
Monnier  prist  ledit  le  Brun  parle  corps,  cuidant  le  apai- 
sier.  Et  lors  ledit  le  Monnier,  courroucé  et  esmeu  de  ce  que 
ledit  le  Brun  Tavoit  voulu  ferir  et  de  fait  Teust  féru  se  il 
n'eust  esté  tenu,  sousprins  aussi  de  boisson  qu'il  avoit 
beue  audit  desjeunner,  print  un  petit  coustel  qu'il  avoit 
et  en  bailla  un  horion  par  la  gorge  audit  le  Brun,  a 
l'occasion  duquel  il  est  allé  de  vie  a  trespassement.  Pour 
lequel  cas  ledit  Bertin  doubte  comparoir  au  pays,  se  ce 
n'estoit  moiennant  nostre  grâce  et  remission Si  don- 
nons en  mandement  par  ces  présentes  a  nostre  bailli  de 

Caux Donné  a  Rouen,  ou  mois  de  mars,  Tan  de  grâce 

mil  IIIIcXXII  et  de  nostre  règne  le  premier.  Ainsi  signé  : 
Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Adam. 


IV.  —  Rouen,  mars  1428  (n.  8.). 

Rémission  à  Colin  Michel,  laboureur  de  la  vicomte  de 
Valognes,  et  à  ses  enfants,  qui,  ayant  vu  leur  maison 


pillée  par  des  brigands^  ne  les  ont  pas  dénoncés, 
malgré  l'ordonnance  du  roi,  etj  pour  cette  raison, 
ont  été  dépouillés  de  leurs  biens  par  les  Anglais, 
(JJ  172,  n.  528,  fol.  294  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Colin  Michiel,  laboureur,  et  de 
Jehannin  et  Loys  Michiel,  ses  enfans,  demourans  en  la 
viconté  de  Valongnes,  [contenant]  corne  il  soit  ainsi  que, 
le  mercredi  des  Cendres  derrain  passé  (  1  ),  feussent  venuz 
de  nuyt  en  son  hostel  six  ou  sept  larrons  brigans,  et  estoit 
lors  ledit  suppliant  couché  en  son  lit,  dont  un  d'iceulx 
nommé  Pierre  Bouyon,  qui  estoit  natif  dudit  pays,  feust 
venu  parler  audit  suppliant,  lequel  eust  grant  freeur  et 
doubte  quMl  ne  le  tuast  et  murdrist  en  son  lit  ou  que  ils 
ne  l'emmenassent  prisonnier,  actendu  que,  pou  de  temps 
au  devant,  il  avoit  esté  deux  foiz  pillé.  Auquel  Bouyon 
iccUui  Collin  cria  mercy,  en  lui  priant  qu'il  ne  lui  fist 
mal.  Lequel  Bouyon  lui  distque  il  ne  se  remuast  de  son 
lit  et  que  il  n^auroit  mal.  Et  atant  le  laissa  et  retourna  a 
ses  compaignons,  qui  estoient  dedans  Postel,  lesquelz 
demandèrent  que  tantost  on  leur  baillast  a  boire  et 
mengier  ;  et  pour  doubte  de  plus  grant  inconveniant,  on 
leur  bailla  du  pain,  du  burre  et  du  sidre  de  Tostel.  Et 
après  que  ilz  eurent  mengié  et  beu  et  esté  en  icellui  hostel 
jusques  assez  près  de  mynuit,  appellerent  la  femme  dudit 
Colin  et  lesdiz  Jehannin  et  Loys  Michiel  et  autres  gens 
qui  estoient  oudit  hostel,  et  leur  firent  jurer  par  grans 
seremens  que  ja  ne  parleroient  ne  diroient  a  aucuns  que 
ilz  les  eussent  veuz  ne  oys,  en  leur  disant  et  jurant  moult 
fort  que,  se  ilz  eii  parloient  par  quelque  manière  que  ce 

(1)  17  février  1423. 


10 


feust,  ilz  les  pilleroient  et  ardroient  leurs  maisons  et 
toutes  les  gens  qui  dedans  seroient.  Et  après  ce,  ledit 
Bouyon  vint  audit  Colin,  qui  estoit  en  son  lit,  dont  il  ne 
s'osoit  remuer,  auquel  il  fist  faire  semblable  serement,  et 
lui  fist  et  dist  les  menaces  dessusdites.  Lesquelz  sup- 
plians,  pour  doubte  et  crainte  desdites  menaces, 
n'osèrent  parler  ne  fere  mencion  de  ce  que  dit  est  par 
devers  justice  ne  autrement,  ja  soit  ce  que  par  avant  eust 
esté  crié  et  publié  que,  se  aucuns  avoient  congnoissance 
de  aucuns  brigans  ne  que  ilz  eussent  esté  en  aucunes 
places,  que  ilz  les  dénonçassent  a  justice  sur  paine  de  pu- 
gnission.  Et  pour  ce  qiie  tantost  après  le  cas  advenu, 
Richart  Heton  et  pluseurs  autres  Anglois  de  la  garnison 
de  Vallongnes  eurent  congnoissance  que  lesdis  brigans 
avoient  esté  en  Tostel  dudit  Colin,  ilz  vindrent  en  son 
hostel,  prindrent  et  emportèrent  tous  ou  la  plus  grant 
partie  de  ses  biens,  come  Hz,  linges,  bestaulx,  sel,  lars  et 
pluseurs  autres  biens,  qui  bien  povoient  valoir  la  some  de 
iijc  livres  tournois  et  plus,  en  menaçant  icellui  Collin  que 
se  ilz  Teussent  trouvé  en  sondit  hostel,  ilz  le  eussent 
emmené  et  mis  en  dangier  de  mourir.  Et  depuis  ce,  le 
lieutenant  du  viconte  de  Chierebourc  fut  en  Tostel  dudit 
Colin,  saisi,  arresta  et  mist  en  nostre  main  par  inventoire 
tout  le  demourant  des  biens  d^icellui  Colin  et  les  laissa 
en  la  garde  de  sa  femmç.  Après  lesquelles  choses  ainsi 
faites  par  ledit  lieutenant,  comme  dit  est,  lesdis  Anglois 
revindrent  et  emportèrent  partie  desdiz  biens  inventoriez. 
Pour  le  doubte  desquelz  et  aussi  pour  crainte  de  rigueur 
de  justice,  lesdiz  supplians  se  sont  depuis  tousjours  tenuz 
en  lieu  a  nous  obéissant,  sans  oser  aler  ne  repairer  en 
leur  hostel,  ne  encores  n'oseroient  y  aler  se  nostre  grâce 
et  miséricorde  ne  leur  estoit  sur  ce  impanie Si  don- 
nons en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  au  viconte 


II 

de  Chierebourc  ou  a  son  lieutenant Donné  a  Rouen, 

ou  mois  de  mars,  l'an  de  grâce  mil  IIIJcXXII  et  de 
nostre  règne  le  premier,  soubz  nostre  seel  ordonné  en 
Tabsence  du  grant.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relation 
de  monseigneur  le  régent  duc  de  Bedford.  Greslé. 


V.  —  Rouen,  avril  14*3. 

Rémission  à  Philippot  Aforei,  de  Laulne,  qui,  soup- 
çonnant son  beau- frère,  Thomas  Gallois,  d'entretenir 
commerce  d^adultère  avec  sa  femme,  s^est  embusqué 
un  soir^  en  compagnie  de  Jean  Pinchart,  son  cousin 
germain,  aux  alentours  de  la  maison  dudit  Gallois, 
et  croyant  frapper  celui-ci,  a,  dans  Vobscurité, 
assommé  un  certain  Philippot  Oui  Ilote,  qui  mourut  le 
lendemain  des  suites  de  ces  coups.  UJ  172,  n.  53  i, 
fol.  295  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Philippot 
Morel,  de  la  parroisse  de  Laune  (i),chargié  de  femme  et 
enfans,  come  il  soit  ainsi  que,  par  pluseurs  foiz,  aucuns 
des  amis  dudit  Morel,  en  especial  la  femme  de  Thomas 
Gallois,  qui  est  suer  de  père  et  de  mère  dudit  Morel,  lui 
eust  dit  que  elle  avoit  veu  un  home  qui  actendoit  sa  femme 
en  certain  lieu,  en  lui  disant  qu'il  y  prenist  garde  et  il  les 
trouveroit  ensemble.  Soubz  umbre  desquelles  parolles 
ledit  Morel  se  feust  doubté  de  sadicte  femme,  tant 
que  a  certain  jour  ledit  suppliant  Teust  batue.  Pour 
laquelle  bateure  se  feust  partie  d'avec  lui  et  eust  esté  hors 
de  sa  compaignie  Tespace  de  deux  mois  ou  environ.  Pen- 

(i)  Laulne,  Manche,  arr.  de  Coutances,  cant.  de  Lessay. 
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dant  lequel  temps  ledit  Morel  ala  devers  ledit  Gallois, 
qui  a  espousé  sa  seur  corne  dit  est,  et  lui  eust  prié  qu'il 
prenist  garde  où  estoit  sadiae  femme;  lequel  Gallois  non 
obstant  qu^il  eust  espousée  la  seur  dudit  Morel,  eust  fait 
aucuns  messages  a  ladicte  femme  dMcellui  Morel  de  cel- 
lui  dont  ledit  Morel  avoir  eu  souspeçon,  et  depuis  eust 
ledit  Morel  esté  adverti  que  ledit  Galois  ne  lui  éstoit  pas 
loyal  et  qu^il  portoit  nouvelles  de  sa  femme  a  cellui  dont 
il  se  doubtoit.  Et  lors  parla  a  lui  ledit  Morel,  en  lui  disant 
quMl  estoit  houllier  et  quMl  portoit  les  messages  dessusdiz. 
Lequel  Galois  lui  eust  confessé,  et  autres  choses.  Pour 
occasion  desquelles  choses,  il  conceut  grant  hayne  avec 
ledit  Galois  et  tant  que,  a  un  certain  jour  de  karesme  der- 
rain  passé,  Teust  ledit  Morel  trouvé  en  son  hostel  avec 
sadicte  femme  en  sa  chambre  et  oyt  descendre  sadicte 
femme  de  dessus  son  lit,  dont  il  ne  fut  pas  content,  cui- 
dant  quMl  eust  eu  compaignie  charnelment  avec  sadicte 
femme,  et  donna  audit  Gallois  pluseurs  coups  d'un  fau- 
quet;  et  a  Taide  de  sadicte  femme  et  de  sa  mère  qui  seur- 
vint  audit  débat,  ledit  Gallois  s'eschappa  et  s^en  ala  hors 
dudit  hostel.  Lequel  suppliant,  meu  de  desplaisance  de 
ce  que  dit  est,  eust  dit  ou  fait  savoir  aux  gens  de  l'église 
de  la  court  de  Constances  les  choses  dessusdictes;  par 
quoy  ledit  Galois  eust  esté  cité  d'office  a  la  court  de 
l'église.  Lequel  Galois,  en  haine  de  ce  que  dit  est,  eust  fait 
citer  ledit  Morel  audit  lieu  de  Constances  pour  argent 
quMI  lui  devoit;  tant  que  a  certain  jour  dudit  temps  de 
karesme,  ledit  Morel  et  Jehan  Pinchart,  qui  est  son  cou- 
sin germain,  alerent  boire  (i)  de  la  servoise  par  nuyt  en 
Tostel  de  Germain  le  Clerc.  ^Lequel  suppliant  dist  audit 
Pinchart,  son  cousin,  les  choses  dessusdictes,  qui  de  ce 

(i)  Il  y  a  ((  boise  »  dans  le  texte. 
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fut  desplaisant.  Et  pour  ce,  après  boire,  se  partirent 
dudit  hostel,  en  voulenté  d'aler  en  l^ostel  dudit  Galois 
savoir  se  il  avoit  fait  excommenier  ledit  Morel,  qui  a  sa 
requeste  avoit  esté  cité,  corne  dit  est.  Et  quant  ils  vindrent 
auprès  de  i^ostel,  ilz  oyrent  parler  ledit  Gallois  et  un 
Qomé  Philippot  Guillote,  qui  parloient  ensemble;  et 
oyrent  que  ledit  Guillote  s'en  vouloit  partir  et  que  ledit 
Gallois  disoit  que  il  le  convoieroit;  et  lors  actendirent 
auprès  dudit  hostel,  tant  que  Thuys  feust  ouvert.  Et  ainsi 
qu^il  fut  ouven  et  que  ledit  Guillote  yssy,  lesdis 
Morel  et  Pinchart,  cuidans  que  ce  feust  ledit  Gallois, 
auquel  ledit  Morel,  pour  la  cause  dessus  touchée,  avoit 
conçeu  hayne,  par  temptacion  d'ennemi,  ledit  Morel 
donna  d*un  baston  audit  Guillote  etlefeist  cheoir  a  terre  ; 
et  aprèS|  lui  et  ledit  Pinchart,  cuidans  tousjours  que  ce 
feust  ledit  Gallois,  donnèrent  audit  Guillote  pluseurs 
coups,  tant  que  d'iceulx  ou  jour  de  landemain  ledit 
Guillote  ala  de  vie  a  trespassement.  Pour  lesquelles  causes 
ledit  Philippot  Morel  s'est  absenté  du  pays Si  don- 
nons en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  au  bailli  de 

Constentin Donné  à  Rouen  ou  mois  d'avril,  l'an  de 

grâce  mil  IIII<=XXIII  et  de  nostre  règne  le  premier. 
Ainsi  :  signé  Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens  tenans 
Teschequier.  Greslé. 

VI.  —  Rouen,  avril  1423. 

Rémission  à  Colin  Mahauit,  de  Tamerville  près 
Vaiognes^  coupable  du  meurtre  de  Richard  Blétel, 
collecteur  de  la  taille  en  ladite  paroisse.  (JJ  172, 
n.  538,  fol.  299  reao.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Colin  Mahauit, 
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de  Temmerville,  a  demie  lieue  ou  environ  de  Va- 
longnes(i),  ou  bailliage  de  Coustantin,quecome,  trois  ans 
a  ou  environ,  ledit  Colin,  qui  venoit  du  moulin,  enconira 
en  son  chemin  un  nomé  Richart  Bletel,  de  la  parroisse 
dudit  lieu  de  Temmerville,  lequel  demanda  audit  Colin 
se  il  le  paieroit  point  des  coustages,  soufTrages  et  despens 
de  la  taille.  A  quoy  ledit  Colin  respondi  :  «  Q^uelz  des- 
pens te  fault-il  ?  je  te  ay  payé  le  principal.  Se  tu  n'as  assez 
beu,  si  va  boire  et  me  laisse  aler  mon  chemin  ;  je  ne  te 
demande  riens,  et  si  ne  te  pense  a  paier  autre  chose  ».  Et 
adonc  dist  ledit  Richart  :  «  Se  tu  ne  me  paies,  je  te  men- 
ray  le  sergent  demain  a  la  journée  ».  Et  ad  ce  ledit  Colin 
lui  respondi  que  il  feist  du  pis  que  il  pourroit.  Après  les- 
quelles parolles  ledit  Richart  dist  audit  Colin  :  «  Tu  te 
moques  de  moy,  faiz  ».  Et  ce  dit,  leva  un  baston  et  frappa 
icellui  Colin  sur  le  braz.  Lequel  Colin,  quant  il  se  senti 
féru  par  ledit  Richart,  haussa  un  grant  baston,  long  envi- 
ron come  de  la- verge  d'un  flael,  et  en  frappa  ledit  Richart 
parmi  sesdens,  tant  que  il  chey  a  terre  sur  les  genoulz. 
Et  pour  doubte  qu'il  ot  que  ledit  Richart  ne  se  relevast  et 
ne  lui  courust  sus,  le  referi  dudit  baston  parmi  la  temple, 
telement  que  du  coup  il  ala  de  vie  a  trespassement.  Et 
lors  ledit  Colin  mist  la  main  au  soing  d^icellui  feu 
Richart,  print  les  roolles  et  escriptures  de  ladite  taille,  et 
lesgecta  dedans  une  mare.  Et  ce  fait  s'en  ala  en  sa  maison 
fere  sa  besoingne,  en  laquelle  il  s'est  tousjours  tenu  sans 
ce  que  il  ait  esté  souspeçonné  ne  accusé  dudit  cas,  jusques 
environ  la  mi  caresme  derrain  passée  que  on  Ta  souspe- 
çonné  dudit  cas.  Pour  occasion  de  laquelle  chose,  doub- 

tant  rigueur  de  justice,  se  parti  de  sadite  maison Si 

donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  a  noz 

(I)  Tamerville,  Manche,  arr.  et  cant.  de  Valognes. 
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hailli  de  Coustantin  et  viconte  de  Chierebourc  ou  a  leurs 

lieux  tenans Donné  a  Rouen,  ou  mois  d'avril,  Pan 

de  grâce  mil  lIIIcXXIIl  et  le  premier  de  nostre  règne. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens  tenans 
Teschequier.  Greslé. 


Vil.  —  Rouen,  24  avril  1423. 

Rémission  à  Thomas  le  Monnier,  dit  Mailarif  pécheur 
de  Dive  :  il  s^en  revenait  de  tendre  dans  la  mer  et 
d'attacher  avec  des  pieux  son  filet  ou  venet,  lorsquUl 
rencontra  un  autre  pêcheur^  nommé  Vimont  Gosset  : 
celui-ci  ayant  arraché  plusieurs  des  pieux  dudit 
Mallartj  il  s'engagea  entre  les  deux  hommes  un 
combat  à  coups  de  bêche,  au  cours  duquel  ledit  Vi- 
mont fut  mortellement  blessé.  (JJ  172,  n.  254,  fol.  129 
recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  reccu 
Pumble  supplicacion  de  Thomas  le  Monnier,  dit  Mal- 
ien, nostre  homme  lige  et  subgiet  demourant  en  nostre 
obéissance,  contenant  que  come,  le  jeudi  prochain  après 
pasques  Tan  mil  IIII^  XVIII  (1),  ledit  Thomas  Mallart, 
qui  est  du  mestier  de  la  mer,  lors  demourant  a  Saint 
Sauveur  de  Dyve  (2),  se  feust  parti  de  sondit  hostel  et  aie 
en  la  mer  pour  tendre  un  filé  nommé  venet  pour  prendre 
les  poissons,  ainsi  qu'il  avoit  communément  acoustumé 
faire,  et  l'eust  atachié  a  pluseurs  pelz  a  Taide  d'une 
busche,  et  lui  estant  encores  en  sondit  venet,  il  vit  venir 
a  lui  un  nommé  Vimont  Gosset,  aussi   pescheur  et  du 

(i)  3i  mars  1418. 

(2)  Dive,  Calvadott  arr.  de  Pont-l*Ev6que,  cant.  de  DozuU. 
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mestier  de  la  mer,  lequel  semblablement  venoit  de  tendre 
un  venet  pour  prendre  poissons  en  la  compaignie  de 
Colin  et  Henry  diz  Marre,  poisonniers  en  ladicte  pes- 
cherie  avec  ledit  Vimont  Gosset,  lesquelz  Marre  ledit 
Vimont  laissa  aler  leur  chemin  devers  leurs  hostelz.  Et 
quant  ledit  Vimont  Gosset  fut  venu  auprès  dudit  Mallart, 
il  print  et  arracha  pluseurs  des  pelz  qui  tenoient  ledit 
venet  dudit  Mallart.  Lequel  Mallart  lui  dist  par  pluseurs 
fois  qu'il  se  deportast  et  que  s*il  y  eust  des  gens  il  criast 
haro  sur  lui.  Lequel  Vimont  lui  respondi  qu'il  n'y  de- 
mourroit  ja  pel  ou  venet  dudit  Mallart,  et  leva  une  besche, 
de  laquelle  il  avoit  atachié  sondit  venet,  pour  ferir  ledit 
Mallart.  Lequel  Mallart,  pour  résister  au  coup,  maie 
voulenté  et  voye  de  fait  dudit  Vimont.  leva  sa  besche  qu'il 
tenoit  et  d'îcelle  receut  le  coup  que  lui  donna  ledit  Vi- 
mont, duquel  il  lui  tist  ou  manche  de  sa  besche  une 
grant  oche,  et  tellement  que  d'icellui  coup  il  Teust  afolé 
se  ne  feust  ladicte  résistance.  Et  oultre  ce  ledit  Vimont, 
non  content  des  choses  dessusdictes,  mais  en  acumulant 
mal  sur  mal  et  continuant  en  sa  fureur  et  propos  damp- 
nable,  leva  de  rechief  sadicte  besche,  et  de  tout  son  po- 
voir  s  efforça  de  referir  encores  ledit  Mallart.  Lequel  ce 
veant,  pour  résister  au  coup,  éviter  a  la  mort  et  en  repel- 
lant  force  par  force,  leva  aussi  sa  besche  par  cas  de  mes- 
chief,  et  de  sang  esmeu  et  chaude  cole  Ten  fery  un  coup 
seulement  par  la  teste  et  descend!  sur  les  veines  du  col, 
chey  a  terre,  et  depuis  fut  emporté  en  son  hostel,  ouquel 
assez  tost  après  il  ala  de  vie  a  trespassement,  si  comme 
Pendit.  Pour  occasion  duquel  cas,  icellui  suppliant... 
s*est  absentez  du  pays. . .  Il  fera  un  pèlerinage  a  Nostre 
Dame  de  Bris  (  i  )  et  fera  célébrer  xiij  messes.  Si  donnons 

(  I  )  Briz,  Mtnche,  t  ^  r.  et  cant  de  Valognct. 
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en  mandement  par  ces  présentes  au  bailli  de  Rouen 

Donné  à  Rouen,  le  xxiiij«  jour  du  mois  d^avril,  Pan  de 
grâce  mil  II 11^  XXIII  et  le  premier  de  nostre  règne. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  de  mons.  le  Régent 
le  Rovaume  de  France  duc  de  Bcdford.  R.  Vbret. 


VllI.  —  Rouen,  27  avril  1423. 

Rémission  à  Guillaume  de  Mons,  drapier  de  Louviers, 
qui  s^est  trouvé  impliqué  dans  un  complot,  ourdi  peu 
de  temps  après  la  prise  de  cette  ville  par  les  Anglais, 
dans  le  but  de  la  livrer  aux  Bourguignons  de  la 
garnison  de  Vernon.  (JJ  172,  n.  23o,  fol.  118  recto.) 

Henry,  etc.,  A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  ver- 
ront, salut.  Savoir  faisons  nous  avoir  receue  Tumble  sup- 
plicacion  de  Guillaume  de  Mons,  du  mestier  de  drap- 
perie,  natif  de  la  ville  de  Louviers,  a  présent  demourant 
a  Paris,  contenant  que  corne,  au  devant  que  ladictc  ville 
de  Louviers  feust  mise  en  Tobeissance  de  nostre  très  chier 
seigneur  et  père,  cui  Dieu  pardoint  (i),  ledit  suppliant 

(i)  La  capitulation  de  Louviers  fut  signée  le  sS  juin  1418 
(BoNNiir,  Cartulaire  de  Louviers,  t.  Il,  2*  f>art.,  p.  42-45).  Le 
5  juillet,  le  duc  de  Qarence  écrivait  à  Richard  Mcrlawe,  maire  de 
Londres,  pour  lui  annoncer  la  prise  de  cette  ville  et  la  continuation 
des  succès  du  roi  d*Angleterre.  {Ibid,,  n.  437.)  Le  mdmc  jour, 
Henri  V,  étant  au  siège  devant  Pont-de-rArche,  accordait  aux  bour- 
geois de  Lonviers  des  lettres  d'abolition  générale  et  les  remettait 
en  possession  de  leurs  biens,  moyennant  le  paiement  d*une  contri- 
bution. (/Hi.,  n.  438.  —  BaioviGNY,  Rôles  Norm,  et  Franc. ^ 
n.  208.)  Le  duc  de  Qarence  reçut  le  titre  de  capitaine  de  la  place, 
avec  John  Godard  comme  lieutenant.  (Br^quigny,  Rôles  Norm,  et 
Franc,,  n.  iSSç.)  Le  i5  janvier  142 1,  le  sieur  de  Gorrj  était 
nommé  par  Henri  V  capitaine  de  Louviers.  (Ibid.,  n.  912.)  Il  fut 
remplacé  peu  de  temps  après  par  Guillotin  de  Lansac. 
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feust  demourant  en  icelle  ville  de  Louviers,  en  laquelle  il 
avoit  acoustumé  de  tout  temps  faire  sondit  mestier  et 
fait  de  sa  marchandise  de  draps  et  laines,  et  après  la  red- 
dicion  de  laquelle  ville,  icellui  suppliant  eust  fait  le  sere* 
ment  devant  les  gens  de  nostredit  feu  seigneur  et  père 
commis  a  iceulx  recevoir  et  prins  sa  bullecte,  ainsi  quil 
estoit  lors  acoustumé.  Et  lui  estant  en  icelle  ville  de  Lou- 
viers,  lui  fut  dit  et  rapporté  par  une  femme  que  les  gens 
de  feu  nostre  très  chier  et  amé  cousin  le  duc  de  Bour- 
gongne,  derrenierement  trespassé,  cui  Dieu  pardoînt, 
qui  lors  estoientà  Vernon  en  garnison  pour  feu  nostre 
très  chier  seigneur  et  ayeul  le  roy  de  France  derreniere- 
ment trespassé,  cui  Dieu  pardoint,  retourneroient  et  gai- 
gneroient  voulentiers  ladicte  ville  de  Louviers  sur  nostre 
très  chier  seigneur  et  père,  et  de  ce  apportoit  lettres  icelle 
femme  de  par  eulx  ou  aucuns  d'eulx  a  feu  Jehan  Valois, 
bourgeois  de  ladicte  ville  de  Louviers,  afin  de  faire  avoir 
entrée  ausdictes  gens  de  nostredit  feu  cousin  de  Bour- 
gongne  en  ladicte  ville  ;  dont  icellui  suppliant  se  esmer- 
veilla  et  dist  a  icelle  femme  qu^elle  n^en  parlast  plus.  Et 
depuis  icellui  Valois  se  trahy  par  aucunes  fois  par  devers 
icellui  suppliant  pour  le  cuider  traire  a  sa  voulenté,  en 
disant  qu'il  avoit  eues  lettres  des  gens  de  nostredit  feu 
cousin  de  Bourgongne  et  qu'ilz  avoient  entreprins  de 
retourner  et  gangner  ladicte  ville  de  Louviers  sur  nostre- 
dit seigneur  et  père  (i).  A  quoy  icellui  suppliant  lui  dist 

(i)  Ce  projet  des  Bourguignons  contre  Louviers,  que  les  chroni- 
queurs du  temps  ne  mentionnent  point,  est  à  rapprocher  d*un 
passage  de  la  chronique  de  Pierre  de  Fenin,  qui  signale  un  com- 
plot destiné  à  rendre  la  ville  de  Rouen  aux^mêmes  Bourguignons 
peu  de  temps  après  la  capitulation  du  19  janvier  1419.  Les  deux 
tentatives  échouèrent  et  furent  suivies  de  nombreuses  exécutions. 
Sous  le  no  448  du  Cartulaire  de  Louviers^  Bonnin  a  publfé  Tana- 


quMl  gftrdast  bien  quil  feroit  et  qu^il  se  mettrok  agrant 
dangier  et  qui  ne  lui  en.padast  pUs^,  et  que,  «n  unt  quli 
lui  wuchoit,  il  ne  s^en  mesloit  ne  vouloit  aucunement 
merier.  Et  oe  venu  a  la  congnoissance  des  gens  «coffioiers 
de  iK>stredit  feu  seigneur  et  père  audit  lieu  de  Louvier«, 
et  aussi  pour  ce  que  ledit  su-ppliant  ne  f  avok  pas  fait 
assavoir  a  justice,  lesdis  Valois  «t  suppliant  furent  prins 
et  emprtsomiez  ou  cfaastel  de  ladîcte  ville.  EttCuU  es^ns 
en  icelltti,  tedtt  «uppUant,  de  nuit,  ja  soit  ce  quil  £eu8t 
pur  et  innocent  dudit  cas,  et  d^cellui  ledit  de  Valois,  <^i 
depuis  en  fut  décapité,  le  découpa  entiepement,  corne  on 
dit,  mais  pour  double  de  rigueur  de  juatioe,  ^iUy  par 

\fwt  de  plusieurs  documenu  xolastfs  k  cette  conjuratioii.  il  y. est 
questioii  d'une  eoqu^e  pour  t^uver  les  noms  fies  cf^pUratei^rs  ^^t 
de  leur  exécution.  Lcuiis  membres  écartelés  furent  déposés  sur  des 
piques  en  un  endroit  élevé  de  la  ville.  Au  reste,  Louviers  ne  resta 
pas  longtemps  aux  mains  des  Anglais.  La  Chronique  normande 
de  Pierre  Cochon  (édtt.  Beaurepaire,  p.  3o8-3o9),  nous  apprend 
qu'au  «oois  de  décembce  a 4x9,  les  Français  prirent  cette  ville  d'as- 
saut et  y  firent  un^grand  nombre  de  prisonniers.  Le  a4  du  même 
moiv  -i^  s*empar^rent  du  Chfiteau-Gaillard,  dont  le  capitaine  fut 
fidt  prisonnier  et  emmené  par  eux  à  Louviers.  Ils  trouvèrent  dans 
cette  forteresse  le  sire  de  Barbazan,  capitaine  français  de  Melun, 
fait  prisonnier  par  les  Anglais  lors  du  siège  de  cette  ville,  et  ils 
remsDeaèvent  en  enompdie  aviic  eux.  —  Voir  également,  à  propos 
(luj)ai:iage  de  la  Normandie  entre  iea  influences  armagnacques  et 
bourguignonne^,  un  curieux  document  publié  par  M.  de  Beaure- 
paire :  Accord  conclu  entre  les  capitaines  du  parti  de  Bourgogne 
et  les  capitaines  du  parti  d'Orléans,  5  juin  14 18  (Bibliothèque  de 
TEcole  des  Chartes,  Xl^'VL  Soy-Siç).  M.  Germain  Lefèvre- 
Ponudis  a  mis  en  relief  l'importance  de  ces  faits  historiques  dans 
la  série  d'articles  fort  curieux  qu'il  a  publiés,  dans  la  Bibliothèque 
de  VEcole  des  Chartes^  sous  ce  titre  :  La  guerre  de  partisans  dans 
la  Hauie^Normandie  (t.  LIV,  p.  475  et  suiv.)«  articles  dont  la 
documentation  est  en  grande  partie  empruntée  aux  pièces  des 
ArdÛTes  nationales  que  nous  publions  ici. 
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dessus  les  murs  d'icellui  chastel  et  s'en  eschappa,  et  de- 
puis s^est  tousjours  tenu  et  tient  a  Paris,  où  il  s'est  marié, 
et  aucunesfois  aie  et  conversé  ou  pays  de  Bourgongne, 
pour  la  continuacion  et  fait  de  sa  marchandise,  ne  onques 
puis  n'osa  retourner  audit  lieu  de  Louviers.  Et  puis  a 
entendu  nagaires  par  aucuns  marchans  dudit  lieu  de 
Louviers,  qui  sont  venuz  en  Tostel  dudit  suppliant  a 
Paris,  que  par  noz  lettres  patentes  données  a  Rouen  le 
xxviij*  jour  d'octobre  derrenierement  passé,  nous  avoir 
(sic)  remis  et  pardonné  a  tous  ceulx  qui  s'en  estoient  alez 
hors  de  nostre  duchié  de  Normandie  en  autres  lieux  soubz 
diverses  seigneuries  et  leur  donné  congié  de  revenir  et 
amener  leurs  biens  et  demourer  en  nostredit  pays  de 
Normandie  sauvement  et  seurement  dedans  la  feste  de 
Noël  derrenierement  passé,  reservez  ceulx  qui  seroient 
coulpables  de  certains  crimes  et  maléfices  declairez  en 
nosdictes  lettres,  desquelles  ledit  suppliant  n'est  aucu- 
nement coulpable  ne  participant  ne  n'a  aucunement 
demouré  hors  de  l'obéissance  de  nostredit  seigneur  et 
ayeul  ne  de  nostredit  cousin  de  Bourgongne,  et  des  long 
temps  a  grant  désir  et  voulenté  de  retourner  et  fréquenter 
audit  lieu  de  Louviers,  laquelle  chose  il  n*oseroit  bonne- 
ment faire  obstant  ce  que  dit  est Si  donnons  en 

mandement  au  prevost  de  Paris,  aux  bailliz  de  Rouen  et 

d'Evreux Donné  a  Rouen,  le  xlvij*  jour  d'avril  l'an 

de  grâce  mil  IIIIc  XXIII,  et  de  nostre  règne  le  premier. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  démons,  le  Régent 
de  France,  duc  de  Bedford.  R.  Veret. 
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IX.  —  Rouen,  mai  1423. 

Rémission  à  Guillot  Pinchon,  de  Breteuil,  auquel 
Simonnet  Voue!,  dudit  lieu,  avait  révélé  son  inten^ 
tion  de  tuer  un  Anglais,  de  passage  dans  le  pays,  et 
qui  ne  s^est  préoccupé  ni  de  prévenir  d^ avance  la  viC" 
time,  ni  de  dénoncer  le  meurtrier  à  la  justice.  {JJ  1 72, 
n.  532,  fol.  296  verso.) 

Henry,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  panie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Guillot  Pin- 
chon,  povre  laboureur,  demourant  à  Bretueil  (i),  chargié 
de  trois  petiz  enfans,  que  comme,  en  karesme  derreniere- 
ment  passé,  Simonnet  Vouel,  dudit  lieu  de  Bretueil^  eust 
envoie  sa  femme  devers  ledit  Guillot,  laquelle  lui  eust 
dit  qu^il  alast  parler  audit  Vouel,  son  mary,  et  pour  sa- 
voir qu'il  vouloit  y  ala  icellui  Guillot,  sans  penser  ne  estre 
aucunement  adverti  de  la  voulenté  d^icellui  Vouel.  Le- 
quel Vouel  dist  audit  Guillot  que  il  y  avoit  un  Anglois 
logié  en  Postel  d^un  nomé  Estiene  le  Petit,  et  que  icellui 
Anglois  ne  menoit  que  une  guide  avec  lui,  et  qu^il  con- 
venoit  qu^ilz  le  tuassent.  A  quoy  ledit  Guillot  tantost  lui 
respondi  qu'il  n'avoit  onquesesté  a  mort  d'omme  et  ja, 
se  Dieu  plaist,  n^seroit,  en  lui  disans  :  «  Se  tu  me  crois, 
tu  n'en  feras  rien  ;  car  se  tu  le  fais,  tu  pers  toy,  ta  femme 
et  enfans.  »  Et  a  tout  son  povoir  icellui  Guillot  le  des- 
meut de  sa  folle,  dampnable,  mauvaise  voulenté  et  en- 
treprise. Après  lesquelles  parolles,  ledit  Vouel  lui  pro- 
mist  que  de  ce  ne  feroit  riens,  et  de  fait  mena  icellui 
Vouel  en  son  hostel  pour  le  fere  couchier,  afin  quil  peust 
oublier  sa  maie  intencion  et  voulenté.  Et  après  ce  que  il 
eust  fait  despouUier  icellui  Vouel  tout  prest  de  soy  cou- 
Ci)  Breteuil-8ur-Iton,  Eure,  arr.  d'Evreux,  ch.-l.  decant. 
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chier,  se  party  ledh  GuiUot  d^avec  lut«  cuidantque  icellui 
Vouel  se  deust  couchier,  et  lors  s^en  retourna  en  son 
bostel.  Et  lâtidttaâin  an  ttattin,  avant  que  ledil  GiriUot 
feiist  levé,  îceUtfi  Vorad  vint  hurter  asott  huys  et  tai  feist 
Ouvrir  et  drst  audit  Guillot  :  c  L'Angkyis  est  mon,  il  en 
est  foit.  »  Et  icellui  Ottiftot  lui  re^pcmdi  el  dist  qu'if  estoit 
un  itiautirh  homme,  quil  s^en  alast  et  qii*i)  n^avofi  cure 
de  sa  compaignie  et  qu'il  avoit  desers  sa  femme  et  ses  en- 
fans  et  la  ville  de  Bretueil,  qui  pour  ce  en  auroit  a  souf- 
frir. Et  onques  puis  ne  vit  icellui  Vouel.  Pour  occasion 
duquel  cas  ainsi  advenu,  corne  dit  est,  et  pour  ce  que 
icellui  Guillot  ne  adverti  pas  ledit  Anglois  de  ce  que  lui 
avoit  dit  ledit  Vouel,  cuidàdt,  corne  dessus  est  dit,  que  Je 
cas  ne  deust  point  advenir  et  aussi  pour  ce  quil  ne  fist 
devoir  de  fere  prendre  icelloî  Vouel,  ce  qu'il  n'eust  osé 
fére  pour  doubte  de  lui,  doubtam  rigueur  de  justice  s'est 

absenté  du  pays Si  donnons  en  mandement  par  ces 

mesmes  présentes  au  bailly    d'Evreux Donné  a 

Rouen,  ou  mois  de  may.  Tan  de  grâce  mil  II 11^  XXIII 
et  le  premier  de  nostre  règne.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a 
U  relacion  des  gens  tenans  Teschequier.  Greslé. 


X.  —  Rouen,  mai  1423. 

Rémission  à  Perrin  Huet,  de  SainUThomas  de  Saint- 
L6,  qui,  emprisonné  pour  avoir  volé  deux  bœufs,  s'est 
échappé  de  sa  prison  et  a  tenu  le  parti  des  brigands, 
(JJ  172,  n.  533,  fol.  296  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'omble  supplicacion  de  Perrin  Huet,  de  la  parroisse 
Saint  Thomas  de  Saint  Lo,  cliargié  de  femme  et  de  plu- 


seurs  enfans,  contenant  corne  iceltuî  suppliant  se  feust 
piéça  rendu  en  fobeissance  de  feu  nostre  très  chier  sei- 
gneur et  père,  cui  Dieu  pardoint;  depuis  laquelle  reddi- 
cion  il  eustesté  prins  et  admené  prisonnier  es  prisons  de 
Qostredit  feu  seigneur  et  père  audit  lieu  de  Saint  Lo^ 
pour  cause  et  souspeçon  de  deux  beufs  qui  avoient  esté 
prins  en  Postel  de  la  Champaigne,  appartenant  a  feu 
Thomas  de  la  Luiserne  (i),  jadis  chevalier,  et  pour  sous- 
peçon aussi  de  pluseurs  autres  pilleries  et  roberies; 
lequel  suppliant^  pour  cequil  estoit  clerc,  eust  esté  rendu 
et  baillé  prisonnier  à  Tofficial  dudit  Saint  Lo  pour 
Tevesque  de  Constances;  qui  depuis  se  party  et  rompi  les 
prisons  dudit  evesque  et  se  mist  en  franchise  en  Teglise 
Nostre  Dame  de  Saint  Lo,  de  laquelle  il  a  esté  banny  et 
forjuré  du  pays;  depuis  lequel  ban  et  forjurement  ledit 

(i)  Thomas  de  la  Liuerne,  chevalier,  rend  aveu  au  roi  Charles  VI, 
le  2X  février  141^  f)our  sa  terre  de  la  Luzerne  (Manche,  arr.  et 
cant.de  Saint-Lô).  (Arch.  Nat.,  P  3o6,  n.  81.)  Rallié  de  bonne 
heure  à  la  cause  anglaise,  il  prête  serment  de  féauté  à  Henri  V,  le 
8  mars  141 9  (Bib.  Nat.,  Franc.  26042,  n.  5333),  et  il  est  main- 
tenu, le  a5  mai  de  cette  année,  en  possession  de  ses  biens,  aux 
termes  de  la  capitulation  de  Cherbourg,  forteresse  où  il  était  ren- 
iermé  au  moment  de  la  reddition.  (Ibid.,  Franc.  26043,  n.  5523.) 
Le  24  juin  14 19,  après  la  prise  d'Avranches  par  les  Français  du 
Mont-Saint-Michel,  Thomas  de  la  Luzerne  fut  un  des  neuf  gen- 
tilshommes normands  chargés  par  le  roi  d*Angleterre  d*appeler 
sous  les  armes  la  noblesse  du  Cotentin.  (BuS<iui6ny,  Rôles  Norm, 
€t  Franc,  n.  617.)  Le  même  jour»  il  recevait,  en  récompense  de 
son  dévouement  aux  envahisseurs,  une  partie  des  dépouilles  d'Oli- 
vier de  Mauny  {Ibid,^  n.  618)^  notamment  la  seigneurie  de  Marcé 
(Bib.  Nat.  Franc.  26044,  n.  5638).  Sa  mort  est  antérieure  au 
26  août  1422,  car,  à  cette  date,  Henri  V  maintient  Catherine 
Suhart,  veuve  de  Thomas  de  la  Luzerne,  en  possession  de  60  livres 
de  revenu.  (Baé<iuiG!iY,  Rôles  Norm,  et  Franc,,  n.  i334.)  —  Voir, 
au  suiet  de  ce  chevalier,  Chronique  du  Afont-^aint-Michel,  édit. 
Siméon  Luce,  I,  114,  note  6. 


suppliant,  comme  desconforté  et  qui  n^avoit  de  quoy  se 
vivre  ne  gouverner  sadite  femme  et  enfans,  qui  s'en 
estoient  alez  et  retraiz  devers  lui  hors  dudit  pays,  est 
retourné  en  icellui  pays  et  a  fait  fait  de  guerre,  s'est  armé 
et  tenu  le  parti  de  noz  ennemis  tenans  le  bois  et  esté  en 
la  compaignie  de  pluseurs  compaignons  nosdiz  ennemis* 
et  a  pluseurs  raencontres  par  eulx  faites  tant  d'Anglois 
que  autres,  dont  les  aucuns  ainsi  raencontrez  ont  esté 
tuez  ;  a  esté  aussi  a  pluseurs  prises  et  raençonnemens  de 
pluseurs  noz  subgiez  et  fait  pluseurs  bateries  et  pilleries 
tant  de  jour  que  de  nuyta  hommes  et  a  femmes  et  yceulx 
mis  en  pluseurs  et  divers  tourmens,  et  fait  et  eu  part  et 
participacion  de  pluseurs  roberies  et  pilleries  faites  par 
iceulx  noz  ennemis.  Et  il  soit  ainsi  que  icellui  suppliant, 
ayant  très  grant  desplaisance  au  cuer  des  mallefices  des- 
susdiz  et  oye  nouvelle  de  la  très  miséricordieuse  grâce, 
par  nous  nagaires  octroyée  et  faite  publier  en  telz  et  sem- 
blables cas,  et  qui  a  très  bonne  et  diligente  voulenté  de 
soy  retraire  d'iceulx  maléfices  et  retourner  en  nostredite 
obéissance,  vivre  désormais  paisiblement  et  ioyaulment 

soubz  nous a  icellui  suppliant,  ou  cas  toutes  voies 

que  il  n'auroit  esté  coulpable  de  la  dampnable  mort  per- 
pétrée en  la  personne  de  feu  nostre  très  chier  cousin  le 
duc  de  Bourgoigne  derrain  trespassé,  cui  Dieu  par- 
doint  (i),  de  la  traison  commise  par  Olivier  de  Blois,  ses 
adherens  et  complices,  a  rencontre  de  nostre  très  chier  et 
amé  oncle  le  duc  de  Bretaigne(2),  ne  commis  sacrilège 

(i)  Allusion  au  meurtre  de  Jean  Sans-Peur,  duc  de  Bourgogne, 
tué  le  dimanche  lo  septembre  1419,  sur  le  pont  de  Montereau,  par 
des  hommes  d'armes  de  Tescorte  du  Dauphin. 

(a)  Allusion  à  Penlèvement  de  Jean  V,  duc  de  Bretagne,  au  mois 
de  février  1420,  par  Olivier  de  Blois,  comte  de  Penthièvre,  fils 
aîné  de  Jean    de  Penthièvre  et  de   Marguerite  de    Clisson.  On 
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ne  esté  cause  de  perdre  villes  et  forteresses  estans  en  nostre 

obéissance  et  autres  cas  reservez  en  nosdites  lettres 

avons  quicté  remis  et  pardonné,  etc..  Si  donnons  en 

mandement à  nostredit  bailli  de  Coustantin 

Donné  à  Rouen,  ou  mois  de  may.  Tan  de  grâce  mil 
IIIIc  XXIII  et  de  nostre  règne  le  premier.  Ainsi  signé  : 
Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens  tenans  l'eschequier. 
Adam. 

XI.  —  Rouen,  mai  1423. 

Rémission  à  Etienne  Fessart,  laboureur  y  qui,  pris  et 
rançonné  par  des  brigands  de  la  forêt  de  LyonSy  a 
dû,  pour  racheter  une  partie  de  sa  rançon,  leur  aban- 
donner des  vivres  et  leur  servir  de  messager.  (J J  1 72, 
n.  534,  fol.  297  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Estienne  Fessart,  povre  homme 
laboureur,  chargié  de  femme  et  de  sept  petiz  enfans,  con- 
tenant corne,  des  long  temps  a,  il  ait  esté  en  Tobeissance 
de  feu  nostre  très  chier  seigneur  et  père  et  de  nous  et  en 
bullecte  (i),  et  il  soit  ainsi  que,  environ  le  mois  de  sep- 
tembre derrenierement  passé,  il  feust  aie  en  la  ville  de 

trouvera  l'événement  raconté  tout  au  long  dans  V Histoire  de  Bre^ 
tagne,  de  La  Bordbrih,  t.  IV,  p.  igô-aoS  {Le  complot  de  Margot 
de  CUssonf. 

(i)  Siroéon  Luce  a  publié,  parmi  les  pièces  diverses  qui  font  suite 
à  son  édition  de  la  Chronique  du  Mont- Saint-Michel,  le  modèle 
de  ces  «  bullettes  »  ou  «  bullettes  de  ligeance  »,  que  tout  Nor- 
mand, dit-il,  devait  se  faire  délivrer  pour  n'être  pas  inquiété  par 
les  Anglais  et  pour  obtenir  la  restitution  de  ses  biens  englobés 
dans  la  confiscation  en  masse,  décrétée  par  Henri  V,  le  9  février 
1419,  de  toutes  les  propriétés  privées  de  la  Normandie.  (Chro- 
nique du  Mont-Saint'Michel,  I,  91.) 
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Lions  (i)  en  la  Corest,  où  le  fermier  du  moulin  dudit  lieu 
i*avoit  mandé  pour  mectre  ledit  moulin  a  point  de  mou- 
dre. Auquel  lieu  lui  estant  en  Tostel  dudit  fermier.  là  où 
il  souppoit,  au  soir,  feussent  venuz  pluseurs  brigans,  c^est 
assavoir  feu  Nicole  Souris,  prestre,  Georget  FolenfTant  et 
autres,  lesquelz  eussent  prins  lui  et  un  nomé  Regnault 
Sanson  et  emmenez  en  la  forest  dessus  ledit  lieu,  et  les 
eussent  liez  et  bailliez  en  garde  a  trois  de  leurs  compa- 
gnons. Et  ce  fait  feussent  retournez  audit  lieu  de  Lyons, 
pour  quérir  du  pain  et  du  vin  en  ta  taverne  d^icellui  lieu, 
où  ilz  trouvèrent  le  sergent  d^iccllui  lieu  de  Lyon^»  que 
ilz  tuèrent,  s'en  retournèrent  là  où  il  estoit  lié.  Et  si  tost 
que  ilz  furent  retournez,  ledit  Souris  dist  audit  Sanson 
que  il  lui  avoit  une  foiz  osté  une  de  ses  dames  par  amours 
et  qu^il  lui  sacheroit  Tame  du  corps,  et  de  fait  le  tua  lors, 
en  disant  qu^il  en  feroit  autant  audit  suppliant.  Lequel 
suppliant  leur  cria  mercy  et  quMlz  eussent  mercy  de  lui 
et  de  sesdiz  enfans.  Oye  laquelle  chose,  ledit  Geoi^et  lui 
dist  qu'il  n^auroit  mal,  mais  il  donneroit  audit  Souris. 
X.  escuz  d'or  que  il  leur  promist  paier,  dont  il  fina  a 
ladite  ville  de  Lions  de  .iiiî.  escuz  d^or  qu'il  leur  bailla 
et  des  six  autres  lui  donnèrent  terme  jusques  a  un  mois; 
pendant  lequel  temps  ledit  Souris  fut  prins  et  exécuté 
pour  ses  démérites.  Et  depuis  vint  ledit  Georget  en  Tostel 
dudit  suppliant  et  lui  demanda  lesdiz  six  escuz.  Aaquel 
il  respondi  que  il  ne  les  pourroit  paier,  et  ledit  Georget 
lui  respondi  que  il  les  lui  paieroit  ou  feroit  de  la  cour- 
toisie a  Tavcnant,  ou  il  le  tueroit  et  bouteroit  le  feu  en  son 
hostel.  Pour  double  de  laquelle  chose  et  par  contrainte, 
il  fallu  que  ledit  suppliant  lui  baillast  deux  pains  de  son 
hostel,  un  rez  d^avoine  et  des  pommes,  que  il  leur  porta 

(i)  Lyons-l a-Forêt,  Eure,  arr.  des  Andelys,  ch.-l.  de  cant. 
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en  unes  besaces  au  bois,  et  oultre  contraint  qu'il  alast  en 
une  ville  en  laforest  de  Lyons,  nommée  Lisors  (i),  quérir 
les  compaîgnons  d'icelle  qui  y  estoieat  et  gardoient  un 
prisonnier.  Auquel  lieu  il  ala  et  ramena  iceulx  compai- 
gnons,  qui  avoient  ledit  prisonnier.  Et  depuis  landemain 
de  nuyt  vint  le  page  dudit  Geocget  et  autres  avec  lui,  qui 
remmenèrent  au  bois  pour  parler  a  jcellui  Georg^t.  Le- 
quel Georgist  lui  demanda  se  il  avoit  veuz  nulz  Angloîs, 
et  il  respondi  que  non»  et  il  lui  dist  que  il  menioit  et  qu'il 
en  estoit  passé  ung,  et  faloit  qu'il  les  convoiast  en  la 
forest  de  Bray^  et  il  lui  respondi  que  il  alast  quérir  ses 
compaignons  et  il  les  convoieroit.  Et  ce  pendant  que  il 
les  aloit  quérir,  ledit  suppliant  s'en  fouy  et  se  absenta,  ne 
depuis  n'osa  retourner  en  son  pays,  tant  pour  double 
desdiz  brigans  que  pour  double  que  il  ne  feust  reprins 
parjustice  des  cas  et  choses  dessusdites...  Si  donnons 
en  mandenflent  par  la  teneur  de  ces  présentes  au  bailli  de 

Gisors Donné  a  Rouen,  ou  mois  de  may.  Tan  de 

grâce  mil  IIII^  XXIII  et  de  nostre  règne  le  premier. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens  tenans 
l'eschequier.  Adam. 

XII.  —  Rouen,  mai  1414. 

Rémission  à  Jean  Scelles,  du  MesniUEudes,  surpris  en 
compagnie  d^un  brigand,  qui  venait  faire  sa  sou- 
mission, et  rendu  responsable  d^un  autre  brigand, 
son  cousin^  qu*il  avait  cautionné,  (JJ  172,  n.  535, 
fol.  298  reao.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Jebannot 

(i)  Eure,  arr.  des  Ândelys,  cant.  de  Lyont-la-Forét. 
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Scelles,  laboureur,  de  la  parroissedu  Mesnil  Eude  (i),  en 
la  viconté  d'Auge,  que,  come,  environ  Pasques  fleuries 
derrainement  passées  (2),  un  nomé  Guillaume  Loyàulté, 
brigant,  vint  en  Tostel  du  père  dudit  Jehannot  et  lui  dist 
qu'il  esconvenoit  quMl  le  convoiast  jusques  en  la  ville  de 
Glos  (3)  et  quMl  s'en  vouloit  aler  en  son  lieu  et  demeure 
vers  Montfort  (4),  dont  il  estoit  natif,  pour  soy  retraire 
de  ladite  briganderie^  et  que  plus  ne  vouloit  estre  brigant, 
corne  il  disoit,  en  priant  et  requérant  très  affectueusement 
de  rechief  audit  Jehannot  qu'il  te  convoiast  jusques  audit 
lieu  de  Glos,  oti  il  a  distance  de  chemin  environ  lieue  et 
demie.  Et  vintrent  jusques  a  ta  parroisse  Saint  Martin  de 
la  Lieue  (5),  ouquel  lieu  ilz  furent  rencontrez  par  Pierre 
de  Neufville,  Jehan  et  Henry  diz  de  Quierville,  Guil- 
laume des  Haies,  Guillaume  le  Cadet  et  pluseurs  autres 
en  leurcompaignie,  par  lesquelzilz  furent  prins,  arrestez 
et  menez  a  Lisieux  ;  ouquel  lieu  ledit  Loyaulté,  pour  ses 
démérites,  a  esté  pendu,  et  ledit  suppliant,  doubtant 
rigueur  de  justice,  en  le  menant  par  les  dessusnomez, 
come  dit  est,  se  bouta  en  franchise  et  entra  en  Peglise  de 
Saint  Pierre  de  Lisieux,  doubtant  aussi  qu'il  n'eust  em- 
peschement  a  l'occasion  de  ce  que  pieça  il  pleiga  un  sien 
cousin  germain  nomé  Jehannet  Scelles^  qui  come  brigant 
avoit  esté  prins  et  estoit,  lors  qu'il  le  pleiga,  prisonnier 
audit  lieu  de  Lisieux,  c*est  assavoir  que  ledit  son  cousin 
seroit  bon  et  loyal  envers  nous  et  vivroit  de  lors  en  après 
come  homme  de  bonne  et  loyal  vie  ;  et  depuis  ce  icellui 

(i)  Le  Mesnil-Eudes,  Calvados,  arr.  et  cant.  de  Lisieux. 
(a)  28  mars  1423. 

(3)  Glos-sur-Risle,  Eure,  arr.  de  Pont-Audemer,  cant.  de  Mont- 
fort-8ur-Risle. 

(4)  Montfort-sur-Risle,  Eure,  ch.-L  de  cant. 

(5)  Saint-Martin-de-la-Lieue,  Calvados,  arr.  et  cant.  de  Lisieux . 
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son  cousin,  meu  de  mauvais  et  desloyal  courage,  est 
retourné  a  la  mauvaise  et  détestable  vie  de  briganderie, 
où  il  est  encores  a  présent,  faisant  pluseurs  maulx  et  lar- 
recins  comme  brigant,  auquel  ledit  Jehannet  Scelles  a  esté 
parler  ou  bois  oti  il  estoit,  afin  qu^il  se  retrayst  de  sa  mau- 
vaise vie;  et  pour  aidier  a  aucuns  des  bonnes  gens  du 
paisy  qui  par  lui  et  autres  brigans  avoient  esté  prins  et 
raençonnez  et  en  especial  pour  Jehan  de  la  ChauUe,  qu'ilz 
«voient  raençonné  a  la  some  de  ijc  escuz  d'or  et  vj  marcs 
dVgent,  dont  a  la  requeste  d'icellui  Jehannet,  ledit 
Scelles,  son  cousin,  lui  relâcha  cent  escuz  et  deux  marcs 
d'argent  ;  et  aussi  pour  ce  que  icellui  suppliant  a  gardé  et 
porté  un  saufconduit  donné  de  Jehan  de  Harecourt, 
tenant  le  parti  contraire  a  nous  (i),  duquel  il  s^est  plu- 
seurs foiz  aidié,  tant  pour  lui  come  pour  les  autres  parro- 
chiens  dudit  lieu  du  Mesnil  Eudes,  pour  lesquelles  causes 
icellui  Jehannot  Scelles,  pour  crainte  et  rigueur  de  jus- 
tice, s'est  defuy  et  absenté  hors  de  sondit  pays Si 

donnons  en  mandement  par  cesdites  présentes  aux  bailli 

de  Rouen  et  viconte  d*Auge Donné  a  Rouen,  ou 

mois  de  may.  Tan  de  grâce  mil  IlII^  XXIII,  et  de  nostre 
r^ne  le  premier.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion 
des  gens  tenans  Teschequier.  Greslé. 

(i)  Jean  VIU  d'Harcourt,  comte  d'Aumale  et  de  Mortain,  sei- 
gneur d'Anvers,  celui  qui  fut  tué  l'année  suivante  à  la  bataille  de 
Vemeuil.  Né  le  9  avril  iSçô,  du  mariage  de  Jean  VII  d'Harcourt  et 
de  Marie  d'Alençon,  il  était,  par  sa  grand'mère  maternelle,  Cathe- 
rine de  Bourbon,  le  cousin  issu  de  germain  de  Charles  VU,  et  par 
sa  mère,  Marie  d'Alençon,  le  cousin  germain  de  Jean  II,  duc  d'Alen- 
çon,  celui  que  Jeanne  d'Arc  appelait  «  le  beau  duc  >••  Le  22  mars 
1421,  le  comte  d'Aumale  avait  pris  une  part  glorieuse  à  la  victoire 
de  Bau^,  remportée  sur  les  Anglais  de  Thomas  Lancastre,  duc  de 
Clarence,  par  une  petite  armée  franco-écossaise,  que  commandait 
Jein  Stuait,  comte  de  Buchan. 
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Xffl.  —  Paris,  juin  I4t3. 

Rémission  à  un  pêcheur  de  VetheuU,  pour  avoir  p€ssé 
des  brigands  dans  son  bateau  de  l'autre  c&U  de  la 
rivière  de  Seine.  (JJ  172,  «.  229.  fol.  117  verso.) 

Henry,  etc., Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receue  rum- 
ble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de  Guillaume 
Coste,  dit  Guillaut,  povre  homme  pescheur  demeurant 
en  nostre  ville  de  Vethueil  (  i  ),  contenant  comme  la  veille 
de  la  feste  monsieur  saint  Martin  derrain  passée  (2),  plu- 
seurs  hommes  appeliez  brigans  feussent  venuz  hurter  a 
Tostel  dudit  exposant  environ  quatre  lieues  denuyt.  Pour 
doubte  desquelz  icellui  Guillaut  se  feust  départi  de  son 
hostel,  où  il  estoit  couchié,  et  s*en  cuida  fouir  tout  nu, 
excepté  de  sa  chemise,  par  Puis  de  derrière  de  sondit 
hostel.  A  l'issue  duquel  huys,  il  trouva  pluseurs  d'iceulx 
brigans,  qui  le  saisirent  et  prindrent  et  le  firent  entrer  en 
la  rivière  de  Seine,  où  ilz  le  menèrent  et  tellement  le  con- 
traignirent par  menaces  et  autrement  qull  ala  quérir  son 
batel  a  nou  (3),  lequel  estoit  mussié  entre  deux  isles,  di- 
sant que  se  il  ne  retournoit  a  eulx  atout  son  dit  batel, 
que  ilz  emmeneroient  sa  femme  et  son  filz,  que  ilz  tenoient 
en  sa  présence  et  si  bouteroient  le  feu  en  son  hostel  et 
avec  ce  le  destruiroient  xiu  corps,  se  jamais  it  povx>ieQt 
tenir.  Pour  doubte  desquelles  jnenaces,  ledit  GuiUaiit 
feust  aie  quérir  sondit  batd  et  Teust  amené  aux  dessuadtz 
brigans,  et  tant  que  les  aucuns  se  passèrent  en  icellui.  Et 
quant  ledit  suppliant  se  fut  chaussé  et  vestu  en  son  hostel, 

(i)  Vetheuil,  Seine-et-Oise,  arr.  de  Mantes,  cant.  deMagny. 

(2)  10  noveirtbre  14^2. 

(3)  Cf.  GoDBPROY,  Diction,  de  Vmnc.  langue  française^  au  mot 
No.  On  peut  entendre  ici  ce  mot  dans  le  s^ns  de  bac  ou  de  'bateau 
à  rames. 
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où  il  fut  mené  par  les  aucuns  dUceulx  brigans,  le  rame- 
nèrent a  sondit  batel  et  par  lui  se  firent  passer  la  rivière. 
Après  lesquelles  choses  ainsi  faites,  icellui  suppliant, 
moult  indigné  et  courrouciez  eust  dit  aux  dessusdiz  ces 
parolles  ou  en  substance  :  <  Messires,  il  vàult  mieux  que 
vous  me  tuez,  car  aussi  bien  fault-il  que  je  muyre  pour 
ce  que  je  ai  fait  !  >  Et  lors  lui  fut  respondu  par  lesdiz 
brijans  :  «  Venez  vous  en  avec  nous.  >  Ce  que  il  fist,  et 
encores  y  est.  Pour  doubte  desquelles  choses,  et  que  depuis 
lors  il  s*est  tousjours  tenu  a  grans  frais  et  despens  au  lieu 
de  Saint  L^er  en  Yveline  (i),  sans  avoir  commis  autre 
crime  que  dit  est,  ledit  suppliant,  pour  doubte  de  rigueur 
de  justice,  n'ose  ne  nbseroit  bonnement  converser  ne 

repairier  au  pais  avecques  sa  femme  et  mesnage Si 

donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  a  nostre 

bailli  de  Gisors  ou  a  son  lieutenant Donné  a  Paris, 

00  mois  de  iuing,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  XXIII  et  de 
nostre  r^ne  le  premier.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  Montfort. 

XIV,—  Paris,  juin  1423. 

Rémission  à  Robin  Cequaigne,  tisserand  de  Boissy^  en 
la  vicomte  d^Orbec^  qui,  s^étant  trouvé  en  la  compa- 
gnie du  sire  de  Scales,  capitaine  de  Bemay,  lors  de 
la  reprise  de  cette  ville  par  les  Français,  fut  emmené 
prisonnier  par  eux  au  Mans,  et,  n'ayant  point  d'ar- 
gent pour  payer  sa  rançon^  dut  se  mettre  à  leur  ser- 
vice et  'les  accompagner  dans  leurs  chevauchées, 
(JJ  172,  n.  233»  fol.  1 19  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Pomble  suppUcacion  de  la  femme,  parens  et  amis  cbar- 

(1)  Saint-L4gcr-«ii--Yvttliiies,  Soiae-et-Oise,  acr.  et  cant.  de  Ram- 
bouillet. 
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nelz  de  Robin  Coquaîgne,  jeune  homme  tixerant  de  draps, 
natif  de  la  paroisse  de  Nostre  Dame  de  Boissy  en  la 
viconté  d'Orbec  (ij,  contenant  comme,  ou  mois  d'aoust. 
Tan  mil  IIII<^  XXII  derrénierement  passé,  icellui  Robin 
estant  en  la  ville  de  Bernay  avecques  les  Angloîs,  en  la 
compaignie  desquelz  il  se  tenoit  et  chevauchoit  soubz  le 
seigneur  de  Lescals,  pour  la  garde  et  défense  de  ladicte 
ville  de  Bernay  (2)  et  résister  a  Pentreprinse  des  ennemis 
qui  avoient  couru  et  couroient  oudit  pays  en  grand  nom- 
bre, et  par  especial  en  icelle  ville  de  Bernay,  laquelle  fut 
pillée  et  robée  par  lesdis  ennemis  (3)  et  ledit  Robin  prins 
prisonnier  et  mené  en  la  ville  du  Mans  et  ilec  mis  a  raen- 
çon  a  certaine  grosse  somme  de  deniers;  et  pour  ce  qu'il 
n^avoit  de  quoy  la  paier,  fut  mis  aux  fers,  bactu  et  dure* 
ment  traictié  et  par  long  temps  détenu  prisonnier  en  grant 

(i)  Boissy-Lamberville,  Eure,  arr.  de  Bernay,  cant.  de  Thibcr- 
ville. 

(2)  L'intéressant  travail  de  M.  de  Beaurepaire  :  De  radministra- 
tion  de  la  Normandie  sous  la  domination  anglaise^  dans  lequel  se 
trouvent  analysés  en  détail  trois  comptes  de  Pierre  Surreau,  rece- 
veur général,  pour  les  périodes  qui  vont  de  novembre  1423  à 
septembre  1425,  et  de  septembre  1428  à  septembre  1429,  nous 
donne  la  liste  des  places  fortes  de  Normandie,  avec  les  noms  des 
capitaines  qui  les  commandaient  (p.  31-40).  Bernay  ne  figure  pas 
dans  cette  liste,  et  M.  Lefèvre-Pontalis  {BibL  de  VEc.  des  Chartes, 
LIV,  495,  note  2)  en  a  conclu  qu'il  n*y  avait  alors  ni  capitaine  ni 
garnison  payés  par  le  Trésor  pour  cette  forteresse.  La  pièce  que 
nous  publions  ici  fait  mention  d'une  garnison  anglaise  de  Bernay, 
commandée  par  Thomas,  sire  de  Scales.  Une  autre  liste  de  chfi- 
teaux  et  de  capitaines,  copiée  par  Bréquigny  (Rôles  Norm.  et 
Franc.,  n.  i359),  donne  comme  premier  capitaine  de  Bernay, 
après  la  conquête  anglaise,  William  Howton. 

(3)  Allusion  à  la  défaite  des  Anglais  et  à  la  reprise  de  Bernay, 
au  mois  d*août  1422,  par  une  troupe  de  Français  que  commandait 
Jean  VIU  d'Harcourt,  comte  d'Aumale,  ayant  à  ses  côtés  Jean  de 
la  Haye  et  Ambroise  de  Loré,  capitaine  de  Sainte-Suzanne. 
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povreté  et  misère,  et  par  pluseors  fob  en  péril  de  mon. 
Et  pour  ce  que  lesdis  ennemis,  qui  le  deteaoieot  prisoo- 
nier,  virent  qu^ilz  ne  poroient  estre  paiez  de  la  finance  a 
quoy  ilz  l'avoient  mis,  Tamonnesterent  et  requistrent  par 
piuseurs  fois  que  s'il  les  vouloit  senrir  et  cbeTaucbier  en 
leur  compaignie,  que  ilz  le  delirreroient  de  prison,  et 
ainsi  gangneroit  sa  finance.  Lequel  Robin,  se  voyant  en 
grant  dangier  et  destresse  et  qu'il  n'avoit  dequoy  paier  sa- 
dicte  finance  ou  raen<;on,  doublant  de  pis  avoir,  se  ac- 
corda a  les  servir  et  demoorer  avecqnes  ealx,  et  lesquelz 
nos  ennemis  il  a  serviz  etcbevaucbié  en  leur  compaignie 
en  piuseurs  courses,  assemblées  et  autrement  les  compai- 
gner,  jusques  environ  le  xij^  jour  du  mois  de  février  der- 
rain  passé  qu'il  se  parti  secrètement  de  leur  compaignie, 
et  plus  tost  se  bonnement  eust  peu  s'en  feust  departy,  et 
s^en  retourna  audit  pays  dont  il  est  natif;  onquel  il  s*est 
tousjours  tenu  depuis  et  encores  tient  secrètement,  sans 
converser  ne  fovoriser  lesdis  ennemis,  ayant  grant  désir 
et  voulenté  de  soy  retrairedu  tout  avecques  sadicte  femme 
et  amis  oudit  pays  pour  y  vivre  et  demoorer  soubz  nostre 
bonne  et  vraye  obéissance  ;  mais  il  doubte,  pour  occasion 
de  ce  que  dit  est,  de  avoir  blasme  et  reprouche  et  que  par 
ce  Ten  ne  le  voulsist  tenir  prisonnier,  le  traictier  durement 
et  tant  par  justice  comme  autrement  avoir  beaucoup  à 
souffrir. . .  Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes 
au  bailli  d'Evreux,  au  viconte  d'Orbec  . .  Donné  à  Paris, 
ou  mois  de  juing.  Tan  de  grâce  mil  IIII^XXIII  et  de 
nostre  r^ne  le  premier.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  rela- 
cion  du  Conseil.  Oger. 


34 

XV.  —  Paris,  juin  1423. 

Rémission  à  Jean  de  Goubey,  laboureur  de  Firfol,près 
Lisieux,  inculpé  de  complicité  dans  le  meurtre  d'un 
habitant  de  cette  paroisse,  nommé  Jean  des  Parres, 
avec  lequel  il  avait  été  en  procès  pour  certains  héri'- 
tages  quHls  labouraient  par  moitié.  (JJ.  172,  n.  270, 
fol.  i36  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parenset  amis  charnelz  de  Jehan 
de  Goubey,  povre  jeune  homme  laboureur,  fils  de  Jehan 
de  Goubey,  de  la  parroisse  de  Furfol  près  de  Lisieux  (i), 
chargié  de  jeune  femme,  contenant  que  comme  ung 
appelle  Jehan  de  Parres,  de  ladicte  parroisse,  eust  tenu 
par  aucun  temps  certains  héritages  appartenans  a  la 
femme  dudit  Jehan  de  Goubey,  qu'il  avoit  pris  a  labou- 
rer par  moictië,  et  pour  ce  qu^il  n'en  avoit  pas  bien  fait 
son  devoir  et  ne  se  vouloit  mectre  a  raison  envers  ledit 
Jehan  Gobey,  se  feussent  meuz  certains  procès  et  debaz 
entre  eulx  sur  certaines  demandes  qu'ilz  faisoient  l'un 
contre  Tautre,  tant  en  court  d'église  que  ailleurs  ;  des- 
quelx  debaz  et  procès  ledit  Jehan  de  Parres,  qui  estoit 
homme  cauteleux,  malicieux,  coustumier  et  hostiné  a 
plaiz  et  procès,  eust  aucunement  eu  gaigne  ou  actainte 
de  cause  a  rencontre  dudit  Jehan  de  Goubey  induement 
et  contre  raison,  comme  il  sembloit  a  icellui  Jehan  de 
Goubey,  qui  est  simples  homs  non  congnoissant  en  plaiz 
et  procès;  et  a  Toccasion  de  ce  eust  eu  et  exigé  de  lui  ledit 
de  Parres  grant  somme  de  deniers,  sans  lui  vouloir  au- 
cune grâce  faire,  mais  user  de  toute  rigueur,  dont  ledit 
Jehan  de  Goubey  fut  très  courroucié  et  mal  content,  et 

(i)  Firfol,  Calvados,  air.  et  cant.  de  Lisieux. 


pour  ce  eust  conceu  ba3ni€  et  rancone  contre  ledit  des 
Parres.  Et  certain  temps  après,  c'est  assaroir  le  rendredî 
deram  la  Chandeleur  Tan  mil  IIII^^  XXI  oa  enviion  (i), 
adrint  que  ledit  Jehan  de  Gouber  et  ledit  Jehan  des 
Parres  et  un  nommé  Robin  Bremen  trooTerent  l'on  Tati- 
treen  la  ville  de  Cormeilles  (2)  a  un  jour  de  marcfaîé'et 
assemblée  de  gens  lors  estans  audit  lieu,  et  alerent  boire 
ensemble,  et  après  ce  qu'ilz  eurent  beu  et  qu'ilz  s'en  re- 
toomoîent  en  leurs  hostelz  se  meurent  parolles  conten* 
cieuses  contre  les  dessus  [diz]  Jehan  de  Goubey  et  Jehan 
des  Parres.  Et  commen<;a  icellui  des  Parres  a  user  de  n»iu- 
gracieuses  parolles  et  de  menaces  a  rencontre  dudit  Jehan 
de  Goubey,  disant  qu'il  lui  feroit  perdre  le  sien  par  pro- 
cès ou  autrement,  etgreveroit  et  dommageroit  de  tout  son 
povoir  du  corps  et  de  la  chevance,  et  pluseurs  autres  pa- 
rolles hayneuses  s'entredisoient  en  estrivant  Fun  contre 
l'autre.  Et  adonc  ledit  Robin  de  Bremen  dist  audit  Jehan 
leGoubey  telles  parolles  ou  semblables  en  substance: 
c  Cest  un  très  mauvais  homme  et  long  temps  a  que  j'ay 
graot  voulenté  de  lui  faire  desplaisir,  car  il  batî  mon  père, 
et  si  tu  veulz,  je  vous  en  vengeray.  »  A  quoy  ledit  Jehan 
le  Goubey,  courroucié  et  desplaisant  de  ce  que  ledit  des 
Parres  le  menaçoit  de  grever  et  dommagier  et  user  de 
rigueur  comme  autresfois  avoît  fait,  se  accorda,  et  incon- 
tinent ledit  Robin  Bremen  seul  ala  courre  sus  audit  dc% 
Parres,  qui  s'en  aloit  le  chemin  devant  eulx,  et  le  fery 
d'un  baston  sur  la  teste  et  ailleurs  sur  son  corps  trois  00 
quatre  cops,  dont  assez  tost  après  mon  sVn  ensuy .  Toutes- 
voies  ledit  Jehan  le  Goubey  ne  mist  onques  la  main  audit 
des  Parres,  ne  le  fraj^  aucunement,  fors  seulement  qu'il 
aida  audit  Bremen  a  le  mectre  et  tirer  arrière  dudit  cbe- 

(1)  3o  janTier  1422  (n.  s.). 

(2)  Eure,  arr.  de  Poot-Audemer,  ck.-l.  de  cant. 
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min  et  de  la  veue  des  gens.  Pour  occasion  duquel  cas, 
ledit  Jehan  le  Goubey  se  absenta  du  pays,  dont  il  a  ja 
esté  furtif  du  pays  par  Tespace  de  an  et  demi  ou  environ, 
que  ledit  cas  advint  ;  lequel  temps  pendant,  il  s'est  tenu 
par  aucun  temps  en  la  compaignie  des  brigans  de  bois. 
Il  fera  dire  et  célébrer  pour  Tame  du  trespasséxxv  messes 
et  sera  quinze  jours  prisonnier  au  pain  et  a  l'eaue  et  si 
paiera  dix  livres  tournois  aux  dames  et  religieuses  de 
Longchamps.  Si  donnons  en  mandement  par  ces  pré- 
sentes au  bailli  d'Evreux. . .  Donné  à  Paris,  ou  mois  de 
juing,  Tan  de  grâce  mil  IIIIcXXIlI  et  de  nostre  règne 
le  premier.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
Conseil.  Oger. 


XVI.  —  Paris,  juin  1423. 

Rémission  à  Colin  Adeliée,  de  Saint-Denis-de-Cuves, 
qui,  en  voulant  arracher  sa  nièce ^  femme  de  Jean  le 
Breton,  des  mains  d^un  étranger  qui  remmenait  de 
force  sur  son  cheval,  se  prit  de  querelle  avec  le  ra- 
visseur et  le  tua  à  coups  de  bâton.  (JJ  172,  n.  275, 
fol.  iSg  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Phumble  supplicacion  de  Colin  Adellée,  povre  simple 
homme  laboureur,  de  la  parroisse  de  Saint-Denis  de 
Cuves  (i),  contenant  comme  environ  la  saint  Michiel 
derrenierement  passée,  ung  appelle  Jehan  Laubeurgfeust 
venu  en  ladite  parroisse  de  Cuves  avecques  autres  gens 
en  sa  compaignie,  et  après  ce  que  lui  et  ceulx  de  sadite 
compaignie  eurent  beu  en  la  taverne  et  fait  grant  chiere, 

(i)  Manche,  arr.  d'Avranches,  cant.  de  Brécey. 
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ledit  Laubeurg  trouva  une  jeune  femme  mariée,  femme 
de  Jehan  le  Breton,  nièce  dudit  suppliant  et  fille  de  son 
propre  frère,  laquelle  femme  ledit  Laubeurg  print  de  fait 
et  de  force  et  a  clameur  de  harou  et  la  monta  sur  un 
cheval  pour  icelle  fortraire  et  emmener  es  parties  de  Vire, 
où  il  estoit  demourant  ou  ailleurs,  pour  en  faire  son  plai- 
sir. Et  ainsi  come  ledit  suppliant  entendit  et  ouyt  la  cla- 
meur de  ladite  femme,  que  ledit  Laubeurg  emmenoit 
ainsi  a  force  et  contre  sa  voulenté,  il  ala  hastivement 
après  et  les  ataigny  ou  chemin,  disant  audit  Laubeurg 
telles  parolles  ou  semblables  :  «  Sire,  vueilliés  laissier 
ceste  jeune  femme,  qui  est  ma  niepce,  ou  en  bonne  foy  je 
m'en  iray  plaindre  a  la  justice  de  Vire.  »  Lequel  Lau- 
beurg, meu  de  mauvaise  voulenté,  lui  respondi  :  «  Tristre, 
viliain  larron  brigand,  vous  vous  en  retournerez  »  ou  il 
renyoit  dieu  se  il  ne  le  tueroit  tout  mort.  Et  de  fait  bâti 
icellui  suppliant  et  le  frappa  d'un  baston  a  toute  sa  puis- 
sance. Et  ainsi  come  icellui  suppliant  s'en  fuioit,  pour 
obvier  a  la  mort,  ledit  Laubeinlepoursuy  et  Tataigny,  en 
lui  disant  encores  que  il  le  tueroit;  lequel  suppliant  lui 
dist  ces  parolles  :  «  Sire,  pour  Dieu  je  me  rens,  ne  me 
vueilliés  pas  tuer.  »  Ce  non  obstant  ledit  Laubein  se  mist 
en  paine  de  le  frapper  et  vouloir  tuer  et  murdrir,  mais 
d*avanture  ledit  suppliant  trouva  un  pieu  ou  pesson  de 
bois;  et  ainsi  que  ledit  Laubein  lepoursuioit  tousjours  et 
que  icellui  suppliant  ne  povoit  plus  fouir  sans  perdre  la 
vie,  veue  la  fureur  dudit  Laubein  et  pour  reppeller  a  sa 
force  et  mauvaise  voulenté,  il  le  frappa  dudit  pieu  ou  bas- 
ton  et  lui  en  donna  deux  ou  trois  cops,  tellement  que 
mort  s'est  ensuye  en  la  personne  dudit  Laubeing,  si  come 
Tendit.  Pour  lequel  cas  ledit  suppliant,  doublant  rigueur 
de  justice,  s'est  absenté  du  pays. . .  Si  donnons  en  man- 
dement par  ces  mesmes  présentes  au  bailli  de  Cousten- 
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tin..«  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  juing.  Tan  de  grâce 
mil  III^  XXIII  et  le  premier  de  nostre  règne.  —  Ainsi 
signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil*  Le 
Bègue . 


XVII.  —  Paris,  juin  1423. 

Rémission  à  Henri  du  Sauchay,  de  Tonneville,  qui,  en 
compagnie  de  deux  habitants  du  pays  et  d'^un  Anglais 
de  la  garnison  de  Cherbourg^  est  ailé  battre  et  ran» 
qonner  jusque  dans  son  hôtel  un  nommé  Colin  Martin^ 
de  ladite  paroisse  de  Tonneville.  (JJ  172,  n.  283, 
fol.  142  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Henry  du  Sauchay,  de  Thomne- 
ville  (  I  ),  contenant  corne  environ  viij  jours  devant  ca- 
resme  prenant  derrain  passé  (2),  ledit  suppliant  feust  aie 
a  Quierqueville  (3)  chiez  Thommin  Blondel,  où  il  avoit 
festé  en  la  compaignie  de  Jouhan  le  Bas.  Lequel  Bas  dist 
audit  Henry  suppliant  qu'il  convenoit  quUl  alast  avecques 
lui  et  avecques  Michiel  TAprestey  batre  un  nommé  Co- 
lin Martin  ;  dont  ledit  suppliant  se  excusa,  disant  quMl 
n*yroit  point.  Et  depuis  revindrent  audit  suppliant  et  lui 
distrent  que  il  convenoit  qu'il  alast  avecques  eulx  ;  et  lors 
ledit  suppliant  leur  dist  qu^ilz  parlassent  a  un  Anglois 
nommé  Thommez;  auquel  ilz  parlèrent;  et  quant  ils 

(i)  Tonneville,  Manche,  arr.  de  Cherbourg,  cant.  de  Beaumont- 
Hague. 

(2)  Ce«t-à-dire  vers  le  8  février  1423,  Pâques  tombant  cette 
année  le  4  avril  et  le  mardi^ras,  ou  |our  de  carême  prenant,  le 
16  février. 

(3)  Querqueville,  arr.  de  Cherbourg*  canL  d'Octcville. 


39 

eurent  parlé  a  lui,  ledit  Thomez  s'en  revînt  audit  sup- 
pliant et  lui  dist  que  il  convenoit  qu'il  alast  avecqueseulx 
batre  ledit  Martin.  Et  lors  partirent  ensemble  et  alerent 
environ  la  longueur  de  deux  champs  ensemble.  Et,  lors- 
qu'ilz  eurent  ainsi  erré  ensemble,  ledit  suppliant  dist 
qu'il  n'yroit  point  avecques  eulx,  et,  pour  soy  cuider 
exempter,  dist  qu'il  estoit  yvre.  Et  lors  ledit  Thommez  se 
parti  d'avecques  eulx  et  lesdis  suppliant,  le  Bas  et  Apres- 
tey  s'en  alerent  chiez  un  nommé  Bertran  Morin  en- 
semble, et  là  départirent  et  là  demoura  ledit  Aprestey 
chiez  Jehan  Hue,  et  lesdiz  suppliant  et  le  Bas  s'en  ale- 
rent ensemble  jusques  au  moustier  de  Thonmeville,  cui- 
dans  aler  en  leurs  hostelz  ;  et  assez  près  dudit  moustier 
encontrerent  ledit  Anglois,  qui  estoit  party  d'avecques 
eulx,  qui  vint  poingnant  sur  son  cheval  les  rencontrer  et 
leur  demanda  lors  où  estoit  ledit  Michiel  l'Aprestey; 
auquel  ilz  distrent  qu'il  estoit  demouré  derrière  eulx  et 
s'arresterent  bien  pou,  et  ledit  Michiel  vint  tantost  a^rès 
eulx.  Et  quant  il  fut  venu,  ledit  Thomez  dist  audit 
Henry  suppliant  qu'il  convenoit  qu'il  alast  avecques 
eulx  batre  ledit  Colin  Martin.  Et  lors  ledit  Henry,  qui 
estoit  assez  derrière,  ala  jusques  a  la  longueur  d'un  champ 
près  de  Tostêl  dudit  Martin,  et  dist  ausdis  Thommez, 
le  Bas  et  Aprestey  qu'il  n'yroit  plus  avecques  eulx  ;  et 
ledit  Anglois  respondit  lors  qu'il  ne  lui  en  chaloit,  mais 
qu'il  gardast  son  cheval  tant  qu'il  feust  retourné.  Lequel 
suppliant  demoura  a  garder  ledit  cheval  et  leur  depria 
qu'ilz  ne  feissent  nul  mal  audit  Martin  qu'il  peussent.  Et 
lors  vindrent  les  dessusnommez,  en  l'absence  dudit  sup- 
pliant, hurter  a  l'uys  dudit  Martin,  en  leur  disant  qu'il 
leur  ouvrist  son  huys  et  qu'ilz  estoient  bonnes  gens  de 
Chierbourg.  Et  lors  ledit  suppliant  oyt  qu'ilz  furent  en- 
trez en  l'ostel  dudit  Martin  et  qu'ilz  faisoient  crier  icellui 
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Martin  moult  fort,  monta  sur  ledit  cheval  et  ala  jusques 
en  Tostel  dudit  Martin.  Et,  quant  il  vint  là,  il  encontra 
la  femme  dudit  Martin,  qui  issoit  de  son  hostel  et  dont 
oyt  que  ceulx  qui  estoient  a  Tostel  demandèrent  audit 
Martin  oCi  sa  femme  estoit,  et  ledit  Martin  dist  quMl  ne 
savoit.  Et  lors  lui  distrent  qu'il  Pappelast  ;  et  après  que 
ledit  Colin  l'eut  appellée,  pour  ce  que  elle  ne  venoit,  ilz 
le  prindrent  et  le  menèrent  vers  le  bois  de  Varenguellon, 
a  la  longueur  du  champ  de  son  hostel,  ledit  suppliant 
alant  tousjours  après  sur  ledit  cheval,  de  paour  qu'ilz  ne 
le  voulsissent  tuer.  Et  quant  ilz  vindrent  au  bout  d'un 
clos,  qui  est  emprès  dudit  bois,  ledit  Jouhan  le  Bas  lui 
donna  de  deux  poings  contre  la  fourcelle,  tant  qu^il  chay 
en  un  buisson,  et  lui  dist  qu'il  se  rençonnast;  et  lors  ledit 
suppliant  leur  dist  que  c'estoit  mal  fait.  Et  après  ce,  ledit 
Thommez  s'aproucha  de  lui  et  lui  demanda  qu^il  leur 
payeroit  ;  lequel  Martin  leur  dist  pour  Dieu  qu*ilz  ne  le 
tuassent  point  et  qu^il  leur  paieroit  xxx  escuz  ;  et  après  ce 
ramenèrent  ledit  Martin  en  son  hostel.  Et  quant  il  vint 
auprès  de  son  hostel,  ledit  Martin  appella  sa  femme, 
laquelle  lui  respondi  ;  et.lui  demanda  si  elle  estoit  seulle, 
et  elle  dist  oyl.  Et  lors  ledit  Henry  suppliant  s^en  vint  sur 
le  cheval  jusques  emprès  Tuys  dudit  Martin,  et  lui  sembla 
qu'il  vit  une  personne  ystre  de  Tostel  et  dont  chevaucha 
pour  cuider  parler  a  lui,  mais  ne  la  peut  veoir,  et  pour  ce 
s*en  retourna  devant  Tuys  dudit  Martin  oti  estoient  les 
dessusdis  ;  ausquelz  icellui  Martin  bailla  xix  escuz  et 
xvj  moutons.  Et  quant  ilz  eurent  receu  ledit  or,  s^en  vin- 
drent audit  suppliant,  qui  estoit  dehors  et  lui  demanda 
ledit  Thommez  son  cheval;  lequel  suppliant  le  lui  bailla; 
et  s*en  partirent  d'ilec  et  s^en  alerent  la  longueur  d^un 
champ  ensemble.  Et  lors  ledit  Thommez  dist  audit  sup- 
pliant qu^ilz  avoient  xix  escuz  et  xvj  moutons,  que  le  vil- 
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lain  leur  avoit  bailliez,  en  disant  audit  suppliant  qu^il 
convenoit  qu'il  en  eust  sa  part  ;  lequel  dist  qu'il  n'en  avoit 
cure.  Lors  distrent  les  dessusdiz  que  ilz  le  encuseroient, 
s*il  n'en  avoit  sa  part,  et  de  fait  lui  en  baillèrent  iiij  escuz 
et  iiij  moutons;  et  lors  s'en  ala  en  son  hostel  et  se  dépar- 
tirent d'ensemble.  Et  huit  jours  après  ou  environ,  nostre 
viconte  de  Chierbourg,  ce  venu  a  sa  congnoissance,  fist 
prenre  ledit  suppliant  et  mectre  prisonnier  en  nostre  chas- 
tel  ilec,  ouquel  chastel  et  prisons  ledit  suppliant  trouva 
ledit  Jouhan  Le  Bas,  qui  y  estoit  prisonnier  et  accusé  de 
trayson,  et  icelle  nuit  mesmes  que  ledit  suppliant  y  fut 
ainsi  emprisonné,  il  et  ledit  Bas  s'entre  aidèrent  et  firent 
tant  que  par  le  moyen  de  la  corde  d'un  puis  ilz  se  dessen- 
dirent  bas  es  fossés  dudit  chastel  et  s^en  eschapperent  et 
alerent  bouter  en  franchise  en  Teglise  dudit  Chierbourg 
près  dudit  chastel,  oti  ledit  suppliant  est  encores,  en 
doubte  de  sa  vie  ou  que  se  il  se  absente,  qu*il  ne  lui  con- 
viengne  soy  absenter  a  tousjoursde  nostredit  royaume  de 
France  et  pays  de  Normandie,  en  délaissant  sa  femme  et 
trois  petiz  enfans  qu'il  a...  Si  donnons  en  mandement 

par  ces  mesmes  présentes  au  bailli  de  Constentin 

Donné  a  Paris,  ou  mois  de  juing,  Tan  de  grâce  mil 
II Ile  XXIII,  et  de  nostre  règne  le  premier.  Ainsi  signé  : 
Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Oger. 

XVUI.  —  Paris,  juillet  1423. 

Rémission  à  un  gentilhomme  du  bailliage  cTEvreux 
qui,  surpris  de  nuit  dans  son  hôtel  par  un  brigand 
nommé  La  Pie,  Va  tué  et,  ne  croyant  point  mal  faire, 
n^apas  révélé  ce  cas  à  justice,  (JJ  172,  n.  324,fol.  166 
recto.) 

Henry,  etc.,   Savoir  faisons,   etc.,  nous  avoir  receue 
Tumble  supplicacion  des  amis  charnelz  de  Jehan  Suhart, 


4^ 
• 
povre  gentilhomme^  nagaires  demourant  en  nostre  pays 

et  duchié  de  Normandie,  ou  bailliage  d^Evreux  (  i  ),  con- 
tenant comme  environ  karesme  prenant  derrain  passé  (2), 
ot  un  an  ou  environ,  ledit  Suhart  estant  couchié  en  son 
lit  avecques  sadite  femme,  environ  heure  de  minuit,  vint 
a  son  hostel  un  homme  nommé  la  Pie,  en  intencion  de 
le  prendre,  pillier  et  rober,  et  de  fait  se  feust  efibrcié  de 
entrer  en  icellui  hostel.  Et  tantost  que  ledit  suppliant  en 
out  congnoissance,  il  se  leva  de  son  lit,  et,  ainsi  qu^il  s^en 
cuida  fouir  et  soy  retraire,  encontra  ledit  la  Pie,  lequel 
le  print  et  saisi  au  corps  et  aux  draps  et  le  mistet  subjuga 
soubz  lui  et  tira  son  coustel,  disant  qu^il  le  tueroit,  et  Ten 
frappa  trois  ou  quatre  coups  a  sang  et  a  plaie.  Lequel 
Suhari,  en  résistant  a  la  force  mauvaise  et  dampnable 
entreprinse  dudit  la  Pie,  se  defiendi  tellement  que  il 
subvainqui  ledit  la  Pie,  et  eulx  estans  en  icel^e  impétuo- 
sité, ledit  Suhart  cust  frappé  et  féru  ledit  la  Pie  par  la  teste 


(i)  Il  ne  faut  pas  confondre  ce  gentilhomme  du  pays  d'Evreux 
avec  un  autre  du  même  nom,  qui  habitait  le  bailliage  de  Caen.  En 
juin  141 3,  Jean  Suhart,  écuycr  d*honncur  du  roi,  rend  hommage  à 
Charles  VI  pour  la  châtellenie  de  Montréville,  mouvant  du  duché 
de  Normandie.  (Arch.  Nat.,  P  2722,  n.  536g.)  Le  sceau  de  ce  gen- 
tilhomme, appendu  au  bas  d'un  acte  du  8  avril  1415,  qui  men- 
tionne son  adhésion  au  traité  conclu,  le  2  février  14 14,  entre 
Charles  VI  et  Jean  Sans- Peur,  a  été  décrit  par  Douet  d'Arce, 
Inverti,  des  sceaux,  n.  3656.  Ce  Jean  Suhart  était  mort  à  la  date 
du  7  avril  141 8.  Ce  jour-là,  en  efTec,  Henri  V  donne  à  Guillaume 
Hasand  les  biens  de  Jean  Suhart,  défunt,  et  de  Roger  Suhan,  son 
frère,  inculpé  de  rébellion.  (Bré^uigny,  Râles  Norm,  et  Franc,, 
n.  104.)  Le  Jean  Suhart  mentionné  dans  notre  document  est  sans 
doute  celui  auquel,  le  4  août  1419,  Henri  V  rendait  tous  ses  biens, 
conformément  au  traité  de  la  capitulation  de  Vemon  passé  par  le 
duc  de  Qarence.  (BRiQ,uiGNY,  ibid.,  n.  644.) 

(2)  C'est-à-dire  vers  le  24  février  1422. 
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pluseurs  coups  d'une  ploumée  (i)  qu^il  tenoit,  en  telle 
manière  que  incontinant  mort  s'en  feust  ensuye  en  la 
personne  dudît  la  Pie.  Et  tantost  après  eust  prins  le  corps 
d^icellui  deffunct  et  l'eust  mis  en  une  marniere,  cuidant 
bien  faire,  actendu  que  ledit  fait  estoit  ainsi  advenu  en 
soydeffendant  de  nuit  en  son  hostel,  ouquel  ledit  deffuna 
estoit  venu  le  assaillir,  prendre,  pillier  et  rober,  comme 
dit  est.  Après  lequel  cas  ainsi  advenu,  icellui  Suhan,  non 
cuidant  avoir  fait  mal  mais  avoir  fait  ce  qui  lui  estoit 
licite  de  faire,  se  feust  tenu  en  sondit  hostel  et  y  eust 
résidé  et  dcmouré  ainsi  qu'il  avoit  fait  paravant  conti- 
nuelment  avec  sadite  femme,  jusques  a  la  mi-karesme 
derrain  passé  ou  environ,  ouquel  temps,  pour  ce  que  noz 
gens  de  la  garnison  du  Beaumesnil  (2)  se  efforcèrent  de 
le  prendre  par  pluseurs  fois  et  que  de  fait  ilz  prindrentet 
appliquèrent  a  eulx  ses  biens  meubles,  il,  pour  doubte 
d'eulx  et  du  cas  dessusdit,  se  absenta  du  pays.  Pendant 
lequel  temps  et  depuis  il  ait  fréquenté  et  esté  en  la  com- 
paignie  de  noz  ennemis  et  adversaires  et  couru  avecques 
eulx  par  pluseurs  fois,  et  ausdites  courses  pillié  et  robe 
corne  eulx,  sans  avoir  esté  présent,  aidant  ne  consentant  a 
faire  aucun  omicide,  violé  femmes  ne  églises,  et  depuis 
un  mois  ença  ou  environ,  il  a  esté  prins  avecques  autres 

brigans  et  mis  prisonnier  en  noz  prisons  a  Bernay 

Si  donnons  en   mandement  audit  bailli  d*Evreux 

Donné  a  Paris,  ou  mois  de  juillet.  Tan  de  grâce  mil  III  |c 
XXIII  et  de  nostre  règne  le  premier.  —  Ainsi  signé  :  Par 
le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Oger. 

(i)  Ploumée,    massue    plombée,  grand   marteau  d'armes.      V. 
GoDEFROY  (Diction,  de  l'anc.  langue  franc,  VI,  225). 
(1)  Eure,  arr.  de  Bernay,  ch.-l.  de  cant. 
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XIX.       Paris,  août  1423. 

Rémission  à  Jean  Hardi,  laboureur  du  Parc-d*Anxtoty 
au  pays  de  Caux  :  cité  en  témoignage  par  le  lieute- 
nant du  bailli  de  Tancarville,  à  propos  de  coups 
portés  à  un  clerc  du  vicomte  de  Montivilliers^  il  a 
déclaré  ne  pas  connaître  le  coupable;  emprisonné, 
puis  relâché^  il  s*est  pris  de  querelle,  à  Saint-Romain- 
de-Colbosc,  avec  ledit  lieutenant,  qui  le  menaçait  de 
lui  faire  payer  une  amende,  et  Va  tué  de  son  épée. 
(JJ  172,  n.  237,  fol.  174  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parensetamischarnelzde  Jehan 
Hardi,  de  la  parroisse  du  Parc  d'Ansetot  (  1  )>  en  Caux, 
povre  jeune  homme  laboureur,  de  Taage  de  xxz  ans  ou 
environ,  chargié  de  femme  et  de  petiz  enfans,  contenant 
come,  environ  la  saint  Jehan  Baptiste  derrenierement 
passée  (2),  certain  descord  fut  meu  entre  ledit  Hardi  et 
Guillaume  le  Beust,  lieutenant  du  bailli  de  Tancar- 
ville (3),  pour  cause  d'un  nommé  Richart  Naquet,  clerc 
de  Thomas  Fesquehen,  viconte  de  Monstiervillier  (4),  [le- 
quel] avoit  eu  débat  adeux  hommes  qui  disoit  Tavoir  batu, 
et  pour  ce  avoit  fait  sur  eulx  clameur  de  haro,  et  lequel 
haro  il  avoit  porté  devers  ledit  Guillaume  du  Beust  corne 
lieutenant  dudit  bailli  de  Tancarville  (5),  et  Pierre  Our- 

(i)  Le  Parc-d*Anxtot,  Seine- Inférieure,  arr.  du  Havre,  cant.  de 
Bolbec. 

(2)  24  juin  1423. 

(3)  Seine-Inférieure,  arr.  du  Havre,  cant.  de  Saint-Romain. 

(4)  Ibid.,  même  arrondissement. 

(5)  La  prise  de  Tancarville  est  placée  par  Monstrelet  (édit  Doûet 
d'Arcq,  HI,  309)  peu  après  la  capitulation  de  Rouen,  c'est-à-dire 
vers  la  fin  de  janvier  1419.  Le  3i  janvier,  Henri  V  charge  Richard 
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sel,  procureur  dudit  lieu.  Lesquelz  lieutenant  et  procu- 
reur tantost  après  trouvèrent  ledit  Hardi  en  la  ville  de 
Saint  Romain  (i)  ;  auquel  demanda  ledit  lieutenant  qui 
avoit  batu  ledit  Richart  et  sur  quy  il  avoitcrié  haro  ;  au- 
quel lieutenant  ledit  Hardi  respondi  qu^il  n^en  savoit 
riens  ne  n^en  avoit  onques  oy  parler.  Ce  non  obstant,  et 
qu'il  en  feust  innocent,  ledit  lieutenant  le  commanda 
estre  mis  en  prison  ;  et  lors  le  fist  descendre  de  dessus  son 
cheval,  et  tant  contraigny  ledit  Hardi  par  menasses  qu'il 
lui  convint  baillier  pleiges  et  caucion  d^ester  a  droit  a  la 
prouchaine  assise  de  Tanaarville  lors  ensuivante,  pour 
respondre  sur  ledit  cas.  A  laquelle  assise  ledit  Hardi  se 
comparu.  Et  après  ce  qu'il  ot  esté  oy,  fut  eslargy  par  le 
bailli  a  une  autre  assise.  Et  ce  pendant  tantost  après  s'en- 
trecontrerent  lesdis  Hardi  et  du  Bust  audit  village  de  Saint 
Romain  de  Collebost,  auquel  ilz  beurent  ensemble  par 
pluseurs  fois  parlant  de  leurdit  descord,  et  tant  parlèrent 
que  ledit  du  Bust  usa  de  haultaines  parolles  envers  ledit 
Hardi,  lui  disant  ces  parolles  :  a  Vueilles  ou  non,  tu  Ta- 
menderas.  »  Lequel  Hardi  respondi  qu'il  ne  lui  avoit 

Abraham  et  Jean  Garnier  de  prendre  possession  du  château,  dont 
Guillaume  de  Crasmenil  était  capitaine,  au  nom  de  Jacques 
d*Harcourt.  Les  portes  furent  ouvertes  aux  Anglais  sans  difficulté. 
Le  même  jour  (3i  janvier  141 9),  Henri  V  faisait  don  à  Jean  Grky, 
chevalier,  du  comté  de  Tancarville,  confisqué  sur  Jacques  d'Har- 
court.  (BaiciUiGNY,  Rôles  Nortn.  et  Franc,,  n.  276  et  280.)  Jean 
Garnier  fut  nommé  capitaine  et  en  môme  temps  bailli  de  la  place, 
aux  gages  de  100  livres  par  an  pour  chaque  office.  (Deville,  His- 
toire de  TancarvillCj  p.  19a  et  suiv.) 

(i)  Saint- R'omain-de-Colbosc,  arr.  du  Havre,  ch.-l.  de  cant.  — 
Guillaume  du  Bust,  dont  il  est  question  dans  cette  pièce,  n*avait 
fait  qu'assez  tard  sa  soumission  aux  Anglais.  Cest  le  20  février 
142 1  que  le  roi  Henri  V  le  remit  en  possession  de  ses  biens,  situés 
dans  le  bailliage  de  Caux.  (Br£q.uigny,  Rôles  Norm.  et  Franc, 
n.  956,  p.  167.) 
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point  meffaît,  mais  lui  vouidroit  faire  plaisir  de  tout  son 
povoir.  Neantmoins  ledit  du  Bust,  tousjours  persévérant 
en  ses  riguereuses  parolles,  monta  sur  son  chevali  et  pa- 
reillement ledit  Hardi  sur  le  sien,  en  entencion  de  eulx 
en  aler  en  leurs  maisons  par  bon  accord.  Et  ccmme  ils 
cbevaucboient,  ledit  Hardi  dist  audit  du  Bust  amiable- 
ment  :  a  Je  vous  supplie  que  ne  me  vueilliés  plus  tra« 
veillier  sans  cause,  car  en  vérité  je  ne  le  desservy  onques.  » 
Auquel  respondi  ledit  du  Bust  qu^il  Tamefideroit,  voul* 
sist  ou  non,  et  quMl  renioit  Dieu  qu'il  le  courceroît  do 
corps,  en  mectant  sa  main  a  sa  dague,  soj  efforçant  d^en 
frapper  ledit  Hardi.  Et  pour  éviter  qu'il  ne  Pen  frappast^ 
se  tira  arrière  dudit  du  Bust,  qui  moult  s'efforçoit  de  k 
grever,  et  tira  ledit  Hardi  son  espée  sans  l'en  frapper.  Et 
lors  survint  un  nommé  Jehan  Auber,  lequel  les  départi. 
Et  lors  ledit  Hardi  lui  dist  ces  paroles  :  «  Or  regardez,  te 
je  vouloyc;  je  vous  greveroie  bien  ;  mais  en  vérité  je  ne 
vous  vueil  nul  mal^  et  vous  prie  que  me  laissiez  en  paix 
et  mectez  vostre  dague  en  sauf,  sans  me  mefibire.  »  Lors 
ledit  du  Bust,  tousjours  persévérant  a  sa  maie  vouknté, 
de  rechief  renia  Dieu  que  non  feroit  et  qu^il  lui  bouteroit 
dedans  le  corps,  come  faux  traistre  garson  que  il  estoit. 
Pour  quoy  ledit  Hardi,  veant  ledit  du  Bust  ainsi  mal  meu 
contre  lui  et  tenant  sadicte  dague  en  son  poing,  soj  effor- 
çant et  venant  contre  lui  pour  Ten  frapper,  retira  sadicte 
espée  et  d^icelle  frappa  ledit  du  Bust  pluseurs  cops,  et  lui 
osta  sa  dague  et  untost  après  chey  ledit  du  Bust  a  terre 
de  dessus  son  cheval  et  ung  jour  après  âla  de  vie  a  tres- 
passement.  Pour  occasion  duquel  cas,  ledit  Hardi,  doub- 
tant  rigueur  de  justice,  s^est  absenté  de  nostredit  royaume 
de  France. . .  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes 
présentes  au  bailli  de  Caux  ou  a  son  lieutenant. . .  Donné 
a  Paris,  ou  mois  d'aoust.  Tan  de  grâce  mil  UH^  XXUI 
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et  de  nostre  règne  le  premier.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a 
la  relacion  du  Conseil.  Chembaut. 


XX.  —  Paris,  août  1423. 

Rémission  à  Guillemin  le  Petiot,  laboureur  de  Saint- 
Martin-V Aiguillon,  pour  avoir  tué  d'un  Coup  de 
hdton,  alors  qu'ail  habitait  la  paroisse  de  Vieux-Pont, 
un  meunier  qui  était  venu  dans  sa  maison  pour  lui 
demander  du  cidre,  et  qui  avait  maltraité  sa  femme 
et  son  beau-frère,  (JJ  172,  p.  336,  fol.  174  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Pumble  supplicacion  de  Guillemin  le  Petiot,  povre 
homme  laboureur,  de  Taage  de  xlv  ans  ou  environ, 
chargté  de  femme,  demeurant  en  la  parroisse  de  Saint 
Martin  l'Aguillon  (i),  contenant  comme  puis  demi  an 
ença  feussent  venuz  en  l'ostel  oU  demeuroit  lors  ledit 
suppliant  en  la  parroisse  de  Vieulx  Pont  en  Nor- 
mandie (2),  environ  heure  de  basses  vespres,  deux  hommes 
musniers,  l'un  nommé  Guillaume  le  Bennier  et  l'autre 
Philippot  Villot,  qui  demeuroient  prez  de  Postal  dudii 
suppliant;  lesquelz  musniers estoient  en  Postel  dudit  sup- 
pliant, demandèrent  ausdis  suppliant  et  sa  femme  qui 
vendoient  cidre,  qu'ilz  alassent  quérir  un  pot  de  sidre 
pour  eulx  boire.  Laquelle  femme  dudit  suppliant  tantost 
ala  quérir  ledit  pot  de  cidre  et  le  bailla  ausdis  musniers. 
Et  lors  ledit  Guillaume  le  Bennier,  musnier,  dist  audit 
suppliant  ces  paroUes  en  substance  :  «  Bel  hoste,  vous 

(i>   S«int-Martin-V Aiguillon,     Orne,    arr.    d'Alençon,    cant.     de 
Carrouges.  « 

(2)  Vieux-Pont,  Orne,  arr.  d'Argentan,  cant.  d'Ecouché. 
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avez  bon  mestier  de  quérir  logis  ailleurs  que  céans,  car 
tantost  je  vous  en  feray  deslogier.  »  Lequel  suppliant  lui 
respondi  :  a  Vous  auriez  tort  de  moy  faire  desplaisir,  car 
onques  ne  vous  en  feis  point.  »  Et  après  ce,  ledit  autre 
musnier,  nommé  Philippot,  dist  audit  suppliant  qu^il 
renioit  Dieu  qui  fouleroit  ledit  suppliant  en  son  feu, 
ainçois  qu*il  sVn  alast  de  sondit  hostel.  Et  a  ses  parolles, 
survint  le  frère  de  la  femme  dudit  suppliant,  qui  dist 
ausdis  musniers  :  «  Messires,  vous  ne  feriez  pas  bien  de 
lui  faire  desplaisir  en  son  hostel.  »  Adonc  lesdis  deux 
musniers  prindrent  le  frère  d^icelle  femme  par  les  deux 
braz,  et  le  menèrent  hors  de  Tostel  dudit  suppliant.  Et 
lors  ledit  Philippot  bailla  deux  bufles  audit  Colin 
Blanchet  ;  et  après  ce  requist  audit  Colin  qu'il  lui  voulsist 
pardonner.  Lequel  Colin  lui  dist  quMl  lui  pardonnoit 
mais  qu'il  ne  le  frappast  plus.  Lequel  Philippot  lui  dist  : 
a  Baise  moy  ».  Et  ainsi  qu'il  baisoit  ledit  Philippot, 
icellui  Philippot,  estant  encores  en  sa  rigueur,  frappa  ledit 
Colin  sur  sa  teste  dMn  marteau  de  fer  à  batre  meules  a 
moulin,  dont  il  cheut  a  terre  ;  et  se  escria  moult  hault, 
tant  que  la  femme  dudit  suppliant,  sa  suer,  Touy  ;  et  lors 
vint  veir  lui,  et  ledit  suppliant  son  mary  avec  elle  ;  et  elle 
veant  ainsi  sondit  frère  abatu  a  terre  et  fort  navré,  dist 
audit  Philippot  :  «  Tu  n'as  pas  bien  fait  d'ainsi  murdrir 
mon  frère  !»  Et  ce  fait,  ledit  suppliant  (sic,  lise\  Phi- 
lippot), tousjours  persévérant  en  sa  maie  voulenté,  vint 
audit  suppliant  et  d'une  hache  qu'il  tenoit  le  frappa  sur 
sa  teste,  dont  il  lui  fist  sang  etplaye,  tellement  qu'il  chey 
a  terre  ;  et  après  print  ledit  Philippot  une  pierre  dont  il 
s'efforça  frapper  ledit  suppliant,  qu'il  eust  fait,  se  n'eust 
esté  sa  femme  qui  rompy  le  cop.  Laquelle  ledit  Philippot 
print  par  ses  cheveulx  et  la  trainsna  a  terre  par  sesdis 
cheveulx  ;  et  veantledit  suppliant  ainsi  sa  femme  trainsner 
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par  ledit  Philippot,  se  releva  ledit  suppliant  et  prinst  un 
baston  de  bois  en  une  haye  près  de  lui;  duquel  baston  il 
frappa  ledit  Philippot  soubz  son  oreille  un  seul  coup, 
duquel  coup  ledit  Philippot  incontinent  ala  de  vie  a  tres- 
passement.  Pour  lequel  cas  ledit  suppliant,  doubtant 
rigueur  de  justice,  s'est  absenté  de  nostre  royaume  de 
France,  auquel  bonnement  il  n^oseroit  retourner  ne 
converser. ...  Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes 

au  bailli  de  Caen Donné  à  Paris,  ou  mois  d'aoust, 

Tan  de  grâce  mil  IIIIcXXlIl  et  de  nostre  règne  ie 
premier.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
Conseil.  Chembaut. 


XXI.  —  Paris,  août  1423. 

Rémission  à  un  pêcheur  de  Saint-Gilles  près  du  Pont- 
de^V Arche,  qui^  frappé  par  un  Anglais  qu*ii  passait 
sur  son  bateau  de  l'autre  côté  de  la  rivière  de  Seine, 
s^ y  prit  de  telle  fa^on  pour  éviter  ses  coups  qu'il  le 
fit  tomber  à  Veau,  où  il  se  noya.(ii  172,  n.  339, 
fol.  1 75  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Martin  le  Bon,  povre  homme  pescheur,  chargié  de 
femme  et  enfans,  contenant  come,  le  jour  de  la  Magde- 
laine  derrain  passée  (i),  vint  au  pont  de  Saint  Gille  sur 
Saine,  près  le  Pont  de  TArche  (2),  un  prestre  moult 
eschauffé  de  courir,  qui  dist  a  pluseurs  personnes  ylec 
estans  que  quatre  hommes  armez  le  poursuioient,   ne 

(i)  22  juillet  1423. 

(3)  Eure,  arr.  de  Louviert,  ch.-l.  de  cant 
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savoit  la  cause  pour  quoy  ne  se  c'estoient  brigans  ou 
autres  gens,  et  requist  que  pour  Dieu,  afin  que  incon- 
vénient n'avenist  en  sa  personne,  que  on  le  voulsist  has- 
tivement  passer  par  un  batel  de  Tautre  pan  de  la  rivière. 
A  l'occasion  duquel  effroy  ainsi  fait  par  ledit  prestre,  plu- 
seurs  gens  de  ladite  ville  du  port  de  Saint  Gile,  doubtans 
que  ce  ne  feussent  brigans  qui  avoient  ainsi  poursuy  ledit 
prestre,  pour  ce  que  souvent  repairent  audit  lieu,  se 
retournèrent  es  bateaux  et  se  mistrent  en  la  rivière  de 
Saine.  Et  tantost  survindrent  quatre  Anglois,  qui  moult 
courrouciez  estans,  corne  il  sembloit,  d^ainsi  avoir  perdu 
ledit  prestre,  demandèrent  où  il  estoit.  Et  donc  ledit 
Martin  le  Bon,  doubtant  corne  ses  autres  voisins^  se  mist 
en  ladite  rivière  en  un  petit  batel  a  pescheur  et  se  retray 
avec  sesdis  voisins  de  l'autre  part  de  la  rivière  et  se  mist 
en  un  batel  chargié  de  busche.  Et  ce  pendant  lesdis 
Anglois  entrèrent  en  Poste!  d'icellui  Martin,  lui  absent, 
où  ilz  beurent  deux  ou  trois  potz  de  vin,  quMlz  envolèrent 
quérir  ailleurs  près  dMlec.  Et  tantost  qu^ilz  eurent  ainsi 
beu,  alerent  sur  le  bort  de  ladite  rivière  et  vidrent  en 
icelle  emmi  Teaue,  en  ung  batel,  un  pescheur  qui  prist 
une  bresme;  lequel  ilz  appellerent  pluseurs  fois  pour 
avoir  ladite  bresme;  mais  ledit  pescheur  s^en  ala  nagent 
par  ladite  rivière  et  ne  voult  ausdis  Anglois  apporter 
ladite  bresme.  Et  lors  trois  desdis  Anglois,  entre  lesquelz 
estoit  Thomas  Houf,  courrouciez  sur  ledit  pescheur  qui 
ne  leur  avoit  voulu  apporter  ladite  bresme,  se  midrent  en 
un  petit  batel  pescheur  que  ilz  trouvèrent,  lequel  ilz 
nagèrent  et  firent  nager  par  ladite  rivière  de  Saine,  en 
intencion  de  trouver  cellui  qui  avoit  peschée  et  emportée 
ladite  bresme.  Et  en  approuchant  dudit  batel  chargié  de 
busche,  trouvèrent  ledit  Martin  en  son  petit  batel  pes- 
cheur, et,  cuidans  que  ce  feust  cellui  qui  avoit  peschée  . 
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ladicte  bresme,  entra  l'un  d^iceulx  Anglois  ou  batel 
d'icellui  Manin  et  le  baty  en  lui  donnant  pluseurs  coups 
de  son  poing  et  de  son  bouglier  par  la  teste  et  ailleurs, 
en  rappelant  traistre,  villain,  et  disant  que  c^estoit  cellui 
qui  avoit  pescbié  et  emporté  ladite  bresme.  Et  pluseurs 
gens,  voians  Tinjure  que  faisoit  ledit  Anglois  audit 
Martin  sans  cause,  distrent  a  iceulx  Angloiz  que  ilz  fai- 
soient  mal  de  ainsi  le  batre  et  que  ce  n'estoit  pas  cellui 
qui  avoit  pris  ne  emporté  ladite  bresme.  Et  adonc  des 
trois  Anglois,  qui  estoient  lors  entrez  ou  batel  dudit 
Martin,  yssirent  les  deux,  et  demoura  en  icellui  batel 
avecques  ledit  Martin  icellui  Houf  ;  lequel  Houf  com- 
manda audit  Martin  que  il  le  nagast  par  ladite  rivière, 
savoir  se  il  trouveroit  cellui  qui  avoit  peschié  ladite 
bresme,  et  le  contraigny  a  ce.  Et,  ainsi  que  ledit  Martin 
nagoit  ledit  batel  où  estoit  ledit  Houf,  icellui  Houf  print 
a  batre  ledit  Martin  de  son  poing  et  du  gouvernail  d'icel- 
lui batel  par  pluseurs  fois  et  assaulx,  en  lui  disant  que  il 
estoit  ung  faulx  traistre  et  que,  se  il  eust  voulu,  ilz 
eussent  bien  prins  et  actaint  le  traistre  villain  qui  avoit 
emponé  ladite  bresme  ;  et  de  fait,  en  bâtant  ainsi  ledit 
Martin,  ledit  Houf  lui  rompi  le  gouvernail  dudit  batel 
sur  lui,  en  jurant  saint  George  que  il  le  tueroit.  Pour 
quoy  ledit  Martin  eust,  après  ce  qu'il  eust  crié  pluseurs 
fois  Nostre  Dame  en  son  ayde,  et  supplié  et  requis  audit 
Houf  que  pour  Dieu  il  ne  le  voulsist  pas  tuer  ne  villener 
et  que,  se  ilz  estoient  hors  delà  rivière,  ledit  Martin  lui 
donneroit  assez  de  son  poisson,  qui  riens  ne  lui  couste- 
roit^  et  que  de  son  poisson  ou  argent  il  prinst  a  sa  vou- 
lonté  et  ne  le  voulsist  pas  tuer  ni  mectre  a  mort.  Mais  ce 
non  obstant,  ledit  Houf,  non  content  de  ce,  dist  audit 
Martin  que  c'estoit  un  faulx  traître  et  que  il  ne  nagoit 
pas  assez  legierement  et  que  par  saint  George  il  le  tueroit. 
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Et  ainsi  que  ilz  approuchoient  de  la  ville  de  Bedanne  (i), 
011  il  avoit  distance  dudit  lieu  dont  ilz  estoient  partiz 
bien  une  lieue  ou  environ,  ledit  Houf,  en  appellant 
traistre  ledit  Martin,  hacha  son  espée  toute  nue  et  sa 
dague  que  il  mist  emprès  lui,  et  tantost  prinst  son  espée, 
dont  il  frappa  ledit  Martin  deux  ou  trois  coups;  desquelz 
coups  icellui  Martin  receut  un  sur  son  aviron,  requérant 
toujours  pour  Dieu  mercy  audit  Houf  que  il  ne  le  voulsist 
pas  tuer  ;  dont  ledit  Houf  ne  se  voult  déporter.  Et  lors 
ledit  Martin,  soy  voyant  ainsi  batu  et  mutillé  et  sans 
cause,  non  voyant  en  ce  aucun  remède,  pour  ce  que 
icellui  Houf  lui  vouloit  ferir  de  son  espée  sur  la  teste, 
laissa  ses  advirons  aler  en  ladite  rivière,  et  pour  éviter  a 
la  mort,  se  laissa  cheoir  adens  dedans  sondit  petit  batel, 
et  en  se  laissant  ainsi  cheoir  huna  aucunement  aux 
jambes  dudit  Anglois  ;  et  en  ce  remuant,  pour  ce  que 
ledit  batel  estoit  bouyant  (2)  et  petit,  icellui  Houf  chey  en 
ladite  rivière  de  Saine,  oti  il  se  noya  et  fina  ses  jours. 
Pour  lequel  cas  ledit  Martin,  qui  est  homme  de  bonne 
renommée  et  conversacion  et  qui  a  toujours  notablement 
vesquy  sans  avoir  onques  esté  reprins  d^aucun   autre 

villain  cas. . . .  s'est  absenté  du  pays Si  donnons  en 

mandement  par  la  teneur  de  ces  présentes  au  bailli  de 

Rouen Donné  a  Paris,  ou  mois  d^aoust.   Tan  de 

grâce  mil  CCCCXXIH  et  de  notre  règne  le  premier. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  à  la  relacion  du  conseil. 
Neauville. 

(i)  Seine-Inférieure,  corn  m.  de  Cléon,  arr.  de  Rouen,  cant. 
d'EIbeuf. 

(2)  GoDEFROY  {Diction,  de  Vanc.  langue  franc. ^  I,  714),  donne  à 
ce  mot,  d*après  Carpentier  et  Roquefort,  le  sens  de  «  facile  à  mettre 
en  mouvement  »,  et  ne  cite  d'ailleurs  pas  d'autre  exemple  que  celui 
de  notre  lettre  de  rémission. 
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XXII.  —  Paris,  septembre  1423. 

Rémission  à  trois  paysans  de  la  chatellenie  (TExmes, 
coupables  d'avoir  acheté  en  la  ville  de  Caen  un  cer- 
tain nombre  de  chevaux  bridés  et  sellés  pour  le  compte 
des  brigands  qui  hantent  les  bois  du  pays  d'Auge, 
(JJ  172,  n.  359,  fol.  188  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye  Tumble 
supplicacion  de  Colin  de  Neufville,  chargié  de  jeune 
femme  damoiselle,  grosse  d'enfant,  preste  d'acouchier, 
aagié  de  xxv  a  xxx  ans  ou  environ,  demourant  en  la  par- 
roisse  d^Abbeville  (i),  de  Colin  le  Riche,  aagié  de  xx  a 
xxv  ans  ou  environ,  chargié  de  jeune  femme,  demourant 
en  la  parroisse  Saint  Gervais  des  Sablons  (2),  tous  deux 
ou  diocèse  de  Bées,  et  de  Jehan  Laurens,  aagié  de  xxx  ans 
ou  environ,  demourant  en  la  parroisse  Nostre  Dame  de 
Fresnay  (3),  ou  diocèse  de  Lisieux,  chargié  aussi  de 
jeune  femme,  et  tous  trois  de  la  chastellerie  d^Exmes  (4), 
es  bailliage  d'Alençon  et  viconté  d'Argenten  ou  d'Exmes, 
contenant  come,  puis  deux  mois  ença,  lesdis  supplians, 
qui  sont  demourans  esdites  villes,  qui  sont  près  des  bois 
du  pays  d'Auge,  et  mesmes  les  aucunes  d^icelles  assises 
dedans  yceulx  bois,  se  feussent  partiz  de  leurs  hostelz  et 
mansions  et  alezen  leurs  besoingnes  et  affaires  en  certaine 
contrée  desdiz  bois;  et,  en  alant  leur  chemin,  feussent 
sailliz  sureulx  très  impétueusement  et  de  grant  couraige 
certain  nombre  de  brigans  et  malfaicteurs,  tenans  le  parti 
de  noz  ennemis  et  adversaires,  qui  estoient  mussiez  et 

(1)  Abbeville,  comm.  de  Vaudeloges,  Calvados,  arr.  de   Lisieux, 
cant.  de  Saint-Pierre-sur-Dives. 
(i)  Orne,  arr.  d'Argentan,  cant.  de  Trun. 

(3)  Calvados,  arr.  de  Lisieux,  cant.  de  Saint-Pierre-sur-Dives. 

(4)  Exmes,  Orne,  arr.  d'Argentan,  chef-1.  de  cant. 
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atnbuchiez  oudit  bois;  entre  lesquelz  estoit  un  nommé 
Jehan  Selles,  un  nommé  Jehan  Bastard,  dit  Renouait, 
et  autres  que  on  dit  et  repute  au  pays  estre  les  plus  mau- 
vais et  crueulx  brigans  qui  soient  en  ycellui  pays. 
Lesquelz  brigans  les  prindrent  et  tirèrent  a  part  dedans 
ledit  bois,  et  après  aucunes  grosses  parolles,  menasses  et 
injures,  leur  distrent  qu'il  convenoit  qu^ilz  leur  feissent 
finance  de  chevaulx  ou  si  non  qui  les  tueroient  et  mec- 
troient  a  mort,  et  qu^ilz  ne  se  sauroient  si  bien  gardez 
qu'ilz  ne  les  trouvassent  bien.  Lesquelz  supplians  leur 
e[u]ssent  respondu  qu^ilz  n^enavoient  aucuns  ne  dequoy 
en  avoir.  Oje  laquelle  response,  yceulz  brigans  leur 
eussent  dit  qu'il  falloit  quMlz  en  eussent,  comment  qu'il 
feust,  ou  qui  les  tueroient  et  destruyroient,  comme  dessus 
est  dit  et  leur  bailleroient  avant  de  Pargent  qu'ilz  n'en 
eussent  ;  et  de  fait  leur  en  baillèrent  aucune  somme  qu*ilz 
leur  convint  prendre  pour  paour  de  pis  avoir.  Laquelle 
somme  yceulx  supplians,  qui,  come  dit  est,  sont  demou- 
rans  et  ont  leurs  terres  et  possessions  près  et  esdiz  bois 
d^Auge  et  ou  pays  d'environ,  doubtans  la  mort  et  estre 
du  tout  destruiz  et  exilliez  par  lesdis  brigans,  qui  de  jour 
en  jour  se  tiennent  et  frequantent  esdiz  bois,  pillent, 
robent  et  tuent  les  bonnes  gens  qui  ne  veullent  estre  de 
leur  dampné  et  mauvais  accort  et  qui  les  tiennent  en  si 
grant  dangier  et  regart  qu'ilz  n'osent  bonnement  contre- 
dire a  leurs  voulentez,  eussent  mise  et  employée  en 
chevaulx  ladite  somme,  et  les  alerent  acheter  en  nostre 
ville  de  Caen  ;  et  après  ce  amenèrent  ausdiz  brigans  cer- 
tain nombre  de  chevaulx  sellez  et  bridez;  et  avec  eulz  par 
contrainte  et  pour  doubte  d'avoir  pis,  comme  dessus  est 
dit,  [ont]  beu  et  mengié  lors  et  aucunes  autres  fois,  lequel 
fait  et  cas  est  venu  a  notice  et  cognoissance  de  justice  et 
d'aucuns  Anglois,-  qui  pour  ladite  cause   les  veulent 
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prendre  et  emprisonner Eu  regart  aussi  aux  grans 

paînes,  travaulx  et  dommaiges,  que  leur  ont  fait  et  porté, 
font  et  portent  de  jour  en  jour  lesdis  brigans  et  autres  noz 
ennemis  et  adversaires,  a  yceulx  supplians  et  a  chascun 
d*eulx  avons  quicté,  remis  et  pardonné.. . .  Si  donnons 
en  mandement  aux    bailliz  d'AIençon  et  de  Caen,  aux 

vicontes  d'Argenten  et  d'Exmes Donné  à  Paris,  ou 

mois  de  septembre,  Tan  de  grâce  mil  CCCCXXIII  et  de 
nostre  règne  le  premier.  —  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  de  monseigneur  le  Régent  le  royaume  de  France, 
duc  de  Bedford.  R.  Veret. 


XXIII.  —  Caudebec,  x 8  novembre  1423. 

Rémission  à  Henriet  Pellevillain,  natif  des  environs 
de  Falaise,  qui,  s'étant  caché  avec  quatre  autres  bri- 
gands dans  la  forêt  de  Brotonne,  a  détroussé  et  ran^ 
conné  plusieurs  marchands,  et  qui  a  même  pénétré  en 
plein  jour  avec  ses  complices  dans  la  ville  de  Caudebec^ 
pour  y  enlever  plusieurs  bourgeois  et  les  emmener 
prisonniers  dans  la  forêt.  \U  172,  p.  5 59,  fol.  3 10 
verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Henriet  Pellevillain,  aagé  de 
xxiiij  ans  ou  environ,  natif  delà  parroisse  de  Vendeuvre  (  i  ), 
près  Faloise,  prisonnier  en  noz  prisons  a  Caudebec,  que, 
corne  des  quatre  ans  a  ou  environ  il  feust  aie  demourer 
a  Orléans,  où  il  servy  par  aucun  temps  en  hostellerie,  et 
depuis  s'en  parti  et  ala  demourer  et  servir  un  appelle 

(i)  Vendeuvre,  Calvados,  arr.  de  Falaise,  cant.  de  Morteaux- 
CouliboeuC 
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Reuchin,  capitaine  de  Chasteaudun,  en  la  compaignie 
duquel  il  s^est  tenu  avec  Charles  de  Villiers,  jusques  au 
viijc  jour  de  février  derrenierement  passé  ou  environ  quUl 
trouva  a  Nogent  le  Rotrou  Guiliaume  Hébert,  un  nommé 
Pierre  de  Lescot,  dit  Sarrasin,  le  varlet  dudit  Hébert, 
Jehan  de  la  Londe,  dit  le  Breton,  demeurant  près  Bour- 
neville  (i),  qui  se  mist  avecques  eulx,  et  tous  ensemble 
s'accordèrent  et  emprindrent  de  venir  es  parties  de 
Ponteaudemer,  oti  les  dessusnommez  disoient  qu^ilz  ne 
fauldroient  point  a  y  trouver  marchans  a  toutes  heures, 
où  ilz  pourroient  grandement  gangnier;  car  ilz  estoient 
du  pays  et  y  frequentoient  souvent  et  y  trouvoient  de 
grans  et  bonnes  advantures.  Et  ledit  jour  partirent  dudit 
lieu  et  continuèrent  telement  leur  chemin  qu'ils  arri- 
vèrent en  la  forest  de  Bratonne  le  lundi  prouchain  après 
ensuivant.  Et  eulx  ylec  arrivez,  ledit  Hébert  se  parti 
d^eulx  et  ala  veoir  sa  mère  demeurant  près  d'ilecques,  où 
il  demeura  par  cinq  heures  ou  environ,  et  après  retourna 
et  leur  apporta  un  pain  blanc  de  deux  doubles.  Et  pour 
ce  qu^il  faisoit  neges,  firent  feu  et  demeurèrent  en  ladite 
forest  par  trois  ou  quatre  jours,  afin  que  on  ne  peust 
trouver  leur  trache.  Et  ce  fait,  vindrent  sur  le  chemin 
dudit  lieu  de  Ponteaudemer,  où  ilz  prindrent  un  mer- 
chant  qui  faisoit  mener  beufza  Rouen,  lequel  ledit  Hébert 
appella  en  disant  qu^il  venist  parler  a  lui,  le  prindrent  et 
misdrent  esdis  bois  ceme  leur  prisonnier  et  le  raençon- 
nerent  a  la  somme  de  xx  escuz,  et  si  eurent  un  demi  noble, 
que  ledit  Hébert  trouva  en  son  soûler,  et  le  y  detindrent 
par  XV  jours,  en  actendant  qu'il  feist  apporter  sa  raen- 
çon,  pour  laquelle  avoir,  combien  que  pour  ce  ilz  cn- 
voiassent  a  Rouen,  parce  qu^ilz  trouvèrent  que  leadis 

(i)  Eure,  aiT.  de  Pont-Audemer,  cant.  de  Quillebeuf. 
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beufz  furent  prias  par  aucuns  qui  se  disoient  a  nostre 
très  chier  et  très  amé  oncle  Jehan,  régent  nostre  royaume 
de  France,  duc  de  Bedford,  et  lors  lui  donnèrent  congié 
sur  sa  foy.  Et  ce  fait,  quatre  ou  cinq  jours  après  ladite 
prise,  ledit  suppliant  et  sesdis  complices  partirent  de 
ladite  forest  et  s'en  alerent  a  Quillebeuf,  et  y  prindrent 
deux  marcbans  couchiez  en  leur  lit,  qui  estoient  descenduz 
de  leur  navire,  les  menèrent  en  ladite  forest  de  Bratonne 
et  les  mistrent  a  raençon  à  la  somme  de  xl  escuz  ;  lesquelz 
l'un  d'eulx  marcbans,  ausquel  ils  donnèrent  congié  pour 
aler  quérir  leurdite  raençon,  leur  apporta  avec  xxv  xv°®s  et 
deux  moutons,  qu'ilz  avoient  trouvez  sur  l'un  d'eulx  et 
lesquelz  ilz  lui  avoient  bailliez,  afin  que  il  paiast  leurs 
marineaulx;  dont  icellui  suppliant  eut  a  sa  part  six  escuz 
d'or.  Et  ce  fait,  ledit  suppliant  et  sesdis  compaignons,  et 
avec  eulx  le  Camus  de  Boye,  se  assemblèrent,  et  d^un 
commun  accord  vindrent  a  un  certain  jour,  dont  ledit 
suppliant  n'est  recors,  devant  ceste  ville  de  Caudebec, 
avecques  une  trompeté,  et  mesmement  ledit  Camus  et 
quatre  autres  et  ledit  suppliant  et  autres  alerent  prendre 
pluseurs  prisonniers,  d'une  partie  desquelz  ycellui  sup- 
pliant eut  la  garde,  les  menèrent  es  bois  et  mistrent  a 
finance  a  la  somede  vij^^  couronnes  ;  mais  ilz  leur  furent 
rescouz.  Et  depuis  a  esté  en  pluseurs  ambusches,  cuidans 
et  tendant  a  prendre  tant  gens  que  vaisseaulx,  mais  ilz 
ne  ont  riens  trouvé.  Pour  occasion  desquelz  cas  et  faiz,  il 
a  esté  pris  et  mis  prisonnier  en  nosdites  prisons  audit 
lieu  de  Caudebec,  où  il  est  en  adventure  de  y  finer  misé- 
rablement ses  jours Si  donnons  en  mandement  par 

ces  présentes  au  bailli  de  Caux Donné  à  Caudebec, 

le  xviijc  jour  de  novembre,  Tan  de  grâce  mil  IIIIccXXlII 
et  le  second  de  nostre  règne.  —  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy, 
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a  la  relacion  de  monseigneur  le  Régent  le  royaume  de 
France,  duc  de  Bedford.  R.  Veret. 


XXIV.  —  1423-1424  (i). 

Rémission  àMarion,  veuve  de  Jean  Coqueiin,  remariée 
en  secondes  noces  à  Guillaume  Godin^  pour  vol 
d^objets  appartenant  à  un  nommé  Etienne  Hue  et 
laissés  par  lui  dans  la  chambre  d'une  maison  quHl 
avait  louée  à  ladite  Marion  et  à  son  mari,  Içrsque 
ceux-ci  eurent  quitté  la  ville  de  Rouen  pour  venir  se 
fixer  dans  le  pays  de  Caux.  (JJ  172,  n.  568,  fol.  314 
verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Marion,  femme  de  feu  Jehan 
Coqueiin,  et  de  présent  femme  de  Guillaume  Godin, 
chargée  de  pluseurs  petiz  enfans,  contenant  come  ladiae 
suppliante  ait  eu  ou  temps  passé  bonne  renomée  et 
chevance  et  vesqu  en  la  ville  de  Rouen  tous  les  temps  de 
son  aage,  sans  avoir  esté  reprouchée  de  nul  villain 
blasme,  mais  a  esté  tenue  bien  honorable  et  bonne  preude 
femme.  Et  soit  ainsi  que,  après  ce  que  a  l'occasion  des 
guerres  et  autrement  par  fortune,  lesdis  mariez  aient 
perdu  leur  chevance,  et  pour  avoir  la  povre  vie  d'culx  et 
de  leurs  enfans,  et  aussi  pour  avoir  meilleur  marchié  de 
vivres  et  pour  recouvrer  certains  heritaiges  quUls  avoient 
ou  pais  de  Caux,  près  Monstiervillier,  iceulx  mariez  et 

(i)  Cette  lettre  n'est  pas  datée  dans  le  registre  JJ  172,  la  dernière 
phrase  a^ant  été  omise  par  le  copiste.  C'est  à  cause  de  la  place 
qu'occupe  ce  document  que  nous  avons  cru  devoir  lui  assigner  la 
date  de  1423- 1424. 
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leursdiz  enfans  se  feussent  retraiz  oudit  lieu  de  Mons- 
tiervillier,  pour  y  vivre  et  demourer,  en  intencion  de 
recouvrer  lesdis  héritages.  Et  pour  ce  quMlz  n'avoient 
aucun  lieu  pour  demourer,  eussent  prins  a  rente  ou  heri- 
taige  une  maison  et  hostel  de  ung  nommé  Estienne  Hue, 
pour  certain  pris;   ouquel    ledit  Hue   après  ledit  bail 
avoit  laissié  aucuns  de  ses  biens  en  Tune  des  chambres 
dudit  hostel  fermant  a  clef.  Et  après  ce  que  ladicte  sup- 
pliante, sondit  mary  et  enfans  eussent  demouré  en  icellui, 
et  que  ledit  mary  se  feust  parti  de  ladicte  ville  et  aie  audit 
lieu  de  Rouen,  pour  pourchacer  et  avoir  lettre  de  patent, 
afin  d'avoir  et  recouvrer  leursdis  heritaiges,  grant  temps 
après  ladicte  suppliante,  aiant  ses  enfans  et  mesnyeestans 
et  demourans   oudit  hostel,   par    temptacion    de  l'en- 
nemy,  a  certain  jour  et  heure  fist  tant  qu'elle  entra  en 
ladicte  chambre,  oti  estoient  les  biens  dudit  Hue,  et  print 
XXX  livres  de  laine  ou   environ,  dont  chascune  livre 
povoit  bien  valoir  v  s.  t.,  qui  seroiten  nombre  sept  livres 
dix  solz  tournois  ou  environ,  a vecques  certain  nombre  de 
platz  et  escuelles  d'estain,  qui  povoient  valoir  environ 
xl  s.  t.,  et  ung  boissel  de  gros  poiz,  du  pris  de  dix  solz 
tournois  ou  environ  ;  et  ladicte  laine  mist  dedans  ung  sac 
ou  autre  chose  et  Tenvoia  par  sa  chamberiere  porter  hors 
de  la  porte   d'icelle  ville,  assez  près  de  ladicte  ville.  Et 
incontinent  ou  landemain  ensuiant,  ledit  Hue  vint  en 
ladicte  chambre  et  s'aperceut  de  sadicte  perte.  Pourquoy 
il  fist  clameur  sur  ladicte  suppliante,  et  par  ce  elle  et 
aesdiz  enfans  et  chamberiere  furent  tous  mis  en  prison  ; 
ouquel  lieu  présentement  elle  confessa  le  cas;  et  promp- 
tement  ou  brief  temps  après,  ledit  Hue  de  toutes  les  choses 
dessus  dictes  fut  restitué  par  les  amis  de  ladicte  suppliante, 
et  n^en  a  depuis  faicte  aucune  poursuite  ne  accion,  mais 
il  en  a  quicté  et  fait  quictance  générale  icelle  suppliante 
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et  sondit  mary.  Pour  lequel  cas  ladicte  suppliante  et  ses- 
dis  enfans  et  chamberiere  furent  iij  sepmaines  ou  un  mois 
detenuz  en  ladicte  prison,  au  pain  et  a  l'eaue,  en  péril  de 
mourir;  et  depuis  ces  choses  icelle  suppliante  futeslai^gie, 
et  en  est  en  procès  deux  ans  a  ou  environ,  en  noz  assises 
de  Monstiervillier,  a  rencontre  de  nostre  procureur,  et 
encourue  en  pluseurs  deffaulx,  et  se  doubte  icelle  sup- 
pliante que  par  ce  icellui  nostre  procureur  ne  vueille 
procéder  et  faire  procéder  a  rencontre  d'elle  par  voie 
extraordinaire  ;  par  quoy  elle  seroit  en  adventure  de  hon- 
teusement finer  ses  jours. ...  Si  donnons  en  mandement 
par  ces  présentes  au  bailli  de  Caux...  [La  date  fait  défaut]. 

XXV.   »  Caen,  janvier  1424  (n.  s.)* 

Rémission  à  un  habitant  de  Mesnil^Mauger  pour  avoir 
frappé  mortellement  un  de  ses  voisins  d'un  coup  de 
bâton.  (JJ  172,  n.  546,  fol.  3o4  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc..  Nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Robin  Mudac,  de  la  parroisse  de 
Mesnil-Maugier  (  i  ),  nostre  homme  lige  et  subget,  chargié 
de  femme  et  d'enfant^  contenant  come,  environ  le  jeudi 
de  devant  la  Saint  Michiel  derrain  passée  (2),  ot  un  an, 
ledit  suppliant,  se  feust  pani  de  son  hostel  et  aie  en  l'ostel 
de  Regnault  Thomas,  mary  de  la  mère  de  la  femme  dudit 
suppliant,  qui  par  fortune  de  feu  avoit  eu  son  ostel  ars  la 
nuit  précédant  et  avoit  perdu  partie  de  ses  biens.  Et  ainsi 
que  ledit  suppliant  buvoitavecques  ledit  Thomas,  survint 
sur  eulx  un  nommé  Robin  le  Fevre,  lequel  se  assist  avec 

(i)  Le    Mesnil-Mauger,    Calvados,   arr.    de  Lisieux,   cant.    de 
Mézidon. 
(2)  34  septembre  142a. 
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eulx  pour  boire  ;  et  ylec  en  beuvant  parlèrent  d^une  fiefife 
de  cinq  verges  de  pré,  que  ledit  suppliant  bailla  a  rente 
audit  Fevre  pour  dix  solz  de  rente  par  an  ;  et  fut  ce  fait  en 
la  présence  de  Jehan  Treze,  cousin  de  la  femme  dudit 
Fevre.  Et  après  ce  sourvint  aussi  un  nommé  Jehan 
Manchon,  d'icelle  parroisse,  oncle  dudit  suppliant,  qui 
fut  et  se  esbati  moult  longuement  avecques  eulx.  Et  après 
boire,  ledit  Trexe,  cbargié  de  boire,  dist  audit  Manchon 
qu'il  lui  rendroit  encores  une  paelle  qu'il  avoit  prise  en 
son  hostel,  en  le  menassant  très  grandement.  Et  adonc 
ledit  Fevre  dist  audit  Manchon  qu'il  le  batroit,  et  aussi 
feroit  il  ledit  suppliant.  Lequel  suppliant,  de  ce  mal  con- 
tent et  qu'il  n'avoit  riens  mespris  ne  offensé  envers  lui,  et 
qu'il  estoit  fort  cbargié  de  boire,  respondi  que  non  feroit, 
et  feust  il  ores  lui  deuxiesme  telz  qu'il  estoit.  Et  adonc 
ledit  Fevre  dist  très  arrogamment  audit  suppliant  qu'il 
yssist  hors  de  Tostel.  Et  lors  ledit  suppliant,  come  tout 
esmeu  et  indigné  du  fait  et  menaces  dudit  Fevre,  et  hon- 
teux des  presens  et  eschauffé  en  son  boire,  print  un  baston 
qui  estoit  derrière  Tuis  et  s'en  issi  dudit  hostel,  tenant  ledit 
baston  de  bout  vers  ledit  Fevre,  et  demanda  audit  Fevre 
en  ceste manière  :  «  Veulx  tu  riens?  Que  te  fault  il?  Veulx 
tu  que  je  te  fiere  ?  »  Lequel  respondi  que  oyl.  Et  lors  ledit 
suppliant,  ainsi  cbargié  de  boire  et  tempté  de  l'ennemy  et 
doublant  la  personne,  fery  icellui  Fevre  un  seul  coup 
dudit  baston  par  la  teste,  dont  il  chey  a  terre  ;  et  depuis 
fut  relevé  et  s^en  ala  en  son  hostel,  qui  estoit  a  un  quart 
de  lieue  ou  environ  d'ilec,  en  la  compaignie  dudit 
Regnault  Thomas,  et  là  fist  tirer  a  boire  audit  Regnault. 
Et  après  ycelle  mesme  nuyt,  ycellui  Fevre  ala  de  vie  a 
trespassement.  Pour  doubtedesquelz  cas  et  de  rigueur  de 
justice,  ledit  suppliant  se  absenta  et  ala  demourer  hors 
nostre   obéissance,    oti  il  s'est  demouré  vivant  de  son 
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labour,  sans  toutes  voies  soy  entremectre  aucunement  du 
fait  de  la  guerre  ne  avoir  fait  ou  commis  aucune  pillerie 
ou  courerie  sus  noz  subgiez,  combien  que  en  soy  retour- 
nant dont  où  il  estoit,  ri  soit  venu  par  adventure  en  la 
compaignie  d'aucuns  noz  adversaires,  pour  soy  mectre  en 
nostre  obéissance,  pour  ce  que  autrement  bonnement  ne 
povoit  retourner,  et  jusques  a  puis  un  an  ença  que  lui, 
confiant  en  nostre  miséricorde  et  grâce  que  avons  fait 
proclamer,  s*est  retourné  en  nostredicte  obéissance.  Et 
neantmoins  il  doubte  que,  soubz  umbre  des  cas  dessus- 
diz  et  mort  dudit  Fevre,  on  lui  vueille  donner  quelque 
empeschement ...  Si  donnons  en  mandement  par  la 
teneur  de  ces  présentes  au  bailli  de  Caen...  DonnéaCaen, 
ou  mois  de  janvier,  Tan  de  grâce  mil  1111^  XXllI  et  de 
nostre  règne  le  second.  Ainsi*  signé:  Par  le  Roy,  a  la  rela- 
cion  de  Mons.  le  Régent  le  royaume  de  France,  duc  de 
Bedford.  J    Milet. 


XXVI.  —  Paris,  mars  1424  (n.  s.) 

Rémission  à  Guillaume  Ain/rqy,  prêtre,  pour  avoir 
servi  d'intermédiaire  entre  les  habitants  de  Laigle  et 
le  capitaine  du  château  de  Senonches,  au  sujet  dun 
«  appatis  9  de  Ho  écus  d'or  ^t  3  dou\çLines  de  lances, 
exigé  desdits  habitants.  (JJ  172,  n.  438,  fol.  244 
recto.) 

Henri,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  de  Guillaume  Ainfroy,  préstre, 
natif  de  la  ville  de  Laigle  (i  ),  près  de  Senonches  ou  bail- 
liage d^Alençon,  ou  diocèse  d^Evreux,  contenant  comme 

(1)  Orne,  arr.  de  Mortagne-sur-Huine,  ch.-l.  de  cant. 
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ledit  suppliant  et  les  autres  tnanans  et  habitans  de  ladicte 
ville  de  Laigle  aient  tout  leur  temps  esté  et  soient  bons, 
vrays  etloyaulx  subgiez  et  hommes  liges,  tant  a  feu  nostre 
très  chier  seigneur  et  père,  que  Dieu  pardoint,  comme  a 
nous,  sans  avoir  tenu  quelque  parti  a  nous  contraire  (  i  ) . 
Et  il  soit  advenu  que,  depuis  aucun  temps  ença,  Icsdiz 
manans  et  habitans  d^icelle  ville,  qui  est  ville  plate  non 
fermée  et  qui  estoit  et  est  environnée  de  pluseurs  forte- 
resses tenues  et  occuppées  par  noz  ennemis  et  adversaires, 
comme  de  la  forteresse  de  Serfonches  (2)  et  autres,  lesquelz 
ennemis  et  adversaires  discouroient  chascun  jour  ou  très 
souvent  tout  le  pays,  prenoient  les  bonnes  gens  et  labou- 
reurs de  ladicte  ville  de  Laigle,  les  emmenoient  prison- 
niers, les  mectoient  a  grosses  raençons  et  finances  et  les 
traiaoient  moult  durement  et  inhumainement,  et  telle- 
ment que  iceulz  habitans  n^osoient  estre^  demourer  ne 
habiter  en  leurs  maisons  ou  habitacions  ne  labourer 
leurs  heritaiges,  dont  ils  avoient  et  ontacoustumé  d'avoir 
et  gangnier  la  vie  d'eulz,  leurs  femmes  et  enfans,  eussent 
esté  mandez  a  aler  par  devers  un  nommé  Aubenin  dé 
la  Vegeole,  cappitaine  du  chastel  et  forteresse  dudit 
Senonches,  afin  qu'ilz  se  apatissassent  a  lui,  ou  sinon  il 
leur  feroit  forte  guerre,  et  les  prenoit  ses  prisonniers. 
Lesquelz  manans  et  habitans,  doubtans  ce  et  afin  d'estre 
et  demourer  en  paix,  eussent  advisé  et  ordonné  entre  eulz 
que  Ten  yroit  par  devers  ledit  capitaine,  et  de  fait  y  en- 

(i)  La  ville  de  Laigle  s*était  rendue  aux  Anglais  le  i3  oc- 
tobre 141 7  {Mém.  de  la  Soc.  des  Antiq.  de  Norm.  XV,  240).  Nous 
ignorons  le  nom  du  capitaine  préposé  par  Henri  V  à  la  défense  de  la 
place.  Un  mandement  royal  lui  est  adressé  le  a5  octobre  142 1; 
mais  Bréquigny,  qui  cite  ce  mandement,  ne  donne  pas  le  nom  du 
destinataire.  (Rôles  Nortn,  et  Franc,,  n.  iSog). 

(a)  Senonches,  Eure-et-Loir,  arr.  de  Dreux,  ch.-l.  de  cant. 
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voierent  ledit  suppliant  environ  le  mois  d^avril  Tan 
mil  CCCCXXII  derrenierement  passé,  pour  composer 
dudit  apatissement.  Lequel  suppliant,  de  bonne  foy  et 
pour  faire  a  son  povoir  le  plaisir  et  prouifit  desdiz  habi- 
tans,  feust  aie  devers  ledit  capitaine.  Lequel  capitaine  eust 
demandé  audit  suppliant,  pour  un  appatiz  durant  le 
terme  de  trois  moiz,  flniz  le  derrain  jour  de  juing  oudit 
an  mil  IIIIcXXII,  une  grant  somme  d^escuz  d'or  avec 
trois  xij"«  de  lances  de  guefre,  toutes  prestes  et  ferrées.  A 
quoy  ledit  suppliant  eust  dit  et  respondu  que,  en  tant  que 
touchoit  lesdiz  escuz  d*or,  il  composeroit  avec  lui  a  la 
somme  de  iiij^^  escuz  d'or,  et  en  tant  qu^il  touchoit  les- 
dictes  lances,  il  ne  lesdiz  habitans  n^en  oseroient  aucunes 
baillier  ne  délivrer.  Mais  ledit  capitaine  ne  fut  pas  de  ce 
content,  et  dist  audit  suppliant  que  s'il  n^avoit  ledit 
nombre  de  lances,  il  ne  feroit  quelque  composicion  ou 
appatissement  ausdiz  habitans,  ainçois  leur  feroit  plus 
forte  guerre  que  par  avant  n'avoit  fait.  Lequel  suppliant, 
qui  ne  voult  aucunement  faire  ladicte  composicion,  s'en 
retourna  devers  lesdiz  habitans,  en  leur  disant  ce  que 
demandoit  ledit  capitaine,  c'est  assavoir  lesdiz  escuz  d'or 
et  aussi  lesdictes  trois  xij"^  de  lances.  A  quoy  lesdiz 
habitans  eussent  dit  et  respondu  que  ilz  ne  seroient  point 
d'accord  de  baillier  lesdictes  lances  et  n'en  bailleroient 
aucunes.  Et  pour  ce  feust  la  chose  demouréeen  cest  estât, 
jusques  a  certain  temps  lors  ensuivant  que  ledit  cappi- 
taine  de  Senonches  envoya  de  rechief  devers  lesdiz  habi- 
tans leur  dire  que,  se  ils  n'aloient  devers  lui  pour  faire  la 
composicion  dudit  appatissement,  il  les  yroit  veoir  et  les 
prenroit  ou  feroit  prenre  prisonniers  et  bouteroit  le  feu 
en  leurs  maisons.  Lesquelz  habitans,  ce  veans,  envolèrent 
de  rechief  ledit  suppliant  par  devers  ledit  capitaine  de 
Senonches,  pour  faire  avec  lui  la  meilleur  composicion 


qu'il  pourroit.  Lequel  suppliant  eust  pourparlé  avec 
icellui  capitaine  de  ladicte  composicion  et  lui  eust  offert 
la  somme  de  iiij»  escuz  d^or  tant  seulement  pour  ledit 
apatissement.  Mais  ledit  capitaine  dist  et  respondi  qu'il 
ne  feroit  quelque  composition  ou  apatissement  ausdiz 
habitans  s^il  n*avoit  lesdictes  trois  xij"cs  de  lances. 
Laquelle  response  oye,  icellui  suppliant,  considérant  que 
il  et  lesdiz  povres  habitans  estoient  en  voye  d'estre  du 
tout  desers  et  que  leurs  maisons  feussent  arses,  s'ac- 
corda de  baillier  lesdictes  lances  avec  lesdiz  iiij^^  escuz 
d^or  audit  capitaine,  pour  Tappatissement  desdiz  trois 
mois^  tiniz  le  derrain  jour  dudit  mois  de  juing;  et  ce  fait, 
s'en  retourna  devers  lesdiz  habitans,  ausquelz  il  rapport^ 
saufconduit  et  seurté  dudit  capitaine,  et  leur  dist  qu'il 
avoit  composé  avec  lui  a  la  somme  de  iiij^^  et  dix  escuz 
d'or,  sans  leur  dire  ne  faire  aucune  mencion  desdictes 
lances.  Et  depuis  aucun  temps  après,  eust  sur  ladicte 
quantité  de  lances  baillié  et  livré  audit  capitaine 
xxj  lances,  qu'il  avoit  et  a  achetées  de  dix  escuz,  qui  sont 
ouitre  lesdiz  iiij^^  escuz,  et  le  résidu  desdictes  lances 
montant  a  xv  lances,  il  devoit  baillier  et  livrer  audit  capi- 
taine; ce  qu'il  n'a  pas  fait.  Et  il  soit  ainsi  que  depuis 
nagaires  ledit  suppliant,  qui  a  fait  ladicte  composicion  de 
bonne  foy  et  cuidant  bien  faire,  et  non  pensant  mes- 
prendrc,  mesmement  que  c'estoit  pour  relever  lesdiz 
habitans  des  paines,  traveilz  et  dommaiges  dont  ledit 
capitaine  les  menaçoit,  ait  esté  accusé  devers  justice 
d'avoir  baillié  lesdictes  lances,  et  pour  cause  de  ce  lui, 
doubtant  d'estre  rigoureusement  traictié  par  justice,  s'est 
retrait  et  aucunement  departy  du  pays. ...  Si  donnons  en 
mandement  a  nostre  bailli  dudit  lieu  d'Alençon...  Donné 
à  Paris,  ou  mois  de  mars.  Tan  de  grâce  mil  CCCCXXIIl 
et  de  nostre  règne  le  second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  Ogbr. 
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XXVII.  —  Paris,  mars  1424  (n.  s.). 

Rémission  à  Thomas  Duval,  de  Saint-Pierre-^u- 
Vauvray,  qui  s'est  pris  de  querelle  avec  Raoulin 
Boscguérart,  sergent  dudii  lieu,  à  la  suite  d'une 
perte  d'argent  que  celui'-ci  avait  faite  en  jouant  aux 
dés,  et  Va  tué  d'un  coup  de  bâton  ferré  dans  là 
poitrine.  (JJ  172,  n.  444,  fol.  248  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis 
charnelz  de  Thomas  Duval,  aagié  de  xxx  ans  ou  environ, 
laboureur  chargié  de  femme  et  enfants,  natif  de  la  par- 
roisse  de  Saint  Pierre  de  Vauvray  (i),  contenant  comme, 
le  dymenche  pénultième  jour  de  janvier  derrain  passé  (2), 
il  ala  environ  heure  de  soupper  en  Postel  de  feu  Raoulin 
Boscguerart,  nostre  sergent  fermier  de  la  sergenteriedudit 
lieu  de  Vauvray  (3),  lequel  Raoulin  et  ledit  Thomas 
estoient  très  amis  et  affins  l'un  de  lautre.  En  l'ostel 
duquel  et  en  la  compaignie  d^icellui  et  de  pluseurs  autres 
personnes,  icellui  Thomas  souppa  et  firent  bonne  chiere 
ensemble.  Et  après  ledit  soupper,  ledit  Thomas  sacha  un 
escu  d^or  de  sa  bourse  et  le  mist  sur  la  table,  sur  laquelle 

(i)  Saint-Pierre-du-Vauvray,  Eure,  arr.  et  cant.  de  Louviers. 

(2)  Il  y  a  ici  une  légère  erreur  de  date  :  en  1434,  le  3o  janvier  ne 
tombait  pas  un  dimanche  mais  un  lundi. 

(3)  Sergenterie  noble  relevant  pour  un  quart  de  fief  du  duché  de 
Normandie.  Elle  était  ^située  en  la  vicomte  du  Pont-de-l* Arche,  et 
en  la  châtellenie  du  Vaudreuil.  Raoulin  Boscguerart  en  éuit  fer- 
mier depuis  peu  de  temps,  car  on  trouve  aux  Arch.  Nat.,  dans  le 
registre  de  la  Chambre  des  Comptes  P  3o5,  3(n«  part.,  fol.  1 1  recto, 
un  aveu  de  cette  sergenterie  rendu  par  Etienne  Langloit>  à  la  date 
du  10  novembre  1420.  Autre  aveu  du  même  le  ao  mai  1401 
(Arch.  Nat.  P  307,  fol.  81  verso.) 
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ilz  avoient  souppé;  lequel  escu  d^or  ledit  Raoulîn  pristet 
ea  fist  ce  qu'il  voulu.  Et  après  jouèrent  Tun  à  l'autre  aux 
dez,  et  pardi  ledit  Raoulin  son  argent;  et  lui  voyant  qu^il 
avoit  ainsi  perdu  son  argent^  lui,  meu  de  chaude  cole,  se 
leva  et  ala  a  sa  femme  et  la  bat  très  inhumainement  ;  et 
ledit  Thomas,  ce  voyant,  dist  a  icellUi  Raoulin  que 
c'estoit  mal  fait  a  lui  de  ainsi  batre  sadicte  femme.  Lequel 
Raoulin,  non  content  de  ce,  vint  audit  Thomas,  meu  de 
courage  félon,  et  le  frappa  de  deux  ou  trois  copsdu  poing, 
et  Tacbabla  et  tira  a  terre  de  dessus  une  selle,  sur  laquelle 
ledit  Thomas  estoit  assis,  et  le  print  par  la  gorge,  le 
estrengni  si  fort  que  a  paines  eust  peu  parler,  lui  arracha 
et  osta  ung  paire  de  cousteaux  a  manches  de  noir,  que  il 
en  fist  ledit  Thomas  ne  scet,  car  depuis  il  ne  les  vit.  Et 
après  ces  choses,  ledit  Thomas  se  leva  et  ala  prendre  un 
baston  ferré  au  bout,  que  il  avoit  apporté  en  l'ostel  dudit 
Raoulin,  yssy  hors  dudit  hostel,  et  lui  esmeu,  courroucié. 
et  non  content  de  ce  que  ledit  Raoulin  Pavoit  ainsi  batu 
et  achabléy  osté  ledit  esQi  d'or,  sans  dire  quelque  cause 
pour  quoy,  et  sesdiz  cousteaux,  dist  en  yssant  dudit 
hostel  audit  Raoulin  ces  parolles  ou  semblables  en  subs- 
tance :  «  Vien  hors  de  ton  hostel,  traictre  villain,  je  ne 
demourray  pas  ainsi  batu,  et  le  partiron  toy  et'moy.  » 
Lequel  Raoulin  prinst  en  sondit  hostel  un  grant  et  gros 
baston  et  yssy  a  Puis  hors  de  sondit  hostel,  pour  cuider 
ferir  ledit  Thomas.  Et  en  ces  termes  survint  a  ce  descord 
Simon  de  Daubeuf,  escuier  (i),  qui  estoit  leur  voisin; 
lequel  se  mist  entre  ledit  Thomas  et  ledit  Raoulin  pour 
les  départir;  et  entrèrent  lesdis  escuier  et  Raoulin  en 
Tostel  dMcellui   Raoulin^   et  fut   Tuis  de  devant  dudit 

(I)  Le  14  juillet  141 8,  Henri  ,V  confère  à  Simon  de  Daubeuf 
l'office  d*une  des  sergenteriet  de  la  forêt  de  Bon  (Br<quiony, 
Râles  Narm,  et  Franc,,  n.  1198,  p.  ai  a). 
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hostel  fermé,  et  ledit  Thomas  demoura  dehors.  Et  tantost 
icellui  Raoulin,  en  persévérant  en  sa  maie  voulenté, 
sailli  par  Tuis  de  l'estable  aux  bestes,  qui  estoit  en  icellui 
hostel,  et  vint  tout  droit  audit  Thomas,  sondit  baston 
levé  pour  le  cuider  ferir,  tuer  et  murdrir.  Lequel  Thomas, 
voyant  ainsi  venir  ledit  Raoulin,  mist  sondit  baston 
devant  lui  ;  et  ainsi  que  ledit  Raoulin  approucha  de  lui, 
icellui  Thomas,  pour  eschever  que  il  ne  le  frappast  et  a 
greigneur  inconveniant  de  sa  personne,  lui  apona  sondit 
baston  ferré  environ  la  poictrine  ou  Faisselle,  ne  savoit 
lors  en  quelle  partie  pour  ce  que  il  estoit  xj  heures  de 
nuit  ou  environ,  et  tantost  après  ledit  Raoulin  chey  a 
terre  et  ala  de  vie  a  trespassement.  Pour  raison  duquel 

cas,  ledit  Thomas doublant  rigueur  de  justice,  s'est 

absenté  de  sa  maison  et  compaignie  de  sa  femme  et 
enfans. ...  Il  paiera  dix  livres  parisis  a  distribuer,  par 
l'ordonnance  de  nostre  amé  et  fealaudiencier. . . .  t)onné 
a  Paris,  ou  mois  de  inars,  Pan  de  grâce  mil  quatre  cens 
et  XXI II  et  de  nostre  règne  le  second.  Ainsi  signé.  Par  le 
Roy,  a  la  reiacion  du  Conseil.  Oger. 


XXVIII.  —  Amiens,  mars  1424(11.  s.). 

Rémission  à  deux  habitants  de  Port-Mort,  près  du 
Château-Gaillard,  qui,  surpris  par  des  brigands 
pendant  qu^ils  péchaient  en  bateau  sur  la  Seine,  ont 
été  contraints  de  les  passer  de  l'autre  côté  de  la  rivière 
et  dénoncés  à  la  justice  pour  ce/ait,  ont  dû  quitter  le 
pays.  (JJ  172,  n.  552,  fol.  807  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,   etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
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Jaquet  Le  Peletier,  chargié  de  femme  et  enfans,  et  Jehannot 
Climent,  chargié  de  pluseurs  enfans,  tous  de  la  parroisse 
de  Pormor  (  i  )  sur  la  rivière  de  Saine,  ou  costé  de  nostre 
chastel  de  Gaillard,  contenant  come,  environ  vendenges 
derrainement  passées,  un  nommé  Perrenot  Bernard, 
de  ladite  parroisse  de  Pormor,  nostre  homme  lige,  feust 
venu  ausdiz  Peletier  et  Climent,  en  leur  demandant  que 
ilz  lui  voulsissent  vendre  pour  six  blans  de  poisson.  A 
quoy  eulx  estans  en  leur  batel  lui  eussent  respondu  que 
ilz  lui  bailleroient  voulentiers  du  poisson  et  que  il  les 
actendista  terre.  Et  lors  ledit  Bernard  dist  ausdiz  Climent 
et  Peletier  que  ilz  le  voulsissent  mectre  dedans  leur  bastel 
et  que  il  lui  targeroit  trop  de  les  actendre  a  terre,  et  aussi 
que  il  leur  aideroit  a  tendre  leur  gord.  Et  dont  iceulx 
Qiment  et  Peletier,  voyans  que  sur  la  terre,  a  Tendroit 
ou  environ  dudit  bastel,  n^avoit  que  ledit  Bernard, 
prinstrent  et  mistrent  icellui  en  leurdit  bastel,  cuidans 
qu'il  n'y  venist  seulement  fors  pour  avoir  du  poisson  et 
a  bonne  et  loyal  intencion.  Et  quant  il  y  fut  entré, 
nagèrent  par  ladite  rivière  de  Sayne  a  aler  vers  leur 
huche  bouticle  ou  gord  (2);  et  fut  ledit  Bernard  avecques 
eubt,  tant  qu'ils  eurent  tendu  leur  gord  et  qu'ilz  lui 
baillèrent  du  poisson.  Et  eulx,  voyans  qu'il  estoit  ja  nuit 
et  ne  veoit  Ten  pas  bien  entour  soy,  et  que  ledit  Bernard 
leur  disoit  que  ilz  le  meissent  a  terre,  iceulx  Climent  et 
Peletier,  doubtans  les  perilz  qui  par  approuchier  de  terre 
a  celle  heure  povoient  advenir  pour  passage  de  brigans, 
ennemis  et  adversaires  de  nous  et  de  nostredit  royaume 
de  France,  mesmement  que  autreffoiz  ledit  Bernard  les 

(i)  Port-Mort,  Eure,  arr.  et  cant  Les  Andelys. 

(2)  Ce  mot  paraît  pris  ici  dans  le  sens  que  lui  donne  Godefroy 
(Diction,  de  Vanc.  langue  franc.,  au  mot  Gort)  :  lieu  disposé  dans 
une  rivière  pour  y  attirer  et  prendre  du  poisson. 


70 

avoit  deceuz  en  cas  pareil  ou  semblable,  lui  distrent  que 
il  estoit  trop  tart  et  que  ilz  ne  Toseroient  mètre  a  terre 
pour  les  causes  dessusdites,  en  lui  priant  que  pour  la 
nuit  il  voulsist  en  leur  bastel  demourer  avec  eulz.  A  quoy 
ledit  Bernard  leur  jura  par  sa  foy  que  il  n'y  avoit  point 
de  péril  ne  de  dangier  et  que  tout  estoit  seur  ou  costé  de 
Gaillard,  et  lepovoient  hardi ement  mectre  a  terre  en  ce 
costé.  Et  lors  lesdiz  Qiment  et  Peletier  le  mistrent  a 
terre;  et  en  lui  mectant  ledit  Bernard  parla  un  pou  hault 
en  les  commandant  a  Dieu,  tousjours  tenant  le  bout  dudit 
bastel;  et  promptement  saillirent  sur  eulxpluseurs  brigans 
jusques  au  nombre  de  six  ou  huit,  entre  lesquelz  estoit 
un  nommé  Bustoursel.  Lesquelz  brigans  entrèrent  oudit 
bastel  si  aprement  que  lesdis  Climent  et  Peletier  n'y 
pourent  mectre  remède.  Et  quant  lesdis  brigans  furent 
ainsi  maistres  dudit  bastel,  contraingnirent  lesdis  Qiment 
et  Peletier  a  passer  leurs  corps  par  ledit  bastel  de  Pautre 
part  de  la  rivière  de  Sayne,  et  tenoient  les  brides  de  leurs 
chevaulx  en  leurs  mains  et  les  faisoient  noer  par  ladite 
rivière,  pour  ce  que  ledit  batel  estoit  trop  petit;  et  encores 
ne  povoient  ilz  ou  osoient  faire  passer  de  leursdiz  chevaulx 
que  un  seul  a  la  foiz  ;  et  si  avoit  tousjours  oudit  bastel 
deux  desdiz  brigans,  ou  au  moins  y  en  avoit  il  un 
avecques  ledit  Bernard,  qui  estoit  complice  d*iceulx  bri- 
gans, come  en  ce  faisant  lesdis  Climent  et  Peletier  Paper- 
ceurenty  parce  que,  quand  lesdiz  brigans  furent  ainsi 
passez  de  Pautre  part  de  la  rivière,  il  les  commanda  par 
semblance  très  affectueusement  a  Dieu,  et  si  lui  baillèrent 
de  Por,  dont  il  voult  baillier  ausdiz  Climent  et  Peletier 
deux  escuz,  mais  ilz  les  refusèrent,  disans  audit  Bernard 
que  c'estoit  a  lui  mal  fait  et  peschié  de  ainsi  faulsement 
et  malvaisement  les  avoir  atiltrez  et  deceuz  et  que  il  lui 
povoit  bien  soufHre  a  ce  que  une  autre  foiz  les  avoit  mis 
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en  tel  dangier,  dont  ilz  avoient  eu  pardon  et  remission  de 
nous  et  n'en  estoient  encore  pas  bien  délivrez  ne  desem- 
peschiez,  et  ne  savoient  que  au  plaisir  Dieu  ilz  en  pour- 
roient  fere,  car  ilz  estoient  sur  ce  en  eslargissement  à 
rassise  d'Andely,  et  que,  se  le  cas  povoit  estre  sceu,  eulx 
et  ledit  Bernard  estoient  en  voye  de  mourir  malvaîseroent, 
et  si  n^avoit  en  ce  riens  de  la  coulpe  ou  malfait  desdiz 
Peletier  et  Climent.  Après  lesquelles  parolles,  icellui 
Bernard  leur  dist  qu^il  n^  avoit  point  de  péril  et  que  on 
ne  le  pourroit  savoir  que  par  eulx  mesmes  et  non  par 
autres,  et  si  estoient  lesdis  brigans  bons  compaignons, 
qui  encores  a  eulx,  leurs  parens  et  amis  pourroient  fere 
du  plaisir,  disant  oultre  que  pour  si  pou  de  chose  et  si 
secrètement  faite,  iceuU  Climent  et  Peletier  n'en  deussent 
ja  tant  parler  et  se  gardassent  hardiement  que  il  n'en  feust 
plus  mot.  Pour  la  doubte  duquel  Bernard  et  brigans, 
que  avoient  d'eulx  lesdiz  Climent  et  Peletier  que  se  nou- 
velles venoient  par  eulx  dudit  cas  ilz  ne  destruissent  eulx, 
leurs  femmes  et  enfans,  doubtans  aussi  par  leur  simplesse 
ce  annuncier  ou  fere  savoir  a  justice,  ont  par  leur  igno- 
rance et  folie  tenu  et  celé  ycellui  cas  ;  mais  ce  non  obstant, 
par  aucuns  moiens  icellui  cas  est  venu  a  la  congnoissance 
des  gens  de  nostre  justice  a  Vernon,  qui  ont  fait  prendre 
ledit  Bernard  et  par  jugement  fait  le  col  copper^  et  lesdiz 
Peletier  et  Climent  se  sont  pour  ce  absentez  de  nostre 

pays  de  Normandie Si  donnons  en  mandement  a 

nostre  bailli  de  Gisors. . . .  Donné  a  Amiens,  ou  mois  de 
mars.  Tan  de  grâce  mil  IIIlcXXIII  et  de  nostre  règne  le 
second.  —  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil,  Oger. 
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XXIX.  —  Amiens,  mart  1424  (n.  s.). 

Rémission  à  Pierre  Cauchon,  de  Castillon,  qui,  sur^ 
pris  par  des  soldats  anglais  au  moment  où,  il  portait 
des  aiguillettes  aux  brigands^  s'est  vu  par  vengeance 
dépouillé  de  tous  ses  biens  et  a  dû  s*  enfuir  en  Bretagne, 
(JJ  172,  n.  555,  fol.  3o8  verso.) 

Henrj,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  de  Pierre  Cauchon,  de  la  parroisse 
de  Castillon,  ou  bailliage  de  Caen  et  viconté  de  Bayeux, 
jeune  simples  homs,  de  Taage  de  xxvj  ans  ou  environ, 
chargiéde  jeune  femme  et  d'enfans,  contenant  corne,  a  la 
conqueste  que  faisoit  feu  nostre  très  chier  seigneur  et 
père,  cui  Dieu  pardoint,  de  noz  pays  et  duchié  de  Nor- 
mandie, ycellui  suppliant,  pour  doubte  de  la  guerre,  se 
feust  retrait  et  absenté  et  tenu  par  aucun  temps  le  parti  de 
noz  ennemis  et  adverseres,  et  depuis  se  feust  réduit  et 
venu  rendre  en  Tobeissance  de  feu  nostredit  seigneur  et 
père  et  de  nous  et  venu  demourer  en  ladite  parroisse  de 
Castillon,  oQ  il  a  tousjours  depuis  demouré  paisiblement, 
vivant  de  son  labour  au  mieulxqu^il  povoit,  sans  blasme  ou 
reprouche,  et  jusques  a  Pasques  Fleuries  derrainement 
passées  ou  environ  (  i  ),  que  les  brigans  et  aucunsautres  noz 
ennemis  trouvèrent  ledit  suppliant  en  un  bois  assez  près 
de  son  hostel,  oti  il  labouroit  ou  faisoit  labourer  du  char- 
bon ;  lequel  ilz  prindrent  et  en  lui  faisant  plusieurs 
menaces  le  chargèrent  et  lui  dirent  quMl  convenoit  qu'ail 
leur  apportas:  aguillectes  (2)  et  autres  choses  a  eulx  necces- 
saires  en  icellui  bois,  et  quMl  convenoit,  comment  que  ce 
feust,  quMl  en  feist  finance  ou  ilz  le  courrouceroient  du 

(i)  28  mars  1423. 

(2)  Ce  mot  est  pris  sans  doute  ici  dans  le  sens  de  menus  objets. 
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corps.  Lequel  leur  dist  qu*il  ne  le  feroit  point,  et  de  fait 
en  fut  refusant.  Pour  laquelle  cause  ilz  le  bâtirent  et 
contraingnirent  tellement  qu^il  convint  qu'il  leur  pro- 
tnisist  de  les  leur  apporter,  corne  si  fist  il,  doubtant  qu^ilz 
ne  le  tuassent  ou  destruisissent.  Et  advint  que,  au  jour  et 
heure  qu'il  leur  avoit  apportées  icelles  aguillectes  et  autres 
choses  en  icellui  bois,  et  ainsi  quMl  les  leur  livroit,  aucuns 
Anglois,  qui  chassoient  et  poursuivoient  lesdis  brigans, 
trouvèrent  et  apperceurent  ledit  suppliant,  qui  estoit  lors 
avec  eulx  oudit  bois.  Lequel  suppliant,  soj  voiant  ainsi 
trouvé  avec  iceulx  brigans  où  il  leur  avoit  livré  lesdites 
aguillectes  et  autres  menues  choses,  doubtant  la  chaleur 
d'iceulx  Anglois,  s^en  fouy  soudainement  avec  iceulx 
brigans  parmi  les  bois,  et  puis  s'en  retourna  en  sondit 
hostel,  cuidant  y  estre  et  demourer  paisible.  Lesquels 
Anglois,  vj  jours  après  ou  environ,  vindrent  a  sondit 
hostel  et  en  emportèrent  ses  biens.  Pour  doubte  et  craincte 
desquelz  et  mesmement  doubtant  rigueur  de  justice,  ledit 
suppliant  se  absenta  et  ala  demourer  ou  pais  de  Bretaigne, 
où  il  se  tint  très  grant  pièce,  vivant  de  son  labour  et 
peine  de  ses  bras.  Et  puis  en  s'en  cuidant  retourner  au 
pais,  fut  rancontré  desdis  brigans,  qui  Tennorterent, 
pressèrent  et  introduisirent  de  aler  avec  eulx.  Ycellui 
suppliant,  come  personne  desconfortée  et  ne  sa  voit  où 
aler,  ainsi  séduit,  se  mist  avec  iceulx  brigans  et  est  depuis 
ce  aie,  venu  et  repairié  avec  eulx  par  aucun  temps,  pillant, 
robant  et  raençonnant  et  fait  avec  eulx  pluseurs  maulx, 
sans  toutes  voies  avoir  par  ycellui  suppliant  esté  commis 
murdre,  ravissement  de  filles  ou  de  femmes  ne  violement 
d'église,  et  jusques  a  la  saint  Andry  derrainement  passée 
ou  environ  (i),  que  ledit  suppliant,  desplaisant  de  faire  et 

(i)  3o  novembre  1423. 
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repairier  avec  iceulx  brigans  et  de  leur  vie  et  estât,  s'est 
départi  d'avec  eulx  et  s'en  est  venu  demeurer  oudît  bail- 
liage de  Caen,  espérant  tousjours  nostre  miséricorde. . . . 
Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes 
audit  bailli  de  Caen,  au  viconte  de  Bayeux  et  a  tous  noz 

autres  justiciers Donné  a  Amiens,  ou  mois  de  mars. 

Tan  de  grâce  mil  IIIIcXXIII  et  de  nostre  règne  le  second. 
Scellées  de  nostre  scel  ordonné  en  Tabsence  du  grant. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil,  J.  Milet. 


XXX.  —  Amiens,  mars  1424  (n.  s.). 

Rémission  à  un  pauvre  homme  de  Ouichainville,  qui^ 
atteint  du  mal  Saint-Aignan,  est  allé,  pour  se 
guérir^  en  pèlerinage  à  Garennes,  près  du  château 
d*Ivry,  alors  occupé  par  les  ennemis,  et,  pour  avoir 
vendu  du  blé  à  ces  derniers^  a  été  enfermé  dans 
les  prisons  d*Evreux,  (JJ  172,  n.  558,  foi.  3io  recto.) 

Henry,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  de  Philippot 
Bacheler,  povre  homme  de  labour  de  la  parroisse  de 
Guichenville  près  Evreux  (i),  aagié  de  xxxv  ans  ou 
environ,  chargié  de  femme  et  d'un  petit  enfant,  contenant 
come  ledit  suppliant,  des  le  temps  que  la  ville  dudit  lieu 
d'Evreux  fut  rendue  et  mise  en  nostre  obéissance,  eust 
fait  le  serement  de  feauté  de  estre  nostre  home  lige  et 
subget;  depuis  lequel  temps  il-  ait  toujours  demouré  en 
ladicte  obéissance  tant  audit  lieu  d'Evreux,  oti  il  s'est 
aucunes  foiz  retrait  pour  la  doubte  et  crainte  qu'il  avoit 
de  noz  ennemis  et  adversaires,  come  audit  lieu  de  Gui- 

(i)  Eure, arr.  et  cant.  Evreux. 
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chenville,  village  cbampestre,  et  ylec  vivant  de  son 
labour.  Et  puis  nagaires,  pour  ce  que  ledit  suppliant 
estoit  et  est  encores  malade  et  enferme  d*une  maladie  que 
Ten  nomme  le  mal  Saint-Aignen,  duquel  saint  Ten  aoure 
rimageet  representacion  a  Teglise  de  Garennes  (i),  qui 
est  a  une  lieue  près  ou  environ  d'Yvry  (2),  lequel  lieu 
d'Ivry  estoit  lors  et  est  encores  occuppé  par  nosdiz 
ennemis  et  adversaires,  icellui  suppliant  n'osoit  bonne- 
ment aler  fere  son  offrande,  devocion  et  pèlerinage  audit 
lieu  de  Garennes  audit  saint  Aignen,  afin  de  par  les 
mérites  dudit  saint  recouvrer  sa  santé,  doubtant  la  rigueur 
d'iceulx  ennemis  ;  mais,  pour  y  aler  plus  seurement  et 
sans  péril  de  prise  ou  rencontre  de  nosdis  ennemis,  feust 
ycellui  suppliant  aie  audit  lieu  dMvry,  en  la  compaignie 
d'une  femme  qui  y  aloit  pour  Tappatiz  ou  composicion 
contraintifvement  mis  sur  ladicte  parroisse  de  Guichen- 
ville  par  nosdis  ennemis  et  adversaires  dudit  lieu  d'Ivry, 
ainsi  que  ilz  fontcontinuelment  par  chascun  jour  sur  les 
autres  parroisses  et  villages  du  pais  ;  auquel  lieu  aucune 
personne  de  nosdiz  ennemis  ne  lui  voult  donner  aucun 
empeschement,  voiant  Testât  de  la  maladie  dont  estoit 
malade  ledit  suppliant.  Et  quant  icellui  suppliant,  estant 
audit  lieu  d'Ivry,  vit  et  apperceut  que  a  icellui  lieu  grain 
se  vendoit  chierement  et  plus  que  en  autre  place,  il,  par 
sa  folie  et  ignorance,  tempté  de  Tennemy,  cuidant 
gaingnier  aucune  chose  pour  la  vie  et  sustentacion  de 
lui,  sadicte  femme  et  enfans,  non  pensant  ou  cuidant  que 
sur  ce  eust  aucun  dangier  ou  que  inconveniant  n'en 
deustensuir,  feust  depuis  retourné  audit  lieu  dlvry,  où 
il  eust  porté  deux  sextiers  de  grain,  tant  blé  que  avoine, 

(1)  Eure,  arr.  Evreux,  cant.  Saint-André. 

(a)  Yvry-la-Bataille,  même  canton.  V.  la  pièce  auivantei  note  i. 


1^ 

qui  avoient  creu  sur  son  héritage,  et  sans  avoir-  regart  a 
la  faulte  que  il  faisoit  ne  en  IMnconvenient  et  péril  où  il 
se  mectoit,  eust  vendu  et  distribué  audit  lieu  d*Ivry 
sondit  grain;  pour  laquelle  cause  ledit  suppliant  a  esté  et 
est  encores  prisonnier  audit  lieu  d^Evreux....  Si  don- 
nons en  mandement  a  nostre  bailli  dudit  lieu  d^Evreux.... 
Donné  a  Amiens,  ou  mois  de  mars,  soubz  nostre  scel  or- 
donné en  Tabsence  du  grant.  Pan  de  grâce  mil  CCCCXXI 1 1 
et  de  nostre  règne  le  second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil, 
Oger. 


XXXI.  —  Creil,  ao  mars  1424  (n.  t.). 

Rémission  à  Pierre  Glé,  écuyer,  coupable  (Pavoir  laissé 
par  sa  négligence  les  ennemis  s^emparer  du  château 
dlvry^la-Chaussée  (JJ  172,  n.  442,  fol.  247  recto.) 

Henry,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  avoir  esté  exposé  a 
nostre  très  chier  et  très  amé  oncle  Jehan,  régent  nostre 
royaume  de  France,  duc  de  Bedford,  de  la  partie  de 
Pierre  Glé,  escuîer,  et  de  Adine  de  Soycourt,  sa  femme, 
comme  ledit  Pierre  Glé  eust  esté  commis  capitaine  et 
garde  du  chastel  d^Ivry  la  Chaussée,  et  pendant  le  temps 
qu'il  avoit  la  garde  dudit  chastel,  et  lui  estant  en  icellui, 
aucuns  noz  adversaires,  d^aguet  et  par  traison  machinée 
au  desceu  dudit  Pierre  Glé,  entrèrent  oudit  chastel,  le 
prindrent  et  occupèrent  de  fait  et  ne  peut  ledit  Pierre  a  ce 
résister  (i),   mais  depuis  a  esté  ledit  chastel  détenu  et 

(i)  Ivry-la-Chaus8ée,  aujourd'hui  Ivry-la-Bataille,  était  une  des 
plus  fortes  places  de  Normandie.  Tombée  au  mois  de  mai  14 19  entre 
les  mains  des  Anglais  (1^  traité  de  capitulation  est  daté  du  10  mai 
et  doit  être  reporté  à  Tannée  14 19,  non  à  1418,  comme  l'indique 
Bréquigny,  Rôles  Norm,  et  Franc.,  no  140),  cette  place  fut  enlevée 
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occupé  par  nosdiz  adversaires,   dont  pluseurs  maulx, 
dommaiges  et  inconveniens  s^en  sont  ensuiz.  Et  pour  la 

par  surprise,  «  par  eschidle  et  faulte  de  guet  »,  au  mois  d'août  14a 3, 
par  Géraud  de  la  Pallière,  gentilhomme  gascon  au  service  de 
Charles  Vil,  Le  Journal  d*un  Bourgeois  de  Paris  (Edit.  Tuetey, 
p.  191),  peu  favorable,  on  le  sait,  au  parti  français,  donne  les  détails 
suivants  sur  l'occupation  d'Ivry  :  «  Item  en  ce  temps  [septembre  1423] 
avoit  ou  chastel  de  Yvry-la-Chaussé  une  grant  compaignie  de  larrons, 
qui  se  disoient  Arminalx  ou  de  la  bende,  ausquelx  rien,  s*il  n'estoit 
trop  chault  ou  trop  pesant,  ne  leur  eschappoit,  et,  qui  pis  est, 
tuoient,  boutoient  feux,  efTorçoient  femmes  et  filles,  pendoient 
hommes,  s*ilz  ne  paioient  rançon  à  leur  guise,  ne  marchan- 
dise nulle  par  là  ne  povoit  eschapper.  »  Cette  situation  ne  dura  que 
quelques  mois.  Géraud  de  la  Pallière,  assiégé  dès  le  i3  juin  1424 
par  le  comte  de  Su£Folk,  capitula  le  3  juillet,  c'est-à-dire  promit  de 
rendre  la  place  le  i5  août,  s'il  n'était  secouru  à  cette  date.  Nous 
avons  peu  de  renseignements  sur  Pierre  Glé,  auquel  sont  accordées 
les  présentes  lettres  de  rémission.  C'était  un  gentilhomme  français 
qui  avait  fait  de  bonne  heure  sa  soumission  aux  Anglais.  Le 
24  février  14 19,  Henri  V  le  confirme  dans  la  possession  de  ses 
biens.  (Bbéc^uiony,  Rôles  Norm,  et  Franc,,  n.  1239).  Le 
16  mai  14 19,  il  rend  aveu  au  roi  pour  la  terre  et  seigneurie  de 
Berville,  tenue  du  franc  fief  de  Breteuil,  pour  celle  de  Criquetot- 
l'Esneval,  en  la  vicomte  de  Montivilliers,  pour  le  fief  et  seigneurie 
du  Mesnil-Esnard,  en  la  vicomte  de  Rouen,  pour  1/4  de  fief  noble 
au  Mesnil-Henry,  tenu  par  hommage  du  baron  de  Ferrières,  pour 
un  autre  en  la  paroisse  d'Auppegard,  tenu  en  parage  du  seigneur  de 
Qères,  pour  1/8  de  fief  noble  à  Séez-Mesnil,  tenu  du  même,  pour  le 
fief  de  Torqueville,  en  la  paroisse  d'Envermeu,  tenu  du  comté  de 
Tancarville,  pour  une  vavassorerie  à  Bailly-en-Rivière,  tenue  de  la 
demoiselle  de  Dreux,  et  pour  une  portion  de  fief  à  La  FoUetière, 
tenue  du  seigneur  d'Ivry  (Arch.  Nat.,  P  3o3,  2c  part.,  fol.  21  verso.) 
On  voit  qu'il  compuit  parmi  les  plus  riches  seigneurs  de  la  Haute- 
Normandie.  M.  G.  Lefèvre-Pontalis  rattache  Pierre  Glé  à  la  famille 
bretonne  du  même  nom,  dont  un  membre,  Perrot  Glé,  possédait, 
à  cette  époque,  la  seigneurie  de  la  Besnerais  (comm.  de  Pleu- 
meleuc,  Ule-et-Vilaine,  arrondissement  et  canton  de  Montfort.)  Mais 
l'aveu  que  nous  venons  de  citer  ne  s'accorde  guère  avec  cette  hypo- 
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faulte  et  négligence  commise  en  la  garde  dudit  cbastel 
par  ledit  Pierre  Glé,  il  s*est  absenté  par  aucun  temps,  et 
ont  esté  tous  ses  biens,  terres  et  possessions  arrestez, 
prins,  saisiz  et  mis  a  nostre  main,  sans  ce  que  depuis  il 
soit  aie  ne  venu  par  devers  nostredit  oncle  ne  ailleurs  par 
nostre  royaume  de  France,  come  il  avoit  paravant  acous- 
tumé  ;  et  doubtant  rigueur  de  justice,  n'oseroit  seurement 
ledit  Pierre  Glé  demourer  en  nostredit  royaume,  obstant 
ce  que  dit  est,  qui  seroit  la  totale  destruccion  de  lui  et  de 
ladicte  Adine,  sa  femme,  se  sur  ce  ne  leur  estoit  pourveu 
de  nostre  grâce.  Et  il  soit  ainsi  que  aucuns  des  parens  et 
amis  desdiz  exposans  aient  nagaires  fait  supplier  et 
requérir  a  nostredit  oncle  que,  eue  consideracion  a  ce 
que  ladicte  forteresse  avoit  esté  prise  par  traison  sur  ledit 
Pierre  Glé  et  a  son  desceu,  combien  que  en  ce  on  ie 
vueille  chargier  en  ceste  partie  d'aucune  faulte  ou  grande 
négligence,  et  a  Testât  de  lui  et  de  ladicte  Adine,  sa 
femme,  qui  ont  tousjours  esté  et  ont  entencion  d^estre  et 
demourer  noz  bons  et  loyaulx  subgiez  et  nous  loyaument 
servir  et  obéir,  nostredit  oncle,  pour  et  ou  nom'  de  nous, 
voulsist  audit  Pierre  Glé  quicter,  remectre  et  pardonner 
l'offense  et  négligence  par  lui  faicte  en  la  garde  de  ladicte 
forteresse,  come  dit  est...  Si  donnons  en  mandement  a 
tou$  noz  justiciers  et  officiers  on  a  leurs  lieuxtenans 

thèse.  Pierre  Glé  avait  épousé  Adine  de  Soyécourt,  fille  de  Charles 
de  Soyécourt,  de  la  maison  picarde  de  ce  nom,  seigneur  de  Mouy 
en  Beauvaisis,  mort  à  Azincourt  en  141 5.  Ce  mariage  le  faisait 
beau-frère  d'un  Bourguignon  de  marque,  Philibert  de  Vaudrey,  qui 
avait  épousé  Catherine  de  Soyécourt,  sœur  d* Adine,  Tune  et  l'autre 
nées  du  premier,  mariage  de  leur  père  avec  Isabelle  de  Châtillon. 
Philibert  de  Vaudrey,  impliqué  dans  TalTaire  du  château  d'Ivry,  vit 
lui-même  ses  biens  confisqués  en  1425.  (Arch.  Nat.,  JJ  174, 
n.  aa6.)  V.  G.  Lepëvrk-Pontalis,  La  Guerre  de  Partisans^  etc. 
BibL  de  V Ecole  des  Chartes,  LVl,  438*439. 
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Donné  a  Creeil^  le  xx«  jour  de  mars,  Pan  de  grâce 
mil  CCCCXXIII  et  de  nostre  règne  le  second.  Ainsi 
signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  de  mons.  le  Régent  le 
royaume  de  France,  duc  de  Bedford.  J.  Milet. 


XXXii.  —  Paris,  avril   1424(11.  t.)« 

Rémission  à  un  laboureur  de  Saint-Jean^de-la-Léque- 
raye^  en  la  vicomte  de  Pont-Audemer,  pour  avoir 
soupe  avec  un  brigand  en  Vhôtel  du  curé  de  Boissy 
et  pour  avoir,  sur  Vordre  de  sept  autres  brigands, 
volé  deux  chevaux  en  Vhôtel  de  Pierre  de  Honneville. 
(JJ  172,  n.  446,  fol.  249  verso.) 

Henry,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  a  nous  avoir  [humble- 
ment esté]  exposé  pour  la  partie  de  Pierre  Auber,  povre 
laboureur,  de  Paage  de  xxv  ans  ou  environ,  chargié  de 
jeune  femme  et  de  deux  petiz  enfans,  de  la  parroisse  de 
Saint  Jehan  de  la  Lesquerée  (i),  en  la  viconté  de  Pon- 
teaudemer,  et  a  présent  prisonnier  en  noz  prisons  a 
Bernay,  en  la  viconté  d'Orbec,  que  comme  depuis  demi 
an  ença,  ainsi qu*il  estoitalé en  la  parroissede  Bouessy  (2), 
où  demeure  Pierre  le  Petit,  son  oncle,  a  une  lieue  ou 
environ  de  la  parroisse  dudit  lieu  de  Saint  Jehan  de 
FEsquerée,  pour  quérir  et  acheter  du  chaume  dont  il 
avoit  besoing  pour  couvrir  sa  maison,  il  encontra  un 
compaignon  qui  ne  congnoissoit,  lequel  se  nomma  a  lui 
Benoit  Collet,  lequel  Benoit  estoit  au  pays  notoirement 
renommé  estre  un  fort  brigant;  et  pour  ce  eut  de  lui 

(i)  Saint-Jean-de-la-Léqueraye,  Eure,  arr.  Pont-Audemer,  cant. 
Saint-Georgea-du*Vièvre. 
(2)  BoiMy-Lamberville,  Eure,  arr.  Bernay,  cant.  Thiberville. 
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ledit  exposant  grant  paour  et  frayeur  quant  il  oy  qu^il  se 
nommoit  ainsi.  Et  en  soy  nommant  dist  a  iceliui  expo- 
sant que,  comment  qu'il  feust,  il  yroit  souper  avec  lui  en 
Tostel  du  curé  dudit  Bouessy.  Aquoy  ledit  exposant,  par 
paour  et  doubte  quMI  ne  le  meist  a  mort  ou  afifolast,  ne 
osa  contredire,  et  de  fait  ala  souper  avec  lui  en  Tostel 
dudit  curé;  et,  au  plus  tost  qu'il  peut,  s'en  retourna,  sans 
autre  chose  faire  ou  dire  ne  sans  acheter  dudit  chaume 
pour  lors.  Et  assez  tost  après  ledit  exposant,  garni  d'une 
espée  pour  la  seuné  de  son  corps,  retourna  audit  lieu  de 
Bouessy,  pour  y  avoir  et  acheter  dudit  chaume,  et  en  son 
chemin,  environ  soleil  recousant  et  assez  près  de  la  mai- 
son Jehan  le  Saige,  de  ladite  parroisse  de  Bouessy,  lequel 
avoit  du  chaume  a  vendre,  trouva  un  compaignon,  qu'il 
ne  congnoissoit  ne  congnoist,  ne  onques  puis  n'en  oy 
parler,  et  neantmoins  entrèrent  ensemble  en  l'ostel  dudit 
Jehan  le  Saige,  où  ilz  furent  par  aucun  pou  de  temps 
ensemble,  en  actendant  par  ledit  exposant  la  venue  dudit 
Jehan  le  Saige,  qui  n'y  estoit  pas  ;  et  au  regart  dudit 
compaignon,  ledit  exposant  nesavoitne  scet  qu'il  deman- 
doit.  Et  pour  ce  que  ledit  Jehan  le  Saige  demoura  lon- 
guement, ledit  exposant  se  party  de  Tostel  d'icellui  Jehan 
le  Saige  et  s'en  ala  en  l'ostel  dudit  Pierre  le  Petit,  son 
oncle,  où  il  souppa  et  coucha  ;  et  le  landemain  au  matin, 
retourna  en  l'ostel  dudit  Jehan  le  Saige,  pour  avoir  ledit 
chaume,  et  y  trouva  ledit  compaignon,  qui  tantost  après 
s'en  parti  ;  et  aussi  fist  ledit  exposant,  et  s'en  ala  chascun 
son  chemin  l'un  d'un  costé  et  l'autre  de  l'autre.  Et  environ 
a  viij  mois,  ainsi  que  ledit  exposant  aloitases  besoingnes 
et  labour,  près  dudit  lieu  de  Saint  Jehan  de  i'Esquerre, 
trouva  sept  compaignons,  qui  se  disoient  de  la  garnison 
de  Nogent  le  Rétro,  tenans  le  parti  de  noz  adversaires, 
l'un  desquelz  compaignons,  qui  se  nomma  Noei  le  Fort, 


8i 

contraingny  ledit  exposant  a  dire  se  il  savoit  où  estoit 
Postel  de  Pierre  de  Honneville.  Et  après  ce  qu'il  lui  ot 
dit  qu'il  le  savoit  bien,  lui  dist  et  commanda  qu'il  lui 
alast  quérir  deux  chevaulx,  que  lui  et  les  autres  six  com- 
paignons  lui  avoient  laissiez,  et  qu'il  les  amenast  en 
l'ostel  d'un  surnommé  du  Perré,  en  jurant  fort  que  s'il 
ne  le  faisoit,  on  lui  couperoit  le  col  et  ardroit  on  ses 
maisons.  Et  lors  ledit  exposant,  doubtant  encourir  en 
ladite  peine,  corne  si  feust  il  ou  y  lui  eust  failli  laissier  et 
vuider  le  pays  par  la  multitude  des  brigans  et  autres  tenans 
le  parti  de  noz  adversaires,  qui  y  sont  et  repairent  conti- 
nuelment,  ala  quérir  lesdiz  chevaulx  oudit  hostel  dudit 
de  Honneville  ;  ouquel  il  ne  trouva  personne  et  en  les 
amenant  vindrent  a  lui  lesdiz  compaignons  brigans,  et 
mesmement  ledit  Noël,  qui  print  lesdiz  chevaulx,  et 
atant  s'en  retourna  ledit  exposant  en  son  hostel  faire  sa 
besoingne.  Et  advint  que  icellui  jour  mesmes  les  gens  de 
la  garnison  de  Courtonne  (i),  tenans  nostre  parti,  pour- 
suirent  lesdiz  chevaulx  et  compaignons  brigans,  et  en  leur 
chemin  demandèrent  audit  exposant  se  il  avoit  esté  quérir 
lesdiz  chevaulx  ;  lequel  leur  dist  et  respondi  que  oyl,  et  si 
leur  dist  et  declaira  où  il  les  avoit  menez  et  où  se  tenoient 
lesdiz  compaignons  brigans,  et  de  fait  les  y  mena  et  là 
furent  prinz  iiij  desdiz  compaignons  brigans,  lesquelz 
furent  emprisonnez  en  noz  prisons  dudit  Bernay  et  encores 
y  sont.  Aussi  fut  et  a  esté  dès  lors  prins  et  emprisonné 
audit  lieu  ledit  exposant  et  encores  y  est  prisonnier,  en 
grant  povreté  et  misère  et  en  adventured'y  estre  longue- 
ment tenu  et  travailHéaToccasiondeschoses dessusdites... 
Si  donnons  en  mandement  aux  bailliz  de  Rouen  et 
d'Evreux,  au  viconte  dudit  lieu  d'Orbecet  autres  vicontes 

(i)  Courtonne-Ia-VUle,  Calvados,  arr.  Lisieux,  cant.  Orbec. 
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desdiz  bailliages....  Donné  a  Paris,  ou  mois  d^avril, 
l'an  de  grâce  mil  CCCCXXIII  avant  Pasques  et  le  second 
de  nostre  règne.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relation  du 
Conseil.  R.  Veret. 


XXXIII.  —  Paris,  avril  1424  (n.  s.). 

Rémission  à  un  pauvre  gentilhomme  du  pays  de 
Verneuii,  qui,  après  avoir  couru  les  campagnes  avec 
les  Français  des  garnisons  de  Normandie  et  du 
Maine ^  pris  et  repris  par  les  Anglais,  est  finalement 
tombé  entre  les  mains  de  ceux  de  Verneuii^  et, 
condamné  à  être  pendu,  n'a  dû  son  salut  qu^à  Pinter- 
vention  d'une  jeune  fille  qui,  au  moment  de  son  exé- 
cution^ a  demandé  à  l'épouser,  (JJ  172,  n.  460, 
fol.  257  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  a  nous  avoir  esté 
humblement  exposé  de  la  partie  des  parens  et  amis  char- 
nelz  de  Gilet  de  Lointren,  povre  homme  extrait  de  noble 
lignée,  natif  de  la  parroisse  Saint  Germain  de  Liseau,  en 
la  chastellenie  de  Chasteauneuf  en  Thimerais  près  Ver- 
nuel,  ou  diocèse  de  Chartres  (i).  aagié  de  xxx  ans  ou 
environ ,  que,  au  commencement  de  la  guerre,  environ  puet 
avoir,  vij.  ans,  pour  ce  que,  obstant  icelle  guerre,  il  ne 
povoit  vivre  paisiblement  au  pays  ne  sur  son  lieu  et  hos- 
tel,  il  se  party  d*icellui  hostel  où  il  demouroit,  en  ladicte 
parroisse,  et  ala  demourer  corne  homme  d'armes  avec  le 
seigneur  d'ivry,  qui  pour  lors  estoit,  et  le  servi  ou  fait 

(I)  Saint-Germain-de-Lé2eau,  comm.  de  Saint-Maixme  et  Mail- 
lebois,  Eure-et-Loir,  arr.  de  Dreux,  cant.  de  Châteauneuf-en-Thyme- 
rais. 
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de  la  guerre  l'espace  de  deux  ans  ou  environ.  £t  depuis 
se  parti  dudit  lieu  d'Ivry  et  ala  en  garnison  a  Miliy  en 
Gastinoîs  (i),  avecques  ceilui  qui  se  dit  sire  de  Mon- 
tenay  (2),  et  là  le  servy  bien  an  et  demi.  Et  après  s'en 
parti  dudit  lieu  de  Milly  et  s'en  ala  a  Vendosme,  en  la 
compaignie  de  Jehan  des  Croix,  chevalier  (3),  avecques 
lequel  il  fut,  en  soy  emploiant  ou  Tait  de  la  guerre, 
Tespasse  de  un  an  et  plus.  Et  depuis  s'en  parti  et  s'en  ala 
au  lieu  de  Mortaigne,  en  la  compaignie  d'un  nommé 

(i)  Milly,  Seine-et-Oise,  arr.  d'Etampes,  ch.-l.  de  cant. 

(a)  D  8*agit  ici  de  Guillaume  IV,  sire  de  Montenay,  fils  de  Guil- 
laume III  et  de  Jeanne  de  Garancières.  Il  avait  épouté  Jeanne  de 
Ferrières.  Conseiller  et  chambellan  du  roi  Charles  VI,  il  était,  en 
141 4,  capitaine  de  Carentan,  et  il  défendit  vaillamment  Honfleur, 
puis  Caen,  lors  de  l'invasion  anglaise.  C'est  lui  qui  signa,  le  1 1  sep- 
tembre 14 17,  la  capitulation  de  cette  dernière  place,  dont  il  était 
capitaine.  (L.  PuisBux,  Siège  et  prise  de  Caen  par  les  Anglais  en 
1417.  — Mém,  de  la  Soc.  desAntiq.de  Norm,,  XXII,  p.  470-471.) 
II  était  auprès  du  Dauphin  au  pont  de  Montereau  lors  de  l'assassinat 
de  Jean  Sans-Peur,  duc  de  Bourgogne  ;  il  périt,  le  17  août  1434,  à 
la  bataille  de  Verneuil.  Ses  biens  avaient  été  confisqués  de  bonne 
heure  par  les  Anglais.  Sa  terre  de  Fauguernon  fut  donnée  à  John 
Sainc-Alban ,  les  seigneuries  de  Fontenay-le-Marmion  et  du 
Hommet  à  Wautier  de  Hungerford,  qui  en  était  encore  possesseur 
en  1443.  (V.  G.  Saigb,  Le  Cartulaire  de  Fontenay'U-Marmion^ 
Introduction.)  Un  sceau  de  Guillaume  de  Montenay,  appendu  à 
une  quittance  de  800  1.  t.  pour  200  queues  de  vin  vendues  au  Dau- 
phin (7  août  1418),  a  été  décrit  par  Demay,  Inpent,  des  Sceaux  de 
la  Coll.  Clairambault,  n.  63o3. 

(3)  Le  sceau  de  Jean  des  Croix,  écuyer,  appendu  au  bas  d'une 
quittance  de  gages  pour  service  de  guerre,  du  9  septembre  141 5,  a 
été  décrit  par  Dbmay,  Inpent.  des  Sceaux  de  la  Coll.- Clair ambault^ 
n.  3o3i.  Le  23  novembre  1417,  Henri  V  lui  accorde  un  sauf-conduit 
pour  quitter  Alençon,  où  il  était  sans  doute  en  garnison.  (Mèm, 
de  la  Soc.  des  Antiq.  de  Sorm,,  XV,  239.)  Sur  Vendôme,  V.  G 
Lbp&vre-Poiitalis,  La  guerre  de  partisans^  etc.,  Bib,  de  VEcole 
des  Chartes,  LV,  p.  297,  note  5. 
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Eliot  Tournebeuf,  qui  pour  lors  estoit  capitaine  dudit 
lieu,  ot]  il  fut  bien  xv  jours.  Et  de  là  se  parti  avec 
pluseurs  autres  de  la  compaignie  dudit  Tournebeuf,  et 
s^en  allèrent  es  parties  d^environ  Rouen,  vivans  sur  le 
pays,  cuidans  trouver  leur  adventure.  Et  en  eulx  retour- 
nant sans  avoir  riens  trouvé,  furent  rencontrez  par  cculx 
de  la  garnison  de  Danville  (i),  lesquelz  prindrent  ledit 
Gilet  et  pluseurs  autres  de  sa  compaignie,  et  fut  mis  à 
raençon  à  la  somme  de  iiij"  j  escuz  en  or,  et  fut  là 
prisonnier  Tespace  de  vij  mois,  parce  qu'il  ne  povoit  paier 
sadicte  raençon.  Et  après  ce,  s^en  ala  en  garnison  a 
Senoncbes,  en  la  compaignie  d^un  nommé  Aubertin  de 
la  Vegeolle,  capitaine  des  gens  d'armesdela  forteresse  du- 
dit lieu,  là  où  il  fut  bien  Tespace  de  demi  an.  Et  lui 
estant  en  ladicte  garnison,  fut  avecques  autres  d'icelle 
garnison  courre  sur  le  pays  d'environ  Chambrays  (2),  là 
où  ilz  trouvèrent  un  nommé  Robin  Maine,  lequel  ilz 
prinrent  et  emmenèrent  audit  lieu  de  Senoncbes,  et  fut 
mis  a  raençon  a  la  somme  de  xl  escuz  d*or,  dont  ledit 
Gilet  eut  a  sa  part  iiij  escuz  d'or.  Et  pendant  lequel  temps 
que  ledit  Gilet  fut  en  ladiae  garnison,  lui  fut  baillié  par 
ledit  cappitaine pour  appatiz  les  parroisses  de  Saint  Pierre 
et  Saint  Martin  de  Sernieres  (3),  dont  il  eut  de  cbascune 

(i)  Eure,  arr.  et  cant.  d*£vreux.  Damville  est  cité  dans  la  liste 
des  villes  et  châteaux  conquis  en  France  par  Henri  V  (BRé<iuiGNT, 
Rôles  Norm.  et  Franc.,  if.  iSSq).  Le  capitaine  en  était  alors  Chris- 
tofer  Gorwcn,  chevalier,  celui  auquel,  le  3o  janvier  14 19,  Henri  V 
concédait  le  domaine  deCany-Caniel,  au  bailliage  de  Caux,  apparu 
tenant  jadis  ay  duc  de  Bavière  (Breq.uigny,  Râles  Norm,  et  Franc., 
n.  275).  Beaumesnil,  dont  il  est  question  plus  loin,  ne  figure  pas 
dans  cette  liste. 

(2)  Chambrais,  aujourd'hui  Broglie,  Eure,  arr.  de  Bemay,  ch.-l. 
de  cant. 

(3)  Saint-Pierre  et  Saint-Martin  de  Cernières,  Eure,  cant.  de 
Broglie. 
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d'icelles  parroisses  xij  escuz.  Et  en  icellui  temps,  fut  en  la 
compaignie  de  pluseurs  autres  de  ladicte  garnison  là  oti 
furent  prins  pluseurs  des  Angloiz  et  gens  de  la  garnison 
de  Vemuel,  entre  lesquelz  estoit  Jehan  de  Montfort, 
maistred'ostel  de  nostre  amé  et  féal  le  seigneur  d^Escalles, 
capitaine  dudit  lieu  de  Vernueil  (i),  et  fut  environ  la 
Saint  Jehan  Baptiste  derrain  passée.  Et  viij  jours  après  ou 
environ^  ledit  Gilet  se  parti  dudit  lieu  de  Senonches,  lui 
vj«,  pour  aler  quérir  leur  aventure  ou  pays  de  Normandie, 
corne  gens  d^armes  ont  acoustumé  faire.  Lesquelz  furent 
rencontrez  par  aucuns  des  gens  de  ladicte  garnison  de 
Vernueil,  et  tant  que  ledit  Gilet  et  iij  autres  de  la  com- 
paignie furent  prins  et  menez  audit  lieu  de  Vernueil.  Et 
viij  jours  après  que  icellui  Gilet  fut  prins,  fut  acheté  par 
Robert  Asseion,  Guillaume  Campenay,  Cestore  et  Rom- 
pain,  Anglois  de  ladicte  garnison,  lesquels  le  achetèrent 
iiijxxj  escuz,  et  depuis  le  tindrent  en  leurs  prisons 
vj  mois  ou  environ,  parce  qu'il  ne  povoît  riens  paier  et 
que  paravant  il  avoit  tout  perdu  audit  lieu  de  Dan- 
ville  ;  et  fallu  pour  doubte  de  mourir  esdictes  prisons 
qu'il  se  accordast  les  servir  et  tenir  nostre  parti,  et  de  ce 
fist  le  serement,  et  tant  qu^il  fust  baillié  audit  Campenay 
pour  le  servir  et  estre  a  lui.  Et  viij  jours  après  ce  fait, 
ledit  Campenay  envoia  icellui  Gilet  et  un  autre  en  sa 
compaignie  ou  pays  de  Laigle;  lesquelz  Gilet  et  varlet, 
en  eulx  retournant  et  aconduisant  une  charrecte  chargée 
de  sidre  pour  ledit  Campenay,  furent  prins  par  aucuns  de 
la  garnison  de  Nogent  le  Retrou,  tenans  le  parti  contraire 
a  nous,  lesquelz  estoient  armez  et  en  grant  nombre  au 


(I)  M.  de  Beaurepaire  signale  en  effet  Thomas,  sire  de  Scales 
comme  capitaine  de  Verneuil  en  1424.  (De  r administration  de  la 
Normandie  etc,  p.  39.) 


re^ir  ttuÈiz  Oiiet  sr  -sarter.  er  p 
eaix  >:»i.r  ^  yvt  jeuit  Gilci  s  jadx 
poiitancr  n  t  pcr^ar  r^sisner,  ccmbioi . 
sn  ffisnenr  ^  :*ie  xe  joxt  pc^oir  se  ie&nôLnaK,  et  i 
mènes  çrsofuuen  joiiir  liei  ie  Saoest.  Aoâfixl  u^^ 
cxçm'^TUt  €i  aurra  ^v^aldrsac  aire  nmrir  kdir 
disans  ^a".!  accir  Angku  ^  ^a":!  j:vccc  frit  le 
tt  £«^.1  quie  Ledit  ciçpÎTaxtie  ie 
pour  lai  cocniceat  :1  a^voit  cax:  îed^ 
qu'il  r.epo^otr  paiersa  nençca  et  poar  doabie  de  moïKir. 
Ex  depuis  ledit  Gilis  xanda  aadî:  lîea  de  Venmeîl  a  wi- 
diz  maistrcs,  ou  a  Taa  d'ealz,  qo'îl  leur  piecsc  faix  aidicr 
et  paier  sa  raeovoo,  oo  aaTexxiea:  il  canoit  en  avantoie  de 
mourir.  Sur  qooy  ilz  lui  mandèrent  que  plus  avant  de 
un  marc  d'argent  ne  lux  aideroient,  et  par  ce  £dot  par 
coatraifkrte  et  doubce  de  moorir  qu'il  promsst  audit  cappi- 
tainede  Nogeot  et  autres  de  la  garnison  du  lieu  tenir  leur 
parti,  corne  autresfoiz  a^oit.  Et  après  ce  et  tantost  après, 
s'en  pani  ledit  Gilet  dudit  lieu  Je  Nogcnt  et  s*en  ala  audit 
lieu  de  Senonches,  et  se  pani  en  la  compaignie  d'autres 
delà  garnison  dudit  lieu,  par  temptacion  de  Tennemi  et 
aussi  que  autrement  ne  ^voit  vivre,  et  s'en  alerent  oudit 
pays  de  Normandie  sur  les  parties  de  devers  Beau- 
mesnil  '  i)  et  furent  trouvez  par  les  gens  de  la  garnison 
dudit  Beaumesnil  et  menez  oudit  lieu,  et  fut  a  raençon 
icellui  Gilet  a  la  some  de  xl  escuz  d'or;  et  pour  icelle 
pourchasser  et  aler  quérir,  lui  fut  donné  un  saufconduit 
du  capiuinc  dudit  lieu.  Et  en  soy  retournant  dudit  lieu 
de  Senonches,  ouquel  lieu  il  avoit  esté  pour  pourchasser 
nadictc  racn^on,  et  lui  retournant  audit  lieu  de  Beau- 
mesnil, pour  acquictcr  sa  foy,  fut  rencontré  auprès  de 

(I)  Kuro,  lirr.  de  Berniy,  ch.-I.  de  ctnt 
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Kugles  (  I  )  par  aucuns  des  gens  de  la  garnison  dudit  lieu 
de  Vernueil  et  mené  en  noz  prisons  et  pareulx  baillié  aux 
gens  et  officiers  de  la  justice  du  lieu,  ung  mois  a  et  plus  ; 
lesquelz  ont  examiné  ledit  Gilet  sur  les  choses  dessus- 
dictes,  qu'il  a  confessé  estre  vrayes,  et  par  tant  actaint  en 
jugement  et  condempné  par  le  lieutenant  audit  lieu  de 
nostre  bailli  d'Alençon  a  mourir,  c^est  assavoir  a  estre 
pendu  par  le  col,  combien  que  aucun  ne  se  plaigne  de 
lui  ne  ne  se  soit  fait  ne  face  partie  contre  lui,  si  non 
justice.  Et  après  ladicte  sentence  ainsi  faicte,  est  alée  devers 
ledit  seigneur  de  Scalles,  ledit  lieutenant  et  autres  noz 
officiers  au  lieu  une  jeune  fille  et  pucelle  et  de  bonne 
renommée,  estant,  et  aussi  ses  parens  et  amis,  de  nostre 
obéissance,  demouram  audit  lieu  de  Vernueil,  laqpelle 
fille,  qui  est  aagée  de  xv  ans  ou  environ,  estant  conduicte 
de  sa  mère  et  autres  ses  amis,  a  requis  que  on  lui  voulsist 
donner  pour  estre  son  mary  ledit  Gilet.  Après  laquelle 
requeste  de  ladicte  fille  ainsi  faicte,  l'execucion  de  ladicte 
sentence  a  esté  différée,  et  icellui  Gilet  a  elle  baillié  par  le 
licol  et  remis  en  nosdictes  prisons,  jusques  a  ce  que  lui 
aions  fait  grâce  et  pourveu  sur  les  choses  dessusdictes.  Si 
donnons  en  mandement  a  nostre  bailli  d'Alençon.... 
Donné  a  Paris,  ou  mois  d'avril,  Tan  de  grâce  mil 
CCCC  XXIII  avant  pasques  etde  nostre  règne  le  second. 
Ainsi  signé  :  Es  requestes  tenues  par  mons.  le  Régent, 
duc  de  Bedford.  Greslé. 


XXXIV.  —  Paris,  avril  1424  (n.  s.). 

Rémission  à  Guillaume    Chambre,    écuyer,  pour  le 
meurtre    d'un  pelletier  fourreur  de  Rouen,  avec 

(  1  )  Eure,  arr.  et  cant.  d'Evreux. 
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d^autres  capitaines  corne  nostre  bon  et  loyal  subget. . .  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  a 
nostre  bailli  de  Rouen. . .  Donné  à  Paris,  ou  moisd^avril, 
l'an  de  grâce  mil  CCCCXXIII  avant  Pasques  et  de  nostre 
règne  le  second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relation  du 
Conseil.  J.  de  Drosay. 


XXXV.  —  Paris,  mai  1424. 

Rémission  à  Simon  de  la  Porte  et  à  sa  femme,  de 
Quettehou,  détenus  dans  les  prisons  de  Cherbourg 
sous  Vinculpation  de  ventes  frauduleuses  à  plusieurs 
particuliers  des  environs.  (JJ  172,  n.  467,  fol.  262 
recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumblesupplicacion  de  Simon  de  la  Porte  et  Jehanne, 
sa  femme,  p^ovres  gens  aagiez  de  lxx  ans  ou  environ,  de 
la  parroisse  de  Quetebou  (i),  contenant  comme  Regnault 
Crestey,  lequel  est  parent  de  ladicte  Jehanne  et  son  prin- 
cipal beritier,  feust  venu  devers  eulx  et  leur  eust  dit  que 
ilz  avoient  droit  de  prendre  sept  boisseaulx  de  froment  de 
rente  sur  les  tondes  du  mariage  de  la  mère  d^icelle 
Jehanne,  de  quoy  ilz  n'estoient  point  paiez,  en  disant 
oultre  que  se  ilz  les  lui  vendoient,  que  il  les  mectroit  sMl 
povoit  au  délivre.  Lesquelz  supplians  les  lui  vendirent 
pour  le  pris  de  xij  1.  et  de  xv  s.  pour  le  vin.  Et  pour  ce 

lui  fit  Henri  V,  le  28  mai  1419  (BRéoyicNv,  RSles  Norm.  et  Franc., 
n.  593).  Il  fut  tué  le  samedi  22  mars  1 421,  à  la  bataille  de  Baugé. 
Les  terres  d'Amfreville-sur-Iton  et  de  Bacquepuit,  qu'il 
possédait,  furent  données  après  sa  mort  à  Robert  Brewes,  chevalier, 
16  août  1421  {Ibidy  n.  10 1 3). 
(i)  Quettehou,  Manche,  arr.  Valognes,  ch.-l.  de  cant 
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que  ledit  Regnault  disoit  que  il  n^en  povoit  joir  s'il  n^avoit 
les  lettres  anciennes  du  Roy  que  ilz  y  avoient,  ilz  lui  bail- 
lèrent lesdictes  lettres,  qui  contenoient  xiîij  boisseaux  de 
froment  de  rente,  et  la  lettre  d^icelle  vente  faicte  audit 
Regnault  contient  que  iceulz  supplians  lui  vendirent  tout 
le  droit  que  ilz  avoient  en  la  rente  contenue  es  lettres 
annexées  parmi,  que  ilz  lui  promisent  garentir,  se  par 
leur  fait  il  y  avoit  empeschement,  combien  que  ledit 
Regnault  n^eust  marchandé  ne  acheté  d^eulx  que  le  droit 
que  ilz  avoient  esdiz  sept  boisseaux  de  froment,  et  que 
plus  ne  lui  en  eussent  vendu,  come  il  leur  semble 
mesmement  aaendu  le  pris  que  ilz  en  receurent.  Et  ce 
non  obstant,  depuis  ladicte  vente  ainsi  faicte^  lesdis 
supplians  vendirent  a  Sanson  le  Franc  quatre  boisseaux 
de  froment  sur  un  nommé  Jehan  du  Moustier,  de 
Reville  ( i),  de  la  rente  contenue  esdictes lettres  anciennes, 
que  ilz  avoient  baillées  audit  Regnault,  come  dit  est.  Et 
pareillement  vendirent  iceulx  supplians,  en  Tan  mil  IllI^ 
et  IX,  par  lenres  passées  devant  un  tabellion  royal,  a 
Raoul  Chinon  cinq  boisseaux  de  froment  de  rente  sur 
Fremin  Coesnon,  que  un  nommé  Jehan  Anquetil,  en  Tan 
mil  IIIIc  et  XV,  empescha  aux  héritiers  dudit  Chinon, 
soubz  umbre  ou  couleur  de  ce  que  ledit  Anquetil,  disoit 
que  en  certain  contrault  de  héritages,  que  iceulx  supplians 
lui  avoient  fait,  iceulx  cinq  boisseaux  de  froment  de  rente 
estoient  comprins,  et  dont  iceulx  supplians  contentèrent 
lors  ou  assez  tost  après  icellui  Anquetil.  Et  aussi  print 
ladicte  Jehanne  en  Tostel  de  un  nommé  Gaudias  ,  une 
paelle  d^arain,  laquelle  paelle  icelle  Jehanne  vendit  a  la 
femme  de  Pierre  Chinon  le  prix  de  vij  s.  vj  d.  t.,  laquelle 
depuis  icellui  Godias  a  reprise  et  s'en  est  saisy.  Soubz 

(i)  Réville,  cant.  de  Qiiettehou. 
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umbre  ou  couleur  desquelz  cas  ainsi  advenuz,  iceulx 
povres  supplians,  qui  sont  anciens  et  foibies,  ont  esté  et 
sont  detenuz  prisonniers  en  noz  prisons  de  Chierebourc, 
et  eulx  estans  ainsi  prisonniers  ladicte  Jehanne  s?est 
eschappée  desdictes  prisons  et  est  alée  en  son  hostel, 
distant  a  cinq  ou  six  lieues  dudit  lieu  de  Chierebourc,  oti 
ilz  sont  prisonniers,  veoir  ses  heritaîges,  et  le  landèmain 
vint  tenir  sadicte  prison  de  sa  voulenté,  sans  contrainte, 
et  y  sont  encores  prisonniers  lesdis  supplians. ...  Si  don- 
nons en  mandement  par  ces  présentes  au  bailli  de  Cous- 
tantin  et  au  viconte  de  Chierebourc...  Donné  a  Paris, 
ou  mois  de  may,  Pan  de  grâce  mil  IIII^  XXIIII  et  de 
nostre  règne  le  second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  rela- 
ciondu  Conseil.  Adam. 


XXXVI.  —  Paris,  mai  1424. 

Rémission  au  geôlier  des  prisons  royales  de  Gisors, 
dont  la  femme  a  laissé  s'évader  un  certain  Colin  du 
Pont,  fait  prisonnier  au  cours  d'une  expédition  di- 
rigée par  des  gens  de  communes  contre  les  brigands. 

(JJ  172,  n.475,  fol.  266  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye  Tumble 
supplicacionde  Guillaume  Hasté,  geôlier  de  noz  prisons  a 
Gisors  (  1  ),  chargié  de  femme  grosse  d'enfantet  depluseurs 
petiz  enfans,  contenant  que,  deux  mois  a  ou  environ,  un 
appelle  Colin  du  Pont,  qui  se  disoit  estre  de  la  garnison 
d'lvry,de  présent  occuppé  par  noz  ennemis  et  adversaires, 

(i)  Les  lettres  de  provision  de  Toffice  de  «  geôlier  et  cohuier  » 
de  la  ville  de  Gisors,  données  par  Henri  V  à  Guillaume  Hasté,  sont 
datées  du  12  avril  142 1  (BRéQ.uiGNY,  Rôles  Norm.  et  Franc,, 
n.  i33i,  p.aSa). 
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fut  pris  avecques  deux  autres  de  son  parti  es  parties  de 
Veulguessin  le  Normant  par  un  appelle  Janequin  Doisil, 
Anglois  de  la  garnison  d'Estrepaigny  (i),  a  une  assem- 
blée de  gens  de  commune  dudit  pays,  qui  en  icellui  temps 
s^estoient  mis  sus  pour  quérir  les  brigans.  Et  furent 
menez  ledit  du  Pont  et  sesdiz  adberens  ou  cbastel  dudit 
Estrepaigny  prisonniers,  et  depuis  amenez  en  nozdites 
prisons  de  Gisors  et  baillez  en  garde  audit  suppliant, 
pour  en  estre  ordonné  par  justice  ainsi  que  raison  seroit. 
Et  sur  ce  tant  a  esté  procédé  que  lesdiz  deux  autres  que 
ledit  du  Pont  ont  esté  exécutez  par  leurs  démérites;  et  en 
tant  qu'il  touche  icellui  du  Pont,  pour  ce  que  on  n'a  peu 
trouver  par  sa  confession,  informacion  ne  autrement 
deuement  qu^il  ait  esté  asserementé  ou  abulleté  ne  qu'il 
feust  onques  ne  ait  esté  nostre  homme  ne  resseant,  fait 
aucuns  munres,  efTorcemens  de  femmes,  bouté  feux  ne 
prins  aucuns  butins  ou  raençons,  combien  que  tant  par 
force  de  contraincte,  de  gehine  et  question  bien  estroicte 
que  autrement  il  ait  esté  sur  ce  interrogué,  il  n^a  point 
esté  condempné  a  souffrir  mort  ;  et  toutesfoiz,  pour  ceste 
cause,  il  a  esté  par  deux  fois  mené  en  jugement  et  en 
l'assise  dudit  Gisors.  Pour  laquelle  chose  ledit  exposant, 
qui  paravant  avoit  tenu  très  estroictement  ledit  du  Pont 
et  bien  long  temps,  c'est  assavoir  presque  tout  au  long 
de  caresme,  ne  le  tint  pas  si  estroictement  qu^il  avoit  fait, 
mais  le  mist  avec  lui  en  sa  chambre  ou  près  dUcelle, 
enferré  touteffoiz  par  les  piez;  et  en  ce  point  et  estât 
demoura  ledit  du  Pont  jusques  au  mercredi  d'après  Qua- 
simodo  derrain  passé  (2],  auquel  jour  et  temps  ledit 
'  suppliant  estoit  hors  de  ladite  ville  de  Gisors,  c'est  assa- 

(I)  Etrépagny,  Eure,  arr.  Les  Andelys,  ch.-l.  de  cant. 
(a)  3  mai  1424. 
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voir  en  la  ville  de  Saint-Cler  (  i  ),  qui  est  distant  de  deux 
lieues  et  demie  ou  environ  d'icelle  ville.  Et  ce  sachant 
ledit  du  Pont  et  voyant  que  la  femme  d^icellui  suppliant 
estoit  fort  embesoingnée  pour  appareiller  a  souper  aux 
autres  prisonniers,  estans  esdictes  prisons,  de  fait  appensé 
et  precogité  dist  a  icelle  femme  qu^elle  lui  donnast  congîé 
d'aler  aux  chambres  aisées  et  qu'il  en  avoit  grant  necces- 
site.  Laquelle  femme,  cuidant  que  ainsi  feust,  debonnai- 
rement  lui  dit  qu^il  y  alast,  et  sans  penser  au  mauvais 
propos  ne  voulenté  dudit  du  Pont,  entendit  a  faire  sa 
besoingne  et  a  servir  les  autres  et  leur  administrer  ce  que 
besoing  leur  estoit.  Et  pour  ce  qu'il  lui  sembla  que  ledit  du 
Pont  demeuroit  trop  à  retourner,  ala  ausdi tes  chambres, 
cuidant  certainement  le  y  trouver,  mais  elle  trouva  qu^il 
s'estoit  defferré  de  sesdiz  fers  et  rompu  les  cleuz  ou  rivez 
d'iceulx  fers  d'un  fer  d'un  espier  qu*il  avoit  pris  en  unes 
aulmoires  de  ladite  geôle,  qui  sont  en  ladite  chambre 
dudit  suppliant,  lequel  fer  il  avoit  mucié  esdis  aisemens, 
et  par  un  treu  qui  estesdiz  aisemens  s'estoit  parti  et  laissié 
cheoir  en  un  petit  jardin  joingnant  desdiz  aisemens  et 
contre  les  murs  de  ladite  ville  de  Gisors,  sur  lesquelz 
murs  il  monta  et  descendi  es  fossez  par  une  lucarne,  et 
de  fait  s'en  ala  et  eschapa,  est  aie  et  eschappé.  Et  ja  soit 
que  oudit  fait  n'ait  du  costé  dudit  suppliant,  qui  lors  n'y 
estoit  pas,  comme  dit  est^  ne  aussi  du  costé  de  sadite 
femme  aucune  fraude^  dol  ne  mauvaistié,  ainçois  en  ont 
esté  et  sont  très  dolens  et  courrouciez  et  aient  fait  la  meil- 
leur diligence  qu'ilz  ont  peu  dudit  prisonnier  retrouver 
et  recouvrer,  neantmoins  a  ceste  cause  et  occasion  leurs 
biens  ont  esté  et  sont  pris  et  arrestez  en  nostre  main,  et 

(i)Saint-Clair-sur-Epte,  Seine-et-Oise,  arr.    de  Mantes,  cant. 
de  Magny. 
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icellui  suppliant,  doublant  rigueur  de  justice,  [s^est] 
absenté  de  ladite  ville^  et  pour  avoir  sur  ce  noz  lettres 
afferansau  cas,  s'estoit  mis  en  chemin  pour  venir  en  ceste 
nostre  ville  de  Paris,  en  venant  a  laquelle  ville  il  a  esté 
pris  par  noz  ennemis  et  adversaires  occupans  ladite  ville 
d*Ivry  et  par  eulx  navré,  batu  et  grandement  injurié  et 
avec  ce  perdu  tout  ce  qu'il  portoit,  payé  raençon  et  esté 
en  très  grand  dangier  et  péril  de  corps. . .  Si  donnons  en 
mandement  a  nostre  bailli  dudit  Gisors..  .  Donné  a 
Paris,  ou  mois  de  may,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  XXI III 
et  de  nostre  règne  le  second. . .  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a 
la  relation  du  Conseil.  Oger. 


XXXVIL  —  Paris,  mai    1424. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Sainte-Gertrude^  au  bail- 
liage de  Caux,  pour  le  meurtre  d'un  de  ses  voisins, 
avec  lequel  il  s'est  pris  de  querelle,  à  propos  d*une 
herse  que  celui-ci  voulait  lui  emprunter.  (JJ  173, 
n.  81,  fol.  41  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Guieffin  d'Esquetot,  povre  jeune 
homme  aagié  de  xx  ans  ou  environ,  laboureur  demou- 
rant  en  la  parroisse  de  Sainte  Gretu,  ou  bailliage  de 
Caux  (i),  nostre  homme  lige  et  subget,  contenant  come, 
environ  le  vendredi  v«  jour  de  may  derrain  passé,  Pierre 
Gohon,  bastars,  de  mestier  de  boulengier,  eust  prins  une 
berche  a  herchier  terre,  qui  estoit  en  la  saisine  d'icellui 
suppliant,  lesquelles  et  pluseurs  autres    bercbes  icellui 

(1)  Sainte-Gertrude,  comm.  de  Maulévrier,  Seine-Inférieure, 
arr.  d'Yvetot,  cant.  de  Caudebec-en-Caux. 
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suppliant  avoit  empruntées  a  un  nommé  Jehan  Mauduit, 
d'icelle  paroisse,  pour  hercher  pluseurs  ables.  Lequel 
suppliant  encontra  icellui  Gohon,  qui  emportoit  icelle 
herche,  et  lui  demanda  qu'ij  en  vouloit  fere.  Lequel  lui 
respondi  quMl  aloit  herchier  de  la  chanvre.  Et  lors  ledit 
suppliant  lui  dist  quMl  la  raportast  quant  il  en  auroit  fait. 
Lequel  Cohon  lui  respondi  moult  rigoureusement  qu^il 
ne  daigneroit,  et  mist  a  terre  icelle  herche,  laquelle  herche 
icellui  suppliant  prist  et  dist  audit  Gohon  qu'il  ne  la  por- 
teroit  plus  avant,  puisqu'il  ne  la  vouloit  rapporter. 
Lequel  Gohon,  mal  content  de  ce,  prist  ladicte  harche  et 
la  vouloit  oster  défait  et  par  force  audit  suppliant,  lequel 
s'efforça  de  lui  oster.  Mais  en  persévérant  de  mai  en  pis, 
icellui  Gohon  prist  par  la  poictrine  icellui  suppliant  et  se 
efforça  par  pluseurs  fois  de  le  bouter  à  terre,  en  disant 
audit  suppliant  qu'il  ne  auroit  pas  icelle  herche.  Lequel 
suppliant,  pour  résister  a  l'entreprise  et  maie  voulenté 
d'icellui  Gohon,  print  semblablement  icellui  Gohon  par 
la  poictrine,  en  lui  disant  qu'il  faisoit  mal  de  lui  empes- 
chier  icelle  herche  et  qu'il  n'y  avoit  riens,  et  convenoit 
qu'il  la  rendist  a  cellui  a  qui  il  l'avoir  empruntée  ;  et  dist 
icellui  Gohon  par  pluseurs  fois  audit  suppliant  pour  le 
courroucier  et  yrer  telz  parolles  :  «  Fier  moy  ».  Lequel 
suppliant,  après  qu'il  ot  moult  souffert  et  enduré  dudit 
Gohon,  Sacha  une  petite  dague,  qui  pendoit  a  sa  sainture, 
afin  qoe  ledit  Gohon  eust  paour  de  soy  approuchier  plus 
de  luy;  laquelle  dague  icellui  Gohon  prist  etempoingna, 
pour  en  cuider  ferir  icellui  suppliant;  et  en  la  empoingnant, 
se  coppa  ou  picqua  es  doix,  dont  il  sailli  un  pou  de  sang. 
Et  ce  non  obstant,  tint  encores  icellui  suppliant  par  la 
poictrine.  Lequel  suppliant,  voyant  qu'il  ne  povoit  eschap- 
per  audit  Gohon,  leva  le  pié  et  en  fery  deux  fois  icellui 
Gohon  par  la  cuisse  ou  par  le  ventre,  il  ne  scet  par  où. 
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Et  puis  furent  departiz  Pun  d^avec  l^autre  par  les  gens 
qui  là  presens  y  estoient.  Et  prinst  icellui  Gohon 
icelle  herche  (i)  et  l'emporta  a  son  col  ou  sur  ses 
épaules  en  son  champ  et  ala  faire  son  labour.  Et  le  lande- 
main  jour  de  samedi  ala  en  la  ville  de  Caudebec  et  s^en 
retourna  en  son  hostel  et  fit  sa  besoingne^  comme  il  faisoit 
auparavant.  Et  ledymenche  ensuivant  vint  en  une  taverne 
audit  lieu  de  Saincte  Gretu,  où  estoit  ledit  suppliant,  et 
beut  avec  lui,  et  faisoit  aussi  bonne  chiere  corne  il  ayoit 
acoustuméfere  para  vaut  dudit  descord.  Et  le  lundi  ensui- 
vant porta  du  fiens  sur  son  cheval  en  son  héritage.  Et  le- 
dit jour  de  lundi,  vers  le  soir,  icellui  Gohon,  qui  avoit 
esté  malade  de  fièvres  par  l'espace  d'un  an  ou  environ, 
se  coucha  en  son  lit  malade  et  la  nuit  du  mercredi  ensui- 
vant ala  de  vie  a  trespassement.  Pour  lequel  cas  ainsi 
avenu,  ledit  suppliant,  doubtant  rigueur  de  justice,  s'est 
absenté  du  pays. . .  Il  paiera  pour  Dieu  xl  s.  p.  Si 
donnons  en  mandement  au  bailli  de  Caux. . .  Donné  a 
Paris,  ou  mois  de  may.  Tan  de  grâce  mil  CCCCetXXIIII 
et  de  nostre  règne  le  second.  Ainsi  :  signé  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  G.  de  Marc. 


XXXVIU.  -  Août  1424, 

Rémission  à  un  jeune  homme  de  Pont-Audemer,  qui, 
après  la  bataille  de  Verneuil,  sur  le  faux  bruit  de 
la  victoire  des  Français^  est  allé  avec  plusieurs 
compagnons  piller  Vhôtel  du  capitaine  anglais  de 
Pont'Audemer.  (JJ  172,  n.  586,  fol.  324  verso.) 

Henry,  etc. ,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu  Pum- 
ble  supplicacion  des  amis  charnelz  de  Guillemin  Byam, 

(i)  U  y  a«  perche  •  dans  le  regit^,  faute  éfldente  du  copiste. 
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soubzaagé  et  orphelin  de  Taage  de  xa  ans  ou  environ, 
natif  et  demourant  au  lieu  de  Ponteaudemer,  contenant 
comme  nagaires  aucuns  dudit  lieu  de  Ponteaudemer  et 
des  parties  d'environ,  par  Tintroduccion  d'aucuns  noz 
raalveillans  estans  esdictes  parties,  se  feussent  assemblez 
et  associez  avec  iceulx  malveillans  pour  tenir  les  champs, 
soubz  umbre  de  ce  que  iceulx  malveillans  disoient  que  la 
journée  de  Vernuel  ou  Perche,  derrenierement  passée  (i), 
avoit  esté  contre  nous  et  noz  gens  et  au  prouffit  de  nos 
ennemis,  qui  estoit  contre  vérité  ;  et  iceulx  dessusnommez 
ainsi  assemblez  eussent  contraint  pluseurs  personnes  par 
force  de  aler  en  leur  compaignie.  Et  il  soit  ainsi  que  ledit 
Guillemin,  doubtant  la  fureur  des  dessusdiz,  et  par  leurs 
menaces  et  contrainctes  indeues,  se  feust  mis  en  leur 
compaignie  audit  lieu  de  Ponteaudemer;  et  eulx  ainsi 
assemblez  feussent  alez  en  Tostel  du  capitaine  dudit  lieu 
4^  Ponteaudemer,  ouquel  hostel  ilz  eussent  prins  pluseurs 
biens  meubles,  qu'ilz  eussent  partiz  entre  eulx  et  dont 
icellui  Guillemin  ot  certaine  porcion,  qu'il  adepuis  rendue 
audit  capitaine  ou  personne  pour  lui.  Et  après  ce,  les 
dessusnommez,  icellui  Guillemin  estant  en  leur  compai- 

(i)  C*est  le  jeudi  17  août  1424  que  Tarmée  anglaise  du  duc  de 
Bedford  remporta  la  sanglante  victoire  de  Verneuil  sur  les  Fran- 
çais, commandés  par  Jean  II»  duc  d*Alençon,  Jean  Stuart,  comte 
de  Buchan,  connétable  de  France,  et  Jean  VIII  d*Harcourt,  comte 
d*Aumale.  Le  premier  de  ces  seigneurs  fut  fait  prisonnier  et  les 
deux  autres  trouvèrent  la  mort  dans  la  bataille.  (V.  Chronique  du 
Mont''SainUMichel^  édit.  Siméon  Luce,  I,  25,  et  Journal  à^un 
bourgeois  de  Paris,  édit.  Tuetey,  p.  196-198.)  Siméon  Luce  a 
publié,  en  appendice  à  la  Chronique,  sous  le  n.  3 1  de  ses  Pièces 
diverses,  une  rémission  datée  de. Rouen,  août  1424,  qui  donne  des 
détails  sur  la  panique  mentionnée  ici.  V.  également  G.  Lbfétkb- 
PoNTALis,  La  guerre  de  partisans  dans  la  Haute- Normandie. 
BibU  de  VEcole  des  Chartes,  LVl,  489  et  suiv. 
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gnie  par  force,  corne  dit  est,  se  feussent  partiz  en  icellui 
jour  dudit  lieu  de  Ponteaudemer  ;  et  ainsi  corne  ilz  furent 
aux  champs,  ledit  Guillemin  demoura  et  se  arresta  der- 
rière ladicte  compaignie  ;  et  quant  il  vit  que  ilz  furent 
eslongnez,  il  se  départi  de  leur  compaignie  et  trouva  es 
parties  dudit  lieu  du  Ponteaudemer  en  icellui  jour  des 
Angloiz  et  gentilz  hommes  du  pays,  avec  lesquelz  il  s'en 
vint  et  retourna  audit  lieu  du  Ponteaudemer.  Et  lui  cour- 
roucié  de  Tentreprise,  qui  faicte  avoit  esté,  fist  faire  resti- 
turion  audit  capitaine  ou  son  commis  de  ce  que  il  avoit  eu 
de  sesdis  biens^  corne  dit  est.  Pour  lequel  cas  ycellui 
Guillemin  n'ose  bonnement  demourer  ne  repasser  audit 
lieu  du  Ponteaudemer,  pour  doubte  de  rigueur  de  ju^ 
tice. . .  Si  donnons  en  mandement  a  nostre  bailli  de  Rouen.. 
Donné  ou  moisd'aoust,  Van  de  grâce  mil  IIIIcXXIIII  et 
de  nostre  règne  le  second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  de  mons.  le  Régent  le  royaume  de  France,  duc  de 
Bedfort. 


XXXIX,  —  Rouen,  août  1424. 

Rémission  à  Jean  Robert^  de  Marchésieux,  pour  avoir 
tenu  pendant  six  mois  ie parti  des  brigands,  (J  J  1 72, 
n.  587,  fol.  325  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de  Jehan 
Robert,  povres  jeunes  homs  de  labour  chargié  de  femme, 
demouranten  laparroissede  Marchesex  (  i  ),  ou  bailliage  de 
Coustentin,  contenant  come,  puis  deux  ans  ença  ou  envi- 
ron, aucuns  gens  dMcelle  parroisse  eussent  conceue  hayne 

(1)  Marchésieux,  àlancbei  arr.  Coutancea,  cant.  de  Périera. 
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à  l*encontre  dudit  Jehan  et  de  fait  l^eussent  menassié  de 
de  lui  fere  fere  desplaisir  par  aucuns  Anglois,  demourans 
oudit  bailliage  de  Constantin.  Lequel  Jehan  Robert,  qui 
"  pour  lors  estoit  de  bien  jeune  aage,  comme  de  zxj  a 
zxij  ans  ou  environ,  doubtant  lesdites  menasses  et  que 
iceulz  Anglois  ne  voulsissent  ouvrer  contre  lui  par  voie 
de  fait  et  le  grever  de  son  corps,  a  Tinstigacion  et  pour- 
chazd^iceulx  ses  hayneulx,  se  parti  comme  tout  desconforté, 
et  ne  savoit  bonnement  oti  aler  ne  que  devenir.  Et  en  soy  en 
alant  ainsi  impourveu  de  sens  et  de  conseil,  encontra  cer- 
tains brigans,  qui  repairoient  ou  pays,  lequel  le ennorterent 
et  ceduisirent  telement  que  il,  ainsi  ennorté  et  tempté  de 
Tennemy,  se  demouraavec  iceulx  brigans  par  Fespace  de 
demi  an  ou  environ  ;  pendant  lequel  temps  il  ala  et  vint 
avec  iceulx  en  pluseurs  lieux  et  tollirent  a  pluseurs  bonnes 
gens  de  Pargent  et  autres  biens  par  force,  sans  ce  toutes- 
voies  que  iceulx  brigans,  icellui  Jehan  estant  avec  eulx, 
come  dit  est,  mud  rissent,  tuassent  ne  mutilassent  personne, 
Anglois  ne  autre.  Et  entre  autres  choses,  vindrent  de  nuit 
iceulx  Jehan  et  brigans  en  la  parroisse  de  Feuchieres  (i), 
assez  près  de  la  parroisse  de  Marchesex,  oti  ilz  prindrent 
un  nommé  Pierre  Ourry  et  Remmenèrent  avec  culx; 
lequel  Pierre  leur  eschappa  sans  fere  aucune  raençon  ou 
finance.  Et  après  ces  choses  ainsi  faites,  ledit  Jehan 
Robert^  considérant  en  soy  les  maulxquefaisoient  iceulx 
brigans  et  desplaisant  de  leur  avoir  obey  et  soy  mis  en 
leur  compaignie,  des  longtemps  a  les  relenqui  et  forjura 
leur  compaignie,  et  onques  puis  n'y  fut  ne  repaira,  mais 
s^est  retrait  ou  pais  amiablement,  faisant  son  labour  et 
gangnant  la  vie  de  lui  et  de  sadite  femme  à  la  peine  de  ses 
braz,  latiteement  et  le  plus  secrètement  qu^il  puet,  pour 

(i)  Feugères,  Manche,  arr.  de  CoutanceSi  cant  de  Périert. 
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crainte  et  doubte  de  justice. . .  Si  donnons  en  mande- 
ment par  la  teneur  de  ces  présentes  au  bailli  de  Cousten- 
tin...  Donné  a  Rouen,  ou  mois  d^aoust.  Tan  de  grâce  mil 
II Ile  XX II II  et  de  nostre  règne  le  second.  Ainsi  signé  : 
Par  le  conseil.  Adam. 


XL.  —  Rouen,  août  1424. 

Rémission  à  un  Anglais  de  la  garnison  de  Bayeux, 
coupable  d'avoir  tué  d*un  coup  de  dague  un  nommé 
Jean  le  "Boulanger y  de  Lingèvres,  quHl  voulait  impli" 
quer  dans  le  meurtre  de  deux  soldats  anglais  de  la 
garnison  de  Neuilly'PEvêque  et  emmener  pour  cette 
cause  prisonnier  au  château  de  Bayeux.  (JJ  172, 
n.  589,  fol.  32  5  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons.,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Jehan  Ayno,  angloix  (i),  a  pré- 
sent de  la  garnison  de  Baieux,  contenant  comme  il  soit 
ainsi  que  eux  Angloiz  archiers,  estant  de  la  garnison  de 
Nully  l'Evesque  (2),  aient  esté  a  une  parroisse  nommée 
Lingevre  (3)  le  xxiij*  jour  de  janvier  de  Pan  mil  CCCC 
et  XX  ou  environ,  pour  avoir  du  vivre  pour  eulx,  et  que 

(i)  Jean  Ayno  ou  Heyno,  de  la  garnison  anglaise  de  Bayeux,  que 
commandait  alors  Guillaume  Breton,  chevalier,  bailli  de  Caen, 
avait  été  de  bonne  heure  l'objet  des  faveurs  d*Henri  V.  Le  8  avril 
1419,  ce  prince  lui  disait  don  de  la  terre  du  Vast,  au  bailliage  de 
Cotentin,  de  celle  de  Vierville,  dans  le  bailliage  de  Caen,  confis- 
quée sur  Philippe  de  Vierville,  chevalier  rebelle,  le  tout  à  la  valeur 
de  cent  francs  d*or  de  revenu  par  an  et  à  la  charge  d'apporter 
chaque  année,  le  jour  de  la  Saint-Jean,  un  fer  de  lance  au  château 
de  Bayeux.  (BitiQUiGNY,  Rôles  Norm.  et  Franc, ^  n.  366.) 

(2)  Neuilly,  Calvados,  arr.  de  Bayeux,  cant.  dUsigny. 

(3)  Lingèvres,  Calvados,  arr.  de  Bayeux,  cant.  de  Balleroy. 
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des  gens  du  pays  ilz  aient  esté  tant  batuz  que  Pua  dHceulz 
demoura  navré  audit  lieu  de  Lingevre  et  Pautre  vint 
jusques  a  Bayeulx  moult  blecié»  donnant  a  entendre  qu*ik 
a  voient  trouvez  les  brigans.  Pour  laquelle  cause  la  garai- 
son  de  Bayeulx  ala  audit  lieu  de  Lingevre  moult  dili- 
gemment et  en  la  compaignie  d^icelle  garnison  ala  ledit 
suppliant,  et  audit  lieu  de  Lingevre  trouva  ledit  suppliant 
un  nommé  Jehan  le  Boulengier,  auquel  il  dist  qu'il 
avoit  esté  a  batre  lesdis  deux  Angloix,  ses  compaignons» 
et  qu^il  le  menroit  pour  icelle  cause  es  prisons  du  Roy 
nostre  sire.  Lequel  Boulengier  lui  respondi  qu'il  ne 
feroit  riens  pour  lui  et  qu'il  ne  yroit  point  en  prison.  Et 
pour  ce  que  ledit  suppliant  voulu  mettre  la  main  a  lui 
pour  le  mener  esdites  prisons,  ledit  Boulengier  le  print 
aux  draps  et  au  corps  et  lui  osta  un  baston  quMI  avoit. 
Pour  laquelle  cause  et  de  paour  quMl  ne  le  tuast,  cuidant 
que  ce  feust  un  brigant,  ledit  suppliant  print  sa  dague  et. 
en  fery  ledit  Boulengier  ;  pour  laquelle  cause  mort  s^en 
est  ensuye.  Lequel  suppliant,  doublant  rigueur  de  justice 
pour  icellui  cas,  n^oseroit  estre  ne  conserver  ou  pays].  .  • 
Si  donnons  en  mandement  par  la  teneur  de  ces  présentes 
au  bailli  de  Gien . . .  Donné  a  Rouen,  soubz  nostre  seel 
ordonné  en  l'absence  du  grant,  ou  mois  d^aoust,  l'an  de 
grâce  mil  CCCC  XXI III  et  de  nostre  règne  le  second  . . . 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  de  mons.  le  Régent, 
duc  de  Bedfort.  J.  de  Rinel. 
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XLI.  ~  En  l'ost  devant  Verneuil,  i8  août  1424. 

Rémission  aux  habitants  de  Verneuil  qui  ont  ouvert  les 
portes  de  leur  ville  aux  Français.  (JJ  172,  n.  585, 
fol.  324  recto.) (i) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplîcacion  des  gens  d^eglise,  nobles,  bourgois, 
inanans  et  habitans  de  la  ville  de  Vernuel  ou  Perche, 
contenant  que  comme,  le  quinziesme  jour  de  ce  {^tsent 
mois  d'aoust,  noz  ennemis  ou  adversaires,  qui  publioient 
en  ce  temps  de  venir  combatre  devant  Ivry  cedit  jour 
nostre  très  chier  et  très  amé  oncle  Jehan,  régent  nostre 
royaume  de  France  duc  de  Bedford,  eussent  donné  a 
entendre  ausdis  supplians  qu'ilz  avoient  desconfit  en 
bataille  nostredit  oncle  et  tous  ceulx  de  sa  compaignie,  en 
menaçant  lesdis  supplians  de  les  destruire  en  corps  et  en 
biens,  s^ilz  ne  leur  faisoient  obéissance,  et  en  assaillant  la 
ville  de  tous  costez.  Lesquelz,  oyans  lesdictes  nouvelles  et 
veans  les  assaulx  que  faisoient  nosdiz  ennemis,  lesquelz 
estoient  a  très  grosse  puissance  devant  eulz,  comme  de 
vint  mil  et  plus,  côme  il  estoit  renommée,  meuz  de  paour 
et  grant  crainte,  firent  ouverture  et  obéissance  ausdis 
ennemis  ;  et  depuis  nostredit  oncle  poursuy  lesdis  enne- 
mis et  les  combati  et  desconfit    devant  ledit  Vernuel, 


(i)  Cette  lettre  est  datée  du  lendemain  de  la  bataille  de  Verneuil 
(17  août  1424).  La  ruse  employée  parles  Français  pour  entrer  dans 
Verneuil,  après  une  feitite  attaque  contre  l'armée  de  Bedford  qui 
assiégeait  Ivry,  est  rapportée  avec  beaucoup  de  détails  par  l'auteur 
du  Journal  éTun  Bourgeois  de  Paris  (Edit.  Tuetey,  p.  194-196), 
mais  il  place  cet  événement  la  veille  de  la  Mi-Août  (14  août)  et  non 
le  |our  même.  On  trouve  également  dans  ceue  chronique  des 
détails  précis  sur  la  journée  du  17  août,  qui  fut  si  funeste  aux  Fran- 
çais. 
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moyennant  Taide  de  nostre  sire.  Apres  laquelle  desconfi- 
ture, pluseurs  de  nosdis  ennemis,  qui  s^estoient  retraiz  et 
demourez  es  ville  et  chastel  dudit  VernueU  tindrent 
encores  iceulx  ville  et  chastel,  et  finablementtraicterent  et 
accordèrent  pour  eulx  et  lesdis  supplians  de  nous  rendre 
et  restituer  lesdictes  ville  et  chastel.  Ouquel  traictié  est 
contenu  entre  autres  choses  que  iceulx  supplians  demour- 
roient  paisibles,  et  pour  ce  nous  ont  humblement  supplié 
et  requis  lesdis  supplians  que,  considérées  les  choses 
dessusdictes  et  que  tousjours  auparavant  ilz  avoient  esté 
noz  bons,  loyaux  et  obeissans  subgez,  ainsi  que  encores 
veuUent  et  désirent  estre,  nous  leur  vuellons  sur  ce  impar* 
tir  nostre  grâce...  Si  donnons  en  mandement  au  bailli 
d^Alençon  ou  a  son  lieutenant...  Donné  en  nostre  ost 
devant  Vernuel,  le  xviij«  jour  d'aoust,  Tan  de  grâce  mil 
quatre  cens  et  vint  quatre  et  de  nostre  règne  le  second. 


XLII.  —  Rouen,  septembre  1424, 

Rémission  à  plusieurs  individus  du  pays  de  Normandie, 
qui,  sur  le  faux  bruit  de  la  victoire  des  Français  à 
Verneuilj  ont  pris  les  armes  et  se  sont  insurgés  contre 
la  domination  anglaise.  |JJ  172,  n.  570,  fol.  317 
verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumblesupplicacion  de  Regnault  le  Roy,  Jehan  Guelle- 
coquet,  le  jeune,  Jehannin  le  Micre,  le  jeune,  Jehan 
Marc,  Jehan  Barbecte,  Jehan  et  Jehan  diz  Deunez,  Jehan 
Cardonel,  le  jeune,  Jehan  Dobeaux,  le  jeune.  Colin  Dau- 
get,  Robin  Maugars,  Jehan  Marchant,  Perrin  Broc, 
Raoul  de  Fauville,  Robin  Piédelievre,  Raoul  RouUiéCi 
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Guillemot  Langlôiz,  Martin  du  Mont,  Cardot  Fouquet, 
Perrin  le  Barbier,  Guillaume  Haulier,  Geuffroy  Halley, 
Jehan  Guelloquet,  le  viel,  Alain  Quivart,  Guillemot  le 
Moyne,  Minet  Michel,  Jehannotin  Boesel,  Jehan  Marole, 
Guillemin  le  Maistre,  Perrin  Lenfant,  Jehan  de  Bame- 
viUe,  Jehannotin  de  Launoy,  Renault  le  Roussel,  Jehan 
le  Bourt,  Cardot  Simon,  Michiel  du  Quesne,  Jehan 
Povert  et  Guillaume  Privey,  contenant  come  tantost  après 
la  victoire  que  nostre  benoit  Créateur  nous  a  voulu  de  sa 
grâce  donner  et  envoler  devant  Vernueil,  soubz  le  gou- 
vernement de  nostre  très  chier  et  très  amé  oncle  Jehan, 
régent  nostre  royaume  de  France,  duc  de  Bedford,  plu- 
seurs  variez,  paiges  et  autres  gens  de  lasche  courage  se 
feussent  partiz  de  la  bataille  et  compaignie  de  nostredit 
oncle  et  eussent  publié  en  pluseurs  endroits  de  nostre 
pais  de  Normandie  que  nostredit  oncle  estoit  desçonfit  et 
la  bataille  perdue  pour  nous.  A  l'occasion  de  laquelle 
rumeur,  aucunes  personnes  se  fuissent  mises  sus,  en  indui- 
sant lesdis  supplians  et  pluseurs  3imples  gens  de  villaige 
et  autres  de  nostre  obéissance,  afin  d'eulx  mectre 
ensemble  pour  eulx  rebeller  a  rencontre  de  nous  et  de 
donner  aide  et  confort  a  noz  ennemis  et  adversaires  ;  par 
rinduccion  desquelz  lesdis  supplians,  soudainement 
souprins,  se  mirent  avec  eulx.  Mais  tantostaprès,  saichans 
la  faulceté  et  mençonge  que  on  leur  avoit  donné  a 
entendre,  ayans  desplaisance  de  ladicte  entreprinse  et  de 
ce  qu^ilz  s*estoient  mis  sus  avec  les  autres,  se  sont  retrais 
le  plus  doulcement  qu'ilzont  peu,  combien qu^ilz  n'osent 
demourer  ne  repairier  en  leurs  lieux,  doubtans  rigueur 
de  justice...  Pour  ce  est-il  que  nous...  les  restituons  a 
leur  bonne  famé  et  renomée,  au  pays  et  a  leurs  biens 
meubles,  héritages  et  possessions,  excepté  a  ceulx  qui 
sont  gentilz  hommes  et  qui  ont  esté  principaulx  capi- 


taines  et  conduiseurs  de  ladicte  assemblée,  parmi  ce  que 
chascun  d'eulx  paiera  du  moins  x  livres  parisis  d^amende 
pour  et  ou  nom  de  nous  a  nostre  bien  amé  Durant  de 
Tieuville,  escuier,  lieutenant  du  bailli  de  Rouen  es 
parties  d^Auge  et  commis  de  par  nous  a  recevoir  les 
amendes  de  ceste  chose,  ou  cas  qu*ilz  ne  seroient  puissans 
de  paier  plus  grant  amende,  ouquel  cas  la  voulons  estre 
tauxée  selon  l'arbitrage  et  jugement  du  bailli  de  Rouen  et 
dudit  Durant...  Si  donnons  en  mandement  au  bailli  de 
Rouen...  Donné  a  Rouen,  ou  mois  de  septembre,  Pan 
de  grâce  mil  quatre  cens  et  vint  quatre  et  de  nostre  règne 
le  second. 


XLIII.  —  Paris,  septembre  1424. 

Rémission  à  Jean  Maunourry,  de  Saint-Pierre^sur- 
Dive,  enfermé  dans  les  prisons  de  Falaise,  sur  la 
fausse  accusation  d'avoir  vendu  un  cheval  aux  Ar^ 
magnacs,  et  menacé  de  prison  une  seconde  fois  pour 
avoir  manifesté,  dans  une  hôtellerie  de  Bayeux,  ses 
sympathies  pour  le  duc  d'^Alençon.  (JJ  172,  n.  6i5, 
fol.  340  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Fumble  supplicacion  de  Jehan  Maunorry,  povre  jeune 
homme  aagié  de  xxv  ans  ou  environ,  chargié  de  jeune 
femme,  demourant  a  Saint  Pierre  sur  Dive  (  i  ),  contenant 
corne,  depuis  deux  ans  ença  ou  environ,  il  eust  esté  accusé 

(i)  Calvados,  arr.  de  Lisieux,  ch.-l.  de  cant.  Le  Jean  Maunourry 
dont  il  est  ici  question  est  peut-ôtrc  celui  mentionné  dans  Bréquigny. 
Le  22  décembre  142 1 ,  Henri  V  confirme  Jean  Maunourry  ctGervaisc, 
sa  femme,  dans  la  possession  de  leurs  biens,  situés  dans  la  vicomte 
d'Auge.  {Rôles  Norm,  et  Franc,,  n.  1067.) 
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par  aucuns  ses  hayneuz  ou  autrement  envers  justice 
d^avoir  vendu  un  cheval  aux  brigans  ou  Armignaz,  noz 
ennemis,  et  soubz  umbre  de  ce  il  eust  esté  prins  par  le 
viconte  de  Faloise,  ou  son  lieutenant,  et  mis  es  prisons 
de  ladicte  ville  ;  esquelles  prisons  il  fut  détenu  prisonnier 
par  Tespacede  six  sepmaines  ou  environ,  en  grant  povreté 
et  misère»  où  il  a  fraie  et  despendu  toute  sa  chevance  et 
grant  partie  de  celle  de  ses  amis,  et,  qui  plus  est,  pour 
icdle  accusacion  il  eust  esté  mis  en  gehaine.  moult  dure- 
ment et .  tellement  que  jamais  bonnement  ne  se  pourra 
aidier  de  son  corps  ;  et  tant  que  de  ce  ledit  suppliant  se 
rapporta  a  Tenqueste  du  pais;  par  laquelle  enqueste  il  fut 
trouvé  pur  et  innocent  dudit  cas  ;  et  après  ce  fut  eslargi, 
moiennant  qu^il  bailla  pleige  ou  caucion  de  comparoir  a 
toutes  les  journées,  qui  par  ledit  viconte  ou  sondit  lieu- 
tenant lui  seroient  assignées.  Pendant  le  temps  duquel 
eslargissement,  ledit  suppliant  se  maria  a  sa  femme  qu'il 
a  de  présent,  et  par  ce  oublia  de  retourner  a  sadicte 
journée,  dont  il  se  doubte  que  lui  et  ses  pleiges  ou  cau- 
cionneurs  ne  soient  encouruz  et  encheuz  en  pluseurs 
deffaulx,  combien  que  depuis  aucuns  adjournemens 
niaient  esté  faiz  sur  lui  ne  sesdis  pleiges,  excepté  que 
sesdis  pleiges  ont  esté  prisonniers  pour  lesdis  deffaulx,  et 
depuis  ont  esté  eslargiz  par  le  bailli  de  Caen,  ou  son  lieu- 
tenant^ a  comparoir  aux  secondes  assises,  qui  par  ledit, 
bailli  ou  son  lieutenant  seroient  tenues.  Et  il  soit  ainsi 
que,  par  avant  lesdis  eslargissemens,  ledit  suppliant  estant 
en  la  ville  de  Baieux,  en  une  hostellerie  oii  il  buvoit,  sur- 
vint ylec  un  herault  ou  poursuivant  d^armes,  auquel 
ledit  suppliant  eust  demandé  de  quel  pais  il  venoit. 
Lequel  poursuivant  lui  respondit  qu^il  venoit  des  parties 
de  Breuigne,  faignant  qu'il  feust  de  la  partie  du  duc 
d'Alençon.  Et  après  pluseurs  parolles,  ledit  suppliant  lui 
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eust  dit  telles  parolles  ou  semblables  en  substance  :  «  Dieu 
vueille  garder  la  couronne  de  France  et  doint  bonne  vie 
au  duc  d^Alençon,  et  nous  doint  bonne  paix  !  »  sans  plus 
autre  chose  dire.  Et  assez  tost  après,  ledit  poursuivant 
s^en  ala  a  Caen  par  devers  ledit  bailli,  auquel  il  dist  et 
recorda  lesdicte  parolles^  que  ledit  suppliant  lui  avoit 
dictes;  et  par  tant  ledit  bailli  vint  en  ladicte  ville  de 
Baieux  ;  et  de  fait  envoia  on  sergent  en  Postel  du  père  de 
la  femme  dudit  suppliant  pour  le  cuider  trouver  et  le 
mectre  en  prison,  l^equel  suppliant,  soy  recordant  de  la 
dure  prison  oii  il  avoit  esté  paravant  par  long  temps, 
come  dit  est,  et  pour  doubte  de  y  estre  encores  mis,  et  de 
rigueur  de  justice,  se  absenta  des  lors  du  pais Si  don- 
nons en  mandement  audit  bailli  de  Caen,  au  viconte  de 

Faloise Donné  a  Paris,  ou  mois  de  septembre.  Tan  de 

grâce  mil  CCCCXXIIII  et  de  nostre  règne  le  second. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  G.  de 
Marc. 


XLIV-XLV.  —  Paris,  septembre  1424. 

Rémission  à  Jean  Corbin,  boulanger  de  Bernay,  qui,  la 
nuit  des  noces  de  son  voisin  Etienne  Le  Bourgs  étant 
allé  chanter  le  bast  avec  un  compagnon,  se  prit  de 
querelle  avec  Jean  du  Vyèvre,  ordonnateur  desdites 
noces,  qui  leur  refusait  les  vivres  accoutumés,  et  le 
tua  d'un  coup  de  bâton,  (JJ  1 72,  n.  621,  fol.  345  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Jehannot  Corbin,  du  mestier  de  boulengerie,  povre  jeunes 
homs  de  la  parroisse  de  Saincte  Croix  de  Bernay,  conte- 
nant come,  le  dimenche  prouchain  devant  la  feste  de 
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TÂssumpcion  Nostre  Dame  my-aoust  derrenierement 
passée  (  i  ),  icellui  Jehannot  Corbin  feust  aie  aux  nopces 
d'un  nomé  Estienne  le  Bourg,  son  voisin,  et  ilecqueseust 
très  bien  beu  et  fait  bonne  chiere.  Et  quant  il  fut  temps 
que  un  chascun  se  retraist  en  son  hostel,  ledit  Corbin  ala 
devers  un  nomé  Jehan  du  Vyevre,  qui  avoit  Tadminis- 
tracion  et  gouvernement  d^icelles  nopces,  et  lui  dist  qu^il 
lui  voulsist  baillier  son  baston,  qu'il  lui  avoit  baillé  en 
garde,  lequel  baston  il  pourtoit  pour  ce  qu'il  estoit  lors 
commandé  par  justice  que  un  chascun  portast  baston 
pour  la  garde  et  defTense  de  la  ville,  et  quMl  s^en  vouloit 
aler  chiès  son  père.  Lequel  du  Vievre  bailla  audit  Corbin 
sondit  baston^  et  puis  commandèrent  Pun  l'autre  a  Dieu. 
Et  ainsi  come  ledit  Corbin  s^en  aloit,  encontra  un  sien 
compère,  nommé  Robin  Coquengne,  qui  lui  dist  qu^il 
retourneroit  avecques  lui,  et  qu'ilz  yroient  chanter  le  bast, 
que  on  a  acoustumé  chanter  oudit  pais  la  première  nuyt 
des  nopces  (2).  Et  feust  retourné  ledit  Corbin  avec  icellui 
son  compère,  et  feussent  alez  ensemble  en  Postel  dudit 
le  Bourg,  où  lesdictes  nopces  estoient,  auquel  ilz  eussent 
dit  quMlz  eussent  a  boire  et  de  la  viande  come  il  estoit 
acoustumé  donner  aux  compaignons  pour  aler  chanter 
le  bast.  Lequel  du  Vyevre  et  sa  femme  leur  respondirent 
qu*ilz  n^en  avoient  point  et  que  tout  estoit  distribué  et 

(i)  i3  août  1424. 

(2)  Chanter  le  bast.  M.  Edélestand  du  Méril  a  donné  une  expli- 
cation de  ce  terme  dans  ses  Etudes  sur  quelques  points  d'archéologie 
et  d'histoire  littéraire,  p.  63,  note  6.  Il  évoque,  à  propos  de  cette 
expression,  rencontrée  par  lui  dans  le  document  que  nous  publions 
ici,  «  ces  chansons  de  circonstance  chantées  par  un  double  chœur  de 
garçons  et  de  filles  ».  «  Ce  mot  bast,  ajoute-t-il,  qui  signifiait  certain 
nement  union  charnelle,  avait  une  origine  allemande.  Les  enfants 
de  bast  étaient  les  enfants  naturels,  ceux  dont  les  parents  n'avaient 
point  fait  légitimer  leur  union.  » 
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n^estoit  riens  demouré.  Et  adont  distrent  lesdiz  Corbin  et 
Coquengne  que  c^estoit  le  droit  des  compaignons  et  leur 
en  convenoit  avoir.  Ausquelz  icelle  femme  dudit  Vyevre 
dist  qu'iiz  s'en  alassent  d^ilec  sans  plus  y  fere  telle  noise* 
et  que  se  c^estoient  brigans  qu^ilz  n^en  pourroient  plus 
fere,  ou  semblables  parolles  en  substance.  Et  lors  le4it 
du  Vyevre  dist  a  sa  femme  qu^eile  se  teust  et  la  frappa  par 
le  visaige  telement  qu'il  lui  fist  saillir  le  sang  du  nés.  Et 
pour  ce  distrent  lesdiz  Corbin  et  Coquengne  a  icellui 
du  Vyevre  que  c^estoit  mal  fait  a  lui  de  la  batre  et  qu^il 
sembloit  que  ce  feust  en  despit  d'eulx.  Lequel  du  Vyerre 
leur  dist  qu^il  lui  plaisoit  de  ainsi  le  fere,  et  ainsi  te 
meurent  pluseurs  parolles  entre  eulx.  Et  atant  se  retrairent 
ledit  du  Vievre  et  autres  dedans  l'ostel  dudit  le  Bourg»  où 
les  dictes  nopces  estoient,  et  fermèrent  Puys,  en  disant 
ausdiz  Coquengne  et  Corbin  :  «  Vous  n'entrerez  mais 
huy  céans.  »  Et  après  ces  choses  et  de  fait,  ledit  Coquengne 
hurta  a  Puys  tellement  que  la  fermeure  dudit  huys,  qui 
n*estoit  fermé  que  d'une  cheville  de  bois,  rompi  a  Pendroit 
de  ladicte  cheville,  et  fut  ledit  huys  ouvert.  Et  lors  ledit 
Jehan  du  Vyevre  yssi  et  sailli  dudit  hostel,  gamy  d'un 
gros  baston,  et  dist  audit  Coquengne  :  «  Ribault,  deffens 
toy  »,  ou  semblables  parolles  en  substance  ;  duquel  baiton 
il  frappa  deux  cops  sur  les  braz  et  ailleurs  sur  le  corps 
dudit  Coquengne.  Laquelle  chose  voiant  ledit  Corbin  et 
comment  ledit  du  Vyevre  avoit  féru  et  frappoit  ledit 
Coquengne,  sans  soy  déporter,  icellui  Corbin  levasondit 
baston  et  en  frappa  un  seul  coup  ledit  du  Vievre  en  la 
teste  ;  lequel  coup  d'aventure  eschey  en  la  temple,  dont  il 
cheut  lors  a  terre  environ  heure  de  complie,  ets^en  ensuy  , 
mort  en  la  personne  dudit  du  Vievre  environ  une  heure 
après  la  mynuyt  ensuivante.  Pour  occasion  duquel  iait  et 
cas  ledit  Corbin,  doubtant  rigueur  de  justice,  i^est  abatnté 
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dudit  pays....  Si  sera  un  mois  prisonnier  au  pain  et  a 
Teaue.  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  pré- 
sentes au  bailli  de  Rouen....  Donné  a  Paris,  ou  mois  de 
septembre.  Tan  de  grâce  mil  IIII<:XXIIII  et  de  nostre 
règne  le  second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
Conseil.  Ooer. 

Rémission  pour  le  même  fait  à  Robin  Coquengne,  de 
Sainte-Croix-de-Bernay,  (JJ  172,  n.  624,  fol.  347 
recto.) 


XL VI.  —  Paris,  septembre  1424. 

Rémission  à  Jean  Droulin^  de  Saint'-Pierre^du»  Tertre, 
coupable  du  meurtre  d'un  valet  de  Mathieu  Houyt, 
anglais,  qui  lui  réclamait  de  Vavoine  pour  ses  che^ 
vaux  et  voulait  lui  voler  des  habits.  (JJ  172,  n.  632, 
fol.  35o  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Jehan  Droulin,  demourant  en 
l'ostel  de  son  père,  en  la  parroisse  de  Saint  Pierre  du 
Terte,  en  la  viconté  d'Orbec  (i),  povre  homme  laboureur , 
chargié  de  femme  et  enfans,  contenant  que  corne  le 
iiij«  jour  de  cest  présent  mois  de  septembre,  environ  heure 
de  nonne,  un  nomé  Guillaume  Rebut,  filz  de  Rogier 
Rebut,  natif  de  Clerbec  (2)  en  Normandie  et  varlet  d^un 
nomé  Mathieu  Houyt,  anglois,  demourant  a  Luisieux, 
feust  en  ladicte  parroisse  de  Saint  Pierre  du  Tertre  arrivé 
pour  enquérir  et  pourchasser  vivres  pour  lui  et  pour  les 

(I)  Saint-PieiTe-de-Mailk>c  ou  Saint-Pierre-du-Tertre,   Calvtdoi, 
trr.  de  Litieiiz,  c^^  d'Orbec. 
(a)  Qarbec,  Calvados,  arr.  et  oêhu  dt  PoBt-Lév£que. 
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chevaulx  de  sondit  maistre  et  se  feust  adrecé  en  Postel  du 
père  dudit  suppliant,  où  il  trouva  icellui  suppliant  et  lui 
demanda  de  Tavoine  pour  sesdis  chevaulx.  Lequel  lui 
respondi  qu'il  n'en  avoit  point  a  l'ostel  de  batue  et  qu^'l 
voulsist  attendre  jusques  a  lendemain,  et  lui  dist  son  nom 
et  où  il  demouroit,  et  que  voulentiers  lui  en  feroit  finance 
d'un  boissel  ou  de  deux.  De  laquelle  response  ledit  varlet 
ne  fut  pas  content,  et  lors  tira  une  espée  qu'il  avoit  sur 
ledit  suppliant,  en  lui  disant  ces  parolles  en  substance  : 
<i  Villain  puant,  je  renye  Dieu  se  je  ne  te  tue  présente- 
ment, ou  tu  m^en  querras  tantost  et  hastivement  !  »  Pour 
laquelle  cause  ledit  suppliant  se  feust  évadé  et  trait  de 
devant  lui.  Et  lors  entra  ledit  varlet  en  icellui  hostel,  où 
lors  estoit  la  femme  dudit  suppliant,  qui  puis  nagaires 
estoit  acouchée  d^enfant  et  estoit  en  une  cuve  où  elle  se 
bongnoit.  et  ou  dessus  d^icelle  cuve  estoient  les  robes  et 
drapeaux  d^icellui  suppliant,  son  mary,  et  d^elle;  les- 
quelles robes  icellui  varlet  print,  disant  qu*il  les  empor- 
teroit  et  que  jamais  ne  les  rendroit  et  que  bien  en  auroit 
de  l'avoine.  Et  quant  ledit  suppliant  vit  quUl  emportoit 
lesdictes  robes,  se  mist  au  devant  de  lui,  en  lui  requérant 
qu'il  les  voulsist  lesser  et  qu*il  lui  voulsist  dire  son  nom 
et  le  lieu  où  il  demouroit  et  qu^il  batroit  de  Tavoine  toute 
nuyt  et  lui  porteroit  le  matin  sans  nulle  faulte.  Lequel 
respondit  que  jamais  ne  les  lui  rendroit.  Et  pour  ce  ledit 
suppliant,  veant  que  ainsi  il  emportoit  sesdictes  robes,  se 
mist  en  fait  de  les  lui  rescourre;  et  tantost  icellui  varlet 
tira  son  espée  et  la  cuida  asseoir  sur  la  teste  d'icellui 
suppliant.  Lequel  print  un  ratel  de  bois  pour  soy  deflendre 
et  le  mist  au  devant  et  receut  le  coup  de  ladicte  espée  ;  et 
incontinant  ledit  varlet,  non  content  de  ce,  dist  audit 
suppliant  ces  moz  :  «  Je  te  auray  ou  tu  me  auras.  »  Et  de 
rechief  s'efforça  de  le  ferir  d^icelle  espée;  et  pour  évader 


ad  ce.  se  tira  arrière.  Et  ainsi  corne  ledit  varlet  le  pour- 
suivoit  pour  le  fraper,  ledit  suppliant  leva  le  ratel  et  Ten 
ferit  par  la  teste,  tellement  que  une  des  dens  dudit  ratel 
lui  entra  en  la  teste  audessus  de  Toreille,  duquel  coup 
icellui  [Guillaume  Rebut,  varlet  dessusnommé,  chey  a 
terre  et  tantost  après  ala  de  vie  a  trespassement.  Pour 
occasion  duquel  cas,  ledit  suppliant  s^est  absenté  du  pais... 
Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes  au  bailli  de 
Rouen. . .  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  septembre.  Pan  de 
grâce  mil  quatre  cens  et  vint  quatre  et  de  nostre  règne  le 
second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil. 
Nkellb. 


XLVlI-XLVni.  —  Paris,  septembre  1424. 

Rémission  à  Philippotde  Caux,  laboureur  de  la  paroisse 
du  Neufbourg,  inculpé  de  complicité  dans  le  meurtre 
d'un  valet  qui  s'était  enfui  de  la  bataille  de  Verneuily 
et  dans  le  vol  d^un  cheval  que  conduisait  ledit  valet. 
(JJ  172,  n.  633,  fol.  35o  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  hum- 
blement exposé  de  la  partie  de  Philippot  de  Caux,  povre 
homme  laboureur  demourant  en  nostre  ville  de  Neuf- 
bourg  (i),  ou  bailliage  d^Evreux,  disant  corne  tantost 
après  la  journée  de  la  bataille  derrenierement  faicte  près 
Vernucl  ou  Perche,  certains  compaignons  come  pages  et 
variez,  desquelz  ledit  exposant  ne  scet  les  noms,  s^en 
feuBsent  venuz  de  ladicte  bataille  et  affuys  droit  audit  lieu 
de  Neufbourg,  en  publiant  contre  vérité  que  nous  et  nostre 
très  chier  et  très  amé  oncle  Jehan,  régent  nostre  royaume 

(I)  Le  Neubourg,  Eure,  arr.  de  Louviert,  ch.-l.  de  cant. 
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de  France,  duc  de  Bedford^  avions  perdu  la  journée. 
Pour  laquelle  chose  ledit  exposant,  Jehan  le  Valoiz,  Jehan 
le  Vy,  dit  de  Paris,  et  autres  de  ladicte  ville  du  Neufbourg, 
pour  de  ce  savoir  la  vérité,  s^en  (eussent  alez  en  un  petit 
village  nomé  le  Boscage,  assez  près  dudit  lieu  de  Neuf- 
bourg,  oti  Ten  disoit  qu'il  avoit  un  page  qui  estoit  venu 
sur  une  jument  de  ladicte  journée.  Et  tantost  après 
vindrent  après  eulx  oudit  village  Cardin  Honfroy, 
Guillaume  le  Faverel,  G}lin  Harenc,  Cardot  Picot  et 
Telley  le  Mire,  de  ladicte  ville  de  Neufbourg;  et  eulx  tous 
arrivez  ensemble  oudit  villaige  trouvèrent  le  page  a  ladicte 
jument,  avecques  deux  autres  pages  et  un  varlet,  vestu 
d'un  mauvais  haubergon,  ausquelz  varlet  et  pages  ledit 
exposant  et  autres  dessusdiz  demandèrent  s*il  estoit  vray 
que  ladicte  bataille  feust  perdue  pour  nous  et  nostredit 
oncle.  Lesquelz  pages  et  varlet  respondirent  oyl  et  qu*ilz 
estoient  tous  certains  que  tout  estoit  perdu  pour  nous  et 
noz  subgiez  d'Angleterre,  dont  ledit  exposant  et  autres  de 
sa  compaignie  furent  moult  esbahis  et  courrouciez,  et 
veans  que  lesdiz  pages  et  varlet  publioient  ces  nouvelles 
generalment  et  a  haulte  voix,  prindrent  iceulx  pages  et 
varlet,  ensemble  quatre chevaulx  qu'ilz  avoient,  elles  me- 
nèrent assez  près  d'un  petit  bois  nommé  le  Manoir,  estant 
emprès  ladicte  ville  du  Neufbourg.  Auquel  lieu  ledit 
Jehan  de  Paris  commença  a  parler  a  eulx,  et  leur  demanda 
pourquoy  ilz  s'en  estoient  affuys  et  qu'ilz  estoient  mau- 
vais garçons  d'avoir  laissiez  leurs  maistres  et  de  publier 
lesdictes  nouvelles  ;  et  en  les  reprenant  de  ce  en  substance, 
icellui  de  Paris  leur  demanda  s'ilz  avoient  point  d'^argent. 
A  quoy  ledit  varlet  respondit  qu'il  n'avoit  point  d^argent 
et  n'avoit  que  son  cheval  et  sondit  haubergon.  Après  la- 
quelle responce,  icellui  Paris  chaudement  et  hastivement 
leva  un  baston  ferré  qu'il  tenoit  et  en  frappa  ledit  varlet 
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sur  la  teste,  telement  que  tantost  après  mort  s'en  ensuy, 
et  après  le  gecta  en  un  puis,  qui  est  assez  près  de  là.  Des- 
quelles choses  ledit  exposant  et  autres  de  sa  compaignie 
furent  très  mal  contens,  pour  ce  qu^ilz  ne  savoient  qui 
estoit  ledit  varlet  et  sUl  estoit  tenant  le  parti  de  nous  ou 
de  noz  adversaires,  et  se  iceulx  varlet  et  pages  estoient  là 
venuz  malicieusement  pour  publier  lesdictes  nouvelles 
contre  vérité  ou  autrement.  Et  ce  fait,  ledit  exposant  et 
autres  de  sa  compaignie  prindrent  lesdiz  pages  avec  les 
quatre  cbevaulx  et  jument  qu'ilz  avoient,  et  les  reme- 
nercnt  au  lieu  oti  ilz  âvoient  esté  prins,  avec  ledit  Paris, 
qui  avoit  le  quatriesme  cheval,  sans  leur  mefifaire  ;  lequel 
iiijc  cheval  ledit  Paris  bailla  a  garder  au  page  qui  avoit 
Udicte  jument,  et  retint  ledit  haubergon  ;  et  icellui  page 
tantost  après  laissa  ladicte  jument  et  s'en  ala  atout  ledit 
cheval,  ledit  exposant  ne  scet  oîi,  et  les  autres  aussi  s'en 
alerent.  Et  a  convenu  depuis  audit  suppliant  et  autres  de 
sa  compaignie  paier  pour  icellui  cheval  la  some  de 
Ixvij  escuz  d'or  a  un  homme  de  nostre  pais  d'Angleterre, 
de  la  garnison  de  Vire,  lequel  disoit  ledit  cheval  a  lui 
appartenir.  Pour  occasion  duquel  cas,  ledit  exposant  et 
autres  de  sa  compaignie. ...  se  sont  absentez  du  pais. . . . 
Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes  a  nostre 
bailli  d'Evreux....  Donné  a  P^ris,  ou  mois  de  septembre. 
Tan  do.  grâce  mil  IIII^  XXII II  et  de  nostre  règne  le 
second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  ala  relacion  du  Conseil. 
Adam. 

Rémissions  pour  le  même  fait  à  Cardot  Picot,  Colin 
Harenc,  Jean  le  Valois^  Cardin  Honffroy^  Jean 
le  Fermanel  et  Guillaume  le  Faverel,  tous  laboureurs 
de  la  paroisse  du  Neubourg,  inculpés  de  complicité 
dans  le  même  crime.  (JJ  171,  n^  634,  635,  636,  637, 
638  et  639,  foL  35 1  verso-354  verso.) 
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XLIX.  —  Rouen,  octobre  1434. 

Rémission  à  Robin  Auber,  de  Guerquesalles,  lequel, 
s'^étant  vu  dépouiller  par  les  brigands  d'un  certain 
nombre  de  caques  de  harengs  quHl  avait  achetés  de 
Jean  Langhin,  capitaine  anglais  de  Chambrais,  n^a 
pu  payer  le  vendeur  et  a  dû  s'^enfuir  dans  les  bois,  où 
il  a  tenu  le  parti  des  ennemis.  (JJ  172,  n.  SçB,  fol.  827 
verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Robin  Auber,  dit  le  Coq,  natif 
de  la  parroisse  de  Uarguesalle,  ou  bailliage  d'Alençon  (i  ), 
contenant  corne  ledit  suppliant,  qui  par  long  temps  a 
demouré  en  nostre  obéissance,  vivant  de  marchandise  et 
de  labour,  et  qui,  au  commencement  de  karesme  derrain 
passé,  acheta  d^un  Anglois  nommé  Jehan  Langhin,  capi- 
taine de  Chambray  (2),  certain  nombre  de  caques  de 
harenc,  dont  il  se  feust  obligié  envers  lui  en  certaine 
somme  de  deniers,  pour  essaier  a  gangnier  et  pratiquer 
sa  vie  par  estât  de  marchandise,  eust  entreprins  amener 
vendre  ledit  harenc  en  pluseurs  villes  et  places  de  nostre 
royaume  a  nous  obeissans;  en  conduisant  lequel  eust 
esté  prins  des  brigans  et  adversaires  de  nostredit  royaume 
et  perdu  toute  sa  marchandise.  Par  quoy  il  ne  peust  fere 
le  paiement  audit  Langhin  ;  dont  il  est  ensuy  que  icellui 
Langhin,  pour  dcfault  dudit  paiement,  a  prins  le  père 
dudit  suppliant  et  tenu  prisonnier  jusques  a  ce  qu'il  feust 
paie  et  contenté,  et  avec  ce  s* est  efTorcié  de  fere  prendre 

(i)  Guerquesalles,  Orne,  arr.  d'Argentan,  cant.  de  Vimoutiers. 

(2)  La  capitulation  de  Chambrois  (auj.  Broglie)  avait  été  signée  le 
9  mars  1418  (n.  s.)  entre  les  représentants  du  duc  deClarencei  qui 
assiégeait  la  place,  et  ceux  du  baron  de  Fenières,  qui  en  était  le 
capitaine.  (Mém.  de  la  Soc,  des  Antiq.  de  Norm,^  XV,  a66.) 
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ledit  suppliant,  qui,  obstant  ce  qu'il  avoit  perdu  sadicte 
chevance  et  que  aucuns  Angloiz  en  pluseurs  et  diverses 
manières  en  avoient  emportez  ses  biens,  n'avoit  de  quoy 
paier.  Pour  laquelle  cause  ledit  suppliant,  doubtant  que, 
se  ledit  Langhin  Teust  tenu,  il  le  peust  avoir  fait  miséra- 
blement finer  ses  jours  en  ladicte  prison,  se  feust  absenté 
et  mussié  en  certains  bois  environ  sondit  hostel  ;  esquelz 
bois  il  ait  esté  trouvé,  demi  an  a  ou  environ,  de  certaine 
compaignie  de  gens  d^armes^  qui  se  disoient  de  la  garnison 
de  Saincte  Susanne  (  i  ),  tenans  nostre  parti  contraire  ;  les- 
quelz  le  prindrent  et  menèrent  avec  eulx,  et  de  fait  s'eflFor- 
cerent  de  lui  copper  le  col,  ou  cas  qu'il  ne  vouldroit  tenir 
leur  parti  et  chevauchier  avec  eulx.  Pour  laquelle  chose, 
ledit  suppliant,  doubtant  qu'ilz  ne  le  feissent  mourir,  se 
consenti  par  force  et  oultre  sa  voulenté  demourer  en  leur 
compaignie.  Avec  lesquelz  ennemis  il  ait  esté  par  aucun 
temps,  et  encores  est  de  présent,  en  désir  et  affeccion  de 
tout  son.  cuer  de  s'en  retourner  vivre  au  pais  de  sondit 
labour  et  marchandise,  corne  nostre  yray,  obéissant  et 
lige....  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  pré- 
sentes au  bailli  d'Alençon....  Donné  a  Rouen,  soubz  le 
scel  de  nostredit  eschequier,  ou  mois  d'octobre,  Tan  de 
grâce  mil  IIII<^  XXIIII  et  de  nostre  règne  le  second. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gen&  tenans 
Teschequier.  Greslé. 

(I)  Sainte-Suzanne, Mayenne,  agr.  de  Laval,  ch.-l.  de  cant.  Cette 
forteresse  était  sous  les  ordres  du  célèbre  capitaine  français  Ambroise 
de  Loré.  Le  3  septembre  14a 5,  la  garnison  de  Sainte-Suzanne  dut 
se  rendre  aux  Anglais,  commandés  par  le  comte  de  Salisbury. 
(Abbé  Angot,  Diction,  histor.  de  la  Mayenne,  III,  56i-56a.)  Voir 
également  R.  Triger,  Sainte-Su^çanne  aux  XJV»  et  XV*  siècles 
(Revue  histor,  et  arch.  du  Maine,  LXI,  55-78). 
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L.  —  Rouen,  octobre  1434. 

Rémission  à  un  couturier  de  Mardilli,  qui^  pour 
échapper  aux  poursuites  des  Anglais  des  garnisons 
d'Essay,  d*Exmes  et  de  Bernay^  excités  contre  lui 
par  une  jeune  femme  quUls  fréquentaient  et  qui  le 
haïssait,  s'est  vu  contraint  de  se  réfugier  en  pays 
ennemi  et  a  demeuré  quelque  temps  au  Mans^  à  Sainte- 
Suzanne  et  à Senonches,  (JJ  172,0.  594,  fol.  327  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Colin  du  Roy  de  la  parroisse  de 
Nuridulay  (i),  ou  bailliage  de  Rouen,  contenant  corne 
ledit  suppliant  ait  long  temps  esté  et  demouré  en  nostre 
obéissance,  fait  serement  de  liegence  et  eu  bullete,  soubz 
laquelle  obéissance  il  a  esté  et  demouré  long  espace  de 
temps,  vivant  de  son  labour  et  mestier  de  cousturier.  Et  il 
soit  ainsi*que  aucuns  Anglois,  eulx  disans  estre  tant  des 
garnisons  d'Essay  (2),  d'Exmes  (3)  et  de  Bernay  corne 
d^autres,  dont  icelluy  suppliant  ne  scet  les  noms»  en 
faveur  et  amour  qu'ilz  avoient  a  une  jeune  femme  nommée 
Robine  la  Laresse,  dont  ilz  ou  les  aucuns  d'eulx  estoient 
acointés  et  la  hantoient  souvent,  laquelle  avoit  haine 
contre  icellui  suppliant  ou  autrement,  non  sachant  la 

(i)  Mardilli,  Orne,  arr.  d'Argentan,  cant.  de  Gacé. 

(2)  Essai,  Orne,  arr.  d'Alençon,  cant.  de  Le  Mesle-tur-Sarthe. 

(3)  Orne,  arr.  d'Argentan,  ch.-l.  de  cant.  En  1424,  ces  deux  gar- 
nisons avaient  pour  capitaines  :  Essay,  Richard  Ghetin,  écuyer, 
6  hommes  d'armes  à  cheval,  lui  compris,  4  à  pied,  18  archers  à 
cheval,  12  à  pied  ;  Exmes,  Etienne  Hallcfield,  écuyer,  10  hommes 
d'armes  à  cheval,  lui  compris,  et  3o  archers.  Etienne  Hallefield  fut 
remplacé,  probablement  cette  année-là  même,  par  le  susdit  Richard 
Ghetin,  et  Guillaume  Oldhalle,  chevalier,  devint  capitaine  d'Essay. 
(Beaurepaire,  De  f Administration  de  la  Normandie^  p.  33-34,  ^ 
Arcb.  Nat.,  K  62,  o.  7.) 
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cause  pour  quoy,  se  sont  par  pluseurs  fois  efforciez  de 
trouver  ledit  suppliant,  pour  le  occire,  tuer,  batre  ou  mal- 
mectre,  corne  eulx  mesmes  le  disoient.  Pour  doubte  des- 
quelles choses,  ledit  suppliant  eust  obtenu  une  sauvegarde 
de  nostre  bailli  d'Alençon.  Non  obstant  laquelle  et  que, 
corne  dit  est,  il  feust  home  lige  de  nous  et  demourant  en 
nostre  obéissance^  iceulx  Angloiz,  ou  les  aucuns  d^eulx, 
lui  ont  osté  de  fait  ses  vaches,  liz,  linges,  utensilles 
d'ostel  et  tous  ses  autres  biens,  qu'ilz  y  avoient  peu 
trouver,  et  avec  ce  ont  esté  par  pluseurs  foiz  en  icellui, 
disahs  qu^ilz  prendroient,  emmeneroient  et  raviroient 
une  Jeune  femme  qu'il  a  espousée,  se  trouver  la  povoient, 
dont  il  n'a  eu  aucun  secours,  aide  ne  remède  de  justice. 
Et  combien  que  les  choses  dessysdictes  feussent  et  soient 
vraies  et  notoires,  et  que  de  ce  feust  voix  et  commune 
renomée,  neantmoins  ledit  suppliant,  qui  est  home  de 
simple  essence,  voient  Tinconvenient  et  péril  en  quoy  il 
estoit  ou  povoit  estre,  et  que  pluseurs  gens  du  pais  d'en- 
viron, ses  semblables,  n'estoient  secouruz  de  justice  ne 
autrement,  s'est  absenté  et  fouy  hors  de  sondit  pays  et  de 
nostre  obéissance,  amené  avec  lui  sadicte  femme  et  enfans 
et  aie  demourer  au  pais  de  noz  adversaires  et  ennemis, 
avec  lesquelz  il  a  demouré,  hanté  et  communiqué  depuis 
icellui  temps  es  villes  et  forteresses  du  Mans,  de  Se- 
nonches,  Saincte  Susanne  et  autres  lieux  a  nous  désobéis* 
sans,  sans  avoir  tué,  murdry,  efforcié  femnie,  bouté  feux 
ne  violé  églises  et  sans  ce  qu'il  ait  autresfoiz  fait  le  sere- 
ment  de  la  paix  final  des  deux  royaumes  de  France  et 
d'Angleterre  (i),  et  encor  est  de  présent,  désirant  de  tout 

(i)  Allusion  au  fameux  traité  de  Troyes(2i  mai  1420),  qui  stipu- 
lait le  mariage  d'Henri  V  avec  Catherine  de  Çcance,  .fille  de  Charles  Vï, 
et  proclamait  la  paix  entre  les  deux  royaumes.  (Texte  dans  Cosnkau, 
Traités  de  la  Guerre  de  Cent  ans,  p.  loo-i  i5.) 
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son  cuer  retourner  et  demourer  en  nostre  obéissance, 
laquelle  chose  il  n^oseroit  entreprendre  pour  double  de 
rigueur  de  justice....  Si  donnons  en  mandement  par  ces 
mesmes  présentes  au  bailli  de  Rouen....  Donné  a  Rouen, 
soubz  le  scel  de  nostredit  eschequier,  ou  mois  d^octobre, 
l'an  de  grâce  mil  CCCO  XXIII I  et  de  nostre  règne  le 
second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens 
tenans  Peschequier.  Greslé. 


LI.  —  Rouen/octobre  1424. 

Rémission  à  Guillaume  Halley,  du  Bois-Hellain^  pour 
avoir  porté  des  vivres  à  son  fils  y  retiré  avec  les  bri- 
gands, et  avoir  noué*  des  relations  avec  lui^  par 
Ventremise  d'une  chambrière,  en  vue  de  Pamener  à 
faire  sa  soumission,  (JJ  1 72,  n.  596,  fol.  328  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Guillaume  Halley,  povre  homme 
laboureur,  chargié  de  femme  et  de  huit  enfans,  aagié  de 
L  ans  ou  environ,  demeurant  en  la  parroisse  de  Bosc 
Hellouyn  (  i  ),  en  la  viconié  du  Ponteaudemer,  contenant 
come  ledit  suppliant  ait  un  filz  nommé  Guillaume  Halley, 
lequel  puis  trois  ans  en<;a  ou  environ  a  esté  en  la  garnison 
de  Nogent  le  Retrou  avec  noz  ennemis  et  adversaires, 
tenant  leur  parti  ;  pendant  lequel  temps  il  ait  esté  prins 
d'aucuns  Anglois,  estans  lors  de  par  nous  en  la  forteresse 
de  la  Ferté  Fresnel  (2),  en  certaine  course  que  iceulx 

(i)  Le  Boift-Hellain,  Eure,  arr.  de  Pont-Audemer,  cant  de  Cor- 
meilles. 

(2)  La  Ferté-Fresnel,  Orne,  arr.  d'Argentan,  ch.-l.  de  cant  Cette 
place  ne  figure  pas  dans  les  Comptes  de  Pierre  Surreau,  analysés 
par  M.  de  Beaurepaire  {De  V Administration  de  la  Normandie^  etc.). 
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ennemis  firent  environ  ladicte  Ferté,  et  par  iceulx  Anglois 
mis  a  raençon  ;  laquelle  ran<;on  ledit  suppliant  son  père 
paia  a  ceulx  qui  Pavoient  prins.  Et  après  ce,  afin  qu'il 
peust  retraire  avec  soy  sondit  filz,  le  plega  corps  pour 
corps  de  non  jamais  retourner  avec  iceulx  ennemis  ne 
autres  tenans  parti  contraire  a  nous.  Neantmoins  incon- 
tinent que  il  fut  délivré  de  prison  et  qu^il  retourna  audit 
lieu  de  Boc  Hellouin  avec  ledit  suppliant  son  père,  por- 
tant son  saufconduit  avec  lui/  pluseurs  Anglois  et  autres 
du  pais  environ,  qui  le  congnoissoient,  le  menacèrent  de 
fere  pendre,  tuer  ou  mectre  a  mort.  Pour  lesquelles  me- 
naces sondit  filz  se  absenta  et  départi  de  luy  et  s'en  ala  du 
tout  rendre  avec  les  brigans,  oti  il  est  encores  ou  ailleurs, 
ne  scet  ledit  suppliant  où,  ne  quel  part,  excepté  toutes- 
voies  que  depuis  sondit  partement,  ledit  suppliant  a  esté 
une  foiz  par  devers  lui  parler  a  lui,  et  lui  porta  un  morcel 
de  lart  en  sa  manche,  en  lui  remonstrant  comment  il  ne 
faisoit  pas  bien  et  que  par  son  moien  il  estoit  en  aventure 
d'estre  du  tout  désert,  actendu  la  plegerie  qu^il  avoit  faicte 
pour  lui,  et  que  pour  ce  il  se  voulsist  retraire  et  remectre 
en  nostre  obéissance  et  le  oster  hors  du  péril  etdangier  où 
il  estoit  pour  cause  de  ladicte  plegerie.  Lequel  n'en  voulu 
riens  fere  ne  aucunement  bbeir  au  commandement  dudit 
suppliant  son  père,  mais  lui  dist  et  respondi  que  jamais 
n'y  retoumeroit.  Et  avec  ce  est  vray  que  ledit  Guillaume 
Halley,  le  jeune,  filz  dudit  suppliant,  avoit  une  chambe- 
riere,  nomée  Jehanne,  laquelle  le  hantoit  et  repairoit.  Et 
pour  ce  icellui  suppliant,  désirant  tousjours  de  cuidier 
retraire  sondit  filz,  se  advisa  de  parler  a  icelle  chambe- 

Les  Anglais  de  La  Ferté-Freanel  sont  cependant  cités  souvent  dans 
nos  chartes.  En  1423,  Pierre  des  Perriers  était  connétable  de  la 
Ferté-Fresncl.  (Bib.  Nat.,  Franc,  26046,  n.  168;  -7  BibL  de  VEc. 
des  Chartes,  LIV,  496.) 


123 

riere  et  de  savoir  se  il  pourroit  tant  fere  envers  elle  quelle 
mist  en  courage  a  son  maistre  de  se  oster  de  la  maie  vou- 
lenté  oti  il  estoit  et  encores  est.  Et  a  ceste  occasion,  ledit 
suppliant  a  beu  et  mangié  avec  icelle  chamberiere  par 
deux  ou  trois  foiz,  en  la  depriant  tousjours  qu^elle  voulsist 
admonnester  et  mectre  en  courage  a  sondit  maistre  de 
retourner  avec  ledit  suppliant,  son  père,  et  le  mecfre  hors 
de  ladicte  plegerie  et  du  dangier  où  il  estoit  pour  icelle 
cause.  Laquelle  chamberiere  n'a  de  ce  fait  aucune  chose, 
mais  s'en  est  alée  du  tout  avec  sondit  maistre  ou  ailleurs, 
ne  scet  où  ledit  suppliant.  Pour  occasion  de  laquelle  ple- 
gerie et  autres  choses  dessusdictes,  icellui  suppliant, 
doubtant  rigueur  de  justice,  et  aussi  pour  les  grans  me- 
naces que  lui  ont  faictes  et  font  de  jour  en  jour  aucuns 
Anglois  ou  autres  des  garnisons  ylec  environ,  se  soit  des- 
toumé  de  sondit  hostel,  où  il  n'ose  estre  ne  demourer 
seurement,  et  par  ce  est  en  aventure  de  soy  absenter  du 
pais,  ouquel  il  n'oseroit  jamais  retourner,  converser  ne 

demourer Si  donnons  en  mandement  au  bailli  de 

Rouen,  au  viconte  de  Ponteaudemer....  Donné  a  Rouen, 
ou  mois  d'octobre,  Tan  de  grâce  mil  llll^  ^XIIII  et  de 
nostre  règne  le  iij^  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion 
des  gens  tenans  Teschequier.  Adam. 


LU.  —  Paris,  octobre  1424. 


Rémission  à  Laurent  de  Hongrie,  de  Castilly,  qui  s^est 
entremis,  sans  licence  de  justice,  d'obtenir  la  remis-- 
sion  d'un  brigand  de  la  paroisse  de  Mestry,  sur  la 
demande  du  seigneur  anglais  de  Monfréville,  dont  le 
procureur  avait  été  prisonnier  dudit  brigand  et  lui 
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devait  encore  20  écus  pour  sa  rançon,  (JJ  172,  n.  644, 
fol.  3^7  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Laurens  de  Hongrie,  demeurant  a  Nostre  Dame  de 
Catilly  (  I  )  ou  bailliage  de  Caen,  contenant  que  corne,  ou 
mois  d'aoust  derrenierement  passé,  ung  nommé  Pierre  de 
la  Touche,  procureur  du  seigneur  de  Monfreville  (2), 
angloiz,  oudit  bailliage  près  dudit  Catilly,  manda  ledit 
Laurens  de  par  ledit  seigneur  de  Monfreville  qu'il  venist 
parler  a  icellui  seigneur.  Lequel  y  vînt,  et  lui  fut  en- 
chargié  par  ledit  seigneur  et  son  procureur  et  gouverneur 
de  sa  terre  dudit  Monfreville  qu'il  alast  par  devers  un 
nommé  Maciot  Huet,  demourant  a  la  ville  de  Maistry(3) 
près  d'ilec,  qui  estoit  brigant^  a  ce  que  icellui  brigant  lui 
baîUast  certain  argent  pour  lui  fere  avoir  lettres  de  remis- 
sion de  son  cas  d'avoir  esté  brigant,  par  nostre  très  chier 
et  très  amé  oncle  Jehan,  régent  nostre  royaume  de 
France,  parmi  ce  que  ledit  brigant  devoit  fere  serement 
d'estre  bon  et  loyal  envers  nous  et  nostre  seigneurie  ;  du- 
quel brigant  ledit  Laurens  receut  Targent  pour  avoir 
sesdictes  lettres  de  remission.  Et  ce  fait,  ala  en  la  ville  de 
Rouen,  où  estoit  ou  devoit  estrc  icellui  seigneur  de 
Montfreville,  qui  devoit  fere  avoir  lesdictes  lettres  de 
remission  par  nostredit  oncle,  parmi  ce  que  ledit  Pierre 
delà  Touche demourroit  quicte  de  la  some  de  vint  escuz, 
en  quoy  il  estoit  tenu  audit  brigant  pour  sa  raençon 
d*estre  son  prisonnier.  -Et  ledit  Laurens,  venu  a  Rouen, 
trouva  que  nostredit  oncle  estoit  aie  a  la  journée  de  Ver- 

(  l)  Castilly,  Calvados,  arr.  de  Bayeux.  cant.  d'Isigny. 
(a)  Monfrérille,  môme  canton. 
(3)  Mestry,  même  cantoû. 
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nuel  contre  noz  ennemis  et  adversaires  ;  par  quoy  il  ne 
pout  avoir  ladicte  remission.  Et  ce  pendant,  advint  que 
ledit  brigant  fut  prins  et  mené  prisonnier  en  la  garnison 
du  Pont  Levesque,  où  icellui  brigant  trouva  un  Angloiz, 
qui  se  charga  dealer,  eh  la  compaigniedecelluiquiFavoit 
prins,  par  devers  ledit  Laurens,  pour  ravoir  Pargent, 
lequel  il  lui  avoit  baillé  pour  sadicte  remission  avoir. 
Lequel  Laurens  le  rendi  et  bailla,  et  si  promist  audit 
Anglois,  maistre  d'icellui  brigant,  de  lui  paier  et  parfere 
ce  que  il  lui  fauldroit  pour  sadicte  raençon.  Par  le  moien 
de  laquelle  chose  et  de  ladicte  finance,  ledit  brigant  a  esté 
et  fut  délivré.  Et  neantmoins,  ces  choses  venues  a  la 
congnoissance  de  justice  et  que  icellui  Laurens  a  fait  les 
choses  dessusdictes  sans  auctorité  et  licence  de  justice, 
est  menacié  par  aucuns  cappitaines  et  gens  de  justice  d^en 
estre  pugny  et  emprisonné  ;  par  quoy  il  s^est  absei^té  et 
rendu  furtif  du  pais....  Si  donnons  en  mandement  par 
ces  présentes  aux  bailli  de  Caen  et  viconte  de  Bayeux.... 
Donné  a  Paris,  ou  mois  d'octobre,  Pan  de  grâce  mil 
CCCC  XXII II  et  de  nostre  règne  le  second.  Ainsi  signé  : 
Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Oger. 


LUI.  —  Paris,  octobre  1424. 

Rémission  à  un  cordonnier  de  Conches,  complice  d^un 
vol  d^armes  et  de  chevaux,  commis  au  préjudice  de 
fuyards  anglais  qui  avaient  lâché  pied  à  la  bataille 
de  Verneuil,  et  impliqué  dans  le  meurtre  de  Vun 
d'entre  eux^  que  deux  habitants  du  pays  ont  précipité 
dans  une  marnière.  (JJ  172,  n.  654,  fol.  362  verso.) 

Henry,  etc.,   Savoir  faisons,  etc.,    nous  avoir  receu- 
Tumble  supplicacion  de   Pierre  de  la  Gaitine,   povre 
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homme  cordouennier,  chargié  de  femme  et  de  huit  petiz 
enfans,  demouram  a  Conches  (i),  contenant  corne  ou 
mois  d^aoust  derrenierement  passé,  lui  estant  es  forsbours 
dudit  lieu  de  Conches,  avecques  aucuns  compaignons  de 
la  garnison  de  nostre  chastel  dudit  lieu  et  d^autres  de  la- 
dicte  ville,  ilz  virent  venir  droit  a  eulx  certain  grant 
nombre  de  gens  d^armes  et  de  pages,  tant  de  nostre  pais 
d^ Angleterre  que  autres,  qui  destroussoient  Tun  Pautre, 
c^est  assavoir  les  gens  d^armes  destroussoient  les  pages. 
Pour  laquelle  chose  ledit  suppliant  et  autres  de  sa  com- 
paignie,  en  reprenant  lesdiz  gens  d'armes,  leur  dirent  que 
c^estoit  mal  fait  de  destrousser  ainsi  Tun  Tautre,  en  leur 
demandant  oultre  dont  ilz  venoient.  Lesquelz  gens 
d'armes  et  pages  respondirent  qu'ilz  venoient  de  la  bataille 
derrenierement  faicte  près  Vernuel  ou  Perche  et  qu'elle 
estoit  perdue  pour  nous.  Et  alors  ledit  suppliant  et  autres 
de  sa  compaignie  rescouirent  a  iceulx  gens  d'armes  plu- 
sieurs des  chevaulx  et  biens  desdis  pages,  et  de  fait  les 
leur  rendirent  et  baillèrent  ou  firent  rendre  et  baillier,  et 
si  les  boutèrent  a  sauveté  en  ladicte  ville.  Et  ce  fait,  tan- 
tost  après  ledit  suppliant  oy  dire  qu'il  y  avoit  autres  gens 
d'armes  assez  près  desdis  forsbours,  au  lieu  dit  la  Croix 
aux  Bçursiers,  qui  destroussoient  pareillement  l'un 
l'autre.  Auquel  lieu  ledit  suppliant  ala  et  y  trouva  un 
appelle  Robinet  de  Fontaines,  Guillaume  Lorecte  et  plu- 
seurs  autres  de  ladicte  ville,  qui  ne  faisoient  mal  a  per- 
sonne. Et  tantost  qu'il  les  apperceut,  s'en  retourna  esdis 
forsbours,  au  lieu  dont  il  s'estoit  pani,  et  ilec  oy  dire  que 
un  nommé  Michelet  le  Hucher  estoit  venu  de  ladicte 
bataille,  et  pour  ce  ala  devers  lui  lui  demander  des  nou- 
velles. Lequel  Michelet  lui  dist  qu'il  en  avoit  amené  un 

(i)  Eure,  arr.  d'Evreux,  ch.-l.  de  cant 
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cheval  et  du  surplus  n^en  sauroit  dire  la  vérité.  Et  alors 
demanda  ledit  suppliant  audit  Michelet  qu^il  feroit  dudit 
cheval,  et  que  se  les  tenans  le  parti  contraire  a  nous 
venoient,  qu'ilz  le  lui  osteroient,  et  que,  s'il  le  lui  vouioit 
baillier,il  le  meneroit  au  parc  de  Conches,  et  lui  sauveroit 
s'il  povoit.  Lequel  Michelet  lui  bailla  ledit  cheval;  et 
ainsi  quMl  le  menoit  droit  audit  parc,  il  oy  un  appelle 
Robin  Assire,  acompaignié  de  pluseurs  autres  oom* 
paignons,  qui  hunoient  très  fort  et  s'efforçoient  dVntrer 
en  Tostel  de  Perrot  Gastinel,  et  de  fait  y  entrèrent  par  Tais 
de  derrière.  Et  pour  ce  en  passant,  hurta  icellui  suppliant 
a  Puis  de  devant,  en  appellant  la  dame  de  Tostel,  sa  com- 
mère, laquelle  4ui  vint  ouvi-ir  Tuis,  quant  elle  Fentendi, 
et  lui  pria  que  il  gardast  que  ceulx  qui  estoient  entrez  par 
Tuis  de  derrière  ne  feissent  aucune  violence  a  deux 
hommes  qui  estoient  en  sondit  hostel,  que  ledit  suppliant 
ne  congnoissoit,  venuz  de  ladicte  bataille.  Lequel  sup- 
pliant respondi  que  non  feroit  il  qu^il  peust.  Et  neant- 
moins  ledit  Assire,  acompaignié  cohie  dit  est,  print  oudit 
hostel,  présent  ledit  suppliant,  qui  n^osa  riens  dire  au 
contraire,  iceulx  deux  hommes,  garniz  d'un  haubergon, 
de  deux  espées  et  d'un  cheval,  et  les  mena  audit  parc,  où 
ledit  suppliant  aloit  mener  ledit  cheval  ;  et  en  les. menant 
eschappa  l'un  desdis  deux  hommes,  et  Tautre  fut  mené 
audit  parc.  Et  incontinent  que  icellui  homme  fut  es- 
chappé,  ledit  suppliant  laissa  aler  dedans  ledit  parc  ledit 
Assire  et  ceulx  de  sa  compaignie,  menans  ledit  homme, 
et  demoura  a  rentrée  dudit  parc  atout  le  cheval  dudit 
Michelet.  Et  là  vint  a  lui  un  autre  compaignon,  duquel 
il  ne  scet  le  nom,  qui  venoit  dudit  parc,  auquel  il  de- 
manda oti  Ven  avoit  mené  icellui  homme.  Lequel  com- 
paignon  respondi  qu^il  alast  avant  oudit  parc,  et  il  les 
trouveroit  bien.   Et  alors  icellui  suppliant  pria  audit 
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compaignon  qu^il  lui  voulsist  mener  pour  savoir  que  on 
feroit  dudit  homme.  Et  pour  ce  lui  mena  ledit  com- 
paignon; et  trouvèrent  les  autres  un  pou  oultre  ledit  parc, 
auprès  d'une  grant  fosse  appellée  au  pais  marniere,  oti 
ledit  Assire  avoit  entencion  de  gecter  ledit  homme.  Et 
quant  ilz  furent  là  arrivez,  ledit  suppliant,  cuîdant  re- 
froidier  ledit  Assire,  commença  a  parler  audit  homme  et 
lui  demanda  dont  il  estoit.  Lequel  lui  respondi  qu'il 
estoit  Alement  et  François,  en  requérant  ceulx  qui  le 
tenoient,  et  en  especial  ledit  Assire,  que  on  le  voulsist 
prendre  a  raençon,  sans  le  gecter  en  ladicte  marniere. 
Lequel  Assire  respondi  que  non  feroit  ;  et  en  ce  disant 
bouta  icellui  Assire  et  un  autre  de  sa  compaignie  ledit 
homme  dedans  ladicte  marniere,  en  la  présence  dudit 
suppliant,  qui  là  estoit  venu  par  la  manière  que  dit  est, 
sans  aucun  mal  penser.  Neantmoins,  et  que  les  chevaulx, 
espées  et  haubergon  aient  esté  rend'uz  a  ceulx  qui  les  ont 
demandez,  come  a  eulx  appartenans^  ledit  suppliant  a 
esté  et  est  emprisonné  en  noz  prisons  d'Evreux,  esquelles 
il  doubte  estre  durement  traictié  ou  longuement  détenu 
prisonnier  pour  pe  que  dit  est,  dont  lui,  sa  femme  et 
vilj  petiz  enfans  seroient  desers  et  exilliez,  si  come  il 
dit....  Si  donnons  en  mandement  au  bailli  d'Evreux, 
viconte  de  Couches....  Donné  a  Paris,  où  mois  d'oc- 
tobre, l'an  de  grâce  mil  CCCC  XXI III  et  de  nostre 
règne  le  second.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
ConseiL  Flbury. 


LIV.  —  Paris,  octobre  1424. 

Rémission  à  Perrin  Çaillet,  serviteur  du  commandeur 
de  Rermeinllei^  qui^  dans  Vhôtel  de  Rubremont  appar^ 
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tenant  audit  commandeur^  s'est  pris  de  querelle  avec 
Jean  Fisée^  éleveur  de  chiens  et  d'oiseaux,  au  sujet 
de  fromages  et  de  vivres  que  ses  chiens  avaient  volés, 
et,  au  cours  de  cette  rixe,  Pa  frappé  mortellement  de 
plusieurs  coups  de  dague.  (JJ  172,  n.  653,  fol.  363 
recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis  char- 
nelz  de  Perrin  Caillet,  aagié  de  xxj  an  ou  environ,  de  la 
parroisse  de  Sacquenville  (i),  ou  diocèse  d'Evreux,  con- 
tenant corne  nagaires  certain  descord  eust  esté  meu  par 
entre  ledit  Caillet  d^une  part  et  Jehan  Fisée,  de  la  pan- 
roisse  de  Graveron  oudit  diocèse  (2),  d'autre,  lequel  des- 
cord estoit  sur  ce  que  ledit  Fisée,  qui  estoit  serviteur  de 
nostre  bailli  d'Evreux,  se  estoit  logié  en  passant  le  pais  en 
l'ostel  de  Rublemont  (3),  appartenant  a  la  commanderie 
de  Saint  Estienne  de  Renneville  (4),  de  Tordre  des  frères 
de  Saint  Jehan  de  Jherusalem,  ouquel  hostel  icellui  Fisée 
avoit  autresfois  esté,  passé  et  repaire  et  en  icellui  séjourné 
pluseurs  foiz.  Lequel  Fisée,  qui  estoit  homme  de  bas 
estât  et  petite  lignée,  se  entremectoit  du  fait  du  déduit 
come  de  chiens  et  oiseaulx,  en  servant  corne  vartet  les 
gentilz  hommes,  ausquelz  il  avoit  esté  le  temps  passé.  Et 
pour  ce  que  icellui  Fisée  estoit  nagaires  venu  oudit  hostel 
de  Rublemont,  ouquel  ledit  Caillet  estoit  serviteur  du 
gouverneur  desdis  lieux  de  Saint  Estienne  et  de  Ruble- 
mont, et  que  par  les  chiens  que  menoit  icellui  Fisée  plu- 

(1)  Eure,  axT.  et  cant.  d'Evreux. 

(2)  Graveron-Semervilie,  Eure,  arr.  et  cant  d'Evreux. 

(3)  Rubremont,  comm.  du  Bosc-Renoult-en-Ouche,  Eure,  arr. 
de  Bemay,  cant.  de  Beaumesnil. 

(4)  Comm.  de  Sainte-Colombe-la-Campagne,  Eure,  arr.  et  oant« 
d'Evreux. 
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seurs  fromages  et  autres  vivres,  qui  estoient  en  la  garde 
dudit  Caillet,  furent  mengiez,  icellui  Caillet,  aiant  de  ce 
courroux  et  desplaisir,  dist  audit  Fisée  que  ses  chiens  lui 
avoient  fait  le  dommage  dessus  declairé,  dont  il  convenoit 
que  il  feist  restitucion,  pour  ce  que  ilz  estoient  en  sa 
garde,  en  disant  audit  Fisée  que  il  enfermast  ses  chiens, 
corne  faisoient  les  autres  qui  venoient  oudit  hostel,  afin 
que  ilz  ne  feissent  nul  mal,  et  se  il  ne  le  faisoit  et  il  trou- 
voit  iceulx  chiens  faisans  mal,  il  les  batroit.  Lequel  Fisée 
eust  alors  respondu  impétueusement  et  de  félon  courage 
audit  Caillet  que,  se  il  estoit  si  hardi  de  ferir  iceulx 
chiens,  il  mesmes  seroit  féru,  si  bien  que  il  ne  se  saroit 
defferir.  Après  lesquelles  parolles  ainsi  parlées  entre  les- 
dis  Caillet  et  Fisée,  tout  icellui  descord  fut  apaisié  jus- 
ques  a  ce  que  ledit  Fisée  eust  souppé  oudit  hostel  de 
Rublemont.  Après  lequel  souper  et  que  ledit  gouverneur 
se  fut  retrait  pour  soy  aler  couchier,  icellui  Caillet  print 
avecques  lui  qui  lui  esclairoit,  auquel  Caillet  icellui  gou- 
verneur tensa  lors  et  lui  dist  que  il  nefeust  si  hardi  de 
troubler  lui  ne  les  gens  dudit  hostel  de  Rublemont  par 
faisant  noise  ou  ayant  descord  audit  Fisée,  et  que  trop  y 
en  avoit  il  eu,  en  lui  défendant  que  de  ce  ne  s'entremist 
en  aucune  manière  et  en  disant  que  pour  celle  passée  il 
endurast  d^icellui  Fisée.  Auquel  commandement  icellui 
Caillet  se  accorda,  en  disant  que  ledit  Fisée  faisoit  mal  de 
fere  ou  soufErir  fere  oudit  hostel  telz  excès,  considéré  les 
plaisirs  que  Ten  lui  avoit  faiz  et  faisoit  de  jour  en  jour  en 
icellui  hostel,  ouquel  il  avoit  esté  nourry.  Après  lesquelles 
choses,  come  ledit  Caillet  fut  départi  d^avec  icellui  gou- 
verneur, que  il  laissa  couché  en  son  lit,  oy  que  ledit 
Fisée,  qui  estoit  encores  a  la  table,  parloit  grosses  et 
rigoureuses  parolles  contre  icellui  Caillet,  entre  lesquelles 
icellui  Fisée  avoit  coupé,  sur  la  table  en  laquelle  il  avoit 
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souppé,  une  pièce  de  pain  en  quatre  quartiers,  et  disoit 
en  renoyant  Dieu  son  créateur  que,  ainçois  que  il  feust 
iiij  jours  ou  bien  brief,  il  feroit  fendre  la  teste  audit 
Caillet  aussi  bien  en  quatre  quartiers  corne  estoit  le  pain 
que  il  avoit  ainsi  fendu.  Lequel  Caillet,  oyant  ces  pa- 
rolles,  se  adreça  audit  Fisée,  en  lui  disant  ces  parolles  ou 
semblables  en  substance  :  a  Fisée,  Fisée,  vous  me  me- 
nassier  ;  qui  sera  ce  qui  me  fendra  la  teste?  >  A  quoy 
ledit  Fusée  respondi  très  impétueusement  que  ce  seroit  il. 
Et  lors  icellui  Caillet  lui  dist  que  il  ne  le  doubtoit.  Du- 
rant lesquelles  parolles,  icellui  Fisée  se  leva  soubitement 
d^icelle  table  et  feri  ledit  Caillet  de  deux  buffes  parmi  les 
joues,  en  lui  disant  :  «  Garson,  je  te  batray,  qui  que  le 
veuUe  veir  !  »  Lequel  Caillet,  soy  voyant  ainsi  injurié  et 
batu  en  son  demeure  mesmes  et  par  Tinvasion  et  assault 
dudit  Fisée,  non  constant  de  ce,  mais  par  temptacion 
d*ennemi,  en  repellant  a  la  fureur,  force  et  entreprise 
d'icellui  Fisée,  se  mist  en  defence  et  fery  icellui  Fisée 
pluseurs  horions  d^une  dague  en  pluseurs  parties  du 
corps  ;  desquelz  horions  de  dague  mort  s'en  ensuy  incon- 
tinent en  la  personne  dudit  Fisée.  Pour  raison  duquel 
cas  icellui  Caillet. . .  s'est  absenté  de  son  demeure  et 
compaignie  de  sesdis  amis,  qui  sont  et  plus  pourroient 
estre  en  voie  de  desercion  et  mendicité  piteuse....  Si 
donnons  en  mandement  a  nostre  bailli  d'Evreux.... 
Donné  a  Paris,  ou  mois  d^octobre.  Pan  de  grâce  mil 
CCCC  XXI III  et  de  nostre  règne  le  second.  Ainsi  signé  : 
Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  G.  de  Marc. 
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LV.  —  Rouen,  novembre  1414. 

Rémission  à  un  Anglais  de  la  garnison  de  Touques, 
qui,  étant  allé  acheter  de  Vavoine  en  la  paroisse  de 
Tourgéville,  voulut  tuer  une  poule  d?un  coup  de 
flèche  et  atteignit  par  mégarde  la  femme  d^un  nommé 
Leleu,  qui/ut  blessée  mortellement.  (JJ  172,  n.  591, 
fol,  3a6  verso.) 

Henry,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  de  Jehan  Boucher,  anglois,  natit 
du  pays  d*Angleterre,  de  l'aage  de  vint  ans  ou  environ, 
contenant  corne  puis  un  an  ença  ledit  suppliant  feust  venu 
dudit  pays  d'Angleterre  demourer  en  la  garnison  du 
chastel  et  forteresse  de  Touque  (  t  ),  auquel  lieu  ledit  sup- 
pliant eust  tousjours  demouré  continuelment  jusques  a 
certain  jour  passé  que  un  nommé  Jehan  Bradecheau, 
anglois,  qui  paravant  estoit  demourant  audit  lieu  de 
Toucque,  et  lui  se  feust  pani  dudit  lieu  de  Touque,  pour 
aler  acheter  de  l'advoine  en  la  parroisse  de  Turgeau*- 
ville  (2),  qui  est  a  une  lieue  près  dudit  chastel  environ. 

(i)  Henri  V  détMirqua  à  Touques  (Calvados,  arr.  etcant.  Pont- 
l*Evéque)  le  ler  août  14 17,  et  non  le  9,  comme  le  dit  la  Chro- 
nique du  Aiont'Saint'Michel  (Edit.  Siméon  Luce,  p.  20.)  Cette  place 
est  la  première  qui  te  rendit  aux  Anglais.  L*appointement  de  Tou- 
ques est  daté  du  3  août  141 7  {Mém.  de  la  Soc.  des  Antiq. 
de  Norm.,  XV,  a63.)  Le  9  du  m6me  mois,  Henri  V  écrivait  à  la 
commune  de  Londres  pour  lui  annoncer  la  prise  du  château  de 
Touques,  qui  le  rendait  maître  de  la  vicomte  d*Auge.  (Delpit, 
Documents  français  en  Angleterre,  \>.  219.)  La  liste  des  châteaux 
conquis  publiée  dans  Bréquigny  (Râles  Norm.  et  Franc.,  n.  i359) 
donne  sir  John  Kigley  comme  premier  capitaine  de  Touques.  En 
1424,  cette  charge  était  remplie  par  Andry  Ogard,  écuyer,  qui  avait 
sous  ses  ordres  3  hommes  d'armes  à  cheval,  3  à  pied  et  18  archers. 
(Bkaurbpairb,  De  V Administration  de  la  Normandie,  etc.,  p.  39.) 

(2)  TourgéviUe,  Calvados,  arr.  et  cant  Pom-l'Evêque. 
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Lequel,  pour  la  doubte  des  brigans,  eust  mené  en  sa  com- 
paignie  ledit  suppliant  et  autres,  pour  résister  a  rencontre 
desdiz  brigans.  En  laquelle  parroisse  ledit  suppliant  et 
ledit  Bradecheau  tèussent  alez  en  pluseurs  lieux,  pour 
acheter  de  ladiae  advoine,  et  de  fait  en  eust  acheté  ledit 
Bradecheau  certaine  quantité.  Et  en  retournant  deiadicte 
parroisse  de  Turgeauville  et  eulx  estans  en  chemin, 
icellui  suppliant  eust  advisé  une  poule  en  la  court  d'un 
surnommé  le  Leu,  demeurant  en  icelle  parroisse,  et  par 
temptacion  de  l'ennemy  ou  autrement,  ledit  suppliant, 
soy  cuidant  jouer  par  esbatement,  eust  tiré  a  icelle  poule 
et  lui  espérant  qu'il  la  deust  frapper,  laquelle  estoit  en  la 
court  dudit  Leu,  entra  en  icelle  court  et  tira  une  flesche 
ferrée  droit  a  ladicte  poule,  laquelle  flèche  frapa  a  un 
perier,  et  par  fortune  esclissa  et  vola  au  contraire  du  lieu 
oti  estoit  ladicte  poule  et  droit  à  la  femme  dudit  Leu,  qui 
estoit  en  ladicte  court,  bien  loingde  ladicte  poule;  duquel 
trait  et  flcche  icelle  femme  fut  férue  et  actainte  par  la 
gorge.  Et  quant  elle  se  senti  férue,  elle  estant  en  ladiae 
court,  cria  a  Nostre  Dame,  aidez  moy  !  »  Lequel  suppliant, 
courroucé  de  ce  que  dit  est,  ala  a  icelle  femme  et  sacha  la 
flèche  qut  estoit  fichée  en  la  gorge  d'icelle  et  incontinant 
icelle  femme  chey  a  terre,  sans  autre  malefachon  fere  ; 
dont  mort  s'en  ensuy  tantost  après  en  la  personne  d'icelle 
femme.  Pour  laquelle  cause  icellui  suppliant  se  feust  dès 
lors  enfouy  et  absenté  du  pays. ...  Si  donnons  en  man- 
dement a  nostre  bailli  de  Rouen Donné  à  Rouen,  ou 

mois  de  novembre,  l'an  de  grâce  mil  IIIIcXXIIII  et  de 
nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  rela- 
cion  des  gens  tenans  l'eschequier.  Lespine. 
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LVI.  —  Rouen,  novembre  1424. 

Rémission  à  un  forgeron  de  Planquery,  appréhendé 
par  les  gens  d'^armes  de  la  garnison  de  Saint-Lô  et 
rançonné  à  dix  écus  d'or  pour  n^avoir  pas  dénoncé  à 
la  justice  le  meurtre  d'un  Anglais  et  avoir  partagé 
ses  dépouilles  avec  les  meurtriers.  (JJ  172,  n.  598, 
fol.  329  verso.) 

Henry,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Guillaume 
Dilloiz,  de  la  parroissede  Planquery  1 1),  en  la  viconté  de 
Baieux,  aagié  de  xxij  ans  ou  environ,  homme  du  mestier 
de  forgerie,  a  présent  chargié  de  jeune  femme,  comme, 
assez  tost  après  la  dessente  de  feu  nostre  très  chier 
seigneur  et  père,  cui  Dieu  pardoint,  ledit  Guillaume,  lors 
non  marié  et  mendre  d'ans  et  de  petit  sens,  estant  famillier 
de  Colin  Dilloiz  et  sa  femme,  d'icelle  parroisse,  son  père 
et  mère,  feust  aie  par  le  commandement  et  ordonnance 
d'eulx  prendre  garde  en  leurs  bestes,  qu'ilz  avoient  en 
leur  héritage  près  le  bois  de  Baugié,  assis  en  icellc  par- 
roisse (2).  Ouquel  lieu,  en  faisant  ladicte  garde  desdictes 
bestes,  il  apperceut  passer  par  le  chemin  un  homme 
monté  a  cheval  et  deux  hommes  a  pié  en  sa  compaignie  ; 
et  assez  tost  après  que  ilz  feurent  entrez  sur  la  chaussée 
du  Bubetel,  près  desdis  bois  de  Baugié,  survint  en  icellui 
lieu,  et  ylec   trouva  lesdis  deux  hommes  a  pié,  que  il 

(i)  Calvados,  arr.  Bayeux,  cant.  Balleroy. 

(a)  Baugy,  commune  de  Planquery.  Baugy  était  le  siège  d'une  com- 
manderie  de  Templiers,  fondée  en  11 48  par  Roger  Bacon,  qui  lui 
donna  sa  terre  de  Planquery.  Lors  de  la  suppression  de  l'ordre  du 
Temple,  cette  commanderie  passa  aux  chevaliers  de  Saint-Jean-de- 
Jérusalem.  Le  bois  de  Baugy  est  situé  au  N.-E.  de  Planquery,  au 
sud  de  la  route  de  Balleroy  à  Lingèvres. 
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congnut  par  ce  que  Hz  sont  de  ladicte  parroisse,  dont  l'un 
est  nomé  Guillaume  le  Boscain,  dit  Langet,  et  l'autre 
nommé  Raoul  le  Breton  ;  ausquelz  il  demanda  qu'tlz  fid« 
soient  ilecques.  Lesquelz  de  ce  ne  furent  pas  contens  ; 
mais  pour  en  savoir  la  vérité,  s'appioucha  d'eulx  et 
trouva  un  homme  estendu  sur  le  reffoul  du  vivier  de 
ladicte  chaussée,  qui  estoit  mort,  tout  nu  et  deapouUé  de 
ses  robes,  et  si  y  avoit  ung  cheval  assez  près  d'ilecques»  lié 
a  une  haie.  Ausquelz  Boscain  et  Breton  ledit  Guillaume 
Dilloiz  demanda  quel  homme  ce. estoit  que  ledit  deffunct 
et  qui  l'avoit  ainsi  occis  ;  et  ilz  lui  respondirent  que  ce 
estoit  ung  Angloiz,  comme  il  leursembloit,  et  que  ilz  lui 
avoientce  fait  au  desplaisir  de  ce  que  il  avoit  fait,  en  pas- 
sant par  ladicte  ville  de  Planquery,  pluseurs  pilleries  et 
roberies,  tant  sur  eul  ou  l'un  d'eulx  que  sur  pluseurs  des 
autres  parroîssiens  d'icelle  parroisse,  en  prenant  de  leur 
lange  et  linge  de  leurs  oistaux  que  autrement  ;  et  en 
conclusion  firent  promectre  audit  Guillaume  Dilloiz  que 
il  ne  diroit  riens  dudit  cas,  ne  que  en  quelque  manière  ne 
les  en  accuseroit  a  justice,  en  disant  que  se  ce  il  faisoit, 
que  ilz  lui  monstreroient  bien  comment  il  leur  des- 
plairoit.  Par  quoy,  tant  pour  ladicte  doubte  que  pour  son 
jeune  aage  et  non  sens,  en  quoy  il  estoit  des  lors,  il  leur 
accorda  ce  que  dit  est.  Et  en  icelle  contemplacion,  les 
dessusdis  occisans  donnèrent  a  icellui  Guillaume  une 
paere  de  chausses,  qui  estoient  de  petite  valeur,  et  deux 
fers  a  cheval,  que  ils  disoient  avoir  euz  dudit  home  occiz. 
Lesquelles  choses,  par  ce  que  dit  est  et  a  la  doubte  dessus- 
dicte,  il  print  et  receut.  Et  depuis  ce,  combien  que  il  eust 
en  voulenté  de  ce  fere  assavoir  a  justice,  n'en  a  aucune 
chose  osé  fere,  pour  la  doubte  dudit  Langet,  l'un  des 
dessusdiz  occisans.  Lequel,  incontinant  ledit  cas  commis, 
monta  sur  le  cheval  dudit  occis  et  s'en  ala  rendre  brigant. 
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où  il  a  esté  par  long  temps,  et  jusques  nagaires  que,  par 
grâce  qui  par  nous  ou  aucuns  noz  gens  et  officiers  lui  a 
esté  faicte,  il  a  esté  receu  a  soy  venir  remectre  et  réduire 
en  nostre  obéissance.  Et  il  soit  ainsi  que,  depuis  le  com- 
mencement de  nostre  présent  eschequier,  c'est  assavoir  la 
veille  de  Saint  Simon  et  Saint  Jude  derrenierement 
passé  (i),  a  la  requeste  et  denonciacion  d'aucuns  hayneux 
dudit  Guillaume  Dilloiz*  pluseurs  Anglois  de  la  garnison 
de  Saint-Lo  soient  venuz  audit  lieu  de  Planquery,  et  ylec 
aient  trouvé  en  personne  icellui  Guillaume  Dilloiz  avec 
sondit  père,  en  la  forge  de  leur  hostel,  où  ilz  estoient  pour 
ouvrer  de  leur  mestier  ;  lesquelz  par  force  ils  aient  prins 
et  leurs  corps  voulu  mener  prisonniers  audit  lieu  de 
Saint  Lo,  disans  que  ce  ilz  faisoient  par  ce  que  eulx  ou 
Tun  d'eulx  estoient  parens  et  affins dudit  homme  occis  et 
que  de  la  mort  d*icellui  ledit  Guillaume  estoitcoulpable. 
Doubtant  laquelle  prison,  leur  accorda  a  paier,  afin  d^avoir 
avecques  eulx  paix,  dix  escuz  d'or  ou  xv  livres  tournois 
en  monnoie  dedans  le  jour  de  samedi  iiij^  jour  de  ce  pré- 
sent mois  de  novembre,  et  de  ce  convint  que  il  leur 
baillast  a  plege  un  sien  parent,  nomé  Colin  Cousin,  de 
Castillon  (2),  avec  la  promesse  et  submission  de  sesdiz 
père  et  mère.  Pour  lesquelles  causes,  depuis  ladicte  pro- 
messe ledit  Guillaume,  doubtant  rigueur  de  justice  estre 
a  lui  faicte  a  l'occasion  dessusdicte,  et  aussi  de  ce  que  il 
n'avoit  de  quoi  bonnement  paier  ladicte  somme,  ainsi 
par  lui  accordée  sans  cause  aux  Angloiz  dessusdis,  s'est 
absenté  du  pais  et  en  icellui  n'oseroit  jamais  retourner.,. 
Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  aux 

bailli  de  Caen  et  viconte  de  Faloise Donné  a  Rouen, 

sous  le  scel  de  nostredit  eschequier,  ou  mois  de  novembre, 

(i)  27  octobre  1424. 

(a)  Calvados,  arr.  Bayeux,  cant.  Balleroy. 
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Tan  de  grâce  mil  CCCC  XXII 1 1  et  de  aostre  règne  le  tien. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens  tenans 
Teschequier.  Adam. 


LN'Il.  —  Rouen,  novembre  1424. 

Rémission  à  Perrin  le  Goder el^  de  la  paroisse  du  Breuil, 
près  Sainte-Barbe,  qui^  en  compagnie  d'un  habitant  de 
Touques,  est  allé  à  Rouen  acheter  deux  chevaux  tout 
harnachés  pour  le  compte  de  son  Jrère,  brigand 
redouté  du  pays,  mais  n'a  pu  lui  en  amener  qu^un, 
l'autre  ayant  été  volé  en  cours  de  route  par  son 
compagnon,  (JJ  172,  n.  599,  fol.  33o  verso.) 

Henry,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  été  exposé 
de  la  partie  de  Perrin  le  Goderei,  dit  le  Greslet,  aagié  de 
XXX  ans  ou  environ,  chargié  de  femme  et  de  iiij  petiz 
enfans,  demourant  en  la  parroisse  du  Brueil  près  Sainte 
Barbe  (  i  ),  corne  envirbn  la  saint  Gervais derrain passée  (2), 
un  brigant  nomé  le  Greslet,  frère  dudit  exposant,  eust 
mande  a  un  nommé  Robin  Souloue,  pour  lors  demou- 
rant a  Touque,  que  il  convenoit  qu'il  alast  quérir  au  lieu 
de  Rouen  deuxchevaulx,  les  ij  harnoiz  propices  et  qui  y 
appartenoient.  Lequel  Souloue,  après  ledit  mandement, 
respondi  que  il  feroit  voulentiers,  pourveu  que  il  eust  un 
autre  home  pour  aler  avec  lui.  Et  adonques  ledit  brigant 
fut  d'accort  que  ledit  exposant  son  frère  y  alast,  et  a  ce 
fere  le  contraigni  par  force  et  contre  son  gré  et  voulenté. 
Et  ce  fait,  icellui  brigant  bailla  audit  Souloueetson  frère 

(i)  Le  Breuil,  comm.  réunie  à  Mézidon  en  1848.  Le  prieuré  de 
Sainte-Barbe,  dont  il  est  ici  question,  était  situé  comm.  d'Ecajeul, 
arr.  Lisieux,  cant.  Mézidon  (Calvados). 

(2)  19  juin  1424. 
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certaine  quantité  d'or  et  d'argent,  pour  aler  audit  lieu  de 
Rouen  quérir  lesdiz  chevaulx.  Lesquelz  y  alerent  et  ache- 
tèrent iceulx  chevaulxet  hernoiz  et  les  amenèrent  jusques 
a  Deauville  (i).  Et  après  ce  qu'ilz  y  furent  arrivez,  ledit 
Souloue  dist  audit  exposant,  en  lui  baillant  le  mendre 
desdis  deux  chevaulx  et  retenant  le  meilleur  par  devers 
lui  :  «  Va-t-en,  car  le  brigant  n'aura  jamais  ses  chevaulx  »  ; 
et  lui  disant  que,  se  il  ne  feust  ou  eust  esté  bon  prou- 
domme,  il  Teust  fait  a  celle  heure  prendre  par  les  Angloiz 
de  Touque.  Lequel  exposant,  après  ce  qu'il  fut  arrivé, 
bailla  audit  brigant,  son  frère,  ledit  cheval,  a  lui  baillé 
par  ledit  Souloue.  Tantost  après  lequel  temps  et  après  ce 
que  icellui  brigant  fut  exécuté  par  justice,  ledit  Souloue 
fut  prins  et  mené  prisonnier  au  Pont  Levesque  et  ylec 
examiné  sur  pluseurs  cas,  entre  lesquelz  il  a  confessé 
celui  dessus  declairé.  Pour  occasion  duquel  cas,  icellui 
exposant  doubte  que  on  ne  lui  vueille  mectre  empesche- 
ment  en  son  corps  ou  ses  biens. . .  Si  donnons  en  man- 
dement par  ces  présentes  au  bailli  de  Caen Donné 

a  Rouen,  ou  mois  de  novembre,  l'an  de  grâce 
mil  CCCC  XXII II  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  : 
Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens  tenans  Teschequier. 
Adam. 


LVIII.  —  Rouen,  novembre  1424. 

Rémission  à  Jean  de  Pavée,  serviteur  de  la  fermière  du 
manoir  de  Bourgout,  qui,  dénoncé  à  justice  pour 
avoir  servi  deuJt  brigands  de  passage  audit  manoir, 
s^est  enfui  du  pays  et  s^est  mis  en  la  compagnie 

(i)  Calvados,  arr.  et  cant.  Pont-l'Evêque, 
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cTautres  brigands  qui  hantaient  lafortt  d'Andely. 
(JJ  172,  n.  601,  fol.  33 1  recto.) 

Henry,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Jehan  de  Pavée,  povre .  homme  laboureur^  aagié  de 
xxvj  ans  ou  environ,  du  bailliage  de  Gisors,  contenant 
come  environ  le  derrenier  siège  de  Meulenc  (i),  après 
heure  de  jour  failli,  un  nomé  Guillot  Couché,  nostre 
ennemy,  acompaignié  d^un  sien  autre  complice,  feust 
venu  ou  manoir  de  Bourgoult  (2),  appartenant  aus  Hos- 
pitaliers de  Saint  Jehan  de  Jérusalem,  en  la  chastellerie 
d^Andely,  ou  bailliage  de  Gisors,  lequel  manoir  est  tout 
avironné  de  bois  et  plus  d^un  quart  de  lieue  de  toutes 
villes,  et  ouquel  hostel  ledit  de  Pavée  estoit  nouvelment 
venu  demourer  et  servir  la  deguerpie  de  feu  Pierre  Machon, 
fermière  dudit  hostel,  pour  labourer  les  terres  d^icellui  ; 
lequel  Gouché  et  son  compaignon  eussent  apporté  du 
poisson  pour  cuire  oudit  hostel.  Et  pour  ce  que  icelle 
deguerpie  leur  avoit  deneé  et  refusé  a  baillier  de  la  chan- 
delle que  ilz  demandoient,  icelle  deguerpie  disant  quMl 
n^y  en  avoit  [>oint  oudit  hostel,  ledit  Gouché  eust  lors 
prins  en  icellui  hostel  un  gluy  de  feurre,  lequel  il  eust 

(i)  Meulan  était  tombé  au  pouvoir  d'Henri  V  vers  la  fin  d'octobre 
ou  dans  les  premiers  jours  de  novembre  1419.  En  avril  1422,  la 
ville  fut  reprise  par  une  petite  troupe  de  Français  qui  ne  put  s'y 
maintenir  plus  de  quinze  jours.  Le  i*'  janvier  1423,  Meulan  fut 
enlevé  de  nouveau  par  Jean  Malet,  sire  de  Graville,  à  la  tête  de 
3  à  5oo  hommes  d'armes.  Mais  cette  vaillante  troupe,  assiégée  par 
les  Anglais,  ne  voyant  pas  venir  le  secours  que  Charles  VII  devait 
lui  envoyer,  capitula  le  i«r  mars  i423.(GiftiiAiN  Lip&vrs-Pohtalis. 
Le  siège  de  Meulan  en  1423,  Versailles,  imp.  Cerf,  in-80,  igoS). 

(a)  Bourgout;  cette  ancienne  commanderie  de  Malte  était  située 
com.  d'Herquency,  Eure,  arr.  et  cant.  des  Andelyv. 
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alumé  en  la  sale  dudit  hostel  et  serché  et  exquis  icelle 
salle,  en  laquelle  il  eust  trouvé  le  lieu  où  Ten  mectoit 
ladite  chandelle,  et  en  eust  trouvé,  et  après  Teust  prise  et 
alumée  et  serché  ledit  hostel.  Et  en  ce  faisant  eust  trouvé 
ledit  de  Pavée,  lequel,  pour  la  paour  de  la  fraincte  qu'il 
avoit  oye,  s^estoit  musse  et  cuidé  sauver  en  un  destroit 
oudit  hostel  ;  ledit  Gouché  eust  contrainct  par  force  ledit 
de  Pavée  a  appareillier  et  cuire  ledit  poisson.  A  quoy  fere 
ledit  de  Pavée  eust  voulentiers  desobey,  s*il  eust  osé;  mais 
il  n^estoit  pas  le  plus  fort  et  ne  pot  résister  contre  iceulx 
ennemis,  car  oudit  hostel  ne  demouroit  que  ladicte  vefve 
que  servoit  ledit  de  Pavée,  ung  simple  chappellain  et  une 
chamberiere,  et  doubtoit  que  ledit  Gouché  n'eustavec  lui 
grant  compaignie.  Et  ledit  poisson  appareillé  et  cuit, 
eussent  iceulx  ennemis  prins  ledit  poisson  et  partis  dudit 
hostel,  en  pillant  et  robent  ce  qu^ilz  trouvèrent  en  icellui 
et  peurent  emporter.  Et  avec  ce  contraingnirent  iceuU 
ennemis  ledit  de  Pavée  a  apporter  avec  eulx  une  chaudière 
d'eaue  jusques  à  l'entrée  du  bois  près  dudit  hostel  ;  et 
atant  eussent  donné  congié  audit  de  Pavée.  Laquelle 
chose  ainsi  advenue,  ladite  fermière  et  maistresse  dudit 
de  Pavée  fist  le  landemain  denoncier  et  savoir  au  lieute- 
nant gênerai  du  bailli  de  Gisors.  Après  laquelle  denoo- 
ciacion,  les  Anglois  de  la  garnison  du  chastel  d'Ester* 
paigny  (  i  ),  saichans  les  choses  dessusdites,  vindrent  oudit 

(i)  Ëtrépagny,  Eure,  arr.  des  Andelys,  ch.-l.  de  cant.  Cette 
place,  située  au  centre  des  routes  du  Vexin  normand,  avait  capitulé 
le  i«r  février  14x9.  (Rymbi,  Fcedera,  IV,  part.  3,  p.  87.)  La  liste 
des  châteaux  conquis  publiée  dans*^  Bréquigny  {Râles  Ncrm,  et 
Franc,  y  n.  iBSg)  lui  donne  comme  premier  capitaine  anglais 
Richard  Abraham.  Etrépagny  ne  figure  pas  dans  les  Comptes  de 
Pierre  Surreau,  analysés  par  M.  de  Beaurepaire,  mais  cette  forte- 
resse est  mentionnée  comme  ayant  reçu  un  détachement  de  «  crue  » 
en  1429.  (De  F  Administration  de  la  Normandie^  etc.,  p.  61.) 
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hostel  de  Bourgoult,  ouquel  Hz  prindrent  ce  qu'ilz  trou- 
vèrent et  menacèrent  de  tuer  ledit  de  Pavée.  Pour  doubte 
et  crainte  desquelles  menaces  et  que  en  ce  que  dit  est  n^eust 
aucune  chose  du  fait  dudit  de  Pavée,  se  feustycellui  de 
Pavée  pour  ce  absenté  dudit  hostel  et  retrait  oudit  pais 
soubz  nostre  obéissance  Pespace  de  quinze  jours  ou 
environ,  actendant  avoir  paix  ausdiz  Angloiz  et  que  leur 
yre  se  passast.  Et  pour  ce  que  ledit  de  Pavée  sot  que  lesdis 
Anglois  continuoient  en  leursdites  menaces  et  que  pour 
ceste  cause  il  n'osoit  retourner  fere  sondit  service  ne 
ailleurs  demourer  oudit  pays,  se  descouvrir  ne  monstrer 
et  faire  sondit  labour  et  gangnier  sa  vie,  ainsi  corne  il 
a  voit  acoustumé,  come  désespéré,  desconforté  et  impourveu 
de  conseil,  se  feust  retrait  environ  les  bois  de  la  forest 
d'Andely,  pour  la  crainte  et  menasse  desdiz  Angloiz, 
comme  dit  est;  esquelz  bois  il  eust  trouvé  lesdis  brigans, 
noz  ennemis,  qui  lors  estoient  en  grant  puissance  en 
pluseurs  parties  oudit  pays,  et  par  temptacion  de  Pennemi 
ledit  de  Pavée,  qui  ne  savoit  que  devenir,  se  mist  avec 
iceulx  ennemis  ;  avec  lesquelz  il  a  conversé  par  l'espace 
de  vint  mois  ou  environ,  aaendant  avoir  sa  paix,  sans  ce 
toutesvoies  que  icellui  de  Pavée  ait  esté  a  prendre  villes, 
chasteaulx  ou  forteresses,  pillier  églises,  feux  bouter  ou 
violer  femmes.  Et  depuis  icellui  de  Pavée,  doulant  et 
rei)entant  du  meffait  dessusdit  par  lui  commis,  se  soit 
départi  de  la  compaignie  desdiz  ennemis,  trois  mois  a  ou 
environ,  et  retourné  soubz  nostre  obéissance. . .  Si  don- 
nons en  mandement  a  nostre  bailli  de  Gisors.. .  Donné 
a  Rouen,  ou  mois  de  novembre.  Tan  de  grâce 
mil  lIlIcXXIlIl  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  : 
Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens  tenans  Teschequier. 
Lespine. 
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LlX.  —  Rouen,  novembre  1424. 

Rémission  à  Pierre  Brament,  (TAm/reville-sur-Itony 
qui,  fait  prisonnier  par  les  Anglais  de  la  garnison  de 
Lçuviers,  a  réussi  à  s^échapper  de  leurs  mains  et  s^est 
réfugié  à  Dreux,  où  il  a  vécu  pendant  trois  mois, 
(JJ  172,  n.  602,  fol.  33 1  verso.) 

Henry,  etc.  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Pierre  Brument,  de  la  parroisse 
d'Anfreville  sur  Yton  (i),  a  présent  demourant  en  la 
parroisse  de  Saint  Pierre  du  Sap,  ou  bailliage  de  Rouen, 
contenant  comme,  après  la  conqueste  et  reduccion  de 
nostre  ville  d'Evreux,  se  soit  mis  en  nostre  obéissance  et 
embuleté  come  les  autres  du  pais,  et  y  a  demouré  Tespace 
de  deux  ans  ou  environ;  ce  non  obstant,  aucuns  Anglois, 
qui  se  disoient  estre  a  Jehan  de  Kunglay,  lors  capitaine 
de  Louviers  (2),  vindrent  par  nuit  en  ladicte  parroisse 

(i)  Amfreville-sur-Iton,  Eure,  air.  eicant.  Louviers. 
'  (2)  John  Kîgley  ou  Kunglay  est  cité  plus  haut  (n»  LV,  note  i) 
comme  le  premier  capitaine  anglais  de  Touques,  (Bré<^uigny, 
Rôles  Norm,  et  Franc.,  n.  iSSg.)  Il  était  l'un  des  mandataires 
d*Henri  V  à  la  capitulation  d'Honfleur,  4  février  I4i9.(/6i^.,  n.3i3.) 
Bailli  de  Rouen  à  la  date  du  14  février  1421  (Bib.  Nat.,  Pièces 
originales^  Kigley,  n.  a),  il  fut  nommé  par  le  roi,  le  8  avril  de  cette 
même  année,  capitaine  de  Louviers.  (BRéoyicNv,  Rôles  Norm,  et 
Franc,,  n.  983.)  Le  27  août  1421,  Henri  V  le  chargeait,  en  qualité 
de  bailli  de  Rouen,  de  prélever  Timpôt  sur  les  boissons  établi  en 
Normandie  {Ibid.,  n.  1027).  Le  8  octobre  suivant, le  roi  lui  écrivait 
encore  au  sujet  de  soldats  de  Tarmée  anglaise,  qui  avaient  déserté  à 
Bemay,  Pont-Audemer,  Montfort,  Pont-l'Evêque,  Honfleur,  etc. 
(Ibid.,  n.  1039.)  La  Chronique  de  Pierre  Cochon  (Edit.  Beaure* 
paire,  p.  304,  n.  2)  nous  le  montre  au  siège  de  Torcy,  en  avril- 
août  1430.  En  1424,  date  de  notre  lettre  de  rémission,  il  avait  pour 
successeur  dans  la  capitainerie  de  Louviers  GuiUotin  de  Laniac, 
chevalier,  et  la  garnison  de  cette  place  se  composait  alors  de  6  hom- 
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d'Anfre ville,  en  Tostel    dudit    suppliant,   où    il  avoit 
taverne,  et  là  le  trouvèrent  et  prindrent  prisonnier,  et 
icellui  emmenèrent  longuement  jusques  en  une  parroisse 
nommée  Hondou ville  (i)  en  la  viconté  d'Evreux;  en 
laquelle  ville  icellui  suppliant  fut  acointié  secrètement  par 
aucuns  de  ses  amis  que  lesdis  Anglois,  qui  le  tenoient,  le 
menassoient  en  derrière  de  le  pendre  ou  fere  pendre  quant 
ilz   le  tendroient  en  ladicte  ville   de  Louviers.   Pour 
laquelle  cause,  ledit  suppliant,  doublant  leur  fiireur  et 
qu'il  feust  autrement  traictié  que  par  justice,  se  eschappa 
d^iceulx  Angloiz,  et  afin  qu^ilz    ne  le    peusaent  plus 
retrouver  s^enfouy  en  la  ville  de  Dreux  (2),  qui  lors  eatoit 
occupée  et  tenue  par  noz  ennemis  et  adversaires.    En 
laquelle  ville  il  demoura  l'espace  de  trois  mois  ou  environ, 
et  en  icellui  temps  chevaucha  en  pluseurs  compaignies 
desdis  ennemis  et  adversaires  en  fait  de  guerre  ;  avec  les- 
quelz   il  vesqui  tous  lesdis  trois  mois  de  vivres,  pro- 
visions et  appatiz  que   ilz  prenoient  sur  le  pais,  sans 
avoir  tué  ou  murdry,  efforcié  femmes  ne  violé  églises.  Et 
lesdiz  trois  mois  passez  ou  bien  tost  après,  s^en  retourna 
demourer  et  vivre  de  son  labour  en  la  parroisse  de  Cbau- 
mont  oudit  bailliage  de  Rouen  (3)  et  d^ilec  s'en  est  aie 
demourer  en  ladicte  ville  du  Sap,  oti  il  a  demouré  conti- 

mes  d*arincs  à  cheval,  4  à  pied  et  3o  archers.  (Bbaurbpairb,  De 
l'administration  de  la  Normandie,  etc.,p-  35.) 

(i)  Hondouville,  Eure,  arr.  et  cant.  Louviers. 

(2)  Dreux  ne  devint  anglais  qu'en  1421.  Assiégée  le  18  Juillet, 
cette  place  se  rendit  le  ao  août  ;  la  garnison,  privée  de  son  chef, 
Amaury  d'Estissac«  n'avait  pu  opposer  qu'une  faible  résistance.  A  la 
suite  de  la  capitulation,  les  habitants  obtinrent,  en  septembre  14a  1, 
des  lettres  d'abolition  dont  le  bénéfice  fut  étendu  même  aux  absents. 
(Arch.  Nat.,  JJ  171,  nos  44a  à  449.)  V.  le  Journal  d*un  bourgeois 
de  Paris,  édit.  Tuetey,  p.  iSy. 

(3)Chaumont,  Orne,  arr.  Argentan,  cant.  Gacé. 


nuelment  depuis  icellui  temps,  et  encores  y  est  de 
présent,  vivant  de  sondit  labour,  et  marchandant  com- 
munément es  villes  et  marchiez  de  nostre  obéissance, 
sans  soy  entremectre  ne  estre  entremis  depuis  icellui 
temps  du  fait  de  la  guerre.  Neantmoins  il  doubte  que, 
obstant  ce  que  dudit  cas  et  offence  il  n'a  obtenu  de  nous 
aucune  grâce  ne  pardon  de  justice,  cuidant  que  soubz 
umbre  d'aucunes  proclamacions  qui  ont  esté  publiées 
pour  le  fait  des  gens  absens,  il  ne  lui  en  feust  aucune 
neccessité,  que  ou  temps  avenir  aucun  par  justice  ou  autre- 
ment lui  voulsist  impugner  oureproucher  le  cas  dessusdit  ; 
par  le  moien  desquelles  choses  il  est  en  aventure  de 
laissier  le  pais  et  soy  absenter  pour  rigueur  de  justice. . . 
Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  au 
bailli  de  Rouen...  Donné  à  Rouen,  soubz  le  seel  de 
nostredit  eschequier,  ou  mois  de  novembre,  Tan  de  grâce 
mil  II  Ile  XXIII I  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé: 
Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens  tenans  Teschequier. 
Greslé. 


LX.  —  Paris,  novembre  1424. 

Rémission  à  un  religieux  de  r abbaye  de  Saint^Martin" 
de^Sées,  qui,  redoutant  d'être  châtié  par  son  abbé 
pour  sa  négligence  et  ses  absences  nocturnes,  a  quitté 
le  monastère  et  s'est  ré/ugié  en  pays  ennemi,  (JJ  172, 
n.  671,601.371  verso.) 

Henry,  etc.  Savoir   faisons,  etc.,   nous  avoir  receu* 
Tumble  supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis  char- 
nelz  de  frère  Thomas  le  Mintier,  religieux  de  l'abbaye 
de  Sexes  (i),  de  Tordre  de  Saint  Benoist,  contenant  que 

(i)  L'abbaye  de  Saint-Martm-de-Sées,  Orne,  arr.  Aiençon. 
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corne  il  eust  esté  tous  jours  depuis  la  conqueste  fiedcte  par 
feu  nostre  très  chier  seigneur  et  père,  cui  Dieu  pardoint, 
et  continueiment  demouré  en  et  soubz  nostre  obéissance 
en  ladiae  abbaye  et  y  continué  et  labouré  au  saint  service 
divin,  ainsi  que  faire  le  povoit,  et  jusques  a  cinq  ans  ou 
environ  quMl  vint  a  la  congnoissance  de  Tabbé  duditlieu 
de  Saint  Martin  (i  )  que  ledit  frère  Thomas  avoit  esté  par 
pluseurs  journées  défaillant  estre  es  matines  et  aultre 
service  qu'ils  ont  acoustumé  de  dire  par  chascun  jour  et 
nuit  en  ladicte  abbaye  et  que  par  nuit  et  pour  certains 
actemptas  commis  par  ledit  firere  Thomas,  en  transgres- 
sant les  termes  de  Tordre  et  religion,  s^estoit  parti  par 
pluseurs  foiz  de  ladicte  «bbaie  et  aie  ribler  et  en  lieux 
dissoluz,  sans  commeare  cas  préjudiciables  a  nous,  icellui 
abbé  se  efforça  de  prendre  icellui  frère  Thomas  et  le  y  fere 
pugnir  et  doctriner,  ainsi  qu^il  appartenoitfereen  tel  cas. 
Et  pour  la  double  et  crainte  que  icellui  frère  Thomas  ot 
de  avoiret  recevoir  par  sondit  abbé  trop  griefve  pugnicion, 
par  legier  courage  et  temptacion  de  ennemi,  se  parti  de 
ladicte  abbaie  et  se  absenta  de  nostredicte  subgession  et 
obéissance,  sans  onques  soy  entremectre  du  fait  de  la 
^  guerre,  mais  en  autres  cas  a  esté  de  bonne  vie,  renomée 
et  honneste  conversacion,  sans  avoir  esté  actainct  ou 
convaincu  d^aucun  autre  villain  cas,  blasme  ou  reprouche, 
repentant  de  sondit  département  et  inobeissance  et  prest 
deactendre  et  recepvoir  telle  pugnicion  et  correccion  qu'il 
plaira  a  sondit  abbé  lui  baillier  en  nostredicte  obéis- 
sance. . .  Si  donnons  en  mandement  aux  baillis  de  Caen 
et  d'Alençon. . .   Donné  a  Paris,  ou  mois  de  novenlbre, 

(I)  L'abbé  de  Saint- Martin-de-Sées  éuit  aUrs  Geoffiroy  de  Beau- 
manoir,  qui,  promu  à  cette  charge  dès  1420,  ne  reçut  ses  bulles  du 
pape  Eugène  IV  qu*en  1433  et  mourut  le  2a  février  1444  (n.  at.). 
V.  Gallia  Christiana,  XI,  col.  7a3. 
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Tan  de  grâce  mil  III I<^  XXI III  et  le  tiers  de  nostre  règne. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil, 
G.  DE  Marc. 


LXl.  —  Paris,  novembre  14  [24]. 

Rémission  à  frère  Nicole  le  Jendre,  prieur  de  Saint' 
Germain-de-la-Truite,  qui,  s' étant  réfugié  dans  la 
ville  d*Ivry,  après  la  prise  de  celle-ci  par  les  ennemis, 
et  ayant  été  élu  abbé  du  monastère  dudit  lieu,  a 
refusé  de  prêter,  entre  les  mains  de  Pévêque  d'Evreux, 
le  serment  de  fidélité  au  roi  d*  Angleterre,  par  crainte 
de  la  garnison  française  d'Ivry.  (JJ  172,  n.  675, 
fol.  374  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis 
charnelz  de  frère  Nicole  le  Jendre,  povre  et  simple  reli- 
gieux de  Tordre  de  saint  Benoist,  nagaires  prieur  du 
prieuré  de  Saint  Germain  de  la  Truecte,  les  Yvry  la 
Chaussée  (i),  Tun  des  membres  de  Tabbaje  dudit  lieu 
d'Yvry,  contenant  que,  alors  que  par  nostre  très  chier 
seigneur  et  père,  cui  Dieu  pardoint,  les  ville  et  chastel 
dudit  lieu  d*Ivry  eurent  esté  conquestez,  icellui  frère 
Nicole  feust  demouré  en  sondit  prieuré  et  toujours  a  fait 
depuis  en  nostre  obéissance,  jusques  à  ce  que  puis  trois 
ans  ou  environ  que  noz  ennemis  et  adversaires  prindrent 
par  escbielle  et  faulte  de  guet  ou  garde  ledit  chastel 
d*Ivry  (2).  Après  laquelle  prise,  icellui  frère  Nicole,  doub- 

(i)  Saint-Germain-de-la-Truite,  comm.  Eiy,  Eure,  arr.  Evreux, 
cant.  Saint-André, 
(a)  Au  sujet  de  la  prited'Wry,  V.  plus  haut  no  XXXI,  note  i. 
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tant  le  fait  de  la  guerre,  combien  qu'il  n^  eust  en  icelle 
prise  aucune  chose  de  son  fait  ou  coulpe,  et  mesmement 
quMl  n'avoit  de  quoy  vivre  en  sondit  prieuré,  qui  est 
prouchain  et  distant  d'un  quart  de  lieue  dudit  Ivry,  et 
lequel  prieuré  est  fondé  en  la  plus  grant  partie  des 
offrandes  et  aumosnes  que  y  souloient  faire  les  bonnes 
gens  qui  y  venoient  en  pèlerinage,  se  parti  dudit  prieuré 
et  s^en  vint  a  ladicte  abbaye,  ainsi  qu^il  avoit  esté  autres- 
foiz  et  y  a  esté  durant  le  temps  que  nosdis  ennemis 
tenoient  et  occupoient  ledit  lieu  d'Ivry  et  conversé  avec- 
ques  eulx,  sans  soy  entremectre  autrement  du  fait  de  la 
guerre,  et  jusques  a  un  an  ou  environ  que  Tabbé^qui  lors 
estoit  en  ladicte  abbaye,  ala  de  vie  a  trespassement,  et  par 
Tassentement  et  commun  accord  des  religieux,  qui  estoient 
en  icelle  abbaye,  fut  ledit  frère  Nicole  esleu  pour  estre 
leur  abbé  et  pasteur.  Et  pour  soy  fere  consacrer  et  beneir 
par  son  prélat  et  diocésain,  obtint  saufconduit  pour  aler 
a  Evreux  devers  Tevesque  du  lieu  ou  ses  vicaires.  Devers 
lesquelz  il  ala,  leur  monstra  et  exposa  sadicte  élection, 
requérant  que  iiz  le  voulsissent  recepvoir  et  beneistre, 
ainsi  quil  est  acoustumé  fere  en  tel  cas.  A  quoy  lesdis 
vicaires  ne  le  vouldrent  recevoir,  s'il  ne  faisoit  le  sere- 
ment  de  feaulté  qu'il  nous  estoit  tenu  fere,  et  aussi  le 
serement  de  tenir  le  traictié  et  accord  de  la  paix.  Les- 
q^uelles  choses  ledit  frère  Nicole  ne  voult  pas  fere,  pour  la 
doubte  etcraincte  de  nosdis  ennemis,  qui  pour  cause  de 
ce  lui  eussent  fait  nuysance  et  empeschement  de  corps  et 
de  biens,  et  pour  consideracion  de  ce  que  ladicte  place 
d'Ivry  n'estoit  pas  reduicte  en  nos tredicte  obéissance,  sans 
laquelle  réduction  icellui  suppliant  n*eust  peu  demourer 
en  ladicte  abbaye  sans  estre  en  chascun  jour  en  dangier  et 
subgection  de  nosdis  ennemis  et  adverseres  ;  et  se  il  se 
feust  parti  ou  laissié,  icelle  abbaye  n'eust  eu  de  quoy 
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vivre,  mais  lui  eust  convenu  mendier  et  quérir  miséra- 
blement sa  povre  substantacion  et  vie;  Et  pour  ces  causes 
s'en  retourna,  par  vertu  de  sondit  saufconduit,  a  sadicte 
abbaie  ;  en  laquelle  il  a  tousjours  demouré,  fait  et  con- 
tinué ledit  service,  jusques  a  nagaires  quMl  vint  à  sa 
congnoissance  que  le  siège  devoit  estre  mis  devant  ledit 
lieu  d^Ivry,  qu*il  se  parti  piteusement  de  ladicte  abbaie  et 
s'en  ala  hors  du  pais,  pour  la  craincte  qu'il  avoit  de  noz 
hommes  et  subgiez,  qui  lui  eussent  peu  fere  plusieurs 
oppressions,  sans  le  vouloir  oir  en  ses  raisons  et  défenses 
devant  justice  ne  autrement,  et  onques  depuis  ne  retourna 
audit  pais  et  abbaye  ne  y  conversa  pour  doubte  et  crainte 
de  justice  pour  sadicte  absence. . .  Si  donnons  en  mande- 
ment au  bailli  d'Evreux. . .  Donné  à  Ptiris,  ou  mois  de 
novembre,  Tan  de  grâce  mil  CCCC[XXini]et  de  nostre 
r^ne  le  tiers. . .  (i). 


LXII.  —  Paris,  novembre  1424. 

Rémission  à  Guy  Le  Bouteiller^  ancien  capitaine  de 
Rouen,  qui,  lors  du  siège  de  cette  vil  le  par  les  Anglais^ 
au  cours  d'aune  sortie,  voulut  forcer  un  certain 
Marquet  Fessart  à  remettre  à  un  archer  écossais  les 
pèches  qu'ail  avait  ramassées  par  terre,  et  sur  son 
refus,  le  tua  par  mégarde  d'^un  coup  d'arbalète  dont 
il  avait  voulu  simplement  le  menacer,  [il  173,  n.  9, 

fol.  4  recto.) 

Henry,   etc.   Savoir   faisons,   etc.,   nous  avoir   receu 
l'umble  supplicacion.de  nostre  amé  et  féal  chevalier  Guy 

(  I  )  Cette  lettre  D*eftt  pat  entièrement  datée,  une  lacune  existant  en 
cet  endroit  du  registre.  Mais  son  iniertion  panni  des  lettres  datées 
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le  Bouteillier,  seigneur  de  la  Roche  Guion«  contenant 
corne  durant  le  siège  que  tenoit  lors  feu  nostre  très  chier 
seigneur  et  pere^  cui  Dieu  pardoint,  devant  la  ville  de 
Rouen  (i),  icellui  suppliant,  qui  lors  estoit  capitaine 
d'icelle  ville  de  par  feux  nostre  très  chier  seigneur  etaieul 
le  Roy  Charles  et  le  duc  de  Bourgongne,  derrenierement 
trespassez,  dont  Dieu  ait  les  âmes,  a  une  assaillie,  issue 
ou  escarmouche,  qui  se  fist  entre  aucuns  de  la  garnison 
d^icelle  ville  de  Rouen  et  ceulx  qui  estoient  audit  siège, 
fut  entre  les  autres  ung  que  on  nommoit  Marquet  Fessart, 
natif  de  Monstiervillier,  corne  il  disoit,  lequel  feust  issu 
pour  cueillir  du  trait  ou  autrement,  fors  tant  qu^il  estoit 
dehors  près  du  fossé  du  boulevart  et  avoit  foison  âeches 
qu'il  emportoit  et  s'en  retournoit  devers  ladicte  ville, 
pour  ce  que  il  veoit  que  les  gens  de  trait,  qui  estoient 
yssuz  de  ladicte  ville  et  qui  estoient  plus  près  des  adver- 
seres  où  ilz  se  combatoient  que  lui,  avoient  du  pis,  et  les 
convenoit  retraire  pour  ce  que  leur  trait  estoit  failli.  Et 
entre  les  autres  vint  ung  archier  escoçoys  vers  ledit  boule- 
vart, pour  savoir  se  il  pourroit  avoir  du  trait  pour  porter 
a  ses  compaignons,  qui  estoient  en  grant  neccessité  par 
deffault  d'icellui  trait.  Lequel  Escoçoys  advisa  icellui 
Marquet,  qui  s'en  aloit  et  emportoit  ledit  trait  quUl  avoit 
dedans  ladicte  ville.  Si  lui  demanda  que  il  le  lui  baillast, 
pour  porter  a  sesdis  compaignons,  veu  qu'il  ne  mettoit 
nulle  defTense  a  leur  aidier.  Lequel  Marquet  lui  refusa  a 
baillier.  Et  lors  ledit  suppliant  capitaine,  qui  estoit  dessus 
icellui  boulevart  d'icelle  vile  de  la  porte  Cauchoise^  acom- 

de  1424  et  la  n^ention  de  la  troisième  année  du  règne  justifient 
la  place  que  nous  lui  avons  donnée  ici. 

(i)  On  trouvera  tous  les  renseignements  désirables  sur  le  siège  de 
Rouen  et  le  rôle  joué  par  Guy  le  Bouteiller,  dans  l'ouvrage  déjà 
cité  de  L.  Puiseux,  Siège  et  prise  de  Rouen,  passira. 
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paignié  de  pluseurs  gens  de  guerre,  pour  garder  et 
recueillir  ceulx  qui  estoient  yssus  dehors,  vit  le  refifuz 
d'icellui  Marquet,  et  qui  lui  sembloit  que  c^estoît  un 
homme  par  qui  ses  gens  ne  povoient  point  avoir  de  lui 
nul  aide  ne  confort,  veu  sa  personne,  son  habillement  et 
la  manière  quMl  tenoit.  Et  pour  ce  commanda  audit 
Marquet  qu^il  baillast  les  flèches  audit  Escoçoys  qu'il 
portoit.  Lequel  n'en  voult  riens  fere,  en  disant  qu'il 
retournoit  en  ladicte  ville  pour  quérir  son  arc  ou  corde, 
et  que  aussi  bien  en  besoingneroit  il  que  feroit  ledit 
Escorçois.  Et  de  fait  n'y  voult  obéir.  Et  adonc  ledit  sup- 
pliant capitaine,  qui  tenoit  une  arbalestre  d'acier  bandée, 
dont  il  avoit  tiré  et  tiroit  contre  ceulx  qui  rachassoient 
ses  gens  vers  ladicte  ville,  et  veant  la  neccessité  qui  estoit 
a  Teure  de  résister  contre  iceulx  et  que  ledit  Marquet,  qui 
estoit  refusant  a  lui  qui  estoit  capitaine  pour  le  Roy,  de 
baillier  lesdictes  flèches,  come  dit  est,  et  que  il  appercevoit 
que  il  ne  mectoit  nulle  défense  pour  aidier  a  iceulx,  et  que 
en  telz  choses  fault  briefs  remèdes,  il  flst  semblant  de 
tirer  contre  lui  pour  le  espoventer,  pour  ce  que  autrement 
ne  povoit  approuchier  de  lui,  en  lui  disant  :  ce  Se  tu  ne 
les  bailles,  je  te  tireray.  »  Et  en  ce  mouvement,  ja  soit  ce 
qu'il  n'en  eust  voulenté  de  ce  fere,  neantmoins  par  le 
hurtement  dudit  boulouart  et  la  légèreté  de  la  clef  de 
ladicte  arbalestre,  icelle  arbalestre  se  décocha  et  ala  le 
vireton  d'icelle  assigner  ledit  defifunct  Marquet  par  la 
teste.  Et  quant  ledit  capitaine  le  vit  ainsi  frappé,  par 
grant  courroux  qu'il  en  ot,  gecta  sadicte  arbalestre  bien 
arrière  de  lui,  dont  dedans  trois  ou  quatre  jours  après 
mort  s'ensuit  en  la  personne  dudit  Marquet.  Pour  occa- 
sion duquel  cas,  ja  soit  ée  que  paravant  il  n'eust  aucune 
haine  envers  ledit  Marquet  et  ne  l'avoit  onques  mais  veu 
et  que  le  cop  soit  advenu  par  fortune,  il  doubte  rigueur 
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de  justice  ores  ou  pour  le  temps  avenir...  Si  doonoos  en 
mandement  par  la  teneur  de  ces  présentes  aux  bailliz  de 
Rouen,  de  Caux,  de  Gisors  et  de  Senliz  et  prevost  de 
Paris...  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  novembre,  l'an  de 
grâce  mil  CCCC  XXIIII  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi 
signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil  :.Talence. 


LXilI.  —  Paris,  novembre  1414. 

Rémission  à  Jehannin  Garnier,  de  Cierrey,  près 
Evreux,  qui,  s'étant  constitué  Vôtage  de  son  père, 
prisonnier  des  Français,  a  dû,  pour  sauver  sa  vie, 
prendre  les  armes  et  combattre  en  leur  compagnie^ 
sondit  père  n* étant  pas  revenu  avec  les  cinquante  écus 
d'or  qu'ail  avait  promis  de  payer  pour  sa  rançon, 
(JJ  1 73,  n.  Il,  fol.  5 verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  [supplicacion]  des  amis  charnelz  de  Jehannin 
Garnier,  povre  jeune  homme  de  labour,  aagié  de 
xxiiij  a  xxvj  ans  ou  environ,  nagaires  demourant 
en  la  parroisse  de  Cierroy  près  Evreux  (i),  en  Tostel  de 
Guillaume  Garnier,  son  père,  et  soubz  son  gouverne- 
ment, contenant  comme,  un  an  a  ou  environ,  ledit  Guil- 
laume Garnier  père  eust  esté  prins  prisonnier  par 
Anthoine  de  Secade  et  autres  noz  ennemis  et  adversaires 
et  mené  à  Auneau  (2),  a^quel  lieu  il  eust  esté  mis  en  très 
estroicte  prison  es  fers  et  détenu  a  très  grant  povreté  et 
misère  par  l'espace  de  trois  sepmaines  ou  -environ,  et 
après  eust  esté  mis  a  raençon  et  finance  a  la  somme  de 

(i)  Cierrey,  Eure,  arr.  d'Evreux,  canl,  de  Pacy-tur-Eure. 
(a)  Eure-et-Loir,  arr.  de  Chartres,  ch.-l.  de  cant. 
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cinquante  escuz  d'or,  avec  les  drois  et  despens  montans  a 
la  somme  de  xx  escuz  d'or  ou  environ.  Depuis  lesquelles 
choses  ainsi  faictes,  ledit  Guillaume  eust  requis  a  nosdis 
ennemis  qu'ils  lui  voulsissent  donner  congié  dealer  fere 
sa  finance  par  devers  ses  amis,  et  pour  ce  fere  leur  eust 
baillé  ledit  Jehannin,  son  filz,  come  son  pleige  pour  tenir 
prison  ou  lieu  de  lui,  enpromectant  retourner  par  devers 
eulx  en  ladicte  prison,  ou  paier  ladiaesomede  cinquante 
escuz  d'or  avecques  lesdis  droiz  dedans  dix  jours  ou 
environ.  Durans  lesquelz  dix  jours  ledit  Guillaume,  afin 
de  ravoir  sondit  filz,  eust  fait  toute  la  plusgrant  diligence 
qu'il  eust  peu  de  fere  sa  finance  par  devers  sesdis  amis  et 
autres  demourans  en   ladicte  ville  d'Evreux  et  ou  pais 
d'environ  par  emprunt  ou  autrement,  mais  il   ne  pot 
onques  finer  que  de  la  tierce  partie  ou  environ  de  sadicte 
raençon  et  droiz,   dont  il   eust  esté  très  courroucié  et 
marry,  pour  l'amour  de  sondit  filz  qu'il  a  voit  laissié  pri- 
sonnier, comme  dit  est.  Et  neantmoins,  pour  la  peine  et 
misère  que  lui  avoient  fait  souffrir  nosdis  ennemis,  consi- 
dérant ses  foiblesse  et  ancienneté,  et  doiibtant  estre  plus 
estroictcmeni  détenu  que  devant  s'il  y  retournoit,  ne  feust 
osé  retourner  es  mains  de  nosdis  ennemis  et  y  eust  laissé 
ledit  Jehannin,  son  filz,  espérant  aussi  que  iceulx  noz 
ennemis  deusscnt  diminuer  de  sadicte  raençon  aucune 
chose,   dont   toutesvoies   il  n'ont    riens  fait  ;    mais  en 
contempt  de  ce  que  ledit  père  ne  retourna  point  devers 
eulx,  comme  promis  Tavoit,  mirent  ledit  Jehannin  es  fers 
et  en  très  mauvaise  prison  et  lui   ont  fait  soustenir  et 
porter  plu^urs  griefs,  oppressions  et  peine  corporelle  tant 
de  famine  come  autrement  ;  dont  il  fut  mal  disposé  et  en 
affaiblia  si  fort  en  certaine  espace  de  temps,  quMl  fut  ainsi 
détenu,  qu'il  y  cuida  finer  ses  jours  par  les  povreté,  tri- 
bulacion  et  misère  que  nosdis  ennemis  lui  firent  souffrir. 
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Et  il  soit  ainsi  que,  quant  nosdis  ennemis  apperceurent 
qu'ilz  ne  povoient  riens  avoir  de  lui  ne  duditGuillaumey 
son  père,  pour  destresse  quMlz  lui  feissent,  veans  aussi  qu^il 
estoit  sur  la  fin  de  ses  jours,  sUlz  eussent  persévéré  aux 
tribulations  dessusdictes,  iceulx  noz  ennemis  l'eussent 
introduit  et  amonnesté  de  chevauchier  avec  eulx  et  de  les 
servir»  en  lui  disant  que  se  ainsi  ne  le  vouloit  fere,  qu^ilz 
le  tendroient  mieulx  que  devant,  et  tant  que  icellui 
Jehannin,  veant  la  povreté  et  misère  oti  il  estoit  et  avoit 
esté  tant  de  famine  que  autrement,  et  pour  obvier  a  la 
mort  se  feust  soubzmis,  non  pas  de  bon  cuer  mais  par  la 
contrainte  et  durtez  dessusdictes,  a  chevauchier  avec  eulx 
et  a  les  servir  de  son  povoir,  sans  s'en  deffouir,  espérant 
et  pensant  en  son  cuer  que  il  s^eschapperoit  d'eulxleplus 
tost  qu'il  pourroit  avoir  lieu  et  temps  de  ce  fere;  et  par  ce 
moien  ait  chevauchié  en  pluseurs  courses  et  lieux  avec 
eulx  par  l'espace  d'un  an  ou  environ,  où  pluseurs  per- 
sonnes ont  esté  prises  et  mises  a  raençon  sans  ce  que  de  lui 
il  prenist,  frappast  ne  mist  a  raençon  aucunes  d'icelles 
personnes  ne  que  il  leur  feist  souffrir  aucune  peine  ou 
destresse  ne  ne  prenist  onques  riens  d'eulx  a  son  prouffit, 
ne  amendast  onques  de  butin  que  nosdis  ennemis  gain- 
gnassent,  si  non  de  ce  qu'ilz  lui  balloient  pour  sa  chaus- 
seure  et  pour  vivre  seulement,  et  sans  ce  aussi  que  durant 
icellui  temps  il  ait  peu  avoir  lieu,  espace  ne  hardement 
de  les  delaissier  ou  s'en  fouir,  telement  se  prenoient  près 
garde  de  lui,  et  aussi  pour  doubte  qu'ilz  ne  le  retour- 
nassent quérir  et  sondit  père  aussi  et  quMlz  ne  le  feissent 
mourir  ou  qu'ilz  ne  ardissent  les  hostel  et  héritages  de 
sondit  feu  père,  qui  sont  en  plat  pays,  jusques  a  nagaires 
qu'il  a  advisé  sçn  heure,  qu'il  s'est  eschapé  d'eulx  et  s'en 
est  retourné  par  devers  sondit  père,  en  entencion  d'estre 
et  demourer  nostre  vray  et  loial  subg^et  etobeissans,  come 
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loi  et  sondit  père  ont  tousjours  esté  et  qu'il  avoit  esté 
paravant,  et  corne  il  s'est  demonstré  de  les  delaissier  et 
soy  estre  eschappé  d'eulx  le  plus  tost  qu'il  a  peu.  Neant- 
moinsy  pour  ce  qu'il  les  a  serviz  et  ehevauchié  avecques 
eulx  par  la  manière  et  temps  dessusdis^  il  ne  se  oseroit 
bonnement  monstrer  au  pais  pour  doubte  et  rigueur  de 
justice...  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  pré- 
sentes a  nostre  bailli  d'Evreux...  Donné  a  Paris,  ou  mois 
de  novembre,  Tan  de  grâce  mil  II 11^  XXII II  et  de  nostre 
règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
Conseil.  Chembaut. 


LXIV.  —  Paris,  novembre  1424. 

Rémission  à  Jean  le  Monnier,  de  Serquigny^  clerc  au 
service  de  Robert  de  Carrouges^  qui,  sur  Pordre  de 
son  maître^  est  allé  en  Cotentin  vendre  les  biens  que 
ledit  de  Carrouges  possédait  dans  ce  pays  et  lui  en  a 
rapporté  le  prix,  alors  que  ce  dernier  s'hélait  déjà 
soustrait  à  l^ obéissance  des  Anglais  et  tenait  le  parti 
des  Français.  (JJ  173,  n.  18,  fol.  9  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis  char- 
nelz  de  Jehan  le  Monnier,  povre  clerc  natif  de  nostre  pais 
de  Normendie,  en  la  paroisse  de  Serquigny  (i),  ou 
diocèse  de  Lisieux,  contenant  que  des  Noël  ou  environ 
qui  fut  Tan  mil  IllI^et  XX  derrenierement  passé,  pour  les 
fortunes  et  occasion  de  la  guerre  qui  lorscouroit,  a  couru 
depuis  et  encor  a  cours  en  nostredit  pais  de  Normendie, 
ledit  Jehan  le  Monnier,  qui  en  son  temps  et  jeune  aage 

(i)  Serquigny,  Eure,  arr.  etcant.  de  Bernay. 
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avoit  tousjours  servi  les  gens  de  justice  et  autres  en  escrip- 
tures  et  autrement,  corne  povre  clerc  mercennaire,  voiant 
Tentrecours  et  fortune  d'icelle  guerre,  considérant  que 
sans  trouver  autre  voie  et  manière  de  fere,  il  ne  povoit 
avoir  sadiae  vie  et  substentacion  de  vivre  sans  mendicité 
piteuse,  et  pour  eschever  a  icelle,  desplaisamment  perdre 
son  temps  tant  en  estude  que  en  pratique,  vint  a  Postel  de 
maistre  Robert  de  Carrouges,  seigneur  du  Heu  (i),  lors 

(i)  Robert  de  Carrouges  (Carrouges,  Orne,  air.  d'Alençon)  éuit 
fils  de  Jean  de  Carrouges,  chevalier,  et  de  Marguerite  de  ThibouviUe. 
On  connait  le  célèbre  duel  judiciaire  soutenu  parce  dernier  à  Paris» 
le  29  décembre  1 386,  contre  Técuyer  normand  Jacques  le  Gris,  accusé 
de  viol  sur  la  j^ersonne  de  la  dame  de  Carrouges.  Cet  événement 
a  défrayé,  pendant  tout  le  Moyen-Age,  les  chroniques  et  les  traités  de 
gage  de  bjitaille.  Les  pièces  de  la  procédure  engagée  au  Parlement 
de  Paris  à  cette  occasion  ont  été  publiées  par  M.  Aug.  Le  Prévost 
dans  son  Histoire  de  la  commune  de  Saint- Martin-du-Tilleul  (Paris, 
184g,  p.  63,  102  et  suiv.).  Jean  de  Carrouges  périt  à  la  bataille  de 
Nicopolis  (28  septembre  1 396).  Son  fils  Robert,  dont  le  rôle  dans 
les  insurrections  normandes  a  été  parfaitement  mis  en  lumière  par 
M.  G.  Lefèvre-Pontalis  {La  Guerre  de  Partisans  dans  la  Haute. 
Normandie.  Bib.  de  V Ecole  des  Chartes^  LIV,  p.  497  et  suiv.),  fut 
un  des  premiers  seigneurs  normands  qui  se  rallièrent  au  parti 
anglais.  Le  4  mai  14 19,  Henri  V  lui  concédait  tous  les  héritages 
dcpenJnnt  de  la  succession  de  Marguerite  de  ThibouviUe,  sa  mère, 
morte  dans  l'obéissance  anglaise  {l^ttiqijiGVY,  Rôles  Norm.  et  Franc, ^ 
n.  529,  p.  88).  Ces  héritages  comprenaient  surtout  la  seigneurie 
de  Fontaine-la-Soret,  qui  appartenait  jadis  aux  ThibouviUe,  Robert 
de  Carrouges  était  également  propriétaire  à  Montfarville,  en  Coten- 
tin,  et  à  Carrouges.  Sa  défection  au  parti  anglais  lui  valut  la  confis- 
cation de  ses  biens.  Le  i3  juin  1424,  Henri  VI  transféra  au  capi- 
taine anglais  de  Saint-Gcrmain-en-Layc  et  de  la  Tour  de  Mont  joie, 
John  Hauford,  tous  les  héritages  de  Robert  de  Carrouges,  situés 
dans  les  bailliages  de  Rouen  et  de  Cotentin,  jusqu'à  la  valeur  de 
400  1.  t.  de  revenu  annuel  [Arch.  Nat.y  JJ  173,  n.  io3).  Robert  de 
Carrouges  était  sans  doute  parent  de  Thomas  de  Carrouges,  cheva- 
lier, qui  signa  la  capitulation  de  Honfleur,   le   a5  février   1419, 
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nostre  obéissant  et  a  présent  nostre  rebelle  et  désobéissant 
ou  mort,  corne  Ten  dit.  Lequel  de  Carrouges,  qui  pour 
lors  estoit  impourveu  de  personnes  congnoissant  estât  de 
Justice  et  procès,  et  qu'en  pluseurs  et  divers  lieux  il  avoit 
pluseurs  procès  a  rencontre  de  pluseurs  personnes,  et 
aussi  que  aucuns  de  noz  hommes  et  subgez,  doubtans  le 
fait  de  ladiae  guerre,  ne  se  estoient  osé  chargier  de  la 
procuracion  de  ses  causes,  querelles,  receptes  et  besoingnes, 
requist  très  instamment  ledit  Monnier  de  s^en  chargier. 
Et  depuis  ce,  par  très  grans  prières  a  lui  faictes  par  ledit 
de  Carrouges,  veant  que,  s^il  refusoit  ledit  service,  il  ne 
pourroit  pas  aucun  autre  trouver,  mais  pourroit  estre 
estrange  de  sa  vie  et  substentacion,  se  soubzmist  et  accorda 
fere  service  audit  Carrouges  et  Ta  toujours  depuis  fait  et 
continué  honnorablement  a  son  povoir.  Et  il  soit  ainsi 
que,  environ  Pasques  derrenierement  passées,  ledit  le 
Monnier  estant  malade  en  son  lit  et  non  congnoissant  la 

immédiatement  après  le  capitaine  français  de  la  place  (BRéQ.uiGNY, 
loc.  cit.f  n.  3i3),  et  qui  eut  des  démêlés  avec  le  Chapitre  de 
Rouen  pour  avoir  arraché  du  chœur  de  la  cathédrale,  au  mépris  du 
droit  d'asile,  un  prêtre  nommé  Robert  Yvelin.  Ce  Thomas  fut 
absous  par  le  Chapitre,  sur  la  demande  de  Jean  d'Harcourt,  lieute- 
nant général  du  roi  en  Normandie,  le  la  décembre  1417.  (Arch, 
départ,  de  la  Seine-Inférieure,  G  2122.)  On  trouve  encore,  à  la 
même  époque,  un  Jean  de  Carrouge,  écuycr,  sieur  d'Augeville, 
qui,  le  i3  février  1420  (n.  s.)i  rend  aveu  au  roi  Henri  V  pour  deux 
huitièmes  de  fiefs  nobles,  Tun,  provenant  de  son  héritage  et  situé 
dans  la  vicomte  d'Arqués,  en  la  paroisse  de  Quiévrecourt,  et  l'autre, 
qu'il  possède  du  chef  de  sa  femme,  dH*  Amisse  Hateleu,  sis  dans 
la  paroisse  de  Cottévrard,  au  hameau  de  Grosmesnil.  (Arch.  Nat., 
P  3o5,  fol.  26  recto.)  Le  i3  décembre  1435,  Jean  de  Carrouge 
vend  ce  dernier  héritage  à  Jean  de  la  Ferreuse,  pour  120  1.  t.,  à 
payer  en  blancs  de  10  deniers.  (Bbaurepaire,  Notes  et  documents 
concernant  Vétat  des  campagnes  de  la  H aute^ Normandie,  etc., 
chap.  VI.) 
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voulenté  secrète  et  indue  duditde  Carrouges,  son  maistre, 
ledit  de  Carrouges  vint  audit  Monnier  et  lui  dist  ces 
parolles  ou  semblables  en  substance  :  <  Vous,  Jehan  le 
a  Monnier,  estez  mon  procureur  et  receveur  ;  je  vous 
«f  exorte  et  fays  savoir  que  le  Roy  nostre  sire  ou  ses  offi- 
«  ciers  ont  fait  savoir  au  Neufbourg  que  un  chascun  qui 
«  a  biens  par  deçà  la  rivière  de  Saine  les  retraie  par  délia 
c  ou  pais  de  Caux,  pour  la  doubtc  et  crainte  des  ennemis 
at  et  adverseresdu  Roy  nostredit  seigneur.  Et  pourceque 
«  je  doubte  la  perdicion  des  miens  et  que  je  nesçay  quelle 
c  conclusion  la  chose  prendra  ne  a  quel  tiltre  ledit  cry  a 
«  esté  fait,  et  que  je  vouldroie  eschevera  toutes  riotes  et 
«  dangiers  et  avoir  le  mien  sauf,  et  que  vous  avez  con- 
«  gnoissance  a  pluseurs  marchans  et  personnes  du  pais, 
a  qui  de  vous  plus  legîercment  et  voluntairement  pour- 
u  ront  acheter  mes  biens  de  vous  en  mon  nom  sans  esdande 
^  que  de  moy  mesmes,  sans  moy  partir  de  la  subgession 
«  du  Roy,  mon  souverain  seigneur  et  en  aler  en  ma  terre 
'«  que  j  ay  en  Constantin,  vous  prie,  ainsique  fere  le  puis, 
a  et  charge,  se  mesiier  est,  que  tous  biens  que  vous  savez 
•  estre  en  ces  parties  et  a  moy  appartenir,  vous  les  vendez 
<T  et  distribuez  très  diligemment  a  mon  prouffit,  ainsi 
t  que,  vcu  ledit  cry,  en  vous  en  ay  confidence  et  pour 
'(  doubte  desdiz  ennemis,  car  la  chose  requiert  célérité  ;  et 
''  soiez  devers  moy  et  apportez  avec  vous,  a  la  saint  Jehan 
«  prouchainevenant,  aMorfarvineenConstentin(i),  tout 
c  Ter  et  argent  que  a  cause  de  mesdis  biens  qui  par  la 
<  vcndicion  par  vous  faicte  sera  receu,  se  de  moy  n^avez 
«  autres  nouvelles.  »  Durant  lequel  temps  ledit  le  Mon- 
nier, ja  soit  ce  qu'il  feust  flieble,  non  sachant,  corne  dit  est, 
la  voulenté  de  sondit  maistre,  et  pour  eschever  a  la  per- 

(i)  Montfarville,  Manche,  arr   de  Valognes,  cant.   de  Quettehou. 
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dicion  de  sesdiz  biens,  vendi  et  aliéna  lesdis  biens 
et  en  receut  l*or  et  Targent,  ainsi  que  chargié  lui 
estoit  par  ledit  de  Carrouges,  son  maistre,  et  que  fere  le 
pot.  Lequel  Carrouges,  lui  estant  desja  nostre  ennemi, 
rebelle  et  désobéissant,  manda  audit  le  Monnier  qu^il 
alast  devers  lui  es  parties  a  nous  subgectes  et  lui  portast 
ce  qu'il  avoit  reccu  a  cause  et  pour  raison  de  la  vendi- 
cion  desdis  biens.  Lequel  le  Monnier,  en  obtempérant  a 
la  voulenté  ou  commandement  de  sondit  maistre,  sans  le 
congié,  licence  ou  auctorité  de  nous  ou  nostre  justice,  par 
temptacion  d'ennemi  et  pour  la  paour  des  Anglois  qui  le 
menaçoient,  se  parti,  le  jour  de  la  Trinité  derrenierement 
passé  (  I  )  ou  environ,  de  nostredicte  obéissance  et  porta 
ledit  or  et  argent  dudit  de  Carrouges  son  maistre,  avecques 
la  declaracion  des  mises,  receptes  et  alienacion  par  lui 
faictes  durant  le  temps  qui  Tavoit  servy.  Avecques  les- 
quelz  noz  ennemis  ledit  Jehan  le  Monnier  a  tousjours 
depuis  demouré  avecques  ledit  de  Carrouges,  prétendant  a 
avoir  sa  descharge  et  compte  final  des  receptes  et  mises 
aliénées  et  entremises  par  lui  faictes  pour  ledit  de  Car- 
rouges. En  laquelle  nostre  obéissance,  pour  occasion 
dudit  cas,  ledit  le  Monnier  n'a  osé  depuis  ne  n'oseroit 
jamais  retourner  pour  doubte  et  crainte  de  justice...  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  au 
bailli  de  Rouen  et  d'Evreux...  Donné  a  Paris,  ou  mois 
de  novembre.  Tan  de  grâce  mil  CCCC  XXI III  et  le  tiers 
de  nostre  règne.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relaciondu 
Conseil.  Oger. 

(i)  i8  juin  1424.' 
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LXV.  —  Paris,  novembre  14S4. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Mallevillesur'le'^Bec, 
pour  avoir  tué  par  mé garde  d^un  coup  de  boule  un  de 
ses  cousins  avec  lequel  il  jouait,  (JJ  ij3,  n.  20,  fol. 
10  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l^umble  supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis  cbar- 
nelz  de  Pierres  Vitecoq,  de  Paagede  xxîiij  ans  ou  environ, 
povre  homme  vivant  de  la  peine  et  labour  que  par  chas- 
cun  jour  il  povoit  gangnier  a  la  peine  de  ses  braz,  sans 
estre  hérité  ne  possesseur  de  terres  dont  il  peust  avoir  sa 
vie  et  substentacion,  nagaires  demourant  en  la  parroisse 
de  Malleville  sur  le  Bec,  ou  diocèse  de  Rouen  (i),  conte- 
nant que  le  samedi  jour  de  rannunciacion  Nostre  Dame 
derrain  passée  (2),  entre  les  heures  de  soleil  levé  et  prime 
ou  environ,  un  jeune  homme  nommé  Robin  Patou,  de 
ladicte  parroisse  de  Malleville,  vint  en  Tostel  dudit  Vite- 
coq,  et  lui  dist  ces  parolles  ou  semblables  en  substance  : 
c  Pierres,  il  est  feste,  allons  nous  jouer  en  Tostel  Pierre  le 
Duc  !  »  Et  donc  y  alerent.  Duquel  hostel  ilz  trouvèrent 
les  deux  filz  dudit  Pierres  le  Duc,  Pun  nommé  Jehan  et 
Tautre  Robin^  et  Jehan  de  la  Champaigneet  Philippot 
Bouquetot,  tous  de  ladicte  parroisse,  aagez  chascun  de 
xxiiij  ans  ou  environ  ;  ouquel  hostel  il  survint  un  jeune 
enfant  de  Taage  de  xiiij  ans  ou  environ,  nommé  Guil- 
laume Vitecoq,  cousin  dudit  Pierres  Vitecoq  et  filz  de 
Jehan  Vitecoq  dit  Resble,  dudit  lieu  de  Malleville.  Et 
après  ce  que  partie  des  dessusdis  eurent  fait  raire  leurs 
barbes  et  arrondir  leurs  cheveulx,  ledit  Guillaume  Vite- 

(i)  Eure,  arr.  de  Bcrnay,  cant  de  Brionne. 
(2)  25  mars  1424. 
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coq,  qui  oudithostel  avoit  faitarondiretappareillierune 
bille,  laquelle  il  tenoit  lors  en  sa  main,  dist  joieusement 
sans  mal  penser  a  ceulx  qui  ilec  estoient  :  «  Il  nous  fault 
aler  billier  !»  Et  de  fait  commencèrent  a  biller  en  Tostel 
dudit  Pierres  le  Duc.  Et  a  pou  de  distance  de  temps,  lesdis 
Guillaume  Vitecoq  et  ledit  Jehan  le  Duc,  cousins  ger- 
mains de  frère  et  de  seur,  distrent  aux  autres  :  «  Il  nous 
esconvient  aler  jouer  ailleurs  en  un  jardin  près  d*îlec, 
appartenant  audit  Pierres  le  Duc!  »  Et  sur  ces  termes 
survint  un  nommé  Guillaume  Pèlerin,  de  Taage  de 
XV  ans  ou  environ,  lequel  avecques  tous  les  dessus- 
nommez,  excepté  ledit  Robin  le  Duc,  se  mist  en  la  com- 
paignie  de  tous  les  dessusdiz  et  alerent  oudit  jardin.  Et  en 
actendant  icellui  Robin  le  Duc,  commencèrent  a  billier, 
sans  faire  partie  par  entre  culx,  sans  y  mectre  or,  argent, 
gaige  et  sans  avoir  mal  appensement  ou  conspiracion  de 
hayne  les  uns  avecques  les  autres.  Et  lors  ledit  Pierre 
Vitecoq  fery  sa  bille  en  soy  jouant,  et  par  cas  de  fortune 
et  maie  advanture  fery  et  actigny  par  la  teste  ledit  Guil- 
laume Vitecoq,  son  cousin  ;  du  horion  de  laquelle  bille 
ledit  Guillaume  Vitecoq  demoura  come  tout  pasmé.  Et 
après  ce  se  respurdi  et  vint  avec  les  dessusdis  pour  quérir 
icelle  bille.  Et  tantost  après,  pour  deffaultde  bon  gouver- 
nement, morts^en  ensuit^en  la  personne  dudit  Guillaume 
Viiecoq.  Pour  occasion  duquel  cas,  ledit  Pierres  Vitecoq, 
doubtant  rigueur  de  justice,  s'est  absenté  du  pais...  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  aux 
bailliz  de  Rouen,  Evreux  et  Harecourt. . .  Donné  a  Paris, 
ou  mois  de  novembre.  Tan  de  grâce  mil  IIII^  XXIIII  et 
de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  rela- 
cion  du  Conseil.  Oger. 
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LXVl.  —  Paris,   novembre  1434* 

Rémission  à  un  laboureur  de  Bonneval,  qui,  pour  fuir 
la  vengeance  du  seigneur  de  Bien/aite,  auquel  il 
n^avait  pas  payé  la  moulte^  c'est-à»dire  une  gerbe  de 
blé  sur  dix'sept,  a  quitté  le  pays  et  est  allé  demeurer 
avec  les  Français  de  la  garnison  de  Sainte^Su^anne. 
(JJ  173,11.  23,  fol.  12  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  de  Jehan  Auvré,  de  la  parroissede 
Bonneval  en  la  viconté  d^Orbec  (  i  ),  ou  bailliage  de  Rouen, 
povre  homme  laboureur,  chargié  de  femme  et  en&ns,  que 
corne,  deux  ans  a  ou  environ,  ledit  Jehan  eust  chergié 
une  cherrecte  de  gerbes,  sans  paier  de  xvij  gerbes  une, 
pour  la  moite,  ou  seigneur  de  Bienfaicte  (2)  et  de  Helle- 
baudiere  (3).  Pour  laquelle  cause  le  prevost  dudit  Helie- 
baudiére  ot  prins  ladicte  cherecte,  laquelle  ledit  Jehan  lui 
rescouist,  et  sur  ce  feust  meu  débat  entre  eulx.  Pour  occa- 
sion duquel  débat,  ledit  Jehan,  doublant  ledit  seigneur 
de  Hellebaudiere  et  ses  gens  et  officiers  (4),  se  absenta  du 

(I)  Saint- Aubin-dc-Bonnc\'al,  Orne,  arr.  d*Argentan,  cant.  de 
Vimoutiers. 

(a)  Bicnfaitc,  Calvados,  arr.  de  Lisieux,  cant.  d'Orbec,  comm.  de 
Saint-Martin-dc-Bicnfaite. 

(3)  La  Halboudière,  même  cant.,  comm.  de  Familly. 

(41  Le  seigneur  de  Bicnfaite  et  de  la  Halboudièrc,  dont  il  est 
question  dans  ce  document,  avait  nom  Jean  de  BienfÎEÛte.  En  1409, 
de  concert  avec  Guillaume  de  Trousseauville,  chevalier,  sieur  du 
Sauchoy,  près  Cormeilles,  il  vend  une  rente  viagère  de  ao  1.  t.  à 
Nicole  Toustain,  maître  es  arts,  écuyer,  étudiant  à  Paris,  et  à  son 
frère,  bourgeois  de  Rouen.  (Beaurepaire,  Noies  et  Documents  sur 
l'état  des  campagnes,  ctCf  chap.  VH.)  Le  3  novembre  141 3,  il  rend 
aveu  au  roi  Charles  VI  pour  le  iîef  de  Bienfaite,  dont  le  chef  est 
assis  en  la  paroisse  de  Saint-Martin-de-Bienftûte  et  qui  s'étend  à 
celles  d*Orbec,  la  Halboudière,  la  Chapelle-Yvon,  Saint«Gennain4a- 
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pais  et  s'en  ala  demourer  avec  ceulx  de  la  garnison  de 
Saincte  Susanne,  noz  ennemis  et  adverseres  et  tenans 
le  parti  contraire,  et  ilec  se  soit  tenu  ettiengne  encores  de 
présent  et  avecques  eulx  ait  aucunesfois  couru,  pillé  et 
raençonné.  Pour  laquelle  cause  ledit  Jehan  n^oseroit 
retourner  en  nostre  obéissance...  Si  donnons  en  mande- 
ment par  ces  mesmes  présentes  a  nostre  bailli  de  Rouen, 
au  vîconte  d'Orbec. ..  Donné  a  Paris,  ou  mois  de 
novembre,  Pan  de  grâce  mil  CCCC  XXI III  et  de  nostre 
règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
conseil.  G.  de  Marc. 

LXVII.  —  Paris,  novembre  I424. 

Rémission  à  un  maréchal-f  errant  de  Carsix,  tenancier  de 
Robert  de  Carrouges,  qui  a  suivi  ce  dernier  dans  le 
pays  S  Auge  et  en  Cotentin  et  s^est  mis  comme  lui  au 
service  des  Français,  jusqu^à  Vépoque  de  la  bataille 
de  Vemeuil,  où  ledit  de  Carrouges  fut  tué.  (JJ  173, 
n.  3o,  fol.  i5  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis  char- 
Campagne,  Capellcs,  Le  Bennerey  et  Familly.  (Arch.  Nat.,  P  3o8, 
2iB«  part.,  fol.  5  verso.)  Autre  aveu  du  même,  daté  du  i*'  novembre 
14 14.  (Ibid.,  fol.  6  verso.)  Jean  de  Bienfaite  était,  lors  de  l'invasion 
anglaise,  capitaine  du  château  de  Courtonne.  Il  signa  en  cette 
qualité  la  capitulation  du  6  mars  141 8  (n.  st.)  avec  les  lieutenants 
du  duc  de  Gloucester.  (Mém.  de  la  Soc,  des  Antiq,  de  Norm.^  XV, 
26 5).  Il  ne  tarda  pas  sans  doute  à  se  rallier  à  la  cause  anglaise , 
car  le  3o  mai  1418,  Henri  V  lui  fait  don  du  fief  de  Bourgachard, 
d'une  valeur  de  3oo  1.  t.  de  revenu  annuel.  (Bréquigny,  Rôles 
Norm,  et  Franç.^  n.  i85.)  V.  également  sur  cette  famille  Rioult  db 
Nbu VILLE,  Les  Barons  d*Orbec.  (Afém.  de  la  Soc,  des  Antiq,  de 
Nomu,  XXX,  760). 
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nelz  de  Jehan  Lebret,  povre  homme  ouvrier  du  mesder 
de  mareschal  a  ferrer  chevaulx,  nagaires  demouram  en 
la  parroisse  de  Carresis,  soubz  la  seigneurie  de  Fontaines 
Lassorel,  ou  diocèse  de  Lisieux  (i),  contenant  que,  envi- 
ron Pasquesderrenierement  passées,  un  nommé  maistre 
Robert  de  Carrouges,  lors  nostre  homme  et  subget, 
seigneur  de  Carrouges  etdudit  lieu  de  Fontaines  (2),  vint 
audit  Lebret,  qui  estoit  en  sa  forge  faisant  sa  besoingne, 
et  lui  dist  ces  parolles  ou  semblables  en  substance  :  «  Vien 
ça,  mareschal,  il  me  esconvient  très  brief  aler  ou  pais  de 
Constentin  veoir  mes  hommes  et  savoir  comme  mes  terres 
et  les  autres  que  j*ay  en  pluseurs  et  divers  lieux  en 
Normandie  sont  gouvernées;  et  pour  ce  que  je  n'ay  point 
de  mareschal  pour  ferrer  mes  chevaulx,  je  te  prie  et 
charge,  se  mestier  est,  que  tu  te  faces  prest  pour  venir 
avec  moy  »,  sans  lui  declairer  autrement  sa  maie  voulenté, 

(i)Carsix,  Eure,  arron.  et  cant.  de  Bernay  ;  Fontaine-la-Soret, 
Eure,  arr.  Bernay,  cant.  de  Beaumont-le-Roger. 

(2)  Sur  Robert  de  Carrouges,  v.  plus  haut,  n.  LXIV,  note  a.  La 
seigeureric  de  Fontaine-la-Soret  était  passée,  vcra  i38o,  dans  la 
famille  de  Carrouges,  par  suite  du  mariage  de  Marguerite  de  Thi- 
bouvillc,  fille  unique  et  héritière  de  Robert,  seigneur  de  Fontaioe- 
la-Sorct,  avec  Jean  de  Carrouges,  chevalier,  père  de  Roben.  On  a 
vu  plus  haut  que  ce  dernier  était  aussi  propriétaire  à  MontfÎArville, 
en  Cotentin.  Ce  fief  avait  dû  lui  venir  également  des  Thibouville  ;  car 
nous  trouvons  aux  Arch.  Nat..  dans  le  registre  P  304,  fol.  189  verso, 
un  aveu  du  fief  de  Montfarville,  rendu  par  Robert  de  Thibouville, 
à  cause  de  Jeanne  de  Fricamps,  sa  femme  (3  février  1395,  n.  s.). 
Le  27  janvier  14 19,  Henri  V  maintient  Jeanne  de  Fricamps,  dame 
de  Montfarville  et  de  Fontainc-la-Soret  dans  la  possession  de  ces 
héritages,  suivant  les  termes  de  la  capitulation  consentie  par  le 
duc  de  Clarence  pour  le  château  de  la  Rivière-ThibouvUle  (Biti- 
«iuiGNY,  Rôles  Norm.  et  Franc,,  n.  271).  Le  29  février  145a 
(n.  s.),  Jean  de  Belleval,  écuycr,  rend  aveu  au  roi  Charles  Vil 
pour  la  terre  de  Montfarville  (Arch.  Nat.,  P  304,  fol.  aoo  recto). 
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intencion  et  propos  qu^il  avoit  de  soy  partir  de  nostre 
obéissance.  Auquel  commandement  ledit  Lebret,  qui 
estoit  homme  et  subget  dudit  de  Carrouges,  pour  doubte 
d^encourir  son  indignacion,  obtempéra,  non  sachant  icelle 
maie  voulenté  dudit  de  Carrouges,  et  ala  avec  ledit  de 
Carrouges  ou  pais  d'Auge,  de  Caen,  de  Sain(t  Lo,  et  de  là 
s^en  alerent  audit  lieu  de  Carrouges.  Ouquel  pais,  qui 
est  prouchain  de  noz  ennemis  et  adversaires,  ledit  Lebret 
n^avoit  aucune  congnoissance.  Et  tantost  après  qui  furent 
audit  lieu  de  Carrouges,  soudainement  icellui  Robert  de 
Carrouges,  sans  dire  ou  declerer  encore  audit  Lebret 
sadicte  maie  voulenté,  lui  dist  :  «  Montons  a  cheval  ».  Et 
eulz  montez,  icellui  de  Carrouges  se  ala  rendre  avecques 
nosdiz  ennemis  et  adverseres  et  a  tousjours  depuis 
demouré  ledit  Bret  avecques  lui  en  le  servant  de  sondit 
mestier  et  comme  varlet,  jusques  a  la  victorieuse  journée 
et  bataille  qui  moiennant  Taide  de  Dieu  fut  nagaires  pour 
nous  devant  Vernueil  contre  nosdiz  ennemis  et  adverseres^ 
A  laquelle  journée  icellui  de  Carrouges  fut  mon,  come 
Ten  dit  ;  sans  ce  que  onques  icellui  Jehan  le  Bret  ait 
pillé,  robe,  raençonné,  violé  églises,  ravies  femmes  ne 
bouté  feux  en  quelque  manière  que  ce  soit  contre  noz 
bienveillans  et  subgiez,  fors  soy  meslé  et  entremis  de  son- 
dit  mestier  de  marrescal  a  ferrer  chevaulx,  gangnant  sa 
vie.  Pouf  lesquelles  causes  ledit  Lebret  ne  osa  puis 
retourner  en  nostredicte  obéissance  ne  n'y  oseroit  jamais 
retourner  pour  doubte  et  crainte  de  rigueur  de  justice, 
come  dient  iceulx  supplians...  Si  donnons  en  mandement 
par  ces  mesmes  présentes  aux  bailiiz  de  Rouen  et 
d'Evreux...  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  novembre.  Tan  de 
grâce  mil  III1<^  XXII II  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi 
signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  conseil.  Oobr. 
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LXVIII.  —  Paris,  décembre  1424. 

Rémission  à  Guillaume  Autin,  marchand  de  Barenton, 
pour  avoir  vendu  des  chevaux  aux  Français  de  la 
garnison  de  Montaudin.  (JJ  \yi,  n.  36,  fol.  19  reao.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
i'umble  supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis  char- 
nelz  de  Guillaume  Autin,  marchant  de  Taage  de  zxx  ans 
ou  environ,  nostre  home  lige,  nagaires  demourant  en  la 
parroisse  de  Barenton  (i),  en  la  viconté  de  Mortaing, 
chargié  de  femme  grQsse,  contenant  que  corne  ledit  Guil- 
laume, pour  conduire  et  mener  le  fait  et  estât  de  sa  mar- 
chandise, eust  par  pluseurs  foiz  et  continuelment  depuis 
la  conqueste  faite  par  feu  nostre  très  chier  seigneur  et  père, 
cui  Dieu  pardoint,  et  le  traictié  de  la  paix  final  dVntre  noz 
deux  royaumes  de  France  et  d^Angleterre,  continué  le 
fait  de  sadite  marchandise  tousjours  en  nostre  subgecion 
et  obéissance,  et  jusques  a  un  an  ou  environ,  lui  aiant 
vendu  en  nostredite  subgecion  pluseurs  denrées  et 
marchandises,  considérant  que  Targent  quUl  en  avoit 
receu  estoit  dangereux  a  porter,  et  pour  essaier  a  tousjours 
gangnier  et  emploier  son  voyage  le  mieulx  qu'il  pourroit, 
achata  v  chevaulx,  lesquelz  il  mena  a  Caçn  ;  auquel  lieu 
il  les  garda  par  l'espace  de  six  sepmaines  ou  environ,  espé- 
rant trouver  marchant,  et  en  vendi  deux,  et  ne  pot  trouver 
marchant  pour  les  autres.  Et  adonc  se  parti  duditlieu  de 
Caen,  et  s^en  ala  en  ladite  paroisse  de  Barenton,  qui  est 
un  povre  hamel  et  village  descloz,  prouchain  de  noz  ville 
et  chastel  de  DanfTront  et  de  Maine  la  Juhes  (2)  et  autres 


(I)  Barenton,  Manche,  arr.  de  Mortain,  ch.-l.  decant. 
(a)  Domtront,  Grue,  ch.-l.  d*aiT.  —  Mayenne,  ch.-l.  d*arr.  de  la 
Mayenne. 
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forteresses  de  environ,  encores  occupées  par  noz  ennemis 
et  adverseres,  et  y  mena  iceulx  trois  chevaulx.  Et  tantost 
après  quMl  fut  arrivé  en  ladite  parroisse  et  mené  sesdiz 
chevaulx,  envoia  un  sien  varlei  devers  noz  souldoiers 
audit  lieu  de  Danffitent,  et  y  fist  mener  l'un  desdis 
chevaulx  pour  savoir  se  nosdis  souldoiers  le  vouldroient 
achacter,  dont  riens  ne  firent  ;  et  pour  ce  fut  ledit  cheval 
ramené  par  ledit  varlet  en  ladite  parroisse  de  Barenton. 
Et  a  bien  peu  de  temps  après  vint  a  la  congnoissance  de 
nosdis  ennemis  que  iceulx  chevaulx  estoient  en  icèlle 
parroisse,  et  vint  ung  nommé  Jehan  le  Court,  soy  disant 
de  la  garnison  de  Montaudin  (i);  lequel  dist  audit  Guil- 
laume Autin  :  c  J'ay  sceu  que  tu  as  de  bons  chevaulx,  je 
ne  te  vouldroie  fere  aucun  desplaisir;  mais  je  te  prie  que 
tu  les  me  vueilles  bailler,  et  je  te  paieray  le  pris  qu^ilz 
t'ont  cousté,  et  si  te  feray  une  autre  foiz  autant  de  cour- 
toisie ainsi  que  voisin  doit  fere  a  autre,  ou  autrement  il 
est  bien  en  ma  puissance  de  les  avoir,  et  si  ne  t^en  saray 
ja  gré,  car  je  le  puis  avoir  corne  de  bon  conquest  et 
prendre  ton  corps  prisonnier,  pour  ce  que  tu  es  Anglois 
et  je  suis  François  >.  Lequel  Guillaume  Autin,  doub- 
tant  la  prise  de  son  corps  et  perdicion  de  sesdis  chevaulx 
et  autres  biens,  et  pour  eschever  a  pluseurs  grans  incon- 
veniens,  vendi  audit  Jehan  le  Court  deux  desdis  chevaulx 
et  en  beurent  le  vin   ensemble   en  ladite  parroisse  de 

(i)  Mayenne,  arr.  de  la  Mayenne,  cant.  deLandivy.  La  garnison 
française  de  Montaudin,  sous  le  commandement  de  Pierre  le  Porc, 
chevalier,  ou  d*un  de  ses  lieutenants,  inquiétait  beaucoup  les 
Anglais  du  pays.  Avant  le  17  janvier  i43a,  Robert  de  Willughby 
fut  chargé  de  s'emparer  de  cette  place.  On  ne  sait  s*il  y  réussit,  du 
moins  à  cette  époque  ;  mais  ce  qu*il  y  a  de  certain,  c'est  que  cette 
forteresse  fut  détruite  peu  de  temps  après  et  qu'au  moment  de  la 
délivrance  du  pays,  il  n'en  restait  plus  que  des  ruines.  (Angot, 
Diction,  histor.  de  la  Mayenne,  III,  69.) 
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Barenton.  Et  oultre,  a  la  requeste  dudit  Court,  icellui 
Autin  lui  donna  une  espée  qu^il  avoit  lors,  et  a  viij  [outt 
ou  environ  de  lors  ensuivant,  vint  un  nommé  Jehan 
Girot,  de  la  garnison  du  Parc  ( i  ),  lequel  voult  avoir  et  ot 
de  fait  l'autre  cheval,  ainsi  que  4it  est,  dont  ledit  Guil- 
laume Autin  estoit desplaisant;  et  en  conclusion  commu- 
niquèrent Tun  avec  l'autre  telement  que  ledit  Autin  ot 
satisfacion  et  paiement  de  sondit  cheval  et  beurent 
ensemble  corne  dit  est.  Et  tantost  après  icellui  Jehan 
Gifot  fut  prins  et  amené  en  noz  prisons  audit  lieu  de 
Danffront  ;  auquel  lieu  il  pour  ses  démérites  a  esté  déca- 
pité. Et  pour  ce  que  il  semble  aucunement  audit  Guillaume 
Autin  que,  en  examinant  ledit  Jehan  Girot,  il  ait  dénoncé 
a  justice  icelle  vendicion  de  chevaulx,  icellui  Guillaume 
Autin,  doublant  rigueur  de  justice,  s^est  absenté  de  ladite 
parroisse...  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes 
présentes  au  bailli  de  Coustantin...  Donné  a  Paris,  ou 
mois  de  décembre,  Tan  de  grâce  mil  IIII^  XXIIII  et  de 
nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  rela- 
ciondu  conseil.  Oger. 

LXIX.  —  Paris,  décembre   1424. 

Rémission  à  Jean  le  Genure^  de  Sartilly,  pour  lé 
meurtre  de  Michel  le  Conteur,  de  Saint-Pierre^ 
Langer  s,  avec  lequel  il  s'était  pris  de  querelle,  en 
revenant  d'un  pèlerinage  à  Dr agey.  (JJ  173,  n.  41, 
fol.  21  verso. 

Henry,    etc..  Savoir   faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Pumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de  Jehan 

(i)  11  s*agit  probablement  ici  du  Parc-I'Ev£que,  comm.  de  Sainte- 
Pience  (arr.  Avrancbes,  cant  La  Haye-Pesnel),  château  fort  apparte- 
nant aux  évêques  d'Avranches. 
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le  Genure,  de  la  parroisse  de  Sartilly  (  i),  aagié  de  xxxvj  ans 
ou  environ,  contenant  corne  le  jour  de  la  feste  saint  Lau- 
rens  derrainement  passée  (2),  ledit  le  Genure  feust  aie  en 
la  compaignie  de  pluseurs  de  ses  voisins  et  d^autres  par 
bonne  devocion  a  une  assemblée  et  pèlerinage,  qui  estoit 
ledit  jour  en  la  parroisse  de  Dragié  (3) .  Et  en  eulx  retour- 
nant, feussent  alez  en  la  parroisse  de  Ronton  (4),  pour 
boire  et  prendre  leur  refeccion  en  Tostel  et  taverne  d'un 
nommé  le  Tellier.  Ouquel  hostel  estoit  un  nommé 
Michiel  le  Cousteur,  de  la  parroisse  de  Saint  Pierre  Lan- 
gier  (5),  qui  y  buvoit.  Et  leur  escot  paie,  se  départirent 
d'icelle  taverne,  pour  eulx  en  aler  chascun  en  sa  maison. 
Et  eulx  ainsi  estant  sur  le  chemin,  se  meurent  parolles 
entre  ledit  Jehan  le  Genure,  d^une  part,  et  ledit  Michiel  le 
Cousteur,  d^autre;  pour  raison  desquelles  ledit  Michiel 
retourna  en  un  hostel  près  d'ilec,  ouquel  il  print  ung 
baston,  et  tenant  icellui  baston,  ala  après  ledit  Jehan  le 
Genure,  en  lui  disant  que  il  estoit  bien  en  sa  puissance 
de  le  batre  ce  jour,  et  que  il  le  batroit  comme  un  noyer. 
Et  ledit  le  Genure  respondi  :  «  Je  y  seray  donques  ».  Et 
tant  se  meurent  parolles  d^un  costé  et  d'autre  que  icelui 
Michiel  frappa  dudit  baston  ledit  Jehan  le  Genure 
pluseurs  cops  sur  la  teste  et  ailleurs,  telement  que  il  lui 
fendi  la  teste  et  le  fist  cheoir  a  terre  et  eut  le  visage  tout 
plain  de  sang.  Lequel  le  Genure,  se  voyant  ainsi  villenné 
et  navré,  fut  esmu  et  troublé,  et  se  leva  de  terre,  et  d'un 
petit  coustel  qu'il  avoit  fery  ledit  Michiel  pluseurs  cops 
parmi  le  corps,  telemenrque  tantost  après  mort  s'en  ensuy . 

(i)  Manche,  arr.  d'Avranches,  ch.-l.  de  cant. 

(2)  10  août  1424. 

(3)  Dragey,  Manche,  arr.  d'Avranches,  cant.  de  Sartilly. 

(4)  Ronthon,  même  canton. 

(5)  Saint-Pierre-Langers,  même  canton. 
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Pour  occasion  duquel  cas,  ledit  Jehan  le  Genure,  doub- 
lant rigueur  de  justice,  s^est  absenté  du  pais...  Sera 
prisonnier  xv  jours  au  pain  et  a  Teaue.  Si  donnons  en 
mandement  par  ces  présentes  au  bailli  de  Coustentin,  au 
viconte  d^Avranches...  Donné  a  Paris,  ou  mois  de 
décembre^  Tan  de  grâce  mil  IIII^  et  XXIIII  et  de  nostre 
règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
Conseil.  Oger. 


LXX.  —  Paris,  décembre  14x4. 

Rémission  à  Robert  le  Paumier,  de  Chicheboville^  au 
diocèse  de  Bayeux,  inculpé  de  complicité  dans  le 
meurtre  de  deux  Anglais,  qui  étaient  venus  dans 
cette  paroisse  pour  piller  et  qui  furent  tués  la  nuit  par 
des  gens  du  pays  dans  un  hôtel  qu'ils  venaient  de 
mettre  à  sac.  (JJ  173,  n.  44,  fol.  22  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
l'umbie  suppiicacion  de  Robert  le  Paumier,  dit  Roussel, 
povre  simples  homs  laboureur  de  braz,  aagié  delx  ans  ou 
environ,  chargié  de  femme  et  petiz  enfans,  demourant  en 
laparroisse  de  Chymceboville  (i),  ou  diocèse  de  Baieux, 
contenant  come,  au  devant  de  la  reddicion  faite  de  la  ville 
de  Faloîse  a  feu  nostre  très  chier  seigneur  et  père,  cui  Dieu 
pardoint  (2),  et  environ  la  saint  Martin  d'iver  mil  IIII^ 
XVII,  feussent  venuz  en  ladite  ville  de  Chymceboville 
deux  hommes  parlant  langage  estrange,  que  on  ne  enten- 
doit  point,  et  ne  savoit  on  se  c^estoient  Bretons,  Anglois, 

(0  Chichcboville,  Calvados,  arr.  de  Cacn,  cant.  de  Bourguébus. 

(a)  F*alaise  capitula  le  20  décembre  141 7  et  se  rendit  le  a  janvier 
suivant.  Son  château  capitula  le  i«r  février  1418  et  ne  se  rendit  que 
le  16.  (Bréquigny,  Rôles  Norm.  et  Franc.,  n.  a54.) 
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Escoçoys  ou  autres  gens  ;  lesquelz  se  feussent  logiez  en 
l'ostel  de  Guillaume  le  Paumier  d'icelle  ville.  Eulx 
estans  en  laquelle  ville,  ilz  eussent  demandé  aux  bonnes 
gens  d'icelle  pluseurs  choses  que  on  ne  entendoit  point, 
et  pour  ce  ne  leur  savoit  on  que  baillier.  En  contempt  de 
quoy ,  ilz  eussent  £ait  a  icelles  bonnes  gens  moult  d^oppres- 
sions  et  molestacions,  en  frappant  sur  aucuns  d^eulx  de 
leurs  espées  toutes  nues,  et  en  icelles  tirant  pluseurs  foiz 
pour  les  en  frapper.  Et  entre  les  autres  oppressions,  eulx 
estans  logiez  oudit  hostel  dudit  Guillaume  le  Paumier, 
eussent  lesdiz  deux  hommes  qui  estoient  Anglois,  corne 
depuis  a  esté  sceu,  donné  et  baillé  pluseurs  cops  d^espée 
audit  Guillaume  le  Paumier  et  a  Alips  sa  femme,  et 
encores  non  contens  de  ce,  serché  leurdit  hostel  et  assem- 
blé en  un  moncel  leurs  biens  estans  «n  icellui,  pour  iceulx 
emporter  et  eulx  en  aler  atout.  Et  ce  fait  se  fussent  alez 
couchier  tous  vestuz  emprès  leurs  chevaulx,  afin  que  plus 
matin  s^en  peussent  aler  et  feussent  plus  tost  prests.  Pour 
laquelle  cause,  ladite  Alips,  qui  fut  comme  toute  horsde  son 
bon  sens  et  mémoire,  pour  ce  qu'elle  veoitqu'ilzvouloient 
emporter  leursdiz  biens,  après  ce  que  lesdis  deux  Anglois 
furent  endormiz  et  que  ledit  Guillaume,  son  mary,  se  fut 
retrait  et  aie  couchier,  tout  desconforté,  se  fcusi  partie  de 
sondit  hostel,  sans  le  sceu  de  sondit  mary  et  venue  toute 
esmeue  et  desconfortée  par  devers  Jehan  Paumier,  dit 
Roussel,  filz  dudit  suppliant,  pour  lors  aagié  de  xxj  an  ou 
environ,  et  Guillaume  Paumier,  dit  Roussel,  aussi  son 
filz,  et  frère  dudit  Jehan,  aagié  lors  de  xxv  ans  ou  environ, 
qui  estoient  en  un  jardin  près  sondit  hostel,  avec  Jehan 
Germain,ThomasMachet,  Robin  Germain,  Jehan  Guibert 
et  autres  de  ladite  parroisse,  qui  pareillement  avoient  perdu 
leurs  biens  parles  pilleries  et  roberies  que  leur  avoient 
fait  les  gens  d'armes  tant  d^un  costé  qued^autre.  Lesquelz, 


temptez  de  l'ennemy  et  a  la  requeste  ou  innortacion  de 
ladite  Alips,  feussent  venuz  a  Puys  dudit  hostel  dudit 
Guillaume  le  Paumier,  qui  encores  estoit  couchié  en 
sondit  lit,  garniz  de  bastons,  les  uns  ferrez,  les  autres  noUi 
et  frappèrent  audit  huys.  Et  tantost  que  lesdis  Anglois 
oirent  Teffroy,  se  feussent  levez  et  de  grand  et  félon 
courage  venuz  a  icellui  huys,  leurs  espées  toutes  nues,  dont 
ilz  cuiderent  frapper  l'un  des  dessusdis;  toutesfoîs  par  la 
résistance  qu^ilz  firent,  ilz  entrèrent  dedans  ledit  hostel  et 
osterent  à  iceulx  Anglois  leurs  espées,  dont  en  icelle 
eschauffeture  et  conflict  ilz  leur  donnèrent  aucuns  cops  et 
colées,  telement  que  lors  mort  s'en  ensuy  en  leurs  per- 
sonnes. Et  combien  que  dudit  fait  et  cas,  qui  tousjours 
depuis  a  esté  celé,  fors  jusques  a  la  saint  Michiel  derrain 
passée  ou  environ,  que  un  petit  enfant,  qui  de  présent  sert 
a  un  Anglois,  qui  vit  porter  les  corps  desdis  Anglois  en 
terre,  l'a  révélé,  ledit  suppliant  ne  feust  aucunement  parti- 
cipant ne  consentant,  et  n'en  eust  ne  ait  riens  sceu 
jusques  après  icellui  advenu,  neantmoins  pour  ce  que 
scsdis  deux  enfans  furent  prins  quant  ledit  cas  advint  et 
eurent  a  leur  partetporcion  aucune  partie  de  la  destrousse 
desdis  Anglois,  montant  jusques  a  la  valeur  delxs.  t.  ou 
environ,  qu'ilz  emportèrent  oudit  hostel  dudit  suppliant, 
leur  père,  laquelle  chose  il  a  depuis  sceue,  teue  et  celée, 
ja  soit  ce  que  lors  n'en  sceust  riens  et  n'eust  pas  esté  de 
son  consentement,  il,  doubtant  rigueur  de  justice,  s*est 
absenté  de  ladite  ville. . .  Si  donnons  en  mandement  aux 
bailliz  et  vicontes  de  Caen  et  Alençon. . .  Donné  a  Paris, 
ou  mois  de  décembre.  Tan  de  grâce  mil  CCCC  XXI III 
et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  J  .  de  Drosay.  (i) 

(i)  Au  mois  de  juin  I4a5,  des  lettres  de  rémission,  relatives  au 
même  fait,  sont  accordées  à  Guillaume  le  Paumier,  à  Robin  Ger- 


LXXL  —  Paris,  décembre  1424. 

Rémission  à  Richard  Mesiier  de  Coulonces,  coupable 
ér avoir,  aux  noces  d'un  de  ses  cousins,  frappé  mortel- 
lement un  certain  Jouvet  Pennier,  qui,  ayant  demandé 
du  vin  pour  un  gentilhomme  de  sa  compaignie,  s'était 
fâché  de  ne  recevoir  que  de  Teau,  (JJ  173,  n.  45, 
fol.  23  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  des  amis  charnelz  de  Richart 
Mesiier,  povre  homme  laboureur  chargié  de  femme  et  de 
huit  enfans,  de  la  parroisse  de  Coulonges,  en  la  viconté 
de  Vire  (i),  contenant  comme  environ  la  feste  de  Saint 
Martin  driver  derrenierement  passée  (2),  se  soit  marié  ung 
sien  cousin  et  voisin,  nommé  Thomin  Pennier;  aux 
espousailles  et  nopces  duquel  Thomin  fut  et  ala  ledit 
Richan,  en  la  compaignie  d'un  sien  voisin  et  compère, 
nommé  Jouvet  Pennier.  Après  le  disner  desquelles 
nopces,  et  quMlz  eurent  fait  très  bonne  chiere>  se  party 
ledit  Jouvet  Pennier,  pour  convoyer  un  escuier  du  pais, 
nommé  Regnault  Rouaut»  et  autres  en  sa  compaignie.  Et 
incontinant  eulx  partiz  de  Tostel  où  estoient  lesdictes 
nopces,  et  estans  en  un  hostel  près  d'ilec,  eust  icellui 
Jouvet  envoyé,  ou  lui  venu  en  sa  personne,  si  come  Ten 
dit,  quérir  du  vin  ou  autre  buvrage  desdictes  nopces, 
pour  fere  boire  ledit  escuier  et  ceulx  de  sa  compaignie. 
Auquel  Ten  bailla  de  Teaue  seulement,  come  Ten  dit 
estre  apparu  quand  il  cuida  fere  boire  ledit  escuier;  dont 

main  et  à  Jean  Germain,  laboureurs  et  pères  de  famille  de  la 
paroisse  de  Chicheboville.  (Arch.  Nat.,  JJ  173,  n.  170,  171  et  17a, 
fol.  88-89.) 

(1)  Coulonces,  Calvados,  arr.  et  cant.  de  Vire. 

{%)  1 1  novembre  1424. 
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il  fut  très  honteux  et  cou  rroudé.  Et  pour  ce,  tout  indigné, 
retourna  au  lieu  où  estoient  lesdictes  nopces,  et  trouva 
ledit  Richard  et  autres  en  sa  compaignie,  et  lui  dist  que 
c^estoit  une  grant  vilenie  et  deshonneur  a  lui  faicte  de  lui 
avoir  baillé  de  Teaue  pour  fere  boire  aux  gentilz  hommes. 
Et  pour  ce  ledit  suppliant,  qui  n'y  pensoit  a  nul  mal,  et 
ne  savoit  rien  de  la  besongne,  lui  dist  par  manière 
d'esbatement,  et  corne  a  son  singulier  amy,  qu'il  ne  se 
souciast  de  ce  et  que  eulx  mesmes  en  buvoient  bien  sou* 
vent.  A  laquelle  response  ledit  Jouvet,  continuant  en  sa 
rigueur,  lui  dist  très  malgracieusement  qui  lui  en  âiisoit 
parler,  et  que  lui  ne  tout  son  lignage  ne  valurent  oncques 
riens,  et  autres  très  rigoureuses  parolles.  Et  de  fait  tira  un 
coustel  de  charue  qu'il  avoit  et  en  cuida  ferir  ledit 
Richard  sur  la  teste.  Lequel  Richard,  en  reppellantla 
force  et  malivolence  dudit  Jouvet,  et  qui  estoit  tout 
esbahy  et  courroucié  de  ceulx  qui  lui  avoient  baillé 
ladicte  eaue,  mist  au  devant  un  baston  qu'il  avoit,  nommé 
hachecte  noirroise,  et  receut  ledit  cop.  Et  depuis  s'entrc- 
prindrent  aux  corps  et  aux  draps  et  gecterent  Tun  l'autre 
a  terre.  Et  quand  ilz  furent  relevez,  mist  ledit  Richard  sa 
main  a  sadicte  hachete  ;  et  lui  doubtant  la  force  dudit 
Jouvet,  et  pour  reppeller  icelle,  feryt  ledit  Jouvet  sans  lui 
fere  sang,  mutilacion  ne  plaie,  mais  s'accrocha  sadiae 
hache  a  la  robe  dudit  Jouvet  ;  lequel  par  force  la  lui  osta 
et  print  par  devers  lui.  Et  ce  fait,  ledit  Jouvet,  continuant 
en  sa  fureur,  s'approucha  et  vint  au  filz  dudit  Richard, 
qui  parloit  a  une  autre  personne  et  ne  lui  avoit  mesdit  ne 
meffait,  et  de  ladicte  hachecte  ou  autre  baston  le  frappa 
tclcment  par  le  visaige  qu'il  le  navra  a  sang  et  a  plaie. 
Et  en  ce  point  se  parti  ledit  suppliant,  6i  un  homme  en 
sa  compaignie,  de  la  place,  ainsi  esmeu  et  courroucié  des- 
dictes deux  invasions  d  udit  Jouvet  Pennier,  pour  retourner 
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en  son  hostel.  Et  ainsi  qu'il  fut  un  pou  eslongnié  de  ladicte 
place,  et  qu'il  estoit  a  passer  une  bresche  d^un  fossé  estant 
auprès  dudit  lieu,  apperceut  ledit  J ou vet  Pennier,  qui  por- 
toit  a  son  col  ladicte  hache  norroise,  qui  lui  avoit  ostée,  et 
lui  sembla  qu^il  lui  venoit  courir  sus;  icellui  Richard» 
doubtantsa  rigueur  et  remembrant  comment  il  l'avoit  pre- 
mièrement assailli  et  depuis  avoit  bastusonfilz,prinst  un 
baston  de  hous  a  grans  broz,  que  avoit  celui  qui  estoit  en 
sa  compaignie.  Lequel  homme,  incontinent  que  il  eust 
prins  ledit  baston,  s'en  ala  et  laissa  eulx  deux,  et  dudit 
baston,  pour  doubte  de  Tinvasion  dudit  Jouvet,  le  frappa 
ledit  Richard  sur  la  teste  deux  ou  trois  foiz,  telement  quUl 
chey  a  terre.  Et  incontinant  qu^il  fust  ainsi  cheu,mist  jus 
ledit  baston  et  se  absenta  ;  de  laquelle  bateure  icellui 
Jouvet,  par  faulte  de  garde  ou  autrement,  ala  de  vie  a 
trespassement  v  jours  après  ou  environ.  Pour  lequel  cas 
ledit  Richard,  doubtant  rigueur  de  justice,  s'est  absenté 
du  pais...  Si  donnons  en  mandement  aux  bailliz  de 
Caen  et  de  Constantin  et  au  viconte  de  Vire...  Donné  a 
Paris,  ou  mois  de  décembre,  Tan  de  grâce  mil  IIII^ 
X XII II  et  le  II I«  de  nostre  règne.  Ainsi  signé  :  Par  le 
Roy,  a  la  relacion  du  conseil.  J.  de  Bethisy. 

LXXII.  —  Rouen,  janvier  I4a5  (n.  s.). 

Rémission  à  Jean  le  Sénéchal,  écuyer,  qui  a  été  présent 
à  la  détrousse,  faite  à  Bernay  par  les  brigands,  de 
plusieurs  Anglais  échappés  de  la  bataille  de  VemeuiL 
(JJ  172,  n.  604,  fol.  334  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Jehan  le  Seneschal  (i),  escuier, 

(i)  Ce  gentilhomme  appartenait  sans  doute  à  la  famille  de  Jean 
le  Sénéchal  (Jean  de  Saint-Pierre^  dit  le  Sénéchal,  ténéchtl  d'Eu), 


\ 
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nagaires  prisonnier  de  noz  ennemis  et  adversaires,  œn- 
tenant  comme  tantost  après  le  jour  de  la  victoire  qae 
nostre  benoît  Créateur  nous  voulu  de  sa  grâce  nagaires 
envoier  devant  Vernueil,  soubz  le  gouvernement  de 
nostre  très  chier  et  très  amé  oncle  Jehan,  régent  nostre 
royaume  de  France,  duc  de  Bedford,  pluseurs  variez, 
pages  et  autres  gens  de  lasche  courage  se  feussent  partiz 
de  la  bataille  et  compaignie  de  nostredit  oncle  et  eussent 
publié  en  pluseurs  lieux  de  nostre  pais  de  Normandie 
que  nostredit  oncle  estoit  desconfit  et  ladiae  bataille 
perdue  pour  nous.  A  l'occasion  de  la[quelle]  tumeur, 
autres  personnes  se  feussent  mis  sus,  en  induisant  plu- 
seurs simples  gens  de  villages  dudit  pais  et  autres  de 
nostre  obéissance,  afin  de  eulx  mectre  sus  pour  eulx 
rebeller  a  rencontre  de  nous  et  de  donner  aide  etconfbn 
a  noz  ennemis  et  adversaires.  Par  l'induccion  desquels 
ledit  suppliant  et  Jehan  le  Pourry,  souldainnement  sous- 
pris,  s'esmeurent  avec  eulx.  Et  soit  ainsi  que  le  jour  de 
ladicte  bataille,  icellui  Jehan  le  Pourry  et  ledit  suppliant, 
qui  adonc  avoit  saufconduit  de  nosdiz  ennemis,  des- 

le  plus  célèbre  des  auteurs  des  Cent  Ballades,  poète  très  estimé  au 
XV"  siècle  (V.  Les  Cent  Ballades,  cdit.  Gaston  Raynaud  pour  la 
Soc.  des  Ane.  Textes).  Cette  famille  était  normande.  Le  9  janvier 
1408  (n.  st.),  Jean  le  Sénéchal,  demeurant  à  Quiberville-sur-Mer, 
rend  aveu  au  roi  Charles  VI  pour  le  fief  d*Angiens  situé  paroisses 
d*Ouvillc  et  de  Quibcrville»  vicomte  d'Arqués,  et  tenu  du  roi  à 
cause  du  comté  de  Longucville.  (Arch.  Nat.,  P  3o3,  f*  pan., 
fol.  74  recto,  et  2«  pan,,  fol.  176  recto.)  Le  aa  juin  1409,  autre 
aveu  du  même  pour  un  fief  sis  à  Notre-Dame-de-Bondeville  et,  par 
extension,  à  Saint-Denis-de-Bondeville,  Le  Homme,  Maromme,  et 
pour  une  fieffcrme  appelée  le  Ficf-le-Roy,  à  Limésy.  (Ibid,,  P  3o5, 
fol.  3  recto.)  Trois  sceaux  de  Jean  le  Sénéchal,  appendus  à  des 
quittances  de  gages  des  22  décembre  1374,  aS  mars  1389  (n.  st.)  et 
i5  octobre  1391,  ont  été  décrits  par  Dbmay,  In»,  des  Sceaux  d€  la 
CoU,  Clairambault,  n^  8549,  853o  et  853 1. 
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quelz  il  avoit  esté  de  nouvel  prisonnier,  eussent  trouvé 
en  la  ville  de  Bernay  Colin  le  Barbier,  le  paige  du  capi- 
taine dudit  lieu  de  Bernay  et  autres  qui  aloient  a  leur 
avantage  hors  de  ladicte  ville.  Lesquclz,  comme  ilz  di- 
soient, trouvèrent  deux  pages,  dont  Tun  fut  destroussé  de 
ses  cheval  et  vouges  et  Tautre  paage  s'en  ala  après.  De 
laquelle  destrousse  ledit  suppliant  acheta  dudit  Barbier 
et  de  ses  compaignons  un  cheval  pour  le  pris  de  xij  escuz, 
qui  doivent  estre  partiz  et  mis  a  butin  entre  eulx,  dont 
lesdis  suppliant  et  Pourry  n'orent  onques  riens.  Depuis 
lesquelles  choses  ledit  Pourry  et  suppliant,  après  ce  qu'ilz 
furent  passez  par  Tostel  dudit  suppliant,  où  il  lui  fut  dit 
que  les  brigans  le  queroient  pour  le  prendre,  s^en  alerent 
près  de  Tostel  de  la  dame  des  Champs,  ouquel  estoient 
pluseurs  chevaulx  que  aucuns  pages  avoient  amenez  de 
la  bataille,  disans  que  tout  estoit  perdu.  Par  quoy  plu- 
seurs brigans  et  autres  povres  gens  et  de  petit  estât,  qui 
en  avoient  oy  parler,  qui  trouvèrent  lesdis  Pourry  et  sup- 
pliant, vouldrent  iceulx  prendre  leurs  prisonniers.  Aus- 
quelz  icellui  suppliant  dist  que  il  estoit  prisonnier,  en 
leur  montrant  sondit  saufconduit,  et  firent  lesdis  brigans 
tant  que  il  convint  que  lesdis  Pourry  et  suppliant  alas- 
sent  jusques  près  d^cellui  manoir  des  Champs,  oti  iceulx 
brigans  entrèrent  et  prindrent  lescfis  chevaulx  et  ce  que 
ilz  trouvèrent  et  atant  s^en  alerent.  De  laquelle  destrousse 
ledit  suppliant  n^ot  aucune  chose;  mais  combien  que  il 
ne  feust  a  ce  présent  ne  aidant,  il  voulut,  pour  obéir 
ausdis  brigans  qui  a  celé  contraingnirent,  ou  autrement 
ilz  Teussent  prins  et  amené  prisonnier,  que  il  se  consen- 
tist  a  ladicte  destrousse,  et  n^ala  pas  a  ladicte  journée,  car 
il  en  estoit  exempt  pour  ce  qu^il  estoit  prisonnier  come 
dit  est.  Pour  occasion  duquel  cas,  et  aussi  pour  la  faulte 
et  mençonge  que  on  avoit  donné  a  entendre  ausdictes 
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simples  gens,  ledit  suppliant,  aiant  desplaisir  de  ladicte 
entreprinse,  doubtant  rigueur  de  justice,  s'est  absenté  du 

pays  et  n'y  oseroit  repairier  ne  converser Il  paiera  a 

nostre  amé  Durant  de  Tieuville,  escuier,  commis  a  re- 
cevoir les  amendes  es  parties  d^Auge,  la  somme  de  dix 
livres  tournois  ou  autre  plus  grant  somme  selon  sa  fa- 
culté, a  l'arbitrage  dudit  commis,  pour  icelle  estre  em- 
ploiée  et  convertie  es  ediffices  et  ouvrages  de  nostre  for- 
teresse de  Harfleu Si  donnons  en  mandement  au 

bailli  de  Rouen. . .  Donné  à  Rouen,  ou  mois  de  janvier, 
Tan  de  grâce  mil  CCCC  XXII II  et  de  nostre  règne  le 
tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil.  J.  de  Rinel. 


LXXIII.  —  Rouen,  janvier  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  une  femme  de  Boulon,  enfermée  dans  les 
prisons  de  Caen^  pour  avoir  entretenu  commerce 
avec  un  brigand,  (JJ  172,  n.  609,  fol.  337  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  de  Perrecte,  femme  de  Guillaume 
le  Jumel,  demourant  en  la  parroisse  de  Boulon,  en  la 
viconté  de  Saint-Silvin  (i),  chargée  de  pluseurs  enffans, 
contenant  come  pour  lors  que  un  nommé  Jehan  Michiel 
estoit  brigant,  et  au  temps  qu^il  vivoit,  icellui  brigant 
feust  venu  en  son  hostel,  en  l'absence  de  sondit  mary,  et 
eust  baillé  a  icelle  suppliante  une  penne  d^escureux  et  un 
bissac  de  toille,  ouquel  il  avoit  deux  balences  et  du  vif 
argent,  noiz  de  galles,  coupperose,  rigolice  et  environ  dix 
livres  de  cire;  lesquelles  choses  lui  bailla  pour  convertir 
et  emploier  au  bien  et  salut  de  son  ame,  se  il  aloit  de  vie 

(i)  Calvados,  arr.  de  Falaise,  cant.  de  Bretteville-sur-LAixe. 


177 

atrespassement;  et  n^eust  osé  ladicte  suppliante  refuser 
a  les  prendre  pour  doubte  que  il  et  ses  compaignons  ne 
lui  eussent  ars  son  manoir  ou  porté  autre  grant  dom- 
maige  de  corps  ou  de  biens.  Et  depuis  le  trespassement 
d'icellui  Jehan  Michiel,  brigant,  icelle  suppliante  eust 
vendu  icelle  penne  la  somme  de  quatre  livres,  dix  solz 
tournois,  et  ladicte  cire  fut  une  partie  rendue  a  deux 
marchans  a  qui  elle  estoit  et  le  demourant  mis  et  emploie 
en  torches  a  Teglisedudit  lieu  de  Boulon,  et  n'eut  onques 
voulenté  ne  entencîon  icelle  suppliante  de  en  retenir  au- 
cune chose.  Mais  pour  doubte  de  estre  reprise  par  justice 
ou  autrement  de  fere  fere  aucun  service  divin  pour  ledit 
brigant,  a  dififeré  de  convertir  des  autres  choses,  c'est  assa- 
voir Targent  de  la  penne  dessusdicte  et  autres  menues 
choses,  au  bien  de  Tame  d'icellui  brigant.  Et  avec  ce  icelle 
suppliante  eust  une  autres  foiz  porté  audit  Jehan  Michiel, 
brigant,  une  potée  de  purée,  qui  fut  mengée  et  distribuée 
es  bois  par  ledit  Michiel  et  autres  brigans.  Et  pour  ce  que 
icellui  Michiel  avoit  ars  un  fournel,  qui  estoit  a  ladicte 
suppliante,  icellui  Michiel  avoit  baillé  a  ladicte  sup- 
pliante dix  solz  de  monnoie,  et  s*en  estoit  retournée  en 
sondit  hostel,  qui  estoit  assez  auprès  des  bois,  oti  les  bri- 
gans souloient  converser  souvent  ou  paravant  que  l'or- 
donnance qui  a  esté  mise  sus  de  par  le  Roy  feust  faicte. 
Et  a  l'occasion  desquelles  choses,  icelle  suppliante  a  esté 
mise  en  noz  prisons  a  Caen,  oti  elle  a  esté  très  longue- 
ment et  encores  est  et  y  pourroit  finer,ses  jours  miséra- 
blement  Si  donnons  en  mandement  au  bailli  d'A- 

lençon  et  viconte  de  Saint  Silvin Donné  a  Rouen, 

ou  mois  de  janvier,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  XXII II 
et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil. 

J.  DB  RiNEL. 
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LXXIV.  —  Paris,  janvier  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  Jean  le  Deuc,  de  Sortosville*en''Beaummif 
accusé  de  complicité  dans  un  vol  commis  au  préju- 
dice d'un  nommé  Perrin  Cuquemelle,  dudit  lieu. 
(JJ  173,  n.  53.  fol.  28  vcrto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Jehan  le  Deuc,  povre  homme  chargié  de  femme  et  d'en- 
fans,  demourant  en  la  parroisse  de  Sortoville  lez  Brique- 
bec  (i  ),  de  la  viconté  de  Valongnes,  ou  bailliage  de  Cous- 
tantin,  contenant  que  puis  trois  ans  ença  ou  environ  ledit 
Jehan  de  Deuc  et  un  nommé  Richard  Autin,  pour  lors 
demourant  en  ladite  parroisse,  eulx  deux  venans  ensemble 
du  marché  de  Briquebec,  icellui  Richart  dist  audit  Jehan 
le  Deuc  que  il  a  voit  entencion  et  voulenté  de  fere  ou  fere 
fere  desplaisir  et  dommaige  a  un  nommé  Perrin  Cuque- 
mêle,  de  la  parroisse  dudit  Sortoville,  pour  desplaisir 
qu'il  lui  avoit  fait,  sur  ce  que  icellui  Perrin  Tavoit  accusé 
et  pluseurs  autres  de  ladite  parroisse  envers  le  seigneur 
dudit  Sorteville  de  rentes  recelées  par  ledit  Richard,  pour 
laquelle  chose  ledit  Richard  avoit  esté  grandement  dom- 
maige, sans  autrement  declairer  quel  dommaige  ne  en 
quelle  manière  il  le  vouloit  fere.  A  quoy  respondi  ledit 
Jehan  le  Deuc  que  qui  feroit  dommaige  audit  Perrin 
Cuquemelle,  il  seroit  bien  emploie.  Après  laquelle  res- 
ponse  ainsi  faite  par  ledit  le  Deuc  que  dit  est,  ledit  Ri- 

• 
(i)  Sorto8ville-en-Beaumont,  arr.  de  Valognes,  cant.  de  Bame- 
villc-sur-Mer  (Manche).  Le  fîef  de  Sortosville  appartenait  avant  la 
conquête  à  la  faïuille  de  Tilly.  Le  8  juillet  1412,  une  souffrance 
d'hommage  pour  ledit  fief  est  accordée  à  Jean  de  Tilly,  chevalier, 
chambellan  du  roi,  héritier  de  la  dame  de  Sacy,  son  aïeule.  (Akch. 
Nat.,  P  267»,  n.  2766  et  2768.) 
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chard  dist  a  icellui  Jehan  le  Deuc  que  il  alast  le  vendredi 
ensuivant  en  ung  lieu  qui  seVlit  Les  Pieux  (i),  et  que  en 
icellui  lieu  il  lui  monstreroit  des  compaignons,  lesquelz 
feroient  et  estoient  près  de  fere  desplaisir  audit  Perrin 
Cuquemelle.  Auquel  lieu  ledit  Jehan  le  Deuc  ala  et 
trouva  lesdis  compaignons,  avecques  lesquelz  il  beut  et 
menga,  et  fut  parlé  de  fere  dommage  audit  Cuquemelle 
par  la  manière  que  dit  est  ;  mais  neantmoins  il  ne  fut 
point  prins  ne  assigné  de  terme  pour  ce  fere.  Et  assez 
tost  après,  et  a  un  jour  ensuivant,  ala  ledit  Jehan  au  mar- 
ché dudit  lieu  des  Pieux,  et  là  trouva  les  compaignons 
dessusdiz,  qu'il  avoit  trouvez  audit  lieu  des  Pieux,  avec- 
ques lesquelz  il  avoit  beu  et  mengé  come  dit  est,  et  en 
icellui  lieu  eulx  assemblez  fut  prins  terme  et  jour  assigné 
que  icellui  Jehan  le  Deuc  les  yroit  quérir  audit  jour  de* 
dans  une  masse  de  molin,  laquelle  est  située  en  la  par- 
roisse  de  Saint  Germain  de  Gaillard  (2).  Auquel  jour  il 
y  ala,  et  n'y  trouva  fors  seulement  que  un  desdiz  com- 
paignons; parquoy  pour  lors  ne  fut  fait  aucun  desplaisir 
audit  Perrin  Cuquemelle.  Et  eulx  veans  que  les  autres 
ne  venoient  point  et  que  il  estoit  ja  nuit,  icellui  compai- 
gnon,  que  trouva  4edit  Jehan  le  Deuc  audit  lieu,  dist  a 
icellui  Deuc  que  il  s'en  venist  couchier  en  sa  maison^  a 
quoy  il  se  accorda.  Et  en  eulx  y  alant,  ledit  compaignon 
fist  actendre  ledit  Jehan  le  Deuc  en  un  lieu,  et  près 
d'icellui  lieu  entra  icellui  compaignon  secrètement  en  la 
maison,  d'un  homme,  dont  ledit  Jehan  le  Deuc  ne  scet 
le  nom  ne  nommer  ledit  lieu  ;  en  laquelle  maison  ledit 
compaignon  prist  ung  mouton  en  vie  et  l'emporta  en  sa 
maison  où  coucha  ledit  Jehan  le  Deuc;  en  laquelle  il  le 

(i)  Les  Pieux,  Manche,  arr.  de  Cherbourg,  ch.-l.  de  cant. 
(2)  Saint-Germain-Ie-Gaillard,  Manche,  arr.  de  Cherbourg,  cant. 
des  Pieux. 
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vit  tuer  audit  compaignon,  duquel  mouton  ne  scet  que 
depuis  en  fist  ledit  compaignon  car  onques  n*en  amenda 
ne  menga.  Et  depuis  a  un  autre  jour  assez  tost  après, 
ledit  Jehan  le  Deuc  retourna  au  marchié  dudit  lieu  des 
Pieux,  oti  il  trouva  les  compaignons  dessusdis,  auquel 
lieu  des  Pieux  fut  prins  entre  eulx  terme  que  a  certain 
jour  ledit  Jehan  le  Deuc  les  yroit  quérir  a  la  masse  dudit 
molin,  pour  fere  desplaisir  audit  Cuquemelle,  ainsi  que 
proposé  Tavoient.  Auquel  jour  et  pendant  icellui,  ledit 
Jehan  le  Deuc,  doubtant  mesprendre»  se  advisa  et  n'y 
ala  point,  mais  ala  en  sa  besoingne  a  Briquebec,  au  mar- 
chiéqui  lors  se  tenoit  ilec.  Auquel  marchié  il  trouva  ledit 
Richard,  avec  lequel  estoit  un  d'iceulx  compaignons. 
Auquel  Jehan  le  Deuc  ledit  Richard  dist  que  il  alast 
quérir  lesdis  compaignons.  Lequel  lui  respondi  que  ja- 
mais n*y  yroit.  Et  adonc  ledit  Richard  lui  dist  que  au 
moins  il  voulsist  aler  actendrc  les  compaignons  au  Pont 
Dennois  (  1 1,  auquel  il  respondi  comme  dessus  que  il  n'y- 
roit  point.  Et  lors  ledit  Richart  lui  pria  qu'il  voulsist  dire 
a  un  nommé  Guillaume  Dennois  que  il  les  voulsist  ac- 
tendre  audit  Pont  Dennois.  Lequel  Jehan  le  Deuc  trouva 
ledit  Guillaume,  auquel  il  dist  que  ledit  Richan  lui  man- 
doit  qu'il  le  voulsist  actendre  a  ycellui  pont;  et  atant 
s  en  ala  en  sa  maison  couchier  et  dormir.  Et  tantost  qu^il 
fut  couchié,  ledit  Richart  vint  en  Postel  dudit  Jehan  le 
Deuc  ;  auquel  il  dist  que  il  avoit  mené  les  compaignons 
prezdela  maison  dudit  Perrin  Cuquemele,  pour  lui  faire 
desplaisir  come  dit  est.  Laquele  nuit  ledit  Richart  coucha 
en  la  maison  dudit  Jehan  le  Deuc  ;  s'il  fut  fait  desplaisir 
ou  nom  audit  Cuquemele  en  icelle  nuit  ne  depuis  icellui 

(i)  Le  Danois,  hameau  de  lu  commune  de  Sortosville-en-Beau- 
mont,  sur  le  ruisseau  qui  va  rejoindre  la  rivière  de  Seye. 
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le  Deuc  ne  scet,  fors  que,  ainsi  que  depuis  il  oy  dire  aux 
voisins  dudit  Cuquemele,  que  il  avoit  esté  desrobé,  et 
depuis  par  autres  que  ce  avoit  esté  par  les  compaignons 
dessusdis  et  a  la  requeste  dudit  Richart,  et  avoit  esté  des- 
robé icellui  Cuquemele  de  deux  robes  a  femme,  d^une 
paelle  d'arain  et  de  deux  potz  de  cuivre,  sans  ce  que  ledit 
Jehan  le  Deuc  en  ait  esté  consentant  autrement  que  dessus 

est  dit Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes 

aux  bailli  de  Coustentin  et  viconte  de  Valoignes 

Donné  a  Paris,  ou  mois  de  janvier,  Tan  de  grâce  mil 
CCCC  et  vint  quatre  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi 
signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  conseil.  Oger. 


LXXV.  —  Paris,  janvier  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  une  femme  de  Maisy,  enfermée  dans  les 
prisons  de  Bayeux^  pour  avoir,  dans  un  accès  de 
folie,  tué  son  mari  à  coups  de  pierre,  (JJ  173,  n.  63, 
fol.  33  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parons  et  amis  de  Jehannecte, 
fille  de  Thomas  Troppé,  povre  femme  grosse,  aagée  de 
xvij  ans  ou  environ,  vefve  de  feu  Thomas  Baillet,  nagaires 
demourant  en  la  parroisse  de  Maesy,  en  la  viconté  de 
Baieux  (i),  contenant  come,  environ  xv  jours  au  devant 
delà  festedeToussains  derrainement  passée,  icelle femme 
estant  couchée  au  près  de  sondit  mary,  feust  venue  a  la- 
dicte  femme  une  vision  soudaine,  qui  lui  sembloit  que 
sondit  mary  s'estoit  parti  d'auprès  d'elle  et  aie  ailleurs 
hors  de  sa  maison  ;  et  incontinam  en  entra  en  telle  me- 

(1)  Maisy,  Calvados,  arr.  de  Bayeuz,  cant.  d*Isigny. 
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rancolie,  et  en  print  en  elle  mesmes  tel  courroux  que  tm 
efFrément  ele  se  leva  de  sondit  lit  de  auprès  de  sondit 
mary,  et  elle  ainsi  levée  rompi,  despessa  ses  robes,  tous 
lespotz,  paesles  et  autres  utensiles  d^ostel  qu^elle  povoit 
alors  recouvrer.  Et  lendemain  trouva  une  pouche  plaine 
de  farine  pour  fere  pain,  et  la  gecta  et  espendi  parmi  la- 
dicte  maison,  corne  toute  demoniacle,  sans  dire  a  sondit 
mary  pour  quoy  elle  faisoit  ces  choses  ;  mais  pour  ce  que 
sondit  mary  veoit  bien  que  c'estoit  par  frenaisie  et  mp- 
rencolic  et  que  onques  par  entre  eulz  n'avoit  eu  rumeur 
par  paroUes  ne  autrement,  et  cuidant  que  ce  feust  par 
mal  de  saint  ou  autrement,  et  bien  marry  du  piteulx 
gouvernement  d'icellc,  et  sans  la  batre,  tancier  ou  mal 
ferc,  espérant  qu'elle  retournast  en  son  bon  sens  et  advis, 
faussent  et  se  tenissent  paisiblement  ensemble,  come  ilz 
avoient  esté  tousjours  depuis  leur  mariage,  toUera  et  souf- 
fry  sadicte  femme  fere  ce  que  bon  lui  sembloit;  et  juaqucs 
au  iiij*  jour  de  novembre  derrain  passé  que  ledit  Thomas 
Baillet,  sondit  mary,  et  elle  sa  femme  et  ung  petit  enfant 
de  Taage  de  xj  ans,  frère  de  ladicte  femme,  estoient  (i) 
couchiez  tous  ensemble  en  un  lit.  Et  après  ce  que  ladicte 
femme  eut  dormy  un  some,  par  temptacion  mauvaise  de 
rennemi,  icelle  femme  se  leva  soudainement  d'emprès 
sesdis  mary  et  frère,  et  lui  sembloît  alors  en  sa  vision 
qu^elle  cstoit  acompaignie  de  deux  personnes,  et  print 
une  pierre  ei  en  bailla  pluseurs  horions  sur  la  teste  de 
sondit  mary,  qui  se  dormoit  en  son  lit,  et  lui  fist  plu- 
seurs plaies  en  la  teste,  et  après  ce  chey  toute  pasmée  sur 
le  lit  auprès  de  sondit  mary,  et  lui  fut  advis  alors  que 
ceulx  qui  lui  sembloît  qui  avoient  este  avec  elle  s'en  es- 
toient  alez.  Et  lantost  après  ce  que  icellui  son  mary  peut 

(  I  )  Il  y  a  dans  le  registre  «  cstoiez  »,  faute  évidente  de  lecture. 
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parler,  la  print  par  le  braz,  elle  estant  sur  le  lit,  et  lui 
dist  qu'elle  alast  alumer  de  la  chandelle.  Laquelle  femme, 
pour  ce  qu'elle  ne  trouva  point  de  feu  en  sa  maison,  com- 
bien qu^elle  Teust  couvert  quant  elles'estoit  aléecouchier 
avec  sondit  mary,  ala  quérir  de  la  lumière  et  aleumer  sa 
chandelle  en  Tostel  d'^un  de  ses  voisins.  Et  depuis  quelle 
vit  sondit  mary  ainsi  navré  et  mutillé^  elle  chey  de  rechief 
sur  sondit  lit  et  se  tint  auprès  de  lui  corne  une  personne 
sqcxe,  non  sachant  qu^elle  faisoit  ou  disoit,  ne  pour, 
doubte  ou  crainte  de  quelconque  chose  ne  se  parti,  non 
sachant  avoir  fait  ledit  fait.  Et  demoura  sondit  mary  en 
ce  point  tousjours  sans  onques  chargier  sadicte  femme  ou 
autre  en  son  vivant,  et  jusques  a  huit  jours  ou  environ 
de  lors  ensuivant,  que  pour  ledit  cas  icellui  son  mary,  par 
maie  garde  et  demeure  en  ce  point,  par  deffault  de  gou- 
vernement, ala  de  vie  a  trespassement.  Après  lequel  tres- 
passement,  ces  choses  venues  a  la  congnoissance  des  gens 
de  nostre  justice,  ja  soit  ce  que  pour  ledit  cas  icelle  Je- 
hannecte  ne  feust  aucunement  absentée,  iceulz  gens  de 
nostre  justice  Tout  prise,  arrestée  et  mise  en  noz  prisons 
audit  lieu  de  Baieux,  esquelles  elle  a  esté  longuement  et 
est  détenue  prisonnière  pour  ledit  cas  ;  et  sont,  elle  et  le 
fruit  qui  est  en  elle,  en  voie  et  adventure  de  y  misérable- 
ment hner  leurs  jours  de  brief  autrement  que  par  le 

cours  de  nature,  come  dient  lesdis  supplians Elle 

demourra  en  prison  perpétuelle  ou  sera  autrement  tenue 
en  seure  garde,  considéré  son  cas,  selon  la  coustume  de 
nostre  duchié  de  Normandie,  pour  eschever  qu'elle  ne 
face  ou  temps  avenir  péril  ou  autre  inconveniant. . .  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  présentes  aux  bailli  de 

Constantin,  viconte  de  Carenten Donné  a  Paris,  ou 

mois  de  janvier,  Tan  de  grâce  mil  IlII^  et  XXI III  et  de 
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nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  R07,  a  la  rela- 
cion  de  mons.  le  Régent,  duc  de  Bedford.  J.  de  Rinel. 

LXXVI.  —  Paris,  février  142b  (n.  t.). 

Rémission  à  Simon  Caget,  de  Larchamp,  qui,  con- 
traint, lui  troisième,  (P accompagner  deux  brigands 
et  deux  filles  jusqu^ à  Tinchebray,  a  laissé,  de  arnir 
plicité  avec  ses  compagnons,  lesdits  brigands  tuer 
lesdites  filles  dans  le  bois  de  Larchamp  et,  après  lis 
avoir  enterrées  surplace,  est  revenu  dans  son  village 
sans  révéler  ce  crime  à  la  justice.  (JJ  173,  n.  67, 
fol.  35  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumblc  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de  Sy- 
mon  Caget,  de  la  parroisse  de  Larchamp  (1),  ou  diocèse 
de  Baieux,  aagié  de  xxxv  ans  ou  environ,  chargié  de 
femme  et  de  pluscurs  petiz  enfans,  contenant  corne  a  la 
Toussaîns  derrenierement  passée,  a  eu  quatre  ans  ou  en- 
viron, deux  brigans  feussent  venuz  audit  lieu  de  Lar- 
champ et  eussent  amené  avecques  eulx  deux  fiUectes  ou 
femmes  amoureuses,  lesquelles  ledit  Simon  ne  congnois- 
soit;  et  eussent  trouvé  icellui  Simon  en  un  hostel  d'i- 
celle  ville,  où  il  estoit,  et  eussent  dit  a  lui  et  a  deux  au- 
tres compaignons,  qui  là  estoient,  quUl  convenoit  qu^il 
les  menassent  a  Trinchebray,  pour  convoier  lesdites 
femmes,  en  disant  lesdis  brigans  qu^ilz  n^y  savoient  le 
chemin.  Et  tantost  après  que  ilz  eurent  ylec  souppé, 
lesdiz  brigans  contrai ngnirent  ledit  Simon  et  compai- 
gnons par  force  a  les  convoier  ;  laquelle  chose  ilz  n'osè- 
rent refuser  ne  contredire,  pour  doubte  d^encourir  en 

(i)  Orne,  arr.  de  Domfront,  cant.  de  Tinchebrai. 
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dangier  et  péril  de  leurs  personnes.  Et  partirent  eulx, 
lesdis  brigans,  et  avecques  eulx  lesdites  femmes,  pour 
aler  audit  lieu  de  Trinchebray.  Et  ainsi  qu'ilz  orent  che- 
miné un  quart  de  lieue  ou  environ,  arrivèrent  a  une  place 
nomée  le  bois  de  Larchamp;  en  laquelle  place  lesdis  bri- 
gans  prindrent  a  ferir  mortelment  sur  lesdites  femmes,  et 
de  fait  les  tuèrent  en  la  place,  presens  lesdis  Caget  et  com- 
paignons,  qui  de  ce  furent  tant  et  si  esperduz,  esbahiz  et 
espoventez  qu'ilz  ne  sceurentou  osèrent  ymectre  remède 
ne  resistence.  Et  osterent  et  prindrent  lesdis  brigans  les 
biens  que  lesdites  femmes  avoient,  et  puis  s^en  fouirent 
et  laissèrent  soudainement  lesdis  Caget  et  compaignons 
moult  penssiz,  empeschiez  et  troublez  dudit  cas,  ja  soit 
ce  que  ilz  n^en  feussent  en  riens  consentans  et  quHlz  n^y 
eussent  onques  mis  la  main.  Et  neantmoins  iceulx  Caget 
et  compaignons,  aians  pitié  et  compassion  desdites  fem- 
mes, et  doubtans  que  les  loups  ou  autres  bestes  sauvages 
ne  les  mengassent  et  dévorassent,  alerent  quérir  des 
houectes  et  trubles  et  les  enterrèrent  sur  le  lieu  le  mieulx 
que  ilz  peurent,  et  puis  s'en  retournèrent  en  leurs  mai- 
sons, sans  le  notifier  a  justice,  pour  doubte  que  lesdis 
brigans  ou  leurs  complices  ne  les  afifolassent  ou  meissent 
a  mort.  Et  ja  soit  ce  que  depuis  icellui  Caget  ait  honnes- 
tement  demouré  en  son  hostel,  avec  sa  femme  et  enfans, 
et  vesqu  de  belle  vie,  et  que  onques  il  ne  fut  actaint  ou 
convaincu  d'autre  villain  cas  ou  meffait,  toutesfois,  pour 
ce  qu*il  ne  le  r'èvela  a  justice,  il  doubte  que  pour  occasion 
dudit  cas  Ten  ne  vueille  contre  lui  rigoureusement  pro- 
céder  Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes 

au  bailli  d'Alençon Donné  a  Paris,  ou   mois  de 

février,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  XXIilI  et  de  nostre 
règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
Conseil.  Adam. 
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LXXVII.  —  Paris,  février  1415  (n.  s.). 

Rémission  à  Jean  Fleur  y,  de  SainUAmandde  Tarigny, 
prévôt  du  fief  de  la  Pierre  pour  le  seigneur  de  Clin" 
champ;  en  butte  à  la  haine  d*un  débiteur  de  son 
maître  dont  il  avait  fait  saisir  les  biens,  il  fut  assailli 
par  lui  et,  blessé  de  plusieurs  coups  de  dague^  ne 
dut  son  salut  qu'à  Vintervention  de  Pierre  Fleury, 
son  père,  qui  tua  Vassaillant  d'un  coup  de  hache, 
(JJ  173,  n.  71,  fol.  37  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umblesupplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de  Jehan 
Fleury,  de  la  parroisse  de  Saint  Amant  de  Thorigny  (i), 
en  nostre  pais  de  Normandie,  contenant  corne,  des 
Tan  mil  IIII^  XVII,  ledit  Fleury  eust  esté  esleu  prevost 
du  fief  de  la  Pierre,  assis  en  ladite  parroisse  de  Saint 
Amant,  appartenant  a  Philippot  de  Clinchamp,  escuier, 
mendre  d'ans(2).  Et  il  soit  ainsi  que,  environ  le  mois 
d'aoust  dudit  an,  nostre  très  chier  seigneur  et  père, 
cui  Dieu  pardoint,  feust  descendu  en  nostre  pais  de  Nor- 
mandie, pour  doubte  duquel  advenement  et  descente,  et* 
pour  éviter  a  la  fureur  de  la  guerre  pluseurs  personnes 
dudit  pais  se  feussent  retrais  en  pluseurs  places  et  forte- 
resses, et  y  eussent  mis  et  porté  ce  qu'ilz  porent  de  leurs 

(i)  Saint- Amand,  Manche,  arr.  de  Saint-Lô,  canL  de  Torigni. 

(2)  Il  appartenait  sans  nul  doute  à  cetic  famille  de  Clinchamp, 
propriétaire,  au  xv«  siècle,  Je  terres  sises  en  la  vicomte  d*Avran- 
ches  ;  et  il  était  peut-être  l'un  des  huit  fils  de  ce  Guillaume  de 
Clinchamp,  qui  fit  sa  soumission  aux  Anglais;.  Un  Colin  de  Clin- 
champ figure  dans  une  revue  passée  à  Villers.  prêt  Vendôme,  le 
4  août  142 1,  parmi  les  vingt-deux  écuyers  de  la  compagnie  et  de 
la  chambre  d'Olivier  de  Mauny,  sire  de  Thiéville,  le  fils  d'Olivier 
de  Mauny,  sire  de  Torigni.  {Chronique  du  Mont-Saint-Michtl, 
édit.  Siméon  Luce,  I,  ii3.) 
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biens  pour  leur  vivre,  et  par  especial  ceulx  d^icelle  par- 
roisse  de  Saint  Amant,  residans  et  receans  oudit  fief,  se 
feussent  retraiz  ou  chastel  dudit  lieu  de  Thorigny  (i),  et 
telement  feust  ledit  pais  demouré  desnué  et  dépeuplé  que 
ledit  Jehan  Fleury  ne  pot  avoir,  assembler  ne  cueillir  les 
rentes  et  droictures  deues  audit  escuier  en  sondit  fief. 
Pour  laquelle  cause  fut  requis,  tant  par  ledit  prevost  corne 
par  les  gens  et  officiers  d'icellui  escuier,  au  seigneur  de 
Tbiéville  et  au  cappitaine  dudit  chastel  qu^ilz  baillassent 
aucuns  des  gens  de  la  justice  dudit  lieu  de  Thorigny  en 
la  compaignie  dudit  prevost,  pour  contraindre  les  aucuns 
qui  dévoient  rentes  audit  escuier  a  cause  de  sondit'  fief, 
qui  estoient  oudit  chastel  et  demouroient  soubz  la  justice 
dudit  lieu  de  Thorigny.  Et  en  obtempérant  a  icelle  re- 
queste,  eussent  esté  baillées  audit  Fleury,  pour  contraindre 
et  justicier  les  personnes  demourans  soubz  la  justice  dudit 
lieu  de  Thorigny,  un  surnommé  Lemare  et  Chrestien  de 

Lille  ;  lesquelz  en  la  compaignie  dudit  prevost  feussent 

• 

(i)  La  prise  de  Torigni  par  les  Anglais  doit  se  placer  aux  envi- 
rons du  12  mars  141 8  (date  de  la  capitulation  de  Saint-LÔ).  La 
liste  des  chftteaux  conquis,  qui  se  trouve  dans  Bréquigny  (Rôles 
Narm  et  Franc,,  n.  i359),  mentionne  cette  place  comme  armée. 
La  terre  de  Torigni,  confisquée  sur  Olivier  de  Mauny,  avait  été  con- 
cédée par  lettres  d'Henri  V,  du  5  mai  141 8,  à  John  Popham,  pre- 
mier bailli  anglais  de  Caen.  {Ibid,^  n.  i32.)  John  Popham  était 
aussi  capitaine  du  chfiteau.  On  voit  cette  place  munie  d'une  gar- 
nison française  en  septembre  1433  {Chronique  du  MonUSaint- 
Michel,  II,  144).  En  1437,  un  parti  français,  entré  par  TAvran- 
chin,  enlève  les  halles  fortifiées  de  la  ville.  (7HJ.,  p.  20a).  Il  y  avait 
alors  à  Torigni  une  abbaye  bénédictine  fondée  au  début  du 
XIV*  siècle  et  peu  importante.  La  Gallia  Christiana  (XI,  456)  signale 
comme  abbé  de  ce  monastère,  aux  dates  de  141 5  et  1454,  un  cer- 
tain Nicolas,  dont  on  ne  sait  rien,  sinon  qu'il  fut  dél^^^  P^  lea 
Pèrea  du  Concile  de  Bftle  pour  absoudre  Jean,  abbé  de  Hambje, 
d'une  exconununicatiaa  qu'il  avait  encourue. 
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alez  en  l'ostel  d^un  nommé  Denis  le  Perseren,  dît  le 
Proudhomme,  qui  devoit  audit  escuier  a  cause  de  sondit 
fief  pour  ladite  année  environ  neufsolz  tournois.  Et  pour 
ce  que  la  femme  dudit  Denis  fut  refusant  de  paier  ladite 
somme  audit  Prévost,  eust  esté  faite  justice  et  ezecucion 
par  les  dessusdis  en  Tostel  dudit  Denis  par  la  prise  d  une 
petite  paesle  d\irain.  Et  après  ce,  icelle  paesle,  avec  plu- 
seurs  autres  namps,  eussent  esté  portez  par  les  dessusdis 
oudit  chastel.  Et  depuis  eust  icellui  Denis  esté  sommé 
tant  par  ledit  Jehan  Fleury  et  autres  quMldelivrast  sadite 
paesle  ;  lequel  Denis  en  eust  esté  refusant,  délayant  et  en 
demeure,  en  menaçant  ledit  Fleury  par  pluseurs  fois, 
telement  que  se  icellui  Fleury  nVust  esté  rescous,  ledit 
Denis  Teust  tué  et  murdry.    Laquelle  paesle  eust  esté 
perdue  quant  les  gens  de  nostredit  seigneur  et  père  prin- 
drent  ledit  chastel  de  Thorigny.  Et  pour  ces  causes,  en 
haincet  contempt  de  ce,  ledit  Denis,  meu  de  mauvaise 
voulante,  en  continuant  son  mauvais  et  dampnable  pro- 
pos, se  feust  parti  a  un  certain  jour  environ  midi,  ou 
mois  d*avril  qui  fut  en  Tan  mil  1111^  XIX^  et  eust  bouté 
le  feu    en  un  champ   plain  de  genestes  appartenant  a 
Pierre  Fleury,  père  dudit  Jehan  Fleury.  Et  tantost  après 
feust  venue  une  femme^  qui  demanda  audit  Denis  qui 
avoit  bouté  le  feu  csdites  genestes.  Il  lui  respondi  et  dist 
teles  parolles  :  «  Va,  si  dy  a  ton  sire  qu^il  le  viengne  des- 
taindre.  »  Et  lors  icelle  femme  vint  audit  Pierre  Fleury, 
et  lui  dist  que  le  feu  estoit  en  son  champ,  et  que  il  le  alast 
destaindre,  et  que  ledit  Denis  lui  avoit  dit  qu'il  y  alast. 
Et  lantost  icellui  Pierre  Fleury  se  parti  pour  y  aler;  et 
assez  près  dudit  feu  y  eust  trouve  ledit  Denis  et  Robert 
le  Perseren,  dit    Proudomme,  perc  d^icellui  Denis,  et 
aussi  Jehannin  Donnye,  dit  la  Toaille  ;  ausquelz  icellui 
Pierre  Fleury  eust  demandé  sMlz  savoient  qui  avoit  mis 
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le  feu  ea  son  champ.  Lequel  Deais  lui  eust  respondu 
ces  paroUes  ou  semblables  en  substance  :  <  Vilain,  le 
nous  avez  vous  baillé  a  garder?  par  Dieu,  villain,  vous 
en  mourrés.  »  Et  adonc  eust  icellui  Denis  prins  une 
houe,  et  eussent  commencié  a  courir  après  ledit  Pierre, 
qui  s'en  fuioit,  pour  la  double  dudit  Denis,  criant  :  c  Ha- 
rou,  bonnes  gens,  a  l'aide.  »  Auquel  cry  feussent  sur- 
venuz  ledit  Jehan  Fleury,  filz  dudit  Pierre,  qui  eust 
encontre  icellui  Denis.  Lequel  Denis,  quant  il  vit  quHl 
ne  povoit  actaindre  ledit  Pierre,  eust  cuidé  donner  audit 
Jehan  Fleury  de  ladite  houe  par  la  teste  ;  et  quant  il  vit 
qu'il  ot  failli,  lui  eust  gectée  contre  lui;  et  non  content 
de  ce,  feust  aie  quérir  deux  basions,  lesquelz  il  eust  gectez 
contre  icellui  Fleury  par  très  grant  effort  et  de  félon  cou- 
rage ;  et  après  se  feust  venu  prendre  a  lui  telement  qu'ilz 
cheyrent  tous  deux  a  terre;  et  tantost  qu^ilz  y  furent 
cheuz,  ledit  Denis  donna  pluseurs  cops  d^une  dague  a 
toute  la  gaingne  audit  Jehan  Fleury,  pour  ce  qu^il  ne  la 
povoit  tirer.  Et  lors  feust  venu  ledit  Robert,  père  d^icellui 
Denis,  a  Paide  de  son  tilz,  et  eust  prins  une  houe,  dont 
il  donna  un  coup  audit  Jehan  Fleury,  telement  qu^il 
cuida  estre  mon.  Et  quant  ledit  Pierre  Fleury  vit  que 
ledit  Denis  et  sondit  père  vouloient  murdrir  sondit  filz, 
eust  prins  une  hache  de  guerre  a  un  tranchant,  et  feust 
venu  a  Taide  de  sondit  filz;  de  laquelle  hache  il  eust 
donné  audit  Robert  trois  cops,  les  deux  du  trenchant  par 
la  teste  et  l'autre  par  les  rains  de  la  teste  d'icelle  hache. 
Pour  occasion  desquelz  cops,  ledit  Robert,  environ  huit 
jours  après,  ala  de  vie  a  trespassement.  Et  pareillement 
des  trois  ans  a  et  plus  soit  ledit  Pierre  trespassé;  mais 
pour  ce  que  ledit  Fleury  son  filz  fut  en  la  compaignie, 
sans  avoir  esté  coulpable  dudit  cas  autrement  que  dit  est, 
et  que  ces  choses  sont  venues  a  congnoissance  de  justice, 
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icellui  Jehan  s^est  absenté  dudit  pais...  Si  donnons  en 

mandement  au  bailli  de  Caen Donné  a  Paris,  ou 

mois  de  février,  l^an  de  grâce  mil  CCCC  et  XXII II  et  de 
nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  rela- 
cion  du  Conseil.  L.  des  Bordes. 


LXXViU.  —  Paris,  février  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  deux  jeunes  gens  du  bailliage  de  Caen,  qui 
sont  allés,  en  compagnie  de  deux  brigands^  ran- 
çonner le  prieur  de  Lingêvres  et  dévaliser  son  hôtel 
et  qui^  pour  cette  raison^  sont  détenus  prisonniers  à 
Bayeux.  (JJ  173,  n.  73,  fol.  38  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  de  Henry  de  la  Fontaine  et  Symon 
M  ulot,  povres  jeunes  en  fans,  de  Paage  de  xvj  a  xvii)  ans  ou 
environ,  prisonniers  a  Bayeux,  et  de  Loys  Mulot,  aagié  de 
XX  a  xxiiij  ans  ou  environ,  demourant  ou  bailliage  de 
Caen,  CQntenant  comme,  environ  la  Toussains  derraine- 
ment  passée,  ksdis  supplians,  qui  estoient  tous  ensem- 
ble, venans  d'eulx  esbattre  sans  penser  a  nul  mal,  encon- 
trerent  un  nommé  Jehannin  le  Cordier,  lequel  leur  dist 
ces  parolles  :  «  Il  convient  que  vous  et  moy  alions  chiez 
le  prieur  de  Lingievre  (i  j  savoir  se  il  nous  donnera  a 
chascun  une  paire  de  chausses.  »  Lesquelz  lui  respon- 
dirent  qu'ilz  yroient  voulentiers.  Et  incontinent  icellui 
Cordier  malicieusement  les  mena  en  son  hostel,  qui  estoit 

(i)  La  cure  de  Lingêvres  dépendait,  au  Moyen- Age,  non  de  Tab- 
baye  de  Curdillon,  sise  sur  le  territoire  de  cette  paroisse,  mais  du 
prieuré  de  Royal-Lieu,  près  Compiègoe,  et  elle  était  desservie  par 
des  religieux  de  cette  maison.  (V.  Michel  Bézmt,  Mém.  sur  le 
dioc  de  Bayeux,  édit.  G.  Le  Hardy,  II,  aïo.) 
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près  d'ilec,  ouquel  ilz  trouvèrent  deux  brigans,  Tun  nomé 
Jehan  Marion  et  un  autre  dont  ilz  ne  scevent  le  nom  ; 
lesquelz  après  ce  que  ilz  furent  arrivez  icellui  Marion 
leur  dist  et  de  fait  bailla  a  chascun  d^eulx  un  baston  ou 
picque  ferrée.  Lesquelz  povres  suppliajiis,  doubtans  que 
iceulx  brigans  leur  feissent  aucune  violence,  les  prindrent 
et  s*en  alerent  en  Tostel  dudit  prieur,  ouquel  ilz  arrivèrent 
environ  xj  ou  xij  heures  de  nuyt,  hurterent  a  Tuysd'icel- 
lui  prieur,  en  Tappellant  par  ledit  Marion.  A  quoy  se 
leva  le  chappellain  d'icellui,  qui  leur  ouvrit  Tuis.  Et 
quant  ilz  furent  dedans  entrez,  ilz  trouvèrent  icellui 
prieur,  qui  se  levoit  de  son  lit,  lequel  ilz  raençonnerent 
a  quatre  escuz.  Et  après  ce,  ledit  Marion  et  son  compai- 
gnon  tournierent  parmi  Tostel,  et  de  fait  prindrent  une 
selle,  une  bride,  le  bréviaire  dudit  prieur,  huit  escuelles 
d^estain^un  doublier,  un  chapperon  a  homme,  une  coiffe 
de  nuyt  a  homme,  une  paire  de  cousteaux,  une  forsectes 
avecques  une  pièce  de  drap  noir  a  fere  uns  poigniez,  et 
firent  pluseurs  autres  dommages  audit  prieur  de  boire  et 
mengier.  Et  après  ce,  s'en  alerent  tous  ensemble  jusques 
a  un  lieu  qui  est  en  la  parroisse  de  Parfouru  (i),  oti 
iceulx  brigans  firent  leur  butin  en  la  présence  desdis  po- 
vres supplians  ;  ausquelz  lesdis  brigans  baillierent,  c^est 
assavoir  audit  Symon  et  Loys  Mulot  huit  escuelles,  et 
audit  Henry  de  la  Fontaine  six  solz  pour  toutes  choses. 
Pour  lequel  cas  lesdis  deux  povres  supplians  sont  pri- 
sonniers audit  Baieux  et  ledit  Loys  s'est  absenté  du 
pais^. . .  Si  donnons  en  mandement  au  bailli  de  Caen,  au 
viconte  de  Bayeux Donné  a  Paris,  ou  mois  de  fé- 
vrier, Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  quatre  et  le  tiers 

(i)  Parfouru-l'Eclin,  Calvadot,  arr.   de  Bayeux,  cant.  de  Cau- 
mont. 
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dé  nostre  règne.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion 
du  Conseil.  Ogbr. 


LXXIX.  —  Paris,  février  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  Jean  de  Vaurabourg,  sergent  tare  en  la 
forêt  de  Breteuilj  qui  s^est  pris  de  querelle^  après 
boire,  avec  Guillaume  Vignon,  de  Rugles,  et,  comme 
ce  dernier  insultait  les  officiers  du  roi  d^Angleterre, 
Va  frappé  d'^un  coup  de  pelle  ferrée  par  la  tête  et  Pa 
tué.  (JJ  173,  n.  76,  fol.  39  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  a  nous  avoir  esté 
humblement  exposé  de  la  partie  des  amis  charnelz  de 
Jehan  de  Vaurabourg,  aagié  de  xx  ans  ou  environ,  nostre 
subget  et  homme  lige  de  la  viconté  de  Brethueil,  et  nostre 
sergent  d'arc  en  la  forest  dudit  lieu  de  Brethucil,  que, 
des  le  mois  de  novembre  derFcnierement  passé  ou  envi- 
ron, ledit  Vaurabourg  feust  aie  soupperen  lacompaignie 
du  clerc  du  viconte  de  Brethueil  et  pluseurs  autres  gens^ 
pour  fere  coitipaignie  audit  clerc,  en  la  ville  de  Rugles, 
en  Tostel  d'un  appelle  Jehan  Marc.  Et  ainsi  qu^ilz  furent 
assis  a  soupper,  feust  sur  eulx  survenu  un  appelle  Guil- 
laume Vignon,  en  son  vivant  patiscier,  et  depuis  a  pour* 
sui  les  gens  de  pratique  en  court  lave,  et  coustumier  de 
trop  boire,  lequel  se  feust  assis  a  la  table  avecques  les 
dessusdis,  sans  ce  qu'il  y  feust  mandé  ne  requis.  Et  quant 
il  fut  chargié  de  vin,  commença  a  dire  pluseurs  parolles 
injurieuses,  en  les  adreçant  audit  Vaurabourg,  en  disant 
qu'il  savoit  bien  moult  de  faiz  sur  lui  et  qu'il  y  en  avoit 
moult  qui  n'estoient  pas  preudes  hommes.  Et  pour  ce 
que  icellui  Vaurabourg  et  autres  de  la  compaignie  sa- 
voient  bien  que  icellui  Vignon  estoit  coustumier  après 
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boire  de  injurier  et  dire  villeanîe  a  ceulx  avec  qui  il  estoit, 
ledit  Vaurabourg  lui  dist  que  autresfois  après  boire  il 
avoit  dit  pluseurs  parolles  injurieuses  sur  les  compai- 
gnons  et  sur  lui,  et  lui  pria  qu^il  se  teust  et  quMl  ne  trou- 
blast  point  la  compaignie  qui  ylec  estoit  assemblée,  et 
quant  il' vouldroit  d'aucune  chose  chargier  les  compai- 
gnons  ou  lui  devant  les  juges  qu^il  appartendroit,  en  tant 
que  touche  son  fait  il  lui  respondroit  par  raison,  tant  que 
devroit  souffire,  et  lui  pria  qu'il  ne  parlast  plus  d'icelles 
choses.  Lequel  Vignon  ne  vouloit  riens  fere,  mais  com- 
mença sesdictes  parolles  injurieuses  plus  fort  que  devant 
et  appella  ledit  Vaurabourg  larron,  mauvais  traistre,  ou 
autres  parolles  semblables  en  substance.  Pour  occasion 
desquelles  et  pour  obvier  a  sa  fureur  et  aux  inconveniens 
qui  s'en  povoient  ensuir,  ledit  clerc  du  viconte  et  les  au- 
tres de  la  compaignie  distrent  a  icellui  Vignon  qu'il  se 
partist  et  qu'il  s'en  alast  hors  de  leur  compaignie  et  qu'ilz 
n'avoient  que  fere  de  lui  et  n'estoient  pas  ilec  assemblez 
pour  tensier  ne  fere  noise  et  qu'ilz  ne  l'avoient  point  ap- 
pelle avec  eulx  ne  fait  venir.  Lequel  Vignon,  par  très 
grant  despit  et  impetueusité,  se  parti  d'une  chambre 
haulteoQ  ilzestoieht  etdescendy  embas  en  Tostel  mesmes, 
où  il  trouva  un  appelle  Rogier  Pellicaut,  a  qui  il  avoit 
eu  procès  en  cas  d'eritage  et  lequel  avoit  souppé  en  la 
compaignie  mesmes.  Auquel  Pellicaut  icellui  Vignon 
dist  pluseurs  parolles  injurieuses.  Et  a  grant  espace  de 
temps  après,  pour  ce  que  la  compaignie  se  departoit,  ledit 
Vaurabourg  descendy  de  ladicte  chambre,  oîi  ilz  avoient 
souppé,  pour  soy  en  aler  en  son  hostel,  et  trouva  encores 
ledit  Vignon  et  Pellicaut  qui  noisoient  ensemble.  Et  si 
tost  que  icellui  Vignon  apperceut  ledit  Vaurabourg,  il 
commença  tout  de  nouvel  a  s'adresser  a  lui  et  reciter  les 
parolles  dessus  declairées  et  autres  plus  injurieuses  contre 
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Tonneur  et  estât  de  sa  personne.  Lequel  Vaurabourg  lui 
dist  que  il  sVn  alast  et  qu'il  le  laissast  en  paix  ou  il  ferait 
que  fol,  et  que  pluscurs  foiz  lui  avoit  dit  parolles,  qui 
estoient  contre  le  bien  et  honneur  de  sa  personne.  Lequel 
Vignon  n'en  voulut  riens  fere,  mais  tensoit  plus  fort  que 
devant,  en  lui  disant  :  «  Vaurabourg,  vous  m^avez  mis  en 
avant  d'un  arbre  que  j'ay  fait  abatre  en  la  forest,  mais 
vous  n^avcz  gaires  gangnié  et  n'en  sera  gaires  plus  riche, 
se  j'en  fais  amende;  et  se  vous  servez  bien,  vous  faites 
bien  ;  mais  je  me  doubte  que  tantost  le  temps  changera; 
par  quoy  vous,  messieurs  les  officiers  du  Roy  d'Angle- 
terre, n'aurez  pas  si  grant  audience.  »  Sur  quoy  ledit 
Vaurabourg  respondit  a  icellui  Vignon  que  il  servoit  si 
bien  le  Roy  en  son  office  que  lui  ne  autre  n'en  pourroient 
dire  que  tout  bien,  et  que  se  il  vouloit  mal  dire  de  nous, 
qu'il  ne  le  deist  point  devant  lui.  Et  adonc  ledit  Vignon 
le  commença  a  appeller  larron  et  a  lui  dire  que  touseulx, 
officiers  du  Roy  anglois,  estoient  larrons,  avec  pluseurs 
autres  injures,  en  persévérant  en  son  mal  et  mauvetié. 
Pour  lesquelles  injures  et  paroUes  dessus  declaîrées,  ledit 
Vaurabourg,  meu  de  chaut  sang  et  indigné  des  paroUes 
et  injures  que  disoit  ledit  Vignon  de  nous  et  de  noz  offi- 
ciers, par  icmptacion  d'enncmy,  print  une  pelle  ferrée, 
qui  estoit  auprès  du  feu,  et  en  donna  audit  Vignon  un 
tout  seul  coup  dessus  la  teste,  duquel  coup  ledit  Vignon 
ne  fci^  gaires  de  conicarcure,  mais  dist  seulement  audit 
Vaurabourg  que  il  en  avoit  par  oîi  il  en  demandoit,  et 
fut  ledit  Vignon  depuis  le  mardi  jusques  au  vendredi 
avant  qu'il  en  fcist  gaires  de  compte,  et  ce  jour  perdit  la 
parolle  et  acoucha  en  son  lit  malade.  Pour  quoy  la  suer 
dudit  Vignon  ala  en  la  ville  de  Laigle,  a  deux  lieues 
d'ilec,  quérir  un  barbier,  lequel  y  vint  avecques  elle,  et 
quant  il  vit  la  plaie  il  dist  que  par  defaulte  d^apareil  il 
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estoit  taillé  de  mourir  pour  le  sang  qui  lui  estoit  couUé 
entre  le  teist  et  le  servel,  lequel  sang  avoit  pourry  les  toyes 
du  servel;  et  le  lundi,  vij«  jour  après  le  horion  donné,  fina 
sa  vie  par  mort.  A  Toccasion  duquel  fait  et  cas  dessusdit, 
ledit  Vaurabourg  s'est  absenté  du  pais  et  non  pas  hors  de 
nostre  obéissance. . .  [Il  paiera  une  amende  de  lo  livres 
tournois  à  FHôtel-Dieu  de  Paris].  Si  donnons  en  man* 

dément  par  ces  présentes  au  bailli  d^Evreux Donné 

a  Paris,  ou  mois  de  février,  l'an  de  grâce  mil  IIII^  XXI III 
et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  De  Bosco. 


LXXX.  —  Paris,  février  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  un  laboureur  de  Coupesarte  qui,  témoin 
du  meurtre  d'un  Anglais  par  les  brigands  y  n'*a  pas 
révélé  ce  fait  à  la  justice  mais,  de  concert  avec  les 
habitants  du  village,  a  enterré  secrètement  le  cadavre 
dans  un  buisson.  [Si  178,  n.  78,  fol.  40  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
Tumble  supplicacion  de  André  le  Harel,  povre  homme 
laboureur  de  braz,  aagié  de  xl  à  1  ans  ou  environ,  chargié 
de  femme  et  d*enfans,  demourant  en  la  parroissede  Cour- 
besarte  (1)  ou  diocèse  de  Lisieux,  a  présent  prisonnier  a 
Argences  (2),  contenant  come,  iiij  ans  a  ou  environ,  ledit 
suppliant  estant  en  un  hostel  dUcelle  ville,  ouquel  il  bras* 
soit  du  sidre,  feust  venu  et  arrivé  en  son  hostel  un 
Anglois,  Galois,  Normant  ou  autre,  ne  scet  de  quelle 
langue  ou  pays  il  estoit.  Lequel  homme  arrivé  en  sondit 

(i)  Coupesarte,  Calvados,  arr.  de  Lisieux,  cant.  de  Mézidon. 
(2)  Calvados,  arr.  de  Caen,  cant.  de  Troam. 
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hostel,  tantost  après,  ainsi  qu'il  se  reposoit  et  repaissoit  en 
icellui,  faussent  venuz  certains  brigans  qui  estoient  et 
repairoient  es  bois  d'entour  ladite  ville  qui  est  assise  entre 
et  près  bois  de  toutes  pars.  Lesquelz  brigans,  au  desceu 
dudit  suppliant,  qui,  corne  dit  est,  estoit  absent  de  sondit 
hostel,  prindrent  ledit  home  et  icellui  tuèrent  et  misdrent 
a  mort.  El  ce  fait,  vindrent  par  devers  ledit  suppliant  et 
autres  hommes  et  femmes  d'icelle  ville,  et  leur  distrent 
quMlz  niassent  meare  en  terre  ledit  hometost  et  prompte- 
ment,  autrement  ilz  les  destruiroient  de  corps  et  de  biens 
et  de  chevance.  Pour  doubte  et  crainte  desquelz  brigans, 
qui  lors  estoient  fors  et  puissansouditpais,  et  pour  obvier 
a  mort,  icellui  suppliant  et  autres  hommes  et  femmes  de 
ladite  ville  vindrent  oudit  hostel,  oti  ilz  trouvèrent  ledit 
homme  mort,  icellui  prindrent  et  enterrèrent  en  terre  et 
en   un   buisson  près    d'icellui    hostel   dudit  suppliant, 
laquelle    mort    et   occision   icellui   suppliant,  doublant 
rigueur  de  jusiice,  ne  Ta  pas  dénoncée,  mais  Ta  celée,  et 
n*cn  a  Ten  riens  sceu  tors  puis  naguaires  que  un  desdis 
brigans,  qui  fut  audit  murire  fere,  a  esté  pris  et  exécuté 
et  a  congneu  entre  ses  autres  faiz  et  cas  icellui  murtre, 
come  on  dit,  ou  autrement  par  autre  manière  a  esté  sceu. 
Et  combien  que  ledit  povre  suppliant  n'en  soit  aucune- 
ment coulpable  et  ne  feust  pas  en  sondit  hostel  a  Teure 
que  lesdis  brigans  y  arrivèrent  et  ledit  murdre  commirent 
et  perpétrèrent  en  la  personne  dudit  homme  mais  feusien 
un  autre  hostel  d'icelle  ville  oîi  il  brassoit  du  sisdre,  come 
dessus  est  touchié...  icellui  suppliant  s'est  absenté  par 
aucun  temps  de  ladite  ville  et  depuis  a  esté  pris  prison- 
nier ou  cncores  est  audit  lieu  d*Argences. . .  Si  donnons 
en  mandement  au  bailli  de  Caen  et  viconie  de  Faloise. . . 
Donné  a  Paris,  ou  mois  de  février,  l'an  de  grâce  mil  CCCC 
et  XXII II  et  de  nostre règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le 
Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Adam. 
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LXXXI.  —  Paris,  février  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  un  prêtre  d'Echauffour,  qui,  à  la  suite 
(Tun  échec,  infligé  par  les  Anglais  de  la  garnison  de 
Bonsmoulins  aux  Français  qui  couraient  le  pays,  est 
venu,  sur  V ordre  de  ces  derniers,  les  trouver  dans  les 
bois  où  ils  s^étaient  réfugiés  et  a  prêté  serment  de 
leur  révéler  le  nombre  des  leurs,  tués  ou  faits  prison- 
niers par  les  Anglais  dans  cette  escarmouche.  (JJ  173, 
n.  79,  fol.  40  verso.) 

Heary,eic.,Savoirfaisons,etc.,nousavoirreceurumble 
supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Thibault  le  Prévost,  prestre,  nagaires  demourant  en  la 
parcoisse  d^Eschaufou  (i),  contenant  corne,  environ  qua- 
resme  prenant  derrain  passé  aura  un  an,  les  gens  d^armes 
et  de  trait  lors  estans  en  garnison  ou  chastel  et  forteresse 
de  Bonsmoulins  (2)  se  misdrent  sus  pour  essaier  a  leur 
avantage  a  prendre  certains  noz  ennemis  et  adversaires 
qui  lors  estoient  sur  le  pais,  et  telement  que  iceulx  gens 
de  garnison  et  lesdis  ennemis  s'entrcrencontrerent  en  un 
village  nommé  Planches  (3),  et  autour  d^icellui  furent 
partie  d'iceulx  ennemis  prins  par  lesditesgens  de  garnison 
de  Bonsmoulins  et  les  autres  ennemis  s^en  alerent  et 
fouyrent  et  se  retrairent  es  bois.  Et  après  ce  qu'ilz  furent 
ainsi  retraiz,  pourcequMlz  ne  savoient  pas  bonnement 
lesquelz  de  leurs  compaignons  avoient  esté  prins  ou  mors 
alors  d*icelle  rencontre,  envoierent  secrètement  dire  audit 

(i)  EchaufTour,  Orne,  arr.  d'Argentan,  cant.  du  Merlerault. 

(2)  Bonmoulins,  Orne,  arr.  de  Monagne,  cant.  de  Moulins-la- 
Marche.  En  1424,  le  capitaine  anglais  de  cette  forteresse,  Richard 
Abraham,  avait  sous  ses  ordres  6  hommes  d'armes  à  cheval,  4  à 
pied  et  3o  archers.  (Beaurepaire,  De  VAdmin.  de  la  Sorm,,  p.  3a.) 

(3)  Planches,  Orne,  arr.  d'Argentan,  cant.  du  Merlerault. 
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prestre  qu'il  venist  devers  eulx  oudit  bois.  Lequel  prestre 
fut  de  ce  fere  refusant  par  deux  ou  trois  fois,  et  a  la  quane 
fois  iceulx  ennemis  envoierent  quérir  ledit  prestre  par  un 
brigant,qui  estoit  avecques  eulx,  nommé  Perret  le  Saige, 
et  par  la  contrainte  dudit  brigant  icellui  prestre  ala  oudit 
bois  parler  ausdis  ennemis.  Lesquelz  lui  distrent  qu'il 
esconvenoit  qu'il  alast  oudit  lieu  de  Bonsmoulins,  pour 
savoir  au  certain  quel  nombre  de  leurs  compaignons 
avoient  esté  prins  et  tuez  par  lesditesgens  de  la  garnison, 
et  leur  en  rapportast  au  certain  le  plus  que  il  pourroit, 
ou  autrement  que  ilz  le  destruiroient  de  corps  et  de 
chevance  et  brulcroient  sa  maison,  et  de  ce  fere  et  accom- 
plir firent  fere  serement  audit  prestre.  Et  atant  se  départi 
icellui  prestre  d'avecques  lesdis  ennemis  et  s'eii  retourna, 
sans  plus  avant  procéder.  Et  en  icelle  sepmaine  furent 
prins  deux  d*iceulx  brigans  par  les  gens  de  la  garnison  de 
Laigle,  et  en  les  examinant,  pour  sauver  leurs  vies,  cui- 
dans  eulx  deschargier,  distrent  que  ledit  prestre  estoit  venu 
au  bois  parler  a  eulx,  ainsi  que  dit  est.  Pour  lesquelles 
causes,  lesditcs  gens  de  garnison  vindrent  en  Fostel  dudit 
prestre,  sans  auctorité  de  justice,  où  de  leur  voulenté 
prindrcnt,  ravirent  et  emportèrent  tous  les  biens  quelz- 
conqucs  que  ilzpeurent  trouver,  et  pour  leur  doubte  et 
crainte,  ensemble  rigueur  de  justice,  icellui  prestre  s'est 
absenté  de  ladite  parroisse. . .  Si  donnons  en  mandement 
par  CCS  mesmcs  présentes  aux  bailliz  de  Caen  et  d'Alen- 
qon . . .  Donne  a  Paris,  ou  mois  de  février,  l'an  de  grâce  mil 
IIII<^  XXlIll  et  le  tiers  de  nostre  règne.  Ainsi  signé  : 
Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  J.  de  Betisv. 


199 

LXXXII.  —  Paris,  février  I4a5  (n.  s.). 

Rémission  à  Jean   Porin.    mercier  du  Neufbourg  de 

^Mortain y  pour  avoir  tué  d^un  coup  de  couteau  un  de 

ses  voisins,  taillandier,  qui  avait  refusé  de  boire  avec 

lui  et  lui  avait  ensuite  cherché  noise,  (JJ  173,  n.  82, 

fol.  42  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Jehan  Porin,  de  la  parroisse  du 
Neufbourg  de  Mortaing  (i)  povres  homs  chargié  de 
femme  et  de  piuseurs  petiz  enfans,  contenant  comme  le 
samedi  devant  la  Chandelleur  derrain  passée  (2),  environ 
heure  de  vespres,  un  nommé  Jehan  Closin  et  ledit  sup- 
pliant faussent  alez  boire  par  bonne  amour  en  Postel  de 
Jehan  Ernault,  tavernier  en  la  ville  de  Mortaing.  Et 
ainsi  que  ilz  faisoient  bonne  chiere,  sans  penser  a  nul 
mal,  survindrent  sur  eulx  Guillot  le  Maumcys,  Colin  le 
Peleiier  et  feu  Guillaume  Pehu.  Auquel  Pehu  ledit  sup- 
pliant dist  par  courtoisie  qu'il  venist  boire  et  lui  seoir 
avecques  eulx.  Lequel  Pehu  lui  respondit  fort  arrogau- 
ment  qu'il  ne  daigneroit  soy  asseoir  en  escot  de  merciers, 
et  que  ilz  asseoient  leur  escot  avant  qu'il  feust  despensé. 
Et  ledit  suppliant  respondit,  pour  ce  que  ledit  Pehu 
estoit  taillandier,  que  merciers  et  taillandiers  estoient 
assez  d'une  condicion.  Et  tantost  après  ces  paroUes,  se 
départirent  et  s'en  vindrent  ensemble  dudit  lieu  de  Mor- 
taing au  Neufbourc.  Et  quant  ilz  furent  a  l'endroit  de  la 
maison  d'un  nommé  Jehan  Demmeaulx,  ou  illecques 
environ,  ledit  Pehu,  qui  estoit  encores  en  son  mauvais 
vouloir,  prist  et  commença  parolles  rigoureuses  avecques 

(i)  Le  Neufbourg,  Manche,  air.  et  cant.  de  Mortain. 
(a)  27  janvier  1435  (n.s.) 


200 

ledit  suppliant  ;  et  icellui  suppliant  lui  dist  ces  parolles 
ou  semblables  :  c  Taiz  toy,  je  feroye  aussi  bien  unes 
chausses  corne  toy,  qui  es  cousturier.  »  Et  ledit  Pehu  lui 
respondit  en  grant  fureur  qu'il  avoit  menti,  etqu^il  ne 
les  sauroit  fcre  pareilles  corne  lui.  Et  lors  ledit  suppliant 
lui  dist  quHl  parloit  assez  orgueilleusement  et  feust  il  gentil 
homme.  Et  en  continuant  parolles  rigoureuses  l'un  vers 
Tautre,  vindrent  près  ou  devant  la  maison  d^un  nommé 
Pourcelloit,  et  ilec  s'entreprindrent  et  assaillirent  Tun 
l'autre  et  telement  que  ledit  Pehu  print  ledit  suppliant 
par  les  cheveux  et  Tabatit  par  force  a  terre  et  le  mist  soubz 
lui.  Et  quant  ledit  suppliant  se  vit  en  ce  dangier,  doub- 
tant  que  ledit  Pehu  le  voulsist  occire  ou  meare  a  mort» 
se  releva  a  très  grant  peine,  et,  pour  eschever  a  pis  avoir, 
trait  un  petit  coustel  dequoy  il  avoit  acoustumé  a  copper 
son  pain,  et  en  frappa  ledit  Pehu  telement  qu'il  l'atteignit 
a  Tendroit  d'un  de  ses  yeulx,  et  tantostse  départirent.  Et 
adonc  ledit  Pehu  fut  emmené  chieux  ledit  Pourcelloit  et 
vesquit  jusques  au  lendemain  au  soir  ou  environ,  et  peut 
estre  que  par  mauvaise  garde  ou  autrement  il  Bna  ses  jours 
par  mort...  Si  donnons  en  mandement  au  bailli  de 
Coustantin  et  aux  vicontes  de  Mortaing  et  de  Vire... 
Donné  a  Paris,  ou  mois  de  février,  l'an  de  grâce  mil  CCCC 
et  XXII II,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le 
Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  J.  de  Drosay. 


LXXXIII.  —  Paris,  février  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  un  pêcheur  de  Granviile,  qui,  en  repous- 
sant les  violences  d'un  de  ses  voisins^  Va  frappé  mor^' 
tellement  à  coups  de  bâton,  (JJ  173,  n.  m,  fol.  54, 
verso .  ) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,   etc.,  a  nous  avoir  esté 
humblement  exposé  de  la  partie  des  amis  charnelz  de 
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Pierre  le  Maçon,  de  la  parroisse  de  Grantville  sur  la 
mer  (i  ),  povre  homme  vivant  et  gangnant  la  vie  de  lui,  sa 
femme  et  enfans,  du  mestier  de  pescherie,  come,  environ 
la  feste  Saint  Mor  derrain  passée  (2),  ledit  Pierre  le 
Maçon  et  sa  femme  feussent  alez  par  compaignie  en  Tostel 
d'un  surnomé  des  Hayes,  pour  boire  avecques  pluseurs 
leurs  voisins.  Et  pendant  le  temps  qu^ilz  estoient  oudit 
hostel,  Thomas  le  Boussy,  meu  de  mauvais  courage,  vint 
en  l'ostel  dudit  Pierres,  et  ilecques  trouva  Colin  Guil- 
lebert,  gendre  dudit  Pierre,  lequel  Colin  devidoit  une 
pièce  de  fil.  Auquel  ledit  Thomas  Boussy  dit  ces  parolles 
ou  semblables  :  «  Estes  vous  cy,  villain  mesel?  je  vous 
aray.  »  Lequel  Colin  lui  cria  mercy  et  lui  requist  qu'il  ne 
le  voulsist  pas  tuer.  Mais  ce  non  obstant,  icellui  Boussy, 
tenant  une  pelle  en  sa  main,  haulsa  icelle  pour  le  vouloir 
ferir  ;  mais  d'avanture  le  cop  chey  et  descendy  sur  les 
devidoires  oti  ledit  Colin  devidoit  ledit  fil.  Et  quant  ledit 
Boussy  ot  ce  fait,  en  persévérant  en  son  mauvais  et  damp- 
nable  propos,  se  bouta  plus  avant  oudit  hostel,  et  trouva 
la  fille  dudit  Pierre,  qui  pareillement  devidoit  fil,  et 
incontinant  frappa  un  grant  cop  sur  les  devidoires,  tele- 
ment  qu'il  les  rompy  et  mist  en  pièces.  Pour  lequel 
outrage  icelle  fille  s'en  ala  hastivement  chiez  ledit  des 
Hayes,  où  lesdis  Maçon  et  sa  femme  estoient,  oU  ilz 
buvoient  et  s'esbatoient  avec  leursdiz  voisins.  Laquelle 
fille  dist  audit  Maçon,  son  père,  comme  ledit  Boussy 
les  vouloit  tuer  en  leur  hostel.  Pour  laquelle  chose  ledit 
Maçon  et  sadicte  femme  se  partirent  d'ilec  pour  venir  en 
leur  hostel  ;  devant  lequel  ou  bien  près  d*ilec  ilz  trou- 
vèrent   icellui    Boussy  ;   auquel   ledit    Pierre   dist   ces 


(i)  Granville,  Manche,  arr.  d'Avranches,  ch.-l.  de  cant 
(a)  i5  janvier  1425  (n.  s.). 
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parolles  ou  semblables  :  c  Hee,  sire,  ce  n'éit  pas  b 
première  foîz  que  vous  nous  avez  courrouciez;  jamais  je 
Q^en  endureray  tant  que  je  ay  fait.  i»  Lequel  Boussy  res- 
pondi  :  «  Je  vous  aray  en  celle  nuyt  »,  en  crachant  sur 
le  visaigê  dudit  Pierre.  Et  ainsi  que  la  femme  dudit  Pierre 
disoit  audit  Boussy  :  c  Ha,  Thomassin,  Thomassin,  ce 
n*est  pas  la  première  foiz  que  vous  nous  avez  marriz  », 
icellui  Boussy  se  approucha  d^elle  et  la  frappa  du  poing 
par  le  visaige  telement  que  il  la  feist  cheoir  destant  a  terre. 
Et  quant  elle  se  pot  relever,  trouva  une  pierre,  de  laquelle 
elle  lui  donna  'par  le  visage.  Et  après  icellui  Boussy 
print  une  autre  pierre  et  en  frappa  icelle  femme  par  le 
visage  tant  qu^elle  chey  a  terre.  Et  quant  ledit  Pierre  apper- 
ceut  sadicte  femme  cheue  a  terre,  il  print  une  pelle,  du 
manche  de  laquelle  il  frappa  ledit  Boussy  sur  la  teste.  Et 
ces  choses  ainsi  faictes,  ledit  Boussi  s^en  ala  a  son  hostd, 
renoyant  Dieu  nostre  créateur,  qu'il  auroit  celle  nuyt  iceulx 
Pierre  et  sa  femme.  Et  incontinant  s^en  retourna  en  Postel 
dudit  Pierre,  tenant  une  besche,  disant  qu*il  les  auroit, 
et  persévérant  tousjours  en  son  mauvais  propos.  Et  lors 
ledit  Pierre  s'en  yssy  hors  de  sondit  hostel,  tenant  un 
baston  en  sa  main.  Et  tantost  ledit  Boussy  lui  coury  sus 
et  haulsa  ladicte  besche  pour  le  cuider  ferir  ;  mais  ledit 
Pierre  receut  le  cop  de  son  baston.  Et  lors  ledit  Pierre, 
voyant  la  fureur  dudit  Boussy  et  son  mauvais  courage  et 
dampnable  propos,  le  fery  dudit  baston  qu'il  tenoit  par 
la  teste  a  sang,  telement  qu'il  chey  a  terre.  Et  depuis  qu^il 
fut  cheut,  lui  donna  encores  un  autre  cop  de  sondit 
baston  sur  le  bras.  Et  neuf  jours  après,  ou  environ,  ledit 
Thomassin  est  aie  de  vie  a  trespas.  Pour  lequel  fait,  ledit 
Pierre  le  Maçon  et  sadicte  femme,  doubtans  rigueur  de 
justice,  se  sont  absentez  du  pays. . .  Si  donnons  en  man- 
dement par  ces  présentes  au  bailli  de  Constantin 
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Donné  a  Paris,  ou  mois  de  février,  l'an  de  grâce  mil 
CCCC  XXII II,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Soubz  nostre 
sccl  ordonné  en  l'absence  du  grant.  Ainsi  signé  :  Par  le 
Conseil.  Chembaut. 


LXXXIV.  —  Paris,  a3  février  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  un  Gallois  de  la  garnison  de  Caen,  mis 
en  prison  pour  avoir  tué  par  mégarde  la  femme  d'un 
tavernier  anglais  de  ladite  ville,  qui  voulait  l'em- 
pêcher de  battre  sa  chambrière,  (JJ  173,  n.  84,  fol.  43 
recto.) 

Henry^  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  a  nous  avoir  esté  hum- 
blement exposé  de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz 
de  Jehan  Cartmartin,  nostre  homme  lige,  natif  de  nostre 
pays  de  Galles,  et  nostre  souldoyer  a  Caen,  prisonnier  en 
noz  prisons  audit  lieu  de  Caen,  que  come,  en  ce  présent 
mois  de  février,  ledit  Cartmartin  eust  trouvé  en  ladicte 
ville  de  Caen  un  Anglois  dont  il  ne  scet  le  nom,  lequel 
lui  eust  prié  qu'il  le  voulsist  mener  en  Tostel  d*un  appelle 
Watequin  Goudehim,  anglois,  faisant  taverne  et  demou- 
rant  devant  l'église  Nostre  Dame  de  Froide  rue  a  Caen  ; 
laquelle  chose  ledit  Cartmartin  eust  liberalment  fait.  Et 
si  tost  qu'ilz  arrivèrent  oudit  hostel,  eurent  saluée  la 
femme  dudit  Watquin,  ledist  Canmartin  dist  a  icelle 
femme  que  il  avoit  amené  en  icellui  hostel  ledit  Anglois, 
qui  estoitavecques  lui,  car  icellui  Anglois  Ten  avoit  très 
fort  prié.  Et  en  ce  disant  ou  assez  tost  après,  eust  icel- 
lui Cartmartin  trouvée  et  apperceue  en  une  assiecte 
derrière  une  tente  de  toille  sa  chamberiere,  qui  avec- 
ques  deux  autres  hommes  buvoit  en  ladicte  taverne; 
dont  il  futtrescourrouciéetde8plai8ant,ettelementesmeu 
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que  d'une  hache  qu^il  portoit  il  print  la  dague  par  la 
poincte,  k  mist  en  sa  main  et  du  manche  d'icelle  hache 
fery  icelle  chamberiere  ung  cop  seulement,  en  lui  disant 
qu^elle  s'en  alast  a  l'ostel,  et  ce  fait  mist  sadîcte  hache 
soubz  son  aisselle,  la  teste  et  dague  d*icelle  soubz 
son  braz,  en  entencion  et  voulenté  de  recouvrer  et 
ferir  de  rechief  dudit  manche  d^icelle  hache  sadiae  cham- 
beriere. Et  en  ce  moment  ladictc  femme  dudit  Watquin, 
qui  estoit  d'autre  part,  voyant  et  congnoissant  parmi 
ladicte  toille  la  voulenté  et  entencion  dudit  Cartmartin, 
et  non  appercevant  la  manière  comment  il  avoit  mise  et 
tenoit  sadicte  hache,  meue  de  bonne  et  charitable  aflTeccion, 
et  doubtant  qu'il  n'affolast  ou  tuast  icelle  sa  chamberiere, 
vint  hastivement  et  de  grant  roideur  par  derrières  et  de 
Pautre  part  de  ladicte  toille,  sans  ce  que  ledit  Cartmartin 
la  veist  ne  apperceust,  et  pour  Tempeschier  en  son  propos 
et  fere  cesser  ladicte  bateure  qu'il  vouloit-  fere  a  sadicte 
chamberiere,  le  voult  cmbrassier  par  le  corps  ou  par  les 
bras,  et  en  ce  faisant  se  fery  et  d^elle  mesmes  en  la  teste  et 
poincte  d'icelle  hache  dudit  Cartmartin  et  s'en  actaigny 
en  la  forcclle.  Et  incontinant  que  icellui  Cartmartin  la 
senty  et  qu'elle  se  plaingny,  la  print  entre  ses  bras,  non 
cuidant  qu'elle  feust  blessée,  au  moins  par  lui  ne  par  son 
fait  ou  coulpe,  et  toutesvoies  en  fut,  a  esté  et  est  tant  des- 
plaisant que  plus  ne  pourroit,  mesmement  que  par  le 
moien  d'icelle  blesseure  elle  est  alée  de  vie  a  trespassement, 
si  corne  l'en  dit.  Pour  occasion  duquel  cas,  ledit  Cart- 
martin a  esté  prins  et  emprisonné  et  est  en  aventure  que 

Tcn  ne  vuei lie  contre  lui  rigoureusement  procéder 

Ledit  Cartmartin  fera  dire  et  célébrer  xx  messes  pour  le 
salut  et  remède  de  Pâme  de  ladicte  defuncteen  Tegliae  où 
elle  est  enterrée^  et  si  paiera  cent  solz  tournois  pour  une 
foiz  a  Tostel  dieu  de  Paris.  Si  donnons  en  mandement 
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par  ces  présentes  au  bailli  de  Caen. . .  Donné  a  Paris,  le 
xxnie  jour  de  février,  Tan  de  grâce  mil  CCCCet  XXIIII 
et  le  tiers  de  nostre  règne.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  Adam. 


LXXXV.  »  Paris,  mars  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  un  sergent  de  Rouen,  enfermé  dans  les 
prisons  de  cette  ville  pour  s'* être  compromis  avec  des 
fraudeurs  qui,  en  dépit  des  ordonnances  royales, 
faisaient  passer  du  billon  d'or  et  d'argent  en  Flandre 
et  en  Picardie,  (JJ  173,  n.  86,  fol.  44  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Jehan  Lambert,  sergent  en  la 
ville  et  banlieue  de  Rouen,  contenant  come,  quatre  mois 
a  ou  environ,  icellui  suppliant  ait  esté  ordonné  commis- 
sere  par  nostre  bailli  de  Rouen,  ou  son  lieutenant,  pour 
prendre  garde  et  arrester  tous  ceulx  qui  emporteroient  ou 
feroient  emporter  billon  d^or  ou  argent,  défendu  par  noz 
ordonnances  estre  porté  hors  de  noz  plus  prouchaines 
monnoies  ;  en  quoy  icellui  suppliant  a  fait  bien  et  loyau- 
ment  son  devoir  a  son  povoir  et  s^est  a  ce  exposé  a  très 
grant  diligence  ;  et  telement  que  depuis  ledit  temps  il 
poursuy  jusques  a  sept  lieues  près  de  Rouen  un  nomé 
Perrin  Moustier,  voiturier,  demourant  oudit  lieu  de 
Rouen,  lequel  en  emportoit  ou  paisde  Flandres  certaine 
quantité  de  vaisselle  d'argent,  qui  montoit  quarante  marcs 
ou  environ,  et  un  nommé  Philippot  Halle,  qui  empor- 
toit deux  tieulles  d'argent,  lesquelles  il  disoit  avoir  appor- 
tées du  pais  de  Bretaigne,  pesant  chascune  dix  marcs, 
dont  Tune  fut  puis  apportée  a  nostre  justice  avec  ladiae 
vaisselle,  et  autres  biens  qui  depuis  ont  esté,  par  sentences 
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données  par  nostredit  bailli  ou  son  lieutenant  dedairez 
confisquez  et  acquis  a  nous,  dont  par  nosdictes  ordon* 
nances  ledit  suppliant  devoit  avoir  le  tiers  ;  et  pour  pitié 
et  compassion  que  icellui  suppliant  avoit  dudii  Halle  et  de 
sa  femme  et  enfans,  il  et  autres  ses  compaignons  rendirent 
Tautre  tieuUc  audit  Philippot  Halle,  par  leur  payant^un 
pot  de  vin,  qui  povoii  monter  a  la  somme  de  xlviij  escuz 
d*or  ou  environ,  dont  ledit  suppliant  ot  pour  sa  pan 
neuf  escuz  ;  laquelle  tieulle  ledit  Philippot  promist 
depuis  restituer  a  justice,  se  m.estier  en  estoit.  Et  depuis  ce, 
ledit  suppliant  par  sa  diligence  poursuy  un  autre  homme 
jusqucs  es  bois  de  Maromme  fi)  a  une  lieue  de  Rouen, 
lequel  il  trouva  saisy  de  certaine  quantité  de  blans  de  dix 
deniers,  qui  paravant  nosdictes  ordonnances  avoient 
cours;  Icsquelz  blans  avec  deux  chevaulx  il  amena  et  miit 
en  main  de  justice,  pour  en  est re  ordonné  selon  raison. 
Et  il  soit  ainsi  que,  trois  sepmaines  a  ou  environ,  un 
nommé  Guillaume  le  Bouchier  et  un  autre  homme  chaus- 
setier,  duquel  ledit  suppliant  ne  scet  le  nom,  eurent 
certaines  paroUes  avec  un  nomme  Perrin  de  Grant  Sac, 
come  ledit  suppliant  a  oy  dire,  lequel  de  Grant  Sac  avoit 
dit  audit  Bouchier  et  sondit  compaignon  que  icellui  de 
Grant  Sac  devoit  partir  de  Rouen  prouchainement,  pour 
porter  certain  billon  pour  aucuns  marchans  d'Abbeville, 
disant  ledit  Grant  Sac  audit  Bouchier  et  sondit  compai- 
gnon le  jour,  heure  et  lieu  oti  ilz  le  pourroient  trouver, 
atin  que  ilz  le  destroussassent  et  prenissent  ledit  billon. 
Lequel  Bouchier  et  sondit  compaignon  poursuirent  ledit 
de  Grant  Sac  a  cenain  jour  jusques  a  Cailli,  a  quatre 
lieues  près  de  Rouen  (2|,  et  là  le  arresterent,  faignant  le 

(I)  Seinc-Inférieurc,  arr.  de  Rouen,  ch.«l.  de  canu 

(a)  Cailly,  Seine-Inféricure,  arr.  de  Rouen,  cant,  de  Qères. 
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destrousser  avec  ce  qu'il  portoit,  et  le  firent  retourner  audit 
lieu  de  Rouen,  sans  en  donner  aucune  congnoissance  a 
nostre  justice.  Et  pour  subtilement  couvrir  la  mauvais- 
tié  et  malice  desdis  de  Grant  Sac,  Bouchier  et  son  corn- 
paignon,  pour  ce  qu'ilz  avoient  eu  ou  povoient  avoir 
aucune  congnoissance  que  ledit  suppliant  estoit  commis« 
sere  sur  le  fait  dudit  billon,  vindrent  en  son  hostel  audit 
lieu  de  Rouen,  disant  ledit  Bouchier  a  la  femme  dudit 
suppliant  moult  hastivement  :  «  Dites  et  faites  savoir  a 
Lamben  que  tantost  il  monte  a  cheval  pour  poursuir  un 
homme  qui  porte  billon  hors  de  ceste  ville;  moy  et  un 
autre  compaignon  alons  devant  et  Tatendrons  au  Mont 
aux  Malades.  »  Et  ce  venu  a  la  congnoissance  dudit  sup- 
pliant, lequel  nesavoit  riens  que  ledit  billon  feust  arresté, 
pensant  que  ledit  Bouchier  deist  vérité,  monta  tantost  a 
cheval  et  trouva  ledit  Bouchier  et  sondit  compaignon  audit 
lieu  du  Mont  aux  Malades,  qui  lui  dirent  que  il  avoit 
trop  targié  et  que  ce  qu'ilz  queroient  estoit  passé  trois 
heures  avoit.  Lequel  suppliant,  qui,  comedit  est,  ne  savoit 
riens  de  la  destrousse  que  avoit  fait  ledit  Bouchier,  qui 
avoit  fait  retourner  ledit  billion  a  Rouen  et  fait  mectre 
en  son  hostel,  et  neantmoins  maUcieusement  le  taisoit, 
demanda  audit  Bouchier  quel  chemin  il  lui  sembloit  que 
ledit  Grant  Sac  tenoit.  A  quoy  il  lui  respondit  que  il 
aloit  le  chemin  de  Dieppe.  Et  lors  ledit  suppliant  dist  : 
«  Alons  après  ;  au  plaisir  de  Dieu,  nous  les  trouverons  ». 
Et  dont  chevauchèrent  ensemble  jusques  a  Dieppe.  Et 
pour  ce  que  ceulx  qui  communément  pourtoient  billon, 
se  tiroient  a  aler  hors  de  ladicte  ville  de  Dieppe,  alerent 
ledit  suppliant  [et  autres]  au  Pollet  hors  de  Dieppe.  Etlan- 
demain,  ainsi  que  eulx  entendoient  se  aucuns  passeroient 
portans  billon,  ledit  Bouchier  dist  audit  suppliant,  voyant 
dix  bu  douze  marchans  venir  :«  Vecy  ce  que  noua  queronsli 
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Ausquelz  marchans  ledit  suppliant  s'adreça  et  leur  signifia 
sa  commission,  leur  fist  commandement  de  monstrer  ce 
que  ilz  portoient.  Lesquelz  marchans  y  obéirent  voulen- 
tiers;  et  trouva  icellui  suppliant  que  ilz  ne  portoient  si 
non  saluz  et  blans  de  dix  deniers  de  nostre  coing,  ayans 
a  présent  cours.  Pour  laquelle  cause,  ilz  s^en  alerent  sans 
autre  empeschement.  Et  lors  dist  ledit  suppliant  audit 
Bouchier  qu'ilz  avoijenjt  failli  a  trouver  ledit  GrantSac, 
et  falloir  retourner  a   Rouen  et  paier  leurs  despens.  Et 
atant  sVn  retournèrent  audit  lieu  de  Rouen,  sans  ce  que 
ledit  Bouchier  lui  dist  plus  avant  du  fait  dudit  billon  que 
avoit  porté  ledit  Grant  Sac.  Lequel  Bouchier  Tavoit  fait 
retourner  et  mis  en  sa  main,  come  dit  est.  Eteulx  retour- 
nez audit  lieu  de  Rouen,    disnerent  ensemble  ;   après 
lequel  disner  accordèrent  ledit  suppliant,  letiit  Bouchier  et 
son  compaignon  soupperen  l'ostel  d'icellui  suppliant,  pour 
compter  et  paier  la  despence  dudit  voyage;  auquel  soupper 
furent  en  sondit  hostcl  ledit  Bouchier  et  sondit  compai- 
gnon et  aussi  y  amena  ledit  Bouchier  ledit  de  Grant  Sac. 
Et  après  ledit  soupper  et  qu'ilz  eurent  beu  et  fait  bonne 
chiere,  ledit  Bouchier  dist  audit  suppliant  qu^il  avoit  esté 
traveillé  et  son  cheval,  come  ledit  Bouchier  et  son  com- 
paignon et  que  ledit  de  Grant  Sac  paieroit  Tescot,  et  aussi 
lui  aidèrent  de  un  escu  ou  deux,  disant  que  il  lui  pour- 
roii  bien  aidier  une  autresfois.  Et  depuis  trois sepmaines 
cnv^a,    icellui    suppliant  oy  dire  que  aucuns  marchans 
esioieni  partizde  Rouen,  qui  emportoient  billon  ;  et  lors 
parti  et  s'en  ala  jusques  environ  les  costes  près  Rouen  ; 
et  entre  deux  bois  trouva  pluseurs  marchans  chasseurs  de 
marée;  ausquelz  de  loing  il  cria  de  par  le  Roy  que  ilz  se 
arrestassent,  dont  l'un  s'cn  fuy  es  bois;  lequel  suppliant 
poursuy  etactaigny  et  le  ramena avccques  les  autres  de  sa 
compaignie.  Et  après  qu'il  leur  ot  faitcommandementde 
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montrer  ce  que  ilz  portoient,  icellui  qui  s*en^estoit  ain»i 
fui  lui  monstra  un  sachet  de  toille,  ouquel  il  avoit 
cinquante  escuz  d'or  ;  lesquelz  ledit  suppliant  priât  et 
arresta  en  sa  main,  et  si  amena  ledit  homme  avecques  lui 
jusques  au  Mont  aux  Malades  près  Rouen.  Et  en  alant, 
lui  vint  a  mémoire  que  deux  mois  avoit  ou  environ,  il 
avoit  arresté  et  fait  venir  devers  nostredit  bailli  de  Rouen 
ou  son  lieutenant  ung  autre  marchant,  qui  emportoit  hors 
de  ladicte  ville  escuz  et  saluz,  lequel  par  deliberacion  de 
conseil  et  qu*il  estoit  assez  tolleré  escuz  neufs  avoir  cours, 
avoit  esté  délivré  et  lesdis  escuz  et  saluz  délivrez  audit 
marchant,  et  avoit  eu  ledit  suppliant  pour  son  salere  vint 
solz  tournois  ;  pour  laquelle  cause  il  rend!  audit  homme 
iceulz  cinquante  escuz  moiennant  et  parmi  ce  que  il  pro- 
mist  dedans  brief  temps  venir  devers  nostredit  bailli  et 
restituer  iceulz  .1.  escuz,  se  fere  se  devoit  ;  et  bailla  audit 
suppliant  treze  escuz,  disant  que  c^estoit  pour  avoir  un 
cheval.  Lequel  suppliant  lui  respondy  que  il  les  garderoit 
jusques  a  son  retour,  et  s^il  estoit  trouvé  que  les  .1.  escuz 
feussent  forfais,  ilrestitueroitlesurplus, et  aussi  feroitledit 
suppliant  iceulx  xiij  escuz,  lesquelzsonten  main  de  justice. 
Et  pour  ce  que  ces  choses,  tant  dudit  de  Grant  Sac  que 
d'iceulx  .1.  escuz,  ledit  suppliant  n^a  donné  a  entendre  a 
justice,  il  a  esté  arresté  et  mis  en  noz  prisons  a  Rouen. . . 
Icellui  Jehan  Lambert  sera  puni  civilement  a  la  discre- 
cion  de  justice.  Si  donnons  en  mandementpar  ces  mesmes 
présentes  au  bailli  de  Rouen. . .  Donné  a  Paris,  ou  mois 
de  mars,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  et  XXI III  et  le  tiers  de 
nostre  règne.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil.  Adam. 
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LXXXVI.  —  Paris,  mars  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  un  habitant  de  Beaufour,  arrêté  par  les 
Anglais  et  conduit  successivement  dans  les  prisons  du 
Ham  et  dans  celles  de  Pont- PEvêque pour  avoir  assas^ 
sine  Denis  le  Pigre,  de  Saint^Aubin-le-^Bi^ay,  avec 
lequel  il  s'hélait  pris  de  querelle  en  revenant  du  mar- 
ché de  Beaumont-en^Auge.  (JJ  173,  n.  92,  fol.  48 
recio.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Pumble  supplicacîon  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Berthin  le  Court,  povrc  homme  chargîé  de  jeune 
femme  et  de  'cinq  petiz  enfans,  aagié  de  xi  ans  ou 
environ,  demourant  en  la  parroisse  de  Nostre-Daine.de 
Beaufou  (i)  en  Euge,  contenant  come,  trois  ans  u  ou 
environ,  icellui  Berthin  feust  aie  au  marché  en  la  ville  de 
Beaumont  en  Auge  (2),  ouquel  il  eusi  trouvé  Dèiiis  le 
Pigre.  de  la  parroisse  de  Saint  Aubin  PEsbisé  (3)  et 
eussent  lors  beu  ensemble.  Et  en  eulx  retournant  dudit 
marchié  après  boire  et  sur  la  nuit,  se  feussent  meues 
parollcs  entre  culx  pour  raison  de  ce  que  ledit  Berthin 
avoit  paie  audit  Denis  xj  s.  iij  d.  t.  en  monnoie  de  gros, 
a  compter  xx  d.  t.  pour  gros,  qu'il  lui  devoit  d^arrerages, 
a  cause  de  xxij  s.  vj  d.  t.  de  rente,  qu'il  lui  devoit  chas- 
cun  an,  pour  ce  que  xv  jours  après  ladicte  paie  ladîcte 
monnoie  de  gros  fut  remise  a  v  d.  t.  chascun  gros  (4]. 

(i)  Bcaufour,  CaIvat.los,  nir.  de  Pont-I "Evoque,  cant.  de  Cambre- 
mer. 

(a)  }icrium'>nt-en-Augc,  Ibid.,  cnnt.  do  Pont-rKvêque. 

i'i)  Saini-Aubin-le-Bizay,  Calvados,  arr.  de  Pont-l'Evêque,  cant. 
de  (lambreiner. 

(4)  L  ordonnance  à  l.iqucU&  il  est  fait  ici  allusion  est  vraisembln- 
blcmem  celle  qui  est  transcrite  sous  le  n.  1373  des  Râiçs  Norm. 
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Et  tant  en  eussent  persévéré  esdictcs  parolles  que  ledit 
Denis,  qui  estoit  sur  une  jument,  se  efforça  de  frapper  du 
licol  de  sadicte  jument,  qu^il  tenoit  en  sa  main,  , ledit 
Berthin  qui  estoit  a  pié..Etce  voyant  icellui  3ert|}in,qjji 
estoit  tout  csmeu  et  eschautTé,  print  une  pierre,  de  laqjueUe 
il  fery  ledit  Denis  ou  front.  Lequel  Denis  Iprsdescefidi 
de  dessus  sa  jument  et  courut  sus  audit  Berthin,  et  se 
entreprinrent  ensemble;  et  de. recbief  icellui  Berthin  lui 
donna  d'une  pierre  ou  front.  Et  ainsi  qu'ilz  §e  entrete- 
noient,  ledit  Denis  print  un  coustel  qu'il  .ayoit,  pojur  en 
cuider  ferir  icellui  Berthin..lHequel,3erthip  de. force  lui 
osta,  et  tout  meu  et  eschauffé,  d'icellui  coustel  ensi^  la 
gorge  dudit  Denis,  qui  lors  chey  a  tç^re  mort.  Et  ce  fait, 
ledit  Berthin  s'en  retourna  en  sa  maison,  et  fut  Ipdit 
deffunct  trois  jours  sur  terre,  sans  ce  que  on  sceust  qui 
avoit  fait  ledit  obmicide;  et  fut  ledit  Berthin  au  service  et 
a  l'enterrement  d'icellui  deffunct,  ppur  ce  qu'il  estoit  son 
parent  et  qu*il  estoit  courroucié  du  cas  ainsi  advenu  chau- 
dement. Depuis  lesquelles  choses  ainsi  faictes,  ledit 
Berthin,  trois  m,ois  après  ou  environ,  fut  prins  par  sous- 
peçon  et  mené  prisonnier  par  les  Anglois  a  Hah  (5),  oti  il 
fut  prisonnier  par  l'espace  de  x  ou  xj  sepmaines,  et  depuis, 
par  lesdis  Anglois  fut  mené  aux  assises  au  Pont  TEvesque 
devant  le  viconte  d'Auge,  qui  y  tenoit  ses  assises.  Par 

et  Franc,  de  Brâi^uigny  (ii  avril  1421).  Henri  V  y  décide  en  effet 
que  «  dores  en  avant  chescun  pièce  de  monoye,  présentement  appelle 
et  ayant  cours  pour  gros  ou  ryal,  sera  prinse  et  baillé  pour  un  petit 
blanc  vaillant  v  deniers  tournois  seulement,  quiferpnt  xlviij  pièces, 
I  franc  vaillant  xx  sous  tournois...  »  Il  faut  toutefois  remarquer  que 
cette  ordonnance  est  datée  par  Bréquigny  de  1421  et  que  notre 
lettre  de  rémission  semble  plutôt  faire  allusion  à  une  ordonnance 
de  1422. 
(I)  Le.  Ham,  Calvados,  ^r.  de  Pont-l'Evêque,  cant.  de  Cam- 
.  b.r/çnacr. 
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lequel  viconte  il  fut  envoie  prisonnier  es  prisons  dudît 
lieu,  où  il  fut  trois  jours  ou  cep,  et  depuis  fut  eslargi 
parmi  la  ville,  du  commandement  du  sergent,  qui  lui 
avoit  mené  prisonnier.  Et  lui  estant  ainsi  eslargi,  pour  ce 
qu'il  n'avoit  de  quoy  vivre,  s^en  ala  gangnier  sa  vie  ou 
pais  d^environ,  oti  il  s^est  tousjours  tenu  pour  gangnier 
la  vie  de  lui,  sa  femme  et  enfans.  Pour  occasion  desquelz 
cas,  ledit  Berthin,  doubtant  rigueur  de  justice,  n^oseroit 
jamais  retourner  au  pays. . .  Si  donnons  en  mandement 
par  ces  présentes  au  bailli  de  Caen. . .  Donné  a  Paris  ou 
mois  de  mars,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  XXIIII,  etde 
nostre  règne  le  tiers.  Seelées  de  nostre  seel  ordonné  en 
Tabsence  du  grant.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil.  Fbrrb- 

BOUC. 


LXXXVn.  —  Paris,  mars  1423  (n.  t.). 

Rémission  à  un  gentilhomme  de  la  Ferrière^Hareng, 
qui,  après  la  bataille  de  Verneuil.  a  été  en  relations 
avec  les  Français  des  garnisons  du  Parc  et  de  Afanson 
et  a  dû  leur  rendre  service  malgré  lui.  (JJ  1 73,  n.  1 1 5, 
fol.  57  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oyc 
Tumble  supplicacion  de  Colin  le  Vaillant,  povre  gentilz 
homs,  aagié  de  cinquante  ans  ou  environ  de  la  parroisse 
de  la  Feriere  le  Hairenc  (i),  chargié  de  femme  et  de  dix 
a  douze  enfans,  contenant  corne  depuis  la  conqueste  de 
la  ville  de  Caen  ou  tantost  après  (2),  ledit  suppliant  se 

(1)  La  Fcrrière-Hnrcng,  Calvados,  arr.  de  Vire,  cant.  du  Bény- 
Bocage. 

(2)  C'est  le   18  août  141 7  qu*Henri  V  mit  le  siège  dcTant  Cten. 
La  ville  opposa  aux  Anglais  une  résistance  héroïque.  Elle  fut  néan- 
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feust  mis  et  rendu  en  Tobeissance  de  feu  nostre  très  chier 
seigneur  et  père  le  Roy  d'Angleterre,  cui  Dieu  pardoint, 
oîi  il  ait  tousjours  esté  et  demouré.  Et  il  soit  ainsi  que  sa 
demeure  soit  et  habite  en  pays  et  contrée  de  boisetforests, 
corne  a  la  Forest  TEvesque  et  autres  bois  en  la  viconté  de 
Bayeux,  esquelz  bois  les  brigans  et  noz  ennemis  ont 
fréquenté  souventes  foiz.  Et  pour  ce  qu'il  n'auroit  de 
quoy  vivre  s'il  ne  labouroit  et  residoit  en  son  hosteli  ait 
convenu  que  pour  avoir  la  vie  de  lui  et  de  sesdiz  femme  et 
enfans  que  il  ait  résidé  en  sondit  hostel,  et  tant  que 
nagaires  environ  le  temps  que  la  bataille  fut  faite  a  Ver- 
nuel,  qui  par  la  grâce  de  Dieu  fut  a  Tonneur  de  nous  et 
de  nostre  très  chier  et  très  amé  oncle  Jehan,  régent 
nostredit  royaume  de  France,  duc  de  Bedford,  vindrent  a 
son  hostel  de  nuyt  pluseurs  brigans  et  noz  ennemis,  les- 
quelz  par  contraincte  le  menèrent  de  fait  en  un  bois  assez 
près  de  sa  maison,  ouquel  avoit  de  Ix  a  iiij»  hommes 
armez  de  la  garnison  des  forteresses  du  Part  et  de  Man- 
son  (  (  ),  noz  adverseres.  Et  lui  ylec  arrivé,  lui  firent  une 

moins  prise  d'assaut  le  4  septembre  et  le  château  capitula  le  17  du 
même  mois. 

(I)  Le  Parc  ou  le  Parc  TEvêque,  comm.  Sainte-Pience,  Manche, 
arr.  d'Avranches,  cant.  de  La  Hayc-Pesnel.  —  Mausson,  comm.  de 
Landivy,  Mayenne,  arr.  de  Mayenne,  ch.-l.  de  cant.  Le  château  de 
Mausson,  situé  aux  confins  de  ÏSl  Normandie,  du  Maine  et  de  la 
Bretagne,  sur  un  promontoire  abrupt  qui  domine  le  cours  de 
TAiron  et  le  passage  du  Pont-Dom-Guérin,  était  une  des  plus  fonei 
places  de  Tépoque.  La  forteresse  était  occupée  en  1424  par  des 
partisans  français,  qui,  agissant  de  concert  avec  les  petites  garni- 
sons du  voisinage,  faisaient  des  courses  en  Normandie.  Jean  V,  duc 
de  Bretagne,  aurait  ordonné,  dit-on,  en  143 1,  la  destruction  du 
château  de  Mausson,  mais  avant  le  17  janvier  1432,  Thomas  de 
Willughby  recevait  mission  de  s*en  emparer,  et  ce  château  figure 
encore,  en  1439,  au  nombre  des  places  françaises  de  la  région,  avec 
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graht  paôut  et  menaces  er  le  firent  jurer  qu'il  diroit  vérité 
en  lui  demandant  s'il  savoit  aucune  chose  de  nouvel»  qui 
leur  dist  qu'il  avoir  oy  dire  que  nosdiz  ennemis  avoient 
estez  desconfiz  a  Vemuel,  dont  ilz  furent  très  courrouciez. 
Et  après  ce  séjournèrent  longuement  esdis  bois  et  convint 
que  par  contraincte  et  pour  doubte  de  pis  avoir  il  leur 
administrast  de  son  vivre  selon  sa  petite  puissance.   Et 
quant  il  peut  eschapper  de  leurs  mains,  se  escbappa  et  se 
demussa  au  mieulx  qu'il  peut,  mais  d^aventure  il  fut  par 
aucuns  d^iceulx  retrouvé,  lesquebs  par  force  le  remenerent 
a  ladite  cômpaignie.   Et  quant  il  fut  devers  euix,  il  lui 
distrent  moult  de  villannie  et  le  contraingnirent  a  leur 
monstrer  le  chemin  et  les  mener  a  Thorigny  et  tout  de 
de  nuyt.  Et  quant  ilz  furent  a  la  ville  dé  Thorigny,  il 
rcschappa  de  rechief  et  s'en  retourna  en  son  hostel  et 
cuidoit  qu'ilz  s'en  feusscnt  retournez  en  leurs  forteresses. 
Toutesfois  ta  ntost  après  s'en  retourna  ladite  cômpaignie 
par  emprès  sondit  hosiel  et  de  maie  adventure  fut  reprins 
et  lui  vouldrent  couper  le  col  ou  emmener  avecques  eulx, 
dont  il  fut  en  très  graut   adventure  ;  et  de  fait  le  lui 
eussent  couppé  se  n'eussent  été  aucuns  de  ladite  cômpai- 
gnie, qui  considérèrent  et  distrent  que  ce  seroit  mal  fait  et 
pechié  de  le  tuer,  lui  qui  estoit  gentilhomme  et  avoit 
espousc  une  damoisellc  et  estoit  chargié  de  dix  a  douze 
enfans.  Et  lors  distrent  quMlz  lui  pardonnoient,  et  après 
ce  lui  distrent  ccz  moz  ou  semblables  en  substance  : 
'(  Vaillant,  il  a  unceschiclle  en  ce  bois  pour  escheler,  nous 
vous  chargons  de  la  recueillir  et  musser  en  certain  lieu, 
telemcnt  qu'elle  ne  viengne  a  congnoîssance  d'aucun,  ou 
sachics  certainement  que  nous  vous  ferons  mourir  mau- 
vaisement  et  destruirons  vostre  femme  et  enfans  et  mec- 
La  Gravcllc  et  Montaudin.  (Angot,  Dictionn,  histor,  de  la  Mayenne^ 
11,806.) 
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tfons  le  ieui  en  voz  maisons  »^.  Pour  cause  dpsqppUes 
menaces  et  lors  doublant  la  iport  et  sa  destruccion  totale, 
ledit  suppliant  leur  accorda  qu'il  la  musseroit,  et  ainsi  le 
fisty  c'est  assavoir  la  mussa  en  Pestable  a  ses  brebis  et  que 
sadite  destruccion  n*en  advenist.  Lesquelles  choses  sopt 
venues  a  la  congnoissance  du  lieutenant  duicappitaine  de 
Vire,  qui  pour  ladite  cause  est  de  fait  venu  ei^  Thostel 
dudit  suppliant  et  Ta  assermenté  de  lui  enseigpier  et  dire 
0(1  estoit  ladite  eschielle.  Leqiu^l  lui  ait  incontinent  ensei- 
gnée, et  après  ce  Tait  ledit  lieutenant  prise  et  emportée 
audit  lieu  de  Vire. . .  Si  donnons  en  mandement  par  ces 
mesmes  présentes  aux  bailli  et  viconte  de  Caen  et 
Bayeux. . .  Donné  a  Paris  ou  mois  de  mars.  Tan  de  grâce 
mil  CCCC  XX II II,  et  de  nostre  règne  le  liées.  Ainsi  signé: 
Par  le  Roy,  a  la  rclacion  du  Conseil.  J.  Talence. 


LXXXVIII.  ^  Paris,  mars  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  Robin  Cheraust,  de  Torchamp,  détenu 
prisonnier  à  Domfront  pour  s'être  mis  hors  de  Vobéis- 
sance  des  Anglais,  et,  pour  avoir,  pendant  le  temps 
qu'il  habitait  le  pays  du  Maine,  commis  plusieurs 
vols  et  méfaits  aux  environs  dudit  lieu  de  Domfront. 
(JJ  173,  n.  12  5,  fol.  62  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
l'umble  supplîcacion  de  Robin  Chcraust,  aagié  de 
xxvj  'ans,  filz  de  Jehan  Cheraust,  de  la  parroisse  de  Tor- 
champ (i),  en  la  chastellerie  de  Danfront,  contenant 
corne  durant  le  temps  que  le  feu  seigneur  de  Bouchieres 
estoit  cappitaine  dudit  lieu  de  Dampfront    (2),    ledit 

(i)  Orne,  arr.  de  Domfront,  cant.  de  Passais. 

(2)  Le  chAtcau  de  Domfront,  que  défendait  Clément  Bigot,  avait 
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suppliant  se  rendi,  corne  pluseurs  autres  firent,  en  Tobeis- 
sance  de  feu  nostre  très  chier  seigneur  et  père  le  Roy 
d'Angleterre,  cui  Dieu  pardoint,  et  en  la  nostre,  comme 
son  héritier  et  sucœsseur,  et  fist  serement  d^estre  des  lors 
en  avant  bon  et  loyal  envers  lui,  nous  et  noz  successeurs 
es  mains  dudit  cappitaine  ou  de  ses  commis  ou  depputez 
ace.  Depuis  lequel  serement  ainsi  fait  il  ait  demeuré 
Tespace  de  trois  ans  ou  environ  avec  sondit  père  et  oudit 
pays,  en  et  soubz  Tobeissance  de  nostredit  feu  seigneuret 
père  et  la  nostre.  Et  après  ce,  pour  double  et  crainte 
d'aucuns  Anglois  et  François  renduzavec  lesdis  Anglois, 
qui  le  menacèrent  de  grever,  prendre  ou  dommagier  en 

opposé  une  longue  résistance  aux  troupes  anglaises,  commandées 
d'abord  par  Henry  Philizen  et  ensuite  par  Richard  de  Beauchamp, 
comte  de  Warwick.  Au  mois  de  juillet  141 8,  les  assiégeants,  maîtres 
de  la  ville,  menaçaient  de  près  le  château.  Bigot  convint  aTec  War- 
wick de  rendre  la  forteresse  si  du  10  au  aa  juillet  un  corps  de 
troupes  de  secours  ne  venait  pas  offrir  le  combat.  L'appointeroent 
signé  par  les  deux  capitaines  porte  cette  date  du  10  juillet.  (Br^ui- 
GMY,  Rôles  Norm.  et  Franc.,  n.  a  10.)  Au  aa  juillet,  les  secours 
attendus  n*ayant  pas  paru,  Bigot  rendit  la  place.  Le  roi  d'Angleterre 
détacha  Domfront  du  duché  d*Alençon  et  en  investit  Edmond,  comte 
de  la  Marche.  (Abbé  R.  Charles,  L'invasion  anglaise  dans  leMaine^ 
Revue  histor.  et  archéol,  du  Maine,  XXV,  73.)  Bréquigny  {Rdies 
\orm,  et  Franc.,  n.  iBSg)  cite  comme  premier  capitaine  anglais  de 
Domfront  Hugh  Staford,  sirc  de  Bowscr,  celui  que  notce  lettre  de 
rémission  appelle  le  seigneur  de  Bouchièrcs.  Cest  à  lui  sans  doute 
que  succéda  Jean  de  Montgommcr>',  chevalier,  nommé  capitaine 
par  Henri  V,  le  20  octobre  1420  {Ibid.,  n.  876).  Nous  trouvons  ce 
dernier  remplissant  ces  fonctions  en  1424.  11  avait  été  retenu  pour 
cinq  anSf  commençant  le  ler  juin  I4a3,  à  la  charge  de  3o  hommes 
d'armes  à  cheval,  10  à  pied  et  i  ao  archers.  En  1425,  même  capitaine, 
10  hommes  d'armes  à  cheval,  10  à  pieds  et  60  archers.  En  1429, 
le  capitaine  de  Domfront  est  Thomas^  sire  de  Scales,  chevalier  ban- 
nerct,  et  il  a  sous  ses  ordres,  6  hommes  d'armes  à  cheval,  9  à  pied 
et  45  archers.  (Beaurbpairb,  De  l'admin.  de  laNorm,,  p.  33.) 
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corps  ou  en  biens,  se  absenta  dudit  lieu  de  Torchamp  et 
ala  demourer  hors  nostredite  obéissance  et  avec  noz  enne- 
mis et  adverseres  ou  pays  du  Maine;  avecques  lesquelz 
et  en  ladite  obéissance  il  a  tousjours  depuis  demouré, 
jusques  ou  mois  de  février  derrain  passé  qu^il  futprins 
par  aucuns  des  souldoyers  de  ladite  garnison  de  Danfront. 
Et  il  soit  ainsi  que  pendant  ledit  temps  de  ladite  absence 
dudit  suppliant,  il  ait  fait,  commis  et  perpétré,  tant  en  la 
viconté  dudit  lieu  de  Danfront  corne  ailleurs  environ,  les 
faiz  et  cas  qui  s^ensuient  :  c'est  assavoir  a  pris  en  Tostel 
Jehan  Bourrée,  demourant  en  la  parroisse  de  Roillé  (  i  ) 
en  icelle  chastellenie,  deux  beufs  pour  deux  escuz  d^or 
que  icellui  Bourrée,  qui  avoit  esté  prisonnier  a  Maine  (2), 
devoit  pour  Tappatîz  du  duc  d'Alençon,  qui  avoit  couru 
ladite  parroisse  de  Roillé  ;  et  aussi  a  esté  en  la  compaignie 
d'aucuns  noz  adverseres  qui  bâtirent  ung  nommé  Jehan 
Boget,  demourant  en  la  paroisse  de  la  Haulte  Chap- 
pelle  (3)  près  le  lieu  de  Danfront,  telement  quUl  ot  un  bras 
rompu  ou  coppé  ;  a  pris  en  oultre  en  ladite  parroisse  de 
Roillé  deux  beufs,  appartenans  a  Jehan  Melot,  qui  lors 
demouroit  en  la  conté  de  Mortaing,  lesquelz  il  vendit  six 
escuz  d'or,  et  derrenierement  a  esté  avecques  autres  de 
nosdis  ennemis  a  la  prise  d'un  archier,  qui  se  disoit  estre 
avecques  Gieuffroy  Barré,  de  ladite  garnison  de  Danfront. 
Pour  cause  et  occasion  desquelz  faiz  et  cas,  il  a  esté  pris 
et  de  présent  est  prisonnier  es  prisons  dudit  lieu  de  Dan- 
front et  pour  cause  d'ictulx  esté  condempné  par  le  viconte 
dudit  lieu  a  avoir  le  col  coppé  et  le  corps  mis  au  gibet. . , 
Si  donnons  en  mandement  aux  baillifs]  de  Caen  et  d'A- 
lençon, aux  vicontes  desdis  bailliages  et  de  Danfront. . . 

(1)  Rouelle,  Orne,  arr.  et  cant.  de  Domfront. 

(2)  Ancien  nom  de  Mayenne. 

(3)  La  Haute-Chapelle,  Orne,  arr.  et  cant.  de  Domfront. 


2l8 

Donné  a  Paris,  ou  mois  de  mars.  Tan  de  grâce  mil 
CCCC  XXIII I,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Seellées  de 
nostrc  seei  ordonné  en  Tabsence  du  grant.  Ainsi  signé  : 
Par  le  Conseil.  Adam. 


LXXXIX.  —  Paris,  i6  mars  1425  (n.  s.). 

Rémission  au  curé  de  Champhaut  qui,  accusé  par  les 
Anglais  des  garnisons  dCExmes  et  de  Bonmoulins 
d'entretenir  des  relations  avec  Pennemi,  et, pour  cette 
raison,  molesté  et  pillé  par  eux,  a  dû  fuir  en  pays 
rebelle,  jusquà  ce  qu'il  ait  obtenu  des  lettres  de 
sûreté  de  Jean  Fastalf,  gouverneur  {TAl'ençon. 
(JJ  173,  n.  104,  fol.  52  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  roceu 
Tumble  supplicacion  de  Guy  du  Melle,  prestre,  curé 
de  Saint-Martin  de  Champhauh  (i),  ou  diocèse  de 
Lisicux,  et  ou  bailliage  d'Alençon,  contenant  que, 
corne  soubz  umbre  de  ce  que  aucuns  AngLois  de  la 
garnison  d'Exmes  ou  ses  malveillans,  par  envie  et  pour 
convoitise  d'avoir  ce  pou  qu'il  avoii,  lui  imposoient  contre 
vérité  qu'il  escrîpvoit  ou  faisoit  savoir  des  nouvelles  a 
aucuns  de  ses  parensou  afiins,  quHlz  disoient  lui  avoir  de 
Tautrc  costé,  et  avoit  donné  sauf  conduit  soubz  le  scd  de 
celui  qui  se  disoit  conte  d'Aumalle,  combien  qu'il  n  en 
soit  riens  et  qu'il  ne  sera  ja  sccu  ne  trouvé  qu^il  se  entre- 
mist  onqucs  fors  de  servir  Dieu  et  faire  et  dire  son  service, 
aucuns  Angiois  des  garnisons  d'Exmes  et  de  Bonsmoul- 
lins,  meuz  de  convoitise  desordonnée,  l'eussent  pluseurs 
foiz  menassié  de  le  prendre  de  nuit  en  son  hostcl  et  le 
estran^lcr  ou  noyer.  Et  en  continuant  en  leur  dampnable 

(i)  C:hamphaut,  Orne,  arr.  d*Argentan,  cant.  LeMerlerauh. 
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propos  et  pour  le  mectre  a  effect,  un  pou  après  aoust  der- 
rain  passé,  aucuns  dMceulx  malveillans  se  faussent  trans- 
portez de  nuit  en  Tostel  dudit  suppliant  et  ylecques  sans 
aucune  cause  raisonnable,  sans  informacion  précèdent  et 
sans  auctorité  de  justice,  ne  les  ministres d'icelle  appeler, 
eussent  pris,  pillé,  ravi  et  emporté  ce  pou  de  grains  et 
autres  vivres  et  provisions  que  ledit  suppliant  avoit  peu 
cueillir  et  assembler  par  toutes  les  moissons  derrainement 
passées,  et  dont  il  entendoit  avoir  sa  vie  et  substentacion, 
en  servant  Dieu  et  son  église  tout  le  résidu  de  Tannée,  et 
lui  osté  tout  le  surplus  des  biens  qu'il  avoit  en  sondit 
hostel  sans  y  avoir  rien  laissié.  Et  non  contens  de  ce, 
mais  en  persévérant  de  mal  en  pis,  se  feussent  mis  en 
aguet.pluseurs  fois  et  de  tout  povoir  efforciez  de  prendre 
ledit  suppliant  et  le  destruire  de  sa  personne,  se  ilz 
Teussent  peu  appréhender,  et  telement  que,  pour  doubte 
de  mortetqu^il  ne  savoit  aucun  refuge  ne  oti  trouver  sa 
seurté,  mesmement  que  lesdites  gens  d'armes  et  malveil- 
lans, qui  ainsi  le  traictoient  et  vouloiem  traictier^  estoicnt 
coQtumiers  de  procéder  par  voye  dç  fait,  sans  obéir  a  jus- 
tice, ne  il  ne  trouvoit  en  nostre  obéissance  aucuns  de  ses 
amis  qui  pour  doubte  d^eulx  le  voulsist  neosast  recueillir 
ou  recepter,  il  futcontrainct  par  droicte  neccessité  et  pour 
évader  a  la  mort  de  soy  partir  de  sadite  cure  et  soy  retraire 
ou  pays  a  nous  non  obéissant,  avec  aucuns  de  ses  amis  ou 
congnoissances,  où  il  s*est  tenu  par  aucun  temps,  sans  soy 
estre  entremis  d'aucun  fait  de  guerre  ne  d'autre  chose  de 
préjudiciable  a  nous  ne  a  nos  bons  et  loyaulx  subgiez  et 
jusques  a  ce  qu'il  a  peu  obtenir  seurté  de  nostre  amé  et 
féal  Jehan  Ffastolf,  chevalier,  gouverneur  d'Alençon  (i), 

(i)  Les  Comptes  de  Pierre  Surreau  nous  apprennent  qu'en  1424 
Jean  Fastalf  avait  le  titre  de  «  Gouverneur  et  superwecur  de  toutes 
les  villes,  chasteaux,  forteresses  et  pais  subgiés  au  Roy,  es  bail- 
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pour  retourner  sur  son  bénéfice  et  envoier  devers  nous 
pour  obtenir  de  sur  ce  que  dit  est  noz  lettres  de  grâce  et 
rémission ...  Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes 
au  bailli  d*Alençon...  Donné  a  Paris,  le  xvj«  jour  du 
mois  de  mars,  l'an  de  grâce  mil  CCCXetXXIIII  et  de 
nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil. 
Talence. 


XC.  —  Paris,  avril  1425  (n.  s.). 

Rémission  à  Laurent  et  Jean  Drujon,  de  Brullemail  ; 
coupables  d'avoir  tué  deux  Anglais  qui  voulaient 
piller  une  maison  de  cette  paroisse  et  d* avoir  Jabri-- 
que,  pour  se  sauver,  de  fausses  lettres  de  rémission. 

(JJ  173,  n.  129,  fol.  64  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  et  requeste  des  parens  et  amis  char- 
nelz  de  Laurens  et  Jehan  diz  Drujon,  frères,  noz  hommes 
et  subgiez  consors  en  ceste  partie,  chargiez  de  femme  et  de 
pluseurs  petiz  enfans,  delà  parroisse  de  Bruillemail  (i), 

liages  de  Rouen,  delà  la  rivière  de  Seine,  du  coté  de  la  ville  de  Pont 
de  l'Arche,  Caen,  Alençon,  pais  subgiés  en  la  conté  du  Maine,  pour 
recevoir  et  cuir  toutes  manières  de  complaintes,  pugnir  et  faire 
pugnir  et  corriger  tous  atempteurs  et  malfaicteurs,  garder,  tenir  et 
faire  exécuter  les  ordonnances  du  Roy...  ainsi  et  par  la  forme  et 
manière  qu'elles  ont  esté  faites  au  Conseil  dudit  seigneur,  présent 
monseigneur  le  Rcgent,  où  furent  appeliez  les  gens  des  trois  Estais 
du  pays  et  duchic  de  Normandie  a  Caen.  »  Pour  raccomphtsement 
des  devoirs  de  sa  charge,  afin  d*£tre  en  mesure  de  purger  le  pays  des 
brigands  qui  le  ravageaient  et  de  «  faire  tenir  le  peuple  subgiet  du 
Roy  en  bonne  paix  et  tranquilité  ».  Fastalf  avait,  outre  les  autres 
retenues,  20  lances  et  deux  chevaliers,  avec  lao  archers.  (Bbaukk- 
PAIRE,  DeVadmin.  de  la  Norm,,  p.  41-42.) 
(I)  Brullemail,  Orne,  arr.  d'Alençon,  cant.  de  Courtomer. 
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OU  bailliage  d^Alençon,  en  la  chastellenie  d^Essay,  conte- 
nant que,  a  la  Penthecouste  derrain  passée  furent  iiij  ans 
ou  environ,  deuxAnglois  ou  autres,  dont  Ten  n'entendoit 
aucunement  le  langage,  et  dont  lesdis  supplians  et  ceulx 
ou  nom  de  qui  ilz  le  font  ne  sevent  les  noms,  et  n*en  puet 
Pen  avoir  vraye  congnoissance  au  regard  desdis  supplians 
ou  nom  desdis  frères,  parce  que  es  parties  dudit  lieu 
d^Essay,  qui  est  en  frontière  prouchainne  de  noz  ennemis 
et  adverseres,  èstoient  et  ont  esté  depuis  pluseurs  Escor- 
soix,  vindrent  en  icelle  parroisse  de  Bruillemail  et  se 
logèrent  enl'ostel  ou  maison  de  ung  appelé  Robin  Yngier, 
voisin  desdis  Durjon  ;  en  laquelle  maison  ilz  prindrent  et 
ravirent  tous  les  biens,  qui  lors  y  èstoient  et  qui  leur 
pleurent.  Après  laquelle  apprehencion,  se  efforcèrent  de 
violer  et  ferir  la  femme  dudit  Drujon.  Et  en  repellant  a 
leur  force,  combien  que  ses  voisins  et  voisines  oyssent 
bien  la  noise  et  tumulte  que  faisoit  ladite  femme  dudit 
Ingier,  elle  yssy  de  sondit  hostel,  criant  et  requérant  Faide 
de  ses  voisins  et  amis,  ainsi  que  eulx  et  chascun  d^eulx 
vouldroient  estre  fait  pour  eulx  au  cas  semblable,  en 
faisant,  criant  brait  et  clamour.  Auquel  cry  les  femmes 
voisines  se  assemblèrent  et  pour  vouloir  résister  a  la  maie 
entreprise  dédis  Anglois  ou  autres,  doubtant  que  se  ainsi 
ne  aidoient  ou  secouroient  a  ladite  voisine  a  son  besoing, 
elle  ne  leur  vouldroit  aidier  une  autre  foiz  en  cas  sem- 
blable, gecterent  ensemble  un  grant  brait  et  clameur, 
requérant  nostre  aide,  ainsi  que  noz  homes  et  subgiez  ont 
acoustumé  fere  en  tel  cas  en  nostre  pays  de  Normandie 
quant  on  leur  fait  tort  et  ilz  ne  puent  cesister  a  la  fureur 
de  ceulx  qui  violentement  les  depredent  et  dessaisissent 
par  force  indeuement  contre  la  coustume  de  nostredit  pays; 
auquel  cry  noz  subgiez  sont  tenuz  venir,  c^est  assavoir 
ceulx  qui  le  peuvent  oir,  pour  acomplissement  de  bonne 


222 


justice.  Vint  ledit  Ingier,  considérant  que  contre  la  maie 
entreprise  desdis  Anglois  ne  povoit  résister  sans  aide,  se 
alia  desdis  Luurcns  et  Jehan  Drugon,  pour  veoir  en  son 
hostcl  qui  c'cstoit,  et  la  trouvèrent  îceulx  deux  Anglois 
qui  se  cfforcoicnt  d'emmener  les  biens  ou  partie  d*iceulx 
qui  estoicnt  en  rostel  dudit  Ingier,  lesquelz  biens  lesdîtes 
femmes  leur  rescovoient  a  leur  povoir,  et  pour  icelle 
rescousse  icculx  Anglois  frappoient  et  battoient  icelles 
femmes;  lesquelles,  ainsi  elles  voyans  oppressées,  pour 
et  afin  de  avoir  secours  et  aide,  crierem  a  Paide.  Et  tantost 
que  ledit  lngicr«  voyans  ses  biens  estre  troussez  et  prests 
d'cstrc  transportez  hors  de  sondit  hostel,  mesmement  que 
saditc  temmc,  qui  n'est  pas  bellicoseure  ne  irrigieuse, 
mais  avolt  vcscu  de  bonne  et  honneste  conversacion,  sans 
rcprouchc,  ei  que  sans  cause  raisonnable  elle  n*eust 
voulu  crier  ou  appeler  nostre  aide,  icellui  Ingier,  présu- 
mant que  sadicte  femme  eust  esté  prise  par  force,  dist 
audit  Laurcns  et  Jehan  Drugon  :  «  Mes  amis,  vengiez 
moy  de  ces  larrons  ,  qui  me  desrobent  et  battent  ma 
femme  »,  A  quoy  icellui  Ingier  et  lesdis  Drugons,  consi- 
siderans  que  Ten  pourroit  fere  a  culx  et  leurs  femmes  en 
cas  pareil,  se  accompagnicrent  d'une  mesme  voulehté  et 
coururent  sus  u  icculx  Anglois,  et  telement  que,  en  la 
chaude  et  fureur  de  ce,  iceulx  deux  Anglois  furent  tuez. 
Pour  lequel  cas,  après  ce  que  fut  venu  a  la  congnoissancc 
des  Angloiz  de  la  garnison  d'Essay,  d'Exmes  et  Argenten 
et  d*autrcs  tbricrcsses  a  nous  subgectes,  et  ses  biens  pour  ce 
prins  cl  arrcsicx  et  son  corps  en  dangier,  se  il  n'avoit  sur 
ce  nostre  pourvoy,  icellui  I ngier  et  ledit  Drugon  partirent 
du  pays,  pour  aler  devers  nous  ou  nostre  coun  a  Rouen, 
pour  sur  ce  avoir  remission  et  pardon.  Et  en  leur  chemin 
advint  que  par  fortune  ledit  Laurens  Drujon,  qui  portoit 
Targent  pour  le  fait  du  pourchaz  de  la  remission,  tant 
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pour  lui  que  pour  ledit  Jehan  Drujon  son  frerc,  sondit 
argent  lui  cheu  en  chemin  ;  a  grant  pièce  après  que  il  se 
fut  apperceu  que  sondit  argent  lui  estoit  cheu,  se  départi 
de  la  compaignie  dudit  Inguier  et  retourna  grant  panie 
par  où  il  estoit  venu,  espérant  trouver  ledit  argent  qui 
ainsi  lui  estoit  cheu.  Et  en  querant  icellui  par  ledit 
chemin,  fut  rencontré  deux  foiz  par  brigans  ou  autres  noz 
ennemis  et  adverseres;  lesquelz  le  tindrent  emmy.le  bois 
par  l'espace  de  troys  jours  et  plus  en  grant  misère,  durç 
contrainctureet  rude  oppression  de  son  corps.  Et  pour  ce 
que  iceulx  noz  ennemis  et  adverseres  apperceurent  que 
icellui  Laurens  ne  povoit  aucune  chose  payer  et  que  il 
leur  avoit  allégué  sa  povreté,  le  laissèrent  aler,  et  s^en 
retourna  en  ladite  parroisse  de  Beuillemail,  pour  ce  qu'il 
n'avoit  de  quoy  pourchassier  le  fait  de  sadite  remission. 
Et  ledit  Ingier  passa  tout  oultre  et  ala  sondit  chemin 
jusques  audit  lieu  de  Rouen;  auquel  lieu  en  remons- 
trant  sondit  cas,  il  obtint  de  nous  pour  le  cas  dessusdit 
sadite  remission,  de  laquelle  il  s'est  évertué  et  esjoy  selon 
le  contenu  en  icelle.  Et  quant  iceulx  Laurens  et  Jehan 
apperceurent  nostredite  grâce  et  remission  estre  montrée 
au  bailli  d'Alençon,  ou  a  son  lieutenant,  selon  le  contenu 
en  icelle,  et  qu'ilz  n'avoient  pas  la  sienne  pour  lui  et 
sondit  frère,  etique  pour  le  pourchaz  d'icelle  il  n'avoit  mie 
de  quoy,  mais  estoient  en  dangier  et  péril  de  leurs  corps, 
trouvèrent  lesdis  Laurens  et  Jehan  Drujon  manière 
subtille,  par  temptacion  d'ennemy,  et  firent  tant  que  ung 
clerc,  qui  depuis  s'est  rendu  nostre  rebelle  et  désobéissant 
leur  fist  une  lettre  de  la  substance  du  contenu  en  celle 
dudit  Ingier,  et  icelle  '  lettre  subtillement  et  cautelleusc- 
ment  fut  seellée  et  signée  d'un  seing  contrefait  de  Pun 
de  noz  notaires  et  secrétaires,  en  abusant  nostre  justice  en 
l'assise  d'Essay,  en  laquelle  icelle 'lettre  fut  leue  sans  ce 
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que  les  gens  du  gouvernement  de  nostre  justice  dudii 
lieu  eussent  congnoissance  d^icelle  lettre,  ainsi  obreptis- 
sèment  ou  subtillement  faite  ;  et  par  vertu  d'icelle  lesdis 
Laurens  et  Jehan  Dru jon  ont  tousjours  joy  et  vescu  paisi- 
blement jusques  a  nagaires  que  ladite  fraude,  decepcion  et 
cas  dessusdit  est  venue  a  la  vraye  congnoissance  de  nez 
gens  et  officiers  audit  lieu  d'Essay,  qui  pour  lesdites 
causes  ont  mis  et  fait  mectre  lesdis  Laurent  et  Jehan 
Dru  jon  en  noz  prisons  audit  lieu  d'Essay. . .  Si  donnons 
en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  au  bailli 
d^Alençon . . .  Donné  a  Paris,  ou  mois  d^avril,  Tan  de 
grâce  mil  CCCC  et  XXI III,  et  de  nostre  règne  le  tiers, 
avant  Pasques.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  de 
Monseigneur  le  rcgent  de  France,  duc  de  Bedford.  J .  de 
Betisy. 


XCI.  —  Paris,  avril  1435. 

Rémission  à  Etienne  Wyngam,  dit  Boucher^  geôlier 
d'une  des  prisons  cTAlençon,  pour  avoir  favorisé  Pévà- 
siun  de  deux  prisonniers.  (JJ  173,  n.  134,  fol.  67 
recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,-  nous  avoir  receu 
Pumble  supplicacion  des  parens  et  amis  chamelz  de 
Kstienne  Wyngam,  dit  Bouchier,  natif  d'Angleterre,  a 
présent  geôlier  d'une  des  geôles  d'Alençon  quant  au 
regard  de  celle  qui  est  establye  pour  le  mareschal  (i), 

(i)  Le  maréchal  d'Alcnçon  était  alors  Thomas  Gryfiîn,  écuyer.  Le 
8  novembre  14a 3,  Bedford  lui  confie  la  mission  de  recevoir  les 
montres  d'Etienne  Haltefeld,  capitaine  d'Exmes  ;  et  le  a8  novembre, 
il  8*acquitte  de  cette  mission.  La  garnison  d*Exmes  comprenait  alors 
10  hommes  d'armes  et  36  archers.  (Akch.  Nat.,  K  6a,  n.  7.) 
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contenant  que  corne  il  soit  ainsi  que,  par  temptacion 
d^ennemy,  icellui  Estienne,  qui  est  simples  homs  et  ygno- 
rant,  envoyast  puis  nagueres  un  nommé  Jehan  Loisel 
parler  a  deux  prisonniers  qui  estoient  en  prison  audit 
lieu  d'Alençon,  en  Tostel  d'un  nommé  Robin  Wardel, 
corne  Armignaz  et  prins  prisonniers  par  les  Anglois  et 
leur  dire  que  on  feroit  bien  tant  que  ilz  pourroi[en]t  bien 
eschapper.  Et  appoincterent  icellui  Loisel  et  eulx  que  au 
soir  ilz  s'en  partiroient  de  Tostel  dudit  Robin  Wardel 
par  les  moyens  qu'ils  trouveroient  et  se  rendroient  a  la- 
dite geôle  par  devers  ledit  Estienne  ;  et  firent  tant  que 
ainsi  fut.  Et  quand  ilz  furent  a  ladite  geôle,  ilz  heurtèrent 
a  l'uys,  et  lors  icellui  Loysel  y  vint  par  le  commandement 
dudit  Estienne  et  fit  retraire  iceulx  prisonniers  ou  derrière 
de  la  maison  d^icelle  geôle,  jusques  a  ce  que  Anglois  et 
autres  qui  estoient  en  Tostel  feussent  couchiez,  et  là  icel- 
lui Loysel  defTerra  iceulx  prisonniers.  Et  ce  fait  ledit 
Estienne  ala  par  devers  lesdis  prisonniers  oti  ils  estoient, 
et  les  mena  en  une  granche,  qui  est  près  d'ilec,  où  ilz 
furent  mussiez  en  certain  foingqui  y  estoit.  Sy  y  ont  esté 
repotez  et  gouvernez  par  l'espace  de  deux  mois  et  plus 
par  icellui  Estienne  ou  son  commandement  ;  et,  telement 
appoincta  avec  eulx  que  pour  les  mectre  hors  il  auroit 
d'eulx  certaine  finance;  et  de  fait  s'efforça  de  les  mectre 
eulx  ou  Pun  d'eulx  dehors  et  passer  par  dessus  les  murs, 
pour  aler  quérir  ladite  finance  ou  autrement;  mais  icellui 
Estienne  ne  peut  pas  trouver  son  bon  point  a  ce  fere.  Et 
en  ce  faisant  et  machinant  ce  que  dit  est,  les  oy  demander 
parmi  la  ville  a  son  de  trompe  et  autrement  ;  laquelle 
chose  il  recela  et  tout  a  justice,  jusques  a  ce  que  nagueres 
il  lui  fut  enchargié  par  ung  confesseur,  auquel  icellui 
Estienne  révéla  en  confession  le  cas,  que  il  rendist  iceulx 
prisonniers  audit  Wardel,  qui  en  avoit  eu  la  garde  ;  aus- 
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quelz  prisonniers  pour  ladite  finance  avecques  ledit 
Estienne  partoit  ung  nommé  Robin  Milleton,  comme 
Ten  dit,  lesquelz  prisonniers  furent  renduz  par  le  moyen 
que  dessus  est  dit,  qui  sont  a  présent  prisonniers 
ou  chastel  dudit  lieu  d*Alençon.  Pour  occasion  duquel 
cas,  ledit  Estienne  a  esté  prins  et  mis  prisonnier  es 
prisons  dudit  lieu  d'Alençon. . .  Si  donnons  en  mande- 
ment par  ces  présentes  aux  baillizde  Caen  et  d^Evreux... 
Donné  a  Paris,  ou  moisd^avril,  Tan  de  grâce  mil  CCCC 
et  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le  tiers,  après  Pasques. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil. 
Oger. 


XCII.  —  Paris,  mai  1425. 

Rémission  à  un  barbier  de  Brettevil le,  au  pays  de  Caux, 
coupable  du  meurtre  de  Jean  le  Couday^  serviteur 
d'un  Anglais  de  Sérifontaine^  qui  parcourait  la  con^ 
trée  en  demandant  des  poules  et  auquel  on  donnait  de 
r argent  pour  se  débarrasser  de  lui,  (JJ  173,  n.  144, 
fol.  y\  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  chamelz  de 
Guillaume  Galloppin,  barbier,  de  la  parroisse  de  Brethe- 
ville  ou  pays  de  Caux  (i),  povres  homs  chargié  de  femme 
et  de  trois  petiz  enfans,  contenant  come,  le  samedi  v^  jour 
de  ce  présent  mois  de  may,  ledit  Galloppin  feust  aie  en 
Tostel  de  Colin  Pelerbe  de  Godarville,  pour  ilec  beson- 
gnier  de  son  mestier  de  barbier  a  pluseurs  personnes.  Du- 
quel hostel  survint  un  nommé  Jehan  le  Couday,  de  Seri* 

(i)     Brectcvilie,     Seine -Inférieure  ,  arr.    du    Havre,    cant.    de 
Goden'ille. 
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fontaines  (i),  ou  bailliage  de  Gisors,  serviteur  de  Robert 
Lanceau,  anglois,  et  s*entresaluerent  lesdis  Couday  et 
Galloppin  ;  et  dist  ledit  Galloppin  a  icellui  Couday  qu'il 
estoit  bien  creu  puis  que  premièrement  Tavoit  veu  ;  puis 
beurent  ensemble  par  bonne  compaignie.  Et  après  ce,  se 
departy  ledit  Couday,  et  dist  a  dieu,  et  s'en  ala  par  plu- 
seurs  villes  et  hameaulx  illec  environ,  en  demandant  des 
poules  lui  estre  données,  et  lui  donnèrent  pluseurs 
personnes  de  l'argent  pour'laissier  leurs  poules.  Et  entre 
autres  hameaulx  ou  villages  ala  oudit  hamel  ou  ville  de 
Bretheville  en  pluseurs  hostelz,  pareillement  demandant 
poules  lui  estre  données.  Et  de  fait  arriva  entre  autres  lieux 
en  rhostel  dudit  Galloppin,  pendant  qu*il  estoit  encores 
a  Godarville,  et  demanda  a  la  femme  d'icellui  Galloppin 
une  poule.  Laquelle  femme  donna  audit  Couday  ung 
blanc  de  cinq  deniers  tournois,  afin  que  d'avoir  ladicte 
poule  se  voulsist  désister  ;  et  d'ilec  se  parti  ledit  Couday 
et  s'en  ala  en  pluseurs  autres  hostelz  dudit  lieu  de  Brethe- 
ville, demandant  poules  et  prenant  argent  de  ceulx  qui 
point  n'en  bailloient.  Et  entre  aucuns  d*iceulx  hostelz  fut 
en  l'ostelde  Henry  le  Chevalier^  auquel  il  demanda  avoir 
àes  biensdeleans,  qui  par  ledit  Chevalierluifurentdelayez; 
surquoy  eut  haultes  paroUes  par  entre  eulx.  Ainsi  que  ilz 

(i)  Sérifontaine,  Oise,  cant.  du  Coudray-Saint-Germcr.  Cette 
place,  située  sur  TEpte,  entre  Gisors  et  Gournay,  est  mentionnée 
comme  anglaise  par  Monstrelet  {Chronique^  édit.  Douet  d*Arcq,  HI, 
3o9),  à  la  date  de  février  141 5.  Dans  les  premiers  jours  de  cette 
même  ann^e,  un  corps  d'un  millier  d'Anglais  campait  à  Sérifontaine. 
Les  capitaines  bourguignons  de  Pontoise,  de  la  ville  et  du  chftteau 
de  Gisors,  le  sire  de  TIsle-Adam,  Lionel  de  Bournonville  et  David 
de  Gouy,  pénétrant  de  nuit  dans  cette  place  par  des  chemins 
détournés,  y  exécutèrent  un  des  carnages  les  plus  sanglants  de  la 
campagne.  (G.  Lsfèyrb-Pontaus,  La  Guerre  de  Partisane,  etc., 
Bibl.  de  TEC,  des  Ch.,  LV,  a^i). 
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parloient  lesquelles  parolles,  icellui  Galloppin  arriva  en 
sondit  hostel,  et  lui  distrentsa  femmeet  ung  autre  homme 
en  sondit  hostel  que  nagueres  ung  compaignon  nommé 
Jehan,  serviteur  dudit  Lanceau,  estoit  venu  en  son 
hostel,  et  que  afin  que  en  icellui  il  ne  print  une  poule  ou 
autres  biens,  corne  il  faisoit  aucunes  fois  en  autres  lieux, 
icelle  femme  lui  avoit  donné  ung  blanc.  Et  lors  ledit  Gai- 
lopin  dist  que  il  congnoissoit  bien  ledit  Jehan  et  estoit 
bien  son  ami  et  pensoit  que  il  ne  vouldroit  pas  lui  fere 
desplaisir  et  que  nagueres  avoient  beu  ensemble  audit  lieu 
deOodarville.Et  tantost  après  vintala  congnoissance  dudit 
Gallopin  que  ledit  Jehan  Couday  estoit  avec  ledit  Cheva- 
lier en  son  hostel  et  parloient  de  haultes  paroUes  ensemble. 
Et  incontinent  icellui  Galoppin,  pour  aucunement  apai- 
sicr  la  noise,  se  parti  de  son  hostel,  pour  aler  en  l'ostel 
dudit  Chevalier  pour  parler  audit  Jehan  Couday.  Lequel 
il  ne  trouva  pas,  ci  donc  demanda  vers  quel  part  il  estoit 
aie,  disant  audit  Chevalier  que  il  estoit  bien  amy  dudit 
Galoppin,  et  pensoit  que  ledit  Couday  ne  vouldroit  point 
faire  de  desplaisir  ausdis  Chevalier  et  Galoppin,  pourveu 
que  icellui  Galoppin  peust  avoir  parlé  a  lui.  Et  ledit 
Chevalier  dist  audit  Galoppin  que  il  se  partoit  prompte^ 
ment  d'ilec.  Et  donc  se  mist  ledit  Galopin  a  voye  dealer 
devers  ledit  Couday,  pour  parler  a  luy,  par  bonne  inten- 
cion  et  ne  portoit  aucune  verge,  Cousteau,  baston  ne  quel- 
conque autre  armeure  ne  habillement  de  deffence.  Et 
ainsi  que  ledit  Galoppin  suyvoit  ledit  Couday,  qui  estoit 
ja  hors  dudit  lieu  de  Bretheville,  et  ung  pou  loing,  ledit 
Couday  advisa  ledit  Galoppin  qui  aloit  après  lui.  Si 
retourna  vers  ledit  Galoppin  sur  son  cheval,  et  son  espée 
traicte,  disant  audit  Galloppin  ces  motz  ou  paroUes  en 
substance  :  t  Me  suis-tu?  Je  te  jure,  par  ma  foy  que  en 
ceste  nuyt  je  te  tueray  et  si  ardray  ton  hostel  ».  A  quoy 
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ledit  Gallopin  respondi  a  îcellui  Couday  qu^il  pensoit  et 
tenoit  qu'il  feust  bien  son  ami  et  que  au  plaisir  de  Dieu 
il  ne  lui  mefferoit,  car  ledit  Galoppin  ne  venoit  devers 
lui  pour  nul  mal  ne  desplaisir  lui  fere.  Et  sur  ces  parolles 
disant,  icellui  G>uday  de  félon  courage  approucha  dudit 
Gallopin,  qui  n'avoit  aucune  chose  pour  son  corps 
défendre,  corne  dit  est,  et  de  son  espée,  qu*il  tenoit  toute 
nue  en  sa  main,  frappa  ung  coup  par  la  poictrine  ledit 
Galoppin,  telement  que,  se  il  ne  se  feust  tourné  ou  gauche 
au  horion,  il  eust  esté  en  dangier  de  mort.  Et  inconti- 
nent icellui  horion  ainsi  frappé,  icellui  Gallopin  se 
prinst  aux  corps  d^icellui  G>uday  et  le  fist  cheoir  de 
dessus  son  cheval  a  terre  et  se  saisy  de  ladicte  espée,  de 
laquelle  il  bailla  audit  Couday  deux  ou  trois  horions  sur 
aucunes  parties  de  son  corps  ou  chief,  telement  que  mon 
en  ensuy  a  la  personne  dudit  Couday.  Et  incontinent  le 
cas  ainsi  advenu,  ledit  Galoppin  mitt  en  cenain  lieu  a 
part  le  corps  dudit  Couday  et  print  Tespée  et  la  coque- 
luche et  le  cheval  d'icellui  Coudé  et  mena  ledit  cheval 
bien  une  lieue  loing  ou  environ  du  lieu  où  le  cas  estoit 
advenu,  et  ylec  le  laissa  sur  le  chemin,  et  puis  s'en  ala 
icellui  Galoppin  audit  lieu  de  Bretheville  et  parla  a  deux 
jeunes  filles,  ausquelles  il  dist  le  cas  ainsi  estre  advenu,  en 
leur  priant  que  elles  lui  voulsissent  aidier  a  aler  enterrer 
le  corps  dudit  Couday  et  que  elles  voulsissent  ledit  cas 
tenir  secret.  Lesquelles  deux  filles  alerent  avecques  ledit 
Galoppin,  après  ou  devant,  au  lieu  où  gisoit  mort  le 
corps  d'icellui  Couday  et  Taidierent  a  enterrer  a  icellui 
Galoppin,  auprès  du  bosc  dudit  lieu  de  Bretheville.  Pour 
l'occasion  duquel  cas  ainsi  advenu,  icellui  Galoppin  s^est 
absenté  et  retrait  hors  du  pays,  y  laissié  sa  femme  et  petiz 
enfans. . .  [  Il  paiera  une  amende  de  lo  livres,  c'est  assa- 
voir cent  sous  à  la  dame  des  Barres  et  cent  sous  à  Jean 


Garnier,  pauvre  homme.  ]  Bidonnons  en  mandement  au 
bailli  de  Caux. . .  Donné  a  Paris,  oudit  mois  de  may.  Tan 
de  grâce  mil  CCCCet  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le  tiers. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  conseil.  Mont- 
fort.  • 


XCm.  —  Paris,  juin  1425. 

Rémission  à  un  habitant  de  la  Chaise-Baudouin,  cou^' 
pable  du  meurtre  d'un  de  ses  voisins,  qui  lui  avait 
cherché  querelle  un  soir  qu'ail  revenait  tranquillement 
de  faire  la  fête  che\son  compère.  (JJ  173,  n.  i55, 
fol.  79  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de  Jehan 
Morel,  jeune  homsaagié  de  vint  huit  a  trente  ans  ou  envi- 
ron, contenant  corne,  depuis  trois  mois  ença  ou  enviroui 
ledit  Morel  et  feu  Jehan  Fuise1,demouranten  laparroisse 
de  la  Chiese  Baldouyn  (i),  ou  bailliage  de  Constantin  et 
diocèse  d^Avranchcs,  eussent  amiablement  beu  ensemble 
enTosteldu  curédudit  lieu,  et  n^avoient  quelque  malta* 
lant  ou  malivolence  l'un  envers  Tautre.  Et  depuis  ce  jour 
mesmes,  ledit  Jehan  Morel  s'en  ala  esbattre  a  une  feste 
qui  se  faisoit  chieux  Raoulet  Morin,  son  compère,  où  ilz 
et  pluseurs  autres  firent  bonne  chiere,  come  font  amis  les 
uns  avec  les  autres.  Et  au  partir  d^icelle  feste,  entre  jour 
et  nuit,  ledit  Morel,  Guillot  de  Broise,  compère  dudit  feu 
Fuisel,  Jehan  le  Bourgeois,  Jehan  Aussent,  tous  com- 
pères, amis  et  affins  desdis  Morel  et  Fuisel,  en  eulx  en 
alant,  eussent  ilec  assez  près  trouvé  ledit  Jehan  Fuisel  ;  et 

(i)  La  Chaise-Baudouin,  Manche,  arr.  d'Avranches,  cant.  de 
Bréccy. 
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commença  ledit  de  Braise  par  maniered*esbatementetque 
amis  se  jeuent  ensemble,  a  dire  audit  feu  Jehan  Fuisel  en 
cesie  manière  :  t  Avant,  compère,  je  croy  que  vous  venez 
cy  guecter  les  fillectes  ».  Et  respondi  ledit  deffunct  aussi 
par  esbatement   :  <  Qu'en  avez  vous  a  faire?  »  Et  en  ce 
disant  s'entreprindrent  par  esbatement  l'un  a  l'autre;  et 
en  eulx  entretenant,  ilz,  qui  estoient  bien  beuz,  chairent 
tous  deux  a  terre  ;  et  au  relever  ledit  Fuisel,  qui  estoit 
très  mouvant  home,  se  commença  a  courroucier  contre 
ledit  Braise,  son  compère,  et  le  voult  ferir  et  bouter.  Et 
alors  ledit  Morel  dist  audit  Fuisel  qu'il  ne  ferroit  point 
ledit  Braise  en  sa  compaignie.  A  quoy  respondi  ledit 
Fuisel  moult  arrogamment  en  ceste  manière  :  t  Je  n'en 
laisseroie  riens  a  fere  pour  toy  »,  presens  les  dessusnom* 
mez.  Et  lui  dist  ledit  Morel  que  se  il  feroit  homme  de  la 
compaignie,  il  le  ferroit.  Et  en  ce  disant  et  gardant  qu'il 
ne  ferist  ledit  Braise,  icellui  Morel  prist  ledit  Fuisel  par 
la  poictrine,  sans  ce  qu'il  le  voukist  ferir  ne  autre  mal 
faire.  Et  adonc  ledit  Fuisel  tira  un  petit  coustel,  pour  en 
cuider  ferir  ledit  Morel.  Lequel  Morel,  veant  sa  fureur, 
le  laissa  et  lascha  ;  et  ledit  Fuisel  lepoursuy  dudit  coustel; 
et  pour  ce  ledit  Morel  print  un  pel  d'une  haye,  et  sembla- 
blement  fist  ledit  Fuisel  ;  et  après  pluseurs  paroUes  s'cn- 
treferirent;   et  en   ce    faisant    furent  desmellez  par  les 
presens  ;  et  se  parti  ledit  Morel  de  la  compaignie,  cuidant 
eschever  a  la  rigueur  et  mauvaise  voulenté  d'icellui  feu 
Jehan  Fuisel,  qui  estoit  un  tresrioteux  homsetmouvent. 
Lequel  Fuisel,  ce  veant,  prist  un  pel  vert  et  commença  a 
aler  après  ledit  Morel;  mais  ledit  Morel,  qui  avoît  laissié 
son  chapperon  en  la  place,  se  retourna  par  autre  voye, 
pour  eschever  la  rencontre  dudit  Fuisel,  quérir  sondit 
chapperon,  et  trouva  les  autres  qui  les  avoient  desmellez 
encores  en  la  place  ou  assez  près  ;  lesquelz  dirent  audit 
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Morel  que,  pour  eschever  la  fureur  dudit  Fuisel,  il  s^en 
alast  par  autre  chemin  ou  destournast,  et  s^en  alerent  les 
autres  dessusnommez  tout  bellement  leur  chemin.  Et  en 
eulx  en  alant  apperceurent  ledit  Fuisel  qui  s*estoit  targé 
d^une  chesne  au  trou  d*une  haye,  qui  esguectoit  ledit 
Morel  ;  et  pour  cuider  qu'il  deust  soy  appaisier,  commença 
Tun  dVux,  c'est  assavoir  ledit  Jehan  Bourgois,  a  chanter; 
auquel  ledit  Fuissel  demanda  ainsi  :  «  Chante  tu,  dy?  » 
Et  lors  ledit  Jehan  Aussent,  qui  estoit  cousin  dudit  Fuisel, 
cuidant  toujours  le  desmouvoir,  respondi  :  «  Quedoit-on 
fere  donques?  »  Lequel  Fuisel  sailli  avant,  en  lui  deman- 
dant qui  il  estoit.  A  quoy  ledit  Aussent  respondi  :  «  As 
tu  descongneu  les  meilleurs  de  tes  amis?  »  Neantmoins 
ledit  Fuisel,  ainsi  esmeu  en  le  voulant  tousjours  ferir 
dudit  pel,  lui  demanda  pluseurs  fois  :  «  Qui  es-tu?  »  Et 
telement  que  en  ce  faisant  ledit  Aussent,  en  soy  deffen- 
dant,  empoigna  ledit  pel  ;  et  en  ce  faisant  ledit  Fuisel  tira 
derechief  son  coustel,  pour  recourre  ledit  pel,  en  disant 
et  demandant  audit  Aussent  oti  estoit  ledit  Morel  et  que 
vraiement  il  convenoit  qu^il  le  lui  enseignast  ou  menast 
là  oti  il  estoit.  Et  non  obstant  quelque  excusation  ou 
doulces  parolles  que  ledit  Aussent,  son  cousin,  lui  deist, 
riens  n'y  valoit.  Et  adonc  ledit  Morel,  qui  venoit  bêle- 
ment son  chemin  après  les  autres,  ce  veant  et  le  péril  où 
estoit  ledit  Aussent  pour  cause  de  lui,  dist  audit  Jehan 
Fuisel  ainsi  :  «  Que  me  veulz  tu,  voies  moy  icy  ».  Et 
incontinent  ledit  Fuisel  sailli  et  s'en  ala  vers  ledit  Morel 
atout  son  pel  a  deux  poings  pour  lui  courir  sus  ;  et  ainsi 
qu'il  y  aloit  lesdis  Aussent  et  Bourgois  le  embrassèrent  et 
retindrent  tant  qu'ilz  pourent,  en  le  cuidant  desmouvoir 
et  lui  disant  qu'il  se  depportast  et  alast  paisiblement  avec 
eulx  et  que  ja  homme  ne  lui  feroit  mal,  et  semblablement 
en  ce  faisant  ledit  Morel  lui  demanda  que  il  lui  vouloitet 
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que  il  ne  lui  voulsist  mal,  quelque  débat  qu'ilz  eussent  eu 
ensemble  et  qu^il  ne  lui  en  vouloit  point,  mais  qu'il  se 
depportast.  Ces  choses  non  obstant,  par  le  moien  de  son 
coustel  qu'il  retira  et  autrement,  fist  tantquUl  seeschappa 
dUceulx  qui  le  cuidoient  tenir  et  appaisier,  s'en  ala  vers 
ledit  Morel.  Lequel  Morel,  ce  veant,  prist  une  autre  rame 
ou  pel  d^une  haie  qu'il  trouva  près  de  lui,  et  ainsi  que 
ledit  I^uisel  le  poursuivoit,  en  le  cuidant  tousjours  ferir 
du  pel  qu'il  tenoit,  se  reculoit  de  lui  quanques  il  povoit; 
et  neantmoins  le  fery  icellui  feu  Fuisel  par  pluseurs  foiz 
dudit  pel.  Et  adonc  ledit  Morel,  qui  n'y  savoit  autre 
remède  mectre,  et  en  soy  deffendant  frappa  un  seul  coup 
dudit  pel  ou  rame  qu'il  tenoit  ledit  Jehan  Fuisel  parmi  la 
temple  ou  autre  part  en  la  teste,  duquel  cop  ilchey  a  terre, 
et  incontinent  en  la  place  ala  de  vie  atrespas.  Pour  occa- 
sion duquel  cas  ainsi  advenu  et  entre  amis,  ledit  Jehan 
Morel,  doubtant  rigueur  de  justice,  s'est  destourné  et  des- 
tourne du  pais,  en  soy  toutesvoies  tousjours  tenant  en 
nostre  obéissance. . .  Il  paiera  Ix  s.  p.  a  l'ostel  dieu  lez 
Nostre  Dame  de  Paris.  Si  donnons  en  mandement  par 
ces  mesmes  présentes  au  bailli  de  Constantin . . .  Donné  a 
Paris,  ou  mois  de  juing,  Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  vint 
cinq,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy, 
ala  relacion  du  Conseil.  G.  de  Marc. 

XCIV.  —  Paris,  juin  1425. 

Rémission  à  un  habitant  de  Bernouville^  détenu  pri- 
sonnier à  Gisors,  sous  Pincuipation  de  vols  et  de 
pillages  au  préjudice  des  bonnes  gens  du  pays. 
(JJ  173,  n.  160,  fol.  82  recto.) 

Henry,  etc..   Savoir  faisons,  etc.,    nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Jehan  le  Bouchier,  dit  Engin, 
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natif  de  Rebez  près  de  Chaumont  en  Veulquessin  (  i  ),  et 
demeurant  a  Bernouville  (2),  jeune  homme  de  Paage  de 
xxvj  ans  ou  environ,  chargié  de  femme,  a  présent  pri- 
sonnier en  noz  prisons  a  Gisors,  contenant  que  en  sa  jeu- 
nesse  et  jusques  a  Tan  mil  CCCCet  XVII  ou  environ, 
que  feu  le  duc  de  Bourgongne  derrenierement  trespassé, 
que  Dieu  absoille,  vint  a  grant  ost  et  compaignie  de  gens 
d'armes  a  Pontoise  et  ou  pais  d^environ  (3),  il  a  esté  de 
bonne  vie,  renomée,  conversacion  et  gouvernement.  Mais 
il  advint  que,  au  temps  dcvantdit,  que  ledit  feu  duc  de 
Bourgongne  ou  ses  gens  et  eulz  disans  estre  a  lui  et  tenir 
son  party,  estans  esdis  lieux  et  pais  de  Pontoise  et  environ, 
ledit  suppliant,  qui  lors  estoit  bien  jeune,  pour  Taffeccion 
quMl  avoit  au  party  dudit  feu  duc  de  Bourgongne,  se 
acompaigna  par  pou  de  temps  avecques  aucuns  desdis 

(i)  Chaumont-en-Vcxin,  Oise,  arr.  et  cant.  de  Beauvais. 

(3)  Eure,  arr.  des  Andclys,  cant.  de  Gisors. 

(3)  Il  B*agit  ici  de  la  chevauchée  de  Jean  Sans-Peur  8ur  Paris. 
Parti  d*Arras  le  9  août  141 7,  le  duc  prit  possession  le  24  août  de 
Montdidier,  le  26  de  Beauvais,  et  dans  les  premiers  jours  de  sep- 
tembre de  Pontoise,  de  Provins  et  de  Beaumont-sur-Oise  {Journal 
d'un  bourgeois  de  Paris,  Edit.  ïuetey,  p.  79.)  C<^tte  dernière  place 
était  un  point  de  passage  précieux  sur  TOisc,  le  seul  entre  !*Isle- 
Adam  et  Creil.  Elle  possédait  un  fort  château  et  un  curieux  pont- 
forteresse,  disposé  pour  servir  de  refuge  aux  habitants.  Pris  par  les 
Bourguignons  à  la  date  que  l'on  vient  d*indiquer,  le  château  de 
Hcaumont  fut  repris  très  peu  de  temps  après,  le  3o  septembre  1417, 
par  les  Armagnacs.  Il  semble  être  redevenu  Bourguignon  à  la  suite 
de  la  surprise  (ic  Paris,  en  mai  14 18.  Il  passa  aux  Anglais  en  1420 
par  Tcffet  du  traité  de  Troyes.  Un  parti  français  Tenleva  de  nouveau 
en  septembre  1423,  mai»  au  mois  de  novembre  de  cette  m€me 
année,  les  Français  avaient  déjà  perdu  la  place,  et  le  château, 
démoli  par  ordre  exprès  du  duc  de  Bedford,  ne  présentait  bientôt 
plus  que  des  ruines  sans  abri.  (G.  Lbfèvre-Pontalis,  La  guerre  de 
partisans,  etc,  Bibl.  de  TEc.  des  Ch.,  LVI,  435-436.) 
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gens  d*armes,  et  les  sutvy  entre  autres  lieux  en  Tabbaie 
de  Beaumont  (i),  où  ilz  prindrent  du  blé,  duquel  ledit 
suppliant  ot  a  sa  part  un  sextier  ou  environ.  Et  depuis  ce 
iceliui  suppliant  par  jeunesse,  temptacion  de  Tennemi  et 
a  Toccasion  de  la  guerre  et  divisions  qui  ont  esté  et  sont 
en  nostredit  royaume  de  France,  a  fait  et  comis  les  cas  et 
choses  qui  s^ensuient;  c^est  assavoir  que,  deux  ans  a  ou 
environ,  il  ala  en  la  ville  de  Rouen  et  ylec  acheta  d^un 
marchant,  duquel  il  ne  scet  le  nom,  deux  beufs  le  prix  de 
xiiij  francs  ;  et  quant  il  les  ot  achetez  sans  les  paier  et  le 
congié  dudit  marchant,  les  amena  en  son  hostel  ;  et 
environ  huit  jours  après,  iceliui  marchant  envoya  après 
lui  quérir  lesdis  xiiij  francs,  et  il  les  lui  envoya.  Item  a 
certain  jour  dont  il  n'est  recors,  ainsi  que  ledit  suppliant 
retournoit  de  la  ville  d^Estrepaigny,  il  trouva  enmy  les 
champs  une  charue  appartenant  a  Simon  Mailles,  dont  il 
osta  les  cordeaux,  qui  povoient  valoir  ij  s.  p.  ou  environ, 
item  il  se  loga  en  son  hostel  deux  bonnes  femmes,  et 
advisa  que  Tune  avoit  de  l'argent  ou  secours  de  sa  robe  ; 
et  quant  vint  de  nuit  qu^elles  furent  couchées  et  endor- 
mies, il  leur  ala  embler  et  oster,  ne  scet  certainement 
quelle  some  il  y  avoit,  autrement  qu'elle  n'estoit  pas 
grande  ;  et  le  landemain,  pour  double  de  en  estre  reprins 
par  justice,  le  leur  rendi.  Item,  environ  deux  ans  a,  il 
trouva  emprès  Chauvincourt  (2)  une  charue  et  emprès 
Mont  Javoult  (3)  une  autre,  desquelles  il  print  et  osta 

(i)  L*abbaye  indiquée  ici  ne  peut  être  que  Tabbaye  de  Royaumont 
(corn.  d'Asnières-sur-Oise,  Seine-et-Oi&e,  arr.  de  Pontoisc,  cant.  de 
risle-Adam),  fondée  par  Saint  Louis,  en  vertu  d*une  disposition 
testamentaire  de  Lx)uis  VIII  et  située  à  peu  de  distance  de  Beaumont- 
sur-Oise. 

(2)  Eure,  arr.  des  Andelys,  cant.  de  Gisors. 

(3)  Mont  javoult,  Oise,  arr.  de  Beauvais,  cant.  de  Chaumont-en- 
Vexin. 
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les  coutres,  qui  povoient  valoir  chascunsix  solzparisis  ou 
environ.  Item  il  trouva  une  autre  charueen  venant  dudit 
lieu  d^Estrepaigny,  de  laquelle  il  print  le  coutre,  qui 
povoit  valoir  ledit  pris  de  six  solz  ou  environ.  Item  ledit 
suppliant  estant  a  Neaufle,  en  Postel  de  Robin  le  Boiteux» 
il  y  print  et  embla  un  soc,  qui  povoit  valoir  environ  six 
solz  parisis.  Item  il  trouva  emmy  les  champs  une  chanie, 
appartenant  a  un  nomé  Jehan  du  Chemin,  de  laquelle 
charue  il  print  les  cordeaux,  qui  povoient  valoir  deux  solz 
parisis  ou  environ.  Item  quant  le  siège  fut  piéça  mis 
devant  la  forteresse  de  Bouconvillier,  qui  estoit  occuppée 
par  noz  ennemis  (i),  après. que  icelle  forteresse  fut  ren- 
due, ledit  suppliant  y  entra  et  y  print  deux  roes  de  char- 
recte,  et  les  appliqua  a  son  prouffit.  Item  depuis  aucun 
temps  ença  il  a  recelé  aucuns. Angloii  de  la  garnison 
de  Gisors,  qui  ont  destroussé  des  marchans  de  beufz« 
pourceaux  et  autres  denrées,  mené  leur  pillage  en 
Tostel  dudit  suppliant  audit  lieu  de  Bernouville,  et  a  leur 
requeste  et  contemplacion,  et  pour  ce  aussi  quUl  n'osoit 
désobéir  a  eulx  et  a  leur  plaisir,  a  esté  vendre  icdlui 
pillage,  et  lesdis  Anglois  lui  ont  donné  ou  paie  pour  sa 
paine  et  salere  ce  que  bon  leur  a  semblé.  Item  est  vray 
que  environ  xv  jours  a,  ledit  suppliant  ala  es  banies  de 
Dangu,  oti  il  print  et  embla  xxxvj  botes  d'eschalaz.  A 
l'occasion  duquel  cas,  il  fut  et  a  esté  prins  et  emprisonné 
en  noz  prisons  audit  lieu  de  Gisors,  esquelles  il  a  con- 

(i)  Bouconvilliers,  Oise,  cant.  de  Chaumont-en-Venn.  Cette 
place,  située  sur  la  rive  droite  de  la  vallée  de  la  Viosne,  avait  capi- 
tulé pendant  la  marche  d*Henri  V  de  Pontoise  sur  Gisors,  entre 
le  1 8  et  le  3i  août  14 19.  Henri  V  avait  en  effet  séjourné  à  Pontoise, 
après  la  surprise  de  cette  place,  opérée  le  3o  juillet  sur  le  corps  bour- 
guignon, commandé  par  le  sire  de  TIsle-Adam.  (G.  LBFftriii- 
PoNTALis,  La  guerre  de  partisans,  etc.,  Bib.  de  TEc  des  Ch., 
L\^,  a6i,  note  3.) 
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fessé  le  cas  dessusdit...  Si  donnons  en  mandement  par 
ces  présentes  au  bailli  de  Gisors...  Donné  a  Paris,  ou 
mois  de  juing,  Pan  de  grâce  mil  CCCC  et  XXV,  et  de 
nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  rela- 
cton  du  Conseil.  Montfort. 


XCV.  —Paris,  juin  1425. 

Rémission  à  un  laboureur  des  environs  de  Conches, 
inculpé  de  complicité  dans  le  meurtre  d^un  Anglais 
qui  s'était  enfui  de  la  bataille  de  Vemeuil.  (JJ  178, 
n.  164,  fol.  85  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Pumble  supplicacion  de  Jehan  du  Perier,  povre  jeune 
homme  de  Paage  de  xx  ans  ou  environ,  vivant  de  labour 
et  de  la  peine  de  son  corps,  a  présent  prisonnier  en  noz 
prisons  d'Evreux,  contenant  corne  soubz  umbre  de  ce  que 
le  jour  de  la  bataille  derrenierement  faicte  près  Verneuil 
ou  Perche  a  rencontre  de  noz  ennemis,  fut  par  aucuns 
pages,  variez  et  autres  tenans  nostre  parti,  qui  par 
lascheté  de  courage  s'en  fuyoient  de  ladicte  bataille,  rap- 
porté et  publié  vulgaument  au  pais  contre  vérité  que 
nous  avions  perdu  ladicte  bataille,  pluseurs  noz  subgiez 
oudit  pays  se  feussent  esmeuz  et  assemblez  tant  pour 
enquérir  la  vérité  de  ladicte  bataille  que  autrement,  et 
entre  les  autres  se  feussent  assemblez  ensemble  Jehan 
Massieu,  Colin  Piedefer,  Guiilot  du  Vallet,  le  filz  de  la 
femme  Feret,  Jel^nnot  le  Prévost  et  Jehan  Belloys,  tous 
du  lieu  de  Saint  Mesnil  près  Conches  (1),  duquel  lieu 
ledit  suppliant  estoit  et  est  natij,  qui  eussent  ou  Tun 
d'eulx  introduit  contre  toutes  bonnes  meurs  ledit  suppliant 

(i)  Seez-Mesnil,  Eure,  arr.  d'Evreux.  cant.  de  Couches. 
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a  aler  avecques  eulx.  Lequel,  non  sachant  la  voulenté 
des  dessusnomez  et  par  grant  jeunesse  y  feust  aie  jusques 
au  lieu  dit  Nostre  Dame  du  Naget  (i),  près  dudit  lieu  de 
Saint  Mesnil,  ouquel  lieu  les  dessusnomez  demons- 
trerent  qu'ils  avoient  voulenté  de  guectier  sur  le  chemin 
ceulx  qui  retournoient  ou  s'en  fuyoient  de  ladicte  bataille 
pour  les  destrousser.  Et  tantost  que  ledit  suppliant 
apperceut  icelle  voulenté,  il  leur  dist  qu'il  n'estoit  pas 
d'icelle  voulenté  ne  d*accord  avec  eulx  de  ce  fere,  et  valoit 
mieulx  qu'ilz  alassent  au  lieu  de  ladicte  bataille,  pour 
avoir  des  biens  des  mors  qui  y  estoient  demourezi  ainsi 
que  pluseurs  autres  y  aloient  et  qu^il  est  acoustumé  faire 
après  telles  batailles,  ou  autres  paroUes  leur  dist  en  subs- 
tance. Tantost  après  lesquelles  dictes,  les  dessusnomez  et 
suppliant  apperceurent  un  appelle  Richard  de  Rine,  de 
nostre  pais  d'Angleterre,  qui  s'en  fuioit  et  venoit  de  la- 
dicte bataille  avec  un  sien  page.  Lequel  de  Rine  fut  prins 
et  arresté  par  lesdis  Piédefer,  Massieu  et  Prévost,  qui  le 
menèrent  dedans  un  bois,  qui  est  assez  près  de  là,  entre 
la  Bretesche  et  Couches,  oti  ilz  le  tuèrent  et  osterent  son 
cheval,  harnois  et  autres  biens  qu'il  avoit.  Et  lesdis  sup- 
plians  et  Jehan  Belloys  demourerent  par  aucun  pou  de 
temps  audit  lieu  de  Naget,  et  puis  s'en  alerent  après  les 
autres  et  les  suivirent  jusques  audit  bois  pour  savoir 
qu'ilz  feroient  dudit  de  Rine,  sans  ce  que  ledit  suppliant 
eust  onques  entencion  ne  voulenté  de  lui  fere  mal,  ne  a 
autre  tenant  nostredit  parti,  ne  d^avoir  aucune  part  de 
ses  biens.  Et  quant  ilz  vindrent  a  l'entrée  dudit  bois,  ilz 
trouvèrent  lesdis  Piédefer,  Prévost  et  autres  de  feur  com- 
paignie  yssans  d^iceulx  bois  ;  lesquelz  leur  dirent  quUlz 
avoient  tué  ledit  Richart  et  lui  avoient  osté  son  cheval, 

(i)  Nagel,  Eure,  cant.  de  Conches. 
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harnois  et  despoulle,  et  qu'ilz  en  auroient  leur  part  s'ilz 
vouloient.  A  quoy  eust  esté  respondu  par  ledit  suppliant 
ausdis  complices  et  malfaicteurs,  en  le  reprenant  et 
deraonstrant  qu'il estoit courroucié  et  marry  dudit  murdre 
et  qu^il  n^avoit  pas  voulenté  de  guetier  les  chemins  ne  de 
fere  mal,  qu'il  n*auroit  ja  part  desdis  biens  et  n^en  avoit 
cure.  Et  tantost  après  se  feust  départi  de  leur  compaignie 
et  n'y  rentra  puis  pour  mal  fere.  Ce  non  obstant,  certain 
temps  après  icellui  suppliant  et  ledit  Massieu  ont  esté 
prins  et  mis  pour  ledit  cas  en  nosdictes  prisons  d'Evreux, 
et  a  tant  esté  procédé  sur  ce  a  rencontre  dudit  Massieu 
que  lui  actaint  dudit  cas,  il  a  esté  exécuté  de  son  corps 
pour  ses  démérites  et  a  deschargé  ledit  suppliant  dudit 
cas  en  disant  que  icellui  suppliant  n'en  avoit  onques  esté 
consentant.  Pour  laquelle  chose  icellui  suppliant,  eu 
regard  a  sa  jeunesse  et  ignorance  et  a  ce  qu'il  a  esté  des- 
chargé par  ledit  Massieu,  corne  dit  est,  a  esté  delaissié 
esdictes  prisons  corne  non  effectuelment  chargié  dudit 
cas,  esquelles  prisons  il  a  ja  esté  détenu  par  longtemps... 
Si  donnons  en  mandement  a  nostre  bailli  d'Evreux.. 
Donné  à  Paris,  ou  mois  de  juing,  Tan  de  grâce  mil 
CCCCXXV,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par 
le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  G.  Ferrebouc. 


XCVI.  —  Paris,  juin  1425. 

Rémission  à  Michault  Dauget,  de  la  paroisse  de  la 
Londe,  pour-avoir  tué,  à  Bourgtheroulde,  un  certain 
Lardant,  connu  dans  le  pays  pour  un  complice  des 
brigands,  (JJ  lyB,  n.  174,  fol.  89  verso.) 

Henry,   etc..  Savoir  faisons,   etc.,  nous  avoir  rcccq 
l'umble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
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Michault  Dauget,  de  la  parroisse  de  la  Londe  (  i  ),  carreeur 
et  laboureur  de  son  mestier  es  carrières  d'Orival  (2), 
chargié  de  femme  et  son  enfant  et  de  deux  povres  enfans 
orphelins  qu'il  norrissoit,  contenant  que  puis  nagaires,  a 
cenain  jour  de  samedi,  ledit  Michault  feust  aie  avecques 
autres  personnes  ses  voisins  au  Bourtheroude  (3),  au 
marchié,  auquel  lieu,  là  où  Ton  vendoit  le  blé,  trouva 
ledit  Dauget  un  bourgois  dudit  lieu  de  Bourtheroude, 
nommé  Ancel  de  Lalier,  qui  pria  audit  Dauget,  à  Estienne 
Triboul  et  Estienne  le  Sellier,  dudit  lieu  de  la  Londe,  a 
aler  audit  lieu  du  Bourtheroude  en  son  hostel  disner  avec 
lui;  lesquelz  lui  accordèrent.  Et  ainsi  qu'ilz  ylz  furent 
arrivez,  leur  seurvint  nouvelles  que  brigans  estoient  sur 
le  pais  auprès  ou  environ  dudit  lieu  de  Bourtheroude»  et 
pour  ces  nouvelles  ledit  Ancel  les  mena  en  sa  chambre 
pour  y  disner  et  y  estre  plus  seurement.  Et  quant  ilz  y 
eurent  disné  et  paie  leur  escot,  commandèrent  a  Dieu  les 
gens  de  Tostel  dudit  Ancel,  et  se  partirent  hors  dMcellui 
hostel.  Eulx  estans  hors  duquel,  ainsi  qu^ilz  s^en  aloient, 
trouvèrent  a  la  halle  où  l'en  vent  la  chandelle,  audit  lieu 
du  Bourtheroude,  Pierres  le  Veneur,  prestre,  curé  de  la 
Haye  (4),  lequel  curé  demanda  audit  Michault  où  il 
aloit  et  sMl  paieroit  point  sa  bien  alée.  Lequel  Michault 
respondi  que  oyl  voulentiers,  et  qu^ilz  alassent  boire  cheuz 
Huety  le  jeune,  dudit  lieu  de  Bourtheroude.  Adont 
iceulx  curé  de  la  Haye,  lesdis  Michault,  Triboul  et 
Sellier  entrèrent  pour  boire  cheux  ledit  Huet,  le  jeune, 
et  firent  traire  a  boire.  Et  ainsi  qu'ilz  y  estoient,  ledit 

(i)  Sdne-Inféricure,  arr.  de  Rouen,  cant.  d'Elbeuf. 
(a)  Orival,  même  canton. 

(3)  Bourgtheroulde,  Eure,  arr.  de  Pont-Audemer,  ch.-l.  de  cant. 

(4)  La  Haye-du-Theil,  Eure,  arr.  de  Louviers,  cant.  d'Amfire- 
Tille-la-Campagne . 


Michault  apperceut  Guillot  Lardant,  qu^il  ne  cuidoit  ne 
entendoit  aucunement  estre  de  leur  compaignie,  et  dist  a 
ses  compaignons  que  il  n^estoit  pas  bien  a  son  aise,  veu 
les  nouvelles  des  brigans  que  Pen  disoit  estre  sur  le  pais, 
mesmement  que  ledit  Lardant  avoit  esté  serviteur  du 
seigneur  de  Carrouges,  qui  puis  nagaires  s'est  aie  rendre 
avec  noz  adversaires  et  hors  de  nostre  obéissance,  mesme- 
ment que  aucuns  des  frères  de  la  femme  d^cellui  Lardant, 
pour  ce  qu^ilz  avoient  esté  pris  brigans,  avoientesté  exé- 
cutez par  justice,  et  si  avoit  esté  ledit  Michault  présent  a 
prendre  pluseurs  brigans,  et  par  especial  des  chiefs  de 
ceulx  qui  frequentoient  ou  pais,  qui  par  chascuh  jour  le 
destruisoient  et  y  avoient  tué  hommes  et  femmes,  come 
le  prestre  Chignol,  Fleurant,  Jehannot  le  Monnier  dit 
Morisse  et  autres,  et  rescoux  et  aidié  a  rescourre  pluseurs 
prisonniers,  que  avoient  prins  lesdis  brigans,  tant  de  jour 
que  de  nuit,  ou  au  moins  parla  une  partie  decesparoUes, 
disant  que  la  compaignie  dudit  Lardant  ne  valoit  riens, 
ou  au  moins  qu'elle  ne  lui  plairoit  pas.  Et  toutesfois  ledit 
Lardant  se  ala  bouter  sur  la  compaignie  desdis  curé, 
Michault,  le  Sellier  et  Triboul.  En  arrivant  ou  lui  venu 
sur  laquelle  compaignie,  ledit  Lardant  dist  aux  dessus- 
nomez  que  il  avoit  prins  des  loups  en  la  forest,  dont  il 
convenoit  que  ilz  le  paiassent.  A  quoy  ledit  Michault 
deust  respondre  quMl  ne  leur  feroit  que  bien  et  que  quant 
il  paieroit  ledit  Michault  de  certains  loups  qu'il  avoit 
prins,  il  paieroit  ledit  Lardant.  Et  lors  ledit  Lardant,  qui 
avoit  un  baston  en  sa  main  et  si  avoit  un  grant  Cousteau 
a  chasseur  ou  veneur  a  son  costé,  sacba  sondit  coustel, 
en  disant  qu^il  renioit  Dieu  se  ceulx  qui  demou- 
roient  à  la  Londe  le  paieroient  bien  de  ses  loups  et  qu'il 
les  reveilleroit  bien.  Adont  ledit  Michault  paia  son  escot 
et  yssi  parmi  la  maison  dudit  le  Jeune  ou  jardin,  et  ainsi 
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qu'il  y  fut  entré,  le  gendre  dudit  Jeune  ferma  Tuys  après 
ledit  Michault.  Et  quant  ledit  M ichault  fut  ainsi  entré 
oudit  jardin,  print  ung  baston  ou  demi  peel  de  baye  en 
sa  main,  en  entencionde  s'enaler  audit  lieu  de  la  Londe. 
Et  pour  ce  que  ledit  huys  avoit  ainsi  esté  fermé  après  lui, 
tourna  par  entour  la  maison  et  vint  a  Tuys  devant,  et 
lors  appella  lesdis  Tribaul  et  Sellier,  ses  voisins,  en  leur 
demandant  s'ilz  s'en  vouloient  aler  en  leurs  hostelz  et 
qu'il  s'en  vouloit  aler.  Et  en  ce  disant,  ledit  Michault  oy 
que  ledit  Lardant  le  menaqoit  très  fort  come  de  mort,  en 
disant  qu'il  renioit  Dieu  et  son  saint  suaire  qu*il  le  cour- 
ceroit  et  detailleroit  come  on  détaille  la  char  sur  Testai. 
Et  ce  oyant,  ledit  Michault,  qui  avait  très  bien  beu,  non 
content  de  ce  que  ledit  Lardant  lui  avoit  dit  et  menassié 
sesdis  voisins  et  aussi  voyant  qu*il  avoit  en  sa  main  un 
baston,  et  Tautre  main  avoit  sur  son  grant  Cousteau  a 
chasseur,  il,  doublant  la  fureur  et  maie  voulenté  dudit 
Lardant,  qui  autresfois  avoit  commis  euvre  de  brigunt  et 
larron,  ainsi  qu'il  est  tout  notoire,  et  pour  ce  que  aucu- 
nement avoir  esté  averty  que  il  frappoit  celeement  et  a 
desceu  son  home  et  que  en  tel  malfaicteuret  commrîcteur 
de  crimes  on  ne  doit  avoir  fiance,  leva  le  baston  quil 
avoit  apporté  dudit  jardin,  et  en  cuidant  frapper  sur  la 
main  d'icellui  Lardant  quMl  avoit  mise  au  coustel,  ledit 
Lardant  s'approucha  telement  d'icellui  Michault  que  le 
cop  que  ledit  Michault  avoit  esmé  chey  sur  le  chief  dudit 
Lardant  auprès  du  front,  duquel  coup  il  chey  a  terre.  Et 
lors  le  gendre  dudit  Jeune  mist  la  main  au  baston  pour 
l'avoir  dudit  Michault  ;  lequel  Michault  lui  laissa  akr  ; 
et  se  parti  icellui  Michault  hors  dudit  hostel,  tant  pour  la 
doubte  quMl  avoit  de  seurvenue  de  brigans  que  pour  soy 
abregier  de  s'en  aler,  et  ala  achater  des  poz  de  terre.  Et 
cependant  lesdis  Triboul  et  Sellier,  ses  voisins,  yssirentde 
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Tostel  dudit  Jeune  et  se  mistrent  a  voye  pour  aler  en  leurs 
hostelz  ;  et  en  continuant  leur  chemin,  distrent  audit 
Michault  que  ilz  avoient  aidié  a  couchier  ledit  Lardant  et 
que  il  estoit  un  peu  blecié  sur  la  teste,  et  Tavoient  à  l'en- 
droit de  la  bleceure  un  pou  tousé  et  y  mis  de  la  chanvre, 
mais  ce  n'estoit  gaires  de  chose,  et  que  encores  de  ce  quMl 
y  avoit  s^estoient  chargiez  de  lendemain  dudit  samedi  le 
fere  amender  par  ledit  Michault  audit  Lardant,  ou  qu'ilz 
l'amenderoient  pour  lui.  Et  ainsi  s'en  alerent  lesdis 
Michault,  Triboul  et  Sellier  en  leurs  maisons  audit  lieu 
de  la  Londe,  ledit  Michault  <ousjours  disant  qu^il  ne  le 
pensoit  pas  avoir  frappé  que  sur  le  bras  ou  sur  la  main, 
<iu'il  avoit  sur  le  Cousteau,  et  estoit  très  courroucié  de 
l'avoir  ainsi  blecié.  Et  atant  départirent  ledit  Michault  et 
ses  voisins  et  s'enala  chascun  d^eulx  en  son  hostel,  et  le 
landemain  matin,  après  ce  que  lesdis  Michault,  Sellier  et 
Triboul  oreni  oye  la  messe,  se  mistrent  en  voie  d'aler  en 
la  ville  d'Ellebeuf,  où  ilz  pensoient  que  ledit  Lardant 
feust  venu  de  Bourtheroude,  pour  boire  avec  lui  et  fere  la 
paix  desdis  Lardant  et  Michault.  Et  ainsi  qu'ilz  y  aloient, 
ala  aprèseulx  un  des  variez  dudit  Ancel  de  Lalîer,  qui 
leur  dist  que  ledit  Lardant  avoit  de  grant  heure  de  ce  jour 
de  dymenche  esté  trouvé  mort  en  son  lit,  dont  le  peuple 
dudit  Bourtheroude  avoit  esté  moult  esmerveillé.  Pour 
occasion  duquel  cas,  ledit  Michault...  s^est  absenté  et 
retrait  du  pays,  y  laissié  sa  femme,  enfans  et  povres 
orphelins  sans  gouvernement...  [Comme  punition  il  sera 
prisonnier  pendant  un  mois  au  pain  et  à  Teau  et  paiera 
dix  livres  parisis,  six  livres  à  THôtel  Dieu  de  Paris  et 
quatre  livres  à  Thopital  des  Billettes].  Si  donnons  en  man- 
dement par  ces  présentes  au  bailli  de  Rouen. . .  Donné  a 
Paris,  ou  mois  de  juing,  Pan  de  grâce  mil  IIII'  XXV  et 
le  tiers  de  nostre  règne.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  J.  de  Drosay. 
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XCVII.  —  Paris,  juin  14a  5. 

Rémission  au  lieutenant  du  capitaine  de  Gacé^  pour 
avoir  laissé  échapper  un  prisonnier  que  le  bailli  de 
Rouen  lui  avait  donné  r ordre  d^amener  à  Bernqy^  où 
il  voulait  le  juger.  (JJ  178,  n.  179,  fol.  92  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacîon  de  Pierre  du  Moustier,  escuier, 
lieutenant  du  capitaine  du  chastel  et  forteresse  de  Gacé, 
assise  ou  bailliage  de  Rouen  (i),  contenant  que  corne, 
depuis  aucun  temps  ença,  un  nommé  Jehan  de  «Launoy 
eust  esté  pris  et  amené  prisonnier  audit  chastel  de  Gacé 
par  aucuns  des  gens  de  la  garnison  dodit  chastel  et  autres. 
Pendant  lequel  temps,  pour  ce  que  audit  lieu  de  Gacé 
n'a  aucune  haultc  justice  par  quoy  ledit  de  Launoypeust 
estre  briefment  exécuté,  nostre  bailli  de  Rouen  eust 
mandé  par  ses  lettres  patentes  au  cappitainedudit  chastel, 
ou  a  son  lieutenant,  qu'ilz  amenassent  devers  lui  ledit  de 
Launoy  prisonnier.  Au  temps  de  la  presentacion  des- 
quelles lettres  ledit  cappitaine  eust  esté  absent,  et  pour 
son  excusacion  remonstrer  feust  ledit  suppliant  aie  par 
devers  nostredit  bailli,  et  lui  eust  dit  que,  pour  ce  que 
ledit  cappitaine  estoit  absent  et  que  ledit  de  Launoy 
estoit  prisonnier  a  un  nomé  Henry  Cheurstil,  natif  de 
nostre  pais  d'Angleterre,  lequel  Tavoit  en  sa  garde  et  mis 
ou  cep  es  prisons  dudit  chastel,  et  aussi  pour  lesperilzdès 
chemins  qui  sont  entre  ledit  lieu  de  Gacé  jusques  a 
Bernay,  011  nostredit  bailli  estoit,  il  n^avoit  osé  amener 
icellui  de  par  devers  lui.  Non  obstant  laquelle  excu- 
sacion, icellui  bailli  arresta  ledit  suppliant,  pour  ce  qu^il 

(I)  Cette  place  ne  figure  ni  dans  les  comptes  de  Pierre  Surreau 
ni  dans  la  liste  des  châteaux  conquis  de  Brdquigny.  On  ignore  le 
nom  du  capitaine  qui  la  commandait  en  1425. 
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n'avoit  pas  amené  icellui  de  Launoy,  jusques  a  ce  quMl  se 
submist  a  icellui  rendre  es  prisons  dudit  lieu  de  Bernay. 
Lequel  suppliant,  en  obtempérant  au  commandement  et 
injonccion  de  nostredit  bailli,  se  feust  soubzmis  a  la  main 
de  nostre  viconte  d*Orbec  et  de  nostre  procureur  en 
ladicte  viconté  audit  lieu  de  Bernay  de  icellui  de  Launoy 
rendre  prisonnier  audit  lieu  de  fiernay.  Après  laquelle 
submission  ainsi  par  ledit  suppliant  faicte,  il  se  feust 
retourné  audit  lieu  de  Gacé,  ouquel  il  eust  trouvé 
ledit  Henry,  et  lui  eust  dit  et  exposé  les  termes  de 
sa  submission,  en  lui  disant  quUl  se  tenist  saisi  dudit  de 
Launoy  et  qu'il  le  meist  en  telle  et  si  seure  prison  qu'il 
n'y  eust  point  de  dangier,  jusques  a  ce  qu'il  eust  et  peust 
recouvrer  de  compaignie  seure  pour  icellui  conduire  et 
mener  dudit  lieu  de  Gacé  audit  lieu  de  Bernay.  Lequel 
Henry  en  eust  pris  la  charge  et  eust  mis  icellui  de  Launoy 
ou  cep,  ouquel  il  fut  jusques  environ  minuyt,  qu'il  dcs- 
peça  ledit  cep  et  rompi  les  couplés  a  quoi  icelluy  cep  fer- 
moit,  et  se  parti  desdictes  prisons,  salli  es  fossez  et  s'en 
eschapa  telement  que  on  ne  le  pot  puis  trouver.  Pour 
occasion  duquel  cas,  combien  que  ce  ne  soit  point  par  la 
coulpe  dudit  suppliant  et  n'eust  aucune  faveur  audit  de 
Launoy^  icellui  suppliant  doubte  que  aucun  empesche- 
ment  lui  soit  mis  par  noz  gens  et  officiers  en  son  corps  ou 
en  ses  biens. . .  Si  donnons  en  mandement  par  ces  pré- 
sentes a  nostre  bailli  de  Rouen  et  au  viconte  d'Orbec. .. 
Donné  a  Paris,  ou  mois  de  juing,  Tan  de  gracemil  CCCC 
et  XXV,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le 
Conseil.  Adam.  Scellées  de  nostre  scel  ordonné  en  Tab- 
sence  du  grant. 
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XCVIII.  —  Paris,  18  juin  1415. 

Rémission  à  un  archer  anglais  de  la  garnison  d'Ar* 
gentan,  coupable  du  meurtre  d'un  de  ses  compagnons 
qui  avait  insulté  sa  fiancée  et  V  avait  frappé  lui-même 
par  derrière,  lorsqu^on  remmenait  dans  les  prisons 
delà  ville.  (JJ  173,  n.  i65,  fol.  85  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  à  nous  avoir  esté 
humblement  exposé  pour  la  partie  de  Jehan  Neauton, 
archier,  natif  d'Angleterre,  de  la  garnison  d*Argentan  (i), 
que  come,  des  rentrée  de  may  derrain  passé  ou  environ, 
le  page  de  feu  Robin  Coupper,  aussi  anglois,  et  archier 
de  ladîcte  garnison,  eust  dit  pluseurs  paroUes  injurieuses 
a  la  fiancée  dudtt  Neauton,  et^n  icelles  tant  persévéré  que 
ladicte  fiancée  lui  eust  donné  de  sa  paulme  sur  la  joe.  Et 
ce  fait,  s'en  feust  ledit  page  fouy  en  Tostel  de  sondit 
maistre,  et  lui  eust  dit  come  il  avoit  esté  féru.  A  quojla 
chamberiere  dudit  Coupper  eust  respondu  que  c^estoit 
grant  despit.  Et  lors  icellui  Coupper  devesti  sa  robe,  et 
print  sa  heuque  et,  en  sa  main  une  bauge  ou  sarpe,  print 
son  chemin  a  aler  a  icelle  fiancée.  Laquelle,  quant  elle 
Tapperceut,  s'en  couru,  et  entra  et  retrait  en  la  chambre 
d'icellui  Neauton,  criant  :  «  ayde,  aide  »  Lequel,  de  ce 
efrayé  et  esmeu,  se  leva,  et,  pour  résister  a  l'entreprise  et 
voie  de  fait  dudit  Coupper,  print  sonespécet  son  bouclier. 

(i)  En  1424,  Jean  de  Montgommery,  chevalier,  était  capitaine 
d*Argentan  et  avait  sous  ses  ordres  12  hommes  d*armes  à  cheval, 
8  à  pied  et  60  archers.  Il  fut  remplacé  cette  année  même  par 
Thomas  Rampston,  chevalier  banneret.  à  la  charge  de  14  hommes 
d'armes  à  cheval,  6  à  pied  et  60  archers.  En  I4a3,  sous  le  même  ' 
capitaine,  les  hommes  d*armes  à  cheval  furent  réduits  à  6,  le  nombre 
des  hommes  d'armes  à  pied  et  des  archers  restant  le  même.  En  1429, 
même  capitaine,  3  hommes  d'armes  à  cheval,  lui  compris,  3  à  pied 
et  18  archers.  (Bbaurep AIRE,  De  VAdmin.  de  la  Norm,,  p.  3i.) 
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A  quoy  feust  incontinent  survenu  le  mareschal  de  la  gar- 
nison dudit  lieu  d^Argenten,  qui  les  eust  departiz.  S^en 
retourna  ledit  Neauton  en  sadicte  chambre,  prist  sa  hache, 
et  incontinent  fut  pour  ledit  débat  et  noise  pris  et  arresté 
prisonnier  par  ledit  mareschal.  Et  ainsi  qu'il  le  vouloit 
mener  es  prisons  dudit  lieu  et  qu'il  Teust  asseuré,  ledit 
Coupper  vint  par  derrières  et  de  ladicte  bauge  ou  sarpe 
qu^il  tenoit  le  fery  par  derrière  un  grant  cop  par  la  teste 
et  le  navra  telement  que  a  peines  qu'il  ne  l'abati  a  terre. 
Lequel,  soy  sentant  ainsi  féru  es  mains  de  la  justice  qui 
Ta  voit  asseuré  et  où  il  devoit  estre  sceur,  de  ce  courroucié 
et  esmeu,  s'escouy  des  mains  dudit  mareschal  et  doublant 
que  ledit  Coupper,  qui  s^efTorcoit  de  retourner,  ne  le 
tuast,  prist  une  hache  et  Posta  des  mains  de  Tun  des  assis- 
tans,  et  dMcelle,  en  reppellant  force  par  force,  le  fery  un 
seul  coup  par  la  teste,  telement  que  trois  jours  après  ou 
environ  il  ala  de  vie  a  trespassement,  si  come  Pen  dit. 
Pour  occasion  duquel  cas,  ledit  Neauton,  doublant  rigueur 
de  justice,  s'est  latitéet  n^oseroit  jamais  seurement  repairer 
ne  converser  en  nostre  royaume...  Ledit  Neauton  fera 
dire  et  célébrer  cent  messes  pour  le  salut  de  Tamedu  tres- 
passé  en  Teglise  où  il  est  enterré  et  donnera  es.  a  la  dame 
des  Barres  et  c  s.  a  Teglise  des  Blans  Menteaux  a  Paris. 
Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes  au  bailli 
d'Aleni^on,  au  viconte  d'Argenten . . .  Donné  à  Paris,  le 
xviij^  jour  du  mois  de  juing.  Pan  de  grâce  mil  CCCC 
et  XXV,  et  de  nosire  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le 
Roy^  a  la  relacion  du  Conseil.  Adam. 


XCIX.  —  Paris,  juillet  I4a5. 

Rémission  à  Chardot  Honfroy^  barbier  et  chirurgien, 
enfermé  dans  les  prisons  d'Evr  eux  pour  être  allé,  sur 
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la  demande  de  sa  sœur,  soigner  un  brigand  blessé  qui 
se  trouvait  dans  les  bois  de  Dampierre,  près  BreteuiL 

(JJ  173,  n.  201,  fol.  102  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  recen 
Tumble  supplicacion  de  Chardot  Honfroy,  dit  Alemin, 
povre  jeune  homme  barbier  et  cirurgien,  aagié  deziz  ans 
ou  environ,  chargié  de  jeune  femme,  et  a  présent  pri- 
sonnier en  noz  prisons  a  Evreuz,  contenant  corne  de»- 
picça,  meu  de  bonne  voulenté,  il  se  feust  mis  aprentis 
audit  mestier  de  barberie  et  cirurgie  pour  y  gangnier  sa 
vie  durant  le  cours  d'icelle  honnorablementa  son  povoir, 
et  en  icellui  mestier  a  servy  pluseurs  maistres  et  ouvriers 
tant  a  Rouen,  Loviers  corne  ailleurs,  soubz  nostre  obéis- 
sance. Et  depuis,  c^est  assavoir  un  an  a  ou  environ,  il 
s^est  retrait  en  nostre  ville  de  Brethueil,  ou  bailliage 
d^Evreux,  qulest  a  une  lieue  près  d'un  hamel  appelle  le 
Perron  (i),  ouquel  hamel  il  fut  né.  En  laquelle  ville  de 
Brethueil,  qui  est  ville  champestre,  il  ait  levé  sondit 
mestier,  et  se  soit  marié  oudit  pays,  en  entencionde  tous- 
jours  gangnier  la  vie  et  Testât  de  lui,  sa  povre  femme  et 
mesnage.  Pour  laquelle  vie  et  estât  maintenir,  et  pour 
secourir  nospovres  subgiez,  habitans  et  autres  demourans 
es  bailliages  d'entour  ladicte  ville  de  Brethueil,  ait  acous- 
tumé  d'aler  en  iceulx  villages  et  es  marchiez  d'environ, 
portant  sur  soy  ses  hostilz  pour  la  neccessité  de  nosdiz 
subgiez  et  les  servir  dudit  mestier,  ainsi  que  tels  povres 
jeunes  compaignons  ont  acoustumé  de  fere  .quant  ilz 
n'ont  que  besongnier  en  la  ville  où  ilz  sont  demourans  ; 
et  a  l'occasion  de  ce  et  de  son  bon  gouvernement  est  très 

(i)  La  carte  de  Cassini  donne  un  hameau  du  nom  de  Perrein, 
près  de  la  lisière  de  la  forêt  de  Breteuil,  sur  la  rÎTe  gauche  de  l'Iton, 
à  peu  près  en  face  Bourth. 
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bien  amé  au  pais.  Et  il  soit  ainsi  que,  depuis  Pasques 
derrenierement  passées,  ledit  suppliant,  en  continuant 
sondit  mestier  et  operacion,  se  feust  transporté  en  la 
parroisse  de  Septmolins  (i),  assez  près  dudit  lieu  de  Bre- 
thueil,  en  Postel  de  Chardôt  le  Roy  son  oncle,  lequel  il 
eust  saigné  du  bras.  Et  en  soy  retournant  en  son  hostel 
audit  lieu  de  Brethueîl,  feust  passé  par  Tostel  de  Alemin 
Honfray,  son  père,  ouquel  hostel,  ou  auprès  d^icellui,  il 
eust  trouvé  Clémence,  femme  de  sondit  père,  qui  venoit 
>  dudit  lieu  de  Brethueil,  et  lui  eust  dit  que  Symonne,  sa 
seur,  l'actendoit  en  sondit  hostel.  Et  pour  ce  s'en  feust 
aie  icellui  suppliant  en  sondit  hostel  le  plus  tost  qu'il 
eust  peu,  pour  savoir  que  sadicte  suer  lui  vouloit.  Et 
quant  il  y  fut  arrivé,  sadicte  suer  lui  dist  que  un  nommé 
Jehan  Havage,  brigant,  estoit  es  bois  de  Dampierre  sur 
Avre  (2),  a  deux  lieues  près  ou  environ  dudit  Brethueil, 
lequel  estoit  blecié,  et  pour  ce  lui  mandoit  qu'il  alast 
parler  a  lui  esdis  bois,  pour  Tappareillier  de  sondit 
mestier,  en  le  menaçant  que  s'il  n'y  aloit  et  il  le  trouvoit 
en  son  dangier,  il  lui  feroit  desplaisir.  Pour  doubte  des- 
quelles menaces,  ledit  suppliant,  non  adverti  pour  sa  jeu- 
nesse et  ygnorance  du  dangier  qui  lui  en  pourroit  ' 
advenir,  considérant  aussi  que  pour  gangnier  la  vie  de 
lui,  sadicte  femme  et  mesnage  il  lui  estoit  neccessité  d'aler 
de  jour  en  jour  parmi  lesdis  villages  pour  servir  nosdiz 
subgicz,  come  dit  est,  et  que  par  tant  s'il  advenoit  que 
ledit  Havage,  qui  a  pluseurs  complices,  le  rencontrast 
en  alant  de  village  ou  de  marchié  en  autre,  il  le  pourroit 
grever  ou  fere  grever  par  sesdis  complices,  y  ala  et  Tappa- 
reilla  ;  et  depuis  qu'il  Tôt  appareillé  fut  retenu  par  deux 

(i)  Séez-Moulins,  com.  de  Condé-sur-Iton,   Eure,  arr.  d'Evreux, 
cant.  de  Breteuil-sur-Iton. 
(2)  Eure-et-Loir,  arrondissement  de  Dreux,  canton  de  BrézoUes. 
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jours  et  deux  nuys,  et  puis  se  eschappa  et  prinst  congié 
desdis  Havage  et  de  ses  compaignons  le  plus  test  qu*il 
pot  et  s^en  retourna  en  sondit  hostel.  Et  tantost  aprës^ 
c'est  assavoir  la  sepmaine  ensuivante  qu^il  fut  retourné  en 
sondit  hostel,  parti  de  sondit  hostel  et  ala  en  pèlerinage 
au  pardon  de  Fescampt,  tant  pardevocion  corne  afin  que, 
se  ledit  Havage  Penvoioit  quérir,  qu'il  ne  le  trouvast 
pas;  et  lui  estant  oudit  pèlerinage,  lui  envoya  ledit 
Havage  pour  son  salere  ou  autrement  de  sa  voulenté  une 
paire  de  chausses  vermeilles,  du  pris  de  viij  ou  z  s.  t.  ou 
environ;  et  depuis  n'y  ala  ne  ne  conversa  en  aucune 
manière.  Pour  occasion  duquel  cas,  lui  retourné  dudit 
pèlerinage,  certain  temps  après  a  esté  emprisonné  es  pri- 
sons de  Condé  sur  Noire  eaue,  et  depuis  amené  en  nos- 
dictes  prisons  d'Evreux,  esquelles  il  a  esté  et  est  détenu 
prisonnier  a  grant  povreté  et  misère,  en  voye  d'y  fincr  ses 
jours  misérablement...  Si  donnons  en  mandement  a 
nostre  bailli  d'Evreux...  Donné  a  Paris,  ou  mois  de 
juillet.  Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  XXV,  et  de  nostre 
règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
Conseil.  G.  de  Marc. 


C.  —  Rouen,  août  1425. 

Rémission  à  un  laboureur  du  pays  de  Caux,  enlevé  de 
son  hôtel  par  une  bande  de  pillards  anglais  qui  par- 
couraient la  campagne^  et  inculpé  de  complicité  dans 
le  meurtre  de  trois  hommes,  tués  par  eux  à  Cideville. 
(JJ  173,  n.  320,  fol.  i55  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  amis  charnelz  de  Jehan  le 
Monnier^    laboureur,   nostre  homme  lige   et   subgea. 
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chargié  de  femme  et  d^enfans  pluseurs,  contenant  come 
après  la  reddicion  de  nostre  ville  de  Rouen,  il  eust  en 
nostre  pays  de  Caux  vers  les  parties  de  Bans  le  Compte  (  i  ) 
pluseurs  compaignons^  lesquelz,  combien  que  ilz  feussent 
hommes  de  feu  nostre  très  chier  seigneur  et  père,  que 
Dieu  pardoint,  et  tenissent  son  parti,  si  faisoient  ilz 
pluseurs  maulx  au  pays,  et  roboient  et  batoient  pluseurs 
preudes  hommes  tant  laboureurs  que  autres  et  tant  de 
jour  come  de  nuyt,  et  par  ce  estoient  moult  crains  et 
doubtez  oudit  pays  ;  entre  lesquelz  il  y  avoit  deux,  Tun 
nommé  Pierre  Hemery  et  l'autre  nommé  Robin  deGrou- 
chet,  lesquelz  se  disoient  gentilz  hommes.  Et  il  soit  ainsi 
que  iceulx  Henry  (sic)  et  Grouchet  feussent  en  Tan  IIII^ 
et  XIX,  environ  le  mois  de  juing,  acompaigniez  de  plu- 
seurs compaignons  leurs  complices  étaliez,  venus  de  nuit 
en  Tostel  dudit  Jehan  le  Monnier,  ouquel  hostel  il  gisoit 
en  son  lit,  dont  pour  la  doubte  des  dessusdis  il  se  leva. 
Et  après  qu'il  fut  levé,  lui  distrent  qu'il  failloitqu^il  alast 
avecques  eulx  ou  ilz  le  courrouceroient  de  son  corps. 
Lequel,  pour  la  doubte  et  crainte  dMceulx,  n^osa désobéir, 
et  ala  avecques  eulx  sans  aucune  armeure  porter,  et  aussi 
n'en  avoit  il  nulle,  et  le  menèrent  iceulx  Henry  (sic)  et 
Grouchet  et  leurs  compaignons  jusques  auprès  d^un 
hostel,  appartenant  a  un  nommé  Raoul  le  Fevre,  assis 
ou  hamel  du  Bosquage,  en  la  parroisse  de  Sideville  (2)  ; 
et  là  emprès  icellui  hostel  lesdis  Emery  et  Grouchet  et 
pluseurs  de  leurs  compaignons,  qui  estoient  a  cheval, 
descendirent  et  distrent  audit  Monnier  et  a  autres  de  la 
compaignie  que  ilz  gardassent  les  chevaulx  es  champs 
près  dudit  hostel.  Et  après  ce,  iceulx  Hemery  et  Grouchet 

• 
(i)    Baons-le-Comte,  Seine-Inférieure,  arrondissement  d'Ytetot, 

canton  d'Yerville. 

(2)  Seine-Inférieure,  arrondissement  d'Yvetot,  canton  d'Yenrille. 
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et  pluseurs  de  leurs  compaignons  entrèrent  en  l^hostel 
dudit  le  Fevre,  et  là  trouvèrent  trois  compaignons,  que 
ledit  Monnier  necongnoissoit;  desquelz  trois  compaignons 
ilz  prindrent  deux  d'iceulx  dedans  ledit  hostel  et  le  tiers 
s^enfuy  aux  champs  avecques  ceulx  qui  gardoient  lesdis 
chevaulx.  Et  tantost  lesdis  Hemery  et  Grouchet  et  ieurs 
compaignons  yssirent  dudit  hostel,  menant  lesdis  deux 
compaignons  et  alerent  aux  champs  oti  leurs  chevaux 
estoient,  oQ  ilz  trouvèrent  ledit  compaignon  que  ilz 
prindrent,  et  après  menèrent  iceulx  trois  compaignons 
un  poj  loing  d^ilec  et  contre  le  gré  et  voulenté  dudit 
Monnier,  qui  de  ce  n^eust  osé  parler,  pour  doubte  de  la 
mort,  lesdis  Hemery  et  Grouchet  et  leurs  compaignons 
tuèrent  iceulx  trois  compaignons  et  les  gecterent  mors  en 
une  fosse  en  terre.  Et  a  depuis  ledit  Monnier  entendu  que 
iceulx  trois  compaignons  estoient  Angloiz  ;  ausquelz  il 
ne  frappa  onques  horion  ne  ne  fut  onques  consentant  de 
leur  mort,  mais  en  fut  courroucié  et  doulcnt.  El  tantost 
après  il  se  eschappa  de  la  compaignie  des  dessusdis  et 
s'en  revint  en  son  hostel,  où  il  a  tousjours  esté  depuis 
continuelment  avecques  sesdis  femme  et  enfans,  vivant 
de  son  labour. . .  Si  donnons  en  mandement  par  la  teneur 
de  CCS  présentes  au  bailli  de  Rouen. . .  Donné  à  Rouen, 
ou  mois  d^aoust,  Tan  de  grâce  mil  quatre  cens  et  vint  cinq, 
et  de  nostre  règne  le  tiers.  Soubz  nostre  scel  ordonné  en 
labsence  du  grant.  Ainsi  signé:  Par  le  Conseil.  A.  db  la 
Motte. 


Cl.  —  Paris,  septembre  1425. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Montfort,  près  Gâté, 
inculpé  de  complicité  dans  le  meurtre  d'un  Anglais 
qui  rançonnait  les  gens  du  pays  et  qui  fut  assassiné 
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dans  le  bois  du  Fay,  entre  Mardilli  et  Chaumont. 
(JJ  173,  n.  214,  fol.  109,  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Pumble  supplicacîon  de  Jehan  du  Cotil,  dit  du  Val, 
povre  homme  laboureur,  chargié  de  femme  et  de  pluseurs 
petiz  enfans,  demourant  a  Montfort  ou  bailliage  de 
Rouen  (i),  contenant  come,  des  six  ans  a  ou  environ  ung 
compaignon,  ayant  une  espée,  ung  arc  et  une  trousse  de 
flèches,  que  on  disoit  estre  archier  du  pais  d^Angleterre  et 
venir  du  pays  d^Alençon,  duquel  toutesvoies  ledit  sup- 
pliant ne  scet  le  nom,  feust  passé  a  pié  par  le  village  dudit 
Montfort  près  de  Gassé  ;  et  en  passant  eust  trouvé  ledit 
suppliant  et  un  sien  voisin,  qui  menoient  et  conduisoient 
une  charrue  aux  champs  a  six  bestes  tant  beufs  que  che- 
vaulx.  Ausquelz  ledit  Anglois  dist  qu*il  avoit  esté  des- 
troussé et  que  pour  soy  remonter  et  remettre  sus  ilemmen- 
roit  toutes  lesdictes  bestes  et  chevaulx,  dont  ledit 
suppliant  fut  moult  courroucié  et  doulent,  et  lui  dist  et 
pria  qu^il  se  voulsist  déporter  et  le  laissier  labourer  de 
sesdictes  bestes,  mais  il  ne  s'en  voult  pas  depporter; 
ainçois  print  le  meilleur  cheval  qui  y  fust  et  l'emmena, 
et  en  remmenant,  ledit  suppliant  ala  après,  en  disant  et 
priant  pluseurs  fois  audit  Anglois  qu'il  lui  voulsist  rendre 
ledit  cheval,  et  il  lui  donroit  voulentiers  un  pot  de  vin. 
Lequel  Anglois,  après  ce  qu'il  ot  emmené  ledit  cheval, 
environ  une  demie  lieue  loing,  le  rançonna  a  la  some  de 
deux  frans  qu'il  en  ot,  et  par  ce  il  rendi  audit  suppliant 
ledit  cheval.  Lequel  après  lui  pria  qu'il  lui  voulsist 
donner  congié  de  s'en  retourner  fere  son  labour  ;  mais 
icellui  Anglois  ne  le  voult  fere  et  tira  son  espée  hors  du 

(i)  Saint-Evroult-de-Montfort,  Orne,  arr.    d'Argentan,  cant.   de 
Gacé. 
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forreau,  et  le  contraingny  par  menaces  de  le  batre  a  le 
convoier  et  le  mener  jusques  a  un  village  nommé 
Chaumont  (i)  oudit  bailliage.  Et  pour  ce  que  ledit  sup- 
pliant le  refusa  et  contredist  aucunement,  disant  qu^îl  lui 
convenoit  fere  son  labour,  ledit  Anglois  lui  dist  qu'il  le 
convoierait,  voulsist  ou  non.  Et  lors  ledit  suppliant, 
veant  le  dangier  où  il  estoit,  dit  que  pour  Dieu  il  ne  lui 
fist  nul  mal  et  qu'il  feroit  ce  qu*il  vouldroit.  Et  il  feust 
avenu  que,  en  passant  par  un  village  nommé  Mardilly  (a), 
oti  icellui  suppliant  bailla  sondit  cheval  a  une  bonne 
femme  pour  le  ramener  en  son  hostel,  ilz  trouvèrent 
Laurensdu  Port,  tixerrant  de  draps,  demourant  ylec,  et 
Jehan  de  la  Croix,  bouchier,  demourant  audit  Gassé, 
ausquelz  du  Port  et  de  la  Croix  ledit  Anglois  dist  qullz 
le  convoieroient  jusques  audit  Chaumont  et  a  passer  les 
bois  du  Fay,  qui  sontentre  ledit  Mardilly  etChaumont  (3). 
Lesquelz  n'osèrent  contredire  et  distrent  qu'ilz  yroient. 
Et  ce  fait,  ledit  Anglois,  en  la  présence  des  dessusdiz, 
entra  oudit  village  de  Mardilly,  en  Tostel  d^une  povre 
femme,  vefve  de  feu  Denis  la  Londe,  ouquel  hostel  il 
print  une  paire  de  draps,  estans  en  un  lit,  et  les  rançonna 
a  la  some  de  six  blancs,  qu'il  en  prist  de  la  povre  femme. 
Et  pour  ce  que  ledit  du  Port  en  parla,  ledit  Anglois  lui 
dist  qu'il  se  teust  et  le  commença  a  appeller  villain.  Et 
encores  non  content  de  ce,  entra  en  Postel  d'un  laboureur 
nommé  Guillot  Regnault,  oti  il  print  la  robe  de  la  femme 
dudit  Regnault,  laquelle  il  rançonna  a  dix  solz  tournois 
de  la  monnoic  qui  lors  couroit.  Et  ce  fait,  se  parti  dudit 
village  de  Mardilly,  et  contraingny  les  dessusdis  a  aler 

(i)  Même  canton. 

(2)  Même  canton. 

(3)  Ces  deux  villages  sont  encore  aujourd'hui  entourés  de  bois; 
mais  la  carte  n'en  désigne  aucun  qui  porte  le  nom  du  bois  du  Fay. 
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avec  lui  pour  le  convoier  jusques  audit  Chaumont.  Et 
ainsi  qu'ilz  approuchoient  dudit  bois  du  Fay,  ledit  povre 
suppliant  dist  et  pria  pluseurs  fois  audit  Anglois  que 
pour  Dieu  il  lui  donnast  congié  de  s'en  retourner  a  fere 
son  labour,  mesmement  que  il  avoit  compaignie  desdis 
du  Port  et  de  la  Croix.  Lequel  ADglois  dist  et  respondy 
audit  suppliant  très  arrogaument  que,  voulsist  ou  non, 
il  le  convoieroit,  ou  sinon  il  le  batroit  et  courrouceroit, 
et  qui  plus  fut  tendy  son  arc  et  y  encesa  une  flesche, 
disant  que  s'il  ne  lé  convoioit  qu'il  le  batroit  et  tireroit  a 
lui,  et  en  cuidant  laissier  aler  ladicte  flesche  ledit  sup- 
pliant mist  la  main  senestre  au  devant  et  lui  rompy  le 
cop.  Et  quant  ledit  de  la  Croix  vit  ledit  Anglois  qui  vou- 
loit  tirer  audit  suppliant,  il  le  print  et  embrassa  parmi  le 
corps.  £t  adonc  ledit  du  Port,  oyant  lesdictes  menaces  et 
ayant  grant  desplaisance  d'icelles  et  desdis  raençonne- 
mens  faiz  oudit  voyage  (sic  leg.  village)  de  Mardilly  et 
audit  suppliant,  qu'il  avoit  ainsi  pourmené,  comme  dit 
est,  et  si  ne  le  vouloit  laissier  aler,  haulsa  un  baston  de 
couldre  qu'il  tenoit  et  en  frappa  de  cuer  courroucié  et  par 
temptacion  de  Tennemi  ledit  Anglois  un  cop  sur  la  teste 
seulement.  Et  après,  ledit  de  la  Croix  tira  ledit  Anglois 
et  Tabaty  a  terre  et  tira  un  coustel  a  bouchier  qu'il  avoit 
et  dist  audit  suppliant  :  «  Tien,  mon  frère,  appoinctele.  » 
Lequel  suppliant  lui  respondy  qu'il  n'y  mectroit  ja  la 
main,  et  lui  pria  qu'il  le  laissast  aller  et  qu'il  ne  lui  feist 
aucun  mal.  Mais  ledit  de  la  Croix  ne  le  voult  fere  et  lui 
bouta  sondit  coustel  parmi  la  gorge,  telement  qu'il  ala  de 
vie  a  trespassement  en  la  place.  Et  incontinant  lesdis  de 
la  Croix  et  du  Port  prindren  tiédit  Anglois  et  le  portèrent 
et  misdrent  dedans  ledit  bois  et  ylec  lui  osterent  ses  espée, 
arc  et  trousse  qu'il  avoit  et  aussi  sa  bourse,  où  estoient 
dedans  lesdis  deux  frans  qu'il  avoit  euz  pour  la  rançon 
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dudit  cheval  et  seize  blans,  oultre  desquelz  deux  frans 
ledit  de  la  Croix  apporta  audit  suppliant  séisme  blans  seule- 
ment et  les  lui  bailla  en  la  bourse  dudit  Anglois,  qui 
valoit  environ  huit  deniers  et  non  plus,  et  lui  dist  : 
«  Tien,  c^est  en  te  dommaigant  des  deux  frans  que  tu  lui 
avoies  bailliez.  »  Et  ce  fait  délaissa  ledit  suppliant  les 
dessusdis  et  s'en  retourna  audit  Montfort  en  son  hostel, 
ouquel  il  a  toujours  depuis  lors  esté  bien  et  doulcement, 
en  faisant  son  labour  jusques  a  nagaires  que,  pour  occa- 
sion des  choses  dessusdictes  et  pour  doubte  de  rigueur  de 
justice,  il  s*est  absenté,  et  est  en  voye  que  jamais  il  ne  se 
ose  veoir  au  pays  et  que  par  ce  il  soit  du  tout  désert,  des- 
truit  et  esseillé  et  que  sadicte  femme  et  petiz  enfans  soient 
et  deviengnent  mendians  en  paysestranges. . .  Si  donnons 
en  mandement  par  ces  présentes  a  nostre  bailli  de 
Rouen. . .  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  septembre.  Tan  de 
grâce  mil  CCCC  et  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le  tiers. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil. 
G.  Ferrkbouc. 


CII-CIII.  —  Paris,  septembre  1425. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Afardilli  pour  le  meurtre 
d'un  homme  d'armes  anglais  qui  s'était  arrêté  de 
nuit  dans  cette  paroisse  en  allant  à  Exmes.  (JJ  173, 
n.  229,  fol.  1 15  recto  (i). 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,   nous  avoir   receu 
Tumble  supplicacion  de  Jehan  Beufvin,  povre  homme 

(i)  Cette  lettre  de  rémission  est  peut-être  relative  au  même  fait 
que  celui  expose  dans  la  lettre  précédente;  du  moins,  elle  met  en 
jeu  les  mêmes  acteurs.  Mais  les  détails  en  sont  assez  différents 
pour  que  nous  ayons  cru  devoir  la  publier  ici  m  extenso. 
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laboureur,  chargié  de  femme  et  d*eafans,  demourant  en 
la  parroisse  de  Mardillay,  en  nostre  viconté  d'Orbec,  et 
bailliage  de  Rouen,  contenant  come,  des  six  ans  a  ou  en- 
viron, un  homme  natif  de  nostre  pays  d'Angleterre,  dont 
ledit  suppliant  ne  scet  le  nom,  passoit  parmi  ladicte  par- 
roisse pour  aler,  comme  il  disoit,  en  la  ville  d^Exmes  en 
la  duchié  d'Alençon,  et  feust  venu  sur  Tanuictement  en 
icelle  parroisse  armé  et  embastonné  d^une  espée,  dague, 
arc  et  trousse  de  flesches,  ouquel  d^avanture  eust  ren- 
contré ung  nommé  Laurens  du  Port  dit  Very,  ouvrier  du 
mestier  de  tixerrant  de  draps,  avec  lequel  feust  demouré 
a  soupper  pour  ce  qu'il  ne  povoit  lors  aler  au  giste  audit 
Diexmes  (sic).  Et  après  quHlz  orent  souppé  et  qu'il  estoit 
toute  nuyt,  ledit  Laurens  du  Port  mena  couchîer  ledit 
compaignon  avec  lui  en  une  musse  ou  lieu  secret,  qu'il 
avoit  au  bout  de  son  jardin,  pour  la  doubte  des  brigans 
et  noz  adversaires,  qui  se  tenoient  es  bois  d^environ  la- 
dicte parroisse  et  qui  souvent  venoient  et  estoienten  icelle 
pour  piller,  prendre,  destrousser  ceulx  qu'ilz  y  trouve- 
roient  et  d^icculx  saquoient  et  extorquoient  grans  che- 
vanches,  et  pour  celle  cause  aucun  ne  osoit  couchier  en 
sa  maison.  Et  comme  lesdis  Anglois  et  du  Port  rancon- 
trerent  Guillot  de  la  Croix,  Massot  des  Champs  et  ledit 
suppliant,  qui  aloient  en  la  parroisse  de  Grant  Val  (i), 
fuyant  et  guerpissant  leurs  mansions  pour  la  doubte  des- 
dis  adverseres,  leur  dist  quMl  convenoit  qu^ilz  le  guec- 
tassent  et  gardassent  toute  nuyt,  et  pour  cause  de  ce  leur 
donna  arrestet  occupacion,  disant  que  s'ilz  ne  le  faisoient 
qu^il  les  batroit  et  courrouceroit.  Lesquelz  de  la  Croix, 
Massot  et  suppliant,  qui  sont  très  simples  gens,  vivans  de 
labour,  loing  de  forteresses  de  reffuge,  et  qui  ne  Toserent 

(i)  Grand  val,  commune  de  MardilH. 
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desdire  ne  contredire,  obéirent  a  son  ordonnance,  charge 
et  commandement  ;  et  de  fait  se  tindrent  oudit  jardin 
pour  ylec  le  garder  et  guecter  ladicte  nuyt.  Eteulzestans 
là,  ledit  Anglois  lesappella  par  pluseurs  foiz  en  icelle  nuyt, 
en  leur  disant  que  s'ilz  dormoient  qu'il  les  batroit;  et 
avec  ce  leur  dist  qu'il  convenoit  que  le  landemain  ilz  lui 
feissent  finance  de  blé,  d^un  porc  gras  et  d^une  beste  au- 
maille  grasse,  d^une  pipe  de  sidre,  et  ces  choses  rendre  en 
sa  garnison  ;  lesquelz  lui  respondirent  qu'ilz  le  garde* 
roient  et  lui  feroient  du  mieulx  qu*ilz  pourroient.  Et 
pour  ce  que  de  rechief  ledit  compaignon,  qui  estoit  cou- 
chié  avec  ledit  du  Port,  commança  un  pou  avant  l'eure 
de  mynuyt  a  appeller  lesdis  suppliant,  de  la  Croix  et 
Massot  des  Champs,  lesquelz  après  le  labour  dont  ilz 
vivent  estoient  chargiez  de  travail,  pour  ce  qu'iiz  ne  lui 
respondirent  pas  assez  tost  au  gré  et  vouloir  d^icellui,  les 
tensa  de  paroUes  injurieuses  et  menasses,  en  lesappellant 
sanglans  villains,  et  leur  dist  que  s'il  se  levoit  et  aloit  a 
eulx,  qu'il  les  batroit  tant  qu'ilz  ne  se  pourroient  partir, 
et  que  s^il  lui  venoit  aucun  inconveniant  qu'il  les  feroit 
tous  pendre.  Lequel  assez  tost  après  commança  de  rechief 
a  huchier  et  appeller  iceulx  suppliant,  de  la  Croix  et 
Massot;  lesquelz  estoient  contrains  par  le  traveil,  quUlz 
avoient  eu  le  jour  précèdent  a  fere  leur  labour,  a  som- 
millier  et  eulx  reposer  aucunement,  pour  ce  qu^ilz  ne  lui 
respondirent  pas  du  premier  appel,  se  leva  et  vint  a  eulz 
et  les  trouva  dormans  ;  et  lors  il  commança  a  frapper  sur 
ledit  Massot,  que  il  trouva  le  premier  dormant  et  le  bâti 
très  durement,  et  en  le  bâtant  ledit  Massot  s^esveilla  et 
commença  a  s*escrier,  en  disant  :  «  Comment,  me  tuerés 
vous  !  »  Et  lors  ledit  suppliant  s^esveilla  et  vint  audit  natif 
d^ Angleterre,  lequel  il  trouva  tenant  une  dague  nue, 
laquelle  ledit  suppliant  lui  osta  et  lui  en  donna  ung  cop 
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du  pomraeaul  parmi  le  front  sans  lui  fere  sang  ne  playe, 
et  après  gecta  ladicte  dague  loing  d^eulx.  Et  quant  icellui 
vit  quMl  avoit  ]:>erdue  sadicte  dague,  il  print  son  espée,  et, 
en  la  cuidant  sachier  hors  de  la  gaingne,  ledit  Massot  la 
print  parmi  le  pommeaul,  et  lui  requist  pour  Dieu  qu^il 
les  laissast  en  paix  et  qu^ilz  feroient  ce  qu^il  appartendroit. 
Mais  icellui  Angloiz,  persévérant  en  sa  fureur,  les  char- 
gant  de  grosses  parolles  et  menaces,  leur  dist  et  afferma 
qu'il  les  gouverneroit  bien.  Et  en  tirant  icelle  espée  par 
ledit  Massot  et  Anglois,  icellui  Anglois  par  sa  charge,  en 
résistant  a  son  entreprise  et  fureur,  fut  féru  par  ledit 
Massot  en  Tespaule,  telement  que  il  ala  de  vie  a  trespas- 
sèment.  Et  ce  fait  le  despoullerent  tout  nu  iceulx  sup- 
pliant, de  la  Croix  et  Massot  et  le  mistrent  en  terre,  pour 
doubte  qu'il  ne  feust  sceu  par  la  justice  dudit  lieu  ;  et 
après  prindrent  sa  bourse,  oti  il  avoit  dedans  viij  xij"«'  de 
gros,  qui  lors  couroient,  vendirent  son  cheval,  dont  ilz 
eurent  iiij  xij"«  de  gros,  quMlz  butinèrent  entre  eulx  et 
les  appliquèrent  a  leur  proufiit,  et  en  ot  ledit  suppliant  a 
sa  part  trois  douzaines  de  gros  et  ladicte  espée  dudit  corn- 
paignon.  Pour  occasion  desquelz  cas,  qui  puis  nagaires 
sont  venuz  a  la  congnoissance  de  justice,  ledit  suppliant, 
doubtant  d'estre  rigoureusement  traictié  par  nostredicte 
justice,  s'est  parti  et  absenté  du  pays. ...  Si  donnons  en 
mandement  par  ces  présentés  a  nostre  bailly  de  Rouen.... 
Donné  a  Paris,  ou  mois  de  septembre,  Pan  de  grâce  mil 
CCCC  XXV,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par 
le  Roy,  a  la  rclacion  du  Conseil.  Chembaut. 

Rémission  pour  le  même  fait  à  Guillot  de  la  Croix, 
laboureur,  demeurant  à  Mardilli,  chargé  de  femme 
et  d'enfants.  (JJ  173,  n.  216,  fol.  110  recto.) 
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CIV.  —  Paris,  septembre  1425. 

Rémission  à  Adenet  de  Pelletât,  serviteur  du  capitaine 
anglais  de  Louviers,  enfermé  dans  les  prisons  de 
cette  ville  sur  la  plainte  des  habitants  de  plusieurs 
villages  environnants,  auxquels  il  avait  commandé, 
de  la  part  de  son  maître,  de  délivrer  des  vivres  à  des 
gens  d'armes  du  pays  de  Gai  les  passant  par  Louviers. 
(JJ  173,  n.  240,  fol.  120  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Adenet  de  Paletot,  dit  le  Fevre, 
nostre  homme  lige  et  subgiet^  contenant  corne  un  an  a 
ou  environ,  icellui  suppliant  estant  clerc  et  serviteur  de 
nostre  amé  et  fcal  Guillotin  de  Lcnsac,  chevalier,  cappi- 
taine  de  Louvicrs,  certains  cappitaines  et  gens  d*armes  et 
de  trait,  natifs  des  parties  de  Galles,  eussent  présenté  au- 
dit de  Lcnsac,  son  maistre,  certaines  lettres  de  nostre  très 
chier  et  très  amé  oncle  Jehan,  régent  nostre  royaume  de 
France,  duc  de  Bedford,  adreçansaux  bailli  etcappitaine 
dudit  Louviers,  faisans  mencion  que  ausdictes  gens 
d^armes  Ten  delivrast  vivres  en  ladicte  ville  de  Louviers 
et  es  villages  d^environ  pour  pris  raisonnable  et  compé- 
tent. Pour  lesquelles  lettres  et  le  contenu  en  icelles 
acomplir,  ledit  suppliant  eust  este  commis  et  ordonné 
par  sondit  maistre  a  fere  commandement  aux  habitans 
des  villages  d'entour  ladicte  ville  de  Louviers  que  ausdis 
cappitaines  et  gens  d'armes  ilz  délivrassent  vivres  et 
autres  neccessités  a  juste  pris  et  raisonnable.  Lesquelles 
choses  icellui  suppliant  eust  faictes  et  acomplies  jouxte  et 
selon  le  contenu  es  lettres  de  nostredit  oncle.  Et  soit  ainsi 
que  tantost  après,  sondit  maistre  fut  deschargié  dudit 
office  de  capitaine  et  y  ot  nouvel  cappitaine  ordonné  audit 
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Louviers  (  i  )  ;  auquel  et  a  la  justice  dudit  lieu  les  habitans 
desdis  villages  firent  pluseurs  plaintes  du  gouvernement 
desdictes  gens  d'armes.  Lesquelles  plaintes  oyes,  ledit 
suppliant  fut  arrestc  et  mis  en  prison  audit  lieu  de  Lou- 
viers et  ylec  détenu  Tespace  de  huit  sepmaines,  sans  lui 

(i)  Guillotin  de  Lansac  avait  succédé  dans  la  charge  de  capitaine 
de  Louviers  au  sire  de  Gorry,  nommé  par  lettres  d'Henri  V  du 
i5  janvier  142 1  (Bréquigny,  Rôles  Norm.  et  Franc,  n.  912).  Le 
3  mars  1422,  Philippe  le  Baube,  greneticr  d*Evreux,  paie  426  1. 
7  s.  t.  pour  les  gages  de  Guillotin  de  Lansac,  capitaine  de  Louvicrei 
Cl  des  gens  de  sa  compagnie  (Bonnin,  Cartulaire  de  Louviers^ 
n.  435).  Le  29  juillet  1423,  ordre  est  donné  à  Hémon  Belknap, 
trésorier  et  gouverneur  général  des  finances,  et  à  Pierre  Surreau, 
receveur  général  en  Normandie,  de  payer  à  Guillotin  de  Lansac, 
pour  lui  et  sa  compagnie,  leurs  gages  depuis  le  23  avril  jusqu'à  la 
Saini-Michel  suivante  (ibid,^  n.  4!>6).  Guillotin  de  Lansac  était  encore 
capitaine  de  Louviers  en  1424;  il  avait  alors  sous  ses  ordres 
6  hommes  d'armes  à  cheval,  4  à  pied  et  3o  archers.  11  fut  remplacé 
pendant  quelque  temps  par  Godefroy  Hetton,  chevalier  banneret. 
Ce  dernier  étant  tombé  avec  sa  compagnie  dans  une  embuscade 
tendue  par  les  Français  de  Gaillon,  Guillotin  de  Lansac,  le  9  ma, 
1 424,  fut  ordonné  de  nouveau  capitaine  de  Louviers,  à  la  charge  de 
servir,  tant  qu'il  plairait  au  régent,  et  d'entretenir  16  hommes 
J'armcs  à  cheval,  lui  compris,  8  à  pied  et  72  archers.  En  1425,  on 
le  retrouve  capitaine,  ayant  sous  ses  ordres,  pour  la  garde  de  la 
tour  seulement,  i  homme  d'armes  à  cheval,  i  à  pied  et  6  archers 
(BE4UREPAIRE,  De  V4dmin.  de  la  Norm.y  p.  35-36).  Une  endenturc 
est  de  nouveau  passée  entre  lui  et  le  duc  de  Bedford  au  sujet  des 
droits  Cl  charges  de  son  office,  le  29  novembre  1426  (Bonnin, 
CartuL  de  Louviers,  n.  466).  En  1429,  il  est  encore  capitaine  de 
Louviers,  ayant  été  retenu  pour  deux  ans,  commençant  à  la  Saint- 
Michel  1428,  aux  gages  de  400  1.  t.  par  an  (Beaurbpaire,  ibid.). 
Le  3o  janvier  1424,  Guillotin  de  Lansac  avait  été  retenu,  pour  un 
mois  seulement,  par  le  régent  ;  il  prit  part  à  la  journée  du  Crotoy 
(3  mars  1424)  (Beaurepaire,  ibid..^  p.  43).  Le  sceau  de  ce  cheva- 
lier, appendu  à  une  quittance  de  gages  de  la  garnison  de  Louviers, 
du  18  juin  1424,  a  été  décrit  par  Demay  {Invent,  des  Sceaux  de  la 
Collect.  Clairambaultj  n.  5073). 
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riens  demander.  Après  laquelle  chose,  icelluî  suppliant, 
voyant  que  on  ne  lui  demandoit  aucune  chose  et  aussi 
que  on  ne  lui  vouloit  ouvrir  la  voie  de  justice,  fist  tant 
qu'il  s^cschapa  desdictes  prisons  entre  huit  et  neuf  heures 
de  jour  et  sailli  par  dessus  les  murs  de  ladicte  ville  ;  pour 
laquelle  chose  il  a  esté  arresté  prisonnier  en  noz  prisons 
a  Vernon,  oti  il  a  esté  enferré  par  Tespace  de  huit  mois 
ou  environ,  et  est  encores  de  présent. . .  Si  donnons  en 
mandement  au  bailli  de  Gisors. . .  Donné  a  Paris,  ou 
mois  de  septembre,  l'an  de  grâce  mil  quatre  cens  et  vint 
cinq,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé:  Par  le  Roy, 
a  la  relacion  du  Conseil,  ouquel  vous  messire  Giles  de 
Clamecy,  maisire  Pierres  de  Marigny,  Quentin  Massue, 
Raoul  Roussel  et  pluseurs  autres  estoient.  Adam. 


CV.  —  Paris,  octobre  1425. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Gonneville,  au  Val  de 
Saire,  inculpé  de  complicité  dans  le  meurtre  d'un 
Anglais  qui  avait  pillé  son  hôtel.  (JJ  173,  n.  238, 
fol.  T 19  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  hum- 
blement exposé  de  la  partie  de  Jouhan  Daboville,  labou- 
reur demourant  en  la  parroisse  de  Gonnouville  ou  Val 
de  Saire,  en  la  viconté  de  Valongnes  (  i  ],  chargié  de  femme 

(I)  Gonneville,  Manche,  arr.  de  Cherbourg,  cant.  de  Saint-Pierre- 
Eglisc.  Il  est  assez  curieux  de  constater  qu'à  la  date  du  8  mai  1419, 
la  vicomte  de  Valognes  avait  été  supprimée  et  le  siège  de  cette  vi- 
comte transféré  à  Cherbourg.  Cette  translation  de  siège  est  constatée 
dans  des  lettres  de  provision  d*offîce  octroyées  à  cette  date  à 
Guillaume  Girot  (BRéQ.uiG?iY,  Rôles  Norm.  et  Franc,,  n.  542).  Mais 
la  suppression  de  la  vicomte  de  Valognes  fut  de  courte  durée, 
puisqu'elle  reparaît  mentionnée  dans  des  actes  de    1423.  Siiné«n 
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et  iiij  petiz  enfans,  contenant  come,  ou  mois  d'avril  Pan 
mil   IIIIc  XVIII  ou   environ,    ung    Anglois  ou  autre 
homme  tel  qu'il  estoit,  duquel  ledit  Jehan  Daboville  ne 
savoit  le  nom  ne  le  seurnom  ne  la  nascion  dont  il  estoit 
natif  bonnement,  vint  et  se  transporta  en  Poste!  et  ou  do- 
micilie dudit  Jehan   Daboville,   en  ladite  parroisse  de 
Gonnou ville,  entra  dedans  ledit  hostel  et  a  force  rompy 
une  huche  qui  dedans  estoit,  en  laquelle  huche  avoit 
pluseurs  biens,  desquelz  ou  de  partie  d'iceulx  ledit  An- 
glois ou  tel  qu'il  estoit  se  ensaisina,  et  les  voulant  em- 
porter de  fait  et  de  force  et  iceulx  prendre  et  appliquer  a 
son  prouffit,  ou  autrement  en  disposer  a  son  plaisir  et 
voulenté.    En  faisant  lesquelles  choses    et  ou  conflict 
d'icellcs,  ledit  Jouhan  Daboville,  qui  estoit  a  charue  aux 
champs  pour  labourer  hors  de  son  hostel,  pour  ce  que  on 
lui  avoit  dit  et  rapporté  les  nouvelles  de  ce  que  ledit 
Anglois  ou  tel  qu'il  estoit  avoit  fait,  faisoit  et  vouloit  fere 
de  fait  en  son  hostel,  seurvint  et  arriva  en  sondit  hostel, 
oQ  il  trouva  ledit  Anglois  ou  tel  qu'il  estoit.  Auquel  ledit 
Jehan  Daboville  dist  et  demanda  pourquoy  il  avoit  rompu 
sa  huche  et  vouloit  emporter  sesdis  biens  sans  cause,  en 
lui  disant  qu'il  ne  faisoit  pas  bien  et  qu'il  ne  le  souffreroit 
pas  et  qu'il  estoit  bulleté  et  rendu  en  l'obéissance  de  feu 
nostre  très  chier  seigneur  et  père  le  roy  Henry,  derrain 
trcspassc,  cui  Dieu  pardoint,  ou  paroUes  en  substance. 
Eli  disant  lesquelles  parolles,  ledit  Anglois  ou  tel  qu'il 
estoit  sacha  et  tira  son  espée,  et  couru  sus  audit  Jehan 
Daboville,  en  le  voulant  fcrir  ou  tuer  de  sadite  espée, 
ainsi  qu'il  en  monstroitet  faisoit  le  semblant.  Et  lors  ledit 
Jouhan  Daboville,  qui  tenoit  un  baston  en  sa  main,  de 


Luce  cite  un  mandement  du  i8  août  1429,  adressé  au  vicomte  de 
Valognes  {Chronique  du  Mont'SainUMichel^  I,  166,  note  i). 
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quoy  il  avoit  curé  sa  charue,  en  soy  défendant,  donna  et 
fery  dudit  baston  qu'il  tenoit  ung  cop  audit  Anglois  ou 
tel  qu*il  estoit  parmi  le  bras,  tclement  que  sadite  espée 
lui  chey.  Et  en  ces  termes  et  en  ce  conflict  seurvindrent 
ilec  oudit  hostel  Thomas  Bernard,  Jehan  Girart  et  Colin 
le  Mareschal,  lesquelz  poursuirent  ledit  Anglois  ou  tel 
qu*il  estoit,  pour  recouvrer  certains  biens  qu'il  leur  avoit 
ostez  et  emblez  et  dont  il  les  avoit  dessaisiz  de  fait  et  a 
force  et  fait  pluseurs  autres  larrecins  corne  ilz  disoient. 
Et  de  fait  iceulx  Thomas  Bernard,  Jehan  Girart  et  Colin 
le  Mareschal,  en  la  présence  et  du  consentement  dudit 
Johan  Daboville,  par  chaleur  et  temptacion  de  Tennemi. 
tucrent,  occirent  et  misent  a  mort  ledit  Anglois  ou  tel 
quMl  estoit  oudit  hostel  dudit  Johan  Daboville.  Et  quant 
ledit  Anglois,  ou  homme  tel  qu'il  estoit,  fut  ainsi  occis, 
iceulx  Bernard,  Girart,  Mareschal  et  ledit  Jouban  Dabo- 
ville en  leur  compaignie  prindrent  icellui  Anglois,  ou  tel 
qu'il  esioit,  et  le  mistrent  et  gecterent  en  un  puys,  et  ot 
ledit  Jouhan  Daboville  pour  sa  part  de  la  vesture  et  des- 
poulie  et  de  ladite  espée  dudit  Anglois,  ou  tel  qu'il  estoit» 
la  somme  de  dix  solz  tournois  seulement. ...  Si  donnons 
en  mandement  au  bailli  de  Constantin,  au  viconte  de 

Valongncs Donne  a  Paris,  ou  mois  d'octobre,  l'an 

de  grâce  mil  IllI^  XXV  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi 
signé  :  Par  le  Roy,  a  larelacion  du  Grant  Conseil.  J.  de 
Drosay. 


CVI.  —  Paris,  octobre  1425. 

Rémission  à  un  boucher  de  Verneuil  qui  s^est  trans- 
porté, avec  un  valet  anglais  de  la  garnison  dudit 
lieu,  en  l'hôtel  du  curé  d'Ecorches,  a  rançonné  la 
chambrière  dudit  curé,  et,  ayant  découvert  la  cachette 


OÙ  elle  mettait  son  argent,  lui  a  volé  tout  ce  qu'elle 
avait,  (JJ  173,  n.  243,  fol.  121  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  ex- 
posé de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Martin 
Toutain,  povre  homme  bouchier,  prisonnier  es  prisons 
de  Vernueil,  chargié  de  femme  et  de  deux  petisenfans,  que 
come  ledit  Toutain  ait  esté  tout  son  temps  bon  marchant 
de  boucherie,  homme  de  bonne  vie,  lequel  pour  le  fait  et 
occasion  des  guerres  a  tout  le  sien  perdu,  et  telement  que 
par  povretéetneccessité  lui  a  convenu  pour  avoir  sa  povre 
vie  chevauchier  et  servir  avec  les  gens  d'armes  de  la  gar- 
nison dudit  Verneil.  Et  il  soit  ainsi  que,  le  samedi 
xxij"  jour  de  septembre  derrain  passé,  en  cest  an  mil 
quatre  cens  et  vint  cinq,  ledit  Toutain,  acompaigné  d'un 
nommé  Heudin,  varlet  Guillaume  Caen,  Ânglois  de  la- 
dicte  garnison,  se  transportèrent  en  Tostel  de  Guillaume 
Guillemin,  prestre,curé  de  la  parroisse  d'Escorce  (t),  ou- 
quel  hostel  ilz  trouvèrent  Jehanne  la  Foucquée,  chambc- 
riere  d*icellui  curé  d'Escorce,  a  laquelle  ledit  Toutain  dist 
que  il  avoit  trouvé  ce  qu'il  queroit  et  qu*elle  lui  payeroil 
bonne  raençon.  Laquelle  iceulx  Toutain  et  Heudin  ame- 
nèrent d'icellui  hostel  en  un  hamel  nommé  la  Lande, 
estant  en  ladicte  parroisse,  sans  lui  avoir  fait  aucune  force 
ne  violence.  Et  lors  icelle  femme,  afin  qu'elle  peust  avoir 
congié  d'iceulx,  leur  promist  paier  la  somme  de  trois 
escuz  en  or.  Et  pour  ce  qu'elle  ne  les  avoit  pas  sur  elle, 
leur  requist  que  ilz  la  laissassent  aler  les  quérir  et  qu'elle 
les  leur  apporteroit.  A  quoy  ledit  Toutain  dist  qu'il  yroit 
avecques  elle,  et  alerent  au  lieu  oti  estoit  sa  finance  et 
fouyrent  en  terre  et  y  trouvèrent  une  pinte  d'estàing, 
laquelle  icelle  femme  print  et  ce  qui  estoit  dedans  versa 

(i)  Ecorches,  Orne,  arr.  d'Argentan,  cant.  de  Trun. 
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dedans  sa  main^  et  incontinant  ledit  Toustain  lui  ostace, 
disant  qu'il  choisîroit  mieulx  que  elle  ce  qu'elle  lui  avoît 
promis  ;  en  laquelle  pinte  avoit  Ix  pièces  d^or  avecques 
deux  anncaulx  et  une  boutonneure  d^argent;  desquelz 
ledit  Toutain  rendi  a  ladicte  Jehanne  sur  le  lieu  xxij  mou- 
tonnez d^or,  les  deux  anneaulx  d*argent,  et  le  surplus, 
c*est  assavoir  v  nobles,  ung  vielz  mouton  de  Roy,  ung 
franc  de  Bretaigne,  une  pièce  dbr  nommée  clayere,  deux 
demis  nobles,  et  le  demourant  en  escuz,  avec  ladicte  bou- 
tonneure d'argent,  icellui  Toutain  emporta  et  en  bailla 
audit  Heudin,  son  compaignon,  iiij  escuz  et  deux  nobles, 
et  le  surplus  lui  demoura.  Poui  occasion  du  quel  cas  et 
cry  de  harou  sur  ce  fait,  ledit  Toutain  a  esté  pris  et  empri- 
sonné csdictes  prisons  dudit  lieu  de  Vernueil Si 

donnons  en  mandement  aux  bailliz  d^Alençon  et 
d^Evrcux. . . .  Donné  a  Paris,  ou  mois  d'octobre,  Pan  de 
grâce  mil  IIII^  XXV,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi 
signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Adam. 


CVII.  —  Paris,  octobre  1425. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Grandcamp,  dénoncé  à  la 
justice  pour  avoir  favorisé  un  de  ses  voisins^  revenu 
de  Saint-Malo,  où  il  s*était  réfugié j  et  lui  avoir  rendu 
plusieurs  services,  ainsi  qu^à  d'^autres  rebelles  qu'il 
croyait  décidés  à  faire  leur  soumission.  (JJ  173, 
n.  246,  fol.  122  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumblc  supplicacion  de  Rogier  Onfroy,  dit  Guergan, 
povre  homme  laboureur,  demourant  a  Grant  Camp  (i), 
contenant  come,  depuis  trois  ans  ença  ou  environ,  ung 

(1)  Grandcamp,  Calvados,  arr.  de  Bayeux,  cant.  dlsigny. 
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nommé  Raoul  le  Cornu,  qui  est  natif  de  ladicte  ville, 
feust  parti  de  son  hostel  et  aie  demourer  a  Saint  Malo  de 
risle  (  I  ),  en  délaissant  sa  femme  et  mesnage  audit  Grant 
Camp.  Et  puis  demi  an  ença  ou  environ,  ledit  Raoul 
feust  venu  par  nuyt  en  Tostel  de  sadicte  femme,  acom- 
paignié  de  trois  autres  hommes  estrangiers  et  incongneuz, 
eust  envoyé  quérir  ledit  suppliant,  et  faingnoit  qu'il  voul- 
sist  retourner  de  tous  poins  en  son  hostel  et  demourer  en 
nostre  obéissance.  Lequel  suppliant  feust  aie  devers  ledit 
Raoul,  et  lui  arrivé  là,  icellui  Raoul  lui  disl  qu'il  se  vou- 
loit  rendre,  et  que  pour  ce  fere  il  estoit  là  venu,  en  lui 
disant  qu'il  convendroit  que  icellui  suppliant  lui  aidast  a 
impctrer  sa  remission  devers  nous  ou  nostre  court,  dont 
ledit  suppliant  fut  moult  joyeux,  et  lui  dist  qu'il  le  feroit 
très  voulentiers.  Après  lesquelles  parolles  ainsi  diaes, 
ledit  Raoul  dist  qu'il  n'avoit  point  d'argent  pour  lors  et 
en  auroit  bien  brief  et  qu'il  ne  lui  chaudroit,  inais  qu'il 
eust  a  vivre  deux  ou  trois  jours.  Sur  quoy  icellui  suppliant 
lui  dist  que  sans  argent  il  ne  povoit  riens  fere  et  que  au 
surplus  il  auroit  a  vivre  assez.  Et  Ibrs  icellui  Raoul  lui 
donna  l'ostade  d'un  pourpoint  (2)  pour  ses  despens,  et 
avec  ce  ledit  Raoul  par  sadicte  femme  envoya  quérir  ung 
de  ses  voisins  nommé  Noël  Gaux,  demourant  près  dudit 
hostel,  auquel  semblablement  il  dist  qu'il  s'estoit  venu 
rendre  a  nous  et  a  nostre  obéissance  :  dont  icellui  Noël 
fut  bien  joyeulx;  et  semblablement  le  disoient  les  dessus- 
dis  trois  hommes  et  qu'il  s'en  yroit  rendre  avec  les  her- 
mites  de  l'isle  (3),  qui  sont  assez  près  dudit  lieu  de  Grant 

(i)  Sainl-Malo,  Illc-et- Vilaine,  ch.-l.  d'arr. 

(a)  Ostadc,  espèce  de  serge  ou  d*étame,  sorte  de  brocatelle  mêlée 
de  laine  et  de  poil.  (Godefroy,  DicU  de  Vanc,  langue  franc,,  V,  653.) 

(3)  Llle  Saint-Marcouf  (commune  de  Saint-Marcouf,  Manche, 
aiT.  de  Valogncs,  cant.  de  Montebourg).  Il  existait  au  moyen  fige, 
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Camp,  jusques  a  ce  qu^ilz  eussent  leur  rémission.  Et  en 
cest  estât  demourerent  trois  jours  audit  lieu.  Et  ce  fait, 
ledit  Raoul  et  ses  compaignons  distrent  qu^ilz  s'en  vou- 
loient  aler  :  dont  icellui  suppliant  fut  très  mal  content, 
veu  leurs  parolles  et  promesses  precedens,  en  leur  disant 
que  se  il  eust  sceu  leur  voulenté,  qu'il  ne  les  eust  aucu- 
nement confortez  ne  compaigniez  ;  et  en  conclusion  ilz 
s'en  alerent  ;  et  lesdis  suppliant  et  Noël  les  convoyèrent 
sur  le  perroy  de  la  mer,  qui  est  a  ung  trait  d^arc  dudit 
hostel,  et  là  les  laissierent,  cuidans  quMlz  s^en  deussent. 
aler.  El  ce  fait,  icellui  suppliant  et  Noël  s'en  retouraerent 
en  leurs  maisons.  Et  depuis,  c'est  assavoir  ladicte  nuyt 
mesmes,  ledit  Raoul  retourna  de  rechief  en  Fostel  de  sa 
femme,  où  il  et  sesdis  compaignons  furent  le  jour  et  la 
nuyt,  sans  ce  que  personne  les  y  sceust,  fors  sa  femme. 
Et  eulx  estans  là,  icellui  Raoul  manda  de  rechief  ledit 
suppliant  qu'il  alast  parler  a  lui,  lequel  suppliant  y  ala, 
cuidant  que  icellui  Raoul  feust  advisé  de  soy  rendre.  Et 
après  aucunes  parolles,  ledit  suppliant  les  convoya 
jusques  audit  perroy,' oîi  autresfois  avoit  esté,  et  atants^en 
retourna,  non  sachant  qu^ilz  devinrent.  Et  il  soit  ainsi 
que  nagaires  ledit  suppliant,  qui  est  uns  simples  homs 
laboureur,  a  entendu  que  aucuns  ses  hayneux  se  sont 
efforciez  ou  vcullent  efforcier  de  Paccuser  a  justice,  pour 
occasion  de  ce  que  dit  est,  et  de  lui  fere  donner  vexacion 
et  destourbier.. ..  Si  donnons  en  mandement  par  ces 

dans  Tune  des  deux  îles  Saint-Marcouf,  un  prieuré  dépendant  de 
Tabbaye  de  Cerisy.  Au  xve  siècle,  des  religieux  de  Tordre  de  Saint- 
Franç(>is  tentèrent  de  s'y  établir,  du  consentement  de  l'abbaye 
propriétaire;  mais  ils  ne  purent  s'y  maintenir,  et  ce  sont  les  mêmes 
religieux  qui  ont  fondé,  en  1454,  le  couvent  des  cordelicrs  de  Va- 
lognes.  (L.  Delisle,  Les  Mémoires  de  Pierre  Mangon,  vicomte  de 
Valognes^  i2-i3.) 


mesmes  présentes  au   bailli  de  Caen,  a  son  siège  de 

Bayeuz,  au  viconte  dudit  lieu  de  Bayeux Donné  a 

Paris,  ou  mois  d'octobre,  l'an  de  grâce  mil  quatre  cens  et 
vint  cinq,  et  de  nostrc  règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le 
Roy,  a  la  relacipn'  du  Conseil.  Calot. 


CVIII.  —  Paris,  octobre  1425, 

Rémission  à  deux  Anglais  et  à  leurs  serviteurs,  coU" 
pables  d'avoir  battu  un  orfèvre  (VAvr anches^  auquel 
ils  réclamaient  un  anneau  (Por  volé  à  Vun  (Peux  par 
une  chambrière,  (JJ  173,  n.  253,  fol.  126  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receue 
l'umblc  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de  Jehan 
Pesemerffhe  (i),  Jehan  Boutelier  (2)  et  Jehan  Brisebonet 
Colin  Sanxon,  leurs  serviteurs,  natifs  de  nostre  pays  et 
royaume  d'Angleterre,  contenant  que  come  nagaires  une 
chamberiere  dudit  Boutelier  eust  prins  et  osté  audit 
Boutelier  ung  anel  ou  verge  d'or  et  iij  ou  iiij  escuz  d'or, 
au  desceu  dudit  Boutelier,  son  maistre,  lesquelz  elle  eust 
portez  et  bailliez  a  Martin  Vigner,  orfèvre,  lors  demourant 

(I)  Le  28  avril  14 19,  Henri  V  donne  à  Jean  Pesscmertllic,  écuyer» 
les  terres  d*AIain  de  Rohan,  sises  dans  les  bailliages  de  Caux  et  de 
Gisurs,  à  charge  de  faire  hommage  d*un  éperon,  au  chfiteau  de 
Rouen,  le  jour  de  la  Saint-Jean  (Br^^^uigny,  Rôles  Norm,  et  Franc,, 
n.  473  et  489).  C*cst  sans  doute  peu  après  cette  date  qu*il  faut 
placer  l'aveu  rendu  par  lui  au  roi  d'Angleterre,  du  tief  de  Noyon- 
sur-Andelle,  sous  le  ressort  de  la  châtellenie  d'Andely  et  de  la 
vicomte  de  Gisors.  Cet  acte  n'est  point  daté.  (Arch.  Nat.,  P  307, 
5»  part.,  fol.  5  recto.) 

(3)  Ce  Jean  Boutelier  est  probablement  celui  auquel,  le  la  avril 
1419,  Henri  V  concéda  un  pré,  situé  aux  environs  de  la  ville  de 
Rouen,  qui  avait  appartenu  à  Jean  le  Diacre,  rebelle.  (Br^^uigny, 
Rôles  Norm.  et  Franc.,  n.  394.) 
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a  Avrenches,  où  lesdis  Pesemerffhe  et  Boutelier  demou- 
roient,  pour  les  convertir  en  certain  ouvrage  qu^elle  lui 
avoit  commandé  fere.  Laquelle  chose  venue  a  la  cong- 
noissance  dudit  Boutelier,  eust  fait  demander  audit 
Vigner  par  ledit  Pesemerffhe  iceulz  aneletescuz.  Lequel 
Vignier.  eust  confessé  audit  Pesemerffhe  que  ladicte 
chamberiere  lui  avoit  baillé  ledit  anel  ou  verge  d^or  et 
ung  escu.  Et  pour  ce  icellui  Pesemerffhe  pour  ledit 
Boutelier,  qui  estoit  son  ami  et  affin,  eust  dit  audit 
Vignier  que  ledit  anel  et  escu  estoient  a  icellui  Boutellier 
et  que  ladicte  chamberiere  les  lui  avoit  ostez,  que  c^estoit 
raison  que  ilz  lui  feussent  restituez.  Lequel  Vigner  eust 
promis  et  accordé  audit  Pesemerffhe  qu^il  ne  partiroit 
point  de  ladicte  ville  d'Avrenches  jusques  a  ce  que  resti* 
tucion  feusi  faicte  de  ce  dont  il  lui  faisoit  demande  ou 
que  il  y  eust  aucun  appoinctement  fait  entre  eulx  et  la- 
dicte chamberiere.  Et  ce  non  obstant,  tantost  après  ledit 
Vignier  se  parti  dudit  lieu  d^Avrenches,  pour  s'en  venir 
vers  les  parties  de  Rouen,  sans  avoir  acompli  sesdictes 
promesses.  Lesquclz  Boutelier  et  Pesemerffhe,  après  le 
parlement  dudit  Vignier,  partirent  semblablement  dudit 
lieu  d'Avrenchcs,  sur  espérance  d'eulx  en  venir  audit  lieu 
de  Rouen,  pour  leurs  affereset  besoingnes.  Et  en  venant 
audit  lieu,  trouvèrent  d'aventure  ledit  Vignier  entre  la 
ville  de  Caudebec  et  Ducler  (i).  Auquel  Vigner  ledit 
Boutelier  demanda  se  il  lui  rendroit  point  sondit  anel  et 
escuz  que  sadictc  chamberiere  lui  avoit  bailliez.  Lequel 
eust  respondu  qu'il  les  avoit  laissiez  a  Saint  Lo,  en  son 
hostel,  oti  il  estoit  a  présent  demourant.  Et  lors  ledit 
Boutelier  lui  dist  ces  parolles,  ou  semblables  en  subs- 
tance, que  il  ne  lui  eschapperoit  pas  jusques  a  ce  que  il 

(I)  Duclair,  Seine-Inférieure,  arr.  de  Rouen,  ch.-l.  de  cant. 
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lui  eust  baillé  plege  de  lui  rendre  sondit  anel  et  escuz. 
Et  sur  ce  se  feussent  meues  parolles  entre  eulx  ;  pour  les- 
quelles ledit  Vignier  se  feust  essoyé  de  soy  enfuir  et  es- 
chapper  de  ladicte  compaignie.  Et  lors  ledit  Boutellier  fut 
prins  par  sa  robe  telement  que  il  Teusi  fait  ch^ir  de  dessus 
son  cheval  a  terre,  et  si  fery  de  son  poing  par  le  visage  ledit 
Vignier,  en  le  prenant  par  sadicte  robe.  Et  après  pluseurs 
autres  parolles  dictes  entre  eulx,  eussent  esté  d'accord  de 
venir  par  devers  aucune  personne  de  justice,  pour  avoir 
chascun  seurté  de  ce  dont  ilz  descordoient.  Et  sur  ces 
termes  feussent  venuz  ensemble  jusques  en  la  ville  de 
Ducler,  a  iiij  lieues  près  de  Rouen;  auquel  lieu  ilz 
demandèrent  où  estoit  le  sergent  du  Roy,  qui  leur  fut 
enseigné  et  dit  là  où  il  estoit.  Et  pour  aler  devers  lui  se 
feust  ledit  Boutellier  mis  en  chemin,  cuidant  que  ledit 
Vignier  le  suyst  et  alast  après  lui.  Lequel  Vigner  se  feust 
demouré  derrière  et  descendu  a  pié  dedans  les  halles  du 
marchié  dudit  lieu  de  Ducler,  où  il  avoit  foison  de  gens, 
pour  ce  que  il  estoit  jour  de  marchié,  et  s'en  commença  a 
fuir  vers  Teglise  dudit  lieu,  tenant  son  espée  sacquée  en 
sa  main.  Et  quant  lesdis  Boutelier  et  Pesemerfhe  et  Jehan 
Brisebon  et  Colin  Sanson,  Icursdis  serviteurs,  Tapper- 
ceurent,  ledit  Pesemerffhe  courut  tantost  sur  son  cheval 
après  lui  et  lataigny,  et  voult  mcctrc  la  main  a  luy  pour 
luy  arrester.  Lequel  Vigner  frappa  icellui  Pesemerfhe  un 
horion  de  son  espée  sur  la  main  senestre  et  lui  fist  une 
grant  playe  et  coppa  les  nerfs  de  pluseurs  de  ses  dois  a 
grant  effusion  de  sang.  Lequel  Pesemerffhe,  voyant  la 
grant  playe  et  sang  que  lui  avoit  fait  ledit  Vignier,  des- 
cend! de  dessus  son  cheval,  sacha  son  espée  et  en  donna 
pluseurs  horions  audit  Vignier.  Et  ledit  Vignier  sembla- 
blement  feroit  sur  ledit  Pesemerfhe  et  se  defendoît  au 
mieulx  et  plus  fort  que  il  povoit.  Et  tantost  après  le  ser- 
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gent  de  la  sergenterie  de  Saint  Joyre  seurvint  sur  eulx  et 
lesarresta  prisonniers.  Et  pour  ce  quMI  lui  sembloit  qu'il 
n^y  cust  pas  dangier  de  mort  ou   tnehaing  en  ladicte 
batcure  ou    malefaçon,    ledit    sergent   prînt   et   receut 
pleiges  des  dessusnommez.  qui  se  submistrent  de  aler 
devers  justice  pour  ester  a  droit  sur  ledit  cas  et  tnalefaçon. 
Et  pour  ce  que  ledit  Vigner  n'avoit  aucun  pleige  qui  le 
pleigast,  ledit  sergent  dist  que  il  le  menroit  ou   feroit 
mener  par  devers  justice  audit  lieu  de  Rouen.  Lesquelz 
Pesemerffhe  et   Boutellier,  Jehan   Brisebon   et  Sanxon 
feussent  venuz  audit  Heu  de  Rouen,  et  en  especial  feust 
venu  ledit  Pesemerffhe  devers  Pierre  Poolin,  lieutenant 
gênerai  de  nostre  bailli  dudit  lieu,  auquel  lieutenant  le 
cas  dessusdit  l'ut  declairé  par  ledit  Pesemerfifhe.  Lequel 
lieutenant  eust  dcfTendu  audit  PesemerfFhe  qu^il  ne  par- 
tisi  point  de  ladictp  ville  de  Rouen,  en  Tarrestant  pri- 
sonnier en  iccile,  jusques  a  ce  quMl  eust  parlé  a  lui  et 
congneu  dudit  cas  plus  plainement.  Et  dit  ledit  lieute- 
nant que  icellui  PcscmerfThe  lui  promist  venir  ou  aler 
devers  lui  toutesfois  quMl  lemandcroit.  Et,  come  l'en  dit, 
ledit  Vignier,  desplaisant  qu^il  deust  estre  mené  a  justice 
pour  ledit  cas,  tira  un  coustel  qu^il  osta  a  un  des  gens, 
qui  h\  cstoit  commis  par  ledit  sergent  pour  le  mener,  et 
en  fery  ou  csseya  a  fcrir  ledit  sergent.  Lequel  coustel  lui 
lui  osté  par  force  et  rompu   par  les  gens  qui  là  estoient 
presens,  et  se  debaty  et  defforça  telement  que  en  soy  de- 
for<;ant  il  chey  en  ung  celier.  Et  en  ce  faisant  fut  icellui 
Vignier  moult  grevé  ei  blecié  ;  et  en  conclusion  le  convint 
lier  par  force  pour  le  amener  a  justice  audit  lieu  de  Rouen; 
auquel  lieu  il  fut  depuis  le  mercredi  xix«  jour  de  sep- 
tembre derrain  passé,  qui  estoit  le  jour  ensuivant  dudit 
cas  advenu,  jusques  au  samedi  ensuivant  que  par  maie 
garde  ou  autrement  il  ala  de  vie  a  trespas.  Pour  occasion 
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duquel  cas,  les  dessusdisBouteilier,  Pesemerfifhe,  Brisebon 
et  Sanson,  doubtans  rigueur  de  justice,  se  sont  les  aucuns 
retraiz  en  aucunes  églises  ou  lieux  d'aumosnes  et  les 
autres  absentez,  et  par  ce  n'oseroient  jamais  retourner  ne 
converser  en  nostre  royaume Si  donnons  en  mande- 
ment par  ces  présentes  au  bailly  de  Rouen Donné  a 

Paris,  ou  mois  d^octobre.  Tan  de  grâce  mil  quatre  cens 
et  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le  tiers.  Ainsi  signé  :  Par  le 
Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Oger. 


CIX,  —  Paris,  novembre  1425. 

Rémission  à  Jean  Brethil^,  écuyer  anglais,  lieutenant 
du  capitaine  de  Chambois,  qui,  en  escortant  de  Fa- 
laise  à  Exmes,  avec  une  troupe  armée,  le  lieutenant 
général  du  l^ailii  d'^Alençon,  a  dû  faire  usage  de  son 
épée  contre  un  archer  de  Vescorte  qui  le  menaçait^  et 
Fa  frappé  d'un  coup  mortel  au  poignet.  (JJ  173, 
n.  268,  fol.  î32  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,,  etc.,  nous  avoir  rcceu 
Tumble  supplication  de  Jehan  Brethilz,  escuier,  natif  de 
nosiredit  pays  et  royaume  d'Angleterre,  contenant  come, 
environ  le  moys  de  septembre  derrenicrement  passé,  il, 
qui  lors  estoit  lieutenant  de  nostre  amé  Jehan  Laintan, 
escuier,  cappitaine  de  Chambay  ou  duchiéd'Alençon(i), 
eust  esté  envoyé  par  ledit  cappitaine,  son  maistre,  acom- 
paignié  de  pluseurs  autres  Anglois  de  la  garnison  dudit 

(i)  Chambois,  Orne,  arr.  d'Argentan,  cant  de  Trun.  Cette  place 
ne  figure  pas  dans  les  Comptes  de  F4crre  Surreau,  analysés  par 
M.  de  Beaurepaire.  La  liste  de  Bréquigny  donne  comme  premier 
capitaine  anglais  de  Chambois  le  sire  de  Fitz-Hugh.  (BRéQ,uiGNVy 
Rôles Norm,  et  Franc.,  n.  i359.) 

18 
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Heu  de  Chambay,  pour  aler  acompaignier,  mener  et  con- 
duire le  lieutenant  gênerai  et  le  procureur  du  batUi 
d'Alençon  pour  nostre  très  chier  et  très  amé  oncle  Jehan, 
régent  nostre  royaume  de  France,  duc  de  Bedford  et 
d'AIcnçon  (i),  qui  lors  estoient  en  la  ville  de  Falloîse, 
oti  ilz  actendoient  aucune  compaignie  de  la  garnison 
d*icellui  lieu  de  Chambay,  pour  et  afin  de  les  conduire 
jusques  en  la  ville  d'Exmes,  qui  est  en  pays  de  doubte, 
pour  y  tenir  les  assises.  Auquel  lieu  de  Falloise  icellui 
suppliant  et  lesdiz  autres  Anglois  de  sa  compaignie  se 
feussent  mis  et  assemblez  avec  lesdiz  lieutenant  et  procu- 
reur. Et  ce  fait,  ilz  se  feussent  partiz  de  ladicte  ville  et 
chevauchié  ensemble  une  quantité  du  chemin  ;  et  eulx 
estans  sur  les  champs  et  chevauchans  ainsi  ensemble  et 
en  une  compaignie,  Tun  dcsdis  Anglois  de  la  compaignie 
d'icellui  suppliant,  qui  estoit  archier,  nom é  Jehan  Oebes, 
se  fcust  parti  et  tiré  hors  d'icellecompaigiMe,  et  après  au- 
cune distance  de  temps  feust  retourné  courant  atout  son 
cheval  en  icelle  compaignie,  lui  arrivé  en  laquelle  il  se 
feust  adrecié  audit  lieutenant  gênerai^  et  sans  aucune 
occasion  que  ledit  suppliant  seust,  icellui  Oebes  eust 
gectée  sa  coqueluche  contre  lui  par  grant  yre  et  despit,  et 
commencié  a  parler  a  icellui  lieuxtenant  en  François  de 
parolles  rancuneuses  et  arrogans,  combien  que  ledit  sup- 
pliant ne  entendit  pas  bien  au  vray  lesdictes  parolles, 
pour  ce  que  lors  ne  encores  de  présent  il  ne  scet  gaires 
parler  ne  entendre  le  langage  de  France,  mais  toutesvoies 

(i)  Le  bailli  irAlençon  était  alors  William  Gla8(lall,,qui  fut  chargé 
iie  la  conduite  du  siège  d*Orlôans,  après  la  mort  de  Saltsbury,  et 
ptSrit  ;\  la  prise  de  la  bastille  des  Tourelles  ;  dans  le  mouvement  de 
retraite  des  Anglais,  le  pont  se  rompit  sous  lui  et  ses  compagnons 
et  ils  se  noyèrent  dans  la  Loire.  (Beaurefaire,  De  PAdmin,  de  la 
yorm.f  p.  56-57.) 
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il  apperceut  bien  que  ledit  lieutenant  n^avoit  pasaggreables 
Icsdictes  parolles,  ainçois  lui  desplaisoient  et  s^en  cour- 
rouçoit,  et  en  persévérant  et  continuant  par  ledit  Oebes 
esdictes  paroUes  ranconneuses,  ne  scet  ledit  suppliant  a 
quelle  occasion,  icellui  Ôebes  se  feust  adrecié  vers  icellui 
suppliant  et  lui  eust  dictes  pluseurs  autres  parolles  sedi- 
cieuses  et  rancuneuses  sans  cause  et  raison  en  la[n]gage 
anglois  et  dont  il  n'est  recors.  Après  lesquelles  parolles, 
sans  ce  que  icellui  suppliant  lui  meffeissist  ne  mesdeist, 
si  non  pour  le  cuidier  apaisier,  et  en  persévérant  de  mal 
en  pis,  icellui  Oebes  eust  tirée  son  espée  et  se  feust  effor- 
cié  de  tout  son  povoir  d^en  ferir  ledit  suppliant.  Lequel, 
tout  esmeu  de  ce  et  de  paour  quMl  ot  que  icellui  Oebes  ne 
le  frappast  de  sadicte  espée,  se  feust  reculé  et  defouy  hors 
de  ladicte  compaignie;  mais  icellui  Oebes,  non  content 
de  ce,  en  persévérant  tousjours  en  son  mauvais  et  damp- 
nable  propos,  eust  tant  poursuy  icellui  suppliant,  Pespée 
toute  nue  en  sa  main,  que  il  Teust  aconsuyvy  et  d'icelle 
Teust  frappé  ou  visage,  tant  quMl  en  yssi  effusion  de  sang. 
Ft  adonc  icellui  suppliant,  voyant  qu^il  ne  povoit  ne 
savoit  plus  où  fouir  pour  eschapper  et  éviter  a  la  maie 
voulenté  d'icellui  Oebes,  qui  estoit  ainsi  malmeu  et  es- 
chauffé  contre  lui,  Tespée  traicte,  et  qu^il  estoit  ja  féru  et 
navré  ou  visage,  comme  dit  est,  considérant  que  ledit 
Oebes  n^estoit  que  ung  archier  souldoyer  de  la  garnison 
dudit  lieu  de  Chambay,  dont  icellui  suppliant  estoit  lors 
lieutenant  du  cappitaine,  come  dit  est,  et  par  ce  devoit 
ledit  Oebes  de  raison  obéir  audit  suppliant,  veu  qu'il  lui 
avoit  esté  baillé  par  ledit  cappitaine  avec  les  autres  de  la- 
diae  garnison  pour  compaignier  iceulx  lieutenant  et  pro- 
cureur,, et  voyant  Toutrage  qu'il  avoit  ja  fait  et  commis, 
sans  aucune  cause  raisonnable,  tant  de  parolles  par  lui 
dictes  ausdiz  lieutenant  et  suppliant  et  que  tousjours  il 
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perseveroit  en  sa  maie  voulenté,  doublant  quMl  ne  recou- 
vrast  sur  lui  de  sadicte  espée  qu'il  tenoit,  dont  par  adven- 
turc  il  Teust  peu  murdrir,  navrer  ou  blecier,  et  en  résis- 
tant a  icellui  Oebes,  qui  estoit  ainsi  mal  meu  que  dit  est» 
icellui  suppliant,  meu  et  courroucié,  et  afin  de  résister 
aux  inconvcniens  qui  par  adventure  se  feussent  peu  en- 
suir  en  sa  personne,  frappa  de  son  espée  ledit  Oebes 
parmi  le  braz  a  Tendroit  du  poignet,  tant  qu'il  lui  coppa 
ou  encisa  les  nerfs  ou  vaines  de  sondit  braz.  A  ToccasioD 
duquel  cop,  par  defaulte  ou  négligence  de  bonne  garde, 
visitacion  et  gouvernement  dudit  Oebes  ou  autrement» 
icellui  Oebes,  environ  xv  jours  ou  trois  sepmaines  après, 
soit  aie  de  vie  a  trespassement.  Pour  l&quelle  cause,  ledit 
suppliant,  doubtant  rigueur  de  justice,  s*est  absenté  du 

pays Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes 

auz  baillis  de  Caen  et  d'Alençon Donné  a  Paris,  ou 

mois  de  novembre,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  cinq, 
et  le  quart  de  nostre  règne.  Ainsi  ^igné:  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  J.  db  Drosav. 


ex.  ^  Paris,  novembre  1425. 

Rémission  à  un  barbier  de  Rouen^  qui,  en  s*amusant  à 
tirer  de  Parc  près  des  murs  de  la  ville,  a  tué  par 
mégarde  un  jeune  enfant.  (JJ  173,  n.  280,  fol.  1I7 
verso .  ) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receue 
Tumble  suppiicacion  des  amis  charnelz  de  G>liD  Pierin» 
barbier,  demourant  en  nostre  ville  de  Rouen,  chargié  de 
femme,  contenant  come,  le  dymenche  xj«  jour  de  no- 
vembre derrcnierement  passée  ledit  Colin  et  sa  femme, 
fille  de  Colin  Brocquet,  de  ladicte  ville,   feussent  alez 
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pour  disner  en  Tostel  d'icellui  Brocquet,  demourant  en  la 
parroisse  de  Saint  Vivien  a  Rouen,  près  des  mursdMceile 
ville,  entre  lesquclz  et  sadicte  maison  a  champs  et  terres 
labourables,  oti  il  y  a  buctes  a  jouer  de  Tare,  et  audit  jour 
y  avoit  assemblée  de  jeunes  gens,  qui  là  se  esbatoient 
pour  passer  la  feste  (  i  ).  Et  après  ce  que  ledit  Colin  et  sa- 
dicte femme  eurent  eu  disné  en  Tostel  du  père  d'icelle, 
come  dit  est,  ledit  Colin,  qui  est  jeunes  homs,  oy  ras- 
semblée dudit  jeu  et  esbatement,  et  eust  eu  voulenté  et 
plaisir  d'y  aler  soy  esbatre^  et  pour  ce  fere  eust  emprunsté 
un  lare  et  une  sayecte  au  frère  de  sadicte  femme,  filz  dudit 
Brocquet,  et  feust  venu  a  ladicte  assemblée,  et  laissié  sa 
femme  en  Tostel  de  sondit  perc.  Et  lui  venu  au  jeu,  se 
feust  mis  en  partie  pour  traire  et  jouer  dudit  esbatement 
et  mis  un  double  audit  jeu,  commç  faisoient  les  autres  là 
assemblez  pour  traire.  Et  ainsi  come  il  se  jouoit  et  esba- 
toit  avec  les  autres,  eust  tiré,  et  feust  cheu  que  son  trait 
feust  aie  a  Tun  des  costez  de  la  bucte  oti  il  devoit  tirer, 
ouqucl  estoit  un  jeune  enfant  nommé  Perrin  Aude,  filz 
de  Jehan  Aude,  de  ladicte  ville  de  Rouen,,  aagié  de 
xij  ou  xiiij  ans  ou  environ,  qui  se  seoit  sur  les  robes 
d^aucuns  qui  là  se  esbatoient,  et  lequel  estoit*  prouchain 
parent  de  la  femme  dudit  Colin,  et  par  fortune,  adven- 
turc,  sans  nul  mal  appensement,  feust  le  trait  cheu  sur  la 
teste  dudit  enfant,  et  lui  feust  entré  ou  cervel,  et  depuis 
eust  vesqu  par  Tespace  de  six  jours  ou  environ,  et  depuis 
aie  de  vie  a  trespassement.  Pour  occasion  duquel  cas,  et 
pour  doubte  de  rigueur  de  justice,  ledit  Colin  se  soit 
absenté,  delaissié  sadicte  femme,  qui  est  jeune,  et  son 
mcsnage,  et  n'y  oseroit  jamais  estre,  repérer  ne  re- 
tourner  [Il  paiera  une  amende  de  lo  livres  tournois 

(i)  La  fSte  de  Saint-Martin  d*hiver,  ii  novembre. 
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à  rbôtcl-Dieu  dé  la  Madeleine  de  Rouen]....  Si  donnons 
en  mandement  au  bailli  de  Rouen ....  Donné  a  Paris, 
ou  mois  de  novembre,  Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  XXV, 
et  de  nostre  règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  G.  Lk  Vuke. 


CXI.  —  Pari»,  décembre  1425. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Castillon  près  Bayeux, 
pour  avoir  entretenu  commerce  avec  les  brigands, 

(JJ  173,  n.  298,  fol.  144  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumblcsupplicaciondesparens  et  amis  charnelz  de  Colin 
Cousin,  aagîé  de  cinquante  ans  ou  environ,  de  la  par- 
roisse  de  Castillon  près  Bayeux  (i),  povre  homme  de 
labour,  chargié  de  femme  et  de  pluseurs  enfans,  conte- 
nant que,  après  et  depuis  que  nostre  ville  et  cité  de  Bayeux 
et  ladicte  ville  de  Castillon  et  autres  villes  du  plat 
pays  environ  furent  mises  et  reduictes  en  Tobeissance  de 
feu  nostre  très  chier  seigneur  et  père,  cui  Dieu  pardoint  (2), 
en  laquelle  obéissance  et  aussi  en  la  nostre  ledit  Cousin 
a  tousjours  depuis  esté  demourant,  ledit  Colin  Cousin  tint 
en  son  hostel  a  force  et  contre  son  gré  et  voulenté,  l'espace 
d'un  moys  ou  environ,  une  femme  qui  estoit  a  un 
nommé  Guillaume  Varin,  dit  Mont  Roty,  lequel  estoit 
brigant  ;  laquelle  femme  fut  pour  lors  encusée  par  la 

(i)  Castillon,  Calvados,  arr.  de  Bayeux,  cant.  de  Balleroy. 

(2)  Le  19  septembre  14 17,  Henri  V  donnait  pleins  pouvoirs  au 
duc  deOloucester  pour  nommer  les  plénipotentiaires  chargés  d'arrê- 
ter les  clauses  de  la  capitulation  de  Bayeux.  (Mém.  de  la  Soc,  des 
Antiq,  de  Norm.,  XV,  222.)  La  ville  avait  dû  se  rendre  vers  le  10. 
On  trouvera  le  texte  de  Tappointement  non  daté  dons  BsiopiGinr^ 
Rôles  Norm,  et  Franc,,  n.  î3i. 
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denonciacion  dudit  Cousin  a  nostre  justice  dudit  lieu  de 
Bayeux.  Par  le  moyen  de  laquelle  denonciacion,  aucuns 
scrgens  d'icelle  nostre  ville  de  Bayeux  prindrent  et  appré- 
hendèrent ladite  femme  en  Tostel  dudit  Cousin,  et  la 
menèrent  en  noz  prisons  audit  Bayeux.  Après  laquelle 
prise  ainsi  faite,  ledit  Cousin,  doubtant  la  fureur  dudit 
Mont  Routy,  fist  savoir  a  icellui  Mont  Roty  le  plus  tost 
qu^il  pot  la  prinse  d^icelle  femme,  en  lui  disant  que  les- 
dis  scrgens  Ten  emmenoient  audit  lieu  de  Bayeux;  et 
afin  que  lesdis  scrgens  le  peussent  prendre  et  emmener 
prisonnier  avec  ladite  femme,  lui  dist  qu'il  lui  sembloit, 
s'il  vouloitaler  après  et  fere  diligence,  que  il  la  pourroit 
bien  recouvrer.  Après  lesquelles  choses,  icellui  Mont 
Roty,  acompaignié  de  pluseurs  autres  brigans,  ainsi  que 
ledit  Cousin  avoit  depuis  oy  dire,  prindrent  leur  chemin 
en  alant  des  parties  dudit  lieu  de  Castillon  audit  lieu  de 
Bayeux,  courans  hastivement,  pretendansafind^actaindrc 
et  avoir  ladicte  femme,  laquelle  ilz  poursuirent  jusques  a 
la  parroissedeNoron,  où  ilz  rencontrèrent  trois  marchans 
des  parties  et  marches  de  Thorigny,  qui  venoient  dudit 
Bayeux  et  s'en  aloient  audit  Thorigny;  desquelz  marchans 
ledit  Mont  Roty  tuaTun,  cuidantque  ce  feust  l'un  desdis 
sergens  de  Baieux.  En  après  icellui  Colin  Cousin,  au 
vivant  d'un  appelé  La  Faictre  (i),  brigant,  par  force  et 
contrainctc  de  lui  et  de  pluseurs  autres  brigans,  ses  aliez, 
paya  et  achecta  pour  ledit  Aflfaictre  de  un  appelé  Colin  de 
TEspinc,  dudit  Bayeux,  ung  sextier  de  froment  de  rente, 
qu'il  prcnoit  sur  les  héritages  dudit  Affaictre,  afin  que  par 

(i)  Nous  trouvons  un  Jean  Laflaitre  ou  LafTaitié  et  sa  femme 
Jeanne  parmi  les  normands  jures  auxquels  Henri  V  rend  leurs  biens 
le  6  avril  1430.  (Bréquigny,  Rôles  Norm.  et  Franc,,  n.  801.)  Mêmes 
lettres,  le  10  avril  pour  Pierre  Laffaitié  et  Jeanne  sa  femme.  (ïbid. 
n.  806.) 
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ce  moyen  il  eust  paix  avecques  lui  et  qu'il  ne  lui  meffeist 
en  corps  ne  en  biens,  ainsi  que  chascun  jour  il  s'efTorçoit 
de  fere  ;  lui  acheta  aussi  une  lance  qu'il  lui  bailla  et  livra. 
Et  depuis  icellui  temps,  un  appelé  Guillaume  Vauchis, 
qui  pareillement  estoit  brigant  (i),  ala  en  l'ostel  dudit 
Cousin,  en  lui  disant  qu*il  se  vouloit  rendre  en  nostre 
obéissance  et  ne  vouloit  plusestre  nostre  adversere.  Pour 
quoy  icellui  Cousin,  par  la  force  et  contraincte  dudit 
Vauchis  et  doubtant  sa  rigueur,  et  afin  de  le  réduire  et 
remectre  en  nostre  obéissance  et  l'oster  de  rinconveniant 
en  quoy  il  estoit  envers  nous,  se  parti  dudit  lieu  de  Castil- 
lon  et  ala  jusques  en  nostredite  ville  de  Bayeux  devers 
nostre  viconte  ylec,  auquel  il  dit  et  exposa  les  choses 
dessusdites;  lequel  viconte  lui  respondi  qu*il  alast  devers 
nostre  bailli  de  Caen,  pour  lui  dire  et  exposer  ce  que  dît 
est,  dont  il  ne  fist  riens  doubtant  la  rigueur  dudit  bailli. 
De  laquelle  chose  ledit  Vaugis  fut  grandement  desplaisant 
contre  ledit  Cousin  et  telement  que  tantost  après  icellui 
Cousin  fut  prins  de  nuyt  en  son  hostel  audit  lieu  de  Cas- 
tillon  et  en  son  lit  par  brigans  et  autres,  dont  il  ne  scetles 
noms,  qui  le  menèrent  es  bois  et  le  bâtirent  et  mutilèrent 
de  ses  membres,  si  et  par  telle  manière  qu'il  convint  qu'il 
se  rançonnast  a  eulx,  disans  que  Icsdites  bateures  et  oppres- 
sions ilz  lui  faisoient  tant  pour  luicommepour  les  autres 

(I)  Le  6  février  141  S,  Henri  V  avait  restitué  tous  ses  héritages  à 
Guillaume  Vauchis,  bourgeois  de  Bayeux,  et  en  outre  lui  avait 
donné  ceux  de  son  frère  rebelle.  {Mém.  de  la  Soc.  des  Antiq.  de 
Norm.y  XV,  248.)  Par  lettres  patentes  datées  de  Pontoise,le26avril 
1420,  le  roi  accorda  à  Jean  Vauchis  la  jouissance  de  tous  les  héri- 
tages et  rentes  que  Guillaume  Vauchis,  son  frère,  tenait  et  possé- 
dait en  Normandie,  à  charge  de  payer  au  trésor  une  redevance 
annuelle  de  60  sous  tournois.  (Dans  un  vidimus  de  Jean  Bumel, 
vicomte  de  Bayeux,  du  10  juin  1420.  -^  Arch.  Nat.  P  igiS^t  n. 
34767.) 


28l 

parroissiens  dudit  Castillon  ;  et  iinablement  avant  qu'il 
peust  départir  d'avecques  iceulx  brigans,  doublant  la  mort, 
leur  accorda  pater  tant  pour  lui  que  pour  lesdis  parrois- 
siens la  somme  de  quarante  escuz  d*or.  Pour  lequel  paye- 
ment avoir  et  recouvrer  aucuns  desdis  brigans  vindrent 
depuis  en  ladite  parroisse  de  Castillon  ;  lesquelz  par 
faulte  dudit  payement  firent  pluseurs  griefs  et  oppressions 
ausdis  parroissiens.  Avec  ce,  pour  ce  que  un  nommé  Pierre 
de  Bures^  prestre,  avoit  un  sien  filz  prisonnier  avecques 
aucuns  brigans,  ala  par  devers  ledit  Cousin,  auquel  il 
avoit  congnoissance,  en  lui  priant  qu'il  alast  avecques 
lui  es  bois  près  d'ilecques  pour  ce  fere  ;  lequel  lui  accorda 
et  ala  avecques  lui,  où  il  vaqua  Tespace  de  trois  jours  ou 
environ,  sans  riens  fere  ne  trouver  le  filz  dudit  prestre, 
dont  ledit  Cousin  receut  dudit  de  Bures  pour  ses  peine  et 
despens  un  escu  d'or.  Et  oultre  ou  mois  d'aoust  derrain 
passé  ou  environ,  Katherine,  femme  Rogier  de  Bourrain, 
escuier,  vint  en  Tostel  dudit  Cousin,  lequel  elle  congnois- 
soit  bien,  pour  savoir  s'il  avoit  point  oy  dire  où  estoit  ledit 
Vauchis,  pour  avoir  congnoissance  dudit  Bourrain,  son 
mary,  qui  estoit  prisonnier  des  brigans  ;  en  quoy  ledit 
Cousin,  pour  Pamour  qu'il  avoit  a  ladite  damoiselle,  fist 
grant  diligence  et  vacqua  a  ce  fere  par  deux  jours  ;  pen» 
dans  lesquelz  ladite  damoiselle  fut  en  Tostel  d*icellui 
Cousin^  duquel  Vauchis  il  ne  pot  avoir  congnoissance; 
mais  tantost  après  le  parlement  d'icelle  damoiselle^  ledit 
Vauchis  vint  en  Tostel  dudit  Cousin,  qui  aussi  tost,  sans 
riens  fere  ne  dire,  s'en  retournd,  pour  ce  qu'il  ne  trouva 
pas  ladite  damoiselle.  Et  oultre  pour  ce  que  pluseurs  bri- 
gans, qu'on  disoît  estre  des  parties  de  Remilly  (i), 
vindrent  audit    Castillon,  pour  avoir  le  paiement  de 

(i)  Manche,  arr.  de  Saint-Lô,  cant.  de  Marigny. 
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Pappatis  de$  parroissiens  dudîtCastilIon,  a  eulxdeu,  avec 
leur  course,  ledit  Cousin  qu^ilz  trouvèrent,  doublant  leur 
fureur  et  maie  voulenté,  parla  avecques  eulx  et  leur 
donna  pour  les  contenter  zij  escuz.  Et  finablement  a 
convenu  par  pluseurs  foiz  audit  Cousin,  pour  double  que 
iceulx  brigans  ne  destruisissent  lui,  sa  femme  et  enfans, 
et  par  force  et  contraincte  d'eulz,  qu'il  les  souffrist  boire 
et  mengier  en  sondit  hostel  en  ladite  ville  de  Castillon, 
qui  est  près  et  joingnant  des  bois  où  chascun  jour  sont 
rcpairans  lesdis  brigans,  et  assez  loing  de  ladite  ville  de 
Hayeux  ;  auquel  lieu  de  Castillon  il  ne  repairoiten  icellui 
temps  que  pou  de  gens  d'armes,  par  quoy  icellui  Cousin 
ne  povoit  contrester  ou  autrement  il  Teust  falu  départir  et 
s*en  fouir  du  pays  et  de  sondit  hostel  et  delaissier  sesdis 
femme  et  cnfans.  Pour  occasion  desquelles  choses,  ledit 
Colin  Cousin  a  esté  puis  nagaires  prins  et  mis  prisonnier 
audit  lieu  de  Baveux. . .  Si  donnons  en  mandement  par 
ces  mesmes  présentes  aux  bailli  et  vicontes  de  Caen  cl  de 
Baveux . . .  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  décembre,  Pan  de 
i;race  mil  CCCC  ci  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le  quart. 
Ainsi  signe  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  G.  de 
Marc. 


CXIl.    —    Paris,  décembre  1423. 

Rémission  à  Girot  de  Launay,  qui  a  prêté  son  aide  à 
Robin  Vallette  pour  porter  dans  un  étang  le  corps 
d'aune  femme,  que  ce  dernier  avait  assassinée  dans  les 
bois  voisins  de  V abbaye diiVal-Richer.  (JJ  lyS,  n.BiOi 
fol.  i4()  verso.) 

Henry,  etc.,   Savoir  faisons,  etc.,   nous  avoir   reccu 
Tumble  supplicacion  de  Girot  de  Launay,  povre  jeune 
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simple  homme^  aagié  de  xviij  a  xx  ans  ou  environ,  conte- 
nant que  le  lundi  avant  la  feste  saincte  Katherine  mil 
quatre  cens  XXIIII  ou  environ  (i),  après  ce  que  un 
nommé  Robin  Valleae  eust  occis  et  mis  a  mort  une 
femme  nommée  Alips  du  Fresnoy,  es  bois  près  de  Pabbaye 
Nostre  Dame  de  Warrichier  (2),  duquel  fait  et  cas  ledit 
suppliant  ne  fut  point  consentant  ne  ne  sçot  riens,  vint 
icellui  Robin  au  moulin  dudit  Warrichier;  ouquel  il 
trouva  ledit  suppliant,  qui  avoit  levé  la  meule  d'icel- 
lui  moulin  pour  batre,  ordonner  et  disposer  a  mouldre  ; 
auquel  suppliant  icellui  Robin  dist  que  s*il  venoit  aucun 
qui  lui  demandast  dont  il  vensist,  qu'il  deist  qu'il  venoit 
dudit  moulin  de  fere  des  alleuchons  (3).  Et  après  ce  icel- 
lui Robin  dist  audit  suppliant  quMl  voulsist  ungpeualcr 
avec  lui.  Lequel  suppliant,  qui  riens  ne  savoit  dudit  fait, 
come  dit  est,  lui  accorda  et  s^en  ala  avecques  lui.  Et  quant 
ilz  eurent  un  petit  cheminé  ensemble,  icellui  suppliant, 
veant  ledit  Robin  pensif,  esmeu  et  comme  tout  esperdu, 
lui  demanda  oti  ilz  aloicnt,  disant  qu'il  n^yroit  plus  avant 
avec  lui  ;  auquel  suppliant  ledit  Robin,  tenant  sa  coignée, 
dist  que  si  feroit.  A  quoy  il  ne  osa  contrester.  Et  en  aprou- 
chant  le  lieu  et  place  où  ledit  murdre  avoit  par  ledit  Robin 
estoit  (sic)  fait,  icellui  suppliant  ot  moult  grant  frayeur, 
disant  de  rechief  audit  Robin  que  plus  ne  lui  tiendroit 

(i)  ao  novembre  1424. 

(a)  L'abbaye  cistercienne  du  Val-Richer  était  située,  comm.  de 
Saint-  Ouen-le-Pin,  Calvados,  air.  de  Pont-l'Evêque,  cam.  de 
Cambrcmer. 

(3)  Alleuchon,  alluchon.  Godefroy  donne  à  ce  mot  la  signification 
ilc  «  dent  d'une  roue  d'engrenage  ».  {Diction,  de  Pane.  lang.  franc, ^ 
VIII,  Supplément,  82.)  Ce  mot  figure  dans  une  Extente  de  nie  de 
Jersey,  de  Tannée  i33i,  analysée  par  Julien  Havct  (Œuvres^  II,  453) 
«  Allcchones,  Allichons;  dents  d'une  roue  de  moulin».  On  ne  le 
trouve  pas  dans  Du  Cange. 
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compaignie.  A  quoy  par  icellui  Robin  lui  fut  respondu 
que  si.  Lequel,  doubtant  et  considérant  le  dangier  de  sa 
personne,  qu*il  n*eust  peu  avoir  dominacion  sur  ledit 
Robin,  ala  avecques  lui  jusques  au  lieu  et  place oti  ladicte 
Alips  estoit  morte  et  occie,  et  le  corps  d'icelle,  pour  doubte 
de  ce  que  dit  est,  aida  a  porter  audit  Robin  a  ung  estang 
près  d'ilecques,  ouquel  ledit  Robin  seul  la  gecta  ;  et  ce 
fait  incontinant  ledit  suppliant  laissa  icellui  Robin  et  très 
hastivement  et  en  grant  frayeur  s'en  ala,  ne  scet  que 
devint  ledit  Robin.  Et  combien  que  dudit  cas  il  soit  pur 
et  innocent,  si  non  au  regard  de  ce  que  dit  est,  il  doubte, 
soubz  umbre  de  ce  qu'il  n'a  ce  révélé  a  justice  corne  fere 
le  devoit,  ce  qu'il  n'a  osé  fere  obstant  la  crainte  dudit 
Robin,  que  ou  temps  advenir  il  n'en  feust  approuchié  par 
noz  officiers...  Si  donnons  en  mandement  par  ces 
présentes  au  bailli  de  Rouen. . .  Donné  a  Paris,  ou  mois 
de  décembre,  Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  cinq,  et  de 
nostre  règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  rela- 
cion  du  Conseil.  Adam. 


CXIII  —  Paris,  décembre  1425. 

Rémission  à  une  femme  de  Lisieux,  sœur  de  Guillaume 
de  Thémericourt,  prêtre,  inculpée  du  meurtre  d'un 
jeune  clerc,  qui  était  au  service  de  son  frère,  [il  173, 
n.  3 1 1,  fol.  i5o  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Thomasse,  vefve  oudeguerpiede 
feuThomas  Alajouste,  delaparroissedeThemericourt(i), 
ou     bailliage  de  Mante,  povre  simple    femme    usant 

(t)  Scine-et-Oise,  arr.  de  Pontoise,  cant.  de  Marines. 
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de  son  mestier  de  cousture  en  linge,  aagée  de  cinquante 
ans  ou  environ,  contenant  corne,  puis  deux  ans  ença  ou 
environ,  pour  doubte  de  la  guerre  qui  a  eu  cours  oudit 
pays  et  bailliage  de  Mante,  elle  se  feust  partie  d*icellui 
pays  et  alée  demourer  en  la  ville  de  Lisieux  avec  ung  sien 
frère  nommé  Guillaume  de  Themericourt,  prestre; 
lequel  son  frère  avoit  ung  jeune  enfant,  son  clerc,  aagié 
de  xiij  ans  ou  environ,  nommé  Guillemin  Capelot,  lequel 
il  envoyoit  et  tenoit  a  Tcscole.  Lequel  Capelet,  la  vigille 
de  Saint  Martin  d'iver  derrenierement  passé  |i),  entre 
sept  et  huit  heures  au  matin  ou  environ,  se  feust  levé 
d'emprès  sondit  maistre,  où  il  couchoit,  en  ung  solier,  et 
feust  descendu  en  une  chambre  estant  au  dessoubz  ;  et 
après  qu'il  fut  retourné  de  quérir  une  cance  d^eaue,  il 
print  ung  hault  tresteau  de  bois  et  le  mist  près  du  poulier 
aux  gelines  de  Tostel  et  monta  dessus  ledit  tresteau 
pour  savoir  se  lesdictes  gelines  avoient  ponnu  des  œufs  ; 
et  après  par  cas  de  meschief  il  chey  a  terre  de  dessus  ledit 
tresteau  et  se  print  a  |3lourer.  Lors  ledit  prestre,  son 
maistre,  qui  le  oy  plourer  de  son  lit  où  il  se  gisoit, 
Tappella  et  le  iist  monter  oudit  solier.  Auquel  son  maistre, 
qui  lui  demandoit  qu'il  avoit,  il  dist  qu^il  estoit  cheust 
de  dessus  ledit  tresteau  et  qu'il  s'estoit  blecié  en  la  teste 
et  ou  col.  Lequel  prestre,  cuidant  que  ce  ne  feust  riens, 
s*en  ala  hors  de  la  chambre,  et  tantost  après  ledit  Capelet 
se  descendi  et  se  mist  a  chemin  pour  soy  en  aler  plourant 
vers  l'ostel  de  sa  mère,  qui  demouroit  près  d^ilec.  Et 
quant  ladicte  suppliante  le  vit  emmy  la  rue  ainsi  plou- 
rant, elle  descendi  et  le  ala  quérir  pour  le  ramener  oudit 
hostel,  en  lui  demandant  qu'il  avoit  et  pourquoy  il  plou- 
roit;  et  elle  cuidant  qu'il  s'en  alast  pour  aucupe  mespren- 

(i)  lo  novembre  1425. 
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ture  par  lui  faicte  en  Tostel  de  sondit  maistre,  sans  ce 
toutesvoies  qu'elle  sceust  qu'il  feust  ainsi  cheu  ne  qu'il  se 
feust  blecié  a  cheoir,  le  print  et  ramena  en  l'ostel  dudit 
prestre,  son  frère  ;  et  en  ce  faisant  le  frappa  par  pluseurs 
fois  de  la  main,  et  le  fist  cheoir  et  foula  sur  le  sueil  dudit 
hostel  ;  et  après  le  tira  contremont  le  degré  de  la  chambre 
où  elle  gisoit,  estant  en  l'ostel,  et  joingnant  de  celledeson- 
dit  frère,  et  le  coucha  en  son  lit  tout  vestu.  Et  la  nuyt 
prouchaine  ensuivante,  tant  pour  cause  de  la  cheute  eX 
bleceurc  qu'il  se  tist  a  cheoir  de  dessus  ledit  tréteau 
comme  de  la  bateure  a  lui  faicte  par  ladiae  suppliante, 
et  aussi  qu'il  estoit  entacbié  d'une  maladie  d'avertin  de 
teste  nommée  goûte,  dont  il  cheoit  voulentiers  par  inter- 
valles de  temps,  il  ala  de  vie  a  trespassement.  Pour  lequel 
cas  iadicte  merc  d'iccllui  Capelet,  nommée  Perrine, 
deguerpie  de  feu  Laurens  Capelet,  leva  damour  de  harou, 
et  a  esté  par  ce  Iadicte  suppliante  accusée  par  justice  et 
mise  es  prisons  lemporelcs  de  nostre  amé  et  féal  l'evesque 
dudii  Lisieux  ;  les  otliciers  duquel  evesque  ont  tant  pro- 
cédé contre  elle  que,  es  assises  dudit  lieu,  tenues  en  ce 
présent  mois  de  décembre  par  Cardin  Bertout,  lieutenant 
du  scneschal  dudit  lieu,  elle  s'est  rapportée  en  l'enqueste 
du  pays  qu'elle  estoit  innocent  dudit  cas,  feust  pour  vivre 
ou  pour  mourir.  Pour  laquelle  chose,  ledit  lieutenant 
eust  fait  venir  soudainement  xxiiij  hommes  et  quatre 
bourgeois  assistcns,  pour  et  en  lieu  de  quatre  chevaliers, 
qu'elle  eust  passez  sans  saon.  Laquelle  enqueste  eust  esté 
examinée  en  la  présence  desdis  quatre  bourgois  ou  Heu 
desdisquatrc  chevaliers.  Après  lequel  examen,  ledit  lieu- 
tenant et  lesdis  bourgois  ou  lieu  desdis  chevaliers  eussent 
dit  qu'il  y  avoit  plus  de  douze  hommes  de  Iadicte  enqueste 
qui  la  cuidoicnt  cstrc  coulpable.  Et  sur  ce  que  ledit  lieute- 
nant summoit  lesdis  quatre  chevaliers  de  en  dire  leur 
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ad  vis,  ilz  eussent  requis  qu'il  feust  sceu  aux  sages  coustu- 
miers  et  conseilliers,  qui  presens  estoient,  que  on  devoit 
fere.  Lequel  lieutenant  en  eust  demandé  et  eu  advis  ausdis 
assistens,  dont  une  partie  d'iceulx  disoitque,  veue  la  sub- 
mission de  ladicte  suppliante  et  le  tesmoingnagedudit  lieu- 
tenant et  desdis  quatre  bourgois  ou  lieu  desdis  quatre 
chevaliers,  ladicte  suppliante  estoit  acteinte  dudit  cas  et 
avoit  desservy  mort,  et  une  partie  des  autres  disoit  que  le 
procès  n'estoit  pas  si  deuement  fait  que  onydeust  asseoir 
jugement.  Et  ainsi  fut  dit  par  lesdis  quatre  bourgois,  c'est 
assavoir  que  ledit  procès  n'estoit  pas  si  deuement  fait  que 
jugement  y  deust  estre  assis  'par  certaines  raisons  qu'ilz 
declairoient.  Pour  lesquelles  contrarietez  le  cas  demoura 
en  tel  estât,  et  fut  ladicte  suppliante  renvoyée  en  prison. 
Laquelle  pour  le  fait  et  cas  dessusdit,  est  en  adventure  de 
tiner  misérablement  ses  jours. . .  Si  donnons  en  mande- 
ment par  ces  mesmes  présentes  au  bailli  de  Rouen . . . 
Donné  a  Paris,  ou  mois  de  décembre,  Tan  de  grâce  mil 
CCCC  et  vint  cinq  et  de  nostre  règne  le  quart.  Ainsi 
signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Adam. 


CXIV.  —  Paris,  décembre  14a  5. 

Rémission  au  serviteur  d'^un  Anglais  d'Equeurdreville, 
lequel,  ayant  appris  qu'un  religieux  de  V abbaye  de 
Cherbourg  était  enfermé  dans  la  maison  d*uhe  femme 
publique,  est  allé,  en  compagnie  d'un  de  ses  amis, 
faire  du  bruit  à  la  porte,  et  a  frappé  mortellement 
à  la  tête  de  plusieurs  coups  de  fourche  le  moine  qui 
était  sorti,  un  épieu  à  la  main,  pour  les  tuettre  en 
fuite,  (JJ  173,  n.  5 16,  fol.  1 53  recto.) 

Henry,   etc.,   Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble   supplicacion  des  parens  et  amis  chamelz  de 
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Robert  Alips,  povre  jeunes  homs  laboureur,  de  Taage  de 
XX  ans  ou  environ,  demourant  en  la  viconté  d'Auge, 
contenant  corne  un  an  a  ou  environ  que  il  demouroit  a  un 
Anglois  appelé  Bingant,  où  il  ouvroit  a  journées  de  son- 
dit  labour  en  son  hostel,  qui  esta  Equeudreville  (i),près 
de  la  ville  de  Chierebourg,  feust  venu  de  nuit  un  appelé 
Moquet,  qui  estoit  varlet  et  serviteur  dudit  Anglois,  en 
icellui  hostel  où  estoit  couché  ledit  Robert,  auquel  il  eust 
dit  :  «  Lieve-toy,  le  moine  est  couchié  avec  la  femme 
commune,  qui  aime  par  amours  ».  Lequel  lui  eust  dit 
qu*il  n'y  vouloit  point  aler.  c  Et  par  Dieu  se,  lui  dist  ledit 
Moguet,  tu  y  venras,  car  le  moine  payera  bien  a  boire.  » 
Et  tant  que  il  se  leva  et  s'en  alerent  eulx  deux  devant 
rostel  de  ladite  femme  commune,  et  escouterent  a  l'uys 
dudit  hostel  et  oyrent  que  ledit  moine  y  estoit.  Et  alors 
parlèrent  hault  et  distrent  :  «  Moine,  vous  estes  céans  ». 
Lequel  moine  ne  respondi  riens  au  premier;  et  après  lui 
dirent  :  a  Se  vous  ne  parlez,  nous  entrerons  dedans  et 
romprons  Tuys,  ou  vous  nous  donnerez  du  vin  ».  Lequel 
moine  alors  leur  rcspondy  que  ilz  n'y  enterroient  ja  et  si 
ne  leur  donneroit  point  de  vin.  Et  après  lui  dist  ledit 
Robert  :  «  Au  moins  donnez  nous  deux  ou  trois  pots  de 
^oudalc  et  nous  nous  en  yrons  ».  Lequel  moine  leur  res- 
pondi que  il  ne  leur  donneroit  riens,  et  que  se  ilz  ne  s'en 
aloient  lantost,  il  les  courrouceroit.  Etadoncques  icellui 
moine  sailly  hors  dudit  hostel  atout  un  espieu  qu'il  avoii, 
et  en  cuida  frapper  ledit  Robert  et  parcer  les  joes,  mais  il 
ne  fut  pas  frappé  que  de  la  croix  de  Tespieu  au  dessus  d'un 

(i)  Equetirdrevillc,  Manche,  arr.  de  Cherbourg,  cant.  d'Octeville. 
Cette  lettre  :i  éié  analysée  par  Siméon  Luce  dans  sa  curieuse  notice 
sur  Philippe  le  Cat  :  Un  complot  contre  les  Anglais  à  Cherbourg, 
à  Vépoque  de  la  mission  de  Jeanne  d'Arc.  (La  France  pendant  là 
guerre  de  Cent  Ans,  II,  agS.) 
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de  ses  yeulx,  dont  il  ot  sang  etplaye.  Et  quant  il  se  senti 
ainsi  blecié,  il  cuida  prendre  ledit  espieu  et  oster  audit 
moine,  mais  il  ne  pot,  et  pour  ce  print  son  espée  qu'il 
avoit  et  en  frappa  ledit  moine  ung  cop  sur  la  teste.  Et 
après  ledit  Moquet  vint  sur  ledit  moine  et,  d'une  fourche 
a  jarbes  qu*il  avoit,  lui  donna  sur  sa  teste  pluseurs  cops  ; 
lequel  Robert  lui  dist  :  «  Tu  fiers  trop,  tu  le  tueras  ». 
Desquelz  cops  icellui  moine,  que  on  appelloit  Richard 
Bidault,  religieux  en  Tabbaye.de  Chierbourg,  environ  six 
ou  huit  jours  après,  ala  de  vie  a  trcspas. . .  Si  donnons 
en  mandement  par  la  teneur  de  ces  présentes  au  bailli  de 
Constantin . . .  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  décembre,  l'an 
de  grâce  mil  CCCC  et  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le 
IIII™*.  Ainsi  signé:  Parle  Roy,  a  la  relaciondu  Conseil. 
Adam. 


GXV.  —  Paris,  janvier  1426  (n.  s.). 

Rémission  à  Jean  le  Crus,  serviteur  de  la  demoiselle  de 
Dampmesnil^  enfermé  dans  les  prisons  d'Eu,  comme 
complice  d'un  brigand^  qui  avait  dévalisé  Vhôtel 
d'Oudart  Toupris,  à  Millebosc.  (JJ  173,  n.  334,  fol. 
161  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
l'umble  supplicacion  de  Jehan  le  Cras,  povre  homme 
laboureur  de  braz ,  aagié  de  xxiii j  ans  ou  environ,  chargié  $ 
de  jeune  femme  et  de  deux  petiz  enfans,  natif  de  la  par- 
roissc  de  Veilly  (  i  )  et  a  présent  prisonnier  es  prisons  de  la 
ville  d'Eu,  contenant  come,  es  mois  d'aoust  et  septembre 
derrenierement  passez,  ledit  suppliant  feustdemouranten 

(I)    Villy-Val-du-Roi,     Seine-Inférieure,   arr.   de    Dieppe,  cant. 

d'Eu. 

«9 
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Tostel  de  nostre  amée  la  damoiselle  de  Donmesnil,  en  la 
parroissede  Fresnay  en  la  Campaigne  (  i  ),  lui  estant  ouquel 
service  un  nomé  Robin  Crevin,  brigant,  feust  venu  par 
devers  lui  et  lui  eust  dit  qu'il  convenoit  qu^il  alast  avec 
lui  et  qu'il  savoit  bien  où  il  avoit  iiij  bonnes  jumens  et 
qu'il  en  auroit  une.  Lequel  suppliant  lui  eust  respondu 
que  il  ne  yroit  point.  Après  laquelle  responce  et  piuseurs 
autres  parolles  eues  entre  eulx,  tendans  tousjours  afin  par 
ledit  suppliant  qu'il  n'y  alast  point,  et  en  soy  excusant 
au  mieulx  qu*il  povoit,  ledit  brigant  lui  eust  dit  que  sll 
n*y  aloit  qu'il  le  tueroit.  Pour  laquelle  cause  et  pour 
doubte  de  mort,  icellui  suppliant,  qui  est  uns  simples 
homs,  se  feust  accordé  d'aler  avec  lui.  Et  assez  tost  après 
ledit  brigant,  Perrin  Alleaume  et  Jehannot  Louvel  (2), 
que  icellui  brigant  avoit  semblablement  enortez  et  traiz 
a  sa  posté,  se  faussent  partiz  dudit  lieu  de  Fresnay  et 
ledit  suppliant  avec  eulx,  le  mercredi  au  soir  devant  la 
Nostre  Dame  oudit  mois  de  septembre  (3),  et  en  alant 
leur  chemin  alerent  en  une  ville  nommée  Melleville  (4), 
en  laquelle  ilz  trouvèrent  un  enfant  qui  leur  monstra  le 
chemin  pour  passer  la  forest  de  Eu,  pour  aler  en  une 
ville  nommée  la  Ville  emmi  le  Bos  (5).  Eulx  arrivez  en 
laquelle  ville,  ilz  alerent  en  Tostel  d'un  nommé  Oudart 
Toupris  ;  ouquel  hostel  ilz  prindrent  piuseurs  biens  et, 

(i)  Fresnoy-en -Champagne,  comm.  de  Fresnoy-Folny,  Seine-Infé- 
rieure, an*,  de  Neufchfttel,  cant.  de  Londinières. 

(2)  Dans  le  même  registre  JJ  173,  fol.  iSg  recto,  figure  sous  le 
n.  3a8  une  lettre  de  rémission  pour  Jehannot  Louvel,  de  Saint- 
Pierre-cn-Val,  convaincu  d'actes  de  brigandage.  Cette  lettre  est  en 
double  ;  une  autre  copie  porte  dans  le  même  registre  le  n.  33o. 
(Rouen,  août  1425.) 

(3)  5  septembre  1425. 

(4)  Seine-inférieure,  arr.  de  Dieppe,  cant.  d*Eu. 

(5)  Aujourd'hui  Millebosc,  même  canton. 
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entre  les  autres  ceulx  qui  s'ensuient  :  c*est  assavoir  un 
cheval  de  poil  roux  enharnachié  d'un  coller,  deux  hop- 
pellandes  a  homme,  trois  robes  a  femme  et  deux  pelliçons, 
trois  ou  quatre  cueuvrechiefs,  une  hache^  ung  faussillon, 
ung  crequepoix  (  i  ),  une  espée,  et  demie  xi j»*  de  cuilliers  de 
laton,  quatre  escuelles  d'estain,  deux  courroyes  ou  sainc- 
tures  a  femme  et  une  a  home,  non  garnies  d'argent,  un 
pot  de  cuivre,  un  chauderon,  une  paelle  d'arain  et  un 
andier,  et  bâtirent  ledit  Oudart  et  sa  femme.  Et  après 
ce  s'en  retournèrent  audit  lieu  de  Fresnay  ;  et  le  lende- 
main au  matin  furent  poursuiz  par  ledit  Oudart  Toupris 
et  autres  gens  dudit  pays,  et  tant  qu'ilz  retrouvèrent  une 
grant  panie  des  biens  dessusdis  ;  lesquelz  ont  tous  esté 
renduz  et  restituez  a  icellui  Toupris,  exepté  ledit  pot  de 
cuyvre.  Et  combien  que  ledit  suppliant  en  ses  autres  faiz 
et  cas  ait  esté  et  soit  homme  de  bonne  vie,  renomée  et 
conversacion  honnestes...  neantmoins,  a  Toccasion  dudit 
fait  et  cas,  il  a  esté  et  est  de  présent  détenu  prisonnier 
esdictes prisons...  Si  donnons  en  mandement  au  bailli 
de  Caux. . .  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  janvier.  Fan  de 
grâce  mil  CCCCet  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le  quart. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil. 
Adam. 


ex VI.  —  Paris,  février  1426  (n.  s.). 

Rémission  à  Guillaume  Ravenier,  laboureur  de Louviers^ 
qui  est  allé  dans  les  bois  de  Saint-Di{ier,  près  La 

(i)  Croquepois  «  espèce  de  massette  à  poignée,  de  la  longueur 
d*une  canne,  et  dont  le  gros  bout  inférieur  était  quelqueioit  plombé, 
terminé  par  un  dard  ou  hérissé  de  pointes  de  fer,  »  (Gat,  Glossaire 
.Archéologique f  1,  5o3). 
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Saussajre,  trouver  son  beau^frère,  brigand^  pour 
l'exhorter  à  faire  sa  soumission,  et,  après  la  capture 
dudit  brigand^  a  consenti  à  lui  servir  depleige  jusqu'à 
ce  qu'ail  ait  recueilli  l'argent  de  sa  rançon.  |JJ  ijS, 
n.  355,  fol.  171  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  reccu 
Tumble  supplicacion  de  Guillaume  Ravenier,  laboureur 
demourant  a  Louviers,  povre  homme  chargié  de  femme 
et  de  trois  petiz  cnfans,  de  sa  mère  qui  est  ancienne 
femme  et  d'un  sien  frère  affolé  d^une  jambe  dont  ne  se 
puet  aidier,  et  aussi  d'un  sien  nepveu  mendre  d  ans, 
orphelin,  aagié  de  ix  ans  ou  environ,  contenant  come, 
environ  la  festc  de  la  Magdelaine  derrain  passée  (  i  ),  ledit 
suppliant,  considérant  que  ung  nommé  Pierre  Bigour- 
dois,  qui  a  espousé  sa  suer,  avoit  tenu,  des  viij  ans  a  ou 
environ,  et  encores  tcnoit  le  parti  de  noz  ennemis  et  que, 
n  avoit  gueres,  il  avoit  esté  destroussé  par  aucuns  Anglois 
tenans  nostre  parti,  cuidant  a  son  povoir  retraire  sondit 
serourge  de  la  voulenté  qu'il  avoit  et  le  réduire  et  remectre 
en  nostre  obéissance,  se  feust  parti  de  son  lieu,  sans  avoir 
congié  de  noz  officiers  au  pays  et  s'en  feust  aie  devers 
icellui  son  serourge,  qui  estoit  lors  es  bois  de  Saint- 
Dizier  prés  de  la  Saulsoye  (2),  en  Teveschié  d^Evreux, 
et  lui  arrivé  devers  ledit  Pierre,  son  serourge,  lui  eust 
moult  prié  et  requis  qu'il  voulsist  delaissier  lesdis  enne- 
mis et  leur  parti  et  soy  retraire  en  et  soubz  nostredicte 
obéissance  avec  ses  parens  et  amis.  Et  pour  mieulx  obte- 
nir a  ses  fins,  ledit  suppliant  porta  avant  soy  iij  potz  de 
vin  en  une  bouteille,  avec  viij  pains  de  viij  doublez  et  ung 

(i)  23  juillet  1425. 

(2)  La  Saussaye,  Eure,  arr.  de  Louvieni,  cant.  d*Amfreville-U- 
Campagne. 
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pasté  de  deux  tanches,  et  sercha  tant  qu*il  trouva  sondit 
serourge,  accompaignié  de  iiij  compaignons  de  sa  condi- 
cion,  avecques  lequel  il  parla  très  longuement  ;  et  en 
conclusion,  après  pluseurs  paroUes  eues  et  dictes  entre 
eulx,  en  une  nuyt  seulement,  icellui  Pierre  respondi 
audit  suppliant  quMl  ne  feroit  riens  de  ce  qu^il  lui  reque- 
roit  et  qu'il  ne  retourneroit  point  en  nostre  obéissance, 
disant  qu^il  ne  pourroit  restituer  ce  qu'il  avoit  osté  et  fait 
a  noz  subgez  ;  dont  icellui  suppliant  fut  moult  courrou- 
cié  et  doulent,  et  atant  s'en  retourna  en  son  hostel  soubz 
nostredicte  obéissance  avec  sa  femme,  gens  et  maisnie, 
sans  fere  quelque  mal  ou  desplaisir  a  autruy.  Depuis 
lequel  cas,  c'est  assavoir  environ  la  Toussains  derreniere- 
ment  passée,  ledit  Pierre  le  [Bi]gourdois  fut  rencontré  et 
prins  par  aucuns  Anglois  et  mené  prisonnier  es  forbours 
de  nostre  ville  d'Evreux,  esquelz  forbours  il  fut  rançonné 
par  lesdis  Anglois  en  tele  manière  qu'il  paieroit  la  some 
de  Ix  escuzd'or  et  trois  marcs  d'argent,  ou  il  feroit  rendre 
ung  nommé  Guillaume  Guibelet,  nostre  sergent,  quiestoit 
prisonnier  de  nosdis  ennemis.  A  quoy  icellui  Bigour- 
dois  se  soubzmist  ;  et  lui  estant  ou  dangier  dessusdit, 
manda  audit  suppliant,  son  frère,  sa  neccessité,  en  le 
suppliant  que  pour  l'amour  de  Nostre  Seigneur  il  lui 
voulsist  aidier  a  sauver  la  vie.  Lequel  suppliant,  meu  de 
pitié  et  pour  compassion  de  sadicte  suer,  femme  dudit 
Bigourdois,  se  parti  dudit  lieu  de  Louviers  et  s'en  ala 
csdiz  forbours  d'Evreux,  où  il  trouva  ledit  Bigour- 
dois,  qui  lors  se  faisoit  nommer  Pierre  de  la  Haye, 
et  lesdis  Anglois,  ses  maistres  ;  ausquelz  il  parla  ;  et  en 
conclusion,  pour  ce  que  icellui  son  serourge  lui  supplia 
qu'il  le  voulsist  pleiger  de  ladicte  raençon,  ou  autrement 
il  estoit  mort,  icellui  suppliant  se  constitua  pleige  et  cau- 
cion  d'icellui  Bigourdois  de  ladicte  raençon  ou  de  fere 
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délivrer  ledit  Guibelet.  Et  pour  ce  fere  icellui  suppliant 
demoura  prisonnier  et  en  ostages  pour  icellui  son  serourge 
Tespace  de  xiiij  jours  audit  lieu  d'Evreux,  en  actendant 
que  ladicte  raençon  feust  payée  ou  que  ledit  Guibelet 
feust  délivré.  Lequel  Guibelet  au  bout  desdis  xiiij  jours  ftit 
délivré  et  retourna  au  pays  et  moyennant  ce  leditsuppliant 
fut  délivré.  Et  environ  ledit  temps  ledit  Bigourdois envoya 
a  icellui  suppliant  xx  escuz  d'or,  tant  pour  les  despens 
corne  pour  les  dommaiges  et  interestz  qu'il  avoit  faiz  et 
soustenuz  a  la  cause  dessusdiae,  par  le  filz  d'un  nommé 
Thomas  le  Viel,  prisonnier  desdis  ennemis  a  Vendoame. 
Et  il  soit  ainsi  que,  a  l'occasion  des  choses  dessusdictes, 
icellui  suppliant,  qui  est  homme  de  bien  et  un  très  bon 
laboureur,  et  chargié,  corne  dit  est,  doubte  que  aucuns 
ses  hayneux  Tayent  accusé  ou  vueillent  accuser  envers 
nous  ou  noz  officiers  au  pays  et  lui  imposer  qu'il  ait  failli 
et  commis  faulte  en  faisant  les  choses  dessusdiaes  et  que 
par  ce  il  soit  en  péril  d'estre  griefment  puny  par  justice... 
Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  a 
nostre  bailli  de  Rouen...  Donné  a  Paris,  ou  mois  de 
février.  Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  cinq,  et  de  nostre 
règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
Conseil.  De  Bosco. 


CXVII.  —  Paris,  février  1426  (n.  s.). 

Rémission  à  un  Anglais  de  la  garnison  de  Chdieau- 
Gaillard,  détenu  prisonnier  à  Rouen,  pour  avoir,  de 
complicité  avec  plusieurs  hommes  d'armes,  pendu 
sans  autre  forme  de  procès  un  certain  Arnault  Feîot, 
brigand,  soupçonné  du  meurtre  de  Thomas  Breton^ 
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écujrer,  lieutenant  dt^^Jhkaine  de   Château^Gail- 
lard.  (JJ  173,  n.  358,  foirT72  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Jehan  Okeley,  natif  du  royaume 
d^Angleterre,  nostre  homme  lige  et  vray  subget,  conte- 
nant que  come,  iiij  ans  a  ou  environ,  pluseurs  larrons 
brigans,  noz  ennemis  et  adverseres,  feussent  venuz  devant 
et  bien  près  du  chastel  et  forteresse  de  Gaillart  en  Nor- 
mandie et  eussent  tué  et  fait  mourir  feu  Thomas  Breton, 
en  son  vivant  escuier  et  lors  lieutenant  du  cappitaine 
dudit  lieu  de  Gaillart  (  i  ),  et  par  ce  eussent  cuidié  prendre 
ladicte  foneresse  ;  en  la  compaignie  desquelz  brigans 
estoit,  come  l'en  disoit,  ungnomé  Arnault  Fetot,  lequel 
demeuroit  lors  a  Andely  sur  Saine.  Pour  laquelle  cause, 
et  que  pluseurs  plaintes  estoient  faictes  et  apportées  au 
cappitaine  dudit  lieu  de  Gaillart,  qui  pour  lors  estoit,  par 
pluseurs  gens  demourans  ylec  environ,  des  maulx  et  pil- 
leries  que  Ten  disoit  que  icellui  Fetot  faisoit  et  perpetroit 
lui  et  ses  complices,  ledit  cappitaine,  qui  lors  estoit,  afin 
de  prendre  et  d'appréhender  ledit  Fetot,  eust  commandé 
et  ordonné  a  ceruin  nombre  de  ses  gens  et  compaignons 
anglois  que  ilz  feissent  diligence  de  quérir  et  prendre  ledit 
Fetot  pour  estre  pugny  et  que  se  ilz  le  povoient  prendre 
que  ilz  le  feissent  pendre.  Et  pour  ce  partit  dudit  chastel 
certain  nombre  de  compaignons  Anglois,  entre  lesquelz 

(i)  I^  liste  des  châteaux  conquis  de  Bréquigny  (Rôles  Norm.  et 
Franc.,  n.  iSSg)  donne  comme  premier  capitaine  de  Château- 
Gaillard  le  sire  de  Roos.  En  1434,  cette  place  était  tous  les  ordres 
de  Guillaume  Bischopton,  chevalier,  avec  une  garnison  de  6  hommes 
d*armcs  à  cheval,  lui  compris,  5  à  pied,  la  archers  a  cheval  et  ai  à 
pied.  En  1435,  même  capitaine,  3  hommes  d*armes  à  cheval,  lui 
compris,  2  à  pied,  i3  archers.  En  1429,  même  garnison.  (Biaure- 
PAiRE,  De  VAdmin.  de  la  Norm.,  p.  33.) 
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estoit  ledit  suppliant,  et  s*en  alerent  en  Tostel  d*un 
nommé  Gieuffroy  des  Portes,  demourant  audit  lieu  de 
Andely  sur  Seine.  Lequel  des  Portes  leur  fist  traverser 
Saine  en  ung  batel  par  ung  sien  varlet  ;  et  après  ce  alerent 
en  ung  village  nommé  Tournedos  (i),  auquel  lieu  ilz 
trouvèrent  ledit  Fetot,  que  Ten  disoitestrebrigant.  Lequel 
Fctot  ilz  prinrent  et  lièrent,  et  leur  confessa  que  il  avoit 
esté  présent  a  la  mort  dudit  lieutenant  d*icellui  cappitaine 
devant  ledit  chastel  ;  et  aussi  confessa  avoir  esté  autres- 
fois  a  la  mort  d'un  gentil  homme  anglois  et  de  deux 
pa^cs  françois,  que  ses  compaignons  brigans  avoient  tuez 
en  une  maison  dormans.  Eteulx  en  retournant  dudit  lieu 
de  Tournedos  audit  lieu  de  Gaillard,  encontrerent  ung 
prestre^  auquel  ilz  firent  confesser  ledit  Fetot,  et  lui 
confessé  les  compaignons  d'icellui  suppliant  le  pendirent 
ou  firent pendrca  ung  arbre,  auquel  lieu  il  fina  ses  jours. 
Pour  lequel  cas  icellui  suppliant  est  détenu  prisonnier  en 
noz  prisons  a  Rouen...  Ledit  Jehan  Okeley  sera  et 
demourra  quinze  jours  prisonnier  au  pain  et  a  Teaue.  Si 
donnons  en  mandement  a  nostre  bailli  de  Rouen... 
Donné  a  Paris,  ou  mois  de  février,  Tan  de  grâce  mil 
CCCG  et  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le  quart.  Ainsi  signé: 
Es  requestcs  par  vous  tenues.   L.  Calot. 


CXVIII.  —Paris,  février  1426  (n.  s.). 

Rémission  à  un  valet  anglais  de  la  garnison  cT Arques, 
qui,  en  revenant  de  Bures,  où  il  était  allé  chercher  des 
vivres  pour  ses  compagnons,  se  prit  de  querelle  dans 
une  taverne  de  Saint' Vast  avec  un  autre  Anglais,  à 

(i)  TourneJos-sur-Seinc,  Eure,  arr.  de  Louvien,  cant.  de  Poni- 

dc-rArche. 
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propos  cTun  cheval  mort  en  garde,  dont  celui-ci  vou- 
lait se  faire  restituer  le  prix,  et  qui^  en  repoussant 
l'attaque  de  son  adversaire,  le  tua  par  mégarde  d'un 
coup  de  bâton.  (JJ  173,  n.  362,  fol.  174  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Janequin  Awan,  anglois,  servi- 
teur de  nostre  amé  Gervais  Clifton,  escuier,  lieutenant 
de  nostre  amé  et  féal  Raoul  le  Bouteillier,  chevalier, 
cappitaine  d'Arqués  (i),  contenant  comme  puis  deux 
mois  ença  ou  environ,  ledit  suppliant,  en  s'en  retournant 
de  la  ville  de  Bures  (2)  ou  des  mectes  d'environ  et  s'en 
venant  audit  lieu  d'Arqués,  ouquel  voyage  il  estoit  aie 
pour  quérir  et  pour  veir  certains  vivres  pour  la  garnison 
de  nostre  chastel  d'Arqués,  et  par  le  commandement  de 
sondit  maistre,  feust  arresté  a  Saint- Vaast  (3),  en  sa  com- 
paignie  ung  jeune  homme  anglois,  et  venuz  en  Tostel 
d'un  nommé  Robin  Malet,  sergent,  pour  prendre  leur 
disncr  et  repast,  et  là  eulx  venuz  eussent  trouvé  pluseurs 
personnes  de  ladicte  ville  de  Saint  Vaast,  avecicelles  per- 
sonnes ung  Anglois,  nommé  Thomas  Bourobs,  et  son 
varlet,  beuvans  et  mangans  avec  lesdictes  gens  de  Saint 
Vaast  ;  en  la  compaignie  desquelz  ledit  suppliant  et  son 

(i)  Le  premier  capitaine  anglais  d* Arques,  d'après  la  liste  de  Bré- 
quigny  {Rôles  Norm.  et  Franc.,  n.  iSSg),  aurait  dtc  sir  James 
Fynnes,  bailli  de  Caux.  Nous  trouvons  Raoul  le  Bouteiller  investi 
de  cette  charge  en  1424;  et  1^  garnison  d'Arqués  se  compose  alors 
de  2  hommes  d*armes  à  cheval,  lui  compris,  a  à  pied  et  26  archers. 
En  1425,  même  capitaine,  2  hommes  d*armes  à  cheval,  2  à  pied  et 
12  archers.  En  1429,  même  garnison.  (Beaurepaire,  De  VAdmin, 
delà  Norm,,  p.  3i.) 

(2)  Seine-Inférieure,  arr.  de  Neufchâtel,  cant.  de  Londinières. 

(3)  Saint-Vaast-d*Equiqueville,  Seine-Inférieure,  arr.  de  Dieppe, 
cant  d*Envermeu. 
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compaignon  s'arresterent  pourboire  et  mengier  avec  enlx; 
et  en  parlant  de  pluseurs  choses  en  ladicte  compaignie 
feust  venu  a  la  congnoissance  dMcellui  suppliant  que 
icellui  Thomas  avoit  voulu  contraindre  un  appelle  Jehan 
Follie  et  Robin  Danten,  qui  a  espousée  la  fille  dndit 
Follie,  de  lui  rendre  et  paier  certaine  somme  d^axgent 
pour  la  restitucion  d'un  cheval^  lequel  il  leur  avoit  laissié 
en  garde^  de  son  auctoritéet  contre  leur  voulenté,  zv  joun 
avoit  ou  environ,  et  en  avoir  d*eulx  argent  a  son  plaisir, 
en  les  chargant  que  pour  deffault  de  leur  garde  il  estoit 
mort,  disant  qu'ilz  lui  rendroient  comme  qu^il  feust  ;  et 
sur  ce  eussent  ledit  Follie  et  ledit  Danten,  son  jendre, 
composé  avec  ledit  Thomas^  pour  doubte  de  pis  avoir, 
par  ccnainc  somme  d^argent  entre  eulz  dicte  ;  laquelle 
compoçicion  venue  a  la  congnoissance  dudit  suppliant, 
eust  empris  a  parler  avec  ledit  Thomas,  anglois,  en  lui 
remonstrant  qu^il  eust  pitié  d'iceulx  Follie  et  son  gendre 
et  qu^il  n'y  avoit  aucunement  de  leur  faulte  se  ledit  cheval 
estoit  mort,  et  oultre  lui  priant  que  pour  la  révérence  de 
nostredit  cappitaine  et  son  lieutenant,  ses  maistres»  il  se 
voulsist  passer  de  les  dommagier  ;  et  sur  ce  eurent  plu- 
seurs parolles  en  leur  parler  et  langage  anglois,  que  les- 
dictes  gens  qui  là  estoient  n^cntendirent  point  ne  ne  seu- 
rent  qu^ilz  dirent  entre  eulx,  jusques  a  ce  que  par  ledit  sup- 
pliant leur  fut  dit  en  françois  que  ledit  Thomas  Tavoit 
appelle  filzde  putain.  Et  ce  ainsi  dit,  icellui  Thomas  dist 
a  icellui  suppliant  qu*il  mentoit  et  que  de  choses  qu'il 
deist  il  ne  feroit  pour  nostredit  cappitaine  ni  pour  son 
lieutenant.  Laquelle  chose  ainsi  respondue  par  ledit 
Thomas,  icellui  suppliant  dist  aux  dessusdis  Follie  et 
son  gendre  ces  parolles  ou  semblables  :  «  Je  vous  defFend 
que  vous  ne  lui  paiez  riens.  Monsieur  le  cappitaine  ou 
son  lieutenant  vous  deviendront  bien  qu'il  ne  vous  bct 
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nul  tort.  »  Laquelle  chose  despleut  audit  Thomas,  et 
prestement  de  maie  voulante  s^en  leva  de  table  et  se  mist 
en  fait  de  donner  de  son  coustel  audit  suppliant.  A  quoy 
éviter  icellui  suppliant  mist  paine,[et  se  leva^  et  eulx  levez 
s^entrebatirent  et  cheirent  tous  deux  a  terre  Tun  sur  l'autre, 
et  se  l'en  n'eust  osté  le  coustel  audit  Thomas,  il  en  eust 
féru  ledit  suppliant.  Et  de  ce  furent  apaisiez  par  les  gens 
qui  là  estoient  et  remis  en  compaignie  ensemble.  Et  eulz 
estans  ensemble,  ledit  Thomas,  non  content  dudit  sup- 
pliant, se  parti  de  la  compaignie,  avec  lui  son  varlet,  et 
s^en  alerent  dudit  hostel  en  Tostel  d^un  nomé  Vasseur, 
où  leurs  chevaulx  estoient  logiez  ;  et  là  icellui  Thomas, 
tenant  sa  maie  voulenté,  despoulla  sa  hucque  et  print  son 
espée,  avec  lui  son  varlet  portant  une  espée  semblable- 
ment,  et  retournèrent  chaudement  en  Tostel  dudit  Malet, 
où  estoit  ledit  suppliant  avec  lesdictesgens  de  Saint  Vaast. 
Et  pour  ce  qu'il  trouva  Puis  fermé,  hurta  très  fon  et 
rigoureusement  pour  ce  que  Tuis  feust  ouvert,  qui  lui  fut 
contretenu  par  les  gens  dudit  hostel,  doubtant  qu'il  ne 
voulsist  fere desplaisir  a  la  compaignie,  pour  la  fureur  en 
quoy  il  se  monstroit.  Et  pour  ce  que  icellui  suppliant,  par 
langage  anglois  qù*il  parloit,  ot  congnoissance  qu'il  disoit 
le  vouloir  grever,  se  leva  et  parti  de  la  compaignie,  print 
son  baston  et  s^en  yssi  par  ung  huis  d^ne  chambre  dudit 
hostel  hors  voye,  cuidant  s'en  aller,'  pour  doubte  dudit 
Thomas,  et  lui  yssu  fut  veu  par  icellui  Thomas,  qui 
encores  estoit  a  l'uis,  tendant  afin  d^entrer  ens.  Lequel 
Thomas,  quant  il  le  ot  appercheu,  le  poursuy,  son  espée 
traicte,  en  lui  criant,  ce  sembloit  :  «  Aten,  aten,  ribault, 
aten  !  »  Et  fu  si  près  de  lui  qu^il  lecuida  ferir  deaon  espée. 
A  quoy  il  failli  par  ce  que  icellui  suppliant  se  retourna 
prestement,  et  du  baston  qu'il  avoit  receut  le  cop  qui  sur 
lui  venoit  cheoir,  tant  queTespée  dudit  Thomas  lui  chey 
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des  mains  a  terre  ;  par  le  horion  de  quoy  ladicte  espée 
fut  cheue  a  terre  en  descendant  ledit  horion  chey  sur  b 
teste  dudît  Thomas  auprès  de  Toreille;  duquel  horion  de 
bâton  iccllui  Thomas  chey  a  terre  et  morut  en  la  nuyt, 
ainçois  quMI  feust  jour  de  lendemain.  Pour  lequel  cas, 
icellui  suppliant  s*est  defuy  et  n'ose  ou  n^oseroit  compa- 
roir au  pays  pour  double  que  cmpeschement  ne  lui  feust 
donné  par  justice,  ja  soit  que  tout  feust  en  soy  défendant, 
eu  tort  et  commanccment  dudit  Thomas. . .  Si  donnons 
en  mandement  parcesmesmes  présentes  au  bailli  deCaux... 
Donné  a  Parii,  ou  mois  de  février.  Tan  de  grâce  mil  CCCC 
et  vint  cinq,  et  le  quart  de  nostre  règne.  Ainsi  signe:  Par 
le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Adam. 


CXIX.  —  Paris,  février  1426  (n.  s.). 

Rémission  à  un  boucher  de  Démouville,  enfermé  dans 
les  prisons  de  l'*  abbaye  de  Troarn,  pour  avoir  frappé 
mortellement  d'^un  coup  de  bâton  un  serviteur  de 
râblé,  qui,  dans  une  querelle  survenue  après  boire, 
entre  ledit  boucher  et  un  religieux  de  Vabbaye,  avait 
pris  fait  et  cause  pour  ce  dernier,  (JJ  173,  n.  367, 
toi.  176  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  amis  charnclz  de  Henry 
McUenc,  povre  homme  laboureur  et  usant  du  mestier  et 
estai  de  boucherie,  dcmourant  en  la  parroisse  de  Demon- 
ville  (î),  ou  bailliage  de  Caen,  chargié  de  femme  et  de 
sept  enfans,  contenant  que,  depuis  deux  mois  ou  environ, 
ledit  Henry  se  parti  de  son  hostcl  dudit  lieu  de  Démon- 

(i)  Démouville,  Calvados,  arr.  de  Caen,  cant.  de  Troarn. 
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ville,  pour  aler  es  parties  de  la  viconté  d^Auge  fere  ses 
besoingnes  et  Testât  de  sa  marchandise.  Et  en  retournant 
desdictes  parties  en  sondit  hostel,  passa  par  la  ville  de 
Trouan,  oti  il  trouva  le  curé  de  ladicie  parroisse  de 
Demonville,  qui  lui  dist  qu'il  le  actendist  pour  soy  en 
aler  avecques  lui  et  que  ilz  buroient  de  pinte  ou  de  quarte 
avant  qu'ilz  partissent.  Et  de  fait  firent  iceulx  Henry  et 
curé  traire  a  boire  en  ladicte  ville  de  Trouan,  en  Tostel 
Jehan  Durecte,  hors  duquel  hostel  et  sur  le  chemin  de 
ladicte  ville  ilz  beurent.  Et  ylec  survint  damp  Pierre  de 
Namps,  religieux  de  l'abbaye  de  Trouart,  auquel  ledit 
curé  de  [Dejmonville  ofirit  a  boire.  Lequel  religieux,  qui 
avoii  fort  beu,  come  il  sembloit  a  aucuns,  print  Tescuelle 
ou  vaissel  en  quoy  on  lui  bailloit  a  boire  et  gecta  par 
dessus  son  espaule  le  boire  que  on  lui  bailloit;  et  de 
rechief  lui  en  fut  baillé  qu^il  gecta  encores.  Et  lors  ledit 
Henry  lui  dist  que  se  il  en  vouloit  plus  gecter  ou  boire, 
il  en  feist  venir  a  ses  despens,  dont  ledit  religieux  indigné 
dist  à  icellui  Henry  teles  paroUes  ou  semblables  :  «  Vous, 
▼illain  puant,  vous  en  fault  il  parler  !  >  Et  en  ce  disant, 
donna  une  bu£fe  en  la  joe  d'icellui  Henry.  Auquel,  pour 
ce  qu'il  s'en  demonstra  courroucié  et  desplaisant  contre 
ledit  religieux,  un  nomé  Jehan  du  Four,  serviteur  de 
Tabbé  dudit  Trouart  (i),  estant  en  la  compaignie  dudit 
religieux,  desplaisant  de  veoir  que  ledit  Henry  en  osast 
murmurer  ou  parler  contre  ledit  religieux,  dist  a  icellui 
Henry  teles  paroUes  :  «  Villain  puant,  vous  fault  il  parler 
ne  murmurer  !  »  en  lui  donnant  sur  la  teste  trois  ou 
quatre  cops  de  poing.  Pour  quoy  ledit  Henry,  ainsi  batu, 
courroucié  et  desplaisant  de  Tinjure  de  fait  que  on  lui 

(i)  L'abbé  «Je  Truarii  était  alors  Louis  de  Chantcmcrle,  sur  lequel 
la  Gallia  Christiana  donne  peu  de  détails.  [Qall.  Christ,,  Xi, 
col.  418.) 
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faisoit  et  sans  cause  raisonnable,  dist  ces  parolles  :  c  Bon 
gré  Dieu,  seray  )e  tousjours  ainsi  batu  !»  Et  en  S07  tour- 
nant, trouva  derrière  lui  un  baston,  et  pour  reppeller  la 
force  que  lui  faisoit  ledit  du  Four,  lui,  courroucié  et  meu 
de  desplaisir  que  on  lui  faisoit,  corne  dit  est,  print  icellui 
baston  et  en  fery  ledit  du  Four  tel  cop  qu'il  chey  a  terre 
et  fut  emporté  par  les  gens  qui  presens  estoient,  et  mis  en 
Tostel  d'un  nommé  Robin  Julien.  Pour  lequel  cas,  ledit 
Henry  fut  mené  es  prisons  dudit  abbé  de  Trouart  par 
ung  nomé  Regnouf  Vasse  et  autres  en  sa  compaignie  ; 
desqueles  prisons  le  lendemain  ledit  Regnouf  Vasse  le 
mist  hors,  et  lui  et  autres  en  sa  compaignie  le  menèrent 
devant  Tostel  dudit  Jehan  Durecte,  et  fut  parlé  entre  au- 
cuns des  serviteurs  dudit  abbé,  et  icellui  Henry  de 
charger  icellui  abbé  du  descort  d'entre  les  parties,  pour 
ce  que  aucuns  esperoicnt  que  ledit  du  Four  revendroiten 
bonne  santé,  et  menèrent  boire  ledit  Henry,  qui,  ainsi 
qu'ilz  estoient  assemblez  pourboire,  se  départi  de  la  place 
et  s'en  ala  ;  et  depuis  son  parlement  ledit  Jehan  du  Four 
ala  de  vie  a  trespassemcnt,  pour  occasion  dudit  cop.  Pour 
quoy  icellui  Henry,  doubtant  rigueur  de  justice,  se  ab- 
senta du  pays....  Si  donnons  en  mandement  au  bailli  de 
Cacn....  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  février.  Tan  de  grâce 
mil  CCCC  et  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le  quart  Ainsi 
signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Adam. 


CXX.  —  Paris,  mars  1420  (n.  s.). 

Rémission  à  un  jeune  laboureur  de  la  vicomte  de  Pont" 
Audemer,  détenu  prisonnier  à  Rouen^  sous  Fincul" 
pation  d'avoir  acheté  deux  lances  pour  le  compte  de 
Guillaume  Halley,   brigand  redouté  du  pays^    et 
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(Tavoir  porté  des  vivres  à  éTautres  brigands,  qui 
étaient  venus  troubler  à  Bonneville  la  fête  de  la  pre- 
mière messe  d'un  jeune  prêtre,  (JJ  173,  n.  379,  fol. 
182  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
l'umble  supplicacion  de  Guillaume  de  la  Haye,  povre 
jeune  homme  laboureur  de  braz,  chargié  de  femme  et 
enfans,  de  Taage  de  xviij  ans  ou  environ,  demourant  en 
la  viconté  de  Ponteaudemer,  et  a  présent  prisonnier  en 
noz  prisons  de  Rouen,  contenant  comme  puis  nagaires 
ung  brigant  nomé  Guillaume  Hallay,  acompaignié  de 
deux  ou  trois  de  ses  complices,  eust  mandé  audit  suppliant 
qu'il  alast  parler  a  lui  en  Tostel  de  Colin  Boutery,  de- 
mourant  en  un  village  près  la  Chappelle  Boyvel  (i)  ;  et  a 
la  derreniere  foiz  Teust  ledit  brigant  mandé  et  envoyé 
quérir  par  Huet  du  Quesnay,  dudit  lieu  de  la  Chappelle; 
lequel  Huet  lui  eust  dit  que  ledit  brigant  lui  mandoitque 
s'il  ne  venoit  bien  tost  parler  a  lui,  il  le  courrouceroitdu 
corps  et  ardroit  son  hostel,  et  avec  ce  Temmeneroit  pri- 
sonnier. Pour  doubte  desquelles  menaces,  ledit  suppliant, 
qui  est  ung  simple  jeune  homme  laboureur,  come  dit  est, 
feust  aie  oudit  hostel  dudit  Boutery  ;  ouquel  il  eust  trouvé 
ledit  brigant  et  sesdis  complices,  lesquelz  lui  eussent  de- 
mandé s'il  avoit  esté  pieça  a  Rouen  et  quant  il  yroit;  qui 
leur  eust  respondu  que  aucunesfois  lui  estoit  neccessitc 
de  y  aler  pour  acheter  des  choses  neccesseres  a  lui  et  a 
sondit  hostel  et  mesnage  et  y  pensoit  encores  aler  dedans 
brief.  Après  laquelle  response,  ledit  brigant  eust  dit  audit 
suppliant  qu^il  le  prenoit  son  prisonnier,  en  renyant 
Dieu   qu'il  lui  copperoit  la  teste   et    ardroit    sesdictes 

(i)  La  Chapelle- Bayvel,  Eure,  air.  de  Pont-Audemer,  cant.  de 
Cormeilles. 
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maisons,  se  il  ne  apportoit  ou  fkisoit  apporter  dudit  lieu 
de  Rouen  deux  lances  pour  lui,  et  que  se  ainsi  le  £aîsoit 
il  seroit  quicte  de  sa  raençon,  et  jamais  ne  feroit  mal  a 
lui,  scsdictes  maisons  ne  autres  choses,  et  le  garderoit 
desdis  inconveniens.  Pourescheverausquelz,  et  afin  qu'il 
peust  résider  et  demourer  sur  son  lieu  et  héritage  et  y  la- 
bourer pour  avoir  la  vie  de  lui  etsadicte  femme  et  enfans, 
ledit  povre  suppliant  se  feust  accordé  de  apporter  ou  faire 
apporter  audit  brigant  lesdictes  deux  lances;  et  après  ce 
aie  audit  lieu  de  Rouen  et  ylec  fait  acheter  lesdictes  deux 
lances  ;  lesquelles  en  son  absence  furent  portées  a 
Grestain  (  i  )  ;  et  en  icellui  lieu  sontdemourées,  sans  ce  que 
ledit  brigant  ne  sesdis  complices  les  aient  aucunement 
eues.  Et  soit  aussi  vray  que  puis  nagaires  ledit  suppliant^ 
estant  en  la  ville  de  Bonneville,  en  ladicte  viconté  de 
Pontcaudemer  {2),  a  la  fcste  d'un  prestre  qui  avoit  chanté 
sa  première  messe,  oti  semblablement  estoient  jusques  a 
dix  ou  douze  hommes  ou  environ,  comprins  en  ce  ledit 
suppliant,  ei  xxxvj  femmes  ou  environ,  qui  tous  disnoîent 
et  ne  se  donnoient  de  riens  garde  et  n*avoient  aucuns 
basions  ne  armeures,  feussent  venuz  a  icellui  lieu  de 
Bonneville  cinq  brigans  qui  vouldrent  troubler  ladicte 
festc  et  prendre  ledit  suppliant  et  autres  leurs  prisonniers. 
Lesquelz  cinq  brigans  estoient  fort  armez  et  embastonnez, 
et  tirent  ung  grant  et  hault  cry,  telement  que  ledit  sup- 

(i)  Comm.  de  Fatouville-Grcstûn,  Eure,  arr.  de  Pont-Audemer, 
cant.  de  Bcuzcvillc.  L'nbbaye  de  Grestain,  au  diocèie  de  Lisieux, 
avait  alors  pour  abb<3  Richard  de  Thicuville,  que  Ton  trouve  tiégeanl 
à  la  date  du  18  cKTtobre  141 1  et  qui  mourut  le  u  février  1435. 
(GalL  Christ,,  XI,  col.  843.) 

(2)  Bonnevillc-la-Louvet,  Calvados,  arr.  de  Pont-1'Evêque,  canton 
de  Blangy  ;  ou  peut-être  Bonneville-Appctot,  Eure,  arr.  de  Ponl- 
Audcmcr,  cant.  de  Montfort-sur-Risle.  Ces  deux  paroisses  fiù*aient 
alors  partie  de  la  vicomte  de  Pont-Audemer. 
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pliant  et  autres  là  estans  furent  tous  esperduz  et  s^en 
fuirenf  et  musserent  oti  ilz  peurent,  cuidans  que  lesdis 
brigans  feussent  en  plus  grant  nombre,  et  n*en  demoura 
d^entre  eulx  tous  que  le  prieur  de  Montfouqueren  (i), 
trois  prestres  et  trois  ou  quatre  desdis  hommes  qui  ser- 
voient,  dont  ledit  suppliant  estoit  l'un.  Toutesfoiz  par 
prières  que  on  leur  fist  et  que  on  leur  promist  porter  a 
menger  en  ung  bois  près  d^ilecques,  où  ilz  s'en  alerent, 
ilz  laissierent  ledit  suppliant  et  les  autres.  Et  afin  que 
lesdis  brigans  ne  les  retournassent  quérir  et  ne  leur 
feissent  aucun  dommaige  ne  desplaisir,  ledit  suppliant 
feust  aie  en  la  compaignie  de  pluseurs  autres,  entre  les- 
quelz  estoient  Jehan  le  Prévost,  Pierre  Andrieu,  prestres, 
Pierre  Carde,  Robin  du  Montfouqueren  et  autres  oudit 
bois  porter  a  boire  et  mengier  ausdis  brigans  ;  et  ce  fait 
eulx  en  retournez  tous  a  ladicte  feste  et  s^en  feussent  lesdis 
brigans  alez  quelle  part  ledit  suppliant  ne  scet.  Toutesfois 
avant  ce  qu^ilz  et  les  autres  dessusdis  alassent  porter  a 
boire  et  menger  ausdis  brigans,  il  envoya  quérir  aucuns 
Anglois  pour  prendre  lesdis  brigans  ;  mais  avant  qu^ilz 
peussent  estre  venuz,  iceulx  brigans  s'en  alerent.  Pour 
cause  et  occasion  desquelz  faiz  et  cas,  qui  sont  vehuz  a 
notice  de  justice^  ledit  povre  suppliant  ait  esté  prins  et 
mis  en  noz  prisons  dudit  lieu  de  Ponteaudemer,  et  depuis 
amené  en  noz  prisons  dudit  lieu  de  Rouen,  esquelles 
deux  prisons  il  a  desja  esté  détenu  Tespace  de  six  sep- 

(i)  Il  est  très  difficile  d'identifier  ce  nom  de  lieu.  Plusieurs  écarts 
du  département  de  TEure  portent  le  nom  de  Montfoucard  ou  Mon- 
foucard,  un  entre  autres,  situé  dans  la  commune  de  Saint-Cyr-de- 
Salerne,  arr.  de  Bernay,  cant.  de  Brionne.  On  trouve  également 
Montfautrel  (corn  m.  de  Saint-Pierre-des-Cercueils,  arr.  de  Louviers, 
cant.  d'Amfireville-la-Campagne),  et  Fouguerand  (Orne,  comm.  de 
Saint-Gerrais-des-Sablons).  Mais  aucun  texte  ancien  que  nous  con- 
naissions ne  donne  la  forme  offerte  par  notre  document. 
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maines  ou  environ....  Si  donnons  en  mandement  au 
bailli  de  Rouen....  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  mars,  Tan 
de  grâce  mil  CCCC  et  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le 
quart,  avant  Pasques.  Ainsi  signé  :  Es  requestes  par  vous 
tenues,  esquelleslesarcevesque  et  cvesque  de  Rouen  et  de 
Noyon,  les  seigneurs  de  Rancé  et  de  Courcelles,  le  Pré- 
vost |de]  Paris  ei  autres  estoient.  Fontknoy. 


CXXI.  —  Paris,  mars  1426  (n.  s.) 

Rémission  à  une  mendiante  de  Cliambors,  enfermée 
dans  les  prisons  de  Gisors  pour  avoir  volé  un  petit 
sac  d'argent  à  l'un  de  ses  parents,  lépreux  de  la 
maladrerie  dudit  lieu,  (JJ  178,  n.  382,  fol.  i83  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Juliote,  vcfve  de  feu  Laurens  Renouart,  povre  femme 
mendiente  de  Chambors  lez  la  ville  de  Gisors  (i),  a  pré- 
sent prisonnière  es  prisons  dudit  lieu  de  Gisors,  contenant 
que,  le  dimenche  gras  derrain  passé  (2),  icelle  Juliote  se 
transporta  en  l'osiel  de  la  maladrerie  Saint  Ladre  dudit 
lieu  de  Gisors,  par  devers  et  ou  logis  de  Pierre  Picquet, 
parent  d'icelle,  povre  homme  ladre  demourant  ylec  ;  ou- 
quel  hostel  et  logis  dudit  Pierre,  oti  elle  avoit  et  a  acous- 
tumé  souvent  fréquenter  et  repairer,  en  visitant  sondit 
parent  et  sa  fille,  elle  disna,  souppa  et  coucha  celle  nuit 
ou  lit  et  avec  ladictc  fille.  Et  elles  levées,  le  lendemain 
jour  de  lundi,  icelle  prisonnière,  non  pensant  a  quelque 
mai,  commença  a  fere  le  lit  oCi  elles  avoient  ainsi  couchié. 

(i)  Oise,  arr.  de  Bcauvais,  cant.  de  Chaumont. 
(2)  Le  10  février  1426. 
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En  faisant  lequel  elle  trouva  d'aventure  ou  feurre  dudit 
lit  un  pot  de  terre,  et  en  icellui  ung  petit  sachet  ouquel 
avoit  monnoie,  ne  sçot  point  quant  alors  quelle  ne  com- 
bien, mais  depuis  a  veu,  sceu  et  trouvé  que  ladicte  mon- 
noie,  tant  en  grans  blans  de  viij  d.  pièce  et  doubles  qui 
a  présent  ont  cours,  montoit  iiij  1. 1.  ou  environ.  Lequel 
sachet  elle  print  et  mist  devers  soy  ;  et  après  ledit  lit  fait, 
elle,  surprinse  de  Pennemi  et  qui  ot  lors  moult  de  menues 
pensées,  assavoir  que  elle  feroit  dudit  argent  et  se  elle 
Tappliqueroit  a  soy  ou  non,  se  parti  d^emprès  ledit  lit  et 
atout  ledit  sachet  et  argent  sVn  vint  en  la  court  dudit  lieu 
de  Saint  Ladre,  et  elle,  veant  que  personne  ne  la  regar- 
doit,  sans  ce  que  nul  que  elle  sceut  riens  dudit  cas,  mist 
et  bouta  ledit  sachet  et  argent  dedans  un  taz  de  cendres 
qui  y  estoit  ;  et  peu  après  se  parti  dudit  lieu  et  d^avec  ledit 
ladre,  sans  lui  riens  dire  du  cas,  et  toute  pensive  s'en  ala 
audit  lieu  de  Chambors,  oti  elle  fut  et  se  tint,  jusques  a 
lendemain  ensuivant,  jour  de  quaresme  prenant  derrain 
passé,  que  par  aucuns  lui  fut  dit  que  ledit  ladre  la  de«- 
mandoit  et  se  complaignoit  d^elle.  Laquelle  chose  par  elle 
oye,  s^en  ala  seule,  pensant  comme  dessus  audit  argent, 
audit  Saint  Ladre,  et  en  ladicte  coun,  veant  que  personne 
n^y  avoit,  reprint  esdictes  cendres  et  mist  en  son  geron 
ledit  sachet  et  argent,  et  elle  secoursée  s'en  ala  devers  ledit 
ladre,  auquel  elle  dist  présente  sadicte  fille  :  «  Vous  me 
ayez  mandée,  que  me  voulez  vous  ?»  Et  par  ledit  ladre  a 
briefves  parolles  lui  fut  dit  que  elle  Tavoit  desrobé  et  em- 
porté son  argent,  qui  estoit  le  plus  bel  de  sa  chevance, 
comme  il  disoit,  ce  que  elle  desnya  absoluement,  disant 
que  il  n^en  estoit  riens  et  ne  le  sauroit  prouver  ou  paroles 
semblables.  Après  lesquelles  parolles  ledit  ladre  et  sadiae 
fille  commencèrent  a  crier  a  baulte  voix  et  parler  contre 
elle  sur  ce  que  dit  est,  dont  elle  ot  paour  et  frayeur,  et 
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pour  double  que  personne  ne  survenist  entre  euix,  se 
parti  icelle  Juliote  dudit  lieu  de  Saint  Ladre,  étveant  que 
nulle  personne  ne  la  suivoit,  print  son  chemin  en  soy  en 
alant  très  hastivement  devers  ledit  Gisors  atout  ledit 
sachet  et  argent  ;  en  faisant  laquelle  chose  et  corne  elle 
esioit  sur  ledit  chemin,  ladicte  fille  dUcellui  ladre,  qui  la 
poursuy,  commença  a  crier  a  haulte  voix  après  elle,  afin 
que  on  Tarrestast.  Et  ce  veu  par  ladicte  Juliote,  qui  ap- 
perceut  venir  vers  elle  deux  compaignons  de  la  garnison 
dudit  Gisors,  print  ledit  sachet  et  argent  et  de  sa  main  le 
gecta  secrètement  sur  ung  taz  de  fiens  estant  près  du 
chemin  et  chaussée,  pensant  que  on  ne  lui  eust  riens  veu 
gecter  et  après  fut  aconsuye  par  lesdis  fille  et  compaignons, 
qui  oirent  la  plainte  que  faisoit  sur  elle  icelle  fille  ;  par 
lesquelz  pour  ceste  cause  elle  fut  prinse  et  amenée  audit 
Gisors  devers  le  maistre  de  ladicte  maladrerie,  nommé 
Henry  de  la  Voye,  qui  sur  ce  parla  a  elle,  et  après  la  mist 
prisonnière  esdictes  prisons;  esquelles  elle  a  esté  par  nostre 
bailli  de  Gisors  ou  son  lieutenant  examinée  sur  icellui 
cas  ;  lequel  après  pluscurs  denegacions  elle  a  confessé  et 
confesse  estre  vray .  Pour  occasion  duquel  cas,  icelle  Juliote 

a  depuis  esté  comme  encores  est  détenue  prisonnière 

Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  au 
bailli  de  Gisors....  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  mars. 
Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  cinq,  et  de  nostre  règne  le 
quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil. 
Adam. 


CXXII.  —  Paris,  29  mars  1426  (n.  s.) 

Rémission  à  un  marchand  de  Mqyaux,  qui,  plusieurs 
fois  ranqonné  par  les  brigands,  s^est  vu  contraint 
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d'entretenir  des  relations  avec  eux  et  de  leur  rendre 
des  services.  (JJ  173,  n.  390,  fol.  187  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
Tumble  supplicacion  de  Regnault  Davy,  marchant  et 
laboureur,  cbargié  de  femme,  demourant  à  Moyaulx  ou 
diocèse  de  Lisieux  (i),  aagiéde  .1.  ans  ou  envirpn,  et  a 
présent  prisonnier  en  noz  prisons  de  Bernay,  contenant 
come.  Tan  mil  CCCC  XXII,  un  nomé  Colin  Valée, 
Jeban  le  Breton,  Guillot  Larquer  et  pluseurs  autres  bri- 
gans  Teussent  pris  leur  prisonnier  et  raençonné  a  la 
somme  de  Ix  escuz  d^or.  Et  a  une  autre  foiz  ung  nomé 
Gauchie  et  pluseurs  autres  brigans  vindrent  de  nujt  en 
un  hostel  oQ  lieu  et  sadicte  femme  estoient  couchiez, 
pour  le  cuider  prendre  ;  et  pour  ce  qu'ilz  ne  le  peurent 
prendre,  prindrent  sadicte  femme  et  ramenèrent  ou  bois, 
où  ilz  la  tindrent  trois  jours  et  trois  nuiz  sans  boire  et 
sans  mengier,  et  lai  cousta  xl  escuz  d^or.  En  venant  quérir 
lequel  or,  iceulx  brigans  eurent  encores  ung  drap,  que 
ledit  suppliant  avoit  en  son  hostel,  lequel  valoit  ix  escuz 
d'or  ou  environ.  Et  l'an  mil  CCCC  XXI III,  quinze  jours 
devant  Pasques,  ou  environ  (2),  aussi  que  a  une  heure 
après  midi  ung  nommé  Guillemin  de  Brevedent  (3), 

(i)  Moyaux,  Calvados,  arr.  et  cant.  de  Lisieux. 

(2)  Cette  année-là,  Pâques  tomba  le  a 3  avril. 

(3)  Le  Brevedent,  Calvados,  arr.  de  Pont-rEvêque,  cant.  de 
Blangy.  Plusieurs  membres  de  cette  famille  figurent  dans  les  docu- 
ments de  l'époque.  On  trouve  un  Brevet  de  Brevedent,  écuyer, 
parmi  les  signataires  de  la  capitulation  d*Honfleur,  le  aS  février 
1419  (BRé(^uiGNY,  Rôles  Norm.  et  Franc,,  n.  3i3).  Jean  et  Cardin 
de  Brevedent  obtiennent  sauf-conduit,  le  i5  juin  14 18,  pour  se 
rendre  à  Tabbaye  du  Bec-Hellouin,  aux  funérailles  de  Jean  de  Fer- 
rières,  chevalier,  époux  de  Marguerite  d'Harcourt  (t>ii.,  n.  1166, 
1189  et  1208).  Voir  Bibl.  Nat.,  Cab.  des  titres,  Pièces  originales, 
dossier  Brevedent ^  n.  345  et  suiv.  Cette  famille  possédait  le  fief  de 
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acompaignié  de  quatorze  autres  brigaos^  vindrent  oudit 
hostel  d*icellui  suppliant,  pour  le  cuidier  prendre;  ci 
convint  que  pour  eschever  a  ladicte  prise  ilz  eussent  cinq 
cscuz.  Et  environ  la  saint  Jehan  Baptiste  derrenierement 
passée,  ung  nommé  Pierre  Lami,  Fouquet  de  la  Fosse, 
le  Vectre,  un  nommé  Poulain  et  pluseurs  autres  brigans, 
jusques  au  nombre  de  dix,  prindrent  de  rechief  ledit  sup- 
pliant et  le  raençonnerent  a  la  somme  de  cent  escuz  et  les 
mars,  dont  il  leur  bailla  pleige  ;  et  pour  ce  qu'ilz  furent 
informez  qu*il  a  voit  par  pluseurs  fois  esté  prisonnier»  lui 
reduirent  ladicte  somme  de  cent  escuz  a  quarante  escuz; 
laquelle  somme  il  lui  a  convenu  payer.  Et  il  soit  ainsi  que 
pour  les  sommes  dessusdictcs  payer  ausdis  brigans,  et 
aussi  pour  les  grans  menaces  qu'ilz  lui  ont  faictes,  comme 
de  le  tuer,  ardre  ses  maisons,  qui  sont  en  plat  pays  près 
du  bois,  et  le  dcstruire  de  toute  sa  chevanche,  ledit  sup- 
pliant ait  par  pluseurs  fois  esté  au  bois  où  ilz  le  man- 
doicnt,  pour  leur  porter  ladicte  finance.  Et  pour  ce  que  a 
chascune  foiz  ne  Tavoit  pas  toute,  ilz  venoient  aucunes- 
foiz  en  sondit  hostel  et  convenoit  que,  voulsist  ou  non, 
ilz  y  beussent  et  mengassent,  et  se  ainsi  ne  Téust  fait,  il 
n^eust  peu  résider  ne  demourer  en  ladicte  ville  ne  au  pays 
d'environ  pour  y'fere  son  labour,  dont  il  et  sadicte  femme 

xManncvillc-ln-Pipard  (Calvados,  même  canton),  en  la  vicomte  d'Auge. 
Le  i5  septembre  i382,  Jean  du  Brcvedent,  écuyer,  de  la  paroisse 
de  Saint-Michel-du-Brèvedent,  rend  aveu  au  roi  Charles  VI  pour  un 
tiers  de  Hef  à  Mannevillc-la-Pipard,  qu'il  possède  du  chef  de  sa 
femme  Jeanne  (Arch.  Nat.,  P  3o7,  i"  part.,  foL  i3  verso),  l^ 
3  avril  i^53,  aveu  du  môme  tief  par  Richard  du  Brèvedcnt,  ëcuyer, 
seigneur  du  Brèvedent  (/Mtf.,  P  3o3,  2«  part.,  fol.  19  recto).  La 
terre  de  Manneville-la-Pipard  avait  été  donnée  par  Henri  V  à  Basile 
Jen,  écuycr  anglais.  Elle  fut  plus  tard,  en  décembre  1423,  concédée 
par  Henri  VI  à  Nicolas  Burdett,  écuyer.  (Arch.  Nat.,  JJ  172,  n.  191. 
—  S.  Lues,  Chronique  du  Mont-Saint-Michcl,  I,  120.) 
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et  mesnage  vivent.  Et  depuis  que  lesdiaes  sommes  ont 
esté  payées,  sont  iceulx  brigans  aucunesfoiz  venuz  en 
sondit  hostel,  les  unes  en  sa  présence  et  les  autres  en  son 
absence,  et  y  ont  beu  et  mengié,  dont  il  n'osoit  parler.  Et 
avec  ce,  depuis  demi  an  ença  ou  environ,  ledit  suppliant, 
estant  encores  prisonnier,  ait  baillé  et  administré  oultre 
son  gré  et  voulenté  par  deux  jours  a  boire  et  mengier  a 
quatre  desdis  brigans,  lesquelz  après  ce  partirent  et  s^en 
alerent  où  il  ne  scet.  Et  soit  aussi  vray  que,  ung  mois  a 
ou  environ,  xxv  ou  xxx  brigans  vindrent  en  sondit  hostel, 
entre  lesquelz  il  en  avoit  ung  blecié  d'une  vire,  et  oudit 
hostel  beurent  et  mengerent,  et  tantost  après  s'en  alerent 
et  partirent,  et  convint  que  par  contrainte  et  doubte  ledit 
suppliant  menast  et  conduisist  ledit  blecié  jusques  a  une 
lieue  loings  de  sondit  hostel  ou  environ.  Et  combien  que 
par  le  fait  et  occasion  des  choses  dessusdictes  aucun  dom- 
maige  ne  inconveniant  ne  soit  ensuy  a  nous  ne  a  noz 
subgiez,  et  que  ledit  suppliant  ait  esté  ainsi  dommagié, 
corne  dit  est,  par  lesdis  brigans,  et  que  tout  ce  qu'il  a  fait 
ait  esté  par  doubte,  force  et  contrainte  d'iceulx  brigans, 
oultre  et  contre  son  gré  et  voulenté,  et  se  ainsi  ne  Teust 
fait  ilz  Teussent  du  tout  destruit  de  corps  et  de  biens  et 
par  adventure  de  bouter  le  feu  en  son  manoir,  come  ilz 
ont  fait  en  pluseurs  autres  lieux  d'environ....   icellui 
suppliant  a  esté  prins  et  mis  en  nosdictes  prisons. ...  Si 
donnons  en  mandement  aux  bailli  de  Rouen  et  viconte 
d'Orbec. . . .  Donné  a  Paris,  le  xxix«  jour  de  mars^  Tan 
de  grâce  mil  CCCC  XXV,  et  de  nostre  règne  le  quart, 
avant  Pasques.  Ainsi  signé  :  Es  requestes  par  vous  tenues 
esquelles  les  arcevesque   et   evesque  de   Rouen    et   de 
Noyon,  les  seigneurs  de  Rancé  et  de  G>urcelles  et  autres 
estoient.  Fontenoy. 
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CXXIII.  —  Rouen,  avril  1426. 

Rémission  à  Pierre  Faupoint,  de  Martot^  qui,  étant 
allé  boire  avec  plusieurs  compagnons  dans  un  hameau 
de  la  paroisse  de  Criquebeuf,  se  mêla  d'une  dispute 
entre  Jean  Sanson  et  Colin  le  Sellier ^  à  propos  des 
limites  d'^un  héritage,  et,  au  cours  de  la  rixe  quis^en- 
suivit^  frappa  mortellement  ledit  Colin  d*un  coup  de 
couteau,  (JJ  173,  n.  5 10,  fol.  243  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de 
Pierre  Faupoint,  povre  homme  chargîé  de  femme  et  de 
pluseurs  enfans,  demeurant  a  Maretot  ou  bailliage  de 
Rouen  (2),  et  viconté  du  Pont  de  T Arche,  contenant 
corne,  puis  Noël  derraîn  passé  ou  environ,  icellui 
Faupoint  et  feu  Colin  Sellier,  en  son  vivant  demourant 
audit  lieu  de  Maretot,  se  feussent  partiz  amiablement 
dudit  Maretot  pour  aler  en  la  parroisse  de  Criquebef,  en 
un  hamel  appelle  Quatraige  (2),  eulx  esbatre,  et  feussent 
alez  boire  comme  amis,  parens  et  cousins  en  une  taverne 
qui  cstoit  oudit  hamel,  où  ilz  beurent  et  se  esbatirent 
longuement  et  amiablement  ensemble  ;  puis  se  partirent. 
Et  en  eulx  en  venant  et  non  pensant  mal  Pun  vers  Tautre, 
eussent  esté  apperceuz  par  une  compaignie  d^amis  et 
bonnes  gens,  qui  disnoient  ensemble  en  un  hostel  oudit 
hamel  de  Quartagc,  qui  congnoissoient  et  estoient  voisins 
et  amis  desdis  Faupoint  et  Colin  Sellier,  et  les  appellerent 
pour  boire  avecques  eulx.  Et  adonc  dirent  iceulx  Pierre 
et  Colin  Tun  a  l'autre  :  «  Alons  les  veoir  et  boire  avecques 

(i)  Mariol,  Eure,  arr.  de  Louvicrs,  cant.  de  Pont-dc-l*Archc. 

(2)  Criquebcuf-sur-Seine,  Eure,  arr.  de  Louviers,  cant.  de  Pont- 
ile-rArchc.  Il  existe  encore  aujourd'hui  un  hameau,  appelé  Quatre- 
Ages,  à  peu  près  à  mi-chemin  entre  Martot  et  Criquebeuf. 
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eulx  !  »  ;  comme  si  firent  ilz.  Et  eulx  estans  assis  en  la 
compaignie,  ung  appelle  Jehan  Sanson  dist  audit  feu 
Colin  le  Sellier  en  ceste  manière  :  i  Colin,  vous  et  moy 
aTons  terres  aboutissans  Tun  a  Tautre  au  dessoubz  du 
tertre  ;  vous  passez  trop  avant  et  en  prenez  trop,  et  j^en 
ay  trop  peu.  »  A  quoy  ledit  feu  Colin  respondi  que  il  ne 
savoit  se  il  en  avoit  trop  ou  peu,  mais  ce  que  son  père 
possessoit,  c'estoit  raison  qu^il  feust  scien,  se  les  labou- 
reurs ne  le  lui  tolloient,  car  il  n*estoit  pas  laboureur, 
mais  estoit  homme  de  mestier.  Et  alors  ledit  Pierre  Fau- 
point,  de  bonne  foy,  cuidant  bien  dire  come  entre  amis, 
dist  ainsi  audit  Colin  :  i  Mon  cousin,  vous  en  devez 
avoir  en  tel  lieu  xxx  perques  et  en  tel  autre  verge  et 
demie.  »  Auquel  ledit  Colin  demanda  pour  quoy  il  en 
parloit  et  que  on  ne  lui  en  demandoit  riens.  Et  ledit 
Faupoint,  qui  est  homme  de  labour,  dist  qu'il  n^en  par- 
loit point  sinon  pour  les  mectre  d'accord,  se  il  povoit  ;  et 
ledit  feu  Colin  lui  dist  qu^il  en  parloit  trop  et  que  autres- 
fois  lui  avoit  esté  contraire  de  sa  parole.  Et  ledit  Faupoint 
dist  que  non  et  qu'il  Tavoit  plus  supponé  icellui  Colin 
que  ledit  Colin  n^avoit  lui,  et  ne  vouidroit  de  lui  dire 
que  bien  et  honneur.  Et  ledit  feu  Colin  dist  que  si,  et  que 
autresfoiz  ledit  Faupoint  Tavoit  foulé  et  grevé  de  sa 
parolle,  se  lui  avoit  on  dit.  Lequel  Faupoint  dist  encores 
que  non,  mais  Tavoit  porté  et  soustenu,  et  que  encores 
lui  devoit  icellui  Colin  de  l'argent.  Lequel  Colin  dist  que 
non  et  que  riens  ne  lui  devoit,  ne  vouidroit  estre  tenu  en 
riens.  Et  ledit  Faupoint  lui  dist  que  au  moins  lui  devoit 
il  sa  part  du  labour  d^un  sien  cheval  qui  avoit  aidié  a  lui 
labourer  certaine  pièce  de  terre  ;  et  se  multiplièrent  plu- 
seurs  parolles  entre  eulx.  Et  sur  ce  se  départirent  de  la 
compaignie  eulx  deux  tous  seulz,  qui  avoient  bien  fon 
beu,  murmurant  et  estrivant  l'un  contre  l'autre,  et  tele- 
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ment  en  eulx  en  alant  se  meurent  Pun  Ters  l'autre  que 
ledit  Colin,  qui  estoit  fort  homme  et  jeune,  de  l'aage  de 
xxviij  à  XXX  ans  ou  environ,  fery  ledit  Faupoint  deux 
foiz  du  poing,  et  de  fait  le  print  et  saisy  par  le  col.  Et 
adonc  ledit  Faupoini,  soy  sentant  ainsi  féru  et  saisy  par 
ledit  Colin,  et  doubtant  sa  force  et  rigueur,  tira  ung  petit 
coustel  tranchepain,  qu'il  avoit,  et  en  fery  ledit  feu  Colin 
par  la  poictrine.  Et  neantmoins  icellui  feu  Colin  ne  lais- 
soit  point  sa  prinse.  Et  pour  ce  ledit  Faupoint  le  frappa 
pluseurs  cops  dudit  petit  coustel  en  la  poictrine,  ou  braz 
et  autre  part,  telcment  que  ledit  feu  Colin  le  laissa  ;  et 
atant  ledit  Faupoint  s'en  ala.  Et  ledit  feu  Colin  se  leva  et 
s'en  retourna  audit  hamel  de  Quatrage,  dont'  ilz  estoient 
partiz.  Et  en  ce  point  fut  couché  et  ne  pot  onques  finer 
de  mire  jusques  a  lendemain  que  le  Pont  de  PArche  fut 
ouvert  a  grant  heure  de  jour,  et  en  icellui  hamel  fut  gou- 
verné, et  garde  telement  quellement,  jusques  au  bout  de 
XX  jours  ou  environ,  qu'il  ala  de  vie  a  trespas.  Pour 
occasion  duquel  cas,  ledit  Pierre  Faupoint  s'est  absenté 

et  ne  se  ose  tenir  au  pays Si  donnons  en  mandement 

par  ces  mcsmcs  présentes  aux  bailli  de  Rouen  et  viconte 
du  Pont  de  l'Arche. . . .  Donné  a  Rouen,  ou  mois  d'avril, 
l'an  de  grâce  mil  CCCC  et  XXVI,  et  de  nostre  règne  le 
iiij<^.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil  estant  en  l'eschequîer. 
J .  Le  Clerc. 


CXXIV.  —  Rouen,  avril  1426. 

Rémission  à  un  tanneur  de  Cormeilles,  qui,  pour  se 
venger  d'un  de  ses  compagnons,  avec  lequel  il  était 
en  rivalité  à  cause  d'une  femme,  s'est  rendu  à 
Guillemin  Halle,  capitaine  de  brigands,  et  a  pris 
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part  à  Pexpédition  dirigée  par  ce  dernier  contre 
l'abbaye  de  Préaux.  (JJ  173,  n.  Si 3,  fol.  244  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Colin  du 
Quemin,  tenneur,  prisonnier  en  noz  prisons  de  Rouen, 
aagié  de  xvij  ans  ou  environ,  comme,  environ  la  mi- 
quaresme  derrenierement  passé  (i),  lui  estant  demourant 
en  la  ville  de  Cormeilles  (2),  dont  il  est  natif,  en  Tostel 
de  ung  nommé  Jehan  Henry,  tenneur,  oti  il  apprenoitet 
estoit  encores  aprentiz  audit  mestier.  En  laquelle  ville 
estoit  semblablement  demourante  une  jeune  femme, 
nommée  Yolete,  avecques  laquelle  il  avoit  paravant  re- 
paire et  fréquenté,  et  eu  sa  compaignie  par  pluseurs  foiz. 
Et  aussi  semblablement  repairoit  avecques  ycelle  Yolete 
ung  nommé  Jehannin  Baudouin,  lequel  par  jalousie  ou 
autrement  conceut  hayne  a  rencontre  dudit  Colin,  et  dé 
fait  le  menaça  par  pluseurs  foiz  de  le  batre  et  villener.  Et 
en  persévérant  par  ledit  Baudouin  en  sa  mauvaise  vou- 
lenté,  et  voyant  qu^il  ne  povoit  nuire  audit  Colin,  par  le 
moyen  d*icelle  Yolete,  qui  avoit  grant  acointance  a  cer- 
tains brigans,  qui  repairoient  et  frequentoient  ilecques 
environ,  a  cause  de  ce  qu  elle  avoit  eu  espousé  un  nomé 
Jehannin  Halle,  a  son  vivant  brigant,  se  ala  rendre  a  ung 
nommé  Guillot  le  Vetre,  cappitaine  de  brigans,  qui  se 
tenoit  es  bois  environ  ladicte  ville  de  Cormeilles.  Et  deux 
ou  trois  jours  après  que  ledit  Baudouin  se  feust  ainsi 
rendu  avecques  lesdis  brigans  et  qu*il  ot  fait  le  serement 
a  eulx,  icellui   Baudouin,   persévérant  tousjours  en  sa 

(i)  La  roi-carême  était  au  M.  A.  le  quatrième  dimanche  de  carême, 
et  non  le  jeudi  précédent,  cororoe  aujourd'hui.  En  1426,  Pâques 
tombant  le  3i  mars,  ce  dimanche  était  le  10  mars. 

(2)  Eure,  arr.  de  Pont-Audemer,  ch.-l.  de  cant. 
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mauvaise  voulenté,  de  propos  délibéré,  afin  de  batre,  tuer 
ou  mutiller  ledit  Colin»  retourna  en  icelle  ville  de  Cor- 
meilles,  armé  et  embastonné  d^espée  et  autres  armenres 
invasibles  ;  lui  courroucé  de  félon  courage  et  malmeu, 
aiant  sadicte  espée  nue,  s^adreça  audit  Colin  et  de  bit 
Teust  tué  s'il  ne  se  feust  bouté  en  une  maison  qull  gan- 
gnia.  Pourquoy  icellui  Baudouin,  veant  que  ledit  Colin 
s^estoît  ainsi  sauvé  et  ne  lui  avoit  peu  fere  aucun  mal,  se 
transporta  en  Tcstable  du  père  dudit  Colin,  et  ilecquesou 
despit  d'icellui  Colin  tua  le  cheval  de  sondit  père,  quMl 
trouva  en  icelle  cstable.  Ce  fait  s^en  retourna  au  bois 
devers  lesdis  brigans.  Et  incontinent  qu^il  fii  venu  a  la 
congnoissance  du  père  dudit  Colin  que  ledit  Baudouin 
avoit  ainsi  tué  son  cheval,  et  aussi  qu^il  lui  fîi  dit  que 
pareillement  il  avoit  tué  et  murdry  icellui  Colin  son  filz, 
lui,  courroucé  de  ce,  poursuivy  ledit  Baudouyn  jusques 
csdiz  bois,  afin  de  le  prendre  et  amener  a  justice;  et 
neantmoins  il  ne  le  pot  actaindre,  mais  fut  prins  et  ar- 
resté  par  autres  brigans,  compaignons  dudit  Baudouin  et 
Teussent  tué,  n'eust  esté  ung  nomé  Philipot  Grue,  qui 
demeure  près  de  Tabbaye  de  Cormeilles,  qui  est  un  des 
guides  desdis  brigans.  Et  tantost  après  ce,  fu  rapporté 
par  aucuns  des  gens  de  ladicte  ville  de  Cormeilles  audit 
Colin  que  ledit  Baudouin  avoit  tué  sondit  père  et  son 
cheval  aussi,  dont  il  fut  moult  courroucé  et  dolant  ;  et  en 
ce  courroux  et  ire  lui,  mal  conseillé,  tempté  de  Tennemi, 
et  afin  de  soy  vengier  dudit  Baudouin,  se  parti  dMlecques, 
comme  tout  désespéré,  en  intencion  de  soy  aler  rendre 
avecques  les  brigans.  Et  ainsi  quMl  aloit  par  aval  les 
champs,  ne  savoit  oti,  rancontra  un  nommé  Perrot  le 
Guetier,  demourant  a  Saint  Sevestre,  a  une  lieue  de  la- 
dicte ville  de  Cormeilles  (i),  et  lequel  est  semblablement 
(i)  Saint-Silvestre,  comm.  de  Cormeilles. 
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ung  des  guides  desdis  brigans  repairans  oudit  pays. 
Auquel  Perrot  il  se  descouvry,  et  lui  dist  tout  ce  que 
dessus  est  dit,  en  effect  et  substance,  en  lui  demandant 
s'il  savoit  où  il  y  avoit  aucuns  brigans  ilecques  environ 
et  qu'il  se  vouloit  aler  rendre  avecques  eulx.  Lequel 
Perrot  lui  respondi  qu^il  le  meneroit  voulentiers  a  la 
Chappelle  Biset  (  i  ],  qui  est  a  ung  quan  de  lieue  dHlecques 
et  que  là  ilz  en  trouveroient.  Ce  fait  s'en  alerent  eulx 
deux  a  ladicte  chappelle;  en  laquelle,  qui  est  es  bois, 
trouvèrent  ung  appelle  Guillemin  Halle,  cappitaine  des 
brigans,  et  en  sa  compaignie  cinq  autres  brigans  ;  auquel 
Halle  ledit  Colin  dist  qu'il  se  venoit  rendre  devers  lui  et 
lui  dedaira  la  cause  qui  le  mouvoit,  laquelle  est  cy  dessus 
escripte.  A  quoy  icellui  Halle  le  receut  et  lui-fist  fere  le 
serement  tel  quMlz  ont  acoustumé  fere  entre  eulx.  Après 
lequel  serement  ainsi  fait,  ledit  Colin  pria  audit  Halle 
qu^il  le  voulsist  vengier  dudit  Baudouin,  qui  estoit 
avecques  une  autre  route  de  brigans  ;  ce  qu^il  lui  promist 
fere.  Or  est  il  ainsi  que,  lui  estant  en  la  compaignie  dudit 
Halle  et  autres  brigans  de  sa  compaignie,  entre  lesquelz 
estoit  ung  nommé  Mahiet  Clopinel,  de  propos  délibéré  et 
d^aguet  apensé,  se  transportèrent  de  nuit  en  ung  village 
près  de  Harfleu  et  ylecques  prindrent  trois  hommes  dudit 
village,  quUlz  menèrent  prisonniers  es  bois  près  de  He- 
bertot  (2),  où  ilz  furent  raençonnez  et  mis  a  raençon  par 
ledit  Halle,  c'est  assavoir  Tun  d*iceulx  a  Ix  escuz,  Pautre 

(i)  11  n'existe  pas,  à  notre  connaissance,  de  lieu-dit  de  ce  nom  aux 
environs  de  Cormeilles.  Peut-être  s'agtt-il  ici  de  la  Cbapelle-Becquet 
(comm.  de  Saint-Siméon,  cant.  de  Cormeilles),  un  peu  plus  éloignée 
de  Cormeilles  que  Tacte  ne  l'indique. 

(2)  Deux  communes  du  Calvados  portent  aujourd'hui  ce  nom  : 
Saint-André  et  Saint -Benott-d'Hébertot,  arr.  de  Pont-l'Evéque, 
cant.  de  Blangy. 
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a  xl  escuz  et  le  tiers  a  xx  escuz  tout  d'or,  qu'ilz  butinèrent 
entre  culx,  et  n'en  ot  ledit  Colin  pour  sa  part  et  butin 
que  troiz  escuz  et  deux  moutons  d^or.  Avecques  ce,  ledit 
Colin,  le  mercredi  diaprés  pasques  communaulz  derre- 
niercment  passez  (i),  par  le  commandement  dudit  Halle, 
son  maistre,  ung  nommé  frère  Jehan  de  Guisdeville, 
religieux  de  Preaulx  (2),  qui  estoit  de  leur  compaigniei 
et  autres  jusques  au  nombre  de  sept,  se  partirent  de  nuit 
des  bois  oti  ilz  estoient  en  embusche  et  les  mena  ledit 
frère  Jehan  jusques  a  Fuis  de  ladicte  abbaye  de  Preaulx, 
où  ils  arrivèrent  environ  le  point  du  jour,  combien  qu*il 
dit  que  quant  il  parti  desdiz  bois  il  ne  savoit  où  ledit 
frère  Jehan  les  vouloit  mener.  Et  en  icelle  abbaye  ledit 
frère  Jehan  entra  par  dessus  le  mur  a  une  eschielle  qu'il 
print  en  une  maison  en  ladicte  ville  ;  et  lui  entré  dedans 
icelle  rompy  la  porte  de  ladicte  abbaye,  par  laquelle  ledit 
Colin  et  ses  compaignons  entrèrent.  En  laquelle  abbaye 
ilz  trouvèrent  sept  moines,  ausquelz  ledit  frère  Jehan 
s'adrc(;a,  et  leur  dist  que  s^ilz  ne  faisoient  délivrer  ung  des 
autres  religieux  de  ladicte  abbaye  (3),  qu'ilz  faisoient  de- 

(1)  Pâques  communaulx,  c'est-à-dire  le  jour  de  Pâques,  mercredi  ■ 
S  avril  142G. 

(2)  Siméon  Lucc,  qui  fait  allusion  à  cette  pièce  dans  une  note  de 
la  Chronique  du  x\{ont» Saint-Michel  (1,  n.  loa,  p.  279),  appelle  ce 
muinc  Jean  de  Guillcvillc.  M.  G.  Lefèvre-Pontalis  préfère  l'onho- 
graplic  u  Guiscvillc  »  (La  Guerre  de  partisans^  etc.,  Bibl.  de  l'Ecole 
des  Chartes,  LIV,  3o8,  note  3).  Il  y  a  en  réalité  dans  le  texte 
u  Guiselevillc  »  et  non  «  Guisebeville  ».  DanA  une  autre  pièce  (V. 
plus  loin  n.  CXXXI)  un  trouve  «  Guiseville  ».  Nous  croyons  que 
i  ortliugraphe  adoptée  par  Siméon  Luce  se  rapproche  davantage 
vie  la  forme  ancienne,  il  y  a  un  Guillcville  en  Beauce,  Eure-et-Loir, 
arr.  de  Chartres,  cant.  de  Janville. 

(3)  L*abbaye  bénédictine  de  Preaulx  était  située  sur  le  territoire 
actuel  de  la  commune  des  Préaulx,  Eure,  arr.  et  cant.  de  Pont- 
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tenir  prisonnier  au  Pontaudemer,  et  lequel  religieux 
prisonnier  estoit  bien  amy  dudit  frère  Jehan,  qu'il  les 
prendroit  prisonniers  et  les  emmeneroit  jusques  a  ce 
qu^ilz  eussent  fait  délivrer  ledit  religieux  prisonnier  audit 
Pontaudemer;  et  neantmoins  les  fist  prendre  par  ledit 
Colin  et  sesdiz  compaignons,  qui  les  menèrent  tous  pri« 
sonniers  en  ung  bois  assez  près  de  Campaigné  (  i  ),  oCi  ilz 
les  tindrent  jusques  environ  Teure  de  nonne,  que  ledit 
Colin  et  tous  ses  compaignons,  excepté  deux  qui  se 
eschapperent,  furent  prins  et  menez  prisonniers  audit 
Pont  Audemer,  et  de  là  ledit  Colin  amené  en  nosdictes 
prisons  de  Rouen,  oti  il  est  es  fers  et  en  vil  prison,  a 
grant  povreté  et  misère  et  en  grant  dangier  de  sa  vie, 
comme  dient  sesdis  parens  et  amis.  Pour  occasion  des- 
quelles choses,  et  soubz  umbre  de  ce  qu^il  a  esté  abuleté 
sans  serement  en  ceste  manière,  c^est  assavoir  que  ung 
nommé  Colin  Alouel,  demourant  a  Malo  (2),  lui  ap- 
porta unefoiz  une  bulete  de  Fauguernon  (3)  et  laquelle 
il  mist  ou  pertuis  d'une  boise  en  Tostel  de  son  père  ;  et 
soubz   umbre   d'icelle  a  tousjours  demouré  en   nostre 

Audemer.  L'abbé  était  alors  Jean  Moret,  qui  assista,  au  cours  du 
procès  de  Jeanne  d*Arc,  à  la  scène  du  cimetière  de  Saint-Oucn 
(Gallia  Christiana,  XI,  840).  Rallié  de  bonne  heure  à  la  cause  an- 
glaise, il  rendit  aveu  et  dénombrement  de  son  temporel  au  roi 
Henri  V,  une  première  fois  le  14  avril  1430  (Arch.  Nat.,  P  3o5, 
3«  part.,  fol.  12  verso),  et  une  seconde  fois  le  24  mars  1421  {Ibid., 
fol.  i3  verso).  Un  autre  aveu  du  temporel  de  Tabbaye,  daté  Ju 
i*'  avril  1390,  se  trouve  dans  le  registre  P  307,  i^  part,  fol.  36 
recto, 
(i)  Sans  doute  Campigny,  Eure,  arr.  et  cant.  de  Pont-Audemer. 

(2)  Un  lieu-dit,  du  nom  de  Malon,  se  trouve  sur  le  territoire  de 
Saint-Pierre-de-Cormeilles.  Mais  il  y  a  aussi  Malouy,  Eure,  arr.  et 
cant.  de  Bernay. 

(3)  Calvados,  arr.  et  cant.  de  Lisieuz. 
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obéissance,  jusques  au  temps  dessusdit  qu'il  s^en  aia 
rendre  avecques  lesdis  brigans,  se  doublent  lesdis  païens 
et  amis  dudit  Colin  qu^il  ne  fine  briefment  ses  jours.... 
ledit  Colin  du  Quemin  demourra  prisonnier  en  prison 
fermée  au  pain  et  a  Peaue  par  Tespace  de  six  sepmaines, 
et  ce  fait,  sera  envolé  hors  de  la  province  de  Rouen,  où  il 
demourra  et  se  tendra  jusques  a  ung  an,  sans  ce  que  pen- 
dant ledit  temps  il  puisse  estre  ne  demourer  en  icelle 
province  de  Rouen  ;  et  aussi,  avant  qu^il  perte  desdictes 
prisons,  il  fera  le  serement  de  la  paix  final  faicte  entre 
noz  deux  royaumes  de  France  et  d'Angleterre,  et  pour 
icelle  entretenir  baillera  bonne  et  souffisante  caucion.  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  présentes  a  noz  amez  et 
feaulx  conseilliers  les  gens  tenans  a  Rouen  nostre  présent 
eschequicr  de  Normandie,  au  bailli  de  Rouen.... 
Donné  a  Rouen,  ou  mois  d'avril,  l'an  de  grâce  mil 
GCCC  et  XXVI  après  Pasques,  et  de  nostre  règne  le 
quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens 
tenans  Teschequicr.  Lespine. 


CXXV.  —  Rouen,  24  avril  1426. 

Rémission  à  Jean  Emery,  demeurant  en  la  vicomte  du 
J*ont'de-r Arche,  au  sujet  de  ses  relations  avec  son 
neveu  Colin  le  Rat,  brigand,  exécuté  depuis  par  jus- 
tice, (JJ  173,  n.  5ii,  fol.  244  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  de  la  partie  desparens 
et  amis  charnelz  de  Jehan  Emery,  demourant  en  la  vi- 
conié  du  Pont  de  l'Arche,  avoir  esté  exposé  a  noz  amez 
et  feaulx  conseilliers  les  gens  tenans  nostre  présent  esche- 
quier  de  Normandie,  que  comme,  deux  ans  a  et  plus, 
feu  Colin  le  Rat,  nepveu  dudit  Jehan  Emery,  feust  venu 
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en  l^ostel  d^icellui  Emery,  ouquel  il  eust  trouvé  sa  femme 
soy  boignant.  Laquelle,  pour  ce  que  icellui  le  Rat  estoit 
renommé  d^estre  larron  et  brigant,  lui  eust  dit  qu'il  s'en 
alast  hors  de  son  hostel,  car  ilz  en  pourroient  estre  en 
grant  dangier,  ou  autres  parolles  semblables.  Et  pour  ce, 
se  feust  icellui  Colin  parti  dudit  bostel^  et  laissa  a  icelle 
femme  ung  demi  quarteron  de  pouldre,  et  a  leur  fille  une 
vieille  bourse,  et  se  retray  ou  manoir  de  Rouville  (i). 
Auquel  lieu  la  fille  dudit  Emery,  qui  lors  estoit  aagée  de 
ix  a  X  ans,  sans  le  sceu  dudit  Emery  ne  sadicte  femme, 
lui  porta  ung  pot  de  servoise,  du  pain,  du  lart  et  une 
pièce  de  tarte.  A  laquelle  icellui  Colin  donna  ung 
mouton  d'or,  en  recompensacion  de  ce  que  autresfois  il 
lui  avoit  emblé  sa  robe.  Et  depuis  icelle  fille  retournée 
dudit  lieu,  elle  dist  a  sa  mère  comment  elle  avoit  baillé  et 
porté  lesdis  pain,  servoise  et  vivre  audit  Colin,  son 
cousin.  Laquelle  femme,  quant  elle  oy  ce  dire  a  sadicte 
fille,  fut  moult  courroucée  et  comme  forcenée  couru 
devers  lui,  disant  que  se  il  ne  se  partoit  dMlecques,  que 
elle  le  feroit  prendre;  et  après  lui  pria,  pour  ce  qu'il 
estoit  de  son  lignage,  qu'il  voulsist  estre  bon  et  loyal  et 
faire  sondit  mestier  de  cousturier.  Lequel  Colin  tantost  se 
party  et  promist  a  icelle  femme  que  tantost  ainsi  le  feroit. 
Et  depuis  bien  longtemps  après  retourna  en  Tostel  dudit 
Jehan  Emery  et  portoit  la  croix  rouge,  en  disant  qu'il 
servoit  les  Anglois  et  de  là  devoit  aler  a  Paris  et  devoit 
trouver  son  maistre  a  Vernon  ;  et  pour  ce  lui  firent  lesdis 
Emery,  sa  femme  et  fille  bonne  chiere,  pensans  ferme- 
ment qu'il  feust  bon  et  loyal  subget  de  nous,  come  il 
avoit  promis  a  ladicte  femme,  sa  tante  ;  et  aussi  Tavoit 
icellui  Emery  et  sadicte  fille  veu  et  esté  avecques  lui  a 

(i)  RouviUe,  comm.  d'Aizay,  Eure,  arr.  de  Louvien,  cant.  de 
Pont-de-r  Arche. 
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Buchy  (i),  où  il  labouroit  de  sondit  mestier  et  avoit 
labouré  depuis  qu'il  estoit  parti  dudit  lieu.  Lequel  Colin 
coucha  celle  nuit  en  Tostel  dudit  Emery,  et  landemain 
bien  matin  se  leva  et  embla  une  jument  a  la  ville  oii 
demouroit  icellui  Emery,  de  laquelle  icellui  Colin  fut 
prins  saisy  et  pour  ses  démérites  exécuté  par  justice.  Pour 
occasion  duquel  cas  et  choses  dessusdites,  icellui  Emery, 
doubtant  rigueur  de  justice,  s'est  absenté  du  pais.... 
Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes  au  bailli  de 
Rouen....  Donné  a  Rouen,  le  xxiiij^  jour  d*avril,  l'an 
de  grâce  mil  CCCC  et  vint  six,  et  de  nostre  règne  le 
quart.  Ainsi  signé:  Parle  Conseil, estant  en  Teschequier. 
Oger. 


CXXVI.  —  Rouen,  mai  1426. 

Rémission  à  Thomas  Ouéroust,  enfermé  dans  les  prisons 
de  Rouen,  pour  avoir,  en  compagnie  de  deux  Anglais 
de  la  garnison  de  Bernay,  pillé  Vhôtel  du  curé  de 
Carbec  et  rançonné  sa  nièce.  (JJ  173,  n.  Sic, 
fol.  247  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté 
exposé  de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Thomas 
Gueroust,  clerc,  aagié  de  trente  ans  ou  environ,  povre 
iiomme  foulon  de  draps,  chargié  de  femme  ensainte  et  de 
deux  petiz  enfans,  a  présent  prisonnier  en  noz  prisons  a 
Rouen,  come,  xv  jours  ou  trois  sepmaines  devant  qua- 
resme  derrenieremeni  passé  (2),  lui  estant  en  la  ville  de 

(i)  Seine-Inférieure,  arr.  de  Rouen,  ch.-l.  de  cant. 

(2)  h)n  1426,  Pâques  étant  le  3i  mars,  le  premier  dimanche  de 
Carême  tombait  le  17  février.  L'événement,  auquel  il  est  fait  ici 
allusion,  remonterait  donc  aux  premiers  jours  de  février. 
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Bernay,  considérant  la  grant  charge  quMl  avoit  de  sesdis 
femme  et  enfans  ei  qu'il  n'avoit  pas  bonnement  de  quoy 
le[$]  nourrir  et  gouverner,  icellui  Thomas  se  feust  advisé 
que,  tantost  après  la  descente  faicte  par  feu  npstre  très 
chier  seigneur  et  père  en  noz  pais  et  duchié  de  Normandie, 
ung  prestre,  dont  il  ne  savoit  le  nom,  et  lequel  prestre  estoit 
[frère]  de  la  femme  du  frère  a  la  femme  dudit  Thomas,  et 
icellui  frère  avoir  mucié  et  latité  en  ung  certain  lieu  en- 
viron cent  escuz  d  or  a  eulx  appartenans  ;  et  que  depuis 
nagaires  ledit  prestre  estoit  aie  de  vie  a  trespassement 
soudainement  ;  et  que,  après  sondit  trespas,  ung  autre 
prestre  nommé  Gieufroy,  curé  de  Carbec  (i),  qui  estoit 
parent  dudit  prestre  trespassé,  sans  appeller  ledit  frère  de 
la  femme  dudit  Thomas,  auquel  appartenoit  la  moictié 
desdis  cent  escuz  et  sur  Tautre  moictié  la  part  de  sa 
femme,  avoit  esté  querre  ledit  or  en  ung  certain  lieu,  qui 
lui  fu  declairé  par  icellui  frère  ;  ouquel  lieu  il  ne  trouva 
que  quatre  vins  escuz  d'or,  desquelz  il  n'eust  baillé  audit 
frère  de  sa  femme  que  xij  escuz  d'or  et  le  surplus  eust 
icellui  Gieu£froy,  curé  de  Carbec,  appliquéa  son  prouffit. 
Par  quoy  icellui  Thomas  Gueroust,  auquel  avoit  esté  dit 
par  ung  compaignon,  nommé  Guillaume,  qui  avoit  esté 
serviteur  dudit  curé,  que  icellui  curé  estoit  ung  riche  et 
qu'il  avoit  grant  foison  or  et  finance,  que  il  mectoit  en 
un  banc  estant  en  son  hostel,  come  mal  conseillé  et  par 
temptacion  d'ennemi,  et  afin  que  sondit  frère  feust  recom- 
pensé, et  qu'il  eust  sa  part  dudit  or  pour  gouverner 
sesdis  femme  et  enfans,  se  feust  trait  par  devers  deux 
compaignons  Anglois,  de  la  garnison  dudit  lieu  de 
Bernay,  et  leur  eust  dit  que,  se  ilz  vouloient  venir  et  aler 


(i)  Corn,  de  Fatouville-Grestain,  Eure,  arr.  de  Pont-Audemer, 
cant.  de  Beuzeville. 
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avec  lui,  il  menroit  en  un  lieu  où  Hz  trouveroient  grant 
quantité  d^or,  et  que  ce  serait  a  butin.  A  quoi  iceulx 
deux  Anglois  se  feussent  accordez,  et  lui  eussent  dit  que 
vouleniiers  ilz  yraient.  Et  depuis  les  choses  dessusdiaes, 
c'est  assavoir  le  dimenche  de  devant  quaresme  derrenie- 
rement  passé  (  i  ),  ledit  Thomas  et  lesdis  deux  compai- 
gnons  Anglois  se  feussent  partiz  dudit  lieu  de  Bernay  et 
en  fentencion  et  voulenté  dessusdictes  feussent  alez  audit 
lieu  de  Carbec,  en  Tostel  dudit  curé;  et  eulx  estans  en 
icellui,  se  feust  adrecié  ledit  Thomas  oudit  banc,  eust 
levé  ung  ais  a  Tendrait  où  Ten  lui  avoit  dit  que  ledit  curé 
mectoit  sa  finance,  et  n'eust  irauvé  oudit  banc  que  ung 
escu  et  enviran  deux  frans  en  monnoie,  quMlz  butinèrent 
entre  eulx  trais.  Et  oultre  eussent  prins  en  l'ostel  dudit 
curé  trais  draps  de  lit,  desquelz  chascun  d^eulx  eust  eu 
ung.  Et  ce  fait,  après  ce  que  ledit  Thomas  ot  dit  a  la 
niepce  dudit  curé,  qu'il  trauva  oudit  hostel,  qu^elle  dist  a 
icellui  curé  qu'il  leur  feist  finance  de  vint  escuz  d'or  et 
que  il  les  mist  a  part,  et  ilz  les  vendraient  quérir  bien 
brief,  ou  si  non  ilz  lui  feraient  dcsplaisir,  se  feussent 
partiz  dudit  hostel  et  retournay  audit  lieu  de  Bernay.  Et 
ung  mois  a  ou  enviran,  ledit  Thomas  eust  trouvé  un 
nomme  Laurens  le  Glugleur,  demourant  a  Fontaine  la 
Louvet  !2|,  qui  a  suivy  la  guerre  et  chevauchié  avecques 
les  Anglois,  et  a  icellui  Laurens  eust  dit  quMl  avoit  piéça 
enchargé  a  la  niepce  dudit  curé  de  Carbec  quVUe  dist 
audit  curé  que  il  lui  feist  finance  desdis  vint  escuz,  pour 
raison  des  choses  dessusdictes,  lesquelles  il  recita  audit 
Laurens,  en  lui  demandant  se  il  serait  point  bon  que  ilz 
alassent  veoir  se  ilz  auraient  lesdis  vint  escuz  ;  lequel 

(i)  lo  février  142G. 

(a)  Eure,  urr.  de  Bernay,  cant.  deThibervilIe. 


3^5 

Laurens  lui  eust  respondu  que  voulentiers  il  yroit.  Et 
tantost  après  se  feussent  partiz  et  feussent  alez  en  Tostel 
dudit  curé  de  Carbec,  où  ilz  arrivèrent  a  heure  de  nuit,  et 
il[z]  trouvèrent  la  niepce  d'icellui  curé  ;  et  pour  ce  que 
elle  fu  refusant  de  leur  baillier  lesdis  vint  escuz,  eussent 
prins  en  icellui  hostel  unefleiche  de  lart,  qu'ilz  portèrent 
ou  jardin  dudit  hostel.  Et  après  ce  que  dit  est,  feust  aie 
icellui  Thomas  en  Tostel  d'un  nommé  le  Dannois  pour 
avoir  le  cheval  dMcellui,  afin  de  avoir  ladicte  flèche  de 
lart  ;  et  ainsi  que  ledit  Thomas  sangloit  le  cheval  dudit  le 
Dannois,  eust  icellui  Thomas  esté  prins  par  les  habitans 
dudit  Heu  de  Carbec  et  mené  par  iceulx  habitans  es  pri- 
sons de  nostre  ville  de  Honnefleu  ;  esquelles  prisons  il  eust 
esté  très  durement  traictié,  et  par  force  de  gehaine  eust 
confessé  avoir  esté  en  la  compaignie  d^un  nommé  Jehan 
de  Launoy,  brigant,  jasoit  ce  que  onques  il  n'eust  esté 
en  la  compaignie  dMcellui  de  Launoy  ne  d'autres  quel- 
conques brigans  et  ennemis  de  nous  et  nostre  seigneurie, 
ainçois  ait  tousjours  demouré  en  nostre  obéissance;  des- 
quelles prisons  de  nostredicte  ville  de  Honnefleu  il  eust 
esté  amené  en  icelles  noz  prisons  a  Rouen,  oQ  il  est 
encore  de  présent  es  fers  et  en  vil  prison,  en  dangier  et 
adventure  de  y  finer  misérablement  ses  jours. . .  Si  don- 
nons en  mandement  par  ces  mesmes  présentes  au  bailli 
de  Rouen. . .  Donné  a  Rouen,  ou  mois  de  may.  Tan  de 
grâce  mil  CCCC  et  vint  six,  et  de  nostre  règne  le  quart. 
Ainsi  signé  :  Parle  conseil,  estant  en  Teschequier.  Adam. 


CXXVII.  —  Rouen,  mai  1426. 

Rémission  à   un  laboureur  de    la   Chapelle-Bayvel, 
inculpé  de  complicité  avec  la  bande  de  brigands 
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commandée  par  Guillaume  Halle.  (JJ  173,  n.  5a3, 
fol.  249  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  expose 
de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Guillaume 
Bouchier,  povre  homme  laboureur,  demourant  a  la 
Chapelle  de  Ba3rvel,  en  nostre  bailliage  de  Rouen,  aagié 
de  xxij  ans  ou  environ,  come,  tantost  après  la  derrenîere 
descente  en  nostre  duchié  de  Normandie  par  feu  nostre 
très  chier  seigneur  et  père,  cui  Dieu  pardoint,  ledit 
Guillaume  Bouchier  eust  eu  bullecte  des  gens  et  officiers 
de  nostredit  feu  seigneur  et  père,  lors  estant  a  G>ur- 
tonne  (  i  ),  et  depuis  ait  tousjours  continuelment  demouré 
en  ladicte  obéissance  et  fait  son  labour  en  ladicte  par- 
roisse  de  la  Chappelle  de  Bayvel.  Et  il  soit  ainsi  que,  il  j 
a  ung  an  ou  environ,  Guillemet  Halle,  brigant,  et  pluseurs 
autres  de  sa  compaignie  vindrent  en  l'ostel  d^icellui 
Bouchier,  le  prindrent  prisonnier  et  le  menasserent  de 
luer  et  ardre  son  hostel,  se  il  ne  leur  accordoit  a  leur  porter 
a  boire  et  a  mangier  es  bois.  Lequel  Guillaume  Bouchier, 
pour  double  de  mort  et  que  ses  maisons  ne  feussent  arses. 
considérant  que  lesdis  brigans  avoient  batu,  murdri  et  tué 
pluseurs  personnes  et  ars  pluseurs  ;maisons  es  parties 
d^environ,  leur  eust  accordé  a  leur  porter  a  boire  et  a 
mengier,  et  depuis  eust  porté  a  boire  et  a  mengier  audit 
Halle,  a  un  nommé  le  Vedre  et  autres  de  leur  com- 
paignie, que  ledit  Bouchier  ne  saroit  nommer,  tant  es 


(i)  CalvadoSf  arr.  de  Lisieux,  cant.  d*Orbcc.  Le  traité  de  la  capi- 
tulation de  Courtonnc  est  daté  du  6  mars  141 8  (n.  st.),  [Mém,  de  la 
Soc.  des  Antiq.  de  Norm,,  XV,  26g).  Sir  John  Aubin  fut  nommé 
capitaine  anglais  de  la  place.  (BRéoyiONv,  Rôles  Norm,  et  Franc,, 
n.   1359). 
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bois  de  la  Vigne  (  i)  que  ailleurs,  par  sept  ou  huit  fois,  et 
si  ont  lesdis  brigans  par  pluseurs  fois  beu  et  mengié  en 
sondit  hostel,  qui  ne  leur  eust  osé  refuser  pour  doubte  de 
mort.  El  aussi  en  karesme  derrenierement  passé,  les 
variez  dudit  Halle,  Tun  nommé  Chopine,  le  moinne  de 
Preaulx  (2),  et  Laurens  Hue,  menèrent  par  force  ledit 
Bouchier  de  nuit  en  Tostel  d'une  femme,  nommée  la 
Thierrie,  et  ne  savoit  oti  il  aloit;ouquel  hostel  iceufit 
brigans  entrèrent,  qu'ilz  y  firent  il  ne  scet,  si  non  qu'il  a 
depuis  oy  dire  qu'il  lui  osterent  dix  escuz.  Et  tantost 
après,  oudit  temps  de  karesme  derrenierement  passé,  ledit 
Halié  et  ses  compaignons,  jusques  au  nombre  de  cinq, 
prindrent  ledit  Bouchier  et  le  menèrent  de  nuit  par  con- 
trainte en  la  parroisse  de  Martainville  et  entrèrent  en 
Tostel  d'un  nommé  le  Bailli.  Eulx  entrez,  firent  demourer 
ledit  Bouchier  dehors  ledit  hostel,  en  lui  disant  qu'ilz 
lui  copperoient  le  col,  se  il  ne  les  actendoit  ;  et  a  leur 
retour  amenèrent  ledit  Jehan  le  Bailli,  que  iceulx  brigans 
menèrent  avecques  eulx,  et  de  là  s'en  alerent  en  Tosiel 
d'un  nommé  le  Merisier,  ouquel  iceulx  brigans  entrèrent, 
où  ilz  ne  firent  aucun  mal  dont  il  eust  congnoissance,  et 
n'en  a  eu  aucune  chose  a  son  prouffit.  Et  environ  ledit 
temps,  icellui  Bouchier,  qui  aloit  aCormeilles,  fut  guecté 
par  iceulx  brigans  et  mené  es  bois  de  Cormeilles,  esquelz 
bois  ilz  le  tindrent  avecques  eulx  jusques  a  nonne  ou 
environ  et  ne  lui  firent  aucun  mal  et  le  laissèrent  aller. 
Pour  cause  et  occasion  desquelz  fais  et  cas,  ledit  Guillaume 
est  furtif  et  absent  du  pays Si  donnons  en  mande- 
ment a  noz  amez  et  feaulx  conseillers  les  gens  tenanset 
qui  tendront  nostre  eschequier  de  Normandie,  au  bailli 

(i)  Peut-être  La  Bigne,  hameau  que  la  carte  de  Cassini  place  sur 
\a  rive  droite  de  la  Galonné,  au-dessous  de  Cormeilles. 

(2)  Jean  de  Guilleville,  dont  il  est  question  plus  haut,  n.  CXXIV. 


328 

de  Rouen Donné  a  Rouen,  ou  mois  de  may.  Tan  de 

grâce  mil  CCCC  XXVI,  et  de  nostre  règne  le  quart. 


CXXVIII.  —  Rouen,  mai  1426. 

Rémission  à  un  laboureur  de  la  paroisse  de  la  Londe, 
élu  di:{ainier  des  habitants  de  cette  paroisse,  à  Peffet 
d'aider  la  justice  à  s'emparer  des  brigands^  et  quiy 
menacé  de  mort  par  ces  derniers,  a  consenti  à  leur 
porter  des  armes  et  des  vivres.  (JJ  173,  n.  526, 
fol.  25 1  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté 
exposé  de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelzde  Richart 
Chelloe  (i),  povre  homme  laboureur,  chargié  de  femme 
et  de  pluseurs  enfans,  demourant  en  la  viconté  de  Pont- 
audemer,  ou  bailliage  de  Rouen,  que  comme,  tantost 
après  la  descente  faicte  a  Touque  en  nostre  duché  de 
Normandie  par  feu  nostre  très  chicr  seigneur  et  père,  cui 
Dieu  pardoint,  ledit  Chelloe  eust  obtenu  bullecte  et  fait 
serement  de  feaulié  envers  nosiredit  feu  seigneur  et  père  ; 
cl  soubz  umbre  d'icelle  bullecte  se  soit  tenu,  vesqu  et 
gouverné  soubz  nous  et  en  nostre  obéissance  depuis  ledit 
temps,  et  jusques  ung  an  a  ou  environ  que  ledit  Chelloe, 
qui  est  fort  jeune  homme  et  déluré,  de  Taage  de  xxij  a 
xxiiij  ans  ou  environ,  fut  esleu  par  justice  dixenier  pour 
conduire,  mener  et  gouverner  les  gens  de  la  parroisse  de 

(I)  A  la  incmc  vlatc  (1426)  un  coiiHit  de  juridiction  sVlève  entre 
l'Oflicialitc  de  Rouen  et  les  gens  du  Roi  à  propos  de  deux  clercs 
enfermes  dans  les  prisons  royales  pour  crime  de  trahison.  L'un  de 
ces  clercs  —  coïncidence  assez  curieuse  —  avait  nom  Richard 
(^hcloe.  Pris  par  les  ennemis  à  la  bataille  de  la  Gravelle,  âgé  de 
dix-huit  ans,  il  les  avait  nccompagnés  en  plusieurs  «  coureries  et 
roberics.  »  (Arch.  départ,  de  la  Seine-Infér.,  G  1884). 
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la  Lande  (  i),  où  il  est  demeurant,  pour  prendre  et  appré- 
hender les  brigans  et  autres  ennemis  et  adverseres  du  Roy 
nostredit  seigneur,  qui  estoient  ou  hantoient  souvent  ou 
pais.  Et  depuis  pour  appréhender  iceulx  brigans  et 
ennemis  a  par  pluseurs  fois  esté  sarcher  les  bois  en  la 
compaignie  des  Anglois  et  autres  gens  du  pais.  Pour 
cause  desquelles  choses,  iceulx  brigans  conceurent  hayne 
sur  ledit  Richart  et  sur  les  autres  parroissiens  dudit  lieu 
de  la  Londe.  Et  lesdis  brigans,  pour  eulx  vengier  dudit 
Richart  Chelloe  et  desdis  parroissiens,  vindrent  de  nuit 
en  grant  nombre  en  ladicte  parroisse  de  la  Lande  et  bou- 
tèrent le  feu  en  xv  maisons  qu'ilz  ardirent,  les  unes 
plaines  de  ablés  et  les  autres  de  bestaulx  et  autres  biens, 
dont  lesdis  parroissiens  d^icelle  parroisse  sont  destruiz  et 
desers.  Et  certain  temps  après,  iceulx  brigans  vindrent  en 
l'ostel  dudit  Richart,  le  vouldrent  tuer  et  occir  pour  la 
cause  dessusdicte  ;  et  pour  doubte  des  menaces  que  lui 
firent  lors  lesdis  brigans  et  depuis,  poureschever  a  incon- 
vénient de  mort,  et  afin  qu'il  peust  vivre  paisiblement  au 
pais,  considérant  qu'ilz  avoient  tué  et  murdry  oudit  pais 
pluseurs  personnes,  quant  ilz  refusoient  à  fere  leur 
plaisir,  actendu  qu'il  estoit  loing  de  toutes  forteresses  et 
garnisons  de  gens  tenans  nostre  parti,  qu*il  estoit  près  des 
bois,  esquelz  iceulx  brigans  repairoient  et  frequentoient 
a  grant  force  continuelment,  et  que,  se  il  se  partoit  dudit 
pais  pour  aler  demourer  en  bonne  ville  ou  ailleurs,  il 
n'avoii  de  quoy  vivre  ne  substanter  la  vie  de  lui,  sesdis 
femme  et  enfans,  se  accorda  de  apporter  ausdis  brigans 
de  nostre  ville  de  Rouen  quatre  lances,  deux  capelines, 
une  espée,  marc  et  demi  d'argent^  qu'ilzlui  demandoient  ; 
lequel  Richart,  pour  doubte  et  crainte  de  la  fureur  desdis 

(i)  La  Londe,  Seine-Inférieure,  arr.  de  Rouen,  cant.  dHElbeuf. 
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brigans  leur  porta.  Et  depuis  iceulx  brigans  sont  venuz 
en  l'ostel  d'icellui  Richart  et  aucunes  fois  leur  y  a  admi- 
nistré boire  et  mengier,  et  avec  ce  est  encores  depuis  ce 
venu  ledit  Richart  en  nostredicte  ville  de  Rouen,  en  la 
compaignie  de  Guillemot  de  la  Haie,  de  ladiae  parroisse 
de  la  Lande,  en  laquelle  ils  achetèrent  quatre  lances,  en 
eniencion  de  les  porter  ausdis  brigans  ;  lesquelles  furent 
par  ledit  Richart  et  Guillemet  mises  en  l'ostel  de  Mîchelct 
Mone  en  garde,  combien  que  ledit  Michelet  ne  savoit 
que  on  en  vouloit  fere  :  en  Tostel  duquel  Michelet  les 
Anglois  de  la  garnison  de  Pontaudemer  ont  prins  et 
emporté  icelles  lances.  Et  avec  ce  iceulx  Anglois  sont  alez 
en  Tostel  dudit  Richart,  ouquel  ilz  ont  prins  la  femme 
d'icellui  Richart  et  ses  biens, etsi  ont  encores  fait  paiera 
ladicte  femme  six  escuz  d'or.  Pour  cause  et  a  l'occasion 
desquelz  faiz,  ledit  Richart,  come  tout  désespéré,  s'est 
deffouy  et  absenté  dudit  pais. . .  Si  donnons  en  mande- 
ment par  ces  présentes  a  noz  amez  et  feaulx  conseilliers 
les  gens  tenans  et  qui  tendront  nostre  eschequier  de 
Normandie,  au  bailli  de  Rouen. . .  Donné  a  Rouen,  ou 
mois  de  may.  Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  six,  et  de 
nosire  règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  rcla- 
cion  des  gens  tenans  Teschequier.  Lespine. 


CXXIX.  —  Rouen,  mai  1426. 

Rémission  à  Guillaume  Hérouart,  écuyer  anglais, 
pour  le  meurtre  (Vun  sergent  de  Caen,  qui  voulait  le 
payer  dune  vente  de  bois  en  mauvaise  monnaie, 

(JJ  17?,  n.  527,  fol.  25 1  verso.) 

Henry,    etc.,  Savoir  faisons,   etc.,     nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz   de 
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Guillaume  Herouart,  escuier,  natif  du  pais  d'Angleterre, 
contenant  que  comme,  en  Pan  1I11<^  XXI  ou  environ, 
icellui  Guillaume  avoit  en  la  ville  de  Caen  certainequan- 
tité  de  bois  pour  la  provision  du  sire  de  Bourssieres,  du- 
quel il  estoit  serviteur  (i),  lequel  bois  il  vendit  a 
Vathequin  Roy,  anglois,  demourant  audit  lieu  deCaetl, 
par  le  pris  de  cinquante  livres,  pour  ce  que  chose  necces- 
serre  n'estoit  pas  de  le  garder  ;  auquel  marchiè  ledit 
Wathequin  acueilli  Guillaume  Sees,  anglois,  lors  sergent 
a  Caen  ;  et  après  ce  demanda  son  paiement  ledit  Herouart 
audit  Vathequin  desdictes  .1.  livres.  Lequel  Vathequin 
lui  respondit  que  ledit  Sees  en  devoit  xxvij  livres,  et  de 
Toutreplus  le  paya,  et  que  il  alast  audit  Sees  et  il  les  lui 
bailleroit.  Et  en  comptant  icellui  paiement  ou  avant 
quMlz  departisissent  d^ensemble,  là  survint  icellui  Sees, 
auquel  il  demanda  lesdictes  xxvij  livres;  et  lors  lui  res- 
pondit que  il  alast  en  son  hostel,  et  il  les  lui  paieroit. 
Lequel,  après  ce  que  dit  est,  parti  et  s'en  ala  avec  ledit 
Sees  en  sondit  hostel,  cuidant  de  bonne  foy  quMl  le  paiast. 
Et  lors  que  ilz  furent  en  Tostel  dudit  Sees,  ledit  Sees  le 
voult  paier  en  nobles  pour  Ix  sols  la  pièce,  ouquel  paie- 
ment il  eust  bien  esté  deceu  de  la  tierce  partie  ou  au 
moins  de  grant  somme  de  deniers.  Et  lors  icellui  Herouart 
respondi  que  il  ne  les  prendroit  point  pour  le  pris,  mais 
seulement  par  Tedit  et  ordonnance  par  nous  sur  ce  fais 
sur  le  fait  de  noz  monnoies,  ou  autrement  lui  baillast  sa 
monnoie,  de  laquelle  monnoie  il  avoit  a  fere  pour  paier 
pluseurs  despenses  faictes  par  ledit  seigneur  de  Bours- 
sieres, son  maistre,  en  la  ville  de  Caen  et  ailleurs.  Et  après 
icellui  Sees  lui  dist  que  il  prendroit  ledit  or,  voulsist  ou 
non,  pour  le  pris  que  il  lui  vouloit  baillier.  Et  combien 

(  I  )  Hugh  Staffbrd,  sire  de  Bowser,  ancien  capitaine  anglais  de 
Domfront. 
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que  ledit  Herouart  lui  deist  pluseurs  foiz  que  il  prendroit 
ledit  or  pour  le  pris  que  il  valloit  au  change  et  non 
autrement,  parolles  se  meurent  en  desmentant  Tun 
Tautre^  ou  autrement,  telement  que  ilz  départirent  en 
descort.  Pour  quoy  ledit  Herouart  s'en  parti  hors  de  la 
maison  dudit  Sees  et  s^en  ala  en  la  rue,  pour  et  en  enten- 
cion  de  parler  audit  Vathequin,  pour  avoir  son  paiement, 
et  auquel  il  avoit  vendu  ledit  bois.  Et  tantost  après  icellui 
Sees  de  mal  apensement  ou  autrement  poursuy  ledit 
Herouart  dehors  sa  maison  en  la  rue,  tenant  une  hache 
en  sa  main,  et  vint  lever  icelle  hache  pour  le  ferir,  et  se 
de  fait  icellui  Herouart  n'eust  prise  et  recueillie  une  hache 
que  tenoit  Jehan  Salles,  bourgois  de  Caen  (i),  de  laquelle 
il  receut  le  coup  que  lui  vouloit  donner  ledit  Sees,  icellui 
Sees  l'eust  tué,  ou  au  moins  mis  son  corps  en  voye  de 
desercion.  Et  lors  en  défendant  Tassault  et  entreprinse 
dudit  Guillaume  Sees,  sergent,  ledit  Herouart  ferit  ledit 
sergent  de  la  hache  que  il  tenoit^  sur  le  bras  a  sang  et  a 
plaie,  et  pour  le  cas  cria  haro.  Sur  quoy  procès  se  assist 
entre  eulx,  adjoinct  avecques  ledit  Sees  nostre  procureur, 
es  assises  dudit  lieu  de  Caen,  qui  depuis  par  doleance 
prinse  par  ledit  Herouart  est  dévolu  en  nostre  eschequier 
de  Normandie  ;  et  pour  ce  que  par  noz  amez  et  feaulx 
conseilliers  les  gens  tenens  nostredit  eschequier  a  esté 
mandé  le  corps  dudit  Herouart  estre  emprisonné,  pour 

(i)  Il  y  avait  deux  bourgeois  de  Caen  portant  ce  nom,  le  père  et 
le  fils.  Le  ler  juin  14.18,  Henri  V  confirme  Jean  Salles,  ]'a!né,  et 
ses  deux  fils.  Jean  Salles,  le  jeune,  et  Marot  Salles,  dans  la  posses- 
sion des  héritages  qu'il  tenait  à  Caen  et  ailleurs  avant  la  conquête. 
(Bréçluigny,  Rôles  Nonn.  et  Franc. y  n.  190.)  Jean  Salles  figure 
dans  une  liste  de  bourgeois  de  Caen,  gratifiés  des  faveurs  d'Henri  V, 
à  la  date  du  10  avril  1420  :  il  avait  reçu  en  don  une  maison  de  cette 
ville,  appartenant  autrefois  à  Jean  Bernier.  {Ibid,^  n.  809,  p.  17.) 
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en  fere  pugnicion  selon  le  cas,  et  aussi  ses  biens  prins  et 
inventoriez  en  nostre  main,  et  que  il  soit  adjorné  a  ban  a 
comparoir  en  nostredit  eschequier,  a  quoy  il  n*est  venu 
ne  comparu  mais  a  esté  tenu  pour  deffaillant  et  ii^  est 
osé  comparoir,  doubtant  rigueur  de  justice,  et  par  ce  est 
en  voye  de  fuir  etlaissier  le  pais. . .  Si  donnons  en  man- 
dement par  ces  présentes  aux  baiiliz  de  Rouen  et  de 
Caen. . .  Donné  a  Rouen,  ou  mois  de  may.  Tan  de  grâce 
mil  CCCC  et  vint  six,  et  de  nostre  règne  le  quart.  Ainsi 
signé  :  Par  le  Conseil,  estant  en  Tcschequier.  Oger. 


CXXX.  —  Rouen,  mai  1426. 

Rémission  à  un  laboureur  du  pays  d'A  lençon  pour  ses 
accointances  avec  les  gens  d^armes  français  qui 
hantent  la  forêt  de  Saint-Evroult,  {JJ  ijS,  n.  53 1, 
fol.  253  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  umble- 
ment  exposé  de  la  partie  de  Pierre  Avenel,  povre  homme 
de  labour,  chargié  de  femme  et  de  trois  petis  enfans, 
nagairesdelaparroissede  Livet,ou  bailliage  d'Alençon  (1  ), 
comme  Tostel,  demeure  et  héritage  dudit  exposant  soient 
assis  près  des  bois  ou  forest  de  Saint  Evroul  (2)  et  envi- 
ronné de  pluseurs  autres  forests,  en  laquelle  forest  par 
long  temps  depuis  laconqueste  faictepar  feu  nostre  très 
chier  seigneur  et  père,  cui  Dieu  pardoint,  de  noz  pais  et 
duchié  de  Normandie,  pluseurs  noz  ennemis  et  adverseres 
aient  repaire,  passé  et  râpasse  en  alant  de  pays  a  autre.  Et 
en  passant  et  rapassant,  soient  iceulx  ennemis  survenuz 

(i)  Livaie,  Orne,  arr.  d'AIençon,  cant.  de  Carrouges. 
(2)   Saint-Evroult,   Orne,  arr.   d'Argentan,  cant.  de  La  Ferté- 
Fresnel . 
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en  Postel  dudît  exposant,  ou  ilz  aient  prins  et  emporté 
des  vivres  pour  eulx  et  leurs  chevaulx  et  autres  biens, 
dont  ilz  se  soient  repeuz  aucunes  foiz  en  sondit  hostei,  et 
autres  fois  en  autres  places,  selon  ce  qu'il  leur  venoita 
plaisir.  A  quoy  ledit  exposant  n'eust  osé  ou  peu  résister, 
tant  par  ce  quUl  estoit  loing  de  gens  de  secours  et  aide, 
qui  lui  peust  aidier,  que  parce  qu'il  doubtoit  la  prinse  et 
vengence  desdis  ennemis,  qui  ne  lui  ardissent  sa  maison, 
le  meissent  a  mort  ou  lui  feissent  autre  mal  irréparable. 
Et  aucunes  fois  soit  advenu  que,  quant  ilz  survenotent 
en  sondit  hostel  et  le  trouvoient  ou raençonnoient,  d^aven- 
ture  le  contraingnoient  a  leur  monstrer  et  enseigner 
chemin  selon  les  parties  oh  ilz  disoient  aler,  ou  le  tenoient 
avec  eulx,  quant  ainsi  Tavoient  trouvé,  pour  doubte  que 
ilz  avoient  que,  se  il  se  feust  parti  de  leur  compaigoie, 
que  icellui  exposant  ne  les  eust  livrez  ou  encusez  a 
aucuns  noz  vassaulx  et  subgez,  ce  qu'il  eust  voulentiers 
fait  se  il  eust  osé  en  son  povoir  ou  faculté.  Et  de  fait 
aient  contraint  ledit  exposant  a  leur  baillier  ou  paier  en 
acquit  d'apatis  le  feust  de  deux  lances,  auquel  appatis  ilz 
avoient  contraint  et  asubgetiz  les  autres  parroissiens  de 
ladicte  parroisse  ses  semblables.  Et  après  ces  choses  soit 
advenu,  puis  ung  an  et  demi  ença,  que  par  nuit  vindrent 
en  lostel  dudit  exposant  neuf  hommes  de  guerre  a 
cheval,  qui  se  disoient  de  la  garnison  de  la  Ferté  Bernard, 
noz  ennemis  et  desobeissans,  lesquelz  trouvèrent  ledit 
exposant  en  son  lit  et  le  prindrent  et  tindrent  ainçois  que 
il  eust  peu  s'estre  destourné  ;  et  en  sondit  hostel  furent 
certaine  espace  d'i[ce]lle  nuyt;  et  de  sondit  hostel  le 
emmenèrent  avec  eulx  esdis  bois,  esquelz  ilz  le  tindrent 
bien  longuement,  sans  ce  qu'il  se  peust  ou  sceust  départir 
d'eulx.  Lequel  exposant  dist  a  iceulx  hommes  de  guerre, 
pour  trouver  moien  d'estre  en  leur  grâce  et  afin  qu'ilz  le 


laissassent  aler,  et  aussi  pour  les  effrayer,  afin  de  eulx 
fuir  hors  dudii  pays,  que,  se  les  Anglois  venoient  en  son- 
dit  hostel,   ilz  pourroient  appertement  congnoistre  que 
eulx  ou  leurs  semblables  y  auroient  esté  et  par  tant  pour- 
roient estre  poursuis  et  prins  par  lesdis  Anglois,  dont  il 
seroit  marry  et  dolent,  cuidant  tousjours  icellui  exposant 
par  belles  parolles  leur  complaire,  afin   d'issir  hors  de 
leurs  mains  le  plus  tost  que  fere  pourroit.  Et  incontinent 
ou  bientost  après,  advint  que  les  Anglois  de  la  garnison 
de  Laigle  survindrent  en  sondit  hostel,  congneurent  et 
trouvèrent  clerement  que  lesdis  ennemis  y  avoient  esié 
nouvellement  et  de  fresche  fiente  ;  après  ce  que  ilz  orent 
a  eulx  appliqué  beufs  et  vaches  et  tout  ce  que  d'autres 
biens  ilz  porent  trouver  oudit  hostel,  vindrent  es  bois,  où 
lesdis  ennemis  tenoient  icellui  exposant,  et  par  la  frainte 
et  noise  que  menoient  lesdis  Anglois,  iceulx  ennemis 
s^en  fuirent,  nescet  ledit  exposant  où  ne  en  quelle  part,  et 
lui  mesmes  fouy  d'autre  costé,  fuiant  a  la  fureur  desdis 
Anglois,  doubtani  que,  se  en  ce  moment  ilz  l'eussent 
raencontré,  que  ilz  l'eussent  tué  et  persécuté,  ja  soit  ce 
que  pour  ce  ne  a  l'occasion  des  choses  dessusdictes  par 
son  fait,  pourchas,  induccion  ou  amonnestement  ne  se 
soit  ensuy  inconvénient,  perte  ne  dommaige  sur  aucuns 
de  nos  subgez  et   obeissans.   Pour  occasion  desquelles 
choses  ledit  exposant...,  doubtant  avoir  offensé  contre  la 
teneur  de  noz  ordonnances  et  mesmes  de  nostre  seigneurie 
en  ce  que  dit  est,  s'est  absenté,  guerpy  et  laissé  sesdis 
femme  et  enfans...  11  paiera  centsolz  tournois  qui  seront 
distribuez  aux  religieux  des  Carmes  de  nostre  ville  de 
Rouen.  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  pré- 
sentes au  bailli  de  Rouen Donné  a  Rouen,  ou  mois 

de  may,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  et  XXVI  et  de 
nostre  règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil,  estant 
en  l'eschequier.  Adam. 
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CXXXI.  —  Rouen,  mai  1426. 

Rémissioji  à  Laurent  Hue,  valet  cordonnier,  détenu 
dans  les  prisons  de  Rouen,  qui,  ayant  dépensé  tout 
son  avoir  à  soigner  sa  femme  malade,  a  quitté  finale- 
ment cette  dernière,  et  S'est  enrôlé  dans  la  bande  de 
brigandSy  commandée  par  Guillaume  Halle.  (JJ  173, 
n.  534,  fol.  255  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exfxxé 
de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelzde  Laurens  Hue, 
povre  varlet  cordouennier,  prisonnier  en  noz  prisons  de 
Rouen,  aagié  de  xxij  ans  ou  environ,  que  corne,  après  ce 
que  ledit  prisonnier  ot  esté  conjoinct  par  mariage  avecques 
la  femme  qu^il  a  de  présent  espousée,  pour  gangnier  la  vie 
de  lui  et  de  sadicte  femme,  il  se  soit  songneusement,  tout 
le  temps  de  sondit  mariage,  entremis  de  fere  sondit 
mestier  de  cordouennier,  jusques  a  la  première  sepmaine 
de  caresme  derrain  passé,  que  icellui  prisonnier,  pour  la 
desplaisancc  que  durant  sondit  mariage  il  a  eu  et  prinsen 
sadicte  femme,  pour  cause  de  ce  que  icclle  safemmechiet 
deux  ou  trois  foiz  le  jour  de  hault  mal,  et  de  plus  fort  en 
plus  fort,  pour  la  despence  qu'il  lui  a  fallu  fere  depuis 
que  icelle  il  ot  espousée  et  eu  sacompaignie,  a  la  envoyer 
et  mener  es  pèlerinages  de  Saint  Leu  d*Esserens  et  ail- 
leurs, afin  d'avoir  guerison,  et  aussi  aux  gardes  que  ledit 
prisonnier  ot  pour  garder  sadicte  femme,  en  quoy  il  avoii 
tout  despendu  le  sien  et  n'avoit  mais  de  quoy  vivre,  lui, 
de  ce  courroucié  et  par  tempiacion  de  Pennemi,  délibéra  de 
delaissier  sadicte  femme  et  aler  gangnier  partout  oti 
mieulx  il  le  pourroit  trouver  ;  et  comme  tout  désespéré  se 
parti  de  sa  maison,  et  en  soy  en  alant  par  les  champs 
tout  desconforté  trouva  en  son  chemin  ung  nommé  Huci 
du  Quesnoy,  que  on  dit  estre  Tune  des  guides  des  brigans. 
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auquel  icellui  prisonnier  compta  la  paine  et  tribulacion 
qu'il  avoit  a  cause  de  sadicte  femme  ;  et  ledit  du  Quesnoy 
lui  respondi  que  se  il  le  vouloit  croire,  il  se  yroit  rendre 
devers  Guillaume  Halle,  cappitainede  brigans,  duquel  il 
savoit  bien  le  logeis  et  oQ  il  estoit,  avecques  lequel  il 
gangneroit  plus  de  la  moictié  que  a  fere  sondit  mestier.  A 
quoy  ledit  prisonnier  a  cause  dudit  courroux  se  y  accorda  ; 
et  incontinant  le  mena  ledit  Huet  du  Quesnoy  en  ung 
hostel,  assis  en  une  valée  appellée  la  valée  de  Torcel  (i), 
ouquel  est  demourant  Josset  Woifant,  ouquel  ilz  trou- 
vèrent ledit  Guillaume  Hailé,  acompaignié  de  xv  ou 
xvj  compaignons  brigans.  Auquel  Hailé  ledit  Huet  du 
Quesnoy  dist  quMl  lui  amenoit  ledit  prisonnier,  qui  se 
rendoit  a  lui,  et  pour  ce  lui  prioit  que  icellui  il  voulsist 
recevoir  et  avoir  pour  recommandé  ;  et  icellui  Halle  lui 
respondi  que  voulentiers  le  retendroit.  Et  après  ce,  tira 
appart  ledit  Halle  ledit  prisonnier  et  lui  démanda  la 
cause  de  son  partement,  et  icellui  prisonnier  lui  recita  ce 
que  dit  est  dessus.  Et  ce  oy  par  ledit  Halle,  icellui  Halle 
fist  fere  serement  audit  prisonnier  de  le  servir  bien  et 
loyaument  et  que  de  tout  son  povoir  il  nuyroit  et  gre- 
veroit  les  Anglois  et  tous  autres  noz  subgez.  A  quoy  ledit 
prisonnier  se  soubzmist.  Et  tantost  après  ledit  Halle  bailla 
audit  prisonnier  robe,  chapperon,  chausses,  soUers,  une 
espée,  ung  arc  et  une  trousse  de  fleiches,  et  des  lors  ledit 
prisonnier  fut  a  accord  avecques  ledit  Halle  d'avoir  la 

(i)  Il  est  difficile  d'identifier  exactement  ce  nom  de  lieu,  qui 
devait  se  trouver  aux  environs  de  Cormeilles.  M.  Lefèvre-Pontalis 
fait  remarquer  avec  justesse  que,  dans  le  vallon  qui  débouche  dans 
la  Galonné,  par  la  droite,  immédiatement  au-dessous  de  Cor- 
meilles, un  grand  nombre  d'habitations  portent  ce  nom  de  la 
Vallée,  joint  à  quelque  autre  dénomination.  (Bib.  de  FEcole  des 
Chartes,  LIV,  Soç,  note  8.) 

ai 
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moictic  de  tout  ce  qu'il  pour  roi  t  gangnier.  Et  xv  jours 
après  ce  que  ledit  prisonnier  ot  esté  rendu  avecques  ledit 
Halle,  icellui  Halle,  acompaigné  dudit  prisonnier  et  ses 
autres  compaignons  estans  ou  nombre  dessusdit,  de  nuit 
se  transportèrent  en  ung  village  nommé  Beuseville  (i|, 
ouquel  furent  prins  trois  compaignons,  dont  Pun  est 
appelle  le  Vacquerel,  et  des  deux  autres  ne  scet  les  noms, 
lesquelz  icellui  Halle  fist  mener  en  certains  bois  près 
Hebertot,  ouquel  iceulx  prisonniers  furent  misa  raençon, 
c^est  assavoir  les  deux  chascun  a  Ix  escuzd^or,  et  le  tiers  a 
XX  escuz  d'or  ;  desquelles  raençons  ledit  prisonnier  en  ot 
comptant  pour  sa  part  et  butin  deux  saluz  et  ung  mouton 
d'or,  et  autant  ou  plus  en  ot  ledit  Halle,  maistre  dudit 
prisonnier  sur  ledit  butin  d'icellui  prisonnier,  en  deduc- 
cion  et  rabat  des  robe,  chausses  et  autres  vestemens  que 
lui  bailla  ledit  Halle  a  sa  venue.  Et  assez  tost  après,  fut 
icellui  prisonnier  avecques  sondit  maistre  Halle,  qui 
estoit  acompaigné  du  nombre  des  compaignons  dessus- 
nomez,  en  la  ville  de  Martainville  en  l'ostel  d'un  nommé 
Robert  le  Mcserier  ;  ouquel,  pour  ce  quMl  n^  fut  pas 
trouvé,  ledit  Halle  print  la  femme  dudit  Robert,  laquelle 
afin  de  lui  enseignier  sondit  mary  il  mist  en  gehinne  sur 
ung  banc  et  lui  fist  boire  foison  eaue,  en  lui  faisant  plu- 
seurs  griefs  et  tormens.  Et  pour  ce  que  ledit  Halle  ne  pot 
riens  avoir  de  ladicte  femme,  lui  osta  ledit  HalIé  deux 
de  ses  robes,  un  pot  de  saing  et  une  couverture  a  lit;  les- 
quelles choses  icellui  Halle  a  depuis  données,  comme  lui 
a  oy  dire  ledit  prisonnier,  mais  il  n'est  souvenant  à  qui. 
Et  depuis  fut  ledit  prisonnier  avec  sondit  maistre  Halle 
en  la  ville  de  Martainville,  en  laquelle  de  nuyt  fut  prins 
ung  nommé  Ricart  le  Bailly,  qui  estoit  en  son  hostel,  et 

(i)  Beuzevillc,  arr.  de  Font-Audemer,  ch.-l.  de  cant. 
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icellui  menèrent  es  bois  de  Hebertot,  ouquel  ledit  Ricart 
fut  raenconné  et  mis  a  raençon  a  la  somme  de  cent  escuz 
d'or  ;  ouquel  butin  ledit  prisonnier  n'ot  riens  comptant, 
et  print  son  droit  qui  lui  en  competoit  ledit  Halle,  son 
maistre,  en  rabat  des  choses  a  icellui  prisonnier  par  lui 
baillées.  Et  aussi  orent  lesdis  Halle  et  prisonnier  d^un 
nommé  Ricart  de  la  Mare,  afin  que  icellui  Ricart  ne 
feust  par  eux  prins,  c'est  assavoir  ledit  Halle  iiij  escuz 
d'or,  et  icellui  prisonnier  ung  escu^  qui  leur  furent  ap- 
portez par  Huet  du  Quesnoy  a  ung  jour  du  quaresme 
derrain  passé.  Et  le  mercredi  après  Pasquescommeniaulx 
aussi  derrain  passé  (  i),  fut  ledit  prisonnier  par  le  com- 
mandement de  sondit  maistre  avec  et  en  la  compaignie 
de  dampt  Jehan  de  Guiseville,  religieux  de  Préaux,  et 
autres  jusques  au  nombre  de  sept,  se  partirent  de  nuit  de 
leur  embusche,  et  alerent  a  l'abbaye  de  Preaulx,  en 
laquelle  ledit  dampt  Jehan  monta  es  votes  d'icclle  abbaye 
et  desdictes  votes  amena  avecques  lui  sept  des  religieux 
d'icelle  abbaye,  lesquelz  icellui  damp  Jehan  fist  mener 
par  icellui  prisonnier  et  ses  compaignonsen  certains  bois, 
esquelz  il  et  sesdis  compaignons  (2)...  exceptez  deux  qui 
furent  prins  par  la  garnison  de  Pontaudemer  et  menez  es 
prisons  dudit  lieu,  et  depuis  amenez  en  noz  prisons  a 
Rouen,  esquelles  icellui  prisonnier  est  en  fers  et  fosse  en 
très  grant  misère  et  povreté  et  grant  dangier  de  sa  vie... 
Ledit  Laurens  demourra  prisonnier  esdictes  prisons  au 
pain  et  a  Teaue  par  deux  mois  entiers,  et  avant  quMl  parte 

(i)  3  avril  1426. 

(2)  Il  y  a  évidemment  une  lacune  en  cet  endroit  du  registre. 
Cette  lacune  peut  être  facilement  comblée  à  l'aide  de  1â  rémission 
octroyée  en  avril  1426,  à  Colin  du  Quemin  (V.  plut  haut 
no  CXXIV),  où  se  trouve  racontée  cette  expédition  à  Tabbaye  de 
Préaux. 
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desdictes  prisons  fera  le  serement  de  bien  et  loyaument 
tenir  et  entretenir  la  paix  final  faicte  entre  noz  deux 
royaumes  de  France  et  d^ Angleterre  et  d'estre  nostre  bon, 
vray,  loyal  subget  et  obéissant  comme  nostre  homme  lige, 
et  de  ce  fere  baillera  bonne,  seure  et  souffisant  caucion. 
Si  donnons  en  mandement  a  noz  amez  et  feaulx  conseil- 
liers  les  gens  tenans  nostre  présent  eschequier  a  Rouen, 
au  bailli  de  Rouen...  Donné  a  Rouen,  ou  mois  de  may, 
Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  XXVI,  et  de  nostre  règne  le 
quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  des  gens 
tenens  Teschequier.  Lespine. 


CXXXU.  —  Rouen,  mai  1426. 

Rémission  à  un  boucher  de  Saint- Pierre  de  Cormeilles, 
pour  avoir  porté  des  vivres  et  des  armes  à  un  certain 
le  Vetre,  capitaine  de  brigands,  et  à  ses  compagnons, 
et  pour  avoir  cautionné  un  bonhomme  de  Brionne, 
leur  prisonnier.  (JJ  173,  n.  535,  fol.  255  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Jehan  Thomine, 
povre  homme  du  mestier  de  bouchier,  chargé  de  femme 
ençainte  et  de  pluseurs  petiz  enlans,  demourant  en  la 
parroisse  de  Saint  Pierre  de  Cormeilles  (i),  en  la  viconté 
de  Pontaudemer,  ou  bailliage  de  Rouen,  que  comme, 
par  la  crainte,  menaces  et  mandement  que  faisoit  chascun 
jour  audit  Thomine  un  nommé  le  Vetre,  capitaine  de 
origans,  ledit  Thomine,  qui  demeure  près  des  bois  et 
loing  de  toutes  forteresses,  ait  porté  a  boire,  a  mengier 
audit  Vetre  et  a  ses  compaignons,  eulx  estans  esdis  bois 
en  embusche,  par  trois  foiz  au  plus,  sans  leur  avoir  baillé 

(i)  Eure,  arr.  de  Pont-Audemer,  cant.  de  Cormeilles. 
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ou  porté  aucunes  armeures  ou  abillemens  de  guerre  ne  fait 
autre  reconfort,  sinon  seulement  [que]  par  le  mandement 
et  menaces  d'un  surnommé  Marin,  brigant  de  la  compai- 
gnie  dudit  Vetre,  ledit  Thomine  est  aie  es  bois  de  Tour- 
val  (i),  assez  près  dudit  lieu  de  Cormeilles,  où  ledit 
Marin  estoit  et  tenoit  ilec  prisonnier  ung  bon  homme  des 
panies  devers  Bryosne  (2),  lequel  prisonnier,  par  la  force 
et  crainte  dudit  Marin,  doubtant  qu'il  ne  le  tuast,  pleiga 
de  sa  raençon  ou  de  partie- d'icelle,  et  lui  encharga  ledit 
Marin  que  pour  icelle  pleigerie  il  lui  apportast  ung  marc 
d'argent,  iiij  livres  de  pouldre,  une  pièce  de  fustaine  et 
des  linges  robes.  Et  depuis  ce,  pour  ce  que  ledit  Thomine 
ne  faisoit  aucune  diligence  de  porter  les  choses  dessusdites 
audit  Marin,  icellui  Marin  ait  depuis  mandé  et  fait  savoir 
par  pluseurs  fois  audit  Thomine  que,  s'il  ne  les  lui  por- 
toit,  il  le  courrouceroit  du  corps.  Pour  doubte  desquelles 
menaces,  icelluiThommineeust  acheté  et  misensonhostel 
iceulx  marc  d*argent,  fustaine,  pouldre  et  linges  robes, 
qui  par  les  gens  de  la  garnison  du  Pontaudemer  ont  esté 
trouvez  en  sondit  hostel.  A  l'occasion  desquelles  choses, 
icellui  Thommine,  doubtant  fureur  de  justice...  s'est 
defTouy  et  absenté  dudit  pais. . .  Si  donnons  en  mande- 
ment par  ces  présentes  a  noz  amez  et  feaulx  conseilliers 
les  gens  lenens  et  qui  tendront  nostre  eschequier  de  Nor- 
mandie, au  bailli  de  Rouen. . .  Donné  a  Rouen, ou  mois 
de  may,  Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  six,  et  de  nostre 
règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  des 
gens  tenans  Teschequier.  Lespine. 


(i)  Il  n'y  A  p&^  àc  lieu-dit  de  ce  nom  aux  environs  de  Cormeilles. 
Il  s'agit  peut-être  ici  de  Tourville,  près  Pont-Audemer,  village  assez 
rapproché  également  de  Brionnc . 

(2)  Brionne,  Eure,  arr.  de  Bernay,  ch.-l.  de  cant. 
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CXXXIII.  —  Rouen,  mai  1426. 

Rémission  à  Jeannin  Beaudouin,  tanneur,  enfermé  dans 
les  prisons  de  Pont-Audemer^  pour  avoir  pris  part 
aux  expéditions  de  la  bande  de  brigands  commandée 
par  Guillaume    Halle.    (JJ    173,   n,  157,  fol.  256 

verso.)  (i). 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  des  parens  et  amis  charnelz  de  Jehannin  Beau- 
douyn,  tenneur  aagiédexviij  ans  ou  environ,  détenu  pri- 
sonnier en  noz  prisons  de  Pontaudemer,  que  comme 
puis  nagaires  ledit  prisonnier  se  soit  acointé  d^une  jeune 
femme  nommée  Yolete,  lors  demourant  en  la  parroisse 
de  Cormeilles,  en  laquelle  ledit  Baudouyn  estoit  sembla- 
blement  demourant,  faisant  sondit  mestier  de  tanneur. 
Laquelle  Yolete,  pour  ce  que  ledit  prisonnier  ne  la  vou- 
loit  enconvenancier  par  mariage,  se  tray  par  devers  ung 
capitaine  de  brigans,  nommé  Halle,  qu^elledisoitestre  son 
nepvcu,  et  lui  donna  a  entendre  que  ledit  prisonnier 
qui  Tavoit  convenancée  par  mariage  ne  la  vouloit 
espouser  ne  tenir  lesdictes  convenances.  Pour  quoy 
ledit  Halle,  brigant,  et  autres  ses  compaignons  et 
complices  menacèrent  et  firent  savoir  audit  prisonnier 
que  ilz  le  tueroient  ou  mehaigneroient  se  il  ne  espousoit 
ladicte  Yolecte.  Lequel  prisonnier,  ce  venu  a  sacongnois- 
sance,  craingnant  la  fureur  desdis  brigans,  s'est  deCFouy 
et  absenté  par  certain  temps  dudit  pais.  Et  depuis,  veant 
qu1l  ne  povoit  fere  sondit  mestier  ne  marchandise  et  qu'il 
ne  savoit  ailleurs  où  aler  sinon  en  ladiae  ville  de  Cor- 
mcilles,  fist  parler  a  ladicte  Yolecte,  en  lui  priant  qu'elle 
se  voulsist  déporter  et  tant  fere  devers  lesdis  brigans qu'ilz 

(i)  Voir  plus  haut,  n*  CXXIV,  la   réinisaion  octroyée,  en  arril 
1426,  à  Colin  du  Qucmin,  également  tanneur  à  Cormeillet. 
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le  laissassent  estre  et  demourer  paisiblement  en  icelle 
ville  de  Cormeilles,  sans  lui  fere  aucun  mal  ou  des- 
plaisir. Laquelle  respondi  que  riens  n'en  feroit  sans 
parler  a  sondit  nepveu  Halle,  brigant  dessusnommé,  et 
qu'il  alast  parler  à  lui,  ou  elle  le  feroit  destruire.  Pour 
doubte  desquelles  menaces,  icellui  Baudouyn  par  non 
sens,  lui  mal  adverti,  conseillé,  et  par  temptacion  d'ennemi, 
ala  devers  iceulx  brîgans,  c'est  assavoir  devers  ledit  Halle 
et  autres  ses  compaignons,  et  incontinant  qu*il  y  fut 
arrivé,  le  contraingnirent  a  convenancier  et  fermer  par 
mariage  icelle  Yolete,  et  tist  l'un  d'iceulx  brigans  lesdictes 
convenances  et  fermailles.  Et  ce  fait,  fut  icellui  Baudouin 
contrainct  par  lesdis  brigans  a  leur  fere  serement  de  les 
servir  bien  et  loyaument  tenir  leur  parti  et  estre  et  demou- 
rer avecques  culx  ;  ce  qu'il  fist  plus  par  crainte  que  autre- 
ment. Et  tantost  après  qu'il  se  fut  ainsi  rendu  avecques 
lesdis  brigans,  pour  ce  qu'il  estoit  venu  a  sa congnoissance 
que  un  nommé  Colin  du  Quemin,  demeurant  audit  lieu 
de  Cormeilles,  repairoit  et  frequentoit  avecques  ladicte 
Yolecte,  se  partit  des  bois  oti  il  estoit  en  embusche  avec- 
ques iceulx  brigans  et  s'en  ala  en  icelle  ville  de  Cormeilles, 
en  intencion  de  batre ou  villener  ledit  Colin;  mais  icellui 
Colin,  incontinant  qu'il  apperceut  ledit  Baudouyn,  se 
bouta  en  une  maison,  dont  par  tant  icellui  Baudouyn  ne 
lui  pot  fere  aucun  mal,  et  d'ilec  s'en  ala  en  l'estable  du 
père  dudit  Colin  et  ou  despit  d'icellui  Colin,  tua  ung 
cheval  qu'il  y  trouva,  et  lequel  appartenoit  audit  père 
dudit  Colin,  et  de  là  s'en  retourna  esdiz  bois  avec  lesdis 
brigans,  où  il  a  esté  par  l'espace  de  trois  sepmaines  ou 
environ.  Pendant  lequel  temps,  par  le  commandement 
d'iceulx  brigans,  ausquelz  il  n'osoit  désobéir,  et  doubtant 
leur  fureur,  par  ce  que  souventesfois  depuis  qu'il  se 
rendi  avecques  eulx  lui  ont  dit  qu'il  nes*estott  pas  rendu 
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a  eulx  en  intencion  de  y  demourer,  et  que  s^ilz  veoientou 
appercevoient  qu'il  feist  aucun  semblant  de  soy  panirde 
leur  COmpaignie,  qu'ilz  le  tueroient,  a  esté  avecques 
iceulx  brigans  a  prendre  certains  povres  hommes  labou- 
reurs du  pais  de  là  environ  de  ladicte  ville  de  Cormeilles, 
lesquelz  furent  misa  certaine  raençon,  dont  pour  sa  part 
et  butin  et  de  tout  le  temps  qu'il  a  esté  avecques  iceulx 
brigans,  il  n'a  eu  que  trois  escuz  et  .j.  mouton  dbr.  Et 
derrainement  lesdis  brigans,  maistres  dudit  Baudouyn, 
distrçnt  a  icellui  Baudouin  et  cinq  autres  de  leurs  variez 
que  ilz  alassent  avecques  le  moyne  de  Preaulx,  compai- 
gnon  d'iceulx  maistres  brigans,  et  feissent  ce  qu'il  leur 
diroit,  et  qui  le  refuseroit  ilz  le  courrouceroient.  Pour 
doubtc  desquelles  menaces,  ledit  Baudouin  ala  avec  ledit 
moine  et  cinq  autres  en  sa  compaignie  en  ladicte  abbaye 
de  Preaulx,  en  laquelle  abbaye  icellui  moyne  print  sept 
des  religieux  dudit  lieu,  lesquelz  ilz  emmenèrent  prison- 
niers, afin  que  par  le  moien  de  ladicte  prise  iceulx  moynes 
feissent  délivrer  ung  autre  moyne  de  ladicte  abbaye,  que 
faisoit  détenir  prisonnier  Tabbc  d*icellui  lieu  au  Pontau- 
demer.  Et  ce  mesmes  jour  ledit  Baudouyn  et  sesdis  com- 
paignons,  exceptez  deux  qui  se  eschapperent,  furent  prins 
et  menez  prisonniers  en  nosdictes  prisons  du  Pontaude- 
mer,  où  il  est  es  fers  en  vil  prison. . .  Si  donnons  en  man- 
dement par  ces  présentes  a  nozaniez  et  feaulx  conseilliers 
les  gens  tenans  et  qui  tendront  nostre  eschequier  de  Nor- 
mandie, aux  bailliz  de  Rouen  et  de  Caux...  Donné  a 
Rouen,  ou  mois  de  may,  Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  vint 
six,  et  de  nostre  règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy, 
a  la  rclacion  des  gens  tenans  Tcschequier.  Lespine. 
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CXXXIV.  •»  Paris,  mai  1426. 

Rémission  à  Richard  Pierre,  sergent  fieffé  au  bailliage 
de  Cotentin,  pour  avoir  tué,  en  le  poussant  bru- 
talement contre  un  mur,  un  individu  du  Pont- 
Flambard,  qu'il  contraignait  à  venir  devant  le 
vicomte  de  Coutances,  afin  de  s'acquitter  du  paie- 
ment delà  taille,  (JJ  173,  n.  542,  fol.  259  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Richard  Pierre,  nostre  sei^ent 
fieffé  ou  bailliage  de  Coustantin,  de  nostre  pays  de  Nor- 
mandie, aagié  de  xl  ans  ou  environ,  chargié  de  femme  et 
de  pluseurs  petiz  enfans,  contenant  que,  puis  xv  jours 
ença  ou  environ,  lui  feust  commandé  et  enjoinct  par  le 
viconte  de  Coustances  qu^il  contraingnist  les  habitans  et 
parroissiensy  demourans  es  mectes  de  sa  sergenterie, 
qu'ilz  feissent  mener  ou  charier  certaine  quantité  de  voic- 
tures  ou  charretées  de  chaulx  a  Saint  James  de  Bevron 
pour  la  fortiffier  et  emparer,  lequel  Heu  ou  place  a  esté 
dommage  et  desemparé  par  les  ennemis  qui  nagaires  ont 
tenu  le  siège  devant,  comme  il  est  notoire  (i),  et  aussi 
qu^ilzpaiassent  leur  assiete  de  certaine  taille  imposée  de 
par  nous  audit  pays.  Et  pour  ce  que  de  fere  fere  ce  que 
dit  est  ou  ladite  contrainte  ledit  suppliant  avoit  autreffois 
esté  blasmé  ou  reprins  par  ledit  viconte,  et  en  obéissant 
a  sondit  commandement  ou  injonccion  icellui  suppliant 
se  transporta  ou  lieu   de  la  chappelle  du   Pont  Flam- 


(i)  Allusion  au  siège  de  Saint-James,  en  1426,  par  les  Français 
que  commandait  le  connétable  de  Richement.  Le  siège  commença 
vers  le  ^b  février  et  se  termina  le  6  mars.  Lea  Français  durent  se 
retirer  sans  avoir  pu  prendre  la  place.  (Abbé  M^nard,  Histoire  de 
Saint-James-de-Beuvron,  p.  121- 127.) 
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bart  (  i),  qui  est  es  mectes  de  sadicte  sergenterie,  et  ouquel 
lieu  s*adreça  par  devers  Huet  Terrier  et  Robin  Beaucbief, 
demourans  ylec,  ausquelz  il  fist  commandement  qa^ilz 
feissent  ce  que  dit  est  ou  quUlz  Ten  vensissent  descfaargier 
par  devers  ledit  viconte.  Et  depuis  arrivèrent  ou  se  trou- 
vèrent les  dessusnommez  Terrier  et  Beauchief  en  la 
parroisse  de  Langueronne,  où  ilz  se  boutèrent  en  une 
taverne,  en  laquelle  ilz  beurent  avec  ledit  suppliant  et  ilz 
despendirent  dix  solz  tournois  ;  laquelle  somme  les  dessus- 
dis  Terrier  et  Beauchief  vouldrent  paier,  en  depriant 
audit  suppliant  qui  là  estoit  qu^il  se  déportait  de  les 
mener  en  prison  et  qu'il  les  laissast  aler.  A  quoy  ledit 
suppliant  sergent  leur  dist  et  respondi  qu^il  n^en  feroit 
riens  et  qu^il  paieroit  son  escot  et  qu'ilz  voulsissent  des- 
charger par  devers  ledit  viconte,  en  disant  oultre  audit 
Terrier  qu'il  s'en  vendroit  avec  lui  en  prison  et  qu'il  fai- 
soit  pour  néant  Tivre.  Et  finablement  après  pluseurs 
parolles  rioteuses  et  ramponneuses,  ledit  sergent  bouta 
ledit  Terrier,  qui  là  estoit  en  estant  et  en  estrivant,  de  ses 
braz  ou  de  ses  mains  contre  une  paroy  et  telement  que 
en  ce  faisant  chut  ledit  Terrier  entre  ladite  paroy  et  une 
fourme  qui  là  estoit  ;  et  après  ce  qu'il  fut  cheu,  pour  ce 
que  ledit  sergent  cuidoit  que  ledit  Terrier  feist  et  faingnist 
estre  yvre,  le  frappa  ou  bouta  par  deux  fois  de  ses  piez 
contre  les  siens,  en  lui  disant  teles  parolles  ou  sendblables: 
a  Ne  fay  ja  Pivre,  car  tu  vendras  en  prison.  »  Et  onques 
puis  ledit  Terrier  ne  leva  d'ilec  et  y  ala  de  vie  a  trespasse- 
ment...  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes 
présentes  a  nostre  bailli  de  Coustantin . . .  Donné  a  Paris, 
ou  mois  de  may,  Tan  de  grâce  mil  quatre  cens  et  vint 
six,  et  de  nostre  règne  le  quart.  Ainsi  signé:  Es  requesies 

(i)  Comm.  de  Lengronne,  Manche,  arr.  de  Coutances^  cant.  de 
Gavray. 
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par  vous  tenues,  esquelles  les  evesques  de  Beauvaisetde 
Noyon,  les  seigneurs  de  Rancé  et  de  Qamecy  et  autres 
estoient.  Fontenot. 


CXXXV.  —  Rouen,  14  mai  1426. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Torquesne  et  à  son  fils 
qui  ont  été  faits  prisonniers  par  les  brigands^  et  qui, 
pour  obtenir  un  rabais  de  40  écus  sur  les  cent  écus 
d'or  auxquels  ils  avaient  été  rançonnés,  ont  aidé  les- 
dits  brigands  à  s^emparer  de  Jean  Vipart,  écuyer, 
un  soir  quHl  revenait  des  champs  à  son  hôtel,  (JJ  173, 
n.  520,  fol.  248 recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Guillaume  Dunel,  povre  labou- 
reur de  la  parroisse  de  Torquesne  (i)  et  Pierre,  son  filz, 
contenant  comme,  puis  deux  ans  ença  ou  environ,  ilz 
eussent  esté  prins  de  nuyt  en  leurs  maisons  par  Guil- 
laume de  Brevedent,  escuier,  et  autres  brigans  en  sa  com- 
paignie,  noz  ennemis  et  adverseres,  et  menez  es  bots  loing 
de  leurs  maisons,  telement  que  ilz  ne  savoient  où  ilz 
estoient  pour  ce  qu^ilz  avoient  esté  bandez  ;  où  ilz  furent 
tenuz  Tespace  de  xv  jours  ou  environ,  inhumainement 
traictieK  par  iceulx  brigans,  telement  qu'il  leur  convint 
eulx  mectre  a  raençon  a  la  voulenté  d'iceulx  brigans,  qui 
icelle  declairerent  a  cent  escuz  d^or,  et  appointèrent 
iceulx  brigans  que  lesdis  supplians  leur  feroient  prendre 
ou  seroient  moyens  de  trouver  moyen  de  prendre  Jehan 
ViparCy  escuier,  Tainsné  (2),  et  se  prios  estoit,  desdis  cent 

(i)    Le  Torquesne,  Calvados,  an*,   de  Pont-rEvêque,   cant.   de 
Blangy. 
(2)  D'après  M.  G.  Lefbvrb-Pontalis  {La  Guerre  4e  Partisans 
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escuz  leur  relacheroient  xl  escuz,  et  se  ilz  ne  le  vouloient 
ainsi  fere,  ilz  les  feroient  mourir.  Par  quoy  lesdis  prison- 
niers, pour  eschevera  la  mort  et  mesmement  ledit  filz,  accor- 
dèrent que  icellui  filz  yroit  en  la  compaignie  desdis  bri- 
gans  en  Tostel  dudit  Vipart,  et  leur  administreroit  voye 
au  mieulx  que  il  pourroit  fere.  Et  de  fait,  contre  son  gré 
et  voulenté,  fut  vestu  d'un  de  leurs  habizou  robes,  doub- 
lant la  mort,  dont  toujours  le  menassoient,  les  mena  en 
une  carrière  en  ung  bois  auprès  de  Tostel  dudit  Vipart, 
oîi  ilz  furent  ung  jour  entier  jusques  au  soir.  Et  sur  le 
soir,  environ  soleil  rescousant,  ainsi  que  ledit  Vipart 
venoit  des  champs  de  veoir  ses  ouvriers,  qui  aoustoient 
et  labouroient,  son  cheval  sur  quoy  il  venoît  commença 
a  hennir;  et  demandèrent  lors  lesdis  brigans audit  Pierre 

etc.,  BibL  de  VEc.  des  Chartes^  LIV,  499),  Jean  VifMirt  aurait  été 
receveur  des  aides  en  la  vicomte  d'Auge  ;  et  on  le  trouverait  encore 
titulaire  de  ces  fonctions  depuis  143 1  jusqu'à  la  fin  de  ToccufMition 
anglaise.  A  la  date  du  16  juin  1428,  il  est  qualifié  du  titrede  subs- 
titut en  la  vicomte  d'Auge  de  maître  Robert  de  Croismare,  procu- 
reur du  roi  au  bailliage  de  Rouen,  et  c'est  en  cette  qualité  qu'il 
prend  part  à  Tinformution  faite,  en  la  cohue  de  Pont-l'Evêque,  par 
Durand  de  Thieuvillc,  lieutenant  de  Jean  Salvain,  bailli  de  Rouen, 
au  sujet  de  la  tieffcrme  d'Angerville,  que  les  religieux  de  Beau- 
mont-cn-Auge  prétendaient  trop  chargée  vis-à-vis  du  roi.  (Akch. 
Nat.,  P  1910^,  n.  iQDoy.)  Le  ler  novembre  1453,  un  certain  Jean 
Vipart  rend  aveu  au  roi  Charles  VII  pour  le  fief  de  Vièvre,  en  la 
paroisse  de  Saint-Etienne-dc-Lallier,  vicomte  de  Pont-Audemer. 
(Ibid.,  P  3o3,4«part.,  fol.  18  recto.)  On  trouve  un  autre  Jean  Vippart, 
licencié  en  droit  canon,  prêtre  du  personnage  de  Prcdauge,  comme 
officiai  de  Tarchcvcque  de  Rouen,  en  1412,  141 3,  aux  gages  de 
160  livres  par  an.  M.  de  Beaurepaire  nous  apprend  qu'il  fut  destitué 
pour  avoir  permis  d'ensevelir  en  terre  sainte,  à  Noirc-Dame-de-la- 
Ronde,  le  corps  du  clerc  de  la  ville,  Jean  Mignot,  qui  s'était  pendu. 
Invent,  somm,  des  Arch.  départ,  delà  Seine^Inférieure^  G.  tome  II, 
Introd.,  p.  V.) 
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Dunel  quel  cheval  c'estoit  qui  hannissoit,  et  il  leur  dist 
que  c'estoit  le  cheval  dudit  Vipart.  Et  adonc  lesdis  bri- 
gans  lui  distrent  en  ceste  nïâniere  :  «  Nous  ne  le  faul- 
drons  pas  a  avoir.  »  Et  ledit  Pierre  dist  que  non.  Et  adonc 
saillirent  et  prindrent  ledit  Vipart,  incontinent  ou  assez 
tost  qu^il  fut  descendu  de  dessus  sondit  cheval,  et  le  menè- 
rent au  bois  oti  estoit  ledit  Guillaume  Dunel.  Et  quant 
ilz  furent  arrivez  au  bois,  defiferrerent  ledit  Guillaume 
et  enferrèrent  ledit  Vipart,  et  rebâtirent  ausdis  supplians 
lesdis  xl  escuz  sur  ladicte  somme  de  cent  escuzderaençon. 
Et  depuis  que  iceliui  Vipart  fut  ainsi  prins  et  mené  audit 
bois,  ledit  Guillaume  Dunel,  le  père,  demoura  prison- 
nier par  trois  jours  ou  environ,  et  jusques  a  ce  que  ledit 
Pierre  son  filz  lui  apporta  xl  escuz  ;  et  ledit  Vipart  les 
pleiga  de  vint  escuz  ;  et  adonc  orent  congié,  et  paia  ledit 
Viparc  ausdis  brigans  cent  escuz  en  or  ;  et  du  surplus  de 
sa  raençon,  qui  montoit  grant  finance,  bailla  son  frère  en 
pleige  dealer  en  leur  compaignie  a  la  foneresse  du  Mans, 
qui  lors  estoit  occuppée  par  noz  ennemis,  lequel  pleige  fut 
rescoux  par  les  Anglois,  et  pluseurs  dMceulx  brigans  prins. 
Et  ont  tousjours  iceulx  supplians  depuis  fait  leur  labour 
et  demeuré  en  leur  lieu  paisiblement,  jusques  environ 
XV  jours  ença  que  Tun  desdis  brigans,  qui  a  esté  prins,  les 
a  accusez  de  ce  que  dit  est.  Et  f)our  ce,  doubtans  qu^ilz 
ne  soient  de  ce  poursuiz,  se  sont  absentez  de  leur  hostel 
puis  lesdis  XV  jours  ença  ou  environ,  où  ilz  n^oseroient 
jamais  converser  ne  retourner  bonnement. . .  Si  donnons 
en  mandement  par  la  teneur  de  ces  présentes  au  bailli  de 
Rouen,  au  viconte  d'Auge .. .  Donné  a  Rouen,  le 
xxiiij*  jour  de  may.  Tan  de  grâce  mil  CCCCXXVI,  et  de 
nostre  règne  le  I1II«»«.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil,  estant 
en  Teschequier.  Floury. 
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CXXXVI.  -  Paris,  juin  1416. 

Rémission  à  Colin  le  Marinel,  l'aîné,  de  Saini-Sarnson' 
sur-Risle,  qui,  dans  la  rixe  survenue  entre  les  Mari- 
nel et  les  du  Port,  à  propos  d^un  fossé  séparant  leurs 
héritages,  a  frappé  d'une  pelle  ferrée  ses  adversaires, 
dont  l'un  a  été  tué  et  Vautre  est  en  danger  de 
mort,  (JJ  173,  n.  423,  fol.  202  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye  l'umble 
supplicacion  de(k>lin  le  Marinel,  Fainsné,  aagié  de Ixx  ans 
ou  environ,  foible  home  et  fort  débilité  de  ses  membres 
pour  cause  de  sondit  ancien  aage,  demourant  en  la  par- 
roissede  Saint  Sanson  surRille  (  i),  ou  bailliagcde  Rouen, 
et  de  Colin  le  Marinel,  son  filz,  demourant  avec  lui  en 
ladicte  parroisse,  aagié  de  xxv  ans  ou  environ,  contenant 
que  jasoit  ce  que  audit  Colin  le  Marinel  compete  et 
appartiengne  de  son  héritage  certaine  pièce  de  terre  labou- 
rable, assise  ou  terroir  de  ladicte  parroisse,  près  de  cer- 
taine autre  pièce  de  terre,  appartenant  a  feu  Colin  du 
Port,  entre  lesquelles  deux  pièces,  de  terre  a  ung  fossé  qui 
départ  et  sépare  lesdictes  deux  terres,  et  lequel  fossé  on  dit 
appartenir  audit  Colin  le  Marinel,  Tainsné,  au  moins, 
quoyque  ce  soit,  lui  en  appaniengne  la  moiaié;  néant- 
moins  puis  ung  mois  ença,  ainsi  corne  lesdis  supplians, 
Robin  des  Hayes,  gendre  dudit  le  Marinel,  Tainsné,  et 
Jehan  le  Marinel,  son  nepveu,  estoient  oudit  fossé 
pour  icellui  redrecieret  mectre  a  point,  corne  autresfois 
avoit  fait  sans  aucun  contredit  ou  débat,  afin  que  les 
eaues  qui  y  agoutent  s'en  puissent  promptement  aler  et 
vuider,  pour  le  dommage  et  inconvénient  qui  s'en  povoit 
ensuir,  icellui  feu  Colin  du  Port  et  Robin  du  Port,  son 

(i)  Saint-Samson-la-Roque,  Eure,  arr.  de  Pont-Audemer,   cant. 
de  Q.uillebeuf. 
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filz,  meuz  de  leurs  voulentez  desraisonnablesy  vindrent 
asaillir  lesdis  Jehan  le  Marinel  et  des  Hayes  qui  curoient 
ledit  fossé;  et  après  pluseurs  parolles^  icellui  Jehan  le 
Marinel,  doubtant  la  fureur  desdis  du  Port,  s'en  cuida 
fouir.  Et  ainsi  quMl  cuidoit  yssir  hors  dudit  fossé,  ledit 
feu  Colin  du  Port  le  frappa  d^unes  tenailles  de  bois  et 
Tabati  a  terre  corne  tout  mort,  en  renyant  Dieu  et  en 
disant  qu'il  auroit  tous  les  Marineaulx.  Quoy  voyant, 
ledit  Colin  le  Marinel,  Tainsné,  meu  d'amour  naturelle  et 
doubtant  ledit  Jehan  Marinel,  son  nepveu,  estre  mort  et 
occis,  se  approucha  d'icellui  Jehan  le  Marinel,  pour  le 
secourir  ;  et  lui  approuché,  iceulx  Colin  et  Robin  du  Port 
frappèrent  sur  lui  de  leurs  tenailles  de  bois  pluseurs  cops 
et  colées  et  tant  qu^ilz  Pabatirent  a  terre.  Pour  laquelle 
cause,  ledit  Colin  le  Marinel,  le  jeune,  semblablement 
meu  d'amour  naturelle,  voyant  sesdis  père  et  cousin  estre 
ainsi  batuz  et  affoliez  par  lesdis  du  Port,  doubtant  aussi 
qu'ilz  ne  le  tuassent  et  meissent  a  mort,  s'aproucha 
desdis  du  Port  et  revancha  sesdis  père  et  cousin.  Et  en  ce 
faisant,  se  releva  sondit  père,  qui  estoit  abatu  a  terre,  et, 
lui  relevé,  defendi  a  sondit  filz  et  aussi  audit  du  Port  que 
plus  ne  s'entremeffeissent  ne  bateissent  Tun  Tautre,  sur 
peine  de  cry  de  haro  ;  dont  lesdis  du  Port  ne  vouldrent 
riens  fere,  mais  percevererent  a  frapper  où  ilz  povoient  sur 
lesdis  supplians  et  des  Hayes.  Pour  laquelle  cause,  ledit 
Colin  le  Marinel  Tainsné,  voyant  leur  mauvaise  voulenté, 
dist  audit  Colin  son  filz,  des  Hayes  et  Jehan  le  Marinel 
ces  mots  ou  semblables  en  substance  :  «  Mes  gens,  défen- 
dez vous  ou  nous  sommes  mors  !  >  Après  lesquelles 
paroles  ainsi  dictes,  ledit  feu  Colin  du  Pon  et  une  femme 
nommée  PerréePAbbesse,  qui  ylecques  estoit  venue  et  qui 
estoit  la  concubine  dudit  Robin  du  Port,  se  approuche- 
rent  dudit  Colin  le  Marinel  Tainsné,  et  lui  donna  ledit 
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du  Port  pluseurs  cops,  telement  qu^îl  Pabati  a  terre  ;  et 
lui  ainsi  abatu,  icelle  femme  le  tint  tant  qu'il  le  batoit,et 
là  le  laissèrent  corne  tout  mon.  Et  ce  fait,  crièrent  et 
distrent  a  haulte  voix  audit  Colin  le  Marinel,  le  jeune, 
ces  mots  ou  en  effea  :  «  Nous  avons  ton  père,  nous  te 
aurons  après  f  >  Et  commancerent  a  frapper  sur  lui.  Pour 
quoy  ledit  Colin  le  Marinel,  le  jeune,  soy  voyant  en  tele 
neccessité,  dist  audit  Robin  des  Hayes,  qui  a  espousée 
sadicte  suer,  que  s'il  ne  lui  aidoit  il  le  renioit  a  frère  et 
a  serourge.  Kt  adoncques  ledit  des  Hayes,  meu  pareille-. 
ment  d*amour  naturelle  et  voyant  Toultrage  et  oultrecui- 
dance  desdis  du  Port,  se  approucha  dudit  Robin  du  Pon 
et  le  frappa  d'une  pelle  ferrée  qu'il  tenoît  par  la  teste.  Et 
avecques  ce,  fut  frappé  tant  par  lui  que  par  lesdis  sup- 
plians  de  pluseurs  autres  cops,  et  aussi  fut  ledit  Colin  du 
Port.  Et  sur  ce  débat  vindrent  leurs  femmes,  qui  les 
départirent  ;  et  eulx  ainsi  departiz  s'en  alerent  chascun  a 
son  hostel.  Et  tantost  après  lesdis  supplians  et  des  Hayes 
s'en  alerent  au  Pontaudemer,  devers  nostre  viconte  dudit 
lieu,  de  quelle  viconté  ilz  sont  resseans  (i),  eulx  rendre  a 
justice  fere  leur  plainte  et  bailler  pleiges  d'ester  a  droit. 
Mais  pour  ce  que  ledit  Colin  le  Marinel  Tainsné  estoit  très 
cnormeement  blecié,  ne  s'en  pot  retourner  et  demoura 
audit  Pontaudemer.  Et  depuis  ce,  c'est  assavoir  le  lende- 

(i)  La  terre  de  Saint-Samson,  appartenant  à  l'évêque de  Dol,  rele- 
vait de  la  scrgcnteric  de  Quillebeuf,  en  la  vicomte  de  Pont-Aude- 
iner.  Voir  raveu  et  dénombrement  de  Richard,  évéque  de  Doï, 
S  juin  1392.  (Arch.  Nat.  P.  Soy,  fol.  43  verso.)  Le  a8  mai  1426, 
le  tiet  et  terre  de  Saint-Samson,  confisqué  par  suite  de  Tabsence  et 
rébellion  de  l'évcque  de  Dol,  avait  été  adjugé  par  Lyon  Baudoin, 
lieutenant  général  de  Jean  d*Obeaux,  vicomte  du  Pont-Authou  et 
du  Poni-Audemer,  à  Thomas  Cauvin,  pour  le  prix  de  60  1. 1.  par  an, 
pour  une  durée  de  trois  années,  à  partir  de  la  Saint-Michel  1426. 
(Ibid.  P  1910»,  n.  195 1 5.) 
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main  qu'il  fut  arrivé  audit  Pontaudemer,  vindrent  nou- 
velles que  ledit  Colin  du  Port  estoit  aie  de  vie  a  trespas- 
sement,  et  ledit  Robin,  son  frère,  en  péril  et  dangierde 
mort.  Et  combien  que  lesdis  du  Port  aient  en  ceste  partie 
esté  aggresseurs,  ce  non  obstant  ledit  Colin  le  Marinel 
Tainsné  a  esté  et  est  pour  ceste  cause  très  durement  détenu 
prisonnier  en  noz  prisons  dudit  Pontaudemer.  Et  au 
regard  dudit  Colin  le  Marinel,  le  jeune,  il  s'est  absenté  du 
pais. . .  Si  donnons  en  mandement  aux  bailli  de  Rouen 
et  viconte  du  Ponteaudemer. . .  Donné  a  Paris,  ou  mois 
de  juing,  Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  XXVI,  et  de  nostre 
règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion 
du  Conseil.  Fontenoy. 


CXXXVII.  —  Paris,  juin  1426. 

Rémission  à  Jean  Canu,  de  Montrabot,  pour  le  meurtre 
du  valet  d*un  homme  d'armes  anglais^  qui  lui  avait 
ravi  le  plus  beau  de  ses  agneaux  et  qui  avait  en  outre 
frappé  brutalement  son  filSj  jeune  enfant  de  six  à 
sept  ans.  (JJ  i73,  n.  426,  fol.  2o3  verso.) 

Henry,  etc  ,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  des  femme,  enfans,  parens  et  amis 
charnelz  de  Jehan  Canu,  aagié  de  xxx  ans  ou  environ, 
povre  homme  laboureur  de  bras,  gangnant  ses  journées, 
chargiéde  sesdis  femme  et  enfans,  demourant  en  la  par- 
roisse  de  Mont  Raimbot  en  la  viconté  de  Bayeux  (  i  ),  con- 
tenant come,  environ  le  xv«  jour  d'avril  derrain  passé, 
icellui  Jehan  Canu  et  un  sien  petit  iilz  et  jeune  enfant 
nommé  Perrin,  de  Taage  de  six  a  sept  ans  ou  environ, 

(i)  Montrabot,  Manche,  arr.  de  Saint-Lô,  cant.  de  Torigni. 

%3 
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feussent  aux  champs  de  ladicte  parroisse  de  Mont  Raim- 
bot,  où  ilz  gardoient  certaine  quantité  de  brebis  et 
d  aigneaulx,  dont  ledit  Jehan  Canu  avoit  partie  a  mectayc- 
rie  entre  lui  et  Jehan  Phelipe,  prestre,  et  l'autre  partie 
desdictes  brebiz  et  aigneaux  il  gardoit  a  louage  pour  un 
sien  frère  demourant  en  la  parroisse  de  Courmou- 
lin  (i).  Et  ainsi  que  ledit  Jehan  Canu  et  sondit  filz 
gardoient  lesdictes  brebis  et  aigneaulx,  comme  dit  est, 
survint  par  devers  eulx  ung  nommé  Regnault,  de  langue 
trançoise,  de  Taage  de  xx  a  xxiiij  ans  ou  environ,  soy 
disant  varlet  ou  serviteur  de  Jehan  Clefton  (2),  aogloiz, 
icellui  Regnault  garny  d'espée,  d^arc  et  de  trousse  de 
fleiches  et  monté  a  cheval.  Lequel  Regnault  dist  audit 
Jehan  Canu  moult  cruellement  qu'il  convenoit  qu'ail  lui 
baillast  ung  de  ses  aigneaulx  ;  et  icellui  Jehan  Canu 
respondi  audit  Regnault  qu'il  ne  pourroit  prendre  ledit 

(i)  Cormolain,  Calvados,  arr.  de  Bayeux,  cant.  de  Caumont 
(2)  Le  7  mai  14 18,  Henri  V  confère  à  Jean  Clifton,  l'office  de 
connétable  du  château  de  Hambye.  (Bréquigny,  Rôles  Norni.  et 
Franc. j  n.  i36.)  Par  lettres  datées  du  Camp  devant  Melun,  le 
8  octobre  1420,  il  lui  donne  tous  les  héritages,  d'une  valeur  annuelle 
de  600  écus,  que  possédaient  dans  les  bailliages  de  Caen,  Cotentin 
et  Alcuyon  Jean  de  la  Haie  de  Beaucoudray  et  Jeanne  Grosparmy, 
sa  mère.  (Ibid.  n.  870—  Arch.  Nat.  P  19181,^34776.)  Le  ao  jan- 
vier 1423  (n.  st.),  Jean  de  Clifton,  chevalier,  capitaine  du  chflteau 
et  de  la  ville  de  Vire,  reconnait  avoir  reçu  de  Richard  Wydeville, 
trésorier  général  de  Normandie,  certaines  sommes  en  prêt  par  les 
mains  île  Jean  Auzeré,  vicomte  de  Vire,  Thomas  Harden,  ex-rece- 
veur du  quatrième  de  la  ville  et  viconté  de  Caen,  et  Jean  Seynt, 
écuyer,  receveur  de  Normandie.  (Bourde  de  la  Rogbrib,  Invent,  de 
la  Collection  Keriolet^  n.  17a.)  L*année  suivante  (1484),  Jean  aif- 
ton  était  remplacé  dans  sa  capitainerie  de  Vire  par  André  Ogard, 
écuyer.  (Beaurepaire,  De  rAdmin.  de  la  JVorm.,  p.  39).  Jean  Clifton 
était  seigneur  de  Bouillon,  de  Beaucoudray  et  de  Lengronne.  (Lucb, 
Chronique  du  Mont -Saint-Michel,  I,  111,  noie  a.) 
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aignel.  Et  pour  ce  ledit  Regnault  incontinant  de  fait  et 
de  force  moult  rigoureusement  chaça,  conduisy  et  mena 
icelles  brebis  et  aigneaulx  ou  mesnage  et  en  la  court  dudit 
Jehan  Canu  pour  prendre  plus  a  son  aise  et  choisir  ledit 
aignel.  Et  quant  lesdictes  brebis  et  aigneaulx  furent  en 
iadicte  court  ou  mesnage  dudit  Jehan,  ledit  Regnault  se 
descendi  de  dessus  sondit  cheval,  qu'il  bailla  a  tenir  audit 
Jehan  Canu,  ei  puis  icellui  Regnault  print  et  choisy  un 
desdis  aigneaux  en  Iadicte  court  dudit  Jehan,  tel  qu^il 
voulu  choisir  et  bon  lui  sembla,  et  le  bailla  a  tenir  audit 
petit  enfant  nommé  Perrin,  filz  dudit  Jehan  Canu.  Et 
après  ledit  Regnault  print  sondit  cheval  et  monta  dessus  ; 
et  tantost  après  ledit  aignel  eschappa  audit  petit  enfant, 
filz  dudit  Jehan.  Auquel  petit  enfant  icellui  Regnault  dist 
moult  rigoureusement  qu'il  avoit  laissié  aler  et  eschapper 
ledit  aignel  tout  a  escient  et  de  sa  voulenté,  en  l'appellant 
garçon  filz  de  puuin.  Pour  quoy  ledit  petit  enfant,  de 
paour  que  lui  fist  ledit  Regnault,  commença  a  plourer.  Et 
lors  ledit  Regnault,  de  félon  courage  et  mauvaise  voulenté. 
et  sans  ce  que  ledit  enfant  lui  feist  ou  deist  aucune  chose, 
print  et  haulsa  sondit  arc  qu'il  tenoit,  et  tresfort  en  fery  et 
frappa  ledit  petit  enfant  nommé  Perrin  sur  les  espaules  et 
sur  son  corps,  en  la  présence  dudit  Jehan  Canu,  son  père. 
Lequel  Jehan  Canu,  père  dudit  petit  enfant,  meu  d'amour 
paternelle,  dist  audit  Regnault  qu'il  faisoit  mal  et  pechié 
de  ainsi  frapper  et  batre  ledit  petit  enfant,  son  filz.  Lequel 
Regnault,  en  persévérant  en  son  mauvais  courage  et  vou- 
lenté, de  félon  courage  haulsa  sadicte  espée  qu'il  tenoit 
atout  le  fourreleten  fery  ledit  Jehan  Canu  ung  très  grant 
cop  sur  le  bras,  telement  qu'il  en  fut  très  griefment  blecié 
et  qu'il  s'en  est  bien  fort  dolu  l'espace  d'un  mois  ou  envi- 
ron. Et  ce  fait,  ledit  Regnault  tira  et  sacha  sadicte  espée 
toute  nue  et  se  efforça  de  en  vouloir  frapper  et  ferir  ledit 
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Jehan  Canu.  Lequel  Jehan,  soy  sentant  ainsi  blecé  et 
frappé,  meu  et  eschauffê  de  chaleur,  en  soy  défendant  et 
repelant  la  force  et  entreprise  dudit  Regnault,  doublant  et 
craignant  la  fureur  dudit  Regnault,  qui  le  poursuioit 
très  fort  en  le  voulant  frapper  pluseurs  fois  de  la  pointe 
de  sadicte  espée,  et  pour  doubte  de  mort,  par  temptacion 
de  Tennemi  haulsa  une  hache  qu'il  tenoit  et  en  frappa 
deux  ou  trois  cops  en  une  chaleur  et  moment  ledit 
Regnault  sur  la  teste  ;  et  au  derrenier  desdis  cops  ledit 
Regnault  se  pasma  et  evanoy  sur  sondit  cheval.  Et  quant 
ledit  Jehan  Canu  vit  et  apperceut  ledit  Regnault  ainsi 
pasmé  sur  sondit  cheval,  il  print  ledit  cheval  et  ledit 
Regnault  dessus,  et  le  mena  et  bouta  dedens  sondit  mes- 
nage  et  maison  ;  ouquel  mesnage  ledit  Regnault  chey 
de  dessus  ledit  cheval  et  par  ce  moyen  s'ensuy  mort  en  sa 
personne.  Et  puis  ledit  Jehan  Canu  print  l'espée,  Tare  et 
flèches  dudit  Regnault  et  les  mist  dessoubz  le  feurre  en 
sadicte  maison,  et  ledit  cheval  s'en  ala.  Et  après  ledit 
Jehan  Canu  print  et  embrassa  le  corps  dudit  Regnault 
ainsi  trespassé  et  de  nuyt  le  porta  aux  champs  en  la  par- 
roisse  de  Vidouville  (ij  assez  près  dudit  mesnage  dudit 
Jehan,  qui  ylecques  laissa  ledit  feu  Regnault  en  Testât 
qu'il  estoit.  Pour  occasion  duquel  fait  et  cas  dessusdit, 
ledit  Jehan  Canu,  qui  est  povre  personne,  jeune  homme 
chargié  de  sesdis  femme  et  enfans,  come  dit  est. . .  s'est 
absenté  du  pays.. .  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  juing, 
i*aa  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  six,  et  de  nostre  règne  le 
quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil. 
Adam. 

(i)  Manche,  arr.  Saint-Lô,  cant.  de  Torigni. 
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CXXXVIII.  —  Paris,  juin  1426. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Trie- Château  pour  avoir 
entretenu  des  relations  avec  les  brigands  cachés  dans 
les  bois,  près  de  la  grande  route  de  Gisors  à  Chau- 
mont,  (JJ  173,  00443,  fol.  211  reao.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  a  nous  avoir  esté 
humblement-exposé  d^aucunsdes  amischarnelz  de  Jehan 
Pierre,  povre  homme  laboureur,  aagié  de  xxxij  ans  ou 
environ,  natif  de  Trye  le  Chastel  (r),  chargié  de  femme 
et  de  trois  petiz  enfans,  que  come  des  quatre  ans  a  ou 
environ  ledit  Jehan  Pierre  estant  dedens  Meru  (2),  tenant 
le  parti  contraire  au  Roy,  a  la  reddicion  d'icellui  Meru 
eust  fait  le  serement  de  la  paix,  et  depuis  se  feust  retourné 
audit  lieu  de  Trye,  auquel  lieu  il  ait  tousjours  depuis 
demouré  et  se  soit  bien  et  doulcement  gouverné  jusques 
au  mardi  devant  quaresme  derrain  passé  que  une  damoi- 
selle  nommée  Jehanne  de  Ver,  femme  de  Henriet 
Chouart,  demourant  a  Mongneville,  a  trois  lieues  dudit 
Trie  ou  environ  (3),  vint  audit  Trye  en  Tostel  dudit 

(i)  Tryc-<^hâtcau,  Oise,  arr.  de  Beauvais,  cant.  de  Chaumont-en- 
Vexin. 

(a)  Oise,  arr.  de  Beauvais,  ch.-l.  de  cant.  Méni,  enlevé  par  Jean 
Sans-Peur  en  septembre  14 17,  repris  le  3o  novembre  par  Ici  Arma- 
gnacs, était  de  nouveau  retombé  aux  mains  des  Bourguignon!  à  la 
fin  de  1418  ou  vers  le  début  de  1419.  Cette  place  avait  alors  pour 
capitaine  David  de  Gouy,  qui  commandait  en  même  temps  le  chft* 
teau  de  Gisors.  Méru,  encore  anglo-bourguignon  en  mars  1421, 
appartient  aux  Français  dans  les  derniers  jours  de  cette  même 
année  ;  ils  y  sont  encore  en  1422,  ainsi  qu*en  fait  foi  le  document 
publié  ici.  A  s'en  tenir  aux  termes  de  cette  lettre,  le  recouvrement 
de  la  place  par  les  Anglais  doit  se  placer  vers  Tété  de  l'année  1422. 
(V.  G.  Lkpbvrk-Pontalis,  La  guerre  de  partisane^  etc.  Bibl.  de 
TEc.  des  Ch.,  LV,  272,  note  7.) 

(3)  Monncville,  Oise,  arr.  de  Beauvais,  cant.  de  Chaumont. 
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Jehan  Pierre  et  demanda  a   Robinecte,   femme  dudit 
Jehan  Pierre,  où  ledit  Jehan,  son  mary,  estoit  ;  laquelle 
Robinecte  respondit  que  son  mary  estoit  aux  champs  a  la 
charrue.  Et  tantost  ladicte  damoisdle  ala  aux  champs  et 
là  trouva  ledit  Jehan  qui  labouroit  a  sa  charrue;  auquel 
elle  dîst  que  Jehan   Ladvisé,   Robin   Hostel,    Gautier 
Fouasse,  et  autres  compaignons  jusques  au  nombre  de 
six,  lui  mandoient  que,  comment  que  ce*  feust,  il  alast 
parler  a  eulx  ;  a  laquelle  damoiselle  ledit  Jehan  Pierre, 
sachant  que  les  dessusnomez  tenoient  ledit  parti  con- 
traire a  nous,  et  estoient  brigans,  respondi  que  il  n^ose- 
roit,  car  se  on  savoit  que  lui  ne  elle  eussent  parlé  a  eulx, 
ilz  en  seroient  en  grant  dangier;  et  ladicte  damoiselle  lui 
dist  qu^il  alast  hardiement  et  que  on  nVn  saroit  riens  et 
qu'il  faloit  qu'il  y  alast.  Et  lors  ledit  Jehan  Pierre,  doub- 
tant  que  se  il  refusoit  dealer  parler  aux  dessusnomez 
qu'ilz  ne  lui  ardeissent  sa  maison  ou  feissent  aucun  dom- 
mage, demanda  a  ladicte  damoiselle  oti  les  dessusnom- 
mez  estoient;   laquelle  respondi  qu^ilz  estoient  emprès 
ledit  lieu  de  Mongneville  ob  elle  demouroit.  Et  lors  se 
parti  ladicte  damoiselle  de  lui  et  s'en  ala  devant.  Et  ledit 
Jehan  Pierre  mena  ses  bestes  en  son  hostel  et  de  là  s^en 
ala  après  ladicte  damoiselle,  laquelle  il  trouva  avec  ledit 
Henry  son  mary,  qui  labouroit  en  une  sienne  vigne 
assise  ou  terroir  de  la  ville  des  Grous  près  dudit  Mongne- 
ville (  I  ),  lequel  Henry  laissa  sa  besongne  environ  la  nuy- 
tier,  et  mena  ledit  Jehan  Pierre  en  son  hostel  audit  Mon- 
gneville, et  de  là  en  un  petit  bois  près  d^ilec,  où  ilz  trou- 
vèrent lesdis  brigans.  Et  adonc  les  trois  dMceulx,  c'est 
assavoir  Jehan  Ladvisé,  Gaultier  Fouasse  et  Robin  Hosté, 
lesquclz  seulement  ledit  Jehan  Pierre  congnoissoit,  a  Toc- 

(i)  Les  Groux,  cumm.  de  Liancourt-SaiDt*Pierre,  CMse,  arr.  de 
Beauvais,  cant.  de  Chaumont. 
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casion  de  ce  qu'ilzavoient  esté  ses  compaignons  en  la  gar- 
nison dudit  Meru,  prindrent  et  tirèrent  ledit  Jehan  Pierre 
a  pan,  et  lui  demandèrent  se  il  savoit  lieuoùilzpeussent 
gangnier  leurescot;  ausquelz  il  respondi  que  nennil.  Et 
lesdis  brigans  lui  dirent  que  il  ne  se  povoit  fere  et  que 
au  moins  passoit  il  souvent  des  gens  de  Gisors  par  ledit 
lieu  de  Trye  pour  aler  aux  plaiz  a  Chaumont.  Et  ledit 
Jehan  Pierre  leur  dist  qu'il  estoit  vray.  Et  adonc  ilz  lui 
demandèrent  se  il  y  passoit  nulz  bourgois  dudit  Gisors. 
A  quoy  ledit  Jehan  Pierre  respondi  que  nannil  et  qu'il 
n'y  veoit  homme  passer,  fors  que  le  prevost  dudit  Chau- 
mont ou  son  lieutenant  et  autres  povres  gens  qui  avoient 
a  fere  ausdiz  plaiz.  Et  adonc  lesdis  brigans  lui  dirent  que 
toutesvoies  estoit  ce  leur  entencion  de  eulx  embuschier 
sur  ledit  chemin  d'entre  ledit  Trye  et  ladicte  ville  de  Gi- 
sors. Et  atant  se  départirent  Tun  de  l'autre,  et  s'en  ala 
ledit  Jehan  Pierre  avec  ledit  Henry  gésir  en  son  hostel 
audit  Mongneville.  Et  le  lendemain,  jour  de  mercredi  au 
matin,  ledit  Jehan  Pierre  s'en  ala  audit  Trye  et  là  dist 
au  chastellain  dudit  Trye  que  il  tenist  le  chastel  clos  et 
qu'il  se  gardast  d'aler  hors  ;  et  de  là  s'en  ala  audit  Gisors  ; 
auquel  lieu  il  trouva  ung  nommé  Jehan  de  la  Haye«  ser- 
viteur ducappitaine  dudit  Gisors  (ij,  auquel  il  demanda 
se  le  landemain,  jour  de  jeudi,  auquel  jour  lesdis  plaiz 
se  tiennent  audit  lieu  de  Chaumont,  il  avoit  point  enten- 
cion d'y  aler  ;  lequel  de  la  Haye  lui  respondi  que  oyl.  Et 
adont  ledit  Jehan  Pierre  lui  dist  pareillement  qu'il  avoit 

(i)  En  1424,1e  capitaine  de  Gisors  était  Richard  Merbury,  ^uyer 
tranchant  du  Régent,  et  la  garnison  se  composait  de  9  hommes 
d*armes  à  cheval,  lui  compris,  8  à  pied,  47  archers  et  4  arbalé- 
triers. En  1425,  même  capitaine,  qualifié  cette  fois  de  chevalier 
bachelier,  3  hommes  d'armes  à  cheval,  3  à  pied  et  18  archers. 
(Beaurepaire,  De  Vadmin.  de  la  Norm.,  p.  35.) 
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fait  au  chastellain  de  Tiye,  qu*il  se  gardastd'aler  par  ledit 
chemin  de  Tryeet  qu'il  alast  par  le  chemin  des  Mons  (i  j, 
et  que  ce  il  feist  savoir  audit  prevost  de  Chaumont  et 
tous  autres  qu*il  sauroit  qui  vouldroient  aler  ausdisplaiz, 
come  il  fist,  car  ledit  Jehan  Pierre  avoit  oy  dire  qu'il  y 
avoit  brigans  sur  les  marches  dudit  Tr}'e.  Et  atant  se 
partit  ledit  Jehan  Pierre  de  Gisors,  environ  l'eure  de 
basses  vespres,  auquel  lieu  il  avoit  acheté  xiij  harens 
caques,  pour  ce  qu'il  faisoit  taverne;  et  s'en  ala  en  son 
hostel  audit  Trye,et  là  trouva  Tun  desdis  brigans.nommé 
Raoulin  de  Bruneval,  qui  estoit  assis  a  table.  Lequel 
Raoulin  dist  audit  Jehan  Pierre  qu'il  failloit  qu'il  eust 
du  pain  et  du  vin  pour  lui  et  ses  compaignons  et  qu'il 
failoit  qu'il  alast  parler  encores  a  eulx  en  un  bois  près 
d'ilec.  Et  adonc  ledit  Jehan  Pierre,  doubtant  come  dessus, 
bailla  audit  Raoulin  un  pain  fectiz,  huit  desdis  harens 
et  trois  pintes  de  vin,  de  quoy  ledit  Raoulin  lui  paia 
iiij  s.  p.,  et  s'en  ala  ledit  Jehan  Pierre  au  bois  avec  ledit 
Raoulin,  où  il  trouva  lesdis  brigans,  lesquelz  lui  deman- 
dèrent de  rechicf  se  il  passoit  autres  gens  par  ledit  Trye 
que  ceulx  que  autrestois  leur  avoit  dit.  Et  ledit  Jehan 
Pierre  leur  respondi  que  nennil,  en  leur  priant  que  pour 
Dieu  ilz  s'en  voulsisscnt  aler  et  retourner  sans  aucun 
dommage  l'ère  audit  pays;  car  se  ilz  y  faisoient  aucun 
dommage,  ilz  le  mectroient  en  grant  dangier.  Et  ce  fait, 
ledit  Jehan  Pierre  se  parti  d'eulx,  et  ilz  s'en  alerent  sans 
aucun  dommage  fcre  oudit  pais,  ne  onques  depuis  ne  les 
vit.  Lesquelles  choses  ledit  Jean  Pierre,  considérant  qu'il 
estoit  et  est  povre  laboureur,  qui  a  a  soustenir  par  son 
labour  ses  femme  et  trois  petiz  enfans,  ne  povoit  éviter 
les  mains  desdis  brigans  sans  grant  dangier  de  sa  vie,  ou 

(  I  )  Les  Monts,  Oise,  nrr.  de  Beauvais,  cant.  de  Mdru. 
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a  tout  le  -moins  dommage  et  perte  de  ses  biens,  se  il  ne 
leur  eust  complu,  pour  s'en  despechier  par  la  manière 
que  dit  est  a  fait  icelles  choses,  dont  la  mercy  Dieu  aucun 
dommage  n'en  est  advenu  que  a  lui,  qui  est  pour  ceste 
cause  furtif  et  absent,  en  grant  povreté  et  misère,  vaca- 
bont,  sans  fere  aucun  labour. . .  Il  sera  xl  jours  prison- 
nier au  pain  et  a  Teaue.  Si  donnons  en  mandement  par 

ces  mesmes  présentes  au  bailli  de  Senliz Donné  à 

Paris,  ou  mois  de  juing,  Tan  de  grâce  mil  quatre  cens 
vint  six,  et  le  III 1*  de  nostre  règne.  Scellées  soubz  nostre 
seel  ordonné  en  Tabsence  du  grant.  Ainsi  signé  :  Par  le 
Conseil.  Calot. 


CXXXIX.  —  Mantes,  i8  juin  1426. 

Rémission  a  Richard  des  Hqyes,  de  Condé-sur-Noireau, 
pour  le  meurtre  d'un  homme  d'armes,  qui  faisait 
partie  d'une  troupe  de  cavaliers  anglo-normands, 
venue  à  Pimproviste  dans  le  bourg  de  Condé.  ( JJ  1 73, 
n.  43i,  fol.  2o5  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  de  Richart  des  Hayes,  de  la  parroisse  de 
Condé  sur  Noireaue,  en  la  conté  de  Mortaing,  povre 
homme  laboureur,  chargié  de  femme  et  enfans,  père  et 
mère  vieux  et  anciens  et  dccrepiz  de  aage  et  impotens 
d'aucuns  de  leurs  membres,  come  il  soit  ainsi  que,  le 
premier  jour  de  ce  présent  mois  de  juing,  environ  heure 
de  midi,  feussentvenuz  environ  quarante  chevaulx  d^An- 
glois  et  Normans  eulx  logier^n  ung  petit  bourc  devant 
Peglise  de  Saint  Martin  de  Condé,  lesquelz  en  eulx  des- 
cendans  furent  moult  grandement  esmeuz  et  en  grant 
rigour  contre  le  peuple  qu^ilz  trouvèrent,  ferans*  frap- 
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pans  sur  chascun  quMlz  encontroient.  Et  pour  ce  qu'ilz 
avoient  longuement  esté  en  pluseurs  villages  auprèsdudit 
lieu  de  Condé,  et  que  pluseurs  personnes  estoient  après 
eulx,  en  demandant  leurs  chevaulx,  harnoiz,  linges, 
langes,  robes  et  autres  biens,  qu'ilz  avoient  prins  sur 
eulx  de  leur  auctorité  et  contre  raison  ;  et  ce  venu  a  la 
congnoissance  dudit  exposant  et  pour  fuir  a  la  rigueur 
desdis  Anglois  et  de  leurs  variez,  qui  estoient  de  pluseurs 
garnisons  et  non  congnoissans  les  ungs  les  autres  ne  le 
lieu  où  ilz  demouroient,  monta  sur  sa  jument  pour  sau- 
ver icelle  et  fuir  le  hamel  où  il  estoit  demourant,  qui  est 
assez  près  du  logeis  desdis  Anglois.  Et  ainsi  quMl  s'en 
fuioit  dudit  lieu,  cuidant  trouver  lieu  de  reffuge,  pour 
soy  sauver  lui  et  sadite  jument,  ung  homme  normantde 
la  compaignie  desdis  Anglois,  nommé  Regnault  Menant, 
de  la  parroisse  de  TEspaney  (  i  )  près  de  la  ville  deFalloise, 
advisa  de  loing  ledit  exposant  et  le  poursuy  longuement 
cl  tant  que  il  Pactaingnit  ;  et  si  tost  qu'il  arriva  fery  et 
frappa  de  son  espée  sur  la  teste  dudit  exposant  et  sur  plu- 
seurs autres  lieux  de  son  corps  et  telement  qu'il  Tabaty 
de  sur  sa  beste.  Et  lors  ledit  exposant  se  mist  a  genoulx, 
les  mains  joinctes,  en  lui  requérant  qu'il  le  voulsist 
prendre  a  mcrcy  et  qu'il  lui  quictoit  sadite  jument.  Le- 
^luel  Regnault  en  lui  voulant  mectre  le  licoul  de  son 
cheval  parmi  le  coul  et  tenant  son  espée  toute  nue,  lui 
respondi  les  parolles  qui  s'ensuient  :  «  Je  renye  Dieu  se 
en  présent  je  ne  te  tue  ou  tu  me  tueras.  »  Et  lors  ledit 
exposant,  craignant  la  mort,  print  ladite  espée  aux  poings 
et  fist  tant  qu'il  la  gangna  par  esteurse  de  braz  sur  ledit 
Regnault;  et  lors  fery  icellui  Regnault  par  la  teste  deux 
cops  de  ladite  espée,  un  autre  par  la  main  et  ung  par 

(i)  Epaney,  (Calvados,  arr.  de  Falaise,  cant.  de  Morteaux-Cou- 
libeuf. 
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l'espaule,  pour  lequel  fait  mort  s'ensuy. . .  Bidonnons  en 
mandement  au  bailli  de  Caen  et  de  Coustantin . . .  Donné 
a  Mante,  le  xviij^^  jour  de  juing.  Tan  de  grâce  mil  CCCC 
et  XXVI,  et  de  nostre  règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par 
le  Roy,  a  vostre  relacion.  J.  de  Rinel. 


CXL.  —  Paris,  juillet  1426. 

Rémission  à  un  laboureur  des  Ventes-de^'Bourse,  pour 
vols  commis  de  complicité  avec  son  beau-frère. 
(JJ  173,  n.  448,  fol.  21 3  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye  Tum- 
ble  supplicacion  des  parens  et  amis  charnelz  de  Jehan 
Cherbonnelf  povre  homme  laboureur  de  braz,  aagié  de 
xxiiij  a  xxv  ans  ou  environ,  chargié  de  jeune  femme  et  de 
deux  petiz  enfans,  demourant  en  la  parroisse  de  Saint 
George  des  Ventes  de  Bourse  (i),  contenant  comme,  en 
ceste  présente  année,  ung  appelle  Macé  Galois,  son  se- 
rourge,  soit  venu  quérir  ledit  Cherbonnel  et  lui  ait  dit 
que  Jehan  de  Groigne,  son  maistre,  avoit  par  son  moien 
esté  prins  par  les  brigans,  et  que  pour  ce  lui  estoit  necces- 
sité  de  prendre  ung  dMceulx  brigans  pour  monstrer  son 
innocence.  Pour  quoy  ledit  Cherbonnel,  qui  véritable- 
ment n'avoit  pas  fait  prendre  ledit  Jehan  de  Groigne,  [et] 
sondit  serourge  eussent  tant  fait  qu*ilz  eussent  prinz  ung 
nomé  Guiot  Miete,  brigant,  qui  après  ce  se  eschappa 
d'eulx  et  leur  laissa  ung  doublet,  une  cappellaine  de  fer, 
une  espée  et  un  vouge,  desquelles  choses  ledit  Cherbonnel 
rendi  aux  Anglois  d^Essay  le  doublet  et  la  cappelaine. 
En  venant  de  prendre  lequel  brigant,  ledit  Cherbonnel 

(i)  Les  Ventcft-de-Bourse,  Orne.  arr.  d*Alençon,  cant.  du  Mesle- 
sur-Sarthe. 
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etsondit  serourge,  temptezderenneini,  alerenten  certain 
hostel,  ouquel  avoit  certaine  quantité  de  toile  et  y  avoit 
deux  cueuvrechiefs  ;  de  laquelle  toile  avec  lesdis  deux 
cueuvrechiefs  ilz  prindrent  xviij  aulnes,  dont  ledit  Cher- 
bonnel  ot  six  aulnes  et  une  nappe,  contenant  deux  aulnes 
et  demie  ou  environ.  Avec  ce  ont  esté  ledit  Cherbonnel 
et  sondit  serourge  par  nuyt  en  l'ostel  d^une  femme  non 
mariée,  ouquel  ilz  ont  prins  deux  robes  hardies  a  usaige 
de  femme,  dont  Tune  estoit  de  drap  rousset  et  l'autre 
estoit  noire  ;  prindrent  en  oultre  ung  chapperon  a  usaige 
de  femme  et  cinq  draps  de  lit  ;  desquelles  choses  ledit 
Cherbonnel  ot  a  sa  part  ladicte  robe  noire,  ledit  chappe- 
ron et  un  drap  de  lit.  Et  semblablement  en  ceste  présente 
année  ont  ledit  Cherbonnel  et  sondit  serourge  prins  en 
Tostel  de  ladicte  femme  une  nappe,  contenant  environ 
deux  aulnes,  neuf  livres  de  fil  gros;  desquelles  choses 
ledit  serourge  ot  la  nappe  et  ledit  Cherbonnel  cinq  solz 
pour  sa  part.  Et  a  une  autre  foiz  ont  esté  en  Tostel  d'une 
autre  femme,  ouquel  ilz  ont  prins  une  robe  a  usaige  de 
femme  et  un  drap  de  lit,  dont  ledit  Cherbonnel  n^ot  au- 
cune chose.  Et  encores  depuis  ont  les  dessusdis,  ung 
nommé  Guillemin  Tiboutet  Jehan  Blesoye  en  leur  corn- 
paignie,  prins  en  Postel  d'un  prestre  un  bréviaire  escript 
en  papier  en  lettre  courant,  lequel  bréviaire  demoura 
audit  Blesoie;  et  aussi  y  oni  prins  une  escriptoire  et  un 
autre  petit  livre,  qui  demoura  audit  Tîbout.  Ont  en 
oultre  prins  en  un  autre  hostel  une  congnée,  qui  de- 
moura audit  Galois,  et  n'en  ot  riens  ledit  Cherbonnel. 
Et  toutes  ces  choses  ainsi  faictes,  prindrent  ung  mouton 
pour  leur  soupper.  De  tous  lesquelz  biens  ainsi  prins  et 
emblez  ledit  Cherbonnel  n*a  eu  a  sa  part  qui  vaille  pas 
plus  hault  de  quatre  livres  tournois  ;  mais  neantmoins  a 
l'occasion  d'iceulx  fais  et  cas  il  a  esté  prins  et  emprisonné 
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es  prisons  dudit  lieu  d^Essay,  esquelles  il  a  ja  esté  par 
l'espace  de  deux  mois  ou  environ. . .  Si  donnons  en  man- 
dement aux  bailliz  de  Caen  et  d'Alençon,  aux  vicontes 
desdis  lieux. . .  Donné  à  Paris,  ou  mois  de  juillet,  Tan 
de  grâce  mil  CCCC  et  XXVI,  et  de  nostre  règne  le  quart. 
Ainsi  signé  :  Es  requestes  par  vous  tenues,  où  Tevesque  de 
Beauvais  et  autres  estoient.  Gervais. 


CXLI.  —  Paris,  juillet  1426. 

Rémission  à  Pierre  le  Prévost^  de  VeulleSy  inculpé  de 
complicité  dans  le  meurtre  de  Jean  de  Fontaines^  qu'il 
était  allé,  en  compagnie  de  Jean  le  Moine,  insulter 
un  soir  dans  sa  maison  et  qui  fut  mortellement  blessé 
d'un  coup  de  pierre  par  ledit  le  Moine,  (JJ  173, 
n.  452,  fol.  2i5  recto.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
Tumble  supplicacion  de  Pierre  le  Prévost,  povre  homme 
chargié  defemmeetd*enfans,  aagié  de  xl  ans  ou  environ, 
demourant  en  la  parroisse  de  Saint  Martin  de  Veulles, 
ou  bailliage  de  Caux  et  viconté  d'Arqués  (i),  contenant 
comme,  le  xvje  jour  du  mois  de  décembre  Tan  mil  CCCC 
et  XII,  Jehan  le  Moine  et  Jehan  Gosselin  feussent  venuz 
en  Tostel  dudit  suppliant  et  eussent  demandé  a  sa  femme 
oti  il  estoit.  Laquelle  leur  eust  respondu  quMlz  savoient 
mieulx  où  il  estoit  que  elle  ;  qui  eussent  respondu  qu'ilz 
ne  Tavoient  veu  de  toute  la  journée.  Et  ces  choses  dictes, 
s^en  feussent  lesdis  le  Moine  et  Gosselin  alez  en  Postel 
Climent  des  Houlles,  où  ledit  suppliant  souppoit,  et 
demandèrent  audit  Climent  qu'il  leur  prestast  trois  dez  a 

(i)  Veules,  Seine-Inférieurc,  arr.  d'Yvetot,  cant.  de  Saint- Valery- 
en-Caux. 
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jouer.  Lequel  leur  respondî  quMI  n'en  avoit  nulz,  et  ledit 
le  Moine  lui  dist  qu^il  en  avoit  en  la  bourse  de  sa  femme, 
et  pour  ce  envoya  ledit  Climent  quérir  ladîcte  bourK  et 
la  tourna  a  Tenvers  en  leur  présence,  en  disant  qu'il  nVn 
y  avoit  nulz.  Après  lesquelles  choses  ainsi  faictes  et  dictes, 
ledit  le  Moine  eust  dit  audit  suppliant  qu'il  alast  avec 
culx  et  qu'il  joueroit  a  Jehan  de  Fontaines  et  il  garderoit 
les  rapiaulx  (  i  ),  Et  ainsi  se  parti  de  Postel  dudit  Climent 
des  Houiles  avecques  lesdis  le  Moine  et  Gosselin.  Et 
quant  ilz  furent  en  la  rue,  icellui  le  Moine  dist  audit 
suppliant  que  ledit  Jehan  de  Fontaines  Tavoit  voulu  batre; 
et  ledit  suppliant,  meu  de  jeunesse,  lui  respondi  que  ledit 
de  Fontaines  seroit  batu.  Et  s'en  alerent  en  l'ostel  dudit 
Fontaines  ;  et  eulx  ylecquez  arrivez,  le  trouvèrent  couchié 
en  son  lit,  et  estoit  sa  femme  encores  en  son  aire,  oti  elle 
se  ordonnoit  pour  aler  couchier  ;  ouquel  hostel  dudit 
Fontaines  avoit  un  huys  qui  se  fermoit  a  deux  fois,  et 
estoit  coppé  parmi,  et  Tuis  d'en  hault  estoit  ouvert  et 
cellui  d'embas  fermé.  Et  lors  ledit  suppliant  frappa  d'un 
buston  quMl  tenoit  sur  cellui  qui  estoit  fermé,  tant  que 
ledit  baston  rompi,  tant  que  la  femme  dudit  Fontaines 
se  commença  a  courroucier.  Et  tantost  incontinent  ledit 
Fontaines  se  leva  et  tist  lever  son  varlet  avecques  lui,  en 
leur  disant  :  «  A  mo}%  Taurez  !  »  Et  yssîrent  lui  et  sondit 
varlet  en  la  rue,  chascun  atout  un  baston.  Et  lors  ledit 
suppliant  s'en  commença  a  fuir,  et  ledit  le  Moine,  qui 
avoit  une  pierre  en  sa  main,  demoura  derrière  et  rua  la- 
dicte  pierre  audit  de  Fontaines  et  Tactangny  d^icelle  pierre 
telementque,  deux  heures  après  ou  environ,  il  ala  dévie  a 

(i)  Rapeau,  terme  de  jeu,  renvoi  au  jeu.  C'est  le  sens  de  rezemple 
suivant,  cité  par  Gudcfroy  :  «  Il  y  eut  rapeau,  et  lors  mirent  tous 
chascun  ung  denier  en  jeu  pour  ledit  rapeau  (1478).  {Diction,  de 
l'anc.  langue /ranç.t  VI,  597.) 
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trespassement  ;  et  ce  fait  s^en  affuy  après  ledit  suppliant. 
Pour  cause  et  occasion  duquel  fait  et  cas,  qui  advint  ledit 
xvj«  jour  de  décembre  oudit  an  IIII^  XII,  ledit  povre 
suppliant  est  de  présent  poursuy  et  accusé  et  pour  ce,  il, 
doubtantrigueur  de  justice,  s*est  absenté  de  ladicte  ville 
et  pais....  Si  donnons  en  mandement  aux  bailli  de  Caux 
et  viconte  d^Arques....  Donné  a  Paris,  ou  mois  de  juillet. 
Tan  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  six,  et  de  nostre  règne  le 
quart.  Ainsi  signé  :  Es  requestes  par  vous  tenues,  oCi 
Tevesque  de  Beauvais  et  autres  estoient.  Gervais. 


CXLII.  —  Paris,  juillet  1426. 

Rémission  à  un  foulon  de  Rouen  pour  avoir. dupé  un 
jeune  homme  au  jeu  dans  Phôtel  des  Petits  Souliers^ 
et  lui  avoir,  de  complicité  avec  d*autres  malandrins^ 
volé  tout  son  argent.  (JJ  173,  n.  456,  fol.  216  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
Tumble  supplicacion  de  Henry  du  Monstier,  foulon  et 
lanneur,  natif  de  Quievreville  la  Milon  (i),  dcmourant  a 
présent  et  des  xx  ans  a  et  plus  en  nostre  ville  de  Rouen, 
aagié  de  trente  six  a  quarante  ans  ou  environ,  chargié  de 
femme  et  de  deux  petizenfans,  contenant  come,  le  samedi 
xv<^  jour  du  mois  de  juing  derrain  passé,  icellui  suppliant 

(i)  Quévreville-la-Milon«  comm.  de  Saint-Jacques-sur-Damétal, 
Seine-Inférieure,  arr.  de  Rouen,  cant.  de  DamétaL  Cette  lettre  de 
rémission  est  fort  curieuse,  car  elle  semble  révéler  Tezistence,  à 
Rouen,  d'une  bande  de  malandrins  dans  le  genre  des  Coquillarts  de 
Bourgogne  et  des  Caïmans  de  Tlle-de- France.  Ce  monde  picaresque 
avait  un  argot  spécial,  un  jargon,  comme  il  est  dit  dans  notre  docu- 
ment, qui  fait  songer  aussitôt  aux  sept  ballades  en  jargon  de  Fran- 
çois Villon. 
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eust,  ainsi  corne  il  aloit  au  marchié,  trouvé  ung  nommé 
Nobis,  auquel  il  avoit  et  a  congnoissance.  Lequel  Nobis 
lui  dist  qu'il  alast  avecques  lui  en  Tostel  où  pend  l'en- 
seigne des  Petiz  Sollers,  près  de  Tostcl  archiépiscopal  de 
Rouen,  et  que  il  avoit  trouvé  son  homme  ou  la  duppe, 
qui  est  leur  manière  de  parler  et  que  ilz  nomment  jargon, 
quant  ilz  trouvent  aucun  fol  ou  innocent  qu^ilz  veullent 
décevoir  par  jeu  ou  jeux  et  avoir  son  argent.  Et  du  lieu 
là  oCi  se  trouvèrent  ledit  suppliant  et  Nobis,  lequel  lieu 
Ten  appelle  la  Kalendre  et  est  devant  TegliseNostre  Dame 
d'icellui  lieu  de  Rouen  (t),  s'en  alerent  ensemble  vers 
ledit  hostel  des  Petis  Sollers.  Et  en  alant  dist  icellui 
Nobis  audit  suppliant  qu'il  venist  après  lui  oudit  hostel 
et  faignist  qu'il  ne  congneust  ledit  Nobis,  et  aussi  il 
faindroit  qu'il  ne  congneust  ledit  suppliant.  Et  ainsi 
entra  ledit  Nobis  oudit  hostel  a  une  chambre,  là  oîi  il 
trouva  un  jeune  homme  acompaignié  d^un  pastichier, 
nommé  Olivier,  qu'il  y  avoit  envoyé  ;  et  icellui  jeune 
homme  estoit  cellui  qu'iiz  appellerent  la  duppe  en  leur 
jargon.  Et  puis  entra  en  icelle  chambre  ledit  suppliant, 
salua  la  compaignie  come  homme  estrange,  et  aussi  fist 
lui  ledit  Nobis,  et  lui  demanda  dont  il  estoit  ;  et  ledit 
suppliant  respondi  qu'il  estoit  d^Auge  et  beuvroit  voulen- 
tiers  du  sidre  avecques  eulx,  s'il  leur  plaisoit,  et  s'assist 
avecques  eulx.  Et  en  buvant  parlèrent  de  pi useurs  choses, 
et  entre  les  autres  lui  demanda  ledit  Nobis  à  quelz  jeux 
l'en  jouoit  oudit  pays  d'Auge,  et  icellui  du  Monstier  res- 
pondi que  l'en  y  jouoit  a  beaux  jeux  ;  et  ledit  Nobis  lui 
dist  :  a  Adonc,  je  te  prie,  fay  et  nous  monstre  un  de  ces 
beaux  jeux  que  tu  dis  que  l'en  joue  en  ton  pais  d^Auge.  » 
Et  lors  lui  dist  ledit  suppliant  que  voulentiers  le  feroit; 

(i)  On  sait  qu'un  des  portails  latéraux  de  la  cathédrale  de  Rouen 
s'appelle  le  portail  de  la  Calende. 
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et  print  en  sa  manche  un  peu  de  craye  et  iist  un  merellier 
sur  la  table  oti  ilz  buvoient,  et  assist  dessus  cinq  mereles 
d^un  costé  et  trois  de  l^autre,  et  monstra  les  trois  et  ma- 
nière du  jeu,  et  jouèrent  a  ce  jeu  lesdis  suppliant  et  Nobis, 
en  la  présence  dudit  jeune  homme,  qu^ilz  nommoient  en 
leur  jargon  duppe,  dudtt  pasticier  et  d^un  autre  nommé 
Aillet,  qui  a  esté  délivré  de  prison  par  amende  en  juge- 
ment, pour  ce  que  il  ne  savoit  riens  du  cas.  Et  gangna 
ledit  Nobis  a  ce  jeu  de  merelles  ;  et  ledit  suppliant  perdi  ; 
et  pour  ce  laissa  ledit  suppliant  a  jouer,  disant  que  ledit 
Nobis  est  trop  fort  joueur  et  ne  joueroit  plus  a  lui.  Et 
lors  dist  ledit  Nobis  que  se  aucun  des  presens  vouloit 
jouer  pour  eulx  deux  et  prester  sa  main  et  mectre  argent 
autant  que  lui,  qu'il  lui  donroit  la  moictié  de  son  g^ing 
et  paniroient  ensemble,  mais  il  le  conseilleroit  cellui  qui 
joueroit  et  partiroit  a  lui  ;  et  icellui  duppe,  voyant  que 
ledit  Nobis  avoit  gangnié,  meu  de  convoitise,  s^accorda 
de  partir  a  lui.  Et  lors  lui  demanda  ledit  Nobis  s'il  avoit 
de  l'argent,  et  ledit  duppe  respondi  quMl  avoit  baillé  à 
garder  à  son  hostesse  xl  s.  p.  et  les  yroit  quérir,  et  parti 
pour  y  aler,  et  ala  avecques  lui  ledit  Aillet,  et  retourna 
tantost  ledit  jeune  homme,  en  leur  jargon  duppe,  qui 
apporta  de  Targent  et  joua  ausdictes  mereleâ  et  merellier 
avec  ledit  Nobis  encontre  ledit  suppliant.  Et  lui  faisoit 
ledit  Nobis  bouter  les  merelles  quel  part  qu^il  vouloit, 
pour  ce  que  ledit  jeune  homme  ne  se  congnoissoit  ;  et 
laissèrent  gangnier  ledit  jeune  homme,  et  puis  par  malice 
et  cautele  ledit  Nobis  fist  efforcier  le  jeu  et  fist  ledit 
jeune  homme,  dit  duppe  en  leur  jargon,  envier  le  jeu, 
disant  quHlz  gangneroient,  et  fist  perdre  audit  jeune 
homme  audit  suppliant,  ne  scet  itellui  suppliant  com- 
bien, mais  bien  est  recors  que  il  ot  «viij  gros  ou  placques 
de  Flandres,  oultre  ce  qu^il  avoit  despendu,  et  ledit  Nobis 

«4 
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en  ot  autre  partie,  et  lesdis  paticier  et  Aillet  chascun  un 
de  ses  gros.  Et  lors  ledit  jeune  homme  apperceut  qu'il 
estoit  deceu  et  voult  appeller  les  gens  de  Tostel.  Pour  la- 
quelle cause  le  vouloient  batre,  et  ledit  paticier  faigny 
qu'il  lui  voulsist  gecter  un  voirre  au  visage  ;  et  ainsi  se 
partirent  et  s'en  ala  ledit  jeune  homme  plaindre  a  justice. 
Pour  cause  et  occasion  duquel  fait  et  cas,  et  de  ce  aussi 
que  demi  an  a  ou  environ,  ledit  suppliant  et  ledit  Nobis 
en  firent  autant  a  un  autre  homme,  dont  il  ne  scet  le  nom, 
en  Tostel  oii  pend  pour  enseigne  audit  lieu  de  Rouen  la 
Pomme,  emprès  la  Vieille  Tour,  lequel  homme  pcrdi 
XX  s.  t.  ou  environ  audit  jeu,  et  quant  ledit  homme  se 
plaingnoit  de  sa  perte,  ledit  Nobis  lui  respondoil  qu'il 
n'avoit  pas  trait  comme  il  Tavoit  conseillé,  icellui  sup- 
pliant a  esté  prins  et  emprisonné  en  noz  prisons  d'icellui 
lieu,  esquelles  il  a  tousjours  depuis  esté  et  encores  est  a 
très  grant  povreté  et  misère,  et  est  en  adventure  d'estre 
briefment  durement  traictié....  Si  sera  détenu  prisonnier 

par  Tespace  de  xv  jours  au  pain  et  a  Teaue et  si  yra 

tout  nu  et  deschaussid  en  pellerinage  a  Nostre  Dame  de 
Montfort  (  i  j  etylec  offrera  devant  Timage Nostre  Dame  un 
cierge  de  cire  pesant  deux  livres  et  de  ce  avoir  fait  rappor- 
tera certifficacion  souffisant.  Si  donnons  en  mandement  a 
noz  bailli  et  viconte  de  Rouen....  Donné  a  Paris,  ou 
mois  de  juillet,  Tan  de  grâce  mil  quatre  cens  et  vint  six, 
et  de  nostre  règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Esrequestes  par 

(i)  Il  s'agit  ici  de  la  chapelle  de  la  léproserie  de  Montfort-sur- 
Kislc,  placée  sous  l'invocation  de  Notre-Dame.  Les  rois  de  France 
l'avaient  prise  sous  leur  protection,  et  eUe  était  devenue,  au 
xve  siècle,  le  but  d*un  pèlerinage  très  fréquenté.  U  était  générale- 
ment enjoint  au  coupable,  condamné  à  cette  expiation,  d'envoyer, 
huit  jours  après  son  arrivée,  des  lettres  constatant  raccomplissement 
de  la  sentence.  (Arch.  départ,  de  la  Seine-Inférieure,  G  i8â6.) 
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vous  tenues,  où  estoient  Tevesque  de  Beauvais,  Pabbé  du 
Mont  Saint  Michiel  et  autres.  Gervais. 


CXLIII.  —  Paris,  juillet  1436. 

Rémission  à  Colin  du  Préj  de  Sommery,  pour  le 
meurtre  de  Guillot  le  Cauchois,  avec  lequel  il  s'hélait 
pris  de  querelle  en  revenant  de  Dieppe.  (JJ  173, 
n.  463,  fol.  220  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
Tumble  supplicacion  de  Colin  du  Pré,  povre  homme  la- 
boureur, aagié  de  xxviij  ans  ou  environ,  chargié  de 
femme  grosse  et  deux  petiz  enfans,  de  la  parroisse  de 
Sommery  en  Bray,  ou  bailliage  de  Caux  (i),  contenant 
comme,  le  samedi  premier  jour  de  juing,  Tan  mil  quatre 
cens  vint  six,  ung  appelle  Pierre  du  Pré,  père  d'icellui 
suppliant,  et  icellui  suppliant  son  filz  se  feussent  partiz  de 
leur  hostel  dudit  lieu  de  Sommery  pour  mener  une  char- 
retée de  ais  en  la  ville  de  Diepe  ;  auquel  lieu  ilz  eussent 
mené  ladicte  charretée  de  ais.  Et  en  eulx  retournant 
d'icellui  lieu  de  Dieppe,  eussent  trouvé  ung  nommé  Jehan 
de  Conteville,  qui  semblablement  retournoit  dudit  lieu 
de  Dieppe,  là  où  il  estoit  aie  et  y  avoit  mené  paravam 
une  charretée  de  mesrien  a  baril.  Et  si  comme  ilz  s'en 
venoient  ensemble,  en  passant  par  la  ville  de  Vautalles(2), 
ledit  de  Conteville  acheta  audit  lieu  de  Bouuilles  trois 
boisseaux  de  sel  ou  environ,  lequel  sel  il  iist  apporter  par 
certaines  personnes  jusques  hors  de  ladicte  ville,  en  cer* 
tain  lieu  où  leursdictes  charrectes  estoient  arrestées.  Et  si 

(i)  Seine-Inférieure,  arr.  de  Neufchfttel,  cant.  de  Saint-Sa6ns. 
(2)  Bouteilles,  corn  m.  de  Rouxmesnil-Bouteilles,  Seine-Iniifricure, 
arr.  de  Dieppe,  cant.  d'Offranville. 
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corne  icellui  sel  eust  esté  apporté  a  leursdictes  char- 
rectes,  ledit  de  Conteville  demanda  audit  Colin  s^il  vou- 
loit  avoir  un  boissel  dudit  sel.  Lequel  Colin  suppliant  lui 
respondi  que  non.  Et  lors  ledit  de  Conteville  destela  une 
de  ses  jumcns,  qui  estoit  atellée  a  sadicte  charreae,  et 
mist  ledit  sel  dessus.  Et  quant  ilz  furent  prestz  de  partir, 
survint  sur  eulx  ung  autre  voicturier,  nommé  Noël,  de  la 
parroisse  de  Torcy  le  Grant  (i),  comme  Pen  dit,  lequel 
dist  audit  de  Conteville  que  il  failloit  que  il  eust  dudit 
sel.  Auquel  Noël  les  personnes,  qui  avoient  apporté 
icellui  sel,  distrent  qu^il  ne  lui  chausist,  et  quMl  en  auroit 
du  leur  quant  il  vouldroit.  Et  lors  ledit  Conteville  et  les- 
dis  Pierre  du  Pré  et  suppliant  partirent  et  s'en  alerent 
devant,  et  monta  ledit  de  Conteville  sur  sa  jument,  sur 
quoy  ledit  sel  estoit,  et  se  mist  a  chemin  pour  soy  en  aler 
devant.  Et  comme  ilz  s'en  aloient  ainsi,  ledit  Noël  se  ad- 
visa  et  monta  sur  ung  de  ses  chevaulx,  et  vint  courant 
après  ledit  de  Conteville.  Et  quant  ledit  de  Conteville  le 
vit  venir  vers  lui,  pour  ce  qu'il  doubtoit  que  ce  ne  feust 
ung  commissere,  icellui  de  Conteville  gecta  icellui  sel 
dedans  ung  blé.  Et  quant  ledit  Noël  Peut  actaint,  il  de- 
manda audit  de  Conteville  oti  estoit  ledit  sel,  en  lui  disant 
qu'il  auroit  et  estoit  commissere.  Lequel  de  Conteville  lui 
dist  qu'il  Tavoit  laissié  cheôir  en  un  blé  et  qu'il  le  print 
s'il  veoit  que  bon  feust.  Lequel  Noël  print  icellui  sel  et  le 
mist  sur  son  cheval  ;  et  depuis  chevauchèrent  longuement 
ensemble  ledit  Noël  et  de  Conteville  et  parlèrent  très 
longuement,  sans  ce  que  lesdis  du  Présceussent  quec'es- 
tott,  pour  ce  qu'ilz  estoient  devant  sur  le  chemin  bien 
loing  d^eulx  et  ne  les  pourent  oir.  Et  quant  iceulx  de 
Conteville  et  Noël   vindrent   a   l'endroit   d'un    hamel 

(  I  )  Seine-Inférieure»  arr.  de  Dieppe,  cant.  de  Longueville. 
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nommé  Grouchet  sur  Arques  (i),  eulx  deux  demourans 
derrière  les  voîctures  desdis  de  Contcvîlle  et  du  Pré,  pour 
ce  que  ledit  Noël  s^en  vouloit  aler  et  laissier  la  compaignie 
dudit  de  Conteville,  lequel  Conteville,  voyant  que  ledit 
Noël  avoit  encores  sondit  sel,  lui  pria  lors  qu^il  lui  bail- 
last  sondit  sel  et  il  lui  feroit  une  autresfoiz  autant  de 
plaisir,  et  lui  offry  un  pot  de  vin,  que  ledit  Noël  ne  voult 
prendre,  mais  lui  rebailla  sondit  sel.  Lequel  de  Conte- 
ville,  saisy  de  sondit  sel,  s^en  ala  après  lesdictes  voictures. 
Et  tantost  après,  si  comme  ledit  Conteville  s^en  aloit  atout 
icellui  sel,  ledit  Noël  retourna  hastivement  après  icelles 
voictures,  et  quant  il  les  ot  actainte^,  ledit  suppliant  lui 
demanda  s'il  avoit  rebaillé  le  sel  audit  de  Conteville,  et 
ledit  Noël  lui  demanda  quUl  en  vouloit  fere.  Lequel  sup- 
pliant lui  respondi  qu'il  n^en  vouloit  riens  fere,  mais  s^il 
eust  esté  sien,  il  ne  lui  eust  pas  osté,  et  n'estoit  point 
commissere.  Et  en  disant  ces  paroUes  iceulx  Noël  et  sup- 
pliant parlèrent  l'un  a  Tautre  de  rigoureuses  paroUes,  et 
descendi  ledit  Noël  de  dessus  son  cheval  et  print  un  des 
leviers  qui  estoit  en  une  desdictes  voictures.  Et  quant 
ledit  suppliant  le  vit,  il  print  une  pierre  en  sa  main  pour 
le  descord  d'entre  eulx.  Et  afin  qu^ilz  ne  meffeissent  Pun 
a  Pautre,  ledit  Conteville  vint  audit  Noël,  et  print  par 
ung  bout  le  levier  quUl  tenoit,  en  lui  disant  quMl  ne  se 
courrouçast  point  fors  que  a  lui.  Et  quant  ledit  suppliant 
apperceut  que  ledit  de  Conteville  tenoit  le  levier  dudit 
Noël,  il  s*aproucha  de  lui  et  lui  donna  ung  cop  ou  plu- 
seurs  horions  sur  la  teste  du  poing  garni  d^icelle  pierre, 
tant  qu'il  lui  fist  sang.  Et  ce  fait,  se  départirent  Tu n  de 
Tautre,  et  s'en  ala  ledit  suppliant  quérir  ung  levier,  qu'il 
print  en  sa  main,  en  disant  audit  Noël  qu'il  ne  le  frappe- 

(i)  Gruchet,  comm.  d*Arques,  Seine-inférieure,  arr.  de  Dieppe, 
canl.  d'Offranvillc. 
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roit  plus  de  son  poiûg,  et  se  mist  a  voie  en  venant  devers 
ledit  Noël,  afin  de  le  frapper^  s*il  eust  peu.  Et  pour  ce 
que  ledit  Conteville  doubla  qu'il  ne  le  frappast,  afin  de 
eschever  a  plus  grant  inconveniant»  se  trahy  devers  ledit 
suppliant,  en  lui  disant  que  pour  Dieu  il  ne  le  frappast 
point  et  qu^il  les  pourroit  bien  fere  perdre.  Et  si  comme 
ilz  parloient  ces  parolles,  icellui  Noël  vint  par  derrière  et 
frappa  icellui  Conteville  sur  la  teste,  tant  quUl  le  fist 
cheoir  a  terre.  Pour  lequel  horion  ledit  de  Conteville 
cria  harrou  le  murdre,  disant  :  <  Noël  m'a  tué  !  »  ou  pa* 
rolles  semblables.  Et  ce  t'ait,  ledit  Noël  commença  a 
courre  vers  ledit  Pierre  du  Pré,  père  dudit  suppliant,  au- 
quel il  donna  ung  cop  dudit  levier  sur  le  bras.  Lequel 
suppliant,  courroucé  et  indigné  de  ce  que  ledit  Noël 
avoit  féru  son  père,  et  pour  doubte  qu'il  ne  le  ferist  plus, 
commença  a  courre  après  lui  ;  et  en  courant  après  lui, 
vit  que  ledit  Noël  monta  sur  son  cheval  et  s'en  commença 
a  courre.  Et  lors  ledit  suppliant  sVfTorça  plus  de  courre 
après  lui,  en  disant  que  s'il  meaoit  plus  la  main  a  son 
père  et  il  povoit  assener,  il  le  tueroit.  Lequel  Noël,  oyes 
cestes  parolles,  s*en  ala  sur  sondit  cheval  tant  qu'il  pot. 
Et  si  comme  icellui  suppliant  vit  que  ledit  Noël  estoit 
desja  loing  de  lui,  et  que  il  ne  le  povoit  actaindre,  re^ 
tourna  quérir  ung  chappel  de  feutre^  qui  lui  estoit  cheu 
sur  le  chemin  environ  le  lieu  où  leurdit  descort  estoit 
encommcncic.  Et  en  alant  quérir  icellui  chappel,  en- 
contra  ung  nomé  Guillot  le  Cauchois,  du  lieu  de  Torcy, 
lequel  veaoit  dudit  lieu  de  Dieppe  et  lequel  avoit  bien 
beu.  Lequel  Cauchois  lui  demanda  s'il  avoit  batu  ledit 
Noël  ;  auquel  icellui  suppliant  respondi  que  non  ;  et  en 
disant  ces  parolles,  icellui  Cauchois  haùlça  un  baston  qu'il 
tenoit  et  en  rua  sur  ledit  suppliant  pluseurscops;  lesquelz 
icellui  suppliant  receut  a  un  levier  qu'il  tenoit;  lequel 
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suppliant  lui  dist  pluseurs  fois  quMl  se  deportast;  et 
neantmoins  n'en  voult  aucune  chose  fere,  mais  en  conti- 
nuant le  frappa  un  horion  d'iceilui  baston,  lequel  lui 
descendi  sur  la  main.  Et  quant  ledit  suppliant  se  senti 
ainsi  féru,  haulça  son  levier  et  rua  sur  ledit  Guillot  un 
horion,  dont  il  le  actaingny  sur  le  bras,  en  lui  disant  que 
se  il  ne  se  deportoit,  il  s'en  repentiroit.  Et  lors  ledit 
Guillot  frappa  ledit  suppliant  dudit  baston  ou  visaige  ; 
lequel  suppliant,  soy  veant  ainsi  navré,  fery  ledit  Guillot 
dudit  levier  sur  sa  teste,  tant  que  de  ces  deux  horions 
cheirent  Tun  d'un  costé  et  l'autre  d'autre.  Et  desaussitost 
que  ledit  suppliant  se  peut  relever,  fery  de  rechief  de 
sondit  levier  ledit  Guillot  et  lui  donna  un  horion  sur  la 
teste  en  Tendroit  de  l'ouye  ;  duquel  horion  ledit  Guillot, 
trente  jours  après  ou  environ  icellui  cop  donné,  est  aie  de 
vie  a  trespasscment,  comme  Ten  dit.  Pendant  lequel  temps, 
icellui  Guillot,  veant  que  le  cas  estoit  advenu  par  fortune 
et  aussi  qu'il  avoit  esté  aggresseur,  pardonna  audit  sup- 
pliant ledit  cas  et  maléfice  ainsi  a  lui  fait,  et  pria  a  sa 
femme  et  enfans,  amis  et  parens  que  s^il  aloit  de  vie  a 
trespassement  que  ilz  n'en  feissent  aucune  poursuite  a 
rencontre  d'icellui   suppliant.  Ce  non  obstant,  icellui 
suppliant  a  esté  depuis  prins  et  emprisonné  en  noz  pri- 
sons d'Arqués,  oti  il  est  détenu  en  grant  misère  et  po- 
vreté....  Si  donnons  en  mandement  par  ces  présentes  a 
nostre  bailli  de  Caux....  Donné  a   Paris,  ou   mois  de 
juillet,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  six,  et  de  nostre 
règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Es  requestes  du  Roy  nostre 
sire  par  vous  tenues.  Bordes. 
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CXLIV.  —  Paris,  août  1416. 

Rémission  à  un  clerc  de  Bi^eux,  pour  avoir  tué  par 
mégarde  un  de  ses  amis,  avec  lequel  il  jouait,  un  db- 
manche  Vaprès-midiy  au  jeu  de  Vépée  à  deux  mains, 

(JJ  173,  n.  477,  fol.  228  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  suppiicacion  d^s  parens  et  amis  charnelz  de 
Adam  Pouchier,  clerc  non  marié,  de  Taage  de  xx  ans  ou 
environ,  de  la  parroisse  de  Saint  Leu  de  Bayeux,  conte- 
nant que  comme,  environ  la  Toussains  derrainement  pas- 
sée, a  ung  jour  de  dimenche  après  disner,  il  se  fenst  trans- 
porté a  ung  lieu  près  de  Bayeux,  ouquel  avoit  grant 
nombre  de  gens  assemblez  pour  ung  jeu  publique  qui  y  es- 
toit,  c'est  assavoir  de  Tespée  a  deux  mains.  Et  après  ce  que 
aucuns  eurent  joué  audit  jeu,  ledit  suppliant  et  ung  autre 
appelle  Jehan  Cocquet,  qui  estoient  bien  amis,  jouèrent 
Tun  contre  Tautre.  Et  avant  qu^ilzencommençassent  leur 
jeu,  touchèrent  des  mains  Pun  a  l'autre  par  bonne  amour, 
comme  on  a  acoustumé  de  fere  audit  jeu.  Et  en  jouant 
advint  que  ledit  Jehan  Coquet,  lequel  avoit  beu,  en 
voulant  frapper  ledit  Adam  et  obtenir  victoire  contre  lui 
audit  jeu,  s*aproucha  d^icellui  Adam,  et  de  Tespée  dudit 
Adam,  qui  se  tenoit  sur  sa  garde,  fut  frappé  en  Tueil 
dextrc,  dont  il  chey  a  terre.  Et  dedans  la  minuit  prou- 
chain  ensuivant  ala  dudit  coup  de  vie  a  trespassement. 
Pour  occasion  de  laquelle  chose  ledit  Adam,  doubtant 
rigueur  de  justice,  s'est  absenté  et  defuy  dudit  pays,  où  il 
n'oscroit  retourner.. ..  Et  pour  ce  qu'il  est  clerc  non 
marie  en  a  obtenu  absoiucion  de  nostre  saint  père  le  pape 
et  lui  a  pour  ce  esté  baillié  penitance  solutaire....  Si 
donnons  en  mandement,  en  commectant  se  mestier  est, 
par  ces  présentes  audit  bailli  de  Caen....  Donné  a  Paris, 
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A 
ou  mois  d^aoust,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  et  vint  six  et  de 

nostre  règne  k  quart.  Ainsi  signé  :  Es  requestes  par  vous 

tenues,  où  estoient  l'evesque  de  Beauvais,  le  sire  de 

Saint  Pierre  et  autres.  N.  de  Baillt. 


CXLV.  —  Paris,  août  1426. 

Rémission  à  Robin  Castellain,  de  Aforainville,  inculpé 
de  complicité  dans  le  meurtre  d'un  collecteur  de  la 
taille  et  d'^un  sergent,  tués  par  des  brigands  qui  han- 
taient les  bois  environnant  sa  maison  et  auxquels  il 
avait  porté  des  vivres.  (JJ  173,  n.  504,  fol.  240 
verso.  —  Ibid.,  n.  558,  fol.  275  verso). 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
Tumble  supplicacion  de  Robin  Castellain,  povre  simple 
homme  laboureur  de  braz,  aagié  de  cinquante  ans  ou 
environ,  chargié  de  femme  grosse  et  de  cinq  petiz  enfans, 
demourant  en  la  parroissede  Morainville  (i),  es  bailliage 
de  Rouen  et  viconté  d'Orbec,  et  a  présent  prisonnier 
a  Bernay,  [contenant]  comme ,  an  et  demi  a  ou 
environ,  pluseurs  brigans  et  autres  noz  ennemis  et  ad- 
verseres  feussent  en  grant  nombre  et  puissance  oudit 
pays  et  aloient  de  jour  et  de  nuit  a  pié  et  a  cheval  par 
icellui  pays,  comme  bon  leur  sembloit,  sans  aucune 
résistance.  Ouquel  temps  feussent  venuz  pluseurs  desdis 
brigans,  armez  et  embastonnez,  jusques  au  nombre  de 
xviij  feusts  de  lances  ou  environ,  en  Tostel  dudit  sup- 
pliant, lequel  est  assis  en  ung  hamel  nommé  hamel 
Garoust,     a    moins    de    demi    trait    d*arc    du    bois, 

(i)  Morainville-près-Lieurey,  Eure,  arr.  de  Pont-Audemer,  cant. 
de  Cormeilles. 


378 

pour  icellui  suppliant  prendre  et  lui  pillier  et  des* 
rober.  Eulx  estans  ouquel  hostel,  eussent  oy  les  chiens 
dudit  hamei  abbayer  ;  pour  laquelle  cause  se  départirent 
d^icellui  hostel  ;  mais  avant  leur  depanement  prindrent 
a  menacier  et  dire  audit  suppliant  que  s'il  ne  leur  ponoit 
oudit  bois  a  boire  et  a  mengier,  ilz  le  tueroient  et  pille- 
roient  son  hostel  et  ardroient  sa  maison.  Lequel  sup- 
pliant, veant  que  contre  eulx  ne  povoit  résister  et  qu'il 
cstoit  demourant  a  trois  lieues  ou  environ  de  toutes  forte- 
resses ou  villes  fermées,  par  crainte  et  doubte  de  leur 
menaces  et  obvier  a  son  povoir  a  leurs  mauvaises  entre- 
prises, fureur  et  cruaulté,  et  que  de  jour  en  jour  îlz  mur- 
drissoient  et  faisoient  innumerables  maulx  et  enormitez 
aux  bons  laboureurs  et  autres  gens  du  pays,  et  pour  soy 
cuider  exempter  de  leurs  mains,  leur  eust  promis  de  leur 
porter  desdiz  vivres  ;  et  de  fait  cedit  jour  leur  en  porta 
oudit  bois.  Et  lui  estant  en  icellui  bois,  lui  eussent  de- 
mandé iceulx  brigans  qui  c'estoit  que  lesdis  chiens 
abayoient  en  sondit  hamel;  lequel  suppliant  leur  eust  res- 
pondu  qu'il  ne  savoit,  maispensoit  que  ce  n'estoient  pas 
gens  qui  mal  leur  voulsissent.  Lesquelz  brigans  lui  eussent 
dit  qu'il  mentoit  et  qu'il  les  vouloit  trayr  et  savoit  bien  que 
c'estoit  et  que  c'estoit  le  collecteur  de  la  taille  et  un  nommé 
Guillaume  du  Teil,  commis  de  par  le  sergent  dudit  lieu 
a  exécuter  les  deffaillans  du  paiement  de  ladite  taille. 
Lequel  suppliant  leur  eusi  respondu  qu'ilpovoit  bien  estrc, 
mais  il  ne  le  savoit  de  vray.  Et  ce  dit,  lui  donnèrent 
coiigié,  en  lui  disant  si  chier  qu'il  amoit  sa  vie  et  ses 
biens  il  n'en  parlast  a  personne,  et  ce  fait  se  départit 
d'avecques  eulx  et  s'en  retourna  en  sondit  hostel  avec 
sadiie  femme  et  enfans.  Et  ung  pou  de  temps  après^  oy 
dire  que  lesdis  brigans  estoient  sailliz  hors  dudit  bois,  et 
que  environ  demie  lieue  loing  dudit  hamel  avoient  suivy 
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lesdis  colecteur  et  sergent  et  let  avoient  tuez  et  mis  à 
tnort.  Pour  occasion  desquels  fait  et  cas,  ledit  suppliant 
est  détenu  prisonnier  audit  Bernay,  ob  ii  a  esté  trois  mois 

ou  environ Si  donnons  en  mandement  au  bailli  de 

Rouen  et  vicomte  d'Orbec...  Donné  a  Paris,  ou  mois 
d'aoust,  l'an  de  grâce  mil  CCCC  et  XXVI,  et  de  nostre 
règne  le  quart.  Soubz  nostre  scel  ordonné  en  Tabsencedu 
grant.  Ainsi  signé  :  Par  le  Conseil.  Bordrs. 


CXLVl.  —  Paris,  6  «epiembre  1426. 

Rémission  à  Thibault  de  Laubier,  pour  avoir  participé 
à  l'assassinat  de  trois  Angolais  qui  étaient  venus  piller 
les  habitants  d'Ambleville,  (JJ  173,  n.  495,  fol.  235 
verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
i'umble  supplicacion  de  Thibault  de  Laubier,  povre 
homme  laboureur,  aagié  de  Ix  ans  ou  environ,  chargiéde 
femme  et  de  trois  enfans,  contenant  comme  il  soit  ainsi 
que  tous  les  cours  de  sa  vie  il  ait  demouré  en  la  ville 
d^Ambleville,  ou  pays  de  Vuelguecin  le  François  (i),  en 
laquelle  ville  il  avoit  fait  fere  un  hostel  bel  et  bon,  lequel 
hostel  avec  pluseurs  autres  les  Anglois,  en  faisant  la 
conqueste  de  nostre  très  chier  seigneur  et  père  le  Roy 
d'Angleterre,  que  Dieu  absoille,  ardirent,  et  telement  que 
ledit  Thibault  demoura  desnué  de  tous  biens.  Et  tantost 
après  ladicte  ville  d'Ambleville  fu  en  obéissance  de  nostre- 
dit  feu  seigneur  et  père  ;  et  non  obstant  ce,  les  Anglois  y 
venoient  presque  tous  les  jours,  qui  roboient  et  ostoient 
tout  ce  que  les  habitans  y  avoient.  Et  il  soit  ainsi  que  en 

(i)  Seine-et-Oisc,  arr.  de  Mantes,  cant.  de  Magny^enoVezin.  Cette 
paroisse  faisait  partie  du  bailliage  de  Rouen. 
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ung  jour  de  samedi,  bientost  après  ladicte  obéissance, 
que  trois  Anglois  vindrent  en  ladicte  ville,  enviroa 
heure  de  nonne,  que  les  bonnes  gens  venoient  des  vignes 
de  ouvrer,  un  nommé  M orisset  Dauneau,  de  ladicte  ville, 
commença  a  crier  moult  fort,  en  soy  prenant  a  l'undesdis 
Anglois.  Auquel  cry  vint  ledit  Thibault  et  les  trouva 
tenens  Tun  Pautre,  et  demanda  audit  Morisset  quHl 
avoir  de  ainsi  crier.  Lequel  Morisset  lui  dist  qu'il  avoit 
prinse  sa  tille  a  force  ;  et  aussi  les  femmes  crioient  sur 
lesdis  Anglois,  pour  ce  qu^ilz  leur  avoient  osté  et  prins 
en  icelle  ville  du  linge  et  du  lange  et  de  la  laine,  dont  ilz 
avoient  empli  deux  grans  sacs,  qu'ilz  amenoient.  Et  ledit 
Thibault  arrivé  ylec,  Tun  desdis  Anglois,  combien  que 
icellui  Thibault  ne  lui  faisoit  aucune  force,  sacha  son 
espée  et  eust  tué  ledit  Thibault,  n^eust  esté  ce  qu^il  se 
bouta  et  lança  soubz  le  col  de  son  cheval  ;  auquel  cheval 
il  coppa  Toreiile  ;  et  tantost  eu id a  recouvrer  ;  mais  icellui 
Thibault  se  lança  a  lui  et  par  force  lui  osta  son  espée,  et 
ylec  arriva  jusques  a  six  ou  sept  hommes,  ausquelz  ilz 
avoient  osté  les  choses  dessusdictes  ;  et  lesdis  Anglois, 
voyant  ce,  commancerent  a  eulx  enfouir.  Mais  ledit  Thi- 
bault et  deux  autres  hommes  en  prindrent  Tun,  lequel  ilz 
tuèrent,  et  aussi  furent  tuez  les  deux  autres.  Et  tantost 
après  toute  ladicte  ville  vuida  et  demoura  non  habitée.  Et 
pour  ce  que  lors  ladicte  ville  d'Ambleville  estoit  ou  gou- 
vernement de  nostrc  amé  et  féal  chevalier  Wastre  de 
Hongueford  (i  ),  chevalier,  lors  grant  maistred'ostel  defeu 
nostredit  seigneur  et  père,  icellui  chevalier  exposa  la 
besongne  audit  nostre  feu  seigneur  et  père,  telement  qu'il 

(i)  Walter  de  Hungerford,  Tun  des  capitaines  anglais  dont  le  nom 
revient  le  plus  souvent  dans  les  documents  de  la  conquête.  V.  la 
notice  que  Siméon  Luce  lui  a  consacrée  (Chronique  du  Mont-Saint- 
Michel ,  I,  i52,  n.  4). 
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ordonna,  comme  leur  dist  ledit  chevalier,  la  chose  estre 
mise  au  néant.  Et  ce  fait  s'en  revîndrent  et  retournèrent 
les  habitans  d'icelle  ville  demourer  ylec  ;  en  laquelle  ledit 
Thibault  a  tousjours  demouré  depuis  et  vesqu  de  son 
labour  et  peine  de  corps  jusques  a  environ  Pasques  der- 
rainement  passées  que  justice  Ta  voulu  prendre  et  appré- 
hender. Pour  occasion  duquel  fait  et  cas,  ledit  Thibault  de 
Laubier,  doublant  rigueur  de  justice,  s^est  absenté  du 
pais...  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes  pré- 
sentes au  bailli  de  Rouen...  Donné  a  Paris,  le  vj^  jour  du 
mois  de  septembre,  Tan  de  grâce  mil  quatre  cens  et  vint 
six,  et  de  nostre  règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Es  requestes 
par  vous  tenues,  esquelles  Tevesque  de  Beauvais,  Pabbé 
du  Mont  Saint  Michiel,  les  seigneurs  de  Saint  Pierre  et 
de  Clamecy  et  pluseurs  autres  estoient.  J.  de  Drosay. 


CXLVU-CXLIX.  —  Paris,  6  septembre  1426. 

Rémission  à  Robin  Aubert^  de  Guerquesalles^  inculpé 
de  complicité  dans  le  meurtre  d^un  certain  Guillaume 
Boschier,  trouvé  par  lui  et  deux  de  ses  amis  en  corn'- 
pagaie  d'aune  femme  publique  de  Neuville,  che{ 
laquelle  ils  s'étaient  rendus  après  boire.  (JJ  173, 
n.  5o3,  fol.  240  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
Tumble  supplicacion  de  Robin  Auber,  dit  le  Coq^  aagié 
de  XXX  ans  ou  environ,  de  la  parroisse  de  Garguesale  (  1  ), 
laboureur  de  bras  du  diocèse  de  Lisieux,  contenant  que 
le  mercredi  diaprés  Quasimodo  derrenierement  passé  (2), 
lesdis  suppliant,  Girot  David  et  Robin  Auber  (lise\  : 

(i)  Guerquesalles,  Orne,  arr.  d'Argentan,  cant.  de  Vimootier. 
(2)  10  avril  1426.  ^ 
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Vilain  de  la  parroisse  de  Tregeville)  d^aventure  en- 
trèrent en  Tosteidu  prieur  dudit  lieu  de  Tregeville  (i), 
où  le  curé  d^icelle  ville  faisoit  vendre  du  cidre  en 
taverne,  et  ylec  beurent  très  fort  ensemble  par  bonne 
compaignie,  et  telement  que,  avant  que  ils  partissent, 
il  estoit  ainsi  que  soleil  recousant.  Et  ainsi  qu^ilz 
estoient  sur  leur  partement  et  qu'ilz  s'en  vouloient 
partir,  ung  nommé  Guillaume  Boutevillain,  aussi  la- 
boureur et  qui  estoit  venu  pour  boire  avec  eulx,  com- 
mença a  dire  quMl  convenoit  aler  veoir  une  femme 
nommée  Thomine,  fille  Robin  Bouvet  (2)  de  la  parroisse 
de  Neufville  (3),  laquelle  faisoit  et  avoitfait  voulentiers 
pour  les  compaignons.  Après  lesquelles  paroUes,  lesdis 
suppliant,  Girot,  Vilain  et  Boutevillain,  esbeuxet  esprins 
de  vin,  comme  dit  est,  panirent  et  alerent  en  Tostel  d^un 
nommé  Jehan  le  Mercier,  demeurant  en  ladicte  parroisse 
de  Tregeville  ;  ouquel  hostel,  où  ledit  David  entra  le  pre- 
mier, ilz  trouvèrent  ladicte  femme,  et  lui  dîst  icellui  David 
qu'elle  alast  soupper  avec  eulx  ;  qui  lui  respondi  qu^elle 
ne  yroit  de  celle  nuit  et  qu'elle  estoit  trop  traveillée.  Et  en 
CQs  paroUes  disant,  lesdis  Robin  Vilain,  le  suppliant 
et  Guillaume  Boutevillain,  qui  estoient  prés  d'ilec,  entrè- 
rent dedans  ledit  hostel.  Et  lors  icelle  femme  s'en  fuit  en 
un  jardin  derrière  ledit  hostel,  et  après  elle  ala  ledit 
Bouievillain  et  la  trouva  avec  un  nommé  Guillaume 
Boschier,  qui  estoit  en  icellui  jardin,  et  après  ce  la 
ramena  en  disant  ausdis  suppliant,  Girot  et  Vilain  qui 
Tavoit  trouvée  avec  ledit  Boschier.  Et  ce  fait  lui  deman- 
dèrent les  dessusdiz  pour  quelle  cause  elle  s'en  estoit 
fuye,  qui  respondi  que  c'estoit  parce  qu'elle  ne  savoitquelz 

(i)  Ticheville,  même  canton. 

(2)  ou  Bonnet. 

(3)  Neuvillc-sur-'fouqucs,  Orne,  arr.  d* Argentan,  cant.  de  Gacé. 
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gens  ilz  estoient.  Et  après  ce  et  aucunes  parolles  eues 
entre  eulx,  appella  ladicte  fetnme  ledit  Boschier,  qui  s^en 
estoit  fouy  oudit  jardin,  afin  qu'il  retournast  oudit 
hostel.  Lequel  Boschier  se  parti  d'icellui  jardin,  et  en  soy 
en  venant  oudit  hostel,  icellui  Boutevillain  ala  au  devant, 
sans  le  consentement  desdis  suppliant,  Girot  et  Vilain, 
qui  estoient  avec  ladicte  femme  en  la  court  dudit  hostel, 
et  sans  leur  dire  ne  declairer  sa  voulenté  ;  et  d^un  baston 
d'une  baye  non  affectié,  qu'il  avoit  trouvé  d'aventure 
aux  champs,  frappa  ledit  Boschier  un  seul  cop  entre 
Toreille  et  la  temple  du  test,  telement  qu'il  cheut  a  terre. 
Après  lequel  cop  donné,  qui  vint  a  la  congnoissance 
desdis  suppliant,  Girot  et  Vilain,  qui  estoient  loi ng  d^ylec 
a  un  gect  de  pierre  ou  environ,  ilz  alerent  veoir  que 
c'estoit  et  trouvèrent  ledit  Boschier  a  terre  ;  auquel  ilz 
demandèrent  qui  ce  lui  avoit  fait,  qui  leur  dist  que  ce 
avoit  fait  ledit  Boutevillain,  en  parlant  très  bien  et  ayant 
bonne  mémoire,  et  leur  dist  que  ce  n'esioit  riens  et  qu'il 
yroit  souper  avec  eulx  s'ilz  vouloient  ;  mais  neantmoins 
il  n'y  ala  pas  etdemouraen  l'ostel  dudit  Jehan  le  Mercier, 
et  le  laissèrent  les  dessusdis  assis  sur  une  selle  en  Tastre 
du  fouyer  devant  le  feu,  et  s'en  alerent  soupper,  ladicte 
femme  avec  eulx,  en  l'ostel  de  Jehannot  David,  frère  dudit 
Girot,  et  ledit  Jehan  le  Mercier  avec  eulx,  entre  lesquelz 
deux  hostelz  a  un  trait  d'arc  de  distance  ou  environ.  En 
alant  auquel  hostel  dudit  Jehannot,  lesdis  suppliant, 
Girot  et  Vilain  et  Boutevillain  distrent  a  ladicte  femme 
qu'il  faloit  qu'ilz  eussent  sa  compaignie  charnele,  dont 
elle  fut  refusant,  combien  qu'elle  feust  femme  toute  com- 
mune, disant  qu'elle  estoit  affiée  audit  Boschier.  Et  pour 
ce  après  aucunes  buffes,  qu'ilz  ou  aucuns  d'eulx  lui  don- 
nèrent, la  laissèrent  en  ce  point,  sans  avoir  sadicte  com- 
paignie. Et  après  eulx  l'amena  ledit  Boutevillaio  de  son 
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bon  gré  et  voulenté  soupper  oudit  hostel  dudit  Jebanaot 
David.  Et  combien  que  lesdis  suppliant,  Girot  et  Robin 
Villain  ne  frapassent  onques  ledit  Boschier,  et  au  temps 
qu^ilz  entrèrent  oudit  hostel  ne  sceussent  aucunement 
qu'il  feust  en  icellui  hostel  et  n*en  eussent  aucune  con- 
gnoissance,  neantmoins  pour  occasion  dudit  cop  et  que 
ledit  Boschier  se  coucha  oudit  astre  dudit  hostel,  sans 
avoir  couverture  ne  autre  aisément,  lui  qui  estoit  très 
yvre  et  esbeu,  le  landemain  au  matin  ilalade  vie  a  tres- 
passement.  Pour  cause  et  occasion  duquel  fait  et  cas, 
ledit  suppliant,  doubtant  rigueur  de  justice,  s^est  absenté 
du  pays...  Si  donnons  en  mandement  aux  bailliz  de 
Rouen,  Caux,  Evreux  et  Alençon,  aux  vicontes  desdis 
bailliages Donné  a  Paris,  le  vj«  jour  du  mois  de  sep- 
tembre, Tan  de  grâce  mil  IIII*  XXVI  et  de  nostre 
règne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du 
conseil.  Adam. 

Rémissions  pour  le  même /ait  à  Girot  David,  laboureur 
de  la  paroisse  de  Ticheville,  âgé  de  35  à  36  ans, 
et  à  Robin  Vilain,  laboureur  de  la  paroisse  de  Guer- 
quesalles,  âgé  de  28  à  3o  ans,  (JJ.  173,  n.  488,  fol. 
289  recto,  et  n.  499,  fol.  287  verso.) 


CL.  —  Paris,  14  octobre  1426. 

Rémission  à  la  chambrière  de  Jean  de  Clamecy,  clerc 
des  comptes,  enfermée  dans  les  prisons  de  Gisors 
pour  vol  de  bijoux  précieux  commis  au  préjudice 
de  son  maître.  (JJ  173,  n.  474,  fol.  227  recto.) 

Henry,  etc..   Savoir  faisons,   etc.,   nous  avoir  reccu 
Tumble  supplicacion  de  la  partie  des  amis  charnelz  de 
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Perrenelle  de  la  Rivière,  fiancée  a  Thomas  Sbresgues, 
anglois,  prisonnière  es  prisons  a  Gisors  de  nostre  très 
chiere  et  très  amée  dame  et  mère  la  Royne  d'Angle- 
terre (i),  contenant  que  comme,  le  mercredi  après  la  saint 
Michiel  derrain  passée  (2),  icelle  Perrencle  estant  ou  ser- 
vice de  nostre  amé  et  féal  maistre  Jehan  de  Clamecy, 
clerc  de  noz  comptes,  où  elle  a  demouré  par  Tespace  de 
huit  jours  ou  environ,  temptée  de  l'ennemi  et  par  icelle 
temptacion  print  furtivement  et  emporta  de  Postel  dudit 
maistre  Jehan  les  biens  et  choses  qui  s*ensuient,  c'est 
assavoir  six  tasses  d'argent  martelées,  pesans  chascune 
ung  marc  ou  environ  ;  ung  hanap  a  pié  tout  d'argent  a 
souaige  goderonné,  où  il  y  a  deux  royes  de  rouge  clert, 
lié  de  neelle  d'erbe  terrestre  ;  une  aiguière  d'argent  de 
semblable  façon  ;  une  autre  aiguière  vairée  en  ung  petit 
fretelet  qui  a  le  biberon  rompu;  un  gobelet  d'argent  tout 
ront  ;  unes  heures  où  le  kalendrier  est  de  lettres  d'or, 
d'asur  et  de  pourpre,  a  deux  fermaulx  d'argent  et  deux 
chaennetes,  couvertes  de  satin  noir,  doublés  de  satip 
pers;  unesainture  de  cramoisy  vermeil  a  usage  de  femme, 
a  xvj  doux  d'argent  dorez  avec  le  mordant  et  la  boucle; 
une  sainture  sur  ung  tissu  noir  a  usaiged'omme,  ferré  de 
peiiz  doux  d'argent  tout  au  long  avec  le  mordant  et  la 
boucle,  et  pent  audit  mordant  une  petite  chaennete  d'ar- 
gent; deux  sallieres  d'argent  toutes  rondes;  une  sainture 
sur  ung  tissu  noir  a  usaigede  femme  a  sept  cloz  dorez,  la 
boucle  et  le  mordant;  une  sainture  a  hommesur  un  tixu 
vert  brun  a  xiiij  dos,  et  la  boucle  et  le  mordant,  et  y  a 

(i)  La  place  de  Gisors  était  comprise  dans  le  douaire  de  la  reine 
Catherine.  Les  comptes  de  Pierre  Surreau  nous  apprennent 
qu'en  1429  elle  la  faisait  garder  à  ses  dépens.  (Beaurbpairb,  De 
l'Admin.  de  la  Norm.,  p.  35.) 

(2)  2  octobre  1426. 
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deux  royes  a  chascun  clou  ;  une  autre  gresle  sainture  sur 
ung  tissu  noir,  a  sept  clos  d'argent  tuers  et  la  boucle  et  le 
mordant  neellez;  ung  gobelet  d'argent  budoyé  et  doré  aux 
deux  boutz  ;  une  sainture  d'argent  sur  un  tissu  noir  ferré 
tout  autour  a  feuilles  de  treflleou  chesne;  ung  mauvais 
cueuvrechief  ;  un  coustel  armoyé  par  le  manche  a  fleurs 
de  lis;  ung  mauvais  sac  où  estoient  iceulx  biens;  ung 
fermoir  a  heures  doré  et  esmaillé  a  ung  esmail  de  Saincte 
Katherine;  demie  aulne  de  drap  violet,  et  unes  patre- 
nostres  vermeilles  a  une  croix  d'argent.  Pour  occasion 
desquelz  cas,  elle  a  esté  prise  et  mise  prisonnière  esdictes 
prisons...  Elle  sera  pugnie  civilement  et  demourra  pri- 
sonnière au  pain  et  a  Teaue  Tespace  de  six  sepmaines.  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  présentes  au  bailli  de 
Rouen,  juge  des  exempcions  de  Gisors...  Donné  a  Paris, 
le  xiiij*^  jour  d'octobre,  Tan  de  grâce  mil  CCCC  XXVI,  et 
de  nostre  rogne  le  quart.  Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la 
relacion  du  Conseil.  Oger. 


CLI.  —  Paris,  novembre  1426. 

Rémission  à  Pierre  Hardouin,  d^Ecos,  pour  le  meurtre 
du  bâtard  de  Romilly^  avec  lequel  il  s*était  pris  de 
querelle  à  propos  dune  dette  d^argent  réclamée  par 
ce  dernier,  (JJ  173,  n.  489,  fol.  232  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
i'umble  supplicacion  des  amis  charnelz  de  Pierre  Har- 
duuin,  aagic  de  vint  six  ans  ou  environ,  contenant  que 
comme,  deux  ans  a  ou  environ,  en  ung  jour  de  lundi 
après  disner,  ainsi  que  ledit  Hardouin  et  Jehan  de  Rom- 
milli,  bastard,  buvoient  ensemble  en  une  taverne  avec 
aucuns  autres  compaignons  par  bonne  amour,  en  la  par- 
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roisse  d^Escos  lez  Bauldemont  (i),  icellui  Jehan  de  Rom- 
milli  dist  audit  Pierre  Hardouin  :  c  Ton  père  me  devoit 
cinquante  solz  parisis  ou  environ,  les  me  paieras  tu 
point  ?  »  Lequel  lui  respondi  :  a  Je  n^ay  riens  amendé  de 
mon  père,  et  si  ne  Si;ay  combien  il  vous  doit,  et  aussi 
mon  entencion  n'est  pas  de  vous  en  payer.  >  Et  lors 
icellui  Jehan  de  Rommilli  lui  dist  en  levant  une  pinte 
pour  le  ferir  :  a  Tu  mentiras,  faulx  traictre  garçon,  tu 
m'en  paieras,  vueilies  ou  non  !»  Et  de  fait  eust  féru  ledit 
Hardouin  d'icelle  pinte  se  Tun  desdis  compaignons  ne  se 
feust  mis  entre  eulx.  Et  adonc  icellui  Hardouin,  de  ce 
courroucé  et  esmeu,  voyant  l'arrogance  et  maie  voulenté 
dudit  de  Rommilli,  lui  dist  qu'il  n'estoit  point  garçon  et 
qu'il  mentoit,  mais  lui  mesmes  estoit  garçon  bastard. 
Et  ce  dit  tantost  après  icellui  de  Rommilli  s'en  parti,  ung 
baston  en  sa  main,  en  menaçant  très  fort  ledit  Hardouin 
de  le  courroucier  amèrement.  Et  quant  icellui  de  Rom- 
milli fut  ou  milieu  de  la  ville,  il  se  arresta  en  actendant 
ledit  Hardouin,  pour  lui  courir  sus.  Et  ainsi  que  ledit 
Hardouin  s'en  aloit  en  son  hostel,  environ  heure  de  soleil 
couchant,  sans  baston  ne  en  riens  penser  de  mal  faire, 
ledit  de  Rommilli,  qui  estoit  en  aguet,  vint  au  devant  de 
lui,  ledit  baston  en  sa  main,  en  lui  demandant  sïl  venoit 
après  lui  pour  le  bactre.  A  quoy  ledit  Hardouin  respondi 
qu'il  ne  lui  vouloit  nul  mal.  Et  lors  icellui  de  Rommilli 
lui  dist  qu'il  mentoit  comme  faulx  traictre  garçon;  et  de 
fait  le  cuida  ferir  de  son  baston  ;  et  pour  ce  éviter  ledit 
Hardouin  print  le  baston  aux  mains,  en  lui  cuidant 
oster.  Et  de  fait  ledit  de  Romilli  laissa  cheoir  ledit  baston 
et  print  ledit  Hardouin  parmi  les  jambes  pour  le  cuider 
gecter  ou  ru   qui  passe  parmi  la  ville  d'Escos  (2).  Et 

(i)  Ecos,  Eure,  arr.  des  Andelys,  ch.-l.  de  cant. 
(2)  Le  bourg  d'Ecos  est  en  effet  traversé  par  un  rutatoau,  affluent 
de  droite  de  l'Epte,  qui  va  se  jeter  dans  cette  rivière  à  Gasny. 
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quant  icellui  Hardouin  se  vit  ainsi  saisi  dudit  de  Rom- 
iTiilli  et  qu'il  mectoit  peine  de  tout  son  povoir  de  le  gre- 
ver du  corps,  pour  ce  et  la  fureur  et  maie  voulenté  de  lui 
éviter  et  Tinconvenient  de  sa  personne,  print  et  tira  ung 
petit  coustel  qu*il  avoit  a  trenchier  pain,  et  en  frappa 
ledit  de  Rommilli  ung  cop  seulement  parmi  le  doz,  duquel 
cop  tantost  après  mort  s^en  ensuy  en  sa  personne.  Pour 
occasion  duquel  cas  et  pour  doubte  de  rigueur  de  justice, 
icellui  Hardouin  se  soit  absenté  du  pays  et  doubte  avoir 
esté  appelle  a  noz  drois  et  que  contre  lui  on  n^ait  procédé 
a  bannissement. . .  Si  donnons  en  mandement  au  bailli 
de  Rouen  et  des  exempcionsde  Gisors. . .  Donné  a  Paris, 
ou  mois  de  novembre,  Tan  de  grâce  mil  quatre  cens  et 
vint  six,  et  de  nostre  règne  le  quint.  Ainsi  signé  :  Es  re- 
questes  par  vous  tenues.  Neelle. 


CI.II.  —  Paris,  novembre  1426. 

Rémission  à  un  page  de  la  garnison  anglaise  de  Mayenne^ 
paiir  vol  de  juments  commis  dans  la  chdtellenie  de 
Domjront,  (JJ  173,  n.  566,  fol.  279  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
Tumble  supplicacion  de  Estienne  Patenostre,  povre  jeune 
enfant  de  xviij  ans  ou  environ,  natif  de  la  parroisse  de 
Saint  Ouen  le  Mauger  lez  Rouen  (i),  contenant  comme, 
des  environ  Taage  de  dix  ans,  il  eust  esté  prins  et  fait  page 
par  aucuns  Anglois  et  estoit  encores  page,  un  an  a  ou  en- 
viron, a  Mayne  la  Juhés  d'un  Anglois  nommé  GeufTroy 
Mouel.  Et  pour  ce  que,  au  temps  qu'il  servoit  ledit 
Mouel,   icellui   Mouel   fut  prins  prisonnier,  et  n'avoit 

(i)  Seine-Inférieure,  arr.  de  Dieppe,  cant.  de  Bacqueville. 
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ledit  suppliant  de  quoy  vivre,  icellui  suppliant  sVn  ala 
évecques  quatre  ou  cinq  compaignons  plus  aagez  de  lui, 
et  a  trois  lieues  ou  environ  dudit  lieu  de  Mayne  iceulx 
compaignons,  ayans  congnoissance  qu^il  y  a  voit  ou  pais 
une  femme  mal  renomée,  que  on  disoit  concubine  d'un 
prestre,  firent  tant  qu'ilz  la  trouvèrent  et  l'efForcercnt  ; 
dont  ledit  suppliant,  qui  ne  ot  ne  voult  avoir  sa  compai- 
gnie,  fut  très  desplaisant  et  s'en  ala  d^ilecen  Normandie. 
Et  lui  estant  en  la  compaignie  d^un  sien  frère,  alerent  en 
la  maison  d'un  nommé  Guillaume  de  Launoy  et  lui  de- 
mandèrent une  jument  qu'ilz  lui  avoient  baillée.  Lequel 
leur  respondi  qu'il  estoit  venu  d'autres  compaignons  a 
qui  il  l'avoit  baillée,  et  nesavoit  à  qui.  Et  quant  ilz  virent 
qu'ilz  ne  povoient  recouvrer  leurdicte  jument,  en  eulx 
aucunement  recompensant  d'icelle,  prindrent  la  jument 
dudit  de  Launoy,  laquelle  a  peine  valoit  Ix  s.  t.  Et  pour 
ce  qu'il  leur  sembloit  qu'elle  valoit  bien  xx  s.  outre  celle 
qu'iiz  avoient  baillée  audit  de  Launoy,  meuz  de  bonne 
conscience,  vindrent  devers  un  nommé  Bourrée,  de  la 
parroisse  de  Roilly  (i)  ou  d'ilec  environ,  qui  devoit  audit 
suppliant  et  a  sondit  frère  un  franc,  et  lui  prièrent  et 
ordonnèrent  qu'il  le  paiast  audit  de  Launoy,  en  recom- 
pensacion  de  sa  jument  ;  et  lui  dirent  qu'ilz  s'en  aloient 
vers  Caen  ou  es  parties.  Et  pour  ce  que  de  ce  îlz  ne  se 
celèrent  aucunement,  et  leur  sembloit  par  leur  jeunesse 
qu*ilz  ne  mesprenoient  pas  grandement,  furent  poursuiz 
et  ladicte  jument  ramenée  et  rescousse  par  aucuns  du 
pays,  et  eulx  ainsi  desmontez  se  tirèrent  jusques  a 
Thury  {2).  Et  pour  ce  qu'ilz  se  trouvèrent  lassez  et  inactz 
de  cheminer,  ilz  prindrent  audit  lieu  une  jument  chees 
un  bon  homme,  dont  ledit  suppliant  ne  scet  le  nom,  et 

(i)  RuUy,  Calvados,  arr.  de  Vire,  cant.  de  Vassy. 

(2)  Thury-Harcourt,  Calvados,  arr.  de  Falaise,  ch.-l.  de  cant. 
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pour  la  bonne  voulenté  qu'ilz  avoient  de  rendre  ladicte  ju- 
ment lui  dirent  qu*il  alast  en  Tostel  de  Jehan  Chauvin,  de  la 
parroisse  de  la  Haulte  Chappelle  près  de  Dompfront  (  i  ) 
et  que  là  il  la  trouveroit,  ce  qu'il  fist  et  la  trouva  ;  et  de  là 
s'en  alerent  en  la  parroisse  de  Juvignié  (2),  en  ladicte 
chastellenie  de  Dompfront  et  passèrent  le  pays  jusques  au 
Mont  Margueutin  (3),  oîi  ilz  trouvèrent  une  autre  jument 
qui  estoit  a  un  homme  de  Ceaulcé  en  icelle  chastellenie 
de  Dompfront  (4),  qui  bien  valoit  xl  s.  ou  environ  ;  et 
pour  culx,  qui  estoient  lassez,   soulagier,  la  prindrent, 
esperans  quant  ilz  Tauroient  un  peu  chevauchée  la  ren- 
dre. Et  eulx  ou  Tun  d'eulx  sur  ladicte  jument,  ou  chemin 
tendent  d'icelle  partie  a  Mayne  (5),  furent  prins  et  menez 
es  prisons  de  Dompfront  et  trais  par  devant  la  justice  du 
lieu  ;  par  devant  laquelle  ledit  suppliant,  cuidant  ne 
avoir  que  peu  ou  néant  mesprins,  confessa  legierement 
tous  les  cas  dessusdis.  Pour  lesquelz  cas  les  gens  de 
ladicte  justice  chaudement  et  bien  hastivement  le  con- 
dempnerent  a  cstre  pendu  et  a  morir.  Et  pour  exécuter 
ladicte  sentence  fut  mené  au  lieu  acoustumé;  mais  par  la 
grâce  de  Dieu  et  moiennant  la  prière  du  peuple,  et  de 
pluseurs  notables  Anglois  qui  là  estoient,  qui  dudit  sup- 

(i)  La  Haute-Chapelle,  Orne,  arr.  et  cant.  de  Domfront. 

(a)  Juvigny-sous-Andaine,  Orne,  arr,  de  Domfront,  ch.-l.  de  cant. 

(3)  Le  mont  Margotin  ou  Margautin,  petit  sommet  des  collines 
de  Normandie,  dans  le  département  de  POrne,  à  6  kilom.  1/2  de 
Domfront,  à  2  kilom.  1/2  au  sud  de  Saint-Brice  et  à  Touett  d*A- 
vrilli.  Ccst  le  point  culminant  des  collines  granitiques  et  schisteuses 
de  Domfront,  sur  le  flanc  desquelles  s*étale  la  grande  forêt  d*An- 
daine.  La  route  de  Mayenne  à  Domfront  serpente  sur  le  flanc  ouest 
du  Margotin,  dont  le  sommet  offre  un  panorama  aussi  varié 
qu'étendu. 

(4)  Céaucé,  Orne,  arr.  et  cant.  de  Domfront. 

(3)  Mayne  ou  Mayne-la-Juhés,  ancien  nom  de  Mayenne. 
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pliant  et  des  bons  et  loyaulx  services  qu^il  avoit  faiz  a 
eulx  ou  a  aucuns  de  leurs  amis  eurent  congnoissance, 
survint  une  femme  qui  requist  et  demanda  en  mariage 
ledit  suppliant,  qui  lui  fut  accordé,  mais  quMl  nous  pleust 
lui  quicter,  pardonner  et  remectre  les  faiz  et  cas  dessus- 
diz,  et  par  ce  moien  fut  surcie  et  différée  Texecucion  de 

ladicte  sentence Si  donnons  en  mandement  par  ces 

présentes  aux  bailliz  de  Rouen  et  de  Caen...  Donné  a 
Paris,  ou  mois  de  novembre.  Tan  de  grâce  mil  quatre  cens 
et  vint  six,  et  de  nostre  règne  le  quint.  Ainsi  signé  :  Es 
rcquestes  par  vous  tenues.  Calot. 


CLIII.  —  Paris,  8  novembre  1426. 

Rémission  à  un  habitant  de  Blay,  pour  avoir  commis 
plusieurs  vois,  de  complicité  avec  les  brigands  qui 
fréquentaient  le  bois  du  Tronquay,  (JJ  173,  n.  562, 
fol.  277  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oyePumble 
supplicacion  de  Guillaume  le  Miere,  de  la  parroisse  de 
Saint  Pierre  de  Blé  (i),  ou  diocèse  de  Bayeux,  chargié  de 
femme  et  de  deux  petiz  enfans,  aagié  de  xxviij  a  xxx  ans, 
contenant  comme,  au  temps  de  la  descente  faicte  en  nostre 
duchié  de  Normandie  par  feu  nostre  très  chier  seigneur 
et  père  le  Roy  d'Angleterre,  derrain  trespassé,  cui  Dieu 
pardoint,  ledit  suppliant  eust  fréquenté  et  frequentoit  sou- 
ventes  fois  es  bois  du  Tronquay  (2)  et  autres  bois,  pour 

(1)  Blay,  Calvados,  arr.  de  Bayeux,  cant.  de  Trévières. 

(2)  l.c  Tronquay,  Calvados,  arr.  de  Bayeux,  cant.  de  Balleroy.  Le 
bois  du  Tronquay  est  situé  un  peu  à  droite  de  la  grande  route  de 
Bayeux  à  Saint-Lô,  avant  d^arriver  à  l'importante  forêt  des  Biards 
ou  de  Ccrisy. 
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prendre  charges  et  apporter  du  bois,  tant  pour  vendre, 
gangnier  et  avoir  sa  vie,  de  lui,  sadicte  femme  et  enfans, 
que  ]30ur  ses  afferes  et  neccessitez.  Et  depuis  ladicte  des- 
cente, se  soit  ledit  suppliant  bien  et  loyaulment  maintenu 
et  gouverné,  en  gangnant  sadicte  vie  en  Tobeissance  de 
nostredit  feu  père,  comme  son  vray  subjet  et  obéissant, 
jusques  ou  mois  de  septembre  derrain  passé  que  icellui 
suppliant,  qui  est  de  simple  entendement,  ainsi  qu'il  aloi^ 
esdiz  bois,  fut  raencontré  et  ilec  trouvé  par  aucuns  bri« 
gans,  qui  lui  firent  pluseurs  contrainctes  et  durtez,  et  le 
menacèrent  de  le  destruire  en  corps  et  en  biens,  s'il  ne 
aloit  avecques  eulx  et  estoit  de  leur  ligne  et  sorte.  Pour 
doubte  et  crainte  desquelz  et  par  foie  jeunesse,  simple  et 
peiit  conseil,  il  s'en  feust  aie  avecques  eulx,  où  il  ait  esté 
deux  jours  et  deux  nuiz  tant  seulement,  durant  lequel 
temps  il  a  esté  avecques  lesdis  brigans  en  une  ville  qui 
est  vers  Gavray  (i)  oîi  en  Tostel  d'un  bon  homme  de 
ladicte  ville  ilz  prîndrent  trois  beufs,  lesquelz  ledit  sup- 
pliant amena  en  son  hostel  ou  près  dUlec.  Et  tantost 
après,  c'est  assavoir  le  dimanche  au  matin  dont  il  estoit 
arrivé  le  samedi  au  soir,  recongnoissant  son  meffait  et 
repentant  d'icellui,  dist  a  un  sien  cousin  le  cas  dessusdit 
et  lui  enseigna  le  lieu  où  estoient  lesdis  beufs.  Lequel  son 
cousin  ledit  dimenche  au  matin  envoya  quérir  ledit 
homme  a  qui  estoient  lesdis  beufs  et  lui  dist  le  lieu  où  il 
les  trouveroit.  Lequel  homme  les  y  trouva,  iceulx  print 
et  emmena.  Et  pour  ce  fere  ne  fut  icellui  suppliant  aucu- 
nement contraint  par  justice  ne  autrement;  et  au  tiers 
jour  se  soit  ledit  suppliant  mis  hors  de  la  compaignie 
desdis  brigans  sans  onques  puis  y  estre  retourné,  fait  ne 
commis  aucun  mauvais  cas,  crime  ne  delict,  ains  se  soit 

(i)  Manche,  arr.  de  Coutances,  ch.-l.  de  cant. 
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tenu  entour  ses  parens  et  amis  oudit  pais  et  ilecques  gan- 
gnié  sa  vie  au  mieulx  qu'il  a  peu;  et  combien  que  ce  que 
ledit  povre  suppliant  a  fait  et  commis  en  ceste  partie  ait 
esté  plus  par  contrainte  desdis  brigans  et  pour  doubte 
d'eulx,  que  autrement,  neantmoins,  pour  doubte  de  ri- 
gueur de  justice,  il  ne  se  ose  bonnement  monstrer,  tenir, 
ne  converser  oudit  pays,  et  ainsi  est  en  voyed'estre  a  tous- 
jours  mais  funif  et  quHl  lui  conviengne  guerpir  ledit 
pays,  lui,  sadicte  femme  et  enfans  et  estre  mendians... 
Si  donnons  en  mandement  aux  bailli  et  vicontede  Caen... 
Donné  a  Paris,  le  viij«  jour  du  mois  de  novembre.  Tan 
de  grâce  mil  quatre  cens  vint  six,  et  de  nostre  règne  le 
quint.  Ainsi  signé  :  Es  requestes  par  vous  tenues,  où  les 
evesquesde  Beauvais  et  de  Noyon,  messire  Jehan  le  Clerc, 
le  premier  président,  maistre  Pierre  de  Marigny,  maistre 
Thomas  de  la  Marche  et  autres  estoient.  J.  Milet. 


CLIV.  —  Paris,  8  novembre  1426. 

Rémission  à  un  Anglais  de  la  garnison  de  Saint-James- 
de'Beuvron,  pour  avoir  tué  un  de  ses  compagnons 
avec  lequel  il  s'était  pris  de  querelle  dans  une  taverne 
de  la  ville.  (JJ  173,  n.  565,  fol.  279  recto.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  de  Guillaume  Wastwode,  escuier  anglois, 
jeune  homme  aagié  de  xx  ans  ou  environ,  que,  lui  estant 
en  garnison  en  la  ville  de  Saint  James  de  Beuvron,  le 
jour  de  la  feste  saint  Laurens  derrenierement  passée  (i), 
par  bonne  compaignie  après  disner  alerent  boire,  lui  et 
un  nommé   George  Darnefon,  aussi   anglois,  en  l^ostel 

(1)  10  août  1426. 
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d'un  nommé  Guillaume  Bourgot,  tavemier  demourant 
audit  Saint  James,  aveceulx  pluseura  autres compaignons 
anglois;  l'un  desquelz  nommé  Jehan  Plommeton,  qui 
avoit  disné  en  ladicte  taverne  et  y  buvoit  encores,  appella 
ledit  exposant  pour  boire,  disant  a  icellui  exposant  qu'il 
paieroit  pour  eulx  deux.  A  quoy  ledit  exposant  se  accorda, 
et  but  avecques  lesdis  compaignons,  présent  ledit  George  ; 
lequel  requist  audit  exposant  qu'il  donnast  un  pot  de  yio 
a  ladicte  compaignie;  ce  qu'il  accorda  et  fist  liberalment. 
Et  ledit  pot  de  vin  estant  sur  table,  dist  ledit  George  qui 
s'en  alast  et  partist  de  ladicte  taverne,  dont  fut  esbay  ledit 
exposant,  et  pour  ce  respondi  audit  George  qu'il  ne  s^en 
yroit  point  jusques  a  ce  qu'il  eust  beu  sa  part  dudit  pot 
de  vin  qu'il  avoit  paie.  Et  lors  ledit  George,  de  ce  cour- 
roucié,  moult  despitement  se  leva  de  ladicte  table,  disant: 
a  Donc  m'en  yray  je.  »  Et  s'en  ala  droit  audit  exposant, 
qui  estoit  assis  a  ladicte  table,  et  tira  sa  dague  et  d'icelle 
le  cuida  frapper  droit  en  la  poictrine,  ce  qu'il  eust  fait  se 
icellui  exposant  n'eust  tourné  son  espaule,  dedans  laquelle 
il  rcceut  le  cop,  duquel  ledit  George  le  navra  moult  fort 
jusques  bien  avant  dedans  l'os.  Et  lors  ledit  exposant,  soy 
sentant  ainsi  navré,  se  leva  de  ladicte  table,  et  pour  éviter 
que  Iciiii  George,  qui  encores  perseveroit  a  sa  mauvaise 
voulcnté,  ne  le  tuast,  tira  sa  dague  pour  en  frapper  et  se 
défendre  dudii  George.  Et  lors  se  levèrent  les  compai- 
gnons de  ladicte  table  et  prindrent  ledit  exposant,  qui 
estoit  moult  fort  navré,  pour  le  mener  apareillier,  et  en 
soy  en  alant,  ainsi  qu'il  estoit  a  la  porte  de  ladicte  taverne, 
ledit  George,  lousjours  persévérant  a  son  mauvais  propos, 
poursuy  ledit  exposant,  sadicte  dague  en  sa  main,  pour  le 
en  cuidcr  frapper  et  tuer.  Lequel  exposant,  pour  évitera  la 
mauvaise  voulentc  dudit  George  et  qu'il  ne  le  tuast  point, 
tira  sa  dague  et  d'icelle  en  frappa  ledit  George  un  seul 
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cop  dessoubz  la  mamelle.  Et  ce  fait,  ledit  George  s^efTorça 
de  approuchier  ledit  exposant  pour  le  frapper.  Et  lors  les 
compaignons  prindrent  lui  et  ledit  exposant,  et  les  tin- 
drent  telement  qu'ilz  ne  peurent  aprouchier  l'un  l'autre, 
et  menèrent  ledit  George  en  un  hostel  près  d'ilec,  oti  tan- 
tost  après  il  ala  de  vie  a  trespassement.  Après  laquelle 
chose  incontinant  ledit  exposant  se  parti  et  se  rendi  en 
franchise  en  Teglise  Saint  Benoit  dudit  Saint  James,  où 
il  se  tint  deux  jours,  et  depuis  s'en  parti  environ  heure 
de  nonne,  son  espée  en  son  poing,  et  s'en  ala  par  dessus 
les  murs  d'icelle  ville  et  s'est  absenté,  doubtant  rigueur  de 
justice,  et  n'oseroit  retourner  ne  repairer  au  pais. ...  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  présentes  au  bailli  de 
Constantin. .  •  Donné  a  Paris,  le  viij*  jour  de  novembre 
l'an  de  grâce  mil  quatre  cens  et  vint  six,  et  de  nostre 
règne  le  cinquiesme.  Ainsi  signé  :  Es  requestes  par  vous 
tenues,  où  Tevesque  de  Noyon,  messire  Jehan  le  Qerc, 
messire  Jehan  de  Courcelles,  maistre  Pierre  de  Marigny, 
le  Trésorier  du  Palais,  maistre  Thomas  Fassier  et  autres 
estoient.  J.  Milet, 


CLV.  —  Paris,  3  décembre  1426. 

Rémission  à  un  laboureur  de  Fontaine^Henry,  pour 
avoir  dangereusement  blessé,  en  la  frappant^  sa 
belle-Jille,  qui  était  enceinte.  (JJ  173,  n.  579,  fol.  286, 
reao.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oyel'umble 
supplicacion  de  Roger  Jehanne,  povre  homme  laboureur 
de  braz,  aaglé  de  xlv  ans  ou  environ,  demourant  en  la 
parroisse  de  Fontaines  la  Henry  (i),  es  mcctes  du  bail- 
Ci)  Fontaine-Henry,  Calvadot,  arr.  de  Caen,  cant.  de  Creally. 
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liage  d^Alençon,  contenant  comme  icellui  suppliant  et 
Michiel  Jouenne,  son  frere,  soient  des  long  temps  mariez, 
c'est  assavoir  ledit  suppliant  a  la  mère  et  ledit  Michiel  a  la 
fille  ;  depuis  lesquelz  mariages  ilz  aient  demeuré  ensemble 
par  communaulté  par  aucun  temps;  pendant  lequel, 
c'est  assavoir  trois  ans  a  ou  environ,  ledit  suppliant  pour 
aucunes  causes  se  feust  courroucié  avec  sadicte  femme  et 
Teust  batue  et  férue;  en  laquelle  bâtant  feust  survenue 
ladicte  fille  de  sadicte  femme,  qui,  meue  d^amour  natu- 
relle, ayant  desplaisance  de  veoir  batre  sadicte  mère,  se 
feust  efforcée  d'icelle  défendre.  Pour  laquelle  cause, 
icellui  suppliant,  estant  lors  en  yre  et  courroux  contre 
sadicte  femme,  eust  hurté  ou  bouté  ladiae  fille,  femme 
de  sondit  frère  et  icelle  mise  hors  de  la  place  où  ilz  estoient, 
afin  qu'elle  ne  Tempeschast.  Et  il  soit  ainsi  que,  après  ce 
que  ledit  suppliant  ot  ainsi  batu  sadiae  femme,  il  se  feust 
parti  d'ilec  et  aie  en  Testable  de  ses  chevaulx  et  iceulz 
prins  pour  aler  labourer  aux  champs  de  relevée,  et  eust 
dit  à  ladicte  fille  de  sadicte  femme  qu'elle  alast  avec  lui 
pour  mener  lesdiz  chevaulx  a  la  cherue,  ce  qu'elle  avoit 
autres  et  par  pluseurs  foiz  fait.  Laquelle  lui  respondi  que 
non  feroit,  et  lors  sadiae  femme  print  les  paroles,  en 
disant  audit  suppliant  faulx,  mauvais  et  autres  parolles 
injurieuses,  atrayans  a  yre,  que  icelle  fille  n'entreroit  ja 
mener  lesdis  chevaulx  pour  puissance  qu'il  eust;  dont 
ledit  suppliant  eust  esté  indigné  et  courroucé,  et  en  cest 
yre  et  courroux  eust  frappé  ladicte  fille  de  la  verge  de  son 
fouet  qu'il  tenoit  sur  le  braz.  Et  ce  fait,  ala  en  sa 
besoingne,  et  aucune  petit  intervale  de  temps  après,  icelle 
fille  feust  alée  avec  lui  ausdiz  champs  et  mené  lesdis  che- 
vaulx. Et  après  ce  qu'elle  y  ot  esté  une  pièce,  dit  qu'elle 
estoit  malade  et  ne  charrieroit  plus.  Et  de  fait  se  parti  et 
retourna  en  son  hostel,  et  par  Tespace  de  viij  jours  ou 
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environ,  se  senti  aucunement  malade,  sans  ce  toutes- 
voies  que  a  cause  de  ladicte  maladie  elle  geust  aucu- 
ment  au  lit.  Et  combien  que  au  temps  dudit  cop  a  lui 
donné  par  ledit  suppliant,  il  ne  feust  aucunes  nouvelles 
qu'elle  feust  grosse  dVnfant,  et  aussi  véritablement  ne 
Tavoit  elle  point  sentu,  et  neantmoins  ledit  temps  durant 
ladicte  maladie  elle  se  délivra  d'une  forme  humaine  sans 
vie,  et  depuis  ce  a  eu  de  beaux  enfans  qui  sont  venuz  au 
saint  sacrement  de  baptesme  et  qui  sont  encore  vivans. 
A  l'occasion  duquel  fait  et  cas,  qui  depuis  nagaires  est 
venu  a  notice  de  justice,  jasoit  ce  que  ladicte  fille  de 
ladicte  femme  dudit  suppliant  et  sondit*  mary  son  frère 
n^eussent  onques  et  n'ayent  voulenté  ne  entencion  d*en 
fere  poursuite  a  rencontre  d'icellui  suppliant,  come  il  dit, 
il,  doubtant  rigueur  de  justice,  s'est  aucunement  deffouy 
du  pays...  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mesmes 
présentes  aux  bailliz  de  Caen  et  Alençon...  Donné  a 
Paris,  le  tiers  jour  du  mois  de  décembre,  l'an  de  grâce 
mil  quatre  cens  et  vint  six,  et  de  nostre  règne  le  quint. 
Ainsi  signé  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  Adam. 


CL VI.  —  Paris,  7  décembre  1426. 

Rémission  à  un  laboureur  d'Ivry^  qui,  après  la  reprise 
de  cette  ville  par  les  Anglais,  a  suivi  le  capitaine 
français  Géraud  de  la  Pallière  dans  sa  retraite  et  Pa 
servi  de  son  métier  en  pays  ennemi.  (JJ  173,  n.  555, 
fol.  273  verso.) 

Henry,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  receu 
l'umble  supplicacion  de  Jehan  Rage  en  Teste,  dit  Boulie, 
povre  homme  laboureur  de  la  ville  de  la  Chaussée  dUvry, 
ou  bailliage  de  Mante,  aagié  de  trente  ans  ou  environ, 
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cbargié  de  femme  et  de  deux  jeunes  enâins,  contenant 
comme,  au  temps  que  ladicte  ville  fut  printe  par  noz 
ennemis  et  adverseres,  il  estoit  demourant  en  icelle  avec 
sadicte  femme  et  enfans  ;  après  laquelle  prime  Girard  de 
la  Pailliere,  tenant  le  parti  de  nozdiz  ennemis,  en  fut 
cappitaine  et  contraingny  ledit  suppliant  de  labourer 
pour  lui  entour  ladicte  ville,  jusques  a  la  reddicion 
d'icelle  ville  a  nous  faicte  par  ledit  capitaine  et  ses  com- 
plices (i).  Lequel  capitaine  quant  il  parti  de  ladicte  ville 
par  force  et  contrainte,  emmena  et  fist  aler  avecques  lui 
ledit  suppliant  pour  labourer  et  conduire  son  chariot,  et 
aussi  ce  qu'il  lui  ordonneroit,  et  convint  qu^il  le  feist,  car 
autrement  n'eust  osé  fere  ne  le  contredire,  pour  doubte 
de  son  corps.  Avec  lequel  capitaine  il  a  esté  et  s^est  tenu 
des  ladicte  reddicion  d'icelle  ville  et  labouré  es  parties  de 
Thoiry,  d'Ienville  (2),  et  ou  pays  d'environ  estant  de 
l'obéissance  de  nozdizennemiset adversaires  pourgangnier 
sa  povre  vie  ou  fait  dudit  labour  et  non  autrement,  par 
lespace  de  deux  ans  et  demi  ou  environ,  et  depuis  ne 
s*en  est  osé  bonnement  départir  ne  retourner  en  nostre 
obéissance.  Et  combien  que  avecques  eulx  ne  durant 
ledit  temps  il  ne  se  soit  aucunement  armé  et  n^ait  pillé, 
couru,  robe,  ne  soy  entremis  du  fait  de  la  guerre  en  quel- 
que manière,  mais  faisoit  tousjours  sondit  labour  sans 
grever  ne  ferc  mal  a  aucuns  de  nos  subgez,  ce  non  obs- 
tant,  soubz  umbre  de  ce  qu^il  a  ainsi  esté  et  demouréavec 
nozdiz  ennemis,  il  n'oseroit  pour  doubte  de  justice 
retourner  ne  dcmourer  seurement  en  nostre  obéissance... 
Si  donnons  en  mandement  a  nostredit  prevost  de  Paris, 
aux  bailliz  de  Chartres,  de  Mante,  d^Evreux,  de  Gisors  et 

(i)  Au   sujet  des  événements  racontés  dans  cette  lettre,  v.  plus 
haut,  no  XXXI. 
(2)  Sans  doute  Toury  et  Janville,  Eure-et-Loir,  arr.  de  Chartres. 
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de  Senliz...  Donné  a  Paris,  le  xij«  jour  de  décembre,  Tan 
de  grâce  mil  CCCC  et  XXVI,  et  de  nostre  règne  le  cin- 
quiesme.  Ainsi  signé  :  Es  requestes  par  vous  tenues^  où 
l'abbé  du  Mont  Saint  Michiel,  messire  Jehan  de  Cour- 
celles,  Tarcediacre  de  Paris,  le  Trésorier  du  palais, 
maistre  Thomas  de  la  Marche  et  autres  estoient.  J.  Milet. 


CL VII.  —  Paris,  lo  décembre  1426. 

Rémission  à  un  boulanger  de  Lolif  pour  le  meurtre 
d'un  page  de  la  garnison  d^Avranches^  qui  voulait  le 
contraindre  par  la  force  à  porter  une  pièce  de  bois. 
(JJ  173,  n.  574,  fol.  283  verso.) 

Henry,  etc..  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  oye 
Tumble  supplicacion  de  Pierre  de  Longueroye,  povres 
homs  boulengier,  de  la  parroisse  de  Lolif  (i),  en  la  vi- 
conté  d^Avranches,  a  présent  prisonnier  en  noz  prisons 
dudit  lieu  d'Avranches,  contenant  come,  environ  la  fcste 
de  Toussains  derrainement  passée,  icellui  suppliant  feust 
aie  a  icellui  lieu  d'Avranches  et  ylec  porté  de  l'avoine  pour 
vendre,  ainsi  qu'il  avoit  acoustumé;  et  semblablement 
avoit  acoustumé  de  y  apporter  du  pain,  pour  ce  que  c'est 
son  mestier  que  boulengerie.  Auquel  jour  qu'il  apporta 
ladite  avoine  audit  lieu,  il  eust  couchié  celle  nuit  en  la- 
dite ville,  pour  ce  que  le  landemain  le  guet  lui  escheoit  a 
fere.  Et  il  soit  ainsi  que,  en  alant  a  la  place  oti  l'en  a 
acoustumé  de  assembler  ledit  guet,  ledit  suppliant  eust 
encontre  un  page  nommé  Estienne  Pigace,  delà  parroisse 
d'Aubigné  (2),  en  la  viconté  de  Coustances,  de  l'aagede 

(i)  Manche,  arr.  d*Avninches,  cant.  de  Sartilly. 

(a)  Saint-Martin  d*Aubigny,  Manche,  arr.  de  Coutancet,  caat.  de 

Périers. 
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xvj  a  xvij  ans  ou  environ,  qui  lors  demouroit  avec  Jehan 
Seigneur,  angloisdela  garnisondudit  lieud^Avranches(  i  ), 
lequel  faisoit  porter  a  deux  prisonniers  une  grant  pièce 
de  bois.  Et  pour  ce  que  ilz  en  estoient  trop  chargiez,  ledit 

(i)  La  capitulation   d*Avranchcft  est  du    14   juillet    141 8  (Bu- 
(^uiGNY,   Rôles  Norm.   et  Franc.,  n.   21 5).   Henri  V   avait  même 
nummc  quelques-uns  iics  principaux  fonctionnaires  de  la  vicomte 
crAvranchcs  avant  la  reddition  de  cette  ville,   puisque  certaines  de 
CCS  noniinutions  sont  datées  des  12  mai  (Ibid.,  n.  141)  et  6  juillet 
(Ibid.,  n.  209)  1418.  Ln  place  fut  reprise  par  les  Français,  en  même 
temps  que  Pontorson,  le  18  juin  141 9  (Lues,  Chronique  du  Mcmt- 
Saint-Michel^  1,   22).   Mais  les  Anglais  ne  tardèrent   pas  à    s*en 
emparer  de  nouveau.  Le  capitaine  en  fut  Thomas  Burgh,  écuyer; 
l'endcnturc  qu*il  passa  avec  le  Régent,   à   Toccasion  de  sa  nomi- 
nation, est  datée  de  Rouen,  le  22  octobre  1423.  Cette  endenture 
stipule  que  le  nouveau  capitaine  n'aura  pas  sous  ses  ordres  moins 
de  40   hommes  d\irmcs  et  de  120  archers  à  cheval,   20  hommes 
li'armes  et  Go  archers  à   pied  (Bibl.  Nat.,  Franc..  26046,  n.  142). 
Une  endcniurc  postérieure,  datée  de  Caen,  le  6  décembre  suivant, 
spccitie  qu*il    sera  fait  à  la   garnison  un   paiement  immédiat  de 
1,000  livres  tourncjïs  «  obstant  ce  que  les  gens  d'armes  et  de  traict 
et  autres,  qui  estoient  en  ladicte  ville,  au  temps  qu'elle  fut  assegée 
par  noz  ennemis,  ont  ^asté  et  consommé   les  vivres  et  provisions 
qui  y  estoient,  le  capitaine  et  ses  gens  ne  se  oseroient  bonnement 
bouter  en  yccUe  sans  avoir  avant  toute  euvre  aucun  prest  dont  ilz 
puissent  faire  leurs  provisions  et  eulz  avitaillier  »  {Ibid.,  n.    169). 
(]es  dernières  lignes  font  allusion  au  siège  mis  devant  Avranches  et 
à  la  chevauchée  faite  devant  Saint-Lô,  en  octobre  1423,  par  Jean 
d'Harcourt,  comte  d*Aumale, et  Louis  d'Estouteville,  sire  d'Auzebosc, 
après  lu  victoire  remportée  sur  les  Anglais  à  la  Gravelle  (a6  sep- 
tembre 1423).  Les  Comptes  de  Pierre  Surreau,  analysés  par  M.  de 
Rcaurepaire  {De  l'Admin.  de  la  Xorm.,  p.  32),   montrent  qu'en 
1424,  rcffectif  de  la  garnison  d'Avranches  était  bien  celui  arrêté  par 
le  duc  de  Bedford  dans  Tcndenture  du  22  octobre  1423.  En  1425, 
le  siège  du  Mont-Saint-Michel  ayant  été  levé,  une  garnison  aussi 
nombreuse   n'était  plus  nécessaire.    Thomas  Burgh  n'eut  plus  à 
entretenir  que  10  hommes  d'armes  à  cheval,  10  à  pied  et  60  ar- 
chers. En  1429,  même  capitaine  et  même  garnison. 
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page  lui  eust  dit  qu'il  portast  par  un  bout  ycelle  pièce  ; 
lequel  suppliant  lui  eust  respondu  qu'il  ne  pourroit  et 
qu'il  demouroit  trop  f)our  aler  audit  guet  et  seroit  mis  en 
default  s'il  demouroit  tant  ne  quant.  De  laquelle  response 
ledit  page  eust  esté  indigné,  et  de  fait,  en  contempt  de  ce, 
print  ledit  suppliant  par  ses  draps  a  l'une  de  ses  mains  et 
de  l'autre  le  frappa  et  lui  donna  trois  cops  de  poing,  Tun 
par  la  forcelle  et  un  ou  deux  par  le  visaige  ;  et  en  ce 
faisant  ledit  suppliant  se  escouit  de  luy,  en  lui  disant  ces 
mots  ou  semblables  en  substance  :  a  Tu  me  fais  perdre 
mon  guet  et  avoir  grant  dommaige  par  ton  fait.  »  Et  lors 
icellui  page,  plain  de  sa  voulenté  plus  que  devant,  print 
une  pierre  en  sa  main,  la  lui  gecta  et  Ten  frappa  par  la 
fourcelle,  dont  ledit  suppliant  se  senti  fort  bleciéct  navré. 
Et  en  soy  enfuiant,  corne  ledit  page  le  poursuioit,  ledit 
suppliant  print  ladite  pierre,  et  en  repellant  le  tort  et  force 
que  ledit  page  lui  avoit  fait  et  faisoit,  gecta  conu-e  ledit 
page  icelle  pierre,  de  laquelle  par  cas  d'avanture  il  Tataigny 
par  la  teste.  Depuis  lequel  cas  ainsi  advenu  et  mesmes  le 
landcmain  icellui  page  ala  abuvrer  les  chevaulx  de  sondit 
maistre,  et  depuis  ala  a  Saint  James  de  Bevroa,  où  il  a 
quatre  lieues  dudit  lieu  d'Avranches,  et  avec  ce  fut  a  une 
destrousse  nagaires  faite  sur  aucuns  Bretons  près  dudit 
lieu  d*Avranches  par  les  Anglois  de  la  garnison  d'icellui 
lieu  et  autres  ;  et  en  oultre  a  esté  ledit  page  l'espace  de 
huit  a  neuf  jours  sans  couchier  ;  et  depuis  ledit  cop  vescu 
l'espace  de  xvij  jours  ou  environ,  durant  lequel  temps  il 
s^est  petitement  gouverné  et  eu  compaignie  a  pluseurs 
temmes,  et  telcment  que,  tant  pour  occasion  dudit  cop 
comme  par  son  petit  et  mauvais  gouvernement,  il  est  aie 
de  vie  a  trespassement  ;  et  a  la  iin  de  ses  jours,  recon- 
gnoissant  vérité,  a  dit,  congneu  et  confessé  que  ce  n'estoit 
pas  par  le  fait  ne  coulpe  dudit  suppliant  qui  mouroit  mais 

a6 
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pur  le  sien  et  ne  vouloit  que  a  Toccasion  de  ce  aucune 
demande  ne  poursuite  feust  faite  a  rencontre  dudit  sup- 
pliant, mais  ncantmoins  il  a  esté  prinset  emprisonné  en 
nosdites  prisons  pour  icellui  cas....  Si  donnons  en  man- 
dement aux  bailli  de  Coustentin  et  vîconte  dudit  lieu 
d'Avranchcs....  Donné  a  Paris,  le  x*  jour  de  décembre. 
Tan  de  grâce  mil  IIII^  XKVI,  et  de  nostre  règne  le  quint. 
Ainsi  sif^né  :  Par  le  Roy,  a  la  relacion  du  Conseil.  G.  db 
Marc. 


CIA'UI.  —  Paris,  24  décembre  1426. 

Rémission  à  Jean  Larcher,  (T Ouéiy-sur^Laison,  pour 
le  meurtre  de  Robin  Alouf,  décédé  à  la  suite  des 
coups  qu'il  lui  avait  portés,  le  jour  d'une  fête  de  nou' 
veau-né,  (JJ  173,  n.  678,  fol.  285  verso.) 

Honi  V,  etc.,  Savoir  faisons,  etc.,  nous  avoir  esté  exposé 
de  la  partie  tics  parens  et  amis  charnelz  de  Jehan  Larchier, 
de  la  parroisse  d'Oisy,  en  la  viconté  de  Faloise  (i),  aagié 
(le  XXX  ans  ou  environ,  chargiédc  femme  et  de  trois  petiz 
eiifans,  que,  environ  la  Toussains  derrainement  passée, 
ledit  Larchier  ala  a  un  jour  de  dimenche  a  une  feste  de 
^esine  lie  la  feinnu»  Michiel  Fontaine,  où  il  fut  a  disner  et 
lisi  bonne  chicre  et  tant  beut  quUl  fut  telement  esprins  de 
vin  qu'il  chei  en  yvresse.  Et  à  l'occasion  de  ce,  mesme- 
ment  que  le  boire  l'avoit  moult  cschauffé,  y  ot  contempt 
et  se  meurent  parollcs  riotcuses  entre  ledit  Larchier  et  la 
femme  d'un  nomé  Fabien  Marie,  laquelle  lui  dist  plu- 
seurs  parolles  injurieuses.  Pour  cause  desquelles  ledit 
Larchier  print  un  pot  d'estain  en  sa  main  et  sVSbrça  de 

(I)  Ouézy-sur-Laison,  Calvados,  arr.  de  Cacn,  cant  de  Bour- 

guébuB. 
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la  frapper.  A  quoy  survint  un  nommé  Aubin  Alouf,  qui 
avoit  espousée  la  suer  dudit  Fabien  Marie,  qui  le  des- 
lourna  et  empescha  de  la  ferir  et  contretint  le  coup,  et 
tclement  mena  ledit  Larchier  qu'il  le  print  eta  grant  force 
le  bouta  hors  dudit  hostel  et  lui  ferma  Tuis  aux  talons, 
afin  qu'il  n'y  retournast.  Lequel  Larchier,  voyant  qu'il 
avoit  ainsi  esté  bouté  hors  villainement,  fut  moult  dou- 
lent  et  courroucié,  et  lui  estant  dehors  dist  audit  Alouf 
pluseurs  parolles  injurieuses;   ou   contempt  desquelles 
ledit  Alouf  print  un  baston  et  yssy  hors  a  moult  grant 
force,  Jasoit  ce  que  pluseurs  s'efforcèrent  de  le  destourner 
qu'il  n'issist,  et  malgré  eulx  ouvry  Tuis,  sailli  hors  et  ala 
après  ledit  Larchier  pour  lui  courir  sus.  Lequel  Larchier 
s'estoit  desja  départi  du  lieu  pour  s'en  aler  ;  et  quant  ledit 
Alouf  vit  qu'il  n'y  estoit  plus  et  qu'il  s'en  aloit,  il  le 
poursuy  moult  eschauffeement  et  de  félon  courage  atout 
ledit  baston  levé  très  asprement  et  telement  qu'il  a  con- 
suivy  ledit  Larchier.  Et  lors  ledit  Larchier,  voyant  qu'il 
n'avoit  de  quoy  se  défendre  et  qu'il  ne  povoit  évader  le 
coup  du  baston  que  ledit  Alouf,  qui  ja  estoit  près  de  lui, 
avoit  levé  pour  le  ferir,  print  une  pierre,  de  laquelle  en 
soy  défendant  il  frappa  ledit  Alouf  sur  la  teste,  dont  il 
chey  a  terre.   Mais  incontinant  se  leva  et  saisist  ledit 
Larchier  telement  et  si  asprement  qu'il  le  gecta  ou  fist 
cheoir  en  la  rivière  d'Oisy,  auprès  du  pont  dudit  lieu,  et 
sailly  ledit  Alouf  des  piez  sur  ledit  Larchier  et  le  frappa 
pluseurs  cops  de  poing  tant  que  a  force  il  lui  fut  osté  de 
dessoubz  lui  par  un  nommé  Michault  Robillart,  et  atant 
furent  departiz.  Et  combien  que  ledit  Alouf  eust  geaé 
grant  quantité  de  sang  pour  le  coup  de  ladicte  pierre, 
toutesvoies  il  n*en  fist  pas  grant  compte  pour  lors.  Et  le 
landemain  assemblèrent  ensemble  lesdis  Alouf  et  Lar- 
chier, acompaigniez  d'aucuns  de  leurs  amis,  pour  faire 
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paix  et  accord   entre  euU,  lesquelz  beurent  ensemble 
moyennant  et  parmi  la  somme  de  xx  s.  t.  dont  ledit 
Larchicr  se  soubsmist  a  la  voulenté  dudit  Alouf,  et  ce  fait 
s^entrequicterent  et  pardonnèrent  Tun  a  Tautre  tout  ce 
qu'ilz  s'entrepo voient  avoir  meffait,  et  sembloit  lors  ledit 
Alouf  estre  en  bonne  santé,  actendu  qu^il  faisoit  bonne 
chiere,  bu  voit  et  mengoit  bien,  aloit  et  venoit  parle  pays; 
et  ainsi  le  fist  depuis  le  jour  du  dimenche  que  ledit  cas 
estoit  advenu  jusques  au  jeudi  au  soir  après  ensuiant  que 
la  teste  et  la  playe  lui  prindrent  moult  fort  a  douloir.  Et 
le  vendredi  ensuiant,  au  matin,  ledit  Alouf  dist  a  sa  femme 
qu^ellc  lui  alast  quérir  le  prestre  et  qu'il  estoit  mort,  le- 
quel prestre  fut  envoyé  quérir  et  tantost  lui  a  failli  la 
parolle.  Et  lors  les  amis  d^cellui  Alouf,  voyans  ces  choses, 
envoyèrent  quérir  un  sirurgien,  nommé  maistre  Jehan 
Hainfroy,  dit  le  Cesne,  demourant  a  Cien  (  i  \,  a  une  lieue 
près  ou  environ   du  lieu  où  estoit  ledit  Alouf;  lequel 
cirurgicn  visita  la  playe  d'icellui  Alouf,  laquelle  il  trouva 
reclose  ei  en  osta  grant  quantité  d^ordure  qui  y  estoit  en- 
close par  deffault  de  ce  qu'elle  n'avoit  esté  visitée  ne 
mcdicinéc  par  personne  en  ce  congnoissant,  et  en  tel  estât 
vesqui  ledit  Alouf  jusques  au  lundi  au  soir  après  ensuiant 
qu'il  ala  de  vie  a  trespas  tant  par  son  nonchaloir  comme 
par  son  petit  gouvernement  et  qu'il  n^avoitesté  visité  ne 
sa  playe  appareillée  corne  il  appartenoit.  Pour  occasion 
duquel  cas,  ledit  Larchier,  doubtant  rigueur  de  justice, 
s*cst  absenté  du  pays,  ouquel  il  n'oseroit  jamais  retourner 
ne  converser....    Si    donnons  en   mandement  par  ces 
mesmes  présentes  au  bailli  de  Caen...»  Donné  a  Paris,  le 
xxiiijc  jour  de  décembre,  Pan  de  grâce  mil  quatre  cens  et 
vint  six,  et  de  nostre  règne  le  quint.   Ainsi  signé  ;  Es 

(I)  11  s'agit  probablement  ici  de  Ceany- aux- Vignes  (CalT«dos« 

même  canton),  localité  voisine  d*Ouézy. 
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requestes  par  vous  tenues,  esqueles  les  evesques  de  Beau- 
vais  et  de  Noyon,  Tabbé  du  Mont  Saint  Michiel,  messire 
Jehan  le  Clerc,  messire  Jehan  de  Courcelles,  maistres 
Philippe  de  Ruiily,  Pierre  de  Marigny,  Quentin  Massue, 
Hugues  Rapiout  et  autres  estoicm.  Adam. 
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Draek  tod  Adolf  HolshsiiMii, 
k.  nd  k.  ■e^  «nd  PahwwttUi  Bathitra*»  ia  W1«b. 


V  o  r  w  o  r  t. 


fechon  bei  der  Grtindung  der  „provi8ori8chen  Kommission 
fttr  die  Herausgabe  von  Akten  und  Korrespondenzen  zur  neaeren 
Geschichte  Ôsterreichs^  im  Jahre  1897  wurde  als  eine  notwendige 
Vorarbeit  fttr  ihre  Tatigkeit  die  Verzeichnung  des  voraussichtlich 
reichen  Materiales  festgestellt,  welches  namentlich  in  den  Âr- 
chiven  der  groBen  Adelsgeschlechter  Osterreichs  erwartet  werden 
durfte.  In  den  nâchsten  Jahren  wurde  nun  im  Auftrage  der 
Kommission  eine  Reihe  solcher  Archive  durchforscht  und  es 
sammelte  sich  eine  stattliche  Zabi  von  Archivberichten  an.  Die 
Hoffnungen  auf  den  Reichtam  an  wertvollem  Stoff  wurden 
durchans  erfttllt.  Man  batte  zunâchst  nnr  an  eine  interne  Ver- 
wertung  dieser  Berichte  fttr  die  verscbiedenen  von  der  Kom- 
mission in  Angriff  genommenen  Pablikationen  gedacht^  and 
wurden  auch  Nacbrichten  darttber  in  den  ersten  Berichten  der 
Kommission  mitgetéilt,  so  blieben  dièse  aïs  Manuskript  ge- 
druckten  Ûbersichten  doeb  nur  auf  den  engsten  Kreis  bescbrânkt. 
Aber  es  drângte  sich  nacb  und  nach  der  Gedanke,  fast  die 
Pflicht  auf,  dafi  dièse  Verzeichnisse  mit  ibren  Nachweisen  wert- 
ToUen  Materials  doch  auch  weiteren  wissenschaftlichen  Kreisen 
zu^Uiglich  gemacht  werden  sollten,  und  namentlich  war  es  der 
Vorsitzende  der  Kommission,  Se.  Durcblaucht  Prinz  Franz  von 
und  zu  Liechtenstein,  der  eine  VerOflFentlichung  beftirwortete. 
So  wurde  denn  in  der  Versammlung  der  Kommission  am  31.  Ok- 
tober  1904  die  Herausgabe  dieser  Berichte  in  geeigneter  Aus- 
wahl  und  in  zwangloser  Folge  aïs  besondere  Verôffentlichung 
der  Kommission  beschlossen. 


VI  Vorwort. 

Dieser  erste  Band  entbâit  die  Archivberichte  aus  den 
Sudetenlândern,  die  bis  auf  ganz  wenige  ÂasnahmeD  nunmehr 
vollstândig  vorlîegen.  Letztere  werden,  falls  sie,  wie  wir  hoflFen, 
in  Zukanft  noch  zu  beschaffen  sind,  als  Nachtrage  in  den  fol- 
genden  Banden  verOflFentlicht  werden.  Sie  konnten  jetzt  aber 
nicht  abgewartet  werden,  sollte  nicht  das  Erscbeinen  dièses 
Bandes  in  unbestimmte  Ferne  gertickt  werden. 

Âhniich  wie  hier  sollen  auch  die  weiteren  Blinde  Archiv- 
berichte nach    einzelnen   Lândern    einheitlich   zusammenfassen. 

Indem  die  Kommission  den  Beginn  dieser  Publikation 
hiermit  vorlegt,  spricht  sie  zugleich  ail  den  Besitzern  der  Archive 
den  ergebensten  nnd  aufrichtigsten  Dank  dafUr  aus,  daB  die- 
selben  so  wahrhaft  versfândnisvoll  und  entgegenkommend  ge- 
statteten,  ihre  archivalischen  Schâtze  zu  durchforschen  und  za- 
^nglich  zu  machen. 

Wien,  im  September  1913. 


Die  Kommission 
fur  neueie  GescMchte  Osterreiolis. 


INHALT   DES  I.  BANDES. 
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Das  Lobkowitzsche  Archiv  in  Raudnitz. 


Von 

Prof.  Dr.  Max  Dvorak. 


Oas  Raudnitzer  Archiv  ist  ein  Familicnarchiv  im  wahren 
Sinne  des  Wortes,  es  hat  sich  aus  der  Geschichte  der  Familie 
Lobkowitz  entwickelt.  Einverleibt  wurde  nur  im  17.  Jahrhundert 
von  Polyxena  von  Lobkowitz,  geb.  Pernstein,  das  Pernstein- 
sche  Archiv  und  im  Jahre  1847  von  Marie  Lobkowitz,  geb. 
Liechtenstein,  ein  Teil  der  Liechtensteinschen  Archivalien. 
Die  fiir  die  politische  Geschichte  wichtigen  Aktenstticke  und 
Korrespondenzen  gehen  fast  durchwegs  auf  politisch  hervor- 
ragende  Mitglieder  dieser  drei  Familien  zurltck.  Eine  politische 
Rolle  spielten  die  Lobkowitze  hauptsachlich  im  17.  Jahrhundert. 
Fiir  das  16.  Jahrhundert  sind  die  Bestande  des  Pernsteinschen 
Archives  wichtig,  die  Liechtensteinschen  Korrespondenzen  sind 
aos  der  Wende  des  17.  und  18.  Jahrhunderts. 

Die  Einteilung  nach  dieser  dreifachen  Provenienz  wurde 
im  Archive  beibehalten  und  dtirfte  auch  ftir  meinen  Bericht 
zweckmâSig  sein,  umsomehr  da  sie  sich  zugleich  mit  der  chrono- 
logischen  Abfolge  deckt.  Selbstandige  Selekte  bilden  die  kaiser- 
lichen  und  reichsftirstlichen  Schreiben,  wie  auch  die  des  hohen 
Klems. 

Das  16.  Jahrhundert. 

Es  ist  zur  Gentlge  bekannt,  welche  Stellung  die  Pemsteine 
im  16.  Jahrhundert  in  BQhmen  und  beim  Hofe  eingenommen 
haben.  Adalbert  von  Pernstein  tibernahm  im  Jahre  1514 
nach  seinem  bertlhmten  Yater  das  oberste  Hofmeisteramt  in 
Bdhmen  and  behielt  es  mit  einer  Unterbrechung  bis  zu  seinem 
Tode  1534.    Ëine  weitaus  wichtigere  Rolle   spielte  sein  Neffe 

ijVkJTAlltf».  I.  i 


Drofik. 


en 

tefil 
[)in 


Wratislaw,  seit  1566  oberster  Kanzier  in  BOhmeD.  Er  war' 
geheimer  Rat  unter  Maximilian  II.  und  Rudolf  IL  and  an  allen 
poI]tis{ïhen  Geschâften  seiner  Zeit  beteiligt. 

Au8  der  Zeit  Adalbertg  enthalt  das  Raudnitzer  Archiv  einei 
Faszikel  von  poHtisch  wichtigen  Briefen  (Siguatur  B,  125:  Koi 
zepte  von  Briefen  Adalberts  an  Hans  Pflug  von  Rabstein,  Briefi 
des  Ictzteren  an  den  Kiinîg  1529,   an  die  ktînigliehen  RSte  in 
Wien  1533,  an  Herzog  Moritz  von  Sachsen  1543,  an  Adalbert_ 
1532--33).  I 

Wichtig  nnd  bîsber  nnbentUzt  sind  die  ArchîvaHen  Wra- 
tislaws.     Es  sind  da  32  Faszikel  an  ihn  gerichtete  Sehreiben^ 
die  nach  den  Aasstellern  alpbabetisch  geordnet  sind,  wobei  defj 
offiziclle  oder  private  Cbarakter  der  einzelnen  Brîefe  nicbt  be- 
rticksicbtigt  wurde.   (B.  127—158.)    1  Faszikel  (B.  138)  enthalt 
Briefe  des  Vizekanzlers  Schônfeld  (1564— 78),  1  Faszikel  (B.  142) 
Briefe  des  Hofsekrettirs  Walter  (1565 — 74).    Zn  nennen  wRren 
noch  Briefe  des  Rumpf  (B.  136,  1568-78),  des  Minkwitz  (B.  134, 
1572—82),  Trantson  (B.  140,  1568—82),  Streîn  (B.  139,  1578— 
80),  Eckh.  Salm  (B.  137,  1557—73),  Rud.  Kburtz  (B.  129,  1664 
—80),  Nogarol  (B.  134,  1578),  Adam  nnd  David  Ungnad  (B.  141, 
1561—80),    Zamoiski   (B.  157,    1581),    1   Faszikel   staadi^^ 
Scbreiben  (B.  157).  i^| 

Ferner  1  Faszikel  (B.  207)  Briefe  des  Wilhelm  von  Rosen* 
berg  an  Wratislaw  nnd  Jobann  Pernstein  (1565—89),  1  Faszikel 
(B.  208)  Briefe  des  Peter  Wok  von  Roseuberg  an  dieselben 
(1570— yi),  dabei  1  Faszikel  (B,  209)  Briefe  an  Wilhelm  von 
Rosenberg  von  Minkwitz,  Strada,  Trantson,  Nikolaus  Trfk 
Johann  von  Waldstein.  Johann  von  Zerotin,  von  den  Pcrnsteini 
(1577—92), 

Ans  dem  Sclekte  1  wiiren  zu  nennen: 

8  Schreiben  Kaiser  Max'  II.  an  Wratislaw  Pernstein  (B. 
1660 — 76,  die  polnische  B'rage  nnd  die  Walil  Erzherzog  Rudol 
zum  bobmisehen  Kônig  betreffend),  8  Schreiben  Eraherzog  Fer 
dinands  von  Tirol  (daseibst,  1566^-81),  7  Schreiben  des  Kaiserta 
Rudolf  II.  (B.  3,  1576—82),  Briefe  des  Erzherzogs  Matthias  (dafl 
selbst,  1577),  Ernst  (B.  14,  1580),  Max  (daselbst,  1580),  Karl  von 
Steîermark  (da-selbst,  1575 — 78),   1  Faszikel  Briefe  der  Herzogj 
von  Liegnitz  (B,57, 1568 — 81),  I  Faszikel  Briefe  der  Ilerzoge  voi 
Teschen  (B.  100,  1565—1679),  Briefe  Ucinrichs  VH.  von  Plauen 
(B.86, 1570),  Stephan  Bathorys  (B.  123, 1572);  ans  demSelekte 
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Briefe  des  Stanislav  Pavlovsky  (D.  247,  1579—82),  verschiedener 
Jesniten  (D.  269,  1576— 82).  i) 

Unter  Signatur  P.  51  ist  eine  kaiserliche  Instruktion  flir 
Wilhelm  von  Rosenberg  und  Wratislaw  von  Pcrnstein  vom  Jahre 
1572,  ihre  Sendung  nach  Polen  betrcffend. 

Wichtig  sind  ferner  Konzepte  von  Briefen  Wratislaws:  an 
den  Kaiser  (B.  168,  1568—79),  an  die  Herzoge  Albert  und  Wil- 
helm von  Bayera  (daselbst,  1576),  an  die  Herzoge  von  Teschen 
(daselbst,  1567—76),  an  den  Erzbischof  von  Prag  Berka  (B.  169, 
1576—80),  an  die  Bischbfe  von  Olmtitz  W.  von  Wiékov  (da- 
selbst, 1567—70)  und  Stenislaus  Pavlovsky  (daselbst,  1576—80), 
an  Ehlesl  (daselbst,  1582),  an  die  bôhmisehen  und  sehlesi- 
schen  Landstânde,  an  einzelne  Landesbeamte,  an  seine  Freunde 
(5  Faszikel,  B.  169—173). 

In  der  Handsehriftensammlung  ist  ein  Kopialbuch  Wratis- 
laws vom  Jahre  1579  (Sign.  VI,  Ec.  7).  Dasselbe  enthâlt  Ab- 
schriften  sowohl  von  privaten  als  von  geschâftlichen  Briefen 
Pernsteins  (etwa  200  Stllck,  an  Erzherzog  Ferdinand,  an  den 
Kaiser,  an  verschiedene  Landesbeamte,  an  Landstande,  an  Pera- 
steinsche  Beamte  (usw.).  Aus  dem  Besitze  des  Kanzlers  dUrfte 
auch  ein  Registerbuch  der  bôhmischen  Kanzlei  unter  Ferdi- 
nand I.  aus  den  Jahren  1532 — 33  nach  Raudnitz  gekommen 
sein  (Sign.  VI,  Fb.  11).  Dasselbe  enthâlt  Missive  und  Instruk- 
tionen. 

Die  Mitglieder  der  einzelnen  Linien  der  Lobkowitze  ge- 
h5ren  bereits  im  16.  Jahrhundert  zum  einfluBreichen  Adel  in 
BOhmen  und  nahmen  an  den  standischen  Kampfen  vielfach  teil. 
Aus  ihren  Archivalien  sind  nur  Bruchstflcke  in  das  Raudnitzer 
Archiv  —  eine  Grtindung  des  17.  Jahrhunderts  und  der  erst  in 
dieser  Zeit  mehr  an  dem  Qffentlichen  Leben  beteiligten  Ghlu- 
metzer  Linie  —  gekommen.  So  ein  Kopialbuch  des  obersten 
Bnrggrafen,  spâter  Hofmarschalls,  zuletzt  Landhofmeisters  in 
B5hmen  Ladislaus  Lobkowitz  aus  den  Jahren  1573—  76  (Sign.  VI, 
Ed.  6).  Feraer  7  Briefe  des  Erzherzogs  Ferdinand  von  Tirol  an 
QeoTg  Lobkowitz  (seit  1585  Oberstlandhofmeister  in  Bôhmen. 
Die  Briefe  sind  aus  den  Jahren  1575—80,  B.  2).  Zu  ncnnen 
wâre  noch  eine  kaiserliche  Instruktion  ftir  Ladislaus  Lobkowitz 


*)  Ich  nenne  hier  auch  die  Briefe  Angusts  von  Sachsen  (B.  86,  1579 
-81)  und  der  Heraoge  von  Bayem  (B.  31,  1573—80)  an  W.  P. 
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auB  der  Zblrover   Lînîe   wegen   seiner  Sendung  nach  Sachse 
(B.  3,  1592)  Eod  Bcricljte  desselben  liber  die  Vcrhiindlmigen  in 
Saehseû  und  Bayern  (die  polniscUe  Frage  betreflFend,  A.  (34,  1692), 
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Bas  17.  Jabrlmndort. 

Etwas  reicher  ist  der  NachlaB  des  Ulrich  Adam  Lobko- 
wîtz  ans  der  Bilincr  Lînîe  (1610—48),    Derselbe  war  scit  lOBQfl 
Oberstmthizmeister  in  BOhraen.    A  us  seiner  Amtstatigkcit  findea" 
wir  1  Faszikel  kaiserliche,  das  Mllnz-  und  Bergwesen  betreifende, 
an  ihn  ergangeue  Instruktionen  ïind  3  Faszikel  von  Konzepten 
seiner  Berichte  (1635—47,  A.  44 — 45,  F.  4 — 6).    In  den  Jahren^ 
1645  und  1646  weilt  Ulrich  Adam  Lobkowitz  als  kaiserlicher^ 
Kommissîir  am  sîichsîsehen  Hofe.    3  Faszikel  enthalten  die  an  ilin 
in  dieser  Zeit  ergangenen  Instrnktioneu  vom  Kaiser  und  Erz- 
herzog  Leopokl  WilUelin,  Konzepto  seiner  Berichte  an  dieselben 
und  Kopien  von  kaiserliehen  Schreiben  an  den  sUchsischen  Hofl 
und  sonstige  auf  seine  Verhandiungen  bezUgliche  Schriftstllcke 
(A.  46-48). 

10  Faszikel  enthalten  seine  Privatkorrespondenz,  die  jedoch 
vou  keiuer  groBen  Bedeutung  ist  (C.  263 — 73,  mehrere  Briefi 
von  Heinrich  Schlick). 

Das  wichtîgste  Material  des  Raudnitzer  i\j'chive8  sind  dl 
Korrespondenzen  des  Zdenko  und  Wenzel  Euseb  Lobkowitz.  Fi 
die  politîscbe  Gesehiehte  ihrer  Lebenszeit  muÛ  das  Arehîv  voi 
jedem  Bearbeiter  dieser  Epoche  heraugezogen  werden.  Die  Kor- 
respondenzen Zdenko  s  bieten  ein  Bild  der  Bestrebungen  der 
katholischen  Partei  und  des  Hofes  unter  Rudolf,  Matthias  und 
Ferdinand.  Seit  1599  oberster  Kanzler  in  Bbhmen,  gehôrte  Lob- 
kowitz zu  den  vertrauten  Katen  dieser  drei  Kaiser.  Bentttzt 
wurden  seine  Korrespondenzen  von  Gindely  und  Scbcbek,  Cbei 
seine  engere  Amtstâtigkeit  geben  uns  Aufsehliisse  eigenhandigi 
Diarien  tiber  die  bohmischen  Hûfkanzleigeschafte  vom  Jahn 
1600—1606  (ô  Bde.  in  FoL,  F.  9).  Auch  aus  spâterer  Zeit  bi 
zum  Jahre  1626  sind  auf  Einzelnblâttcrn  solche  Auf/,eiohnungeû 
erhalten  (A.  64).  Ein  Faszikel  cntbiilt  Konzepte  vou  lielationen 
an  den  Kaiser  tiber  die  spanische  Gesandtscbaft,  tther  das  Bii 
tum  StraÛburg,  Uber  Verhandiungen  mit  Erzherzng  Ferdînan 
mit  den  bîlbmischen  Stlindeu  161  H— 1619,  eonsultatio  senteu 
rum  super  eapita  rebellionis  Bohemîcae  jussu  C.  M.  21.  et  22 
1621    facta  (A.  65),    1    Faszikel   Suppliken   von   verschiedene 
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Adeligen  an  den  Kaiser  nm  Begnadigung  wegen  Beteiligung  an 
dem  bôhmischen  Aufstande,  die  Lobkowitz  znr  Begntachtung 
zngewiesen  wnrden  (A.  66).  Die  an  ihn  gerichteten  Briefe  nm- 
f&ssen  23  Faszikel.  Wir  finden  darunter  einen  Faszikel  Briefe 
des  Martinic  (B.  214,  1610—28),  1  Faszikel  Briefe  des  Slavata 
(B.  220,  1618—27),  Briefe  des  Barvitius  (B.  209),  Fabricius 
fB.  210),  FlieBenbach  (daselbst),  1  Faszikel  Briefe  des  Miehna 
(B.  217,  1617—27),  Briefe  des  Rumpf  (B.  219),  Thurn  (B.  222), 
Trautson  (daselbst),  Rud.  Trôka  (daselbst),  Kari  2erotin  (B.  224), 
Fr.  KhevenhUler  (B.  228,  1618-26),  Onate  (B.  230,  1622—28), 
Werdemann  (B.  230,  1620—26),  der  einzelnen  Landstânde  und 
Landesbeamten. 

Ans  dem  Selekte  I  nenne  ich:  Schreiben  Rndolfs  II.  an 
Zdenko  (B.  3,  1598—1600),  3  Schreiben  des  Kaisers  Matthias 
(daselbst,  1611,  15,  17),  Schreiben  der  Erzherzoge  Albert  (B.  4, 
1611—20),  Leopold  von  Tirol  (daselbst,  1620—27),  Kari  posth. 
(daselbst,  1610—24),  des  Don  Carlos  d'Austria  (daselbst,  1624), 
des  Kaisers  Ferdinand  II.  (B.  5,  1617—26,  durchwegs  wichtige 
Briefe).^)  Ans  dem  Selekte  II:  Briefe  von  Klesl  (D.  216,  1610 
—24),  von  Kardinal  Dietrichstein  (B.  210,  1610—26),  Harrach 
(daselbst,  1625—27),  Madruzzo  (B.  215,  1619—28). 

Uber  das  Privatleben  Zdenkos  bieten  Aufschltisse  seine  in 
der  Handschriftensammlung  aufbewahrten  Tagebticher. 

Bei  weitem  noch  umfangreicher  und  wichtiger  ist  der  Nach- 
lafi  des  Wenzel  Ënsebius  Lobkowitz.  Aufier  seinen  Korre- 
spondenzen  finden  wir  da  noch  Hofkriegsrats-  und  geheime 
Ratsakten. 

Ans  der  Jugend  des  Lobkowitz  wâre  anzuftthren:  Prozefl- 
akten  der  gegen  die  Obristen  Madiung,  Defour  u.  a.  wegen  ihrer 
Haltung  in  der  Leipziger  Schlacht  unter  dem  Vorsitze  Lobko- 
witz' gefahrten  Verhandlung  (1  Fasz.,  F.  10),  Berichte  des  Lob- 
kowitz ttber  seine  Sendung  zum  KurfUrsten  von  Sachsen  im 
Jahre  1640  (1  Fasz.,  A.  77),  Schriften,  den  militarischen  Dienst 
des  Fttrsten  betreflfend  (A.  67—76,  1631—40.  12  Fasz.). 


*)  Als  ein  fiir  die  politische  Geschichto  Osterreichs  wichtiges  Material 
will  ich  hier  noch  anfuhren:  Briefe  des  KurfUrsten  Max  von  Bayera  (B.  31, 
1609—26),  2  Faszikel  Briefe  der  Markgrafen  von  Brandenburg  an  Zdenko 
und  Wenzel  Eusebius  Lobkowitz  (B.  34—35,  1605—74),  1  Faszikel  Briefe 
der  Herzoge  von  Lîegnitz  an  Zdenko  Lobkowitz  (B.  58,  1622-27),  Briefe 
SiegmmidB  III.  von  Polen  (B.  21,  1621—25). 
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Hofkrie^^sratsakten: 

Akten  der  Konferenz  mit  Hatzfeld,  de  Werth  und  RauBchen- 
berg  wegen  einer  gegen  die  Schweden  vorzunehmenden  Hanpt* 
aktion  1645.  Kaiserliche  Instruktîonen  diesbezîlglicb.  Konzepto 
der  Berichte  des  Lobkowitz  an  den  Kaiser  und  an  Erzbcrzog 
Leopold  Wilhelm  (A.  78).  KomEiission  wegen  IJberualime  deffj 
Statthaltersehaft  der  Niederlande  und  Obergabe  des  Arnieekom- 
mandos  an  Gallas  1647  (1  Fasz.-^  A.  79),  Akten  der  Kommission 
beim  bayrischen  liofe  wegen  Vereinigung  der  kaiserlichen  und 
bayrischen  Armée  1647,  Akten  der  Konferenz  mit  Holza)ïpel 
und  Lamboy  wegen  Annaberung  KiHiigemarks  28.  August  1647 
(1  Fasz.j  A,  80).  Verscbicdeue  Hofkriegsratsakten,  betreffend 
die  Abdankung  und  Rednzierung  der  Truppen,  gegenseîtige 
Bîlumung  der  okkupierten  PUitze  nacli  gescblossenem  Frieden, 
Vorscbliige  zur  Reorganisierung  des  Kriegswesens  usw.,  Berichte 
an  Lobkowitz  (1649—74,  F.  11). 

Geheime  Ratsakten: 

VorsebUlge  zur  Einricbtung  der  osterreîchischen  gebeimen; 
Hofkanzlei  16GÔ  (A.  86). 

Kaiaerlicbe  Instruktîonen  und  Dekrete,  eîne  bcsscre  Ein- 
rîchtung  des  Hofkammerwescns  betreflcnd  (A,  87).  Gntachten 
und  Projekte,   das   Hofkammerwesen    betreffend   (A.  88,  G,  1), 

Gebeime  Ratsverhandlungen  wegen  der  ungariscben  Ve^ 
Bchwërung,  Untersucbungskommissionsakten,  Vorschlàge,  einef 
Reform  der  ungariseben  Verfassung  betreffend  (1671,  72,  6.  l)^^ 
Sebreiben  Leopolds  an  Lobkowitz  um  Gutachten  wegen  Be- 
setzung  der  Obcrstburggrafgtelle  in  Bbhmen  1650,  des  nieder- 
o8tcn*eichisdien  Statthalterpostens  1663,  des  Prager  Erzbistums 
1667,  Eriegsdarleben  betreffend  1662— 63^  in  Reichstagsangelegen- 
heïten  1663—64  (A.  89), 

Die  Korrespondenzen  des  Wenzel  Lobkowitz  umfasse 
240  Faszikel,  sind  nach  der  Provenienz  (vom  kaiserUchcn  Hofe,* 
ans  BOhmen,  Mahren   usw.)   und  alphabetiseb  naeb   den  Aufl< 
stellern  geordnet.  Wîebtîg  sind  die  Berichte  vom  Hofe  und  von 
auswartigen  Gesandten  nnd  Agenten.  Wir  finden  da  Briefe  des 
Khevenbiller  (1650^73,   B.  240),  Albr.  Sinzendorf  (1667—73, 
daselbst),   Lamberg  (1648—73,  B.  241),    1  Faszikel  Briefe  dei 
J,  A,  Schwarzeuberg  (1650—70,  B.  242),    1  Faszikel  Briefe  dei 
Hocher  (1665—72,  B.  243),  Briefe  von  Abele  (167U— 73,  B.  244), 
von  Georg  Ludw.  Sinzendorf  (1657 — 71,  B.  244),  der  Uof  kammer- 
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Ite  Radolt  (1653—66),  Jî'»rger  (1666-67),   Losy  (1665—68), 
rein  (1666),  Weiflenwolf  (1671—73),  Poettiug  (1659—74,  da- 
IbBt),  der  Reîchshofrâte  Ferd.  Srg.  Khurtz  (1643—58,  B.  245), 
Talderode  (1666— 69),  Notthaft  (1655— 59),  Liiwenstein  (1668), 
cbniidtburg  (1662—72,  daselbst),  2  Faszikel  Briefe  des  Justus 
Bbhard  (1631—54,  B.  246,  47),    2  Faszikel  Berichte  des  Joh. 
"v,  Crane  (1631—66,  B.  248—49),  1  Faszîkel  Berichte  des  geh. 
itR  Isaac  ?/Volmar  (1657 — 62,  B.  250),  Nacbricbten  der  Reiehs- 
fenten  vom  Hofe  und  Reichstage:    Peringer,   Franzin,   GraaO, 
afl,   Deighoff,  J.  A.  v.  SeDgelau,   Scherer  (2  Fasz.  1637—72, 
251—52), 

Diplomatische  Berichte  und  Korrespondenzen: 
l  Faszikel  Briefe  des  Max  Trautmansdorf  (1634—49,  C.  46), 
Faszikel  Briefe  des  Riid,  Sinzendorf  (16il6— 67,  0.47),  2  Fas- 
jikel  Berichte  des  Bluem  aus  MaÎDZ  und  Sachsen  (1658—68, 
48,  53),  Briefe  des  Wilh.  K()nigBegg  liber  seine  Verhandltingen 
Maînz  und  Bayern  (1672,  73,  C.  51),  Berichte  des  Piettenberg 
as  Sachsen  (1  Fasz.  1664—67,  C.  53\  aus  Hamburg  (1654 — 
fA),  4  Faszikel  Berichte  des  GoeÛ  ans  Brandenburg  (1665 — 74, 
JP.d6— 59),  Berichte  des  Roodeck  aus  Hamburg  (1672—73,  C.  60), 
BS  Behr  ans  Bremcn  (1665  —  66,  B.  60),  1  Faszikel  Relationen 
es  GoUl.  Windischgratz  aus  Paris  (1670 — 71),  aus  Brauiischweig 
1673),  aus  Kopenhagen  (1673—74,  C.  64),  des  Goëfi  aus  Dîlne- 
(1657 — 58,  C.  65),  des  Basserode  aus  Schweden  (1666 — 
lasclbst),  des  Wratislaw  Sternberg  aus  Schweden  (1673 — 
*,  daselbst),  des  Kari  Kolovrat  aus  Polen  (1658—60,  C.  66), 
ïerîchte  des  Grafen  Fr.  Ulrich  Kinsky  tiber  seine  Sendung  nach 
polen  1665  (daselbst),  6  Faszikel  Relationen  des  Aug.  Mayern 
>n  Maycrsberg  liber  seine  Verhandiungen  in  Polen  (1665—73, 
67 — 72),  4  Faszikel  Berichte  des  Christ-  Leop.  Schafgotsch 
Iber  die  polnische  Kbnigswahl  UM^  (C.  73—76).  Ferner  Be- 
ichte  aus  Polen  des  Joh.  Chrîstoph  Tragstein  (1664 — 72,  C.  77), 
^es  Benedetto  Manfredl  (1671,  daselbst),  des  Joh.  t.  Stoem  (1672, 
r3,  C.  78),  Korrespondenz  liber  die  Kandidatur  des  Pfalzgrafen 
PhiUpp  Wilheltti  von  Ncuburg,  und  zwar  Briefe  desselben,  des 
:)bkowitz,  Auersperg  und  Grémonville  (1667—69,  C*  79,  80, 
Fasz,),  3  Faszikel  Briefe  des  Lisohi  aus  Polen  (1660—62),  ans 
irid  (1665^ — 66),  aus  London  (1667 — 68),  aus  dem  Haag  (1668 
-73,  C*  81 — 83),  4  Faszikel  Berichte  des  Joh.  Kramprich  von 
"Kronenfeldt  aus  dem  Haag  (1665—74,  C.  84—87),    3  Faszikel 
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Bericlite  des  Poetting  aus  Spanien  (1663—74,  C.  88—90),  1  Fas* 
zikei  Beriebte  des  Harrach  (1605-74,  G.  91),  3  Faszikel  Berîchte 
des  Joh.  Fr.  v.  Wicklia  aus  Paris  (1666-70,  C.  95— V>7),  des 
Abbate  Federici  aus  Vencdig  (1670—71,  C.  102),  2  Faszikel 
Berichte  des  Fîttersdorf  yom  papstlicben  Hofe  (16t)6 — 72,  C.  103 
— 104),  3  Faszikel  Berîchte  des  Schmîdt  aus  Konstautiiiopel  (1647 
—64,  C.  lOS— 110),  2  Faszikel  Beriebte  des  Simou  Renîger  voa 
daselbst  (1650—65,  C.  111  —  112),  ferner  Berîchte  des  Casanova 
1(1663—68,  C.  114),  des  Leslie  (1665,  60,  daselhst),  des  J.  Ph. 
Beris  (1671,  daselbst),  des  Joh.  v.  Kindsperg  (1673—74,  daselbst)*  J 

DÎG  Faszikel  C.  115— C.  183  entbalten  Beriebte  und  Briefe" 
ron  Hof kriegsràten,  Generalen  und  Obristen  an  Lobkowitz,  die 
Faszikel  C.  186— C.  195  Bittgesncbe  an  den  Hofkriegsrat   und 
Dienstangelegenbeiten  einzelner  Offiziere. 

Ferncr  waren  zu  nennen:  7  Faszikel  Briefe  des  Bernh, 
Martinitz  (1642—74,  B.  253- 254/i-5),  6  Faszikel  des  Maï 
Martinitz  (1648—71,  B.  255— 260),  3  Faszikel  des  Joh.  Nostitz 
(1644—74,  a  262—64),  des  Adam  Trautmausdorf  (ôFasz.  1644 
—74,  C.  265—69),  1  Faszikel  des  Franz  Ulrich  Kimkf  (1663^ 
— 74,  C.  272),  2  Faszikel  Briefe  des  Christopb  Leop.  Sebafgotsch 
aus  Scblesien  (1672—74,  C.  7,  8),  5  Faszikel  Briefe  des  Bera. 
Ferrari  (C.29— 32,  1665—74),  des  Nik.Lodron  (1664—71,  C.  34)jJ 
Beriebte  des  Job.  Grf.  Rotbal  und  Otto  Grf.  Volkra  tlber  ihre 
Sendung  in  Ungara  (1661—73  und  1674,  C.  35),  Briefe  des 
Adam  Batthyany  (164!5— 57,  C.  36),  des  Franz  Nadasdy  (1661 
—70,  C.  40),  des  Paul  Palfly  (1642—52,  C.  41),  des  Stephan 
Zichy  (1666^72,  C.  42)  u,  a.  m 

Aus  dem  Selekte  I:  5  Handschreiben  Kaiser  Ferdinand»  III*  ï 
an  Lobkowitz  (1637 — 47,  B,  5),  5  Faszikel  Ilandscbreiben  Kaiser 
Leopolds  (1655—74,  B.  7—11),  1  Faszikel  Briefe  der  Kaiserial 
Eleonora  (1652—69,  B,  6),  Briefe  des  Erzberzogs  Leopold  Wil-j 
helm  (1639—53,  B,  14),    Ferdinand  Kari   (1650—62,  B.  16) 
2  Faszikel  Briefe  der  Erzherzogin  Maria  Anna  in  Tirol   (1665 
— 74,  B.  15,  16),  1  Faszikel  Briefe  des  Joh.  Weîckard  Auersperg 
(1644—58,  B.  24),  1  Faszikel  Briefe  des  Ferd.  Joh,  Liechtensteit 
(1648—68,  B.  55)  mid  des  Max  Liechteustein  (1664—73,  B.  56) 

Ans  dem  Selekte  H:  1  Faszikel  Briefe  des  Kardinals  lia 
rach  an  Lobkowitz  (1625 — 67,   D.  211),  2  Faszikel  Briefe  defl 
Erzbiscbofs  Georg  Szclepchény  (1661—74,  D.  256,  57),    Briefd 
des  Bischofs  Th.  Pàiffy  (1665—70,  D,  258),  Berichte  des  KmpJ 
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ziners  P.  Gabriel  ans  Mtlnchen  (4  Fasz.  1665—73,  D.  277—80), 
des  P.  Emerich  (1664-74,  D.  273).  ^) 

Von  den  Eonzepten  des  Wenzel  Lobkowitz  sind  9  Faszikel 
Torhanden,  darnnter:  1  Faszikel  Konzepte  von  Briefen  an  Goëfi 
(1667—74,  C.  197),  2  Faszikel  an  Bernh.  Martinitz  (1670—74, 
C.  198—199),  1  Faszikel  an  Poetting  (1672,  73,  C.  200),  ferner 
Konzepte  von  Briefen  an  Harrach,  Wickha,  Lisola,  Kramprich, 
Gottl.  Windlschgrâtz,  Plittendorf,  Bluem,  Mayersberg,  Rud.  Sinzen- 
dorf,  Ferrari,  Hoeher,  an  Bischof  Ftlrstenberg,  P.  Emerich  u.  a. 
(C.  196—203/2). 

Dber  die  Yerhandlungen  betreffs  der  zweiten  Heirat  Léo- 
poids  bietet  AufschlUsse  die  Eorrespondenz  des  Lobkowitz  mit 
Erzherzogin  Anna  in  Tirol,  mit  Arlington  nnd  Konzepte  seiner 
Berichte  an  den  Kaiser  (A.  83,  84). 

Um  die  kaiserliche  Gnade  wiederzuerlangen,  sendete  Lob- 
kowitz seinen  Vizekanzler  Hârpfer  nach  Wien,  dessen  Berichte 
wie  anch  diejenigen  des  P.  Emerich  (10.  Dez.  1674 — 17.  April 
1676,  G.  1)  dtlrften  manches  Intéressante  enthalten. 

Bentltzt  worde  das  Raudnitzer  Material  ans  der  Zeit  Wenzel 
Lobkowitz'  hauptsachlich  von  Adam  Wolf. 

Noch  einen  dritten,  weniger  bekannten  Staatsmann  weist 
die  Famille  Lobkowitz  im  17.  Jahrhundert  auf:  Graf  Wenzel 
Ferdinand  war  kaiserlicher  Gesandter  in  Bayern,  Frankreich 
und  Spanien.  Ans  seinen  Amtsschriften  kam  violes  nach  Raudnitz. 

Sieben  Faszikel  Gesandtschaftsakten  vom  bajrrischen  Hofe, 
kaiserliche  Instruktionen,  Konzepte  und  Abschriften  der  Berichte 
des  Lobkowitz  mit  verschiedenen  Beilagen  (1679 — 84,  A.  52 — 
55  und  F.  7),  1  Faszikel  Berichte  tlber  die  Sendung  nach  Salz- 
burg  und  Passau  1684  (A.  56),    1  Faszikel  kaiserliche  Instruk- 


*)  Folgende  Korrespondenzen  von  fremden  Staatsmânnern  durften 
Beitrago  zur  Geschichte  der  ôsterreichischen  Politik  und  ihrer  Leiter  ent- 
halten: 1  Faszikel  Briefe  des  Grémonville  an  Wenzel  Lobkowitz  und  die 
fibrigon  Minister  (1663—77),  2  Faszikel  Briofe  des  Castelar  de  Malagon 
(1666—77),  des  Oflate,  Tnente  und  anderer  spanischen  Staatsmannor  (C.  92, 
93),  4  Faszikel  Schreiben  des  Pfalzgrafen  Christian  August  von  Sulzbach 
(1660—74,  B.  75—78),  2  Faszikel  wichtige  Schreiben  des  Joh.  Georg  II. 
von  Sachsen  (1660—74,  darunter  Briefe  an  den  Kaiser,  B.  87-88),  3  Fas- 
zikel Briefe  des  Kardinals  Friedrich  von  Hessen  (1654—74,  D.  212-14), 
3  Faszikel  Briefe  des  Erzbischofs  Joh.  Phil.  Schônborn  (1652-72,  D.  220— 
22),  2  Faszikel  diplomatische  Berichte  des  Franz  Egon  Fiirstenberg  (1663 
-73,  D.  239-40). 
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tioDen  mxd  Rriefe^   seine  GeaaDdtschaft  am  frans^^Bischen  Hofc^ 

betreffend  (1685— 8!S,  A.  5H),  und  3  Bande  seincr  Berichte  (1682 
—88,  A.  60  imd  F,  8),  Ans  derselben  Zeit  stammt  die  von 
Lobkowitz  TerfaOte  und  dem  Kaiser  gewidmete  ,Jîeschreibuog 
des  franzosischen  iStaatcs'^  mit  statistieeben  Beilagen  (A.  tîl),^ 
Die  Gesandtschaftsberichte  ans  Spanien  nmfassen  2  Faszikel 
(1689—91,  A.  G2,  (i3). 

In  30  Faszikeln  ist  seine  politîsche  Korrespoudenz  ent- 
halten.  Darunter:  1  Faszikel  Briefe  des  Lamberg  (1674 — 89, 
D.  107),  1  Faszikel  Briefe  des  Windiscbg^riitz  ans  Kegensburg 
(16S2 — 88^  D.  101),  des  A.  Kaunitz  ans  Bayern,  Briefe  des  Bantz 
(1679—81,  D.  106),  Krampricb  (1685—88,  D.  109),  des  Heinrîch 
ManBfeldt  {1680—81,  D.  110),  des  Job.  Gladitscb  (1679— 8lJ 
D.  111),  der  Residenten  Rondeck  und  Hanssen  aus  Uamburg^ 
(1679—80,  D.  112),  des  Leslie  (1677—85,  daselbst),  des  A.  J. 
Nostitz  aus  Stockholm,  des  Gesandten  Zierowsky  aus  Warschafl 
(1679—83,  D,  113),  2  Faszikel  Briefe  des  obcrsten  Hofmeister 
Dietrîchstein  (1677—88,  D,  83,  84),  1  Faszikel  Briefe  des  Ueichs 
vizekanzlers  Konîgsegg,  1  Faszikel  Briefe  des  Grafen  Hans  No-î 
stitz  (1667—82),  Briefe  des  Hocher  (1679-82),  D.  85,  Alhrecht 
Siuzendorf  (1680—83),  Ferrari  (1680,  daselbst),  10  Faszikel 
Nachrichten  von  Reichstagen  des  Biscbofs  Marquard  zu  Eich^ 
stadt,  des  Sébastian  Poetting,  Relationen  des  Seberer,  des  Fattl 
Hopfer,  des  Job.  v.  Saucr  (1679^88,  D.  89—100). 

Aus  dem  Scickte  I;  Briefe  Kaiser  Leopolds  anW.  F.  Lob- 
kowitz,  2  Faszikel  (1689^99  B.  12,  13).    Die  Privatkorrcspon^ 
denz  des  Grafen  Wenzel  Ferdinand  ffillt  9  Faszikel  (D.  1 14— 122)* 

Das  18.  Jahrhuiidert, 

Flirst  Ferdinand  August  Lobkowitz  (1655 — 1755)  war  kal^ 
serlieher  Gebeiraer  Rat  und  seît  1691  Prinzipalkoromissar  beii 
Keichstage   în  Kegensburg.     In   seinem  Naehlasse    finden   wi( 
1  Faszikel  von  Konzepten  seiner  Berichte  liber  den  Reîchsta 
an  den  Kaiser  (1693  A,  93).    Aus  seiner  42  Faszikel  umfasseiil 
den  Korrespondcnz  ware  nur  zu  nennen:  Briefe  des  Ferd.  Bou 
Harrach  (1678—1711,  C.  211),    1  Faszikel  Briefe  des  J.  E.  N^ 
stitz,  2  Faszikel  Briefe  des  kaîserlîchen  Gesandten  în  der  Scbwei| 
Franz  Trautmansdorf  (1701— Î5,  C.  232—33), 

Die  Liecbtensteinscben  Korrespondenzen  sind  wiob 
tiger  fUr  Ërkenntnis  der  gesellschaftliehen  Zustande  des  5ster-" 
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ûchischen  Adels  nnter  Maria  Theresia,  Josef  and  in  der  Re- 
dlutionszeit  als  fttr  politische  Geschichte.  AnzufUhren  wâren 
or  6  Handschreiben  der  Kaiserin  Maria  Theresia  an  Feldmar- 
shall  Karl  Borromaus  Liechtenstein  and  2  Faszikel  Handschreiben 
es  Kaisers  Josef  II.  an  denselben  (1780  und  1782—87,  P.  16/1, 
3  und  16).  Ftirst  Moritz  Liechtenstein  hinterliefl  eine  Reihe 
dlitHrischer  Schriften  und  Tagebticher  ans  den  FeIdzUgen  1793 
-1814  (A.  2  und  3). 

Ans  sonstigem  zerstreuten  Material  kommt  noch  folgendes 
i  Betracht:  Handschreiben  Kaiser  Ferdinands  I.  an  Ërzherzog 
[ax  1556,  an  Moritz  von  Sachsen  1Ô43,  an  Hans  Pflug  von 
abstein  1529  (B.  1),  des  Kaisers  Max  IL  an  Wilhelm  von 
osenberg  1572  und  75  (daselbst),  Kaiser  Rudolfs  an  denselben 
\.  a.  B.  2),  Kopien  von  Briefen  des  Kaisers  Josef  I.  an  Leopold 
tlrsten  Lamberg  1704,  6,  10  und  s.  d.  (B.  18),  Schreiben  des 
Tallenstein  an  den  Kaiser  1627,  28,  an  Zdenco  Lobkowitz 
1623 — 27),  an  seinen  Kanzler  Ilgen  von  Ilgenau  (s.  d.  B.  40), 
riefe  des  Statthalters  Karl  Liechtenstein  an  den  Kaiser  (1621 
-26,  B.  52),  2  Briefe  des  Kardinals  Dietrichstein  an  den  Kaiser 
L621— 22),  an  Lamormain  (1626,  D.  210). 

Ans  der  Handschriftensammlung: 

Das  Mst.  VI  Ed.  16  enthâlt  Abschriften  und  eingeklebte 
riginale  von  Briefen  des  Heinrich  von  Plauen  an  Kônig  Fer- 
inand  (1553),  an  Wolf  Wfesowec,  Hofsekretâr  Oswald  von 
chOnfeld  an  Florian  Grispeck,  wie  auch  an  ihn  gerichtete 
chreiben  von  Grispeck,  von  Moritz  von  Sachsen,  Kônigin  Marie 
us  den  Jahren  1552—  54,  teilweise  die  Passauer  Verhandlungen 
streffend. 

Das  Mst.  VI  Fb.  11  enthiilt  cine  moderne  Abschrift  der  jetzt 
Brschollenen  oder  unzuganglichen  Duxer  Handschrift  der  Briefe 
Bil  2erotins  aus  den  Jahren  1612 — 14. 

Hiermit  wâre  erschôpft,  was  an  Quellen  fttr  die  Geschichte 
sr  5sterreichischen  Politik  und  einzelner  Staatsmâ,nner  in  Raud- 
itz  vorhanden  ist.  Die  Arbeit  im  Archive  wird  erleichtcrt  durch 
n  genanes  Repertorium.  Nach  der  Archivinstruktion  dttrfen 
ie  Archivalien  nur  an  Ort  und  Stelle  bentitzt  werden. 


A.rchivalien 

des 

fûrstlich  Schwarzenbergsclien  Zentral- 
archives  in  Krumau 

ftir 

die  neuere  Geschichte  Ôsterreichs. 

Von 

A.  Môrath, 

fftrstlich  Schwanenbergschom  Zcotralarchiysdirelctor. 


ArehiTalien   ilbcr   die  Gcsandtsehaftsreisen   des  Grafen 
Georg  Ludwig  zu  Schwarzeiiberg, 

1.  1616,  Aug.  29  und  1616,  Okt.  24.  Instruktion  und 
Schreiben  Erzherzog  Ferdinands  „was  Graf  Georg  Ludwig  zu 
Schwarzenberg  bei  den  KurfUrsten,  Erzberzogen  und  Ftirsten 
der  katholischen  Union  verrichten  solle".  (Fasz.  285.)  Vgl.  Berger, 
Fttrstenhaus  Schwarzenberg.  Wien  1866,  S.  69  ff.  (Dièses  Werk 
Bergers  wird  ktinftighin  „Berger  F.  S."  zitiert  werden.) 

2.  1622—1623,  AprU  24.  Briefe  und  Instruktionen  Kaiser 
Ferdinands  IL  an  diesen  Grafen  anlâfllich  seiner  Gesandtschafts- 
reise  nach  Brtissel  und  an  den  englischen  Hof  (darunter  24  kaiser- 
liche  Schreiben).  (Fasz.  285.) 

3. 1624.  Gesandtschaftsreise  nach  Spanien  (darunter:  Schrei- 
ben Kaiser  Ferdinands  IL,  ddo.  Wien,  23.  Juni  1624.  Reise- 
bericht  aus  Mailand,  25.  September  1624.  Notifikation  des  Grafen 
Georg  Ludwig  zu  Schwarzenberg,  ddo.  Madrid,  28.  Dezember 
1624  liber  das  Ableben  des  Erzherzogs  Karl  von  Osterreich). 
(Fasz.  285.) 

4.  1625.  Sendung  des  Grafen  Georg  Ludwig  zu  Schwarzen- 
berg nach  Strafiburg  zu  Erzherzog  Leopold,  Bischof  von  StraB- 
burg  und  Graf  von  Tirol,    um  die  Gestattung  von  lYuppen- 
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rbnngen  fttr  den  KOnig  von  Spanîen  (kaiserl.  Instniktion  vom 
.  April  1625).  (Fasz.  285). 

5.  1626,  Jan.  27—1628.  Mission  des  Grafen  Georg  Ludwig 
Schwarzenberg  nach  Biiissel  und  nach  Ltlheck  zur  Bekâmp- 

ig  der  evangelischen  Union  und  Fôrderung  der  kaiserl.  Navi- 
tionsprojekte  (darunter:  Schreiben  Kaiser  Ferdinands  II.,  Erz- 
rzogs  Leopold  aus  Innsbruck,  Wallensteins  und  Questenbergs 
tachten  vom  Jahre  1625  ttber  die  Begrllndung  einer  deutschen 
B-  und  Handelsmacht.  1626/27  Korrespondenz  mit  dem  Grafen 
Buiz  Christoph  Khevenhtiller.)  (Fasz.  285.)  Vgl.  Berger  im 
sterr.  Militarkalender"  2  (1851),  S.  180,  und  Mareé,  Die  mari- 
le  Politik  der  Habsburger,  im  I.  Bande  der  Mitteil.  des  In- 
tats  ftlr  ôsterr.  Geschichtsforschung,  S.  543  -  548;  Gindely,  Die 
jitimen  Plane  der  Habsburger.  Wien  1890. 

6.  1629—1630.  Gesandtschaftsreise  Georg  Ludwigs  nach 
inz  und  an  die  anderen  kurftirstlichen  Hôfe  in  Angelegenheit 
r  zuktlnftigen  rômischen  Konigswahl.  Mémorial  des  Grafen 
OTg  Ludwig  ttber  seine  Gesandtschaftsreisen.  (Fasz.  285.)  Vgl. 
rger  F.  S.,  S.  73. 

7.  Korrespondenz  des  Grafen  Georg  Ludwig  zu  Schwarzen- 
rg  von  1631 — 1646  als  Oberst  der  windischen  und  petriniani- 
len  Grenzen  in  Warasdin  mit  der  steiermârkischen  Landschaft 
jgen  der  Kosten  zur  Unterhaltung  der  Grenztruppen,  femer 
t  seinen  untergebenen  Offizieren,  mit  dem  innerôsterreichischen 
^fkriegsrate  und  mit  dem  Sekretar  Kaspar  Frey  in  Grenz- 
gelegenheiten.  (Fasz.  286.) 

8.  1629 — 1646.  Verhandlungen  mit  den  in  den  Balkan- 
idem  wohnenden  Christen  behufs  Erregung  eines  Aufstandes 
gen  dieTttrken  (darunter  auch:  Reskripte  Kaiser  Ferdinands  II. 

den  Grafen  Georg  Ludwig  zu  Schwarzenberg.  (Fasz.  286.) 
^1.  Mares,  Aufstandsversuche  der  christlichen  Vôlker  in  der 
Irkei  in  den  Jahren  1625 — 1646,  im  3.  Bande  der  Mitteil.  des 
rtituts  ftir  ôsterr.  Geschichtsforschung,  S.  246  flf. 

9.  1645.  Korrespondenz  des  Grafen  Georg  Ludwig  zu 
hwarzenberg  mit  dem  Grafen  Adam  Batthyany  und  dem  Grafen 
ilipp  von  Mansfeld  ttber  ein  dem  kaiserlichen  Hofe  gemachtes 
lerbieten,  gemeinsam  ein  Korps  von  10.000 — 11.000  Mann 
l)8t  entsprechender  Artillerie  aufstellen  zu  woUen,  welche  Wer- 
Dg  aber  wegen  Geldmangel  am  kaiserlichen  Hofe  nicht  zu- 
nde  gekommen  ist.  (Fasz.  286.) 
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10.  1635—1637.  Die  Anwerbnng  vob  kroatiselien,  wall 
cliischen  tind  ungariscben  Reitern  fllr  die  kaiserlicheii  Armeei 
durch  den  Grafen  Georg  Ludwig,  welcher  sich  mit  dieser  Reitereî 
nach  Norddeiitschland  begibt.  Beim  Herannahen  der  Scbwedci 
desertiert  ein  groBer  Teil  dieser  Reiterei.  Graf  Georg  Ludwi 
ersucbt  ans  Berlin  am  2.  Atigust  1631  um  seine  Ëutlassuug  au 
der  kaiserliclien  Armada.  Kaiser  Ferdinand  gestattet  ddo.  Wien, 
den  7,  August  1637  seine  RUckkehr  zum  Grenzkommando  nach 
Warasdin.  (f  asz.  287.)  Vgl  Berger  F.  S.,  S.  73  nnd  74.  In 
diesen  Akten  befinden  sîcb  zahlreicbe  Reskripte  der  Kaiser  Fer- 
dinand IL  und  Ferdinand  IIL 

IL  1636 -- 1637.  Korrespondenz  des  Grafen  Georg  Ludwig 
zu  Scbwarzenberg  mit  dem  Sekretiir  Kaspar  Frey  wegen  der 
riHiiiseben  KonigawabI,  kroatîschen  Werbung  und  des  Gesund- 
beitszustandes  des  Kaisers  (5  Briefe),    (Fasz.  287.)  j 

12.  1645—1646*   Seine  Korrcspoudenz  mit  dem  Sekretacfl 
Johann  WaUber  wegen  Soldatenwerbungen  und  tlber  die  Friedens- 
verhandlungen  in  MUnster  und  OsnabrUek  (8  Briefe).  (Fasz.  287.) 

13.  1623 — 1644.  Seine  Korrespondenz  mit  dem  Grafen 
Franz  Christoph  KhevenhUUer,  dem  berïihmten  Annalisten.  Der 
groÛte  Teil  dicser  Briefe  ist  ans  Madrid  datiert  und  bebandelt 
zumeist  politisehe  Angelegenbeitcn  (22  Briefo).   (Fasz,  287.) 

14.  1635.  Archivai ien  tiber  den  Bauernaufstand  im  Viertel 
Cîlli  in  Stciermark  (22  Sttîck).    (Fasz.  287.) 

15.  1645—1646.  Korrespondenz  des  Grafen  Georg  Ludwig 
zu  Scbwarzenberg  mit  dem  innerrïsterreiehischen  Hofkriegsra: 
prasidenten  Hans  Wilhelni  Galler.  Werbungen  von  Soldaten  gege: 
die  Tllrken.  Mitteilungen  Uber  die  Kriegsereignisse.  (Fasz.  287 


;vig 

^enl 
^7.]| 


ArehlTallen  des  karbraiîdenl>ortrLschcn  Mltilsters  Crrafeii 
Adam  zu  Schwar/eiiberg* 

16.  1611—1633.   Dber  die  UuBere  Politik  des  braudenburgi-   . 
sehen  Staates  nnd  iiber  die  damaligen  Kriegsereignisse  (daruntera 
ein  Mémorial  vom  Jahrc  1619  tlber  die  tyrannîsehen  Regierungs- 
maOregeln  Ferdinand»  IL   vor   und   nach   seiner  Krî>nung  zum_ 
Kdnig  von  B^hmen;    Beschwerden   wegen  der  Einquartierung 
der  kaiserlichen  Trupfien  in  den  brandcnburgischen  Landen;  Be 
glaubigungaschreiben  Kaiser  Ferdinands  IL  ddo.  Wicn,  18. 
1630  fllr  den  am  brandenburgischen  Hofe  bevollmacbtîgten  Burg^ 
grafen  von  Dohna  etc.),    (Fasz.  308.J 
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17.  Die  gleichen  Archivalien  ans  den  Jahren  1634—1641 
irnutevi   die  Akteu  aas  dem  Jahre  1636   liber  die  Teiluahme 

&s  Grafen  Adam   ssu  Schwarzenberg  als   kurfUrstlich  branden- 
'  «T  Haaptgesandter  an   der   Wahl   Ferdinands  IIL   'mm 
Il  Konigc  in  Kegensburg;    eln  Entwurf  einer  Eingabe 
Kaiser  Ferdinand  III.  ddo.  Spandau,  den  14724,  April  1640, 
(fegen  der  Einquarticriiugcn  im  Fllrsteutum  Cleve;  ein  Scbreiben 
rzherzog  Leopold  AVilhelms  ddo.  im  kaiserlicben  Feldlager  vor 
[ilfeld,  den  30.  Mai  1640,  an  den  Grafen  Adam  zu  Schwarzen- 
berg  in  Spandau,  die  Kriegsercignisse  betreffend).    (Fasz.  309.) 

18.  Korrespondenz  des  Grafen  Adam  zu  Schwarzenberg 
Mt  seinem  Vetter,   dem  Grafen  Georg  Ludwig  zu  S,   von   der 

bajrrisclien  Lînie,  ans  den  Jahren  1618—1640  (dieselbe  enth^lt 
ater  anderem:  Mitteilungen  tlber  die  Verhandlnngen,  die  Graf 
Idam  zu  Schwarzenberg  im  Jabre  1628  ab  braudenburgischer 
Gesandter  am  kaiBerlichen  Uofe  gefttbrt  bat,  besonders  wegen 
Igerndorf  und  der  Einquartierung  der  Tmppen  des  Herzogs 
Dn  Friedland  in  den  brandenburgiscben  Landen;  tlber  den 
Tunscb  des  Kaisers,  daB  im  Jahre  1630  ein  kurfUrstlîeher  Kol- 
tegiîiltag  abgebalteo  werden  solle,  auf  welcbcm  die  Kurfiirsten 
pcrsfâulich  zn  erscheinen  bâtten;  îlber  den  Verlauf  des  Regens- 
bnrger  Wabltagcs  im  Jabre  1636;  îlber  die  kaiserlicben  Truppen 
in  der  Mark  Brandenburg  im  Jahre  1639,  etc.).    (Fasz.  318.) 

_ÀrchlTalIeii  des  C^rafen^  dann  Flirsten  Jahaim  Adolf  zu 

Schwarzenberg, 

19.  Korrespondenz  des  Grafen  Georg  Ludwig  zu  Schwarzen- 
Brg  mit  seinem  Vetter,  dem  Grafen  Johann  Adolf  zu  Schwarzen- 
Br^,  dem  Sohne  des  Grafen  Adam,  ans  den  Jahren  1636 — 1645 

rinnen  unter  anderem  :  Mitteilungen  ilber  die  Kriegsereignisse 

Brandenburgiscben;  liber  die  vom  Grafen  Georg  Ludwig  ftlr 

_die  kaiserliche  Armée  geworbenen  Kroaten;  iîber  den  Aufentbalt 

es  ELaisers   im  Jahre  1637  in  Prag;    Nachrichten  ans  Regens- 

irg   liber  den  Verlauf  des  Reîchatages   im  Jahre  1640;    Hof- 

ïhrichten  aus  Wien  vom  Jahre  1043,  etc.).    (Fasz.  322.) 

20*  Archivalien  tlber  den  Grafen  Johann  Adolf  zu  Schwarzen- 

trg  aïs  Oberstkammerer  des  Erzherzogs  Leopold  Wilbelm  von 

> — 1661  (darunter:  Akten  Ubcr  den  Prâzedenzstreit  des  Erz- 

prssQgs  mit  dem  Erbprinzen  Ferdinand;   seine  Ërncunung  zum 

Bneralkriegshauptmann    ilber    siiMtliche    kaiserliche    Ârmeen; 
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liber  seine  Résignation  anf  clen  Statthalterposten  in  den  Nieder^ 
landen  im  Jahre  1652;  liber  seine  Wahl  zum  liisobof  vou  Triée 
mit  Reskripten   der  Erzherzoge  Ferdinand  Karl  nnd  Siegmund 
Franz;    drei  eîgenbândige  Schreiben  ans  dem  Jahre  1661    der^ 
Kuri'tirstîn  Maria  Anna  von  Bayem,   Schwester  des  Erzlierzogtl 
Leopold  Wilhelm,   an  den  Grafen  Johann  Âdolf  zu  Scfawarsen- 
berg  fiber  die  Erkranknog  des  Erzberzogs;  weiters  Akten  Uber 
die   Erkrankung   und   das   Ableben   desselben   [f  in  Wien   am , 
20.  November  1662]).    (Fasz.  355.) 

21.  Akten,   die  Personalien  der  Beamten  und  Diener  deil 
Erzherzogs   Leopold   Wilhelm  aïs   Statthalter   der  NiederlandeJ 
Bischof  von  Passau,  Straflburg,  Olmlitz  und  Breslau  betreffend;! 
au8  den  Jabren  1647—1664  (darunter:  Rekommandationsbrieft 
der  Kaiserin  Eleonore  und  des  Erzherzogs  Ferdinand  aus  Inna*] 
bruck  vom  Jabre  1647).   —   Arebivalien   aus  den  Jabren  1648 
und  1653  tiber  die  Pagen  dièses  Erzherzogs.    (Fasz.  356.) 
Kr.  20  und  21  vgL  Adolf  Berger,  Studien  zu  den  Bcziehungcn" 
des  Erzherzogs  Leopold  Wilhelm  von  Osterreich  zu  dem  Grafen , 
Johann  Adolf  zu  Scliwarzenberg    (Mitteil.  des  Altertumsvereinef| 
zu  Wien).    Derselbe:    Inventar  der  Kunstsaniralung  des  Erzher*^ 
a&ogs  Leopold  Wilhelm   (  Jahrbuch  der  kuusthistor.  Sammlunges 
des  allerhôchsten  Kaiserhauses,  L  Ed.,  2.  Teil,  S.  T9  ff.),    Frani 
Mared,  Beitrage  zur  Keuntnis  der  Kunstbestrebungen  des  Erz^| 
herzogs  Leopold  AYilbelm  (Jahrbuch  der  kunstbistor.  SanimlungeB 
deB  allerhochsten  Kaiserbauscs,  V.  Bd,,  S.  343^ — 363). 

22.  Korrespondenz  des  Grafen  Johann  Adolf  zu  Schwarzen- 
berg  mît  Erzberzog  Leopold  Wilhelm  von  1652—1657,  Uber  die 
damaligen  politischen  Konjunkturen  und  die  Interessen  des  Erz* 
hftu&es  Uberhaupt  (darunter  auch  eigeuhàndige  Briefe  dièses 
Erzherzogs).  —  Briefe  des  kaiserlichen  Gesandten  in  Madrid 
Grafen  Lamberg  an  den  Erzherzog  vom  Jahre  1657,  das  Ab-j 
leben  den  Kaisers  Ferdiuîind  IIL  betreffend.  (Fasz.  357.)  VgL 
Adam  Wolf,  Fttrst  Wenzel  Lobkowitz.  Wien  1861*. 

23.  Akten   tiber  den  Hofstaat  Kaiser  Karls  V,   als  I*rinz' 
Ton  Spanien  im  Jahre  1511,  als  Kaiser  im  Jahre   1545;    tiber  _ 
den  Hofstaat  des  Erzherzogs  Albreeht  und  der  Erzherzogin  Isa-j 
bella  in  deu  Niederlandeu  und  des  Erzherzogs  Leopold  Wilhelt 
in  BrUssel  (von  1511—1647),    (Fasz.  357.) 

24.  Akteu  tiber  die  Gtiter  nnd  Lehen  der  dem  Erzherzog 
Leopold  Wilhelm  gehorigen  Bistiimer  (darunter:  ciue  Instruktioii 
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sherzogs  vom  18.  Mai  1651  liehufs  Visitation  der  Deutsch- 
tiens- Balleien   im  Elsafl   und   an   der  Etsch;    Akten   tlber  die 
iktinfte  des  ErzUerzogs  vom  Bistume  Bieslau;  aber  die  Ver- 
JtDCgf  des  Olinlîtzer  Bistums   and   die  Untersuchung  der  Ad- 
ynîstration  dcsselben  mi  Jahre  1G01.    (Fasz.  358.) 

25*  Akten  ans  den  Jabren  1648—1655,   den  Marstall  deg 
therzogs  Leopold  WiJhelm  iind  unter  anderem  auch  sein  Qe- 
U  in  Freudentlial  betrcflend.  —  Akten  aus  den  Jabren  1647 
-1062  tlber  die  erzherzogIii*ben  Ilaussaeben  (Kleinodieri,  Sîlber- 
BBd  Tafelgeschirr^  Tapcten^  Bilder  und  Weine).  —  Archiralien 
\kB  den  Jabren  1647 — 1662  liber  die  Fînanzen  des  Er/Jierzogs 
iranter:   Korreapondenzen   mit  dcm   erzber/oglicben  General- 
bhatzmeister   Julian    Dcllano    Velasso   und    dem   Kammerzahl- 
eister  Johann  Heinrich   Ebersperger;    Hofptennigamtscxtrakte 
)m   Jahre   1647;    Wocbenzettel   vom   30.  Dezember    1657   bis 
î.  Januar  1658).  (Fasz.  559.)    Vgh  die  sub  Nr.  21  zitierten  Ab- 
indlungen  von  Berger  und  Mares. 

26.  Arcliivalien,   das   Testament  und   die  Verlassenschaft 
Erzherzogs   Leopold   Wilbelm    snwie    die    Ausfolgung    und 

itlBsigmacbung  seiner  Legate  betreiîend.   (Fasz.  360.)    Vgl.  die 
Ibbandlutigen  von  Berger  und  Mare^. 

27.  Briefe  des  Eraberzo^s  Siegmimd  Franz  in  Innsbruck 
is  don  Jabren  1658.  1659,  1660.    Akten  vom  Jahre  1661:  ttber 

die  Bewcrbung  des  Erzherzogs  Karl  Josef  um  die  Koadjutorie 
Bs  Bisiïims  PasRau;  vom  Jahre  1662:  Itber  die  Einftihrung  des 
thcrzogs  Karl  Josef  in  das  Hoch-  und  Deutschmeistertum  so- 
He  Ùber  dîc  Bcwerbung  des  Erzherzogs  Siegmund  Franz  nm  die 
toadjntorie  des  Strafiburger  Bistums.  Verhandlnngen  aus  den 
ibren  1662 — 1663  wegen  dcrWabI  des  Erzherzogs  Karl  Josef 
am  Bischofe  von  Olmlitz.  Briefe,  das  Ableben  des  Erzherzogs 
Josef  im  Febrnar  1664  und  des  Erzherzogs  Siegmund  Franz 
Jabre  1665  betreflend.   (Fasz.  360.) 

28.  Akten  aus  den  Jabren  1637—1683,  die  Emennnngen 
ES  Grafen  nnd  seit  14.  Juli  1670  Reicbsfllrsten  Johann  Adolf  zu 
cbwarzenberg  zumkaiserlichen  Kiimmerer,  Reîehshofrat,  geheimeu 
it  und  zum  Prîlsidenten  des  Reichsbofrates  betreffend.  (Fasz.  361.) 
Xl  dag  Werk  von  A.  Wolf  tiber  Fltrst  Wenzel  Lobkowitz. 

29.  Archîvalîcn  liber  die  politîschen  Missionen  des  Grafen 
t^hatm  Adolf  zu  Scbwarzenberg,   und   zwar  seine  Sendung  im 

Jahre  1640  znm  Kurflirsten  von  Bayern,   um  ihn  zam  Besucbe 
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des  Regensburger  Reîclistagcs  zu  hewegen;  ini  Jahre  ltU2  alsj 
kaiserlicber  Kommisaar  zur  Bigchofswahl  naeh  Wlirxburg  nui 
Bamberg;  in  den  Jahren  1642  ond  1643  aïs  kaiserlicher  6e 
sandter  zum  Herzog  Karl  Ton  Lothringen  nach  Wornis  wegefl 
der  Winterqiiartîere  flir  die  kaiserlicheu  Truppen;  1643  zum  Kurf 
ftirsten  von  Trier  behufs  SchliehtEng  der  Streitigkeiten  mit  seinem 
Domkapitel   (mit   kaiserlichen    Originalreskripten).     (Fasz.  362.] 

30.  Akten  vom  Jabre  1643  tlber  die  Mission  des  Grafeii 
Johann  Adolf  zu  Scbwarzenberg  zutn  Biscbofe  von  Wlirzburg 
die  Kontinaation  des  Deputationstages  in  Frankfurt  betreffend; 
vom  Jahre  1644  liber  seine  Sendung  zam  kaiserlichen  Feld- 
marschall  Grafen  von  Hatzfeld  behufs  eines  prnjektierten  Feld- 
znges  nacb  Norddeutschknd  zur  Vertreibung  der  Schweden  (mit 
kaiserlichen  Originalreskripten).  (Fasz.  363.) 

31.  Akten  vom  Jahre  1646  Uber  die  Sendung  des  Grafen 
Johann  Adolf  zu  Schwarzenberg  von  Seite  des  Kaisers  Ferdi- 
nand IIL  und  des  Erzherzogs  Leopold  Wilhelin  an  den  Kur- 
fllrsten  von  Bayern  in  Angelegenheit  des  zu  beschleunigenden 
Frîedenaschlusses  wie  des  weiterzufflhrenden  Krieges.  —  Archi- 
valien  ans  dem  Jahre  1654,  die  Mission  des  Grafen  Johann 
Adolf  zu  Schwarzenberg  als  kaiserlicber  Gesandter  ara  franki- 
schen  Kreistage  in  Bamberg,  wegen  der  zti  den  Kriegskosten 
zu  bewilligenden  Rumermonate  betreffend  (mit  Originalreskripten 
Kaiser  Ferdînands  IIL).  (Fasz.  363.) 

32.  Akten  ans  den  Jahren  1658—1683:    Protokolle  Ube 
die  Verhandlungen  des  kaiserlichen  Geheimen  Rates;  politiscl 
Gutachten  des  Grafen  und  seît  1670  Ffirsten  Johann  Adolf 
Schwarzenberg.   (Fasz.  364.)     Vgl.  Adam   Wolf,   Fllrst  Wenzfl 
Lobkowitz. 

33.  Archivalien   vom   Jahre   1651    tlber  die   Vcmiiiblung 
Kaiser  Fcrdinands  IIL   mît  Eleonore   von   Mantna;    vom  Jahr^ 
1653   tlber  die  Reise   des  Grafen  Johann  Adolf  zu  SchwarzeiiB 
berg  nach  Regensbnrg  zur  Wahl  Ferdiuands  IV.  znm  r^misehen 
Kônige,     Geheime  Akten  vom  Jabre  1655  Uber  die  Wahl  Erz- 
herzog  Leopold  Wilhelms.   (Fasz.  365.) 

34.  Inventar  vom  Jahre  1655  Uber  den  Hofstnat  der  ver- 
witweten  Kaiser  in  Eleonore.  Diarîum  vom  Jabre  1657  liber  das 
Âbleben  Kaiser  Ferdinands  UL  und  Uber  die  in  der  ersteii  Régie 
rangsperiode  seines  Thronfolgers  stattgefundenen  Stuatsberatti 
gen-    (Fasz.  36ô.)    VgL  Adam  Wolf,   Fttrst  Wenzel  Lobkowit 
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35.  Greheime  Korrespondenz  aus  den  Jahren  1657 — 58  des 
Orafen  Johann  Adolf  zu  Schwarzenberg  mit  dem  Herrn  von 
Lindensplihr,  erzherzoglicher  Geheimer  Rat,  dann  dem  knrflirst- 
lich  mainzischen  Wahlgesandten  Herrn  von  Boineburg  tlber  die 
EaiserwaU,  die  Bemtihungen  Ôsterreichs,  die  Wahl  auf  KOnig 
Leopold  zn  lenken,  ûnd  die  Versache,  den  Frieden  zwischen 
Spanien  und  Frankreich  herznstellen.  —  Archivalien  ans  dem 
Jahre  1658  liber  die  Reise  Kônig  Leopolds  nach  Frankfart  und 
die  Verpflegang  seines  Hofstaates;  Diarinm  Uber  die  Kaiser- 
wahl;  Gratalationen  zu  derselben;  Uber  die  Durchreise  Kaiser 
Leopolds  und  Erzherzogs  Leopold  Wilhelm  durch  Passau;  Pro- 
tokoU  vom  Jahre  1660  Uber  die  Reise  des  Kaisers  nach  Oraz, 
Klagenfart,  Laibach,  65rz  und  Triest  zur  Vornahme  der  Erb- 
huldigung.  —  Akten  vom  Jahre  1666  ttber  die  Heirat  Kaiser 
Leopolds  I.  mit  der  Infantin  Margareta  und  vom  Jahre  1673 
Uber  die  Reise  des  Ftirsten  Johann  Adolf  zu  Schwarzenberg 
znm  kaiserlichen  Beilager  nach  Graz.   (Fasz.  365.) 

36.  Eigenhândige  Korrespondenz  des  Kaisers  Leopold  I. 
ans  den  Jahren  1662—1683  mit  dem  Grafen  und  seit  1670  Ftirsten 
Johann  Adolf  zu  Schwarzenberg  in  politischen  und  kaiserlichen 
Hausangelegenheiten  (150  Sttick).  —  Zwei  Schreiben  Kaiser  Leo- 
polds L  vom  Jahre  1655  an  den  Grafen  Lamberg,  kaiserlichen 
Gesandten  in  Madrid.  —  Korrespondenz  des  Grafen  Johann  Adolf 
zu  Schwarzenberg  mit  K5nig  Ferdinand  von  Ungam  (1648);  mit 
der  verwitweten  Kaiserin  Eleonore  (1647 — 1650);  mit  Erzherzog 
Siegmund  Franz  in  Innsbruck;  mit  Erzherzog  Ferdinand  Karl  und 
der  verwitweten  Erzherzogin  Anna  (ist  zumeist  Interventional- 
korrespondenz).  (Fasz.  366.)  Vgl.  Wolf,  FttrstWenzel  Lobkowitz. 

37.  Korrespondenz  des  Grafen  und  seit  1670  Ftirsten  Jo- 
hann Adolf  zu  Schwarzenberg  mit  Gesandten,  Feldherren  und 
anderen  hervorragenden  Persônlichkeiten,  darunter:  Briefe  mit 
dem  kaiserlichen  Residenten  Hermann  von  Basserode  in  Stock- 
holm; mit  dem  kaiserlichen  Intemuntius  Grafen  Caprara  in  Kon- 
stantinopel;  mit  dem  Grafen  Klaudius  von  Gollalto;  Franz  Egon 
voD  Fttrstenberg,  kurkôlnischen  Geheimen  Rat  und  GroBhof- 
meister  (1647 — 1671);  mit  dem  Reichshofrat  Jodoci;  mit  dem 
Grafen  Kaspar  Zdenko  Kaplif  von  Sulevic  (1653—1681);  mit 
dem  Grafen  von  Khurtz  (1653—1681);  mit  der  Famille  KoUo- 
nitsch  (1667—1681).  (Fasz.  367.)  Vgl.  Mares,  Kaplif,  im  Sbornik 
higtorick^  Il  (1884),   S.  257—265.    Unter  der  Korrespondenz 
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der  Familîe  KolloiiitBch  aueb  Briefe  des  Hischofs  niid  spîîtereni 
Kardiuals  Leopold  von  KolluDitsclu 

38.  Korrespondenz  des  Grafen  utid  seit  1670  Fflrsten  Jo- 
hann Adolf  zu  Scbwarzenberg  mit  hervorragendeu  Personlich 
keiten  (darunter:  mit  dem  Grafen  J.  Maxiinilian  von  Lamberg 
von  1647 — 1664  in  Hofangelegcnheiten  des  Erzherzogfi  LeopoL 
Wîllielm  und  liber  die  Eroenimng  Lambergs  zutn  kaiserlicbei 
Gesandten  in  Madrid;  mit  dem  kaiserlichen  Gesandten  am  kur- 
mainziscben  Hofe  Frciberru  von  Landsee  von  1677 — 1683;  mit 
dem  Grafen  Walter  von  LesUe,  kaiserlichen  General  nnd  Kom- 
mandanten  in  der  ^^letriniscben"  Grenze  von  1648 — 1660;  tiber 
Kriegsvorfàlle,  Friedcnsuuterbaudhingen  und  vcrschîedene  Vor 
fâlle  am  Hofe  des  Erzberzogs  Leopold  Wilbelm;  mit  Georg 
Lîndenspllr,  kaiserlichen  Reichshofrat  und  Gesandten  am  Reich»-, 
ttige  lu  Niirnberg  von  1648  — 16G6;  mit  dem  kaiserlichen  G 
sandten  in  Madrid  und  im  Haag  Franz  Paul  Freiherrn  von  Li 
sola  von  1 065— 1061»}  \)  mit  dem  kaiserlichen  Gesandten  in  Madrid 
Grafen  von  Mannsfeld  von  1681 — 1683;  mit  dem  kaiserUchea 
Gesandten  in  Roui  Georg  Adam  Grafen  von  Martinitz  von  168< 
— 1683;  mit  Baron  Mayerberg,  Geschaftstriiger  am  polnîschei 
Hofe;  mit  dem  Grafen  Montecuccoli  in  Kriegsangelegenheiten  etc. 
von  1648 — 1673;  mît  dem  Feldmargcball  Freiherrn  v.  Reuseben- 
berg  von  1649 — 1658;  mit  P,  de  Rougcmont  in  BrUssel  von  1648^ 
— 1658,  insbesondere  politiscbe  Nacliricbten  aus  Frankreicb  ent-^ 
haltend;  mit  Johann  v.  Werth  von  1649—1651),    (Fasz,  368,) 

3ïl   Desgleicheu   mit   Monsieur  de  Brnn,   spanischen  BoiM 
schafter  in  MUnster  uod  spîiter  im  Haag  von  1647  —  1654,  poli- 
tische  Angolegenheitcn    und  insbesondere  die  Fricdensverhand-, 
lungen  zu  MUnster  und  Osnabrlick  betreffend.   (Fasz.  369.) 

4U.  Mit  Franz  Caretto  Marquis  de  Graua,  kaiserlichen  G 
sandten  in  Madrid,  dessen  Sohn  Leopold  de  Caretto  und  de: 
beiden  Kapaziuerpatres  Murcellius  und  Ileliodor  de  Barna  vo: 
1648—1653,  politische  Nachrichten  aus  Spanien,  den  Niedei 
landen  und  Frankreicb  entbaltend,  und  Angelegenbeiten  dci 
Erzberzogs  Leopold  Wilhelm,  Piccolomini,  Buquoy  und  Mont 
cuccoii  betreffend.    (Fasz.  369  und  37U.  ) 

4L  Mit  dem  Grafen  Fuenseldagrm  Marquis  de  Lcde   voi 
1655 — 1656  in  Stuats*  und  KriCjU'Sîingelegenheiten  der  spuniscbe 
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')  Boattlit  vou  A.  F.  Pribmm  in  soiueui  Worko  Ubcr  Lisola. 


Fffiretllclj  Schwarzenbergsches  Zentralarchiv  in  Knimnii. 


21 


ber 

I 


Niederlande  anter  der  Statthalterschaft  Erzherzog  Leopold  Wil* 
belms;  mit  verseliiedeneu  spanisebea  Gnmden  und  Stasitsmiin- 
nern;  mit  Moledy  und  Andréas  de  Andrada,  Agenten  am  apa- 
chen  Hofe,  von  1647 — 1682  in  politischen  Angelegcnheiten 
d  auch  wegen  der  Fordemngcn  Erzberzog  Leopold  Wilhelins, 
aïs  Statthalters  der  Niederlande,  und  wegen  der  Schulden  und 
Verlaesenschaft  desselben.   (Fasz.  37CK) 

42.  Korrespondenz  des  Ftlrsten  Johann  Adolf  zu  Scbwarzen- 
berg  von  1659 — 1683  in  italienischen  Angelegenheiten  nnd  ins- 

sondere  seît  1671  mit  dem  Conte  Vitelliano  Borromei.  kaiser- 
hen  Kommîssiir  în  Jlailand,   in  betreff  der  Aufrechterhaltung 
r  kaiserlichen  Autoritât  tlber  die  itaUeniBchen  Lehen.    (Fasz. 
371  ond  372.) 

43.  Desgleichen  von  1659—1683  in  nngariachen  Landes- 
und  Militarangelegenheiten.  —  Desgleichen  von  1643 — 1680  in 
polnischen  Angelegenheiten  iKreditive  imd  Korrespondenz  der 
poIni8cben  Ktinige  und  der  Konigin  Eleonore,  Polens  Zustand 
waUreud  des  SchwedenkriegeB,  das  poIniscliHlanische  BUndnis^ 
deu  Tod  des  Koniga  Micbael  und  anderes  betreftend.  (FâBz.373.) 

44.  Akten  und  Korrespondenzen  von  1535 — 1664,  Régie- 
rungâangelegenheiteu  in  deu  Erzherzogtttraera  Ôstcrreich  ob  und 
unter  der  Enns  betreflFeud.  (Fasz.  374.) 

45.  Akteu  und  Korrespondenzen   von  den  Jahren  1628 — 

K^83  in  bî^mîscben,  niahrischen  und  schlesischen  Landesangelegen- 
iciten  (darunter:  ein  Originalscbreiben  Kaiser  Leopoîds  L  an 
bn  Grafen  Johann  Adolf  zu  Schwarzenberg,  dda.  Wien,  den 
5,  Juli  1657,  die  Einsetzung  einer  Kommisaion  zur  Organisie- 
rung  der  bOhmischen  Kammer  betreffend*)   (Fasz.  374.) 

46.  Bistorica  von  1628^ — 1654  (gedruckte  Patente  und  lie- 
lioneu,    gleichzeitîge  Abschriften   von  AkteEstUeken   zur  Zeit- 

schichte,   unter   anderem  Berichte   von  Johann  v.  Giffer  vom 
hre  1647  an  den  Erzherzog  Leopold  Wilhelm  Uber  den  Fort- 
g  der  Friedensunterbandlungen.    (Fasz.  374.) 

47.  Histnrica   von    1655 — 1683   (darunter   unter  anderem 
Originalsehreiben   Erzberzog   Ferdinand    Karls,    ddo.    Inns- 

ck,  den  1.  Mai  1657,  an  den  Grafen  Johann  Adolf  zuSehwarzen- 
rg,  die  franzi5sische  Invasion  ini  Breisj^^^au  und  Elsufi  behan- 
Ind;   Korrespondenzen,  politische  Naehrichten  aus  dem  Jabre 

7  enthaltend,  mit  Obérât  Gamier  und  dem  Feldmarschall 
afen    Hatzfeld;  ^Schreihen    des   Erzherzogs    Ferdinand   Karl, 
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ddo  Innsbruck,  den  25.  Janner  nod  19.  Febiuar  1658,  an  den 
Grafen  Johann  Adolf  zu  Schwarzenberg  in  betreff  der  vou  Frank- 
reich  flir  die  AbtretUDg  des  ElsaB  und  der  Festun^  Breisaeh  zu 
leistenden  Entsel*adignngen;  Schmahlied  vom  Jabre  1675  auf 
den  Tod  Turennes;  Korrespoudeuz  vom  Jabre  1678  mit  dem 
kaiserlichen  Staatsrate  Strattmann  liber  den  Frieden  von  Nim- 
wegen;  Broscbliren  nnd  Nachrichten  tlber  den  Verlust  von  StraJ 
biirg  an  Frankreîch.   (Fasz.  375.) 
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ArchlTalicii  des  Fiirsten  Ferdioand  zn  Sehwarzenberg. 

48.  Arcbivalien  tlber  die  Hofâmter,  welche  Ftlrst  Ferdinand 

zn  Schwarzenberg  (f  in  Wien,  den  22.  Oktober  1703)  bekleidet 
hat  (1668  wird  er  zuni  Kammerberrn,  1675  ziim  niederîîster- 
reicbisclien  Regierungsrat,  1677  zum  wirklichen  Reicbshofrat 
und  1683  zum  Gebeimen  Rate  ernannt;  1678—1683  ist  er  Obergt- 
stallmeîster  der  verwîtweten  Kaîserin  Eleonore,  dann  seit  1693 
Oberstbofmeister  der  regierenden  Kaiserin  Eleonora  MagdaIena)J 
Gratulationeu  znr  Erlangung  dieser  Hofstelle  nnd  16  eigenhândig0 
Briefe  dieser  Kaiserin  an  den  Flirsten  Ferdinand  zn  Schwarzen^ 
berg  von  1694 — 1703,  ihre  Hof  und  Familienangelegenheitcn 
betreflend.  (Fasz.  401.)  VgL  Berger  F,  S,,  S.  118ff.  Adam  WolfJ 
GeBchicbtliche  Bilder  ans  Ôsterreich  II   (Wien  1880),   S.  1461 

49.  Dienatakten  ans  den  Jabren  1693—1703  des  Oberst-' 
liofmeisteramtes  der  regierenden  Kaiserin,  die  Aufnabine  von 
Hofdamen  und  Kammerfrliuleins  betreffend.  Hofstaatslisten  der 
Kaiserin,  Erwirken  von  Audienzen  bei  der  Kaiserin.  Vennitt* 
Inng  pa|ïatlicher  Indulgenzen.  Projekt  einer  unter  dem  Protek- 
torate  der  Kaiserin  stelien  soUenden  und  von  Johanna  Franziska 
Prisca  von  Magni  Grâliu  zu  StraCnitz  intentionierten  adeligen 
Damenfltiftung.   (Fasz.  401.) 

50.  Dienstakten  des  kaiserlicben  ObersthofmarachaUamtea 
ans  den  Jahren  1685^ — 1693  (darin  unter  anderem  eine  Beschrei- 
bung  des  Leiebenbegangnîsses  der  vervritweten  Kaiserin  Ele< 
nore  (f  o.  Dezember  1686).  Obersicbt  liber  den  Hofstaat  Ei 
herzog  Josefs  bei  der  ungariseben  KonigskrJ5nnng  in  PreBburg 
in  den  Jabren  1687,  1689.  Reise  zur  KUnigswahl  nach  Augsburg 
Eîtrakt  ans  dem  Hofprotokolle  Uber  den  Einzug  des  kaiser 
licben  Uofes  in  Augsburg.  1695  Besucb  des  KurfUrsten  voil 
Sacbsen  am  kaiserlieben  Qofe  und  seine  Audienz  beim  Kaiseï^ 
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Sogenannte  Wirtschaft,  abgehalten  am  kaiserlichen  Hofe  im  Juli 
1698  zu  Ehren  des  Czaren.  Entwurf  einer  Gerichtsordnung  fttr  das 
kaiserliche  Hofgericht  in  Klag  und  anderen  Sachen.   (Fasz.  401.) 

51.  Akten,  den  EepartitionsfuB  zur  Steuerverteilung  in  den 
5sterreichischen  Erblanden  und  die  projektierte  Gtindung  einer 
„Banco  del  giro"  betreffend.  Korrespondenz  des  Ftirsten  Ferdi- 
nand zu  Schwarzenberg  ans  den  Jahren  1684 — 1693  mit  dem 
Bischofe  von  Neustadt  und  spateren  Kardinal  Kollonitsch  tlber 
die  Zeitereignisse.  Desgleichen  ans  den  Jahren  1683  und  1684 
mit  dem  Grafen  Johann  Ludwig  von  Sulz,  Landgrafen  im  Klet- 
gau.  Desgleichen  mit  dem  Freiherm  Johann  Franz  von  Landt- 
see  in  Konstanz  ans  den  Jahren  1683 — 1698,  insbesondere  tlber 
die  Tttrkenkriege.  (Fasz.  402.) 

52.  Korrespondenz  des  Ftirsten  Ferdinand  zu  Schwarzen- 
bei^  ans  den  Jahren  1689 — 1697  mit  dem  Markgrafen  Karl 
Gostav  von  Baden-Durlach,  unter  anderem  die  kriegerischen  Er- 
eignisse  am  Bhein  und  den  Tttrkenkrieg  betreffend.  Desgleichen 
von  1689 — 1692  mit  dem  kaiserlichen  Wahlbotschafter  in  Eom 
Ftirsten  Anton  von  Liechtenstein,  der  beiden  Papstwahlen  wegen. 
Desgleichen  von  1689 — 1703  mit  dem  Reichsfreiherrn  Johann 
Karl  von  Thtingen,  kaiserlichem  Generalfeldmarschall,  hauptsâch- 
lich  tiber  die  Kriegsereignisse  am  Rhein.    (Fasz.  402.) 

53.  Desgleichen  mit  dem  Grafen  Philipp  Wilhelm  von 
Boineburg  von  1693—1698,  mit  den  Grafen  Ferdinand  und  Karl 
Egon  von  Ftirstenberg  von  1694—1695  und  dem  Kriegssekretftr 
Karl  Locher  von  Lindenheim  von  1689— 1G93  in  politischen 
Angelegenheiten  und  mit  Kriegsnachrichten  vom  Rhein.  Akten 
von  1695  tiber  die  Differenzen  zwischen  Salzburg  und  Passau 
wegen  der  gewtinschten  Erhebung  des  Bistums  Passau  zu  einem 
Erzstifte.  Korrespondenz  von  1701 — 1703  mit  dem  Grafen  Franz 
Ehrenreich  von  Trauttmansdorff,  kaiserlichen  Gesandten  in  der 
Schweiz,  das  Verhalten  der  Schweizer  und  Franzosen  wllhrend 
des  spanischen  Erbfolgekrieges  betreffend.  Abschrift  eines  Ver- 
trages,  ddo.  Brankova,  den  25.  November  1690,  mit  dem  Hospo- 
daren  der  Walachei,  hinsichtlich  der  Walachei.  Schreiben  der 
siebenbttrgischen  Stande,  ddo.  16.  Februar  1691  und  23.  August 
1691,  an  den  Ftirsten  Ferdinand  zu  Schwarzenberg,  die  Be- 
st^tigung  ihrer  Privilegien  betreffend.  (Fasz.  403.)  In  diesem 
Faszikel  befindet  sich  auch  eine  Druckschrift  mit  dem  Testa- 
mente  des  spanischen  KOnigs  Karl  II.  vom  2.  Oktober  1700. 
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64.  Dr.  Isak  Volmars  Protokoil  zu  den  Frîedensverhaod-^ 
lungen  in  MUnster  und  Ostiabrlick  in  den  Jahren  1643  — l(>i8, 
2  Bande.   (  Handschriftensammluiig  Nr.  124.) 

55.  Handâchrift,  ca.  1G80  gescbrieben,  die  Friedensverhand 
lungen  zu  Mtlûster  und  Osnabrtlek  betrefiend.     (Haudschriften-! 
sammlung  Nr.  57.) 

56.  Bescbreîbuug  der  Kr()uung  Josefs  L  zum  rômischen 
KQûige  in  Augsburg  im  Jabre  1689.  (Haudsebriftensainmlung 
Nr.  550 

57.  Tagebuch  des  Fllrsten  Ferdinand  zu  Scbwarzenberg, 
Aufzeicbuungeo   au8  deu  Jahren  1686,    1687,    1688,    1696   un 
1697  eutbaltend.  (Handstliriftensammlung  Nr.  158.)    VgL  Adi 
Wolf,    Geschiehtlicbe    Bilder   ans   Ôsterreîeh   II    (Wien    1880), 
S*174ff. 

58.  Tagebuch  des  kaiserlichen  Grolibotschafters  WolfgaDg 
Grafen  von  Ottiiigen  liber  seine  Reise  nach  Konstautinopel  vom 
2U.  Oktober  1599  bis  20.  Januar  1701.  (Handsehrifteusammlung 
Nr.  13.) 

59*  Interpretatîo  Cancellariae  Turcicae  defuncti  celebris  ai 
famosi  illius  Vizirij  Magni  Soleîman  Passae  sub  auspiciis  augustiâ*] 
Bimi  .  .  .   Eomauorum  Iniperatoris  Leopoldi  L  facta  et  translata^ 
per  Henricum    Chrîstopborum   Scbwegler,   S*  C.  M"*  litiguarum 
orientarmoi  interpretem.  1690.     (llandschriftensaminlong  Nr.  2.)J 

60.  Polen  betreffende  Ilistoriea  von  1686 — 1703.   Diploma-V 
iiache  Korrespoodenz  mit  den  kaiserlichen  Gesandten  in  Polen 
Zierowsky  (1690),  Gottfried  von  Schrnettau  (1693),  von  Martinitz 
(1694),  dem  Grafen  Karl  Sedinitzky  von  Cholitz  (1695— 1700)^- 
dem  Grafen  von  Nostitz  (1697—1698).    Berichtc  Uber  die  VoivJ 
glinge  in  Polen,   namentlich  auf  den  Reichstagen;    Tod  Kî^nîg 
JobanuB  III.   und  die  Wahl   des  KurfUrsten  von  Sachsen   zum 
K^nige  von  Polen,   darunter  auch   ein   Promemoria   vom  Jabre 
1693  liber  die  Begegnung  der  ehenialigen  Kônigin  von  Païen 
und  uQnniebrigen  verwitweten  Herzogiu  Eleonore  von  Lothringe 
mit   ihrem  Brader,  dem  Kaiser  Leopold  L,   in   betreff  der   Ei 
langung  der  polniscben  Kî5nigskrone   ftir   îhren  Sohu   und   d 
Versorguog  und  Verheiratung  ihrer  tibrigen  Kinden  (FassB.  404. 
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61.  Dîenstakteu  des  Fllrsten  Adam  Franz  zu  Scbwarzoï 
berg  (t  11.  Joni  1732   als  Obersthofmarseballj.     Darunter  ein 
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Festgedicht  zur  Namenstagsfeîer  Kaiser  Karls  VI.  Akten  tlber 
die  Kaiserkrônung  Karls  VI.  in  Frankfurt  im  Jahre  1711.  Akten 
Iber  die  Verleihung  der  kaiserlicben  Hofquartiere;  Audienzen 
beî  Hof  ;  Gerichtsbarkeit  des  Obersthofmarschalls  liber  die  frem- 
den  Gesandtschaften;  Belehnungen;  Vorkebrungen  gegen  die 
in  Wien  im  Jahre  1713  herrscbende  Epidémie.    (Fasz.  422.) 

62.  Akten  von  1721—1731:  Die  Ernennung  des  Ftirsten 
Adam  Franz  zu  Scbwarzenberg  zum  kaiserlicben  Oberststall- 
meister,  seine  Besoldung  als  solcber  und  seine  dienstlicben 
Reisen  (Reise  Kaiser  Karls  VI.  im  Jabre  1728  nacb  Graz;  Ein- 
zng  des  Kaisers  in  Gôrz;  Reise  nacb  Klagenfurt  und  Triest). 
(Fasz.  423.) 

63.  Akten  von  1726—1728:  Die  Absendung  von  kostbaren 
Wagen  und  Pferden  ans  dem  kaiserlicben  Marstalle  als  Gescbenk 
Kaiser  Karls  VI.  an  den  Czaren  nacb  Moskau;  Ankauf  von 
Pferden  in  Spanien  ftir  den  kaiserlicben  Marstall;  Veranstaltung 
von  kaiserlicben  Jagden;  Ubersicbt  Uber  das  kaiserlicbe  Gestilt 
in  Halbtburn  in  Ungam  im  Jabre  1730.    (Fasz.  423.) 

64.  Politiscbe  und  militariscbe  Nacbricbten  aus  den  Jabren 
1704 — 1731  tiber  den  spaniscben  Erbfolgekrieg,  den  nordiscben 
und  den  Ttirkenkrieg.  Abscbriften  von  Aktenstticken  und  ge- 
drackte  Patente  zur  Gescbicbte  Polens  in  den  Jabren  1704 — 
1707     (Fasz.  424.) 

65.  Arcbivalien  aus  den  Jabren  1750—1781,  die  Hofâmter 
betreffend,  welcbe  der  am  29.  Juni  1754  zum  obersten  Hofmar- 
scball  und  am  27.  April  1776  zum  k.  k.  ersten  Oberstbofmeister 
emannte  Ftirst  Josef  Adam  zu  Scbwarzenberg  (f  in  Wien 
am  17.  Februar  1782)  bekleidet  bat.  Dièse  Akten  betreflFen  unter 
anderem  die  Hofquartiere  in  PreBburg;  das  Botscbafterempfangs- 
zeremoniell  von  1750;  das  Zeremoniell  bei  einer  durcb  den 
pàpstlicben  Nuntius  im  Jabre  1760  zelebrierten  Vermâblungs- 
messe;  die  Hofklage  im  Jabre  1762  um  die  Erzberzogin  Jobanna 
Gabriele;  das  Leicbenbegângnis  der  Erzberzogin  Isabella  im 
Jahre  1763;  die  rômische  Kônigskronung  in  Frankfurt  im  Jabre 
1764  (Ftirst  Josef  Adam  als  Oberstbofmarscball  bei  dieser  Kr(5- 
nung);  die  Vermâblung  der  Prinzessin  Josefine  von  Bayern  mit 
dem  r()miscben  Kônige  Josef  II.  im  Jabre  1765;  die  Vermâblung 
des  Erzherzogs  Peter  Leopold  mit  der  spaniscben  Infantin  Marie 
Luise  (feierlicbe  (Jbernahme  der  Braut  in  Geuua,  Vollziebung 
der  Trauung  in  Sch(5nbrunn)  im  Jahre  1765;  Reise  des  Ftirsten 
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Josef  Adam  zn  Schwaraenberg  mit   dem   kaiserlichen  Hofe  in 
Jahre    1765    nach   Iiinsbriick;    QiiartierpratokoU   in   Innsbruek^ 
Trauerzeremoniale  anlUBlieh  des  Ablebens  des  Kaisers  Franz 
am  18.  Augast  1765  in  Innsbruck;  das  Zeremoniell  bei  der  Ver^ 
mSblung  der  Erzherzogin  Marie  Christine  im  Jahre  1766;    deol 
Todesfall   der  Erzherzogin   Marie  Josefine  im  Jahre   1767   und 
die  Beisetzang  ibrer  Leiche;  Zeremoniell  bei  der  Werbiing  dom 
kôniglich  neapoUtanischen  Gesandten  um  die  Hand  der  £rzber9 
zogîn  Marie  Earoline  im  Jahre  1768  nnd  des  spanischen   Ge- 
sandten   am  die   Hand  der  Erzherzogîn  Marie  Amalie;   die  Er- 
nennang  des  Ffirsten  Josef  Adam  zn  Sehwarzenberg  zam  k. 
ersten    Oberslbofmeister   im    Jahre    1776;    Ûbersicht   ttber  deil 
Wirkungskreis  und  die  Prârogatîve  des  ersten  ObersthofmeistersJ 
die  Errichtung   einer   polnischen   Nobelgarde   im   Jahre    178l| 
(Fasz.  474/L)    VgL  Berger  F.  S.,  S.  139  und  140. 

66.  Archivalien  ans  dcn  Jahren  1753 — 1781  Ubcr  die  Be- 
sucbe  und  die  Reisen  von  Mitgliedern  des  kaiserlichen  Hanses 
auf  den  Schwarzenbergschen  Herrsehaften,  und  zwar:  1.  die 
Obemachtung  der  Kaiserin  Maria  Theresia  und  des  Kaiserfl 
Franz  I.  im  Schlosse  Wittingau  am  21.  August  1753  auf  ibrer 
Reise  nach  Moldauthein  ;  2.  die  Obemachtung  der  Infantin  Maria 
Theresia  von  Parma,  Brant  des  Erzherzogs  Josef,  îm  Schlosse 
Schrattenberg  am  27,  September  1760;  3.  die  Ûbernachtung 
Kaiser  Josefs  II,  am  9.  Juni  1766  im  Wittingaucr  Schlosse; 
4.  die  Obemachtung  der  Erzherzogin  Marie  Karoline,  der  kîjnig- 
lich  neapulitanischen  Braut^  im  Schlosse  Schmttenberg  am  10,  April 
1768;  5.  desgleichen  der  Erzherzogin  Maria  Amalie,  Brnnt  des 
Prinzen  von  Parma,  im  Schlosse  Schrattenberg  am  3.  Juli  1769; 
6.  desgleichen  des  Erzherzogs  Ferdinand  in  Schrattenberg  am 
27.  September  1771  auf  seiner  Durchreise  nach  Mailand;  7.  Be- 
such  der  Kaiserin  Maria  Theresia  beim  erkrankten  Fttrsten  Josef 
Adam  zu  Sehwarzenberg  im  Wiener  Stadtpalais  am  12.  Miirz 
1780,    (Fasz.  474/2.)  M 

67.  Akten  und  Drucksachen  zur  Zeîtgeschichte  von  173^ 
— 1745.  Darunter:  Rakoczys  Btlndnis  mit  der  Pforte  îm  Jahre 
1738;  der  Abfall  Schlesiens  von  Ôsterreich;  AnsprUcbe  des  Kur- 
hanses  Bayern  au  ësterreicbischc  Uluder  nach  dem  Tode  Kaiser 
Karls  VI.;  Diarien  aus  Straflburg  und  Regensburg  vom  Jahre 
1741;  Verteidigung  der  pragmatischen  Sanktion;  Diarien  und 
Zeitungen  vom  Jahre  1741;  Ursachen  der  sachsischen  Invasiojd 


Fiirstlich  Schwarzenbcrgsches  Zentralarchiv  in  Krumau.  27 

in  B()hineii  îm  Jahre  1741;  Eroberung  Prags  durch  den  Kur- 
filrsten  von  Bayern  im  Jahre  1741,  Zeîtungen  und  Diarien  vom 
Jahre  1742;  die  Werbung  von  Truppen  in  den  Schwarzenberg- 
schen  Reichslanden  ftlr  die  Konigin  Maria  Theresia  im  Jahre 
1744;  Diarien  ans  Prag  tiber  die  preuBische  Invasion  im  Jahre 
1744;  Kriegsnachrichten  aus  den  Jahren  1745;  die  Teilnahme 
deg  Fttrsten  Josef  Adam  zu  Schwarzenberg  an  der  Krônung 
Franz'  von  Lothringen  zum  rômisch-deutschen  Kaiser  in  Frank- 
furt  am  Main  im  Jahre  1745.  (Fasz.  474/3.) 

68.  Akten  und  Drucksachen  zur  Zeitgeschichte  von  1746 
— 1782.  Darunter:  Berichte  aus  Wien  und  besonders  aus  Prag 
liber  die  Kriegsereignisse  in  den  Jahren  1746,  1748,  1756,  1757, 
1768,  1760,  1762;  Abhandlung  vom  Jahre  1762  Uber  das  ôster- 
reichische  Erbfolgerecht  auf  Bayern;  gedrucktes  Schreiben  der 
Kardinâle  in  Bom  vom  17.  Mârz  1769  tlber  den  dortigen  Auf- 
enthalt  Kaiser  Josefs  II.;  Nachrichten  von  1778/79  aus  Prag 
Uber  den  bayrischen  Ërbfolgekrieg  und  das  Einrttcken  der 
Preufien  in  Bôhmen;  ein  Schreiben  der  Grâfin  Henriette  Mander- 
scheidt  ttber  das  Ableben  der  Kaiserin  Maria  Theresia  (f  29.  No- 
vember  1780);  ^)  gedrucktes  Handbillett  Kaiser  Josefs  IL  an  den 
Staatskanzler  Fttrsten  Kaunitz,  die  Schenkung  einer  Tabatière 
betreflfend.   (Fasz.  474/4.) 

69.  Die  Verhandlungen  des  kâmtnerischen  Landtages  vom 
28.  November  1580  bis  23.  Januar  1581  (gleichzeitige  Hand- 
schrift,  112  Blâtter  zahlend).  (Handschriftensammlung  Nr.  129.) 

70.  Beschreibung  des  Kônigreiches  Bosnien  (Oktavhand- 
schrift  aus  dem  18.  Jahrhundert,  70  Blatter  zâhlend).  (Hand- 
schriftensammlung Nr.  79.) 


^)  BenUtzt  von  Adam  Wolf  in  seÎDem  Bûche  tiber  die  Ërzherzogin 
Maria  Christine. 


Fûrstlich  Scliwarzeiibergsches  Archiv 
in  Wittiugau. 
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Prof.  Dr.  Josef  Susta, 
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Das  flîrstlich  SchwarzenbergBche  Archiv  in  Wittingati  ist 
die  grôCtc  Privatsammluug  dieser  Art  in  Bôhmen,     Ihre  Wich 
tî^keit  ist  zwar  ftir  die  einheimische  Gescbichte  viel  gruBer  ali 
flir  die  auswartige,  aber  auch  fUr  dièse  bietet  aie  ein  Dicbt  zi 
Uîiterscbatzeudes  Material. 

Den  Grtîndstock  der  Samralung  bîldet  das  alte  Roseiiberg- 
sche  Archiv,    welches   schon   în   deiB    15.  Jabrhuûdert   seîtens 
dièses    bcdeutendeB    Adelsgeschlechtes    einc    bebutaame    Pflege 
erfahren  batte  und  an  der  Sebeide  des  16.  und  17.  Jahrhiiîiderl 
durch  Wenzel  Bfezan  in  mustergUlti^er  Weîse  geordnet  wurdew 
Nach    dem  Aussterben   der  Kosenberge   kam  WittÎDgau  an  diôj 
Herreu  vod  Scbwanberg,   welche  sicb  hier  bis  zum  JaUre  162 
bebaiipteteD,     Das   Arcbiv   dieser   Faniilie    bildet   den   zweiten, 
weniger  bedeutsainen  Teil  der  heutîgen  Sanimlung.    Der  dritte,— 
an   UmfaDg,   wenn  auch  nieht  an    Bcdeutung  griifite  Teil  dea^ 
Archives  ist  unter  der  Herrsebaft  der  Scbwarzeuberge   cntstan- 
den,  die  Wittiugatt  seit  dem  Jahre  1660  beeitzen. 

Zu    diesen    Hanptbestaodteilen    kamen    in    versehiedenen 
Zeitcn   nocb   andere  kleinere  Fonds  hinzu,   wie  die  Reste  dei 
Wittingauer   und  Borovaner  Khisten^egistraturen,    Hînterlassen 
schaften  einiger  mit  den  Koseubergern  verscbwagerter  Familiea^ 
und   Âhuliches,   was  jedocb   flir   unser  Thema  ganz   belanglos 
bleibt 

In  der  jetzigen  Anordnung   zeriallt  das  Archiv  vor  allei 
în  zwei  HauptgrnppeD,  die  eber  nach  dem  Gesicbtspunkte  dei 
praktischen  Verwaltungsbedarfes   als  dem  der  historischen  Fo; 
schung  geschieden  sind. 
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Diejenigen  Drtknmente  nilniiich,  wclcbc  Redite  beweîsen 
er  verbtlrgen  und  iu  Streitûlllen  dionen  kiintitcn,  sind  im 
rehiv"  verwahrt;  andere  Schriftstîicke,  welche  z.  B.  im  in- 
Dcn  Vcrkebre  der  Rerrseliafteu  mit  den  Verwaltungsorganen 
tsUnden  sind,  sowie  ein  Teil  der  FamiUenkorrespondenzen 
bildeo  die  sogeDannte  „alte  Registratur".  Im  Archive  im  engeren 
Sinne  des  Wortes  tragt  ein  jedes  Sttick  seine  Nummer,  in  der 
gistrattir  sind  nnr  die  Faszikel  signiert. 

Beide  Hauptgruppen  enthalten  jedoch  ftlr  tmser  Thema 
sehr  wcnîg,  Das  Arcbiv  besteht  fast  dorchwegs  aus  Urkunden 
lokaler  Bedeutung  End  fâllt  also   ganz  aufier  den  Rabmen  tm- 

Krer  Betrachtung.  Die  Regîstratur  bat  vvohi  Brieischafteu  von 
îrsôniichkeiten,  die  im  Staatswesen  eine  Rolle  gespielt  habcn, 
►er  es  sind  das  fast  diircbwegs  Briefe  ao  Beamte,  welche 
ohl  ftlr  die  Landes-  und  die  Kultur,  aber  nlcht  (in  die  poiitische 
Geschichte  von  Belang  sein  k^nnen. 

Nur  die  an  dreiUig  Bande  zablende  Série  ^Familie  Rosen- 

erg;  Reg.^  dlirfte  etwas  mebr  in  Betracht  gezogen  werden,  da 

Familienkorrespondenzen  des  15.  und  ll3*  Jabrbunderts  eut- 

Jtj   eine  richtige  Wertscbiitzung  ihrer  Wichtigkeit  im  Détail 

înnte  aber  bloB  derjenîge  Forseber  geben,  weleher  bercits  mît 

Bstimmten  Vorarbeiten  an  sie  herantreten   und   Uber  konkretc 

Hographische  Fragen  Belebrung  suehen  wllrde. 

DaB  die  zwei  Hauptgruppen  des  Archives   so  wenig  emi- 

Bnt  hifitoriscbcs  Material  enthalten,  hat  seine  Ursacbe  vor  allem 

in,    daB   auOer   und  aus  ihnen  eine  andere   Sammlong  ge- 

bUdet  wrurde,  welche  nur  geschichtlîchcs  Intéresse  im  Ange  hat 

ist    die    selbstlindige  Abteihmg,    welche   als    „IIistorica" 

Bzeichnet  wird.    Sie  entstand  im  vorigeo  Jahrbundert  dadurch, 

i&  die  historisch  wichtigen  StUcke,  vor  allem  also  anch  poli- 

Bche  Briefe,   aus  den  verscbicdenen  Abteilungen  des  Archives 

ad  der  Registratur  ausgeschiedcn  und  aneiuaudergereibt  wur- 

den.     OiesG  Abteilung  ist  es,  an  welche  wir  uns  also  fast  ans- 

seiiHeOlicb  zu  wenden  haben* 

Sie  besteht  aus  G339  Nummern,  von  denen  jedoch  mehrere 

De  ganze  Anzahl  von  Stttcken  enthalten,  wahrend  andere  wîeder 

A  und  B  doppelt  gezahlt  werdeo  (die  Sammiung  wird  nam- 

ph  stets  noch  ervveitert).  Aile  dièse  Dokumente  sind  im  ganzen 

bfonologisch  geordnet  und  in  Pappschachtelu,  deren  jede  meist 

Blirere  Nummern  umfaBt,  ontergebracht,    Jedes  StUck  ist  in 
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einen  Bogen  grauen  PapîercB  eîngelegt,   auf  welcheni   die  lau 
fende  Nummer   und  der  Iiilialt  dea  Stllckes  ersichtiîch  geraacht 
eiiid.  Nar  in  einzelnen  F^lUen  ist  die  chronologische  Anordnang 
entweder  durch  falsehe  Datierung   oder   durch   das  ZuBammen 
legen  inhaltlich  verwaodter  Stttcke  etwas  gestort,   nie  aber  be-j 
deutend. 

Dièse   Abteilung  besitzt  auch    eift   genaucB  Repertorium^ 
welches   m   den   ersten  Jabrt^n   unsercs  Jahrbunderts  verfcrtigt 
und   stets  sorgfôltîg   erganzt  wurde.    Der  lohalt    eines  jeden 
Sttickea  ist  hier  auf  losen  Quartbiattem  aufgezeicbnet,  und  2war|fl 
Bo  weit  ich  sehen  konnte,  durcUwegs  richtig.  ^ 

Die  ersten  StUcke  der  Historica  fangen  mit  dem  13.  Jahr- 
hundei-t  an.  Ftlr  das  1 4,  bîeten  aie  schon  wicbtige  Nachrichten 
und  flir  das  15,  kann  uian  sie  tiberhaupt  als  die  wichtigste 
Sammlung  zur  blihmiscben  Gescbicbte  dieser  Zeit  bezeicbnen. 
Ohne  818  wâre  besonders  die  Geschichte  der  hussitischeu  Be- 
wegung  sehr  lUckenhafît.  Bis  zum  Jabre  1526  ziihlt  man  3887 A 
Nnuimern.  ™ 

Die  Reichhaltigkeit  der  Oiatoric^  ricbtet  sich  natUrlich 
nach  der  politiachen  StelluDg  der  jeweiligen  Mitglieder  dei 
Hauses  Rosenberg,  sie  steigt  und  sinkt  mit  ihnen. 

Am  Anfange  der  habsburgischen  Période  besaB  dièses  Hai 
keine  bedeutende  Pcrsonlichkeit,  keîoen  Staatsmann,  welch 
aktiv  itî  die  Politik  eingegriffen  hïltte. 

Im  Jabre  1526  gtarb  der  begabte  Heinrich  von  Rosenberg 
und  ihm  folgten  naeheiuander  aïs  Regenten  des  Hautes  seine 
alteren  Brtider  Johann  (vora  Deutscben  Ritterorden,  f  1532), 
Joïïst  (t  1539)  und  Peter  der  Hinkende  (f  1545).  Sie  aile  waren 
Anbâuger  des  Hauses  Habsburg,  aber  keiner  von  ihnen  vcrsah  , 
einen  diplomatisehen  Posten,  keiner  spielte  eine  Roi  le  im  ôffen» 
lichen  Leben  auBerhalb  Btihmens.  Ja  selbst  in  den  b^bmischen 
Angelegenheiten  behaupteten  dièse  Brilder  keine  so  lei tende 
Stellung  wîe  die  meisten  ihrer  Vorfahren;  die  wichtigste  Sorg^ 
blieb  ihnen  stets,  die  durch  den  Rosenbergseben  Erbschaftsstreit 
und  das  Eingreifen  des  Herrn  Lev  von  Ro^.mital  arg  zerrlittete 
Finanzen  des  Uuuses  wiederberzustellen,  wodurcb  sie  ibren  Nacl 
kommen  wirklich  eine  feste  Basis  zn  neuem  Glanze  verschai 
baben. 

Wir  baben  also  aus  ihrer  Zeit  keine  wichtîgen  Beitrage 
z\ir  auflwartigen  Politik  zu  erwartcn.   Die  Historica  dieser  Jabre 
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enthalten  zwar  nnschatzbares  Material  ftlr  die  bOhmische  Landes- 
geschichte,^)  es  finden  sich  hier  auch  yiele  Reskripte  und  Briefe 
Ferdinands  I.,  besonders  in  Angelegenheiten  des  Bechyner  nnd 
Prachener  Ereises,  deren  Verweser  die  Rosenberge  waren,  aber 
im  ganzen  greift  der  Inhalt  dieser  Schriftsttlcke  fast  nie  tlber 
den  Qrenzwall  der  bôhmischen  Lânder  hinaus.  Nnr  am  Ânfange 
der  Période  stehen  einige  Sttlcke,  die  Wahl  Ferdinands  betreflfend, 
welche  allgemeines  Interesse  erwecken  kbnnten,  sonst  finden 
wir  dort,  durch  die  ganze  Zeit  verstreut,  auch  anonyme  Zeitungen 
mit  Nachrichten  flber  diplomatische  und  kriegerische  Vorgange 
in  Eoropa.  Es  ist  das  aber  durchwegs  nur  ein  abgetôntes  Echo, 
welches  die  groOen  Ereignisse  der  Zeit  erweckten,  und  ist  keine 
Qaelle  yon  Wichtigkeit  und  Originalitat. 

1545  starb  Peter  der  Hinkende.  Die  groBe  Erbschaft  fiel 
den  minderjâhrigen  Sôhnen  Jobsts,  Herm  Wilhelm  (geb.  1535) 
und  Peter  Vok  (geb.  1539)  zu.  Da  der  altère  erst  10  Jahre 
z&hlte,  muSte  eine  Vormundschaft  eintreten,  an  deren  Spitze 
sich  Âlbrecht  von  Gutenstein  befand.  Von  einer  aktiven  Politik 
kann  natttriich  auch  in  dieser  Zeit  keine  Rede  sein.  Darum 
haben  wir  ans  dem  wichtigen  Jahre  1547  keine  bedeutenden 
Nachrichten  in  der  Historica  erhalten.  Selbst  die  sonst  zahl- 
reichen  Zeitungen  und  Flugblâtter  werden  in  diesen  Jahren  in 
unserer  Sammlung  seltener.  Dièses  dauert  bis  zum  Jahre  1551, 
wo  Herr  Wilhelm  mtindig  wurde. 

Wilhelm  von  Rosenberg  war  die  bedeutendste  Person 
unter  dem  bOhmischen  Adel  des  16,  Jahrhunderts.  Schon  seine 
Ehen  mit  drei  Prinzessinnen  aus  deutschen  HerrscherhUusern 
sehafiten  ihm  eine  hôchst  bedeutende  Stellung,  zu  welcher  sein 
Reichtum  den  n^tigen  Rahmen  gab.  Dieser  Stellung  entsprechen 
auch  die  Bestande  der  Historica.  Seit  den  ftinfziger  Jahren 
werden  schon  die  Zeitungen  aus  den  verschiedenen  Teilen  von 
Europa  sehr  zahhreich,  Korrespondenzen  herrschender  Persônlich- 
keiten  begegnen  uns  bald  Schritt  fUr  Schritt. 

Kaiser  Ferdinand  und  Eônig  Maximilian  sind  im  regen 
Briefwechsel  mit  Wilhelm  gestanden,  besonders  seit  dem  Jahre 
1563,  wo  derselbe  Maximilian  zur  K0nigskr5nung  nach  PreO- 


•)  Viele  der  wichtîgsten  Briefschaften  dieser  Art  sind  bereits  in  der 
Publikation  der  bOhmischen  Landtagsverhandlungen  verOffentiicht  worden, 
jedoch  nicht  erschëpfend. 
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burg  hegleîtet  batte,     Dieee  Brîefe  betreffen  wohl   nocb 
bëbmiscbe   Laudesangelegenbeiteiij   zwm  Teile  finden   wîr  abi 
doch  flchon  Erwiihnungen  auswartiger  Vorgange  daruDter.    Wil 
helm   blieb   kein   ])a88iver   Zuschauer  iu   der  Reicbspolitik; 
beteiligte  sicb  aiicb  aktîv  daran  und  diescr  TUtigkeit  haben 
die  fût  uns  wicbtigsten  Bestiinde  des  Wittingaucr  Archives  zu 
verdanken, 

Im  Jabre    1566   zog    er   ais    kaiserlirber    F'eklhauptinaii: 
gegen  die  TUrken  nacb  Ungarn   und    iiber   den  Verlauf  dies^ 
Zuges  haben  wir  seine  eigenen  Aufzeichnungen  mit  kaiserlicbe 
Weisuugen  und  mit  den  Rechnungen  erbalten  (Historica  zwischen 
Nr.  4GOO--47UO). 

Doch  noch  wîcbtiger  als  seine  niilitiiriscben  Leistuugen 
wurden  seine  diplonjatiseben  Mîssîoncn.  Im  Fcbruar  des  Jabres 
157 2  wurde  cr  vom  Kaiser  als  Gesandter  an  den  sachsischcn 
und  den  braudcnburgiscben  Hof  entsandt.  Instruktionen  nnd 
Ilechenschaftsbericbte  dieser  Mission  finden  wir  unter  Historica 
Nr.  4821. 

Mit  dieser  Sendung  hîng  aber  eine  andere,  weît  wicbtîgerc 
diplomatisehe  Aktion  desselben  Jabres  ziisammen,  Im  Jnni  ent- 
sandte  der  Kaiser  Herrn  Wilbclm  uaeb  Polen,  uni  die  babsbnr- 
giscbe  Kandidatur  auf  den  freigewordenen  KOnigstbnui  zu  be- 
treiben.  Seine  Tatigkeit  in  Polen  und  seine  Beziehuogen  zifl 
diesem  Lande  faoden  hier  ibren  Anfang  und  zogcn  sicb  mit 
Unterbrechungen  bis  in  das  Jabr  1576,  ja  in  gewisscr  Weise 
bis  an  sein  Lebensende  hin.  Cher  dièse  ganze  Angelegenheit 
besitzt  diis  Wittingaucr  Arebiv  reiches  Matcrial,  Unter  Nr.  483- 
sind  mebr  als  100  Stlîcke,  samtlich  auf  dièse  Missîonen  sîcl 
beziehend,  zusammcngestelU. 

Dièse  Jabre  bildetcn  fiberbaupt  den  Glanzpunkt  der  diplo- 
matischen  Tatigkeit  Wilheluis, 

In  den  Jnbrcn  1574 — ^1575  wurdc  cr  neuerlicb  an  die  Htjfe 
von  Dresden  und  Berlin  gesaudt.    Dicsc  Akten  unter  Historica 
Nr.  4881.  " 

DaB  eine  solche  Perslinlicbkeit  sonst  auch  im  regeu  Brief- 
wechsel  mit  vielen  bocbgeatellten  Auswârtigen  war,  ist  natttr- 
lich.  Seine  Korrespondenz  mit  deutscbeu  ReichsfUrstcn  ist  h( 
sondera  reicbbaltig.  Sic  muû  aber  aus  der  groÛcn  Masse  de] 
hlofi  bOhmiscbe  Sacben  betreffenden  AkteustUcke  stUckweisi 
beransgesucht  werden. 
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In  seinen  spâteren  Jahren  beteiligte  sich  Wilhelm  an  der 
aktiTen  Diplomatie  nicht  mehr,  aber  er  verblieb  mit  vielen  leiten- 
den  M&nnern  in  reger  Verbindung.  Er  wurde  vom  Kaiser  be- 
sonders  als  Fachmann  fttr  Polen  oft  herangezogen  und  seine 
Gntachten  hatten  Gewicht.  Wir  finden  sie  unter  Nr.  5399,  wo 
sonst  noch  120  Briefe,  polnische  Hândel  der  Jahre  1587 — 1589 
betreffend,  snbsnmiert  sind.  Wilhelm  starb  im  Jahre  1592.  Sein 
Brader  und  Generalerbe  Peter  Vok,  der  einzige  Sprosse  des 
alten  Hanses,  war  weniger  rtihrig  und  sehnte  sich  nicht  nach 
dem  Dornenstege  der  Diplomatie.  Dièses  Aufgeben  der  groBen 
Politik  sehen  wir  gleich  in  den  Bestiinden  der  Historica.  Reich 
bleibt  zwar  stets  die  Sammlung  der  Avvisi,  besonders  ttber  die 
tlirkischen  Kriege,  aber  nur  im  Jahre  1594,  wo  Peter  Vok 
selbst  als  Hauptmann  nach  Ungam  gezogen  ist,  wird  seine 
Eorrespondenz  fUr  die  Geschichte  dièses  Zuges  zur  Quelle  ersten 
Ranges.  Unter  Historica  Nr.  5750  sind  die  Rechnungen  und 
Register  der  ganzen  Expédition  zusammengestellt.  Auch  mit 
einigen  anderen  Feldhauptleuten  des  Kaisers  in  Ungam  stand 
Peter  Vok  in  reger  Korrespondenz. 

Mit  ihm  starb  im  Jahre  1611  das  Haus  Rosenberg  aus. 
Der  ganze  groOe  Besitz  kam  an  die  Herren  von  Schwanberg, 
in  deren  Hânde  er  bis  zum  Jahre  1621  verblieb. 

Das  Schwanbergscbe  Archiv  vom  15.  und  16.  Jahrhundert, 
welches  nun  mit  dem  Rosenbergschen  verbunden  wurde,  bietet 
wenig  Intéressantes  fllr  unser  Thema.  Keiner  der  Herren  dièses 
Hanses  spielte  eine  RoUe  in  der  auswârtigen  Politik  und  darum 
bleibt  der  Interessenkreis  ihrer  Briefe  auf  Bôhmen  beschrâ^nkt. 
Nur  fUr  die  Zeit  des  bOhmischen  Aufstandes  finden  wir  in  ihrer 
Hinterlassenschaft  reichere  Nachrichten,  welche  1621  mit  der 
Nr.  6290  endigen.  Dadurch  endet  aber  auch  der  politisch  wich- 
tigste  Teil  der  Wittingauer  Archivalien. 

Die  Herrschaft  kam  in  den  folgenden  Jahren  in  die  Hànde 
verschiedener  Besitzer,  bis  sie  endlich  im  Jahre  1660  an  die 
Schwarzenberge  gelangte. 

Darum  finden  wir  hier  fllr  die  Zeit  des  Dreiûigjahrigen 
Krieges  nur  ganz  vereinzelt  wichtigere  Nachrichten.  Einige 
Briefe  des  Grafen  Johann  Adolf  zu  Schwarzenberg  aus  den  Jahren 
1640 — 1680  sind  das  letzte,  was  unsere  Aufmerksamkeit  erweckt, 
und  mit  ihnen  kommt  die  Abteilung  der  Historica  zu  Ende 
(mit  Nr.  6339). 

ArakiYBUw.  I.  8 
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Die  tibrigen  Korrespondenzen  des  Hanses  Schwarzenberg, 
welches  Ôsterreich  mehrere  Staatsmânner  gegeben  bat,  sind 
anderswo  zu  snchen  (im  Familienarchive,  jetzt  in  Ernman; 
vgl  oben  S.  12flf.).  Wittiogau  bat  seit  dem  17.  Jahrbnndert  nur 
Verwaltungsarchivalien,  welche  allerdings  fllr  die  Wirtschafts- 
gesebichte  BQbmens,  insbesondere  wegen  der  fast  Iflckenlosen 
Erhaltnng  ihrer  Bestânde,  von  grQûter  Bedentung  sind. 


Bericht 

tiber 

das  gràflich  Buquoysche  Archiv  in  Gratzen. 

Von 

weil.  Dr.  Ladislav  Hofmann. 


Das  Schloûarchiv  in  Gratzen  befindet  sich  in  dem  mâ,ch- 
tigen  viereckigen  Turme,  durch  den  man  in  das  alte  Schlofi 
eintritt,  und  zwar  in  dem  ersten  und  zweiten  Stock werke;  in 
dem  letzteren  werden  aber  nur  die  Akten  und  Rechnungen  der 
jtingsten  Zeit  aufbewahrt,  welche  ftlr  unsere  Zwecke  obne  In- 
teresse sind.  In  das  untere  Arcbiv  gelangt  man  durch  ein  Vor- 
zimmer^  welches  die  Fideikommiûbibliothek  entbâlt  (hier  manche 
alte  Dracke,  meistens  ans  dem  16.  und  17.  Jabrhundert).  Die 
Archivalien  wurden  scbon  zweimal  geordnet:  in  der  ersten  Hâlfte 
des  19.  Jahrbunderts  (von  H.  Rofiler)  und  dann  wieder  in  den 
siebziger  Jabren,  damais  definitiv  (von  Arnold  v.  Weyhe-Eimke); 
sie  werden  an  den  Wânden  in  verscblossenen,  mit  fortlaufenden 
Zahlen  bezeichneten  „Fâchem"  vervvahrt;  jedes  „Fach"  wird 
dann  wieder  selbst  nach  den  einzelnen  Stticken  numeriert.  Dièse 
Einteilung  in  die  Fâcher  wurde  dem  Inhalte  nach  durcbgefttbrt, 
aber  nicht  selten  ist  sie  nur  annahernd  richtig;  die  innere  Elassi- 
fikation  lâfit  tiberhaupt  noch  viel  zu  wlinschen  tibrig.  Neben 
diesen  „Fâchem",  welche  an  den  Wânden  aufgestellt  sind,  be- 
findet sich  in  dem  Archive  noch  ein  Glasschrank,  welcher  histo- 
rische  oder  fUr  die  Famille  besonders  intéressante  und  wichtige 
Doknmente  enthalt. 

Das  Archiv  besitzt  einen  guten  und  ziemlich  zuverlâssigen 
Zettelkatalog,  der  verfaût  wurde,  als  man  die  Gratzener  Archi- 
valien in  Ordnung  brachte;  auOerdem  befindet  sich  in  dem 
Archive  noch  ein  kleines  Inventar,  das  nur  die  historisch 
and  genealogisch  wichtigsten  Dokumente  aufzâhlt,  und  dann 
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ein  grofier  und  ausftthriicher  Katalog,  den  der  jetzige 
Domânendirektor  Herr  A.  Teichl  zusammenstellen  lieO  and  der 
nnnmehr  vollendet  ist;  ein  genaues  Personen-,  Orts-  nnd  Sacb- 
register  in  zwei  Foliobànden  erleichtert  die  Bentttzung.  Die 
Regesten  sind  in  der  Regel  flberall  nnr  kurz,  meistens  schlag- 
wortartig. 

Die  Archivalien,  welche  schon  von  dem  13.  Jahrhundert 
an  beginnen,  betreffen  in  ihrer  Haaptmasse  die  Gleschichte, 
Généalogie,  Verhâltnisse  und  Herrschaften  der  Familien  Rosen- 
berg,  Schwanberg  und  Longueval-Buquoy. 

I. 

In  dem  erwâhnten  Glaskasten  beiinden  sich  verschiedene 
Faszikel;  flir  unsere  Zwecke  kommen  in  Betracht: 

1.  „Die  geistlichen  Sachen",  d.  h.  Breven  der  Pâpste 
Paulus  V.  (1612  und  1620),  Urban  VIII.  (1638,  1640  und  1643), 
Innozenz  X.  (1647)  und  Innozenz  XIII.  (1723)  an  die  Glieder 
der  Buquoyscben  Familie;  eine  Urkunde  des  Prager  Erzbischofs 
Kardinals  E.  v.  Harrach  (1635)  und  des  Wiener  Kardinals  D.  Bene- 
dino  (1765).  Dièse  Urkunden  betreffen  meistens  Gnadensachen; 
ein  grc^Beres  Interesse  erweckt  das  an  zweiter  Stelle  genannte 
Brève  Paulus  V.,  das  den  Grafen  Karl  von  Buquoy  ans  Anlafi 
des  Sièges  am  WeiBen  Berge  beglUckwUnscht. 

2.  „Hand8chriften"^):  Rudolf  II.  an  Wilhelm  von  Rosen- 
berg  (betreffend  den  schlesischen  Landtag,  Prag,  18.  Marz  1588j 
Fach  V,  Fasz.  1,  Nr.  1);  Matthias'  Proklamation,  betrcflFend  den 
bôhmischen  Aufstand,  und  das  Patent  Ferdinands  II.  an  die 
BOhmen,  V,  1 — 3);  Ferdinand  III.  an  die  kaiserlichen  Kammer- 
râte  in  dem  Erbkbnigreiche  Bôlimen  (Wien,  23.  April  1637;  V,  1, 
4)  und  an  die  Grafin  M.  Biglia-Buquoy  (1639,  1640,  1645  und 
1647;  Kriegs-  und  Finanzsaclien;  V,  1,  ohne  weitere  Nummern); 
Pafibrief  Leopolds  I.  fUr  den  Grafen  Ferdinand  von  Buquoy 
(Wien,  8.  Marz  1677;  V,  1,  5);  Karl  VI.  an  den  Grafen  Karl 
Kajetan  von  Buquoy  (Wien,  25.  Oktober  1732,  betreffend  den 
niederôsterreichischen  Landtag;  V,  1,6);  Maria  Theresia  an  die 


*)  Diejenigen  Archivalien,  die  im  nachsteheiiden  aïs  im  Glaskasten, 
Fach  V  bofiiidliclj  verzciclmet  werden,  wurden  von  Herrn  Direktor  Teichl 
in  Baud  VU  der  ^Korrespondenz  von  und  an  Graf  Karl  Buquoy"  eingerdht 
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Burggrafen  des  Kfiniggrâtzer  Kreises  (Wien,  24.  Oktober  1748, 
betreffend  den  bOhmischcD  Laodtag;  V,  1,  7);  Erzherzog  Maxi- 
milian  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy  (den  bohmischen  Krieg 
im  Jahre  1618  betreflfend;  V,  1,  8);  Erzherzog  Albrecht  an  den- 
selben  (tlber  den  Landtag  in  Linz  1614;  V,  1,  9);  Erzherzog 
Leopold  an  denselben  1619  (den  bohmischen  Aufstand  be- 
treffend; V,  1,  10);  derselbe  an  den  Grafen  Karl  Albert  von 
Buquoy  1653  (den  franzôsisch-spanischen  Krieg  betreffend;  V, 
1,  11);  derselbe  an  die  Gnifin  M.  Biglia-Buquoy  1639  (tiber  den 
Proviant  fttr  die  kaiserliche  Armée;  V,  1,  ohne  weitere  Nummer); 
Matthias  d'Austria  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy  1619  (Ab- 
sicht,  in  die  kaiserliche  Armée  zu  treten;   V,  1,  12). 

Fach  V,  Fasz.  1,  Nr.  14—24,  29—30,  38,  66;  IV,  1,  2  und 
V,  2  sind  lauter  Empfehlungsschreiben,  welche  verschiedene 
Ftlrsten  —  wir  nennen  nur  die  franz^sische  Kfinigln  Anna, 
Heinrich  von  Bourbon,  den  polnischen  Kônîg  Siegmund,  Hein- 
rich  von  Lothringen,  den  Herzog  von  Aumale,  den  Herzog  von 
Guise,  Alfons  d'Esté,  Alfons  Gonzaga,  den  Groûherzog  von  Tos- 
cana,  die  Prinzessin  Condé,  den  Kardinal  von  Dietrichstein  usw. 
—  in  dem  Interesse  von  Personen,  welche  den  kaiserlichen  Dienst 
snchten,  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy  geschrieben  haben. 

V,  1,  17:  Der  polnische  Prinz  Wladislaus  an  Karl  von 
Buquoy  (Warschau,  6.  Mârz  1621):  bittet  um  Rat  und  Hilfe 
gegen  die  TOrken. 

Y,  1,  25:  Anna  von  Anhalt  an  Karl  von  Buquoy  (Bem- 
burg,  23.November  1620):  Fttrsprache  fUr  den  am  WeiBen  Berge 
gefangenen  Sohn. 

Y,  1,  28,  31—64  und  V,  2  sind  lauter  Kriegssachen 
aus  den  Jahren  1618 — 1621,  d.  h.  die  unter  diesen  Signaturen 
aufbewahrten  Archivalien  betreffen  die  Kriegsfllhrung  gegen  die 
rebellischen  Bôhmen,  Mahrer  und  Ungarn:  die  Operationen  der 
kaiserlichen  Armée  gegen  den  Feind,  die  Proviant-,  Waffen-  und 
Munitionsfrage,  die  Einquartierungen  der  Truppen,  die  Disziplin 
in  dem  Heere,  die  Auszahlung  des  Soldes  usw.  Es  sind  dies 
folgende  Briefe  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy:  von  Maximi- 
lian  von  Bayern  1620,  von  Kardinal  Franz  von  Dietrichstein 
1620,  von  R.  CoUoredo  1618,  von  M.  von  Liechtenstein  1621, 
von  der  GrUfin  von  Mansfeld  1619,  von  Julius  von  Sachsen- 
Lauenburg  1621,  von  H.  G.  Stadion  1620,  von  J.  G.  von  ZoUern 
1620,  von  J.  Aldringen  1620,  von  R.  CoUalto  1619,  von  D.  C. 
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Darapierre  1618,  von  M.  Gray  1620,  von  A.  von  Herberstei 
1620,  von  Frauenborg  1621,  von  Delaise  (?)  1621,  von  Ernei 
von  Mansfeld  und  von  dem  Markgrafen  zu  Castelnuovo 
Buttigliera  1619,  von  B.  Marradas  1620,  von  Moiitecucolî  162i 
von  H.  Scblick  zu  Bassano  1621,  von  L,  von  Scbwendi  162 
von  R,  Tiefenbach  1619,  von  W.  Verdugo  1621,  von  dem  Grafen 
Onate  1620  nnd  von  dem  Grafen  Karl  Albert  von  Bucjuoy  (ohne 
Datum).  Desgleichen:  Philîpp  von  Solms  an  Ferdinand  II.  (oUn^ 
Datum;  V,  1,  44l;  H.  Hieserle  an  (Marradas?)  1619  (V,  1,  53)J 
M.  Huerta  an  den  SekreUir  Buquoys  1619  (V,  1,  55);  TUlys 
Salvaguardia-Brief  1624  (V,  1,  63);  B.  Marradas  an  die  Griifin 
M.  BigliaBuquoy  (3  StUeke,  1632;  V,  1);  P.  Michna  an  dieselbe 
1632  (ebend.  und  V,  2),  —  Ein  Paflbrief,  auBgcstelIt  von  dem 
Grafen  Karl  von  Buquoy  1619  (V,  2),  und  cin  Brief  desselben 
an  den  Obristen  Fugger  (Wien,  14.  November  1619,  Kriegssaehe 
—  anch  Albrecht  von  Wallenstein  betreftend;  V,  2),  —  Des 
gleidien:  die  Grafin  M.  Biglia-Buquoy  an  (Plccolomini?)  1634| 
ein  Zettel  von  Piccolomini  1634  (V,  2). 

Den  Kriegssclïauplatz  in  den  Niederlantlen  betreffen  dîi 
Scbreiben  des  Grafen  Karl  Albert  von  Buquoy  ans  den  Jahren 
1639  und  1645  (aucb  chiffriert;  IV,  2).  —  In  spatere  Zeit  g< 
liuren:  ein  Brief  des  Grafen  Ferdinand  von  Buquoy  au  seinei 
Obersten  1673  (IV,  2,  7);  Karl  von  Lothringen  flber  den  Anteil 
des  Grafen  Karl  Philîpp  von  Buquoy  an  dem  tflrkiseben  Kriege 
(Wien,   14.  April  16S9j  V,  1,  19). 

Politieche  Berichte  und  Neuigkeiten  1618—1619:  Zd.Popel 
von  Lobkowitz  (1619),    Bn  von  Mansfeld  1619,    Anibr.  Spinola 
1619  und   Karl  Albert  von  Buquoy    1618  —  silmtlicli   an   de; 
Grafen  Karl  von  Buquoy  (V,  1,  39,  40,  61;    IV,  1,  3a;  V,  2] 

Keligionszustande  betreffen  Briefe  und  Akten  in  der  Korri 
spondenz  der  Grafin  M.  Biglia-Buquoy  aus  den  Jahren  1622  und 
1628  (V,  1,  ohne  weitere  Nummern);  in  spatere  Zeit  gebOrt  eîne 
i^ffentlielie  Urkunde  des  Grafen  Johann  von  Buquoy  ans  dem 
Jahre  1777  (IV,  2,  29).  ■ 

Staatsfinanzen  betrifft  ein  Brief  Karls  von  Liechtenstein 
an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy  (Prag,  27.  Januar  1621;  V, 
1,  34). 

3.  „Der  DreiûigjRhrige  Krieg."  —  Korrespondenx  4 
Grafen  G  B*  von  Buquoy. 


1 


1 

soi 
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Kaiser  Matthias  an  den  Grafen  Earl  von  Buquoy  1618 
(den  bôhmischen  Krieg  betreflFend;  Nr.  145 — 146);  desgleichen 
Kaiser  Ferdinand  H.  1619—1620  (Nr.  147—159)  und  Erzherzog 
Leopold  1619  (Nr.  160—169). 

Die  Kriegssachen  1618 — 1621  betriflFt  eine  sehr  umfang- 
reiche  Sammlung  von  Briefen,  welche  verschiedene  Personen  — 
wir  nennen  den  Kardinal  Franz  von  Dietrichstein,  J.  Aldringen, 
Torquato  Conti  (5  Stticke),  R.  Collalto  (23  Sttlcke),  Dampierre, 
Karl  Harrach  (7  Stttcke),  M.  Huerta,  W.  Kinsky  (3  StUcke),  Max 
von  Liechtenstein  (10  Stttcke),  Zd.  Popel  von  Lobkowitz,  Mat- 
thias d'Austria  (2  Stticke),  E.  Montecuccoli  (7  Stticke),  H.  Schlick 
von  Bassano,  A.  Spinola,  6.  Taxis  (8  Stticke;  3  Stttcke  an  den 
Sekretar  des  Grafen  von  Buquoy),  R.  Tiefenbach  (3  Stticke), 
G.  Questenberg  (desgl.)  usw.  —  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy 
geschrieben  haben;  vom  militarischen  Standpunkte  besonders 
wichtig  sind  die  zahlreichen  Briefe  Balthasar  Marradas'  und 
Wilhelm  Verdugos  (Nr.  93—125  und  221—232).  —  Von  dem 
Grafen  Karl  von  Buquoy  selbst  sind  nur  Konzepte  zu  finden 
(Nr.  13,  15,  16);  intéressant  ist  Nr.  18,  Kopie  eines  Briefes  des 
Grafen  an  den  Kaiser,  wo  der  Graf  den  Kaiser  bittet,  er  mOge 
Frieden  mit  den  Bôhmen  schlieBen,  da  er  keinen  gttnstigen  Ans- 
gang  des  Krieges  hoflfen  kann.  —  Den  Krieg  betreflFen  noch 
folgende  Stttcke:  H.  Herzberg  an  Collalto  (ohne  Datum;  Nr.  73); 
L.  Meggau  an  den  Kaiser  1621  (Nr.  128);  Gemeinde  Spîtz  an 
einen  Prier  1620  (Nr.  204).  Nicht  ohne  Interesse  sind  auch  die 
Briefe,  welche  der  junge  Karl  Albert  von  Buquoy  an  seinen 
Yater,  den  Grafen  Karl,  geschrieben  bat  1618  (Nr.  10—11). 

Politische  Berichte  und  Neuigkeiten  enthalten  die  Briefe, 
welche  Alzamora  1619  (Nr.  1),  R.  von  Hannover  1620  (Nr.  3), 
PfalzgrafWolfgang  Wilhelm  1619  (Nr.7),  Belvédère  1621  (Nr.8), 
J.  Carravaggio  1618  (Nr.  21),  K.  Harrach  1619—1621  (Nr.  61, 
64-65,  67—68,  70,  72),  Max  von  Liechtenstein  1620  (Nr.  80), 
B.  Mansfeld  1618  (Nr.  91),  M.  de  la  Cueva  1619  (Nr.  131), 
F.  Meggau  1619  (Nr.  129),  G.  Martinitz  1621  (Nr.  126),  G.  von 
Nachod  1621  (Nr.  144),  Onate  1619—1621  (Nr.  170—195  [sehr 
oftchiffriert]),  Questenberg  (siehe  oben),  E.Severy  1619  (Nr.202) 
und  R.  Tiefenbach  1619  (Nr.  218)  an  den  Grafen  Karl  von  Bu- 
qaoy  geschrieben  haben. 

Die  Gegenreformation  betreffen  die  Briefe  des  Kardinals 
Franz  von  Dietrichstein  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy   1621 
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(Nr.  54—57)  uud  H.  Ch.  Thanradls  an  denselben  1621  (Nr.  214 
—215). 

Ergânzt  wurde  die  Abteilung  „DreiBigjâhriger  Krieg"  seit 
1901  durch  Erwerbung  folgender  Archivalien:   Harrach  1619— 
1620  (3  Briefe,  Nr.  233,  235,  238);   Kaiser  Ferdinand  II.  1628 
—1634   (3  Briefe,   Nr.  239);    Erzherzog  Leopold    1619—1620 
(2  Briefe,  Nr.  240,  243);   Zdenko  Lobkowitz  1620  (Nr.  244); 
Onate  1619—1620  (4  Briefe,  Nr.  245,  247,  278,  279);   Spinola 
1619   (2  Briefe,  Nr.  248,  288);    Niklas  Desfours  1621,   1618 
(2  Briefe,  Nr.  250,  258);  Niklas  Forgach  1619  (Nr.  260);  Wenzel 
Kinsky  1620  (Nr.  266);  Herzog  von  Lauenburg  1621  (Nr.  269) 
Obrist  Reiflfenberg  1621  (Nr.271);  Ibrahim  Pascha  1621  (Nr.272) 
Hei-zog  August  von  Croy  1620  (Nr.  280);  Marradas  1620  (Nr.  281) 
Kardinal  Dietrichstein  1621  (Nr.  291)  ;  Taxis  Gérard  1620  (Nr.  292) 
Dampierre  (Nr.  298);  Karl  Graf  Buquoy  (4  Briefe,  Nr.  249,  251, 
289,  293). 

4.  In  einem  sonst  unbetitelten  Faszikel  befinden  sich  nocb 
folgende,  flir  unsere  Zwecke  wichtige  Archivalien: 

Nr.  519:  6  Briefe  Karls  von  Harrach  an  den  Grafen  Karl 
von  Buquoy  1619—1620. 

Nr.  698:  Erzherzog  Leopold  an  den  Grafen  (den  bOhmi- 
schen  Krieg  betreflfend;  9.  November  1619). 

Nr.  485:  Onate  an  den  Grafen  Buquoy  1620. 

Nr.  171:  Buquoys  Aufzeichnungen  und  Rechnungen  1619. 

n. 

Dies  ist  der  wesentliche  Inhalt  der  in  dem  Glaskasten  anf- 
bewahrten  Archivalien;^)  nun  wenden  wir  uns  zu  den  Akten 
und  Dokumenten,   die  in  den  „Fâchem"  aufbewahrt  werden.*) 


*)  Die  Akten,  welche  die  Tatigkeit  der  Familie  Longueval-Buquoy 
in  den  Niederlanden  betreffen,  sind  hier  tibergangon.  Es  sind  dies  MajestîLtfl- 
briefe,  Privilegien  und  andere  offentlichc  Urkunden  der  spanischen  Kënige 
Karl  V.,  Philipp  IL,  Philipp  III.  und  Philipp  IV.  und  der  Statthalter  (Phi- 
lipp  d.  Schttne,  Mario  von  Ungarn,  Albrecht  und  Klara  Isabella). 

')  Diejcnigen  Archivalien,  welche  ira  folgenden  als  in  den  Fâchem 
LXV— LXIX  befindlich  und  rait  Nr.  150—782  bezeichnet  angegeben  werden, 
wurden  von  Herm  Direktor  Teichl  in  die  ^Korrespondenz  Graf  Buquoy* 
eingerelht 
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Fach  LXV,  Fasz.  2  („6e8chichte  des  Grafen  C.  M.  von 
Buquoy").  Die  Stticke  betreflfen  wieder  meistens  den  Verlauf 
des  Erieges  1618 — 1621,  respektive  den  Anteil  des  Grafen  von 
Bnqnoy  an  demselben. 

Eine  Oflfentliche  Urkunde,  welche  Albrecht  und  Isabella 
1619  ausgestellt  haben  (Uber  die  Ërnennung  des  Grafen  von 
Bnqnoy  znm  Befeblshaber  der  kaiserlichen  Armée,  Nr.  38); 
Kaiser  Ferdinand  IL  an  den  Grafen  1620  (Kopie,  Nr.  39). 

Drei  Konzepte  des  Grafen  von  Buquoy:  an  den  pâpstlichen 
Nuntius  in  Wien  1621  (Nr.41);  an  E.  Severy  1619  (Nr.  72)  und 
an  Dumont  1620  (Nr.  168);  Buquoys  Tod  und  Leichenbegângnis 
betreffen  die  Nrn.  55—59. 

Dann  folgt  wieder  eine  sehr  umfangreiche  Sammlung  von 
Briefen,  welche  von  verschiedenen  Personen  (meistens  von  Offi- 
zieren)  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy  ^)  geschrieben  wurden. 
Dem  Inhalte  nach  sind  dies  lauter  Kriegssachen  ans  den 
Jahren  1618-1621. 

Finanzsachen  betriflft  Nr.  84:  Die  bbhmische  kOnigliche 
Kammer  an  die  Erbfolger  des  Grafen  Karl  von  Buquoy  1669 
(Kopie). 

Fach  LXV,  Fasz.  3,  Nr.  85—149: 

Familienkorrespondenz  aus  den  Jahren  1618 — 1620; 
intéressant  ist  Nr.  134:  B.  Zuniga  an  den  Grafen  Karl  von  Bu- 
quoy (Gratulation  zur  glinstigen  Wendung  des  Krieges  noch 
vor  der  Schlacht  am  WeiBen  Berge,  1620). 

Fach  LXV,  Fasz.  4: 

Nr.  160—154:  Akten  aus  den  Jahren  1614  und  1619,  den 
Eintritt  des  Grafen  Karl  von  Buquoy  in  den  kaiserlichen  Dienst 
betreffend. 

Kaiser  Matthias  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy  1618 — 
1619  (liber  den  bbhmischen  Aufstand  und  Krieg,  Nr.  155,  158 — 
166,  168,  170 — 182  [meistens  Originale]);  14  Exemplare  seiner 
Proklamation  an  die  BOhmen  1618  (Nr.  156—157;  vgl.  Glas- 
kasten,  ^Handschriften",  Fach  V,  Fasz.  1,  Nr.  2  [2  Exemplare] 
und  „Der  Dreifiigjfihrige  Krieg*',  Nr.  146  b). 


>)  Teilweise  auch  an  seine  SekretSre. 
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Kaiser  Ferdinand  II.   an   do- 
1619—1620  (Uber  den  bîîhm^' 
[das  letztere  nur  eine  Ko^  ' 
— 1619  (desgleichen,  '^^ 
von  Mainz  1619  f^' 
1621  (im  In* 
—185:  y  ' 
BQhmcn   . 

Gnif  \ 
bôhmischen  Ki 

Facli  LXVJ,  I  . 

Kaiser  Ferdinand  ii 
1621   (Nr.  192—218,   220-  . 
herzog  Leopold   1620  (Nr.  3i^«; 
(Nr.  394)  —  samtlich  Kriegssaclun 

Das  „Fach'^  LXVI  enthalt  im  -. 
— 635);  davon  sind  125  Nrn.  Briefe  Kaisii  ^^ 

oben).    Ailes  tlbrige  ist  die  Korrespondcnz  u.  ^ 

quoy  (1618—1621)  mit  verschiedcnen  Personcu  . 

den  Offizieren  der  kaiserlichen  Armée,  abcr  auch  m. 
Hofe  und  anderen  liochgestcllten  Personen),  besomh 
P>zlicrzogen  Leoi)old,   Albrccht  und  Maximilian  und  n 
milian  von  Raycrn.  ])em  Inlialte  nacb  sind  dies  meistcns  K 
sachen   (1618 — 1621),   freilicb  von  verschicdener  Wichti^:!'. 

Faeh  LXVII,  Fasz.  1: 

Desgleichen  wie  Facb  LXVI,  Fasz.  1 — 4. 

Von  den  Briefen  au  den  Grafen  Karl  von  Buquoy  sind 
folgende  zu  nennen:  Von  dem  spanîschen  Ktmige  Pbilipp  111. 
1621  (Nr.  638);  von  Matthias  d'Austria  1619  (Nr.  639);  von 
Pedro  de  Aquire  1621  (4  Briefe,  Nr.  640);  von  Pietro  Aldo- 
brandini  1621  (3  Briefe,  Nr.  641);  von  A.  Bruccio  1619—1620 
(Nr.  670—671);  von  J.  Bruneau  ir»lS— 1621  (Nr.  672);  von 
F.  Carrati  1618—1620  (auch  an  B.  Marradas;  63  Briefe,  Nr.  678); 
von  Collalto  1619—1621  (30  Briefe,  Nr.  686;  von  demselben 
sub  Nr.  687  2  Zettel);  von  Dampierre  1618  und  1620  (3  Briefe, 
hie  und  da  chiffriert;  Nr.  691);  von  Torquato  Conti  1621  (3  Briefe, 
Nr.  693);  von  Eggenberg  1618  (Nr.  696);  von  G.  Giulini  1620 
und  1621  (4  Briefe,  auch  an  den  Sekret&r  des  Grafen;  Nr.  699); 
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tîsers  Matthias  an  Budweis  ans  dcn  Jaliren  1G18 

"dinand  III.   bestâtigt  die  Privilegicn  dcr  Stadt 

ist  1646  [sâmtlich  Kopien]);    Nr.  1980  (H.  Fr. 

rzog  Karl  liber  seine  Scnduug  an  den  Kur- 

1621)  ist  nicht  mebr  vorhanden. 

'"ache"  betindet  sich  noch  eine  Gnippe  von 

>^i    '  Tahren  1621—1668,  wclche  nur  flir  die 

llî^iM'''  irl  Albert  von  Buqiioy  von  Hedeutung 

Uilli — l«.i  iimen  folgende  Nummern  in  Betracht: 

1620  (ii  l5rii.îV:.  ,chen  ans  den  Jahren  1621,  1642 
von  ReifTcubcr^  i.;:.  ^itischem  Interesse  ftlr  die  Jabre 
—1621  (17  Briefe,  N;  ■  f  Ferdînands  II.  an  den  spani- 
[Kopie]):    von  Graf  Sel..  nà  Nr.  879—880  (zwei  Briefe 

1621  (3  Briefe,  Nr.  7tiâ  :  -a:  in  den  Jahren  1627  und 
Nr.  766);  von  S.  Tumovskt 

1621  (2  Briefe,  Nr.  775);  yÔi:^^ 

von  H.  J.  Trautmansdorf  lô'j-.    . 

(2  Briefe,   Nr.  781)  usw.    Xr    ••  .  'okumente,  welcbe  den 

Briefe  von  Collalto,  Ofiate  ubc  '1-^.  "*  '^Y  ^^^  Schwarzen- 

(|U<.y   (1618);    Nr.  783  (3  Brit>. /J  ' 

Buquoy  lii20— 1621)  ist  nicht  il^x^Z 

Von  Buquoys  eigener  K'..rr.>  "^^ 
in  diesem  ,.Facbe"  folgende  Komtvjt  -         "  •  wahrt  werden, 

an  F.  Carrati  1619  (3  StUcke.  >Jr.ri>  '^  '  ''"'"- 
(20  Stiickc,  Nr.  683-  084);  an  Damr.i^,^.*'  "^  spanischen 

Nr.  690,  692);  an  Forgach  1619  i'"'-k^        '-       . 
an  Desfours  1618  und  1619  {i  Britfc  v     ^'*'       '  Sieben- 

rach  1619  (7  Briefe,  Nr.705);  andeGiî''     '  "^  - 
Jacciuot    1619  (3  Briefe,  Nr.  722);  m  jl  V    '  •  '^^  Be- 


îohiie  Datum.  Nr.  726  und  728);  an  B.ÎUp^  -«'•-^m^  u  die 

Nr.  731  i;    an  Markhamnier  1618— I6I9   î*  •         -"*^  "^^®° 

rirrt;  Nr.  733—734);  an  Meggau  IGlS-irâ.^?*''  *"^  **  ''^^^^ 

und  741);  an  Weitinger  1619  (Nr.  743).  ^^i^^'*'  *  -  i^ril 

Nr.  744);   an  Mollart  1619  (5  Briefe,  Xr  7^*  "^"^  ''®^ 

— 1(;20  (4  Briefe,  Nr.  751—752);   'an  L^^^^^  '  '® 

(5  Briefe,  Nr.  566-567)  und  an  A. Snarei^î/* "*'  ^--  " 

Von   politischem  Interesse  sind  bestmdm^  ^  '"*"- 
P.  Alzamora  an  den  Grafen  Buquoy  1620  Oùftl?*  *ià 


von  Hannover  an  denselben  1618-^1619  /»  J^*-*^*© 
Belvédère  an  denselben  1618—1621  (15  Brief»^^  ^W- 


i^it 


42 


Hofraann. 


Kaiser  Ferdinand  II.  an  den  Grafen  Karl  von  Bu(iuoj( 
1619—1620  (llher  den  îjnhmischcu  Krie^^,  Nr.  183,  186—18^ 
[das  letztere  mir  eine  Kopie]);  an  den  Erzherzog  Leopold  16H 
— 1619  (desgleichen,  Nr  188 — 189  [Kopien]);  an  den  Kurftirsteii 
von  Mainz  1619  (Nr.  190  [Kopie])  und  an  den  Papst  Gregor  XV. 
1621  (iin  Interesse  des  Grafen  von  Buqnoy,  Nr,  191).  Nr,  \ 
— 185:  9  Exemplare  des  Patentes  Kaiser  Fcrdînands  II.  an 
Bëhmen  1619. 

Graf  von  Buquoy  an  den  Kaiser  Matthias  1618  (tiber  i 
b5hmischen  Krieg,  Nr,  167 — ^168  [Konzept  iind  Kopie]). 

Fach  LXVI,  Fasz.  1—4: 

Kaiser  Ferdinand  IL  an  den  Grafen  von  Buquoy    1618— 
1621   (Nr.  192—218,   220—224,  226--317,   635);    an  den  E; 
herzog  Leopold   1620  (Nr.  326)   und   Erziierzog  Albrecbt   161 
(Nr,  394)  —  samllich  Kriegssachen, 

Das  „Fach"  LXVI  entlialt  im  ganzen  444  Nrn.  (Nr  19! 
— 635);  davon  sînd  125  Nrn.  Briefe  Kaiser  Fcrdinands  IL  (siehe 
oben).  Ailes  tlbrige  ist  die  Korrespondenz  des  Grafen  von  Bu- 
quoy (1618 — 1621)  mit  versebiedeneo  Personen  (  gr^Ûtenteils  mit 
den  Offizieren  der  kaiserliuhen  Armée,  aber  aueh  mît  dem  Wiener 
Hofe  und  anderen  hochgostellten  PersoDen),  besonders  mît  den 
Erzhcrzogcn  LcopokL  Albrecbt  und  Maximilian  und  mit  Maxi- 
niilian  von  Bayern.  Dem  lulialte  nacb  sînd  dies  nieistens  Krieg 
sache n   (KA^ — l^î2l),   freilicb  von  versebiedener  Wichtigk 


egfij 
keita 


Fach  LXVII,  Fasz.  1  : 

Desgleichen  wie  Fach  LXVI^  Fasz.  1—4, 

Von  den  Briefen  an   den  Grafen  Karl  von  Buquoy   sînd 
folgende   zu   nennen:    Von  dem  spanischen  Ki^uige  Philipp  IlL 
1621    (Nr.  638);    von  Matthias  dAustria   1619   (Nr.  639);    von 
Pedro  de  Aquire    1621    (4  Briefe,    Nr.  640);    von  Pietro  Aldo- 
brandini   1621  (3  Briefe,  Nr  641);   von  A.  Bruccio  1619 — 161 
(Nr  670—671);    vun   J.  Bruneau   1618—1621    (Nr  672);   voi 
F.  Carrati  1618—1620  (aucb  an  B.  Marradas;  63  Briefe,  Nr  678)] 
von  Collalto   1619—1621   (30  Briefe,  Nr  686;   von   demselhe 
sub  Nr.  687  2  Zettel);  von  Dampierre  1618  and  1620  (3  Briefe 
hie  und  da  cbiffriert;  Nr  691);  von  Turquato  Conlî  1621  (3  Brieft 
Nr.  693);   von  Eggenberg  1618  (Nr.  696);  von  G.  Giulini  16; 
und  1621  (4  Briefe,  aucb  an  den  SekretUr  des  Grafen;  Nr  699)j 
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von  H.  Hertzberg  1619  (6  Brîefe,  Nr.  708);  von  J.  Herwarth 
1618—1620  (8  Briefe,  Nr.  710);  von  H.  Hoffer  1618—1619 
(7  Briefe,  Nr.713);  von  M.Huerta  1619—1621  (7  Briefe,  Nr.718); 
von  Baron  Lebel  1619—1621  (4  Briefe,  Nr.  725);  von  Max  von 
Liechtenstein  (2  Briefe,  Nr.  727);  von  Siegm.  Losenstein  1618 — 

1619  (2  Briefe,  Nr.  729);  von  B.  Marradas  1619—1621  (25  Briefe, 
Nr.  730);  von  G.  de  Mendano  1619  (7  Briefe,  Nr.  737);  von 
Hauptmann  Weitinger  1619  (4  Briefe,  Nr.  742);  von  Miniati 
1619—1620  (17  Briefe,   Nr.  745—746);    von  Pallardt   1619— 

1620  (3  Briefe,  Nr.  753);  von  Capitain  Prandi  1619  (Nr.  754); 
von  ReiflFenberg  1621  (3  Briefe,  Nr.  758);  von  J.  A.  Renz  1619 
—1621  (17  Briefe,  Nr.  759);  von  Questenberg  1619  (Nr.  761 
[Kopie]);    von  Graf  Schlick   1620  (Nr.  762);    von  L.  Scbwendi 

1621  (3  Briefe,  Nr.  763);  von  R.  Tieffenbach  1619  (2  Briefe, 
Nr.  766);  von  S.  Tumovsk:?-  1618  (5  Briefe,  Nr.  773);  von  Tilly 
1621  (2  Briefe,  Nr.775);  von  délia  Torre  1619  (2  Briefe,  Nr.  779); 
von  H.  J.  Trautmansdorf  1620  (Nr.  780);  von  W.  Verdugo  1621 
(2  Briefe,  Nr.  781)  usv^.  Nr.  682  enthâlt  einige  Kopien  der 
Briefe  von  Collalto,  Oîïate  und  Carreti  an  den  Grafen  von  Bu- 
quoy  (1618);  Nr.  783  (3  Briefe  Albrecbts  von  Wallenstein  an 
Buquoy  1620 — 1621)  ist  nicht  mehr  vorhanden. 

Von  Buquoys  eigener  Korrcspondenz  befinden  sich 
in  diesem  „Fache"  folgende  Konzepte:  An  de  Baterans  (Nr.  657), 
an  F.  Carrati  1619  (3  Stticke,  Nr.  680);  an  Collalto  1618—1619 
(20Sttlcke,Nr.  683-684);  an  Dampierre  1618— 1620  (6  Stttcke, 
Nr.  690,  692);  an  Forgach  1619  und  1621  (3  Briefe,  Nr.  697); 
an  Desfours  1618  nnd  1619  (4  Briefe,  Nr.  698);  an  Kart  Har- 
rach  1619  (7  Briefe,  Nr.705);  an  de  Groote  1619  (Nr.701);  an 
Jacquot  1619  (3  Briefe,  Nr.  722);  an  Max  von  Liechtenstein 
(ohne  Datum,  Nr.  726  und  728);  an  B.  Marradas  1619  (2  Briefe, 
Nr.  731);  an  Markhammer  1618—1619  (13  Briefe,  auch  chiflf- 
riert;  Nr.  733—734);  an  Meggau  1618-1620  (7  Briefe,  Nr.  738 
und  741);  an  Weitinger  1619  (Nr.  743);  an  Miniati  (ohne  Datum, 
Nr.  744);  an  MoUart  1619  (5  Briefe,  Nr.  748);  an  Ouate  1619 
—1620  (4  Briefe,  Nr.  751—752);  an  A.  Spinola  1618—1619 
(5  Briefe,  Nr.  566—567)  und  an  A.  Suarez  (3  Briefe,  Nr.  771). 

Von  politischem  Interesse  sind  besonders  folgende  Nm.: 
P.  Alzamora  an  den  Grafen  Buquoy  1620  (10  Briefe,  Nr.  642); 
von  Hannover  an  denselben  1618 — 1619  (3  Briefe,  Nr.  645); 
Belvédère  an  denselben  1618—1621  (15  Briefe,  Nr.  662);  H.  de 


u 
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Bourgogne  1618  (Nr.  666);  de  Bournonville  1618  «nd  1620^ 
(2  Briefe,  Nr.  667  und  668);  R.  Colloredo  1618  (Nr.  688);  Kardînal_ 
Frunz  von  Dietrîchstein  1631  (4  Briefe^  Nr  695);  de  Groote  161S 
(4  Briefe,  Nr,  701);  Lamherg,  Bischof  von  Gnrk  1620  (Nr.  702); 
K,  Harrach  1618-^1620  (9  Briefe,  auch  in  Cliiffem;  Nr.  704)i 
Baquoys  Agent  B.  Jacqnot  1618—1619  (21  Briefe,  auch  an  dei 
Sekretar  des  Grafen;  Nn  720—721  nnd  723);  Ferdinand  mi 
Leonhard  von  Meggau  1618—1619  (4  Briefe,  Nr  739— 740)5 
6.  von  Nachod  1620—1621  (6  Briefe,  Nr.  749);  Ooate  1619- 
1621  (18  Briefe,  sehr  oft  chifFriert;  Nr  750);  A.  Spînola  161 
—1621  (18  Briefe,  auch  cbiffriert;  Nr.  765);  A.  Suarez  1620- 
1621  (24  Briefe,  Nr,  771;  auch  in  Chîffcrn  geschrieben);  0.  Vîa< 
conti,  1618,  1620  uod  1621  (12  Briefe,  Nr  782)  tmd  andere  — 
gamtlich  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy. 

Nr.  636 — 637  euid  nur  Eoipfehlungsschreiben  der  franz5^ 
gischen  Kîinigin  Anna  an  den  Grafen  von  Buquoy  fttr  Personen, 
die  den  kaiserlichen  Dienst  suehten  (1620).  i 

Fach  LXVIIl,  Fasz.  1:  ^Geschichte  der  Grafin  M.  Biglia- 
Buquoy*" 

Daa  „Fach"  zàhlt  73  Nrn.,  davon  zwci  Briefe  Ferdînands  llj 

1623  und  1628    (Nr.  798  und  802)   und  zwei   Ferdînands  III^ 
1638  und  1645  (Nr.  803  und  804)  an  die  Grafin.    Sonst  nîcht 
von  Bedeutung. 

Fach  LXVIII,  Fasz.  2;  ^Geschichte  des  DreiÛigjâhrigcn 
Krleges/ 

Die  Archivalien,  welche  in  diesem   „Faehe"   aufbewahrt 
werden,   betreffen   grllÛtenteils  die  Bedrîickung  der  BevU 
kerung  in  Stldbëhmen  durch  den  Krieg  (1619^ — 1648):  dli 
Erpressungen  und  Plllnderungen,  die  Einquartierung  der  Truppen, 
die  Kontributionen  nsw. 

Hervorzubcben  sind  folgende  Sttlcke: 

1.  Zwei  Briefe  Ferdînands  IL  an  Karl  von  Liechtensteî: 
(Nr.  1791)   und  B.  Marradas  (1621  [Kopie],   Nr.  1774)   nnd  ei 
Brîef  Ferdînands  III.  au  den  Erzherzog  Leopold  (1646,  22,  JuU; 
ohne  Nummer). 

2.  Ôffentliche   Urkunden,   in    welchen   verschiedene  Ort 
schaften  in  Stldb^hmen  sich  fttr  Ferdinand  IL  erklUren,   161 
(Nr.  1764,  1799,  1800  und  1802;,  und  die  SuppUken  derselben 


4 
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(meistens  an  den  Grafen  von  Buqnoy),  die  Bedrtickung  der  Be- 
vôlkemng  durch  die  Armée  betreflfend  (Nr.  1766—1773,  1782 
—1784). 

3.  Ein  Patent  der  Prager  Statthalterei,  2.  Oktober  1622, 
die  Kriegftihrung  betreffend  (ohne  Nummer)  und  ein  Befehl  des 
Generalkommandos  fUr  B5hmen  an  die  Grâfin  M.  Biglia-Buquoy, 
19.  Juli  1640,  Tabor  (Nr.  1789). 

Fach  LXIX,  Fasz.  1: 

Das  „Fach"  enthâlt  wieder  vorzugsweise  Eriegssachen 
1618—1639  (siehe  S.  37).  Das  Material  ist  auch  hier  sehr  zahl- 
reich,*)  wiewohl  von  verschiedener  Wichtigkeit;  der  Kriegsschau- 
platz:  Bëhmen,  M&hren  und  Ungam,  auch  Ober-  und  Nieder- 
ôsterreich.    Nr,  1867  betrifft  die  Kâmpfe  in  Flandern. 

Von  besonderem  Interesse  sind:  Nr.  1938  (ein  lateinisches 
Gebet  fHr  die  kaiserliche  Armée);  Nr.  1971  (Verzeichnis  der 
kaiserlichen  Offiziere);  Nr.  1972  (eine  kleine  gezeichnete  Earte 
ans  dem  mâhrischen  und  ungarischen  Kriegsschauplatze)  ;  Nr.  1975 
(Cbersicht  der  spanischen  Garnison  in  Wesel);  Nr.  1964  (Ober- 
sîcht  des  Heeres  der  protestantischen  Union);  Nr.  2007  (ttber 
den  Tod  des  Feldherm  Aldringen);  Nr.  1803—1805  und  1809— 
1813  (ôffentliche  Erklârungen  mancher  Gemeinden  in  StldbChmen 
fUr  Ferdinand  IL);  Nr.  1864  (H.  Hertzberg  an  B.  Marradas,  ohne 
Datum);  Nr.  1831,  1876  und  1877  (Kriegsfinanzsachen  aus  dem 
Jahre  1619)  und  Nr.  1903  (eine  Klage  liber  die  Plttnderungen 
der  pohiischen  Reiter,  14.  Màrz  1620). 

Eine  politische  Bedeutung  ist  folgenden  Stticken  beizu- 
messen:  Nr.  1803,  1817,  1829,  1906,  1914,  1924,  1925,  1964, 
welche  die  Politik  der  nieder-  und  oberôsterreichischen  StUnde 
in  den  Jahren  1614  und  1619—1620  betreflfen  (zu  derselben 
Gruppe  gehôren  Nr.  1813  und  1926,  die  aber  nicht  mehr  vor- 


»)  Die  Nm.  1806,  1807,  1810,  1811,  1813-1816  (samtlich  Kriegs- 
sachen  1618);  Nr.  1826, 1833, 1836,  1838—1839  (5  Briefe  an  Collalto  1619); 
Nr.  1841  (Huber  an  Weitinger  1619);  jNr.  1853—1856  (Kriegssachen  1619); 
Nr.  1860—1862  (desgleichen)  ;  Nr.  1887  (Hieserle  an  B.  Marradas  1619  und 
1620);  Nr.  1894  —  1898  und  1900  —  1902  wurden  im  Jabrc  1878  gegen 
Familienakten  ausgewechselt  (tiber  den  Kricg  in  Ôsterreich  1620);  Nr.  1920 
(ein  Brief  an  Montecucoli  1620);  Nr.  1904  (4  Briefe  an  B.  Marradas  1620); 
Nr.  1962  (Ch.  Leyster  an  Buquoy  1620);  Nr.  1970-1978, 1983—1991  (Kriegs- 
sachen 1621)  und  Nr.  2002  (ttber  don  Krieg  in  der  Pfalz  1622). 
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handen  sind);  Nr.  1804  (eîn  intéressantes  Sttick  vom  10,  Oktobe 
1018  liber  die  Finanzen  der  bijhmischen  Direktorenregierunglj 
Nr.  1B2S  (tllier  den  Tod  des  Kaisers  Matthias);  Nr,  1830,  184 
1918—1919  (Patente  Ferdinaiids  II.  vom  6.  April  1619  un^ 
6.  Juni  1020  [dicses  letzlere  iu  4  Exemplaren]  und  ein  Brie 
desselben  an  F.  Fucha-Reinbauli  vom  7,  Juli  1619  liber  die 
Yoratehende  Kaiserwahl  [Nr.  1830  ansgeuommen,  sSlmtlich  Kc 
pien]);  Nr,  1925  (Maximilian  von  Bayern  an  die  oberôsterreicbî'3 
schen  Stâode  vom  19.  und  24.  Juli  1620  nnd  ihre  Antwort  vom 
23.  Juli  desselben  Jahres);  Nr.  1930  (derselbe  an  die  bllhmischen 
Stânde  vom  25.  Aiigust  1620  und  ihre  Antwort  %^om  30.  August 
desselben  Jahres  [Kopien]);  Nr.  1835  (die  Stande  von  Bayera 
in  Laudshut  und  der  bohmische  Aufstand,  12,  Mai  1619  [Kopie 
und  Auszug]);  Nr,  1849  (Erzhcrzog  Albreeht  an  iSpinola,  7.  Au- 
gust 1619);  Nr.  1850  (zur  Koufiskation  der  KircheDgiiter  in  den 
Jahren  1618  und  1619  und  Extractus  Conspiratioms  der  bOhmi- 
schcu  Stande  mit  Schlesien,  Mahren  und  Osterreicb  1619,  Pra 
15.  August  1619  [Kopic]);  Nr.  1851  ^G.  Szecsy  an  deu  ungar 
scheu  Palatin,  17.  September  1619:  eîne  Apologie  der  Protestante)^ 
[Kopîe]);  Nr.  1852  (Erzherzog  Leopold  an  den  Pfalzgrafen  WoU 
gangWilhelm  von  Neuburg.  6. September  1619  [Kopie]);  Nr.  188^ 
Tiefenbach  an  den  Kaiser  Ferdinand  II.);  Nr.  1907  (B.  Marrada 
an  Ooate,  âl.Mârz  1620  [Kopie]);  Nr.  1917  (ein  spaniscber  Brie 
ans  London  vom  4.  Juni  1620  liber  das  Verhaltnis  des  englisehefi 
Kunigs  zur  Union);  Nr.  1927  (Bethlen  Gabor  an  Maximilian  von 
Bayern,  5.  August  1620,  und  an  die  oberCsterreiehischen  Stand» 
2.  August  1620  [Kopien]);  Nr.  1931  (der  englisclie  Botschafter 
H.  Wotton  Uber  den  b^hmischen  Aufstand  1620);  Nr.  1934  (Al 
brecht  von  Wallenstein  an  die  Saazer,  4.  November  1620  [Ko 
pie]);  Nr.  1935  (Stadt  Saiiz  an  den  Konig  Friedrich,  5.  Novembo 
1620);  Nr.  1949  (CoUalto  an  den  Kaiser  Ferdinand  U.  [Auszug]) 
Nr.  1994  (^Auszug  ans  dem  Memorabilienbuche  der  Serviten  de 
Neustadt  Prag  und  dem  Mannskripte  des  Jakob  Linck  von  Linij 
egk,  damaligen  Commissairs  und  Zuschauers,  und  der  Historié 
Sedleensis  Uber  die  Hiurichtiing  der  Rebellen  zu  Prag*^);  Nr.  19£ 
(Karl  von  Zierotîn  an  den  Kardinal  von  Dietrichsteîn  [Auszug])! 
Nr.  1996  (zwei  Briefe  des  G.  Szecsy  und  eîn  Brîef  des  N.  For- 
gach  an  den  ungarischen  Palatin  1621);  Nr.  2006  (Ferdinand  UI 
Uber  den  Krieg  1634);  Nr.  2008  (Erzherzog  Leopold  aug  Bud 
weis,  am  2.  Oktober  1639,  liber  den  Krieg)  und  Nr,  2009  (dra 
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Briefe  des  Kaisers  Matthias  an  Budweis  aus  den  Jahren  1618 
und  1619;  Ferdinand  III.  bestatigt  die  Privilegien  der  Stadt 
Budweis,  5.  August  1646  [samtlich  Kopien]);  Nr.  1980  (H.  Fr. 
Rothanbt  an  Erzherzog  Karl  tiber  seine  Sendung  an  den  Kur- 
flirsten  za  Sachsen  1621)  ist  nicht  mehr  vorhanden. 

In  demselben  „ Fâche"  betindet  sich  noch  eine  Gruppe  von 
Aktenstflcken  aus  den  Jahren  1621 — 1668,  welche  nur  fllr  die 
Biographie  des  Grafen  Karl  Albert  von  Buquoy  von  Bedeutung 
sind;  fHr  unsere  Zwecke  kommen  folgende  Nummern  in  Betracht: 
Nr.  858,  861—863  (Kriegssachen  aus  den  Jahren  1621,  1642 
und  1645);  Nr.  870  (von  politischem  Interesse  ftir  die  Jahre 
1654—1656);  Nr.  860  (ein  Brief  Ferdinands  II.  an  den  spani- 
schen  Kônig  Philipp  IV.  1634)  und  Nr.  879—880  (zwei  Briefe 
des  Erzherzogs  Leopold,  den  Krieg  in  den  Jahren  1627  und 
1641  betrefifend). 

Fach  LXX,  Fasz.  1: 

Dièses  „Fach''  enthàlt  Akten  und  Dokumente,  welche  den 
Prozefi  Paar-Schwanberg  contra  Buquoy  und  Schwarzen- 
berg  (1620—1716)  betreflfen. 

Fach  LXXI,  Fasz.  4: 

Die  Archivalien,  die  in  diesem  „Fache"  auf  bewahrt  werden, 
betreffen  meistens: 

a)  den  ttlrkischen  Krieg  1683 — 1699  und  den  spanischen 
Erbfolgekrieg; 

b)  den  ôsterreichischen  Erbfolgekrieg  und  den  Sieben- 
jahrigen  Krieg. 

In  der  ersten  Gruppe  kommen  folgende  Nummern  in  Be- 
tracht: Nr.  2021  (die  Verteidigung  NiederOsterreichs  gegen  die 
Tttrken  1683);  Nr.  2022  (Kaiser  Leopold  I.  an  den  Grafen 
Herberstein,  Prag,  24.  April  1687  [Kopie]);  Nr.  2023  (Manifest 
desselben  gegen  den  franzôsischen  Kbnig  LudwigXIV.,  22.  April 
1681  [Kopie]);  Nr.  2024  (Nachrichten  aus  dem  Feldlager  bei 
Ottmarsheim,  21.  Juni  1693)  und  Nr.  2025  (L'ordre  de  bataille 
de  Tannée  de  S.  M.  Britannique  et  des  alliés  au  champ  de  Gib- 
lour,  le  7  de  juillet  1696). 

Zur  zweiten  Gruppe  gehOren  folgende  Sttlcke:  Nr.  2029 
(Nachrichten  aus  Krumau  Uber  die  Kriegsereignisse,  22.  Februar 
und   21.  September   1741);    Nr.  2031    (desgleichen   aus  Taus, 
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14.  Dezember  1744);  Nr.  2032  (desgleichen  vom  9.  November 
1744);  Nr.  2034  (desgleichen  vom  21.  Oktober  1744  und  7.  April 
1745);  Nr.  2031  (ein  Brief  ohne  Adresse  und  Unterschrift,  ge- 
geben  ans  Anssig,  22.  November  1762,  Eriegsereignisse);  Nr.3035 
(Philipp  von  Kolowrat  an  Franz  Leopold  Grafen  von  Bnqnoy 
1757,  3  Briefe:  Nachrichten  liber  die  Kriegsereignîsse);  Nr.  2036 
(Freiherr  von  Wanezura  an  denselben,  9.  Juni  1761,  desgleichen); 
Nr.  2037  (Nachrichten  ans  dem  Feldlager,  ohne  Datnm  und 
Unterschrift). 

Aus  der  frtiheren  Zeit  finden  wir  in  diesem  „Fache"  noch 
folgende  Archivalien:  Nr.  2020  (^Beschreibung  der  (^sterreichi- 
schen  und  kaiserlichen  Besatzungen  in  Ungam  nnd  Eroatien 
gegen  die  Ttirken"  1572);  Nr.  2013  (tlber  den  Aufstand  des 
Erzherzogs  Matthias  gegen  Rudolf  II.  1608);  Nr.  2014  (Ferdi- 
nand II.  beruft  den  niederôsterreichischen  Landtag,  24.  H&rz 
1620);  Nr.  2040  (eineLobredettberLudwig  XIII.  1621);  Nr.  2017 
— 2019  (Akten  und  Dokumente  tlber  den  Bauernaufstand  bei 
Gratzen  und  Rosenberg  in  dem  Jahre  1626)  und  Nr.  2015  (Sta- 
tus militiae  in  Bôhmen  in  dem  Jahre  1655  und  ein  Brief  ans 
Prag,  9.  Mârz  1657,  tlber  die  Krîegsereignisse  in  Polen). 

Ftlr  die  spâtere  Zeit  kommen  folgende  Nrn.  in  Betracht: 
Nr.  2026  (Graf  Chotek  an  den  Grafen  Franz  Leopold  von  Bu- 
quoy  ttber  die  zweite  Heîrat  Josefs  II.,  5.  Dezember  1764  [vgl. 
Nr.  2027);  Nr.  2016  (tlber  einen  Beamtenwechsel  in  Wien,  zum 
Jahre  1764)  und  Nr.  2028  (zum  Aufenthalte  Josefs  II.  in  Bechin, 
17.  August  1768). 

Fach  LXXII: 

Das  „Fach"  enthâlt  Akten  und  Dokumente  ftlr  die  Ge- 
schichte  der  Herren  von  Rosenberg  und  Schwanberg,  die 
aber  ftlr  unsere  Zwecke  ohne  Interesse  sind;  desgleichen  die 
Archivalien,  welche  die  Grafin  M.  Biglia-Buquoy  betrefifen. 

Fach  LXXVII,  Fasz.  1: 

Nr.  1403,  1404  und  1453  betrefifen  die  amtliche  THtigkeit 
des  Grafen  Johann  von  Buquoy  (1741 — 1803),  Prâsidenten 
der  obersten  Hofkommission  ftlr  fromme  Stiftungen.  Die  ge- 
nannten  Archivalien  umfassen  die  Jahre  1761,  1764,  1768,  1772 
und  1780. 
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Fach  LXXVm,  Fasz.  1—2: 

Die  Archivalien,  welche  in  diesem  „Fache'^  aufbewahrt 
werden,  betreffen  hauptsâchlich  die  innere  Verwaltung  der  Armée 
unter  der  Kaiserin  Maria  Theresia  (Nr.  1504—1506,  1519,  1521); 
in  eine  frtlhere  Zeit  gehôren:  Nr.  1451  (zum  Jahre  1653)  und 
Nr.  1480  (zum  Jahre  1730);  in  die  spâtere  wieder  Nr.  1514 — 
1515  (Kriegsfinanzsachen  vom  Jahre  1786).  Nr.  1481  (zum  Jahre 
1749)  hat  auch  eine  politische  Bedeutung. 

Fach  LXXXI-LXXXII,  Fasz.  4: 

Nr.  1596  bezieht  sich  auf  die  Kriegsftlhrung  des  Grafen 
Karl  von  Buquoy  in  den  Jahren  1618 — 1621. 

Fach  C,  Fasz.  1: 

Nr.  1204  betrifft  die  Staatsfinanzen  (eine  Staatsanleihe 
1706);  Nr.  1316—1319  beziehen  sich  auf  die  ôflFentliche  Tâtig- 
keit  des  Grafen  Franz  Leopold  von  Buquoy  in  den  Jahren 
1735 — 1763  (hauptsâchlich  finanzielle  Sachen).  Desgleichen  Fach 
CVI,  Fasz.  3,  Nr.  1310  und  1311  (fttr  die  Jahre  1733—1762). 
In  demselben  „Fache"  befinden  sich  noch  einige  StUcke  von 
politischer  Bedeutung  (Nr.  1303  [Nachrichten  aus  Wien  im  Jahre 
1767],  Nr.  1354  [unter  anderen  ttber  den  Baron  Trenck,  zum 
Jahre  1746],  Nr.  1375  [Nachrichten  liber  die  Kaiserin  Maria 
Theresia,  zum  Jahre  1767])  und  andere,  die  die  Armée  betreffen 
(Nr.  1300  und  1360,  flir  die  Jahre  1732,  1733,  1757,  1762  und 
1765). 

Fach  ex,  Fasz.  1: 

Nr.  1218:  Kaiser  Karl  VI.  an  den  Grafen  Karl  von  Buquoy 
(3  StUcke,  zu  den  Jahren  1728 — 1730  [Einladung  zum  nieder- 
ôsterreichischen  Landtage]);  Nr.  1247:  Akten  und  Dokumente 
liber  den  Prozefi  des  ebengenannten  Grafen  mit  dem  dilnischen 
und  russischen  Botschafter  (1707—1711);  Nr.  1260:  staatsfinan- 
zielle  Sachen,  zu  den  Jahren  1717  und  1719. 

Fach  CXXXm,  Fasz.  1—2: 

Nr.  991:  Ftlrst  Eggenberg  an  den  Grafen  Franz  Leopold 
von  Buquoy  liber  die  ttirkische  Gefahr  im  Jahre  1683;  Nr.  971 
(eine  Gnadensache,  zum  Jahre  1672). 
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Fach  CXXXIV,  Fasz.  1—2: 

Des  „Fach"  enthâlt  Akten,  welche  die  Grâfin  Abensperg- 
Traun-Buquoy  betreffen;  nenDenswert  sind  nur  zwei  Briefe  Kaiser 
Leopolds  I.   an  die  Grafin,  zum  Jahre  1691    (Nr.  1020—1021). 

Fach  CXXXVII,  Fasz.  3: 

Nr.  1027  und  1035—1036  betreffen  den  Anteil  des  Grafen 
Karl  Philipp  an  den  franzôsîschen  Kriegen  (in  den  Jahren  1674 
und  1689);  Nr.  1071  betriffit  eine  Staatsanleihe  in  dem  Jahre  1689. 

Fach  CXXXVIII,  Fasz.  1: 

Die  Archivalien,  welche  in  diesem  „  Fâche"  anfbewahrt 
werden,  betreffen  die  Grafen  Philipp  Emanuel  (f  1703)  und 
Albert  Karl  (f  1714)  von  Buquoy  und  beziehen  sich  auf  den 
spanischen  Erbfolgekrieg  (Nr.  1100,  1127,  1147,  in  den  Jahren 
1700—1703)  und  den  tUrkischen  Krieg  (Nr.  1146,  zum  Jahre 
1684).  Von  einer  politischen  Bedeutung  sind:  Nr.  1095  (zum 
Jahre  1693)  und  Nr.  1150  (zum  Jahre  1706). 

Fach  CCXXVI: 

Dièses  „Fach"  enthâlt  einige  StUcke,  welche  noch  den 
Dreifligjâhrigen  Krieg  betreffen  (Nr.  4971,  3462  und  3463,  zu 
den  Jahren  1633  und  1640);  daruntcr  zwei  Briefe  Ferdinands  IL  : 
an  Josef  Schreiner,  Oberrentmeister  in  Rosenberg  (Nr.  1873, 
Wien,  13.  April  1634  [Kopie]),  und  an  die  Grafin  Biglia-Buquoy 
(Nr.  1872,  Wien,  8.  Mârz  1634);  Nr.  4924  bezieht  sich  auf  die 
katholische  Gegenreformation  auf  den  Buquoyschen  Herrschaften 
(1639). 

In  dem  Archive  befindet  sich  noch  ein  Faszikel,  der  Varia 
betitelt  ist  und  der  auch  noch  einige  StUcke  fUr  die  Geschichte 
des  DreiBigjiihrigen  Krieges  enthâh  (Stadt  Forbes  an  die  Grafin 
M.  Biglia-Buquoy  liber  den  bohmischen  Aufstand,  1.  Dezember 
1622;  ein  Brief  von  Wittingau  an  Josef  Schreiner  liber  den 
Bauernaufstand  in  dem  Jahre  1626,  einige  Kriegssachen  usw.). 

*  * 

Aus  der  hier  gegebenen  Ubersicht  geht  hervor,  dafl  das 
grâflich  Buquoysche  Archiv  in  Gratzen  hauptsâchlich  und  fast 
ausschliefilich  wichtiges  Material  fUr  die  Geschichte  des  Dreifiig- 
jâhrigen  Krieges  in  den  Jahren  1618 — 1621  enthàlt,   d.  h.  ftir 
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den  (militârischen)  Verlauf  des  bChmîschen  (mâhrischen)  und 
teilweise  auch  des  ungarischen  Krieges.  Politisch  von  grôflerer 
Wichtigkeit  sind  wohl  die  (meist  chifiFrierten)  Depeschen 
Onates.  Teilweise  sind  dièse  Akten  von  A.  v.  Weyhe-Eimke 
(Karl  Bonaventura  von  Longueval,  Graf  von  Buquoy.  Wien  1876) 
und  A.  Gindely  (Geschichte  des  bôhmischen  Aufstandes,  IL  Bd. 
Prag  1878)  —  von  diesem  aber  erst  von  dem  zweiten  Bande 
an  —  bentitzt. 

Die  Erlaubnis  zur  Forschung  in  dem  Archive  wurde  von 
Sr.  Exzellenz  dem  Grafen  Karl  B.  von  Buquoy  bereitwilligst 
erteilt  und  der  Verfasser  bei  seiner  Arbeit  von  dem  Domânen- 
direktor  Herrn  A.  Teichl  nach  Môglichkeit  gefôrdert  und  unter- 
stfitzt. 
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Bôhmen. 


Von 

Wenzel  Schulz, 

Archirar  des  Muieams. 


Neben  der  Korrespondenz  des  Grafen  Maximilian  von 
Trautmannsdorf  (f  1650),  ttber  die  wir  sogleich  eingehend  be- 
richten,  befinden  sich  in  diesem  Archive  noch  nachfolgende,  fftr 
die  neuere  ôsterreichische  Geschichte  wichtige  Archivalien: 

I.  Briefe  des  Grafen  Wilhelm  Slavata  von  Chlum 
Tind  Koschumberg,  obersten  Kanzlers  des  Kônigreiches  B()h- 
men  und  Ritters  des  Ordens  vom  goldenen  Vliese  (f  1652). 
Dieselben,  im  ganzen  235  Stttck  ans  den  Jahren  1624 — 1651, 
sind  meistenteils  an  seinen  Sohn  Adam  Paul  (152  StUck)  ge- 
richtet,  daneben  hauptsàcblich  auch  an  den  Oberstburggrafen 
Grafen  Adam  von  Waldstein  (40  StUck)  und  den  Obersthof- 
meister  Grafen  Jaroslav  Bofita  von  Martinic  (19  Stttck).  Die 
an  seinen  Sohn  geschriebenen  befassen  sich  tiberwiegend  mit 
Familienangelegenheiten  und  mit  der  Verwaltung  der  ausge- 
dehnten  Herrschaften,  welche  in  dieser  Zeit  sowohl  von  den 
kaîserlichen  als  auch  feindlichen  Kriegsschareu  schrecklich  ge- 
litten  haben;  daneben  aber  behandeln  sie  auch  ofters  politische 
Fragen  und  bringen  viele  Nachrichten  ttber  das  Leben  am  kaiser- 
lichen  Hofe.  Die  an  die  obersten  Landesbeamten  gerichteten 
Briefe  befassen  sich  fast  ausschliefllich  mit  der  Politik,  und  zwar 
nicht  nur  mit  der  inneren,  sondern  auch  der  âufieren.  Um  nur 
ein  Beispiel  anzuftthren,  bemerke  ich,  daÛ  Graf  Slavata  in 
seinem  an  den  Grafen  J.  B.  von  Martinic  den  28.  Oktober  1638 
gerichteten  Briefe  als  Teilnehmer  die  Zusammenkunft  des  Kai- 
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sers  Ferdinand  III.  mit  dem  polnischen  Kônige  Wladislaus  IV., 
welche  am  22, — 24.  Oktober  in  Nikolsburg  (und  nicht  in  BrUnn, 
wie  einige  Geschichtsforscher  irrtlimlich  angeben)  stattfand,  mit 
allen  Détails  beschreibt. 

Ich  habe  dièse  mit  geringen  Ausnahmen  bChmisch  ge- 
schriebenen  Briefe  bereits  zum  Drucke  vollstandig  bearbeitet 
und  hofife,  dafl  sich  mît  der  Zeit  Gelegenheit  findcn  wird,  die- 
selben  zu  verôffentlichen. 

II.  Mit  dem  grâflich  Sternberg-Manderscheidischen 
Archive  sind  in  das  Archiv  des  bfthmischen  Muséums  auch 
Korrespondenzen  von  vielen  Mitgliedern  des  Sternbergischen 
Geschleehtes  gekommen,  von  denen  nachfolgende  auch  ftlr  die 
ôsterreichische  Geschichte  von  Interesse  sind: 

1.  Die  Korrespondenz  des  Grafen  Adolf  Wratislaw 
von  Sternberg,  Oberstburggrafen  des  Kônigrciches  Bôhmen, 
Ritters  des  Ordens  vom  goldenen  Vliese  und  kaiserlichen  Mini- 
sters  am  siichsischen  Hofe  (f  1703).  Derselbe  trat  in  die  Dienste 
Leopolds  I.,  als  dieser  noch  Erzherzog  war,  und  gewann  sein 
Zutrauen  in  solchem  Mafie,  dafi  der  Kaiser  mit  ihm  im  lebhaften 
brieflichen  Verkehre  bis  zu  seinem  Tode  blieb;  178  eigen- 
hândige  Briefe  des  Kaisers  Leopold  I.  aus  den  Jahren 
1668 — 1702  geben  davon  ein  beredtes  Zeugnis. 

Daneben  haben  sich  in  seinem  Nachlasse  6  Folianten,  Acta 
occlusa  genannt  (weil  ein  jeder  von  ihnen  mit  2—4  Schlôssern 
versehen  und  geschlossen  ist),  erhalten,  in  welchen  amtliche 
kaiserliche  und  andere  Briefe  an  den  Grafen,  verschiedene  In- 
struktionen,  Promemoria  usw.  aus  den  Jahren  1670 — 1680  zu- 
sammengebunden  sind.  Dièse  Schriftstttcke  beziehen  sich  teil- 
weise  auf  die  Lander  der  bohmischen  Krone,  teilweise  auf  die 
Tâtigkeit  des  Grafen  als  kaiserlichen  Gesandten  am  sachsischen 
und  anderen  kur-  und  reichsflirstlichen  Hôfen. 

Aus  seiner  Privatkorrespondenz,  welche  etwa  100  Briefe 
enthâlt,  habe  ich  bereits  17  Briefe  aus  den  Jahren  1662 — 1664, 
die  sich  auf  die  Erreichung  des  Reichsgrafenstandes  fttr  das 
ganze  Stembergische  Geschlecht  beziehen,  in  der  zweiten  Ab- 
teilnng  der  Korrespondenz  des  Grafen  Wenzel  Georg  Holick^ 
von  Sternberg  aus  den  Jahren  1638 — 1674,  welche  als  Nr.  14 
des  Historischen  Archives  der  bohmischen  Kaiser  Franz  Josefs- 
Akademie  im  Jahre  1898  erschienen  ist,  verôfTentlicht. 
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2.  Der  Nachlafi  des  Grafen  Franz  Philipp  von  Stern- 
berg  (t  1786).  Derselbe  war  in  den  Jahren  1745—1748  kUnig- 
lich  bbhmischer  Gesandter  in  Begensburg,  dann  kaiserlicher  Oe- 
sandter  bei  dem  kôniglich  polnisclien  und  kursâ,chsischen  Hofe, 
vom  Jahre  1766  an  Obersthofmeister  der  Kaiserin  Maria  There- 
sia,  Geheimer  Rat,  Kâmmerer,  Mitglied  des  schwtlbischen  Grafen- 
kollegiums  und  Ritter  des  Ordens  vom  goldenen  Vliese.  Von 
ibm  sind  erhalten: 

a)  KOniglich  kurbOhmische  Comitialacta  ans  Regensburg, 
12  mittelgrofie  Faszikel  aus  den  Jahren: 


1745,  Januar — April 

1745,  Mai— Dezember. 

1746,  Januar — Miirz 
1746,  April— Juni 
1746,  Juli — September 
1746,  Oktober— Dezember. 


1747,  Januar— Mârz 
1747,  April— Juni 
1747,  Juli— September 

1747,  Oktober— Dezember. 

1748,  Januar — April 
1748,  Mai — Dezember. 


Dieselben  enthalten  Originalbriefe,  Instruktionen,  Relationen, 
Eonzepte  usw.,  kurz  seine  ganzen  Agenden  in  Regensburg. 

h)  16  Faszikel,  in  welchen  sich  die  Briefe,  Promemoria, 
Instruktionen,  Vertrage  usw.  befinden,  welche  sich  auf  seine 
Tiltigkeit  als  kaiserlicher  Gesandter  beim  polnischen  und  sach- 
sischen  Hofe  in  den  Jahren  1749—1755  und  1763—1764  be- 
ziehen.     Dieselben,  beinahe  aile  gleich  grofi,   sind  eingeteilt: 


1749,  Januar — Fcbruar 

1749,  Marz— Dezember. 

1750,  Januar — Juni 

1750,  Juli— Dezember. 

1751,  Januar— Juni 

1751,  Juli — Dezember. 

1752,  Januar — Juni 
1752,  Juli — Dezember. 


1753,  Januar— Dezember. 

1754,  Januar — Dezember. 

1755,  Januar — Dezember. 
1703,  Januar — August 

1763,  September— Dezember. 

1764,  Januar— April 
1764,  Mai — Juni 
1764,  Juli— Dezember. 


c)  34  Faszikel  von  politischen  Nachrichten  aus  Regens- 
burg aus  den  Jahren  1748,  August — 1786,  wovon  aber  die  Jahre 
1758,  1765,  1769,  1770  und  1775  fehlen. 

d)  5  Faszikel,  enthaltend  Acta  vom  sâchsischen  Landtage 
in  den  Jahren  1749  und  1763. 

e)  1  Faszikel  von  Briefen  und  Akten  aus  den  Jahren  1765 
— 1767,  die  sein  Obersthofmeisteramt  bei  der  Kaiserin  betreffèn. 
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f)  1  Faszikel,  welches  die  Korrespondenz  aus  den  Jahren 
1747 — 1753  tiber  die  Aufnahme  des  Grafen  in  das  schwâbische 
GrafenkoUegium  enthalt. 

g)  8  Faszikel  von  Briefen,  Zuschriften  usw.,  die  dem 
Grafen  in  den  Jahren  1764—1758,  1760,  1761,  1763,  1765— 
1769  und  1771 — 1785  vom  schwâbischen  gràflichen  Kollegium 
gesefaickt  wurden. 

h)  Seine  tlbrige  Korrespondenz  in  11  Faszikeln  enthâlt 
Briefe  von  verschiedenen  Personen,  meistens  Diplomaten  und 
Staatsmânnern,  sowie  Konzepte  von  seinen  Antworten. 

3.  Graf  Gundakar  von  Sternberg,  Sohn  des  Grafen 
Franz  Philipp,  Reichshofrat  und  obrister  Stallmeister,  wurde 
auch  zu  politischen  Missionen  verwendet.  Von  ihm  sind  erhalten: 

a)  2  Faszikel  von  Briefen,  Zuschriften  usw.,  welche  ihm 
das  schwâbische  GrafenkoUegium  in  den  Jahren  1786—1799 
geschickt  bat. 

h)  2  Faszikel,  welche  die  Acta  liber  die  Versammlung  der 
h5chsten  und  faohen  Stande  des  lëblichen  niederrheinisch-weslr 
phâlischen  Ereises  in  den  Jahren  1793—1794  enthalten. 

c)  6  Faszikel  von  verschiedenen  Aktensttlcken,  Promemoria 
usw.  in  den  deutschen  Reichssachen,  die  mit  seinem  Amte  als 
Reichshofrat  zusammenhângen,  und 

d)  seine  Korrespondenz  in  5  Faszikeln. 

4.  Die  Korrespondenz  des  Grafen  Christian  von 
Sternberg  (f  1811),  Ritter  des  Ordens  vom  goldenen  Vliese, 
welcher  die  Grâfin  Augusta  von  Manderscheid  zur  Gemahlin 
hatte.     Dieselbe  umfaBt  7  Faszikel. 

m.  Einzelne  ftlr  die  neuere  Geschichte  Ôsterreichs  und 
auch  dessen  âuBere  Politik  ziemlich  intéressante  Stiicke  befinden 
sich  in  der  Abteilung  D  (Urkunden  allgemeinen  Inhaltes)  und 
in  dem  Manuskripte  Nr.  341,  Sign.  XI.  A.  11  „Quodlibetica 
manuscripta  saecuÛ  XVP.  In  der  Abteilung  D  sind  die  Urkunden 
chronologisch  geordnet  und  beziehen  sich  auf  das  15. — 19.  Jahr- 
hundert.  Dieselben  bat  das  Museumsarchiv  teils  geschenkt  be- 
kommen,  teils  aus  verschiedenen  Privatsammlungen  wâhrend 
seines  Bestandes  angekauft. 
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Die  Eorrespondenz  des  Grafen  Maximilian  von 
Trautmannsdorf  (f  1650). 

Die  herrschaftliche  Registratur  von  Leitomischl,  welche  ich 
in  letzter  Stunde  am  30.  Juli  1896  schon  aus  zweiter  Hand  fttr 
das  Archiv  des  Muséums  des  Kî3nigreiches  Bî^hmen  gekauft  und 
^0  vor  der  sicheren  Vernichtung  in  einer  Papiermtlhle  gerettet 
habe,  enthielt,  wie  es  sich  nach  einer  sehr  mtlhevollen  Sichtung 
des  durch  und  durch  zerworfenen  Materiales  herausstellte,  neben 
der  Registratur  der  ausgedehnten  Herrschaft  Leitomischl  auch 
noch  Teile  von  Registraturen  anderer  Herrschaften,  deren  Be- 
sitzer  die  Herren  auf  Leitomischl  im  17. — 19.  Jahrhundert,  nâm- 
lich  die  Grafen  von  Trautmannsdorf  und  die  von  Waldstein- 
Wartenberg,  waren.  Es  sind  das  die  Herrschaften:  Bischof- 
teinitz,  Brandeis  a.  d.  Adler,  Grafenstein,  Chotzen,  Lieben,  Ober- 
leutensdorf,  PeCek,  Unter-Bfe^.an  und  WeiBwasser  in  Bôhmen, 
DUrrnholz  in  Mahrcn,  Bielau  in  Schlesien,  Negau,  Totzenbach, 
Trautmannsdorf  u.  a.  in  Ôsterreich  und  Steiermark.  Daneben 
befand  sich  hier  aber  auch  die  aratliche  und  Privatkorrespon- 
denz  vicier  Mitglieder  der  genannten  beiden  Geschlechter.  ^) 

Der  hervorragendste  unter  ihncn  war  Graf  Maximilian  von 
Trautmannsdorf,  Obersthofmeister  der  Kaiser  Ferdinand  IL  und 
Ferdinand  III.  und  der  erste  bevollmachtigte  Gesandte  bei  den 
Friedensverhandlungen  in  Mttnster  und  Osnabrttck.  Dieser  Mann 
stand  infolge  seiner  gesellschaftlichen  und  amtlichen  Stellung 
im  brieflichen  Verkehre  mit  den  hcrvorragendsten  Zeitgenossen. 
Dièse  seine  Korrespondenz  befand  sich  nach  scinem  Tode,  wie 
es  die  alten  Inventare  bezeugen,  auf  dem  Schlosse  von  Leito- 
mischl. Um  das  Jahr  1670  wurde  Uber  die  hier  aufbewahrten 
SchriftstUcke  ein  sehr  oberflachliches  ^Inventarium  der 
Schrieften,  weliche  in  dem  oberen  Saalziemmer  gelegen, 
anjetzo  aber  in  eine  grosse  Aimer  zusammen  geleget 
und  in  die  Schlosscantzley  depositiret  worden"  verfaBt, 
welches  auf  11  Seiten  296  Nummern  mit  nur  ganz  kurzer  An- 
deutung  des  Inhaltes  anfUhrt,  z.  B.:   „No.  176.  H.  Gfen  Maxmi- 


*)  Nîiheres  tiber  dièse  Registratur  habe  ich  ira  „Geschaftsbericht^ 
welcher  in  der  Generalvcrsammlung  der  Gosellschaft  des  Muséums  des 
Konigreiches  BOhmen  am  9.  Januar  1897  vorgelogt  wurde"  und  sich  auf 
das  Jahr  1896  bezieht,  auf  S.  43—46  verOffentlicht. 
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lian  Ob.  Hofm.  betreffende  Schriften;  No.  177.  An  denselben 
Correspondenzbriefe;  No.  181.  H.  Gfen  Max.  zae  Trautm.  Corre- 
gpondenzbriefe  undt  zwahr  viele  kay.  Handtbriefe"  usw. 

Ein  umfassendes  Inveotar  des  Leitomischler  Schloflarchives 
wurde  erst  im  Jahre  1744  von  Johann  Gallus  Lieblein, 
Archivar  und  Sekretâr  des  Grafen  Franz  Wenzel  von  Traut- 
mannsdorf,  verfaBt,  und  zwar  unter  dem  Titel:  „Aigentlich 
verfasstes  Inventarium  tlber  die  in  dem  hochgrâflich 
Trautmannsdorfischen  Herrschaft  Leitomischler  Ar- 
chivio  beftindliche  wichtige  Schriften."  Dasselbe  beschreibt 
auf  121  Seiten  Folio  ailes,  was  sich  an  SchriftstUcken  im  Jahre 
1744  auf  dem  Schlosse  von  Leitomîschl  befand,  und  an  erster 
Stelle  die  Korrespondenz  des  Grafen  Maximilian  von  Trautmanns- 
dorf,  deren  Inhalt  es  nach  den  einzelnen  Nummern  angibt,  und 
zwar  z.  B.:  „No.  1.  Drey  papstliche  Bullen;  No.  2.  kayserliche 
Correspondenz  Ferdinandi  II  et  III  in  355  StUcken  (mit  detai- 
lirter  Inhaltsangabe  unter  288  Subnrn.);  No.  5.  ein  grosser  Fas- 
cicul  wichtiger  Correspondenz  von  dem  Erzherzog  Leopold  Wil- 
helm  den  Mtlnsterischen  Frieden^  dann  statum  belli  et  armadsa 
betreffend;  No.  6.  ein  grosser  Fascicul  Correspondenz  mit  der 
Ertzherzogin  Claudia,  als  selbte  zu  Insprug  residiret;  No.  12 — 18. 
Briefe  von  sieben  Churftlrsten  ;  No.  75.  wichtige  Correspondenz 
in  tractatus  Monasterienses  et  Osnabrugenses  in  7  voluminibus 
bestehend;  Nr.  88.  Concepte  an  Ihro  kay.  Maytt.  die  MUnsterische 
Haubttractaten  betreffend;  No.  114.  Hertzog  Fridlanders  Corre- 
spondenz; Nr.  215.  verschiedene  Correspondenzien  von  A.  1640 
bis  1650  in  14  Fasciculis  bestehend;  No.  216.  verschiedene  Cor- 
respondenzien in  11  grossen  Fasciculis  bestehend,  die  damahlige 
bOhmische,  schlesische  und  schwedische  Troublen  betreffend"  usw. 

Als  nach  dem  Tode  des  Grafen  Franz  Wenzel  von  Traut- 
mannsdorf  (f  1753)  die  Herrschaft  Leitomischl  auf  seinen 
Schwiegersohn,  den  Grafen  Franz  Josef  von  Waldstein-Warten- 
berg  kam,  wurde  ein  Teil  des  Schloflarchives,  insoweit  es  die 
grïlflieh  Trautmannsdorfsche  Famille  selbst  betraf,  auf  Ansuchen 
des  Grafen  Franz  Adam  von  Trautmannsdorf  (f  1762)  im  Jahre 
1754  nach  dessen  Schlofl  Jemnisté  bei  Beneschau  ttberflihrt  und 
ttber  den  Rest  eine  ^Consignation  und  respective  Sub- 
inventarium,  deren  die  hohe  Famille  concernirend  (nach 
Abzug  deren,  se  bereits  zufolge  freundschaftlichen  An- 
ersuchen  S.  Exeell.  [tit.]  Herrn  Adam  Grafen  zu  Traut- 
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maiinsdfirf  nacher  Gemnisclit  verabfolget  wordcn)  at 
noch  allhier  befîndlîche  Archivsehriften*'  verfasst  EîM 
mhr  groûer  Teii  der  Korrespondenz  des  Grafen  Maximilian  ist 
dabei  mit  nach  JeinuiâtC"  gekonimen.  Die  Nachforschungen  naclj 
demselben  in  Jemuistt:  selbst  und  bei  den  nachfolgenden  Be 
git2crn  der  Herrschuft,  den  Grafen  von  Cbotek,  von  Buquoy  and 
den  Fltrsten  von  WindiscUgrâtz,  sowie  in  Biscboftcinitz  bliebcn 
resoltatlos.  Es  ist  mriglich,  dafi  ailes  gleicb  schon  durcb  die  Feuers:^ 
brnnst,  bei  welcber  am  14.  Februar  1754  „tiber  die  niilfte  de 
Scblosses  (Jcnmîât^)  ini  Brand  aafgegangen",  verDÎchtet  v\rnrde 

Auch  Leitomischl  selbst  wnrde  im  18.  Jabrbuudcrt  mebrmali 
von  groBen  Fenersbriinsten  heimgesucht.    Die  gri^Cte  war  v^'ohl 
die,   welche  am  8.  September  1775   die  ganze  Stadt  samt  Rat- 
haus  und  Kirche  einUseherte  und  auch  das  grUfliche  Scblofl  mit 
der  herrscliaftlicbeo  Rcgistratur   und   dem   Schloflarchive   stark 
beschadigte.     Der   Wirtsebnftsdirektor   Wenzel    Josef  Svpobuda 
schreibt   davon   am   18.  Jaunar  1778   seinem  Kollegen  in  Groû- 
Skal,   welcher  sich  nach  einigen  Arehivalien  erkundigte,   wôrt- 
Itcli  wie  folgt:  „Wenn  ja,  wie  icb  mich  nieht  entsinne,  icbtwafl 
hicvon  îch  gehabt  habe,  so  ist  tin  solches  in  der  Anno  1775  den 
8,  Septemhris  allhier  zu  Leithomyschl  eotstandenen,  allenthalbeJi— 
sehon  bekannten,  dergestaltigen  Feuersbrunst,  dass  vor  der  grau^ 
samen   dureh   einen   heftigen  Wind   getriebenen   Flamraenwuth 
man  Niehts   hat  retten   konncn,   sondern    nur  tracbten  mUssen^ 
das  Leben  za  salviren   (wo   doch  jegleichwohien  55  Menscheli| 
erbUrmlich  um  das  Leben  sind  gekommen)   nebst  anderen  mch- 
reren  van  grÔfSerer  WichiigJceii  Schriften  und  Urhmden  in  Raueh 
mit  aufgegangen,^ 

Bei  dieser  Gelegcnheit  und  auch  w  ah  rend  des  Baneni- 
aafstandes  wurde  das  Archiv  mebrmals  in  sîcherere  Lokalitiiten 
libergetragen  und  dabei  ailes  durch  und  durchgeworfen,  so  da 
man,  wenn  man  etwas  brauchte,  es  nicbt  zu  finden  vermacbt€ 
Deswegen  befahl  der  Graf  Georg  Christian  von  Waldstein-Warten^ 
berg  dem  Direktorialamte,  das  Archiv  in  Ordnung  zu  l^ringeu^ 
und  sclirieb  an  dasselbe  am  5.  Januar  1780  wortlich  wie  folgt| 
^Ober  anliegcnde  abscbriftliche  CcBsîon  meiner  Hcrrgehaft  Leit 
myschler  Untertbaneu,  dessen  Original  allhier  in  Wienn  unt 
einigen  von  eint*tn  GeistUchepi  begm  Kàssteckcr  erkaufitn  allé 
Papitren  gefiinden  und  mir  vor  einigen  Tagen  zugestellet  wurdcil 
ob  die  cedirte  landstEndische  Obligation  wirklieh  za  obrigkeit 
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lichen  Handen  gekommen  und  was  damit  weiter  geschehen  sey? 
Ans  diesem  Zufalle  lâfit  sich  nan  abermal  abnehmen,  was  ftir  eine 
richtige  Ordnung  bey  der  vorigen  Rechnungsrevision  zu  Leito- 
myschel  und  dem  daseibstigen  Archiv  beobachtet  worden.  Ich  will 
demnach  meinen  Leitomyschler  Direktor  und  Revidenten  um  so 
nachdrucksammer  erinnert  wissen,  dass  ersterer  die  zum  Archiv 
geh5rige  Schriften  nicht  langer,  als  er  solche  ein  oder  ander- 
mal  zu  seinem  Ersehen  notwendig  hat,  in  seiner  Behausung 
zunickbehalte,  letzterer  aber  das  Archiv  in  die  Ordnung  eu 
bringen  mit  mehrerem  Fleisse  als  bishero  daran  Hand  anlegen 
and  kUnftig  von  Monat  zu  Monat,  wie  weit  er  damit  gekommen 
iflt,  einberichten  soUe.^ 

Am  1.  April  desselben  Jahres  wiederholte  der  Graf  seinen 
Befehl  noch  nachdrtlcklicher.  Aber  es  scheint,  dafl  er  damit 
wenig  erzielte;  denn  am  12.  Juni  1782  schreibt  ihm  der  neue 
Wirtschaftsdirektor  Johann  Swoboda  in  seinem  Amtsberichte 
w5rtlich:  „Ich  kann  auch  nicht  umhin  Ëuer  hochgrâflichen 
Gnaden  unterthânig  vorzustellen,  wie  hôchst  nothig  es  seye  das 
Leitomyschler  Archiv  mittelst  denen  Inventarien  in  Ordnung  zu 
setzen.  Es  haben  zwar  hochdieselben  dessent wegen  schon  den 
Befehl  gleich  im  Jahre  1777  ergeheu  zu  lassen  ^)  und  den  dies- 
fâlligen  Auftrag  dem  pensionirten  Revidenten  Glâser  zu  machen 
gemhet;  jedoch  da  man  sich  bey  allen  Vorfallenheiten,  wo  man 
sich  um  einîge  Vertrâge,  Grânzbeschreibungen  und  sonst  bey- 
gelegte  Streitigkeiten  anfragt,  mit  deme  entschuldiget,  dass  man 
nicht  weiss,  wo  ein  so  das  andere  sich  befânde,  nachdeme  bey 
dem  Feuer  und  Bauemaufstand  die  Schriften  bald  da,  bald  dort- 
hin  iibertragen  worden,  so  ist  es  ein  sicheres  Zeichen,  dass 
hieran  sehr  wenig  gearbeitet  worden,  wo  doch  von  dem  Feuer 
and  Bauemaufstand  bereits  eine  geraume  Zeit  vortiber  ist. 
Diesemnach  geruheten  Euer  hochgrâflichen  Gnaden  von  der 
Gnade  zu  sein  diesen  hohen  Befehl  nocbmals  und  zwar  auf  das 
Nachdrucksamste  ergehen  zu  lassen,  um  dièses  so  wichtige  als 
uQthige  Werk  doch  einmal  zu  Stande  zu  bringen.' 

Aber  auch  diesmal  wurde  die  Sache  nicht  durchgeflihrt, 
denn  der  nachfolgende  Herrschaftsdirektor  J.  Vest  schreibt  am 
29.  Oktober  1790  der  Grafin  Elisabeth  von  Waldstein-Warten- 


*)  In  den  Akten  ans  dem  Jahre  1777  befindet  sich  dieser  Befehl 
jetzt  nicht  mehr;  oder  ist  hier  der  angeftihrte  Bricf  vom  5.  Jannar  1780 
gemeint 
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berg,  geh.  von  Ulfeld,   folgcudeniiaBeii:    ..Die  ordentlkbe   Ein^ 
richtung  des  Archîvs  tiud  der  Bochhalteret  ist  freilich  eine  d 
bOchst  Dotbigen  Arbeiten,  weîl  man  in  der  gegenwartigen  Vei 
fîissuug'  scbleehterdingg  ailes  durcfagelien  muss,  wenn  man  etw; 
tinden   will,   weil   nie  ht   nur   im  Archive  selhaifm  ailes  untirei 
ander  Uegi^   sondern  auch  Tiele  dahin  geli5rige  Schriften  thei 
in  der  Amtskïiuzleî   tlieils   im  Kentanitc  initercinander  zerstrea 
liegea.     Icb   weis   nicbt,   ob   von  dem   alten  Bnchhalter  Jager 
hierinfalls  vieles  za  erwarten  sein  wird,  uud  wage  es  Eiier  hoch- 
graflicben  Cruaden  biertlber  meine  Idée  zur  Prlifung  vorzulegei 
nach  welcher  der  ganz  nbne  aller  Beschliftigung  sich  beËîidcnd< 
Scldosskapelan   dièse  Arbeit   am   besten   wOrde  leisten  konnei 
indem  er  wenigsteng,  wenn  man  ihm  anch  keine  Gescbaftskennt- 
nisae   zutrauen   kann,   die  Schriften  lesen,   eine  klcine  Vormer- 
kung  liber  iliren  Inhalt  ansetzen  iiod  ans  selben  entlicb,  wenn 
er  durcbgesehen  und  naeh  den  Materien  iiiid  Riibriken  geordni 
sein  wird,  ein  braucbbjircs  Kei^ertorium  wird  vcrfassen  k5nneni 
Icb  zvveifle  nicht,  daiî  er  sich  eine  Gnade  daraus  machen  werd%^ 
wenn  man  ihm  so  Anvcrtranen  zuwendct  und  Gelegenbeit  gîebt 
sich  um  die  borbobrigkeitlicbe  Gnade  verdient  zu  maehenj  cihni 
dass  nmn  ibra  dafUr  eine  besundere  Belobnung  zu  gcben  batte. 

Die  Grafin   gab   bereitwilligst  ibre  Zustimmung  dazn   an 
4.  Noveraber  desselben  Jabres,  indem  sie  sebrieb:  „Der  Gedanke 
dass  H.  Schlosskapellan  in  Eînrichtung  des  SchloBsarchives  mit 
arbeiten  konne,  ist  mir  sebr  willkommen;    und  wenn  es  80  h 
wîe  das  Oberamt  vermntbet,  dass  derselbe  ans  RUcksiebt  geg 
das  zu  ihme  begende  Vertrauen  dièses  GcsehUft  unter  der  Leîl 
tung  des  Oberamts  auf  sich  nchmen  will,  so  wird  es  mîr  unler 
andern  auch  darum  sehr  angenehra  seyn,  weîl  icb  snicbergestalt 
das  Archiv  einer  Persohn  anvertraut  sehen  werde,  bey  der  wegea 
Verschwîegenheît    und   Trcnc   nicbt  der  geringste  Zweitel   be 
stehen  kann.*^ 

Dièse  Idée   wurde   aber   niebt  durcbgeftihrt,    sondern 
wurde  Ignaz  NovAk  zum  SchloBarchivar  emannt,  weJcber  dt< 
Sichtung  des  Archives  crnstlicb  unternabm   und  im  Jahro  171*3 
ein  alphabetiscbes  «Schloss  Lcitomyscbler  Archivsrepel 
torînm"  verfante,  welelics  dann  um  das  Jabr  1B20  der  pensic 
nierte  Bnchhalter  Johann  Seîdl  vcrvollstaudiglc. 

Sehr  viele  Archivalien  wurden  mit  der  Zeît  wegen  Raum- 
mangei   odcr  aus  anderen  Ursacben   einfach  verniebtet,   wie 
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die  Bemerkung  „zu  kassiren"  in  den  verschiedenen  Inventarien 
and  aaf  alten  zufallig  erhaltenen  Umschlagen  bezeugt.  Ândere 
Archivalien  wnrden  verschleppt,  wie  es  schon  auch  aus  dem 
oben  zitierten  Schreiben  des  Grafen  Christian  von  Waldstein- 
Wartenberg  vom  5.  Januar  1780  zu  ersehen  ist.  Auch  scheint 
es,  daB  die  Besucher  des  Sehlosses  sich  wâhrend  nachfolgender 
Zeit  gelegentlich  verschiedene  AktenstUcke  und  Briefschaften 
zom  Andenken  mitgenommen  haben,  was  auch  daraus  ersicht- 
lich  ist,  daB  das  Museumsarchiv  im  Jahre  1893  aus  dem  Nach- 
lasse  eines  Herrn,  welcher  in  jtingeren  Jahren  im  Ostlichen 
BOhmen  in  politîschen  Diensten  stand,  eine  grôBere  Partie  von 
Archivalien  zum  Geschenke  bekommen  hat,  welche  sich  dann 
als  aus  der  Leitomischler  Registratur  herstammend  erwiesen 
haben.  Und  schlieBlich  wurde,  wie  schon  oben  bemerkt,  die 
ganze  Registratur  mit  dem  SchloBarchive  als  unbequemer  Bal- 
last an  einen  jtidischen  Kaufmann  dem  Gewichte  nach  verkauft, 
von  dem  ich  sie  jedoch  an  Ort  und  Stelle  erwarb  und  nach 
Prag  in  das  Museumsarchiv  tiberftthrte. 

Aus  dem  eben  Angeftihrten  ist  leicht  zu  ersehen,  daB  sich 
jetzt  in  dieser  Registratur  von  der  Korrespondenz  des  Grafen 
Maximilian  von  Trautmannsdorf  nur  ein  sehr  kleiner  Bruchteil 
vorfindet.  Um  nun  wenigstens  einen  Ûberblick  zu  haben,  was 
sich  ailes  hier  ursprtinglich  befand,  ftige  ich  am  Ende  dièses 
Berichtes  als  selbstandige  Beilage  das  Inventar  des  Sekret^lrs 
J.  6.  Lieblein  aus  dem  Jahre  1744,^)  insoweit  es  sich  auf  den 
Grafen  Maximilian  bezieht,  bei. 

Derzeit  aber  befinden  sich  in  der  Leitomischler  Registratur, 
welcbe  jetzt  mit  dem  Archive  des  Muséums  des  Kouigreiches 
BQhmen  vereinigt  ist,  von  der  ganzen  Korrespondenz  des  Grafen 
Maximilian  von  Trautmannsdorf,  aus  welcher  ich  im  Jahre  1898 


*)  Dièses  Inventar  fuhrt  in  seinem  Verzeichnisse  vom  26.  Juni  1780 
der  Revident  Franz  Josef  Glaser  mit  den  Worten  an:  „Ëin  gcbundenes 
Inventarium  tiber  die  alte  Archiv-Schriften  nach  wayland  Iliro  Excellenz 
Herrn  Frantz  Wentzel  Grafen  zu  Trautmannsdorf,  so  sich  in  dcnen  aigonts 
hierzue  gewidmeten  Almem  und  Fachern  beftinden,  wovon  die  Trautmanns- 
dorfiscbe  Familienschriften  in  Anno  1754  an  wayland  Ihro  Excellenz  Herrn 
Frantz  Adam  Grafen  zu  Trautmannsdorf  auf  Gemnischt  abgegeben,  und 
in  diesen  Inventario  nicht  abgeloschet  worden;  mithien  aile  noch  vorhan- 
dene  und  in  der  Verwirrung  befUndIiche  Schriften  neiierlich  zu  fasciculiren 
und  dartiber  ein  neiiefi  Inventarium  zu  verfassen  ist." 
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eine  kleine  Probe  in  den  Sitzungsberichten  der  kôniglichen  bOh- 
mischen  Gesellschaft  der  Wissenschaften  in  Prag  nnter  dem 
Titel  „Drobné  zprâvy  o  Albrechtu  z  ValdStejna  z  let  1626  a2  1633* 
(S^leine  Nachrichten  liber  Âlbrecht  von  Waldstein  ans  den  Jahren 
1626—1633)  verbflFentlicht  habe,  nachfolgende  Sttlcke: 

[.  Ferdinands  II.  13  Briefe  an  den  Grafen  Max. 

Originale: 

1619,  Febr.  19.  Frent  sîch  iiber  das  Besserbefinden  des  Kaisers  Mat- 
thias. 
1629,  Nov.  1.  Ëinladung  zum  ungarischen  Landtage. 
1633,  Dez.  1.  n  n  n 

Kopien, 

die  ans  Anlafi  der  tiberftihrnng  nach  Jemnidtè  im  Jahro  1753  gemacht 

wurden  : 

1622,  Ang.  3.  Ëinladung,  nach  Wien  zu  kommen. 

1624,  Jani  17.  Soll  trachten,  die  Sachsen  zn  gewinnen. 

1638,  Sept.  14.    Das  marianische  Bild  soll  wieder  nach  Altbonzlaa 

kommen. 
1633,  Nov.  1.  Die  Verhandlnngen  mit  dem  dânischen  G^sandten  nicht 

zu  unterbrechen. 
1633,  Nov.  25.  Ërsucht  um  weitere  Bekanntmachung  der  feindlichen 

Bewegungen. 
1633,  Nov.  29.  Ersucht  um  Nachrichten  iiber  den  Herzog  von  Friediand. 

1633,  Dez.  21.  Soll  sofort  nach  Wien  kommen. 

1634,  Nov.  13.  Chiffrierte  Depesche. 

1634,  Nov.  13.  Soll  von  Pima  nach  Empfang  der  sâchsischen  Résolu- 
tion an  das  k.  Iloâager  kommen. 

1634,  Nov.  13.  Wegen  der  Auswecbslung  der  Gamisonen  in  Schlesien 

mit  Sachsen. 

II.  Ferdinands  III.  67  Briefe  an  den  Grafen  Max. 

Originale: 

1635,  Mârz  31.  Ûber  militârische  Kontributionen  und  Friedensverhand- 

lungen. 
1643,  Okt.  5.  Ëinladung  zum  Landtag  nach  Wien. 
1645,  Dez.  12.  Der  Kaiser  lobt  sein  Auftreten  in  MUnster. 

?  Undatiertes  Handbillett:  Uber  den  spanischen  Gesandten. 
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Kopien: 

1633,  Sept.  1.  Beim  Herzog  von  Mecklenburg  eînzaschreiten,  die  kaiser- 
lichen  L&nder  mehr  zu  schonen. 

1634;  Jnni  6.  Cber  den  Waffenstillstand  and  Verliandlungen  mît  Saclisen 
in  Leitmeritz. 

163  7,  Ang.  20.  Instruktion  ftlr  den  zam  Scliloûhauptmann  von  Or&z  er- 
nannten  Grafen. 

1645,  Okt.  26.  Schickt  Kopien  der  anfgefangenen  schwedischen  Briefe. 

1645,  Okt.  27.  Eaiserliche  Resolution  wegen  der  spanisch-franzôsischen 
Traktaten. 

1645,  Okt.  29.  Teilt  mit;  was  andere  kaiserliche  Gesandten  berichtet 
hatten. 

1645;  Okt.  30.  Schickt  ihm  den  von  dem  schwedischen  Gesandten  ans- 
gestellten  ReisepaÛ. 

1645;  Nov.  3.  Klage  auf  die  kurbrandenburgischen  und  trierischen  Ge- 
sandten. 

1645,  Nov.  10.  Wegen  Hessen-Kassel  und  Spanien.  Wegen  Bayem. 
Wegen  Danemark. 

1645;  Nov.  10.  Schickt  Kopien  der  anfgefangenen  Briefe  der  schwedi- 
schen Kônigin. 

1645;  Nov.  17.  Ûber  die  Relationes  der  BevoUm&chtigten  in  Mttnster. 

1645;        „        21.  I»  »,  ï»  ï»  «  n  n 

1645,  Dez.  2.  Ober  die  Verhandlungen  mit  Trier. 
1645;     ,     2.  Cber  den  Kurflirsten  von  Bayem. 

1645;     „     4.  Wegen  der  Insel  Ôsel.   Wegen  der  Festung  Ehi'enbreit- 

stein. 
1645;  Dez.  10.  Wegen  der  Republik  Venedig. 
1645;     „     12.  Wegen  der  Marburgischen  Sukzession. 
1645;     „    21.  Schickt  6000  â.  ftir  den  trierischen  Kanzler. 
1645;     „     26.  Ober  den  pâpstlichen  Gesandten. 
1646;  Jan.  18.  Teilt  ihm  die  Instruktion  ftir  die  Verhandlung  mitSachsen 

mit. 
1646;  Jan.  19.  Teilt  ihm  seinen  Willen  in  zwôlf  Punkten  mit. 

1646,  „    22.  Wegen  der  Herzogin  Cheureuse. 

1646;    n    23.  Lisolas  Eredentialbrief  und  die  Visita  der  schwedischen 

Gesandten  betreffend. 
1646,  Jan.  29.  Wegen  des  Feldmarschalls  Melander;  Feldzeugmeisters 

Felen  und  Grafen  von  Nassau. 
1646;  Jan.  30.  Wegen  des  Grafen  von  Hanau  und  der  hoU&ndischen 

Gesandten. 
1646,  Febr.  2.  Wegen  des  franzôsischen  Armistitii,  des  Gesandten  von 

Bremen  und  des  schwedischen  salvus  conductus. 
1646,  Febr.  11.  Wegen  des  Avokationsschreibens  flir  Usola. 
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1646,  Febr.  13.  Wegen  des  Kurftirsten  von  Bayern. 
1646,     „     16.  Wegen  der  Depntation  za  den  franzôsîschen  Gesandten. 
1646,     „     20.  Wegen  des  Gehaltes  der  kaiserlichen  Gesandten  etc. 
1646,      „     23.  Wegen  des  bayrischen  Kammerprâsidenten  Mendel. 
1646,  Mfirz  6.   Wegen  der  schwedischen  Plenipotenz. 
1646,     „    20.    Scbickt  ihm  die  Plenipotenz. 
1646,  Juli  6.   Wegen  der  kursâchsischen  Gesandten. 
1646,    „   17.  Wegen  der  Meinung  Oxenstirnas. 
1646,  Okt.  20.  Wegen  der  Meinung  der  hollândischen  Gesandten  und 
des  kurmainzischen  Residenten. 

1646,  Nov.  10.  Wegen  des  burgundischen  Generalprokurators. 

1647,  Jan.  4.  Wegen  des  Kurfiirsten  von  Brandenburg. 

1647,    „   21.  Wegen  der  Besetzung  des  Obersthofmeisteramtes. 

1647,    „    22.  Wegen  der  Reise  nach  Osnabriick. 

1647,    „   25.  Wegen  der  schwedischen  Gesandten. 

1647,    „   26.  Wegen  der  kurbayerischen  Gesandten. 

1647,    „   30.  Wegen  des  Obersthofmeisteramtes. 

1647,  Febr.  8.  Wegen  der  Republik  Venedig. 

1647,  „  17.  Wegen  des  Ulmer  armistitii;  schickt  die  Instruktion  fOr 
den  Agenten. 

1647,  Febr.  19.  Wegen  des  kursâchsischen  Gesandten  und  der  geist- 
lichen  StiftgUter. 

1647,  Febr.  22.  Wegen  der  schwedischen  Satisfaktion. 

1647,      „     23.  Wegen  der  Ulmer  Traktaten. 

1647,  Miirz3.  „        „        „ 

1647,     „     8.  „        n        „  „  und  schwedischen  Ver- 

handlungen. 

1647,  Mârz  12.  Wegen  der  pfâlzîschen  Sache  und  des  Stiftes  Minden. 

1647,  „  13.  Wegen  der  Ulmer  Traktaten,  der  hollândischen  Ge- 
sandten und  des  Grafen  Heinn. 

1647,  Mârz  15.  Wegen  der  schwedischen  Gesandten. 

1647,     „     18.  Wegen  des  Kurftirsten  von  Mainz. 

1647,  „  19.  Wegen  des  Reichshofrates  Gebhardt  und  des  franzôsi- 
schen  Gesandten. 

1647,  Mârz  20.  Wegen  des  Grafen  Johann  Adolf  von  Schwarzenberg. 

1647,     „     22.  Wegen  der  kurbayerischen  Partikularhandlung. 

1647,     „     23.       „         „ 

1647,     „     29.  Wegen  des  salzburgischen  Gesandten. 

1649,  Mai  10.  Spendet  ihm  100.000  fl.  und  fragt  nach  seinen  weiteren 
Wiinschen. 
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m.  17  Briefe  ron  andereii  Hitgliedorn  des  Osterreichi- 
schen  Eaiserhauses  an  den  Grafen  Max: 

Erzheraogin  ELarolina  1649,  Ang.  7. 

Klaadia  1635,  Mai  22;   1642,  Mai  10;   1643,  Jan.  27, 
Nov.  22. 
Ërzherzog  Ferdinand  Karl  1646,  Mai  8. 

Leopold  Wilhelm  1642,  April  23;   1643,  Sept.  19;  1646, 
Mai  4,  10,  16,  19,  20,  25,  Sept.  18;  1647,  Juni  2,  14. 

lY.   283  Eonzepte  ron  Brlefen  des  Grafen  Max  aus  den 
Jahren  1635—1650,  darunter: 

an  den  Kaiser  1645,  Okt.  12,  Nov.  1,  5,  13,  19,  20,  21,  22  (4  Stttcke), 
24  (2  St.),  28,  30,  Dez.  5,  17. 

an  den  Kaiser  1646,  Mârz  2  (2  St.),  6  (2  St.),  13  (2  St.),  16,  20,  23, 
30  (7  St.),  April  23,  30,  Sept.  23,  Okt.  2,  5,  9,  12  (2  St.), 
16,  19,  23,  25,  26,  30  (3  St.),  Nov.  2,  9,  16,  23  (2  St.),  27, 
30  (3  St.). 

an  den  Kaiser  1647,  Jan.  1,  4  (3  St.),  8,  10  (2  St.),  14  (2  St.),  17 
(2  St.),  21,  24,  27  (2  St.),  28  (2  St.),  Febr.  17,  18,  25  (3  St.), 
28  (3  St.),  April  1  (2  St.),  4  (2  St.),  8  (6  St.),  11  (3  St.), 
Mai  14  (4  St.),  15,  17  (5  St.),  21  (2  St.),  24  (2  St.),  28,  31, 
Ang.  12. 

an  den  Kaiser  1649,  Aug.  18. 

an  den  Ërzherzog  Ferdinand  Karl  1646,  Nov.  4. 

an  den  Ërzherzog  Leopold  Wilhelm  1646,  Milrz  2,  13,  16,  23,  30, 
Okt.  5,  9,  25,  Nov.  6,  13,  20,  27. 

an  den  Ërzherzog  Leopold  Wilhelm  1647,  Febr.  28,  April  4, 11,  Ang.  23. 

an  die  Erzherzogin  Klaadia  1645,  Okt.  11;  1646,  April  30. 

V.   129  Briefe  ron  Hitgliedern  reglerendcr  Familien 
an  den  Grafen  Max: 

(Bei  manchen  Stticken  befinden  sich  ncben  Beilagcn  aucb  Konzepte  von 

Antworten.) 

Anhalt  .  .  .  Fttrst  August  1640,  Okt.  24;  1641,  Mai  2. 

Fttrst  Christian  1635,  Jan.  24;  1640,  Febr.  10,  Sept.  25; 

1643,  Aug.  23;  1644,  Okt.  13. 
Fflrst  Johann  1647,  Jan.  15. 
Baden  .  .  .  Markgraf  WiUielm  1636,  Dez.  5;  1640,  Mftrz  25;  1643, 
Aug.  24,  p.  Ang.,  Nov.  9;    1644,  Jnli  26;    1645, 
Des.  11. 

IxvUrmlkB.  I.  5 


66 


Schulz. 


Bayera.  .  .  .  Eorftlrst  Mazimîlian  1637,  Aug.  24,  Sept  28;   1640, 
M&rz  28;  1643,  M&rz  14,  Nov.  13;  1647,  Joli  8. 
KnrfUrstin  Maria  Anna  1643,  Nov.  15. 
Brandenburg:    Markgraf  Albrecht  1643,  Juli  21,  Nov.  27. 

Markgraf  Christian  Wilhelm  1637,  Febr.  24;    1688, 
Febr.  27,  Aug.  7;  1643,  Dez.  4. 
Danemark  .  .  Ednig  Christian  IV.  1636,  Sept.  25;   1637,  Mlirz  20; 

1645,  Okt.  29;   1646,  Jan.  26. 
Gonzaga  .  .  .  Ludwig  1646,  Sept.  21;  1647,  Joni  7. 
Hessen.  .  .  .  Landgraf  Friedrich   1637,  Aug.  10;   1639,  April  18; 
1640,  Sept.  7;  1641,  Juni  15;  1644,  Mai  1. 
Landgraf  Georg   1634,  Nov.  27;    1635,  Nov.  3,  27; 
1637,  Okt.  22;  1638,  Aug.  13,  Sept.  3;  1641,  Juni  25, 
Juli  19;  1644,  Juli  22. 
Hohenzollern:   Fttrst  Johann  1637,  Febr.  12. 

Fttrst  Menrad  1641,  April  2;  1642,  Dez.  20. 
Holstein  .  .  .  Herzog  Philipp  Ludwig  1647,  Juni  1,  3,  13,  Juli  11. 

Kôhi Kurftirst  Ferdinand  1646,  April  26,  Mai  8;  1647,  Jan.  5, 

6,  Juni  4,  11. 
Leiningen    .  .  Graf  Heinrich  1647,  Juni  19. 
Liegnitz   .  .  .  Herzog  Georg  Rudolf  1639,  Sept.  12. 
Lothringen.  .  Herzog  Franz  1638,  Febr.  10,  Marz  10;  1643,  Aug.  28; 
1644,  Okt.  8;   1647,  Mai  8,  Sept.  14,  18. 
Herzog  Gaston  1631,  April  1. 

Herzog  Karl  1642,  Jan.  19,  Sept.  21;  1643,  April  20, 
Aug.  15,  20,  21. 
Mainz    ....  KurfUrst  Anselm   1637,  Aug.  5,   12,  Dez.  3;     1638, 
Febr.  24,  27;  1643,  Aug.  10;  1645,  Dez.  6;  1646, 
Mai  12. 
Mecklenburg:    Herzog  Adolf  Friedrich  1641,  Dez.  30. 

Herzogin  Eleonora  Maria  1640,  April  21. 
Mttnsterberg:     Herzog  Heinrich  Wenzel  1635,  Mârz  22. 

Herzogin  Anna  Ursula  1643,  Jan.  1. 
Nassau.  .  .  .  Graf  Johann  Ludwig  1637,  Aug.  4,  9,  13,  15;    1638, 
Juli  23;    1646,  Jan.  22,  23,  April  24,  Mai  6;  1647, 
Febr.  7;  1649,  Jan.  19. 
Graf  Johann  Moritz  1646,  April  14,  23,  Sept.  1. 
Graf  Ludwig  Hemrich  1637,  Juli  25. 
Grâfin  Anna  Amalia  1647,  Mai  31. 
Neapel  ....  Vizekônig  1641,  Dez.  19. 
Oldenburg  .  .  Graf  Anton  Giinter  1646,  Mai  12,  30,  Okt.  31;  1647, 

Jan.  2. 
Ossolin  ....  Herzog  Georg  1639,  Jan.  4;  1643,  Juni  11. 
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Ost-Friesland:  Oraf  Ernest  1643,  M^rz  8. 

Graf  Ernest  Christopli  1635,  April  4. 

Graf  Ulrich  1640,  Sept.  7. 
PfalzgrafbeimRhein:  Philipp  Wilhelm  1638  s.d.,  Febr.  24;  1640  s.  d.; 
1641,  Mai  13,  Okt.  22,  25  ;  1642  s.  d.  ;  1643,  Dez.  13. 

Christian  1640,  Febr.  28. 

Karl  Ludwig  1641,  Mârz  31. 

Wolfgang  Wilhelm  1640,  Sept.  15;  1641,  Mail?;  1645, 
Mârz  19. 
Polen    ....  Kônigin  Câcilia  Renata  1643,  Aug.  9. 
Sachsen    .  .  .  Herzog  Franz  Albrecht  1641,  Sept.  24. 

Herzog  Franz  Julius  s.  d. 

Herzog  Johann  Georg  1638,  Dez.  20;  1646,  Sept.  28. 

Herzog  Julius  Heinrich  1643,  Jan.  2;  1647,  Jan.  3. 

Herzog  Wilhelm  Albrecht  und  Ernst,  Briider  1642,  Juni  5. 
Schwarzburg:    Grafen  Glinter,  Christian  und  Ludwig  1641,  Aug.  11. 

Siena FUrst  Matthias  1648,  Okt.  3. 

Toskana  .  .  .  Ferdinand  II.  1643,  Mai  2. 
Wild-  und  Rheingraf  Otto  1635,  Juli  22. 
Wolffegg  .  .  .  Graf  Heinrich  s.  d. 

Wttrttemberg:  Herzog  Eberhard  1635,  Juli  20,  30,  Okt.  19;    1643, 
Okt.  25,  Dez.  6,  13. 

Herzog  Leopold  Friedrich  und  Georg  1636,  Mârz  1. 

Herzog  Roderich  1646,  Dez.  20. 


TL   37  Briefe  ron  Geistlichen  an  den  Grafen  Max: 

Angsburg    .  .  Bischof  Heinrich  1642,  Dez.  18. 

Bamberg  .  .  .  Bischof  Melchior  1643,  Dez.  18. 

Bossetti  Kardinal  1643,  Aug.  16. 

Bnchaa.  .  .  .  Àbtissin  Eatharina  1618,  Jan.  23. 

Colonna  ELardinal  1649,  Juli  26. 

Deutscher  Ritterorden:  Grofimeister  Johannes  Easpar  1639,  Febr.  28; 

1640,  Aug.  20;  1641,  Okt.  6. 
Franzîskaner:    Proyinzial  Michael  1637,  Sept.  6;    Definitor  Gregorias 

1649,  Dez.  2. 
Fulda    ....  Abt  Hermann  1642,  Febr.  24. 
Gembrich  Peter,  Bischof  und  Kanzler  von  Polen  1641,  Jan.  13. 

Gran Erzbischof  Emerich  Lossi  1639,  April  29;  1642,  Sept.  5. 

Erzbischof  Georg  Lippay  1642,  Nov.  25;  1643,  Juni  16. 
Heictonensis  (?)  episcopus  F.  1647,  Nov.  25. 
Jérusalem    .  .  Fr.  Andréas  Guardian  1638,  Jan.  10. 
Jesniten   .  .  .  Johann  Kreihing  in  Bamberg  1641,  April  15. 

6» 
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Konstanz  .  .  .  Bischof  Johann  1641,  Sept.  16. 

Laibach   .  .  .  Bischof  Reinald  1637,  M&rz  17. 

Lockheim    .  .  Abt  Bernard  1636,  Jan.  26. 

Lllbeck    .  .  .  Bischof  Johann  1647,  April  29. 

Lncca  ....  Galeatto  Rapendi  1640,  Mai  23. 

Malteserorden:  1640,  Mârz  14;  1646,  Junî  4. 

Osnabrttck  .  .  Bischof  Franz  1646,  Mârz  29. 

Prag Eardinal  Harrach  1643;  Eapuzinervikar  F.  Franz  1649, 

Mai  26. 

Rodi Erzbischof  von  —  1641,  Dez.  12. 

Verdun.  .  .  .  Bischof  Franz  1641,  Nov.  3;  1646,  Jan.  20. 

Wien    ....  Kardinal  Khlesl  1629;  Bischof  Philipp  Friedrich  1641, 

Mârz  23;  Prier  von  den  Schotten  1641,  Nov.  28. 
Worms.  .  .  .  Bischof  Georg  Anton  1637,  Mfirz  29. 
Wttrzburg  .  .  Bischof  Franz  1640,  Jan.  31. 


VU.  23  Briefe  ron  Land-  nnd  IleielisstSndcn 
an  den  Grafen  Max: 

Ôsterreich. 

Bôhmen    .  .  .  k.  Statthalter  1626,  Aug.  26. 

Glogau  ....  Herren  und  Ritterschaft  des  Fflrstentums  —     1638, 

Màrz  22. 
Erain    ....  Die  versammelten  Stande  des  Herzogtnms  —    1649, 

Febr.  22. 
Kroatien  u.  Slavonien:    Sâmtliche  StRnde  der  Kônigreiche  —    1643, 

Juni  3;   1644,  April  5. 
Mttnsterberg:    Evangelische  Landstfinde  des  Filrstentums   —    1649, 

Febr.  3. 
ÔsteiTcich  ob  d.  E.:  Die  vier  Landstâude  des  Erzherzogtums  —  1643, 

Jan.  13;  1649,  April  27. 
Schweidnitzund  Jauer:  BUrger  der  augsbnrgischen  Eonfession  aus  zehn 

Stâdten  der  FttrstentUmer  —  1649,  April  16. 
Steyer  ....  Die  lôbl.  Landschaft  des  Herzogtnms — 1649,  Febr.  27, 

April  10. 
Ungam    .  .  .  DiekôniglicheKammer  1642,  Mai  26;  SopronerKomitat 

1650,  Jan.  2. 

Dentsches  Reich. 

Franken  .  .  .  Ritterschaft  «aller  sechs  Orth"  in  —  1639,  Mârz  7. 

Frankfurt    .  .  Reichsst&nde  1635,  Juli  31. 

JUlich  und  Berg:  Deputierte  der  FQrstentttmer  —  1647,  Mai  29. 
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Schwaben    .  .  Reîchsritterschaft  1636^  Junî  25;  1644,  Mârz  19.   Das 

grâfliche  KoUegium  1643,  Juli  11,  17. 
Speîer  ....  Eaiserliches  Kammergericht  zu  —  1647,  Febr.  16. 
Trier    ....  BevoUmâcbtigte  des  Domkapitels  von  —  1647,  Jan.  25. 
Ulm Reichsstande  1635,  Juli  29. 


YIII.   141  Briefe  ron  StSdteu  an  den  Orafeii  Max: 

Aachen  1617,  April  29;  1649,  Mârz  20. 

Biberach  1636,  Juni  20;  1637,  Febr.  7. 

Breisach  1639,  M&rz  7. 

Bremen  1628,  Aug.  5;  1630,  Juni  14;  1634,  Mârz  1;  1636,  Sept.  9. 

Dinkelsbûhl  1647,  April  15. 

Efilingen  1635,  Juli  12,  Okt.  23;  1636,  Juni  7;  1637,  Dez.  23;   1640, 

Juni  10. 
Frankfurt  1635,  Juli  30,  Sept.  29,  Nov.  24;    1638,  Jan.  23;    1641, 

April  20;  1648,  Juli  4. 
Friedberg  1646,  Sept.  6. 
FOrstenfeld  1638,  Mai  13. 

Gemûnd,  Scbwabiscb-  1637,  Mârz  9,  Aug.  21;  1638,  Mai  12. 
Genua  1637,  Aug.  7. 

amundenl637,Mârz3,5;1640,Mârzl3;  1642,Mârzl4;  1644,Jan.30. 
Haigerloch  1635,  Sept.  26. 
Halberstadt  1627,  Mârz  19. 
Halle  1626,  Nov.  20;  1627,  Mârz  5. 
Hamburg  1635,  Mai  28;  1637,  Aug.  8;  1639,  Mai  10;  1640,  Juni  20; 

1642,  Mai  31. 
Heilbronn  1635,  Sept.  23;  1636,  Juni  19,  s.  d.;  1644,  Jan.  27. 
Undau  1637,  Okt.  10;  1644,  Mârz  11. 
Lttbeck  1646,  Mârz  14. 

Magdeburg  1628,  Juli  15;  1647,  Juni  9,  Okt.  5,  17;  1648,  April  17. 
Memmingen  1636,  Mai  29. 
Minden  1646,  April  15. 
Mtlnster  1647,  Sepf.  11;  1649,  Mai  8. 

Nôrdlingen  1636,  Juni  19;  1638,  Okt.  14;  1639,  Mai  15;  1640,Mârz26. 
NOmberg  1635,  Juni  15,  26,  30,  Juli  11,  26,  27,  Okt.  30,  Nov.  17, 

Dez.  1;    1636,  Jan.  16,  April  11,  Mai  4,  Okt.  8,  Nov.  10; 

1637,  Febr.  3,  Mârz  1,  8,  Aug.  19,  Okt.  11,  Dez.  29;  1640, 

Okt.  1,  Dez.  12;  1641,  Jan.  2;  1643,  Sept.  13;  1645,  Febr.  10; 

1647,  Sept.  8,  Okt.  25;  1648,  Jan.  5. 
OsnabrQck  1646,  Mai  26. 
Pilseii  1630,  Juni  20;  1631,  Juni  28. 
Prag  1689,  Sept.  14;  Jndenftlteste  1634. 
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Regensburg  1626,  Febr.  11;  1635,  Juni  15,  Juli  14,  Okt.  19;  1688, 

April  8;  1644,  Nov.  23;  1648,  Juni  6. 
Reutlingen  1635,  Okt.  10. 
Rinteln  (Universitat)  1647,  Febr.  12. 

Rottenburg  a.  d.  Tauber  1635,  Juli  18,  Okt.  1,  22,  s.  d.;  1643,  Mai  16. 
Schweinfurth  1635,  Sept.  12. 
Siena  (deutsche  Nation)  1638,  Febr.  20. 

Strafiburg  1636,  Okt.  8;  1641,  Mai  10,  Juni  11;  1647,  April  19. 
Stuttgart  1636,  Jan.  18. 
Thorn  in  Preuflen  1649,  Juli  27. 
Trier  (Domkapitel)  1643,  Sept.  25. 
Ulm  1628,  Nov.  6;  1631,  Juli  28;  1635,  Juli  5,  Okt.  15,  Dez.  9,  14; 

1636,  Juni  10,  22,  Okt.  10;  1641,  Juni  26;  1648,  Okt.  16. 
Wetzlar  1648,  Okt.  31. 
Weyll  1630,  Juni  24. 
Wien  1633,  Aug.  4. 
Wimpfen  1635,  Sept.  29. 
Winterberg  1629,  Sept.  22. 
Worms  1635,  Juli  23;  1636,  Jan.  6,  Mârz  23,  April  9,  Mai  24;  1638, 

Sept.  1;  1644,  Mai  12;  1646,  Jan.  30. 

JX.   804  Brlefe  ron  Adeligen,  DIpIomaten  nnd  HilitBrs 
an  deii  Grafcn  Max: 


Agricola  Cbristoph  aus  Niimberg 

1643—1650. 
Aissema  de  Lipperode  1636. 
Auersperg,  Graf  1645 — 1649. 
Bamberger  Kaspar  1643. 
Bavans  Peter  1641. 
Berka,  Graf  Hans  Wilhelm  1640. 
Besold  C.  1638. 
Bethlen,  Graf  1637. 
Binago  Anaelm  1643 — 1644. 
Blumenthal  v.,  J.  C.  1646—1647. 
Bolognesi  Ottavio  1637. 
Bootho  Hermann  1648. 
Bournon ville  A.,  v.  1646. 
Brandtin  Dorotbea  1645. 
Breuner  (Preiner)  1635—1645. 
Brisigell  J.  H.  1646. 
Bristow,  Warlofsky  und  Verhaver 

1644. 


Buk  V.  Bukovin  Paul  1633. 
Casteln  Cbristoph  1631 — 1633. 
Collalto,  Grâfin  Bianca  1637. 
Colloredo,    Graf  Rudolf   1634— 

1647. 
Conti  Innozenz  1647. 
Ôembaus  1637. 
Cernin  v.  Cbudenic,  Anna  Elisabeth 

1630. 
Dannweiler  F.*W.  1637. 
Dhaem  Humprecht  1637 — 1647. 
Dietrichstein  1632 — 1647. 
Dohna,  Burggraf  1644. 
Donhof,  polnischer  Palatin  1637. 
Draskovich,  Graf  Johann  1648. 
Druget,  Graf  Johann  1637—1642. 
Duarte  di  Portngallo  1639. 
Eggenberg,  Fiirst  1643—1649. 
Ehrenberg  s.  d. 
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Enckevoert  A.  B.  1642. 
Enriquez,  Don  Frid.  1640. 
Efiterhazy,  Graf  N.  1628—1644. 
Eynon  Qeorg  1635. 
Forgacs^   Graf  Siegm.  und  Adam 

1643—1644. 
Formendin  1644. 
Frangepan  Nik.  1637—1643. 
Frey  Antonio  Altenhonis  s.  d. 
Fritema  Friedrich  1645. 
Fuefi  J.  L.  1642. 
Fngger  Otto  1636—1639. 
Gain  Egon  1648. 
Gallas,  Graf  Hans,  Dorotliea  und 

Matthias  1634—1649. 
G^eleen,  G.  Huyn  de  1636—1644. 
Gerstorf  M.  1642—1648. 
Gildehas  (GiUi  de  Hase)  1641. 
Gleisbach  S.  F.  1628—1641. 
Gdtz  Johann  und  Jobst    1636 — 

1646. 
Greif  V.  Elbenstatt  1645. 
Greifenclan  Alex.  1646 — 1648. 
Grûnthal  Wolf,  v.  1630. 
Hanen,  Graf  Philipp  1635. 
Hatzfeld,  Graf  Melchior  1639— 

1645. 
Hendersone  Th.  1640. 
Herwell  G.  1625. 
Hofkirchen  L.,  v.  1642. 
Hohenlohe  1635. 
Holtzappel,   Graf  Peter   1645— 

1647. 
Huebner  Christ.  1644. 
Hnller  Anselm  1648. 
How  Christian  1633. 
Isenbnrg,  Graf  H.  1630. 
Kaponn  v.  Svojkov  1645. 
Khevenhaller;    Graf   Franz   Chr. 

1628—1649. 
Khlinger  Christoph  1645—1646. 
Kinsk;^,  Graf  1635—1636. 
Kislin,  Gr&fin  Anna  1649. 
KoloTrmty  Graf  1641—1649. 


Konski  Johann  1639—1640. 
Kurz,  Graf,  Reichsvizekanzler  1638 

—1649. 
Kustoâ  V.  ZubH  1649. 
Lagredo  (?)  1648. 
Lamberg,  Graf  Max  1640—1647. 
Leslie  W.  1645-1646. 
Liechtenstein,  Ftirst  1621 — 1646. 
Lisola  Franz   (und  Joh.  Tasselt) 

1640—1645. 
Lobkovic  Ulrich  A.  u.  Ftirst  Wenzel 

1635—1646. 
Lôfler  Jakob;  Kanzler  1635. 
Lôwenstein,  Graf  1635 — 1647. 
Liitzelburg  Peter,  Obrist  1640. 
Manriquez,  Conte  1640. 
Mansfeld,  Graf  Philipp  und  Maria 

1632—1633. 
Manteufel  Eberhard  1637. 
Martinic  J.  B.,  Graf  1627—1645. 
Matta  Paulo  1650. 
Metternich  J.  R.  1630. 
Meurer  Joh.  Christ.  1640. 
Michna,    Graf   von   Waizenhofen 

1632. 
Mmdorf  Hans  Chr.,  v.  1645. 
Montdevergues  H.  D.  1644. 
Montecuccoli,  Graf  1639 — 1650. 
Morel  Michael  1636. 
Myslik  V.  Hyrâov  1646. 
Nadasdy,  Graf  1648. 
Neuenstein  Rudolf,  v.  1640. 
Nothaft  Johann  1642—1645. 
Ogilvy  Georg  1643—1649. 
Ossuna,  Graf  1625. 
Ôttingen,  Graf  Joachim  1635. 
Palfy,  Graf  1638—1641. 
Pappenheim,  Graf  1637—1644. 
Pemstein,   Frebonia    v.    1635  — 

1645. 
Piccolomini  Ott.  1643—1649. 
Pierottino  Pierottini  1640. 
Pirovano  1648. 
Plettenberg,  Graf  1644—1660. 
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Pograny  de  Nemeskurth  s.  d. 
Pollegnino  1641. 
Porzia,  Conte  de  1650. 
Prikelmaier  Joh.,  s.  d. 
Puchheim,  Graf  1634—1649. 
Questenberg  1636—1647. 
Radulia  Anna  (Walacliei)  s.  d. 
Ragersdorf  J.,  V.  1633—1648. 
Raigersperger  Georg  1645. 
Rakoczy:    Georg,   Siegmund,   Su- 

sanna  1640 — 1650. 
Reck  J.,  V.  1618. 
Reinacli  Hans  1638. 
Roose  P.  1641. 
Rosenberg  v.  1647. 
Rothenpach,  Graf  1639. 
Rottal,  Graf  Hans  1648—1649. 
Salamanca,  Don  M.  de  1641. 
Salm,  Graf  J.  1639. 
Saurau,  Graf  Karl  1643. 
Schlick,  Graf  Hendrich  1649. 
Schmidlin  David  1644. 
Schmidt  Joh.  Riid.,  Gesandter  in 

Konstantinopel  1642 — 1649. 
Schônburg,  Graf  J.  1637. 
Schwarzenberg  Georg  L.  und  Peter, 

V.  1628—1638. 
Sieber  Joh.  1639. 
Simonelli  Angelo  1648. 
Sinzendorf,  Graf  August  1628 — 

1630. 
Slawata,    Graf  Wilhelm    1624  — 

1637. 
Souches,  General  1648 — 1649. 
Sparr  Otto  Chr.  1647. 
SpeckhHans  Chr.  1645. 
Sperreuter  Klaus  D.,  v.  1647. 
Spick  Lukas,  Oberst  1647. 
Spiefien  Jost  1646. 
Stahrenberg,  Graf  Heinrich  1646 

—1647. 
Standing  Georg,  v.  1636. 
Sternberg  Franz,  v.  1643. 


Tasselt  Johann  1 645. 
Tattenbach,  Graf  Wilhelm  1639— 

1646. 
Tetzel  V.  Kirchensittenbach  1635. 
Teufel  G.  1638. 
Teufenbach   Rudolf,   v.    1641  — 

1647. 
Thun,  Graf  Hans  Siegm.  1635. 
Tilly,  Graf  1637—1647. 
Tokoly  Stephan  1650. 
Traun  Emst,  v.  1641. 
Trczkin,  Grâfin  Maxmiliana  1634. 
Ullfeldt  Corficio  1647. 
Useppi  Francesco  1642. 
Vaccano  Jacomo  1640. 
Volmar  1646—1649. 
Waldek-Pyrmont  Wolrad  1635— 

1647. 
Walderode  Johann  1645. 
Waldstein:  Albrecht,  Adam,  Fer- 
dinand und  Johanna   1630— 

1647. 
Werth  Johann,  v.  1637—1648. 
Vest  Johann  1639. 
Widemann  Jakob,  Dr.  1640. 
Villone  Joh.  s.  d. 
Wittgenstein,  Graf  Joh.    1636— 

1646. 
Wolf  Anton  1635. 
Wolkenstein,  Graf  Georg  1645 — 

1646. 
Wratislaw  v.   Mitrowicz   1632 — 

1643. 
Vfesovic  Joh.,  v.  1626. 
Wrtby,  Graf  Sezema  v.    1633— 

1641. 
Zahvkdeckf  Wenzel  1645. 
Zeg  V.  Hohenstein  1647. 
Zeger  Heinrich  1643. 
Zrinyi,  Graf  Nikl.  und  Peter  1639 

—1648. 
2erotin  Bart.  und  Johann  D.,   v. 

1638—1641. 
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X.  Famllienkorrespondenz  (102  Stttcke). 

Von  den  55  Briefen  des  Grafen  Max  ans  den  Jahren  1616  —  1649 
sind  die  meisten  an  seine  Schwester  Anna  Maria^  verehelichte  Breunerhi; 
gerîchtet. 

An  den  Grafen  Max  haben  folgende  Mitglieder  des  Hauses  Trant- 
mannsdorf  geschrieben: 

Adam  Maximilian  1640,  Jan.  13;  1641,  Dez.  26. 
Anna  Maria,  verehel.  Breunerin,  1638,  Juli  7,  12, 13,  17,  28,  Aug.  11, 

20,  Sept.  11. 
Ehrenreich  1631,  Aug.  30;   1637,  Juni  22,  Juli  2;    1640,  Mârz  16; 

1641,  Okt.  17,  27;   1642,  April  15;  1644,  Dez.  10;   1647, 

Juli  16,  Aug.  24. 
Georg  Lndwig  1625,  Juli  16. 
Hans  Andréas  1637,  April  30;  1640,  Juli  16;  1641,  Nov.  22;  1642, 

M&rz  28. 
Hans  Friedrich  1634,  Juli  19,  Aug.  31;  1638,  MSrz  2;  1643,  Dez.  26; 

1645,  Febr.  17,  Mai  23;  1649,  Aug.  29. 
Hans  Joachim  1628,  Dez.  26. 
Karl  1642,  Sept.  6. 
Scholastica  Maria  1649,  Dez.  18. 
Siegmund  Friedrich  1627,  Dez.  13;  1628,  Febr.  2,  Okt.  24;  1630, 

Jan.  22,  Sept.  4,  18;  1649,  Dez.  17. 


XI.  Die  den  Grafen  Max  betreffenden  Urknnden  (54  Stttcke). 

1609,  Aug.  17.  Wird  alsTruchseû  entlassen  und  zum  Reichshofrat  mit 
1000  fi.  jâhrlich  emannt  (Cop.  vid.). 

1612,  Jan.  5.  Das  Hofzahlamt  bestâtigt,  dafi  ihm  an  ausstândiger  Be- 
lohnung  2460  fl.  gehoren. 

1612,   Okt.  22.  Besoldung  von  1300  fl.  als  Reichshofrat. 

1614,  Nov.  23.  Adam  von  Tr.  setzt  ihn,  als  seinen  Bruder,  zum  Uni- 

versalerben  ein. 

1615,  Nov.  23.  dto.  dto.     (Cop.  vid.). 

1615,  Dez.  27.  Adam  von  Tr.  an  H.  Max  tlber  sein  Begrâbnis. 

1616,  Juli  5.  Elisabeth  von  Sinzendorf,  geb.  Tr.,  stellt  ihm  eine  Quit- 

tung  Uber  ausgezahlte  900  fl.  aus. 

1618,  Nov.  11.  Abraitung  tlber  das  Heiratsgut  der  Frau  Sophia  von  Tr. 

1619,  Febr.  20.  Vom  Ërzherzog  Ferdinand  ttber  den  NachlaO  des  ver- 

storbenen  Adam  von  Tr. 
1619,    Mai  13.  dto.  dto. 
1623,    April  3.  Verzicht  der  Helena  Maiîa  v.  Prangk,  geb.  Tr.,  zu- 

gonsten  (auch)  des  Grafen  Max. 
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1625 
1626 


Mai  11.  Abraitung  mit  Paul  Palffy. 


Dez.  3.  Bewilligung  znr  Errichtung  eines  Fideikommisses  in 

Bôhmen  (Cop.). 
1628,  Febr.  7.  Eanfskontrakt  liber  die  Herrschaft  Totzenbach  (Gop.). 
1628,   Mârz  7.  An  die  Untertanen  von  Totzenbach  (Cop.). 
1628;       „  25.  Obligation  auf  9000  fl.  Einwilligiing  znm  Verkanfe  der 

Herrschaft  Totzenbach  (Cop.). 
1628,  Aprill6.  §  4  des  Testamentes  des  Grafen  Siegmund  Tr.,  be- 

treffend  den  Grafen  Max  (Cop.). 

1628,  Mai  2.  Ûber  das  kaiserliche  Réservât  des  Rttckkaofes  von 

Totzenbach  (Cop.  vid.). 
1628;     Dez.  1.  Ferdinand  II.  befiehlt  ibni,  sich  an  dem  niederOsterrei- 

chischen  Landtage  zu  beteiligen. 
1629;    Mârz  7.  Kaiserliche  Resolution  liber  schuldige  Belohnnng  von 

3000  fl. 

1629,  April  23.  Quittung  auf  2000  fl.  (Cop.). 

1629,  Aug.  1.  Schuldverschreibung  auf  10.162  fl.  (Cop.). 

1630,  April  17.  Cher  die  Schuld  von     8000  fl.  (Cop.). 
1630,       „     26.       „       „         ,        „     10.000   „ 

1630,    Mai  10.  Zwei  Eonzepte  der  Antwort  auf  den  vorhergehenden 
Brief. 

1630,  „     31.  Ûber  die  Schuld  von  10.000  fl. 

1631,  Aug.  27.  Ûber  Abtretung  einiger  Grtinde  vom  Kloster  Chotëschau 

(Cop.). 
1631,     Okt.  1.  Graf  Karl  Saur  au  wegen  einer  Forderung. 

1631,  Nov.  8.  Quittung  auf  310  fl. 

1632,  nach  Mai  25.  Bittgesuch  an  den  Grafen  ans  Prag. 

1633,  Okt.  12.  Cher  eine  Schuldforderung. 

1636,  Febr.  9.  Bischofs  von  Wien  Fastendispens  ftlr  den  Grafen. 

1637,  Mai  2.  Kopien  von  15  spanischen  Briefen  Uber  eine  Ordens- 

erteilung. 

1638,  Dez.  31.  Arnoldins  von  Clarstein  Relation. 

1639,  Dez.  14.  Ferdinands  III.  Majoratsbestfttigung  (Cop.). 

1640,  Juni  12.  Kopie  eines  Meldebriefes. 

1641,  Febr.  1.  Acta,  den  Kauf  des  Ftirstenbergschen  Hauses  in  Wien 

betreffend. 
1642  — 1643.     Konzepte  von  Akten  Uber  die  Erbschaft  nach  seiner 

Schwester  Anna  Maria  Breunerin. 
1643,      Mai  9.  Ûber  die  Binagosche  Schuld. 
1645,  April  15.  Ein  Bittgesuch  des  J.  C.  Talhammer. 
1645,  Okt.  21.  Kaiserliches  Dekret  fQr  den  Grafen  Hans  Friedrich, 

seinem  Vater  Max  bei  den  Friedensverhandlungen 

in  Mtinster  und  Osnabrilck  beizustehen  (Original  und 

Kopie  desselben). 
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1646^  Mftrz  10.  EaîserlichesDekretandiebrandenburgischenGesandten 
(Kredentialbrief  fllr  den  Grafen  Max). 

1646,  s.  d.  .  .  Bitte  nm  kaiserliche  Erlanbnis  zur  Verheiratung  des 
Grafen  Hans  Friedrich  (Konzept). 

1646,  Nov.  23.  Verzeichnis  dessen,  was  zur  Reise  von  Mttnster  nach 
Wllrzburg  notwendig  ist. 

1647 Ferdinand  III.  liber  die  ausgeliehenen  20.000  fl. 

1648,  Sept.  22.  Kopie  einer  Quittung  auf  990  fl. 

1648,     Dez.  1.  Kopie  einer  Schuldverschreibung  anf  16.000  fl. 

1648,  „     1.  Kopie  eines  Schreibens  wegen  dieser  Schuld. 

1649,  Okt.  16.  Kopie  einer  Schuldverschreibung  auf  10.000  fl. 

1650,  M&rz  31.  Kopie  des  Testamentes  des  Grafen  Max. 

1650 Exequien-Disposition  fUr  den  verstorbenen  Grafen  Max. 

Verschiedene  Quittongen  aus  den  Jahren  1626 — 1650. 

Qoittungen  f&r  gelesene  Seelenmessen  im  Monate  Juni  und  Juli  1650. 


XII.  Verschiedene  amtllche  Aktenstilcke. 

Verschiedene  Rechnungen  aus  den  Jahren  1611  — 1649  (liber 
200  Stilcke),  die  teils  privaten  Charakters  sînd,  teils  auf  das  Amt  des 
obersten  Hofmeisters  sich  beziehen.  Darunter  befinden  sich  auch  aus 
dem  Jahre  1642:  ^Verzeichnus  derjenigen  hohen  und  niederen  Standts 
Persohnen,  Frauenzimber,  Expeditîonen,  Officieren  und  Parteyen,  welche 
mit  beeder  rôm.  kay.  Mayt.  von  Wien  nacher  Molckh  abraisen  werden**, 
,Verzeîchnu8  aller  derjenigen  Herren,  Officier  und  Ilofgesindt,  weliche 
anjetzo  aus  dem  khay.  Hofkheller  gespeist  werden"  usw. 

Andere  Aktenstticke  beziehen  sich  auf  die  osterreichischen  Lânder, 
daninter  30  Stflcke  dber  die  Schloûhauptmannschaft  von  Griiz  ans  den 
Jahren  1637—1647. 

Die  das  Deutsche  Reich  betreffenden  Aktenstticke,  Kopien  und 
Aosztige  aus  den  Jahren  1627 — 16 50  (158  Stticke)  waren  teilweise  Bei- 
lagen  zn  verschîedenen  Briefen. 

Die  Eorrespondenz  des  Grafen  Maximilian  von  Traat- 
mannsdorf,  insoweit  sic  sich  in  der  Leitomischler  Schlofi- 
registratnr  bis  anf  onsere  Tage  erhalten  bat,  betragt  nach  dem 
AngefUhrten,  die  vielen  Beilagen  nicht  mitgerechnet,  etwa 
2150  Stttcke. 
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Beilage. 

J.  G.  LIebleins  im  Jahre  1744  „Algentlich  rerfasstes  In- 

Tentariiim  ilbor  die  In  dem  hochgrSfllcIi  Traatmanns- 

dorflschen    Herrschaft  Leitomischler   Arehlrlo    befOnd- 

llche  wlchtige  Schrlfften^^. 

1.  Pâpstlicbe  Correspondenz.  Drey  pîlpstliche  Bnllen^  benandtlich 
zwey  von  Urbano  VIII^*^  und  Innocentio  X<»  an  Grafen  Maximilian  von 
Trauttmannsdorf  gehôrig;  mehr  die  4*®  pilpstlicbe  BuUa  Pauli  V**  an 
Ibro  Mayt.  Konigin  zu  Bobeimb  und  Dngam  als  selbige  zur  Kaysserin 
erwHblet  worden.  Item  ein  pâpstlicbes  Brève  oder  Ërlaubnuss  verbottene 
Bilcber  lessen  zu  kônnen^  nebst  einigen  geistlicben  Filiantzien^  dann 
einer  Nebenlaag  circa  animam  comitis  Maximiliani.^) 

2.  Kaysserlicbe  Correspondenz  Ferdinand!  II*^*  et  III*"  in  drey 
Hundertb  funftzig  fUnff  Stucken  bestehend  als: 

1.  Ad  instantiam  des  Konîgs  von  Poblen  die  Inssel  Wesel  betreffend. 

2.  Die  Anscbaffung  100.000  fr.  nebst  den  Geldem,  so  von  Wirttenberg 

anstatt  Netistadt  zu  erwartten  waren. 

3.  Den  Cbur-Trierischen  Cantzler  Anetbauen,  item  die  Evacuation  der 

Stadt  Cbam  betreffend. 

4.  Die  Protestation  des  pâpstlicben  Nuntii  contra  amnestiam  belangend. 

5.  Das  Punctum  visîtarum  respectu  des  pUpstlicbcn  und  venetianischen 

HofS;  item  die  Intention  in  puucto  satiufactionis  der  Oron  an 
Cbur-BayeiTi  gericbt,  betreffend. 

6.  Marburgiscbe  Successionssacb. 

7.  Wegen  der  venetianischen  Saltzsteygerung. 

8.  Die  VerUnderung  des  Commendanten  auf  Ehrenbreittstein  betreffend. 

9.  Die  scbwediscbe  Replicam  betreffend. 

10.  Die  Communication  deren  Relationen  deren  gevollmâchtigten  kayser- 

licben  Gesandten  zu  MUnster. 

11.  Den  bayeriscben  Wanckmuth  (sic)  betreffend. 

12.  Intercepirte  scbwediscbe  Scliriefften  betreffend. 

13.  Kayserliche  Antwortb  auf  die  Relation  sub  dato  Ilôchst  den  13.  No- 

vembris. 


*)  Nach  dem  Ropertoriiim  des  Archivars  J.  Novak  war  dicsc  Ncben- 
lag  circa  animam:  „Der  Scele  des  weilaiid  II.  Grafen  Max  zu  Trauttmanns- 
dorf ErlOsung  aus  dem  Fegefeuer.  Schreiben  eines  Geistlicben  de  dato 
Judenburg  22.  Aiig.  1650.**  Unter  den  Filianzen  war  auch  eine  ^Geistliche 
Burfeldische  Filianz  fUr  H.  Max  Grafen  zu  Trauttmannsdorf.  Kôlln  am 
Rhein  in  Jânner  1629**. 
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14.  Wegen  den  Hesslcasselischen  und  Prachantzinischen  Gesandten. 

1 5.  Die  Abforderung  des  Plettenbergs  nacher  Munster  betrefifend. 

16.  Die  Chur-Brandeburgische  und  Chur-Trierische  Gesandtschaft  be- 

trefifend. 

17.  Ëtlicher  Ftirsten  und  St&nde  Admission  zur  Session  und  Stim  be- 

trefifend. 

18.  Die  Deschifration  deren  intercepirten  scbwediscben  Schreiben. 

19.  In  puncto  armistitii. 

20.  Wegen  Saltzburg  in  puncto  octavi  electoris. 

21.  Des  spanischen  Potbschafters  Guttacbten  liber  die  bayerische  parti- 

cular  Wafifenstillstandtshandlung. 

22.  Wegen  des  Graflfen  von  Schwartzenbergs  GUtter. 

23.  In  puncto  der  bayerischen  Particular-Handlung. 

24.  Ghur  Mayntz  und  Bergstrassen  betrefifend. 

25.  In  puncto  der  denen  scbwediscben  Gesandten  zugestellten  und  denen 

Protestirenden  von  letzteren  communicirten  Gravaminum. 

26.  Armistitium  betrefifend. 

27.  Graf  Hennigen  betrefifend. 

28.  Den  bollândiscben  Gesandten  von  Matbenes  betrefifend. 

29.  Die  pfaltziscbe  Adbaesion  in  puncto  gravaminum  und  das  Stiefi^; 

Mttnden  betrefifend. 

30.  Ein  mit  ZiefiTem  gescbriebener  kays.  Handtbrief. 

31.  Das  Instrumentum  satisfactionis  svedicaî  belangend. 
32  et  33.  Das  pnnctum  armistitii. 

34.  Idem. 

35.  Die  Grafschaft  Glatz  betrefifend. 

36.  Kaysserlicbe  Citatoria  nacber  Wienn. 

37.  Beschreibung  auf  den  5sterreicbiscben  Landtag.  Item  ein  Schreiben 

den  Groâmeister  betrefifend. 

38.  Die  Abordnnng  des  Obermtintzmeisters  in  Bôheimb  nacher  Chur 

Sachsen  betrefifend. 

39.  Des  Graf  Gratzens  Gnadt  und  hôchster  Repressalien  betrefifend. 

40.  Die  Herzogin  Ghereusse  betrefifend. 

41.  Den  vollbrachten  ungarischen  Landtag  betrefifend. 

42.  Wegen  des  Lisola  und  den  scbwediscben  Gesandten  gegebener  Ër- 

kl&ning. 

43.  Den  Grafen  Schehi  betrefifend. 

44.  Die  schwedische  Replicam  und  den  ttbrigen  Modum  tractandi  be- 

trefifend. 

45.  Den  Milander  und  Vcheln  betrefifend. 

46.  Det  kays.  Gesandten  Députât  betrefifend. 

47.  Die  Gkafen  v<m  Hannau  wieder  Chur  Maintz  betrefifend. 

48.  Des  Bischofs  zn  Osnabrackh,  des  Holtzapfels  Commando  zu  ttber- 
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49.  Die  hollândische  Curialia  betreffend. 

50.  Trieriflche  Sachen  betrefifend. 

51.  Die  salvos  conductus  betrefifend. 

52.  Wegen  der  Stadt  Bremen. 

53.  £in  mit  Ziefifern  geschriebener  Brief. 

54.  Die  Auswecbsslnng  deren  sacbsischen  Gramisonen  in  Scblessien  be- 

trefifend. 

55.  Die  sachsische  Gesandsebaft  betrefifend. 

56.  Citation  nacber  Wienn. 

57.  DieVerunebi'ung  des  Matter  Gottes-Bild  zn  Alt-Buntzlan  und  dessen 

Restitution  ad  locnm  onde  beti*efifend. 

58.  Die  dânische  Friedenstractatens-Continuation  betrefifend. 

59.  Den  bôbmischen  Ëinfall  betrefifend. 

60.  Bayem  betrefifend. 

61.  Idem. 

62.  Des  Lisola  A  vocation  betrefifend. 

63.  Die  Evacuation  des  Pass  Ham  betrefifend. 

64.  Récépissé  wegen  Chur  Bayem. 

65.  Chur  Bayerische  Handlnng  und  Auswechsslung  der  spanischen  Be- 

satzung  auf  dem  Schloss  Hammerstein  betrefifend. 

66.  Schânbeckischen  Vertrag  betrefifend. 

67.  Der  Gesandten  Députât  betrefifend. 

68.  Die  Conferenz  mit  dem  bayeriscben  Residenten  Mantl  betrefifend. 

69.  Brandenburg  betrefifend. 

70.  Scbweden  und  (/bur  Pfaltz  in  puncto  satisfactionis  betrefifend. 

71.  In  puncto  des  Oberstbofmeistersambts  und  dessen  Verwaltung  be- 

trefifend. 

72.  Die  Reyss  nacber  Osnabruckb  und  Facilitirung  deren  Negotiationum 

betrefifend. 

73.  Cbur  Bayerische  particular  Accomodations-Tractaten. 

74.  Mehrmahlen  die  Verwaltung  des  Obersthofmeisterambts  betrefifend. 

75.  Die  geistlicbe  Stiefift  und  GUtter  betrefifend. 

76.  Den  tUrkischen  Krieg  betrefifend. 

77.  Armistitium  betrefifend. 

78.  Die  gesuchte  Expectanz  auf  die  Ertz-  und  StieflFter,  welche  Chur 

Brandeburg  gelassen  werden  sollen,   von  Chur  Sachsen  be- 
trefifend. 

79.  Frantzôsische  Interposition  in  puncto  satisfactionis  svevicœ  et  Hessen- 

Cassl  betrefifend. 

80.  Des  Gebhardts  Deputation  nacher  Ulm. 

81.  Communication  deren  Actorum;  was  der  pohliscbe  Résident  ge- 

schrieben. 

82.  Das  niederlândische  Guvemament  betrefifend. 

83.  Die  Vchlenische  und  Anbaltiscbe  Salvaquardien  betrefifend. 
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84.  Unterschîedliche  Puncta  betreffend. 

85.  Die  nene  schwedische  Vollmaclit  betreffend. 

86.  Wegen  des  Obrîsten  Anmann  und  Communication  des  Holtzapfels 

betreffend.   Item  die  Instruction  ftir  die  gesambte  Gesandten 
in  puncto  satisfactionis. 

87.  Die  Conferenz  mit  D.  Mante  in  puncto  gravaminum. 

88.  ChurfÛrsten  zu  Trier  Attentata  wieder  den  Abt  zu  S.  Maximin. 

89.  Die  vemeilerte  schwedische  Plenipotenz  und  den  von  denen  braun- 

schweigischen  Abgeordneten  geflihrten  Diseurs  betreffend. 

90.  Der  kays.  Gesandten  Députât  von  den  Oltenburgischen  und  LUbe- 

kischen  Geldem  betreffend. 

91.  Communication  dessen^  was  in  denen  des  Feldtmarschall  Holtz- 

apfels Carico  anhanglichen  Sachen  vorgehe. 

92.  Cnlmbachische  Klag  wieder  die  Chur-bayerische  Einquartirung. 

93.  Die  Bekleitung  deren  Portugaleschisen  (sic)  und  das  Chur-bayerische 

Schreiben  betreffend. 

94.  Die  Zeit,  Orth  und  Vergleichung  eines  Reichstags  betreffend. 

95.  Die  Auswechsslung  der  Guamison  auf  dem  Schloss  Hammerstein 

betreffend. 

96.  Lisola  betreffend. 

97.  Das  monathliche  Députât  und  den  Vchelm  betreffend. 

98.  Die  Evacuation  der  Stadt  Ham  betreffend. 

99.  Die  Expromissions-Plenipotenz  deren  Hollàndern  betreffend. 

100.  Communication  Relationis  des  Miintzmeisters  Adam  Poppels  be- 

treffend. 

101.  Die  Praesidirung  der  Stadt  Magdeburg  betreffend. 

102.  Communication  desseu;  was  der  Mûntzmeister  Adam  Poppel  von 

Lobkowitz  geschrieben. 

103.  Chur-bayerische  Errinnerung  dem  Frieden,  item  dem  Printz  von 

Crânien  betreffend. 

104.  Die  Expromissions-Plenipotenz  cum  omissione  verborum:  fidelibus 

dUectis  betreffend. 

105.  Die  Verânderung  des  kays.  Pothschafters  zu  Venedig  betreffend. 

106.  Chur  Bayem  in  puncto  satisfactionis  gallicae. 

107.  Bayerischen  Regress  wegen  ô  procento  an  den  Landt  ob  der  Enss. 

Item  Récépissé  wegen  der  Communication  des  bayerischen 
Schreibens. 

108.  Weithere  Relation  des  Miintzmeisters  in  Bôhmen  betreffend. 

109.  In  puncto  gravaminum. 

110.  Commendanten  zu  Lindau  betreffend. 

111.  Den  Chnrf&rsten  zu  Trier  und  die  angenohmene  frantzôsische  Pro- 

tection betreffend. 

112.  Unterschiedliche  Puncta  betreffend. 
118.  Wegen  des  ongariachen  Friedena. 
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114.  Diseurs  mit  den  Anjux  wegen  Pfilipsbiirg. 

115.  Die  Contentirung  der  Soldatesca  betrefifend. 

116.  Ëlss  nnd  Plettenberg  betreffend. 

117.  Chur  Trierische  Coadjutori-Sach  betreffend. 

118.  Ober  die  mit  dem  Avoux  (sic)  gehaltene  Conferenz,  N.  B.  Die  hierin 

angezogene  3  original  konigl.  frantzôsische  Schreiben  seyn  Ihro 
May.  zurackgeschicket  worden. 

119.  Fflr  ChurBayem  eingewendete  Recommendation  an  Ihro  pSlpstliche 

Heyligkeit. 

120.  Ochssenstimisclie  Diseurs  betreffend. 

121.  Die  Communication  des  Ohurbayerisclien  Schreibens  die  Friedens- 

tractaten  nicht  auszusetzen.    Item  ein  Dehortatorinm  an  die 
Protestanten. 

122.  Die  mit  Chur  Bayern  und  deren  Spanischen  angestellte  Conferenz 

betreffend. 

123.  In  simili. 

124.  Wegen  Empfang  der  Recommendation  an  die  pâpstliche  Heyligkeit. 

Item  die  Handlung  mit  Spanien  und  Holland  betreffend. 

125.  Deren  kaysserlichen  Gesandte  Députât  betreffend. 

126.  Die  Contentirung  der  Soldatesca  betreffend. 

127.  Wegen  des  duplicis  voti  fUr  den  Kônig  in  Bohmen. 

128.  Die  mit  Chur  Bayern  angestellte  Conferenz  betreffend. 

129.  Des  Mantels  Anbringen  und  was  sonsten  bey  Chur  Bayern  zn  ver- 

richten  ist;  betreffend. 

130.  Revocatoria  zu  dem  kays.  Hoff. 

131.  In  puncto  gravaminum. 

132.  Die  Zieglische  und  Kromberigische  Ërben,  dann  die  bôhmische 

Emigranten  betreffend. 

133.  Avocatoria  des  Lisola. 

134.  Die  Communication  des  Churbayerischen  Schreibens. 

135.  Chur  Trier  und  Lothring  betreffend. 

136.  Reichersberger  und  die  bey  der  Stadt  Ltlbeck  angewendte  1000  Rth. 

betreffend. 

137.  Chur  Maintz  betreffend. 

138.  Oldenburgische  Salvaquard  betreffend. 

139.  Bischof  von  Speyer  und  den  frantzôsischen  Bau  betreffend. 

140.  In  puncto  der  sachsischen  Ablegation  und  die  LUbecklsche  1000  Rth. 

betreffend. 

141.  Zwey  kays.  Récépissé. 

142.  Bremen  betreffend. 

143.  Chur  Bayern  betreffend. 

144.  Des  Hertzogen  von  Lothringen  anerbothene  Kriegshilff  betreffend. 

145.  Mehrere  Geldeinschickung  betreffend. 

146.  Des  Fiscals  Besoldung  bey  dem  kays.  Cammergericht  betreffend. 
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147.  Mantels  Anbringen  und  dessen  weithere  Verrichtuog  Bayera  be- 

treffènd. 

148.  Bedencken  wieder  das  Armistitium. 

149.  Pohlische  Werbung  betreffend. 

150.  Eine  Beylaag;  welche  zn  den  aigenliândigen  Schreiben  Ihro  May. 

vom  2.  Octob.  1646  gehôrig. 

151.  Trierische  Capitulares  und  Reichshofratbpraesidenten  betreffend. 

152.  DievonBremendemGrafMaximilianverehrte  1000 Duc.  betreffend. 

153.  Dem  Fr.  Aurelium  de  Terzii  wegen  einen  vacirenden  Bisstbum  be- 

treffend. 

154.  Was  wegen  desGrafMaxmilian  Abreyss  die  boUtodiscbe  Gesandten 

diflcuriret. 

155.  Die  bey  Cbur  Maintz  versetzte  Kleinodien  betreffend. 

156.  Die  ans  Franckreich  und  Schweden  eingetroffene  propositîones 

pacîs  betreffend. 

157.  Die  von  denen  tretien  Reichsrâthen  per  deputationem  veranlaste 

Proposition;  um  des  Graf  Maximilian  Abreyss  einzustelleU;  be- 
treffend. 

158.  Ein  kays.  Ziefferbrief. 

159.  Bericht  von  verschiedenen  guten  Progressen. 

160.  Die  Eroberung  von  Wiirtzburg  in  Gegenwart  Ferdinandi  III*"  selb- 

sten  betreffend. 

161.  Kays.  Récépissé. 

162.  Eine  frantzôsische  Déclaration  betreffend. 

163.  Die  schlessische  FiirstenthUmer^  dass  solche  von  Freystellung  der 

Religion  ausgezohen  worden^  betreffend. 

164.  Ilessen-Darmstatt;  dann  das  ktinftigbin  particulariter  solle  tractiret 

werden,  betreffend. 

165.  Den  Particular-Stillstandt  und  Einfall  in  Sacbssen  betreffend. 

166.  Ein  Ziefferbrief. 

167.  In  simili. 

168.  Ingleicben. 

169.  Idem. 

170.  Die  Eîroberung  der  Stadt  Regenspurg  betreffend. 

171.  Ziefferbrief. 

172.  Mebrmalen  die  Stadt  Regenspurg  betreffend. 

173.  Idem. 

174.  Die  dannemarckische  Ansucbung  wegen  eines  sicheren  Geleits  fUr 

die  Chnrsachssiscbe  Printzessin^  dann  die  suspensionem  armo- 
rom  in  particulari  betreffend. 

175.  Aigenhândige  kays.  Zuschrieft  den  churbayeriscben  Einfall  in  Bôh- 

men  betreffend. 

176.  Mehr  aîgenhftndige  Nachricbt  Ferdinandi  III*^^  alss  selbter  den 

Waymor,  Hex  nnd  Creôtz  gescblagen. 

AnUfiJitn.  L  6 
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177.  Die  Eînrnckung  des  Panniers  in  Bôhmen  und  Anfall  aof  Lentmerits 

betreffend. 

178.  Einen  von  Ohur  Sachssen  vorgeschlagen  WafifenstiUstand  betreffend. 

179.  Die  Ûberlassang  Laussnitz  betreffend. 

180.  Das  Guttachten  wegen  Laussnitz  betreffend. 

181.  Die  suspensionem  armorum  and  einige  gute  Zeîtung  betreffend; 

aigenbandig. 

182.  Die  sachssîsche  gute  Offei*ten  betreffend;  aigenbândlg. 

183.  Die  Verabsebickung  des  Graf  Maximilian  nacber  Leutmeritz  zam 

Friedenstractaten  betreffend. 

184.  Religionssachen  und  die  Toleranz  sub  una  et  utraque  betreffend. 

185.  Die  laussnitzische  Religionssachen  betreffend. 

186.  Aigenhiindige  Instruction  und  Mittl^  wie  Sachssen  zu  gewînnen  und 

auf  kays.  Seithen  zu  bringen. 

187.  Aigenhândîges  Zuschreiben^  die  Aliénation  von  Laussnitz  und  Mangl 

des  Proviants  betreffend. 

188.  Die  Uble  Conduit  des  Feldtmarschalls  Spaar  betreffend. 

189.  Meklburg  ratione  religionis  betreffend. 

190.  Die  Abforderung  deren  Relationen  ûber  die  Consultationes  be- 

treffend. 

191.  Die  Pohlheimbische  Fideijussion  betreffend. 

192.  Chur  Maintz  begehret  schleunige  Rettung. 

193.  Die  Altringische  und  den  Anmarsch  der  spanischen  Armée  be- 

treffend. 

194.  Die  Tractaten  mit  dem  Arnheim  und  Chur  Sachssen  betreffend. 

195.  Kays.  Citatoria  nacher  Wienn. 

196.  Kays.  Schreiben  die  Acta  zwischen  Chur  Brandenburg  und  Pfaltz 

Neuburg  betreffend. 

197.  Die  E.  anerbothene  Hertzogs  Cari  zu  Lothring  Assistenz,  des  vene- 

tiauischen  Pothschafters  wegen  mehrerer  Correspondenz  und 
Zrugische  Erben  betreffend. 

198.  Kays.  Schreiben  ratione  armistitii. 

199.  Mehr  ratione  des  bevorstehenden  armistitii. 

200.  Weegen  Jâgemdorff  Ansprtiche. 

201.  Ratione  salvii  tiber  die  Commenthury  Wildenburg. 

202.  Die  versetzte  Kleinodien  betreffend. 

203.  Anbefohlene  Comportation  zwischen  Octavian  Khinsky  und  WilheUn 

Trzka. 

204.  Instruction  filr  den  Marquis  de  Grana  nacher  Spanien. 

205.  Kays.  Ausschreiben  zum  Landtag. 

206.  Chur  Sachssen  betreffend. 

207.  Die  dem  Graf  Gotz  zum  Recompens  assignirte  10000  fr.  betreffend. 

208.  Ochsenstirnische  Proposîtiones  in  puncto  amnestisB,  satisfactioDis 

et  gravaminum. 
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209.  Den  Herrn  von  ËIss  betreffend. 

210.  Den  Plettenberg  betreffend. 

211.  Von  Chur  Bayern  gethanes  Schreiben  betreflfend. 

212.  Superioritat  tiber  Ëlssas  betreffend. 

213.  Die  Transmission  deren  Diplomatum  vor  den  hollândischen  Ge- 

sandten. 

214.  Den  spanischen  Gesandten  Pruin  betreffend. 

215.  Den  Titulum  des  kays.  Residentis  ftir  den  venetischen  Potschafter 

betreflfend. 

216.  Kays.  Handbrief  cum  communicatione  relationis  des  von  Greiflfen- 

klau  residentis  ad  Portam  Ottomannicam. 

217.  Kays.  Schreiben  cum  communicatione  des  Churbayerischen  Schrei- 

ben die  Vestung  Breysach  betreflfend. 

218.  Den  Prinz  von  Oranien  und  Khunitz  betreflfend. 

219.  Schweitzer  Abschickung  nacher  MUnster  betreflfend. 

220.  Wegen  der  Stadt  Bremen. 

221.  Communication  dessen^  was  dem  Marquis  de  Grana  nacher  Spanien 

anbefohlen  worden. 

222.  E^ys.  Récépissé. 

223.  Des  Deros  bey  dem  Ragoczi  Verrichtung  betreflfend. 

224.  Liebenstein  und  Neuberg  betreflfend. 

225.  Ober-  und  Unter-Elssas  betreflfend. 

226.  Kays.  Récépissé. 

227.  Stadt  Kôlnische  Beschwerden  contra  doctorem  Ostermann  nebst 

anderen  Punctis  betreflfend. 

228.  Breysach  Neuburg  am  Rhein  Stimm  und  Session  betreflfend. 

229.  Die  zu  Staflfelstein  gehaltene  Conferenz  betreflfend. 

230.  Des  Mantuauischen  Gesandten  Tractament  betreflfend. 

231.  Communicatio  relationis  des  Poppels  von  LobkowitZ;  Gesandten 

bey  Chur  Sachssen. 

232.  Wegen  des  Mantuanischen  Abgesandtens. 

233.  Das  Tractament  vor  diesen  Gesandten  betreflfend. 

234.  Hertzogs  von  Lothringen  Resolution  wegen  der  Herrschaft  Wittingau. 

235.  Wegen  den  Ghursachsischen  Gesandten  in  puncto  votorum. 

236.  Die  Illichische  Successionsstreitt  betreflfend. 

237.  Den  ungarischen  Landtag  betreflfend. 

238.  Des  Kônigs  in  Schweden  und  Ftlrsten  in  Siebenbttrgen  Bethlen 

Gabor  vorgegangene  Handlung  betreflfend. 

239.  Breysach  betreflfend. 

240.  Communication  Churbayerischen  Schreibens. 

241.  Die  Evacuation  der  Stadt  Ham  betreflfend. 
342.  Ochaenatims  Reyss  nach  Mllnster  betreflfend. 

243.  Frantzôsische  Strittigkeithen  zwischen  Chur  Mayntz  der  Visiten 
lialber  betreflfend. 
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244.  Mehr  mtioue  visitanim  Sebweden  betreffend. 

245.  Ohëlln  contra  Ostermann  betreffend. 

246.  In  puncto  satisfactionis  respectu  Franckreich  wegen  EIbass  uiid 

Breyeaeh. 

247.  Wegen  des  Zohlâ  zu  Hammerstein. 

i'48.  Communication  relatîonÎ3  Lobkovjciana^  als  (Tesandten  bey  Chur 

Sachssen. 
249.  Den  Pîettenberg  betreffend. 
250<  Breysachs  sessionem  et  votum  betreffend  in  Ëlsass. 
25  L  In  puncto  gatiâfactionis  Svedicie. 

252.  Die  zwiscben  Chur  Sachsaen  und  Sehweden  Anstandtabandlung  be- 

treffend. 

253.  Dea  Poppel  von  Lobkowitz  Verricbtnng  in  vorgeweeter  Stillstandts- 

bandlung  zwiscben  Obur  Sachssen  tind  Sehweden  betreffend. 

254.  Stadt  Colin  ratione  Ostermann. 

255.  Chur  Tnerisches  neu  erricbteu  wolïendes  Citadell  betreffend, 

256.  Kays.  Récépissé. 

257.  Communication  Chnrbayeriseber  Déclaration  iiber  die  gebaltene 

Confère n2  mit  cîem  Ertzhertzog". 

258.  Communication  der  Greifenklauiacben  Relation  respectu  der  Otto- 

mannist'hen  Plorten. 

269.  Bremen  und  Osnabruck  betreffend. 

260.  Wegen  Abachieknng  einer  Gesandtschaft  zu  dem  Ërtzhertzog  Léo- 

pold  Wilhelm. 

261.  Insti'Ut'tion  ï'ûr  den  Montecuculi,  waa  er  bey  dem  ErtzhertzoL'"cn  vor- 

zubringeo  bat. 

262.  Dieseitber A.l  G 1 8 in Ivêicbsboffratb ergangeneSentenzien belreilend. 
2  6  3 .  Chnrbay erigcbe  Entscbl  UsKungB-Communication. 

264.  Unterscbiedlicbe  Pitncta  betreffend. 

265.  Communication  deasen,  wae  bey  der  Ottomanniscben  Pforten  vor- 

gegangen* 
266*  Cbnrsacbssiiseben  General waffenstiliatnndt  betreffend. 

267.  Die  bey  Nordling:  A.  lGâ4  erfochteue  Victori  betreffend. 

268.  Sacbsaen  und  die  Festhaltung  eines  guten  Vemehmena  mît  dem 

Ttlrcken  betreffend. 
269*  Suspeusionem  armorum  regpectu  Saehasen  betreffend. 

270.  Communication  Charbayeriacher  Zuachrieft, 

271.  Den  Hagoczy  betreffend. 

272.  Chur  Mayntziscben  Cantzler  Reigersberg  betreffend. 

273.  Dea  Prinz  E<iviird  betreffend. 

274.  Kays.  Befebl  die  Bubsistems  în  Teinitz  zu  continuiren. 
276.  Prônants  Liefrungen  betreffend. 

276.  Frantz  Julius,  flertzog  von  SuclisDeiii  versicherter  Congreôs  nacU 
Leitmerîtz. 
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277.  [Fehlt;  îst  ttbersprungen.] 

278.  Venetianîsche  Ërrinernng  zwischen  denen  spaniscben  Gesandten 

betreffend. 

279.  In  puncto  duplicis  voti  fîir  Bôhmen. 

280 — 355.  280.  Die  Commission  nach  Miinster  und  Osnabruckh  be- 
treffend, aigenhândig.  Von  281  bies  353  lauter  aigenhândig  ge- 
schriebene  kays.  Ferdinandâiscbe  vertretiliche  Brieffe  nebst 
2  Stacken  Leopoldîniscben^  74  Stiick. 

3.  1.  Brief  von  der  Kaysserin  Eleonora  an  ihren  Sohn  Kaysser 
Ferdinandum  III**^"*. 

2.  Von  Kaysser  Ferdinando  an  die  Kônigin  von  Spanien  wegen  bevor- 

stehenden  allerbôchstenBeylaager  mit  der Ertzhertzogin Claudia. 

3.  Ein  Brieff  von  der  Kaysserin  Eleonora. 

4.  Ein  Brieff  von  Ferdinando  II^°  ad  Ferdinandum  III*>«n»  wegen  der  in 

Regensburg  haltender  Zusammenkunft. 

5.  Von  dem  Ertzliertzog  Ferdinand  Cai-l  an  den  Grafen  Maximilian  in 

puncto  dispensationis  den  Bischofen  zu  Trient  betreffend. 

6.  Mehrmahlen  in  simili. 

7.  Von  der  zu  Ungam,  Bôheimb  kônigl.  May.  Maria. 

8.  Literae  gratulatorise  ob  conclusam  paeem  ab  imperatorO;  impératrice 

et  archiduce  Leopoldo  Wilhelmo. 

9.  Drey  Stuckh  Brieff  von  Ihro  kays.  May.  Eleonora. 

10.  Acta  dotalia  Ferdinandi  II.  cum  impératrice  Eleonora  Mantuana. 

4.  DreyStuckh  von  Ertzhertzog  Cari  von  Oesterreich.  Item  2  Stuckh 
von  Ferdinand  Cari.  Item  1  Stuckh  von  Kônig  zu  Bôhmen  Ertzhertzog 
Ferdinand.  Item  2  Stuckh  von  der  Carolina,  Ertzhertzogin  in  Oesterreich. 

5.  Ein  grosser  Fascicul  wichtiger  Correspondenz  von  dem  Ertz- 
hertzog Leopold  Wilhelm  den  milnsterrischen  Frieden,  dann  statum  belli 
et  armadse  betreffend. 

6.  Mehr  ein  grosser  Fascicul  Correspondenz  mit  der  Ertzhertzogin 
Claudia,  als  selbte  zu  Insprug  residiret. 

7.  Vor  Cara  Ibrahim,  ttlrkischen  Bassa  zu  Canisha.  Item  die  Re- 
lation des  kays.  Residenten  an  der  Ottomannischen  Pfortten.  Item  die 
gesnchte  und  erlangte  Friedensprolongation  auf  20  Jahr  lang,  wo  die 
Pforten  allen  Geldprsetensionen  renunciret,  und  Cashau  nebst  dem  librigen 
verblieben. 

8.  Originale  literarum  a  rege  catholico  ad  comitem  Maximilianum 
continens  donationem  comend»  1500  ad  2200  Duc.  annuatim  pro  uno 
ex  filiis  ejnsdem  denominando.  Item  des  Herm  Adam  Freyherm  zu 
Traattmannsdorf  seel.  spanische  Pension  der  jâhrl.  1000  Scudi.  Mehr 
4  kônigl.  Handtbrieff,  wo  der  Graff  Trauttmannsdorf  mit  dem  Titl  als 
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Yetter  nnd  Mitbruder  begnadet  wird.  Item  gratiarum  actio  ad  reg<Hn 
Hispaniamm  cum  Dominatione  filii  Joannis  Friderici.  Item  Bpanische 
PrsBliminaria  bey  erfolgten  Absterben  des  spanîschen  Printzens  als  da* 
mahls  declarirten  Bratitigams  flir  die  allerdurchlaûclitigste  Hertzogin^ 
nebst  einem  Brieff  von  dem  Prinzen  von  Castiglione  nnd  noch  andern 
Spanien  betreffenden  Fragmentis. 

9.   Von  denen  pohlnischen  Kônîgen  Wladislao,  Sîgismundo  et 
Casimiro  und  zwar: 

1.  Wladislaus  in  puncto  religionis  Eremitarum  s.  Agnstini. 

2.  „  das  Mannstetifâische  Testament  betreffend. 

3.  ff  den  Angello  Sîmonelli  betreffend. 

4.  n  ^^^  General  Audis  betreffend. 

5.  n  recommendatitise  pro  domino  Anselmo  Tetzhaosen. 

6.  n  recommendatio  comitis  Osolinsky  ad  comitia  Ratisbonam 

proficiscentis. 

7.  „  den  Carolum  Simonelli  betreffend. 

8.  ,  den  Baltbasar  von  Franckenberg  betreffend. 

9.  „  in  puncto  snbsidiorum. 

10.  „  den  General  Paulchin  betreffend. 

11.  „  Mariam  Salomeam  de  Dhona  betreffend. 

12.  ,  Conrad  Richthaussen  betreffend. 

13.  „  den  Georg  Fridricb  von  MUhlbeims  Verlassenschaft  be- 

treffend. 

14.  „  mebrmahlen  den  General  Paulchin  betreffend. 

15.  „  Franckenberg  betreffend. 

16.  „  Sidoniam  Ursulam  Minskin  betreffend. 

17.  „  commendatiti»  pro  principe  Rudziwie  (sic). 

18.  n  MannteQffl  betreffend. 

19.  ,  intercessio  pro  colonelle  Jacobo  Buttler  ejusqne  conjnge. 

20.  „  grâfl.  Ortenburgische  betreffend. 

21.  „  MannteUffl  betreffend. 

22.  „  bona  rebellibus  confiscata  in  Silesia  betreffend. 

23.  Casimirus  den  Ragoczy  betreffend. 

24.  Princeps  Georgius  Casimirus  ablegat  confessarium  suum  ad  aulam 

c^Bsaream. 

25.  Cari  Ferdinand,  gebohmer  Prinz  in  Pohlen  und  Schweden,  in  ne- 

gotio  electionis  régi». 

26.  Item  de  eodem.  Das  Neusser  Bissthumb,  Oppel  und  Rattibor,  beede 

Ftirstenthtimer,  betreffend. 

27.  Mebr  von  selben  die  wUrckliche  Appréhension  possessionis  deren 

beeden  Ftirstenthttmem  Oppel  und  Rattibor  betreffend. 

28.  Mehr  in  eadem  materia. 

29.  Prinz  Cari  Casimir  umb  bey  der  erledigten  pohlischen  Thronfolge 

seiner  zu  reflectiren. 
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30.  Idem  den  GrafeD  Magni  betrefTend. 

31.  Cœcilia  regina  Poloniœ  recommendat  comitem  Fitschin  Osolinsky. 

32.  Mehr  Caecili»  RenatsB  recommendatitisB. 

33.  Item  wegen  der  Herrschaflk  Wittingau  und  dessen  wtircklicher  Pos- 


34.  Von  eben  der  Kônigin  Csecilia  in  Betreff  des  Simonelli. 

35.  Recommendiret  einen  Tmchsass. 

36.  ClaudisB  Renat»;  KOnigin  in  Polilen,  aigenhândiges  Uandbrieffl. 

10.  Carolus,  Kônîg  ans  Engelland,  in  puncto  des  entieibten  engli- 
scben  Kônigs  als  seines  Vatters  bôchster  Gedacbtnuss,  nebst  einer  Copia 
von  jenem  Sebreiben,  welcbes  von  eben  diesem  Carolo  an  Ibro  May.  den 
Kaysser  abgegangen  ist.  N.  B.  In  diesem  kôniglicben  Brieff  wird  dem 
Grafen  Maximilian  der  Titl  eines  Consanguinei  zngeleget. 

11.  1.  Christian,  Kônig  aus  Dennemarckh,  dessen  Sobn  Wolde- 
mar  Christian,  Grafen  zu  Scblesswig-Holstein,  betreffend. 

2.  Christian  den  Grafen  von  Penss  betreffend. 

3.  ,         werden  die  negotia  dannica  zum  Vorschub  recommendiret. 

12.  Char  Maintz  in  diversis  causis  nnd  41  Stncken  bestehend. 

13.  Chur  Côlln  in  diversis  causis  und  in  43  Stucken  bestehend. 

14.  Chur  Trier  in  diversis  causis  und  9  Stucken  bestehend. 

15.  Chur  Bayerische  Correspondenz  in  materia  pacis,  belli,  nego- 
tîationnm  et  tractatuum  in  57  Stucken  bestehend. 

16.  Chui*  Sachssische  Correspondenz  in  eadem  materia  et  42  Stucken 
bestehend. 

17.  Chur  Brandeburgische  Correspondenzien  in  materia  eadem, 
worinen  einige  Specialia  anzutreffen,  in  89  Stncken  bestehend. 

18.  Chur  Pfaltzische  Correspondenzien  in  obbenandten  Anliegen- 
heiten  und  in  34  Stncken  bestehend. 

19.  Von  denen  Hertzogen  von  Lothringen  Francisco  und  Carolo, 
dann  der  Hertzogin  Henrîetta,  in  49  Stucken  bestehend. 

20.  Von  Grosshertzog  von  Toscana  und  Florenz,  dann  Prinzen  von 
Savogen,  benandtlich  von  Mathia  et  Thoma,  in  3 1  Stilcken  bestehend. 

21.  10  Stuck  Sebreiben  von  der  Republic  Genua,  Hertzog  von  Mo- 
dena  nnd  Qnastalla. 

22.  23  Stuck  Sebreiben  von  Hertzog  von  Braunschweig. 

23.  45  Stuck  Landgraf  Hessische  Correspondenz. 

24.  20  Stuck  Hertzog  von  Mecklburg.  [Cfr.  Nr.  114.] 

25.  44  Stuck  Hertzog  von  Wtirttenberg,  worinnen  die  Zuruckstel- 
Inng  deren  ex  capite  anmestise  an  das  Hauss  Wtirttenberg  gefallenen 
GQttem  Nelistadt  an  Kocher  und  Weinsberg  mit  bertihret  wird. 

26.  18  Stnck  Sebreiben  von  Hertzog  von  Hollstein. 
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27.  Ein  grosser  Fasciculiis  TetitschroeisterîscheTi  Correspoîiclenzîen, 
nebst  denen  damalib  intercepii^ten  Scliriften  den  damaldlgeo  statum  ik 
A.  1632  et  1633  betreffend, 

28.  15  Sttlck  Marggraf  Baadische  Correspond  enzien» 

29.  Von  Cîir<linal  Harracli  und  Cardinal  Dittrichstein,  worbey  ff- 
speetu  des  erstereii  die  DiiTereiizîea  zwisclien  dem  Ertebischof  von  Vrst^ 
iind  der  Uiiiversitat  merckwili'dig  eeynd, 

30.  Cardinal  Infante  und  ron  dem  Vicekônij^  von  Neapel,  von  dem 
Cardinal  di  Savoja^  Cardinal  Pio,  Cardinal  llbeti,  Cardinal  Coilounu, 
Cardinal  B,  Burbtrini,  nebst  noch  anderen  Caidinalen  und  Bischotfe] 
mit  dem  Anliang  von  dem  Duca  di  Sabienetta. 

31.  Von  Biscboftea  von  Wieim  Schreiben, 

32.  Bischofdiclie  Correspoudenzien  uiid  zwar   von   WUrtzbu 
Wamberg  [sic],  Saltzbui'g,  Angapar^,  Regenapurg^  Osnabruckli,  Frc| 
aing,  EUwangen  und  AychstUtt. 

33.  Correspondeulia  principis  Walacbise  Matbi*^  Basaarabse, 

34.  Verschiedene  Ftlrsteu  und  Hertzogen  ans  SchJessieu  ala:  Lîeg- 
nitz,  Bripg,  MOni^terberg  und  andere  mebr. 

35.  Das  ka}  s,  Oberambtscoîlegiura  zu  Bressîaii  wieder  dortif^e  ] 
gînmg,  item  sclilessiacbe  Fiirsten  nnd  Stânde,  dann  die  Adminiatrati 
des  Bîssthumbs  zu  BreBsIau  betreffend. 

36.  Credentiales  voii  verscbiedenen  Chur-  imd  ReicbsfÛrsten. 
37*0  Negotïa  statuura  Bohemiœ  et  Moraviae  betreffend  nebst  eiaeD 

Znscbreiben  von  dem  konîgl.  Tribunal  in  puucto  causarum  puj)îllanum. 
Item  von  dem  Bischof  zu  Ollmiltz  und  dasîgen  Capitl  in  puncto  pr 
cedentiœ  et  directorii  contra  status  Moravîcos.  Item  von  dem  bôlimisch 
Ritter-  uîkI  Burgerstandt  Auggpnrger  Confession. 

38.^)  Von  verscliîedenen  Reichsetlidten  in  ihren  AnlîegeiiLeit 
nebst  einen  beygesclilossenen  Fasciciil  die  Landstilnde  von  Ôsterreîi 
und  Stefler,  dann  die  MUnsterbergiscUe  Religion&sach  und  endlich  dii 
Strittigkeit  zwiscben  der  in  Sienna  sich  versammbleten  teiitscben  Natîun 
contra  Pletenberg  in  puncto  des  zum  Consilier  obbenandter  Nation  ge- 
wâblten  Grafen  Hans  Fridricb  von  Trauttmannadorf  betreffend. 

39.  Acta,  die  von  Ihro  May,  Ferdinando  IIP^*'  dera  Graf  Fridj-ich 
aufgetragene  Gesandtschaft  respectu  Chur  Bayem  und  daraabligen  La»^ 
tags  cum  credentialibus  et  inôti'uctionîbusi  nebst  den  schwedificben  Dit 
renzien  in  puncto  correspondentiie  latinse,  (betreffeud). 

40.  Wolmai'iacbeGesandtscbafts^icta  reapectu  Chm*pfaîtz  in  pnnfl 
des  Ertztruchsasôenambt  betreifend. 


*)  Bemerkung  id  raargîner  „Bica  ad  No.  37  in  d(M-  Mitte.** 
*)  Bemerkung  in  margine:  ^Nuri  ï»i  dor  Anfang  gegrn  dçn  Abtri 
!»•  Abtheilung.'* 
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H.  In  eadem  materia. 

42.  Die  Fiiedenstractaten  zwischen  Ibro  May.  und  Okur  Sackssen 
betreffend. 

43.  Substantia  conditîonum  pacis  inter  sacram  csesaream  Majesta- 
tem  et  principem  Transylvaniîe  Bethlemum  initae. 

44.  Transactio  inter  caesarem  Ferdinandum  III*»^™  et  Bavariœ 
electorem  Wilhelmum. 

45.  Copia  memorialis  an  Ihro  May.  von  dem  ritterlichen  telltschen 
Orden  cum  annexo  pacis  public»  inter  regem  Polonise  et  ordinem  Tevto- 
nicorum  instrumento. 

46.  Verschiedene  kays.  Ferdinandâische  Handbriefel,  wo  haupt- 
Biichlich  die  in  A.  1620  vorgegangene  ungarinche  Aufstande  bertihret 
werden,  nebst  verschiedenen  aigenhândigen  Notatis  des  Graf  Maximilian. 

47.  [Betrifft  den  Gfen  Adam  von  Tr.,  Obristfeldzeugmeister,  1610.] 

48.  Wichtige  Correspondenz  zwischen  Graf  Maxen,  Fiirsten  von 
Lobkowitz  und  der  Fr.  Frebonia  von  Pernstein  nebst  eiuen  landllbiichen 
Anscblag  der  Herrschaft  Lellthomischl,  einen  Extract  des  Pernsteinischen 
Testaments  sammt  den  Guttachten  ilber  das  Wort  Leibserben,  anderen 
verschiedenen  Actis  die  Abtrettung  Letithomischl  betreffend.  Item  das 
Inventarium^  Entwurff  deren  Pernsteinischen  Legatorum,  dann  eine  In- 
formation ilber  die  Possessores  obiger  Herrschaft  cum  annexis,  die 
Wackaunische  und  Wagnerische  Schuld  betreffend. 

49.  Resolution  der  vier  catholischen  Churflirsten,  welche  denen 
evangelischen  FUrsten  und  Standen  1630  gegeben  worden,  nebst  der 
Abschriefft  der  kôniglichen  Capitniationsresolution  des  Exercitium  reli- 
gionifl  in  Oberôsterreich  betreffend.  Item  eine  Proposition  von  denen 
gesammten  kays.  Oommissariis  denen  Churpfaltzischen  Landstanden  ge- 
schehen.  Item  eine  Déduction  in  puncto  jurisdictionis  von  dem  Hertzogen 
von  Sachssen  contra  Holstein.  Item  in  Betreff  der  Baadisclien  Pupillen- 
alimentationssach.  Mehr  eine  Déduction  ad  m.  ducem  Hetruri»  in  ne- 
gotio  Mantuano.  Item  eine  Correspondenz  zwischen  den  FUrsten  von 
Lobkowitz  und  dem  spanischen  General  Ciiragiolo  den  March  der  spa- 
nischen  Trouppen  durch  Bôhmen  betreffend  und  de  A.  1610,  nebst  einer 
Copia  kays.  Credentialium  an  Chur  Sachsen  vor  den  Grafen  Max  Trautt- 
mannsdorf  sammt  einen  Anschlag  ans  der  Reichsmatricl. 

50.  Dehortationspatenten  an  die  bôhmische  Stânde  von  Kaysser 
Mathia  wegen  damahlig  v(»rgegangener  Abstllrzung  deren  Statthaltem 
und  Secretario  und  anderen  Zwistigkeiten  wegen  den  Punkt  sub  una  et 
utraque  de  A.  1618,  ein  anderes  de  A.  1619  von  Ferdmando  den  II**°  in 
poncto  confirmationis  privilegiorum  ;  welche  aber  von  denen  bôhmischen 
Stilnden  nicht  angenohmen,  sondern  die  bôhmische  Stftnde  in  ihren  Un- 
gehorsam  verharret.  Item  die  dem  ËJiysser  Ferdinando  von  den  ungari- 
Bchen  St&Dden  vorgelegte  Ailiculi.  Item  eine  so  genannte  Statera  justitisB 
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de  ratîonibus  belli  domus  Anstriacse  contra  dominiom  Yenetam.  Item 
Replicatio  facta  per  rempublicam  Lucensem  contra  ducem  Mutin»  in 
cansa  CurfachnansB. 

51.  Verschiedene  Correspondenz  den  schwedischen  nnd  bayeri- 
schen  Krieg  betreffend,  wo  hanbtsilehlich  die  Gronsfeldischen  Briefe  zn 
bemercken.  Item  verschiedene  wâllische  nnd  frantzôsische  Brieff  eben 
die  negotia  pacis  et  belli  betreffend.  Dann  die  von  dem  Grossmeister 
deren  Malthesem  sowohl  an  Iliro  May.  als  den  Grafen  von  Trauttmanns- 
dorf  aiif  die  eingelegte  und  den  Cari  von  Trauttmannsdorf  betreffende 
Recommendation  erlassene  Autwortlischreiben. 

52.  Gravamina  statunm  evangelicorum  nebst  der  Antworth  nnd 
Gegenbeschwebmuss  deren  Altcatholischen  zugethanen  Chnrftlrsten  nnd 
Stândeu  tibergeben  den  10.  Decembris  1645  zu  Osnabruck  beyn  west- 
phàlischen  Friedenstractaten. 

53.  Die  gedruckte  Articuli,  welche  A.  1647  et  1649  zwisclien 
Ihro  May.  Ferdinandum  Hpium  ^^^j^  denen  ungrischen  St&nden  capitu- 
liret  worden. 

54.  Item  den  statam  Bohemise  de  A.  1633  betreffend  nebst  dnigen 
kays.  Briefen  den  Fi-iedlander  und  Wrtby  betreffend. 

55.  Fax  hispano-hollandica  1647. 

56.  Instruction  auf  den  Graf  Maximilian  von  Trauttmannsdorf 
lauthend. 

57.  Relationes  den  schwedischen  Krieg  betreff'end,  nebst  einer 
Copia  von  dem  Konig  aus  Spanien  in  puncto  auxiliorum^  cum  annexa  de- 
scriptione  status  Anglici. 

58.  Gravamina  religionis  das  Religionweesen  in  Bôhmen^  Jftgem- 
dorf  und  Bremen  betreffend. 

59.  Punctus  (sic)  satisfactionis  pro  corona  Svedi». 

60.  Deren  Flirsten  und  Standen  des  lobl.  niedersâchsischen  Creyss 
nacher  Braunschweig  abgeordneten  Riithen,  Potschaften  und  Gesandten 
Vorstellungen  de  A.  1626. 

61.  Déduction  contra  Brandenburg  wegen  Jâgemdorf  nebst  einer 
wichtigen  Erinnerung  de  statu  Silesise. 

62.  Tractatus  pacis  de  A.  1627^  28  et  29,  wo  haubtsachlichen  die 
inliegende  problematische  Quœstiones  beriihret  werden,  ob  der  Krieg 
dem  Fried  vorzuziehen  seye. 

63.  Die  Gesandschaft  nacher  Chur  Sachsen  de  A.  1625  betreffend. 

64.  Copia  churfllrstlichen  sâchsischen  Beschaids,  so  dem  kays. 
Gesandten  Herm  Heegenmiiller  gegeben  worden,  de  A.  1631,  nebst  der 
kays.  Instruction  und  was  darza  mehr  anhângig. 

65.  Copia  kays.  Schreibens  an  den  Churfllrsten  zu  Sachsen  sich 
der  Magdeburgischen  Wahl  nicht  anzunehmen. 
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66.  H.  Grafen  Kurtz  Verrichtung  anf  dem  Bundtstag  de  A.  1631. 

67.  Propoaitiones  Svecicse  et  responsiones  csesarese  in  piincto  trac- 
tatos  Monasteriensis. 

68.  Item  ein  anderer  Fasciculus  eben  die  Tractatus  Svevicos  be- 
treffend. 

69.  Copia  kaysserlicher  Instruction  auf  den  Herrn  von  Traun,  was 
erbey  denen  Westpfôlischen  Creyssstânden  anzubringen  hat,  de  A.  1643. 

70.  Translatum  eines  der  Kônigin  in  Schweden  an  Torstensohn 
intercipirten  und  dechifrirten  Schreibens  de  A.  1645. 

71.  Causa  palatina  und  Churbayerische  Briefe,  womnter  auch 
kayserliche  begrie£fen,  den  octavum  electoratum  und  dessen  hierllber 
gesteltes  Guttachten  betreffend. 

72.  Kays.  Schreiben  an  die  protestantische  ReichsfÛrsten  in  materia 
pacis  Osnabrucensis  de  A.  1646,  annoch  unerôffnet. 

73.  Kays.  Schreiben  das  Ftlrstenthumb  Jagemdorf  betreffend  nebst 
einen  Elxtract  aus  der  zwischen  denen  FUrsteuthtimeni  Schlesien  und 
dem  Hauss  Brandenburg  strittigen  Mittleydungssacli. 

74.  Graf  Khewenhtlller  aufgehabte  Gesandtschaft  in  Bayem  Ihro 
May.  gethane  Relation. 

75.  Wichtige  Correspondenz  in  tractatus  Monasterienses  et  Osna- 
brugenses  betreffend  a  lit.  A.,  B.,  C,  D.;  E.,  F.  bies  ad  lit.  G.,  mithin  in 
7  voluminibus  bestehend. 

76.  Item  ad  tractatus  Monasterienses  und  zwar  in  puncto  ratifica- 
tionis  de  A.  1649  et  1650  gehôrig. 

77.  Fernere  MUnsterische  Friedensnegotiation.  In  Anhang  die 
bayerische  Particulartractatenseparation,  das  ungarische  Religionsweesen 
und  auch  in  accidenti  Pohlen,  dann  die  Berg-  und  Clewische  Beschwer- 
den  betreffend. 

78.  Materiam  statuum  catholicorum  et  evangelicorum  betreffend. 

79.  Copia  credentialium  cscsareorum  ad  nuncium  apostolicum  in 
comitem  de  Trauttmannsdorf;  nebst  der  sententia  excommunicationis 
centra  canonicos  Trevirenses. 

80.  Die  Verlegung  der  Reichsdeputation  von  Frankfurt  nach 
Milnster  1645  betreffend. 

81.  Ihro  May.  der  Kaysserin  Anna  Testament  de  A.  1618. 

82.  Kays.  Schreiben  an  die  Reichsstâdte  iu  materia  pacis  Osna- 
brogensis. 

83.  Was  Chur  Sachssen  wegen  Gross-Glogau  und  Sagan  an  Ihro 
May.  recommendiret. 

81.  Item  die  Saganische  Lehenssach  und  was  wegen  des  Hertzogs 
von  Sagsn  ratione  voti  et  sessionis,  dann  den  Liechtensteinischen  Corre- 
spondenz Yorgegangen. 
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85.  In  puncto  plnralitatis  electorom  vel  alternativ». 

86.  Verschîedene  an  Ihro  May.  den  Kaysser  von  unterschiedlicheD 
Churfllrsten  gethane  wichtige  Vorstellung. 

87.  Verschiedene  kays.  Landtags- Ausschreibungs-  und  andere  Dé- 
créta nebst  einigen  Vorstellungen  und  Resolntis  die  kays.  Rudolphische 
Gnadensbestallungen  und  gethane  Anticipationes  betreffend. 

88.  Concepter  an  Ihro  kays.  May.  die  Mtlnsterisehe  Hanbttiuctaten 
betreffend. 

89.  Item  andere  Concepter  ad  eandem  materiam  gehdrig. 

90.  Reichsstânde^  welche  A.  1 640  nacher  Regenspurg  beschrieben 
worden,  worinnen  die  Grafen  zu  Trauttmannsdorf  damahlen  schon  als 
grâfliche  Glieder  cum  sessione  et  voto  auf  der  Schwâbischen  Banck  er- 
schienen.  Item  des  Churfiirsten  aus  Bayern  seiner  Begrâbnos  halber 
aigenhândig  hinterlassenes  Promemoria.  Item  ein  churftlrstliches  Gut- 
achten  wegen  viel  Leuth  damahls  vorgegangenen  Erhôbung  in  Grafen- 
und  andere  Standt.  Item  eine  kays.  Reichshofrathsordnung  de  A.  1 559. 

91.  Kays.  Original vollmachten  an  den  Grafen  Maximilian  zor 
rômischcn  K(5nigswahl  und  an  den  Churfllrsten  von  Sachsen. 

92.  Kays.  Schreiben  das  Religionsweesen  in  Bohmen  betreffend. 
Item  ein  Spéciale,  wie  das  FUrstenthumb  Grossen  an  Brandenborg  ge- 
dieheu,  und  die  Schifffahrt  der  Oder  betreffend. 

93.  Credentiales  auf  den  Grafen  Max,  Nassau  und  WoUmar  lau- 
thend. 

94.  Die  Coadjutoria  von  Mayntz  dem  Ertzhertzog  Leopold  Wilhelm 
betreffend. 

95.  CifrsB  csesarese  et  aliorum  regnorum. 

96.  Extractus  crid»  contra  rebelles  proclamâtes. 

97.  Originalia  de  A.  1646  die  damahlige  Tractaten  betreffend. 

98.  Acta  des  H.  Grafen  von  Kurtz  die  Schwedischen  Friedens- 
tractaten  betreffend,  nebst  einen  anderen  Anhang. 

99.  Kays.  Décret,  mittelst  welchen  der  Graf  Hans  Fridrich  [von 
Trauttmannsdorf]  zu  allen  Ministerialconsultationen  in  MUnster  habili- 
tiret  und  zugelassen  worden.  Item  eine  andere  Instruction  umb  die  Reiss 
der  kays.  Mantuanischen  Gespons  zu  reguliren. 

100.  Expeditio  Hollandica  seu  statuum  confœderatorum. 

101.  ReichstagsprothocoU  de  A.  1641. 

102.  Eine  italiânische  Déduction  von  dem  papstlichen  Statt. 

103.  Spanische,  Hollândische  und  Englische  Negotia. 

104.  Relatio  ad  Augustissimum  in  causa  Brandenburg  contra  Hes- 
sen-Cassl. 

105.  Instruction  fQr  den  Herm  Grafen  Trauttmannsdorf  auf  die 
Schlosshauptmannsstelle  zu  Gratz. 
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106.  Venetîanische  Frîedensvorschlâg  de  A.  1601. 

107.  Bresslau  in  forma  creditivi.  Item  ein  kays.  Hofcammerdecret 
nebst  einen  Ëxtract  aus  der  bôhmischen  Cammer. 

108.  KsLjB.  Credentiales  anf  Ihro  Excellenz  Grafen  Maximilian 
allein  lanthend.^) 

109.  Ertzhertzogin  Claudia  in  puncto  secundi  matrimonii  cœsaris 
Ferdinand!  III^^  cum  archiducissa  Leopoldina. 

110.  Englische  nnd  Stadt  Staden  Strittsachen  betreffend. 

111.  Fœdus  Gallo-svevicum. 

112.  Ragoczische  Korrespondenz  de  A.  1640. 

113.  Cardinal  Mazarini. 

114.  Hertzog  Fridlanders  Correspondenz.*)  [Cfr.  No.  24.] 

115.  General  Jean  de  Werth. 

116.  Greneral  Papenheim  und  General  Tilli;  den  damahligen  schwe- 
dischen  Statnm  betreffend. 

117.  Die  Tertzkische  confiscirte  Gtttter  betreffend. 

118.  Die  Gesandten  Wollmars  wichtige  Correspondenz. 

119.  Nassau-Anhaltische  Correspondenz. 

120.  Des  Lisola  Correspondenz. 

121.  Die  Stadt  Bremen  betreffend. 

122.  Mannsfeldische  Correspondenz. 

123.  Teuffenbachische  Correspondenz. 

124.  Warasdiner  Acta. 

125.  Donationis  c^sareœ  literae  pro  comité  palatino  Palffi  et  sub- 
stitntis  comitibus  Trauttmannsdorf  in  bona  Posoniensia. 

126.  Eine  besondere  geistlicLe  Correspondenz. 

127.  Zwey  Volumina  verschiedenen  Jndicialien  nebst  einen  Anhang 
eines  Instrnmenti  protestationis  et  contradictionis  Ckur  Bayem  contra 
Begensburg. 


*)  In  dem  Repertorium  des  Archivais  J.  Novâk  wird  dièse  Nummer 
EDgefUhrt:  „Kays.  Credentiales  von  Ferdinand  III.  fur  Maximilian  Grafen 
▼on  Trauttmannsdorf  als  Principal- Kommissar  zu  denen  Friedenstraktaten 
su  Miinster  und  Osnabrtigg  an  die  Chur  Bayer-  und  Chur  Brandenburgsche 
Gesandten  vom  Jahre  1646.'' 

*)  Im  Repertorium  J.  Novâks:  ^Alberts  Eusebius  de  Waldstein, 
Herzogs  von  Mekienburg  und  Friedland  eigenhandige  Briefe  in  Feldherm- 
Anliegenheit.  Siehe  Waldstein."  Und  dort  steht:  „ Waldstein  Alberts 
Eosebiîf  Herzogs  von  Mekienburg  und  Friedland,  20  Stiick  eigenhUndige 
Briefe  de  Annis  1625,  1626,  1627,  1628,  1629  et  1630  nebst  dessen  Trauer- 
wappen.  Der  Briefwechsel  ist  an  des  Herrn  Grafen  Max  von  Trauttmanns- 
dorf Hocbgeboren  gestellt  und  der  Brief  Nr.  20  lautet  an  des  rOmischen 
Kabers  Ferdinand  des  II.  kais.  Majestltt.^ 
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128.  Kais.  Hoffstadt  betreffende  Extracten  nebst  einen  Inventario 
liber  die  in  dem  Ëbersdorfer  Gewôlb  vorhanden  geweste  kaysserlichefi 
Mobilien. 

129.  W&llische^  frantzQsische  und  spanische  Ck)rre8pondeiiz. 

130.  Verschiedene  Correspondenz  den  statum  Hungarise  et  Trans- 
sylvanise  betreffend. 

131.  Originale  der  kays.  Récognition  der  Frey-  und  Lossprechimg 
nm  die  ingehabte  Wirtenbergisclie  Glitter  und  deren  Nutznlitznng  znr 
Zeit  der  ingehabten  Mauth  Rothenmann. 

132.  Steuer  und  Ôsterreich  betreffend. 

133.  Trauttmannsdorfische  Acta  und  Rechtsfiihrungen. 

134.  Mebresten  Theils  aigenhandige  Fragmenta  testamentaria  die 
Kay.  Anna  und  Kaysser  Mathiam  betreffend,  nebst  anderen  den  kays. 
Hof  berlihrenden  Scbrieften. 

135.  Memorabilia  famili»  Trauttmannsdorfianse. 

136.  Graf  Sigmund  Fridrich  Trautmannsdorfische  Verlassenscbaft 
und  andere  wegen  Warasdin,  Negau  und  in  Steuer  Uberhaubts  vorge- 
hende  Sachen. 

137.  Acta  in  puncto  possessiouum  Warasdinensium  ;  ad  No.  136 
gehôrig. 

138.  Unterschiedliche  Scbreiben  an  den  Grafen  Maximilîan  mit 
dreyfachen  Beyiagen,  erstlicben  Vergleichspuncta  zwischen  Chur  Bayem 
und  Pfaltz,  anderten  Societas  cbristiana,  nebst  zweyen  Cberschlag  auf 
700  Rimontapferd. 

139.  Manuscripta  Maximiliani. 

140.^)  Stadt  Pilssen  contra  Marggraf  von  Baaden  betreffenden 
Accord. 

141.  *)  Gewisse  Strittigkeiten  zwiscben  einen  Grafen  von  Trautt- 
mannsdorf  und  Schwartzenberg. 

142.  Eine  lesenswUrdige  Relation  wegen  Eroberung  der  Stadt 
Trier  1635. 

143.  Die  Capellen  in  der  Kirchen  bey  s.  Hyeronimo  Franciscano- 
rum  in  Wienn  betreffend. 

144.  Verschiedene  Correspondenz  an  und  von  denen  Herren  Grafen 
von  Trauttmannsdorf  in  4  Fasciculn. 

149 — 155.  Militaria  [ohne  Zeitangabe]. 

158—180.  Oeconomica  [ohne  Zeitangabe]  betreffend  die  Herr- 
schaften:  Benckheîm,  Wittingaa,  Waldt  in  Oesterreich  u.  d.  E.,  Khill- 
mannseckh,  Melnik;  Hall;  Mitterburg^  Graffenstein;  Ltiben^  Gratz,  Pem- 


')  Bemerkung  in  margine:    ^Bies  hieher  ist  die  erste  Abtheilung." 
*)  Ebenfalls:  ^Von  No.  141  fanget  sich  dio  anderte  AbtheiluDg  an/ 
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stein  in  Oesterreich  n.  d.  E.^  Schënkirch,  Schwechat^  Stein,  Bôhmisch- 
kircheDy  Ips,  Lettowitz,  Orttenburg;  Garscli  und  Polna. 

181.  Des  Graf  Maximilian  Gutachten,  welchergestalten  die  Schul- 
den  nach  Reducirung  der  Mtintz  sollen  bezahlet  werden  (de  A.  1625). 

182.  Verschiedene  Geleithsbrief  sowohl  von  Frantzosen,  Schweden 
nnd  Hessen. 

183.  Pnneta,  welche  anf  dem  nacherHeydelberg  1629  angestellten 
Bnndtstag  zn  proponiren  waren^  nebst  einer  Désignation  Mûnchner  Acten 
de  restitatione  palatinatns. 

184.  Allerhand  Sapplicationes  an  Ihro  kays.  May.  in  strittigen 
Parthey-  nnd  anderen  Sachen. 

185.  Propter  pnnctum  corriciaB  haeredes  Trauttmannsdorfianos  be- 
treffend  contra  Venetos. 

186.  Acta  die  Wlirtenbergische  GUtter  betreffend  von  dem  Com- 
missario  Ûberling. 

187.  Ungarica  betreffend  und  ad  No.  130  gehorig. 

188.  Schweden  und  den  Miinsterischen  Frieden  betreffend  ^  ad 
No.  75,  76  nnd  77  gehôrig. 

189.  Den  vorhabenden  Ërkanf  der  Herrschaft  Brandeyss  nnd 
Traattmannsdorf  beriihrend.  Item  eine  lateinische  Correspondenz  wegen 
Impression  deren  Calendem  et  ratione  prassentationis  canonicatus  re- 
specta OUmiitz. 

190.  De  custode  Bulgarie  propter  captivos. 

191.  Communicatio  meritorum  S.  Jesu  sine  filiantia. 

192.  Ihro  Durchleûcht  Ertzhertzogin  Maria  zu  Ôsterreich  Renun- 
tiation  und  Verzicht  de  A.  1613. 

193.  Papenheimbische  Correspondenz. 

194.  Frantzôsische  und  wâllische  Briefe  nebst  einer  lateinischen 
Instraction  vor  den  kays.  Abgesandten  an  den  Fiirsten  von  Siebenbttrgen. 

196.  Wilhelm  Poppel  von  Lobkowitz  bôhmisches  Postweesen  be- 
treffend. 

197.  Zwei  Fasciculi  die  Herrschaft  Teynitz  betreffend. 

202.  FQrst  Lobkowitz,  Fi*eule  Pernstein,  mehrestenTheils  Leutho- 
mischl  betreffend. 

203.  Negao,  Purgau,  Tatzenbach,  Gleichenberg,  Trauttmannsdorf 
—  betreffend. 

201.  Gallas  und  Torstensohn,  schwedischen  commandirenden  Gê- 
nerais, Correspondenz. 

205.  Fasciculus  Steuer  betreffend. 

207.  Graf  Dittrichsteins  Correspondenz  Steuermarckh  betreffend. 

206.  Von  Graf  Leslie  Correspondenz  [de  Anno  1651]. 
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209.  Graf  KheweDhtillers  imdyerschiedene  andereCorrespondenz.^) 

210.  Ftirst  Lichtenstein-  und  Dittrichsteinische  Correspondeiudeii 
in  diversis  causis. 

211.  Graf  Naussauische  Correspondenz  wegen  des  Luttichischeii 
Weesen. 

212.  Bischof  von  Seccau  wegen  Steuermarckh. 

213.  Zwei  Fasciculi  Breunerische  wichtige  Schrieften. 

214.  Verschiedene  Correspondenz  de  A.  1650;  in  3  grossen  Fas- 
ciculis  bestehend. 

215.*)  Derley  Correspondenzien  von  A.  1640  bies  1650,  in  14Fa8- 
ciculis  bestehend.^) 

216.  Ingleichen  verschiedene  Correspondenzien  in  11  grossen 
Fasciculis  bestehend  die  damahlige  bôhmische,  schlesische  and  schwe- 
dische  Troublen  betreffend. 

219.  Graf  Martiniz  die  Stadt  Schlan  betreffend. 

220.  Der  kays.  Résident  zu  Briessl  Faen. 

221.  Gehaimbe  Relation  liber  den  Vollzug  des  Mtinsterischen  Frie- 
den,  worin  Graf  Maximilian  die  Uber  die  kays.  Instruction  erhaltene 
grosse  Vortheil  und  resonable  Conditiones  des  bevorgestandenen  Frie- 
dens  ad  oculum  remonstriret,  nebst  zweyen  kays.  Handtbriefen. 

222.  Sehr  merckwilrdiger  Fasciculus,  worin  die  besondere  aller- 
hôchste  GnadensbezeUgungen  Ferdinandi  III'''  zum  Ruhm  der  noch  leben- 
den  hohen  Familie  anzutreffen,  nicht  minder  einige  an  die  Cron  Frank- 
reich  ergangene  Notificationsschreiben  in  copia  zu  finden  seynd. 

223.  Ein  Paquet  Brief  von  der  Kaysserin  Eleonora. 

234.  Ihro  Excellenz  Grafen  Maximiliani  aigenhilndige  Notata. 
239.  Specialia  Franckreich  und  Engeland  betreffend. 

367.  Des  jungen  H.  Graf  Caris  Malthesserordenscorrespondenz 
betreffend,  1642. 

368.  Ad  Fasciculum  die  Herrschaft  Steyer  betreffend.*) 


*)  Im  Repcrtorium  J.  Novàks:  „ Correspondenz  des  Grafen  Max  zu 
Trauttmannsdorf  mit  Grafen  von  Khewenhuller  etc.  de  Anno  1640." 

•)  Bemerkuug  in  marginc:  „Bie8  hieher  daurt  die  anderte  Abthei- 
luug.  Und  fanget  sich  die  dritte  Abthciluug  mit  don  No.  216  an.  N.  B.  Die 
Mitte  ist  aiisserlich  Ubersprungon.** 

•)  Im  Repcrtorium  J.  Novâks:  ^Correspondenz  des  Grafen  Max  von 
Trauttmannsdorf  mit  schwedischen  General  Torstensohn  und  Pass  von  ihme 
fUr  benannten  Ilerrn  Grafen  zu  denen  Friedenstraktaten  nach  Miinster  und 
Osnabriigg  von  25.  September  1645,  nebst  mehr  anderen  grossen  Herren." 

*)  Im  Repcrtorium  J.  Novâks:  ^Verpfandung  der  Ilerrschaft  Steyer 
im  Lande  ob  der  £nus  gegen  Erlag  125  M.  fr.  an  Max  Grafen  zu  Traut- 
mannsdorf.  Ksàb,  Hofdekret  von  20.  Maii  1644." 
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389.  Kays.  Hofzahlmeisters  Abrechnimgen  der  Charlinterischen 
Landtschaftsschold  per  85  M.  fr. 

408.  Abtrettungsvergleich  der  Herrschaft  Leuthomischl  zwischen 
den  H.  Wentasel  Ftirsten  von  Lobkowitz  und  H.  Maximilian  Grafen  von 
Trauttmannsdorf  de  A.  1650  nebst  der  Quittung  per  70  M.  fr.  als  das 
erste  Angaabgeld. 

427.  Kays.  Intimationsdecret  von  der  Hoffeammer  wegen  der 
85  M.  fr.  Rhernerischen  Landtschaftsschuld  und  was  deme  mehr  an- 
hângîg.O 

463.  Ein  grosserFasciculus  verschiedenerTestamenten  und  letzter 
Willen  die  gr&fliche  hohe  Familie  betreffend^  sowohl  in  Original!  als  in 
Copia.») 

476.  Gefertigte  Abreyttung  zwischen  H.  Sigmund  Fridrich  und 
H.  Maximilian  beeden  Grafen  zu  Trauttmannsdorf  de  A.  1618. 

524.  Sachssische  Correspondenz  und  Anthworten  de  diversis  annis. 

529.  Schâtzung  der  Herrschaft  Tatzenbach  vom  Jahre  1628. 

Allé  dièse  hier  angefUhrten  Nummem  des  J.  G.  Liebleinschen  In- 
ventarinms^  welches  im  Ganzen  535  Nummem  zâhlt,  beziehen  sich  auf 
den  Grafen  Maximilian  von  Ti'auttmannsdorf  (f  1650),  obwohl  in  man- 
chen  Faszikeln,  besonders  jenen,  welche  auch  auf  die  Familie  desselben 
und  ihre  Giiter  Bezug  haben,  sicher  auch  spâtere  Aktenstilcke  miteinge- 
bunden  waren. 


*)  Im  Repertorium  J.  Novàks:  „An  Grafen  Maximilian  Unkosten- 
enatz  in  dieser  Anliegonheit  [wegen  der  Gesandschaft  zu  den  Friedens- 
traktaten]  mit  einer  Eamtnischen  Landschaftsschuld  nach  Ftirsten  von 
Eggenberg.  Pilsen  81.  August  1647.'*  -—  «Gesandschaftsbelohnung  mit 
85  M.  fr.  ESmtnischen  Landschaftsschuld,  Kais.  Hofkammerdekret  de  d. 
Pilsen  den  31.  August  1647,  ftir  Maximilian  Grafen  zu  Trauttmannsdorf. 
Hofzahlmeisterâmtliche  Abraitung  daruber  und  Uber  die  Besoldung  der 
geheimen  Raths-  und  Obristhofmeisters-Stelle.  Dann  ftir  H.  Johann  Fridrich 
Grafen  zu  Trauttmannsdorf  tiber  die  Besoldung  als  Keichshofrath  und 
Kammerer  de  anno  1647  et  1648." 

•)  Das  Repertorium  J.  Novâks  fuhrt  namentlich  an:  «Testament  des 
Grafen  Maximilian  zu  lYauttmannsdorf  vom  1.  August  1639  mit  kaiser- 
lieber  Bestattigung  vom  2.  MSrz  1640.     Abschriftlich." 


AxékiviatoB.  L 


Das  fùrstlicli  Dietrichsteinsche  Sclilofi- 
archiv  in  Nikolsbiirg, 

Von 

Laxidesarcliivar  Dr.  B.  Brethalz. 


Das  Nikolsbiirger  SchloBarchiy  gehort  nach  Inhalt  und 
Umfang  zu  àen  liervorragendsten  hietorischen  SammlQngen  in 
Mâhren  und  bîetet  an  politischen  Akten  und  Korrespondenzen 
ein  besonders  fflr  das  17.  Jalirhundert  reiches  MateriaL  Der 
Hauptteil  ist  im  sogenannteu  „Historischen  Arcbiv*'  vereinigt, 
tiber  welches  „Beilage  A*^  eine  vollety^ndige  Cbersicht  bietet  Es 
entbâlt  321  zumeist  ziemlicb  8tai*ke  Faszikel.  AnBerdem  besteht 
da8  sogenannte  „FainiIienarehiv".  ÂuBerUch  etwa  von  gleicbem 
Umfange  wie  dtx^  historiscbe  Arcbiv,  umfaQl  es  das  Material  in 
mehr  als  taiisend  bald  grbfîeren^  bald  kleineren  Faszikel n  und 
Faketen.  Hier  liegen  die  Akten,  die  sicb  auf  die  inoere  6e- 
schichte  des  Hanses  Dîetricbstein  beziehen:  Vertrâge,  Testa- 
mente,  Kontrakte,  Urkunden  liber  Standeserhôhung,  dann  Korre- 
spondenzen der  einzelnen  Mitglieder,  sogenannte  ^Sendschreiben**, 
schliefllich  verscbiedene,  oft  gleiehzeîtige  Lebensbeschreibnngen 
der  vornebmsten  Mitglieder  des  Hanses. 

Um  eine  Vorstelluug  von  dem  Inhalte  dieser  Akten  des 
Familîenarcbives  zu  erm^gUcben,  gebe  îcb  in  der  ^Beilage  B*^ 
eine  Obersîcht  des  anf  den  Kardinal  FUrst  Franz  von  Dîetrich- 
stein  bezdgiichcn  Aktenmateriales  ans  dem  Familienarchive.  Das 
Famîlienarchiv  entbâlt  ferner  in  Faszikel  geordnet  Akten^  die 
sîch  anf  verwandte  Familien  bezieben:  Maguis,  Rothal,  Lîccbten- 
stein,  Uerberstein,  Oppersdorf,  Waldstein,  Althan,  Khevenbtlller, 
Markgraf  von  Brandenburg,  Harracb,  Sinzendorf,  Eggenberg, 
Salœ,  Montecuccoli,  Haugwitz,  Kaunitz^  Tburn  etc.  etc.  Welcher 
Art  dièse  Akten  sind^   kann  ieb  nicbt  sagen,   da  ee  nieht  ge- 
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stattet  war,  selbe  za  OSnen;  rein  zafâllig  konnte  ich  konstatieren, 
dafl  unter  den  Montecuccolischen  Papieren  sîch  auch  eine  „Ver- 
teidigang  des  Feldmarschalls  in  einem  Vortrage  an  K.  Leopold 
gegen  Beschuldigung  und  Verleumdung  der  Bestechlichkeit  1680" 
befindet. 

Unter  den  Korrespondenzen  fiel  mir  auf  die  Thuguts  mit 

dem  Fttrsten  Franz  Josef  von  Dietrichstein  1794—1818  (bentttzt 

von  Vivenot). 

Neben  diesen  beiden  Archiven  besteht  noch  eine  umfang- 

reiche  Registratnr,  in  der  gleichfalls  historisches  Material  vor- 

kommen  dtirfte,  wie  z.  B.  hier  einige  Faszikel  liber  den  Schwe- 

deneinfall  1644/45  verwahrt  werden. 


Beîlage  A. 

VerzeichnisderpolitischenAktenundKorrespondenzen 
im  „Historischen  Archiv". 

(Auf  Grundlage  des  Kataloges.) 

I.  AnswSrtige  Staaten. 

1.  Versohiedene  Lander: 

Staats-  und  Blriegabegebenheiten  von  1654 — 1698.  —  Dièse  ans 
den  sogenannten  Missiven^  d.  î.  aus  der  Korrespondenz  des 
FQrsten  Ferdinand  von  Dietrichstein  gesammelten  Faszikel 
enthalten  solche  vermischte  Nachrichten,  welche  ihrer  Wich- 
tigkeît  wegen  nicht  leicht  miter  die  einzelnen  Lânder  ge- 
bracht  werden  konnten.  Fasz.  1 — 9. 

2.  Grofibiitannien: 

Akten,  die  Mission  des  Grafen  Dominik  Andréas  von  Raunitz,  6e- 

sandten  in  MOnchen^  nach  London  betreffend.    1686 — 87. 

Fasz.  10. 
8.  Spanien: 

GtoBandtschaftsberichte  des  spanischen  Gesandten  Freiherm  Adam 
von  Dietrichstein  an  Kaiser  Maximilian  II.  in  Entwttrfen. 

Fasz.  11. 
SpaniflcheStaatsBchriften  ans  den  G^sandtschaftspapieren  des  Frei- 
herm Adam  von  Dietrichstein;  Handschriften  nnd  Drucke. 

Fasz.  12. 
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Gesandtschaftsberichte  des  Orafen  Johann  Maximilian  von  Lam- 
berg.  Undatiert^  dann  1655 — 60.  Fasz.  13. 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  Pdtting.  1662 — 74  (Jahrguig 
1666  fehlt).  Fasz.  14. 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  Harrach  samt  den  Antwort- 
schreiben  des  Flirsten  Ferdinand  von  Dietrichstein  im  Kon- 
zept.  Fasz.  15. 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  Trautson.  Die  Fogliettî,  auf  die 
dièse  Berichte  sich  beziehen;  fehlen  meistenteils^  bis  anf 
die  der  Jahre  1686—87.  Fasz.  16. 

Gesandtschaftsberichte  des  kurbayrischen  Residenten  Lancier. 
1686—97.  Fasz.  17. 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  Poppel  von  Lobkowitz  1686 
—97.  Dabei  ein  Faszikel,  betitelt:  Krieg  mit  den  Franzosen. 
1808.  Fasz.  18. 

4.  Frankreioh: 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  Poppel  von  Lobkowitz  ans 
Paris  1685 — 88  samt  den  Antworten  des  FUrsten  Ferdinand. 
(Vicie  Berichte  cliiflfriert.)  Fasz.  19. 

6.  Sohweiz: 

Gesandtschaftsberichte  iiber  die  Verhandlungen  Ôsterreichs  mit 
den  Eidgenossen  1687.  Dabei:  die  Ûbereinkunft  zwischen 
dem  Herzog  Sforza  von  Mail  and  und  den  Eidgenossen  wegen 
des  Thurgaues  vom  Jahre  1499.  (Kopie.)  Fasz.  20. 

6.  Oberitalien: 

Armeeberichte  des  Gênerais  CarafFa  ans  Mailand  Uber  den  fîlr  1693 
projektierten  Feldzug  in  Oberitalien.   1692.        Fasz.  21  a. 

Berichte  des  FUrsten  Montecuccoli  ans  Piémont  1693.  Fasz.  21b. 

Mission  des  Grafen  Breuner  1694  an  die  Ilofe  Italiens  wegen 
Kriegssubsidien.  Fasz.  21c. 

Gesandtschaftsberichte  des  Residenten  Ottavio  Gnocchi  ans  Mai- 
land ans  den  Jahren  1663,  64,  68,  69,  71,  72,  74 — 76. 

«  ^       ^.  ^*8z.  22. 

7.  Venedig: 

Gesandtschaftsberichte  des  Baron  von  Taxis  ans  Venedig  1666, 
68,  72,  73,  82,  90,  96.  Fasz.  23. 

8.  Toskana: 

Akten,  betreffend  die  Vermâhlnng  des  letzten  Medici  Johann  Gaston 
mit  der  Pfalzgrafin  Anna  Maria  1697.  Heiratsvertrag,  stipu- 
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liert  von  Kaiser  Maximîlian  II.  ddo.  4.  Mftrz  1565  fUr  seine 
Schwester  Johanna^  Braut  des  Grofiherzogs  Franz  von  Tos- 
kana.  Fasz.  24. 

9.  Modena: 

Gesandtschaftsbericht  tiber  einen  angeblichen  Erbprinzen  von  Mo- 
dena^  der  sich  Herkules  Rainaldus  nannte  und  in  Paris  aof- 
hielt.  1749.  Fasz.  25. 

10.  Montf errât: 

Erklârung  Kaiser  Leopolds  I.  ttber  das  Salmsche  Sukzessionsrecht 
auf  Montferrat.  1695.  Fasz.  26. 

11.  HoUand: 

Gesandtschaftsberichte  des  Residenten  in  Holland  Dr.  Krempnich. 

1672,  86,  88,  89,  91,  92.  Fasz.  27. 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  von  Strattmann  ans  Nymwegen. 

1679.  Fasz.  28. 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  von  Strattmann  aus  dem  Haag. 

1694,96.  Fasz.  28. 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  von  Windisch-Grâtz  aus  dem 

Haag.  1688,  91—93.  Fasz.  29. 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  von  Kaunitz.    1681,  87,  88, 

95—97.  Fasz.  30. 

12.  Buûland: 

Akten,  die  moskowitische  Gesandtschaft  von  1687  wegen  Hilfs- 
truppen  zum  TtU-kenkriege  und  Reise  Peters  des  Grofien 
(vgl.  auch  Fasz.  34).  Fasz.  31. 

18.  Polen: 

Mission  des  Freiherm  von  Proskau  an  Kônig  Sigismund  von  Polen. 
1608.  Fasz.  32. 

Gesandtschaftsberichte  vom  kaiserlichen  Residenten  aus  Warschau 
Johann  Christian  von  Fragstein.  1654 — 55.  Fasz.  33. 

Berichte,  hauptsftchlich  vom  Grafen  Bemhard  von  Herberstein, 
Landeshauptmann  in  Glogau,  und  seinem  Nachfolger  Frei- 
herm von  Nostitz  und  anderen  liber  polnisch-tatarisch- 
moskowitische  Kriegsbegebenheiten.  1656 — 98.   Fasz.  34. 

Berichte  des  Freiherm  Mayer  von  Mayersberg  ttber  polnische 
Staats-  und  Kriegsbegebenheiten.    1667 — 71.       Fasz.  3  5 . 

FolnischerReichstag  und  Kônigswahl  1669.  —  Berichte  von  Franz 
Melchior  von  Ganss.  —  Gesandtschaftsberichte  aus  Polen 
von  Graf  Schaffgotsch.  1669,  70,  74.  Fasz.  36. 
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Offizielle  Akten  nnd  private  Korrespondenzen  des  Orafen  Sedl- 
nitzky  ans  WarscLau  iiber  die  strittige  EOnigswahl  nach 
Johann  Sobieskis  Tode.    1696—1698.  Fasz,  87. 

Berichte  des  Residenten  Georg  von  Schimunsky  ans  Warschaa. 
1689—96.  Fasz.  38. 

14.  Sohweden: 

Berichte  vom  Grafen  Schaffgotsch;  Orafen  Hatzfeld  nnd  General 
Montecuccoli  liber  den  schwedisch-polnischen  Erieg.  1656 
— 58.  Fasz.  39. 

Gesandtschaftsberichte  des  Grafen  A.  J.  Nostitz  nnd  von  Herm 
Lancier.  1682 — 84.  Fasz.  40. 

16.  Danemark: 

Berichte  des  Grafen  Montecnccoli  tlber  den  d&nisch-schwedischen 
Bjieg.  1658—59.  Fasz.  41. 

Berichte  des  Grafen  Herberstein  tlber  den  Krieg  zwischen  D&ne- 
mark,  Schweden  und  Kurbrandenburg.  1675 — 78. 

Fasz.  42. 

II.  Dentschland:  der  kaiscriiche  Hof  und  die  Angelegen- 
helten  des  Deutschen  Selehes. 

Ëmpfang  der  Brant  Kaiser  Ferdinands  III.;  der  Ërzherzogîn  Leopoldine 
von  Tirol,  zu  Passau.  1648.  Fasz.  43a. 

Instruktion  der  Kaiserin  Eleonore,  Mutter  Kaiser  Ferdinands  III.,  ftir 
ihr  Obersthofmeisterinnenamt.  Fasz.  43  b. 

Aufenthalt  nnd  Bewirtung  einiger  KurfUrsten  in  Prag.  1652.  Fasz.  44. 

Mission  des  Ftlrsten  Ferdinand  1666  zum  Empfange  der  Braut  Kaiser 
Leopolds  I.  und  Begleitung  von  Trient  nach  Wien.  Viele  eigen- 
hândige  Schreiben  des  Kaisers.  Fasz.  45. 

Anfenthalt  der  Kaiserin  Margareta  1674,  der  Kaîserinwitwe  Eleonore 
1670,  der  Erzherzogin  Eleonore,  Braut  Kônig  Michaels  von  Polen, 
1670,  und  der  K(5nigin  Eleonore  von  Polen  in  Nikolsburg.  Fasz.  46. . 

Verlassenschaftsabhandlung  nach  dem  Tode  der  Kaiserin  Eleonore, 
Witwe  Kaiser  Ferdinands  III.,  durch  Ftlrst  Ferdinand  von  Diet- 
richstein.  1686 — 87.  Fasz.  47. 

Handschreiben  des  Kaisers  Leopold  I.  an  den  Fiirsten  Ferdinand  in 
Staats- und  Hofangelegenheiten.  1690 — 96.  Fasz.  48. 

Berichte  des  Staatsministers  Maximilian  Grafen  von  Lamberg  an  den 
Fttrsten  Ferdinand  in  Hof-,  Staats-  und  Gesellschaftsangelegen- 
heiten.  1654,  60—66,  78—80.  —  Hofhachrichten  von  Graf  Ma- 
ximilian von  Dietrichstein.  1660.  Fasz.  49. 
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Korrespondenz  des  FeldmarBchalls  Grafen  Montecnccoli  mit  FQrst  Fer- 
dinand wâhrend  des  letzteren  Abwesenheit  von  Wien.  1656—57, 
1662—68,  70,  75—76.  Fasz.  50. 

Hof-,  Staats-  und  Kriegsberichte  von  Horaz  und  Julius  Bucellini  au  den 
FOrsten  Ferdinand  wâhrend  dessen  Abwesenheit  von  Wien.  1663 
—66,  73,  76,  80—81.  Fasz.  51. 

Wiener  Berîchte  tlber  Hof-  und  Staatsangelegenheiten  an  den  Ftirsten 
Ferdinand.  1673 — 76.  Fasz.  52. 

Korrespondenz  in  der  vom  Grafen  Leopold  von  Dietrichstein  1698 — 99 
fUr  den  Thronfolger  Erzherzog  Josef  verrichteten  Werbung  um 
die  Hand  der  Prinzessin  Wilhelmine  Amalie  von  Braunschweig- 
Lûneburg.  Fasz.  53. 

Wiener  Tagzettel,  d.  h.  Berichte  tlber  Hof-,  Staats-  und  BLriegsereignîsse, 
redigiert  vom  Ftirsten  Ferdinand  und  seinen  Korrespondenten 
zugesendet.  1667—72,  74,  76—79,  86—89,  91,  96.  Fasz.  54. 

Sendschreiben  an  den  General  Grafen  von  Leslie.  1678 — 80,  92. 

Fasz.  55. 

Beferate  des  Jesuitenpaters  Géorgie  Battamann  an  den  Ftirsten  Fer- 
dinand nach  Nikolsburg  und  Brtinn.    1656,  70,  72,  77,  81,  90. 

Fasz.  56. 

Briefe  der  Jesuîtenpatres  Millier,  Beichtvaters  Leopolds  I.,  Paul  Ta£fer- 
ner,  J.  Wayer,  Hieron.  Horst,  Leonhard  Bachin  und  Eberhard 
Ertal.  Fasz.  57. 

GesandtschafI;  des  Ftirsten  Maximilian  an  den  kurbayrischen  Hof  wegen 
der  Vermàhlung  des  KurfUrsten  Maximilian  mit  derTochter  Kaiser 
Ferdinands  H.,  Erzherzogin  Maria  Anna.  1635.  Fasz.  571. 

Mission  des  Ftirsten  Maximilian  an  den  Hof  in  Innsbruck  wegen  der  Ver- 
mfthlung  des  Kaisers  Ferdinand  UI.  mit  der  Erzherzogin  Maria 
Leopoldine  von  Tirol.  1648.  Fasz.  57  H. 

Mission  des  f^sten  Maximilian  an  den  polnischen  Hof  in  spanischen 
und  dsterreichischen  Angelegenheiten.  1645.  Fasz.  57  lU. 

Relation  tlber  Krankheit  und  Tod  der  Kaiserin  Maria  Leopoldine.  1649. 
—  Hofangelegenheiten.  1629ff.  —  Eingaben  der  Hofdienerschaft 
an  Fûrst  Maximilian  als  Obersthofmeister.  Fasz.  57 IV. 

HofkontroUamtsrecbnungen.  1650.  —  Wiener  Fischpreissatznngen. 

Fasz.  57  V. 

ReUtion  des  kaiserlichen  Botschafters  an  die  Pforte  tlber  die  Gesandt- 
Bchaft  1644  an  Kaiser  Ferdinand  IH.  —  Prognostikon  des  Astro- 
logen  Lutz  tlber  Kaiser  Leopold  L  1669.  —  Kaiser  Leopold  I. 
in  Linz.  1680.  —  Relation  tlber  falsche,  angeblich  fur  das  Hof- 
lager  bestimmte  Warentransporte.  Fasz.  57  VL 
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Âkten^  aufden  Heîchstag  zu  Augsburg  bezaglich.  I&IO,  1524.  Fmz,  5B. 

a)  Allgemeines; 

b)  liiâtruktion  Kaiser-  Maiimilians  L  f!lr  de»  Bischof  MarquArd 
voii  Aiïgsbur^  zu  VerhaiuliiiDgen  mit  deu  ztim  Kekbstag  be- 
rufeiieû  KurfUrsten  und  FUrsten;  ■ 

c)  Antwort  der  KurfUrnien  und  FUrsten; 

d)  Bericbt  der  kaiserlichen  KommisBion,  erstatlet  an  Kaiser  Karl  V. 
dtirx'h  HieroDymua  Brunner,  tlber  die  Vorgânge  bei  semer 
Wabl; 

e)  Ûbereinkunft  Karl  s  V.  mit  seinem  Bru  der  Ferdinand  I.  ; 

f)  Anbringen  von  Kni-pfalz  auf  dem  Reichstage.   1 524  \ 

g)  was  der  AusschiiB  zur  piipstlichen  HeQîgkeit  Antwort  verordâ! 
uud  ^^eratscbla^t.  o.  D,; 

h)  Reicbstagsabscbied.  1524. 

Akteu,  auf  den  Keîcbatag  1561,  1565  bezttgrlîclu  —  Akten  bezîlglicb  der 
Eskommmiikatjon  des  Erzbiscbofs  von  Kôln.  1582 — ^83.  Fasz.  6î^. 

Inatruktiûn  Kaiser  Maximilians  IL  filr  die  wegen  der  Wabl  Rodolfs  znm 
rômÎBchen  Kônige  abgeordnete  Gesandtscbaft  iinter  Adam  Freî- 
herm  von  Dietricljsteiii  an  die  Kurfiirsten.  Relation  der  Gesandt- 
scbaft vom  21.  ApHî  15*32.  Fa«z.  60. 
1613.                                                                 Faaz.  61, 

Friedenskoiigrefi  zu  Mfinster.  1644,  Faez.  62. 

Reichsta^-sakten.   1653—54,  1663 — 65»  Faaz.  63  — 64. 

Bericbte  der  filrstlîcb  Dieti'icbBteinschen  Gesandten  bei  den  Reichstagen 
von  1670 — 1806,  Fasz.  65—186. 

Bericbte  von  den  Keichdtagen  16H4 — 97.  Fasz.  137 — 140. 

Korrespondenz  des  Herzoge  von  Friedland,  des  Grafen  GaHaa  nnd  Gêne- 
rais Grafen  Mansfeld  wejcen  Trnppeiiverpflegungeu  nnd  in  Kriega- 
angelegenbeiten.  1632 — 34.  Fasz.  141 — 142. 

Anftrag  Kaiser  Ferdinand»  11.  an  den  Kardinal  Dîetriehstein,  eine  Kom- 
missiou  von  Theologen  zusaromenzuHetzen  imd  mît  ibr  die  von  den 
kàiaerlichen  and  kursilchaîscben  Deputatioueu  zustaude  gebraditen 
Friedenskompoôitionen,  betreflfend  Religionssaclien,  zu  berat^n. 
1635.  Fasz.  143. 

Reicbskriege  ^tgtn  Frankreicb: 

Offizielle  Bericbte  vom  Grafen  Montecuccolî,  1660, 1672 — 73, 76, 

Faâz,  144. 

Offizielle  Bericbte  von  Hana  Albrecbt  Freiherm  von  Dietricbstein. 

16T2— 76,  Fasz.  144* 

Offizielle  Berichie  vom  General  Grafen  Stadel.  1678,  85,  88,  90, 

92.  Fasz,  145. 
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OffizielleBerichte  vonFreiherrn  vonThungen.  1687 — 92, 98 — 98. 

Fasz.  146—147. 

Of&zielle  Berichte  von  Freiherrn  von  Wilczek.   1690. 

Fasz.  148—149. 

Armeeberichte  vom  Oberfeldherm  Markgrafen  von  Brandenburg- 
Baîreuth  an  den  Kaiser  nnd  an  den  Ftirsten  Ferdinand  von 
Dietrichstein.  Fasz.  150. 

Nebstdem  zahlreiche  Staatsscliriften^  Memoiren^  Flngschriften;  die 
sich  auf  Reichsangelegenheiten  and  politîsche  Ëreignisse 
bezîehen.  Fasz.  151. 

III.  ôsterreich. 
1.  AUgemeines: 

Handschriftliche  Chroniken^  Ausztige  aus  gedruckten  Chroniken, 
Privilegienabscbriften  etc.  EntwUrfe  und  Bestimmungen 
ûber  die  politische  und  Finanzorganisation  von  Kaiser  Maxi- 
milian  L,  Karl  V.  und  Ferdinand  I.  Fas.  152. 

Prinzipalraitnng  des  Sebatzmeisters  Jakob  Villinger.    1520 — 24. 

Fasz.  153. 

Obereinkunft  Kaiser  Ferdinands  I.  mit  Erzbischof  Mattbâus  Lang 
von  Salzburg  wegen  Beilegung  der  Streitigkeiten  dièses  Erz- 
stiftes  mit  Oberôsterreich  und  Kâmten.   1528.    Fasz.  154. 

Korrespondenzen,  betreffend  den  Streit  Matthias'  mit  Kaiser  Ru- 
dolf II.  1606,  08.  —  Inquisition  gegen  den  kais.  Oberfeld- 
wachtmeister  Grafen  Odevyer  und  den  Hauptmann  Aman 
mit  Beziehung  auf  den  Prinzen  Alexander  von  Wllrttemberg 
wegen  der  Belgrader  Affaire  un  ter  Kaiser  K^rl  VI.  —  Acht 
VoUmachten  Kaiser  Rudolfs  II.  fUr  Hans  v.  Schleinitz,  Land- 
vogt  in  Oberlausitz.  Fasz.  155. 

Oflfizîelle  Berichte  von  dem  ôsterreichischen  Gesandten  Freiherrn 
Adam  von  Dietrichstein  an  Kônig  Philipp  II.  von  Spanien, 
in  ôsterreichischen  Staatssachen  erstattet.  Konzepte  und 
Originale.  Dabeî  einige  Schreiben  Philipps  II.  an  Adam; 
ein  Schreiben  Kaiser  Maximilians  II.  an  die  Kônigin  Anna 
von  Spanien  1570,  Dezember  13;  ein  Schreiben  Erzherzog 
Ferdinands  an  Philipp  II.  1571,  Mai  16.  Fasz.  156. 

Korrespondenz  des  Kaisers  Maximilian  II.  mit  dem  Gesandten 
Freiherrn  Adam  von  Dietrichstein  am  Madrider  Hofe.  Eigen- 
hftndige  Schreiben  des  Kaisers,  meist  ohne  Jahr.  Fasz.  157. 

Kaiserliche  und  erzherzogh'che  Schreiben  in  Staats-  und  persôn- 
lichen  Angelegenheiten  an  den  Kardinal  1595 — 1619,  36. 
DabeiBriefe der Erzherzogin Maria  1595—1607.  Fasz.  158. 
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Staats-  und  Eonferenznotate  nnd  Akten  des  Ftlrsten  Ferdinand 
als  Prâsidenten  der  Staatskonferenz  unter  Kaiser  Leopold  L 
1659,  61,  67,  73,  75,  76,  78.  PasB.  159. 

Desgleichen  ans  den  Jahren  1683 — 97.  Fasz.  160 — 174. 

Patente  von  Kaiser  Ferdinand  II.,  Kardinal  Dietrichstein,  Henog 
Yon  Friedland,  Kaiser  Leopold  I.  Fasz.  175. 

Ordensinstitute: 

a)  Johanniterorden,  bôhmische  Kommende.    Dabei  Relatîonen 

des  Grofimeisters  Peter  von  Monte  an  den  Papst  ans 
Malta  iiber  ein  Gefecht  mit  den  Tttrken.  1570,  Jali  25. 

Fasz.  176. 

b)  Deutscher  Orden.  Fasz.  177. 

c)  Goldener  Vlies-Orden  1746 — 82;   geschriebene  und  ge- 

druckte  Todesanzeigen  mit  biographischen  Angaben. 

Fasz.  178. 

d)  Piaristen  in  M&hren.  Fasz.  179. 

Pestberichte  1679—80.  Fasz.  180. 

Kriminaljustizsachen  und  Hezenprozesse  1633  —  1694.  Fasz.  181. 

Historiscbe  Memorabilien  des  16.  und  17.  Jabrbunderts  (Tnmer 
Zeitungsbl&tter  1668;  wôchentliche  Reichsordinarizeitnng 
1686/87).  Fasz.  182. 

Kuriositâten  des  17.  Jabrbunderts  (Ëpigramme,  Pasquille  auf  Lud- 
wigXIV.  u.  a.).  Fasz.  183. 

Handscbriflen  bedeutender  Personen  (Souebes,  RUdiger  und  Guido 
von  Starbemberg,  Heisler,  Heister,  Karl  von  Lotbringen, 
Montecuccoli  etc.).  Fasz.  184. 

Kalender  mit  bandscbriftlichen  Notizen  1650—98,  1777 — 1802. 

Fasz.  185—186. 
2,  Niederôsterreioh: 

Rakoczy-Invasion  1703.  Ereignisse  des  Jabres  1727.  Wien  1741. 

Franzôsiscbe  Invasion  1805.  Fasz.  187. 

Gewâhraufschreibung  des  Grafen  Ôtting  auf  GrundstUcke  n&cbst 

Wien  1671.  Verkfiuflicbe  Hâuser  in  Wien  1678.  Nadasdy- 

scbes  Freibaus  Wien  1673—76.  Fasz.  188. 

Bistum  Wien.    Verbandlungen  des  Biscbofs  Philipp  wegen  Ver- 

lassenscbaften  von  Geistlicben.  Fasz.  189. 

NiederOsterreiebisebe  Akten: 

a)  Bericbt  an  Siegmund  von  Dietricbstein,  Landesbauptmann 
von  Steiermark,  von  einem  Abgesandten  der  dortigen 
St&nde  an  die  nacb  Kaiser  Maximilian  I.  sicb  aufgewor- 
fene  Regierung  in  Wien  1519; 
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h)  kidserlîche  Resolntion  vom  1 1.  August  1636  liber  die  einer 
kônigllchen  Eommission  von  den  lutherîschen  Stânden 
Qberreichte  Relation  ihrer  auf  1;487.229  fl.  sich  infolge 
ihrer  Rébellion  belaufenden  Schulden  ; 

c)  Beschlagnabme  des  Freiherrn  von  Ftinfkirchnerschen  Kapi- 

tais.  1622; 

d)  Visitation  und  Reformation  des  Stiftes  Melk.  1575; 

e)  Âufierang  der  mâbrischen  Stânde  1664  wegen  einer  von  den 

niederôsterreichischen  Stânden  an  sie  gerichteten^  von 
1623  datierenden  Schuldfordemng  von  500.000  fl.; 

f)  Yermôgenszession    des   anfgelOsten   niederôsterreichischen 

Herrenstandes  an  den  vom  Feldzeugmeister  Baron  Wel- 
den  gestifteten  Invalidenfonds.  1850.  Fasz.  189  a. 

8.  Oberôsterreioh: 

Verordnung  Kaiser  Karls  V.  1521  wegen  der  Differenzen  der 

alten  (Maximilianschen)  Regierung  mit  den  Stânden. 
Knefsteins  Anrecht  anf  das  Ërbsilberkftmmereramt.  1624. 
Hegemûllers  Anrecht  auf  das  Erbkiichenmeisteramt.  1624. 

Fasz.  189  b. 

4.  Steiermark,  Kàmten,  Salzburg,  Elrain,  Tirol: 

Steiermark  onter  der  Verwaltung  des  Landeshauptmannes  Sieg- 
mund  von  Dietrichstein.   1515 — 17,  21  —  31.    Fasz.  189  c. 

K&mtnerische  Landtagsbeschllisse  und  Instruktionen  1518 — 25; 
Kontributionseztrakte  1653.  —  Aufstand  der  Gotscheer 
1674.  —  Stfindische  Angelegenheiten  1678.  —  Salzbur- 
gensia  1693. —  Innerôsterreichische  Ërbhuldigung  1651. 

Fasz.  190. 

5.  Bohmen: 

B5hmische  Rébellion.  —  Gutachten  einer  von  Kaiser  Ferdinand  IL 
unter  dem  Yorsitze  des  Kardinals  angeordneten  Kommission. 
—  Nachtrâge  und  kaiserliche  Propositionen.       Fasz.  191. 

Bauemunmhen  1680.  —  Bericht  des  Grafen Piccolomini.  Fasz.  192. 

Landesangelegenheiten  1652 — 89.  Fasz.  193. 

Landtagsschlufi  1595.  —  Judengeschâfte  1670.  —  Landtags- 
abschied  1632.  Fasz.  194. 

6.  ICâhren: 

Amtsakten  des  Landesnnterkâmmerers  Siegmund  von  Dietrich- 
Btein  1597—1601.  Fasz.  195. 

Wiedareinftlhnuig  der  katholischen  Religion  in  Nikolsburg  1578 
—89.  Fasz.  196. 
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Landtagsakten  1604—1631.  Fasz.  197. 

Akten;  die  mfihrische  Rébellion  betreffend.  Fasz.  198 — 206. 

Akten  zur  Geschichte  Mâhrens  unter  der  Yerwalinog  des  Ejirdî- 

nais  1621—36.  Fasz.  206 — 251. 

Akteii;  betreffend  die  Révision  des  m^hrischen  Mautwesens  1628. 

Fasz.  252. 
Landeshauptmannschaftserlâsse  an  die  Ftlrsten  Maximilian  nnd 

Ferdinand  von  1655 — 67,  78 — 79.  Fasz.  253. 

AmtBberichte  der  Kreishauptleute  an  den  Fiirsten  Ferdinand  als 

obersten  Landeskâmmerer  1664.  Fasz.  254. 

Invasionen,  Truppenverpflegnng,  Landtagsverhandlnngen  nnd  an- 

dere  Landesangelegenheiten;  meist  briefliche  Relationen  des 

Grafen  Oppersdorf  an  den  Ftlrsten  Ferdinand  1655 — 60. 

Fasz.  255. 
Desgleichen  1661—64.  Fasz.  256. 

Desgleichen  1665 — 68.  Fasz.  257. 

Desgleichen  1670,  71,  73—82.  Fasz.  258. 

Desgleichen  1683—84.  Fasz.  259. 

Desgleichen  1685—86,  88—96,  98.  Fasz.  260. 

Notate  des  Fiirsten  Ferdinand  zu  den  Verhandlungen  des  m&hri- 

schen  Landrechtes  1658—62,  64—66.  Fasz.  261. 

Mahrische  Landtagsverhandlungen  1656—59,  60—66.  Fasz.  262. 

7.  Schlesien: 

Vorstellungen  der  mâhrisch-schlesischen  StUnde  wegen  Anf hebung 
der  neuen  Grund-  und  Urbarialsteuer  1790.        Fasz.  263. 

8.  Bistum  Olmûtz: 

Kopierbuch  der  Erlâsse  des  Kardinals  in  Religions-  nnd  Kirchen- 

sachen  1609—11  (fehlt).  Fasz.  264. 

Gesuche  und  Empfehlungsschreiben  an  den  Kardinal  um  Verlei- 

hung  von  Pfarren  und  Kanonikatstellen  1616 — 28  (fehlt). 

Fasz.  265. 
Verhandlungen  tiber  die  Streitigkeiten  des  Pralaten-  und  Herren- 
standes  wegen  des  Direktoriums  1634.  Fasz.  266. 

Akten,  betreffend  das  bischôfliche  Lehensgut  Stablowitz. 

Fasz.  267. 

9.  Das  ungeteilte  Sohlesien: 

Varia. 

a)  Jâgemdorf.    Ansprilche  des  Rurftlrsten  von  Brandenbnrg. 

1607; 
h)  Landtag  von  1610,  27; 
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c)  kaiserliche  Dekrete  an  den  Landeshauptmann  in  Oppeln  und 

Ratibor  Joh.  Chr.  v.  Proskau; 

d)  Verzeichnis  des   dui*ch  das  bôhmiscbe  Rebellionsbeer  in 

Schlesien  verorsacbten  Scbadens.  Fasz.  268. 

Invasion,  Defension,  Truppendurcbmârsche;  Landtagsangelegen- 

heiten  1631  ...   1690.    Meist  Bericbte  von  Bernbard  von 

Herberstein,   Landeshauptmann,    und   dessen  Nachfolger 

Grafen  Nostitz,  gericbtet  an  Ferdinand  von  Dietrîchstein. 

Fasz.  269. 
Ebensolche  Bericbte  1691—93,  95—98.  Fasz.  270. 

Schlesische  Bauemunruhen  1692.  Fasz.  271. 

10.  XJngam: 

Tttrkenkrieg  und  Rébellion  1655. ..1682.  Fasz.  272—278. 
Kriegsbefehle  aus  dem  Hauptquartier  des  Grafen  von  Leslie  an 

die  Korpskommandanten  1679 — 80.  Fasz.  279. 

Tûrkenkrieg,  Reichskrieg,  Hof-  und  Gesellschaftsnachrichten  in 

der  Korrespondenz  der  Grafen  Walter,  Jakob  und  Alexan- 

der  von  Leslie  1654  .  .  .   1690.  Fasz.  280—282. 

Militârische  Dienstbericbte  an  General  Grafen  Leslie  1679 — 80. 

Fasz.  283—284. 
Tûrkenkrieg  1683—86.  Fasz.  285. 

Wiens  Belagerung  und  Entsatz  1683.  Fasz.  286 — 287. 

Scbriften  bezttglich  P.  Markns  Avianus  1680,  84.  Fasz.  288. 
Tûrkenkrieg  1684—85,  85—86.  Fasz.  289—291. 

Schreiben  des  Herzogs  Karl  von  Lothringen  an  den  Ftirsten  Fer- 
dinand 1674—86.  Fasz.  292. 
Bericbte,  betreflfend  das  Blutgericht  zu  Eperies  1686 — 87,  sowie 

ûber  den  Krieg  von  1688—91.  Fasz.  293. 

Tûrkenkrieg  1688—90.  Fasz.  294. 

Tûrkenkrieg  1690 — 94.    Armeebericbte  des  Grafen  Leopold  von 

Scblick.  Fasz.  295. 

Tûrkenkrieg  1691  —  94.  Armeebericbte  des  Grafen  Heinricb  von 

Herberstein.  Fasz.  296. 

Tûrkenkrieg  1691 — 97.   Armeebericbte  von  verscbiedenen  Per- 

sdnlicbkeiten.  Fasz.  297. 

Religionsbescbwerden  der  ungariscben  Protestanten  1690 — 99. 

Fasz.  298. 
Tûrkenkrieg  1697.  Fasz.  299. 

Korrespondenzen  aus  Ungarn,  Kroatien,  Siebenbûrgen  mit  Fûrst 

Ferdinand  1673  .  .  .  1698.  Fasz.  300. 

Landtagsangelegenheiten.   Diarium  comitîorum.   Acta  comitiorum 

1 7. — 19.  Jahrhundert  (viele  Di-ucksachen).  Fasz.  30 1 — 307. 
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lY.  Deutsche  Fftrstentftmer. 

1.  Bayem: 

G^sandtschaftsberichte  des  Orafen  von  Lobkowitz  1680—81;  des 
Herrn  Lancier  1680—81;  des  Grafen  Eannitz  1688 — 84. 
Prozefi  des  Grafen  von  Ortenburg  gegen  den  Grafen  Fogger 
1692.  Fasz.  308 — 813. 

2.  Ffalz-Keuburg: 

Rorrespondenz  des  Korftirsten  Philipp  Wilhelm  mit  dem  Fttrsten 
Ferdinand  von  Dietrichstein  1677 — 90.  Fasz.  314. 

8.  Augsburg: 

Protokolle  und  Akten  im  Prozesse  des  Domherm  Dr.  Brand  mit 
dem  Bistnm,  unter  Yermittlong  des  Eardinals  von  Dietrich- 
stein  1613  ff.  Fasz.  315. 

4.  Wûrttemberg: 

VorstelluDgen  des  Herzogs  Ëberhard  wegen  der  bëhmischen 
Landesmutong  1595.  —  Vormundschaftsangelegenheiten 
1677.  Fasz.  316. 

6.  Elursaobsen: 

Gesandtschaftsberichte  des  kaiserlichen  Residenten  Freiherm  von 
Bluem  1667  —  72;  dann  des  Grafen  Clary  1684,  86—94. 

Fasz.  317— 318. 

7.  Sacbsen-Lauenburg: 

Deduktion  der  SukzessionsansprQche  Mecklenburgs  and  Anhalts 
auf  Sacbsen-Lauenburg  1689.  Fasz.  319 — 320. 

8.  Brandenburg: 

Verhandlungen  zwischen  Kaiser  Ferdinand  L;  dem  Markgrafen 
Georg  von  Brandenburg  und  den  bohmischen  Standen  wegen 
Oppeln  und  Ratibor  1528  (Druck).  Fasz.  321. 
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Beilage  B. 

Verzeichnis  von  Aktenstûcken  im  fïirstlich  Dietrich- 

steinschen  „Faniilienarchiv"  in  Nikolsburg,  die  sich 

—315       auf  den  Kardinal  Fûrsten  Franz  von  Dietrichstein 

beziehen. 

(Nach  den  vom  Archivar  Schimmer  angelegten  Personalbogen.) 

•  ^^^  FasE.    9.  Testament  ftir  Bôhmen  1634. 

.10.  ^  „   M&hren  1634. 

.11.  n  n         .        1634. 

,12.  ,  „   ôsterreich  1635. 

.     13.  „  „  „         1635. 

.     14.  Rodizill  1636,  Legate  entbaltend. 
«     42.  Instruktion  Kaiser  Rudolfs  II.  UDd  Ferdinands  II.  zor  Reise 

des  Eardinals  nach  Rom  um  Geld  zimi  Tttrkenkriege. 
«     45.  Inventar  der  Oegenst&nde;  die  nach  dem  Tode  des  Kardinals 

dem  Bistam  Olmiitz  verbleiben  sollten. 
«     73.  Ërnennnng  zom  p&pstlichen  Legaten  a  latere  ftir  Ungarn  and 

Bôhmen. 
«  118.  Biographie,  1  Band. 
«  125.  Der  Kardinal  gibt  Rofiwald  dem  Grafen  Max  zn  Lehen  and 

Eigen  1630. 
,  140.  Erhebong  in  den  Fiirstenstand  mit  dem  Titel  ^Kaiserl.  Oheim'' . 
,  143.  Der  Kardinal  erh^t  das  Mtinzprivileg. 
«  150.  Der  Kardinal  schliefit  den  Heiratskontrakt  des  Grafen  Max 

mit  Anna  von  Liechtenstein  1618. 
,  175.  Der  Kardinal  erh&lt  vom  K5nig  von  Spanien  eine  Pension  zn- 

gesichert. 
^  208.  Der  Kardinal  kaaft  von  Kaiser  Ferdinand  II.  die  Herrschaft 

Steinabrann  1626. 
,  218.  Mefibach  des  ELardinals. 

,  326.  Der  Kardinal  verkanft  das  Gat  Ofechov  an  Elis.  Perger. 
,  289/240.  Brbteilnngen  mit  seinen  Briidem  wegen  des  vftterlichen 

VermSgens. 
,  241.  ErhftltYon  Kaiser  Matthias  den  Konsenszar  ft*eienVermëgens- 

dispofiition. 
,  242.  Tettament  ftir  Bdhmen,  Milhren  nnd  ôsterreich  1634. 
,  268.  Gtobnrtiieugnis  dorch  den  p&pstUchen  Nantins  1593. 
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Fasz.  259.  Erhâlt  von  Papst  Klemens  VIII.  freie  Befugnis  zur  Ve^ 

môgensdisposition. 
„     266.  Ernennang  zum  geheimen  Rat. 
„     268.  Erhâlt  von  Papst  Urban  VIII.  als  legatns  a  latere  beî  der 

Vermâhlung  Kaiser  Ferdinands  bestimmte  Befagnisse. 
„     269.  Erhalt  die  KardinalswUrde. 
„     275.  Befehl  des  pâpstlichen  Referendars  Burghesîna,  den  Elardioal 

in  die  Breslauer  Prâbende  einzufUhren. 
„     279 — 289.  Testamente  fiir  Bôhmen,  Mâhren,  OlmUtz,  Ôsterreich 

von  1629. 
„     342.  Biographie. 
„     352.  „  2  Bande. 

„     357.  Testament  fUr  Bohmen,  Mahren  und  Ôsterreich  1634. 
„     359.  Legate  von  10.000  Talem  fUr  Simon  von  SchOnberg. 
„     364.  Quittungen  von  Schuldbetrâgen. 
„     365.  Kauf  von  Urspitz. 
„     390.  Biographie. 

„     434.  Die  Sage  von  der  Exkommunikation  des  Kardinals. 
„      552.  Testament  vom  Jahre  1634. 
„     587.  Silberverteilnng  ans  dera  Nachiasse  seines  Vaters. 
„     588.  Vertrag  zwischen  Margareta  von  Cordona  und  den  drei  Sôh- 

nen  wegen  der  Witwenansprtiche. 
„     589.  Erbteilung  zwischen  den  Brildem  Max,  Siegmund,  Fi'anz. 
„     592/596.  Legate  von  50.000  Gulden  fUr  den  Grafen  von  Lobko- 

witz. 
„     597.  Testaraentariscli  geordnete  Almosenverteilung. 
„     598.  MeÛstiftungen. 
y,     599.  Legate  ftlr  Alonso  de  Castro. 
„     600.       „         „  Johann  Gabier. 
„      601.  Vergleich  mit  der  Mutter  Margareta  von  Cordona  ilber  den 

Testamentsvollzug  nach  dem  Tode  Adams  von  Dietnch- 

stein. 
„     608.  ÛberlâOt  seinen  Anteil  an  Nikolsburg  an  Max  von  Dietrich- 

stein. 
„     631.  Das  Olmtitzer  Domkapitel  bestiitigt  den  Ëmpfang  von  Effekten. 
„     632.  Erzherzog  Leopold  verlangt  die  Auslieferung  der  Schriften 

des  Kardinals. 
„     633.  Legate  an  verschiedene  Personen  und  Kirchen. 
„     637.  Kâufe  von  Emigrantengtitem. 
„     656.  Pâpstlicher  Konsens  zur  Grûndung  eines  Klosters. 
„     682/683.  Grabst&tte  in  Olmtttz. 
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Fasz.  722.  Nachweis  ûber  die  Herkunft  der  Margareta  von  Cordona  und 
der  Kinder  ans  der  Ehe  mit  Adam  von  Dietrichstein. 

.     764.  Prozefi  tiber  die  vom  Eardinal  eingezogene  Freimlihle  in 
M5dritz. 

^     766.  Pnpillarre verse  tiber  die  vom  Kardinal  geftihrten  Vormund- 
schaften. 

,     782/784.  Schnlden  nnd  deren  Tilgimg. 

.     845/848.  Korrespondenzen  an  den  Kardinal  1620 — 36. 

.    849.  Briefkonzepte  des  Kardinals  ans  verschiedenen  Jahren. 

,    915.  Kaiserliche  und  erzherzogliche  Schreiben  1595 — 1634. 

,    996.  18  Briefe  mit  dem  heil.  Josef  von  Calasans  wegen  EinfUhmng 
der  Piaristen  in  Kikolsburg  1632 — 36. 

,  1066.  Schreiben  Karls  v.  Zierotin  wegen  Bemhard  Krzezynkowsky. 

n    971.  Wird  vom  Kaiser  Ferdinand  IL  zor  Abholung  der  spanischen 
Braut  nach  Genua  beordert. 

^    975.  Interzedîert  wegen  Pardon  fttr  Bartholomâus  von  Dietrich- 
stein. 
ProzeÛakten:  1.  Roggendorfer  Prozefi  um  Kanitz; 

2.  wegen  Steinabronn; 

3.  wegen  Eibisthal. 


Bericht 

iibcr 

die  in  der  fûrstl.  Kinskyschen  Bibliothek 
zu  Prag  befindlichen  28  Bande  „Bohemica". 

Von 

Prof.  Dr.  Ottokar  Weber. 


In  der  FUrst  Ferdinand  Kinskyschen  FideikommiBbibliothek 
in  Prag  befinden  sich  28  Folianten  unter  dem  Titel  „Bohemica  I" 
—  „XXVIII"  ohne  andere  Signatur.  Dieselben  enthalten  eine 
Sammlnng  von  Originalen  und  Kopien  —  letztere  tiberwiegen 
weitans  —  die  zumeist  aaf  bôbmische  Geschichte  oder  bOhmische 
Zost&nde  Bezng  haben.  Es  sind  vielfach  Gatachten,  Yerbesse- 
raDgsYorschlage,  historische  Uberblicke  tiber  ZustUnde  rechtlicher 
and  national-Qkonomischer  Natur  in  Bôhmen;  sie  stammen  in 
ibrer  allergrOfiten  Zabi  ans  dem  Ende  der  Regierungszeit  Kaiser 
Karls  YL  nnd  dem  Anfange  der  Regierung  der  Kaiserin  Maria 
Theresia.  Vielfach  sind  bei  den  Abschriften  Datum  und  Unter- 
Bchrift  aosgelassen.  Die  ersten  26  Bande  tragen  auf  ihrer  ersten 
Seite  von  derselben  Hand  die  gleichlaatende  Bemerkung:  ^Mann- 
scripta  welche  in  der  ftlrstl.  Kinskyschen  bibliothek  von  aller- 
hand  and  zwar  mehresten  theils  wichtigen  und  nutzlichen  Ma- 
terien  sich  befinden.^  Daranf  folgt  eine  kurze  Bemerkung  tiber 
den  Inhalt  des  betreffenden  Bandes,  etwa:  „Erster  Band  entr 
haltend  in  sich  Schriften  die  kOnigl.  bôhm.  Hoff-Canzley  betref- 
fend",  oder  ^IS**  Band,  in  sich  enthaltend  Commercialia",  worauf 
ansDahmsIos  der  Znsatz  za  lesen  ist:  „zusammengetragen  im 
Jahre  1763^.  Auf  dem  n^hsten  Blatte  heiBt  es  dann  „Ver- 
zeichnis^,  oder  ^Spécification^,  oder  ^Consignation  der  im  ge- 
genwilrtigen  Bande  enthaltenen  Stttcke^  (pieçen),  worauf  eine 
genane,  fast  durchgehends  richtige  Inhaltsangabe  folgt,  links 
die  fortlaufende  Postnnmmer  der  Stficke,  rechts  die  durchlaufende 
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Pagiiiiernog  des  Rantles.  In  don  ersteii  26  Bândeu  sînd,  wî? 
erwalint^  aile  Vorbemerkungen  und  luhaltsangaben  von  ein  nnd 
derselben  Band  gcschrîeben,  die  dann  zuweilen  noch  Bemer- 
knngeu  zii  eînzelneu  Stiicken  îni  Inlialtsverzeîcbnîsse  oder  im 
Hande  selbst  hiozufiigt,  wie  tom.  V,  pag.  510  einc  „Auskunfft 
wie  auf  der  LIniversitat  zii  Prag  die  studia  tradiert  werdeu**  die 
Dursalnotiz  tragt  ^NB  wie  erwelmter  masseu  sind  die  Studia  bey 
Aritritt  der  Regieriing  der  Kayserin  K^uigin  tradiret  worden, 
iiaeb  der  Zeit  aber  ist  dissfahls  gleiclnvie  bier  in  Wicnn  also 
auch  zii  Prag  eine  reformation  gescheben'^;  odcr  tom.  XI  ira 
Iiilialtsverzeicbnisse  bei  Nn  1  (ausfUbrlicbe  Bcschreibung  dea 
Kotitributionswesena  in  Scblesien)  beigefltgt  ist:  „NB  dièse  pièce 
ist  von  einem  gutben  Kenner  dos  landes  verfasset  worden,  da^ 
inncn  der  Verfasser  viele  historiscbc  Nacbricbten  giebet,  die  in 
deiieu  im  Driick  crscbienen  bticberu  nicbt  zufiuden  sind".  Der 
unbekannte  Redakteur  dieser  Sammlung  zeigt  dureb  dièse  und 
abniicbe  Bemcrknngen  (tom.  V  Inhaltsverzeichnis  zn  Nr.  17:  ^ist 
eine  solide  déduction")^  daû  er  den  Wert  der  gesammelten  Akten- 
stticke  zu  schatzen  wufite  aud  uîcht  planlos  gesammelt  bat. 

Band  27  uud  28  weisen  eine  ganz  andere  Handschrift  anf 
und  tragen  aucb  einen  andcren  Titel:  ^lîegistcr  dercn  in  der 
fUrBtL  Kinskyseben  bibliotbec  befindlicben  mebresten  Tbeiln  die 
Vcrfassungen  deren  kay.  kOu.  Erblândern  betreffenden  Manu- 
scripten".  Band  27  entbalt  sodann  den  Zusatz  „verfa«8et  im 
Jabre  1767",  Band  28  ^ziisammengetragen  im  Jabre  1769"'.  Die 
Abscbriften  selbst  weisen  ganz  verschiedene  H^nde  auf;  inît- 
nuter,  aber  selten,  ist  aucb  ein  Drnck  (Zoll|>atent,  kais.  Mandat 
etc.)  mitgebunden.  Nebst  BUbmen  werden  aucb  Miibren  und 
Scblesien  —  letzteres  vor  und  uacb  der  Teiliing  in  einen  tîgtcr- 
reîcliîschen  und  einen  preufiiscbcn  Teil  —  bcrllhrt. 

Die  vielfacben  Bczichungen  der  (damais  graflîchen)  Familie 
Kinsky   zur  Verwaitang  der  bobmiscben  Angelegenheiten  *  )  er- 

*)  Abgesehen   von   dem  Griifen  Frauz  Ulrirb  Kinsky,  lier  tins  al» 
R jpberster   biibmiacher   Knnzlcr   am    Entîe   eîes    17.  J;ilirlnindert5  brgegnct, 
«liden  wir  in  (1er  ersten  HKlfte  des  18.  folgende  Mit^licdcr  dièses  lUusd» 
zu  crwiihuen: 

(ti*af  Wenxel  Norbert,  Oberstlandkîinimt^rtT,  1703  in  die  hrthmlsclift 
Ilofkaiizlti  eingotrcten,  1705  —  1711  ab^rstcr  Knn/ler,  gest.  1711?»  deasen 
Solm,  iiHif  Traiiï  rordiuaiid,  1705  Vizekantïer,  1715  Kanzler,  1723-173C 
obi'rwior  Kaii/Jcr,  ^chl.  1741,  detiaeii  Stîefbtuder  Ilnlïpp  .Tosrf,  17S(Î 
Kanxler,  1737—1748  oberater  KauxItTf  gt?»t  1749. 
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UftreD  es,  wîe  eîne  so  stattliche  Menge  von  AktenstUcken  ver- 
schiedener  Natur  und  verschiedener  Provenienz  in  einem  Zen- 
tralpankte  zusammenlaufen  konnten,  um  dann  —  vermutlich  im 
Anftrage  eines  der  betreflfenden  Familienmitglieder  selbst  —  hier 
gesammelt  zu  werden. 

In  folgendem  soll  kurz  der  Inhalt  eines  jeden  Bandes  an- 
gegeben  werden,  wobei  die  wichtigsten  Aktenstltcke  besondere 
Erwâhnnng  finden  môgen. 

Der  erste  Band  entbâlt  Akten  zur  Geschichte  der  b5h- 
mischen  Hofkanzlei.  Hervorzuheben  sind  Nr.  1:  ein  ausftthr- 
licher  Berieht  an  den  Grafen  Philipp  Kinsky  ans  dem  Jahre  1737 
tiber  Gesehicbte,  ZnstUnde  der  Hofkanzlei  mit  Reflexionen  dar- 
tlber,  Verbesserungsvorschlâgen  etc.  Dazu  zahlreiche  Beilagen, 
80  pag.  125  eine  Instmktion  ftir  die  ^statthalterische  Canzley-Ver- 
wandte";  Nr.  4:  ttber  den  Stand  des  Justizwesens  in  Bôhmen 
1737  und  vorher,  mit  Verbesserungsvorschlâgen;  Nr.  11:  die 
neue  „Canzley-Instruction"  von  1719;  Nr.  13:  ausfUhrliches  Re- 
ferai liber  dieselbe;  Nr.  15:  der  Personalstand  der  Kanzlei  1737; 
Nr.  16:  Liste  der  Besoldungen  derselben. 

Der  zweite  Band  enthâlt  „SchriflFten  in  betreflf  des  bOhm. 
Gommercii^.  Nr.  1.:  „General-Principia,  welche  die  Introduction 
&  Caltivirang  eines  realen  Commercii  in  dem  KQnigr.  Bôhmen 
faauptsIU^hlieh  erfordern  wollen^  etc.,  verfaBt  von  H.  von  Adlers- 
feld;  Nr.  3  nnd  13  befassen  sich  mit  der  frcien  Schiffahrt  anf 
der  Elbe;  Nr.  5  mit  dem  bôhmischen  Glashandel;  Nr.  4  gibt  eine 
liste  der  Haupt-Ausfuhrartikel  aus  Bôhmen  (1737);  Nr.  11:  tiber 
den  Handel  zwischen  Osterreich  und  England;  dann  pag.  186 
j^reflexiones  tiber  den  vorhabenden  Handelstractat^  zwischen  diesen 
Staaten,  von  Franz  von  Reigersfeld,  woran  sich  die  Antrâge  des 
engUschen  Unterhândlers  Mr.  Porter  anreihen  (1743);  Nr.  12:  eine 
„wabrhafte  déduction"  tiber  den  zunehmenden  Verfall  des  ôster- 
reichischen  Handels. 

Der  dritte  Band  enthâlt  ^publica  Bohemica  interna'', 
zameist  Stttcke  ttber  den  Geschâftsgang,  die  Taxen,  das  Ein- 
kommen  der  Beamten  bei  der  bôhmischen  Landtafel,  tiber  das 
bôhmische  Mttnzwesen,  Elbeschiffahrt  etc.;  soNr.  9:  eine  Geschichte 
der  Elbeflcbiffahrt  von  Herm  von  Widmann;  Nr.  14:  tiber  die 
Anfrechthaltang  der  ftir  Religionszwecke  bestimmten  Salzkassa; 
Nr.  21:  tlber  den  Salzhandel  nach  Sachsen  nnd  Brandenbnrg; 
Nr.  15:  ttber  die  Errichtong  eines  Arbeitshauses  in  Prag;  Nr.  17: 
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em  VerzeicliniR  der  Hofmarf^chîille;  Nr,  tî2:  dor  (  f    i^îlir 
in  lîiilmieo;  Nr.  26:  Gutachten  des  Hcrrn  van  Bf         ,    R  „ 
în  biSlim.  ADgelegenheîten  wohlerfahrenen  Mannes"  liber  die  Pi 
tensiuD  des  Kurflirsteo  von  Sachsen,  nach  dem  Tode  Caroli  sext^ 
das    Vikarîat   liber  Bolioien   auszuitben;    Nn  25:    ein    wichtig( 
Aktenstîick  tlber  die  bôhmiscben,  insonderheit  Uandels-  nnd  la 
duBtrievorhâltuisse;    Nr.  29:    liber    den   Status   der   bùbmiBchen 
Geistlichkeit,  Vorschla^i^c  znr  Verbegserung  ihrer  Lago.  ■ 

Der  vîerte  Baiid  entbâlt  ZoUsacben.    Nr.  i  :  GcgenUber^ 
stellung  der  Ausfuhr-  und  Einfuhrzollc;   Nr.  5;  das  neae  Zoll- 
patent  vom  Jabre   Î737;  Nr.  6:  Protokoll  ilber  Botbanes  Patent  v 
(uiiter  Vorsitz  des  Grafen  Starbemberg);  Nr.  9;  die  GcneraMîilauxa 
von  Behmen  fHr  1732;  Nr.  10:  Relation  der  btibniî&chen  Statt- 
balterci  darlîber;  Nr.  Il:  Tabellen  dazu;  Nr.  15:  GenemlUilanz 
pro  1733;  Nr.  18:  liber  die  ZolJprivilegieu  der  Stadt  Eger;  Nr.  19: 
groUer  Bericht  der  k.  b5bmi8cben  Zolladministration  an  die  Minî 
eterial-Banco-DeputatîoD  (ex  1735)  ttber  die  Emporbriugung  dc«^ 
bilhniiscbcn  Haudels.     Es  fol^en  dann  von  pag.  1000  an  Aktea 
liber  die  Obelstânde  des  Zoll-  nnd  Mautwesens. 

Der  fttnfte  Band  cnthiilt  ebenfalls  ^publica  Bohemica' 
eine  bunte  Keilie  von  Schriftstttcken  verscbiedenster  Natur:  ilber 
das  Keebt  der  weibliehen  Erbfolge  in  Osterreicb,  Biïhmen,  Ungarn 
(Nr,  ô),  Uber  die  AusUbnng  der  biîhmiscben  Kurgtimme  (3),  ttb( 
die  Religîonsangelcgeubeiten  in  Bohmen  und  die  unbefugte  Ein* 
misebung  des  Corpus  Evangelicorum  in  dieselben  (1),  Uber  Weg- 
mauten  (6),  liber  versehiedene  Auflagen  in  Bobmen,  wie  Wciii* 
taz,  Lederaufscblag,  Tranksteuer,  Fleiscbkreuzer  etc.  (12,  13, 
14,  16,  18,  23),  des  Herrn  Oberstburggrafen  von  Scbafigot^*b 
^Nntata"  darlîber,  daB  Br»binen  mebr  belastet  sei  als  die  Oster- 
reicbischen  Erblande  (17),  ^summarischer  Canieralstiitus^  iu 
Bobmen  ex  1737  mit  Besoldungen  etc.  (20)^  ^Auskunfll  wieauf  der 
Universîtat  zu  Prag  die  Studia  tradiret  werdeu"  (24),  Vorscblag 
zur  Erricbtung  eines  adeligen  Erziehungshauses  in  Bëbmcn  (26). 

Der  secbste  Band  enthalt^  wie  der  Redakteur  allgemcin 
sagt,  Akten  Itber  ^bjibnii^ebe  Angelegcnbeiten**.  llervor- 
zuheben  sind:  Aktcnstlieke  Uber  das  Recht  der  Mitregierung  doa 
Groflherzogs  von  Toskaua  (Ij,  Akten  tlber  die  zu  Karlstein  ge- 
bi»rîgen  Lebeu  (2,  Hj^  uber  Steuern  und  Kontrilmtioncn  (3,  12, 
13,  15^  16j  20,  21)^  Uber  die  kriegerisehon  ErcigniRse  beim  Re- 
giorungsantritte  der  Kaincrin  Maria  Tbereiiia  (4,   11),  Uber  dMi 
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Vorschlagsrecht  der  Eaiserin  betreffs  des  Johanniterordens  (7), 
ErinneraDgen  des  Grafen  Phil.  Jos.  Kinsky  wegen  Abschaffung 
der  Leibeigenschaft  (5);  den  SchluB  machen  Akten  tlber  die 
bôhmische  Rébellion  von  1619  (21—27). 

Der  siebente  Band  betrifft  wiederum  „Angelegenheiten 
von  B5hmen^,  und  zwar  zunftcbst  religiôse:  tlber  die  Aus- 
treibuDg  der  Jaden  ans  Bôhmen  (2,  13),  tlber  die  Sektirer  (4); 
dann  Jaridica:  tlber  Vormundsebaft,  Seqnester,  Konkurse  (18),  In- 
ventarien  (8),  dann  umfaOt  er  eine  ganze  Keihe  von  Akten  tlber 
Zoll-  und  Steuerangelegenheiten,  so  tlber  die  Vermôgenssteuer  von 
1746  (1),  Tanzimpost  (23),  Tranksteuer  (26),  femer  begegnen 
uns  Aktensttlcke  kultarhistorischen  Interesses:  ;,Betrachtnngen 
der  Prager  Wundftrzte,  wie  das  Krankenhaus  in  lue  venera  ein- 
zarichten  sei"  (7),  eine  Scbâtzung,  was  jiibrlicb  in  Bôhmen  an 
Bier  konsnmiert  wird  (19),  endlich  Vorschlage,  „wie  die  Moldau 
auf-  und  abwftrts  navigabel  zu  machen  sei^  (6)  u.  a.  m. 

Der  achte  Band  enthalt  die  ^beschreibungen  deren  in  den 
Jahren  1741  und  1744  geschehenen  Belagerungen  derer 
Prager  Stadte**:  Diarium  der  Ereignisse  in  Prag  nach  der  Er- 
stfirmung  dnrch  Franzosen  und  Bayem  Nov.  1741  (1);  Diarium 
der  Ereignisse  bei  der  Belagerung  und  der  folgenden  Okkupation 
Prags  durch  die  Preufien  1744  (2,  3);  die  Akkordpunkte  bei 
der  (jbergabe  an  die  Preufien  (4)  und  eine  Sammlung  von  Ver- 
ordnungen  des  preufiischen  Gouverneurs  wâhrend  der  Okku- 
pation (ô). 

Der  neunte  Band  umfafit  Aktensttlcke  Mahren  betreffend; 
es  sind  Akten  von  geringer  Bedeutung,  von  weniger  allgemeinem 
Interesse;  hervorzuheben  wHre  vielleicht  Nr.  11:  „Vorschlag,  wie 
in  M&bren  die  Zucht-  und  Spinnhâuser  erbauet,  die  Leuthe  allda 
erbalten  werden  kOnnten",  oder  Nr.  18:  „Vorschlage  zurAbhilfe 
verschiedener  Qffentlicher  Abusus  in  Mfthren^. 

Der  zehnte  Band  enthUlt  Silesiaca.  Zu  erwahnen  sind 
etwa  Nr.  2:  Gedanken  tlber  bessere  Einrichtung  der  Akzisen; 
Nr.  3— 6, 10 — 15  bertthren  ebenfalls  das  Akzisewesen.  Die  StUcke 
von  Nr.  21  an  hetreffen  nur  den  nach  dem  crsten  schlesischen 
Kriege  bei  Osterreich  verbliebenen  Teil  Schlesiens  und  betreflFen 
ansschliefilicb  Zollangelegenheiten. 

Der  elfte  Band  enth&It  ebenfalls  Silesiaca.  Nr.  1:  aus- 
fllbriiebe  Bescbreibung  des  Kontribntionswesens  in  Schlesien. 
9—14  sind  ZoU  und  Steuersachen,  ebenso  Nr.  21;  Nr.  15,  18,  19, 
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22  und  23  hetreffen  ReligionsangelegenlieHoii  în  n«f('rr<'vfÎMiirti- 
Hclilesien. 

Der  zw5lfte  Baiid  enthUlt  Canieralia,  meist  die  vcrscbit;- 
densten  Vorschiage  ilbcr  die  \'erl>esfieruug  der  osterreicliiselieu 
Mimnzen  uinfassend,  beispielsweise  gleich  Nr.  1  mit  interessanlen 
Tabollen;  Anleîheji  in  den  Niederlamlen  (7  uod  8),  Uber  da« 
Quantum  oamerate,  m  Ibro  Maj.  zur  freien  Verflignng  stebt 
(L^),  Eiîtwurf  eines  Koptsteuerpatents  (M;,  ausfllbrlicber  Bericlii 
tlber  das  Kontributionalc  im  Banal  (26),  dauii  Steuersachcn, 
Sparvorscblîige,   solche   zur  besseren   Erbaltuug  der  Ileere   etc. 

Der  dreizebnte  Band  entbRlt  gleicljfalls  Cameralia, 
ebenfalls  gi-fiBteiiteils  VorscblËge  und  Projekte  zur  Verbc««erung 
der  tinaiiziellen  und  kommcrzîellen  Lage  der  Erblande,  zur  Ab- 
stelluug  vrai  Miûbraucbeii,  Steuersachen,  Uber  Kontrabande,  Uber 
das  Salzwesen,  dièse  Akten  gelien  vielfach  in  den  Anfang  der 
Regierungszeit  Kaiser  Karls  VL  zuriick.  Aueh  Bergwcrksacbea 
koïiimen  vor.  Zu  erwâhnen  Nr,  21:  Projekt  einer  Polizeiordnuog; 
Nr*  24;  Vorstelluug  der  notîeidcnden  Wiener  Ilandel&leutc,  Tecb- 
nisdi  intéressant  ist  Nr.  23:  ^^relatiou  von  einer  Probe,  wodurch 
der  Obriste  Seebaeli  vcrniittelst  einer  gewîssen  Mascbine  zwey  mit 
70O  Centn.  beladcne  Srbifle,  ohne  Kuder  oder  solbîge  dureb  Pferde 
ziehen  zu  lassen,  gegen  den  Strohm  gebraclit**  (6*  August  1740). 

Der  vierzebnte  Baud  enthUlt  Mineralia,  meist  technische 
Détails  Uber  den  Bergbau,  fUr  die  Art  der  Ausbeutuug  in  jener 
Zeit  niebt  obue  Wert.  Zu  erwiilinen  Nr.  13:  „grlhidlichc  und 
naturgemasse  Renjonstration^  dasa  ans  dem  Golde  mit  Addition 
des  Quecksilbers,  Zinnobers,  aquae  régis  &  anderen,  ohnc  Wurzel 
der  Metallen  oder  viscosam  huiuiditatcm  naturalem,  die  tiuctura 
Pbysiea  oder  lapis  philosfiphorum  niebt  erlanget  werden  kanUi 
sondem  solches  cinzig  und  aUein  mit  dem  Mercurio  Pbilosopborum 
als  radiée  omnium  metalloruni  naturgemass  gesebehen  mtisge'*. 
Aile  Sttlcke  dièses  Bandes  haben  eine  gleiehmâUige  HuCere 
Form,  haben  Titelblâtter  mit  Vignetten  aus  Bergwerksemblemen 
geziert,  rcchts  unten  auf  dem  Titelblatte  ein  Stttck  (wahr- 
scbeinlieh  den  Nanien)  berausgescbnitteu;  nur  die  Handschriften 
rind  versehieden. 

Der  fUnfzebute  Band  enlbUlt  Commercialia,  wieder 
grtiiîtcnteils  Vorscblage  zur  AufbesstTung  des  Commcrcii,  m  Nr.  1, 
2,  6,  7,  17,  davon  bervorzuheben  Nn  6:  eine  Kunsignation  der 
erblândischcn  Erzeugnisse  sowie  dessen,  waa  ein-  onU  auj^fUlirl 
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wird;  Nr.  3,  4,  8—11,  14,  16  betreffen  Schlesien,  hervorzu- 
heben  Nr.  3:  „von  denen  in  Schlesien  natura  aut  artc  productis". 
Zwei  Stlîcke  betreffen  Strafien  und  Brtickcn  in  Lothriugen  (19, 
20),  zwei  den  Handelsvertrag  zwischen  Osterreich  und  England 
(5,  21).  Endlich  ist  eine  umfassende  und  scbr  intéressante  Be- 
schreibnng  der  Zustande  in  Sachsen  (das  sich  selbst  erkennende 
Sachsen,  Nr.  18)  zu  erwâhnen. 

Anch  der  sechzehnte  Band  enthâlt  Commercialia.  Vor- 
scbla^  allgemeiner  Natur  Nr.  5,  6,  10,  15,  19;  tlber  Fabriken 
Nr.  1,  11,  16,  tlber  die  Handels-  und  Weehselgerichtsordnung 
in  Bôhmen  (18),  Uber  schlesische  Verhâltnisse  10,  20,  21,  24, 
27,  28,  davon  ist  Nr.  24  hervorzuheben  :  tlber  die  preuBische 
Verwaltung  in  Schlesien;  ebenso  handelt  Nr.  25  von  der  Be- 
soldung  des  preufiischen  Heeres.  Nr.  22  bertlbrt  das  bohmische 
Handwerkswesen  und  seine  Auswtichse,  Nr.  23  bringt  die  boh- 
mische General-Bilanz  ftlr  1733. 

Der  siebzehnte  Band  enthalt  abermals  Commercialia, 
zanâchst  minder  wichtige  Akzise-  und  Steuersachen  sowie  Klagen 
flber  den  Niedergang  der  <5sterreichischen  Industrie  in  verschie- 
denen  Zweigen.  Schlesien  berUhren  Nr.  5,  14,  16  —  18,  32; 
Nr.  22  ist  ein  langes  Promemoria  des  Rates  Hisseln  tlber  die  Ur- 
sachen  des  Geldmangels  und  den  „ Verfall  der  Nahrung"  ;  Nr.  28 
gibt  eine  Cbersicht  tlber  den  Handelsverkehr  Englands;  Nr.  30 
ist  ein  sehr  wichtiges  Stilck  liber  das  Kommerzkolleg  in  Bohmen  ; 
Nr.  31  gibt  das  Projekt  einer  Wechselordnung  ftlr  Bohmen. 

Der  achtzehnte  Band  ist  der  letzte  in  der  Keihe  deren, 
die  lediglieh  Kommerzsachen  umfassen.  Die  ersten  Stilcke 
(Nr.  1 — 11)  bieten  eine  zusammenhângende,  von  derselben  Hand 
geschriebene  Darstellung  tlber  die  Handelsverhâltnisse  in  lYiest, 
Finme,  Baccari,  Porto  Ré,  woran  sich  Nr.  12  mit  einer  Betrach- 
tnng  dber  den  Handel  zwischen  Triest  und  den  Erblanden  schliefit; 
Nr.  13  ist  ein  wichtiger  Reisebericht  des  Herrn  Antony  von 
Adlersfeld  liber  Triest  und  Fiume  vom  9.  April  1729;  Nr.  16: 
ein  Kommissionsbericht  vom  18.  Juni  1730  itber  den  Handel  in 
InnerOBterreich;  Nr.  17:  ein  Bericht  liber  den  Handel  im  Litorale, 
verfafit  von  Stefano  Prenna. 

Der  neunzehnte  Band  enthâlt  Militaria.  Aktenstticke 
ohne  besonderes  Interesse  Uber  Rekrutierung,  Sicherung  der 
Ghrenzen,  Disziplinangelegenheiten  sowie  Berichte  Uber  das  Kriegs- 
jahr  1744  (23,  24). 
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Weber. 


Desgleichen  enthalt  dcr  zwanzigete  Band  Militaria  ohne 
soiiderliche  Bedeutung,  aus  denen  uxlt  yielleicht  die  vielfaelica 
Milizakteu  Hervorhebung  verdienen  (2,  9,  10,  14—20,  33). 

Der  einEnd/.wanzig8te  Band  entbSllt  ^TerBohiedenc  Ver- 
ordiningen,  die  Administration,  die  Justiz,  danndie  im  J.  1749 
unternommene  Veranderung  in  den  Instanzien  betreffend".  Er 
umfaBt  verschiedene  Akteusttlcke  beztlglicli  des  Streites  zwischen 
der  bohniischeii  Hofkanzlei  und  deni  Hofmarscballamte  (1 — b\ 
speziell  die  Verordnungen  tlber  jeoe  Verîinderuugen  enthiUt  Nr.  13; 
Nr.  9  ist  ein  Voi^chlag,  wie  die  ^offentlicben  Rauber  schleunîg 
pro  securitate  publica  gcfâugiieh  eingesetzet  und  bestraffet  werden 
kônnten";  Nr.  M  berllhrt  die  Einschrânkung  der  Posthefreiiingen; 
es  folgen  Akten  liber  Agendeneinteihmg,  Fundi,  Rangordnung  ete. 

Der  zweiundzwanzigste  Band  ^entiîaltet  in  sich",  wie 
es  auf  S.  2  beifit,  „d€n  alten  und  neuen  Zustand  deren  Staateii 
von  Europa  bis  auf  das  Jahr  1715  in  welcbeni  der  Barrière* 
Tractât  zwiscbeii  dcm  Ertzhause  Oesterreicb,  England  und  Holland 
geschlossen  worden".  Die  Scbrift  bebandelt  die  politisehe  Gt- 
sehiebte  zunaehst  der  belgisehen  Niederlande,  dann  des  spanLscbeu 
Erbfolgekrieges  mit  seînen  AnslUufern,  Die  erste  Abteilung, 
pag.  1 — 268,  reieht  bis  zum  pyrenSUschen  Frieden,  die  xweite 
pag.  269—819  von  da  bis  1715;  §29  pag.  787  ff,  bringt  den 
Barrieretractat  Benlitzt  sind  zu  dieser  Kouipilation  vomehmb*ch: 
Commines;  Recueil  des  Traitez  de  Paix;  Lettres  des  neg:ociations 
de  Jean  de  Witt;  Histoire  secrète  des  Intrigues  de  la  France; 
Mémoires  de  Laniberty;  Les  actes  de  la  Paix  d^Utrecbt;  Raport 
du  comité  secret;  Histoire  du  congrès  d'  Utrecbt,  Die  einzelnen 
FriedensBchlUsse  werden  mit  allen  Punkten  angefUlirt. 

Der  dreinndzwanzigste  Band  enthlilt  die  Relationen 
îiber  die  Nymwegenschen  FriedeusTcrbandlungen,  welebe  Graf 
Franz  Ulricb  Kinsky  als  uuûerordentlieber  Gesandter  und  Bc- 
voUnmchtigter  an  Kaiser  Leopold  gericbtet  hat,  ex  1678.*) 

Die  letztcn  fiinf  Bande  bringen  in  buntem  Durcbeînaudor 
Akten,  dercn  Mannigfaltigkeit  in  folgendem  durcb  Beispicle  kuns 
charakterisicrt  werden  soll;  die  ersten  drei  davon  tragon  ans- 
driicklich  den  Titel  MisceHauea,  die  beiden  letzten  haben  den 


*)  Dieser  Band  war,  wcil  sfit  ISngrrer  Zoit  entk*lmt,  dttm  Bericlit- 
ersUtter  nklit  xngUoglich  (1809),  —  Derselbe  Biuitl  î«t  bis  hetite  (1006) 
aocb  Dîcht  3SU/Uckge8tellt  wordisal 
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eingangs  angefUhrten  Titel  ^Register  etc.^  and  sind,  wie  cr- 
wfthnt,  jtiDgeren  Ursprungs. 

Vierandzwanzigster  Band:  Nr.  1 — 3:  liber  verschiedene 
schlesische  Bischofswalilen:  Nr.  4:  Relation  von  der  Sehlacht  bei 
Wodnian  and  Pisek;  Nr.  5:  kurze  Relation  ttber  das  jtilichsebe 
Snkzessionswesen;  Nr.  7:  Btindnis  zwiscben  Kônigin  Ulrike  von 
Schweden  and  KOnig  Georg  von  England  1720;  Nr.  12:  ttber 
die  Âbmachangen  Franz  von  Toskanas  mit  dem  Karfttrsten  von 
Hainz  9.  September  1745;  13,  14  and  21:  ttber  ein  adeliges 
Eolleginm  in  Wien;  16:  ttber  die  Vervollstandigung  der  Olmtttzer 
Universitât;  18:  Entwurf  einer  EinfUhrung  der  jungen  ôsterrei- 
chischen  Eayaliere  in  dieStaaten-  und  Reichsgeschichte;  19:  Prâ- 
liminartraktat  za  einer  Philosophie;  24:  Elementa  iuris  gentium; 
28:  Polizeipatent  Tom  26.  Mai  1732. 

Ftinfandzwanzigster  Band:  1:  Verzeichnis  der  Reichs- 
Btânde;  2 — 6:  geschichtliche  Abrisse  von  Ostcrreich,  Branden- 
burg,  Lothringen  and  dem  Norden  Europas;  6:  ttber  die  prag- 
matische  Sanktion  (ohne  Bedeatang);  11:  Entwurf,  wie  viele 
Religiosen  za  einem  Kloster  and  Spital  der  Barmherzigen  Brttder 
nôtîg  seien;  16:  brevis  descriptio  historica  systematis  Sapremae 
Cancellariae  Aulicae  Transsylv.  16:  Anmerkungen,  das  Prager 
Invalidenhaas  betreffend;  18:  Unterweisung,  wie  man  sich  bei 
epidemiscben  Fiebem  etc.  karieren  kënne;  24:  „ttber  das  Schick- 
sal  von  Depoaillirangs-Allianzen  bei  Gelegenheit  der  Aliianz 
wider  die  KQnigin  von  Hungarn  and  Bôheimb*';  27:  ttber  die 
Konvention  bei  Schônfeld  1743;  Nachrichten  von  der  mahrischen 
Jadenschaft;  33:  Plan  and  Beschreibnng  der  Sehlacht  bei  Aschaf- 
fenbaig;  36:  histoire  du  Royaume  d'Algier;  36:  von  der  Lazem 
(Klee),  deren  Nutzen  etc.;  38:  Bericht  von  der  Untertânigkeit 
and  Schaldigkeiten  der  Untertânigkeit  in  Niederosterreich;  39: 
Testament  der  Zarin  Eatharina  vom  17.  Mai  1727. 

Seehsnndzwanzigster  Band:  1:  allerhand  Rezepte  and 
Mittel,  die  Pferde  za  karieren  etc.;  3:  Beweis,  daÛ  das  KQnig- 
reich  B5hmen  dem  Kônige  von  PreuÛen  zustehe;  4:  Breslauer 
Friedensartikel  vom  11.  Joni  1742;  7:  Kommerzientraktat  zwiscben 
Frankreich  und  Schweden  1661;  12:  die  preuBischerseits  zu 
Magdeborg  priltendierende  Stapelgerechtigkeit  betreffend;  14: 
Schenkong  der  Herrschaft  Mnnkacs  an  die  Faniilie  Schi3nbom 
1731;  18:  ^gehorsamste  Erinnerung  ttber  die  von  Ihr.  May.  der 
EOoigin  von  Hungarn  und  Bôheimb  in  materia  publici,  provin- 
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ciali,  commercioniiiK  manufacturannu  et  re  iudicialî  in  dcm  Kl^iii^^ 
reichc  Bilheimb  ilurcb   den  Ob.  Eanzler  Grafen  Philipp  Josepb 
von  Kinsky  pn>|uiiiirte  Materien";   22:  Nachrîcbt  von  dem  lu* 
stitute  der  cng:li8cben  Fraulein  in  Prag;  24:  Kousidcrationen  libcrj 
die  Herrenhauser  Allianz;  28:  Synopsis  Bystematis  statnsi  pubb> 
et  earaeralîs  in  Bobmeu;  31:  Zusammenstellung  Uber  die  Kasteii 
eines  i^sterreichisehcn  und  eines  preuBiscbcn  Infanterieregimcnt.sj| 
33:  Extractus  privile^àoriim  der  Prager  UuivcrsiUit  (Nr,  34:   cit 
Mémorial  des  Grafen  Haugwîtz  —  fehlt). 

8iebenuiidzwanzig8ter  Band:  2  nnd  3:  Uber  die  Kur-J 
bayrisdjcn  Ansprllcbe  ex   1740;    10:    Hagageordmiuë:  ex   I743;i 
11:  Kcferat  des  Grafen  Philipp  Josef  von  Kinsky  an  die  KOnigiu, 
wie  das  Camerale  in  Bfibnicn  administriert  werden  kimnte;  13: 
Verantwortung  des  Erzbiscbots  von  Prag  wegeu  seiner  Haltuug 
zu  Karl  Alhrecht   1741  —  1743;   17:  Defensionsprojekt  der  railh-j 
rischen  Grenzen  gegcn  PreuBcn;   18:  Uber  die  Besch werden  be 
treffs   des  Justiz-    und  Cameralwesens   im    Breisgau;    23:   Vcr-^ 
zeiehnis  der  bohmisehen  Kavaliere,  die  Karl  Albrecht  den  Eid 
der  Treue  geleistet  habeu;  35:  knrzer  Veimerk  tiber  den  stato 
oeconoraieus  der  mUhriscben  8tadte;  eine  Anzahl  von  Akten  Uber* 
Miliz-  und  Kriegsangelegenbeitcn. 

Achtundzwanzigster  Band:  1:  vom  Flachsbau;  3:  ^reflc 
xîones"  Uber  den  vervvirrten  Zustaud  der  Grafschaft  Glatz;    lUs 
Intéresse  des  Erxbauses  Osterreich   in  Ansebung  der  Scbweist^ 
13:  Eutwurf  zum   Unterriehte  des  jungen   Herrn   FUrsten   von 
Schwarzenberg  in  der  Matheniatik;   15:  Nachricbtcn   tiber   die 
8cbadlicbkeit  der  miibrischen  Mautordniing;  16:  eîn  Militârregle-j 
ment  ex  1697;  25:  Extractus  gravaminum  der  nngarischen  Pro 
testanten;   30:  Gedanken   Uber  die  Bescbaffenheit  der  Akzisen 
io  Scblesicn  am  Ende  der  Re^ieruog  Karls  VI,;  31  :  Boschreibung 
der  Minierversuebc,  80  in  allerbochster  Gegenwart  des  Kaigeri 
Josef  IL  ira  Monate  Mai    1768   zn  Peterwardein  vorgenommeij 
worden;  32:  Erinnerung  ftber  die  von  der  Kaiserin  Maria  Theresîd 
qiioad  publiea,  eommereia,  manafacturas  et  judieialia  im  Konig 
reicbe  BOhmen  durcb  den  Oberstkanzler  Grafen  Philipp  Josef  voil 
Kinsky  proponierten  Materien. 

Man  wird  sicb  mit  Leichtigkeit  davon  tiberzeugen  kënnct 
daB  die  wicbtigsten  der  in   obigen  Bânden   cntbalteuen  Akteij 
in   die   Zeit   des   Grafeo   Philipp  Josef  fallen,   alJein  aach  ac 
der  Zeit  der   betden   auderen   eingangs  erwabnteu   Mit^ede 
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dieser  Famille  stammen  zahlrelche  und  wichtige  Akten  her,  selbst 
solche  ans  der  Zeit  des  Grafen  Franz  Ulrich  finden  wir,  beispiels- 
weise  in  Band  XXIII.  Dagegen  sind  aus  der  Zeit  nach  1749  nur 
yerbâltnismafiig  sehr  wenige  und  jedenfalls  auch  wenig  wichtige 
Akten  in  dièse  Sammlung  aufgenommen  worden;  das  entspricht 
Yollkommen  der  Tatsache,  dafi  die  Famille  Kinsky  in  dieser 
Zeit  den  Staatsgeschaften  ferne  stand  und  ihr  vornehroster  Re- 
prasentant  Graf  —  seit  1752  Flirst  —  Franz  Ulrich,  der  Sohn 
Philipp  Josefs,  lediglich  Soldat  war  (gestorbcn  1792  als  General- 
Feldzengmeister  und  Artilleriedirektor).  Deracntsprechend  gehôren 
auch  samtliche  Akten  aus  der  Zeit  nach  1749  —  mit  zwei 
Aosnahmen  (Band  21,  Nr.  10  und  11)  —  den  Militariis  an,  zu- 
meist  dem  Anfange  der  fiinfziger  Jahre  entstammend,  nur  cin 
einziger  Akt  ist  noch  spâterer  Provenienz  —  1768  —  Nr.  31  des 
letzten  Bandes.  Dieser  Umstand  scheint  dahin  zu  weisen,  dafi 
dièse  Sammlung  in  der  Uragebung  —  vielleiclit  auf  direkte  An- 
regUDg?  —  des  Fttrsten  Franz  Ulrich  entstanden  ist. 


Das  gràflich  Nostizsche  Archiv  zu  Prag. 

Von 

Prof.  Dr.  Wenzel  Novotn:^. 


Das  Archiv  des  graflicben  Hanses  Nostiz  befindet  gich 
im  gràflich  Nostizschen  Palais  auf  der  Kleinseite  za  Prag.  In 
einer  trockenen,  hellen  und  gewolbten  Raumlichkcit  des  Ërdge- 
schosses,  die  an  die  KaDzleilokalitaten  grenzt  nnd  wâhrend  der 
Anwesenheit  des  Majoratsherrn  als  sein  Arbeitszimmer  dient^ 
sind  die  Archivalicn  in  einem  zweiteiligen  und  mit  mehreren 
Schnbladcn  versehenen  Kasten  aufgestellt.  Die  obère  Halfte  ent- 
hlllt  das  sogenannte  Hausarchiv,  die  untere  das  eigentliche 
Familienarchiv.    Jeder  Teil  bat  einen  besonderen  Katalog. 

Fiir  die  von  der  Kommission  verfolgten  Zwecke  hat  na- 
ttirlich  nur  das  Familienarchiv  eine  Bedeutung.  Das  Hausarchiv 
ist  flir  dièse  Zwecke  ohne  Belang,  obwohl  es  —  nach  den  An- 
gaben  des  Katalogs  zu  schlieBen  —  intéressante  Nachrichten  liber 
die  Geschichte  der  gràflich  Nostizschen  kunsthistorischen  Samm- 
lungen  (insbcsondere  der  Bildergalerie)  enthalten  dtirfte. 

Der  Katalog  des  Familienarchivs  ist  zwar  nicht  vom  fach- 
mannischen  Standpunkte,  aber  doch  ziemlich  gut  und  sorgfaltig 
gearbeitet.     Die  Einteilung  ist  etwa  folgende: 

I.  Angelegenhciten,  die  das  ganze  Nostizsche  Haus  betreflFen. 

n,  ni,  IV,  V,  VI,  \I\  Vn,  VIP,  VIII,  IX,  X,  xi  An- 
gelegenhciten, welche  die  einzeluen  Mitglieder  des  Hanses  be- 
treffen,  nach  einzelnen  Pcrschilichkeiten  geordnet. 

A.  Andere  adelige  Geschlechter. 

B.  Diverse  eigene  und  fremde  Angelegenheiten. 

Jede  Rubrik  zerfôllt  wieder  in  mehrere  Unterabteilungen, 
in  welchen  sachlich  zusammenhangende  Aktenstticke  verzeichnet 
sind. 


GrUflîch  Nostiz8chea  Arcliiv  zu  Pmg. 
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Dîe  EintciluDST  des  Kataloj^rs  8tiniii]l  mit  fier  otfenbar  altereu 
Mung  des  Archivs  niclit  voUkoiiimen  ubereio.  Die  Schuh- 
leo  sind  eiufach  niir  mit  Buchstabeu  si^iert  und  gewëhnlich 
ithilU  cine  jede  Scliublade  eine  Rubrik  des  jetzigen  Katalogs. 
M  aber  bei  den  Unterableilungen  des  KatalogR  die  Buchstabeu- 
DgnieraDg  beibehalten  warde,  ist  die  Orientieruug  nieht  zu  schwer. 
)ie  Unterabteilungen  bilden  immer  je  einen  Faszikel. 

Utiangenehmer  als  dièse  ist  eine  andere  NîchtUbereinstîm- 

mong  der  Angaben  des  Katalogs  mit  dem  Inbaltc  des  Arehivs. 

îm  Katalog-  sind  nâmlieh  in  einzelnen  Rubrikeu  neben  den  Akten- 

tficken  mebr  prlvaten  nnd  persimlicben  Charakters  aneh  viele 

sien  verzeichnet,  deren  (^ffeiitliehreebtlicher  Cbarakter  nieht  zu 

^erkeuaen  ist  und  die  iin  Nostizschen  Archiv  nach  der  frUher  fast 

JljL^eiiiein  verbreiteten  Gewohnhcit  aus  der  Zeit  ilbrif?  gebliebeu 

^tid,  in  welcher  eimielne  Mitglieder  hohere  Âmter  bekleideten. 

Hese  Akten  sind  îm  Archiv  nieht  zu  fiiidcn.     Nach  der  Ver- 

Bng  der  grâflichen   Beaniten  diiHlen  sie  in  der  atten  Kegi- 

ir  aufzutinden  sein,  die  mir  leider  nieht  zugilnglich  war. 

ïiij  Narhfolgeuden  erlaube  ieh  inir  eiii  Verzeiehnig  der  Ar- 

phivalien  anzugeben,  die  flir  die  Aufgaben  der  Koinmission  von 

rr    V    '  mg  sein  kîmnten.    Dabei  lasse  ieh  die  FaszikcL  wclehe 

fl:       1      ertrèlge,  Betorderuugen  im  oftentlichen  Dienst,  Tauf-  und 

Totenscheinc  u,  dgl,  soweit  sie  mir  bekannt  zu  sein  schienen, 

imbcrttcksichtigt  und  behalte  die  Rubrizienmg  des  Katalogs  bei. 

In  der  Rabrîk  IL  Otto  von  Nostiz  kornmen   besonders 

in  Betracht  die  im  Fasz.  B  2  enthalteneu  Akten^  welehe  mit  der 

Oesandtschaftsreise  des  Freîhcrrn  Otto  von  Nostiz  naeb  Dresden 

zum  Hole  des  Kurflîrsten  Johann  Georg  von  Sachsen  zusamnien- 

bftngen.     Es    findeu    sich    daninter    Geleits-    und    Creditivbricfe 

"j[dd.  22,  Mâra  1622),  Instruktionen  (24.  Marz  1622,  30.  Dezember 

1624^    2.  Janner    1625),    ^Nebeninstruktiouen    un<l   Memoriale" 

(86.  MUn  1622,  7.  JEnner  1625),  Konzepte  der  Berichte  des  Ge- 

aandteii  u.  dgl,  welehe  die  allgemcinen  politischen  Vcrhaltnîsse 

tm  Keiche,   die  Vertreibnng  des  Pfalzgrafen  Friedrich,   die  poli- 

bo  «Stimmung  in  Englaud,  die  Friedensverhandluugen  etc.  be- 

feiu     Im  Fasz.  C  3  ist  eine  Bulle  Irbans  VIIl.  (v.  J.  1630?) 

^f  fî.  in  welcher  der  Papst,  die  bisherige  Tiitigkeit  des  Nostiz 

j.  ii.i,  die  baldige  Ankunft  des  Nuutius  anzeigt. 

ni.  An  den  spUteren  lan^jâhrigen  Oberstkanzlcr  Johann 

Hartwig   von   Nostiz  ist  eine   Reihe  von   6   Reskripten  des 
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Erzberzo^a  Lcopold  Willichn  ^orichtet  (si^ni.  i>  4;.    .^ie  innrasfi 
^die  Zeit  vou  1642 — 1646  uud  betreften  verschiedene,  ^rolitenteib] 
Landesangelegenlieiten  (u.  a,  auch  Besetzun^  der  BistUmer  etJX). 

Der  Fasz.  D  5  enthalt  zwei  pllpstliche  Originalbulleii,  dereri^ 
eine  (dd,  23.  Mai  1671)  die  baldige  Ankunft  des  pâpstlicbeo  Nan- 
tius,  Erzbiscbofs  von  Florenz,  ans  Anlafi  der  TlirkeDgefabr  an- 
zeigt,  die  aiidere  den  neuen  Nuntius  Mario,  Erzbisehof  von  Neo* 
caesaria,  der  Gunst  des  Grafen  empiiehlt 

IV.  Anton  Joliaun  Graf  Nostiz  war  in  den  Jahren  li 
—  1689  kaiserlicber  Botschafter  in  Stockholm.     Au»  diescr 
Zeit  sind  im  Archive  folgende  Akten  vorhanden: 

112*  KaÎBerliche  Befehle  an  Grafen  Nostiz,  Xopien  der  kaî-j 
serlicben  Sckreiben  an  den  Konig  von  Schweden,  Kîinig  von  D^ne-  j 
mark,  an  den  Kurfllrsteu  von  Brandenburg  etc.,  Konzepte  der] 
Bericbte  des  Grafen  Nostiz  an  den  Kaiser  in  der  Angelegenheit  des  i 
Konflikts  zwischen  Scbweden,  Danemark  nnd  Hambnrg  au9  dem 
Jahre  1686.  Interessanter  aïs  dièse  istdie  nachstfolgende  Abteilung; 

II  3.  Es  fiedet  sich  hier  nebst  eincr  Instmktion  aneb  eine 
Reihe  kaiserlicber  Befeblc  und  Reskripte  an  den  Gesandten,  in 
welcben  ihm  wichtige  Ereignisse  mitgeteilt  werden  nnd  zugletch 
Direktive  zum  weiteren  Verfahren  gcgeben  \vird.  Gewr>bnlich 
sind  ancb  Kopien  derjenigen  kaiserlicben  Sclireiben  beigescbloîiscn, 
die  der  Gesandte  bei  dem  Hofe  Ubergeben  soUte,  oder  Kopien 
der  Briefe  des  Kîimgs  von  Scbweden  u,  a  an  den  Kaiser  etc. 
AuCer  den  bedeiitungslosen  Gratulationen,  Kondolenzbriefen,  6e- 
burts-  nnd  Todesanzeigen  n.  dgb  sind  in  diesen  die  Zeit  1686 — 
1690  nmfassenden  Akten  auch  polilisch  interesBante  Mitteilnngen 
entbalten,  wie  z.  B.  Nacbriebten  liber  die  Scldiellung  der  AUîaDZ 
in  NUrnberg  und  in  Augsbnrg,  Uber  die  franz^sischen  Vorschl%c 
in  Kom,  iiber  die  Friedensverhandiungen,  Uber  dieKronnng  des  Erz* 
herzogs  Josef  zum  ungarischen,  Uber  seine  Wabl  znm  rilmischeu 
Konig,  Uber  die  Erfolge  im  TUrkenkrie>ge  nnd  bauptslicblich  liber 
die  vonseiten  Scbweden»  zugesagte  Hilfe  in  diesem  Kriege 
Einen  Teil  dièses  Abschnittes  nimmt  auch  die  ^i^*  '  '"«he 
Affaire"  eio,  damnter  begouders  ^Prozess  des  Eric  Kii  we* 

dischen  Keutterg,  se  sich  wider  Ihro  ExecUenz  den  key».  Àb* 
gesandten  in  Stockholm  mit  injurien  vndt  betrobung  vergrieff**, 

H  4.  In  dieselbe  Zeit  geh^ren  auch  die  Akten  Uber  die 
^curia  Bremensis".  liber  ein  voni  kaiserlicben  Residonten  Tbeo- 
bald  von  Knrzruck  bewobnteH,  frilher  der  Bremer  Domgcistlicbkcit 
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nun    von   den  àSchweden  ein^enom menés  Haiis  (aus 

gikten   mi  ersiclitlicli,  daÛ   das  Ilau8  aueh   zur  Abhaltuog 

ir  Andacliten  ttir  katholisclie  Bewohner  Bremens  dienen  sollte, 

Jcheji  Umsland  aber  dcr  Gesaodte  bei  den  Unterliandinn^en 

dit  erwuhncn  sollte).    Nebst  kaîserlicheu  Belehlen,  Konzepten 

r  Autworten  Nostiz',  Vorschiagen  zur  Ke^^elung  der  Fra^e  u,  dgl, 

d  aueh  27  Briefe  des  Residenten  Kurzrock  (aus  den  Jaliren 

>i6  — 1688)   uud   Konzepte  der  AtUworten  No&tîz'  vorLaiidcfl* 

bei  wird  ôfters  die  lîegelung  des  Postwesenserwubtit,  mit  welcher 

lit  auch  mehrere  audere  hier  enthaltene  Akten  bcschàftigen. 

Faaz.  H  6  entbiilt  die  Hofdekrete  und  kaiserlieheii  Befehle  ans 
tu  Jalire  1723,  die  bohmische  Kocigskroimnt,^  Karls  VL  betreileiuL 
AU    „Correâpondenz   des   Grafen    Anton  Jobanu   nut   Ge- 
ildecbtHvett^rn^   îst  dcr  Fasz.  H  8  bezeicimet,     Unter  auderem 
den  «ieh  darin  auch  Brieie  des  ssichsischeu  Hauptmannes  dcr 
vallerie  Otto  von  Nostiz  ans  dem  Jabre  1735^  welcher  auch 
an  dem  ilamaligen  Kriege  gegen  Frankreieh  teilgenommen  bat. 
ie  Briefe  betretïen  zwar  hauptsachUcb  private  Angelegenbeiteu, 
loch   werden   hie   nnd   da  auch  die  offentlichen   Verhaltnisse 
irt. 

In  der  Kubrik  VI  finden  wir  unter  den  Sîgnaturen  K  2 
;d  K  3  Akten  imd  Kon-espondcuzeu  liber  das  Renkoutre  zwischen 
den  Grafen  Nostiz  und  Grafen  Wfesowetz  im  Jalire  1782^  bei 
V.  "  '  N  der  letztere  todïich  verwundet  wurde.  (Der  Fasz.  K4 
♦  lie  Akten  des  Prozesses.) 

Obcr  die  Tâtigkeit  des  Grafen  Franz  Anton  Nostiz  als 
k  '  ^ler  Kommissar  auf  dem  Landtage  berichtet  der  Fasz.  K4 
^l.__„,.uiig  ziUH  Landtagskoiumissar  dd.  tî.  Oktober  1764)  und 
der  Fa8z.  L  5  (Eniennnngen  zuiu  Kommissiir  oder  zum  Vor- 
sitzenden  des  Landtagcs,  Vorscblage  fiir  den  Landtag  etc.  aus 
deo  Jabren  1774—1779) 

Uiiter  L  1  sind  4  franziisisch  geschriebene  Originalhand- 
sehreiben  Kaiser  Joscfs  IL  an  den  Grafen  Nostiz  (dd.  15,  Mai 
2?*  ^[,n  tind  8.  .luli  1772)  eingereiht,  wekbe  ausscblicÛlich  die 
'Ml  ^.TJitt'ii  Nostiz  vorgenonimene  Verteiluug  des  kaîserlicheu 
GiMcheakes  von  80.000  Guklen  unter  die  dwreli  das  Hoebwasser 
gesehildigien  Bewohner  Bnhmeus  behandeb.  Dnbei  liegen  aueh 
dî^  fConxepte  der  Antworten  des  Grafen.  AuBcrdem  ist  noch  eîn 
f  fieines  Bruders  vorbanden,  in  wel(;liem  auch  gleichzeitige 
|ifitîtische  t>eignÎHse  (Krieg  in  Polen)  erwahnt  wcrdeu. 
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Die  im  Faaz,  L  7  entbaltencn  Hofreskripte  und  Gnbernîal- 
dekrete  vom  Jahre  1781  siud  hauptsachlîch  deii  inneren  Amts- 
angelcgenheiten  bei  den  kî5niglichcn  Àmtcm  in  B^hmen  gewidrael 
(Âuderang  der  Manipulation  bei  den  Beamtcû-Konduitentisteii, 
Zeitnngszensur  etc.). 

Die  Korrespondenz  des  Grafen  Franz  Anton  Nostiz  mit 
Kaiser  Josef  II.  in  Betreff  des  Dienstpersonals  bei  den  kfiniglichen 
Anitern  in  Bilhraen  ans  den  Jaliren  1785 — 1787  (Charakteristik 
einzelner  Riite  bei  derStattlmlterei,  Beftjrdernng  von  Beamten  usw.) 
liegt  in  Fasc.  LU.  Die  Briefe  des  Kaisers  sînd  nur  in  Kopien 
erlialten,  welcben  ininier  die  Konzepte  der  Antworten  des  Grafen 
angeschlossen  sind, 

Anch  Fasz.  L  12  enthîlH  einige  Briefe  und  Verordnungen 
Kaiser  J«>8cf8  II.  an  den  Grafen  Nostiz  zur  Zcit  seines  Obcrstbui^ 
gi^afenamtes  1782 — 1787,  welche  die  verscbiedenaten  Landesan* 
gelegenliciten  betreflen  (Aufhcbiing  einzelner  KlÎJBter,  Adaptienmg 
des  Klementinums  fiir  das  Geueralseminar,  RUumnng  der  Gruft 
unler  der  Niklaskircbe  fllr  Archivalien,  Einquartiening  einzelner 
Reginieiitcr,  Ëinkauf  von  Flacbssamen  flir  Gehirgsbewohner  etc,)* 

VP,  Von  einer  griiûercn  Bedeutung  sind  wieder  die  gruBten- 
teils  fmnzosifichcn  Briele  des  spilteren  Générais  nnd  rrUsidentcn  des 
Hofkriegsrates  Friedrich  Moritz  Grafen  von  Nostiz  an  seinen 
Vater  Franz  Wenzel,  67  an  der  Zabi,  die  samtlicb  ans  den  Jabren 
1756 — 1757  staramen  und  intéressante  Aufseldtisse  liber  einzelne 
Begebeubelten  des  beginnenden  Siebenjîihrigen  Krieges  bieten  (M  1  ). 

Ùnter  M  3  finden  sich  Dekrete  des  Hofkriegsrates  an  den 
genannten  Grafen  Nostiz  ans  den  Jabren  1767 — 1776,  die  baupt- 
slichlieb  nur  Ànderungen  im  Personalstande  des  Oftizierskoi-ps^ 
die  Unitormierung  u.  dgL  militârische  Angelegenheitcn  bespreeUen. 
Abnliches  enthalten  auch  die  Fasz.  M  5  und  M  6, 

Originalbriefc  der  Mitglîeder  des  kaiserlichen  Hanses  bringt 
wieder  der  Fasz.  M  13,  Es  ist  zaerst  ein  eigenbiindiger  Brief 
der  Kaiserin  Maria  Tberesia  vom  Jahre  1773  vorbanden,  in 
welebem  die  Kaiserin  ihren  Dank  fllr  die  Nacbrichten  liber  die 
Gesundheit  des  Kaisers  ausspricht,  dann  13  eigenhaudige  Briefe 
Kaiser  Josefs  II.  ans  den  Jaliren  1772 — 1777,  die  ein  glknzendes 
Zenguis  liber  den  freundschaftiiebcn  Verkehr  des  Herrschcr»  mit 
dem  General  Friedrich  Moritz  von  Nostiz  gcben,  nnd  dabei  viele 
intéressante  Détails  ans  dem  Leben  des  Kaisers  (besonders  die 
fran7/>sisch6  Reise  im  Jahre  1116 — 1717)  intiui  beleuebleo.   Zwei 
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le»  îlrzLerzogs   Leopold   von  Toskana    beaprechcn   aiis- 
BUch  militarische  Angelegenheiten. 

Die  Dekretc  des  Hofkriegsrates  an  Nostîz  aus  den  Jaliren 

"n«)— 1793  (M  16,  Befôrderungen  der  Offizierc  betrcfl>înd),  Akten 

ilber    die   Ernennung  des  Giafen  zum   Hofkrieii^sratsprâsidenteD 

[M  23)   ttnd   eiiie  Tahelle   iiber  die   Dislokatioii   der  Armée   \n 

Osterrcich  (M  24)  beschlielJen  dièse  intéressante  Rubrik. 

Die    VU,  llubrik  bringt  znerst  ein  Belobunefsdekret  d.  d. 
Jânner    1792    aa   Qrafen   Friedrich  Nostîz   flir  seine   Berall- 
jngcn  bei  der  KOnigHkKJnuug  Leopolds  (N  1). 

Die  Sî^atur  N  16  cntliâlt  Arbeiten,  wclehe  um  den  vom  Grafeu 

lt»»tîz  fttr  die  Lnsung  der  Frage:  ^tlber  die  Ursachen  der  gegeii- 

rtigeu  Getreidetheuerung  im  Ki}nigreiche  Bohmen,  und  Mittcl 

erselben  abzuhelfen"  ansgeschriebeiien  Preis  konkurriert  haben. 

In  der  Abteiliing  N  18  finden  sich  Akten  und  Korrespon- 

deii^CD  ilber  die  Errichtung  des  bobmischen  Dragonerregiments 

Zeil  de$  franzbsischen  Krieges   1SD9.    Mit  den  Kriegsvor- 

eîtangen  des  Jahres  1809  hangen  aueh  die  sonst  unbedeutenden 

JUcten  des  Fa«z.  N  19  zasammen. 

DieRubrik  VII**  ki>nnte  eigentlîch  als  ein  kleiner  literarischer 

chlafl    des   Gênerais   Johann    Grafen    Nostiz   bezeielmet 

rerden.    (Die  Faszikel  sind  zwar  mit  fortlaafenden  Buchstaben- 

latnren  versehen,  werden  aber  in  der  Schublade  A  anf  bewahrt.) 

lie^en    hier:   N30'  scchs  Briefe  an  die  Gemahlin  Antonia 

eborenc  Gnifin  Schliek  aus  den  FeldzUgen  der  Jahre  1809  — 

Ï13    mit    interessanten    Mitteilangen    vom    Sehiachtfelde,    ein 

Bchenbuch  mit  militUrischen  Skizzen  und  Planen,  Konzept  einer 

don  iiber  die  Gefechte  ain  16.  und  18,  August  1813,  Konzepte 

2r  militiirischen  Abhaadlungen  (  Ideen  zum  Gebrauch  des  dritten 

liedes  bei  derCavallerie,  Ideen  liber  die  neuesteTaktik,  Ideen  tlber 

»  Reformirung  derTaktik  etc.),  Vcrteilung  der  Brigade  in  Bi)hmen, 

sbetebJc  vom  Jahre  1814,  Auszcichnungeu  des  Gênerais  etc. 

Der  FaBZ.  N30^   ist  ein  Tagebuch  des  Grafen  Hermann 

[»ii   Nostiz  aus  den  Jahren  1848 — 1849  besonders  Uber  die 

ri^^sereignisse  in  Ungam, 

Die  Eubrik  VIU  bietet  im  Fasz.  N  31  die  Korrespondenz  ein- 
ftlner  MitgHeder  des  grâflichen  Hanses.  Die  meisten  von  den  Briefen 
iben  nar  einen  privaten  Charakter,  am  interessantesten  dllrfte  ein 
ief  dea  berllhmten  Slavisten  Josef  Dobrowsk^  vom  27,  November 
^Qk  i*  wsiii,  in  welchem  cr  auch  liber  seine  Arbeiten  Erwâhnung  tut. 
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Au8  den  îlbrigen  Riibrikcn  konimcn  nur  noch  dîe  Akteq 
tiber  die  Verlobiing  des  Herzog^  von  Sacbsen  mit  der  verwitwetca 
PfalzgrjLfiu  am  Rhein  im  Jahre  1668  (P  6)  und  dann  einc  „Iii- 
sinuation  des  Generaliuajore  Grafen  von  Nostiz  an  I.  Mt.  betreffs 
des  Off'  und  Dettensivtraktats  zwiscben  Danemark  u,  Russland  gegea 
Schweden"  dd.  Kopenliagen,  4.  Febmar  1708  (P  26)  in  BetTachti| 

Ini  Nachfolgenden   erlanbe   ich   mir  noeh   eîn  Vcrzeichnis 
der  im   Arcbiv   nicht   vorbandenen  Akten   iiach   den 
des  Katalog:s  beîznsehlieflen: 

Amtsscliriften  des  Otto  von  Nostiz  aïs  Vizekanzier  vo] 
B^ïhmen. 

Bobmisches  Steueramt  beireffende  Schriften  von  1628  DD  1 

Bohniiscbe  Hof  kanzlei  betreffeode  vermischte  Konzepte  DD  ; 
nnd  Appellation sschriften  DD  3. 

Bohmische  Statthaltcrei  betreftende  Schriften  DD  4. 

Amtsschriften  des  Grafen  Johann  Uartwig  als  Oberstkanzler, 

Dekrete  der  Kaiser  Ferdinand^  Leopold,  Josef  L,  Karl  V] 
EE  1,  EE  2 

Blihmische  Kammersacben  EE  3, 

Cameralsehulden  (1G38)  EE  4. 

Reskripte  des  Kunigs  von  Polen^  Johann  Georg  von  Sachseï 
(16G9— 1682),  des  Kurfllrsteii  von  Bajern  (1660—1676),  Kai 
Ferdinands  des  Prinzen  von  Polen  und  Schweden  (1652)  FF  1 — t 

Olmtttzer  Bischofswahl  1637  FF  7,  Breslauer  Bîsehofswalj 
1671  FF  a 

Schlesische  (FF  9)  und  bilhmisehe  (6G  1)  Angelegenbeitei» 

Reskripte  und  Briefe  G 6  2. 

Bëhmiscbe  Hofkanzleiinstrnktion  von  Karl  VL  6G  3  ii»w, 

Amtsschriften  des  Grafen  Anton  Johann  als  Burggrafon  vi 
Eger  und  Oesandten  in  Stockholm  GG  8,  GG  9,  KK  1,  KK 
KK  3  (Korrespondenz  des  Postmeisters  in  Uamburg  mit  Nostii 
1680—16^0),  KK  5,  KK  6,  KK  7,  LL  1,  LL  2. 

Amtsschriften  des  Grafen  Franz  Anton  als  Oberstburggi 
MM  1-U. 

Die  Rubrik  B:  ^Diverse  Angelegenheiten"  enthalt  verschiedene 
Landesangelegenhelten  in  M^hren,  Schlesien,  Galizien,  Ungam 
(QQ  1—6,  AA  1—4)  ans  der  Zeit  1642—1802,  Politica  miscellanca 
ans  dem  Ende  des  17.  Jabrhunderts  BB  1,  BB  2,  BB  6,  BB  7—, 
9  und  bî5hmische  Landtagssachen  von  1712—1791  (CC  1— ï 


Die  Korrespondenz  des  Grafen  Maximilian 
von  und  zu  Trauttmansdorff  (f  1650). 

Nachtrag  zu  den  Mitteilungen  von  Archivai  W.  Schulz. 

Von 

Ferdinand  Erbgraf  von  und  zu  Trauttmansdorff. 


JDen  hochinteressanten  and  wichtigen  Aasfiihrungen  des 
Herrn  Archivars  Schulz  tiber  die  im  Muséum  in  Prag  befindliche 
Korrespondenz  des  Grafen  Maximilian  Trauttmansdorff  (oben 
1.  Heft,  S.  56  ff.)  mOchte  ich  gerne  ein  weniges  beifUgen. 

Yor  allem  mofi  bemerkt  werden,  dafi  Graf  Maximilian  seinen 
ganzen  schriftlichen  Nachlafi  nicht  seinem  altesten  Sohne  und 
Majoratserben  Grafen  Adam  Matthias,  sondern  seinem  zweiten 
Sohne  and  Erben  auf  Leitomisehl  Hans  Friedrich  hinterlassen  hat. 
In  seinem  Testament  verftigte  er,  dafi  ail  sein  schriftlicher  Nach- 
lafi  nach  Aosfolgung  aller  Schriften  an  die  Brttder,  die  ihre  Herr- 
schaflen  betreffen,  von  seinem  zweiten  Sohne  in  Verwahnmg 
genommen  werden  soUe. 

Dies  mag  wohl  darin  seinen  Grund  finden,  weil  sich  eben 
dieser  Sohn  dem  Staatsdienste  gewidmet  und  unter  seinem  Vater 
an  den  westflUischen  Friedensverhandlungen  sich  beteiligt  hatte. 
Er  mnfite  somit  das  grOfite  Verstandnis  und  das  regste  Interesse 
fllr  die  Schriften  seines  Vaters  gehabt  haben. 

In  Leitomisehl  wurden  sie  aufgehoben,  bis,  wie  ans  den 
im  ersten  Heft  vorliegenden  Ausftthrungen  zu  ersehen  ist,  ein 
Teil  nach  Gemnischt  Uberflihrt  worden  ist,  das  damais  im  Be- 
sitze  des  Grafen  Franz  Adam  von  Trauttmansdorff  war,  und  zwar 
im  Jafare  1766,  wie  ans  den  im  Anhang  abgedruckten  Eorre- 
spondenzansztlgen  zu  ersehen  ist. 
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134  Trauttmansdorff. 

Nach  dem  im  Jahre  1762  erfolgten  Tode  des  Orafen  Franz 
Adam  wurden  die  in  Gemnischt  vorhandenen  Schriften  verpackt 
nnd  nach  Biscbof-Teinitz  gebracht  nnd  gelangten  so  in  den  Besitz 
des  Grafen  Franz  Norbert  Trauttmansdorff  nnd  dorch  ihn  in  den 
Besitz  der  Ulteren  fiirstliehen  Linie  des  Hanses  Trauttmansdorff. 

Dièse  Archivalien  wurden  mit  den  anderen  in  Bischof- 
Teinitz  befindlichen  vereinigt  nnd  von  dem  Sekret&r  des  Orafen, 
Franz  Hoffmann^  geordnet  und  inventiert  und  befinden  sich  bente 
noch  in  dieser  Ordnung  im  fttrstKchen  Archiv  in  Wien. 

Zur  Zeit  der  DberfUhrung  nach  Bischof-Teinitz  wnrde  der 
Verdacht  ausgesprochen,  dafi  die  ttberflihrten  Schriften  nicht  den 
ganzen  schriftlichen  NachlaB  des  Grafen  Maximilian  darstellen 
konnten.  Tatsachlich  verblieben  viele  wichtige  Schriften  in  Leito- 
mischl.  Wie  das  gekommen  sein  mag,  ist  nicht  recht  erkiiirlich. 
Aus  der  Korrespondenz  geht  vicimehr  hervor,  daO  der  Auftrag 
erteilt  war^  ail  die  Familie  betreffenden  Schriften  nach  Gemnischt 
abzuliefem.  Ja  die  Grâfin  Waldstein  beklagt  sich  nach  Ober- 
gabe  der  Schriften,  daB  auch  solche,  die  die  Familie  nicht  be- 
treffen,  ausgeliefert  worden  waren. 

Derzeit  nun  befindet  sich  dieser  Rest  im  Muséum  zn  Prag. 
Wenn  nun  daraus,  wie  Archivar  Schulz  angibt,  manches  abhanden 
gekommen  sein  mag^  so  kann  man  doch  die  Hoffhung  aussprechen, 
daB  die  in  Prag  und  im  fiirstliehen  Archive  befindlichen  Schriften 
weitaus  den  groBten  Teil  des  schriftlichen  Nachlasses  des  Grafen 
Maximilian  Trauttmansdorff  ausmachen.  Denn  der  im  fiirstliehen 
Archive  befindliche  Teil  lâBt  an  Menge  dem  Prager  Stock  nichts 
nach,  im  Gegenteil  ist  die  Zabi  der  Akten  und  Schriftstttcke 
bedeutend  grOBer. 

Was  die  Wichtîgkeit  der  im  fUrstlichen  Archive  befind- 
lichen Schriften  betriflï,  mî)ge  die  eine  Bemerkung  mir  gestattet 
sein,  daB  von  den  im  Liebleinschen  Inventar  angeftlhrten  355 
kaiserlichen  Briefen  353  in  Original  im  fiirstliehen  Archive  vor- 
handen  sind. 

In  geraumer  Zeit  hoffe  ich  ein  genaues  Verzeichnis  aller 
vorhandenen  Akten  und  SchriftstUcke  veN)ffentlichen  lassen  zu 
kOnnen. 
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Â  n  h  a  n  g. 

Vor  kurzer  Zeit  ist  es  dem  Herrn  Archivar  Schulz  ge- 
longen,  bei  Durchsicht  der  Korrespondenz  des  ehemaligen  Zentral- 
inspektors  der  giUflichen  Waldsteinschen  Herrschaften  Herru 
JanonSek  einige  aaf  die  Teilnng  des  Leitomiscbler  Archives  be- 
KOghabende  Briefe  za  finden.  Er  batte  die  anfierordentlicbe  Gtite, 
deren  Inhalt  mir  znr  Bentitznng  zn  tlbcrlassen. 

Dièse  Korrespondenz  wurde  geftibrt  zwiscben  dem  Grafen 
Franz  Adam  Tranttmansdorff  auf  Gemniscbt  and  dessen  Eanz- 
listen  Johann  Jelen  einerseits  nnd  der  Grâfin  Franziska  Josefa 
Waldstein  geborenen  Gr&fin  Tranttmansdorff  auf  Dux  und  dem 
Zentralinspektor  Johann  Wenzel  Janouâek  nnd  dem  Herrschafts- 
direktor  Karl  Weyda  andererseits. 

Es  folgen  nun  in  cbronologiscber  Reibe  die  auf  die  Teilnng 
des  Archives  bezngnebmenden  Stellen  ans  dieser  Korrespondenz. 

1756  Jnni  19  in  Jemniâtè.  Graf  an  die  Grafin.  —  Gnâdige 
Frau  Mahmb!  Ewer  Excellenz  wird  von  sclbsten  bekant  seyn, 
wie  dass  bej  dero  Herrschaft  Lelltbomisebl  in  dem  daselbigen 
Archiv  verschiedene  Acta  nnd  Memorabilia,  so  nnssere  Trant- 
mannsdorf&sche  Famille  bloss  angehen,  wie  nicht  minder  einige, 
die  za  den  Fidei-Commiss  Dlimholtz  gebOrcn,  verwahrter  sich 
befinden.  Wann  dann  nnn  ich  wegen  denen  ersteren,  nmb 
solche  als  eine  Sach  der  Familie  von  dannen  zu  erbOben,  bereits 
wûrklich  und  vorsonderlicb  von  dem  Teinitzer  Herrn  Majorats 
Innhabem,  Herrn  Grafen  Norbert  zu  Trautmannsdorff,  erinneret 
worden  bin,  derer  andem  aber  zu  Folge  der  bey  dem  Kdei- 
Commiss  Dilmboltz  genohmenen  Possession  n^tbig  babe:  Alss 
habe  ohnanstehen  wollen  umb  die  beliebige  Verabfolglassung 
sothanner  Schrielïten  Ewer  Excellenz  hiemit  zu  belangen  und 
zngleieb  gehorsambst  zu  bitten,  dieselben  môchten  die  Gnade 
haben  und  die  dissfUllige  Verfligung  an  das  Letithomischler 
Wfirtschafilsambt,  oder  weme  das  Archiv  committiret  ist,  zu  er- 
lassen,  folglich  mir,  auf  dass  ich  respectu  der  dahin  Abschickung 
der  Gelegenheit  mich  zn  richten  wiessen  mQge,  die  untereinstige 
Nachricht  davon  zu  ertheilen  belieben. 

1756  Jnni  21  in  Jemniâtè.  Kanzellist  an  den  Inspektor. 
—  Da  ich  zweifelsohne  in  balden  selbst  nacher  Leuthomischl 
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wegeo  Erhobung  des  aida  verwarteo  Trautniannsdciffischeu 
FatuiliearchivB  abgosclîîckt  werde  dorfte,  urab  die  beliebige  Nach- 
riclit  der  von  Seîtben  hoclïgedacht  S,  Excellenz  der  Frau  Gr^n 
in  Sachen  gefasten  Resolution  geborsamb  ersuche. 

1756  Jnm  2H  in  Dux.  Die  Grafin  an  dcn  Inspektor.  — 
IJmb  was  niîcb  der  Graff  Adam  mit  gestrigcr  Post  wegen  Cber- 
koiumnog  veraebiedeuer  die  Trautraannsdorfische  Familîe  an- 
gangigen  nnd  in  deni  Leythoraischler  Arcbiv  vorticdigeii  Actcn 
und  Memorabilien,  wie  aucb  wegen  einigen  anderen  zu  dem 
Diirnholtzer  Fidei-Commissum  gebilrigen  Schricften  belanget  bat, 
diesses  wird  derselbe  breitlieren  Inlmlts  ans  der  beygebogeuen 
Gopay  ersehen.  Ich  babe  dahero  darauf  andtworttiich  erwiedert, 
dass  ich  dieserthalben  uuverztiglieb  meinen  lîeben  Inspeiîtorî 
(massen  icb  ihn  das  Arcbiv  anvcrtrauet)  befehliget  babe,  dajas 
er  dièse  Scbrieffîen  entweder  selbsten  oder  aber  dorcb  den^ 
Director  loci  allerdings  anssfolgen  lassen  solle,  mit  den  Qvymtz: 
dass  er  aîgentlieh  die  Zeit  besagten  Graff  Adam  einbericbteii 
werde,  waun  er  darumb  die  Gelegenheit  auf  Leytbomischl  ver- 
abBcbicken  solle.  Nun  wolle  er  also  nach  seinen  Bestbefond 
hierzuc  die  erforderliebe  Fllrkebr  macbcn  und  besagten  Graff^ 
Adam  die  Zeit,  wann  er  darumb  sehieken  soH,  determiniren, 
Ich  sehete  zwar  gerne,  wauu  es  miiglich  wâre,  damit  wenigstem 
die  Abscbrifl'ten  davon  bevor  der  Extradirang  in  den  Arcbiv 
aufbcbalten  werden  kbnnten;  wann  aber  diesser  Scbrift\eu  sebr 
viele  seynd,  so  dass  es  nicht  tbunlieb  seyn  miîebte,  so  wifd 
wenigâtcns  eine  ordentticbe  Consignation  darllber  aussgefertigel^ 
und  mit  des  Graff  Adams  UnterBchrifft  in  ersagten  Arcbiv  auf-' 
bebalten  werden  mlissen^  umb  seîner  Zeit,  wann  ja  was  davon 
brauchen  solten,  es  auss  des  Graff  Adams  Arcbiv  begehren 
konnen.  Icb  verlasse  mich  somit  in  Sachen  auf  seine  disi 
fallige  beborige  gute  Veranstaltnng. 

1756  Juli  3  in  Tfebiô*     Inspektor  an  die  Grîlfin,  —   En< 
hochreîcbBgniH.    Excellenz    solle    ainnit    auf    die    von  28  jflngst' 
abgelebten  Monaths  Junii  gnadig  an  mich  erlassene  Verordnnjig 
occasione  des  Leuthomischler  Schlossarcbiv  und  deren  die  hoch 
gnlfl.  TrautmanndoHische  Familie   und   das  DUrnholzer  Majorât' 
betrelfenden  folgbahr  an  Behorde  auszufolgen  kommendeu  Acteo 
und   denkwtirdigcn  Scbrieften  in   unterthânigen  Antworth   ohn- 
verhalteu,   wie  dass  bereits  des  Frantz  Adams  Excellenz  hoeb 
^jifl,   Trautmannsdorftiscbeu    Hauss    Cantzellist    diesgfalls    mie! 
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îreithg  avisîrt  tat,    Nun  zumahlen  von  liieranss  ohngefelir  mit 

JO  AugUKti  inich  uachcr  Leutliomisehl  bcgeben,  ciufoiglich  imter 

m  anch  die  in   dasclbstigen  mir  g^nadig  aDvertranlen  Ar- 

fiîvo  vorfiindige  Sehriefteii  ^enau  libcrgelien,  die  wichtige  Acta 

irorsoiiderlich    naeli    MagHehkeit    abschreiben    laBscii,    die    ver- 

ibfolgende  Memorabilia  aber  in  eine   ordentliche   Coasignation 

brttngen,  sothann   nacb   beliorig  hoher  Ratifieîrnng  in  besagteo 

krchivo   pro   memoria  sicber  aufbehalten  werde,   so   werde  zu 

_  iie^em  Endc  auch  die  Zeit  deni  erwebnten  Cantzellisteû  wegen 

Erhttb-  und   Cbernehmuiig  sothaner  Acten   vorlaufig   notificiren. 

1756  Jiili  9   in   Trebiè.     Inspektor   an    den    Herrscbafts- 

direktor.  —  Sonsten  werde  meinen  Caucellisten  dabiu  în  voraus 

endeOf  damit  nebst  den  Revidenten  magcte  naeh  Anzeuge  deren 

tiihea    Herracbaften   Briefschafteii    und    respective   Befeblen    în 

^eni  dortigen  Arehivo  die  Séparation  und  Lustrîrnng  vorzmiehmen 

nd   biess  zn  meîner  Dabinkunft  es  echon  nna  cum  ioventario 

&rtîg  zu  haben. 

1756  Juli  18  in  LeitomyschK  Heirsehaftsdirektor  an  den 
ispektor.  —  Ansonsten  îst  H.  Cancellist  Karij  am  14**^"  hiijns 
liierortbs  angelanget  und  wird  vcrordnetermassen  an  der  8epa- 
fation  des  hiesigen  Schlossardiivii  niittelst  Verfassung  eînes 
jiencn  Invcntarii  schleînigst,  wiewohlen  mît  niclit  geriiuger  Mtihc, 
rbeitet. 

1756  Angust  6  în  LeîtomyschL  Inspektor  an  die  Grafin, 
Heute  fange  an  das  biesige  Archivnm  dnrchzugehen  und 
werde  dieser  Tagen  auf  Jemniscbt  die  Naeliricbt  Lîberbriefen, 
wann  zu  Qbernahm  deren  Schriften  eîn  Deputirter  wird  anbero 
ollen  expedirt  werden, 

1756  AuguBt  10  in  Leitomysehl  Inspektor  an  den  Eanzel- 
Blcn.  —  leh  notificire  deroseibcn  raeine  dcrmablige  Lelitho- 
ïisebler  Anwessenheît  und  gedenke  alhier^  ausser  Gewalt  Gottes, 
ris  den  20  Septembris  zu  vcrbleiben.  Wann  dieseninach  nieht 
ilieb&anib  fellen  mocbte  auf  den  22  Currentis  albier  einzutreffen, 
konnten  al^dann  comode  unsere  Operationes  wegen  des 
krcliivi  taaehen. 

1756  Angust  14  in   Oberleutensdorf     Grîltin  an  den   In* 

ektor,  —  leh  ersehe  weîters  ans  seinen  Beriebt,  dass  er  der- 

Jen   beschUfftiget  seye  das  Archiv  durehzugehen,   wie  aueh 

er  wegen  Abholung  der  von  Seitben  des  Graff  Adams  dar- 

iM^lirten  Sebriefften  die  Notiiz  auf  Gemniseht  Uberschreiben 
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werde.  Dahero  ich  dabey  errinnere:  dass  dièse  ausfol^ndc 
Schrieften  nicht  allein  ordentlieli  verzeicbnet,  sondern  auch  die 
vou  Graf  Adam  dargegen  aQBzustelIende  Récognition  clar  mit 
cntlialten  m5chte,  dass  er  dièse  Schriefften  seiner  Zeit  aus  seinen 
Archiv  aiif  beniUliigten  Fall  richtig  und  gebtibrend  wiederuml: 
restitnireû  wilL 

1756  September  8  in  Jeraoiitë,  Kanzellist  an  den  luspektor.l 
—  Was  das  dcr  Trautmannsdorfiseben  Familie  gehOrige  ArebiT* 
anbetiitrt,  mîjchten  dieselben  die  GUte  haben,  und  wan  soDstea 
Eaer  Wobledlgebohrnen  mit  deneu  angesînnten  Absebricftcn  da-J 
von  fertig  seyn,  noch  Zeit  dero  Aufeutbalt  in  Lelitbomiscbtj 
mittelat  einer  sichern  Gelegenheit,  welcbe  8.  Excellenz,  meiii| 
Ilcrr,  contentiren  werdcu,  anhero  Uberscbieken. 

1756  September  15  in  Leitomyschl.  Inspektor  an  den 
Kanzelisten.  —  Nacbdeme  icb  aile  die  von  ilinen  separirte 
Scbriften  vor  der  Abholung  hier  copiren  zu  lassen  befehligeij 
worden,  also  biu  wlirklich  in  der  Opération  begriflFen  nnd  werde 
die  F>xpedition,  wie  nur  immer  moglicb  zu  bescbJeinlgen  nner- 
manglcn,  folgsamb  auf  die  Bestellung  derenselben  bies  Jemnigcbt 
unvergessen  seyn, 

1756  September  27  in  Jcmniétê.  Kanzellist  an  den  In- 
spektor, —  Was  die  8.  Excellenz  der  tit.  Frauen  Or^fin  hoher 
Gesinnung  gemUss  vorhabende  Abcopîruog  eînigen  anstëndigen 
Archivsmemorabilium  anbetriefft ,  babc  davon  Ihro  Excellenz 
meinem  grËfl.  Hcrrn  Priucipaln  mit  Beybringung  des  von  dero- 
selben  mîr  aufgegebenen  Befehls  die  bchî^^rige  Nachricht  erstattet* 
Worwieder  dan  gleicbwie  jetzt  hochgedachte  8.  Excellenz  nicbts 
entgegen  haben,  alsso  aiicb  hinwiederumb  deroselben  ailes  Schr»neê 
zn  llberscbreiben  mir  aufgetragen  haben  und  seyn  vollkommen 
zufrieden,  wann  das  Arcbiv  nach  voUzogener  Arbeyt  anb€ii) 
si  cher  transportiret  wird. 

1756  November  26  in  Leitomyschl.  Inspektor  an  deo 
Kanzellisten.  —  Zaversichertermassen  folgen  in  zwey  Vei-seblagen 
sttb  No.  1  und  2  die  hier  separirte  Archivi  Schriefften  eamt 
darlJlber  summariseli  verfassten  Inventariis  in  duplo.  Selbte  be- 
lieben  ncbst  meinem  uuterthanigeu  Schosskngs  ein  solches  Ibro 
hochgnifliehen  Excellenz  zu  rcferieren  und  wie  nemblich  meine 
gralL  Frau  Prineipalin  Excellenz  nebst  bcyfUgeuder  Glau^nl^  in 
e^sum  mau  hier  beym  Lenthomischer  Amt  eines  oder  anderen 
Instrumenti  bedttrfen  soUte  nnd  umb  Comunicirung  dessen  gù- 
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ziemendt  ersQchen  môchte,  jederzeit  wtlrde  exhibiret  werden, 
zngleich  es  mit  Unterfertigung  gnedig  corroborirter  gewertigen, 
wo  sodann  eins  Ihro  Excellenz  einsehen,  das  andere  aber  hier 
beym  Amt  aQfbehaltener  haben  mochten. 

1756  Dezember  12  in  Brtinn.  Grâfin  an  den  Inspektor.  — 
Ich  finde  meine  Unterschrift  des  Subinventarii  der  dem  Grafen 
Adam  Trantmannsdorf,  meinem  gnadigen  Herrn  OncI,  ausgefolgten 
Schriften  ganz  ann<5tfaig,  wofal  aber  seine  alleinige  gantz  und 
gar  binlânglich,  da  selbter  andureb  den  Empfang  nur  contestiret^ 
welcbes  mir  zn  meiner  ktlnftigen  Légitimation  sufficient  ist.  Icb 
bin  das  Inventarinm  durchgangen  nnd  habe  zu  meinem  grôssteu 
Unwillen  Schrifften  ausgefolgter  gesehen,  welche  weder  die  Fa- 
mille noch  die  Majorât  Herrschaft  DUmholtz  angehen,  sondem 
seiche  wichtige  and  rare  Sachen  znm  Gegenstand  haben,  dass, 
wenn  seiche  auch  mir  nicht  gedienet  hatten,  wenigstens  wttrden 
sie  meiner  mânnlichen  Nachkommenschaft  profitable  gewesen 
seyn.  Ich  remittire  dahero  dièses  Inventarinm  ohne  meine  Unter- 
schrifFt  and  bin  vielmehr  gemeinet,  dass  seiches  meinem  Lentho- 
mischler  Archiv  beygeleget  werde. 

1756  Dezember  26  in  Sichrow.  Inspektor  an  die  Grâfin.  — 
Deren  Leathemischler  Archivi  Schriflften  war  ich  kein  Verrather, 
wohl  aber  derjenige,  der  davon  nach  erfolgten  Ratsfall  sogleich 
das  Aathenticnm  aaf  Jemnischt,  ohne  davon  weither  was  za 
wiessen,  exhibirt  bat. 

1757  Jânner  2  in  Brttnn.  Grâfin  an  den  Inspektor.  —  An- 
sonsten  habe  ja  bey  tîbergebnng  der  Leuthomischler  Archiv- 
Schriften  nichts  erinnert,  vielweniger  ihme  etwas  dieserwegen 
zar  Schold  geleget,  da  ich  wohl  weiss,  dass  es  mit  meiner  Be- 
willigang  geschehen.  Nar  dièses  habe  gesaget,  dass  meinem 
gnftdigen  Herrn  Oncle  nur  jene  die  Familie  angehende  Schriflften 
h&tten  sellen  aasgefolget  werden,  da  ich  jedoch  in  dem  mir  ttber- 
schickten  Inventarie  aach  viele  die  Familie  gantz  und  gar  nicht 
angehende  Schriflften  behândigter  lesen  mtissen. 


Bericht 

ttber 

die  Bestânde  des  fûrstl.  Metternichschen 
Familienarchivs  in  Plafi. 

Von 

Prof.  Dr.  Ottokar  Weber. 


Uas  flirstlich  Metternichsche  Archiv  zu  PlaB  ist  in  der 
ehemaligen  St.  Benediktskapelle  des  aufgehobenen  Zisterzienser- 
klostere  —  einem  schOnen,  mit  Fresken  geschmtickten  Kuppel- 
baue  —  aufbewahrt.  Es  ist  in  vorztiglicher  Ordnung,  die  den 
BemUhungen  des  Hofrates  KlinkowstrOm  zu  verdanken  ist,  der 
das  Ârchiv  1874  geordnet  bat.  In  grofien  Eâ^ten,  innerbalb 
dieser  in  Scbacbtein,  sind  die  Âkten  untergebraeht;  Âufschriften 
orientieren  bestens.  Dazu  kommen  sorgfâltig  geftlhrte  Kataloge 
mit  ausfUhrlichen  Regesten. 

Das  Familienarchiv  befand  sich  Ende  des  18.  Jabrhunderts 
zuerst  in  Koblenz,  batte  im  Laufe  der  Revolutionskriege  mannîg- 
facbe  Schicksale,  die  es  in  wenigen  Jahren  nacb  Wesel,  Ehren- 
breitstein,  WUrzburg,  Bamberg,  Kônigswart,  Prag,  Mainz  fUhrten; 
endlich  1827  kam  es  nacb  Plafi;  dièse  Herrsebaft  war  vom  Ftlrsten 
Metternich  im  Vorjahre  dem  Religionsfond  um  1,100.000  Gnlden 
abgekauft  worden. 

Die  Akten  zerfallen  in  drei  groBe  Gruppen: 
I.  Familienarcbiv. 

IL  Urkunden. 

m.  Reiebsstandiscbes. 

(Besonders  WertvoUes  ist  gesperrt  gedruckt.) 

I.  Familienarchiv. 

In  dîesem  ragen  zunâchst  hervor  die  „Acta  Clementina", 
auf  den  Staatskanzler  zurttckgehend,  in  62  Kartons,  geteilt  in  fllnf 
Unterabteilungen,  fttr  welche  jede  ein  genauer  Eatalog  vorliegt. 
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1.  Correspondance  Royale. 

2.  „  Ecclésiastique  et  mixte. 

3.  „  Académique. 

4.  „  Politique  particulière. 

5.  „  Diverse. 

Die  Eorrespondenz  ist  durchaus  alphabetisch  nach  dem 
Empfanger  oder  Scbreiber  geordnet. 

In  folgendem  seien  die  Kartons  —  ohne  Rticksicht  auf  dièse 
eben  angegebene  Ordnung  der  Kataloge  —  kurz  charakterisiert. 

C.  1.  Corr.  Roy.  I. 

Briefwechsel  des  Fttrsten  mit  Kaiser  Franz  Josef  ex 
1852 — 59.  Der  FUrst  teilt  dem  Kaiser  seine  An- 
sîchten  mit  tiber  die  Neuordnung  der  Monarchie,  be- 
sonders  die  Yerh&ltnisse  unmittelbar  vor  dem  Krim- 
krieg  bertthrend. 

Eine  Reihe  von  Briefen  des  FUrsten  an  Kaiser  Franz  ex 
1818,  ans  Karlsbad,  Frankfurt,  besonders  die  fran- 
z5sischen  Angelegenheiten  betreifend  mit  Randbemer- 
kungen  von  der  Hand  des  Kaisers. 

Briefe  an  Kaiser  Franz,  ex  1807 — 31  (nichts  Wesentliches). 

Briefe  von  Erzherzog  Karl  1807 — 46  (meist  privater  Natur). 

Viele  Briefe  von  Erzherzog  Johann  1813 — 49  (wichtîg: 
liber  die  Schweiz  1815). 

Konzept  eines  Briefes  von  Mettemich  an  Erzherzog  Johann 
Juli  1848  liber  die  Zeitverhâltnisse. 

Kopie  eines  Briefes  Erzherzog  Johanns  an  den  K5nig 
von  Wtirttemberg  1849  April  17. 

Briefe  von  Erzherzog  Josef  Palatin  1812 — 46. 

Korrespondenz  mit  einer  Reihe  anderer  Erzherzoge  (Karl 
Ludwig,  Albrecht  etc.). 

Briefe  von  Erzherzog  Ludwig  1835 — 50,  ohne  besondere 
Bedeutung;  unter  ihnen  ein  Brief  von  Ad.  Thiers  an 
Flahault  1846  Juni  27,  mit  dem  Auftrage,  sich  bei 
Erzherzog  Karl  ttber  die  Détails  des  Feldzuges  von 
1809  zu  erkundigen. 

C.  2.  Corr.  Roy.  II. 

Briefe  der  Erzherzogin  Beatrix  1809—29. 

Briefe  der  Kaiserin  Maria  Anna  1834 — 36. 

Briefe  der  Kaiserin  Maria  Karoline^  Erzherzogin  Sophie. 
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Bricf  Metternichs  an  Erzherzogin  Sophie  1748  Ifibz  31. 

Brief  der  Erzherzogin  Sophie  an  Metternich  1850  Angost  10. 

Korrespondenz  mit  Maria  Laise;  meist  Briefe  ans  1814,  von 
Metternich,  Wessenberg  nnd  Maria  Luise;  Briefe  Maria 
Loisens  an  Napoléon  1814 — 15.  Briefe  Maria  Loisens 
an  Metternich  1815—32.  Briefe  Metternichs  an  die 
FUrstin  1829-30,  21  Stttcke. 

C.  3.  Corr.  Roy.  III. 

Korrespondenz  mit  den  Napoleoniden,  enthaltend  zahlreiche 
Briefe  von  Jérôme,  Eugen,  Beauhamais,  Marat,  Hor- 
tense.  Elise,  Pauline,  Lncian,  Ludwig,  1810 — 46. 

Brief  Latitias  Bonaparte  an  Kaiser  Franz  1818  wegen  Frei- 
lassung  ihres  Sohnes. 

Zwei  Briefe  Ludwig  Napoléons  (Nap.  III.):  1832  an  den 
Herzog  von  Reichstadt  vom  12.  Juli,  erbietet  sich, 
wegen  dessen  Erkranknng  zu  ihm  zu  kommen;  1846 
an  Metternich,  er  habe  die  Politik  aufgegeben  and 
sei  nur  ans  Ham  geflohen,  um  seinen  Vater  zu  pflegen. 

Dann  Briefe  von  Dom  Pedro  I.  1827. 

Von  Leopold  v.  Belgien  1815 — 47,  mit  Antworten  des 
Ftlrsten. 

Von  K5nig  Max  Josef  v.  Bayem  1813—24. 

Von  K5nig  Ludwig  v.  Bayem  1825—46. 

Von  Groflherzog  Ludwig  v.  Baden  1823 — 25. 

Von  Herzog  Karl  v.  Braunschweig  1856 — 58. 

Von  Konig  Georg  IV.  v.  England  1816—30. 

Von  Kî)nig  Ludwig  Philipp  1815,  1836. 

Von  Kônig  Otto  v.  Griechenland  1837. 

Von  Kônigin  Sophie  v.  HoUand  1846—51. 

C.  4.  Corr.  Roy.  IV. 

Briefe  von  Kônig  Wilhelm  von  Wtirttemberg  1825—57. 
(1848  Mârz  11  schreibt  der  Ktoig:  wir  gehen  un- 
auf  haltsam  einer  Republik  entgegen,  die  sich  enge  an 
Frankreich  anschlieflen  wird;  er  k5nue  ftir  die  nSchste 
Zeit  nicht  verantwortlich  fllr  seine  Handlungen  ge- 
macht  wcrden,  da  er  seiner  Famille  zuliebe  in  allem 
nachgeben  mttsse.)  Briefe  Metternichs  an  denselben; 
besonders  ausf tthrlich  Konzept  eines  Briefes  ans  Lon- 
don  1848,  Juli  22. 
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Von  E5nigin  Josefine  v.  Schweden  1857. 

Von  Don  Carlos  1833,  1839. 

Von  EOnigen  Anton  nnd  Jofaann  v.  Sachsen,  deni  GroB- 

herzog  v.  Sachsen -Weimar. 
Von  Herzog  Ernst  v.  Coburg  1818—35. 
Von  Kaiser  Alexander  v.  Rufiland  1813,  1814,   1820  -  23, 

ohne  Wert. 
Von  Kaiser  Nikolaus  v.  RuBland  1835,  1848/49. 
Von  Kônig  Friedrich  Wilhehn  III.  1824,  1835. 
Von  K5nig   Friedrich  Wahelm  IV.   1848—56   (Brief  des 

Kônigs  1851  August  17,  worin  er  frâgt,  ob  er  den 

Flirsten  besuchen  dttrfe). 
Briefe  von  deutschen  nnd  fremdlândischen  Flirsten  —  ReuB, 

Oldenbarg,  Nassau,  Mecklenburg,  Hannover,  von  Abbas 

Mirza  von  Persien,  von  Pâpsten  Fias  VII,   Léo  XII. 

C.  5.  Corr.  polit.  Autriche  I. 

Briefe  desGesandtenGrafen  Apponyi  aus Paris,  1816 — 24, 

27,  34,  36,  40,  48,  50,    dabei   auch  Konzepte   von 

Briefen  Mettemichs. 
Dann  die  Ansztlge  der  Briefe  des  Fttrsten  an  Apponyi  von 

1829—48,  274  Seiten. 

C.  6.  Corr.  polit.  Autriche  II. 

Briefe  von  verschiedenen  Diplomaten. 

Aspre  1849,  Bellegardel809— 16,  Binder  1804—13, 13-35, 

49/50. 
Buol-Schauenstein,  1818,  1848—49,  Bubna,  1820. 
Clam-Martinitz  1816,  33,36,37—39,  Chotek  1823,  35,  38,58. 
Colloredo    1812/13.      Colloredo,    Botschafter    in    London 

1849,  50. 
Cobenzl  1805,  Dietrichstein  1805—53. 

C.  7.  Corr.  polit.  Autriche  HE. 

Briefe  von  Paul  Esterhazy  1810—59,  Moritz  und  Georg 

Esterhazy  1821, 1848—55. 
Fiquehnont  1821—56  (wenige  Stticke). 
Fischhof  1858. 

Floret  1810—25,  Grttnne  1854—59,  Hurter  1841—51. 
Hager  1812/13,   Hartig  1835—51,    HeD  1849-56,   Hay- 

nanlSôO. 
Hllbner  1849—58,  HUgel. 
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C.  8.  Corr.  polit.  Autriche  IV. 

Von  Klindworth  1851,  ausfllhrlicher  Bericht  liber  Frankreieh. 
Von  KoUer  1817,  1849—58. 
Von  Kolowrat  1802—46.    Ktibeck  1845—54. 
Von  Louis  Kaunitz  1817.  Jttstel,  Josika,  Jâger,  Jablonovski. 
Von  Kossuth  1844. 
C.  9.  Corr.  polit.  Autriche  V. 

Von  Langenau  1821 — 51.    Leiden,  Leiningen,  Mack. 
Von    Lebzeltern    1805 — 52.     Neumann,    Nugent,    Pilât, 

Pilgram. 
Von  Prokesch  1833,  1849—54  intéressant. 
Von  Rechberg  1826,  1848—59  aus  Frankfurt,  intéressant. 
Von   Ltttzow,   Meyer,   MenÛhengen,    Mittrowsky,    Mtinch- 

Bellinghausen. 
Von  Radetzky  1834 — 49  ohne  Interesse. 
C.  10.  Corr.  polit.  Autriche  VI. 

Von  Stadion  1813—16  wertvoU;  1818,  1822. 
Von  A.  Szecheny  1848—51. 

Von  Karl  Schwarzenberg  1809—12  aus  Paris,  1812—22. 
Von  Friedrich  Schwarzenberg  1850,  1856. 
Von  Schulenburg  1848—53.    Sedbitzky  1818,  1820,  1831. 
VonStarhemberg  1804—06.  Senfft-Pilsach  1810—38,  StUrmer. 
Cil.  Corr.  polit.  Autriche  VII. 

Von  Friedrich  Thun  1848—51. 

Von  Léo  Thun  1855—58. 

Von  TrauttmansdorflF  1810-27. 

Von  Graf  Wallis  an  Graf  Palffy  von  1811,  liber  den 

Staatsbankerott. 
Von  Alfred  Windischgratz  1821—59 
(besonders  wertvoll  1854 — 59). 
Mémorandum   tiber  1858. 
Von  Wessenberg  1809—21,  1848—53 

dazu  sehr  viele  Briefe  Metternichs  an  Wessen- 
berg 1809—48. 
Von  Wimpffen,  Wrbna,  Flora  Wrbna  1816—27. 
Von  Zichy,  Zaremba  aus  BrUssel  1851 — 52. 
C.  12.  Corr.  polit.  Allemagne,  France,  Pays-baS;  Russie. 

Von  Ancillon  1839,  Amim  1846—55.  Bemsdorf  1822,  24, 
29.  Gagem,  Hardenberg  1811—21,  Herzog  von  Hol- 
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stein  1837,  51.  Jochmus  1851—59,  Malzan  1836/37, 
MantenlTel  1856,  Radowitz  1846,  48,  50.  Stahl,  Stein 
1810  ans  Briinn  (sncht  an^  nach  Prag  zn  kommen, 
glanbt^  daB  Napoléon  sich  nicht  mehr  um  ihn  ktimmern 
werde),  Wrede  1824,  29. 

Von  St.  Ankire  1830,  36—54,  Berryer  1836,  46,  50,  Cham- 
pagny  1808—15,  Chateaubriand  1822—52,  Guizot 
1847—51,  Flahanlt  1815-58.  Mole,  Montalembert, 
Montbel,  Morny,  Ney,  Narbonne,  Richelieu,  Robertjot, 
Sebastiani,  Van  Praet  1849 — 53.  Van  der  Straeten 
1850—59. 

Von  Talleyrand,  mit  Briefen  von  Metternich  1806—9,  1825. 

Von  Thiers  1850—57.   de  la  Tour. 

Von  Pozzo  di  Borgo  1810—25. 

Von  Nesselrode  1814 — 56.  Brunnow,  Dwernitzky,  Gortscha- 
koff  1855,  Meyendorf  1851—55,  Tegoborsky,  Tati- 
scheff,  Sigw.  Millier  (ans  der  Schweiz). 

C.  13.  Corr.  polit.  Angleterre.  I. 

Briefe    Metterniebs    an    Lord    Aberdeen    4    StUcke 
ex  1829. 
36  Stiicke  ex  1848—52. 

Briefe  Aberdeens  an  Metternich  1848 — 49. 

Von  Castlereigh  1813—35,  Beauvale  1840-50. 

Von  Edw.  Cheney  1849—55.  Clancarty  1815,  Hudson 
Lowe  1827. 

Von  Disraeli  1848—49,  Lansdowne  1814,  49,  Lady  Jer- 
sey 1815—34,  48,  49. 

Von  Brougham  1848  —  53  (lângerer  Brief  von  1848 
August  19) 

Von  Londonderry  1822 — 53  mit  Antworten  des  Ftlrsten, 
Ponsonby,  Palmerston,  Strongby. 

C.  14.  Corr.  polit.  Angleterre  IL 

Von  Wellington  1814—19,  21—26,  30—43,  48—52. 
Von  Lady  Westmoreland  1853—59. 
Von  Travers  Twiss    1848 — 59;    besonders  intéressant 
1848—49. 

C.  15.  Corr.  polit  Neumann  ans  London. 

a)  Neumann  an  Metternich  1820 — 26. 

b)  „  „  n  18S9- 
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c)  Neumann  an  Metternich  1848 — 49. 

d)  Metternich  an  Neumann  1815  —  41. 

e)  „  „  „  1842 — 44  wertYoll;  dazQ 
noch  Stflcke  ex  1850. 

f)  Verschiedene  Briefe  an  Neumann. 

C.  16.  Corr.  polit.  Hudelist  und  Hoppé  (intéressant). 

Berichte  von  Hudelist  an  Metternich  1809,  14, 15,  16,  18. 
Berichte  von  Hoppé  an  Metternich  1809,  1812  — 14, 

sehr  wertvoU;  besonders  Berichte  ans  Wi  en  1813/14. 
Konzept  eines  Mémorandums  von  Hudelist  ttber  die  Heirat 

des  Palatins  mit  einer  GrofifUrstin  von  Rufiland. 

C.  17.  Corr.  polit.  Gentz  I. 

11  Briefe  von  Gentz  an  Metternich  1803/4,  1805/6,  1808, 

1814/15. 
Âuszng  aus  einem  Mémorandum  Gentz'  ftlr  Erzherzog  Johann 

1804,  Sept.  1. 
Briefe  an  Hardenberg  mit  einem  Mémorandum  ttber  die 

preuflischen  Angelegenheiten  1805,  Sept.  6. 
Briefe    von    Gentz    an   General   v.  Stutterheim    1806 — 9 

(intéressant  ttber  den  Krieg  von  1806). 
Briefe  von  A.  W.  Schlegel  an  Gentz. 
Mémoire  ttber:   situation  des  puissances  alliées  en  France 

1815. 
Mémorandum  ttber  die  Lage  Europas  1815. 
Mémorandum  ttber  die  polnische  Frage  1815. 

C.  18.  Corr.  polit.  Gentz  U. 

Briefe  Gentz'  an  Metternich  1816—30  mit  Antworten  des 
Fttrsten. 

Zur  Geschichte  der  Karlsbader  Konferenz  von  1819,  Aache- 
ner  KongreB  1818. 

Mémorandum  ttber  die  Finanzlage  des  Staates  1816.  Ver- 
schiedene Memoranden  und  Berichte  Gentz',  Stadions, 
O'Donnells  mit  Bemerkungen  des  Kaisers.  Briefe  von 
Gentz  und  Pilât  ex  1823  mit  Memoranden  ttber  Eng- 
land,  RuBland.  Memoranden  ttber  die  Rede  des 
amerikanischen  Pr&sidenten  Monroe. 

Briefe  Gentz'  an  Neumann  1824—30. 
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C.  19.  Corr.  polit  Ldeven. 

NeuD  Bande,  broschiert,  enthaltend  :  Correspondance  intime 
du  Prince  de  Metternich  mît  der  Prinzessîn  Lieven. 
1818 — 26.  Ganz  eigenhândig.  Die  Namen  sind  bUufig 
chiflfnert.  Dazu  Korpespondenz  der  Prinzessîn  ex 
1820  und  1849. 
C.  20.  Corr.  polit.  Banquiers. 

Briefe  von  Albert  Rothscbild  1822—46  (privaten  und  oflFent- 
lichen  Inbalts,  z.  B.  enthalt  dîe  Bitte,  ftlr  die  Jnden 
im  Kttstenlande  einzntreten). 
Briefe  von  James  Rotbscbild  1848. 
„        „    anderen  Rothschilds  1849—52. 
„        „    Eskeles  1822. 
„        jj    Haber  1846  (wegen  Don  Carlos,  dem  er  Geld 

Yorgescbossen  bat). 
„      von  Geymtiller  1841. 
„        „    Sina  1833,  35. 
C.  21.  Corr.  ecclésiastique. 

Briefwecbsel  mit  geîstlîcben  Herren  ;  în  der  Regel  Gelegen- 
beitsscbreiben,  Gratulationen,  Dankscbreiben,  Bitt- 
schriften  ;  so  Briefe  von  Amoldî,  Altîerî,  Branca, 
Conte  Consalvi  1815  —  23,  Droste,  Diepenbrook, 
9  Briefe  von  P.  Beckx  1853 — 59,  Lambruschini,  Pyrker 
1845  (tiber  das  Auftreten  Johannes  Ronges  in  Dresden), 
Ranscher,  Schwarzenberg,  Nuntius  Viale  Prelà  1848 — 56 
(mit  Eopien  von  Briefen  Mettemichs),  Wiseman  1849. 
C.  22.  Corr.  académique  I. 

Agricola,  Amicis,  Andrian,  Arneth,  Blumenbacb  (flber  Bra- 
silien),  Buttura  1848/49,  Boucber,  Bucholtz,  C.A.Bot- 
tiger  1817 — 19,  Capefigue,  Cherubini,  Catel,  Custine, 
Czoemig,  Collin,  David,  Daguerre,  Deschamps,  Dein- 
hardstein,  Desewffy  und  Andrassy  (dîe  ungarische 
Akademie  betrelfend),  Fischer,  Ferraris,  Genlis,  Gall 
1804—11,  Gérard,  A.  und  W.  v.  Humboldt  1822—58. 
4  Briefe  von  Goethe. 
1  23.  Corr.  académique  II. 

Haydn,  Hammer-Purgstall,  Haidinger,  Hormayr,  Isabey, 
Jean  Paul,  Jarcke,  Kotzebue,  Kosegarten,  Pictet,  Phi- 
lipps,  Fttckler-Muskau,  Lawrence,  Liebîg,  Liszt,  Mezzo- 

AickiTAlitB.  L  Htft  s  «.  8.  11 
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fanti,  Johann  und  Adam  y.  MtlUer,  Majlàth,  Negn 
Lesseps  1856—58  (ilber  Snez),  Ranch,  RoBnni, 
camier,  Sonntag,  Schlegel,  Staël,  Stolberg,  Schle 
mâcher,   Schwanthaler,   Simony,  Thiersch,  Thalbi 
Varnhagen,  Veuillot,  Vernet,  Vogt,  Zediitz. 

C.  24.  Portrats. 

Napoléon  Bonaparte  écrit  en  1820. 

Alexandre  et  mes  relations  avec  lai: 

Aktenstticke  verschiedenen  Inhaltes  zom  Portr&t  von 
poleon. 

Ober  das  Mannskript  de  St.  Hélène. 

Briefe  der  Madame  de  Staël. 

Unterhaltung  mit  Napoléon  in  Dresden  1813. 

Carlo  Alberto  1825. 

Dom  Miguel. 

Louis  Philippe  1850. 

Kftnig  Leopold. 

Konig  Max  v.  Bayern  1850. 
C.  25.  Pensées  et  Maximes. 

Aphorismen  und  kurze  Aufsatze  ttber  politische  Gegenstft 
allgemeiner  Natur,  dann  speziell  liber  Osterreieh,  Fra 
reich,  Deutschland,  den  Orient. 
C.  26.  Autobiographisches. 

Sammlung  von  Notizen  und  Aufsatzen  zu  erschienc 
Werken  (ttber  Napoléon  und  andere). 

Versuch  meiner  Biographie. 

Leitfaden  zur  Erklârung  meiner  Denk-  und  Handiui 
weise  im  Verlaufe  meines  Ministeriums  1809— 
geschrieben  im  Jahre  1852  (208  Seiten). 

Denkschriften  ex  1813,  1814. 

Matériaux  pour  servir  à  Thistoirc  de  ma  vie. 

Mein  politisches  Testament. 

Mein  Rttcktritt. 
C.  27.  Memoranda  I. 

Briefe  des  Prinzen  v.  Ligne;  Talleyrand,  1802 — 15. 

Denkschriften,  eigene  von  1793  an,  fremdc  von  1808 

Denkschriften  von  Metteruich  verfaBt. 

Dienstsachen,  politische,  1804 — 06. 

Depeschen  von  Duroc  und  Laforest  ans  Berlin  1805. 
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G.  28.  Hemoranda  IL 

Voyage  du  Prince  de  Metternich  à  Paris  1810. 

Dienstsachen  1809. 

Matériaux  pour  servir  à  l'histoire  de  la  Campagne  de  1809 
et  de  la  paix  de  Vienne. 

Cher  die  Expédition  Schill. 

Dienstsachen  und  Denkschriften  ex  1810. 
G.  29.  Memoranda  III. 

Dienstsachen  und  Denkschriften  1811 — 15. 

Geheime  Polizeiberichte  von  Hager  an  den  Kaiser 
Mai,  Juni,  Juli  1814. 

Mission  Ottenfelds  in  die  Schweiz  1815. 
C.  âO.  Memoranda  IV. 

Dienstsachen  und  Denkschriften  1816 — 24. 

Geheime  Berichte  Provosts  aus  Madrid  1818. 
C.  31.  Memoranda  V. 

Dienstsachen  und  Denkschriften  1825 — 35. 

Cher  die  Jesuiten  1825. 

Cher  den  griechischen  Aufstand  1826 — 27. 

Bericht  des  Dr.  Staudenheim  tlber  den  Gesundheits- 
zustand  Konig  Ferdinands  (dessen  Heirat  be- 
treflfend)  1829,  April  30. 

Revue  des  Théâtres  de  Paris  1835. 
D.  32.  Memoranda  VI. 

Dienstsachen  und  Denkschriften  1836 — 47. 

Ober  die  Wien — Bochnia-Eisenbahn. 

Beitrâge  zur  Statistik  von  Hayti. 

tJber  den  KOlner  Streit. 

Ôflterreichs  Verh&ltnis  zur  Tttrkei  unter  Kaiser  Josef  IL 
(von  Freiherrn  v.  Pfltigl  1841). 

Entvnirf  zu  einer  ôsterreichischen  Bibelgesellschaft. 

Bericht  ttber  diè  Agramer  Ereignisse  1845. 

Affaires  dltaUe  1847. 
::;.  33.  Memoranda  VU. 

Die  Révolution  von  1848. 

Briefe  Mettemichs  an  Bombelles  in  Innsbruck  (Kopie). 

Ober  die  Haltung  Paul  Esterhazys. 

Niedertysterreichische  St&nde  1840—48. 

Ober  die  ungarische  Révolution. 
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C.  34.  Memoranda  VIII. 

Papiere  ans  den  Jahren  1849 — 69. 

Kopic  eines  Briefes  des  Eônigs  von  Hannover  an  Herzog 

von  Cumberland  1849. 
VhcT  die  Restauration  in  Toskana  1849. 
Akten  liber  die  deutsche  Frage  1850. 
Aufzeiehnnngen  zur  Charakteristik  des  Herrn  y.  Gkigem. 
Zur  „Gc8chichte  der  letzten  10  Jahre"  von  Pmtz. 
(^ber  den  Suezkanal  1856. 
Ober  die  Sendung  des  Ftlrsten  Windisebgriitz  nach  Peters- 

burg  1859. 

C.  36.  Memoranda  IX. 

Sans  date.     Sammlung  von  Notizen,  Exzerpten  etc. 
C.  36 — 41.  Seebs  Kartons  Varia.    Anf  Metternieh  bcztlglieb. 

I.  Gnriosa.     Drohbriefe  an   Metternieh,   nnmittelbar 

vor  1848.    Autogramme. 
II.  Zeichnungen.    Verse. 
III.  Gedrucktes. 
IV— VI.  Zeitungcn. 
C.  42.  Verschiedene  Papiere  ungewisser  Provenienz  ;  ohne  Wert. 


Briefe  von  den  ver- 
schiedensten  Perso- 
nen,  z.  B.  Irving, 
Antomarchi,  Tal- 
leyrand,  Marmont. 


C.  43.  Correspondance  diverse  1795 — 1814 
C.44.  „  „        1816-1824 

C.  45.  „  „        1825—1847 

C.  46.  „  „        1848—1852 

C.  47.  „  „       1863—1859 

C.  48.  Altère  Arehivalien. 

Eine  Anzahl  Briefe  Kaiser  Josefs  II.  an  die  Grâfin  Kau- 

nitz  (geborne  Prinzessin  Ottingen),  kopiert  von  Pilât. 

Tagebueli  der  Wahl  und  Krî)nung  Josefs  IL,  geftlhrt  vom 

Kanzlei-  und  Eonsistorialrat  Johann  George  LOblein. 

Kopien  aus  spanischen  Arehiven. 

Compte  rendu  de  M.  de  Bouille  an  Kaiser  Leopold  IL  tlber 
die  Flueht  und  Arrcstierung  KOnig  Ludwigs  XVI.  in 
Varennes  (Kopie). 
Kopie  eines  Briefes  L.  18  an  den  Grafen  Avaray  1811. 
Briefe  des  Ftlrsten  Kannitz  und  des  Baron  Swieten  an  die 

Ftlrstin  Kaunitz  1778—90. 
21   Briefe   des   Kaiserin   Maria   Thercsia  an  die   Ftlrstin 
Kaunitz  1760—70. 
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Ebenso   die   weitere   Korrespondenz    dieser   Ftlrstin,    der 

Schwiegermutter  Metternichs. 
Journal  de  Mr.  le  Duc  de  Liria,  als  spanischer  Gesandter 

in  RuBland,  1727 — 30;  tibersetzt  aus  dem  Spanischen. 
Papiere  des  Flirsten  Erast  KaunitZ;  Botschafters  in  Rom 

ex  1765—69. 
Briefe  an  Kaunitz  von  Verschiedenen  1790 — 94  (Kaiserin 

Eatharina,  Grimm,  Mercy-d'Argenteau  u.  a.). 

C.  49  und  50.  ËigenhUndige  Korrespondenz  des  Ffirsten  Métier- 
nich  mit  seiner  Familie.  1795 — 1858.  Die  einzelnen 
Mnde  mit  Indices  versehen;  sehr  intéressant. 

C,51.  Correspondance  du  Prince  Clément.  I.  (Teils  Original, 
teils  Eopie.) 

Briefe  des  FUrsten  an  St.  Aulaire  1833—41,  1849,  1851, 
Aberdeen  1848—53,   d^Ayllon  1851,   Bôttiger  1817, 
Beust  1856,  Beckx  1853,  56,  Berryer  1836,  Bacourt 
1852. 
7  Briefe  an  Brunnow  1848—49. 

17  an  Beauvale  (Vise.  Melbourne)  1848/49. 

25  an  Buol  1852  —  59. 

Briefe  an  Brougham  1848/49,  1853,  57. 

Briefe  an  Capefigue  1833,  Cobenzl  1802/3,  Czornig  1856, 
Cherubini  1837,  Colloredo  1849,  viele  an  Ed.  Cheney 
1849 — 54,  Deschamps  1859,  Diepenbrook  1851,  Diet- 
richstein  1848,  51,  Dalwigk  1858. 

17  an  Disraeli  1848/49,  52,  58,  Paul  Esterhazy  1817—54, 
Edhem  Pascha  1857,  Floret  1811, 20,  4  an  Fiquelmont 
1848, 56,  Dr.  Fischer  1853,  Grassalkowicz  1857,  Gagern 
1833,  5  an  Guizot  1847—51,  Hartig  1850/51,  Abbé 
Hôhn  1813,  General  HeC  1854,  56,  Httgel  1810,  49, 
viele  an  Htibner  1849—56. 

C.  52.  Corr.  du  Prince  Œément.  II. 

An  Josika  1849,  Louis  Kaunitz  1822,  Koller  1851,  viele 
an  Kttbek  1849—54,  Baron  Kaunitz  1849,  Liebig 
1852,  Lebzeltem  1848,  Leiningen  1852,  54,  Lam- 
bmschini  1853,  Londonderry  1849 — 53,  Mahomet  Iszet 
1858,  Meynert  1834,  Mausbach  1854,  Momy  1856, 
Mayendorff  1851,  Mttnch-Bellinghausen  1848,  50,  Ma- 
hon  1831 , 1 7  an  Nesselrode  1813—56,  Rauscher  1857/58, 
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Ponsonby  1849,  52,  13  an  Prokesch  1849—63,  Van 
Praedt  1850,  53,  Roothaan  (Jesoitengeneral)  1848, 
Rechberg  1848,  49,  57,  Radetzky  1848,  52,  Bossini 
1856, 59,  Strangford  1849,  van  der  Straeten  1852,  57, 
Saïd  Pascha  1855,  Graf  Starhemberg  1803,  6  an  Sa- 
gan 1857,  Stackelberg  1812,  13,  Karl  Schwarzenberg 
1814,  Félix  Schwarzenberg  1849—52  (34Sttlcke 
ex  1849,  29  ex  1850,  8  ex  1851,  3  ex  1852,  mit  Ori- 
ginalbriefen  des  Fttrsten  Félix). 
C.  53.  Corr.  du  Prince  Clément.  III. 

An  Thiers  1857—59,  37  an  Travers  Twiss  1848—59. 

TatischeflF  1828,  29,  32,  TrauttmansdorflF  1848. 

15  an  Lady  Westmoreland  1855 — 59  (Kopie). 

35  an  WeUington  1818—48. 

28  an         „  1848—50, 

5  an  Flirst  Windischgrâtz  1848—59. 

Wessenberg  1848, 53,  Woyna  1841—43,  Flora  Wrbna  1827, 
49,  51,   Zedlitz  1852,  54.     Verschiedene  Briefe  an 
nnbekannte  Adressaten. 
C.  54—61.  8  Kartons  Corresp.  de  Famille  1785—1859. 
G.  62.  Uaus-  und  Dom^nenangelegenheiten. 


n.  Urkunden, 

betreifend  die  Familien  und  GUter. 

Braunshorn  ex  1263—1374 83  Stllcke. 

Broemser      ex  1296—1660 95       „ 

Winneberg  ex  1248—1609 453       „ 

Metternich    ex  1287—1799 578 

Varia  ex  1209-1717 354        „ 

(Fremde  Urkunden,  die  obigen  Geschlechtcr  betreifend.) 
Dartiber  ausflihrliche  Memoriales  des  Hofrats  Klinkowstrôm. 
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ni.  Reichsstandisches.  *) 
Dazn  Reairepertorium  in  4  Âbteilungen. 

1.  Reichsstandisches, 

2.  Publica, 

3.  Finanzen  nnd  Ochsenhansen, 

4.  Varia, 

mit  alphabetischem  Nachtragsregister. 

Der  Inhalt  dieser  Bestande  ist,  wie  folgt,  nachzuweîsen. 

1.  ReichBstUndisches.    63  Faszikel  mit  614  Nnmmern. 

Fasz.  1.  Angelegenheiten  déé  reichsgraflichen  westlUlischen 

KoUeginms. 
;,     2.  Comitialia  1785—91.    (Berichte  des  Freiherrn  v. 

Haimb,    westfUlischer    Gesandter    beim    Reichstage, 

an  den  Direktor.) 
y,     3.  Qesandtschaftliches.  Korrespondenz  des  Kollegiums. 
„     4.  ComitiaKa,  siehe  oben  (ebenso  11,  12,  13,  20,  29, 

36,  37,  49). 
„     5.  Grafentagsprotokolle  1661, 67,  68, 1700,  13,  15,  18, 

19,  31,  36,  44.  47. 
„     6.  Kreis-  und  Reichsabschiede  (14  StUcke  1508—1757). 
„     9,  57.  Rastatter  KongreB.    Resoluta  et  Dictata  1797 

—98. 
„     13.    Comitialia.    Entschâdignngsansprach  verschiede- 

ner  1805  Depossedierter  wie  Sinzendorf,  Metternich, 

Salm,  TOrring,  Ostein. 
„     14.    Reichsangelegenheiten. 
„     18.    ReiehsprUstanda.    Rômermonate  1716—60. 

146  Reiehstagshandlungen  1623—76. 
„     21.    Reichsftlrstlich  schwâbische  Union  1805. 
„     22.    Ochsenhansen.  Nr.  171.  Akten,  die  Konferenzen 

von  Oehsenhausen  1806  betreifend. 
„     24.    Rheinische  Konfôderation,  Nr.  177  Uber  die  Be- 

ziehnngen  der  Mediatisierten  zu  derselben.   Gedrnckte 

Reichstagsakten. 


^)  Ans  dem  Nachlasse  des  Grafen  Franz  Georg,  Vaters  des  Kanzlers; 
hanptaSehlich  Akten  des  frtiheren  reichsgrSflich  westHilischen  katholi- 
sehen  Koll^ums,  dessen  Direktor  Franz  Georg  war. 
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Fasz.  31.    Eorrespondenzen. 

Nr.  213  mit  Fttrst  Kaunitz  und  CoUoredo  1778—1804- 
„    214  Graf  Neuwied  und  Fttrst  Wied  1741—90. 
„    215  mit  Pistorius  1747—69. 
„   239Actader  Evangclischen  gegen  das  Restita- 

tionsedikt. 
„   248  Jesuiten. 

„   281  Reichsgrafschaft  Schwarzenberg. 
„     46, 47.    Rcichskammergericht. 
„     51.    WestftJisclies  Kreisregiment  1718—48. 

Nr.  449  ttber  die  Jttlichaevesche  Erbfolge. 
„     59.    Reichsmatrikel  1602,  1652. 
„     60.    Kaiserliche  Reskripte  1494—1772.    Steuer  und 
Kammerzide  betrcffend. 
Nr.  548.    Korrespondenz   mit   Fttrst  Schwarzenberg 

ttber  die  „Grafenirrung". 
„    585.    Spanisches  Mémoire  ttber  die  Ehe  Donna 
Marias  mit  dem  Prinzen  v.  England. 
„     61—63.     Originalkonzepte  des  Grafen  Franz  Georg 
1775-81,  1789. 

2.  Publica.     11  Faszikeln  mit  229  Nummcrn. 

Fasz.  1.     Verfassung   Deutschlands   1814 — 16.     Projekte, 
Mémoires,  Originalakten,  Schreiben  Hude- 
lists.     Zeitungen. 
„     2.     SUindische    Verfassung    Wttrttembergs  1815/16. 
„     3.     Geistlichkeit  1813—15. 
„     4.     Allode,  Reichslehen  und  Ritterschaft. 
„     5.     Mediatisierte  ReichsstUnde  1813 — 15. 
j,     6.     Publizistisehe  Aufsâtze  und  Schriflen. 

Nr.  158.       Mém.  concernant  la  Révolution  Française 

par  le  Comte  D.  C. 
„   172  1  u.  2.   Mém.  secret  sur  Tempire  d'Autriche 
(ttber  Finanzpatent  1811). 
„     7.     Literarisches   Bureau.      Ûber  Einrichtung   eines 
solchen    in   Wien  1810/11;    bessere   Ein- 
richtung der  Wiener  Zeitung;  Nr.  188  ge- 
heimer  Bericht  des  Literarischen  Bureaus. 
„     8.     Bittschriften. 
„     9.     Miscellanea. 
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Fasz.  10.  Dîrektorialkorrespondenz  des  Ftlrsten  Metternich 
1803—7. 
^     11.  Miscellanea. 
Nachtrag  Nr.  219.    Entwurf  einer  Note  liber  das  Asyl 
des  EQnigs  v.  Holland  in  Teplitz. 
Nr.  227.     Auszug    eines    Mem.    Kaiser  Josefs  IL 
tiber  seine  Reise  in  den  Erblanden. 

3.  Finanzen  and  Ochsenhansen.  36  Faszikeln  mit  175  Nnmmem. 

4  Varia.  24  Faszikeln  mit  110  Nnmmem. 

Fasz.  3 — 5.    Korrespondenz  des  Grafen  Franz  Georg  1789 

—1810. 

Nr.  10.     Korrespondenz  des   Ftlrsten   Klemens   mit 

seinem  Vater  ex  1806—10. 
„     12 — 24.     Akten   der   Familien   Kaunitz,   Oettingen, 

Schleswig-Holstein,  Gnastalla,  Liechtenstein. 
In  Fasz.  22,  Nr.  95  Akten  des  Grafen  Ernst  Kaunitz,  aïs 

Botsehafter  bei  dem  Konklave  1769,  Berichte  liber 

die  Papstwahl. 
Femer  sind  zu  erwilhnen:    21  Kisten  mit  Testamenten, 

Erbvertrâgen,  Ehekontrakten,   Généalogie,  Wappen, 

Hanschronik,  Korrespondenzen,  Lehensbriefe,  Schen- 

kungen,  Ortsrepertorien,  Anszeichnungen,   geistliche 

Gegenstânde  betreflfend. 
In  Kiste  VI  befindet  sich  die  Korrespondenz  des  Grafen 

Franz  Georg  v.  Metternich  mit  verschiedenen  Adres- 

saten   (Kurfllrsten   v.  Mainz,   KOln,   Trier,   Dalberg, 

Schlick,  Colloredo  etc.)  ex  1770—97. 
Ofifizielle  Dokumente  des  Fttrstkanzlers. 
Beschreibnng  des  Begrâbnisses  des  Kurfllrsten  Johann  und 

Wahl  des  Kurfllrsten  Lothar  von  Metternich  1599. 
Briefe  Lothars  von  Metternich  ex  1648. 

„      des  Freiherm  Philipp  v.  Winneberg  1664/5. 


Tagebach  des  Grafen  Ernst  Eberhard  v.  Metternich  (ge- 
hOrte  der  Bibliothek  in  Olmlltz,  wurde  1836  von  Kaiser 
Ferdinand  dem  Fflrsten  Klemens  geschenkt). 
Bd.  1.  1709Januarl— 1710Oktober7.  (Reise  nachEngland.) 
„    2.  1710  Oktober  8—1712  September  8. 
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Bd.  3.  Diarinm  ans  Utrecht  1712  Augost,  September. 
„    4.  1712  September— 1715  November. 
Tagebuch   des   Grafen   Ernst  August  1718  November  12— 
1719  November.     Dazu  noch  andere  Diarien;   von 
weibKcher  Hand  1730—32. 


Eorrespondenz  des  Fttrsten  Richard  1859—1891  in  23  Bânden 

und  6  Mappen. 
(Zwei    Bande    Eorrespondenzen    mit    Napoléon   lU.    und 

Eugénie  ex  1870.     Originalbriefe   und  Kopien    von 

Grafen  Beust.) 
Dièse  Bande  enthalten  aber  in  der  Regel  wenig  Politisches, 

meist  nur  private  Mitteilungen. 


Tagebtlcher  der  Fllrstin  Melanie. 


Manuskript-  und  Materiale-Sammlung  des  Hofrates  KlinkowstrOm 
zu  seinem  Werke  tiber  Klemens  Mettemich. 


Bericht 

liber 

die  Bestande  des  Fûrst  Claryschen 
Familienarchivs  in  Teplitz. 

Von 

Prof.  Dr.  Ottokar  Weber. 


i/as  Archiv  ist  chronologisch  genau  geordnet,  und  zwar 
?on  der  Hand  des  Ftlrsten  Edmond  Clary.  Es  befindet  sich  in 
einem  grofien  Kasten  (Zimmer  IV,  Signatur  K)  mit  60  Schub- 
Uden,  die  an  der  Anflenseite  eine  genane  Angabe  ihres  Inhalts 
tragen.  Innerhalb  der  SchubUlden  liegen  die  Akten  in  Mappen, 
deren  jede  ebenfalls  ein  genaues  Verzeichnis  des  Inhalts  trëgt. 

Femer  befinden  sich  in  einem  anderen  Easten  (Nener 
Schrank  G  II)  drei  Schnbladen  (11 — 13),  die  gleichfalls  mit  histo- 
riscben  AktenstUcken  geftillt  sind. 

Ûber  dièse  Akten  gibt  es  (i.  J.  1901)  ein  summarisches  Ver- 
zeichnis in  dem  Generalkataloge  der  Bibliothek;  die  betreffenden 
Eintragungen  sind  fast  dnrchgehends  von  der  Hand  des  Ftlrsten 
Edmond.  Aofierdem  soll  noch  nach  Aossage  des  Fiirstenpaares 
ein  spezieller  Eatalog,  gleichfalls  von  der  Hand  des  Ftlrsten  Ed- 
mond bestehen,  in  den  der  gefertigte  Berichterstatter  aber  keine 
Einsicht  nehmen  konnte,  da  selber  nicht  aofzofinden  war.  Dieser 
Eatalog  soll  die  einzelnen  Akten  im  Détail  verzeichnen.  Femer 
entb&lt  das  flirstliche  Archiv  einen  mâfiig  grofien  Eofifer,  in  dem 
der  bandschrifUiche  Nachlafi  des  Grafen  E.  L.  Fiqoelmont  sich 
befindet.  Graf  Fiqoelmont,  der  Mitarbeiter  Mettemichs,  war  der 
Schwiegervater  des  Ftlrsten  Edmond  Clary  ond  nach  seinem  1857 
erfolgten  Tode  ist  dieser  Nachlafi  in  den  Besitz  der  Famille  Clary 
gekommen.  Dieser  Nachlafi  ist  fast  gUnzlich  ongeordnet,  liegt 
in  Paketen  zosammengefafit  dorcheinander  in  dem  erw&hnten 
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Kofler;   die  ciiizclnen   Paketc  tragen  knrze  BleiHtiftnoHxen,  die 
eini^ermallen  tibcr  deo  Inhalt  orienticren,  ohuc  ^^anz  zuverlassij 
%n  sein,    Eiu  kleiner,  aber  wiehti^^er  Tcil  des  Nachiasse»  i«t 
gegtïn  in  dciî  Laden  46—48  des  Kastens  K  enthalten. 

Wie  ans  dera  folgeuden  Verzeichtilsse  zu  erselien  ist,  gehôrt^ 
der  gr56te  Teil  der  Aktea  den  letzten  dreî  Jalirhnnderten  anj 
der  Hauptvvert  lîegt  jedenfalls  in  dem  Hterarischen  Nachiassi 
des  Fiirsten  Charles  de  Ligne,  den  zalilreiclien  Briefen  de»  Flirste 
Mettemîch  und  in  dem  gmflieli  Fiqnelmontsehen  Nachlassc,  Il 
folgendem  goUen  orientiereod  die  wichtigsten  AktenstUrkc  he 
sehrieben  werden,  und  zwar:  L  die  IketUûdc  des  cîgentliclieiî' 
ftirstlich  Claryschen  Familicnarchivs  tmd  2.  der  grîiflich  Fiquel- 
luontsehe  Nachlafl, 


1.  Fûrstlich  Clarysches  Familienarchiv* 

Xiuinier  IV',  Knstcn  K. 

Ladc  1  enthâlt  Privilegieu  and  Akten  liber  die  Beaitzv< 
hïUtnissc  von  Teplitz  und  Eichwald  ans  den  Jahren  1589 — 161Bj 
hesonders  tiber  die  frllheren  Besitzer  Josef  von  Wresowitz  und 
Badislav  Kinsky. 

Lade  2 — 3.    Aktcnstlicke^  die  Famille  Aldringen  bctreffend, 
ex  1609—1666.  Patente  des  Kaisers  Ferdinand  IL  und  des  Koni^ 
Phîlipp  IV-   von  Spanîen   ex  1626 — 1634.     Meistens  den   FeldJ 
marseball  Grafen  Aldringen  (1568 — 1634),   den   ersten   Be^^itz* 
von  Teplitz  ans  dieser  Familie,   betrcffend.    Militarisches.    Kauf- 
vertrâge.  Testament.     Dann  Akten,  die  Brltder  (Johann  Bisehof 
von  Scckau,  Paul  Bischof  von  Tripoli),  Schwcstem,  Neffen  uni 
Nichten   des    Feldmarschalls    betreffend.      Erbschaftsangele^ei 
beiten.    Unter  Militaria;  Inventar  des  braudbnrgischen  Schlosêi 
und  Festung  Wttlzburg  ex  1631. 

Lade  4 — 6,    Stammbâitme,  Adelsbriefe,   die  Familie  Clary 
betreffend.     Bernardo  de  Clario  ans  Florenz  erhîllt  das  Adel 
diplom  von  Kaiser  Karl  IV.  1363.    Der  scchstc  Nachkommo  de 
selben   ist  Daniel  C,   Professor  der  scbonen  Wisi^enscluifreu  i 
liagusa,  dem  Aldus  Minutius  1510  ein  Bueb  dediziert.    Von  dei 
Bruder  Daniels,    David,  staramt  die   Lînie  von   Trient  f 
ab.     Der  vierte  Nachkomme  des  David  ist  Franz,  der  1 
Uerrsehaft  Dobriezan  kauft;  vermahlt  mit  seiner  Base  Margarei 
die  1685  stirbt 


10, 

idi 

ttf. 

lof 


PttfsU.  Ctaryscbes  F&milititLurcliîv  iti  Teplitz, 
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itléde  1.    P&pîere  betreffend  den  altesten  Solin  ans  dieser 
âte  Grafen   Hierouyniiis,  1619  —  1671  verniuljlt  mit  Adde^ 
bwester  and  Erbin  des  Feldmarschalls  Aldriugen. 

Lade  X.  Vornelirulieli  den  Grafen  Jobann  Georg  Markas, 
olm  der  leUtereu,  betreffend.  1664  Navembero  Kaiserliche  He- 
irilKçang,  den  Namen  Aldringen  beifllgen  zu  dllrfen;  1665Jânnerl9 
iiatinn  des  Kaisers  Leopold  desbalb  an  die  buhniisebe  Land- 
.^lu,  die  da  Scbwieri^keiten  gemacht  bat.  Brief  des  Kaisers 
tu  de»  Grafen  1667  April  6.  îi  Kouzepte  von  Briefcn  des  Grafen 
an  den  Kurftirsten  von  Sacbsen  ex  166H  (ohne  Bcdentung).  An- 
hng  eine^  lateiuificben  Tagebacbes  des  Grafen  ex  1670—1671; 
itasci  eîne  Cbersetxung  desselben  von  DrKicliai*d  Millier,  Skriptor 
itt  Albertina,  verfatit  in  den  achtziger  Jabren  des  19.  Jahrb.  ini 
Auftrage  des  FUrsten  Edmond. 

Lade  9,  Weitere  Akten  den  Grafen  Johann  Georg  Markus 
^treffend.  Fortsetznng  des  Tagebuches  1675/76.  Entflilinmgs- 
Rchîcbte  des  von  den  Jesuiten  in  Linz  und  Prag  erzogenen 
îjîibrigen  Freiherrn  von  Burkerodc  dureb  seine  protestantiscbe 
uUer  1687/88.  Die  drei  Frauen  des  Grafen  Markiig  betreffend: 
bborene  Grâfinnen  Schfînfeld,  Lamberg,  Kokorlowa.  Militaria 
1690.  Perstoliches»  Ernennung  zum  Hofkriegsrat  1678;  zum 
3dtc*a  in  Dresden  1685;  dazu  Brief  Kaiser  Leopolds  an  den 
EttifUreten  von  Haebsen  1685  April  4;  Emennwng  zum  gebeimen 
fiate  1692;  1694  November4  wird  er  von  seinem  Dresdner  Posten 
Mthobeti,  n(X)  Janner  16  in  aullerordentlieber  Mission  wieder 
Ungesandt.  Ebcnso  Briefe  des  Kaisers  Leopold  an  den  Kurflirsten 
¥0D  SAcbdeo  —  teils  Notifikationsscbreiben  wegen  dieser  Giîsandt- 
•ctiafi  ex  1685,  teils  wegen  Bezahlung  der  sâcbsischen  Ililfsvtilker 
1692/03*  Dann  Briefe  des  Kaisers  an  Clary  betreffs  einer  Bade- 
ntee  der  ftâcbsischen  Hoheiten  nach  Teplitz  1684,  1694,  1699. 
Lade  10.  Akten  zur  Gescbicbte  des  Grafen  Franz  Karl 
Ckry,  zweiten  Sohnes  des  Grafen  Johann  Georg  Marcns,  Ober 
ÉÊê  Projekt  eines  Hospitals  der  barmberzigen  Brllder  in  Teplitz 
1696 — 1698.  Badereisen  der  K^nigin  von  Poleu  1703  und  1715. 
Zbt  Badereise  des  Zaren  Peter  nacb  Teplitz  1712.  VcrfWgung 
ém  Qrmfen  Franz  Karl,  1728  September  14,  daQ  die  Zinnwalder 
Plrotestanten  binnen  6  Monaten  answandern  sollen. 

Ltde  IL  Akten  zur  Badereise  der  Kronprinzessin  von 
Boleu  ex  1782,  des  Kaisers  und  der  Kaiserin  1739,  der  Kaiaerin 
1743.     Bcricbt  den  Grafen  Franz  Karl  aïs  OberjUgermeister  von 
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Bohmeii  an  deii  Kaiser  1731  (Kouz.)-  Zur  Krrichtung  einerLandi 
Miliz-Kompagnie   durch    den   Grafen   Franz  1744,     Diplam 
Kaiserin  Maria  Theregia  bezUglîcli  Emchtung  eincsFideikomiiiisscs 
in  Teplîtz  1749. 

Lade  12.    Die  Fraiien  und  Kinder  des  Grafen  Frana  Kj 
betreffend  (ohne  Belang). 

Lade  13.  Deu  Grafen  —  epateren  ersten  Fttrsten  —  Fran7 
Wenzel  und  Famiîie  betrettend.  Fragment  eine»  Reisejouruj 
des  jungen  Gmfen  ex  1727  (von  Prag  nach  Wtlrzburg).  Jou 
einer  Keise  des  FUrsten  nach  llolland  und  Belgien  1769.  Brief* 
wechsel  mit  seiner  Frau,  geborenen  Prinzessin  Hobenzallern,  177-^ 
—1785.  Korrcspondenz  des  FQrsten  mit  seitien  ïochtern:  Sidonic 
Grâfin  Chotek  1707—1772,  Josefa  GrUfiii  Ledebur  1769—1779, 
mit  Bcinem  Solme  Johann  Nepomuk  1771 — 1784,  mit  anderen 
Venvandten  1772—1786. 

Lade  14—15,  Korrcspondenz  der  FUrstin  Clary-Hohenzollern 
mit  ihren  TOchtern  Josefa  Ledebur,  Sidonie  Chotek^  Christine 
Hoyos,  Thérèse  Wilczek  sowie  mit  dem  Sohue  Johann  Nepom 
Briefe  der  Tochter  an  die  Mntter,  Briefwechsel  der  Schwesti 
imtcrcinander. 

Lade  16.  Korrcspondenz  der  FWrstin  Josefa  Clary-Hoh 
zollern  mit  dem  Flirsten  Fi-anz  Liechtenstein-»Sternherg  177 
1781,  dem  FUrsten  Kari  Lieehtenstein-Uttingen  1774—1780.  Jour- 
nal der  Gratin  Sidonie  Chotek.  Reise  mit  der  GroUfllrstin  Faal 
von  KuOland  nach  Venedig.  Reise  mit  ihrem  Gemahle  in  die 
Lombarde!  1782. 

Lade  17 — 19,  Weitere  Korrespondenz  der  FUrstin  Josefa 
mit  Tochtern,  Sohn  und  Enkchi  Clary  und  Ledebur.  Journal 
der  Grâfin  Sidonie  Chotek  —  mit  Briefen  an  ihro  Mutter  — 
1790—1796. 

Lade  20.  Den  zweiten  Ftîrsten  Clary  —  Johann  Nepomuk 
k.  k.  Oberbaudirektor,  1752—1820  betreffende  Diplôme;  Er- 
Denuungsdeki*ete;  Vermogen;  Stiftungen,  1792  Instruktion  fllr 
seine  GesandtBchaft  nach  Modena,  Florenz,  Rom,  Keapel 
lâClieli  der  Thronbesteigung  Kaisers  Franz  II,  im  Jahre  1792. 
Briefe  des  Fttrsten  an  Metternich  von  seiner  Reise  nach  Frankreieh 
zur  Vermahlung  Napoléons  mit  Maria  Luise  Mârz  1810.  Liste 
der  Âuslagen  gelegentlich  des  Besuches  der  Kaiseriu  Maria 
Luise  in  BOhmeu  1812.  —  Journal  und  Briefe  1771—1775, 
Journal  der  Keise  nach  Belgien  1762. 
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Lade  21.  Koirespondenz  des  Ftirsten  mit  seinen  Sch western 
(8.0.)  1767—1824.  Jonraale  des  Ftirsten  auf  den  Reisen  in 
Belgien  and  Italien  1774,  1784  und  1792.  Akten  Uber  seine 
fieise  nach  Paris  zur  Gebnrt  des  K(5nigs  von  Kom  1811. 

Lade  22—23.  Korrespondenz  der  Fttrstin  Christine,  ge- 
borenen  Prinzessin  von  Ligne,  Gemahlin  des  Ftirsten  Johann 
Xepomnk  mit  Sohn  Karl  und  Schwiegertochter  Luise,  mit  den 
Brtidem  Charles  nnd  Louis  de  Ligne  und  Schwestem  Florence 
Baronin  Spiegel  und  Euphemia  Grafin  Palfly. 

Lade  24 — 25.  NachlaB  ans  dem  Besitze  des  Feldmarsehalls 
Ftirsten  Karl  yon  Ligne.  Fragments  de  Thistoire  de  ma  vie 
(eigenhândig  —  reicht  bis  1804).  Reise  in  die  Krim  1787.  Dann 
liss.  :  Contes  immoraux,  confidences  à  mes  amis,  à  imprimer  que 
dans  40  ans.  Gustave  d'O.  Roman.  Fedor  et  Alphonsine  (in 
Briefen)  Roman.  Biographisches  in  deutscher  Sprache.  Portrâts 
par  le  Duc  de  Ligne.  1.  Band  61  Portrâts,  2.  Band  66  Portrâts. 
(Eorze  Skizzen  tiber  lebende  und  tote  bertihmtc  Pers5nlichkeiten, 
z.  B.  Vaaban,  Thugut,  KOnigin  von  Neapel  etc.)  Fragmente  in 
Prosa  nnd  Yersen.  Korrespondenz  des  Ftirsten  ans  den  Jahren 
1797—1813,  darunter  auch  17  Briefe  von  Mme.  de  Staël  1808— 
1813,  teilweise  Originale. 

Lade  26 — 42b.  Korrespondenzen  und  Tagebticher  des  dritten 
Ftirsten  Clary,  Karl,  von  1777  bis  zum  ïode  desselben  1831. 
Das  Tagebuch  beginnt  1793  und  enthàlt  Berichte  von  groCer 
Genaaigkeit  tiber  das  tâgliche  Leben  des  Ftirsten,  seinen  Ver- 
kehr;  ist  fttr  die  Zeit  sehr  intéressant. 

In  Lade  29  speziell  der  Briefwechsel  mit  seiner  Gattin 
Luise^  geborenen  Grâfin  Chotek.  Dann  Korrespondenz  mit  Graf 
Golowkin  1810 — 1812;  Journal  seiner  Reise  nach  Paris  zur  Ver- 
mfthlang  Napoléons  und  Maria  Luisens. 

Lade  43 — 46.  Korrespondenz  der  Ftirstin  Luise  Clary  mit 
ihrenTOchtemMathilde  Ftirstin  Radziwill,  Euphemia  Grâfin  Clary, 
Leontine  Ftirstin  RadziwiU,  Altgrâfin  Salm;  Briefe  dieser  Sch  western 
ontereinander,  mit  Papieren  die  Familien  Chotek,  Radziwill, 
Salm  betreffend. 

Lade  47.*)  Korrespondenz  des  Grafen  Karl  Ludwig  Fiquel- 
mont  mit  seinem  Schwiegersohne  Ftirsten  Edmund  Clary,  1841— 
1856;  mit  seiner  Fraa  1854;  mit  seinen  Schwestem  1837 — 1841. 

*)  SoUen  ans  rSnmlichen  GrUnden  in  Lade  46  verlegt  werden. 
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Politische  nndpsychologischeAafsfttze  desGrafenFiqiielii 
Souvenirs  et  impressions  de  la  Russie  ex  1840. 
Coup  d'œil  sur  la  situation  des  Deux-Siciles  1823. 
Journal  du  camp  de  Kalisch  1835.    Journal  du  cam] 
Wosnesensk  1837. 


£in  Karton  mit  Originalbriefen  (eigenhEndig)  des  Fth 
Metternich  an  den  Grafen  Fiquelmont,  datiert  wie  folgt: 


1829  Mfirz  8,  28. 
„  April  7. 

^  August  4. 

„  September  1. 

„  Oktober  5. 

„  Noyember  19. 

1830  Janner  4,  10. 
„  Februar  11. 

„  April  14,  17. 

„  Mai  21. 

„  Juli  17. 

„  August  23. 

j,  September  3. 

„  Oktober  6,  81. 

„  November  20. 

„  Dezember  31. 

1831  Februar  4,  9. 
„  April  3,  28. 

p  Mai  8. 

„  Juni  24. 

„  Juli  8,  18. 

„  Oktober  12, 18,  31. 

„  Dezember  20. 

1832  Jftnner  18,  20. 
r,  Mftrz  15. 

„  April  4,  10. 

„  Mai31(dreiBriefe). 

„  Juli  18,  18,  19. 

„  August  8,  9. 

„  September  29. 

„  Oktober  16,  21. 


1832  November  22. 
„      Dezember  8. 

1833  Jftnner  7,  19. 
„  Mftrz  11,  20. 
„      April  4. 

„      Mai  4,  25,  26. 

„      Juni  4. 

„      Juli  10. 

„     September  23. 

„      Oktober  9,  30,  30. 

„      November  6. 

„      Dezember  16,  16,  16. 

1834  Janner  11,  12,  25. 
„      Februar  1,  2,  24. 

„      Mai  8. 

„      Juni  11,  19. 

„     Juli  19. 

„      September  3,  3,  15. 

„      Oktober  20,  20. 

„      November  9. 

„      Dezember  9,  18. 

1835  Janner  11. 

„  Februar  27. 
„  April  2,  25. 
„  Oktober  14. 
„      Dezember  10,  10,  13. 

1836  Janner  3,  15. 

„      Marz  1  (drei  Briefe). 
r,      April  16. 
n      Mai  10. 
«      Juni  22. 
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1836  August  16,  16,  28. 
n  September  5,  5,  24. 
,      Oktober  28. 

V      November  6. 
,      Dezember  6,  22. 

1837  Jfinner  5. 

„      Pebruar3,  3,16,24. 

„      Miin  4,  21. 

„      Aprill,  10,  11,  11. 

„      Mai  27. 

„      Juni  6. 

„      Juli  3,  3. 

„      August  7,  7,  11. 

„      November  7. 

1838  JSnner  15. 
„      Mftrz  9,  22. 
„      April  28. 

,.      November  28. 

1839  Jftnner  23. 
„      Mftrz  25. 

,      Aprii  26,  27. 


1840  April  15,  27. 
r,      Juni  16. 

r,        Juli    1. 

1842  August  26. 

1843  September  16. 

1844  Juli  28. 

1845  September  27. 

1846  Miirz  31. 
„      Juli  3. 

1847  August  8,  22,  26,  30. 

„      September  1,  3,  4,  10,  11, 

13,  19. 
„      Oktober  1,  11,  11,  15,20, 

23,  28. 
„      November  5,  10,  24,  27. 
„      Dezember  3,  6,  9,  15,  19, 

25,  30. 

1848  Jfinner  8,  10,  23. 

„      Februar  2,  8,  10,  16,  19. 
„      Mfirz  1,  1,  21. 
„      April  5,  16,  20. 


D.  i.:  193  Briefe.  Dazu  24  Berichte  des  Grafen  Fiquelmont  an 
Metternich  (Kopien).  Dann  2  Briefe  des  Grafen  an  Grafen  Nessel- 
rode  nnd  Herm  v.  Kaisersfeld,  ein  Brief  des  Kaisers  Nikolaus 
an  Metternich  (Kopie)  und  ein  Brief  des  Grafen  Wiesemsky  an 
Fiqnelmont. 

Lade  48  enthfilt  4  groCe  Mappen  mit  der  Korrespondenz 
des  Grafen  Fiqnelmont. 

I.  Korrespondenz  mit  den  Gesandtschaften  in  Turin  und 
Florenz  1847—1848. 

n.  Korrespondenz  mit  der  Botschaft  in  Rom  und  Gcsandt- 
schaft  in  Neapel  1847—1848. 

III.  Depeschen  des  Ftlrsten  Metternich  an  den  Grafen  (amt- 
lich;  von  Metternich  unterzeichnet)  1848. 

IV.  Korrespondenz  und  politische  Schriften  nach  dem  Antritt 
des  Ministeriums  der  auswârtigen  Angelegenhciten  1848. 

Démission  des  Grafen  1848  Mai  ô. 

Osterreich  nnd  England  1848,  Korrespondenz  mit  dem 
Grafen  Dietrichstein. 

AnUtilin.  I.  H^Ss.8.  12 
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Lade  49-^60  enthalten  die  Privatkorrespondenz,  Tagebticher 
etc.  des  Flirsten  Edmund  Clary  ;  Eorrespondenz  der  Ffirstin  Lisalez. 

2.  Furstlich  Clarysches  Archiv. 

Neuer  Kasten  C.  IL  ♦) 

Lade  10.  1529.  Kopie  eines  Patentes  von  Kaiser  Karl  V.  Familien- 

vertrag  der  Brtider  Grafen  Wolkenstein. 
1548.  Kopie  eines  Geleitsbriefes  Kaiser  Karls  V.  an 

den  Grafen  Warsberg. 
1599.  Kopie   des  Freibeitsbriefes  Kaiser  Rudolfs  an 

die  Erzherzoge  von  Osterreich. 
1627—29.   Priviiegien  Kaiser  Ferdinands  II.  ftir  die 

Juden  in  Bi5hmen. 
1628 — 30.  Liste  der  Depeschen  der  venezianischen  6e- 

sandten  in  Mantua  wâhrend  der  Belagerung 

durch  die  kaiserlichen  Truppen  unter  Feld- 

marschall  Aldringen. 
1630.   Kopie   eines   italienischen  Briefes   des   Grafen 

CoUalto  an  den  Grafen  Eggenberg. 
1635.  Antwort  eines  Spaniers  anf  das  Kriegsmanifest 

Ludwigs  XIII. 

1641.  Bericht  des  Pfarrers  in  Karbitz  liber  die  schwe- 

dische  Invasion. 

1642.  Lateinischer  Bericht  tiber  den  Tod  des  Kardinals 

Richelieu. 

1643.  Liste  der  durch  Johann  von  Werth  u.  a.  gemachten 

franzôsischen  und  schwedischen  Gefangenen. 
1645.  Rekrutenlisten  des  Leitmeritzer  Kreises. 
1647 — 48.  Sechs  Intimationen  der  Prager  Statthalter 

an  die  Leitmeritzer  Kreishauptleute. 
1648.  Kopie  eines  Patentes  Kaiser  Ferdinands  III.  die 

Juden  in  Bôhmen  betrefifend. 
1648.   Kopie  eines  Berichtes  des  Grafen  Johann  von 

Nassau  an  den  Filrsten  Piccolomini  fiber  die 

Ëreignisse  in  Paris. 


*)  Nach  den  ËintraguDgen  in  dem  Eatalog  von  der  Hand  des  FUrsten 
Edmund;  dièse  Akten  waren  dem  Berichterstatter  nicht  zngSingHch,  da 
der  betreffende  Kasteu  nicht  gefunden  werden  konnte. 


Ftintl.  Clarysches  Familienarchiv  in  Teplitz.  165 

Lade  11.  1653.  Kopie  eines  Manifesta  Ferdinands  III.  beztiglich 
der  Wahl  seines  Sohnes  zum  rômischen  KOnig. 

1660 — 64.  Ropien  der  Verordnungen  Kaiser  Leopolds 
liber  Jagd  and  Forstwesen  in  B5hmen. 

1675—1711.  Liste  der  Geheinirâte. 

1683.  Liste  der  Vorrâte,  welche  die  TUrken  vor  Wien 
im  Stiche  gelassen  haben. 

1688.  Kopie  der  Antwort  Kaiser  Leopolds  auf  den 
Brief  des  Prinzen  von  Oranien  liber  die  Po- 
litik  seines  VetterS;  des  Konigs  von  England, 
mit  Bezng  auf  die  englischen  Katholiken. 

1732.  Gedruckte  Beschreibnng  eines  bergmannischen 

Festes  in  Karlsbad  zu  Ehren  Kaiser  Karls  VI. 

1733.  Kriegserkllining  des  Kônigs  von  Frankreich. 
1745.  Zeremoniell  bei  der  Kaiserwahl.  Vom  Kurftirsten  von 

Mainz  dem  KurfUrsten  von  Bayem  mitgeteilt. 

1778.  Zur  preuOischen  Invasion  in  Bôbnien,  die  Stadt 

Dux  betreflfend. 

jade  12.  1789.  Drei  Briefe  liber  die  bsterreichische  Kampagne  unter 

Beanlieu   gegen  die  belgischen  lusurgenten. 

1789—96.  Liste  der  Opfer  der  franzôsischen  Révolution. 

1791.  Manifest  des  Herzogs  von  Braunschweig. 

1792.  Aaffordemng  des  Gênerais  Luckner  an  die  Belgier, 

sich  der  franzôsischen  Révolution  anzuschlieOen. 
1796.  Gedicht  an  Erzherzog  Karl. 
1798.  Italienischer  Bericht  ttber  die  Flacht  des  Papstes 

Pins  VIL  ans  Rom. 
1809.  Franzôsischer  Entwurf  eines  klinftigen  Deutsch- 

lands  und  des  nenen  Herzogtnms  Warschau. 
1809.  Napoléons  Proklamation  an  die  Ungam. 

1812.  Episode  ans  dem  rnssisehen  Feldzuge,  ans  Marien- 

berg. 

1813.  Vor  der  Schlacht  bei  Knlm. 

1828.  Die  letzten  Tage  des  GroOherzogs  Karl  August 

von  Weimar. 
1830—32.  Zur  belgischen  Révolution. 
1835.  Die  Einweihung  des  rnssisehen  Denkmals  bei 

Kulm. 
1848 — 49.  GedmckteS;   die  5sterreiehische  Révolution 

betreffend. 

12* 
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IL 
Ungeordneter  grâflich  Fiquelmontsclier  NachlaA. 

1.  Einc  Flillc  von  Bericliten,  Mcnioîren,  Brîefcn  am 
und  liber  Italien  aus  den  Jahrcn  1813 — 182L 

Die  Faszikel  tnigeo  die  Aufscliriflen:  Italie  1813,  181(1^ 
1818,  Italie  181H— 1821  (zwei  Faszikel),  Italie  1814— 182iJ 
Italie  1820—1826.  Aus  denselbeii  sind  folgeûde  Scliriftstlicke 
liervorznhebeD: 

1814.  Bericlit  tlber  die  Zustiiude  io  Mailand.  5.  Mai. 
„      Sur  la  proclamatioQ  da  General  Anglais  en  Toscane  et 

Gênes.  April. 
^      Kopie  eiues  Briefes  des  Grafen  Nagent  an  Major  Frizz 

Uber  den  Versuch,  den  General  Zucchi  zu  gcwinneu,  au^ 

Parma  20.  Februar. 
„       Mémoire  bistorrque  sur  la  conduite  politique  et  militaire 

de  S,  M.  le  Koi  de  Na)»le8  depuis  la  bataille  de  Leipsic 

jusqu'à   la  Paix    de  Paris  30.  Mai,   dazu  ein  Heft  mit 

„Observati(ms*^, 

1815.  Costituzione  di  Napoli  sotto  Murât 
„      Mai*  Aufzeichuuug  Uber  eine  Unterredung  mit  dem  llerzog 

von  Campoclnaro* 

1816.  April  5.  Considérations  politiques  et  militaires  sur  le  Pienionl 

et  sur  la  défense  des  Alpes  (Konz.)  adressiert  an  Mettcruich^ 
„       Wavz  15.  Graf  Bnbna  an  Fiquclmont^  dessen  Mission  nacli 

Turin  wegen  der  Rliumung  von  Alessandria  betreffend. 
„      FHïif  Schriftstlicke  des  Grafen  VaUaise  tiber  die  nàmliche  An- 

gelegenheit.  Zahlreiche  weiterc  Koirespondenzen  darllber. 
„      Instruktion  flir  Fiquehnont.  Mailand  15.  MHrz,  unterzeichne 

von  Metternich  (Original). 
,,      Beriebt  Fiquelmonts  an  Metternich  vom  4  April  (Kon^.^ 
1818 — 21.    Kopien    von   zablreiclien   Berichten   Fiquelmonts  M 

den  Ftirsten  Metternieb  aus  Neapel  und  Florenz. 

1820.  AuszUge  aus  Berichten  Uber  die  neapolitanisclie  RevolutioiiJ| 

^       lUlienische  Memoiren  Uber  die  neapolitanischen  ZuBtUude. 

^      Considerazioni  suir  opéra  anonima  intitolata  „i  {liferi  dcUa 

montagna^. 
Umfangreicher  Bericht  (94  Seiten)  Uber  die  letzten  Eroig 

nisse  ini  KUnigrciche  Neapel  vom  Sîgnor  Blanc. 
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1820.  Instmktion  fttr  Fiquelmont  zu  einer  speziellen  Mission  an 

den  KQnig  von  Sardinien  (Or.). 

1821.  Correspondance  avec  le  Comte  de  Bombelles  13.  Mans  bis 

1.  Mai  (Konz). 
1823.  Jali  1.  Coup  d'œil  sur  la  situation  du  Royaume  des  Deux 
Siciles. 

3,  Conférences  du  Congrès  de  Laibach  1821,  pré- 
cédées d'un  journal  des  conférences  du  Congrès  de  Troppau 
relatif  à  l'ouverture  du  congrès  de  Laibach,  avec  une  table  des 
joarnaux  des  conférences. 

Zuerst  auf  154  Seiten  die  Berichte  vom  19.November  1820 
bis  26.  Februar  1821,  dann  mit  neuer  Paginierung:  Continuation 
des  Journaux  du  Congrès  de  Laybach  à  Florence  et  à  Rome 
14.  Marz  1821  bis  28.  April  1821  (91  Seiten),  dann  mit  neuer 
Paginierung:  Journaux  des  conférences  ministérielles  à  Naples 
vom  14.  Mai  1821  bis  10.  April  1822  (172  Seiten),  ein  gebun- 
dener  Band  (Ropie). 

8.  Ein  Band  Berichte  des  Grafen  Fiquelmont  an  den 
Fiirsten  Metternich  (Kopien  von  gleichzeitiger  Hand)  vom 
23.  Februar  1821  bis  30.  Oktober  1822  [vom  10.  JUnner  1822 
bis  15.  Mai  1822  eine  Lticke]  datiert  ans  Perugia,  Terni,  Rom, 
Neapel.  Dazu  zahlreiche  Annexe:  Bulletins  liber  den  Marsch 
der  ôsterreichischen  Armée;  Gutachten;  besonders  die  neapoli- 
tanischen  Zustande  betrefifend. 

Die  einzelnen  Stttcke  sind  numeriert  (52  Stlicke)  und 
tragen  kurze  Regesten  an  der  Spitze. 

£s  folgen  dann:  ein  rapport  adressé  au  P^  de  Metternich  au 
congrès  de  Vérone  datiert  vom  11.  November  1822. 

Réflexions  préliminaires  sur  les  rapports  de  la  Sicile  avec 
Naples.    Verona,  15.  November  1822. 

Mémoire  des  Prinzen  Ruffo  tiber  die  neapolitanischen  An- 
gelegenheiten  und  Antwort  des  Grafen  Fiquelmont  darauf  s.  d. 
(gebonden). 

4.  Constitution.    Espagne. 

Abschrift  der  spanischen  Konstitution  von  1812. 
Abschrift  der  Verfassung  der  Carbonari. 
Ideas  générales  de  una  sublevacion  en  defensa  de  la  Legi- 
tîmidad  en  Espaiïa  s.  d. 
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5.  Affaires  de  Suède.  1816—1820. 

Kopie  der  Instruktion  fUr  Fiqaelmont.  Mailand  1816  MSUrz  19. 
Rapport  des  Plénîpot.  d'Autriche,  de  la  Grande-Bretagne,  Rassde 
et  Prusse  à  Londres  à  leurs  cours  respectives  relativement  aux 
mesures  les  plus  efficaces  pour  faire  terminer  les  différences  qui 
existent  entre  le  Danemark  et  la  Suède  sur  l'exécution  de  l'ar- 
ticle VI  du  Traité  de  Kiel  1814  (Kopie). 

Berichte  Fiquelmonts  aus  Scbweden  an  Mettemich  vom 
21.  August  1816  bis  12.  Mai  1820  (Konz.). 

Coup  d'œil  général  sur  la  situation  de  la  Suède  au  mois 
de  Juin  1817. 

Zahlreiche  Akten  Uber  interne  schwedische  Angelegenheiten, 
z.  B.  umfangreicher  Bericbt  an  Erzherzog  Johann  ttber  das  schwe- 
dische Eisenkomptoir  1818. 

6.  Deutscher  Bund.  1820. 

Register  liber  die  ProtokoUe  der  Ministerialkonferenzen  in 
Wien  25.  November  1819  bis  1824  Mai  1820. 

7.  Affaires  d'Angleterre.  Lord  Palmerston. 

Kopie  einer  Depesche  des  Lord  Castlereagh  an  Lord  Stewart 
in  Wien  liber  den  KongreB  von  Laibach  1820  Dezember  16. 

Rapport  de  Francfort  liber  die  Okkupation  der  Stadt  1834 
Mai  12. 

Bemerkungen  Uber  ein  Libell  mit  dem  Titel  ^England, 
France,  Austria  and  Turkey",  das  die  Ideen  Lord  Palmerstons 
wiedcrgibt,  1835  August  5,  in  franzosischer  Sprache. 

Brief  Mr.  Ponsonbys  an  Lord  Palmerston  1837  Mârz  4. 

Projet  de  dépêche  qui  a  servi  pour  la  rédaction  de  celle 
qui  a  été  expédiée  au  baron  de  Neumann  à  Londres  1840  April  25 
(tiber  die  âgyptische  Frage). 

Projet  de  dépêche  à  Mr.  le  C*^  de  CoUoredo  1847  Jânner 
(Uber  die  spanischen  Heiraten). 

Kopie  eines  Briefes  des  FUrsten  Mettemich  an  Wellington 
1847  September  23  und  lettre  particulière  des  Fttrsten  an  den 
Grafen  Dietrichstein  September  27. 

Dazu  eine  Reihe  von  undatierten  unsignierten  BlUttem 
verschiedenen  luhalts  —  oft  nur  mit  Blei  geschrieben. 
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8.  Armée  Française. 

i  Genane  Tabellen  liber  den  Stand  der  franzôsischen  Armée 

in  den  Jabren  1845—1847. 

9.  Dlm  und  Rastatt.  1841—1842. 

Ronzepte  nnd  Abscbriften  liber  Bestimmung  nnd  Befestignng 
dieser  St&dte. 

10.  Orientalische  Ângelegenheiten.  1839—1854. 

Eine  Reihe  von  Exzerpten  ans  Reden,  Berichten,  Zeitungen, 
Kopien,  Konzepte  liber  dièse  Angelegenheiten. 

11.  Politische  Dokumente.  1828—1857. 

1843.  Ma   mission  à  Varsovie  September  1843.  Journal,    dazu 
Dokumente  Galizien  und  RuOland  betreffend. 

1840.  Unterhandlnng  des  Grafen  Fiquelmont  mit  dem  General 
V.  Grolmann  in  Berlin.    Berichte  an  Metternich. 

1828 — 41.  Verschiedene   Schriften    des   Grafen   Osterreich    be- 
treffend, viele  Militaria  enthaltend. 
Politische  Schriften  liber  den  Orient. 
Die  Preûfrage  vom  Standpunkte    der  Psychologie   be- 
trachtet. 
Instmktion  ftir  den  Staatsrat. 

1856—57.    Eorrespondenz    mit   Arneth,   Wasner,    Menshengen. 
Osterreich  nnd  der  Zollverein. 

Eigenhtodiges  Schreiben  Ërzherzogs  Max  an  Metternich 
mit  einem  Entwurf  liber  die  Befestigung  Osterreichs. 

12.  RuBsische  und  polnische  Ângelegenheiten. 

Znnâchst  eine  groDe  Zabi  von  Aktenstiicken  auf  die  Krakauer 
Frage  im  Jahre  1846  beztiglich. 

Anszflge  ans  Zeitungen  1846/47. 

Aktenstflcke  der  Krakauer  revolutionâren  Regierung  aus 
dem  Pohiischen  flbersetzt. 

Eopien  der  Depeschen  Mettemichs  an  Apponyi  in  Paris. 

1844.  November  5.    Denkschrift  Fiquelmonts  flber  Krakau. 

1845.  Jani  6.   Depesche  an  Trauttmansdorff  in  Berlin. 

1846.  Mftrz  7.    Depesche  an  Colloredo  in  Petersburg. 
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1846.  Mïirz  27.  Or,  Scbreiben  Kaiser  Ferdinands  an  Fiqttelniont, 
worin  dieser  ziim   Bcvollniîtebtigten  in  Berlin    ernannl 
wird. 
Mïirz  29.    Or,  Iu8trakti(jn    diesbezUglirli    von    Mctterni^ 

nnterzeîcbnet, 
Protokf>llc  der  Verhaodluugen  Fiquelmonts  mit  General  Berg 

in  Berlin» 
Journal  de  mon  st-jour  à  Berlin,  2.-9.  April 
Konzept  der  Berichte  an  Metternichj  16. — 23.  ApriL 
Projet  d'un  Mémoire  sur  les  affaires  de  Cracovie,  von  Fi(ju€ 

mont  eigenbandig  konigicrt. 
Kopien  von  Selireibcn  Kaiser  Fcrdinands  an  Klinig  Friedriob 
Wilhelm  29,  Milrz  nnd  Scbreiben  des  Konigs  von  Preuii^ 
an  Kaiser  Ferdinand  30,  M^rz. 

Cher    das    allgemeine   Verteidîgungssystem    Osterreîc 
gegenliber  von  HaBland.    Auszug  ans  eiucr  Denkscbrîj 
Fiffuclmonts^    iiberreielit    an    Metternich    im    Mai    18î 
(von  der  Iland   Fiquelmonts  bcmerkt:   die  Denkschî 
dllrfte  im  Arebîve  der  Militarsektion  des  8taat8i*ates 
tlnden  sein). 
-36.  Bericbte  Fiquelmonts  ans  Petersburg  liber  die  mS 
târischen  Einriclitungen  RuIJiands. 
1830 — 46.    Akten    ttber    „  Pologne   et   Craeovie"    verschieilend 

Inbalts. 
1845—46.  Cher  Gali/ien,  _ 

1845 — 57,  Bericbte  auï^  und  111) er  Rnliland,  intime  rassiscbe  An- 
gclegenbciten  betreftend,  so  ein  groOer  Berieht,  ^LaKnsg 
considérée  sons  le  rapport  religieux"  ex  1845. 

13,  Korrespondenz  des  Graîen  Fiquelmont  mit  dem 
Fiirsteu  Mettemich  1847. 

Dicnstliche  Scliriften,    Depescheukonzeptc  an  Colloredo. 

Auszllge  ans  der  Rede  des  Kïmigs  von   I^eulien   bei 
Qffnnng   des   Landtages    von  1847    nnd   kriti^chc    lîcmcrkiuit 
(Metterniehs?)  darUber 

Akten  versehiedencr  Natur  Italien  ini  .labre  lo47  bctreiïeii 
m  iiber  die  Dampfscbiiïahrt  auf  deni  Po,  das  Notariat  im  Kr»nij 
reielie  Lombardo-Vcnetien  etc. 

Ijnfangrcicber  Beriebt  ttber  die  berrscbende  Aufregung 
Lombardo  Vcnezîen  nnd  die  Mittel,  mo  zu  (iDterdrQeken»  von  GmCé 


1829- 
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Giulio  Giorgio  délia  Porta  und  dem  Awocato  Robertin  1847  De- 
lember  31. 

Korrespondenz  des  Ftlrsten  Metternich  mit  dem  Erzherzog- 
Vizekonig. 

84  Konzepte  von  Berichten  an  Metternich  aus  Venedig 
and  Hailand  27.  Augast  bis  29.  Dezember  1847.  Daza  einige 
lettres  particulières,  und  eine  lettre  secrète  vom  26.  Dezember 
mit  vielen  Beilagen,  so  die  Ordre  de  Bataille  Radetzkys  etc.; 
ein  Bericht  des  Obersten  Ftirsten  Félix  Schwarzenberg  an  Fiquel- 
niont  tiber  die  Ereignisse  in  der  Scbweiz  1747  Dezember  1  (Or.). 

Kopien  von  Briefen  des  Herzogs  von  Modena  an  Fiquelmont. 

Brief  Mettemichs  an  Fiquelmont  1847  Oktober  2.  (Graf 
Usedom  soll  sich  zu  Fiquelmont  begebcn,  uni  sich  liber  die  fran- 
zësischen  Angelegenheiten  genau  zu  informieren.) 

Artikel  ftir  die  „Gazetta  di  Venezia". 

14.  Korrespondenz  Fiquelmonts  aus  dem  Jahre  1848. 

Rundschreiben  vom  30.  April  liber  die  î)sterreichische  Ver- 
fassung  vom  25.  April. 

Kopie  einer  Note  Fiquelmonts  an  den  Grafen  von  Salm 
in  Triest  8.  April. 

Kopie  eines  Schreibens  an  den  Kriegsminister  Zannini  liber 
die  Entfemung  des  Erzherzogs  Albrecht  aus  Wien  21.  April. 

Journal  tlber  den  Einlauf  aus  Italien,  Anfang  1848. 

Konzept  des  Gratulationsscbreibens  Fiquelmonts  an  Erz- 
herzog  Johann  anlâOlich  dessen  Wahl  zum  Reichsverweser  3.  Juli. 

Schreiben  Kaiser  Ferdinands  (Or.)  an  Fiquelmont  mit  der 
Bestimmnng,  daO  sich  die  Minister  tUglich  zu  versammeln  hatten, 
31.  Mârz. 

Schreiben  Kaiser  Ferdinands  an  den  Ministerrat  mit  der 
Nachricht  von  der  Enthebung  des  Grafen  Kollowrat  18.  April. 

Kopie  eines  Briefes  Palmerstons  an  Ponsonby  (englischer 
Gesandter  in  Wien)  tlber  die  bsterreichische  Politik  13.  Mârz. 

Schreiben  Erzherzog  Johanns  (Or.)  liber  Tirol  30.  Mârz. 

Bericht  Martinis  an  Fiquebnont  (Or.)  liber  die  Ereignisse 
in  Venedig  27.  Mârz. 

Schreiben  Wessenbergs  an  Fiquelmont  liber  dessen  Ruhe- 
gehalty  mit  Konzept  der  Antwort  Fiquelmonts  24.  September. 

Konzept  Fiqaelmonts  zu  einer  Rechtfertigungsschrift  an 
I^ersdorf  Uber  sein  Yerhalten  am  2.  Mai. 
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15.  Misoellanes. 

Aosgedehntes  Manoskript  von  der  Hand  Fiqnelmonts  tf 
„Lord  Palmerston,  rAngleterre  et  le  Continent"  (in  2  Abteilongc 

Réflexions  et  Pensées.  Anf  einer  Anzahl  BUltter  '. 
merkungen  ttber  politische,  religil^se  nnd  soziale  Verh&ltnif 
Bemerknngen  ans  Btichem,  Ansztlge  (Humboldt,  Leibniz,  Honi 
quien,  Llorente,  Pertz  Leben  Steins). 

Ansztlge  ans  Keden  Peels  etc. 

16.  Eine  Trabe  mit  Akten  flber  das  Dragonerregimi 
Nr.  6,  dessen  Inhaber  Graf  Fiquelmont  gewesen  ist. 


Das  gràflich  Waldstein-Wartenbergsche 
Archiv  in  Dux. 


Von 

Prol  Dr.  Josef  âusta. 


JDer  folgende  Bericht  liber  das  SchloCarchîv  in  Dux  wurde 
im  Jahre  1900  noch  zn  Lebzeiten  des  bald  daranf  verstorbenen 
Grafen  Georg  von  Waldstein-Wartenberg  aufgezeichnet;  der  Ûber- 
gang  an  eine  andere  Linie  des  Hanses  diirfte  seither  anf  den 
wenig  erfreolichen  Zustand  der  Sammlnng  wohl  giinstig  gemrkt 
baben.  Damais  befand  sieh  das  Archiv  in  einem  kleinen  Parterre- 
zimmer  des  mittleren  SchloOgebâudes,  wo  die  eigentlichen  Archi- 
valien  in  zwei  groOen,  mit  Schnbladen  versehenen  Schrânken 
verwahrt  wnrden;  in  der  Kammer  standen  auOerdem  noch  einige 
Regale  mit  alten  Bfichem,  Mnsikalien  and  belanglosen  Wirtschafls- 
papieren.  Die  ganze  Sammlung  war  zwar  in  einzelne  Gmppen 
gesond^  and  die  Schnbladen  trugen  verschiedene  Stichworte 
aafgeklebt,  aber  von  einem  Inventar  war  keine  Spar;  da  zar 
Zeit  aach  kein  mit  dem  Materiale  vertrauter  Beamter  bestellt 
war,  konnte  nar  eine  allgemeine  Darchsicht  der  einzelnen  Akten- 
btfndel  der  Reihe  nach  vorgenommen  werden,  wobei  sich  die 
Aasbeate  als  eine  ganz  anbedeatende  herausstellte. 

Die  âlteren  Waldsteinschen  Archivalien  scheinen  nUmlich 
dorchwegs  an  die  MttnchengrUtzer  Linie  des  Hanses  ttbergegangen 
za  sein  and  anser  Archiv  war  nnr  zn  der  Aofnahme  jener 
Dokomente,  welche  sich  bei  dem  am  Ende  des  17.  Jahrhnnderts 
errichteten  Fideikommisse  in  Dnx  ansammelten,  bestimmt.  Aber 
anch  dièse  BestiUide  sind  darin  nnr  liickenhaft  nnd  verwahriost 
erhalten.  In  den  einzelnen  Laden  finden  sich  meist  znsanmien- 
hanglose  Konvolate  von  Stammbânmen  nnd  Ahnenproben,  von 
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TcBtamcntcn  und  Fundationen;  aiicb  etliche  kaiserliehe  Diplôme 
uud   kurze  Aufzeichnuiigcii   iibcr  private   Reisen   einzelner  Fa^ 
inilieiimitgliedcr  konimeu  darin  vor,   von  eineni  bedcutsainereal 
Briefwecbsel  oder  von  diplomatischeii  Aktcn  findct  sich  jedoch 
kcine  Spur.     Unter  den  Mitgliederu  der  Duxer  Lîuie  des  Hanseï 
Waldstein,  vç'elche  mit  dem  Grafen  Josef  Georg  (f  1771)  anfâng^t, 
gab  es  zwar  keîneii  bedeutciideren  Staatsmann,  aber  dièses  fast 
gâiizliche  Fehleo    von    bcmerkenswerten   KoiTcspondenzeû    làlll 
sich    nnr   duich    eînen   Verlust   der   wîchtîgsten   Bestande   dd 
Archives  erklaren.     Ans  der  ganzen  PapieiToasge  verdienen  nul 
die  folgendeii  ïStlieke  hervorgehoben  zii  werden. 

1.  In  einer  die  Uberschrift  ,,Korre8pondenzen"  tragcndei 
Scbublade  des  iHngeren  Scbrankce  befindet  sich  eine  modenu 
Kopie  von  19  kurzen  Briefcn  Albreehts  von  Waldsteii 
(Walleustein)  Herzogs  von  Friedland  an  Maximiliaa  Grafei 
von  Trauttmansdorff  nnd  die  Abschrift  eîneg  Briefes  des  Herzogi 
an  Ferdinand  II.  (an  Trauttmansdorff  z.  D,  1625  Auguste.  Ni 
vemberSj  162G  Juuner  28,  Februar  3,  Ûktolïer  3^  November  i 
14,  18,  Dezember  38;  1627  Juni  17,  Jnli  1,  H,  August  6,  11 
8eptcniber  29,  Oktober  12,  November  10;  1628  Juii  15;  162Ï 
Dezember  28;  an  den  Kaiser  z.  D,  1630  Mai  G).  Die  Briei 
bandeln  meist  liber  Kriegsoperationen  nnd  gehen  angeblieh  au 
Originale  zurUck,  welche  wie  ans  eîner  beiliegenden  Aiif- 
zeiehnung  hervorgeht  —  ini  Jabre  1840,  nebst  einigen  Patente) 
Ferdinands  II.  fiir  Albreclit  von  Waldstein  (ans  den  Jabren  lG2i 
bÎB  1628),  von  der  Durer  an  die  Mtlnchengratzer  Linie  d 
Ilauses  zum  Zweckc  des  Friedlftnder  Prozesses  verliehen  uni 
trotz  wiederliulter  BemUbnngen  niebt  mehr  znrnckgeslell 
wnrden,  Sie  bildeten  aber  wahrseheinlieh  keinen  alten  Bestand 
teil  des  Duxer  Archives,  welches  sonst  ans  dem  17,  Jahrbnndei 
fast  gar  nichts  enthUlt,  sondern  dltrften  ireleirentlich  orwor] 
worden  &ein. 

In  dersclben  Schublade  findet  sieh  aiich  cin  Paket  v 
Originalbriefen  der  Dnx-Oberleutensdorfer  Wirtschaftsbeamlcn 
den  Grafen  Josef  Georg  von  Waldstein,  mît  Naehricbten  llb^ 
die  Krîegsereignisse  des  Jahres  1762.  Es  BÎnd  mekt  kloî 
Beriehte  tlber  die  lokalen  VorfHlIe,  welche  dnreh  die  in  di 
Gegend  lagernden  Trui)pen  am  En<Ie  de«  Siebenj^hrigen  Kriegea 
bervorgerufen  wnrden;  gie  kiînnteu  h^cbstens  ftir  eine  Detail- 
arbeit  tlber  den  Feldzug  einigcft  Material  hieten. 
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3.  Dieselbe  Schublade  enthUlt  auch  einige  Bilndel  von 
Kollegialdiktaten  des  Reichsgrafenkollegiums,  welche  nnter  Mit- 
wirkang  des  Orafen  Emanuel  von  Waldstein  in  den  Jahren  1775 
bis  1776  und  1789—1796  entstanden  sind. 

4.  In  einer  als  „Verschiedene  Akten"  bezeichneten  Lade 
desselben  Sebrankes  liegt  ein  Faszikel  mit  Schriftstlicken  liber 
das  in  den  Kriegsjahren  1808—1813  aufgestellte  3.  Wiener 
Landwehr-Bataillon,  dessen  Kommandant  der  Oberstleutnant 
Franz  Graf  von  Waldstein  war.  Es  sind  hier  ncben  gleichzei- 
tigen  Zeitungsberiehten  ttber  die  Kriegsereignisse  auch  Originale 
Ton  Mannsehaftskonsignationen,  Yerlustlisten  und  âhnliehes  er- 
halten. 

In  dem  kleineren  Scbrank  am  Fenster,  in  einer  als  ^Diplôme 
and  Majestâtsbricfe^  bezeichneten  Schublade  befinden  sich  einige 
Âkten  ttber  die  Revolutionsbewegung  in  Llittich  und  Um- 
gebang  aus  der  Zeit  vom  November  1789  bis  Februar  1790. 
Das  Btindel  stammt  aus  dem  Nachlasse  des  Grafen  Ferdinand 
von  Waldstein-Wartenberg,  welcher  damais  als  kaiserlicher  Kom- 
missSr  in  Belgien  tatig  war,  und  enthâlt  neben  verschiedenen 
gedrackten  und  geschriebenen  Proklamationen  der  kaiserlichen 
Behi^rden  auch  Originalberichte  der  untergebenen  Bearaten  an 
den  Grafen   ttber  die  revolutionâren  Vorgânge  in  der  Gegend. 

Hit  diesen  wenigen  Stttcken  ist  das  Material  des  SchloB- 
arehives  ftlr  die  politische  Geschichte  erschopft  und  auch  die 
Hoffnnng  auf  eine  Ergânzung  desselben  in  der,  im  Jahre  1752 
durch  Grafen  Josef  Georg  mit  dem  Muséum  und  der  RUstkammer 
verbundenen,  reichen  Bibliothek  erwies  sich  als  triigerisch. 

Die  Duxer  SchloBbibliothek  ist  in  zwei  an  das  Muséum 
angrenzenden  SîUen  untergebracht  und  gut  geordnet.  Sic  besitzt 
einen  alphabetischen,  im  Jahre  1888  von  einem  SchloUverwalter 
verfafiten  Katalog,  welcher  leider  der  Unterseheidung  von  Manu- 
skripten  und  Druckwerkcn  wenig  Rechnung  trâgt. 

Die  Bibliothek  zeichnet  sich  besonders  durch  einen  groBen 
Reichtnm  an  seltenen  alten  Drucken  aus  und  besitzt  auch  eine 
Anzahl  von  âlteren  Handschriften;  fUr  die  neuere  Geschichte 
Osterreichs  scheint  dort  jedoch  nur  wenig  und  vor  allem  keine 
Waldsteinsche  Korrespondenz  vorhanden  zu  sein.  Beachtens- 
wert  schienen  nur  die  zwei  folgenden  Handschriften: 

1.  Ms.  XLVIII  10,  2  ist  ein  Faszikel,  welches  die  Auf- 
Bchrift  „Acta  cardinalis  Dietrichstein^  trUgt  und  Fragmente  eines 
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Entwarfes  zur  Lebensgeschichte  des  bekannten  Staatsmaniiei 
Kardinal  Franz  von  Dietrichstein  von  einem  ihm  offenbai 
nahestehenden  mâhrischen  Geistlichen  enthUlt.  Es  ist  teilwd» 
eine  knapp  gefaBte,  cbronologische  Erzllhlang  der  Taten  dei 
Kardinals,  mit  vielen  Korrekturen  and  Nachti%en,  and  teilwei» 
eine  Materialsammlnng.  Daranter  finden  sich  aach  Kopien  einigei 
Briefe  Ferdinands  II.  an  Dietrichstein  and  ein  Bericht  des  leti 
teren  an  den  Papst,  der  ttber  die  Gegenreformation  in  Mfthrei 
handelt  and  ans  dem  Jahre  1622  sein  dtirfte.  Das  ganze  Werl 
ist  jedoch  nar  ein  BrachstUck,  welches  die  Jahre  1604 — 160î 
und  1621—1624  amfaBt. 

2.  Ms.  XLVII 10,  11  trâgt  die  Bezeichnang  ^Mémoire  tiréi 
hors  dn  manascrit  da  cardinal  Harrach,  dont  la  sœar  fat  li 
femme  d'Albert  prince  de  Waldstein  dac  de  Friedland".  Ei 
ist  eine  franzQsisch  geschriebene  Erzàhlang  der  Katastrophc 
Wallensteins,  deren  Wert  za  beurteilen  ieh  nicht  imstande  war, 
Die  Schrift  ist  noch  ans  dem  17.  Jahrhandert.  AaOer  dieseï 
Handschrift  besitzt  die  Bibliothek  liber  Albrecht  von  Waldstein 
noch  einige  auch  sonst  bekannte  Stttcke;  so  einen  Aaszng  ans 
Priorato  und  ein  Exemplar  des  Chaos  Perduellionis. 
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Das  graflich  Choteksche  Archiv  in  Kacîn 
bei  Kuttenberg. 

Von 

Prof.  Dr.  Wenzel  Novotn]^. 


Das  grftflich  Choteksche  Familienarchiv  befindet  sich  aaf 
dem  SchloBse  Kaéin  bei  Nenhof  unweit  von  Kuttenberg.  Im 
Knkeiiy  ftb"  die  Bibliothek  bestimmten  FlUgel  vrird  es  in  einer 
trockenen,  an  die  Bibliothek  grenzenden  Lokalitat  aufbewahrt. 
Die  Akten  sind  nach  den  Rnbriken  des  Katalogs  in  mehreren 
Faszikehi  znsamnGiengebnnden. 

Da  Yonseiten  des  Hajoratsherrn  (i.  J.  1900)  nur  die  Bewilli- 
gang  znr  Dnrchsicht  des  Katalogs  erteilt  wnrde,  muB  ich  mich 
aaf  die  Reproduzienmg  der  nicht  allza  genaaen  Angaben  des 
Katalogs  besehi&nken: 

VU.  Urknnden  and  Nachrichten,  die  Choteksche  Famille 
betreffènd,  sind  nnr  Abschriften  einiger  Nachrichten 
ans  dem  14.  and  15.  Jahrhandert,  wahrscheinlich  von 
Gelasios  Dobner  and  Franz  M.  Pelzel  verfertigt,  deren 
Briefe  beiliegen  soUen. 
IX.  Urkonden,  die  Famille  Chotek  betreffend,  ans  dem 
17.  Jahrhandert  (4.  Aofforderang  zar  Begleitang  des 
Kônigs  Matthias  U.  za  seiner  Kaiserwahl  nach  Frank- 
fini,  Yon  ilun  selbst  1612;  16.  and  18.  Konfiskations- 
akten  fkher  das  Verm^en  des  Georg  and  Karl  Chotek 
1622  and  1623). 
XVIL  Zoaelirift  an  den  Hofkriegsrat  w^^en  Emennnng  des 
Qnîea  Johaim  GbotdL  znm  Prâsidenten  der  Invaliden- 
(13.  NoY.  1151)  in  copia. 
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XXXII.  Korrespondenz,  dann  Anstellnngs-  and  andere  Dekrete, 
die  Person  des  Grafen  Wenzel  Chotek  betreffend 
1718—  41  (Briefe  vom  Erzbiscliof  von  Prag,  vom  Prinzen 
Eugen  von  Savoyen  etc.). 

XXXm.  Briefe  der  Grafen  Wenzel,  Johann  Karl  und  Rudolf 
Chotek  wahrend  ihrer  Keisen  nebst  anderen  Korre- 
spondenzen  (in  2  BUchern  geheftet). 

XXXIV.  Briefe  der  S5hne  des  Grafen  Wenzel  Chotek:  1.  Briefe 
des  Grafen  Wenzel  jun.  1717—23;  2.  Briefe  des  Grafen 
Johann  Kari  1733—49;  3.  Briefe  des  Grafen  Rudolf 
1731_47. 

XXXV.  Anstellungs-   und   andere  Dekrete   und  Verleihungen, 
die  Person  des  Grafen  Johann  Karl  Chotek  betreffend. 
XXXVI.       1.  43  Stlick  eigenhUndige  Billets  der  Kaiserin  Maria 
Theresia  an  Grafen  Johann  Chotek. 

2.  Briefe  und  eigenhandige  Resolutionen  der  Kaise- 
rin Maria  Theresia  an  Grafen  Johann  Chotek 
1746—68. 

3.  Verschiedene  Staatsakten  und  Vertrfige  des 
Grafen  Johann  Chotek,  hauptsUchlich  in  Sachcn 
des  von  ihm  verwalteten  Oberkriegskommissariats 
1749—57. 

XL.  Personalwtlrden-Verleihungen  und  Diplôme  des  Grafen 

Rudolf  Chotek. 
XLI.  Staatsakten,  den  Grafen  Rudolf  Chotek  betreffend. 

1.  5  Handbillets  der  Kaiserin  Maria  Theresia  an 
Grafen  Rudolf  1749—1760; 

2.  Verantwortungspunkte  des  Grafen  Rudolf  Chotek 
wegen  dessen  Betragens  wahrend  der  bayrisch- 
franz(5sisclien  Regierung  1743  (in  copia); 

3.  Staatsakten  des  Grafen  Rudolf  Chotek,  meistens 
die  Bank  betreffend  (in  copia); 

4.  Verschiedene  Schriften  und  Korrespondenzen  des 
Grafen  Rudolf  Chotek  1744—70  (in  copia). 

XLIII.  Staatsakten,  den  Grafen  Rudolf  Chotek  betreffend: 

1.  Handbillets  der  Kaiser  Josef,  Leopold  und  Franz 
1788—1814  in  copia; 

2.  Beilagen  und  Urkunden  zu  den  Memoiren  des 
Grafen  Johann  Rudolf  Chotek,  den  Antritt  und 
die  Résignation  verschiedener  Amter  betreffend; 
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5.  Unerledigte    VorschlSlge    in   Landesangelegenheiten 

1803/4; 
10.  Vermischte  Akten. 
XLIV.  Anstellungsdekrete  des  Grafen  Johann  Rudolf  Chotek. 
XLV.  Privatakten  des  Grafen  Johann  Rudolf  Chotek. 

2.  Schriften,  die  Reîse  der  Kaîserin-Mutter  von  Rufl- 
land  betreffend  1818. 

3.  Schriften,  die  Reise  der  GroBftirstin   von  RuBland 
nach  Wien  und  Venedig  betreffend  1782. 

4.  Schriften,  die  Reise  der  GroBftirstin   von  RuBland 
nach  Wien  betreffend. 

9.  Memoiren  des  Grafen  Johann  Rndolf  Chotek. 
LU.  Anstellangsdekrete  und  Dienstangclegenheiten  des  Grafen 

Johann  Chotek. 
Lni.  Korrespondenz  des  Grafen  Johann  Chotek  (mit  den  Ver- 

wandten)  1799—1823. 
LVI.  Akten  und  Schriften,  den  Grafen  Rottenhahn  betreffend. 
2.  AllerhOchste  Handbillets  an  Grafen  Rottenhahn. 
4.  Seine  Briefe. 
ô.  Seine  Reden. 

14.  Schriften,  den   Grafen  Maximilian  Tranttmansdorff 
betreffend. 
LVni.  Korrespondenz  des  Grafen  Heinrich  Chotek. 
LIX.  Dekrete  und  Diplôme,  den  Grafen  Heinrich  Chotek  be- 
treffend. 

Ob  einige  und  welche  von  den  hier  angefUhrten  Briefen 
Tom  Historiker  Adam  Wolf,  der  im  Archive  gearbeitet  hat,  be- 
ntltzt  und  verttffentlicht  worden  sind,  war  mir  nicht  mOglich  zn 
konstatieren. 

AnOerdem  besitzt  das  Archiv  18  Blinde  ^Tagebttcher^,  die 
eigenliftiidige  Notizen  einzelner  Mitglieder  der  Familie  za  ent- 
halten  scheinen,  im  Katalog  aber  nicht  verzeichnet  sind.  Ihren 
Inhalt  babe  ieh  gleiehfalls  nicht  nâher  prtifen  kîînnen. 


AfchifaUM.  1    B«ft  »«.  S.  13 


Das  fûrstlich  Colloredo-Mannsfeldsche 
Archiv  in  Opocno. 

Von 

weil.  Dr.  Ladislav  Hofinan. 


Das  ftlrstlich  CoUoredo-Mannsfeldsche  Archiv  in  Opoéno 
befindct  sich  in  dem  Schlosse  in  eincm  Zimmer  des  Ërdgeschosses. 
Die  Archivalien  werden  in  papiernen  Kartons  aufbewahrt;  dièse 
sind  in  zwei  Regalen  aufgcstellt;  jeder  Karton  ist  mit  der  Si- 
gnatnr  und  mit  einer  knrzen  Inbaltsangabe  bezeichnet.  Die  Si- 
gnaturen  sind  folgendermaBen  eingerichtet:  a)  die  Archivalien  sind 
erstens  im  ganzen  und  approximativ  in  zwei  groBe  Abteilungen 
gcschiedcn:  1.  Familienarchiv  (A)  und  2.  Historisches 
Archiv  (B)]  jede  Abteilung  zerftlllt  wieder  in  kleinere  Unter- 
abteilungcn  (1,2,3  etc.,  dem  Inhalt  nach)  und  erst  in  diescu 
letzteren  ist  jedes  einzelne  Sttick  mit  einer  Reihennummer  ver- 
sehen  (Nr.  1,  2,  3  etc.);  b)  zweitens  ist  das  gesamte  Material 
noch  in  besondere  ^Fâcher"  geteilt;  dièse  Einteilung  ist  aber 
ziemlich  schwerfallig  durchgeflihrt  und  ist  tlberhaupt  ilberflUssig. 
Es  sieht  also  eine  vollstandige  Signatur  z.  B.  aus:  B  1.  Nr.  37. 
Pach  30.     Dies  nach  dem  Stande  im  Jahre  1901. 

Dem  Forscher  steht  ein  „Inhaltsverzeiehnis"  zur  Disposition. 
FUr  die  erste  Orientierung  ist  dièses  Verzeichnis  nicht  wertlos, 
aber  es  ist  unvollstandig,  und  auch  die  Inhaltsaugaben  sind  nicht 
immer  klar  und  richtig  verfaCt. 

1.  Familiengeschichte. 

Um  zucrst  liber  die  den  Ursprung  der  Familie  und  ibre 
Geschichte  betreffenden  Archivalien  zu  beriehten:  so  findet  man 
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hier  ein  zahireiches  Haterial  flir  die  Généalogie  der  ver- 
wandten  Familien  CoUoredo,  Mels,  Walisee  and  Manns- 
feld.  —  Akten  und  Doknmente  (im  Originale  oder  in  Kopien), 
aber  aneh  geschiehtliche  Bearbeitungen,  z.  B.:  6.  Bini,  Alcani 
fhunmenti  délia  Casa  di  Walsa  (Ms.,  1717)  [A  1.  Nr.  4.  F.  3]. 
Besonders  nennenswert  ist  eine  Dokamentensammlang:  Doea- 
menta  comitnm  de  CoUoredo,  in  der  man  einen  Leliensbrief  von 
Maximilian  I.  (1501),  ein  Diplom  von  Kudolf  II.  (1588)  und  zwei 
Lehensbriefe  Ferdinands  von  Steiermark  (1600)  findet  [in 
Kopien;  ib.]. 

Zn  derselben  Grappe  kann  man  aach  die  kaiserliehen  Di- 
plôme (Origin.)  zHblen.  Nar  wenige  von  ihnen  sind  von  Belang, 
die  Mehrzahl  betriflft  die  Wappen-,  Titel-  and  Gtttervcrande- 
iungen  etc.  Wir  zitieren  nar  folgende  Stlicke:  Karl  VI.  ernennt 
Hieronymos  von  CoUoredo  zum  erblichen  Trachsefi  in  BOhmen, 
1723  (A  1.  Nr.  25.  F.  1);  Maria  Theresia  verleiht  dem  FUr- 
sten  von  CoUoredo  das  angarische  Indigenat,  1765  (A  1.  Nr.  31. 
F.  3);  eine  groBe  Samnilung  von  Lebensbriefen  in  Kopien, 
Yon  Ferdinand  I.  an  (1549)  bis  Radolf  II.  (1604)  [A  2  b.  Nr.  î). 
F.  5];  eine  Abschrift  des  Diploms,  in  welcbem  Ferdinand  IL 
den  Brfidem  von  CoUoredo  die  Herrscbaft  Opoéno  sehenkt,  163G 
[A  2  a.  Nr.  2.  F.  4],  asw. 

2.  Die  Regierangszeit  Ferdinands  II. 

Die  geschicbUiche  Wiehtigkeit  des  Arcbivs  beginnt  erst 
mit  den  Regierungen  Ferdinands  II.  and  Ferdinands  III. 

Was  die  Regierang  Ferdinands  II.  anbclan;;;!,  m  bctreffen 
aUe  hieber  gebOrigen  Arcbivalien  den  DreiOigjilhrigcn  Krieg. 
Am  31.  JqK  1630  dankt  der  Kaiser  dem  Grafen  Kudolf  vcm 
Cdloredo  (Ûr  die  in  dem  venezianischen  Kriegc  betUtigte  Tapfer- 
keit  (B  3.  Nr.  15.  F.  47).  In  Abscbriften  finden  wir  hier  auch 
zwei  Briefe  Ferdinands  an  Wallenstein  and  die  Antwortcn  des 
ktzteren,  1633;  aie  betreffen  die  Hilfe,  die  der  Kaiser  fUr  das 
bedrilDgie  Bayem  verlangte,  and  die  Bitte  des  Kaisers,  die  Ein- 
wohner  niebt  mit  den  Kontribationen  so  bart  za  bedrflcken 
(B3.  Nr.  1  +  2,  F.  46).  —  Unter  der  Signatur  B  3.  Nr.  16. 
F.  47  befindet  sicb  ein  ganzer  Faszikel  von  Briefen,  die  Fer- 
dinand n.  an  Rudolf  von  CoUoredo  1634  gescbricben  bat.  Eh 
lit  dies  ein  wiehtigea  Haterial;    wir  lesen    hier  verscbiedene 
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militarische  Befehie  des  Kaisers,  eeine  Wtinsche  und  Angichifii 
er  benaclirichtigt  dcn  Grafen  Uber  die  Bewegiiûgen  des  Feiude 
und  gibt  ilim   seine  llatsclUage;   zahlreicbe  Briefe  beschafti^ei 
sicb  mit  dcr  Disziplin  des   kaiserlichen  Ileeres,  andere  greif< 
in   die   Administration   und  Vcrptiegung  der  Armée  eîn*     Intel 
essant  sind  die  Briefe,  in   denen  der  Kaiser  dem  Grafen  di 
Besehwerden  der   bedrilektee   Bevolkcrung   mitteilt.     Von   i>oIi 
tischer  Wichtigkeit  sind:  die  Korrespondenz  Uber  deu  von  dei 
Kurflîrsten  von  Sachsen  angetragcnen  Waffeustillstand  (17.  ui» 
29,  Nov.  1634),  ein  Sclireiben,  womit  Adolf  von  Puchheim  uni 
seine  Offlzîere  voo  dem  Geborsam  gegen  Wallenstein  eutbubei 
werden  (18.  Fcbr,)  ^)  nnd  die  Kandmaebungen,   die  die  Emeii 
Tinng  des  Konigs  Ferdinand  zum  Hanptkommandantcn  der  kaiscr- 
liclien   Armée  verlautbaren   (April  1634),     Zwei  Schreiben  dts^ 
Kaisers  vora  Jahre  1635  finden  wir  noch  in  B  3.  Nr.  17.  F.  47| 
wichtiger  ist  nur  das  »Sebreiben  vom  31.  Jiili,  in  dem  Ferdinand  II 
deiu  Grafen  befiehit,  sicb  kUnftig  imnier  an  Ferdinand  IlL  n 
Insfniktion  zu  wenden. 

Gleîcbfalls   widitig  ist  der  Faszikel  B  3.   Nr  17.   F.  4' 
Wir  finden  bier  Sebreibeii  Ferdinand»  III.  an  Rudolf  von  Col 
loredo   vom  Jahre   1635  j    sie    enthalten    Nacbricbten    und    Att-_ 
ordnnngen,   die  Operationen  gegen  den  Feînd,   die  Ëinriebtau^ 
der  Magazine  usw.  betreffend.     Aucb   bier  wird  die  mi^glicb»t| 
Scbonung  der  Eiuwobner   nacbdritcklichst   betont   (die  Ex'/x*« 
der  „Soldatesca**   werden   durcb   ein   Sehreibcn   des  Erzbcrzog 
Leopold  Wilbelm    1635   mît  xablreiehen   Beilagen    nud   Kopic 
scbarf  beleuchtet).     Mehrere  StUeke  sind  cbiffricrt. 


i 


3.  Die  Regierungszeît  Ferdînands  III. 

Aucb  bier  sind  die  Archivalien,  die  den  Dreiflîgjlibrig»^ 
Krieg  betreffen,  am  zablreiehsten.  In  erster  lieihe  ist  die  m 
fangreiebe  Korrespondenz  des  Kaisers  mit  Rudolf  vc 
Colloi-edo  zii  nennen,  1639 — 1646  und  1648.  Die  Sebreibe 
betreften  meist  die  Verpfleguug  des  Heeres,  die  Lieferuugeu  de 
ver8cbiedeueu  Bedarfsartikel,   die  Disriplia   der  Tmppen»   dl 


*)  Zu  den  Wallousteinbua  Kum  man  auch  die  imter  der  Sigtmt^ 
BS.  Nr.  44,  F.  47.  aufbewahrU*  ^lîfsrhreîbuug  dur  dem  Herxoge  Walk 
fitchi  kotifisidérteQ  Qtiter**  rechneti 
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Einqnartieningcii,  das  Rekrutieren  und  die  Werbung,  ttberliaupt 
die  VerwaltuDg  der  kaiserlichen  Armée  usw.  Es  finden  sicli  aber 
aoehStttcke  vor  (besonders  im  Jahre  1645  nnd  im  Jahre  1648, 
ab  die  BelageruDg  der  Stadt  Prag  die  allgeraeine  Aufmerksam- 
keit  auf  sicb  lenkte),  die  sich  mit  der  strategischcn  Seite  des 
Krieges  beschâftigen  ;  wir  heben  besonders  die  Bcstrebung  her- 
vor,  die  bëbmischen  Kronlilnder  mit  guten  Fortifikationswerken 
m  yersehen.  Die  Schreiben  sind  an  Rudolf  von  CoUoredo  ge- 
richtet;  als  Beiiagen  aber  und  in  Kopien  findet  man  da  auch 
Sehreiben  von  verechiedenen  Personen  und  Korporationen  an 
verschiedene  Persônliehkeiten  ;  der  Inbalt  aber  ist  immer  der- 
selbe,  d.  b.  wie  oben.  Wir  zitieren  nur  folgende  „ Beiiagen": 
ein  Schreiben  des  Kaisers  an  den  KurfUrsten  von  Sachsen  und 
Kopien  von  zwei  Briefen  des  Ictzteren  an  den  Kaiser,  1640: 
liber  die  Gefahr  und  Rettung  der  Stadt  Magdeburg  ;  Erlilsse  des 
Kaisers  an  die  Stattbalter  in  Bôhmen  und  an  die  Landeshaupt- 
mannschaftsverwalter  in  Mâhren  1640,  1643;  die  Bescbwerde 
der  Stadt  Eger  (1644)  gegen  die  „Insolenzen  der  Soldatesca"; 
ein  Schreiben  des  Kurfllrsten  von  Bayern  an  den  Kaiser,  1643: 
wegen  Besetznng  des  Schlosses  llof  usw.  —  Aber  auch  die 
Frage  der  Gegenreformation  in  Bohmen  wird  in  dieser 
Korrespondenz  bertihrt:  am  14.  Mârz  1641  befichlt  der  Kaiser 
dem  Grafen,  einen  in  Prag  gefangenen  Praedikanten  nach  Eger 
wir  weiteren  Haft  zu  transferieren,  und  am  18.  Juli-1644  ord- 
nete  er  an,  zu  scharfen  Mafiregeln  gegen  die  evangelischcn 
Priester  im  Kôniggratzer  Kreise  zu  schreiten.  Die  Signaturen 
der  ganzen  Korrespondenz:  B3.  Nr.  19— 27.  F. 47;  B3.  Nr.47. 
F.  47  c. 

Von  nicht  minderem  Interesse  sind  die  Schreiben  Erz- 
herzogs  Leopold  Wilhelm  an  Rudolf  von  Colloredo.  Die 
Korrespondenz  beginnt  mit  dem  Jahre  1639  und  zieht  sich  den 
ganzen  Krieg  hindurch  bis  zum  Jahre  1651  ;  nur  ans  dem 
Jahre  1644  ist  kein  Brief  erhalten  (B  3.  Nr.  1  +  2.  F.  46, 
B  3.  Nr.  19.  F.  47.  und  B  3.  Nr.  45.  F.  47  c).  Der  Inhalt  der 
Schreiben  betrifft  ausschliefilich  die  militUrischen  Angelegen- 
heiten  ;  in  den  ersten  Jahren  wiegt  der  administrative  Charakter 
vor,  spllter  aber  schreibt  der  Erzherzog  als  Generalissimus  und 
seine  Schreiben  sind  auch  fttr  die  eigentliche  militiirisch-strate- 
gische  Qeschichte  des  Krieges  von  groûem  Werte.  Auch  hier 
wiedcrhoUe   Befehle  des  Erzherzogs,   die   Einwohner   der  bl^h- 
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niisclicn  KronUui<ler  mëglîclmt  zu  schonen.  Newnenswert 
aoch  die  Aktcn,  die  die  Verleilmog  ciner  Kommandaiilermt 
an  einen  Obristen  bctreffen  (Dez.  1645):  dem  Obristen  wird 
Verdîeiist  augercchnet,  daB  er  im  Jahre  Hî4o  eîuc  vcrrateri» 
Korrespondenz  z^vischeii  Bartb.  v.  Xerotlii  und  den  8ehwe4 
cntdeckt  und  an  die  Bchcirdcn  abgeliefert  bat,  —  l>ie  Fi 
setziing  des  Krie;^^e8  zwisolien  Frankreich  und  Spanien  betrci 
die  Sfhreiben  des  Krzherzogs  vou  1650  und  1651  (B  3.  Nr 
R  47  c). 

Zur  GeBcbiehie  des  DreiUigjabrigen  Krieges  gehiiren  m 
a)  die  Scbreiben  von  der  Landeshauptmannscbaft  in  Mabren 
Grateii  Rudolf  von  Colloredo  von  1641  wegen  der  Eiuquaï 
ningen  in  Mabren,  der  Pferdeausbilfe  zur  Artillerie  nnd  ttl 
die  Gefabr  des  schwedifichen  Einfalls  in  Mïihren  (B  3*  Nr. 
F.  47).  —  tj  Zwei  Briefe  iMaximilians  von  Bayern  % 
1645  wegen  der  Kooperatîon  seiner  Tmppen  mit  den  Kail 
lichen  (B  3.  Nr,  1  +2,  F.  46).  —  c)  Versebiedene  BcHebwi 
den  wegen  Erpressnngen  und  Hlttndeningcn  seitens  der  Am 
(Breslau,  Ole). 

Damit    ist    das   Materîal    fllr   die   Ge^cliiehtc   des  Dreî 
jahrigcn  Krîeges  erschilpft.     Es  bleibt  llbrig,  noch  cinigc  Akl 
anzufubren,   die   sieli   auf  die   letzten  Jahre  der  Kegierungsi 
F'erdinands  111.  bezieben.   —  a)  Als  Rudolf  vou  Colloredo  d1 
llerrsrbaft  in  Opoeno  Ubernabm,   tlberoahm   er  damit  aucb  c 
Scliuld,  die  seine  neucn  Untertanen   der  kaiserlichen  Kanm 
wegen  der  Rébellion  von  1628  sehuldig  geblieben  waren.   Co 
redo  zogerte  aber  mit  der  Bezahhnig   und   zogerte  aueh   dal 
aln  ibm  der  Kaiser  den  gr()Bereu  Teil  der  j,Slrafgclder"   nais 
sab.     Auf  dièse   Angelegenbeit    bezicbt   «ich   cine   intéressai 
Korrespondenz  zwisehen  Ferdinand  IIL,  seinem  Karamerrat  4 
Rudolf  von  Colloredo,  1634,  1638  und  1641  (A  2  a    Nr,  a  P. 
A  2  a.  Nr.  23.  F.  10;  B  3.  Nr.  19.  F.  47).  —  b)  Eine  beeonà 
Gruppe  bilden  die  Sebreiben  Kaiser  Fcrdinands  III.,  in   dci 
er  dem  Grafen  seine  ^Postulata**  fllr  den  bi'dimiscben  Land 
empfieblt,   1638,  1640,  1645,  1646,  1652,  1654  und  Hi55  (li 
Nr.  19/20,  22,  25/26,  28—30.  F.  47).    Am  7,  Mai  1655  ladet 
Kaiser  den  Grafen  zu  eiuer  t^engen  Zusammenkvinft"  (Nr.  30), 
c)  Ans  der  pers5nliehcn   Korrespontleuz  lludolfs  von  Collor^ 
fUhren  wir  our  folgemles  an:   zwei  Briefe  von  der  Erzherzo 
Klaudia,    1635    und    1643   (B  3.    Nr.  1  -h  2.    F.  46)   und   eii 


Dm  fUrstlich  CoUoredo-Mannefeldschc  Archiv  in  Opoèno.         185 

Brief  von  deni  b^hmischcn  „consilinm  aulicum"  in  Wien  1650, 
womit  der  Graf  aufgefordert  wird,  einzulicfern,  was  er  dem 
kuserlichen  Magazin  schnldig  ist  (B  3.  Nr.  46.  F.  47  c). 

4.  Die  Regierungszeit  Leopolds  I. 

Die  Dekrete  und  Diplôme  Kaiser  Leopolds  I.  sind  fast 
aile  von  einem  mehr  oder  minder  per8î)nliclien  Charakter.  Wir 
wollen  nnr  folgende  Stttcke  anfllhren:  Leopold  I.  ernennt  den 
Orafen  Rudolf  von  Golloredo  zam  Oberstburggrafen  und  zum 
Obereten  Kanzler  in  BOhmen  (B  1.  Nr.  7.  F.  30);  derselbe  vcr- 
leiht  dem  Grafen  Nikolaus  von  Golloredo  das  Inkolat  in  Bob- 
men,  1671  (A  9.  Nr.  16.  F.  34).  Intéressant  ist  ein  Dekret, 
womit  der  Kaiser  bewilligt,  eine  italienische  Urkuude  in  die 
Landtafel  einzutragen  (B  3.  Nr.  31—42.  F.  47). 

Einigc  Arcbivalien  beziehen  sich  auf  die  Kronung  Leo- 
polds L  zum  K5nig  von  Bôhmen.  Wir  heben  die  folgenden 
hervor:  Relation  tiber  die  Kronung  (14.  Sept.  1656):  „Projekt 
ttber  die  vorzunehmende  kôniglich  b5hmische  Erbhnldigung^  in 
Prag;  Projekt  ttber  den  in  Prag  zu  haltenden  feierlichen  Ein- 
zag;  Copia  projecti  ttber  die  vorzunebmende  k?5niglich  bôbmisehe 
Krënung  usw.  (B  1.  Nr.  2  und  3.  F.  30). 

Die  bëhmisehen  Landtage  und  das  bobmisebe 
Steuerwesen  betreffen  folgende  polemische  Scbriften  (Ms.): 
Invective  gegen  die  bôhmischen  Stande,  daU  dercn  die  meisten 
sich  verflihren  lassen  und  bei  dem  jctzt  sucbcnden  modo  novi 
contribuendi  die  schlimmsten  modos  aeceptiren,  den  besten  aber 
negligiren  wollen.  —  Unvorgreifliche  Meinung,  wic  man  in  die- 
scn  80  beschwerlichen  kostbaren  Kriegsflibrungcn  facillimo  aequali 
et  promptissimo  extraordinario  modo  contribuendi  die  jetzigen 
grossen  absonderlichen  postulata  et  tributa  durch  eine  Capitation 
nach  dem  Vermi^gen  praestiren  kc^nnte  (mit  tabellarischen  Bei- 
lagen).  —  Séries  der  circa  moduni  contribuendi  ordinarium  ab 
anno  1564  bis  hierher  vorgegangenen  anteactorum  (B  1.  Nr.  37 
und  38.  F.  30). 

Etwas  reicber  ist  die  Familienkorrespondenz  des 
Grafen  Hieronymus  von  Golloredo.  Sie  bat  vorwiegend  pri- 
vaten  Charakter,  aber  hie  und  da  erscbeint  auch  eine  politische 
Nachricht  z.  B.  aus  Rom  und  Italien,  von  den  Schlachtfeldern  in 
Ungam  and  Deutschland  und  besonders  von  dem  Wiener  Hofe. 
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Es  gîiul  folgeiide  SatimiIua^Q  zn  nennen  :  die  Grltfin  von  MquI 
cuccoli  an  Hieronymus  von  Colloredo  1694 — 1708  (A  13.  Nr.  Il 
F,  43),  der  Graf  und  die  GrUfin  von  Kinsky  au  deuselben,  Prag 
nod  Wien  1694-1701    (A  13.  Nr.  9  und  13.   F.  43);   Maria  fc>tt-J 
Banna  Eleonore  Grlifin  von  Colloredo  an  denselhen^  Wien  1093- 
1705  (Nr,  11);   P.  Fabius  de  Oratorio  de  Congregationc  SU.  Plù-J 
lippi  Nerii  an  seineu  Brader,  IL  von  Colloredo,  Rom  1696— 170^* 
(Nr.  14)  ;   Félicitas   von  Colloredo  au   H.  von  Colloredo,  Udine 
1701 -—1708   (Nr.  13);   Kndolf  von  Colloredo  an  seinen  Bruder 
Hieronymus,    Cîngoli    1697 — 170S  (Nr.  15);   eine  sehr   uuifang^ 
reiclie  KorrcKpondenz  des  Kardinain  Leander  an  denselben,  lîouij 
1693—1708  (Nr.  9);  L  L.  Nostitz  an  denselben,   Wien  l708/i3 
(ib,);  dcr  Kardînal  Caprara  an  denselben,  Rora  1699,  1701  und' 
170n  (ib.)  usw,    Die  angefilhrten  Korrespondcnzen  siiid  grOÛten- 
teils  italienisch  gcschrieben. 


5,  Die  Regierungszeît  Josefs  I.  und  Karls  VL 

Was  wir  ttber  die  Diplôme  und  Dckrcte  Kaiser  Leopoldi 
gesagt  haben,  das  bleîbt  aueb   ftlr  die  Regierungszeit  Josefs  I, 
und  Karls  VI.  gUltîg,  Von  Josef  L  ist  nur  ein  Dekret  zu  nennen, 
womit  der  Kaiser  den  Grafen  H,  von  Colloredo  zum  kaiserlieben 
Kommissar  bei  den  Grenzstieitigkeiten  zvvisehen  Bobmen,  Bayer 
nnd  der  Oberpfalz   ernennt,    1709   (B  2.   Nr.  2.    F,  31),      Voi 
Karl  YI.   sind    zabireiehere  Dekrete   und    Diplôme    vorhandei 
aber   auch   bier   finden   wir  eigentlieb  nur  arehivalisebe  Belegc 
zur  Carrière  der  Grafen  Rudolf  Joset  und  Hieronymus  von  Ck>llu- 
redo:   a)  Rudolf  Josef  wird  zum  Beisitzer  bei  dem  kcinigliehen 
grîlBeren  Landreehte  in  Bobmen   ernannt,    1728;   cr   wird   zci 
weiliger  Prâsident  dcr  kc'miglich   biîlimischen  Hofkanzlei,    1732 
er  ivird  als  kaiserlieher  Gesandter  ziini  Reicbstag  nach  Hegeni 
barg  gesehiekt,   1734;  er  wird  zum  bobmisehen  kurflirstliebe] 
Gesandten  în  Regensburg  ernanut,   1735;   es  wird  îbm   die  Di 
rektion  der  neu  cingerieliteteu  ^politisoheu  Ucgistratur**  bei  d 
Eelcbshofkanzlei    Ubertragen,    1739    (A  9.   Nr.  20.    F.  34) 
b)  Hieronymus  von  Colloredo  wird  zum  Gouverneur  und  Capi 
taîne-General    in   Mailand   ernannt^    1719   (B  2,   Nr.  4.    F.  31) 
dazu    gehOrt   die   ^Intimation^   des  Ilofkriegsrates   (1719),    „i] 
Vertblg  welcher  diejcnige  Vice-,  Re-  nnd  Gubernatores,  so  n 
in  politiciB  und  uicbt  in  militari  zugleich   versirt  sind,   in   belli 
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f'frcctiv  <iie  AruvitUt  dcriei  General-Capîtaine-FiincHon  in  sM8[ienso 
^tlialteii  nnd  dm  Cummando  einem  audcreii  Uberlasseii  vverden 
aittsse"  (B  L  Nr.  77.  F.  34). 

In  ileni  Faszikd  R  l.  Nr.39.  F.  30  befinden  sich  „Aeta  des 
Iwihraîschen  Laudta^es  pro  anno  1710^  (Ms.);  nieht  ohne  Intéresse 
iRt  auch  dcr  Faszikel  B  2.  Nr.  L  F.  31,  wo  zalilreiche  Akten  und 
l^i'knnicnte  zum  Vertrag  zwisehcu  deni  Kaiser  iiud  dem  Tapstc 
ifiKT  die  Einkttnfte  von  Commacliio  (1724  um!  1725)  auf- 
U  wahrt    werden,      H,  von  Colloredo   tritt   hier  als   kaiser liclier 

Es  bleibt  noch  die  umfangreiclie  Korrespondenz  des 
rafen  Hieronymus  von  Colloredo  librig-.     Die  Briefc  der 
rîtweten  Kaiserin  (1716,  1717  und  171^)  sind  historisch  von 
inem   grolJen  Interesse  —  sic  hetreften  die   Auszahlimg  der 
ildischeu  Toleranzgclder"  (B  3.  Nr  31—42.  F.  47)  —  wiehtiger 
aber  die  grolie  Sammlung  von  Briefen,  welche  besonders  ver 
sehiedene  Offiziere  an  den  G  rafen  gerichtet  babeu.    Hieronymus 
iir  Landeshauptmann  in  Miihren,  dann  Gouverneur  in  Mailand 
nd  deniiiach  kann  nian  seine  Korrespondenz  in  zwei  Gruppen 
ea.     Die  màbrische  Gruppe   (1714—1719)  igt  teilweise  von 
itUchem  Charakter;   wir  heben  besonders  die  Rapporte  des 
Mieral  FeldniarBchall-Leutnants  G,  A,  vuu  Riéan   hervur,  die  fllr 
Organisation  and  das  inncre  Leben  des  damaligen  Ueeres 
Hcht  ohne  Wert  hîikL     GrliLJtenteils  aber  besteht  dièse  Gruppe 
US  den  Privatbriefen,  die  verschiedene  Freunde  an  dcn  G  rafen 
[^hriebcn    baben,    die  aber    (weil   von   bolien   Oftizicren   und 
ielleuten  verfaOt)  doch  verzeichnet  werdeu  sollcn,    Wir  nennen 
ir  einige  Korrespondenten:  Gnd'von  Montecuceob,  Scipio  Bagni, 
[levenhtillcr,  Wallis,  Graf  von  Arco,  Fiirst  von  Lobkowitz  usvv. 

3.  Nr.  43.  F,  47  und  A  13,  Nr  34.  F.  45]. 
Die  mailandisebe  Gruppe  besteht  bauptsUcblieb  aue 

_Briefen  des  Prinzen  Ëugeuius  von  ï>avoycn  1719—1725 

4.  Kr.  l.  F.  48).     Die  Korrespondenz   ist   historisch   wichtig^ 
etit  iiar  weil   sîe  sicb  viel    mit   den    politischen   Fragen  bc- 

sondern  aucb  dadureh,  dali  uian   hier  einen  Einhlick 

die  Organisation  und  die  Venvaltuug  der  Armée  gewinnen 

ion.     Die  Politica  der  Korrespondenz   sind  hauptsâcldieh  das 

Drfaaltuiii  zum  Grollherzog  von  Toskana  und  die  ^Kenunziation" 

Ki^nigs    von   Spanien,     Was   die   administrative   Seite   der 

urreupondenz  aubelangt,  so  handelt  es  sieh  vor  allem  uni  die 
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Diëzipliii,   die  Dislokation   dcr  Truppen   itn   MailHiidif^chcn,   dct 
^Status  oecononiico  militarisa,   die  Stelleiiverleihung,  die  Forlifi 
kationswerke,  usw,     Den  Briefen  des  IViiizeii   sind   immer  die 
Koazepte  des  Grafen  bcig-elegt.  —  Zu  derselben  iiiailUndi»elien 
Gruppo  geliort  nocli  eiiie  Samniliing  von  eigenhîiiuligen  Konzeptco^ 
des  Grafen  von  Colloredo  ans  dem  Jahre  1723  (A  13.  Nr  'A4^^ 
F.  4b).     Die    personlichcn    iind   Faniilicnai^     '        I^eîten   bîlden 
den  Ilauptinhalt  der  Sammlimgi  aber  maii   i  nier  ancb  r>i>_ 

kumente  zur  Gesehichte  seiner  Verwaltung  in  Mailand. 


6.  Die  Regieriingszeît  der  Kaiserin  Maria 
Thercsia  und  Joscfs  II. 

Von  den  Diplomen  der  Kaiserin  sind  nur  die  folgendc 
nennenswert:  Graf  von  Cnlloredo  wird  y,uni  Koninjandanten  Uhe 
das  FuUvolk  bci  der  ^italienischen  Armée"  ernannt,  1747  (A 
Nr.  î^O.  F.  34);  Kiidolf  Josef  von  Colloredo  wird  zum  ^Condirc 
toren  bei  der  MinisterialBanco-Deputation  zu  Wicn"  erbobei 
1743  (Nr.  20);  die  Kaiserin  benaehrichti^t  deu  Erzbi^ehof  vc 
Salzburg  von  der  Ernennnng  des  IL  voii  Colloredo  mm  Bi^rliof  vnj 
Gark,  1761  iNr.  21),  Wir  verzeicbnen  nocb  zalilrciche  StUckc 
besonders  die  Korresp(mden5&  Josefs  IL  und  des  KurHirstcn  von 
Mainz,  welche  die  Krnennung  des  FUrsten  F.  G.  von  Colloredo 
znni  Reicbsvizekanzlcr  befrcft'en,  1788  (B  2,  Nr.  ô.  P.  31  niid 
B  4*  Nr.  8.  F.  4K).  Ailes  Cbrige  ist  ftir  unsere  Zweeke  belang 
los.  8ehr  intéressant  ist  aber  cine  Sammlong  von  eigcn* 
bandigen  Billctcn  Kaiser  Franz'  I.  und  dcr  KaiKerin 
Maria  Tberesia  (B  4,  Nr.  2,  3  ond  li,  F.  4S)  haupt^iicblieh  an 
den  Minister  Rudolf  von  Colloredo.  Es  ist  jedoch  sehr  sehwer, 
den  Inlialt  dieser  Billete  nalier  zu  bestinimen;  sie  sind  fiiKl 
durebaus  nndatierl  und  nur  von  ktlncester  Fassung,  nieist  nur 
kurze  Befehle  nnd  Wiliensauliennigeu^  dcren  ZusanuneTibang  und 
Sinn  uns  verborgen  bleibt. 

Eine  andere  Oruppc  bilden  folgcnde  bandscbrifllî^'î^f^ 
Abhandiungcn  ans  dieser  Zeil  (B  2.  Nr.  20c.  F.  32):  „!.! 
terung  der  Oberstlvehenshorrlieben  Hoheit  des  teutsehen  Rcielm 
und  Kaisers  in  Uetraebtung  der  gegcnwilrtîgen  llmstllnde^  (  1750>. 
—  „Dic  UnmîVglicbkeit  auf  Seiten  des  lieicbs  des  K^nigs  in 
Prenlien  MsJesUlt  Seblesien  zu  garanticrcn,*"  —  „Extraetus  ac- 
torum,  die  zu  der  kaiserlichen-,  dann  ReicbsopcnitionskricfskJiiiaô 
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seit  dem  Jahre  1735  bis  1787  beigebrâchten  Reichsgeldcr  be- 
Ireffend".    Die  Verfasser  werden  nicht  genannt. 

Ferner  verzeichnen  wir  ein  Schreiben  der  Kaiserin  Katha- 
rina  II.  (Kopie)  an  Josef  II.  ttber  die  Verlialtnisse  in  Polen, 
1774  (B  2.  Nr.  19.  F.  31);  die  Korrespondenz  des  Grafen  von 
CoUoredo  und  des  spanischen  Ministers  der  auswiirtigen  Ange- 
legenheiten  (1771),  aïs  jener  Madrid  verlieB,  um  sich  als  kaiser- 
licher  Konimissâ.r  nacb  Wetzlar  zu  begeben  (Nr.  12),  die  Korre- 
spondenz Andréas  Mohrs'  mit  R.  von  CoUoredo  (Wien  1750)  tiber 
verschiedene  politisehe  Gegenstande,  besonders  tlber  die  romische 
Ki^nigswahi  (Nr.  10).  Die  nachgelassenen  Papiere  des 
FUrsten  von  CoUoredo  (Nr.  11)  m5gen  teilweisewiehtigsein,aber 
sie  sind  alizu  fragmentariseh,  um  sie  richtig  beurtcilen  zu  konnen. 

In  die  Zeit  des  Siebenjâhrigen  Krieges  flihrt  uns  die 
Korrespondenz  des  Grafen  W.  von  CoUoredo  mit  seinem  Bruder 
Rudolf  und  die  Korrespondenz  des  Herzogs  von  Sachsen-Hildburg- 
hausen  mit  demselben,  1757  (B.  2.  Nr.20b.  F.  32).  W.vonCoUo 
redo  nahm  an  dem  Kriege  einen  tâtigen  Anteil  und  seine  Briefe 
sind  aus  Sehlesien  geschrieben.^)  Die  zweite  Korrespondenz  (in 
Kopien  erhalten)  ist  weit  wichtiger.  Der  Hauptgegenstand  ist 
die  Eooperation  der  Reicbsarmee  und  der  Franzosen  mit  den 
kaiserlicben  Truppen  gegen  die  PreuBen. 

Eine  Reihe  von  Dokumenten  und  Korrespondenzen  grup- 
piert  sich  um  die  belgisehen  Unruhcn;  so  die  Briefe  des 
Reichsreferendars  Baron  Albini  an  den  Ftirsten  von  CoUoredo, 
Mainz  1790;  ein  Brief  des  Kurftlrsten  von  Trier  an  densclben 
mit  Nachrichten  aus  Brabant  und  Flandem,  1790;  die  Berichte 
und  Vorschlâge  des  Generalkonsuls  in  Ostende  an  denselben, 
1790,  mit  Beilagen  (darunter:  „Les  observations  sur  l'état  poli- 
tique des  Pays-Bas")  (B  1.  Nr.  7.  F.  30);  ein  Brief  von  BuUoy  (Vj 
an  Rudolf  von  CoUoredo  ttber  die  Situation  in  den  Niederlanden 
(Nr.  10)  usw.  Eine  besondere  Gruppe  bilden  die  Akten  und  Kor- 
respondenzen ttber  die  „unglttckHche  LtttticherExekution"  (ibidem; 
g.  aucb  die  Briefe  Albinis)  (1790—1791;  s.  noeh  Bl.  Nr.9.  F.  30). 

Auch  mit  dem  tttrkischen  Kriege  beschâftigt  sicb  eine 
Anzabl  von  Archivalien.    8o  zwei  Handbillete  Kaiser  Josefs  II. 


*)  Nur  beilSufig  zitieren  wir  auch  zwei  Briefe  von  Krzherzog  Karl, 
1754  (B  4.  Nr.4.  F.  48)  nnd  von  dem  Feldmarschall  Lacy,  1769  (H  2.  Nr.  11. 
P.  31),  welche  aile  die  militSrischen  Erfol^e  des  jnngen  CoUoredo  (Sohn 
des  FOrsten)  betreffèn. 
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an  *len  Folcimar^chall  CoUoredo  (iiher  das  KtiiKlseliaftswesen  in 
Slawoiiieri  und  sein  Keiseprogrannu  in  Silrtmiji^rn)  1786  (B4 
Nr.  15.  F.  48)*  Die  Kriegsereignisse  und  Friedensverhantlluiigoti' 
betrcffen  aucli  verscbîcdoiic  StUckc  (oft  olmc  Datum  und  l'nter- 
schrift),  die  unter  den  Signatureu  B  2.  Nr.  20  e.  F.  32  und  lî  l. 
Nîv  10.  F.  30  aufbewahrt  werden.  Dabci  auch  einig^e  ttlrkïgch< 
Briefe,  die  von  dcni  Gouverneur  in  Belgrad,  von  seincm  Stell- 
vertreter  und  seineni  Sckretar  an  W.  von  Colloredo  gesebriebc 
werden  (B,  4,  Nr.  14.  F.  48).  SchlieBHcb  tinden  wir  hier  ciii> 
gereibt  cinen  Brief,  womit  der  Gouverneur  den  General  Itbef 
die  Ablalirt  der  Franzosen  aus  lgyi)ten  benaelirifhtigt  (3(K  Fcbr, 
1800). 

7.  Die  Rcgîerungszeit  Lcopoldn  IL   und   Fran*//  IL 
Die  Période  der  grolîen  franzllsischcn  Kricgc. 

Das  Materia!  ht  fllr  dièse  Kpoehe  sehr  reich.    Wir 
es  in  sedm  tolgende  Gruppen  ein: 

In   dem   Faszikel   B  2,    Nr.  17»   F.  31    befiudeu   sieh   dil 
iiandbiilette  K.  Franz  11.  an  den  Flirslen  Colloredo,  1794 
179H;   es  yilt  von  ilinen,   was   wir  obeu   bei  Franz  L  nnd  be 
Maria  Tiieresîa  gesagt   haben.    Am  9.  Januar  18(U   wird   Gr 
von  Colloredo  zuni  Foldmarschall  und  Hnfkrieg8ï*atsi)rîi8identei3 
cmanut  (B  2.   Nr.  20  d.   F.  32),     Aiu   10.  April    1702  klindi^Hj 
Kaiser   Franz  IL   der  ganzen  Monarchie  seine  Thronbesteigunj 
an  (B  1.  Nr.  37.  F*  30).     Inlereeaant  ist  aueh  ein  franztVgt»ebc 
Gcdidit  von  Antoine  François  Joseph  Charles,  in  dem  Kaiser  Fran2 
im  jmnegyriscben  Tone  geprieaen  wird  (B  1.  Nr.  10.  F.  30i. 

Was     die     politische    Angelegenbeiten     betreffeiidcn 
Arcliivalieu    anbelangt,    so    finden   wir   hier   ein   Meniorandut 
das   der  Kurftlrst   von  Trier  an  den  Flirsten  Colloredo  17£ 
liber   die   Situation    naeb    dem   Ablcbeu   Kaiser  Josefs  IL 
gchriebcn  hat  (Nr.  7);    dazu  kominen  die  Beriehte  E.  Krafts  aj 
denselben  vom  Reichstage  in  Regeneburg,    1700  (Nr.  9),   terne 
der  Antrag  des  Knrfiirsten  von  Bayern,  der  FUrst  von  Collorec] 
muge  bei   dem    Interregnura    das  Priiizipalkomtuitîsariat  wiedd 
Ubernebmeu,  1792   (Nn  10)   und   die  Brieit»    des  Freiherrn   ro^ 
Leykam  liber  die  bevorstchende  KHnigswahl  an  deneelben,  WM 
(Nr.  11).  —  Die  Vcrliandlungen  der  Wiener  Regierung  mit  deij 
bayrisebeUi  sardiniscben  uiid  dKni^cben  Hofe  liber  die  Erei| 
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;!is.L    in   rraniircieh    werden    darch    die    Berichte   der  Bot* 
srh:iùer   an    deu    Fdrsten    beleuchtct,    1790   (Nr.  11    und   B  2. 
Nr.  15-  F.  30)*  —  Nicht  UDwichtig  sînd   aueh   die  Berichte  nnd 
^Noteii",   die   der  Bolschafter  am  Mtlueheuer   Hofe   Lelirbach 
deii  Flirstea  von  CoUoredo  zu  scliicken  pflegte^  1790  — 171*3 
1,  Nn  7.   F.  30  nnd   A  13.  Nr.  31.  F.  45).    Die  Briefe  des 
Metternich  an  Cullorcdo,  1790,  eutlialten  niir  wenig  Wieh- 
(ISr.  7.  F.  30).  Oie  Missiouen  des  Flirsten  von  Collo- 
fdo  uach  Madrid  und  Lissabon  (1792)  nnd  naeb  Bayern  (1795 
1799),  dercn  „Acta"  unter  der  Signatnr  B,  2.  Nr  7  und  9, 
31.   aul*bewahrt   werden,   bieten  geringes  Interesse;   in  Spa- 
en  und  Portugal  soUte  der  Flirst  nur  die  Wald  nnd  Kn'nmng 
EL.  Franz  11.  anzeîgen  nnd  nacli  Jlttnchen  wnrde  cr  in  Familien- 
âogelegenlieiten  (Vermêiblung  des  KurfUrsten  mit  der  Erzberzo^in 
Mârtâ  Anna;  Tod  des  KurfUrsten)  gcsandt;  denselben  Charakter 
tr%t  auoh   seine   Korrespondenz   mit  Lebrbacb   von  1794  nnd 
î95iB2,  Nr.î4.  F.31).  Anf  die  Tbronbesteignng  Franz' H. 
tziebt  sich  noeb  die  Danksagnng  des  Kaisers  fUr  die  Gratula- 
on   seitens   des  Sultans  (in   copia;   B  1»  Nr.  11,  F.  301.     Wîr 
:ireii  nocb  fjlgende  Stlicke  an:  ^Convention  entre  Sa  Maje«té 
iperenr  et  ia  Uépubliqae  française"  (gedrnckt  iu  Wien  1803); 
fiencr  ^Frie4en  IVactat"   von  1809  (gedrnekt   in   Wien  1809) 
ac  Nr20.  ¥.20;   B  2.  Nr.  20  g.  F.  32);   Mémorandum  des 
rischen    Gesandten    am   Wiener    Hofe   an    den    Kaiser, 
k);  die  Konvention  zwischen  deni  Kaiser  und  dem  Erx- 
von  Toskana  wegen  gegenseitiger  Auslieferung  der  De- 
trteure,    1^03  (ib.);  der  Brief  des   Papstes   Pius  VIL  an  den 
liber  die   Aukunft  seines  Gesandteu  Tbomas  Erzbiscbof 
&leucia  in  Petershurg  nnd  Wien,    1802  fib,)  und  endlieb 
Brief  Ludwig  Wilhelms   von  Nassau  an  den   Ftlrsten   von 
redo   tiber   seine   Wiederberstelluiig   in    den   Niederlanden, 
die  Antwort  des  letzteren  ist   in  Kopie  beîgelegt  (B  2. 
r.  n.  F.  31). 

Der  grliûte  Teil  der  bieher  gchorigen  Archivalieu  betrîlTt 
bcr  die  frauzîjsiseben  Kriege.  Wir  iinden  bier  Beitrilge  zu 
der  militlirUchen  Gescbicbte  des  Krie^ea:  so  den  Text  der 
beidt  jventionen",  die  1800  zwischen  der  kaiserlichen  nnd 

. .;.  u  Armée  liber  den  Waffenstillgtand  geschlossen  wurdcn 
I  2*  Nr  20  g.  F.  32)  ;   die  Briefe  des  Erzherzogs  Karl  an  ver- 
Jene  Persiî^nlichkeiten  und  Korporationen  im  Reîcbe  (meistens 
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die  AiilstelluDg  der  y^reiclisschliissmassigen"  Kontingente  uud  ihn 
Vereiûigung  mit  der  kaiserlichen  Armée  betreffeiid,  1799 — 1801 
(îb.);  die  Akten  Uber  die  VerhaiidlungeD  mit  dem  bayrischen  Hol 
wegen  der  militiirischen  Kooperation^    1796   (ib,),   verBcbiede 
„Conventioiieû'*  usvv.     Noch  mehr  aber  erzablen  uns  die  Arcli 
valieii  Uber  die  Wirknng  der  Kriege*  Wir  seben  hier  sehr  deut 
licli,  welcbe  ungeheiiren  Leiden  iind  Kosten  die  Einwohner  di 
Deutscbeu  lîeiches   bei   deu   fortwâlireiïdeu   Ivriegcn    zu    trag< 
hatten;  wir  haben  hie  und  da  sogar  auafUbrliche  Tabellen  U 
die   Summe   dieser    „Uûkosten^  (vgl.  z.  B,  A  13*   Nr.  31,   F, 
und  Uberhaupt  in  der  Korrespondenz  des  Erzbisehofs  von  Sa) 
burg).    Femer  treten  hier  die   finanziellen  Verlcgenheîten   d 
Staates  anschaulich  hervor;   hieher  gehoren  nicht  nur  die  xa! 
rcîchen  Aiîsweise  Uber  die  freiwilligen  Beitnige  zur  Kriegsfiicui 
und   zu  den   Kriegskosteu   (besouders  benierkenswert  sind  d 
Beitrâge  des  Fîirsten  von  Collorcdo  von  1793,  1796,  1797  u 
1809:  B  3.  Nn  12  und  14.  F.  46  und  B  4,  Nr.  IL  F.  48).  A 
der  Korrespondenz  des  ErzbiBchofs  von  Sahsburg  warcn  hervi 
zuheben   die  Akten  Uber  das  Darlelien  von  75.000  fl.,  die  d 
B>zbiftcliof  den  Standen   von  l'irol  „in   dem  grossten   Bedfîln; 
ïi'm''    1796   geliehen    bat   (A  2  c.   Nr.  20.   F.  20)  und    „die   de 
mlithige  VorBlellung"  desselben  an  deu  Kaiser  gegen  das  Mandi 
voni  1.  Juni  1798,  „vermt»g  wcichem  Jeder  Inhaber  einer  Wiener 
Ban  ko  Obligation  zu   einem    gezwuugenen   Anlehen   von   30  fl. 
flïr  jede  daselbst  anlîegcnde  100  fl.  Kapitalsaehe  verbunden  wcr- 
den  wîll^,  mît  Beilagen  (A  13.  Nr.  17.  F.  43),   die  Vorschliij    ~ 
die  zui"  lieecitigung  dieser  Verlcgcnheît  gemacht  wurdeu  ;  fernei' 
„Gedaukcu  liber  die  Errichtung  einer  geistlichen  Credit-Bank  /<| 
Ilnterstiitzung  des  Reiclisoberhaupts  bei  dem  gegenwitrtigen  b{ 
Rcliwerlicben  Kriege  und  zur  Ereinlgung  eines  bakleren  und  lei<3 
lichen  Friedena"  t^A  2  a.  Nr»  11.  F,  4)  und  ^Ftliditimissige  Anmetj 
kungen  Uber  das  von  Chevalier  von  Landriani  mir  mitgelbeiUc 
Mémoire,   den   Vortheil    betreffend,    so    meiu    allerhocbster   IIo? 
tiudeu   kiinnte,   izt  ein  Darlehen   in  8achsen  zu  eriiffncn**  [vou 
dem  Grafen   von  Harlig,    1793  (B  2.  Nr.  20d.  F.  32).    Endlith 
betrcffen  die  Akteu   aucb    die  Organisation   der  „Landesdefei 
aîou"   gegen  die  Frauzoscn    ixox  und    1809;   in   Br»hmen   v< 
Huchte    Erzher/og    Ferdinand    aufier    den    ^Lande^^-Batailloua 
noeh  ein   besouderes   „BOhmîsche«    Ui-agoner-Hegitnent**   za 
riehlen,    und   in   Uugaru  organiaieKc    man   die    ^lusurreotioi] 
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\A  9.  Nr.  67  und  68.  F.  34;  B  4,  Nr,  9  nnd  10,  R  48  und  B  L 
NY  44.  F,  HO). 

Eiue  andere  zalilreiche  Grappe  betrifl't  die  Indemnîtâtsfrage 

ujjii  die  Siiknlarisation  der  geîstlicheri  Flirstentiimer  iii  Deutsch- 

biud.     loi   Mittelpuukte    steheii    die   Verbandlongen   in   lia- 

fttatt  ond  der  Frieden  you  Luneville.      Als  Beispiel  mag 

AOgemcrkt  werden:    ..Base  sur  laquelle  le  congrès  de  Kastadt 

Gnûtera  de  la  paix   définitive"  (urivoUendet,   ohne  Datuui   und 

JatemJirift)  (B  2.    Nr20g.   F,  32);    ^Punkte,  auf  welebe   bei 

IcnûUliger  Sakularisirung-  des  ErzBtifts  Salxburg-  în  Beziehung 

îf  den  ttbti*etenden  Uerru  FUnst  Erzbiscbof  KHeksieht  zu  nehmcn 

Was  die  ttffentlîche  Meinung  der  damaligen  Zeit 
[n«r  die  franzësiscbe  Révolution  anbelangt,  se  finden  wir 
er  ein  bëcbst  intéressantes  Material  In  der  ersten  Keibe  ist 
nmfangreiche  Korrespondenz  des  Erzbîseliofs  Hiero- 
rmtïs  von  Salzburg  mit  seinem  Bruder,  dem  FUrsten  F.  G, 
m  CoUoredo,  17s:^— 1801  (A  13.  Nn  17  und  U»,  R  44)  zu 
jneo,  Der  Erzbiscbof  nafam  selbgt  an  allcn  Ereignissen  der 
eît  tiîtigeu  Anteil;  seine  KorreRpondenz  ist  liherbaupt  eine  nieht 
iwicbltge  Quelle  fllr  die  Gesebicbte  jener  Zeit.  Ucn  Verlauf 
franzosisehen  Révolution  verfolgte  er  vou  ibreni  Aufaug  au, 
ohne  Furebt,  ja  niebt  obne  Bchadenfreude,  dann  alier 
\^i  Abscheu  und  endlicb  mit  Angst.  Obrigens  nebmen  sehon 
17^2  die  Kriegsangclegenbeiten  den  ersten  Flatz  ein  und 
ist  eben  die  groCe  Bedeulung  dieser  Korrespondenz  zu 
chcii  :  ans  den  Schreiben  ci  nés  geistlichen  Keichstlîrsten,  der 
iî  17%  inimer  von  der  8llkulari^tion  bedroht  ist,  kôunen  wir 
befiien  den  Eindruck  erkenneu,  den  die  rapid  sich  ent- 
^ckelndeji  Ereignisse  auf  den  Sclilachtfeldern  Deutsehlands  und 
lieu»  auf  die  damalige  Welt  gemacbt  baben,  Zugleieb  sehcn 
Jîr  auch,  wie  scbw^criallig  das  alte  militilrisehe  System  des 
iitiM^ben  Reicbes  war  und  wie  es,  oft  bedrWekend,  doch  fast 
IBK  <      '  '   '     Meiben  luuBte,     Eine  andere,   doch   niebt  m 

poudenz,    die  bier  zu  neunen   ist,   sind   die 
sfe^  die  W.  von  CoUoredo  an  den  Fiîr^ten  Franz  Gnndaeker 
'^.'0   bat,    1791/1792   (A  13,    Nr.  19.   F.  44);    dîe  Briefe 
Graz,   dann   auB  Galizien   gescbrieben   und   auller  den 
^uUicben    Meinuugsîiulierurigen    liber    die    VerbîiltnÎHse    tn 
inkrcidt  iind  fïber  die  Aas^icbten  de»  Kriege»  entbalten   sîe 
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auch  intéressantes  Material  fUr  die  Geseliichte  der  pohiis 
Bewegiing.  Isoliert  steht  da  eiii  Brief  von  dem  Reîclisreferen- 
dar  Frank  an  den  Flîrstcn  von  Colloredo  mit  eiocr  aufiflilirliclien 
und  im  j^anzen  un^llnstigen  Bourteilnng  der  ^Déclaration"  dtr 
rranzîîRisdieD  Prinzen,  1791  (BL\  Nr.  20  c.  F.  32).  Da«  Ubrige 
Material  betrifft  spezîell  das  Deutsche  Reîcb;  wir  erwâhnen  nocl 
Ibigende  StUcke;  eiiie  handeeliriftliche  AbbandJung  „Ûber  dil 
Notbdurrt  der  zuktlnftigen  Sicherbeit  des  deutschen  ReicUi 
gegen  Frankreich",  1793  (Nr.  20  g);  eine  Broschiire:  „Ist  dei 
Entvvurf  der  Reicbsarmatur  von  IHî^l  zu  40/m  Mann  in  Sim{>Ie 
nnd  zu  12i)jm  Manu  in  Triplo  fUr  sammtliebe  Keicbskreise  uiid 
den  bairiscben  in  Sonderbeit  rciehsgcsetzinassîg  verbindlicb?" 
1793  (ib.)  und  ein  italieniscbes  Gedicht  von  Dr.  F.  Franccschî 
Lncchese:  „Per  le  gloriose  vîttorie  délie  Armate  anstro-rus^e* 
(Ms,;  ib.). 

Von  den  Papieren  des  FUrsten  F.  6.  von  Colloredc 
îni^gcn   nocb   drcî  Stllcke   registriert   wcrden^   woinît  der   FUr«l 
vcrselucdeue  rcrsonen  zn  seiuen  „Ablegaten*^  an  den  ungarischeû 
Landtagen  von   1790  und  1811  ernenni  (eine  Kopie  und  zwei 
Konzeptcf   A  10.   Nr  5,  7  nnd  9.   F.  35).     In  seiner  Korrespou- 
denz,  die  nntcr  der  Signatur  B  3,  Nr.  3,  F.  46  auf bewabrt  \vird, 
linden  wir  aucb  die  Namen  Lndwig  Eugcns  von  Wllrttember^^ 
des  Pfalzgrafen  von  Zweibrlicken,  Friedricb  Wilhelnis  von  Wlî 
teniberg,    Georgs   und    Friedricbs   von   Hessen,    Ferdinand»  voi 
Wili'ttemberg  usw.;  wir  beben  nur  einen  Brief  von  Ludwig  Kngci 
besonders  bervor,  in  dem  eine  5ffentlîchc  Renanziation  auf  lîayeri 
^^onseiten  des  Kaisers  verlangt  wird,  1794,  und  die  Briefe  Fried< 
richs  von  Hesseu  (1793)  und  Ferdinands  von  Wtirttemberg  (17; 
liber  die  Avancierung  der  Reicbsgenerâle. 


8.  Nacbgelassene  Papiere  des  Erzbischofs  von  iialzbl 
Ilicronymus  von  Colloredo. 

Einen  groBen  Teil  des  Archiva  în  Opo6no  bilden  die  nach 
gelasscuen  Papiere  des  Erzbischofs  von  Salzbnrg,  lUeronymu^ 
von  Colloredo  (1772—1812)*  Wir  haben  schon  seine  umfan^ 
rciche  Korrespondenz  mit  dem  FUrsten  Colloredo  erwîihnt  un<i 
dabeî  auf  die  bistorisebc  Bcdeutung  dieser  Briefe  hingewieisêuJ 
Nun  wolleu  wir  aueh  den  Inbalt  seiner  llbrigcn  Papiere  andenten 
Uim  gHilite  Intéresse  babcn  sic  allerdiugs  ftlr  dio  deutsebe  Keirli 
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--!»*,.  m  cicr  xweiten  Hâlfte  des  18,  Jahrhanderts;  die  Akten 
jen  sich  mit  den  verschiedensten,  oft  kleinlichen  Fragen 
der  fteteimpolittk,  sic  betreffen  aber  auch  bloÛ  private  Ange- 
iegenheiten ,  besonders  die  Salzburger  GeseliUftssachen;  inter- 
ter  siud  sîe,  aofern  sie  sich  auf  die  deutscbe  Kîrchenpolitik 
ler  Zeit  beziehen,  Der  Erzbiechof  war  ein  stark  ausgepragter 
rakter  ;  er  entscheidet  sich  tlberaU  g'egen  jeden  „Febro- 
janiBniiis^  imd  jede  „Anfklarïing",  aber  auch  gegen  die  Je- 
ten  und  den  pâpBtlichen  ^Despotismus"  uod  ftlr  die  Autono* 
e  der  deutsehen  Kirche.  Fttr  die  Rsterreichische  Geschîchte 
d  die  Papiere  des  Erzbischofs  insoferu  wichtig,  als  sie  sein 
rhâltois  zutn  Wiener  Hofe  und  besonders  zu  der  Kirchen- 
polttik  Josefs  IL  beleuchten.  Die  Diî^zesanreehte  SalzbErgs  er- 
ckten  RÎch  auch  auf  die  kaîserlichen  Erblîlndcr  und  so  geriet 
Erzbischof,  der  Ubrigens  aneh  einige  GUter  da  besafi,  in 
n  Streit  mit  den  Reformbestrebungen  des  Kaisers;  die 
tçD  dièses  Streites  (1733—1785)  werdeu  unter  der  Signatur 
A  13.  Nr,  31,  F.  45  aufbewahrt.  Nach  dem  Tode  des  Kaisers 
vrandte  sich  der  Erzbischof  an  seinen  Nachfolger  mit  der  Bitte, 
cr  mfige  Uberall  wieder  die  alte  Ordnung  herstellen,  1790  (A  13* 
L^ir.  19.  F.  44).  Kleinerc  MiCverstamlnisse  bliehcn  freilich  auch 
^^hâter  nicht  ans  (s.  die  Akten  des  8treites  zwischeu  dem  Erz- 
^Hfichof  nnd  dem  Bischof  von  Regensburg,  1794,  Nr.  11  und  die 
^^pttschrift  des  Erzbischofs  an  den  Kaiser,  1797).  Noch  inter- 
^Mititer  aber  ist  fiir  uns  die  zweite  Seite  seines  VerbMitnisscs 
mm  Wiener  Hofe;  in  gewissem  Sinne  war  der  Erzbischof  ein 
A^nt  der  Wiener  Politik  im  Dentschen  Reiche,  Er  stand  iramer 
mit  seinem  Bruder  (dem  Minister)  in  engster  Verbindung,  er 
erbat  sich  bei  jeder  Gelegenheit  seinen  Rat  oder  wenigstens 
Mise  MeinongeauRerung,  ja  sogar  eine  Instruktion,  und  tat 
Eut  iromer,  was  man  von  îhnx  verlangte.  So  berichtet  1792 
der  Erzbischof  an  Lehrbach  liber  die  in  Mtlnchen  projektierte 
bayrische  KreisversammUmg  und  ^Kreîsassociation*^  ;  12,  Nov. 
1794  echickt  er  ^sehr  vertraulieli"  seinem  Bruder  den  Anszug 
juig  Bricfen,  die  ihm  verschiedene  Reiehsfllrsten  geschrieben 
haben  (Nr.  17);  25.  Mai  1796  teilt  er  demselben  die  Nachrichten 
liber  den  franzOsischen  Operationsplan  mit  (ib.).  Nennenswert 
mnd  noch  die  Akten,  die  einen  franzftsîschen  Agenten  (Baron 
fim  Uorix)  betreffen;  am  24.  April  1798  schiekt  der  Erzbischof 
i&acb  Wien  die  BrosehUre  des   letztercn   Uber   die  Insulte   der 
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Wiener  gegen  den  franzQsischen  Botschafter  Bemadotte  (ib.) 
nnd  in  einem  Briefe  vom  20.  Joni  1798  benachrichtigt  er  den 
Fttrsten  von  der  Untersachnng,  die  er  gegen  Horix  anstellen 
lieD,  nnd  ttber  ihre  Resnitate  (ib.). 

Ëine  besondere,  sehr  umfangreiche  Grappe  bilden  die  Akten, 
die  nnter  dem  Schlagworte  ^Sakburger  Ërbsehaft^  anfbewahrt 
werden  (A  2  c.  Nr.  20.  F.  20.  nnd  A  2  c.  Nr.  1.  F.  17).  Die 
Frage  hangt  mit  der  SUkularisation  des  Ërzbistums  Salzbnrg  za- 
sammen:  der  Erzbischof  soUte  von  dem  Besitzer  des  Erzstifles 
eine  jUhrliche  Snmme  von  80.000  fl.  beziehen.  Aber  in  jenen 
nnmhigen  Kjiegszeiten  nnd  bei  dem  raschen  Wechsel  der  Be- 
sitzer Salzburgs  (Erzherzog  von  Toskana,  Ôsterreich,  Frankreidi, 
Bayern)  ist  er  Ofters  zu  kurz  gekommen  nnd  mnfite  bis  zn 
seinem  Tode  (1812)  um  dièse  „Sustentationsgelder"  mit  den 
betreffenden  Regierungen  hart  ringen.  Der  Streit  betraf  Ubrigens 
anch  die  Frage,  ob  das  Geld  in  Bankozettein  oder  y,in  klingen- 
der  Mttnze'^  gezahlt  werden  soU.  Die  Aktensammlnng  ist  sehr 
intéressant:  wir  begegnen  hier  fast  sâ.mtlichen  Ministem  be- 
sonders  am  Wiener  und  am  Mttnchener  Hofe  nnd  anch  dem 
Kaiser,  dem  Erzherzog  von  Toskana  und  dem  KOnig  von  Bayern. 
Als  der  Erzbischof  im  Jahre  1812  starb^  wnrde  der  Streit  nicht 
abgebrochen:  seine  Erben  setzten  ihn  fort. 


Grâflich  Kolowratsches  Archiv 
in  Reichenau. 

Von 

Prof.  Dr.  Josef  Ôusta. 


JDas  Archiv  ist  derzeit  (1900)  zusammen  mit  den  Resten  der 
fideikommissarischen  Bibliothek  in  zwei  Zimmern  des  westlichen 
Flflgels  des  Reichenaner  Schlosses  ontergebracht,  nnd  zwar  in 
elf  offenen,  mit  rOmischen  Ziflfem  bezeichneten  Regalen.  Zor 
Dbersieht  dient  ein  Inventar,  das  im  Juni  1893  von  der  Sepa- 
rationskommission  nach  weiland  Grafen  Zdenko  von  Eolowrat 
(t  1892)  yerfafit  worden  ist.  Es  filhrt  den  Inhalt  der  einzelnen 
Faszikel  (472  im  ganzen)  zwar  nur  in  Schlagworten,  meistens 
aber  richtig  an. 

Die  Haaptmasse  der  Archivalien  bilden  Akten  and  Eor- 
respondenzen  der  Familie  Liebsteinsk;^  von  Eolowrat,  wâhrend 
auf  die  jetzt  herrschende  Linie  der  Grafen  Erakovsk;^  von  Eolo- 
vnrat  nur  einige  neuere,  im  Régal  X  aufbewahrte  Dokumente 
zorfiekgehen.  Ans  dem  Mittelalter  liegen  einige  Dokumente  tiber 
die  alte  Eolowratsche  Elosterstiftung  Ro6ov  vor,  aus  der  Zeit 
vor  dem  17.  Jahrhundert  aufierdem  noch  einige  Stfleke,  welche 
sich  sSlmtlich  auf  die  Lokalgeschichte  von  Reichenau  und  seine 
Besitzer  (die  Herren  von  Pemstein,  Trôka  von  Lipa  u.a.)  beziehen. 

Den  grOfiten  Teil  der  tibrigen  SchriftstUcke  bilden  Familien- 
korrespondenzen,  Heiratskontrakte,  Testomente,  Fundationen, 
VeitrUge,  Verwaltungsakten  und  Hhnliches.  Darunter  findet  sich 
auch  eine  Anzahl  von  Patenten  und  Dekreten  verschiedener  Herr- 
scher,  angefangen  vom  Eaiser  Matthias  (besonders  Faszikel  IKh  1), 
die  sich  zumeist  auf  bOhmische  Lokalsachen  oder  Personalange- 
legenheiten  des  Hanses,  wie  die  Verleihung  des  Reichsgrafen- 
standes,  Wappenvereinigungen  und  dergleichen  beziehen.  Von 
den  Mitgliedem  des  Geschlechtes,  welche  in  der  Osterreichischen 
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Politik  eine  Rolle  gespîelt   habcn,  kommt  in   erster  Linie  Al 
brecht  IV.  Lieb8tcîn»k^  von  Kolowrat  (f  1648),   welchei 
das  Giit  Reichenau  ini  Jalire  1647  erworben  liât,  in  Betracht 
Als    kais.  Rcîdishofrat   imd    deutscber   Vizekanzler   in   Bobmen 
scheiut  er  aueb  an  den  V'crliandlungen  liber  den  Prager  Frieden 
beteiligt  gewe&en  zu  sein.    Wenigatens  tinden  sieh  un  ter  seinen^ 
Briefsehaften   zwei  ZuBchriftcn   des  Biscliofs  von  Breslau,   Karl' 
Ferdinand  Prinx  von  Schweden,  vom  Jalire  1635^  wo  Kolowrat 
ersacbt  wird,  sîch  bei  den  Friedensverhandlungen  der  Intere^en 
des  Bistums  nnd  seiner  durch  KonfiskatioDen  vermebrten  GUter 
auzuHehmen   (Fasz.  lia  1).     Sonst   ist  jedoch   îiber   dièse   Ver- 
baïadhingen  in  dem  Nachlasse  nichts  mehr  erhalten.    Ans  dem-fl 
sclbeD  ist  nur  noch  eine  Sammiung  ans  den  Jahren  1623 — 1654 
zu   erwïlhoen   (Fasz.  IX  b  4),    welcbe   sich  auf  die   Lehen   der — 
b5bmiseben  Krone  beziehf  und  ans  Verzeiehnissen  von  Lehens^^ 
gUtern  mit  Denkschrifteu   liber  eine  Reforai  des  Lehensricbter- 
amtes  besteht. 

Einiges  Intéresse  bîeten  anch  die  knrzen  Bequartierungs- 
register  des  K^niggrâtzer  Kreises  ans  den  Jabren  1645/46  (Fasz. 
IX  b  7),  in  welcben  die  Dislokation  der  kaiaerliehen  Truppen 
festgestellt  wird. 

Von  den  Sobnen  des  Grafen  Albreeht  tiat  Ferdinand 
Lttdwîg  in  den  Malteserorden  nnd  bat  das  GroBpriorat  von 
Bëbmen  erlangt.  Ans  seinem  Nachlasse  tinden  sieb  im  Fasz.  IV c  3 
einige  italieniscbe  SchriftstUckc  Uber  die  Kâmpfe  des  Ordens  mit 
den  ÏUrken  und  ancb  mehrere  Reskrîpte  Lcopolds  L  aus  den 
Jahren  1677 — 1680,  welebe  jedocb  nur  Belangloses  enthalten, 

Eine  wicbtigere  Stellnng  nahm   der  altère  Brader  Franz' 
Karl  L  ein  (f  1700),     Kais.  Reichsbofrat,  KSmmerer,  FrîUident 
Uber  den  Appellationen  nnd  spiiter  Landesbauptmann  von  Mîibren, 
war  er  auch  diplomatisch  tlitig.     Seine  enste  Mission  galt  dem 
Frankfurter  Wahltag  vom  Jahre  1657   und  im  Fasz.  IIIc3  isl 
ein  reîches  Material  darllber  enthalten.    Zuerst  der  Erlafi  Lco* 
poids  L  vom  13   Juli  1657,   woriu  Wcnzel  Euseb   von  Lobko* 
witz,  kais.  Hofkrlegsratspràsîdent,  Franz  Karl  von  Kolowrat,  der 
Reichsbofrat  Johann  Kraus  und  der  bllhniiscbe  Hofkanzier  Frani 
von  SL'beidlem  zu  kaiserlichcn  Bevollmiichtigten   auf  dem   zum 
13,  August  nacb  Frankfurt  cinberufenen  WahJtag  begtimmt  wer 
den;  ein  Schreiben  Wenzel  Eusebs  von  I^bkowitz  vom  14.  JtUi 
nnd  eine  Reihe  von  Krcdentialien  sind  dem  Dekrete  beigelegt  Di( 
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nme  Hauptinstruktion  der  Gesandteri  „în  materialibus" 
[)ni  15.  Juli  datiert  and  als  BeiJagen  lolgen  ihr  verschie- 
Wahlakteu  au§  den  Jahren  1612—1653;  auch  eine  Kopie 
1er  langen  Instruktion,  wclclie  schoii  am  23.  Jutii  1657  den 
Grafen  von  Otting  iind  dem  Hcrrn  von  Vollmar  als 
Unterhandiern  bei  alleo  KurfUrstCTi  erteilt  wnrde,  liegt  bei. 
Am  6.  Aiign8t  gab  man  den  vier  Gesandten  noeh  eine  Instruk- 
tion  ,în  curialibus**  nnd  am  folgenden  Tage  verlieBen  sie  Prag, 
uin  am  23.  August  in  Fraokfurt  einzutreften.  Uber  den  Verlauf 
der  Verhandlungen  bei  der  Wah!  Leapolds  I.  finden  wir  in  dem 
obigen  Faszikel  noch: 

1.  GemeiuBame    Berichte    der   Botschafter   vom    25.    und 
Septembcr,  4.,  18.  und  29.  Oktoher  1657  (Kopien); 

2.  aine  kaiserlicbe  Nachtragsinstrnktion  ^wegen  des  neblen 
Cbar-Maînziseben  Tractaments'*  vom  10.  Scptember  1657  (Kopie); 

3.  ein  Diariura  des  Grafen  Franz  Karl  van  Kolowrat  fijr 
lie  Zeit   vom  7.  August  1657   bis  24.  April  1658,  an   welchem 

der  Antor  wieder  in  die  Heimat  zuHIckgekebrt  mt   Dièses 

Tagebuch,    welehes   in   deutscher    Sprache   verfaflt   ist,    nimmt 

40  Qnartseiteu  ein  und  enthalt  neben   vielen   pera5nlichen  An- 

elegenheiten  auch  Bemerkungen  tiber  die  Wahlvcrhandlungen. 

Bald    naeb   Beendigung   der   Franktiirter  Seodung   wurde 

dem  Grafen  Franz  Karl  eine  andere,  ebenfalls  nicht  unwicbtîge 

U%abe  SBU  teil     Scbon  zum  4.  April  beinerkte  er  in  seinem 

tagebuche,   man  habe  ihni  angedeutet,   da6  er  nach  Polen  ge- 

Fiandt   werden  selle.      Dièse   Mission   erfolgte   wirklich    ini   Mai 

1658   and  Franz  Karl   blieb   in   der  Folgezeit   zwei  Jahi'e  Ge- 

Baodter   bei   dem   polniscben  Uofe,     Von  diescr  Negotîation   ist 

ilKsh  in  Kcicheuau  nm*  sebr  wenig  erhalten.    Wir  finden  da- 

Ibst  nnr  eine  moderne  Absehrift  von  12  Briefen  des  Grafen 

an  Wenzel  Enseb  von  Lobkowitz  ans  den  Jahren  1658— 

(Fasz*  Illd  4),   deren  Originale  in  Raudnitz  erhalten  sind, 

rahrend  in  dem  die  Korre^pondenzen  des  Grafen  ans  verschîe- 

dcnen  Jahren   enthaltenden    Fasz.  HT  c  3  cîn  Brief  des  Grafen 

limand  Jlontccaccoli  an  Franz  Karl  nnd  seiuen  Mitgesandten 

Pranz   von  Lisi^da  vom  14.  Mai  1660  sieb   befindet,   worin   der 

bea  abgeschlossene  Friede  von  Oliva  behandelt  wird.  Daselhst 

len   sîclï   auch  zwei  andere  Uber  deuselben  Gegenstand  han- 

ade  Hriefe  von  dem  gleichen  Mouat,  der  eine  von  Adolf  von 

Schwarzenbcrg,  der  andere  vom  Grafen  Otto  Nostitz. 
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Nach   der  RUckkebr  aus  Polen   widmete  sich  Franz 
fast   ansscblieBlich    der    ihm    libertragenen   mâbrischen   Lande 
hauptnianrîscljaft  nnd  seine  politische  KorrespondeDZ  beschrânkt 
gich  von  da  an  nar  auf  innerpolitiscbe  Fragen. 

Auch   sein   Sohn  Norbert  Leopold  (f  1718)  verbrachte 
die  jttngeren  Jahre  in   diplomatischen   Diensten.     Seine   erstal 
Sendung  war  nacb  Spanien;    im    Heicbenauer  Arcbiv  i^t   llber| 
dièse  ^Commissio  Hispanica"  imFasz.  IVe  17  eîuiges  enthalten; 
6B  war  keine  wichtige  Mission. 

Am  9.  Dezember  1687  bestinamte  Leopold  L  den  Grafen 
Norbert  als  auBerordentlicben  Botscbafter  an  den  spaniscben  Hof, 
nm  dort  Ither  die  eben  erfolgte  ungarisebe  K5nig8kn)nung  seines 
altesten  Sohnes  Josef  I.  zu  berichten.  Norbert  crschien 
10.  Mans  1688  in  Madrid,  verriclitete  den  Auftrag,  nabm  auch 
den  Orden  des  goldenen  Vlieses  fUr  seînen  Vater  in  H^ptan 
nnd  trat  im  folgenden  Juni  die  Rttckreiae  an.  Die  ganze  An- 
gelegenbeit  war  nur  eiue  Sendung  „in  curîalibus";  ein  Auf- 
trag  von  politischer  Bedentnng  wird  dabei  nicht  crwâbnt.  lu^ 
dem  Faszikel  sînd  fast  aile  die  Reise  betreffenden  Fapiere  cr^ 
halten;  Begiaubigiingsdokumente  flîr  Norbert,  Konzepte  seiner 
drei  Relationen  an  den  Kaiser,  der  Wortlaut  seîner  Anspracbe 
an  Karl  IL  und  die  kënîgliche  Antwort,  Vertrâge  mit  den  Bank- 
bàusern  tiber  Geldangelegenheiten  und  Quittungen  liber  die  aus- 
gebobenen  Betriige.  AnCerdem  liât  der  Graf  ans  Spanien  einîg 
Knriosa,  wie  eine  Bulle  der  Cmzzada,  eîne  Anleitnng  der  Fingcr 
Bprache  und  alinlicbes  nach  Hause  gebracht. 

Gleich  nach  seiner  Rllekkehr,  noch  im  Jahre  1688,  wurd 
Norbert  von  Kolowrat  wiederum  nach  Kî^ln  gesandt,  um  deD 
neuen  Kurfllrsten  zur  eben  erfolgten  Konfirniation  zu  begltick- 
wtinfichen.  Ober  dièse  Angelegenheit  ist  im  Arehiv  jedoch  nur 
die  Abschrift  eines  Briefes  Kaiser  Leopolds  L  an  den  Erzbisebof 
vom  5,  November  168H  erbalten  {Vmz.  IV  f  5  Kopîe).  Zwei  Jahre 
spftter  kehrte  der  Oraf  an  den  Rhein  zurUek,  um  nun  ak  reiii^ 
dîerender  Botschafter  beî  dem  kurkOlnisehen  Hofe  zu  ver 
weilen;  abcr  anch  liber  dièse  Mission  ist  nur  das  kaiserliehc 
Emeunungsdekret  ftlr  Norbert  zum  Datnm  vom  8.  Februar  16W 
erbalten  (Fasz  IVf3). 

Gttnstiger   ist   die  Cberlieferung   der  Sehriftstllcke  sein^ 
spSkteren  Verhandlnngen  mit  dem   Berliner  Hofe,   Hber  welcbe_ 
im  Fasz.  IV  g  2  ein  llberaus  reiebes  Material  enthalten  iBt 
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Âm24,Mai  1693  warde  Norbert  von  Kolowrat  aLsauiierordent- 
licber  Unterhkndler  zu  dem  eben  damais  io  Karlsbad  weilenden 
Kiirnir8len  von  Brandenburg  gesandt.     Es  handelte  sich  danim, 
die   wegen   angeblicber  Etikettefehler    und    aus   Verhaiidhingeu 
ber   die    uugarische  Hilfe    zwischen   Friedricb   III.    und   dem 
ieaer  lluf  erwacbsene  Milistimmnng  zu  beheben  und  liber  einige 
Fragen   der   bîîhmisclien   und  der  geplanten   haimoveranîschen 
ur  zu  verbandeln.     Die  Instruktion  und  Kreditive  waren  vom 
X  Mai  datiert  und  aaOerdem  erhielt  der  Graf  aucb  eine  Reibe  von 
hriftattlcken  liber  die  bisberigen  Verliaudlungen  mit  Branden- 
arg   80wie  einige  darauf   beztiglicbe    Kopien   ans  dem   Brief* 
wechsel    des  Kaisers   mit  den  anderen   Kurftlrsten.    Aile   dièse 
Stticke   siDd   in  dem  Faszikel   eutbalten.     Am  12.  Joni  konnte 
orbert  noch  aua  Karlsbad  berîcbten,  aber  bald  darauf  ist  der 
urfUrst   von   dort  aufgebroeben   und  Kolowrat    m  alite   seinem 
ofo  nach  Norddeutschland  folgen.    Eine  zweîte  Hauptinstnik- 
»a  vom  20.  Juni  bevollmiiebtigte  ibn  dann,   auch  die  weitere 
iîatioti  zu  fllhren,   aber  in   Berlin   scheint   raan  dîes  nicht 
t  zu   haben.    Ani  20.  Juli   kounte  Kolowrat  bereits  ans 
ireslan,  auf  der  Rtlekreise  sich  befindend,  tlber  die  geringen  Er- 
ige  seiner  Unterliandlung   an    deo    Kaiser  Berîcbt   erstatten. 
.eser   Bericht   ist   zusammen    mit  der  Abechrift   eines  gleich- 
Itigen  Sehreibens  des  Kurfllrsten  an  Leopold  L  als  Konzept 
dem   oben   erwUhnten    Faszikel    entbalten.     Daselbst   tindet 
îch  ebenfalls  die  Abschrift  eines  langen,  wicbtigen  Briefes  des 
Karfflrsten  an  den  Kaiser  vom  7*  Oktober  1693.    Dièse  wurde 
dem  Grafen  Norbert  von  Kolowrat  bald,  wohl  aus  Aniaiî  seiner 
ibermaligen  Sendung  nach  Berlin,  niitgetcilt.    Auf  dièse  bezieht 
eh   eine  Originalinstruktion  vom  6.  November  1693  und  Kre- 
ditive  vom  13.  November.    Er  ist  îm  Dezember  am  preufiischen 
Hofe  eingetroffen  und  berîchtete  von  da  an  bis  zu  seiner  Riîck- 
ehr  in  den  ersten  Monaten  des  Jabres  1695  regelmaflig  nacb 
ien.     In  dem  genannten  Faszikel  finden  wir  Konzepte  zu 
ner  ganzen  Reibe  von  diesen  Gesandtschaftsberichten,  an- 
faogen   vom   19.  Dezember  1693  bis  zum   23,  Januar   1695; 
eitcTB  Originale   der   kaiserlichen    Naehtragsinstrnktianen   aus 
•rselben  Zeit  und  Kopien   von   vielen  SchriftstUcken,  die   mit 
en  Verhandhmgen  im  Zusammenhang  waren.     Dieselben   han- 
delten     vornebmlicb     immer     noch    liber    die    Erriehtung    der 
hauoveraniBcbeu   und    die    voile    Restitution    der    bëbmischen 
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Kur  gowie  liber  die  braudenburgiscbe  HiUeleistnng  gegeu  dii 
Ttirken. 

Mit  dieser  Scndiing  Bcheint  die  diplomatiacbe  Laufbab 
des  Gmfen  Norbert  abgeschlossen  zu  haben,  Aus  seinem  Hernie] 
stammt  wabrscheîalieb  auch  eine  andere  Handsclirift  des  Rei- 
cheuauer  Archiva  (Fasz.  Va  7),  welche  aïs  ^Relation  liber  den 
franaësiscben  Hof  unter  Ludwig  XIV.  an  Leopold  I,  ?oin  Jahre 
1702'^  bezeichnet  ist  Sie  ist  wirklich  ein  an  den  Kaiser  ge- 
richteter  und  in  der  Art  der  venezianiscben  Relationen  gefaBter 
Bericht;  der  Verfasser  ist  zwar  nicht  genannt,  aber  er  erwâhnt 
gelbst,  dafi  er  am  Ô,  Dezember  1699  seine  erste  Audienz  bei 
Lndwig  XIV*  gehabt  bat.  Die  Relation  ist  aus  Wien  vom  15.  Mai 
1702  datiert  und  behaudeit  in  ausfiihrlicher  Weise  die  Eigenart 
der  franz58Îscben  Nation,  die  allgemeinen  Znstânde  des  Landes 
und  dessen  Administration,  den  këuiglichen  Hof  und  dîe  Stellung 
der  auswârtîgen  Botschafter.   Sie  ist  in  deutseher  Sprache  verfaBt 

Der  nachstc  Majoratsherr  von  Reichenau,  Sobn  des  Grafen 
Norbert,  Franz  Karl  II.  (f  1753),  scheînt  durchwegs  aie  Privât- 
mann  gelebt  zu  haben  ;  in  seinen  zablreicben  Korrespondenzen  mit 
versehiedenen  Adebpersonen  lînden  sicb  keine  Briefe  von  poli- 
tischer  Bedeutung.  Aucb  die  neun  Schreibeu  des  Prinzen  Ëugen 
von  Savoyen  aus  den  Jahren  1721  —  1732  (Fasz.  Ve  1)  aind 
nur  Neujahrsgratniationen. 

Aus  der  Zeît  seines  Nachfolgers  Grafen  Franz  Josef 
Kolowrat  (f  1768)  liegt  hingegen  eine   betrachtliche  Saniuil 
von  Akten  zur  Gescbichte  des  ersten  Jabres  des  SiebenjUhrigcn 
Krieges  vor.     Franz  Josef  versah  namlicb  iin  Jahre  1756   daa 
GeneraM^ndes-Kriegskommissariat  von  B(^hmen   und  auf  dièse j 
TUtigkeit  bcziehen  sieb  folgende  Faszikel  ■ 

1.  VI  d  3  entbalt  Konzepte  seiner  Zuscbriften  an  vcrschie- 
dene  Behërden  und   Kommanden   Uber  die  Marscbinstradierung 
und  Verpfleguug  der  Truppen  sowohl  ans  dem  Hanptqnartier  i 
KoHn  vom  September  1756,  als  aueh  aus  Ki^niggrUtz  vom  Monal 
Oktober  g,  J. 

2.  VI  d  1   zehn  ZuBchriften  des  Herm  von  Jerzabina  aua 
versehiedenen  Marschstationen  tlber  die  Truppenbewegungen  iqfl 
Bi^hmen  vom  September  bis  November  1756.  " 

3*  Vie  3  secbs  ZuRcbriften  des  Grafen  von  Hatzfelci 
zu  Gleicben  aus  Prag  vom  Oktober  1750  Uber  Kemontiertiiigs* 
und  Provtantangelegenheiten* 
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4.  Vie  2  eine  Reilie  voo  Brîefen  des  Oberatkanzlers  Grafen 
von  Haugwitz  aus  Wien  vom  September  bis  November  1756 
Qber  die  Anneeverpfleçang  und  NachschUbe  mît  vielen  Beilagcn, 
daninter  auch  mit  KontributionsverzeichriisseD  der  einzeloea 
Kreîse  Bohmens;  weiters  eine  Keihc  von  Konzepten  zu  Be- 
richtcn   des  Grafen  Franz  Joeef  an   iîungwitz  aus  Bndin   vom 

ude  September  bis  Anfang  Oktober  1756. 

5.  Vie  1    verschiedene  Konzepte,    Promemorta,    lustradie* 
listeu^  Marschrouten  u.  â.,  samtlich  ans  dem  Hanptqoartier 

von  Kolin  und  Budin  vom  September  1766. 

6.  VI  d  4  Prâeentierungslisten  und  Marschrouten  verschie- 
ener    militâriBcher   Korper   aus   deu    Monaten   September   und 

•Ltober  1756. 

7.  VI  e  4   ein   groiJer  Faszikel  von   Korrespondenzen  des 
ifen  mit  verschiedeneo  kaiserlichen  Àmtern  wef,^en  der  mili- 

Irischen  Liefemngen,  September  bis  November  1756. 

8.  VTd  5  Korrespondenz  mit  dem  Ober-Landeskommissar 
Herni  von  Netolitzky  aus  dem  Flerbst  1756. 

Ein   Sobn   des  Grafen  Franz  Josef  war  Vînzenz   Maria 
m  Kolowrat^   GroOprior  des  Malteserordens  in  B^hmen  ond 
Feldzeugmeister  in  den  Napoleonischen  Kriegen  (t  1824),  Ans 
(înem  Nacblasse  fîndeu  sich  im  Reichenaner  Arcbive  einige  mili- 
rische  Schrifteu,  welehe  niclit  ohne  biHiorisches  Interesse  sind. 
Fâsz.  Ville  1   ist  eine  solcbe  Sammlung  von  niiliUiriBcben 
Aufmcbnangen,  teilweise  Originale,  teilweise  Kopien.    Daninter 
aden  sich:   a)  Auszug  aus  dem  Tagebuebe  der  im  Jahre  1790 
t»m  Feldzeogmeifiter  Baron  de  Vins  geleiteten   Belagerung  von 
Bttin  10  TUrkisch-Kroatien,  verfaût  von  der  k.  Feldgeniedirek- 
Dn;   b)  einTagebuch  der  Belagerung  von  Novi  in  Kroatien  1788; 
Journal  der  Belagerung  von  Berbiz  1789;    d)  Mémoire  tiber 
||e  Wrteidigung   von  Siebenb^irgen  îm   Jalire  1809,   mit  einer 
unde^beschreibung  und  detaillîerten  Landkarte;  e)  ein  Original* 
pricht    itber   die    Rekognoszierung   an    der    siebenbtlrgiscb-tUr- 
Jëchen  Grenze  vom  Jahre  1788. 

Fasz,  VII  b  2  enthait  Quellen  zur  Gcschiehte  des  Feld- 
igcfl  gegen  Napoléon  I.  vom  Jahre  1805,  wo  Vinzeuz  von 
[)lownit  die  kombinierte  iistcrreiehiach-russiscbe  vicrte  Kolonne 
[»mmandiert  hat,  Wir  tinden  daselbst  einige  Originalzuschriften 
er  Komiuanden,  Tagesbefeble  und  Dispositionen  aus  den  Monaten 


âuBta. 


Novemher  und  Dezember  1805  sowie  eîn  Konzept  zu  dem  Be 
richte  des  Grafeu  Vinzenz  liber  die  Schlaclit  von  Ansterlitz. 

Fasz.  VU  a  4  enthàlt  zweî  Abhandltingen,     Dîe  eine,  be 
tîteit:  „MintllriBcbe  Gedanken  liber  Tyrol  vom  Grafen  Via^ 
zenz  von  Kolowrat  gescbrieben  im  Febrnar  1810",    bietet  einfl 
langera  Scldlderuug   der  stTate^iselieu   Bedingangen   des  Berg 
landes.    Die  zweite:   ^Erlebnisse  des  Tyroler  Landsturm- 
kommandanten  Johann  Fach  und  seîner  SGbne*'  îst  em  aos 
amtliehen  Qnellen  zusammengestellter  Berîcht  Uber  den  genanot^^ 
Tiroler  Freîheitekllmpfer  vom  Jahre  1809.  4^1 

Eîn  Bnidersobn  des  Grafen  Vinzenz  war  der  als  Rivale 
Metternichs  bekannte  Staatsminister  Franz  Anton  von  Kolo- 
wrat (t  1861).  Leider  ist  von  diesem  Staatsmanne  in  Reiehenan 
8o  gut  wie  gar  nichts  erhalten.  Die  Fasz,  VIId2  und  VII  fl 
enthalten  w^ohl  einige  Bricfe  von  ibm  und  an  ihn,  aber  dièse 
behandeln  durchwega  nur  Familien-  and  Gliterangelegenheiten. 
Im  Fasz,  VII  b  5  finden  sich  wiedemm  Aufzeîebnungen,  die  sich 
auf  die  lokale  Tâtigkeit  des  Grafen  als  Stadthauptmann  von 
Prag  im  Jahre  1807 — ^1811  beziohen.  _ 

Nur  in  dera  Fasz.  VII  a  5  fand  ich  sechs  autographe  Briefoi 
von  Friedrich  Gentz  an  den  Grafen  ans  den  Jahren  1816 — 1818. 
Sie  sind  kurz.  aber  nicht  nninteressant  und  behandeln   sovvohl 
literarische  als  politische  Nonigkeiten  dieser  Tagc. 

Von  einîger  Bedeutung  sind  die  statistischen  Arbeiteo 
des  Grafen  Franz  Anton.  So  finden  wîr  îm  Fasz,  Vil  c  2  vîel^ 
Notizen  und  Tahellen  tlber  einige  Kreîse  Bijhmens  ans  den 
Jahre  1810,  aber  von  grl3Berer  Wichtigkeit  ist  vpohl  eîne  ander 
Arbeît  fthnlicher  Art,  virelche  in  die  letzten  Jahre  der  Prage 
Tâtigkeit  des  Grafen  fâllt.  Dies  sind  zwei  BSlndehen,  betiteltl 
^Samralung  statistîscher  Notizen  vom  Kîînigreich  Bëh* 
raen  1824",  welche  sich  nicht  im  Archive  selbst,  sondern  in 
der  anliegenden  Bibliothek,  die  sonst  fllr  unsere  Zwecke  nicht 
bietet,  befinden.  Dièse  statistischen  Notizen  nnd  Tahellen  ent 
halten  genaue  Zasammenstellongen  tlber  aile  Produktions-  und 
Verwaltnngsfragen  des  Kîînigreiches  und  wurden  fttr  Fran 
Anton  als  den  Oberstburggrafen  von  Prag  au»  amtliehen  QueUed 
znsammengesueht.  Sie  bieten  ein  tlbersichtlichcs,  zîffemmiiflig 
Bild  des  Landes  in  den  Jahren  1810—1824  und  dûrften  to< 
hohem  nationalOkonomischen  Interesse  sein. 
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Nach  deni  Tode  des  Grafen  Franz  Anton  im  Jahre  1861 
kam  Reichenau  an  die  Linie  Krakovsk;^  von  Kolowrat,  auf  welcbe 
in  dem  Reichenaner  Schlofiarchive  nur  wenige  Archivalien  zurtlck- 
gehen. 

Ans  diesen  verdienen  nar  einige  Handscbreiben  nnd  Billette 
Maria  Theresias  an  den  Oberstbarggrafen  Philipp  Krakovsk^ 
yon  Kolowrat  ans  den  Jabren  1756—1769  (Fasz.  Xb3)  Er- 
wfthnung,  aber  auch  sie  befassen  sich  meist  mit  innerpolitischen 
Fragen  nnd  wnrden  bereits  von  Arneth  verwertet. 


Bas  Sclilofiarchiv  zu  Nacliod* 

Von 

Dr.  Pranz  Machàt, 


L/as  Schlofiarchiv  von  Nachod  —  Besitzer  ist  der  âlteste 
Sohn  des  1906  verstorbeneu  Prinzen  Wilhelm  zu  Schanitibtirg- 
Lippe,  Friedrich  Prinz  zu  Schaumburg-Lippe,  k,  uud  k.  Major  — 
ist  in  einem  groBen  Saale  in  Bchwarzen  Scbr^nken,  die  znsammen 
in  55  Fâcher  mit  je  2  bis  îi  Faszikeln  zerfalleii,  gemeineam  mit 
der  Uber  20.000  Biiude  umfiissonden  Uerrscfaaftsbîbliothek  unter- 
gebmcht.  Der  Saal  ist  aber  tinzureiehend,  besonders  das  Archiv 
ist  aof  eînen  kleineii  Raum  zusammeugeprefit.  Da  aber  im 
ganzen  ScbloG  Kuumtnangel  herrscht,  ist  leider  eine  beesere 
Unterbriugang  der  kostbaren  Archivschatze  in  der  nâchsten  Zeit 
nicht  zu  boffen. 

Daa  SchloBarchiv  flteht  seit  1892  noter  der  Verwaltung 
des  Archivars  Otto  Ëlster,  des  Nîichfolgers  des  Archivîirs  Arn. 
Freiherrn  Weyhe-Eimke,  FUr  das  freundliche  EDtgegenkommen 
uud  die  bereitwilligc  UnterstUtziing,  die  mtr  seitens  des  Herni 
Arehivars  zateil  wiirde,   spreche  ich  meinen  beeten  Daok  aa«. 

Die  Bewillîgung  zu  den  Archivstudien  erteilt  Se.  Durchbiucht 
Friedrich  Prinz  zu  Schîiumhurg-Lippe»  an  den  die  Gesuche  durcb 
die  ArehivBleitung  zu  richten  sind.  Das  Studium  der  Archivalien 
ist  nach  erbingter  Bewilligang  nur  an  Ort  und  Stelle  gestotti^t, 
die  Versendung,  aber  nur  an  ein  î^ffentliches  Institut,  kann  nur 
von  Fall  zu  Fall  geschehen.  Die  Bewillîgung  dazu  wird  nicht 
gerne  gegeben,  da  in  den  letzten  zwei  Jahrzebnten  viele  wichtige 
Akten  and  Korrespondenzen  ans  dem  Schloihrcbive  verloren 
gegangen  waren;  ein  Teîl  derselben  wurde  spHter  vom  Berlîner 
Antiquar  Stargardt,  welcher  sie  au«  dem  Nacblasse  des  be- 
kannten  WallensteinforscherB  J,  Scbcbek  in  Prag  gekaaft  batte, 
fUr  das  Arcbi?  zurilckgewonneo. 
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i>as  SchloLiiirchiv  von  Nuehod  ist  ein  Piccolominiarchiv. 

Fail  aile  Arcbivalien  staminen  aus  der  Zeit,  in  der  das  Haus  Picco- 

lomini  die  Herrschaft  Nachod  besaB.    Faat  drei  Viertel  der  Archi- 

TaiIieD  betrefien  die  Peraon  des  woldbekannten  Gênerais,  spâter 

Oberbefehlghabers  der  kaiserlichen  und  daiui  der  spanisch-nieder- 

linduichen  Armée,  des  Gegners  von  Wallenstein,  Octavio  Pieco- 

lomini  de  Ara^ona.    Ans  der  Zeit  der  irllheren  Besitzer  findet 

man  im  Arehiv  nur  wenige  Akten  von  lokalbistoriachem  Werte. 

AuB  der  Zeit  der  Trt^ka   ist  fast  gar  nichts  mehr  vorhandeD. 

Wâhrend  der  schlesischen  Kriege  im  18.  Jahrliuudcrt  drobte 

dem  Arehiv  und   der  Bibliotbek  die  Gcfahr,    von  den  Preuflen, 

deren  Darcbztige  durch  Nacbod  sicb  damais   sehr  oft  wieder- 

hoheD,   vemiehtet  zu  werden.     DesUalb  wurde  das  Arehiv  mît 

der  Bibliotbek  im  Jahre  1742  nach  Wien  traosportiert,   wovon 

rir  dareb  eineu  Brief  des  Agenten  des  Fllrsten  und  General- 

feldzeiigmeisters  Oetavio  II.  Piccolomini  Formandl   in  Wien   an 

In  damaligen  Oberamtmann  Fritz  io  Kenntnis  gesetzt  werden. 

Jahre  1746   \\^rde   das  Arehiv  mît   der  Bibliotbek   wieder 

ch  Nachod   zurUckgesehaflRt,   wovon  wîr  cine  Erwahnnng  in 

einem  Briefe  des  zweîten  Agenten  des  Fflraten  Gayer  in  Prag 

m  denselben  Oberamtmann  gefunden  haben. 

In  den   Jahren   1817   und    1818  wurde  das  Arehiv   vom 

ftsUziar  Jobann  Roreitner   so   ziemlieh    in   Ordnnng  gebracht. 

Se  ganze  Korrespondenz,   luiuptsaehlich  des  Oetavio  I.  Piccolo- 

lÎEÎ  wurde  von  ihm  nach  Adressaten  und  Jahren  gcordnet,   in 

szikel  and  Bande  verteilt;   auch  wnrden  Register  hergestellt. 

îese  Arbeit  wurde  mit  Abfassnng  eines  ^Repertorinms  des  alten 

Secolominiscben  Nuchoder  Schloûarcbivs,  naeh  dem  Alphabet  ge- 

Inet  und  registriert  in  den  Jahren  1817  und  1818"  abgeschlossen. 

Es  scbeint,  daU  dièses  Ordnen  des  SchloCarchîvs  mît  einer 

îgen   Begebenheit   im   Zusamraenhange   steht.     Es   wurde 

Ich  in  demselben  Jahre  ein   Arehivsbeamter  naeh  Nachod 

geacbickt,    um    da    aile  Akten,  die  die  Wallensteinkatastrophe 

ier  den  Grafen  Triîka,  den  gewesenen  Besitzer  der  Herrschaft 

(fachod^  betrefl'en  kônnten,  zusammenzustellen,     Dieser  Beamte 

rbeitete  langere  Zeit  im  Archive  und  liel]  dann  mit  Bewillignng 

er  damaligen   Besitzerin  der   Herrschaft,  Katharina,   Herzogîn 

on  Sagan,   eine  Kiste  von  Handschriften  nach  Wien   schîcken, 

wo  aie,  wîe  es  heiût,  in  dem  Archive  der  ehemaligen  bohmischen 

und  ^)9terreiohiscben  Uofkanzlei  noeh  aulbewahrt  werden. 
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Vor  35  Jahron  wurde  zum  Schloflarchivar  Arnold  Freîher 
Weyhe-Eimke  ernannt,     Er  hat  dag  Archiv  ganz   neu  geordnet 
iind  dièse  Arbeit  im   Jabre   1882  beeudet.     Dabei   wurde  ei^ 
Katalog  nach   dem   Itibalte,    Datum    undj   wo   es   môglicb    war? 
noch  nach   den  Personen   her^estellt.     Zu  dieBem  HaaptkaUlog 
gehOrt  dann  ein  auâfUhrHcber  Zetteikatalog,  in  dem  (Iberall  ^ine 
kurze  InhaltBangabe  der  einzelnen  StUcke   mit  Ort  imd  Datu 
zu  lesen  ist. 


1 


Die  Arcbîvalien  sind  in  zwei  Hauptteile  geBchleden: 

1.  Sogenannte  AdminiBtrationsakteD,  welche  die  Ver- 
waltiing  der  Herrschaft  Nachod  betreffen  und  besoiîders  fUr  die 
Lokal-  und  Kulturgeschichte  von  groBer  Bedeutnng  sind.  Sic 
sind  aiich  katalagisiert  in  dem  „Hauptkatal(>g  des  PrÎDZ  zu 
SehaUTuburg^LippeBcheu  SebloCarchivcs",  zn  dem  der  Zettel 
katalog  mit  den  Kastchen  Nn  1 — 240  geb5rt. 

2.  Dae  eigentliche  Archiv  mit  einem  Hauptkatalog  uui 
einem  Zettelkatalog  in  den  Kastchen  Nr.  241—359. 

Bevor  noch  die  neue  Katalogîsierung  vom  Freiherrn  Weyhe 
Ëimke  angefangen  wurde,  besuchten  Dr.  Jaromlr  Celakovsky  und 
Dr.  Ant.  Rezek  im  Jabre  1878  das  SchloDarchiv  zu  Nachod  im 
Auftrage  des  Landesmuseums.  Aïs  Ergehnis  ibrer  gemeinaamen 
Arbeit  im  Schlotiarchive  zu  Nachod  und  in  den  Archiven  der 
SUidte  Nachod,  Potitz  an  der  Mettau,  Braunau  und  Neustadt  au 
der  Mettan  wurde  ein  Bericht  in  der  Zeitscbrift  ,Pamâtky  archea- 
logické"  X,  1878,  495—605  und  5D7— 510  veriiffentlicht,  in  dem 
der  Beetand  des  SchloBarchivs  in  bezug  auf  die  b^hmisehe 
Geschichte  liberblickt  wird.  Von  ihnen  wurde  der  Wunsch  naeh 
besserer  Ordnung  des  Scblofiarcbivs  ausgesprochen,  der  znin 
Teîl  im  Jahre  1882  durch  den  damaligen  Archivar  erflillt  worden 
ist,  obwobl  auch  dann  noch  vicies  zu  wtinsehen  Ubrig  blieb 

Der  ganze  Bestaud  des  Schlofiarchives  zahlt  ttber  113^ 
Nummem,  wovon  auf  die  politiscben  Akteu  fast  55.000  Nummei 
entfallen. 

Das  Administrationsarchiv  enthalt  Quellen  flir 
Geachichte  des  Annenweseus  auf  der  Herrscbaft  Kachod,  betrii 
das  Geld'  und  Steuerwesen,  die  Brennereien  und  Brauereiej 
das  Uflttenwesen  der  Herrschaft  Nachod,  bringt  auch  viele  N 
tizen  von  Preisen  der  Lebensmittel  im  17.  uod  18.  Jahrhundi 
Wicbtig  siud  auch  die  Akten  Uber  die  Stiftung  und  Geschichi 
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les  alten  Fideîkommisses  auf  der  Herrschaft  Nachod  im  Hause 
1er  Fbrsten  Piecolomini.  Das  Fideikommifl  der  Herrschaft  Nachod 
Bfindet  sieh  jatzt  im  Besitze  der  Prinzen  Scbaumburg-Lippe. 
Teitere  Abteîhingen  des  Administrationaarchives  betreften  die 
chereî,  daa  Forst*  und  Jagdwesen,  die  Gemeiodeaugelegen- 
eiteiiî  hier  sind  Quelles  ftir  die  Geschichte  der  Stâdte  Nachod, 
Eipel  niid  Bohmisch-Skalitz  zu  fioden,  fUr  die  Geschichte  der 
Lodostrie,  der  Jnstiz,  des  Katîisters  iisw.  Viele  Stllcke  betreffen 
die  G^eoreformatioii  auf  der  Herrschaft  Nachod.  Hier  tinden 
aach  ein  „Urbarbuch  der  FUrstlîch  Piccolominischen 
terrachaft  Nâchodt. . .  Aïithore  Davlde  Âotonio  Nywelt,  Burg- 
1737",  Dièses  umfaugreîclie  Urbar  bat  folgeiiden  Inhalt: 
Daa  erftte  Buch  enthalt  die  Geschichte  des  Hauses  Piccolominî; 
zweite  handeit  von  den  Kircheu  und  Kirchensachen;*)  daa 
itle  von  der  Herrschaft  Nachod,  von  einzelneii  Gtltern,  die 
ihr  geh^ren,  vou  den  Stâdten  und  ihren  Prîvilegîeu  und  von 
^en  Untertanen  im  allgemeincn;  das  vierte  beschreibt  die  Bau- 
^bjekte  und  Grllnde  auf  der  Herrschaft.  In  allen  vier  BUchernj 
lie  sehr  wertvolle  Beitrâge  liber  die  Kolonisierung  und  Uber  die 
rerhiUtnîsse  der  Untertanen  auf  der  Herrschaft  bringen,  ist  eine 
Menge  von  wichtigcn  Handschriftenj  deren  Originale  sich 
^nteils  im  Schlofiarchive  befindenj  abgeschrieben. 
Weitere  Abschnitte  des  Administrations-Hauptkatalogs  tragen 
ideTitel:  Salzhandelj  Slatistik,  Steuersachen^  Strafien,  Wai- 
ichen,  Wirtschaftssachen,  Zoll  und  Maut,  ZunftBuchen. 
Das  Material  des  Nachoder  SchloBarchives  ist  bisher  fast 
QBbekannt  gebliebeu;  nur  einiges  bat  der  vorige  Archivar  in 
ïwei  kleinen  Schriften^)  vertiflentlicht,  Der  gr51îte  Teil  der 
rchivalien  erwartet  noch  seine  Durchforschuiig. 

Die  ganze  Masse  vou  55.000  Akten^  Korrespondeuzen  und 
Haodsebriften  ist  in  dem  Hauptkataloge  in  48  Abschnitte  eiu- 
geteilt,  die  mit  fortiaufenden  rilmischen  Zitfem  und  mit  Inhalts- 
angaben  bezeiehnet  sind.  Wir  woUen  die  einzelnen  Abschnitte 
ihrem  Inbalte  nacb  durchgehen. 


*>  Wicbtig  sind  Nr.  18790/808  t^r  dio  Gegçûrcformation  in  Bîibiiien 
AtlgemeiDCQ  inid  in  Naehod  beaondcië. 

*)  A,  Frh.  v.WeyheEimke:  Die  Familie  Trèka  von  Lipa  auf  SchloQ 
Riebod.    KOni^'i^riitz  1872,  —  Octavio  PiccolomÎDi  aU  Heraog  von  Ainiilti, 
er  dea  goldenen  Vliesed,   deutsclier  ReieliBfUibt  uud  lleni^bl  der  Priu- 
Maria  Bemigaa  Fransîdka  v.  ^achâca-Lauenbur^.  Pilson  187L 
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L  Der  erste  Abschnîtt  hat  den  Titel:   Angelegenlieite 
der   Herrsehaft   Nachod    und   ihrer   Besitzer  (Nr.  1 — 2683 
Die  Unterabteilungcn  sind:   A)  G!ltei%  darin  Nr.  17.  Erteilung 
des    Inkolais    ftir   Btthmen    an    Octavio  I.    Piccolomini   (Kopie). 
Nr.  18.   Original  der  kaiserl,  Eriaubnia  zur  Fideikommifibildung 
im   Jahre  1642  (lat).    Nr.  21.    Bestimmutig  der  Nachfolge   im 
Hause  Piccolomini  durch   Kaiser  FerdÎTiand  III.  im  Jahre  16i 
(Kopie  vid.  im  Jabre  1757).    li)  Angelegcoheiten   der  Besitzei 
der  Herrsehaft   Nachod  (Nr.  128-^732).     Sehr  wichtig  ist  di> 
Urkuflde  Nr.  180,   durch  die  1634  die  Trèkaschen  G  «ter  auJ 
Opof^no  an  Octavio  I.  Piccolomini  verschenkt  wurden.     C)   En 
hait  den  Briefwechsel  der  Nachoder  Beamten  mit  fremden 
amten   in   Untertauensacben   (Vr,  733 — 859).     D)  Briefwechâel 
Nachoder  Beamten  mit  Fremden  in  bezng  auf  Nachod  und  vcr- 
schiedenes   (Nr.  860^982)   ohne  jeden   grCfleren   Belang.     Der 
Abschnîtt  E)  enthâlt  die  Ërlasse  Kaiser  Leopolds  I.   und   der 
bî!»hmigchen  Statthulterci  in  Administrationssachen  der  Herrsehaft 
(Nr,  983—1028).    Abschnîtt  F)  betrifl't  die  Augelegenheiten  der, 
Herrsehaft  wie  Bau-^   Braueréi-  und  Bergamtssachen,  ferner  Gi 
meindesachenj   Jïistizwesen,  Kirchensachen  etc,  im  aUgemeiuei 
dasselbe  im  kleinen,   was  das  Administrationsarchiv  im  groflei 
(Nr.  1029—1411).     Der  nUchste  Abschnitt  trîlgt  die  Aufschrift 
O)  Hilitaria  in  bezug  auf  die  Henschaft  Nachod  und  zerfallt 
in  4  Periodeo:   1.  Der  Dreiûig^jâhrige  Krieg;  2.  Die  ttbrige  Zeîlj 
bis  zum  Jahre  1697;    3.  Schlesische  Kriege;    4.  Siebenjâhrîgevf 
Krieg.    Ftir  die  Lokalgeachichte  ist  dieser  Abschnitt  von  groBer 
Bedeutung  (Nr.  1412—1786).    H)  handelt  von  Rent-  und  Robot- 
sacheu,  vom  Balzhandel,  den  Steueru,  den  Wirtschafts-  und  Zunft^ 
angelegenheiten,  schlieÛlieh  von  Losbriefeu  (Nr.  1787 — 2683).  fl 

n.  Sonstige  Piccolominische  Gtiter  a)  in  Italien, 
h)  in  Bl>hmen.  Dieser  Abschnitt  hat  eine  gewisse  Bedeutung 
ftir  die  Familie  Piccolomini,  ist  aber  ohne  jeden  Belang  fllr  die 
allgemeine  politische  Geschichte  (Nr.  2684 — 3578). 

Von  grÔÛerer  Bedeutung  ist  aber  Abschnitt  111.  Naeb 
richten  liber  versehiedene  Familien:  a)  Souveraine  un 
Reichsunmittelbare  und  6j  Adelige  und  andere  Familien 
Da  erfahren  wir  von  den  Bezîehungen  des  Flirsten  Octavio  I 
Piccolomini  zu  Kônig  Wladislaw  IV.  von  Polen,  zu  den  PfaU 
grafen  von  Nenburg,  don  Uerzogen  von  Sachsen-Altenbnrg  un 
Wcîmar,   den  GroBherzogeu   von   Toskana»   den  Herxogen   ¥< 
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rurtiemberg,  den  Herzogen  von  Aremberg,  den  Familieii  Bur 
inçoû,  Croy,  Flirstenberg,  Gonzaga,  Nassau-Siegen  il  a.    Kiinig 
l^ladislaw  IV.  von  Polen  zeigt  Octavio  h  RccolomiEi  seine  Ver- 
mit  Ludovika  Maria  von  Mantua  im  Jabre  1645  (Nr  3654) 
.x,-/iug  Ub-icb  von  WUrttemberg  lâdt  Octavio  L  Piccolomiai 
Pttteuî^ebaft  beî  seiner  Toohter  (im  Jabre  1653)  (Nr.  3646). 
Bitte  der  Dorothea  von  Croy,    Herzogin   von  Achott,    an 
:^^^  '  î-,  gich  ihrer  und  ihrer  Kinder  in  Angelegenbeiten  der 
tidisehen    Lehen    auzunehmen    (Nr.  3593/5)    Bowie    die 
litte  des  Fiirsten  Lixheim   nm  Begtatigung  eeiuer  Privilegien 
BÎ  den  Verhandiungen  in  Nlirnberg)  im  Jabre  1650  (Nn  3602) 
ftd  Beweise  des  Eintlussee  des  Piccdomini.     Man  ktionte  eine 
îfle  Menge  solcber  Dokumente  erwâhnen.    In  seiner  Korre- 
"ipondena*  mit  Souverânen  und  Reicbsunniittelbaren  findet  man 
Br  Privatsacben  aucb  nele  Nacbricbten  von  Weltereîgnigsen 
|îr.  3679—4027). 

Dem  Rahmen  nneeres  Bericbtes  eutziebt  8ich  der  Ab- 
ÎU  IV  Angelegenbeiten  des  Horzogtbums  Amalfi.  Die 
Dhicbte  des  Hanses  Piceolomini  t^Ubrt  uns  znrUck  zu  Papst 
ifU  IL  (Aeneas  Sih  ius  Piceolomini)  und  dessen  Adoptivsobn,  dcm 
int  «einer  altesten  Sebwester,  Antonio  TodeschiniPiccolomini, 
KOnig  Ferdinand  von  Aragonien  flir  die  im  Kriege  gegen 
Benatas  von  Anjou  vollbrachten  Heldentaten  seine  Tocbter  Maria 
~ir  Ehe  gab.  So  erbîeit  er  von  KOnig  Ferdinand  den  Titel 
le  Aragona^  und  zngleieb  das  Herzogtum  Amalti.  Von  seinen 
rbeo  wurde  dièses  Herzogtum  der  Universîtât  zu  Amalti  ver- 
adet.  Erst  Octimos  I.  BemUhungen  gebing  es,  das  Herzog- 
Kis  dureb  die  Gunst  Konig  Pbilipps  IV.  von  Spanien  wieder 
Jabre  1639,  obwobl  nur  auf  eine  kurze  Zeit,  dem  Hanse 
)lomini  zurtlckzugewinnen.  Das  Heraogtum  ging  wieder  ver- 
aber  der  Titel  „Herzoge  von  Amnltî"  blieb  den  FUreten 
)b3mini  bis  zum  Anssterben  der  Familie.  Der  Absebnitt  IV 
%thji\i  UrknndeUf  die  Geschicbte  und  Angelegenbeiten  dièses 
len&ogtums  betreffend  vom  Jabre  1461—1649  (Nr.  4028^03431 
An  diesen  Absebnitt  scblicUen  sicb  unmittelbar  Quelten  zur 
E^mtniliengesehicbte  der  Piceolomini  an,  darunter  die  Korrespondenz 
der  Eltern  des  Octavio  L  Piceolomini.  Der  urafangreicbste  und 
W)chtig9te  Teil  dièses  Abschnîttes  ist  aber  die  Korrespondenz 
jle«  Ascanio  Piceolomini,  Erzbiscbots  von  Siena,  mit 
ïiQam  Brader  Octavio  I.  Piceolomini  vom  Jabre  1628 — 
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1656.     Dièse  22*37  Httteke  (Nr  5433— 67UO)  umlasseude 
spondenx  enth^lt  auOer  Ffimilienangelegenheiten,  Angelegenlieitei 
des  Heraogtums  Âmalii,  selir  wichtîge  Naclmchten  von  dem  fran- 
zrisigcîi-spaiïisch'boUandiKclien  Krîe^e   und   aueh  eîni^e  Notize 
ttber  die  Wallensteinkatastrote,   sowie  andere  Nachrichten   tlbe^ 
Weltereignisse  und  Neuigkeiten,  An  dièse  Korrespondenz  schlielien 
sieh  verschiedene  Rriefe  und  Urkunden  an  (Erncnnung  Ascanîos 
zum  Erzbisehofe  von  Siena,   seine  Bestrebungen   um  Erlangnng 
des  Kardinalshates  u-  H.).     Dieaer  Abschnitt  umfaût  weiter  die 
Korrespondenz  Octavios  I,  Pîecolomini  mît  verscbiedenen  Personen^ 
seînen  Schwestern,   Schwageni  iirul  Schwiigerinnen.     Beeonders 
borvorzuhcbcn  sind  die  Briefe  Katbarinas  Piecolomini,  GemahltQ 
des  Bruders  von  Octavio  I.  Aeneas  Sîlvio^  und  îhres  Sobnea  SU  vie. 
Von  Schwag:ern  und  Verwandten  sind  Graf  Aeneas  Caprarn,  An- 
dréas   nnd    sein   Bruder   Kaimuud   Montecuccoli,    der   bekannte 
Siéger  bei  St.  Gotthard,   Lorenzo  Strozzi  zn  nennen.     Dîe  Verfl 
mâhlnng  Octîivios  L  mît  Maria  Benigna,   Herzogin  von  Saehscn- 
Lanenbnrg,  im  Jalire  1651  betrifft  eine  Menge  van  Briefen  und 
Dokumenten.     Nach  dem  Tode  ibres  Gemahls  llbemabm  Maria 
Benigna^  deren  Ehe  mit  Ootavîo  1.  kinderlos  geblieben  war,  dîe 
Verwaltting  der  Herrscbart   Nachod    im   Namen    seiner  Erbe: 
Als  aber  nach  dem  Tode  des  altercn  Erben  Aeneas  Silvio  d 
Erbsehaft  an  den  jitiigeren  Lorenzo  fiel^  woilte  dieser  von  sein* 
Sclrwager,   detn  intriganten  Marchese  de  Qnadagni  angetrieben, 
die  Herzogin  ihrer  Kcehte  berauben,  woraus  im  Jabre  1679  eiii^ 
langer  Prozeli  entsU-ind^  zu  welchem  man  die  Akten  im  Nacfaoder 
Scbloliarchive  in  diesem  Abschnitt  findet.     Weiter  îst  da  ancb 
der  Ehekontrakt  der  FUrstiu  Anna  Viktoria  geb,  von  KoIowrat,j 
Gemablin  des  Fllrsten  Lorenzo  (1689)  vorbanden.   Von  den  Naefa<f 
folgeni  des  Flirsten  Lorenzo  sind  bekannt  der  General feldzeng- 
meister  Octavio  II.  Pîecolomini,  der  letzte  des  liantes;  er  tritt  in 
den  seblesischen  Kriegen  auT    Fllr  die  seine  Persou  l)€lrefl'endei 
Akten   ist   ein   ganzer  Abschnitt   bestimmt  (Nr*  5344 — 10202k 
Im  Abscbnîtte  VI  ist  ailes  Matcrial   Itir  Octavio  I.  Piecolo- 
mini beisammen.    Es  sind  dies  Testamente,  Familienpapiere,  Bi 
gebenbeiten  ans  aeinem  Leben,    Ëmpfehlungen   und  Auszeich- 
iiungen  m^w*    Octavio  I.  Piecolomini  batte  sein  eigeoes  Regimen 
in  den   kaiserlitrben   Diensteu,   stieg  ntscb  empor,   erhingte  di< 
Wdrden  eioe»  Gebeimen  Rates,  Kiimmerers  und  General! catnani 
und  de9   Hauptnmnnea  der  Areiereugardet    trat  im  Jahre  1643 
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!  r.ewillii^^iiDg  in  spaniscbc  Dienste  liber  uud  wurde 
iiitber  i[i  den  Niederlanden  emanut.  lui  Jahre 
ÏG45  erfaieU  er  den  Orden  des  goldenen  Vliesses  vou  Kdnig' 
Phiiipp  IV.  Ans  dieser  Zeit  stiimiQt  eine  grofle  Menge  von 
firieien  iind  Urkuiiden,  seiDe  Reise  uach  Spanien,  seine  Auf- 
Dafame  an  dem  spanischen  Hofe  nnd  dann  seine  Tatigkeit  als 
emenr  und  General  der  spaniseben  Armée  in  Belgien  be- 
Écr^tiLid.  Kaum  war  der  Friede  von  MUnster  (1648)  geschloBsen,  so 
le  Octavio  I.  Piccoloinîni,  der  bereits  die  spaniseben  Dienste 
brlassen  batte,  wieder  in  die  kaiserlicben  Dienste  aufgenommen. 
Itxt  îsoHle  er  seine  Tlicbtîgkeît  auf  einem  anderen,  ftîr  ihn  ganz 
feaeo  Felde  beweisen.  Octavio  wurde  zuiii  kaiserlicben  Bevoll- 
elitigten  bei  den  Verbandlungen  zwîschen  Scbweden,  Frank- 
6îeh  and  dem  Hause  Habsburg  in  Nllrnberg  im  Jabre  1649 
nannt,  wo  anf  einem  Kongreû  von  (ieneralen  eîn  Vertrag 
&r  Riiamung  der  Stâdte  durcb  die  Truppen  zustande  kommen 
lie.  Dank  den  Bemtihnngen  Oetavios  îst  bereits  ain  26.  Juni 
550  ein  HauptrezeB  zwiscben  beiden  Parteien  abgescblossen 
!)rdeD,  wodurch  erst  der  Friede  vollzogen  wurde.  In  An- 
ïang  dièses  Yerdienstes  baten  die  KeichsstUnde  den  Kaiser, 
6o  Piecolomini  in  den  Reicbsfllrstenstand  zu  erheben.  Die 
rlîche  Urkunde,  die  dieser  Bitte  wilUahrt,  betindet  sieh  hier. 
Weitcr  sind  GSttleke  hervorznheben,  die  die  Beziebungen 
Uavîos  zu  Wallenstein  betretîen,  obwohi  sie  nichts  Neues 
iiïgeti  (Nr.  10293—10298).  Auf  den  AbschluU  des  Nilrnberger 
iktatJi  bezieben  sieh  die  Aussseicbnungen,  die  Octavio  daOir 
»D  den  StUnden  von  Nieder5sterreich,  Mâhren,  Schlesien  und 
Ingara  znteil  wnrden, 

Octavio  L,  der  ReiebsfUrst,  hutte  keinen  Naehkommen; 
^Q  Lieblingsneffe  und  designierter  Naehfolger,  Josef  Silvio, 
bnannt  7,Max^,  verlor  sein  Leben  in  der  Scblaeht  bei  Jankau 
Jahre  1645.  Der  Wonsch,  den  FUrstenstand  in  direkter 
Inie  zn  vererben,  bewog  Octavio,  sieh  zu  vermahlen.  Seine 
û%e  war  Maria  Benigna  von  Sachsen-Lauenburg,  deren 
ÎO  Prag  lebten,  wo  auch  im  Jabre  16Ô1  die  Vermiiblung 
Die  Braut  war  damais  noch  nicht  16  Jahre  ait, 
itIo  I.  «chon  52.  Die  Ehe  blieb  kinderlos.  Von  dieser  Ver- 
Jttng  handeit  einc  groÛe  Zabi  von  Briefen  nnd  Urkunden; 
tadi  der  firiefwecbsel  Octa\ios  L  mit  seiner  Braut  ist  erbalten: 
Gratokitionsscbreiben  Ferdinand»  IIL,  Philipps  IV<  u.  a. 
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Weiter  folgen  Originalurkunden  und  Kopien  in  hezng  at 
die  Erhebuug  Octavios  I.  in  den  lieiclisftirsteustiuld,  seine  Eio- 
fQbruDg  in  das  Reichsl'lirstenkollegium.  Darau  scblieflen  sich 
versehiedene   Lobeserliebuii^^en   Octavios  in  Poésie   und  Proa». 

Reicbhaltig  ist  die  Korrespondenz  Octavios  I.  Piccalomini 
mît  Souverânen  und  Reiehsunmittelbaren  und  verschiedenen 
Adeligen.  Sie  enthUlt  zwar  in  der  ersten  Reihe  ËmpfebluDgen, 
Gratulationen  und  Privatsachen,  aber  viele  Sttlcke  betreflcn 
auch  innere  und  lluBere  Augelegenheiten  Osterreichs  und  Welt- 
ereignisse,  besonders  wenn  sie  von  hervorragenden  Pereone 
herrllhren.  Hieher  geh^^ren  Schreiben,  meist  Konzepte  Octa 
vios  L  an  Kaiser  Ferdinand  IL  und  IIL,  an  Kîinîg  Fei 
dinand  IV.,  an  die  Kaiserin  Eleonore,  Gemahlin  FerdiuandB  U-^ 
die  Korrespondenz  mît  der  Kaiserin  Maria,  den  ErzherzogeJ 
Leopold  Wilhelm^  Ferdinand  Karl  von  Tirol  und  seiner  Ge 
mahlin  Anna  von  Tirol  uud  mit  verschiedenen  Familien  wie 
Aremberg,  Cbimay,  Barbançou,  Wurtemberg  usw.  Meistens 
Emptehlungcn  enthalten  die  Korrespondenzen  mit  Htinnibiil 
Gonzaga,  dem  Kardinal  Harrach,  dem  Gral'en  Emst  Isenburg. 
deni  Kurfllrsten  Ferdinand  von  Kî3ln,  mit  dem  Fllrsten  Ligne, 
mit  Karl  von  Lothringen,  Thomas  von  Savoyeo,  Ferdinand  IV^ 
von  Toskana^  Lorenzo  Medici  usw.  V 

Die  Korrespondenz  Octavios  L  mit  verechiedenen  Adeligen 
ist  alphabetisch  geordnet  (Nr,  11144 — 13460).  Wir  wollen  nur 
einiges  als  Beispiel  hervorheben.  Nr.  11170/17H,  4  Konzeptc 
Octavios  an  Graf  Attems  ans  Regensburg  1653  von  den  Er- 
eignissen  auf  dem  Regensburger  Reichstage  und  von  dem 
franzosiseh-spanischen  Kriege.  Nr.  11205/214,  die  Korrespondenz 
mit  Polidoro  Braeciolini  ans  der  Zeit  des  Dreiûigjahrigen  Krieges, 
Nr,  11215/219,  5  Briefe  des  kaiser].  Rats  Bucellini  an  Octario  l. 
vom  Jahre  1047,  enthaltend  Hofneuigkeiten,  Nachricbten  liber 
den  Frieden  Spaniens  mit  Ilolland,  Uber  die  Neutralitlit  Bayeras* 
Wichtig  ist  die  Korrespondenz  Octavios  I.  mit  Rudolf  Colle 
redo,  Herrn  aaf  Opo^no  (Nr.  11253—11451).  Sie  ist  wie  fa 
die  ganze  tîbrige  Korrespondenz  des  Piccolomini  italiemdcli| 
stammt  au§  den  Jahren  1650  —  1655,  sILhJt  140  Briefe  de 
Colloredo  und  48  Konzepte  Octavios  und  betriflTt  die  versehie 
densten  Neuigkeiten  und  Nacbrichten.  Weiterbin  ist  zu  eu 
wâbnen  die  Korrespondenz  Octavios  mit  seinem  Agenteu,  den 
Rîttmeister  Fnrmarini,  auB  den  Jabrcn  1649 — 1654  (Nr.  11609  bil 
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!1638),  îind  zwar  119  Briefe  des  RittmeiBters  und  ein  Ivonzept 
^  ^^  uviog. 

Der  Kommandant  des  Régiments  Piccolomini  Oberst 
Hw^n  Frangipani  war  in  den  Jaliren  IGôl— 1655  zugleich 
ivi  lamandaut  der  Festung  Frankental,  Seine  Korrespondenz  mit 
Octario,  75  Briefe  von  Frangipani  und  ein  Konze|)t  Octavios 
iNr,  11639 — 11714),  betrifft  insbesondere  Wcsteuropa,  die  Fronde 
in  Fninkreich,  den  Bpaniseh-franzësisclieD  Erieg  und  lothringische 
Jùigelcgenheîten. 

Die  11  StUcke  zahlende  Korrespondenz  Octavios  mit  An- 
iGirardi  vom  Jabre  1655  (Nr.  11737/47)  hrmdelt  von  Italien^ 
Neuigkeiten  ans  dem  spauîsch-franzhsischen  Krio^e  und 
{ûhTi  ans  anch  nach  Polen. 

Die  Beziehnngen  Octavios  zu  dem  kaiserlichen  Hôte  und 
tn  Erzberzogen  riefen  aocb  einen  lebbaften  schriftlicben  Ver- 
kchr  mit  verschiedenen  Hofleuten  hervor.  An  erster  Stelle  ist 
setoe  Korrespondenz  mit  P.  Holland,  dem  Beichtvater  Erz- 
Bfzogs  Leopold  Wilbelm,  von  der  nur  Konzepte  îm  Archîv 
urbmden  sind,  zu  nennen  (Nr  11774/81).  Auch  iliren  Gegen- 
stand  bilden  Hofnachrichten,  der  spanisch-franzOsiscbe  Krieg  usw. 
Nach  der  Schiacbt  am  WeiBen  Berge  kam  auch  das 
Mliscbe  Gescblecht  der  Grafen  Leslie  in  Besitz  einer  Herr- 
%{i  in  B5hmen.  Graf  Walter  Leslie,  der  General,  wurde 
der  Herrschaft  Neustadt  an  der  Meltau  vom  Kaiser  be* 
Bnkt.  Somît  sind  spater  Leslie  und  Piccolomini  Nachbarn 
lïrden.  Ein  Beweîs  ihrer  wechselseitigen  Bezîehungen  ist 
îhre  Korrespondenz,  292  Nummeni  zâhlend,  Nr.  11901  bis 
12181,  âhniicben  Inhalts  wie  die  trtther  angeftibrten. 

Ein  reger  schriftlicher  Verkehr  herrschte  auch  zwischen 
Oetario  und  dem  Geschlechte  Martin itz,  and  zwar  mit  Jaroslaw 
Bofita,  Qeorg,  Max  und  Beruhard  von  Martinitz.  Das  wich- 
tigsie  i«t  hier  die  KoiTespondenz  mit  Benihard  von  Martinitz, 
dem  Oberstbofîneister  des  Kônigreiches  Bi5hmen  niid  spater  Oberst- 
bttrggraf  (Nr.  12217— 1221t3)  ans  den  Jahren  1654— 1656.  Sie 
bringt  Hofnachrichten,  Nachrichten  tiber  die  Nlimberger  Trak- 
tate^  Notizen  ttber  die  religi5sen  Angelegenheiten  in  Bi^bmen 
and  Dentschland,  Nachrichten  tiber  die  Gegenreformation  in 
Nachod  und  sonst  in  B^hmen. 

Naeh  Italien  fUhrt  uns  die  italienische  Korrespondenz  des 
idhaDQ  Baptisi  Minetti   mit  Oct^ivio  L  Piccolomini  in  den 
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Jahreu  1651—1656  (Nr.  12302—12394).  Die  92  Briefe  Minetl 
enthalten  Nachrichtcn  vom  Florent îuer  iind  dann  voa  dem  pâpi 
lichen  Hofe,  Kaehrichten  auB  Italien  und  Rom.  7  Konzepi 
PiccoloDiînis  bringen  Nachrichten  (Iber  Mazarin  und  Frankreic 
liber  polnische  Angelegenheiten  nnd  Scbweden. 

Eine  der  wertvollsten  Korreepondenzen  im  SchloBarchiv  ii 
dîe  des  Gênerais  Grafen  Raimund  Montecuccoli  ans  BrUssel 
dem  Haag:,   aus  Venedig,   Rom,   Innsbruck,   Schweden  usw, 
fuhrt  mit  Octario  L,   eeinem  Schwager.     Sie  umfafit  155  Bricfi 
Montecuccolis  und  20  Konzepte  Octavias  aus  den  Jabren  165i 
bis  1656  (Nr-  12406—12581).     Die  Korrespondenz  be^it^sht  ai 
65  Briefen  Montecuccolis  vom  Jabre  1650  aus  Brllssel,  dem  Hj 
Wien  und  Raden,  die  von  der  Fronde,  dem  spaniscb  franztïsischei 
Kriege,    den    englischen    Angelegenheiten,    den    ZustUnden   in 
Holland,   von  dem  ttlrkiech  venezianiscben  Kriege,   den  Kriegs- 
ereignissen  in  Italien  erz<^blen;    14  Briefe  aus  Wien  vom  Jabre 
1651    berichten   von   Zwistigkeiten   zwiscben   Brandenburg   und 
PfalzNeuburg,     2   Konzepte    Octavios    vom    Jabre    1651     von 
dem  tUrkiscb* venezianiscben  und  spaniseh-franzosiscben  Kriege; 
15  Briefe  Montecuccolis  vom  Jahre  1652  aus  Venedig,  Manlua» 
Wien   erzablen    von    den    geirenseitigen   Besucben  italicnischer 
Flîrsten,    von    dem    Aufenthalte   des   Erzberzogs    von  Tirol    in 
Mantua,   von  den  Verbaltnissen  Italiens,   von  den  Zustânden  in 
Polen.     Dann   folgt   1  Konzept  Octavios  vora  Jabre  1652  aus 
Regenfiburg   liber  die   braudenburgiscben  Angelegenbeiten   und 
den    Regensburger  Reicbstag.    Aus   dem   Jabre   165^   sind 
20  Briefe   Montecuccolis    vorhanden;    sie    beriebten    au«  Wiei 
Passau,   MUncben  und  Prag  Uber  die  italieniscben  VerbUltnissi 
den  Reicbstag  in  Regensburg,   tiber  die  Restitution  geistlich< 
Gttter  vonseiten  des  Kaisers,  Uber  den  Aufenthalt  MontccuceoHj 
in  Bayern;  ferner  4  Konzepte  Octavios  Uber  den  Regensbargi 
Reicbstag,   polnische  Angelegenbeiten   und  verscbicdeno  Nenij 
keiten.    Weiter  folgen  24  Briefe  Montecuccolis  aus  dem  Jah 
1654  aus  Berlin,  Tpsala,  Wien,   Hobeneck,   NUmbcrg,   RrUsse 
Antwcrpen  mit  Nacbriebten  Uber  seine  diplomatische  Reise  uacl 
Berlin  und  Schweden,   tlber  den  Berliner  Uof,  mit  >Iachricbten 
von  Schweden,    darin    von    der  Abdankung    der   Kont   ' 
Scbweden,  weiter  Nachrichten  ans  den  Nîederlandcu,  L* 
Ton  dem  Erzberzog  Leopold  Wilbehn,  ttber  englische  Znstiindi 
ferner  10  Konzepte  Octavios  aus  denutelben  Jabre.     tm  Jabre 
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16&5  begleitete  Montecnccoli  Christine  yon  Schweden  auf  ihrer 
Beise  von  Brtissel  liber  Innsbmck,  wo  sie  Oifentlich  zum  Katho- 
liziflmus  tlbertrat,  nach  Rom.  Ans  dieser  Zeit  stammen  15  Briefe 
des  Grafen  liber  verschiedene  Weltereignisse  und  namentlich 
dicse  Reise  und  4  Eonzepte  Octavios  von  Prefiburg  und  Schweid- 
nitz  Ober  den  spanisch-franzôsiscfaen  Krieg. 

Nr.  12627—12638  umfassen  die  Briefe  des  Pierottino 
Pierottini  ans  Wien  vom  Jahre  1651  an  Octavio  I.  und  entfaalten 
meistens  Nachrichten  ans  Frankreich,  wo  Pierottino  sich  lângere 
Zeit  aafhieit,  und  dann  aus  Wien. 

Graf  Georg  von  Plettenberg  gibt  dem  Octavio  I.  Piccolomini 
in  3  Briefen  (Nr.  12643/45)  Nachricht  tiber  seine  Kommissionen 
und  seinen  Âufenthalt  am  schwedischen  Hofe  und  beriefatet  Neuig- 
keiten  von  dem  schwedischen  und  dUnischen  Hofe. 

Nr.  12664—669  enthalten  6  Briefe  an  den  Grafen  Quince^ 
und  zwar  2  vom  Jahre  1649  aus  Rom  und  Florenz,  4  vom  Jahre 
1655  aus  Turin,  Nttmberg  und  Paris,  mit  Nachrichten  von  Italien, 
von  seiner  Reise  nach  Deutschland  usw. 

Graf  Josef  Rabatta  teilt  aus  Laxenburg  und  Wien  im 
Jahre  1654  in  3  Briefen  an  Octavio  I.  verschiedene  Nachrichten 
vom  kaiserlichen  Hofe  und  aus  dem  TUrkenkriege  in  Ungarn 
mit  (Nr.  12672—4). 

Nr.  12703  enthâlt  ein  Konzept  Octavios  an  Don  Salazar 
aus  Begensburg  liber  den  Reichstag  daseibst  im  Jahre  1653. 

Von  grofiem  Belang  fUr  die  âuliere  und  innere  Politik 
Osterreichs  ist  die  Korrespondenz  Octavios  mit  dem  kaiser- 
lichen  Sekretâr  Konstantin  Sattler  im  Jahre  1654/1655. 
(Nr.  12715/59).  Sie  enthalt  26  Briefe  Sattlers  aus  dem  Jahre 
1654  aus  Wien  und  Regensburg  liber  die  Ttirkengefahr,  liber 
den  kaiserlichen  Hof  (besonders  wichtig),  liber  die  Gesandtschaft 
des  Flirsten  Auersperg  nach  Spanien,  bringt  Nachrichten  liber 
den  Streit  der  Herzoge  von  Braunschweig-Ltlneburg  mit  der 
Stadt  Bremen,  berichtet  tiber  Ereignisse  in  der  Moldau,  tiber 
den  polnisch-mssischen  Krieg  usw.  Daran  schlieOen  sich  an 
16  Konzepte  Octavios  an  Sattler  von  demselben  Jahre  aus  Na- 
chod und  Landshut  tiber  ungarische  Angelegenheiten  sowie  tiber 
verschiedene  hervorragende  PersQnlichkeiten  (Colloredo,  Siri, 
Gonzaga,    Montecnccoli,   Caprara  etc.).    Aus  dem  Jahre   1655 


*)  Kommandanten  der  spanischen  Armée  in  Italien. 
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siïid   uur  3  Briefe   Siittlers  an  Octavio   im  Archive   vorhundei 
liber  den  Strelt  zwischen  Kur  Mainz  und  Kur-Pfalzj   tlber  de 
Grafen   Leslie^   deu  Vizeprâsidenten   des    Hofkriegsrates,    tiber 
Religionsangelegcnheiten  usw. 

An  den  Marchese  de  la  Serra  wenden  sich  2  Konz^p 
Octairiosl.  vom  Jahre   1652  ans  Prag  (Nr.  12761/2)  tlber  de 
spanîsch-franztisisehen   Krieg^    italîenische  Angelegeubeiten   und 
die  WabI  des  rîimîschcn  K(5nigs. 

Eine  nmfangreiehe  Korregpondenz  fltlhrte  Octavio  I,  mit 
seineni  Haushofmeîster  und  Agenten  in  Wien  Nicolao  Sirî  in 
den  Jahren  1652/55,  Sie  umfaflt  451  Briefe  und  Konzepte 
(Nr.  12767—13217).  Der  grôflte  Teil  von  den  389  Briefen  des 
Siri  wie  ancli  von  den  52  Konzepten  Octavios  betrifllt  die  Geld'iiA 
angelegenheiten  des  Ftlrsten,  doch  fjist  Uberall  slnd  auch  Berichle 
liber  Zeitereignisse  sowie  Hornachrichten  eingeflochten.  Be- 
Bondere  yieh  Nachrichten  betreffen  den  Regensburger  Reichstag 
Esw.  Besonders  wicbtîge  Nacbrichten  findet  nian  in  den  Briefen^ 
des  Agenten  Siri  vom  Jahre  1653  ans  Wien.  Da  ertahren  wif» 
von  der  Kommission  des  Agenten  Fonnarinl  bei  dem  GroBhen&oge 
von  Toskana,  vom  Reichstage  in  Regensbnrg,  von  pobischen, 
ttlrkîschen  und  den  walaebisch  moldauischen  Angelegenheiten; 
da  lesen  wir  Nacbrichten  vom  kaiserlichen  und  dem  Tiroler  HofeJ 
Gleichfalls  von  Bedeutung  iat  die  Korrespondenz  dièses  Agenten 
mit  Octavio  I.  vom  Jahre  1655,  in  welchem  Siri  verschiedeni 
Kommîssionen  bei  dem  Tiroler  Hofe  und  dem  Hofe  zu  Florent 
fttr  Octavio  L  zu  verrîchten  batte.  Fast  aile  Konzepte  Octavio^ 
an  Siri  cnlhaltcn  anOerdem  Konzepte  von  Briefen  an  verschiedeni 
hervorragende  Persouliehkeiten  wie:  Montecuccoli,  Caprara,  Levî 
Merelli,  den  Erzbischof  von  Siena,  Lesite,  Sattler,  R  Rolland , 
Graf  Curtz  usw. 

Von  dem  kaiserlichen  General  Ernst  Baron  Trau! 
stammt  eine  Menge  von  Briefen  ans  den  Jahren  1649  and  165< 
(Nr.  13319—13404),  vom  Jahre  1649   39  Briefe  aus  Wien,  Um 
Graz  tlber  den  Frieden,  Uber  bayrische  Angelegenheiten,   libe 
Werbungen  fttr  Spanîen,    Uber  die  NUmberger  Traktate^    Ubcil 
die  Restitution  von  Ëger  etc,     Daran  scbliefien  sieh  aus  den 
selben  Jahre  4  Briefkonzepte  Octavios  an  Tmuri  Uber  Redukitoi] 
der  Regîmenter,  die  Hinrichtung  Karis  1.  von  England,  die  Trak^ 
taie  von  NUraberg,  Uber  die  Tttrkei  und  Polen.   Voœ  Jahre  16B 
finden  wir  43  Briefe  des  Barons  Traun  an  Octavio  aus  Wied 
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et  tersemedeûe  Persënlichkeiten  (Graf  Scblick,  Rolownit,  Ftirst 

Dbkowitz,  der  zum  Hol'kriegsratsprasidenten,  Leslie,   der  znra 

izepriiaideuten   erniinnt  wurde),    die  Traktate   von   Nttriibci*^, 

'  Mumun^  des  Reiches,  Bôhmens  und  SchleBtens  von  Sehweden, 

t^gien  und  Spanîern. 

(General    JoLaiin    von    Werth    teilt    in    10    Briefen 
Ir.  IH446— 13450)   in   den  Jalire   1650/2   dem  Octavîo  L  ver- 
iedene  Neuigkeiten  mit  vom  polnîseh-raâsîschen  Krîege,  liber 
Slreit  zwiscben  Bayern  und  Kiir-Plalz^  Uber  England,  Hollaud 
ond  D&nemark. 

Derweitero  Abschnitt  VI  c)  nmfaflt  dieKorre8|ïOiîdonzdes 
BtitTio  I.  Piccolomini  mit  (Teistlichen  und  tiber  Oeist- 
the  (Empfehlungen,  Pfrtloden,  Unterstlltzungen  (Nr.  13461  bîs 

An  den  Abgchnitt  VIc^  schliefien  sicb  an  die  KorreRpondeu- 
i  der  Sekretare  Oetavios  I.  :  Andriussi  (1642/5 1  ),  Bcrnardi  (  1648), 
ûa  \  1649—1656),  Lntiano  (1648,  1654),  Minetti  (1635  bis  1638), 
Bpi  f  1633,  1639/40,  1645),  Buono  (1656)  (Nr,  14059  bîs  141^9). 
Abschnitt  Vil,  Haushaltungsaacbeu,  urafaût  Rechnungen, 
Bisekostcn  nsw.  in  den  Jahrcn  1623—1656  (Nr.  14200—16107). 
zweite  Teil  dièses  Abscbnittes  betrifft  die  Person  des  Flirsten 
ad  Feldzeng'uieisters  Octavio  IL  Piccolomini  in  den  Jahren 
ri9— 1753.     Den  Inhalt  bilden   Patente  fUr  Octavio  IL,   Bitt 
riften  und  Oratulationen  an  denselben,  Geschiiftssacben,  dar- 
Bter  Bricfe  des  Agenten  Ferraandl  mit  Naehriehten  vom  Tlirken- 
iege  und  Briefe  des  Agenten  Gayer  an  Octavio  IL   in  Uans- 
Itungssachen  (Nr.  16108—16429). 

Der  umfangreichste  und  dabei  aucb  fHr  die  politîscbe  Ge* 
licfate  Ôsterreichs  wicbtigste  Abscboitt  ist  der  VIIL:  DreiÛig- 
Ihriger  Krieg  (Nr.  16430—28011).    Ailes  chronologisch  ge- 
inet.     Besonders  reichhaltig  ist  das  Jahr  1634,  in  dem 
HerrscUaft  Nachod  den  Piccolomini  geschenkt  wurde.   AuBer 
io   militîirischen  Materialien   bringt   diesc    geradezn    groÛ- 
riige  Korrespondenz  des  Octavio  I.  in  italieniscber  (haupt- 
deutscher,  franzôsischer  und  spaniscber  Sprache  einen 
pf lichen  Reichtum  von  Quellen   nieht  nur  flir  die  6e- 
|(hicbtG  (Jsterreichs,  sondern  anch  von  ganz  Europa. 

Es  wâre  unmoglicb,  den  Inhalt  der  einzehicn  Stlickc  au- 
m.     Wir    wollen    nur    die    wicbtigsten    Dokumente    und 
tfe  erwUlmen. 
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In  erster  Roîhe  sitid  die  Wallenateiniana  hervorznbebc! 
Ihre  Zabi   und   ilir  Wert   atcht  nicht  im  gleichen  VerbiiltQÎR  zî 
der  Rolle,    die  Piccolomini   in  der  Wallensteintragëdie  gespii 
liât.     Es   liegt  die  Vermutung  nahe,    daB  Octavio  I.  eelbst,   w< 
er   sieb  anfangs  den   Planen  Walleusteins   nieht  fremd  zeigi 
ailes  za  tilgen  gesiicbt   hat,   was  aiif  ihn  ein  sehleehtes  Lie 
werfen   konnte,     Auch   der  Aufenthalt  des  Archivbeamten   (i 
Jahre  1817)   der   vereinigten    bOhmisch-ôsterreichischen    Kanzl 
iin    Nacboder    Schlosse    bângt    wahrscheînlîch    mit    der  We^ 
scbaifuiig   von    Akten    und    Dokumenteii    ans    dieser    Zeit    zi 
sammen.    Ni\  16796/99  Brîef  des  Matthias  von  Toskana  an  Oci 
vio  L  entbalt  ÂuBeningen  liber  Wallenatein  (1633).  Nr,  16514/1 
Beziehungen  Octavios  zn  Wallenatein  (1629).     Nr.  16576**  M 
dang  Octavios  an  WalIeQStein  wegen  seiner  Sendiing  nach  Italîei 
Nr.  16795/H14   Betehle   nnd  AnordnuDgen  Wallensteius  (1633 
Wichtig  iat  Nr.  16802:   Briefkonzept  Piceolominis  tiber  Kriegi 
operationen  Wallensteins  (an  Gallas  1633)   und  nocb  wicbtiger 
Nr.  16804,  Briefkouzept  Piceolominis  an  den  KardinaMnfanten 
von  Spanien  (1633)  liber  den  Abscbluli  eines  Waffenstillstandes 
mit  Sachaen,   Befebl  Walfensteins,   daû  sîch  AIdringen  mit  dem 
Herzoge   von  Feria  verbinden  solle.     Die  folgende  Nr.  1680ôtH 
Schreiben  Wallensteins  an   Pieeolomini   liber  den  RUekzug  dei| 
Amim  nnd  Uber  Anftriige  an  Gallas  (Prag  1633)  iat  im  Archive 
verloren  gegangen,    obwob!  sie  nocb  vor  20  Jahren  dort  war. 
Nr.  16806/9  enthalten  4   Brierkonzei^te   Piceolominis  an   Dallad 
liber  Verhandlungen  mit  Amim  nnd  Franz  Albert  von  Lauenbnrg) 
Operationen    AIdringens    am    Rhein,    StelUing  Widlensteina    bô 
Zittan,   Befehle  fUr  Gallas  und  Colloredo,  Absicbt  Wallenatein 
nuch   Glogau    zn   gehen,     (Kaiserliches   Lager   in    der   Lausi 
1633).    Nr.   16810/14    nnilaCt   Befehle  Wallcnateina    Uber  Wcr 
biingen  (Glatz  1633).    Wichtig  sind  9  Briete  des  Grafen  Oalhi 
an  Octavio  (ans  Neisse,  MUnstcrberg,  Eger,  Rakonitz^  Leitmeril 
und   Glogau   1633).     Sie  enthalten  Nachriehton   von   Sehlesien 
Uber  Operationen  in  und  mit  Bayern,   Nacbriehten  von    ^ 
sicht   Banners,    nach    Bulimen    zu    ziehen    uaw.     Nr.   1' 
Schreiben  Ferdînands  II.  an  Galbis  und  an  Pieeolomini  wegei 
einer  Konferenz  beider  in  Budweia  (1634). 

Von  der  Katastrofe  Wallensteins  schweigt  daô  Archiv, 
Nur  in  den  Briefen  veracbiedener  Personen  an  Pieeolomini  findei 
wir  ihre  NaehklUnge.    8o  in  der  frtther  env^bntcn  Korrcspond 
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traders  desOctnvio^  Ascunîo,  Erzbîachofs  von  Sîena(Nr*  5486 
-5501),  in  4  Briefen  des  toskanisehen  SùmtssekreUirs  nnd  Ge- 
ndten  in  Mailand  1634,  (Nacbrichteu  des  Oesandten  von  Sa- 
voyen  in  Wien  Nr.  16973/76,)  Weiter  \o\gi  die  Korrespondenz 
Octavîoa  mit  Schlick,  Gordon  naw.  tlber  den  Anszag  Wallensteins 
?on  PUsen  nacli  Eger,  liber  die  zu  Pilsen  gebliebene  Garnison 
nnd  liber  die  getroffenen  MaBre^eln,  daB  die  Rebellen  keine 
Zeit  gewinnen,  um  in  Bohmen  Testen  FuB  zu  fassen  (Nr.  16977/78). 
eineni  Briefe  an  Graf  Sehlick  von  Pilsen  (1634)  klagt  Octa- 
daH  ihû  ein  Brief  des  Gallas  an  M;irschall  di  Orana  be- 
art  habe,  me  schlecht  ihre  Haudlungen  ausgelegt  werden,  Er 
itet^  den  Kaiser  seiner  Treue  zu  versichem  (Nr.  16979).  Dali 
ch  viele  tlber  Wallenstein  bei  Octa\io  l*iccolomini  erkuudigt 
ben,  davon  zeugen  einige  Briefe  des  A.  Porry  von  Mailand, 
de  la  Lan,  Giovanni  Kacei,  die  um  Nachrichten  tlber  die 
rallcnsteinkatustrofe  bitten  (Nr.  16980/87). 

Anf  die  Absetxung  Wallensteins  bezieht  sîch  der  Brief  Gor- 

an  den  FeldmarschaH-Lciitnant  von  Suys  in  franzësischer 

6he  (Eger  1654),  wo  er  tiber  erbaltene  Befehle  wegen  seines  Re- 

oeots  Bpricht  (Nr.  16988),    Octavio  sandte  an  seine  Oberate  die 

tungsurkunde  Wallensteins  (Horaidowilz  1634,  Nr  16989). 

Von  grolîem  Belange  sind  17  Briefe  des  Gênerais  Diodati 

Octa\io  (Nr.  17294—17309,  17318).     Sie  entbalten  die  An^ 

zeige,  dail  in  Pilsen  ein  oflenbîirer  Tumult  herrsehe,  dali  Piccolo- 

iini   und  Gallas,   die  abwesend  sind,   nach  Pilsen  marsebieren 

lUBten,    am  Wallenstein   unvermutet    zu    iiberraschen.     Ferner 

pré   hier  Piccolomini  im  Namen   des  Gallas  aufgefordert,  zur 

wi  nach  Wien    zu    kommen;    schlîelilich   finden   wir   în 

irlirichten  vom  Drucke  einer  Sclirift  liber  Wallenstein  usw. 

In  den  27  Konzepten  Piecolominis  an  Gallas  vom  Jahre  1634 

ir  17454/80)  findet  man  nnter  anderem  aueb  eine  Stelle,   die 

th  auf  die  Walleustcinfrage  bezieht    Octavio  spricht  da  die  Uoff- 

ing  ans,  dafl  mit  der  A  breise  Wallensteins  die  Saehen  einen  gnten 

Aasgaog  nehmen  werden.    Zuletzt  Nr  17509  ist  ein  Quartier- 

pittl  ftir  die  kaiserlichen  Truppen  nach  dem  Tode  Wallensteins. 

Von  den  tibrigen  unter  dem  Titel:  Der  DreiÛigjâhrige  Krieg 

2um  Jahre  1634  reichenden  Nummem  sind  zu  erv*rahneni 

Dfehic  Ferdinands  IL  aus  dem  Jahre  1632  i  Nr  16593),   Korre- 

pondenz  Oetavios  mit  dem  Markgrafcu  Hannibal  Gonzaga,  mit 

ias  von  Savoyen,  mit  dem  Kardinal  Infanten  von  Spaiiien 
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irnd  Oallafl  (Nr.  16795 — ^16814);   Konzept  Pîccolommis  an  Mar 
quis  Caretto  di  Gnina  liber  die  ZusanimeDkunft  mit  dem  kur 
sâchsîscben   Gesandten    wcgen    Friedensverhandhingen,    wcît 
liber  Marscbdîspositionen  (Nr.  16923),^  Briefkouzept  Pic^olomin 
au  Ferdinand  11,  (1634),  verschiedene  Khigen  enthaltcnd  (Nr.  16951 
und  ein  anderes  an  Ferdinand  III.  (1634),  von  den  Operatione: 
Bernbards  von  Weimar  und  von  der  Stellnng  der  kaiâerliehen 
Ânuee  handelnd  (Nr.  16953). 

Von  den  Nachrichten  vou  der  Schlacht  bei  Llltzen  ist 
diejenige  des  Kardinals  Pallota  erwâhnungswert  (Nr.  16826/9)1 

Was  den  Mantuanischen  Erbfolgekrieg  betriflft,   sind 
wicbtig  Nr.  16577:    lustruktionen  ftir  Grafen  Collalto  in  bezug 
auf  die  AbschlieBung  des   Friedens,    Nr,  16571»/80,    16583/92 
Instrnktîonen  flîr  Octuvio  in  seiner  Mission  nach  Italien,  Nr.  16593 
Befehl  Ferdinands  IT.  Piroolaminî  solle  sich  soglcieh  nach  Deui 
land  begeben. 

Zum  Jahre  1035  sind  die  Akten,  die  die  Friedensverhan 
Inngen   mit  Sacbsen    imd    desseu  Verbtlndeten    betrcflen,    zn 
verzeichnen.     Sie    entbalten    uuch   die   Korrespondenz  Arnims 
mit  Octavio  (Nr,  17700/709).    Nr.  17710/38  enthalten  die  Akted 
liber  den  Krieg  in  Jttlieh-CIeveBerg.  n 

Reiehbaltig  ist  die  Korrespondenz  PiccolominiB  mit  dem 
Kaiser,  mît  Thomas  von  Savoyen,  dem  Herzog  von  Beanfort, 
Isenbnrg,  Matthias  von  Toskana. 

Die  Beziehungen  Picciolomini»  zu  fremden  Generîilen  (Maré- 
chal de  Brezé,  Kaspar  Coligny,  Maréchal  de  Chatillon,  Bnroi 
Fememont)  bîlden  den  Inhalt  einer  andcren  Gruppe.  Nichi 
ohue  Belang  ist  die  Korrespondenz  Octavios  mit  dem  SekretlLi 
Philipps  IV.  von  Spanien  in  BrUssel,  Franceseo  de  Galaretta* 

Nr  18538  entbalt  VorschlËge  Piceolominis  in  bezng  aul 
den  Gang  des  Krieges  (îtalienîsch,  spanisch  und  lateinischV  Bc 
den  Verhandiungen  des  Kaisers  Ferdinand  II L  mit  dem  Kardinal 
Intanten  von  Spanien  wegen  der  Hiifeleistung  fungierte  Piccolo 
mini  im  Jahre  1639  als  Vermittler.  Weîter  findet  raan  da  ve^ 
schiedene  Instruktionen  und  Befehlc  Piceolominis,  VorsdilUgi 
des  spanischen  Gesandten  nnd  des  Prinzen  von  Savoyen^  Voi 
schUige  wegen  eines  Btindnisses  gegen  Frankrcich  (Nr.  19191 
bis  19232),  Es  genUgt,  die  Namen  der  Personen  zu  vcrzeichueii 
mît  denen  Piccolomini  in  reger  Vcrbindung  stand.  Es  sind  die» 
im    Jahre    1640   K«  Ferdinand  111.,    der   KardinaMnfant    voi 
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.^p,iijicu,  Krzherzog  Leopold  Wilheliti^  der  Kurftlrst  Ferdinand 
\mi  Kftln,  Ffalz^nif  Wolfgang  Wilhelm,  Heraog  Karl  von  Loth 
lingeii,  Gmf  Ernst  von  Ostfriesland,  Landgi-af  WUhelm  von 
Hessen-Cassel^  Graf  Hatzfeld,  Herzog  von  Sachsen-Weîniar- 
EiRenach;  weiter  Rudolf  CoUoredo  (sehr  intéressant  und  wiclitig)^ 
Vr>ï\\  Caretto  di  Grana,  General  Gallas^  Graf  Isolana,  Bidthasar 
Mnrnidas,  HofkriegsratsprUsident  Graf  Seblick,  Johann  Baptist 
jelmauD  (Untorbandlungen  der  Herzoge  von  Braunscliweig- 
auebnrg  mit  dem  Kaiser  IWO),  WalterLeslie:  (Nr.  20898/917) 
Briefe  mit  Nachrichten  voin  Regensljnrger  Reicbstage  1G40), 
►viantkommissar  Sieber  (Verhundlungen  Braunschwdg- 
„v,.;^i-8  mit  Scbweden  sowie  Diinemarks  mit  dem  Kaiser, 
ae  der  Schweden  1640,  Nr,  201)71/80). 
Ans  dem  Jabre  1641  stanimt  ein  Briefkonzept  Octa^ios  an 
Kônig  Karl  I.  von  England  wegen  der  Restituîerung 
KnrPfalz  (Nr  21721). 
Im  Jahre  1641  treten  zu  den  genannten  Ferslmliclikeiten 
^h  hinzu  Kurflîrst  Max  von  Bayern,  General  Mercy,  Fer- 
aont,  der  Kriegskommissur  Fuess,  dessen  Korrespondenz  teil- 
BÎse  in  Chifferu  gescbrieben,  GeneralproviantmeiBter  von  Gitt- 
Iger,  Sekretiir  des  Piccolominî,  Rittmeister  Gratis  Besonderg 
ichttg  ist  ans  diesem  Jahre  die  Korreapondenz  des  Agenten 
Kielmann  au  Octavio  Piccolominî  tlber  seine  Sendung  nach 
Dresden  (Amimi  (Nr  22073). 

Wicbtig  ist  aucli  die  Korrespondcnz  des  Grafen  Tattenbach 
und  Ernst  von  Traan,  besonders  dièses  letztercn  liber  seine  Mission 
an  den  KardinaUnfanten  Ferdinand  von  Spauien  nach  Brllssel. 
In  der  K  iidenz  des  Grafen  Maximilian  Trauttmans- 

îrff  (Nr.  :^l-^  >  h  mit  Octavio  im  Jabre  1*>41  horen  wir  von 

br  Anfforderung  Spaniens  an  Octavio»  in  spanischniederlandische 
lenste  zu  treten.  Erst  im  Jahre  U>43  verlieU  Piecolomiui  die 
&rlicben  Dienste,  um  mit  kaiserlicher  Bewilliguug  iu  spa- 
Dienste  Uberzutreten. 
Dnrch  seine  Korrespondenz  mit  den  kaiserliehen  Generiilen 
Staatsmiinnern  wie  Oolloredo.  Faess,  Leslie,  Bernbard  Mar- 
lAiXf  Montecuccoli,  Obérât  von  Westfalen  vverden  wir  von  dem 
RakoesyAiifsiand  im  Jahre  1645  sowie  von  den  Friedensver* 
handltuigteo  in  Mtlneben  nsw.  in  Keuntnis  gesetzt. 

\^on  groBer  Bedeutung  sind  aucb  die  Beriehte  Piccolominis 
ber  vertehiedene  Sehlachten,  so  von  Diedenbofen,  Plauen, 
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Wittenweyer  usw.  Das  Jahr  1648  ist  in  dieser  Abteilung  dei 
Archives  mit  Kelutiouen,  VurscliUigen  gogen  die  Absichten  di 
Sehweden,  mit  einem  Rezefi  7.wischen  dem  Kaiser  iind  dem 
Kurflirsten  von  Bayeru  wegen  des  ferneren  Btlndnigses  gegen 
die  Fêinde  (Nr,  2Ô878/H4)  vertreten.  Den  ersten  liung  in  der^ 
Korrespoudenz  Piccolominis  vom  Jahre  164H  nehmen  ein  66  Kofi 
xepte  der  Beriehte  au  den  Kaiser,  65  an  den  Erzherzog  Leopol 
Wilbelm,  12  an  Claudia  von  Tirol.  Piccolomini  ist  im  Jahre  lt>4i 
zum  kaiser] îchen  Geueralissimus  emannt  worden. 

Neue  Namen,  die  jetzt  in  seiner  Korrespondenz  eradieiaen^ 
sind:  General  Ernst  Gnif  laenbur^  (Nachrichten  (Iber  den  Feld 
zug  in  Bayern  und  liber  den  Frieden),  Wenzcl  Eusebius  Lob 
kowitz,  Uerzog  von  Sagan,  Kriegakommissar  Baron  von  Blumen 
thid,  FUrst  von  Lîxheim  (Nachrichten  von  Fraukreich)  n.  i 
Nr,  27427/8  beziehen  sicli  anf  die  Beligerung  von  Prag  il 
Jahre  1648. 

Der  Abschnîtt  IX,  A)  enthalt  unter  dem  Titel:  „Frîedcni 
schlUsBe  des  30jHhrigen  Krîeges"  Quellen  fltr  die  Friedeni 
verhaudlungen  in  den  Jahren  164:i/49  (Nr.  28012—28067),  Wich 
tîg  sind  die  Abschrifteu  der  Briefe   Kaiser  Ferdinands  111, 
Marquis  Caretto,  den  (3ster.  Gesandten  hei  dem  Friedenskongreôi 
zu  MUnster,  und  des  Caretto  an  den  Konig  von  .Spanien  (1643) 
(Nr,  28012).    Weîter  finden  wir  hier  4  Briefe  des  spanischei 
Gesandten  Don  Brun  un  Oetavio  und  Brie fkonze pie  Octavios  a 
Brun  im  Jahre  1644   (Nr  28016/20),     Von   der   Ubrigen   diei 
Friedensverhandiungen    betrelîenden    Korrespondenz    sind    di 
Briefe  des  Lisola,    der  Grafen   Lamherg,    Trauttmansdorff,    di 
Marchese  de  la  Serra,  des  Baron  Ernst  Trauu  usw.  erwahneni 
wert.     Die  Abteilung  B)  trâgt  den  Titel:  „NUrnberger  Tra 
taten^  (Nr.  28068—28959),  schliefit  aber  uicht  aile  Quellen  d 
Archives  fUr  dièse  Verhaudlungen  ein,    Wie  sehon  oben  erwâhni 
findet  man  auch  in  der  Korrespondenz  Octavios  mit  Souverânei 
und  Adeligen  sehr  wertvoUe  Naclirichten   Uber  seine  Tîltigkeit 
beî  dem  Friedenskongresse  in  NUrnherg  im  Jahre  I64U/50. 

In   dem  Abschnilte  IX  B)  finden  wir  die  Urkunde  tlb( 
den  Austausch  der  Fnedensratttikution   zu   Mttuster  1645>  t 
schen    Schweden»    Frankreich    und    dem    Reicbe    (Nr.   28075^ 
Daran  schliefien  sich  Akteu  Uber  Widuiung  und  Uaushalt  Ocl 
riofl  al»  des  kaiserliehen  GcmeralbevoUmiichtigten  in  Nllmberg 
(Nr.  28076/80)*     Besonders  i^icbtig  sind  aber  die  Konzeptc  d^ 
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Ikrielile  îles  rioi'olomini  an  den  Kaiser  Ferdinand  l!I.  vou  den 
Mreii  1041»  uud  1*^50  liber  den  Fortgang  der  Verhaudiungen  zn 
xViIruberg  (Nr.  28081/100,  28381/449),  »owie  an  die  Erzherzoge 
Leopold  Wilhelm,  Ferdinand  Karl  von  Tiroi  und  Sigismnnd 
^''-"']t  von  Tirol,  die  Erzherzogîu  Anna  von  Tirol  usw.  Weiter 
.  die  Kon-eapondenz  Octavios  mit  einigen  Stadten  (Heiibronn, 
Liodaii,  Uloj,  Regensburg  etc.),  mit  den  KnrfUrsten  von  Mainz, 
Ton  Krdnt  Trier,  dem  Pfalzgrafen  von  Neuburg,  dem  FUrsten 
Von  Aiibnlt,  dem  Herzog  vou  Lothringen,  Grafen  Fagger,  Grafen 
Altemft»  Caretto,  Colloredo,  Curtz,  Fernemont,  Conti,  Formarini, 
dem  kaîserliehen  Sekretar  Sattler,  P.  Holland,  Leslie,  Monte- 
cticeoll,  ïranttinanBdoriï  nnd  vielen  anderen. 

Die  oâchste  Abteilung  Kaiser  lie  h  e  Militari  a  umfafit  die 
MTe«ponden2  des  Octavio  L  mit  Kaiser   Ferdinand  III.  vom 
lire  164U — ^1656  in  Angelegenheiten  der  kaiserlicben  Armée, 
an   seine  Korrespondenz  mit  dem   Hofkriegsrate,    seblieûlich 
Generîilen  and  verschiedenen  PersôDliehkeiten  und  Htadten 
miUtârischen  Angelegenheiten  (Nr.  28960—29729), 

Die  Abteilung  XI  beleuchtet  die  Bezîehungen  des  Octa™ 

eolomini  zum  erzherzoglichen   Hofe  von   Tirol    und  bringt 

chriehten  von  Angelegeubeiten  desselben  (Nr.  29730—29876), 

Itu  Abschnitte  Xil  Korrespondenz  Octavios  liber  Er- 

IgDÎsse  und  Neuigkeiten  aus  Italien    (Nr  29877—30G80J 

;  nur  ein  Teil  der  Nacliricbten  liber  Itidien  von  den  Jahren  1629/56 

risamnien.     Die  wichtiggten  Nachrichten   liber  Italien  siud  in 

_den  Korrespondenzen  der  anderen  Absebnitte  zerstrent 

AaSer  den  Briefen  der  Kardinale  Barberini  nnd  Bentivoglio, 
Ftlrsten   Piguatelli   und   Conti  ist  die  imifangreiche  Korre- 
ideuz  mit  Rabatta  von  den  Jahren  1643/46,  dem  kaiserlicben 
Gioandien  in  Vencdig  und  Florenz,  wiehtig,   Sie  beleuchtet  auch 
dehungen  Spaniens  zu  Italien,  den  tltrkisch  venezianischen 
giebt  Nachrieht  von   der  Reise  des  tiraten  Leslie   nach 
>reiiz  und  Rom  in  Angelegenheiten  des  Kaisers  im  Jahre  1645, 
piipstUchen  Hofe  usw.     Die  ganze  Korrespondenz  zwisehcn 
ibatta   uud  Octaiio  nmfaQt    110  Briefe   Rabattas   und   einige 
iefkonzepte    Octavios,     Ober    die    italienisehen    Verhàltnisse 
indefn  auch  10  Briefe  des  Alessandro  Magli  an  Octavio  vom 
Î6,  ferner  die  Korrespondenz  des  Friuzen  Johann  Karl 
ana  und  des  Kardiuals  Medici  (31  Briefe  und  5  Brief- 
tpie  Octavios)   uud  eine  umfaugreicbe  Korrespondenz  des 
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JohauD    Baptist    Minetti    mit   Octavio    in    den   Jahren    1647/4 
ltl)er   die   ErkJarung  des   Ftlrsten   von   Modena    fUr  Fraiikra<4 
(1647),  ttber  iudienische  Angolegenheiten  und  die  TrakUite  roi 
Nilniherg. 

Weiter  komiiien  in    iietracbt  die  Briefe  de»   kaiserlicbe 
Gesandten   in  Venedig  Johann   Ferdinand  Grafen  von   Porei^ 
an  Octavio  Pîccolomini  in  den  Jahren  1650—1602.   Sie  enthaltc 
Nachrichten   ttber  den   polnîschen  Gesandten  (1660),    ttber   difl 
NUmberger  Traktate,    Uber  Verhandlimgen    mît   Vencdig    und 
Polen,  tlber  die  Unniheu  in  IJngam  (1651).  M 

Die  meisten   dieser  Briefe   entlialten  nur  kurze  Berichte-" 
da  Porcia   dem  Ftlrsten   jedesmal    besundere  Memorabilia    niit- 
sandte.    Es  giebt  im  ganzen  121  Briefe  des  Porcia  an  Octaviofl 
Daneben  befinden  sich  im  Archive  in  dieser  Abteilung  14  Briefe 
des   venezianischen   Gesandten    in  Wien    Nicolao   Sagredo   vom 
Jahre  1650  an  Piecolomini   (Dank   des  venezianischen  Sénat 
an  Octavio  tllr  seine  BetnUhnngen  filr  Venedig  zu  MUnster).   Ani 
den  Jahren  1652  und   1653  stammen   17  Briefe  des   Pellcgrini 
ttber  Verhandiungen  ond  Allianzeu  des  Kaisers  nnd  des  Herzoi 
von  Savoy  en  mit  den  Schweizeni,  liber  Konfcrenzcn  des  Grafe] 
Wrzeso>Yitz,  Uber  die  Zusammenkwnft  des  (iesaudten  von  SiebeJ 
btirgen   mit  dem   franzlîsischen   Gesandten   in   Bern,   Uber  Ve; 
handlungen  zvrischen  Savoyen  und  Mantua  etc. 

Nr.  XIII  enthiilt  nur  eiuen  unwiehtigen,   karzen  Nacb 
zu  IV. 

Die  Abteîhmg  XIV  betriflft  Polen  nnd  Rnfiland,  nament- 
lich  den  polnisch-schwediscb-russischen  Krieg  in  Jahren  l(i34/5i 
(Nr  30681—3094:2).  Sie  uinfaflt  die  Korrespondeuzeu  des  Konie* 
polski,  Magni  von  StniBnilz  (54  Briefe  von  den  Jahren  1645/41* 
Nicolao  Siri,   Obersten  Waagkhy  vom  Jahre  1652^  mit  Andn 
Trzebicki,  Vizekanzler  der  Krone  Polen  (7  Briefe  vom  Jahre  165 
8  von  1654),  General  Grafen  Sporck  (6  Briefe  vom  Jahre  165- 
14  Briefe  vom  Jahre  1655:  ttber  poluische  nnd  sehiesische 
gelegenheiten),  mit  Graf  TrucbseB  von  Waldburg  (21  Briefe  voi 
Jahre  1654,  26  vom  Jahre  1655:  ttber  pohiische,  schlesische,  schwi 
dische  nnd  andere  Angelegenheiten  )  und  mit  dem  Graien  L.  Capi 

XV.  Beziehnngen    3^u    Schweden,    obne    Bedeutnni 
(Nr.  30943/4). 

XVI.  Beziehnngen  zn  Eoglnnd  in  den  Jahren  U>3ô/< 
(Nr.  30945—31017);  Korrespondenz  Ptceolominis  mit  einigen  eni 
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'    ben  Adeligcn  wie  Georg  Shawe,  Herzog  von  Newciistle  und 
ti'\:inder  Keynes  ans   den  Jahren  IMljbix     (Die  Entsetzuug 
tle«  KtiDigs  and  Olivier  Cromwell). 

XVIi.  Ttlrkische  Angelegenheiten  în  den  Jahren 
ir»4^/54  (Nr  31018  —  31058).  Wichtig  sind  21  Briefe  des 
kliiserlieheD  Gesandten  in  KoDstantînope)  Freiherrn  von  Schmîdt 
ati8  den  Jabren  1048/51  an  Octavio,  dann  die  Korrespondenz 
Pic^olominis  mit  dem  Gnifen  Trauttmansdorff,  Oberst  Waïther 
Jlbor  den  Krieg  in  Ungaru. 

XVIIL  Spanisch-franzlisischer  Krieg  (siehe  auch  die 
are  1635/48  beî  dem  Dreiliigjâhrigen  Kriege).  Octavios  Be- 
Eiebangen  za  Spanien  in  den  Jahren  iri2rj — 1648  (Nr,  31059 
il 86),  Besonders  nmfassend  nnd  zalilreich  sind  die  .StUeke 
I  den  Jahren  1644 — 48,  die  Octavio  in  spaniach-niederlandischen 
Sensten  verbracbte.  Das  ganze  unter  XVIII.  vereinigte  Material 
von  groûer  Bedeutung  ftir  die  Zeitgescbichte.  Wir  wollen 
lir  die  wichtigBten  und  interessantesten  Nummern  hervorheben. 
31200/221^:  Berichte  des  Kapitâns  Brau  an  den  Kaiser  tiber 
fen  Krieg  îm  Jahre  1641  nnd  Nr,  31300/9  daseelbe  vom  Jabre 
W.  Kapie  einee  Schreibens  Kaiser  Ferdinands  III,  an  seinen 
îdten  in  Spanien.  Brief  des  Kaisers  an  den  KOoig  von 
îen,  den  Eintritt  Piccolominis  in  spanische  Dienste  im  Jabre 
betreffend.  Vertrâge  des  Herzogs  von  Lothriugen  mit 
panien  nnd  Osterreich,  Militiirîscho  Befehlc,  Berichte  tlber 
eblacbten,  Stand  der  Truppen,  Beschaffenheit  der  Festungen, 
Ganiisonen^  Munitionen,  Kontributionen  usw. 

Dann  folgt  die  Korrespondenz  des  Piccolomini  mit  Kaiser 
Drdinand  III,,  Erzberzogin  Maria  Claudia  von  Tirol,  Erzbcrzog 
fcopotd  Wilbelm,  dem  Gouverneur  der  Niederlaude  (besonders 
iiafaiigreich  und  wiebtig),  mit  Kônig  Philipp  IV.  von  Spanien, 
il  anderen  Souveriinen  und  Adelîgen  (170  PersiSnlichkeiten) 
le  Ul>er  den  spanîsch  franzilsiscben  Krieg. 

XIX — XX.  Fortsetzung  des  spanisch-franzosischen 
^rieges  nacb  dcra  Frieden  mit  Holland  in  den  Jahren  1649—1656 
îr.  45187—47621). 

XXL  Kriegerisûhe  Laufbabn  des  General-Feldzeug- 

^eiftters   Octavio  II,   Piccolomini,   zngleicb    mit   den   der- 

litigen  Tflrkenkriegen,  den  s^hlesischen  Kriegen,  iîsterreichischen 

^bfolgekriegen,  Régiment  Piccolomini,  chronologisch  geordnet, 

l>o  den  Jahren  1725—1748  (Nr.  47660—50567). 

if«k)fftU««  L  ti«n  t  E.  s.  le 
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An  diesc  Abteilung  schlieflt  sich  an:  XXIL  Militiir 
LaufbabQ  des  Gencral-Feidzeugmeisters  FUrsten  Octav 
IL  PiccoloiBiDi  in  den  Jahren  1749—1754  (Nr  50568—5123^ 

Beide  Abteiltingen  sind  besonders  wîchtig  fllr  die  politiec 
Gesebtclite  Oeterreiehs  in  den  Jahren  1740 — 1754,  in  denen  0 
tavio  II.  als  Feldherr  an  den  KUmpfen  mit  PreuBeu,  deren  Scbjii 
platz  aucb  sebr  oft  Nachod  und  seine  Umgebung  war,  teilnalii 
Aulierdem  sind  zu  erwahnen  die  Korres|>ondenzen  der  Agen 
des  Octavio  II.  mit  diesem  selbst.  In  der  Abteilung  XXI 
wichtige  Briefe  des  Agenteo  Pilgram  ans  Wien  von  den  Jalri 
1739/42  an  Octavio  II.  liber  den  Tilrkenkrîeg,  Uber  die  Stellnng  ( 
Kaisers  zti  den  englisch-spanischen  ZwiBtigkeiten,  fiber  bayrisc 
PrUtenaionen  auf  Ôsterreieh,  den  Ëinfall  der  PreuBen,  Uber 
Fordernngen  des  preuBischcn  Gesandten,  Proklamation  des  pre 
Biechen  Kënigs,  Schlesien  betreffend  (1740),  Hofkriegsratsbefeh 
an  Octavio  IL,  Briefe  verschîedener  Offiziere  an  Octavio  IL,  Ub 
Krieg8ereignÎBse(1781),  Briefe  (iberden  F*rieden  mitPrenflen>  lll] 
die  KaîserwabI,  Staatsangelegenbeiten  und  Kriegsereignisse  (1 741 

Ans  den  Jahren  1742—1752  stammen  fast  250  Briefe  d 
Kriegsagenten  des  Octavio  IL  de  Gregory.  Sie  besteben 
Kriegsnacbrichten,  verscbiedenen  Instniktionen  fUr  die  GenerS 
Daun  und  Lobkowicz,  aucb  Marschrouten  (1742 — 1745),  usw, 

XXIIl.  Verschiedene  Militaria  in  der  Zeit  der  mi 
tllrisehen  Laufbabn  des  FUrsten  Octavio  IL  Piccolomt 
(Nr.  51235-51472). 

XXIY.  Qescbichte  Ôsterreichs  (obne  Wert)>  (Nr,  514 
bîs  515350 

Die  llbrigen  Abteilungen  XXV— XLVIII  enihalten  mind 
wichtige  StUcke,  die  Geschichten  von  Deutsehland  tlberbaup 
Bayem,  Braunschweig,  Llineburg,  Danemark,  England,  Fran 
reicb,  Genna^  Holland,  Eirehenstaat,  Lothrlngen,  Modena,  Parm 
Polen,  Kursacbsen,  Schweden,  Spanien,  Toskana,  Venedig 
treffend,  sowie  geschriebene  Zeitnngen.  Bedeutender  sind  bi 
nur  die  Abteilung  XXX  Frankreîcb  und  XXVIII  Polen.  Uni 
XXX  Budet  man  Akten^  die  Kardinale  Ricbeiieu,  Mazarin  ui 
die  KUnigin-Mutter  betrefiFend  (auch  Epigramine)  und  41  Dok 
mente  zur  Geschichte  der  Fronde  in  Frankreich.  Tinter  XXXV 
sind  Briefe  Kônig  Wladislawa  IV.  von  Polen  an  den  Residenl 
Ribbini  tlber  Wallenstein  (Orig»  1034)  und  Nachricbten  Ul 
Polen  zu  erwilhnen. 
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Ein  Znwachs  vom  Jahre  1902  bringt  Abschriften  ver- 
lebiedener  Briefe  nnd  Urknnden  liber  die  Familie  Piccolomini 
ans  dem  Randnitzer  Archiv. 

Neu  angekanft,  wie  oben  erwâ,hnt,  wurden  45  wichtige 
Briefe  der  QenerUle  nnd  Staatsmânner  ans  der  Zeit  des  Octavio  I. 
PieGoIomini,  die  ans  dem  Schlofiarchiv  zn  Nachod  entwendet 
waren.  Es  sind  dies  Briefe  an  Octavio  I.  Piccolomini  von  Croy, 
Grane,  Maximilian  von  Bayera,  dem  spanischen  Gesandten 
Benavides,  dem  kaiseriichen  Gesandten  in  Venedig  Rabatta,  La 
Banme,  Collalto,  Rudolf  Grafen  Golloredo,  Andréas  Grafen  Monte- 
eiKSOoIi  etc. 


16* 


Furstlicli  Karl  Schwarzeiibergsches 
Archiv  in  Worlik. 

Von 

Dr.  Johann  Friedrich  Novàk, 


lias  flirstlicli  Karl  Schwarzenbergsche  Archiv  in  Worlik, 
welcbes  sebr  gnt  gcordnet  iind  katâlogisiert  ist,  besteht  ans  dm 
nauptbestandteilen:  1.  aus  dem  lllrstlichen  Familienarchiv,  2.  m 
der  Zentralregistraturj   3,  aus  dem  Worliker  Dommikalarchiv. 

Das  Domiiiikalarchiv  uod  die  Zentralregistratur  weisen 
neuere  politische  Geachichte  fast  kein  Material  auf.  Eine  Ana 
nahnie  biklet  eine  Handschrift  des  eheiualigen  Sedietzer  KloBter 
archivs,  das  jetzt  dem  Worliker  Dominikalarchiv  einverleibt  ist 
Unter  Nr.  12  îst  daselbst  ein  ^Formular"  depoaiert,  welchc 
eîneû  Bericht  liber  die  Aufoahme  der  Gesaudien  des  zum  Kî>nij 
von  Polen  gewablten  Erzlierzogs  Maximilian  boi  deu  niîlhrischenl 
Btânden,  eine  Information  fllr  mâbrisebe  Gesandte  zum  General- 
landtag  1594  in  Prag  und  einige  Briefe  an  Kaiser  Rudolf  II,, 
Erzberzog  Maximilian  iind  die  nieder^sterreichischen  Staude  von 
den  mahriscben  Stîinden  auB  deu  Jahren  15i)8 — 1604  enlbalt 

Das  ftirstliche  Faniilienarchiv  birgt  diigegen  fttr  die  neuer<| 
Gescbichte  Osterreichg  und  namentlich  fllr  die  Jabre  1792 — Î81{ 
also  ftlr  die  bewegte  Zeit  der  franzosiscLen  Kriegc  eineu  wahreu 
Sebatz.    Aber  auch  flîr  die  spiiteren  Jabre  findet  man  dort  mancb^ 
wichtige  uod  intéressante  Aktenstllcke  nnd  Briefe, 

Die  Hauptmasse  des   FamilienarcbivmaterialH  bezicbl 
sich   auf  die  Person   des   berllfamten   Siegers  von   Leipzig,   de 
kaiserlicben  Feldmarseballs  KarlFtlrsten  zaScbwarzenber| 
des  BegrUnders  der  Worliker  Liuie  der  Fllrsten  zu  Sehwarzettbera 
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Briefe  nnd  Âkten  aus  der  Zeit  des  Feldmarschalls  Karl 
Fûrsten  zu  Schwarzenberg. 

Ans  dem  Kriege  der  ersten  Koalition  gegen  Frankreich 

1792—1797. 


dei 


NaclKÎera  sicli  FUrst  Karl  Schwarzenberg  aïs  juBger  Offizier 
Uirkiscben  Kriege  unter  Laudou  ausgezeicbnel  batte,  wurde 
im  Jabre  1790  zaïn  Major  befôrdert  imd  nahm  an  dem  Kriege 
er  ersten  Koalition  gegen  Frankreieli  1792 — 1797  teiL  Dem 
Wallonenregimente  Latour  zugeteilt,  fUbrte  er  einen  ktihnen  Ober- 
fall  auf  die  Befestigungswerke  von  Philippeville  durcli,  wohnte 
den  Scblacbten  von  Jemappes  uud  Neerwinden  (1793)  bei  nnd 
tat  Bich  darcb  mehrere  mit  Erfolg  gekronte  Kavallerieangriffc 
(Damentlich  bei  Estreux)  hervor.  Im  Jalire  1793  znm  Oberst- 
leatnani  befurdert,  ilbernabm  er  das  Kommando  des  Ulanen- 
freikorps  und  1794  als  Obérât  das  Kommando  des  Klirassier- 
'giujetites  Zeschwitz.  Am  26.  April  entschied  er  dnrch  einen  in 
Krieg8gefichiehte  oft  angeflthrten  ReiterangrifT  die  Schlacht 
n  Cate^u  an  der  Sambre  und  empfing  noeh  auf  dem  Schlacht- 
Ide  aus  der  Uand  des  Kaisers  das  Ritterkreuz  des  Militiir- 
A-Theresien-Ordens.  Auch  zum  glileklicLen  Erlloig  der  Schlacht 
>Q  Amberg  179C  bat  er  viel  beigetragen.  Dann  kampfte  er 
ich  bei  Wiirzburg  und  am  Oberrhein  und  wurde  vor  dem 
eden  zu  Campoformio  zum  Generalmajor  befôrdert. 

Ans  dieser  Zeit  ist  folgendes  Material  des  Worliker  FamOien- 
ehivB  zu  verzeichnen: 

1192*  Sehreiben  des  Herzogs  Albert  an  Marquis  Chasteler 

im  4.September,  den  Augrifl' auf  Philippeville  betreffend  {11%)-^) 

Ockwunscb  des  Obersten  Pforzbeim  an  den  Ftirsten  Schwarzen- 

Tg  vom  5.  September  zu  einem  glticklicb  gefllhiten  Gcfechte 

*/J.     Disposition   zum  Angritf  auf  Philippeville  vom  10.  Sep- 

ber  (U^i)-    Befehle  des  FUrsten  Schwarzenberg  an  seine 

zierc  vom  Oktober  und  Dezember  (II*'/j,,  ^e)* 

1793.    Disposition   des  Prinzen  Koburg  vom  6.  April  zur 

isammenziehung   der  Armée   bei  Mons   und  Tournay   (II  7t)* 

is  vom  1 .  Mai  liber  den  vom  FUrsten  Schwarzenberg  znrtlck- 

enen  AngritT  des  Feindes  auf  Sebourg  (11*7^).    Dispo- 


Iti  tien  Klamtuern  sind  die  Signaturen  angegeben. 
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sîtioncn  voîb  22.  Mai  zmn  Angriffe  auf  das  feindiiche  La^rj 
und  ziim  Dberfalle  von  Guise  (IP'/^,  %)■  Berichte  des  Ftîrsten 
Sehwarzenberg  vom  22.  Mai  Uher  zwei  gltlckliche  Gefechte  (lI7io)i1 
Kopie  eines  Schreibens  des  Prinzen  Koburg  vom  3.  Oktober  ilber 
die  Bravour  des  Ftirstea  Schwarzeuberg  im  Gefechte  bel  Ëâtreox 
(IP/ii).  BefelJ  Wenkheims  an  Schwarzenberg  vom  24,  Oktober, 
liber  Cattlllon  zii  streifeu  (II  ^/i^).  Bericht  des  Fttrsten  Schwarzen- 
berg vom  25.  Oktober  ttber  eineo  Streifzug  gegen  Guise  (U  ^u)- 
Kaiserlidie  Belobung  des  FUrsteu  Schwarzenberg  vom  25.  Ok- 
tober wegen  des  Gefechtes  beî  Estreux  (II  7u)*  Briefe  und  Akten 
vom  Oktober  und  Dezember,  die  Krîegsereignisse  dièses  Jahres 
und   die   Teilnahme   Schwarzenbergs   an    denselbeu    betreffend 

v^'/ôî   linf   Im   /i8»   /»oî   /il)* 

1794.     Brîef  Krays  an  den  Fllrsten  Schwarzenberg   vom 

5,  Mârz,  den  Angriff  beî  Cateau  betreffend  (U^j^).    Drei  Briefe 

Ferraris  vom  5, — IT.Mârz  ttber  die  Stellung  des  Fllrsten  Schwar 

zenberg  an  der  Spîtze  de»  Ulanenfrcikorps  wîihrend  des  Kricgcs  | 

(II  88)*    Briefe  and  Akten  vom  April  und  Mai  tîber  die  Kriega-  ' 

ereignisse   bei  Audincourt  und  Cateau  (II  */,4,  7t5i  Vw^  ^^  95), 

Chronographikon  liber  den  Sieg  des  Fllrsten  Schwarzenberg  beî 

IVois  Villes  vom  4,  November  (1 6). 

1796*  Akten  und  Briefe  vom  April — September  tiber  mi- 
litMrische  Angele^enheiten  des  Fllrsten  Schwarzenberg  (H  '/it» 
Vï8î  Vm)^  Spatere  Briefe  Radetzkys  und  Bcllegardes,  den  Pdd- 
zug  1796  betreffend  (II 91). 

1797.  Zwei  Briefe  des  Erzherzogs  Karl  vom  16.  und  19.  M4rz  1 
betreffs  der  sehleunigen  Berufung  des  Fllrsten  Schwarzenberg 
zur  Armée  in  Italien  (Il  11).  Befeh!  des  Generalkommaudos  vom 
22.  Marz,  sich  zur  Armée  nach  Italien  zu  begeben  (11*'/,^).  Be- 
fehl  vom  13.  Mai  liber  die  VorpostenkommandoUberDahmc  bei 
Mannheim  (H^'/jo).  Akten  und  Briefe  vom  Juli — November  Uber 
militârische  Angelegenheiten  des  Ftirsten  Schwarzenberg  (Il  Van 
/wt    lu^    Uh>    /m)* 


Aus  dem  Kriege  der  zweiten  Koalition  gegen  Frankreîc 

1799—1801. 

Aïs  Kommandant  der  Vorhut  den  Foldzug  1799  antrctend, 
nahm  Flîrst  Schwarzenberg  an  den  Schlachtcn  bei  Ostraeh  und 
Stockach  teii,  en^berte  Donaueschingen  und  operierto  am  Rhein 
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m  m  Uer  .Schweiz,  Nach  den  glfîckliehen  Ertolgen  vo»  Heil- 
hroaD,  Seinsbemi  unci  Mannbeîm  mulîte  er,  diircli  Krankheit  ver* 
hinderi,  deo  KrieggecbaQpktz  Yerlagsen,  nm  im  Jalire  1800  aïs 
FeMmarschall'Leutnaiit  zam  Heere  zurllckzukehren.  Nach  der 
veriofenen  Schlacht  bei  Hohenlinden  von  Erzherzog  Karl  zam 
I  Komma&danteD  der  Nachhut  bestimmt,  bat  er  noter  den  scbme- 
rigsten  Verblilinissen  seine  An%abc  glâuzend  gelM,  wofllr  er 
Htm  Inliaber  des  2.  Dlanenre^iments  emannt  worden  ÎBt 

Ans  der  Zeit  dieges  Feldzugea  riihren  folgende  Briefe  nnd 
Akten  des  Worliker  Archiva  her  : 

1799,  Einvei-stândnisKiemayers  mit  deniFlirstenSehwarzen- 
befg  liber  die  Vorpostenaufstellung  vora  10.  April  (IP/^^).  Erz- 
berzo^g  Karl  trâgt  am  IL  April  dem  Ftlrsten  Scbwarzenberg  auf, 
wegen  des  im  Scbwarzwald  zn  errichtenden  Landsturnies  zu  imter- 
hÉjidelo   (11^3»)-     Bericbt  des  Ftirsten  an   den  Erzherzog  vom 

|23.  Aprîi  Uber  diege  Unterbandluogen  (U  ^40)  ^^<^  das  GutheîBen 
des  letzteren  vom  24.  April  (Il  *^/^i).  Akten  vom  Augnst,  den 
Cbefgang   tiber  die  Aar  nnd   den  Vormarscb   naeh   Duttlingen 

tbetreffcnd  (TI%,  ^/a,  V44)*     Befehle  des  Erzberzogs  Karl  vom 

[31.  Aogimt,  vam  2.,  4.  und  12.  Septcmber,  den  Mansch  inR  Rbeintal 
hetreffend  {Il  V4:,.  ^'Ae,  '/47.  Vuh  Befehl  vom  1 2.  Septeraber,  den  Feind 
oacb  Mannbeim  zu  verfolgen  (Il  ^j^^^).  Korpsbefehl  und  General- 
befehl  vom  19.  iSeptember  nach  dem  Stnrm  anf  Mannbeim  (Il  7fiOî 
«/si  "^  "  ' '1  des  Erzberzogs  Karl,  die  Neckarbrilcke  betreffcnd,  vom 
19.  -  _^   -  uber  (Il^si)*  Auszeichnungen  des  Obersten  Moritz  von 

^Liechtenstein  vom  19.  September.  Kopie  einer  Anerkennung  des 
Erzberzogs  Karl   und   Beurlaubung  des  Flirsten  Sehwarzenberg 

^vom  U,  Oktober  (ll*^Ui^f  II  12).  Patente  des  Schwabiecben  Krei- 
«60  vom  Dezember  an  den  Flirsten  Scbwarzenberg  (II  13,  14). 

I Akten    vom    November   1799— MHrz   1800^    die    MiBstimmung 

Wifichen  den   ^sterreicbiscben   und  ruseiscben  Truppen  in  An- 

iCaaa  betreffend  (II 15). 

1800.  Militâriscbes  vom  Juli  und  August,  Kray,  Merveldt 
Scbwarzenberg  betreffend  (11^.^^  ^A:..  ^7f^«»  Vst)-  Emennung 
Fiîrsten    Sehwarzenberg    zum   FeUlmarschall-Leutnant   und 

Fseine  AnsteUung  bei  der  Armée  in  Deutschiand  vom  3.  und 
JS.  Septcmber  (II 17,  18,  7^J.  Generalbefehl  vom  7.  September 
Imil  der  Knndmaehnng,  daB  der  Kaiser  sieh  an  die  Spitze  der 
I  Année  «telle  (ll^j^^),  Briefe  und  Akten  vom  September, 
gr^Bteoteila  von  oder  an  Erzberzog  Johann  Uber  Eriiflnung  der 
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Feindseligkeiten  und  Vorrlîckang  gegeu  dcu  Feiud  (Il^ei»,  ^/g 
^/b».  Vcai  %4»  ®/e5>  V««)'      Brief   de»    Major    Stntterheim    voni 
19.  September  betrcifs  der  FriedcnsuoterhaudlangeD  (1188).  BriefiQi 
und  Akten  des  Erzherzogs  Joharrn  vom  Noveiuber  uod  Dezember,] 
die  Operatiouen   vor   der  Sclilacht  von   Hobenlinden   betreffend 
(n%Y— ^/^j).     RelatioD  des  Ftirsten  >Schwarzenberg  vom   1.  De 
zember  liber  den  Anteil  an  der  8chladit  von  Hobenlinden  (II*Vt3^ 
Meldtïug  des  Flîrsten  Sehwarzeuberg  an  den  Erzberzog  Jahann^ 
Tom  4.  Dezember  liber  die  ihm  wâhrend  der  Schlaeht  von  Hoben- 
linden von  eîncin  feindliehen  Offizier  gcmacbten  Auffoi-denmgen. 
Akten  und  Dispositioncn  zum  Rtlckzug  von  Hobenlinden,  Bericht    ' 
des  Flirsten  Schwarzenberg   vom  Dezember  liber  die   FUbronn 
der  Nachhut  (IP/75 — %^).    Auftmg  de8  FUrsten  Schwarzenberg 
vom  26,  Dezember  wegen  der  Verhandlungen   mit  Ney  (II  %^), 
Uandbillett  des  Erzberzogs  Karl  vom  28,  Dezember  an  den  FUr- 
sten  Schwarzenberg  gelegentlieh  seiner  Ernennung  zum  Intiaben 
des  Ulanenregiments  Nr.  2  (II 19),    Die8bezltgliche.s  Diplom  vomB 
30.  Dezember  (U  20)*  Spâteres  Material  (vom  Febriiar  — Juli  1802jB 
liber  die  Scblacht  bei  Hobenlinden  (U^/^g-%^),  ^M 

1801*     FUrst  Sobwarzenberg    flbergibt   am   3.  Januar  aï© 
Vorhni  an  den  Grafen  Grtinne  (II  %|).  Briefe  des  Gênerais  Mack 
vom  20.  und  25.  Januar  an  den  FUrsten  Scbwarzenberg  wegeofl 
seiner  WiederansteIJung  (Il  88).     Brief  de^  Erzberzogs  Karl  an 
den   Flirsten   tSchwarzenberg  vom  31.  Marz  liber   die  Fricdens-j 
verhandlimgen   zn  Wien   (II  ^/^g).     Dicsbezllglicbe  Weisung  de 
Herzogs  von  WttrttembergB  vom  2.  April  (11^'  gJ- 


Ans  den  Jahren   1801  —  1804, 

Bei  Gi^legenlieit  der  Tbronbesteigung  Alexanders  I.  ist 
FUriâten  Scbwarzenberg  die  wîebtige  Mission  nach  rctersburg  I8OII 
anvertraut  worden.  Seine  Aufgabe  war  es  nicht  nur,  die  GlUck* 
wlinscbc  ztt  Uberbringcn,  sondern  anch  dîe  ein  wenig  getrilbtet 
Verbiiltnisse  zwiscben  den  beiden  Reichen  zu  kl&ren.  Ans  diesel 
Zeit  Btammen  die  Gesandtschaften  des  FUrsten  vom  April— AngnsI 
und  sein  Tagebuch  vom  29.  Jnni  — 18.  Augnst  (H  21);  feme 
Briefe  der  russiseben  Minister  wiihrend  seiner  Gcsandtscliaft  wni 
drei  sebr  intéressante  Depescben  des  FOrsten  ans  Peterslmrg  (Il  22) 

180S,  SliJitiirisebeDiengtangelegenbeiten  des  FUrsteu  SeUwi 
zenberg  (Il  7»ii~7io4)*  Befebl  an  den  Flirsten  vom  27*NQTCiDb<2 
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Linz   zn  gebcn   odiI  dort  clas   Kommando   Uber  mehrere 

koiizeutriertt>  Truppen   in   einer  gegen  Bajern  gerichteten 

fstellmig  ztt  llbernehincn  (II  Vio«)-   Akten  vom  Noyember  und 

jber  bezttglich  der  milîtilrischcn  Démonstration  gegcn  Bayera 

/i*>i — ^liw)'  Briefe  Sinzendorfs  an  Schwarzcnberg  vom  Ende 

^03  und  Aufang  1804  (H  «/m), 

1804,  BlUitciriBche  Diensfsachen  des  Ftirsten  Scbwarzen* 
Tom  Februar— Mai  (H 'Vu» — Vns^-  Kni^nnnng  vom  1.  Juli 

Fltrsten   Schwarzcnberg  znm   Prâsidenten   der  FlocbiBcbcn 
[iter8ttcbiiiigskommismon(II23).  MiHtHrischeDienstsachenlII'/ig)* 

1805.  Militârische  DienBtangelcgenheîten  (II  Vuî)*  Schreiben 
den  Erzherzogs  Karl  an  den  Fllrsten  Scbwarzenberg  vom  20.  Mîlrz, 
deiBen  Ernennung  znm  Ilofkriegsratsvizeprasidenten  betreffeud  (II 

V),  Akten  beti'effs  dieser  Angelegenheit  vom  April  und  Mai  (II 26, 
f,  •/u?)'  Recbenacbaftsbericlit  des  Erzbcn&ogs  Karl  vom  9.  April 
kcr  die  Administration  des  Kriegsdepartements  (II  *^/,).  Er- 
fcnnung  des  Ftlrsten  znm  gebeimen  Rate  am  9.  April  (1131). 


lud  dem  Kriege  der  dritten  Koalitîon  gegen  Frankreîch 

1805. 

Im  Jahre  1805  zum  Vizepr^sidenten  des  Hofkriegsrates 
at,  nabm  Flirst  Scbwarzenberg  mit  liât  und  Tat  an  dem 
Iglttcklicben  Feldztige  dièses  Jahrcs  teil  Allerdings  konnte  er 
ar  aïs  Iletter  anftreten,  Der  einzige  Sieg  der  iMcrreichischen 
Waffea  bei  Jungingen,  den  FUrst  Scbwarzenberg  erfochten,  konnte 
die  allgemeine  Lage  niebt  bessern.  Nacb  der  Katastropbe  Maeks 
bel  Ulni  rcttete  Scbwarzenberg,  von  der  Kavallerie  Murats  bart 
verfolgt^  mit  Umsicht  seine  Abtcilung  und  mit  ihr  aiich  den  Erz- 
hefzog  Ferdinand  d'Esté  von  der  sîcheren  Gefangenschaft,  Mit 
den  Operationen,  deren  Résultat  die  Scblacht  bei  Austerlitz  war, 
war  Ftirst  Scbwarzenberg  nicht  einverstanden.  Auf  dîesen  Feld- 
Htg  haben  folgende  Worliker  Akten  und  Briefe  Bezug:  Briefe 
vom  4,  iind  12.  August  an  den  Ftlrsten  Scbwarzenberg,  die  Vor- 
bereitangen  des  Feldzugcs  betrcfifend  (Il  **/i).  Brief  des  Erz- 
hcrzogs  Ferdinand  d'Esté  an  den  FUrsten  Scbwarzenberg  vom 
%i,  Aiig«st  mit  der  Bitte  nm  ungest^rte  Unterredung  (II  28). 
AI'  'tomber,   w^clche   die   diplomatiscben  Verbandlun- 

i'  1   I  rgs   mit  Bayem   tiber  den   Anscbinû   der  bay- 

ri-^  hen   Armée  an  die   ciâterreiehiBcbe   und  rnssiscbe   betreffen 
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(1133, 1 14).  Brief  des  Erzherzoj^çs  Karl  an  den  FUrsten  Schwarzei: 
berg  vom  5.  September  um  Zartlckstellung  eines  taktischen  Au( 
8atze8  (1 28).    Generalbefebl  vom  30.  September  and  einige  Ad- 
fragen  des  Gênerais  Mack  bei  dem  Kaiser  (H  Ynn)-  DispositioncjM 
von  Erstherzog  Ferdinand,  von  Mack  and  Bianchi  vor  der  Kata<9 
strophe  von  Ulm  (Il  ^j^^^ — */i3o)-    Disposîtionen  vom  Oktober  zum 
Marsch  von  Ulm  naeli  Eger  (IP/igi — Viss)-    ^^^^  ^^  Konven- 
tion  des  Gênerais  L.  Baron  Wemeck  vom  20.  Oktober  {ll^li^)*m 
Des  Kaisers  Dankschreiben   vom   20.  Oktober  an  den   Ftirsteil| 
Schwarzeuberg  flir  die  Waffentat  von  Jungingen  und  Bitte,  die 
Lage  der  Armée  bei  Ulm  aufrichtig  zu  seliildern  (II  30).     Di^-m 
positioncn  vom  23.  niid  27.  Oktober  nach  dem  Anlangen  in  Egefi 
(II7i8^,  7ijt).  Steins  Brief  vom  30.  Oktober  ttber  die  Anfstellttûg 
eines  i^sterreichischen  Armeekorps  bei  Budweis  (II  89).    Brief  des 
Gênerais  Mack  vom  15.  November  ilber  die  Katastrophe  von  Ulm 
(II 88).     Prozefl   des  Gênerais  Nostitz   und   die  Angelegenheil 
Auersperg   vom   7,-24.  November  (II 88).     Generalbefebl   von 
23.  November  vor  der  Opération  gegen  Briinn — Aasterlîtz  (II*"7iss)J 
Disposition  vom  28.  November  zum  Marscli  ^egen  Briinn  (IIVus)-! 
tîber  Armeeverpflegnng  (IP/i4o>  II  32).    Zv^rei  Briefe  des   Erz 
herzogs  Ferdinand  vom  2.  end  Î4.  Dezember  liber  den  Ziistandj 
seines  Armeekorjjs  in  Bbhmen  wiibrend  der  Scblacht  bei  Austère 
litz  (II 31).    Brief  des  Grafen  Riesch  vom   18.  Dezember  Ubeï 
die  Einvernabme  in  PreBbnrg  wegen  Ulm  (II  88).   Zeiignis  votlîj 
10.  Febrnar  1806  betreffs  des  Gefechtes  bei  Jungiogen  fil  'Vni ).| 


Ans  der  Zeit  der  vorwiegend  diplomatischen  Tâtigkei( 
des  Fllrsten  Karl  SeUwarzenberg  1806— 181 K 

Im  Jahre  1808  hat  Ftlrst  Schwarzenberg  den  wichtigen 
Posten  des  Botschafters  in  Petersburg  tibernommen,  obzwar  er 
zam  diplomatiscben  Dienste  keine  besondere  Neigung  batte. 
Aber  es  liandelte  sich  um  einc  wichtige  Mission,  Wenn  es  auch 
nicht  m%lïch  war,  fretindschaftliche  Beziebnngen  zwîscben  den 
beiden  Eeielien  anznknilpfen,  ist  es  ihm  docb  dureb  sein  per- 
sOnliches  Auftreten  gelnngen,  das  gleichzcitigo  Losschlageo  Rnfl- 
lands  und  Prankreichs  gegen  Osterreich  zn  verbindern.  Zwe 
Tage  vor  der  Schlacbt  bei  Wagmm  znrïlckgekehrt,  nabin 
xïwr  mehr  an  der  Deckung  des  Rtickzuges  teil.  Nacb  dem  Frieden 
emannte  ihn  der  Kaiser  zum  Botschaftcr  in  Paris.    Die  Ve 
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mâblang:  Napoléons  mît  Maria  Luise  ist  durch  seine  Vermittlnng 
M»tandcgekommen.  Erst  im  Jahre  1812  hat  er  wieder  die  Kolle 
de»  Dîplomaten  mit  der  FeldherrnsteUe  vertauscliL  A  us  diesen 
Jahren  stammt  folgendes  Material: 

1806*     Brief  des  Kaisers  vom  5.  Januar  an  tien  Fliraten 

Schvrarzenberg,  sich  nach  Brllnn  m  begeben,  um  dort  den  ver- 

tmggwîdrigen  franzôsiscben  Koiitrihuttotien  Einhalt  zu  tun  (U  34). 

Brief  des  Erzherzogs  Karl  an  den  Fllrsten  vom  10.  Januar  mit 

einem  Briefe   desnelben   Erxherzog'S  au   den   Kaiser   liber   seine 

ictikQDt^ge   Verwendung.    Auch   Flîrst  Schwarzenberg  hat  den 

Kaiser  um  Entscbeidang  Uber  seine  klinftige  Beriifsstellung  ge* 

belen  (U  35).  Entherzog  Karl  teilt  am  6,  Mârz  dem  FUrsten  mit, 

dall  îhti  der  Kaiser  der  VizepraBÎdentenstelle  des  Hof  kriegsrates 

Dtfaebe  (Il  ^iii^y     Erzherzog  Karl   lîbergibt  ara   7.  Marz  dem 

Ursteti  Scbwarzenberg  eîne  in  Wien  liegende  Division  (ir^iis)* 

iien  vom  23.  und  29,  Marz  bezllglich  der  Verleihung  des  Kom- 

MideurkreuzeB    des   Maria   Theresien-Ordena  an   den   FUrsten 

cbwarzcnbcrg  (II  36,  III 2).  Beurlanbuog  des  Fliraten  und  seine 

BrUckberufung  durch  Erzherzog  Karl,  Marz— Juli  (Il'^/j^g — ^lus)* 

Filrst  weîgert  sich  am  31.  Joli  ans  Gesundheitsrltcksicliten, 

le   Stelie   des   Ilofkriegsratspnisidenten    anzunehmen   (Il^iig)- 

ehreîben  des  geheiraen  liâtes  Weinzierl  vom  28.  September,  die 

esioDiing    des   K^nigs   von    Bayern   gegentiber    dem    FUrsten 

thwarzcnberg  bctreftend  (1 14).     Gentz  liber  die  Schlacht  beî 

^na  {II  HB). 

1807.    Mémoire  défi  Erzherzogs  Karl  Uber  die  Ânderung 
îeschSftaganges  der  Zentralstellen  (II  77). 

Ftinf  Briefe  des  Erzherzogs  Maximilîan  an  den  Fîli-sten 

aberg   Uber  Organisierung   der  osterreiehischen   Land- 

bhr  (II*^/J.     Sechs  Briefe   vom   Oktober   und   Dezember,   die 

^  -^-liaft  des  FUrsten  Seliwarzenberg  am  Petersburger  Hofe 

1809.  Verleihung  des  Ordeus  des  goldenen  Vlieses  an  den 

sien  Schwarzeuberg  vom  4.  Januar  (m  3).  Kopîe  einea  Briefes 

Erzherzogs  Karl  an  den  FUrsten  Lobkovvicz  vom  T.Mâirz  Uber 

Eirichtnng  eines  Freikorps  (II  95).     Kopie  des  Ernenoungs- 

tretea  des  Grafen  Ottingen  zum  PrJlsidenten  der  obersten  Ju- 

telle  %^om  11.  Miirz  (1195).     Darstellung  der  Kriegsbegebcn- 

fiten  bei  Regensburg  (1140).     Ernennnng  des  FUreten  Bchwar- 

ibefg  tnm  General  der  Kavallerie  (II 39).  Mémoire  des  FUrsten 
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betreffs  des  Heeres  nacli  der  Schlacht  bel  Wa^am  (Il  77).  Er- 
tieûnong  des  Ftirsten  Scliwarzenberg  zum  Botschafter  aoi  Hofe 
NapoleouB  und  Akten  dazu  (II 41,  II  84).  Zwei  Briefe  des  FUrstea 
aas  Paris  vom  Dezember  an  Metternîch  (II 87). 

ISIO.  Akten  uud  Briefe  voui  Jaimai*— Oktober  liber  die 
VeriTilililucig  Napoléons  mit  Maria  Luise.  Briefe  ilber  das  Feat 
nnd  Ungltick  vom  L  Jiili  in  Paris  (H  89,  II  ^7,,  II  41,  II  H4l 
Bericht  vom  5,  Juni  ttber  den  Besuch  des  Kaisers  in  Worlik  (III 23 1, 

1811,  Panser  Korrespondenz  des  Flîrgten  Schwarzcnberg 
vom  Februar — Dezember,  namentlieh  mit  Poniatowski  and  Met 
ternieh,  14  Stticke  an  Metteniich  (II 91,  II 42,  II 87,  II  89,  U  41). 

Ans  dem  Jahre  1812. 

Dem  Vertrage  mît  Napoléon  gemaB  libenialim  Fllrst  Scbwar- 
Izenberg  das  Kommando  des  ôsterreicliischon  Hilfskorps  in  dem 
verbangnisvoUen  Fddzuge  gegen  RuBland,     Nicht  nur  der  Sîcg 
von  Podnbnie  am  12,  August  und  die  gescbiekten  Operationen 
î  gegen  die  dreimal  so  starke  Armée  Cic^akovs,  sondern  aueh  die 
[  Deckuug  des  RUckzuges  naeb  dem  Cbergange  liber  die  Beresina 
ibaben  seinen  Rubm  erhOht  und  seine  Befôrderung  znm  Feld- 
marsehall,  welcbe  ara  2.  Dezember  1812  crfolgte,  besehlennigt.fl 
Ans  diesem  Jahre  cntlialt  das  Worliker  Arcbiv  folgende  Akten" 
inud  Briefe: 

1813*  Schriften,  den  AJlianzvertrag  vom  14,Marz  betreffend 

(1141),    Kopie  eiues  Briefes  vom  30.  Mârz  von  Staèl  Holstein 

(II 91).  Brief  des  Erzherzogs  Anton  an  den  Fllrsten  Schwarzen- 

berg  vom  13.  April  Uber  die  Effekten  des  Erzherzogs  in  Wtlr^ 

rburg  (II 43).  Feldmarscballspatent  fUr  den  Ftirsten  Schwarzenberg 

vom  2.  Oktober  (H  44).    Akten  and  Briefe  aus  dem  Feidzuge 

gegen  Rufiland,  783  8t0cke  in  16  Pilckeben.    Korrespondenz  an,] 

•und  von  versehîedenen  Souveranen,  Mînistcrn^  Generâlen  (II  45), 

iBricf  des  FUrsten  AL  Liechtenstein  voni  13.  Oktober  Uber  die  Ver 

fdienste  des  Flirsten  Schwarzenberg  im  russîscheu  Feklzuge  (II  *)2)J 

^Anonyme  Betracbtnngen  vom  7.  Juni  1813  Uber  die  Lage  Ostei 

reicbs  im  russiscbfranzî^sÎHcben  Kriege  (11*70- 
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Au8  den  Jabren  1813  und  1814. 

Nach  der  gescbeitertcn   Friedensscndung  Bchwmrzeiib 
im  April  1813  an  den  Pariser  Uof  war  es  klar,  dal)  es  zn  einciâ^ 
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gkampfe  zwischen  Napaleoii  und  den  iibrï^cn  Macii- 

Bu  mulite.    Als  es  galt,  deu  richtigcn  Ftlhrer  der  Hcere 

der  verbUndeten  Machte  Europas  zu  finden,   fiel  die  Wahl  auf 

den  Ftireten  Schwarzenberg.  In  den  Operatîonen  ge^en  Napoléon, 

der  Volkerschlacbt  bei   Leipzig  und  in  der  Verfolgung  des 

Teindeë  nacb  Frankreich  bat  Schwarzenberg  die  auf  ilm  gesetzten 

{oflfQungeD  glanzend  eHllllt.  Aus  dieser  Zeit  besitzt  das  Worlikcr 

LrehÎT  folgendes  Material: 

1813«     Korrespondeuz    vom    April  —  Dezember    zwischen 

liwarxenbcrg  und  Mctteniîch,  etwa  60  Sttlcke  (II  87),    Thille- 

oaiins  Bechtfertigung  der  Cbergabe  von  Torgau  vom   10,  Mai 

^(H  *'7n)^  Vortrag  des  FUrsten  Scbwarzenbcrg  an  den  Kaiser  vom 

14,  Mai  wegen  der  Anstellung  des  Feldinanicball-Leutnanis  G  rat  en 

lelzky  als6enerab:]nartiemieister(II  ^'/i)»  KopiederPropositiouen 

'tnm  Plane  des  Feldzuges  181B  (II  50).     Lebzeltterns  Schreiben 

Tom  14*  Mai  an  Metternich  tiber  die  aliiîerte  niflsisch-preuBisebe 

Irniee  nacb  der  Seblacht  von  LUtzen  (11*^,)*    Vier  Briefe  Met- 

lemichs  und  Stadîons  vora  Mai  (ll*"/rin47).  Mettemiehs  Brief 

rom    16,  und  17.  Mai  an  den  Fllrsten  Schwarzenberg  liber  die 

7nterhandlungen  in  Dresdcn  zwischen  Napoléon  imd  dem  Grafen 

iûhnB^  aucb  eineKopie  seines  Berichtes  darliber  (II 48).  8eharn- 

fhofglê  Scbreiben   vom   20.  Mai  wegen  der  Erlaubnis,  die  oster- 

reieltkehe  Grenze  iiberschreiten  zu  dUrfen,  und  wegen  der  Not- 

wendlgkeit  der  baldigen  Kooperation  Osterreichs  mit   PreiiOen 

.lUid   Kutjland   (11*7*')*     Kelation   und   Briefe  vom  Mai  liber  die 

ikcbi  bei  Bautzen  (II  *"/e).  Badetzkys  Bericht  vom  22.  Mai  an 

iwarzenberg  liber  Bubnas  Eintreflen  in  Wien  und  Nachricbten 

' ttber  die  russische  Armée  in  Schlesien  (II*7oX  Radetzkys  Beriebt 

Tom  23.  Mai  an  Schwarzenberg  Uber  die  Wirksamkeit  der  poli- 

tiflchen   Bchî>rden  in   B(3hmen    und   die    bnbraischen   Festungen 

[|(n^7J*  Badetzkys  Beriebt  vom  2:1  Mai  Uber  die  russisehe  Armée 

ei    Bautzen   und   tiber  die   Dislokation  der  Armée  in  Bôbmen 

f*"/^).    Naehriehten  vom  23.  Mai  liber  den  ersten  Gefechtstag 

zen  (II***/,),  Kopie  eines  Briefcs  des  Ftirsten  Schwarzen- 

den  Grafen  Oernin  vom  24.  Mai  liber  die  Verhandluugen 

toit  General  Scbanihorst  (II 49).  Augustis  Nachricbten  vom  25.  Mai 

ftber  die  ruasiseb-preulliscbe  Armée  ^^1I**^^)*    Radetzkys  Bericht 

tom  25.  Mai  liber  den  Stand  der  Aufstcllnng  (lI4i)V     Bericht 

des  Fnretcn  Schwarzenberg  vom  26.  Mai  an  den  Ilofkriegsrats- 

prisidenten  Grafen  Bellegarde  liber  die  Fortscbritte  der  Mobi- 
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liBieruug  der  Armée  (II 49).  Au^ustis,  Knesebecks,  R&detzh 
Naclirichten  vomMai  iiber  die  Situation  {ll^^jj.  Bubnas  Schreib 
vom  26.  Mai  ao  deu  Feldmarseball  betreffs  der  durcb  ihn  i 
16.  und  17.  Mai  in  Dresden  mit  Napoléon  geftlbrten  Verhai 
lungen  (II  47).  Zwei  Briefe  Stadions  vom  Mai  (II 47),  Radetzk 
Bericbt  vom  27.  Mai  liber  Pferdeauschaffung  ftlr  die  Armée  (II***/ 
Radetzkys  Bericbt  vom  27.  Mai  liber  die  Negotiation  eines  Waffl 
stillstandes  zwiscben  Napoléon  und  den  Alliiertcn  (II  **>/,).  i 
detzkye  Vorschlag  vom  29.  Mai  liber  die  Erriehtung  einer  Armi 
polizei  und  eines  Kund8cbaftcrkorps(II^^/,).  Angustis  Bericht  v( 
31.  Mai  liber  die  Autstellang  der  frauzôsischen,  russischen  m 
prenÛischeiî  Armée  am  28.  Mai  riP^O-  Stadions  Schreiben  vi 
1.  Juui  (1147).  Erzberzog  Ferdinand  d'Esté  bittet  brieflich  i 
3.  Junî  um  eine  Anstellung  bei  der  Armée.  Antwort  des  Ftli'st 
Schwarzenberg  (II  84).  Kopîe  des  WaffenstiliBtandee  vom  4.  Ji 
mit  Napoléon  (II***/e).  * 

Allgemeine  Disposîtionen  vom  5.  Jnni  fllr  die  Armée 
B(5hmen  (II  50).  Kaiser  Franz  I,  an  den  Feldmarseball  am  2L  Ji 
Oenehmigung  des  Projektes  de  campagne  (II  52).  Brief  des  Kai; 
vom  14.  August,  Zufriedenheit  Uber  die  Haltnng  der  Trnppeï 
anssprechend  (II 54).  Gcneralleutnaut  Kleist  drtlckt  in  dem  Brie 
vom  16.  August  seine  Freude  ans  liber  den  AnscbluB  Osterreî* 
an  die  Verblindeten  (II  90).  Kaiser  Franz  schreibt  am  16.  Augi 
an  den  Feldmarseball  wcgen  der  Eroffnung  der  Feindseligkei: 
(II  ô3).  Ober  die  Verpflcgung  der  Armée  vom  17. — ^Hl  Aug! 
(II 49).  Militarigche  Disposîtionen  des  Kaisers  vom  18.  Augi 
an  den  Feldmarsehall  (II  n2).  Erzberzogr  Maxîmib'an  empfié 
am  28.  August  dem  Feldmarseball  den  Grafen  O'Donnell  (H  8 
Verleihung  des  Andreasordens.  Briefe  des  Kaisers  nach  i 
Scblacbt  bei  Kulm  vom  2.  —  5.  Septcmber  (111  *7«)-  Genei 
leutuant  Stewart  bittet  am  6.  September  nm  Erlanbnis,  die  D 
lokatioD  der  iisterreicbischcn  Armée  besichtigen  zu  dUrfen  (II  9; 
Selireiben  Knesebecks  vom  9,  September  wcgen  der  Konfen 
Uber  die  Kooperation  Bltlchcrs  mit  Schwarzenberg  in  der  Lan$ 
(1149)*  Schreiben  des  Prinzen  Al  Neucbatel  vom  13,  Septemli 
wegen  Auswechslung  der  Kriogsgefangenen  (Il  48),  Dispositioi 
vom  18.  September  gegen  éventuelle  reindliche  Unternebman/ 
(1148).  Arraeebefehl  vom  28.  September  Uber  die  Ordnang 
Rlicken  der  Armée  (II 50).  Kopie  des  Uriefes  Narbonnes 
Marmont  vom  5.  Okiobcr  Uber  seine  schwcre  Lage  in  Tor^ 
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aageaiLijis  aer  Operationen  BlUchers  (II 48).  Kopie  der  Konventiou 
mit  Baycrn  vom  8,  Oktol>cr  (Il  48).     Âuszug  aus  einem  Briefe 
Mettemiche  an  Weseenberg  vom   10.  Oktober  (II 50).     Btelliing; 
der  Armée  vom  11»^ — 14.  Oktober*   Dispositionen  flir  dièse  Tage 
d   xïim   Angriff  am    16.  Oktober   (II  50),     Relation   liber  die 
hlacbten  bei  Leipzig  am  16.  und  18.  Oktober  (gedruckt);  dabei: 
e  Tage  vou  Leipzig,  vou  einem  Augenzeugen"  (Major  Bnhm, 
illgeladJQtant)  (11  50).    Brief  des  Prinzen  Alexander  Neiicbatel 
m   17.  Oktober  betreffs  Aiiswechslung  des  Gênerais  Merveldt 
48)»    Standesrapport  des  ôsterreichisehen  Armeekorps   unter 
tout   vom  19,  Oktober  (1150).     Verleilmng  des  Grolikreuzes 
Maria  Tliere^ieii'Ordens  an  den  Flii'sten  Schwarzenberg  vom 
Oktober  (111  5).  Auszeicbnnngen  flir  den  Ftirsten  Schvvarzen- 
naeh  der  Scblacht  von  Leipzig  (llP7«i  lU  33).  Gratulation 
FUrsten  Lobkowicz  vom  21.  Oktober  (II  95),   Flirst  Schwar- 
zenberg an  den  Kaiser  wegen  des  Ftlrstentitels  flir  Metternich 
21,  Oktober  (1155),  General  Barclay  de  Tolly  tiber  die  ihm 
kommene  Disposition  am  21,  Oktober  (1149),     Marscbzettel 
den   22.— 30,  Oktober  (1150).     Glïlckwuiiscli  des  Gênerais 
Uack  Tom  24,  Oktober  zom  Biege  von  Leipzig  (II  88).    General 
Rej^er  bitiet  am  24.  Oktober  um  Aueweehslung  (11 48j.  Diplom 
vom  24.  Oktober  liber  die  Verleihung  des  EhrenbUrgerrechtes  von 
Wien  aji  den  Fiirsten  Schwarzenberg  (III  6).    Barclay  de  Tolly 
iciittgt  <iie  EinfUhrung  des  kleinen  Krieges  vor  (Il  49).     Ver- 
idliedene  Gratuiationen  zum  Siège  von  Leipzig,  anch  des  Kron- 

Enrinsen  von  Bayem,  an  den  FUrsten  Schwarzenberg  (II  8G,  II 91, 
,  11  95,  III  7).  Dispositionen  zum  3L  Oktober,  zum  L — 
>vember  (II  50).  Kopie  der  Konvention  mit  WUrttemberg 
2.  No%'ember  (II  48),  Dankbrief  des  Gênerais  Mack  vom 
ivember  flir  viele  matérielle  Wobltaten  (II  88).  Disposition 
9.  November  zum  Angriff  auf  den  versebanzten  Posten  von 
heim  (II  50).  Stellung  der  Armée  zum  14.  November  (Il  50). 
Brief  des  franzîiaischen  Gênerais  Haugerauville  vom  15.  November. 
Oaoksagung  ftfr  die  RUcksicht,  die  man  auf  ihn  nahm,  als  er 
Ttrwnndet  war  (II  91).  Stellung  der  Armée  am  16.,  17.,  18.  No- 
vember (Il  50).  Einteilung  des  ersten  Reservekorps  vom  23.  No- 
vember (II  49).  Aufstellang  der  verbliudeten  Armée  am  28,  No- 
vember (II  50).  Tableau  der  dentschen  Hillsarmee  (II  48). 
âchrejben  Mettemichs  vom  29.  November  puncto  Ernennnng  des 
tiprÎDiea  vou  WUrttemberg  zum  Kommaudanten  des  T.deutschen 
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Korps  (II 48).    Grlliide  des  Flir^ten  Hchwarzenberg  rom  7.  D^ 
zember  zur  Fortsetzung  der  Oifensive  gegen  Frank reich   sami 
der  kaiserlichen   Résolution   vom   13.  Dezember  (II 50).     Ordr< 
de   bataille    (sine  dato)   nnà  Dislokation   der   Kavalleriereserv- 
(II 50).   Vortrag  des  Ftlrsten  Schwaraenberg  an  deu  Kaiser  Frai 
vom  13.  Dezember  tlber  die  Operationen  durch  die  Scbweiz  (II 50) 
Flînf  Briefe  des  Comte  de  Sey  vom  Dezember  (Il  40).     Ordn 
de  bataille  vom  18.  Dezember  1813  (1150),    Proklamation   d^ 
Fiîrsten  Scliwarzenberg  vom  21.  Dezember   an   die   Pranzo0< 
(II 50).    Watterville  Uber  die  politische  Lage  der  tSebweiz  voi 
25.  Dezember  (II  49).     Vortrag  des  Hofkriegsrate^  (Kopîe)  as' 
den  Kaiser  vom  25.  Dezember  Uber  die  ticzahlung  der  IVnppen 
in   Utyrien   und   die  kaîserliclie   Entscbeidaug   darflber  (II  *^IX 
Danksclireiben    der   Universitat   Hcidêlberg   vom   27.  Dezembex 
an  den  Flirsten  Schwarzenberg  fllr  die  Befreiung  der  Stadt  voi 
niilitârischen  HospitHlern  (IIl  8),    Metternichs  Brief  an  den  Fel 
marseliall  vom  28.  Dezember  pnncto  Convoi  flir  den  franzttsigchei 
BcvollmUehtigten  in  der  Scbweiz  nacb  Frankreieh  (II 48V  Bri< 
Scbwarzenbergs  an  Talleyrand  vom  29.  Dezember  Uber  dasaelb 
(II 48).   Anfaug  eineg  politischen  Meraoirs  des  Flirsten  Sebwarze 
berg  (II  48).    Akten  liber  die  Operationen  des  unter  dem  Kom 
mando  des  Kronprinzen  von  WUrttemberg  stehenden  Armeekorp» 
in  den  FeldztigeD   1813^1815.     Befehle  und  Dispositianeu   des 
Flirsten  Sebwarzenberg,  Tagesberichte  des  Generalstabes,  Armee-j 
befehle,    Konzepte   von   Berichten  an  den   Flirsten   Scbwarzei 
berg,  Briefe  diverser  Kor[)8kommandanten,  liapporte,  Dislokatioi 
Hdiriften  liber  die  Kriegsopcrationen  ;  25  Faszikel  (II  97). 

1814.  KoncHpondenz  zwiscben  dem  Feldmarschall  Schwar- 
zeuberg  und  Metteniich  Uber  wichtige  politiacbe  Angelegcnheiteni 
liber  80  Stiick  (1187).    Die  Krinigin  von  HoUaud  scbiîdert  dei 
Flirsten  Schwarzenberg  ibre   Lage  (II  86).    Kaiser  Alexandej 
Dispositionen  vom  4.  Januar  Uber  die  rassische  Garde  bei  IS] 
rach,  dem  Ftlrsten  Schwarzenberg  durch  den  Flirsten  Wolkonsl 
intimiert,  mit  Antwort  (1146).    Kaiser  Alexanders  Brief  an  dej 
FUrsten  Schwarzenberg  vom  6.  Janoar  Uber  die  NeutralitUt  é 
Scbweiz  (II 46),  FUrslWolkonski  Ubersendet  dem  Ftlrsten  Sehwj 
zenberg  am  5.  Januar  einen  Plan  der  Schlacht  bei  Kulm  (II  91 
Gentz  intiniiert  dem  FUrsten  Schwarzenberg  am  5.  Januar  dh 
Dekoration  mit  dem  Bt  AnnenOrden  II.  KJasse  (U88).    Zwi 
Briefe  von  Wilmm  nnd  W.  v,  Hnmboldt  vom  Januar  (11  90, 11 49^ 
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oen  des  Kaîsers  Franz  I.  an  den  FUrsteu  Schwarzenber^ 
23.  Januar,  politische  Verhandlungen  betreftend  (U  56), 
Brief  BellegardeB  an  den  Flirsten  Schwarzenberg  vom  23.  Jannar, 
in  dcm  er  seine  Leistungen  bewundert  (II  49).  General  Gnei- 
•euaa  an  Stein  am  25.  Januar  iiber  das  unansgesetzte  „Vor< 
wirts"  der  prenOiscben  Armée  (U*7c)*  ^^^f  von  Friedrich  Wil- 
hehu,  Kronprinz  von  Wlirttemberg,  vom  26.  Januar,  Dank  ftlr 
dus  erhaltene  Maria  Theresien-Ordenskrenz  (II  85),  Kaiser  Franz 

_an  deu  Flirsten  Hcbwarzenberg.   Diverse  Dispositionen  vom  30.  Ja- 
loar  zur  Sichernng  der  Uragehung  des  rechteu  FlUgels  der  Armée 
.  ilires  Rtlekens  (II 54).   Kaiser  Franz  an  den  Flirsten  Scbwar- 
Tg  am  2.  Februar.  Militarische  Dispositionen.  Dank  fUr  den 
ieg  von  Brienne(II54).  Auszeichnungeu  ftir  den  Flirsten  Schwar- 

'zenberg  von  Seite  des  russiscben  Kaisers  und  Sclireiben  darliber 

^*jî  den  Kaiser  Franz  (^IIÏ  ^7ei,  lU  9).     Zwei  Briefe   von  Stadion 
den  Flirsten  Schwarzenberg  vom  Febrnar  (1147).     Instrnk- 
;ion  vom  6.  Februar  fttr  den  Prinzen  Hessen-Hombnrg  piincto  roya- 

[listiscber  Agitationen  in  Dijon  (II  49),     Erzherzog  Karl  an  den 

[FUrsteu  Schwarzenberg  am  15.  Februar;  nimmt  Anteîl  an  den 
Fottscbritten  der  Année  (1184).  Kopie  eines  Briefes  Alexanders  L 
mm  15,  Februar  an  Nessclrode  diplomatisehen  Inbaltg  (1146). 
GlnckwUnsche  und  Auszcichnungen  ans  Anlai)  des  Sièges  zu 
Brientie  (1189,  111 10,  111 11).     Disposition  fHi-  den  16,,  17.  und 

,18.  Februar  (II  50).     York  dankt  am  18.  Februar  fllr  das  Kom- 

■  niandeurkreuz  des  Maria  Theresien-Ordens  (II 90).  Akten  puncto 
Abscblieiinng  des  Waffenstillstandes  mit  General   Flahant   vom 

|26. — 28.  Februar  (II  49).  Brief  von  der  Kaiserin  Maria  Luise 
die  FUrstin  Schwarzenberg  vom  1.  Mârz  (H  84).  Brief  Aie- 
lers  I.  an  den  Flirsten  Schwarzenberg  vom  12.  Milrz  diplo* 
iBalbchen  und  militàrischen  Inbalts  (II  46).  Ei'zherzog  Karls 
Atiempfeblung  des  Grafen  Wratislaw  zum  Obersten  vom  29.  Marz 

^(1184).  Kaiserlicher  Bescheid  wegen  des  Ballfestes  zu  Ehren 
Alexanders  in  St.  Cloud  (U  60).  Brief  von  Stadîon  vom  2,  April 

.(1147),  Verzeicbiîis  der  an  das  Kriegsarchîv  zurllekgesteUten 
Karten  (11  48).  Kopie  des  Pariser  Traktates  vom  11.  April  (11  48). 
Brief  des  Flirsten  Rosenberg  vom  9.  April  (II 88).  Brief  des 
Fllrstcu  Alois  Liechtenstein  vom  12.  April.  GlUckwunseh  des 
Ulo4!kadekorp8  von  Besançon  zum  Siège  von  Paris  (II  92).  Ans- 
ivrei#  vom  14.  April  der  dem  Kaiser  Franz  seit  1800  zustiiii* 
digen   100  Rcimermonate  (Il  89),     GlUekwUnsche  von  Langenau 
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und  Liechtenstein  vom  14.  und  19.  April  (il  88).     Prinz  Eu^ 
von  Wlirttemberg  daukt  am  20.  ApriJ  dem  FUrsten  Schwarzen- 
berg  flir  die  Errettung  seines  Vaterlandes  vom  Btirgerkriege  und 
empfiehlt  sein   und  seiner  Familie  Schicksal   dem  Schatze  der 
vereiiiigten  Miichte  (II  StJ).     Kaiser  Franz  verleiht  am  21,  April^ 
dem  Fllrsten  Schwarzenberg  eine  Wappenerweiterung  und  ai» 
Uerrschaft  in  Ungarii  (III 13).     Brief  des  Landgrafen  Fllr*tei 
berg  vom   24.  April   (II  95).     Versehiedene  Briefe  und  Glllcl 
wflnsche  vom  24.  April— 5.  Mai  (II  48,  II  89,  U  91,  II  92),  Chi 
La  Salle  an  den  Flirsten  Scliwarzenberg  am  7»  Mai  wegen  Nichi 
einhaltung  der  Konvcntion  vom  25.  April  1814  (II 48),    Ladwij 
Kronprinz  von  Bayern  zeigt  am  11.  Mai  dem  Fltrsteu  Scbwarze: 
berg  an,  daû  im  Panser  Senate  54  Osterreîchische  Fahnen  vei 
borgen   seien  (II  86).     Kriegeminister  Dupont  an   den    Flirstei 
Schwarzenberg  am  16.  Mai  tibcr  die  Verniinderung  der  Gamisoi 
de  Ville  d' Avray  (II 48).     Brief  von  Dr.  Bauzel  an  den  FUrsten 
Sehwarzenberg  von  24.  Mai.   Berlihrt  die  Erklarung  des  FUr^te) 
an  den  franzdsisehen  Kriegsminister  wegen  der  MiUbiUigung  dei 
Ministère  seitens  der  iiffentlichen  Meinung  (Il  91).    Armeebefehl 
des  Fllrsten  Sehwarzenberg  vom   31.  Mai  als  letzte  AnspraeUa^ 
an  die  verhltndeten  Truppen  (II  50).  Kaiser  Franz  an  den  Flir-" 
sten  Sehwarzenberg  am  31.  Mai,  betreflend  die  Bekauntgebnng 
der  in  der  Armée  gemachten   Befôrderangen   und   Ordensertei- 
lungen  (II  57).      Mobiler  Stand  der  ^sterreichischeu  Armée   im 
Jnni  1814  (II 48).     Ernennung  des  Fllrsten  Sehwarzenberg  am 
l.Juni  zum  Hofkriegsratsprâsidenten.     Die  Akten  dazu  (1158)^ 
Talleyrand  an   den  Fiirsten  Sehwarzenberg  am   2.  Jnni  pnneto 
Demolîerung  des  Forts  St.  Andrée  (II 48).   Kbnigin  Karoline  von 
Neapel  dankt  dem  Flirsten  Sehwarzenberg  am  8,  Jnni  fllr  deu 
îhrer  Mntter  und  ihrem  Onkel  gewUhrten  Schutz  (II  59).  Sehen*^ 
kung  vom  8.  Juni  eines  goldcnen  Ehrenschvvertes  an  den  FUr*' 
Bien  Sehwarzenberg  von  der  Altstadt  London.    Die  Akten  dazu 
(ni  15).    Brief  von  General  Steigentesch  vom  14,  Juni  ttbcr  dieil 
Lage  Schwedens  nnd  Norwegens  und  Bitte,  die  Materialicn  znr 
Kriegsgeschiehte  des  Befreiungkrieges  zu  sammeln  (II 88).   Ver- 
leihung  vom  14,  Jnni  des  Ehrenbllfgerreehtes  der  Stadt  Oxford 
(III 16).     Konzept  eîner  Anrede  des  Fllrsten  Sehwarzenberg  an 
die   bdhmischen  Stiinde   gelegentlieb    der  ihm   von   diesen  dar* 
gebrachten    Huldigung   fil  64).     Brief  des   Grafen    Stem   voi 
15.  Juni  puneto  B&denseber  Landwebr  in  Deutsebfamd  (II  49) 
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Ernennung  vom  16.  Juni  des  Fiirsten  Schwarzenberg  zum  Doktor 
der  llDivereitât  Oxford  (IIJ  17).  Mémoire  vom  23.  Juni  des 
FUreten  Schwarzenberg  beim  Antritt  des  Prâsidiums  des  Hof- 
krieg^ratesi  (II  77).  Huldigungen  vom  Jnli  an  den  Fiirsten  Schwar- 
zenberg (1194).  Erzherzog  Johann  an  den  Ftlrsten  Schwarzen- 
berg lun  6.  Jali  liber  die  Dislokation  des  Geniekorps  (II 61). 
GratuUtion  der  GroBftlrstin  Katharina  vom  17.  Jnli  an  den  Ftlr- 
n  Schwai-zenberg  ntid  Dank  flir  die  ihrem  Bataillon  geschenkten 
Aiszeicbnungen  (1185,  III  17 a^  II  65).  Brief  der  Erzherzogin 
Beftkrix  d'ËBte  an  den  Ftirsten  Schwarzenberg  vom  18.  Jnli  (II 62). 
Promemoria  des  Fiirsten  Schwarzenberg  an  den  Kaiser  vom 
:'5.  Jnli  wegen  der  Hofkriegsratspi-âsidentenstelle  (II 63).  General 
GoeiHenaa  an  den  Ftlrsten  Schwarzenberg  am  26.  Jnli.  An- 
ennang  seinerVerdienste  nm  Europa  (II 89).  Verschiedene  Ans- 
îchnangen  und  Glttekwtînsche  vom  August — November  (I  40, 
049,  II  «Vi.  n  90,  1191).  Brief  des  Grafen  Civalart  vom  15.  Ok- 
,  Dabei  Bemerkungen  liber  die  ôsterreichische  Kavallerie 
^^),  Liste  der  hohen  zur  Zeit  de-s  AViener  Kongresses  in  Wien 
nden  Pers^nlichkeiten,  vom  Platzohersten  Lang  (I  18). 
Qeote  bc«chw5rt  den  Ftirsten  Schwarzenberg,  bei  der  Konferenz 
21,  November  ans  AnlaLi  der  PlHne  PrenÛens,  das  Osterreicb 
dem  diplomatischen  Kampfe  gegen  RnBland  verlasscn  batte, 
:]iieden  aufzutreten  (II  88). 


Ans  den  Jahren  1815—1820. 

1815*  Korrespondenz  zvrischen  Metternich  und  Schwarzen- 
,  zirka  20  Stttcke  (II  87).  Schreiben  von  Karoline,  KOnigîn 
Keapel  (II  86),  Viktor  Emanuel)  Ki>nig  von  Sanlînien,  ver- 
it  am  3.  Jannar  dem  Ftlrsten  Schwarzenberg  den  Orden  dell*- 
nniisnata  (III  19).  Kaiser  Franz  an  den  Ftlrsten  Schwarzen- 
m  29.  Jannar  liber  die  Konzentration  der  Trnppen  ans 
der  Rttstungen  in  Russisch-Polen  und  PreuJJen  (II  67). 
tîon  vom  13.  Marz  zum  Wiener  Kongrefi  (IP^»)-  Kron* 
\nz  Ferdinand  bittet  am  1.  April  den  Ftlrsten  Schwarzenberg 
AnsleUnng  bei  der  Armée.  Antwort  vom  à.  April  (II  70). 
^Jipbin  der  rnssischen  Truppen  durch  Bohmen  vom  29.  April — 
.Mai  1H15  (11*^/,).  Brief  des  Erbprinzen  Leopold  zu  Anbalt 
den  Fiirsten  Schwarzenberg  vom  1.  Mai.  Danksagang  fUr 
rber$endung  des  Armeekreuzes  (II  68).  Schreiben  Bellegardes 
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an  Schwarzenberg  vom   1.  Mai  (11^^/,).    Briefc  Wellington* 
Scliwarzenberg  vom  9.  Mai — 2,  Jani  (II  72).     Zwei  BefehleJ 
FUrsten  Schwarzenberg  ?om  13.  und  14.  Mai  an  Colloredo  (Il  1 
Dislokatiaii  des  L  nnà  IL  ReseiTckorps  (H^^/j).    Schreiben  1 
Friedrich,  Ktjnig  von  Wtlrttemberg,  an  den  Ftlrsten  Schwaïij 
berg  vom  14.  Mai.    General  Neuffer  wird  in»  Hauptquartîer  j 
Fltreten  beordert  (II  86).  lîapport  des  Grafen  Clam  Martini t«| 
den  Ftlrsten  Schwarzenberg  vom  19.  Mai  in  verschiedenen  ii 
tarischen  Angelegenheiten  (II66  7i).     Schreiben   von  Friedri 
KOnig  von  Wtlrttemberg,  vom  27.  Mai  pmicto  Fortifiziemng  e^ 
Telles  des  Schwarzwaldes  (II  86),   Comte  de  la  Tour  zeîgt  i 
mrsten  Schwarzenberg  am  28.  Mai  seine  Ernennung  zum  K|| 
maudauten  des  Bardiniseben  Truppenkontingents  an.     Mit  à 
Briefen    des    Ftirsten    Schwarzenberg    in    dieser   Angelegen^ 
(11667a).     Briefe  des  FUrsten  Schwarzenberg  an   den  (Jeni 
Saint  Vincent  vom   10.  Juni   bei   der  Cbersendung   der  Ha^ 
grundzUge  des  Operationsplanes  filr  den  Feldzug  (II667t).  Bl 
Schwarzenberg  beglUckwllnscht  am  21.  Juni  Wellington  znm  8^ 
von  Waterloo  (II  72).    Zwei  Briefe  des  Erzheraogs  Karl  an  | 
Ftlrsten  Schwarzenberg  vom  23.  und  25.  Juni  in  Dien8tangele|| 
heiten,  mit  Antworten   (II  77).     Dankschreiben  Frimonta   il 
23.  Juni  an  den  Flirsten  Schwarzenberg  ftir  eine  Au8zeicho<l 
(II  88).     Statnta  des  vom  Kiînige  der  Niederlande  dem  Fllri 
Schwarzenberg  am  25.  Juni  libersendeten  Wilhelmsordene  (III  ^ 
Wellington  dankt  am  26,  Juni  dem  Flirsten  Schwarzenberg  j 
die  Gratulation  zum  Siège  bei  Waterloo  (II  72).    Bltlcber  dm 
dem  Flirsten  fllr  die  Gratulation  zn  domselben  Siège  am  26.  J 
(II  90),    Abachrift  eines  Briefes  des  Lord  Bathurst  vom  27, 
bei  Ohermittlung  des  Bathordens  an  den  Ftlrsten  Schwarzenl 
nnd  der  Danksagung  (III*^/j).     Friedrich  Angnst,   Kônig 
Sachsen^  dankt  am  5.  Angust  dem  FUrsten  Schwarzenberg 
die  Direktiven,   die  er  seinen  Truppen   gegeben   (II 86). 
Briefe  des  Kronprinzen  Ferdinand  an  den  Ftlrsten  Schwaij 
berg  vom  11.,  13.  und  20.  August,  die  Reise  nach  Dijon  i 
die  Belagentng  von  HUningen  betrefl'end  (II  70).    Die  Herzi 
von  Bassano  dankt  dem  Ftlrsten  Schwarzenberg  am  7.  Septen 
daftlr,   daU  ihr  Gemahl   die  Schweiz   verlassen   konnte  (Il 
Armeebefehl  des  Kaisers  vom  7.  September  (II 48,  n  66  */,). 
detzkysBericht  ttber  das  Pionierkorps  vom  16.  September  (Il  66 
Friedrich  August,  Knnig  von  Saehsen,  bedankt  «ich  beim  FttB 
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Schwarzenberg  am  30*  September  fUr  die  Ftthrung  der  sâchsischen 
rnippeo  und  Prinz  Friedrich  ist  beanftragt,  dem  Ftlrsten  den 
sSehsischen  Haasorden  zu  tlbermitteln  (II  86).  Diaposition  vom 
Dber  zu  dem  groBen  Manover  zu  Ehren  der  Monarchen  in 
(n66*/t)*  Armeebefehl  des  FWrsten  Schwarzenberg  vom 
7.  Oktober  (II  66  */t)*  Kaiser  Franz  schreibt  am  8,  Oktober  dem 
Fttrsten  Schwarzenberg,  daB  er  beim  nissischen  Kaiser  die  Unter- 
stfltzung  Kufllands  in  der  deutschen  imd  Mainzcr  Frage  ansnche 
(H  67),  Bericht  vom  15.  Oktober  Uber  den  vora  Kaiser  Alexan- 
der  L  aiif  dem  Schlosse  Worlik  dem  Ftlrsten  Schwarzenberg  ge- 
machten  Besuch  und  Aufenthalt  (III  23).  Rapport  des  Gênerais 
Langenati  vom  18.  Oktober  in  politischen  und  miHtiirischen  An- 
gelegenbeiten  (II 06  7tV  Ftirst  Schwarzenberg  schreibt  am  27,  Ok* 
tober  dem  Kaiser  Franz  liber  seine  in  der  deiitschen  und  Mainzer 
Frage  mit  Kaiser  Alexander  gepflogenen  Unterreduogen.  Enthalt 
die  Ansicfaten  des  mssischen  Kaisers  in  der  Mainzer  nnd  Salz- 
burger  Angelegenheit  (II  *7*») 

1816.  Brief  der  Kaiserin  Lnise  Beatrix  an  den  Fltrsten 
Scbwarzenberg  vom  7.  Jannar  bei  Gelegenheît  des  Ablebens  seîner 
Sdiwester  Karoline  (II  73).  Brief  von  General  Steigentesch  vom 
28.  Febroar  Dessen  Wahrnehmiingen  iu  8t.  Petcrsburg  und  noch" 
BaUge  Bitte  nm  Sammlang  der  Materialien  zur  Geschichte  des 
FeUziiges  1813/1814  (II 88),  Anordnnngen  des  Kaisers  vom 
I5*  Mirz  Uber  sâmthche  Zweige  des  Anneewesens  als  Antwort 
des  Ftlrsten  Vortrag  vom  27.  Februar  (II  77).  Beileid  Kaiser 
Bianders  I.  bei  dem  Ableben  der  Schwester  des  Flirsten  Schwar- 
ibeiig  Karoline  (II  74).  Zwei  Briefe  zwischen  Schwarzenberg 
Metternieh  vom  5.  nnd  23.  Aprîl,  eîn  Brief  Mettemichs  vom 
6.  Mai  (II 87).  Ein  Brief  von  Wellington  vom  26.  Juni  (Il  72), 
Erzherzog  Maximilian  an  den  Fflrsten  Schwarzenberg  am  3.  JnU 
er  die  ihm  gemacht^  ErOffiiung  der  Ernennung  des  Erzherzogs 
rdinand  znm  kommandierenden  General  in  Ungarn  (II  75). 
Korrespondenz  vom  Jnli  mit  F^eldzeugmeister  ColloredoMansfeld 
Uber  des^n  tJbersetzung  von  Prag  nach  Graz  (II 77).  Zweî 
Briefe  vom  OberstkUmmerer  Grafen  Wrbna  vom  19.  und  21.  Juli 
pfimcto  Aodienz  bei  dem  Kaiser  (II  89).  Brief  Alexanders  I, 
vom  22,  Aagust  an  den  Ftlrsten  Schwarzenberg  tlber  Jagdhunde 
fttr  den  Ftlrsten  (II 85).  K5nig  Maximilian  Josef  von  Bayem 
ctDpfiebIt  dem  Ftlrsten  Schwarzenberg  am  18.  Oktober  den  Grafen 
SeiLlotbeim  aïs  Oberbringer  der  Gratulation  des  Kënigs  znr  Hoch- 
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zeit  des  Kaisers  mit  KaroUne  Augusta  (II  76).  Ein  Schreibe 
vom  Kaiser  Alexander  L  vom  18.  Oktober  (Il  85),  Bitte  de 
Gênerais  Mack  vom  2.  November  um  Protektion  wegen  sein€ 
Wiedereinsetzung  (II  88).  Brief  des  Herxogs  von  Tarent  Grafe 
Maodonald  vom  28,  November  gelegentlich  der  tibersendeten  veu 
Underten  Dekoration  des  Ehreulegionsordens  (lU  28).  Ërteilan^ 
vom  18.  Dezember  des  Groflkreuzes  des  k.  hannovrischcn  Gaelfen 
ordens  (III 29), 

1817.  Brief  des  Grafen  Cbotek  vom  1.  Jaouar  wegen  Zmrtick- 
berufting  des  Majors  D'Aspre  aus  Neapel  (II 89).  Brief  vom 
Feldmarscball'Leutnant  Nugent  vom  4.  Januar.  Bittet  nm  In- 
struktionen  fUr  seinen  Posten  in  Neapel  (II  88).  Verzeichnis 
der  dem  Hauptmano  Langenau  am  27.  MUrz  Ubergebenen 
Operationsentwtirfe,  Rapporte  etc.  in  den  Feldztlgen  1813 — ^1 
betreffenden  Schriften  (II  ^**/.).  Zwei  Briefe  WelUngtons  vom 
31.  Aagust  mid  20.  Septcmber  (II  90).  M 

1818.  Ernennung  des  Flîrsten  Schwarzenberg  vom  12.  Fe* 
braar  zum  EhrenDiitglied  der  Wiener  Akademie  (lU  35).  Brief 
vom  General  Ficquelmont  vom  15.  September  (H  88).  Brief  Kaiser 
Alexanders  L  vom  4.  Oktober  (II  85).  Brief  von  Metternîch  vom 
4.  Oktober  (1187).  Brief  von  Metteniicli  vom  9,  Oktober  Uber 
die  KonventioD  vom  9.  Oktober  wegen  der  Râumung  von  Frank- 
reich  (1180).  Vorschlag  (Konzept)  des  FUrsten  an  den  Kaise 
vom  10.  Oktober  tlber  die  Besetzung  militërischer  Stellen.  Kc 
zept  eines  Schreibens  an  Metternich  (U  80).  Brief  von  Gène 
Langenau  vom  17.  Oktober  Bertihrt  den  KongreO  zn  Aaohen 
(II 88).  Brief  Kaiser  Alexanders  L  vom  18.  Oktober  (II  85).  Brie 
Metternicbs  vom  18.  Oktober  (U  87).  Scbreiben  des  Prinze 
Byron  von  Kurland  vom  L  November  bei  Ûbergabe  einer  Prachfj 
édition  der  in  54  Sprachen  gedruckten  Gediebte  auf  den  Sic 
bei  Leipzig  (III  36).  Kopie  eines  Schreibens  des  nissiseheu  M 
nisters  Capodistria  vom  16.  November  puncto  der  Verleibung  de 
Titels  eines  russischen  Feldmarschalls  an  den  Fllrsteo  Schwarzen 
berg  (II  93).  Vortrag  des  Flîrsten  Schwarzenberg  an  deu  Kaise 
Franz  vom  5.  Dezember  puncto  des  Titels  eines  russiachen  FeW 
marschalls  (II  93). 

1819.  Der  Kaiser  erneunt  am  9.  Januar  den  FUrsten  Sehwfl 
zenberg  zam   Staats-  und  Konferenzminister  (II  81)*     Geucr 
Canlinis  Vortrag  vom  1 1.  Januar  Uber  die  Behandtung  der  Marina 
g^genstande  (Il  ^n).  General  Steigentesch  leilt  dem  FUrsten 
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Joli  die  ErfinduDg  eines  Repetiergewehres  mit  (1188),  Brief 

GroClierzog  Nikolane  vom  3.  August  (II  85).     Zwei  Briefe 

»ii  nnd  an  Metteniich  vom  l.  mid  15.  Navember  (II  87).    Ge- 

Mack  dankt  dem  Fllrstcn  Schwarzenberg  am  8.  Dezember 

die  Wiedereinsetzung  iu  seine  Cbarge  uud  Restitution  des 

Maria  Theresienlireuzes  (II 88). 

1820.  Brief  des  Fiirsten  Wolkonski  vom  17.  Febniar  (Il  îjll). 
Brief  von  Metteniich  an  den  Fllreten  Schwarzeoberg  vom  7.  Mai, 
das  msfiisehe  Anlehen  betrcflFend  (II  87). 

Akten  und  Briefe  tlber  die  Krankheit  und  den  Tod  des 
FUretett  Schwarzeoberg.  Erkundigungen,  BeileidsîiuÛeningen  von 
f««chiedenen  hochgestellten  Personlielikeitcî),  aucb  naraentlich 
Ton  den  beiden  Kaisern  Franz  L  und  Alexander  I.  (14,  17, 
^20, 1  25,  I  26, 1  30,  1 31,  1 32,  Il  83,  II  86,  III  40  a).  Akten  nnd 
^^Briefe  zur  Ërriehtuiig  des  Mouumentes  auf  dem  Schlachtfelde 
^HoQ  Leipzig  (128, 139).  Akten  znr  Qrandsteinlegnug  des  Schwar- 
^Benbergnionam entes  in  Wien  (11141,  III  42). 
^B  Unter  dem  Nachlasse  des  Fiirsten  Karl  Scbwarzenberg  be- 
^Bbdeo  sich  anch  biograpbische  Skizzen  ans  dem  Leben  des 
Fiirsten  (1 33)  and  eine  knrze  Biographie  (I  ad  34).  Endlich 
obûe  Sîgnatnr  Anszllge  ans  den  Briefcn  des  dem  Feldmarscball 
ngeleilten  Grafen  Josef  Sprinzenstein  au  seine  Eltern  und  Ver- 
wandten  ans  den  Kriegsjabren  1812— 181&, 

fe  und  Âkten  aus  der  Zeit  der  drei  Soliee  des  Feld- 
schalls:    der  Fiirsten   Friedrich,   Karl  und  Edmund 
Scbwarzenberg. 

Dîe  Sehnsncht  nach  Kriegstaten  nnd  Abentenern  bat  den 

ten  Sohn  des  Siegers  von  Leipzig  bald  ans  der  im  tiefsten 

ieden   sich   betindenden  Heimat  in  die  Fremde  gefUhrt.     Die 

Bekîlmpfung  der  Rcvolntion  in  Neapel  1821,   die  franz^sische 

tpedition  gegen  Algier   1830,  der  Karlistenkrieg  in  Spanien 

f838,  dîe  KUmpfe  des  Sonderbundes  in  der  Scbweiz  1847  haben 

jn  dem  Fttrsten  Friedrich  einen  ihrer  kuhnsten  Krieger  zu  ver- 

fcidinen.   Endlich  konnte  er  auch  dem  ira  Jahre  1848  nnd  1849 

bedrohten  Osterreich   znr  Hilfe  kommen   und   an   der  Be- 

fnng    der  Revointion    in  Italien    und   Ungarn  teilnehmen, 

Zmn  Generalmajor  befôrdert,  lebte  er  nach  diesem  reich  bewegten 

Leben  aairllckgezogeD,  namentlich  mit  seinen  litcrarischen  Arbeiten 
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beschâftîgt     Aus  seinem  Nachlaeâe  sind   fur  die  politigche  und 
Kriegsgeschichte  folgende  Briefe  und  AkteB  vod  Bedeatnng: 

ErneomiDg  des  Ftlrsten  Friedrich  znm  spanischen  OhersteB 
vom  6.  November  1*^38  (II  23).  Konzepte  zweier  Briefe  des  FUr^ 
Bien  Friedrich  an  den  Erzherzog  Ferdinand  Este  vom  Jahre  1 83S 
bezllglîch  Unterstlitzung  der  Karlistenkrieger  (Il  24).     Verechîe- 
dene  Notizen,   Plane  und  Projekte  zom  Kriege  in  der  SchweiaJ 
vom  September  und  November  1846  (II  29,  II  30).     Korrespon-Ï 
denz  des  Ftlrsteii  Friedrich  Schwarzenberg  namentlieb  mit  dem 
Kriegsrate  der  katholischen  Stande  in  der  Schweiz  vom  November 
1H46  (II  31),    Verschiedene  Briefe  und  Akten  zur  Lage  in  der 
Schweiz  vom  Dezember  1H47  (II 32,  II  33).    Summarische  tîber- 
sicht    der   kriegerisehen  Ereignîsse    in    der  Schweiz    im   Jahre 
1847  (II  34).    Akten  vom  Januar  1848  zur  Révolution  in  Italien 
(II 37).    ZuteiJttog   des   Filrstee   znm   Hauptrioartier   Radetzkys 
(II 39).  Briefe  mid  Akten  zur  Geschichte  des  Krîeges  in  Ungam 
vom  Januar — Julî   1849,     Briefe  des  Flirsten  an  Feh*x  Schwar*^ 
zcmberg,  Windischgrâtz,  Haynau,  Prinzen  von  Warschau  (11  40).^ 
Aaaflthrlicher    Bericht    ttber    die    Révolution    in    Brescia    1849 
von   Dr.  Ant,  Hein   (1141).     Akten    zum  Wirken   des   Flirsten 
in   Vorarlberg    1849,    dabei    ein   Rekognoszierungsbericht    tibei 
die  Verbindungslinîe  zwischen  Breg:enz  und  dem  Lechtale  (II 42), 
Zur  Lage  in  der  Lombardei  1849;  Bericht  des  Flirsten  tlber  die 
Tendenz  des  „correo  italiano*^  (H  43).  Briefe  an  den  Flirsten  Fried- 
rich  Scbwarzenberg  aus   den  Jahren    1824 — 1844  vom   Kaiser 
Alexander,  Erzherzog  Ferdinand  Este,  K5uig  Ludwig  von  Bayem, 
Karl  Ilerzog  von  Paraia,  Karl  Herzog  von  Lucca,  Adam  Heri/ogm 
von  Wtirttemberg,   ErbgroGlierzog  von  Saclisen-Weimar  (II  54)«fl 
Konzepte  von  Briefen  des  Flirsten  an  den  K5nîg  von  Bayem, 
Don  Carlos,  ErbgroBberzog  von  Sachsen  Weimar,  Marschall  Bou: 
mont  u.  a.  (II 57).  Autobiographie  des  Flirsten  Friedrich  Sehwai 
zenberg  (II 58).  Die  wichtigeren  Daten  aus  meînem  Lebeu  (II 69 
IJugedruckte  Schriften  des  Flirsten  Friedrich  Schwarzenbcrg  ( 
62,  63). 

Der  zweitgeborene  8ohn   des  Feldmarschalls,   Karl  FUrsi 
tu  Schwarzenberg,  zeichnete  sicb  im  Kampfe  gegen   tlie  italic- 
nifichen  Insurgenten  1848  als  Kommandant   der  in   Brescia  licy 
gcnden  Division  aus,  focht  mit  Kadetzky  bei  Sta,  Lncia  und  kai 
1849  aïs  Statthalter  nach  Mailand.  Vom  Jahre  1851—1858 
er  Gouverneur  von  Siebenbttrgen   and  sorgte  in  jeder  Hinsîcl 
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die  Hebung  des  ihm  anvertrauten  Landes,  das  auf  die  Jabre 
iïier  Statthalterschaft  wie  auf  ein  goldeues  Zeitalter  zurlick- 
lickte.  Von  seinem  Nachiasse  sind  folgende  politisch  wichtige 
ilen  nml  Briefe  zu  Demienr 

Einige  Schrifteu  aus  dera  Jabre  1H42  liber  die  Reise^  welche 
der  FUrst  Karl  Schwarzeiiberg  als  Reiseoberleiter  des  Erzherzogs 
irl  Ferdinand  an  den  russisciien  Hof  unternomnien  bat.  Kabinett- 
îreiben,  Reiseinstruktion,  Tagebticher  liber  die  Reise,  zwei  Brîefc 
Fnrst^n  Dolgoruky  (II 10).  Historische  Relation  liber  die 
lîeniscbe  Révolution  1IS48  und  einige  Schrifteu,  die  Feldzttgc 
?48  und  1849  in  Italien  betreffend,  Ferner  Aaszng  aus  dem 
pemtion«ionrnal  der  Division  des  Flirsten  Karl  Schwarzenberg 
^m  26,  Mârz—  6,  Angust  1848  (Il  15).  Zur  Wirksarakeit  des 
Qrsteti  Karl  Schwarzenberg  als  Gouverneur  der  Lombardeî 
Hi^ — 185():  Kriegsministerialintimation  vom  25. — 3L  Ûktaber. 
cbreiben  des  Ministers  Bach  an  den  Ftlrsten.  Konzepte  der 
chreiben  des  Flirsten  an  den  Kaiser  nnd  an  Bach,  Gjulai,  Ra- 
Btiky,  Félix  Schwarzenberg.  Sehreiben  des  MlnisterprEsidenten 
felix  Schwai'zeîiberg  an  den  Flirsten.  Konzept  der  Proklaniation 
die  Lonibarden,  an  die  Beamten  und  Distriktskoramissare. 
ae  Zuscbrift  des  Ministcriums  des  Inneni,  Eine  Denkschrift, 
_die  tJmstnrzpartei  betreftend.  Kopie  eîner  Kelation  an  Radetzky 
ad  an  Bach.  Vorschlàge  des  Flirsten  tiber  die  anÛerordentliche 
iegsstetterkfjmniissiou.  Bcricht  des  Flirsten  liber  sein  Wirken 
Gouverneur  der  Lombardei  (II 17).  Enthebung  des  Fiirsten 
von  der  Gouvernenrstellc  der  Lombardei  vom  27.  November  1850, 
Ansdraek  der  allerhocbsten  Zurriedenheît,  Erneniiung  znm  Kom- 
ddanten  des  7.  Armeekorps  (II  19}.  Zwei  Zuschriften  des  Mi- 
llstcriums  vom  Janaar  und  Mârz  1851  liber  die  Obergabe  der 
[ritting  des  Gouvernements  (Il  21).  Ernenniing  des  Flirsten 
Gouverneur  von  Siebenbtlrgen  vom  April  1H51.  Akten 
|.  Zwei  Schrcîben  Bachs  an  den  Flirsten  (II 23).  Diverse 
EitUebe  Depeschen  und  Briefe  an  den  Flirsten  wiihrend  seiner 
rirksamkeit  als  Gouverneur  in  Siebenbtîrgen  1851— IH5S  (II  1^6). 
Anch  der  jilngste  Soho  des  Feldmarschalls,  Flirst  Edmund 
Schwarzenberg,  kounte  erst  in  den  stiirmischen  Jahren  1848 
-1849  seine  militiirisehen  Talente  entwickeln.  Als  Brigadc- 
indant  machte  er  den  italienischen  Feldzug  mit,  tat  sieb 
iers  vor  den  WâUen  Mailands  liervor  und  trug  wesentlich 
Falle  der  Stiult  bei,    Znm  Feldmarschall  Leutnant  betordert. 
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zog  er  1849  mit  Windischgrfttz  nach  Ungam,  wo  er  neae  G^ 
legenheit  fand,  seine  Tatkraft  za  zeigen  (namenilich  bel  Kar 
poina  and  Kaal).  In  dem  Feidznge  1859  nahm  der  Fflrst  Edmond 
den  ehrenvollsten  Anteil  an  der  Schiacht  von  Magenta.  Von 
seinem  Nachiasse  sind  folgende  Briefe  and  Akten  za  notieren: 
Relationen  des  Ftlrsten  Edmond  Schwarzenberg  flber  das 
Gefecht  bei  St.  Oiostina  am  23.  Joli  1848,  liber  das  Oefecht  \m 
Volta  am  27.  Joli  ond  flber  die  Gefechte  bei  Vigentino  ond  No- 
sodo  am  4.  Aogast  (Il  8).  Aos  dem  Wirken  des  Ftlrsten  Edmond 
Sehwarzenberg  in  Ungarn  1849:  Relation  flber  das  Gefecht  bei 
Kaal.  Einige  Proklamationen  ond  Armeenachrichten  aos  den 
Jahren  1848  ond  1849  (H  10).  Aos  dem  Wirken  des  Ftlrsten 
als  Kommandanten  des  m.  Armeekorps  in  Italien  in  dem  Feld- 
zoge  1859  :  Bericht  ond  Zeognis  flber  die  Waffentaten  des  Ftlr- 
sten in  der  Schiacht  bei  Magenta.  Verschiedene  Akten  zo  dem 
Feldzoge,  aoch  eine  Instroktion  flber  die  sardinische  Armée 
(n  26).  Briefe  des  Herzogs  Wilhelm  von  Wflrttemberg,  den  E^rieg 
1866  betreflFend  (H  34). 


Das  fûrstlich  Paarsche  Familienarchiv 
zu  Bechyn. 

Von 

Prol  Dr.  Wenzel  Novotny. 


Das  ftirstlich  Paarsche  Familienarchiv  in  Bechyn  befindet 
deh,  in  5  grofien  Kftsten  aufgestellt,  in  zwei  hellen,  trockenen, 
ebenerdigen  R&anilichkeiten  des  Schlosses,  ans  deren  Fenstem 
aieh  das  prachtyolle  Panorama  der  Umgebnng  den  Augen  des 
Zoschaners  er5ffhet  Die  innere  Anordnung  ist  wenig  befriedigend. 
Beim  Ubersiedeln  in  dièse  erst  vor  knrzem  fUr  das  Archiv  be- 
sdmmten  LokaliUlten  wurde  das  ganze  vorhandene  Material  durch- 
einandergeworfen,  so  dafi  es  ganz  unmOglich  ist^  nnr  die  lei- 
sesten  Sporen  der  ursprtlnglichen  Ordnung  dieser  in  die  EUsten 
zuflammengepreflten  Papiermenge  zu  entdecken.  Dazn  kommt 
anch  noch  in  Betracht,  dafi  es  keinen  Eatalog  gibt,  obwohl  die 
einzelnen  Faszikel  dentliche  Spnren  teils  altérer  Eegistrierung,  teils 
nenerer  Katalogisiemng  an  sich  tragen.  Es  blieb  daher  nichts 
anderes  llbrig,  als  einen  Faszikel  nach  dem  anderen  in  die  Hand 
zn  nehmen  and  diejenigen,  deren  Inhalt  eine  Ansbente  zu  ver- 
sprechen  schien,  genaner  durchzugehen  —  eine  Arbeit,  mit  der 
das  Résultat  eigentlich  in  keinem  rechten  Vergleiche  steht. 

Soweit  die  Entstehangsgeschichte  des  Archivs  bekannt  ist 
(Nedoma  hat  in  „Sbomik  Historick:^^*'  IH,  S.  369—373  einiges 
darilber  mitgeteilt),  ist  das  Archiy  in  seinem  derzeitigen  Zustande 
(19()I)  erst  seit  1882  yorhanden;  in  diesem  Jahre  sind  nUmlich 
die  bisher  in  Wien  anfbewahrten  Archivalien  nach  Bechyn  (das 
seit  1715  dem  Hanse  Paar  gehôrt)  flbertragen  nnd,  wie  es  scheint, 
mit  den  ans  Altérer  Zeit  in  Bechyn  noch  yorhandenen  Archi- 
Tslien  vereinigt  worden. 
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Die  arsprlÎDglieh  m  Becliyn  aufbewabrten  Archivalien  sind 
Wirtschaftsakten,  darunter  eine  Reihe  von  Faszikeln,  welche 
gich  aiif  tien  [Schwambergschen]  ProzeÛ  um  die  Rosenbergsehe 
Erbscbaft  bezielien,  Streitigkeiten  mit  dem  Franziskanerkioster 
in  Bechyn  behandeln,  Berichte  liber  einzelne  DOrfer  und  Gtiter, 
SobotaDgelegenbeiten  u,  dgl.  enthalten.  Etnige  von  den  Pas- 
zikeln  (besonders  die  zuletzt  genannten,  rein  wirtscbaftiichen 
Inbalts)  tragen  dentliche  Spuren  altérer  Signierung  und  eB  bù* 
stand  auch  ein  Verzeîchnis  darllber,  dessen  Dberreste  noeh  vor- 
handen  sind.  Ich  habe  mich  aber  mit  diesen  Akten,  da  sie  fUr 
die  Zwecke  der  Kommission  ohne  Belang  sind,  nicht  eingehender_ 
befaflt.  Daneben  dtlrfte  zu  den  bereits  frliher  in  Bechyn  vor^'^ 
handenen  Archîvalien  auch  eine  Reihe  von  Faszikeln  gehôren, 
die  die  Korrespondenz  der  Mitglieder  des  grâflîchen  Hanses 
8ternberg  (Inhaber  von  Bechyn  im  17.  Jahrhundert)  enthalten. 

Anch  die  von  Wien  tibertragenen  Paarschen  Archîvalien 
beziehen  sich  gr^fitenteils  auf  wirtscbaftiiche  und  Privatangelegen- 
heiteu  (Prozesse  mit  verschîedenen  Glaubigem,  Rechntingen, 
Akten  des  groOen  Paarschen  Prozesses  am  Anfang  des  19.  Jahr- 
hunderts  etc.),  besonders  aber  sind  da  Akten,  welche  die  Posi- 
sacbcn  bctreflen,  in  einer  fast  untlbersehbaren  Menge  vertreten, 
woranter  die  eîgeûtlichen  Familienangelegenheiten  und  Korre- 
spondenzen  der  Mitglieder  des  Hauses  Paar  beinahe  verschwindcn. 

liei  der  aller  Wahrscheinlichkeit  nach  vor  wenigcn  Jahren 
unteruommenen  neuen  Ordnong  des  Archivs,  die  aber  nur  einen 
geringen  Teil  des  Materials  bertlhrte,  ist  auf  die  verschiedene 
Provenienz  einzelner  Arcbivalien  keine  Rticksicht  genommen 
vporden.  Die  wirtschaftlichen  Akten  sind  dabeî  vorlUufig  gUnzIich 
unberllcksichtigt  geblieben  und  uur  die  (sowohl  Stembergschen  als 
auch  Paarschen)  Familicnarcbîvalien  undKorrespondenzen  einiger*^ 
mafien  in  der  Weise  geordnet  worden,  dafl  teils  Urkunden  iihu-  ■ 
lichen  oder  verwandten  Inhalts  aneinandergereiht,  teils  Briefe 
derselben  Adressaten  oder  derselben  Absender  zusammenge- 
bunden  worden  sind.  Die  Arbeit  wnrde  aber  nicht  abgeschlosseiif 
was  nicht  nur  einige  mit  der  Oberschrift  ^spatcr  durcbsugeben 
etc,  versehene  Faszikel,  sondem  auch  mehrere  in  verscbledeneui 
Faszikeln  hie  und  da  vorkommende  und  in  einzelne  der  bereî 
angelegten  Gruppen  gehnrige  Briefe  und  Akten  hczeugem, 
daD  sich  die  Keuordnung  eigentlich  nur  auf  einen  Teil  der 
Familiensachen  und  Korrespondenzen  ond  nur  in  der  Weise 
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«ebTânkt,   daÛ  die  geordneten  Sachen  immer  mit  neuen,   kurze 

Inlialtsangaben  (Zabi  der  Sttteke,  Adressât,  Absender)  tragenden 

UmschlSLgen  versehen  worden  sind. 

Icb  werde  zuerst  die  Sternbergsche  KorrespondeDz  eiu- 
gbeoâer  besprechen,  um  dann  aaf  die  Bestâude  des  eigent- 
t?ben  Paarschen  Farailîenarchivg  zurUckzukommen, 

Von  der  Sternbergschen  Korrespondenz  sind  derzeît 
Bechyner  Archiv  t>  Faszikel  vorbanden,   die  Zabi  derselben 
lall  aber  trUber  grîilîer  gewesen  sein.    Es  ist  bauptsachlicb  niir 

die  Korrespondenz  des  Johann  Norbert  Grafen  von  Sternberg 
ad  seiner  Gemahlin  Isabella  Magdalena  geb.  Ftirstin  Portia. 
He  Mebrzabl  der  Briefe  ist  privaten  Charakters  (Gratulationeii 

and  Kondolenzscbreiben  verecbiedener  adeligen  Personen,  intime 
iefe  der  Gemafalin  und  der  Mut  ter  des  Grafen,  Briefe  rer- 
chiedener  Geistlichen  in  Patron atssachen  etc.),  ftir  die  Zwecke 
er  Kommission  also  wenig  intéressant,  jedoch  dtirfte  sicb  eine 
Bnaaere  Durehsicht  derselben  bei  eveutaeller  UerauBgabe  po- 
lischer   Korrespondenzen   ans   dieser   Zeit   lobnen,    da    einige 

lieser  Briefe  intéressante  Anspielnngen  aiif  gleiehzeitige  Ver- 
Jtnisse  oder  kurze  Notizen  Uber  wicbtigere  Begebenheiten 
ntbalten.  Icb  will  daber  bei  der  Inhaltsangube  einzelner  Fas- 
îkel   auf  die  wichtigsten  dieser  Notizen  anfmerksam   inachen. 

^orresp.  H.  a)  Briefe  des  Grafen  Jobann  Norbert  von  Sternberg 
an  seine  Gemahlin  Isabella,  170  Stttek  ans  den  Jabren 
1669 — 1677  (fast  aussehliefllieh  intimen  Charakters,  Be- 
aDtwortnng  ihrer  Briefe  u,  dgl). 

b)  Konzepte  von  der  Hand  Johann  Norberts  Grafen 
von  Sternberg  (ohne  politische  Bedentung)* 

torresp*  III,  a)  1609 — 1677.  Briefe  der  Frau  Isabella  Magdalena 
Grâfin  von  Sternberg  (au  Jobann  Norbert),  Î7H  StUck, 
privaten  Charakters  (mit  Ruflerst  seltenen  nnd  nnbedeu- 
tenden  Anspielnngen  auf  gleiehzeitige  Verhîlltnisse), 

b)  Briefe  von  Mitgliedem  des  Hanses  Sternberg  an 
Jobann  Norbert,  1)3  StUck,  meistena  Privatangelegenhciten 
betreffend;  darunter  verdieuen  aber  zwei  franzOsische  Briefe 
des  Grafen  W.  A,  Sternberg  an  seinen  Bruder  Jobann  Nor- 
bert mehr  Aufmerksamkeit.  In  dem  ersten,  d,  d,  30.  April 
1071,  teilt  er  seinem  Brader  nur  ganz  kurz  mit,  daû  er 
gerade  von  Wiener-Neustadt  zurllckkomme,  wo  er  der  Iliu- 
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richttiDg  des  Peter  Zrinji  and  Chrietoph  Frangipan 
wohnte^  und  verspricht  fUr  spater  genauere  Augaben.  Def 
zweite,  d.  d*  3.  Mai  1671,  enthâlt  die  versprochenen  Mit- 
teilungen  und  scliildert  anf  eine  sehr  intéressante  Art  die 
perstoliehen  Eindrtîcke  des  Grafen  („il9  allèrent  si  genc- 
rensement  à  la  mort,  que  tout  le  monde  s'étonna  ;  moj  ie 
ne  sçaurais  mieux  exprimer,  que  disant:  Serin  alla  à  la 
mort  comme  un  grand  héros  ne  la  craignant  pas  trop, 
Frangipani  comme  un  chrétien  de  grande  resolution  avec 
grandissime  dévotion  sans  pleurer;  mais  ie  remarqoay»  que 
les  yeux  de  Frangipani  était  (!)  tout  rouge,  sans  doute, 
que  il  a  pleurait  toute  la  nuit;  ie  ne  dont  pas^  que  sont 
venu  tous  droitement  dans  le  Paradis'*)  ,  .  , 

I  Korresp.  IV.  a)  Briefe  der  Grâfin  Ludmila  von  Stemberg  an 
ihren  Sohn  Johann  Norbert  und  seine  Gemahlin  Isabella 
(1655—1675),  18  Stlîck  (groGtenteils  bohmisch  gescbriebeu, 
in  sehr  zartem  und  liebenswtlrdigem  Tone,  meistens  Prîvat- 
angelegenheiten  betreffend;  in  einem  Briefe  vom  Jahre  1675 
teilt  die  Grtifin  ihrem  Sobne  mit,  daB  Graf  Wratislaw 
Reise  nach  Hispanien  antreten  wîrd). 

h)  Briefe  der  Ftlrstin  Beatrix  Portia  an  Isabella  tini 
Johann  Norbert  Stemberg  (97  StUck). 

c)  1670—1708,  Briefe  von  verschiedenen  Personen 
an  die  Grîifin  Isabella  von  Stemberg  und  zwei  Briefe  an 
Ludmila  von  Stemberg  (20  Stltck). 

d)  Briefe  der  Grafin  Isabella  Magdalena  von  Stem* 
berg  (fast  ausschlieUlieh  Pnvatangelegenheiten). 

Korresp.  V.  Briefe  an  Johann  Norbert  Stemberg  und  die  Ftlrstin 
Portia,  108  Sttick,  nach  den  Absendem  geordnet.  Es  sind 
italienische,  b^hmisehe,  deutsche,  lateinische  und  franzo- 
sische  Briefe  verschiedener  Adeligen  (Wenzel  Lobkowitz 
Herzog  von  Sagan,  Ruppersdorf,  8traka  von  Nedabylic, 
vonOlbramowic^Schvvarzenberg  u.a.),  meistens  6 ratulationen 
u.  dgL,  einige  Notizen  ttber  die  katholische  Reformation 
(Berufung  der  Jesuiten  in  einzelne  Ortschaften)  entbaltend.  M 

Korresp,  VI.  Briefe  verschiedener  adeliger  Personen  an  Johann  * 
Norbert  von  Stemberg  (lateinisch,  franzosisch,  bOhmisch,  j 
ttalienisch,  dentsch)  in  Privatangelcgenheiien,  aber  luitfl 
hHufigeren  Notizeu  Uber  gleichzcitige  Ereignisse  (îch  fUhre  ^ 
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ttDten  einîge  wîchtîgere  an).  Die  Briefe  sînd  nach  den 
Absendem  geordnet,  und  zwar: 

a)  Briefe  des  Grafen  Martîeitz  an  Johann  Norbert 
unà  Isabella  ron  Steniberg  1662—1677,  34Stnck; 

b)  des  Grafen  Karl  Usa  Laiansky  1 66><— 1674 
(1669,  Angast  24  enthâlt  eîne  Mitteilung,  dafi  der  K(}nig 
ron  Polen  inkognito  nach  Prag  gekommen  îst); 

c)  des  Grafen  Ptîtting  1665—1677; 

d)  des  Grafen  Lamberg  1667—1676; 

e)  der  graflichen  Familie  Kinsky  1667 — 1685; 

f)  des  Grafen  WindifichgrUtz  1669—1671  (1669  Ok- 
tober  12  wird  erw^hnt,  daÛ  FUrst  Auersperg  mit  der  Na- 
dasdyechen  Verschwëmng  in  Verbîndung  stehe); 

g)  Briefe  des  Grafen  Kolowrat  1669—1672; 
h)  des  Grafen  Trauttmansdorff   1669—1674   (1672, 

Oktober  14  Mitteilungen  Uber  die  Stellung  der  kaiserlichen 
Armée  „bei  Fridtburg  in  der  Wetterau"*  und  Uber  die  be- 
absiehtigten  Bewegungen  derselben); 

i)  des  Grafen  Miilesimo  1669—1676; 

t)  des  Grafen  Weiflenwolf  ; 

l)  des  Grafen  Johann  Ferdinand  Wrtby  1669—1677 
(1673,  Dezember  30  gnte  Nachrichten  von  der  Armée); 
m)  des  Grafen  Ugarte  1672-1673; 

n)  des  Grafen  Althan  1663—1677  (1663[?],  Jnni  10 
Ankanft  einer  tflrkisehen  Gesandtschaft). 

[Drresp.  VIL  Briefe  verBchiedener  geistlichen  Personen  nnd 
Ordensmitglieder  an  Johann  Norbert  von  Sternberg  (la- 
teinisch,  italieniseh,  deutecb,  bdhmiach)  wieder  vorvï^iegend 
privaten  Charakters^  aber  auch  mit  zablreicheti  Notizen 
Uber  gleichzeitige  Verhâltnisse;  ich  hebe  unten  die  wicbti- 
geren  hervor: 

a)  Briefe  von  verBchiedenen  Geistlichen  an  Johann 
Norbert  Sternberg  16G0 — 1677,  darunter: 

1661,  Oktober  26  (Wien)  den  Grafen  von  Sternberg» 
die  eîne  Beise  nach  Belgien  za  unternehmen  haben,  werden 
die  ^litterae  reoommendatitiae  ad  duos  principes  electores** 
tlbermittelt; 

1675,  (?)  Dezember  7,  Lovanii,  Fr.  Ant  Conorus  teilt 
dem  Grafen  mit,  er  babe  wâbrend  der  Reise  gehurt,  ,.quod 
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rex  Angliae  decliiraverit  se  pro  Gullo  contra  nollandos**, 
was  ihm  aber  nicht  wahrischeinlieh  erscheint,  da  England 
im  Gegenteil  deo  HollUndern  eine  Hilfe  versprochen  hat; 

1G72,  Februar  20,  BrHsscl,  dersctbe  teilt  mit,  dafi  eij 
sich  mit  dem  „Marchese  de  Frcssne  legato  serenissîmî  regiff 
caikoliei^  Dach  London  begeben  will,  und  niaeht  aufmerk- 
sam  auf  die  „indîeia  et  prosagia  horridissimi  belli  futuri**, 

b)  Briefe  der  Jesuiten  an  Grafen  Steruberg  1646 — 
1676,   daranter  vîele  eigenbàndige  Scbreiben  der  JeHuiten 
Johanries  und  Matthias  Tanner   liber  die   kathoIiBcbe   K 
fonnation  im  Herzogtiim  Teschen  and  ibre  Tâtîgkeit  dabei 
tiber   die    polnisebe   Emigration    nacb    Ungarn,    auch    aui 
Tanners   Sternbergsche    Généalogie    bcittiglîeh;    in    einem 
Briete  des  Fr  Aiit  Conorns  d.  d.  1669  Dezember  21  heîBt  es: 
„horrenda  bic  audiuutur  de  proditione  et  perduellione  prin*^ 
cîpîs  ab  Auersperg  et  comitis  Nadasti  contra  augustisBi' 
mum  imperatorem". 

c^  Brieie  der  Franziskaner  an  Grafen  Stemberg  1661 
—  168V  (Patronatssachen  u.  dgl). 


i 

ufl 

11 
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Unter  den  Bestanden  des  eigentlichen  Paarschen  Archiveg 
kônnen  zuer8t  einige  FaB/Jkel  erwiihnt  werden,  welehe  Familien- 
geschiebtlicbes  bieten  und  teilweise  aueb   mit  dem  Titel  y^FaM 
miliengescbicbte*^  verseben  sind,   tSie  enthalten  Lebensbriefe  unJ 
andere  derartige  Diplôme,  Erhebungen  in  den  Gralen,  (  bez,  Ftîrsten-L 
Stand,  Verleifaungen  von  Postprivilegien  nnd  andere  darauf  befl 
ztigliche  Urkttnden,  Verleihungen   von    hOheren   Ortlen   an   ein 
zelne  Mitglieder  des  Hanses,    bandschriftlicbe  Gesebicbten  des 
TlanBes  (iateinisch,  italteniscb  oder  deutsch  geschrîeben),  Stamm* 
baume  u.  dgl;    darunter  kommt  auch  cin   Faszikel   ^Familien- 
geacbîchte.   Quellen"  betitelt  vor,  der  nehst  einigen  Taufscheinen^ 
Testamenten  { z.  B.  des  Grafen  Franz  Ernat  Paar  d.  d.  ÎW.  Juni  1672) 
Heiratskontrakteu  (des  Grafen  Leopold  Paar  mit  Maria  Tberesiil 
von  Stemberg)   u.  dgl  auch   einen  Aufruf  an  aile  Johannitef 
ordensritter  (hier  speziell  an  den  Grafen  Rudolf  Paar  adressier 
d.  d.  6.  April  1615  entb^lt^  damit  sie  8ieh  im  Lanfe  des  Monati 
Mai  auf  die  Insel  Malta  begeben,  um  dieselbe  ge^en  die  TUrke 
zu   verteidigen   —  also  ailes  Sachen,   die   fllr  die  Zwecke   ûû 
Kommission    nattlrlieh    nicbt  nnmittelbar   iu  Betracht   kommei 
Dasselbe  gUt  anch  (wîe  von  den  bereits  erwlibuten  wirtschall 
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Âkteni  von  tier  roichen  SammlaDg  von  Patenten,  welche 
(viele  in  Buchfûrm  gebuuden)  in  eîner  groBen  Menge  ver- 
tten  sind. 

Vor  alleuj  biideu  aber  die  Postsachen  den  eîgentlichen 
stand teil   des   Archivs,     Es   sind   sicher  an  30  Faszikel  (dar- 
Hier  einige  sebr  umfangreiohe)  mit  dieser  Obersehrift  verselien, 
^Iclie  Akteu  und  Urkauden  tiber  das  Postvvesen^  Rechnungen 
die  Postreisekost^n,  Postpersonalien  n,  dgl  euthalten.    Die 
;licbkeit,    dafl  darunter  auch  politisch  wiebtige  Akten  vor- 
kommen  kOnnen,  ist  zvreifellos  nicbt  ausgeschloBsen^  es  war  mir 
ar  nicht  môglicb,  dièse  ganze  grofle  Reihe  von  Faszikeln  ein- 
ehender   zu    antersucUen.     Nachdem    das    Durcbblilttern   von 
rei,  drei  Faszikeln  dieser  Reibe  zn  einem  rein  negativen  Re> 
iltate  ftilirte,   begnUgte  ich  mich  uiir  noch  mit  der  genaueren 
itersnehung  eines  einzigen,  der  den  Titel   ^Hofreisen"  trâgt* 
gebe  hier  den  Inhalt  desselben  an,  obwohi  er  fUr  die  Zwecke 
Ifer  Kommission  aach  wenig  bietet  (andere  mit  dem  Paarseben 
siprivilegium  znsammenhifingende  Scbreiben  kommen  noch  unter 
pjKorrespondenzen^  vor). 

Das  (keineswegs  geordnete)  Material  des  Faszikels  |,Hof- 
Mten"  biideu  verscbiedeneGeleitsbriefe,  Reisepasse,  Rechniingen 
Beisekosten,  Verzeichnisse  der  Naehtlagerstationen  nnd  des 
PenOEalfl,  Mitteilnngen,  daO  eine  Beise  unternommen  werden 
aolK  AufTordertingen  an  die  Untertanen  niid  Soldaten,  den  Grafen 
Paar,  der  die  Vorbereitungen  zur  Reise  treflcn  soll,  daran  nicbt 
Ht  bindern  {1682)  n.  a.  Besonders  ist  hier  das  îlaterial  (nattlr- 
lîch  auch  dorcheinandergeinengt)  flber  folgende  Reisen  vor- 
handen:  Akten  liber  die  Reise  der  Braut  Josels  IL  von  Casal- 
mBggior^  nach  I^ixenburg  1760,  daronter:  ^Instruktion  filr  die 
HofpostoRîeiere  . . .  wegen  der  Reise  nach  Welschland  1760  zu 
Ablioltmg  der  Erxh.  Brauf",  Knndmachung  dieser  Reise,  Ver- 
séiell&iase  der  Naehtlagerstationen,  der  Pferde,  des  Postpersonals, 
dasr  Begleiter  uod  Ihres  Dienstpersonals  etc. 

„ Reise  des  Krmigs  von  Spanien  Karl  IlL  von  Mailand  nacher 
Wien**  1739  (Naehtlagerstationen  etc.).  Postreiselistcn  mit  Ibrer 
Ml^till  der  Kîinigin  von  Wien  bis  Prag  1745  (Verzeichnisse  der 
StsUofieo^  des  Personals),  Promemoria  a.  dgl 

Plofllreiseliste  der  dnrehlauchtigen  jungen  Herrschaften  Erz- 
Wzof  Josef  nnd  trzhensogin  Maria  Anna  nach  Maria-Zell 
24.  Mai  17-18  (Verzeichnis  der  Postoffiziere,  der  Pferde  etc.). 
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Postreiseliste  der  Erzberzoçin  Elisabeth  nacU  Brttsael,  de 
Kaiserin   nach   Fraukfurt   1745,    des  Kouigs   von   PreuCen   van 
GrQuberg  bis  Prag  1732,   der  kllnftigeii  rëmischen  K^nigin  2% 
Dezember  1698;    der  Kaiserin  von  Laxenburg   nach    Karlshad^ 
1732  u.  a, 

Unter  den  famîliengeschiehtlicheD,  bereita  erwUhnten  Archi- 


valien    sind   einige   Faszikel   als    ^Meinorabilien^    bezeicbuei 


Ihr  Inhalt  ist  grlîfltenteils  von  dem  der  oben  beeprochenen  nicb 
verschieden;   nur  einer  von  dîesen  Faazikeln  verdieut  grOlle 
Aufmerksamkeit.     Er  entbiilt  zuerst  einige  Reisebeschreîbunge 
uod  Reisetageblkher  verschiedener  Mitglieder  des  Hauses  Paar; 
die  nichts  BesundereB  bieten^  dann  aber  folgen  wichtigere  Doku 
mente,  die  ieh  hier  anftihre: 


Schreiben  des  Erzherzogs  Ferdinand,  d*  d.  Laibachj 
26.  November  1616,  an  Johann  Sforza  Grafen  von  Portia 
und  Hans  Cbristoph  von  Paar,  „die  Baukbezahliing  njilj 
Obristen  der  cbrobat.  Graniczen"  betreffend.  Schreiben  der^ 
selben  an  dîeselben,  d,  d.  Laibaeb^  3.  Dezember  1616,  si^ 
mbgen  ein  Verzeichnis  stotlieber  Kriegsrequisiten  anfertigen.| 

Ferdinand  IL  d.  d.  Frankturt,  30.  Augast  1611»  befiehlt 
dem  Obristen  Philipp  Solms,  dem  Hans  Christoph  von  Paar 
in  allem  behiiflieb  zu  sein. 

FeidÎDand  11.  d.  d.  Frankftirt,  30.  August  1619  gendet 
den  Hans  Christoph  von  Paar  in  diplomatischen  Angelegen* 
heiten  an  den  Bischof  von  Wllrzbnrg.     Dabei  auch: 

^Instruction  und  beueleh  auf  den  edln  unsem  kammcreig 
und  lieben  getrcueu  Hannsz  Christoph  Freyherrn  von  Pa 
.  ,  ,  was  er  an  vnserer  statt  bey  dem  ehrw.  FUrsten  JohanB 
Gottfried  IMachof  von  Wllrzbnrg  anczubringen   und  zuoer»] 
richten  bat  ^ 

Ferdinand  II,  d.  d.   5.  November  1632  erlaubl^ 
dem  Freiherm  Johann  Christoph  Paar,  sein  von  deilf 
Sachsen  verwUstetes  Haiis  auf  dem  Hradschin  m  die 
Landtafel  eintragcn  zu  lassen. 

Citatio    Caroli    Joseplii    Paar   ad  coronationeti 
Ungariae  2.  Februar  1712. 

Die  Abteilang  Korresponden^eo  besteht  ans  meh^J 
reren  Faszikeln,  deren  Titel  und  Inbaltsaugaben  hier  folgeai 
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Kaiserliche  Handachreîben.     Kaîserliche  Patente. 

a)  HaQdschi'ei[)eii  Leopolds  L  iind  Joscls  I.  an  Karl  Josef 
Grafen  Paan  Die  Bezeichnung  «Handschreiben'^  ist  natUrlîeh 
nur  in  der  Bezîehung  richtig,  daÛ  die  Briefe  van  den  KiiiBeni 
nar  eîgenblindîg  lujterse.hrieben  sind*  a)  Lcopold  L  1702, 
Mai  *^1  scbildert  die  Obergriffe  Frankreicbs  gegeu  dus  Haiis 
Hababurg,  die  xiini  gegeuwîirtigen  Kriege  ftllirten,  nud  ersucht 
den  Urafen  Karl  Josef  Paar  uni  ein  Darleben  von  GOOO  fl.; 
/f  j  Josef  I.  d.  d.  1706,  5Iart  4  ersuclit  den  Grafeo  Karl  Josef 
Paar  nm  ein  Darlehen  voii  6000  fl.  zu  Kriegszwecken. 

b)  Patente  der  Kaiser  Leopold  L,  Josef  I.,  Karl  VI. 
und  der  Kaiserin  Maria  Tberesia,  das  Haus  Paar  betreftend, 

Originalbrîefe  von   Souverânen   und   Mitglîedern  souveraner 
Hanser.     Darunter: 

a)  22  franzUsische  Briefe  (obne  Jahrcsaugahen),  teil- 
weiee  mît  der  Adresse:  „A  madame  la  princesse  de  Paar 
née  c^ujtesse  Eelerbazi";  die  Unterscbrift  auf  allen  lautet 
^Anialie"  nnd  es  ist  wiibrscbeinlicli  an  die  Kaiserin  Amalie, 
Witwe  Kaiser  Josefs  L,  oder  an  Marie  Amalie  Ilerzogin 
von  Parma  (Tochter  Maria  Thereaîas)  zii  denken;  die  Briefe 
ietcn  aher  (abgeeehen  von  einigen  selir  seltenen  Au- 
;)ielungen  auf  das  Hofleben)  niebts  Bedeutendes. 

h)  Briefe  der  Kaiserin  Maria  Tberesia  an  dîe  Ftîrstin 
Paar^  24  Sttlck,  franzîjsiscb  gescbrieben  (nur  ein  einziger 
^ist  genauer  datiert:  Laxembourg,  25.  Mai  1770,  bei  den 
Ibrigen  fehlt  die  Jahresangabe)  privaten  ïnhalts  (die 
Kaiserin  spricht  besonders  ibren  Dank  fUr  die  Uienste  ans, 
welehe  die  Ftîrstin  aïs  Begleiterin  ihrer  Tocliter  Maria 
_ Antoinette  derselben  geleistet  bat  u.  dgL).  Anspieluugen 
luf  bliitiscbe  Verbîiltnisse  oder  anf  gleichzeitige  Ëreignisse 
tommeu  selir  selteu  vor, 

c)  Briete  mehrerer  Mitglieder  des  kaiserlichen  Hauses* 
und  zwar  a)  d.  d.  Bar  1770,  Mai  U  mit  der  Unterscbrift 
y, Antoine^  (Marie  Antoinette  bedankt  sich  bei  der  Flirstin, 
die  derzeit  nocb  in  Stralîburg  weilt,  fllr  die  auf  der  Reise 
geleisteten  Dienste);  j^)  6  franzîisische  Briefe,  mit  ^Charlotte" 
unterzeichnet  (von  der  Tochter  Maria  Theresias  Maria  Ka- 

^roline,   Kônigin  von  Neapel),    d,  d.  Naples  22  Juin  1765, 

sert  14  Mai  1768,  Naples  V)  Juillet,  2ô  Juillet  uud  30  Août 

1768,  Portici  9.  Octobre  1768;  f)  ein  Brief  des  Herzogs 
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Ferdinand  von  Parma  d.  d.  Banne  (!)  le  4  Juillet;  â)  zwi 
Briete   der  Erzhei'zogiD   Maria   Louise,    samtlich   privatei 
Obarakters   (  Bedaukungen   fUr    die   Dienste,    Einiadongen 
zum  Hofe  etc.). 

(i)  Orîginalbriefe  der  Kaiser  Joeef  L  und  Karl  VI 
a)  9  Briefe  Josefs  L,  privât,  zum  Teîle  mît  den  Reisen  d^ 
Kaisers   und  des  Hofes  zusammeûbUngend  (7.  Juli   1709, 
der  Kaiser  teilt  mit,  daû  er  Dienstag  in  Ëngersdorf  ttber- 
nachten  will);  —  è.  d.,  dankt  ftlr  die  (nicht  nâher  bezeicb* 
neten)   Nachrichten;   —  Wien,  6.  Dezember,   nm    11  Uhr 
nachts,   teilt  mit,  wann  er  auf  die  Jagd  kommt;  —  s.  d.» 
da  die  Kaiserin  niebt  mitfahrt,  will  der  Kaiser  nicht  auf 
dem  Lande  Hbemacliten,  erscheint  aber  schon  um  10  Uh] 
auf  der  Jagd;  —  s.  d.,  da  es  zur  Expédition  einer  Posi 
BchoD   zn   spat    ist,    wtlnscht   er   flir   morgen   Frilb    einei 
Kurier;  —  s.  d.,  dankt  fUr  die  Nachrichten  liber  Prinzessin 
Elisabeth;  —  Wien,   13.  Mai  1703,  veraichert  Faar  seiner 
ungeschmiilerteu  Gunst,   selbst  wenn  ihn  jemand  verleum- 
den  woilte;   —   1707  April  15,  da  der  letzte  Kurier  die 
Einwilligung  des   spanischen  K^^nigs  zur  Heirat   mit   der 
Prinzessin  von  WolfeubUttel  gebracht  hat,  soll  diesel be  dem- 
Herzoge  kundgemacht,  sonst  aber  geheim  gebalten  werden)j| 
—  1707  Mai  16,   da  heute  die  Prinzessin  ankommen  soll, 
der  Kaiser  aber   einer  Vesperandacht   beiveohnen  m5chtej 
soll   es  Paar  so  einrichten,   daÛ  sic  vor  7  Uhr  nicht  an*! 
komme,     jî)   Karl  VL  (?)  s.  d.,  privât;   y)  Kaiserin -Witwe 
Amalie  an   Josef  Ptiar  (18.  Oktober  1714,   wllnncht   nach 
PreÛburg  zu  l'ahren   und  ersucht  Paar,  ihr  ftlr  einen  Teil 
des  Weges  Pferde  zu  verschaflfen;  —  10  avril  1716,  Paar 
soi)  die  Nacfaricht  von  der  Niederkanft  der  Kaiserin  ihrer 
Mutter    und   anderen    mitteilen;    —    29    Mars    1720,    be- 
dankt  sich  bei  ihm  flir  seine  Dienste);  â)  Briefe  der  Hej 
zogin  Christine  Louise  von  Braunschwcig  (geb.  Ôttingen 
Mutter  der  Kaiserin  Elisabeth  Christine,  Gemablin  Kaiser 
Karls  VL,  an  Josef  Paar;  e)  Briefe  des  Herzogs  Ludwig 
Rudolf  von  Brannschweigf  Vaters  der  Kaiserin,   an  Josefl 
Paar    1714 — 1716    (betreflen    die    von    ihnen    gemacbten^ 
Reisen  oder  die  von  ihnen  versandten  Briefe), 

e)  Ferdinand  Albrecht  von  BraunBchweig  aa  Josef 
Paar  1713—21,  privât  i^meiatens  Aogabeu,  wohin  ihm  dif 
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Briefe  naohgeschickt  werden  sollen,  hie  nnd  da  Bemer- 
knngen  liber  Prinz  Eagen). 

f)  Eardinal  yon  Sachsen  an  Josef  Paar,  15.  Noyember 
1713,  priyat;  betrifft  eine  Verwandte,  die  ins  Kloster  ge- 
treten  ist. 

g)  Karl  yon  Lothringen  an  Karl  Josef  Paar,  11.  Juli 
1708,  priyat  (Belobung.des  Postoffiziers  Johann  Lindner). 

m.  Eorrespondenz;  der  Inhalt  dièses  amfangreichen  Faszikels 
ist  sehr  yerschieden.  Zuerst  kommt  eine  Reihe  spanischer 
Briefe,  yen  Marqueze  de  Rial  unterzeichnet  (aus  dem  Jahre 
1714)  yor,  die  sich  yorwiegend  mit  Bestellungen  yon  Post- 
fahrkahrten  fUr  die  Mitglieder  und  Boten  der  spanischen 
Oesandtschaft  befassen.  Aaf  einige  belanglose  Schriftsttlcke 
—  Konzept  eines  Gratulationsschreibens  des  Grafen  Paar, 
d.  d.  28.  April  1779,  nach  Bamberg  an  Ftirsten  Franz 
Ludwig,  Schreiben  eines  Grafen  Paar  an  Herrn  Lilien- 
feld,  den  er  in  seine  Dienste  wirbt  (d.  d.  Wien,  27.  Ok- 
tober  1816),  Briefe  einiger  Adeligen,  z.  B.  des  Grafen 
Pacbta  (18.  Dezember  1794),  Palffy  (3.  Jânner  1813),  Wrtby 
(16.  Mai  1715,  Gratulation  zur  Vermâhlung  des  Grafen  Leo- 
pold  Paar  mit  Maria  Theresia  Stemberg),  des  Kôniggrâtzer 
Bischofs  Adam  Grafen  Wratislaw  (11.  Dezember  1714,  Gra- 
tulation zu  Weihnachten)  und  andere  Briefe  priyaten 
und  wirtschaftlichen  Inhalts  —  folgt  dann  ein  interessanter 
Brief  des  Grafen  Josef  Ignaz  Paar  an  seine  Gemahlin 
Maria  Franziska,  geb.  Waldstein,  d.  d.  28.  Mai  1700.  Der 
Qraf  berichtet,  er  sei  gerade  von  Potsdam  zurtlckgekehrt, 
wo  er  yon  dem  KOnig  sehr  liebenswtlrdig  angenommen 
nnd  behandelt  wurde  (ist  mit  ihm  spazieren  gefahren  und 
mufite  mit  ihm  Karten  spielen). 

Durch  einige  Briefe  mit  privaten  und  wirtschaftlichen  Mit- 
teilungen  ist  dieser  Brief  yon  einer  Gruppe  von  Briefen  ge- 
trennt,  die  hier  auch  angefUhrt  zu  werden  verdient.  Es  sind  das 
fllnf  Briefe  des  Grafen  Wenzel  Paar  an  den  Paarschen  Inten- 
danten  Jungh  aus  der  Zeit,  wo  der  Graf  in  Paris  bei  der  Ge- 
sandtschaft  weilte;  aile  sind  datiert,  und  zwar:  8.  Mârz  1760 
(dabei  liegt  in  Kopie  ein  Brief  des  Grafen  Paar  an  Kaunitz, 
die  Reise  der  Prinzessin-Braut  und  den  Streit  mit  dem  Hause 
Taxis  mn  das  Postpriyilegium  betreffend;  sie  soll  dem  Grafen 
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Esterhazy  vorgelegt  werden),  1(5,  M&rz  1760,  4,  April  d,  J-,  ^,  Md 
und  13.  Mai  1760  tind  enthalten  auBer  zahlreichen  wirtschaft- 
lichen  und  privaten  Auftdigen  (Zusendiing  eines  Kupferstich- 
kiitaloges  etc.)  auch  einige  nicht  uninteressante  liemarkungeD 
YAW  riiarakteristlk  des  dumaligen  Lebens. 

Danu    folgen    verschiedeuartigste    Schriftstticke,       Ou  ter 
rnehreren  Briefeii  eines  Giiiliazi  Carlo,  die  hie  uud  da  die  liffent-j 
lichen  VerhaltnÎBse  streifen,   erseheinen   da  wieder  rein  privât^ 
Briefe  der  GrRfin  Harrach,   der   Freiherrcn   Johann  nnd  Adam 
von  Schwamberg  (mit  dreî  Antworten,  die  Schwambergschc  Vef 
lîissenacbaft  betreffend),  Briefe  der  Maria  Tberesia  von  Paiir 
ihren   Gemahl   und  ihre  Mntter,   des   Grafen   Leopold   Paar 
die  Frau  Stredonius  und  an  seine  Sehwester  (Bologna,  22.  und 
28,  Oktober  1728;  Mailand,  24.  Januar),     In  eînem  lateiniscbei^ 
Briefe,  d-  d.  Frankfurt,  30.  Juli  1723,  scbildert  Adamus  Ebertafl 
die  Situation  in  Deutschland  und  teilt  die  Zeîtungsstimmen  Uber 
Prînz  Eugeniua  mit     Bald  darauf  begegneu  wir  sieben  Briefen 
an  Grafen  Wenzel  Paar  von  sciuer  Mutter  (wahrsebeinlieh  aile 
EUS   dem   Jabre   1744,    nur    Faniîlienangelegenheiten),    virorauf 
einîge  Briefe  des  Baron  dlnibsen  Uber  den  Orden  des  goldenen 
Vliesee  fulgen.     Die  Dberschrift  eines  bald  daniuf  vorkoinmcn 
den  Konzeptes  veirHt  aueh  dessen  Inhalt:   „Josepb  Paar  à  Sa 
M^  rim])ératrice  Amalie   le  24  Mars  de  Tannée  1720  après  une 
longe  maladie,"     An  mehreren  Stellen   finden  wir  îm  Faszikel 
Briefe  des  Grafen  Josef  und   der  GrRfin  Marie  Anna  Paar  an 
ihren  Sohn,  deren  Reîbc  aber  durch  zablreiche  Briefe  anderer 
adeligen  Personeu  (Sinzendorf,  Taxis,  Portocarrero,  Trauttmanfl 
dorff^  Lobkowitz,  Kinsky,  Oollorcdo,  Canal)   unterbrocben  wird 
Drei  Briefe  des  Grafen  Ugîirte  (d.  d,  Heilbronn,  17,  Jîinner  un 
12.  Mai  1734;  Escliingen[?],  13,  November  1734)  enthalten  Nach 
ricbten  Uber  kleinere  Gefeehte  mit  der  franzosiscben  Armée  et 
Dabei  sind  im  ganzen  Kodex  nebst  den  Berichten  der  Beamte 
in  Wirtschaftsangelegenheiten  aucb  mehrere  Briefe  von  einzelnen 
Agenten   ans   der  Fremde   zn   finden   —    Beweise  genug,   da 
dicsem   Faszikel    beî   eveulueller  Herauggabe    von   Akten    nnq 
Korrespondenzen    (namentlieh    ans   dem    17.   Jahrhundert)    gd 
nanere  Aufmerksamkeit  gewidmet  werden  mufl. 


Vf.  Korrespondenzen.     Anch   hier   bildet  eine   Ueibe   von  spii 
niseben  Briefen  ans  den  Jahren  1713—1710,  die  tod  Rialef 
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Seb.  Francesco'  Rosillo  oder  Fr.  Ferez  de  Segura  unter- 
zeiehnet  sind,  den  Ânfang.  Sie  hângen  offenbar  aile  mit 
den  Reisen  des  spanischen  diploinatischen  Korps  am  Wiener 
Hofe  zasammen.  Aufler  einigen  Briefeii  der  Grafin  Paar 
an  den  Paarschen  Kassier  Rittersberg  enthâlt  aber  der  Faszikel 
fast  nur  noch  eine  sehr  grofle  Korrespondenz  des  Grafen 
Paar  an  Sickingen,  seinen  Prokurator  im  grofien  Prozefl 
am  Anfang  des  19.  Jahrhunderts  und  verschiedene  Akten 
(Vollmachten,  Btlrgschaften ,  Konzepte  von  Briefen  etc.) 
denselben  Prozefl  betreffend,  so  dafl  andere  Briefe  (darunter 
aneh  einige  anf  das  Postwesen  beztiglich,  Wirtschafts- 
angelegenheiten,  ein  Brief  des  Fltrsten  Karl  Paar  tlber  den 
Tod  seines  Vaters,  d.  d.  Wien,  22.  Dezember  1852  u.  a.) 
darunter  fast  verschwinden. 

Von  den  mit  keiner  Signatur  und  Oberschrift  versehenen 
Faszikeln  sei  nur  des  einen  gedacbt,  welchcr  wenigstens  in 
gewisser  Hinsicht  interessanter  erscheinen  dtirfte.  Es  sind  hier 
nâmlich  nebst  einigen  Originalurkunden  der  Kônige  Georg  und 
Wladislaus  II.  zahireiche  lateinische  Notariatsinstrumente  aus 
Italien  enthalten,  die  aus  dem  14.  und  15.  Jahrhundert  stammen 
und  die  Privatangelegenheiten  der  Familie  Paar  behandeln. 

Anch  die  Durchforschung  mehrerer  mit  dem  nichtssagenden 
und  vielversprechenden  Titel  „Varia"  oder  „Verschiedene  wich- 
tige  Akten  ^  etc.  versehenen  Faszikel  fUhrte  zu  einem  negativen 
Résultat.  In  einem  derselben  (auch  „Varia^  betiteit)  kommt 
nebst  Vollmachten  fHr  Sickingen  und  Dr.  Pinkas  in  Rechtssachen, 
nebst  Akten  liber  verschiedene  Gtlterschenkungen^  nebst  Testa- 
menten  (der  Gr&fin  Lucia  Ottilie  Slawata,  geb.  von  Neuhaus,  6.  Juli 
1637,  Eleonora  Barbara  Ftirstin  Liechtenstein,  10.  Dezember  1720), 
Bmchstflcken  von  Rechnungsbtichern  aus  dem  17.  Jahrhundert 
(1646),  Lehenbriefen,  Quittungen,  Landtafelextrakten  u.  dgl.  in 
der  Unterabteilung  „Vermischte  Kopien"  eine  wichtigere  Liste 
vor:  y,Autraty  wâelijaké  na  panstvi  JM.  pànë  Aujezdském  na 
lid  vojensky  od  17.prosince  1642  a2  do  Nového  léta  1643)  poêlé." 
(Allerlei  Ausgaben  der  Herrschaft  Aujezd  auf  das  Eriegsvolk 
vom  17.  Dezember  1642  bis  zum  Neujahr  1643.) 


Das  grâflich  Czerninsche  Archiv 
von  Neuhaus. 


Josef  Pekaf . 


Erster  Berloht  fhÎR  1648K 

JJas  Areliiv   von  Neuhaus,   neben  dem  W'itHngauer  won 
das  grcSÛte  und  reiehlialtigste  der  Privatarcbivc  Bdhmens,  ent*j 
MU  die  Archivalîeu  der  dreî  Herrengcschlcchter,  die  einande 
iîn  Bcsitze  von  Neuhaus  gefolgt  sind,  der  Herren  von  Neuhaul 
(erloscben  îm   Jabre  1604),   der  Slawata  (erloscben  im  Jalir 
1694)  und  der  Herren  Cernin  (Czernin)  von  Ohudenîc.    Daa 
Wittiîigauer  Arcbiv  ist  auBerordentlich  wichtig  ftir  die  hiibmiscbe 
Gesebichte   im    15.  Jahrbaudcrt;  die  Neuhauser  Materialîen  da 
gegen  gehïîren   in   ihrcn  wicbtigsten  Teilen  der  zwciten  Ii^lft4 
des    16.  und   namentltch   dera    17,  Jahrhunderte  an.    Es  bâng 
dies  darait  zusaranien,   daB  gerade  in  dieser  Zeit  drei  von  den* 
Besitzern  von  Nenhaas  das  bedeutendste   bohmische  Staatsamt,^ 
das  Amt  des  obersten  Kanzlers,  bekieideten  und  daO  dieser  Zeil 
aucb  die  reiche  diplomatiscbe  und  militariscb  administrative  Ttttig 
keit  des   bedeutendsten  der  Ôernine,  des   Herm  HumprechI 
angebr>rt. 

Das  Arcbiv  ist  seit  den  flinfziger  Jabren  des  19.  Jahr 
hunderts  in  fllnf  Purterrezimmern  des  Neubauser  Scblosses  unter-^ 
gebraeht  (frllher  befanden  sich  die  Arcbivalien  im  Ominscben 
Palais  auf  dem  Hradsebin  zu  Prag),  Dank  dem  vaterlândiscben 
Sînnc  und  wissenscbaftlicbeu  Verstândnisse  der  grSflichen  Familif 
Ôernin  wurde  ira  Jabre  1865  zu  ihrer  Ordnnng  zura  ersten  Mal^ 
ein  eigener  Archivât  in  der  Person  des  Uerm  Pranz  Tischc 
bestellt,  der  dics  Amt  nocb  heute,  von  eincm  Adjunkten  unter 
stiitzt,    verv^^altet.     Bei    der   Ordnnng    des    Arcbivs   v^nr^lo   il-is 
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dDigtrmaOen  komplîzîerte  System  von  Wîttingau  als  Muster  ge- 
aen,  demxutnlge  die  ArchivalieD  eingeteilt  werden  wie  foigt: 

L  Kauf  uud  Tausdi  der  GlUer: 
IL  Lehenschaften; 

IIL  Ecclesiastica  (Kirchen,  Pfarren,  Spitiiler  tisw.); 
IV,  Publics,  ecclesiastica  et  politica; 
V.  Jurisdictionalia  et  juridica    (darunter  Stëdte^  Zttnfte, 

Untertanen); 
VI.  Cameralia  et  oeeoûomiea; 
VU.  Administrâlia; 

Vin*  Familienangelegenheiten  (VIII  F«:   die  Familie  Ôer- 
nin,  Vin  Fi*:  andere  adelige  Geschlechter). 

Das  historische  Materîal  im  engeren  Sinne  des  Wortes  ist 

diesen  Abteilnngen  nicht  einbegriffen,  sondera  bildet  eine  Ab- 

^lang  fUr  sicb  un  ter  dem  Titel  Historié  a.     Dièse  Abteilung 

chronologiseb   geordnet,   und   zwar  în  der  Weise,  daQ  selbst 

îJfiere  Kon volute  von  raiteioander  zusammenbângeuden  Akten 

tifgelî>st  und  cbronologisch  verteitt  wurdeu,  nnd  zwar  entweder 

în  die  Abteilnng  Historica  oder  in  die  Abteiking  Mil  F  und  in 

dieser  letzteren  wieder  nnter  die  Akten  der  betreffenden  Familien. 

^ese  Abteilang  VIII  F"-*'  ist  allerdings   neben    der  Abteilung 

listorica"  die  wichtigste.   Beide  sînd  auch  beisammen  in  dem- 

blben   Lokale  aufgestellt,   sorgfilltig  in   groBcn   Kassetten   ver* 

^ahrt,  die  in  Schrilnken  verschlossen  die  Wande  bedecken.   An 

der   einen  Wand   befinden   sich  die  Papiere  der  Famîlie  Cernb 

ÏIO  Kassetten),  die  andere  Wand  ist  ftr  die  Abteilung  VIII  F/* 

pstimmt  (hier  sind  die  einzelnen  Gesehlechter  alphabetisch  ge- 

Inet  in  etwa  120  Kassetten,  darunter  das  Gesehlecht  tSlawata 

^t   22^   die   Herren    von   Nenhans   mit   19  Kassetten),   an   der 

itten  Wand  steht  die  Abteilnng  „Historiea^   (282  Sehachteln). 

^ie  erste  Kassette  der  Abteilung  ^Historic^"  enthàlt  das  14,  und 

5.  Jabrbandert  bis  zam  Hussitenkriege  (darunter  Fragmente  des 

len  Liber  citationum,  berausgegeben  von  Eraler  nnd  Dvorsk^, 

ad   das   Manuskript  der  zweiten   Rezension   der    Cbronik    des 

iz  Ton  Prag  ans  dem  Ende  des  14.  Jahrbunderts;  vgL  Fontes 

r*  bohem.  IV,  XXI),  die  zweite  das  15.  Jahrbnndert  bis  1510, 

dritte  1514—1529,  die  vierte  1530—1544.    Von  dieser  Zeit 

w^chst  das  MateriaL  Das  Material  aus  den  Jahren  1545 — 1576 

Bit  9  Kasaetten,  1677—1604  7  Kassetten,  1605— 1619  5  Kassetten, 
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1620^1629  7  KaBsetten,  1630—1634  7  Kaesettcn,   1635—163! 
U   Kassetten,     1640—1648  gogar  37   Kas^etten,     1649—16 

10  Kassetteu,  1657—1680  64  Kassetton,  1681  —  1723  64  Kas- 
setten,  172B— 1799  49  KasBetteu;  fltr  das  19.  Jalirbuiitlert  ver-: 
bleibeo  8  Kassetten, 

Die  eitizelnen   Stlîcke  lie^^en   in   Papierbogen,   auf  dene; 
ziemlieb  ausfiihriiclie  Regesteti  vernierkt  sind. 

Die   PergamenturkiindeTi    (mehr  als   450  Nuumiern    in 
20  Schubladen)   siiid  séparât  aufïïewabrt.     Eine  hesoodcre   Ah- 
teihing    l*îldet    ancb    die    wertvolle    Aatographensammlung 
(mehr  aïs  7000  StlU'k  în  HO  KasRettee)  des  GrafeD  Eugen  Cerni 
(f  1868);  dasselhe  gilt  SL-blieBlieh  auch  von  der  Abteilung  „Eog 
niaiia^  (Papiere  des  Graleti  Eugeo  CerninK 

Da   das  ganze  Archiv  noch  ntcbt  volkULadig  geordnei 
(eine  Menge  von  Matcrialien,  ziuuei^t  den  Abteilungcn  III  und 
V  bis  VII  angehorend,   barrt  noch  der  Sichtung),   so   ist  ancb- 
ein  definitivcr  Katalog  und  die  Nunierierung  aller  Aktcn  —  die| 
Autograpben  und  die  Pergameolurkunden  ausgenommen  —  noch 
nicht  ziistande  gekommen.    Ftir  die  Abteihiug  ^Uiatorica**  bestehfc; 
aber   ein  Zettelkatab^g,  die   Kegesten   der  einzelueu   StUcke   ii 
chronologischer  Folge  enthaltend.     Dieser  Katolog  anifalit  aucl 
die   Pergamentnrknnden,    wicbtigere   Stlicke    der    Autograpben- 
8ammlung  sowie  der  Abteilung  VIII  F*'-/*,    Der  erwahnto  Katalnj 
ist  in  deutseber  Spracbe  verfaOt,  nur  ausnabnisweiBC  findcn  »icl 
aueb  bûhmische  Regesteu.     Zu  dcn   Perganienturkundeu  gehiVi 
auOerdem  ein  besouderer  Katalog* 

Der  Verfasser  dièses  Bericbtefi  verfnbr  bei  seiner  Arbeit 
der  Weise,   dali  er  zuerst  den  Katalog  der  Pergamenturkundei 
exzerpierte  und  dann  die  Materialien  der  Abteilung  ^Historica*' 
in  Angriff  nabm,     Um   sich   die  GewiBbeit   liber  die  Verlâiilich- 
keit  der  Regesten,   namentbch  in  chronologiscber  Beziehnng  zi 
verecbaffen,   nahm  er   oft  die  Akten    selbst  zur  fland   und  aul 
dièse  Weise,   was  selbstvergtUndlich  mehr  Zeit  erforderte,  ahei 
eine  genauere  Kenntnis  des  Materials  ermogUchte,  registrierte 
die  Materialien  der  Abteilung  ^Historica"  bis  zum  Jahre  1649; 
im   gauzen   87  Kassetten.     Dabei   wurdeo   aueb  die  îtitcren,   i 
die   Zeit   vor  das  Jahr  1526  geh()renden  Stilcke  berlieksiebtigt 
die  namentlich  in   der   Abteilung  der  Pergainentnrkunden   von 
einiger  Bedeutting  sind. 
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Ans  dem  13.  Jahrhunderte  besitzt  das  Neuhauser  Archiv 
2  PergamenturkimdeD,  ans  dem  14.  66,  wovon  15  Regenten 
orkonden  (6  mal  Karl  IV.,  4  mal  Jodok  von  Mllhren);  nament- 
Hch  erwfthne  ich  zwei  Vertrâge  Wilhelms  und  Alhrechts  von 
Osterreich  mit  den  Herren  von  Neuhaus,  d.  d.  1399,  14.  August 
und  1399,  7.  September  (Orig.  deutsch). 

Dem  16.  Jahrhunderte  geh5ren  an  182  Nummern,  grOBten- 
teils  Privaturkunden,  die  Herren  von  Neuhaus,  aber  auch  die 
Seterreichischen  Familien  von  Puchheim  und  Hardegg  betreffend; 
Fttrstenurkonden  sind  hier  etwa  35  (Wenzel  IV.  2 mal,  Sieg- 
mund  Imal,  Ladislaus  Posthumus  6 mal,  Georg  5 mal,  Wladis- 
law  14  mal),  auch  einîge  Papstbriefe  (2  mal  Eugen  IV.,  3  mal 
Paul  II.)  und  Urkunden  von  Kardinâlen. 

Das  16.  Jahrhundert  zahlt  150  Nummern,  davon  erwâhnens- 
wert  nur  einige  Stttcke  Ferdinands  I.  Die  Pergamenturkunden 
des  17.  Jahrhunderts  betreflFen  meist  den  Grafen  Wilhelm  Slawata. 
Ich  werde  weiterhin  die  wenigen  bemerkenswerten  StUcke  dieser 
Abteilung  im  Zusammenhange  mit  dem  ilbrigen  Materiale  chrono- 
logiach  einreihen  und  anftihren.  Die  b^hmischen  Stiicke  aus  der 
Zeit  vor  1626,  ziemlich  zahlreich  und  wichtig,  sind  groUtenteils 
gedrackt  (îm  Archiv  Ôesk^,  namentlich  IX  bis  XI,  wo  Archi- 
var  Tischer  mehr  als  300  Sttlckc  aus  den  Jahren  1400—1529 
ver&ffentlicht  hat)  und  so  glaube  ich  von  ihnen  absehen  zu  kônuen. 

1437,  Nov.  8.   K.  Sigismund  bestatigt  das  Privileg  Jakobs  von  Prag 

auf  die  Alaunhtltte  bei  dem  Dorfe  Pfilep  (Abschrîft 

bôhmisch). 
1443,  Mai  27.   Quîttnng  Meinhards  von  Neuhaus  flir  Kënig  Friedrich 

(deutsch  ;  Perg.). 
1454,  Okt.  2.  Prag.  Kdnig  Ladislaus  entscheidet  in  den  Streitigkeiten 

zwiscben  Georg  von  Podf'»brad  und  Friedrich  von 

Sachseu  (deutsch;  Perg.). 
1458.  Aug.  21.   Vertrag  zwischen  Friedrich  III.  und  Albrecht  VI.  (Ab- 

schrift  deutsch). 
1461,  Jnli  10.    Papst  Pius  IL  an  den  Bischof  von  Bamberg. 
1461,  Sept.  1.  Griitz.  Friedrich  III.  an  den  Bischof  von  Bamberg  (Ab- 

schrift  deutsch). 

1479,  Nov.  14.   Fehdebrief  der  Stadt  Tabor  an  das  Land  Ôsterreich 

(Orig.  bôhra.;  Archiv  Cesk^  IX  343). 

1480,  Sept.  1.   Wien.  Friedensvertrag  zwischen  Kdnig  Friedrich  und 

Kônig  Wladislaw  (Abschrift  deutsch). 
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1480^  Okt  10. 

1480,  Nov.  11. 

1481,  April  16. 


1514,  Nov,  L 

1515,  Apr.  29. 


to- 

^ 


Wien,    Friedensvertrag  zwischen  Friedrich  III.  ima 

Wladielaw  von  Bôhmen  (Pergr*)- 
Wien.   K,  Friedrich  ladet  den  Kdnig  Wladialaw  nach 

Zwettel  (Perg/). 
K.  FriedrîchB  Schreiben  in  Sachen  des  Friedeos  2wi- 
Bchen  Heînrich  von  Neuhaue  iind  anderen  bôhmi- 
schen  und  (îsterreîchîschen  Herren  (Perg.,  Orig.). 
1488,  Okt  17.   Geleitsbrief  K.  Matthias  fîlr  die  Abgesandteo  K.  Wla- 

dislawB  nach  Wien   (Orig.  lat.). 
1491,  Jim,  22.    Linz.    K,  Friedrich  an  Heînrich  von  Neuhaua  wegea 

der  Herausgabe  von  Gefangenen  (Orig,  deutsch).    m 

1498,  Mârz  6.    Innsbnick.    Inetniktion  MaximiMans  flîr  Bemhard  von" 

Pohlheim,  Gesandten  an  Kcînig  Wladislaw   (Auto- 

grapha  I,  Nn  29). 

1506;  Mai  30.  Wien.  Ëin  Brief  Maximilians  nach  Bohmen  gegen  eÎDÎj 

ans  dem  Kr>nigreiche  Ungarn  (Kop.  lat.)< 

K,  Maximilians  Verordming  tlber  die  Juden  (Aatogr.  l, 

Nr.  29). 
K.  Maximilians  Pafi  fïlr  Wenzel  Rajeck]^  zur  Wallfahrt 
nach  CorapoHtella  (lat.  Perg.)- 
1516,  Jnli  7-  Beneschaner  Landtagôbeacbluiî  (Kop.  dentseh  u.  b{Vhm.)« 

Das  lîbrige  Aktenniaterial  ans  dem  16.  Jahrhundert  enthUt 
die  Papiere  der  drei  Uerren  von  NenhauB,  die  einander  in  den 
W^tlrde  des  obersten  bôhmischen  Kanzlera  gefolgt  sind,  nilmlich 
AdamB  L  (f  25.  Jnni  1531),  Joachims  (dessen  ^fïentliehe  Tlitig- 
keil  erst  um  das  Jahr  1552  anfangt;  f  12.  Dezember  1565)  und 
Adams  II.  (f  1596).  Der  Sobn  des  letzteren,  der  letzte  mUnn- 
liehe  Sprosse  des  Geschlechtes,  Joaehini  Ulrich  (f  1604),  istj 
nnr  mit  wenigen  Stilcken  vertretea.  Die  Papiere  der  drei  g< 
nannten  Herren  von  Neahaus  enthalten  mancheQ  wichtigen  Bel 
trag  zur  Gcschichte  der  politischen  Verhjtltnisse  ihrer  Zeit,  und 
zwar  ftir  den  ganzen  Bereich  der  politischen  Interessensphare 
der  Habsburger,  nicht  nnr  fUr  die  bôhmischen  liinder,  Ich 
fltriere  auR  den  Papieren  A  dam  8  L,  die  sclbstversUlndlîeh 
eîne  Reihe  von  Landtagaakten  ^)  und  Jlajeetâtsbriefen  V 
lawë  und  Ferdinands  enthalten,  folgende  StUcke: 

1524,  2.  Juli.  Instruktion  der  Këuigin  Miiria  fUr  Adam  von  Noiihaos 
(bëhm.,  Kap.  ;  handelt  Uber  bohmische  Verhilt- 
nÎBse), 

*)  Die  Akten  und  Brîcfe,  dji*  ftchon  in  8n«iny  6e»ké  (Liindtagt* 
Aklen)  ahgedniflltt  aind,  rogistnera  ich  nicht. 


ist. 

1 

id' 

nspbare 
ïh  regi^ 
^b  aucll 
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1626,  Sept.  10.   Ferdinand  I.  an  Adam  von  Nenbans  (Orig.  deutscb). 
—   znm  Dez.  5.    Instruktion  fOr  die  Abgeordneten  auf  dem  Wabl- 

tage  (Kop.  bdhm.,  vgl.  Rezek,  G^scbichte  der  Re- 

gierung  Ferdinands  I.). 
1528,  MErz  13.   Kdnigin  Maria  an  Adam  von  Nenhans  (Orig.  deatsch 

mit  eigenh&ndigem  Postskriptum,  Bitte  um  Beistand 

fUr  den  Kônig). 

1528,  Okt.  27.   Ëleonore  Herzogin  zu  Mantua  und  Monferrat  an  Adam 

von  Neubaus  (Orig.  deutscb). 

1529,  Febr.  9.  Eine  InBtrnktion  K.  Ferdinands  an  Adam  von  Neubaus 

(Orig.  deutscb). 

1530,  Febr.  1.  Kdnigin  Maria  an  Adam  von  Neubaus  (Orig.  deutscb). 


Yiel  reichhaltiger  und  wichtiger  ist  die  Korrespondenz 
Joachims  von  Neubaus  (seit  dem  Jahre  1551  Oberstkanzler) 
ans  den  Jahren  1552—1560.  Bentttzt  bat  sie,  soviel  ich  weiB, 
nnr  T.  iiehof  in  einer  biographischen  Skizze  Joachims  (Gymna- 
sialprogranun,  Neubaus  1885)  und  nur  in  einer  Ricbtung.  (Die 
Arbeit  ist  nnr  den  Beziehungen  Joachims  znm  Hofe  gewidmet.) 

Yorerst  ist  auf  ein  Kopialbuch  ans  dem  16.  Jahrhunderte 
binzaweisen  (119  Blfttter  in  Folio,  in  Pergament  gebunden),  das 
ans  zwei  Teilen  besteht.  Der  erste  (fol.  1—91)  ftlhrt  den  Titel: 

Abschriefften  etiicher  Missinenn,  so  von  der  Rom.  Eay.  Mt 
etc.,  Kun.  M.  vnnd  Ertzhertzog  Ferdinannden  etc.  an  meinen 
Gnedigen  Herm  yon  Newhausz  etc.  beschehn  vonn  Jaren  52. 
53.  54.  55.  56.  57.  58.  59.  60. 

Die  zweite: 

Missinen,  darinen  allerley  Râ,ttlicb  Guetdtinckenn,  so  von 
meinem  gnedigenn  Herm  yon  Newhawsz  etc.  der  ROm.  Kay.  Mt. 
yermeldet  ynd  angezeigt.  Derer  Datum  Lincz  vnd  Nevebawsz 
Im  Jar  1559. 

Im  ersten  Teile  finden  sicb  24  Briefe  K.  Ferdinands  an 
Joachim  yon  Neubaus,  und  zwar  d.  d.  Wien  1554,  Noy.  5, 
Noy.  27,  Dez.  2;  d.  d.  Augsburg  1655,  Aug.  2,  Aug.  17,  Sept.  4, 
Sept  18;  d.  d.  Innsbruck  1556,  Okt.  6,  Okt.  14;  PreBburg  1556, 
Jan.  16,  Jan.  19;  d.  d.  Wien  1556,  Febr.  22,  Febr.  7,  Mai  24; 
Wien  1557,  Mai  5,  Mai  20,  Mai  22,  Juli  15,  Juni  2,  Okt.  21  ; 
d.  d.  Wien  1558,  April  4,  Mai  1,  Okt.  18;  d.  d.  Wien  1559, 
Noy.  6,  Noy.  7,  Noy.  13.  Es  sind  insgesamt  sogenannte  Hand- 
briefl  ans  der  Kanzlei  und  betreffen  yerschiedene  Angelegenheiten 
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der  bëhmiscben    inneren   Politik   (z.  B.  den  Laudtag,  Joachinis*' 
thaler  Bergwerk    and    die   MUnze,   schlesiRche  Kauiïuerordnung, 
vcrachîedeue  Anlehen).  ■ 

Weiters  siiid  hier  22  Briefe  Kiniig  Maxitnilians  an 
Joacfaiin  von  Neuliaus,  und  zwaraua  den  Jahren:  d,  d.  Wien 
1565,  April  4,  Aug.  26;  Wîen  1556,  April  13,  April  26;  PreB- 
buig  1559,  Marz  3,  MUfz  7;  Wien  1559,  Mârz  8,  Mârz  26 J 
April  3,  April  13,  April  24,  Mai  2,  Mai  14,  Mai  19,  Juni  4™ 
JuDi?,  Joli  3,  Juli  13,  Aug.7,  Aug.  12,  Nov,8  and  d.d.  Ilaab  1560, 
Mârz  19;    Es  sind  groBtenteile  bloGe  BriefemplangsbestiitigungeiJ 

Eûdlieb    sind    hier    enthalten   9   Briefe   des   Erzherzngs™ 
Ferdinand    an  Joacbim    von   Neuhaus,    d.  d.  Prag  15&3,_ 
Jan.  18;   Filsen    1555,   Jan.  2,   Febr.  5;    Prag    1556,    Juni  23  " 
1559,  April  3,  Juni  4,  Juli  14,  Juli  17,  JuH  19  und  ein  Brie 
Kônig  Maxiniiliaus  an  den  Erzherzog  Ferdinand  d,  d.  Wien  \bbSi 
UHrz  8.     Was  von  dem  Inbalte  der  Briefe  Kaiser  Ferdinands 
oben  geaagt  wurde,  gilt  aueb  von  diesen  Briefen. 

Der  zweite  Teil,  Misaiven  etc.,   entbalt  secbs  amtliche  Be 
richte  des  Obei-Btkanzlers.    Der  crste  (d.  d.  Linz  1559,  Sept,  251 
bandelt  liber  die  Bcstrafnng  defl  Johann  Zahrddcckf  in  Miihreu 
nnd  den  Verkauf  der  Herrschaft  Spielnberg,  der  zweite  (d,  ti? 
Linz  1559,  Sept.  2H)  liber  die  Grenzsheitigkeiten  mit  Polen  tmd 
den   Streit  in   der   Famiiie   Renfi   von  Plauen   (12  Folios),   de 
drîtte  (Linz  1559,  Okt.  5;    13  8.)    liber  verschiedene  Bchlesisch^ 
und  lausitzische  Angelegenheiten,  der  vierte  (Lhvi  1559,  Okt. 
tlber  die  Judensehaft   in    Bëhmen,    Qber  die  Organisation   der 
biîhniiBchen  Kammer  u.  a.  m.,  der  ftlnfte  (Neuhaus  1559,  Nov.  15) 
tibcr   das  Testament  des   Ambrosius  v.  Ottcrsdnrf,   der  secbst 
(Keuhans  1559,  Nov.  17)   Uber  das  Verbîlltnis  der  bc^hmische 
HotTtanzlei  zur  schlesischen  Kammen 

Auffallend  ist,  daû  die  im  Kopialbuehe  eothaltenen  SHlckc 
sich  un  ter  den  Originalen  des  Neuhauser  Archivs  nîeht  befinden. 
Statt  deasen  finden  wir  dort  nocb  folgende  von  den  Mitgliederl^ 
des  Herrscherliauses  an  Joacbim  von  Neuhaus  gerîchtete  Akten 
und  Briefe: 


ind 

1er 

15) 

iStQg 


1558^  MJLr£  21.  Kaiser  FerdinandR  Instruktiau  ftlr  Joachîm  von  Neuhai 
als  Gesandten  an  Friedrich  von  Brandenburg  uni 
Bericht  Joacbiros  liber  aeine  Sendung  vom  30.  Mi 
(On^.  dentsch;  es  banddt  sich  uni  Geldhîlfe  geg^n 
dte  Tttrketi). 


I 
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Briefe  Ërzherzog  Ferdinands    an  Joachim  von  Neuliaus  von    1563, 

Maie  (Orig.bôhm.),  1556,  Sept.  11  (Orig.  deutsch), 

1558,  M&rz  28  (Kop.  b5hm.). 
Briefe  Ërzherzog  Karls  an  Joachim  von  Neuhaus  von  1662,  Nov.  17, 

Dez.  6;  1563,  Jan.  10,  Jan.  19,  Dez.  25;    1564, 

Jan.  7  (insgesamt  Orig.  deutsch). 

Von  der  ttbrigen  Korrespondenz  Joachims  ist  zu  erwâhnen  : 

Korreapondenz  Friedrichs  von  Waldstein  (er  bekleidete  eine  Stellung 
bei  Hofe)  mit  Joachim  von  Neuhaus  aus  den  Jahren 
1552—1556  (10  Sttlck,  Orig.  bôhm.,  1  StUck  aus 
den  Jahren  1552 — 1558  ist  irrttlmlich  znm  Jahre 
1563  eingereiht),  politische  nnd  militârische  Nach- 
richten  vom  Hofe.  —  Denselben  Charakter  hat  auch, 
vicies  Wichtige  von  den  politischen  Angelegenheiten 
der  Zeit  bertthrend,  die 

Korrespondenz  des  Siegmund  Helt  v.  Rement,  bdhm.  Vizekanziers,  mit 
Joachim  von  Neuhaus  aus  den  Jahren  1553 — 1558 
(21  Briefe,  Orig.  bdhm.  und  deutsch).  (Dièse  Briefe 
hat  Archivar  Tischer  in  Casopis  Matice  Morav- 
ské  1901  lierausgegeben.) 

Korrespondenz  des  Oswald  von  Schônfeld,  kais.  Sekretârs,  mit  Joachim 
von  Neuhaus  und  Adam  IL  von  Neuhaus  aus  den 
Jahren  1553—1589,  27  Sttlck  (Orig.  bôhm.  und 
deutsch). 

Korrespondenz  des  Dr.  Oeorg  Mehl  von  Stfelic,  des  deutschen  Vize- 
kanziers in  B5hmen,  mit  Joachim  von  Neuhaus  und 
Adam  II.  von  Neuhaus  1555 — 1587;  16  Briefe 
(deutsch),  von  denen  9  dem  Jahre  1655  angehdren. 

Briefe  des  deutschen  Reichskanzleisekretârs  Schenauer  (5  an  der  Zahl) 
an  Joachim  von  Neuhaus  aus  dem  Jahre  1555. 

Briefe  des  Oberstburggrafen  Johann  von  Lobkowitz  an  Joachim  von 
Nenhaus  aus  den  Jahren  1555 — 1565  (11  Stllcke, 
Orig.  bdhm.). 

Briefe  des  Zdenko  von  Waldstein  aus  den  Jahren  1553 — 1560. 

Briefe  des  Wolf  von  Vfesovic  aus  den  Jahren  1553 — 1595  (15  Sttlcke). 

Briefe  (zwei)  N.  Zrinys  vom  Jahre  1564  (Orig.  Autographensammlung). 

Drei  Briefe  des  Wilhelm  Truchsess  v.  Waldburg  vom  Jahre  1561 — 1562 
(Orig.  deutsch). 

nnd  dann  die  Reihe  von  einzelnen  Briefen  verschiedener  b(5h- 
miflchen  and  m&hriBchen  Adeligen,  femer  vom  Bruder  Joachims, 
Zacharifts,  von  seinem  Sohne  Adam,  vom  Bischof  von  Olmtltz, 
voo  dem  Bischof  von  Meissen,  von  Ërzbischof  Bros  von  Prag, 
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von  deii  StHdten  Prag,  Budweis,  Pilsen;  eadiicb  Zeitun^n, 
unter  eine  liber  die  ScLlacht  bei  Sievershanseo  (1553,  Juli  10),1 
ttber  die  Kriegsopemtionen  im  Lothringischeii  (1555)  und  Avvîsi 
d*  d.  1557,  Jau.  10,  mit  Nachrichten  aus  Rom  und  BrUsaeL        M 

Weniger  zahireich  aind  Konzepte  oder  Briefe  Joacbims  selbst: 

1558^  Febr.  ô.  Konzept  eines  Briefes  an  den  Erzberzog  Ferdln^Jid 
(bdhm.). 

1659  (oder  1558?)  Voi-atellung  Joacliims  an  deu  Kaiser  wegeu  En-icb- 
tung  der  sclilesiBcheD  Kaminer  (deutach). 

1562.  Joachim  voq  Neubaus  an  den  Kënîg  Maximllian  (Konz.  deutâcli  J 
Steuerangelegenbeiteii), 

1564*  Joacbim  v*Neuhaa3  an  den  Kaiser  (Kohe.  von  5  Briefen,  deutach 
ein  KoDzept  ïsi  ohne  Datum). 

AttB  dem  Jahre  1565  gibt  es  7  Konzepte  von  Briefen  au  den  Kaîg 
(d.  d.  Jani  11^  Juli  3^    Juli  9,  Sept.  8,  .Sept.  26|l 
Okt,  5,  Okt.  16;  aile  beireffen  arotliche  Angelegeu 
heiteu  oder  Fragen  der  inneren  Polîtik). 

Aua  dem  Jahre  1556  noCiere  icb  noeh  Kt^uzepte  der  Briefe  an  den  Rat 
von  NUrnberg  und  den  BiBchof  von  WOntborg,  an 
N.  Pfînzing  (um  Ftlrbîtte  beim  Kônige  von  Spanjen]|| 
und  an  elnen  CngeuanDten  (1555^  Jau.  21). 


Die  Papiere  Adam  s  IL  entbalten: 

Briefe  und  ErllLgBe  Kaiser  Maximiliana  an  Adam  von  Neubaus  d*  d.  1575,' 
Sept.  25,  1676,  April  5  (Orig.  deutacb  und  bfihm.). 

Briefe  K,  Rudolfs  an  Adam  von  Neubaus  aus  den  Jabren  1577,  April  23j 
1578,  Nov.  8  (bObraO;  7  Stttck  aua  deu  Ja 
1578—1584  (meiBtens  bdbm.);  1585|  April  29à 
Dez.  3,  Dez.  31  ;  1586  (4  Stticke);  1588,  SeptSOj 
1594,  Jan.  3,  Joli  24,  Aug.  10,  Aug.  19  (2  âtUe 
eineg  Datums);  1595,  Aug,  24  (insgcsamt  OrigJ 
meistena  deutecb  nnd  meiatens  poljti&eben  Inbaltel 
und  eine  Pergamenturkunde  vom  Jahre  1594^  Mjlrzdl 

Briefe  Erzber»og  EmBts  an  Adam  \on  Neubaus  aua  dem  Jahre  1587J 
Aug.  1  und  1591,  Aug.  16  (Orig.  deutscb  ;  polniacb^ 
Wahl-  mid  Oeldangelegenheiten)* 

Briefe  Erzherzog  Maxtmîliarid  von  1587,  Aug.  27  (macbt  bekannt,  da 
er  zum  Kdnîg  von  Polen  erwilhlt  worden  soi  ;  eraudi| 
um  Darlehen;   der  Brief  ist  irrtfimlicb  unter  de 
Akten  de@  Jabree  1 578  untergebrachi;  Orig.  deutscii)! 
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und  1688,  Sept.  3  (Orig.  deutsch)  nnd'Erzherzog 

Ferdinands  (aus  Innsbruck)  von  1594,  Juli8  (Orig. 

deutsch). 
EinBrief  Elrzherzog  Matthias'  von  1594,   Febr.  18  (Verpflegung  des 

Kriegsvolkes  in  Ungarn;  Kop.  deutsch). 
Ein  Brief  Konig  Siegmunds  von  Polen  von  1595,  Aug.  13  (empfiehlt  ihm 

seinen  Gesandten  an  den  Kaiser;  Orig.  lat.). 
VierBriefedes  Olmiltzer  Bischofs  Stanislaus  Pawlowsk^  an  Adam  v.  Neu- 

haus  von  den  Jahren  1585,  Dez.  17;  1587,  Jan.  15; 

1588,  Jan.  17;   1593,  Juni  30  (Orig.  bOhra.,  teil- 

weise  der  polnischen  Wahl  gewidmet). 
Briefe  Hynkos  von  Waldstein  vom  Jalire  1587  (1  StUck)  und  1595 

(2  Stttcke,  Orig.  bôhm.),  politische  Nachrichten  aus 

M&hren  und  liber  den  ttlrkischen  Krieg. 
Ein  Brief  Joachim  Friedrichs,  Administrator  zu  Magdeburg,  ur.d  Georg 

Friedrichs,  Markgrafen  zu  Brandenburg,  an  Adam 

von  Neuhaus  vom  Jahre  1595,  Juni  28  (Orig.  deutsch, 

Kreditiv  fUr  ihre  Abgesandten). 
Briefe  des  Sébastian  Heugel,  kais.  Ilofsekretirs,  aus  d.  J.  1585 — 1587 

(4  Sttlck  ;  politische  Nachrichten,  Orig.  deutsch). 

Weiter  Briefe  von  den  Stândcn  von  Glatz  (d.  d.  1585, 
Okt.  12;  ein  ausfUhrliches  Mémorial,  Verteidigungsschrift  ihrer 
Vorrechte),  von  W.  Malowec  (d.  d.  1585,  bolim.,  Polonica  et 
Moravica),  Georgs  Herzog  zu  Schlesien  (1585),  B.  L' Abbe's  (1585 
ans  Prag,  liber  die  Politik  der  Tllrkei  und  Englands),  Oswalds 
von  SchOnfeld  (1586,  1589;  Moravica),  des  Erzbischofs  von  Koln 
(1594,  April  24),  Heinrichs,  Herzogs  von  Braunschweig  (1587; 
politische  Nachrichten,  Bitte  um  Darlehen),  Synieon  IIAjeks  von 
Hi^ek  (1595,  politische  Neuigkeiten  aus  Wien,  bohm.),  Joachim 
Friedrichs  vom  Jahre  1595,  Okt.  14,  endlich  Familienkorrespon- 
denz  ans  den  Jahren  1597 — 1598  mit  der  Griifin  von  llohcnzollern 
nnd  dem  Grafen  von  Montferrat  liber  die  Vcrehelichung  des 
Joachim  Ulrich  von  Neuhaus. 

Von  den  Briefen  Adams  von  Neuhaus  an  den  Kaiser  ist 
hier  nur  ein  einziges  Konzept  d.  d.  1578,  Nov.  19,  als  Antwort 
auf  den  Brief  des  Kaisers  vom  Nov.  8  (bohm.).  Einc  Reihe  von 
Scholdverschreibangen  Adams  und  seines  Vetters  Joachim  findet 
sich  in  der  Abteilung  „Pergamentarkunden^. 

Von  den  politischen  und  sonstigen  Nachrichten  und  Zeitun- 
gen  gehOren  in  die  Zeit  Adams:  1577  (aus  Danzig),  1578,  Marz  11 
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(au8  Antorf),  1584,  1587  (ans  Polen,   eingereilit  zu  deii  Jahrc 
1571— 1Ô73),  1588,  1595,  Mai  3. 


Dem  Joachim  Ulrich    von  Neuhaas  gehnren  folg 
Stlleke  an: 

K.  Kiidolf  an  Joacliim  Ulrich  von  Neuhaus  15dd,  Joli  20  (emennt  Dm 
zum  kiiiiî^l.  Deputierteu  ztim  Bchlesiachen  FUrsten- 
tage;  Orig.  detitsch).    Mai  5    und  Dez.  20,  lîidt  ihn 
znm  Landtage  ein    (Orig.  bdhm.)^    1601;  JuU  2lM 
(Orîg.  bohm.)  imd  1602,  April  19.  " 

Erzherzog  Ferdinand  an  Joachim  U.  von  Neahaos  1600,  Fehr,  15  (Orig. 
deutBch  ;  erâucht  ihn  um  lebende  Faeanen  zu  seinei* 
Hocbzeit), 

Die  biSbmIache  Kammer  an  Joaebîm  U.  von  Neuhaua  lô^d^  Okt.  2^ 
(Darlehen  filr  den  Kaisar;  Orig,  biJhm,). 


Neben  der  Korrespondenz  der  vier  genannten  Herren  voi 
Neuhans  lassen  sîch  aus  dem  ^esamten  Materîale  des  16.  Jahr- 
hunderta  uodi  folgende  griVtiere  Grnppen  ausscheiden: 

L   Die   tflrkischen    Kriege,    Ich  fllhre  die  Daten  der 
betreffende^n  Âkten  an,   nur  ansnahmsweise  tiber  ihren  Inhalt 
beriVbtend:    1529,   Ang.  28;    1530,  Sept.  28;    1561    (?  Anszn 
aus   einem  Briefe  des  Sultans  an  den   polnischen    R5nig  Sie^ 
nmud;   das  Stiick  îst  in  der  zweiten  Schachtel  znm  Jahre  1506 
imtergebraclit);  zum  Jahre  1566  6Hefte  einer  deutschen  Geschich 
der  tilrkisoben  Kriege,  wahrscheîniieb  mit  dem  Gcschichtswerk 
Slawataszusammenhangend;  1577,  Juni  10;  1578,  Juli  8  (einSehrei 
ben  des  Sultans  an  K,  Rudolf);  zirka  1590,  1593—1596  (in  dei 
selben  Kassette;  Detaiireehnungen,  br>hm,  und  dcutsch,  liber  di 
Ausgaben  au8  der  bohm.  Geldhilfe  gegen  die  Tilrken);  1594  (dii 
sclion  registrierten  Briefe  Kbnig  Hudolfs  an  Adam  von  Neuhau9)j 
1595,   Aug.  6,    Aug,  10,    1596,   Juli  1,   Juli  7   (Instruktion  der 
Landtagsdeputierten    fllr   den    RriegskommiBsl&T   nacl»    Ungarn), 
Sine  dato:   ein   Brief  des    Patriarchen    Gabriel    in   der  drittei 
Kassette. 

2.  Die  polnische  Wahl:  1587,  Mârz9,  Aug.  1,  Sept,  21 
Sept  27  (Proposition  derLegaten  an  Maxiniiliau  in  Olmlltz;  Kop.)! 
1688  (einîgc  Nachrichten   und    Berichte;    Oefolge  Maximiliai 
iiftch  Polen). 


1 


g' 
36 

!i* 

i 

i 


Das  grSflich  Gzerninsche  Archiv  von  Nenliaus.  277 

3.  Silesiaca:  Eine  Beschwerde  der  schlesischen  Ritter- 
schaft  gegen  die  Breslauer  aus  dem  Anfange  des  16.  Jahrhunderts 
(eiogereiht  zum  Jahre  1522  in  der  ersten  Kassette);  1514, 
Sept.  18,  1522,  Aug.  29,  1656,  Mai  1  (Zollpatent  flir  die  schlesi- 
schen Ftlrstentttmer;  Kop.);  1557,  Aug.  13,  1558,  Nov.  14  (In- 
stniktion  flir  die  schlesische  Kammer;  ein  starker  Band  Fol, 
Kop.),  1582,  Febr.  8,  Jan.  19,  Febr.  14,  1595,  Dez.  15,  1599, 
April  20,  Mai  5. 

Mehrere  Stttcke  endlich  betreffen  die  Bewirtschaftung  der 
bQhmischen  Kammergtiter  und  die  Ëinktinfte  der  Landesbeamteu. 

Aus  dem  gesamten  tibrigen  Materiale  aus  dem  16.  Jahr- 
handert  fUhre  ich  noch  an: 

Briefe  Ferdinand^  I.  an  Cyriak  von  Pohlheim  (Landeshauptmann  in 
Ôsterreich)  von  den  Jahren  1526,  Mai  24,  Juli  25; 
1527,  Mai  16,  April  24;  1531,  Juni  29;  1532, 
Jnli  26;  1553,  Juni  22;  insgesamt  Orig.  deutsch, 
politischen  Inhalts. 

Ferdinand  I.  an  Heinrich  Berka  von  Dnba  und  andere  von  1532,  Juni  29 
(Abschr.  bôhm.). 

1544,  Aug.  1.   Ferdinand  I.  an  Wolf  ait.  von  Kragk  (Kop.  bôhm.). 

1546,  Okt.  27.   Moritz  von  Sachsen  an  Herzog  Johann  Wilhelm  von 

Sachsen  (Kop.  deutsch). 

1547.  Zahlreiclie  Akten  und  Briefe  zur  Geschichte  der  bQhmischen  Un- 

ruhen,  wahrscheinlich  Abschriften  aus  der  Zeit  Slawa- 
tas,  fast  ohne  Ausnahme  in  den  «Snëmy  Ceské* 
verOffentlicht.  Nur  ein  Stttck  (Dalâi  provinëni  Pra- 
2anfi)  konnte  ich  dort  nicht  finden. 

1547,  Okt.  10.  Ferdinand  I.  bewilligt  die  Errichtung  von  zwei  Dnicke- 
reien  in  Prag  (Abschr.  deutsch). 

1549,  Dez.  15.   Ferdinands  I.  Dekret  gegen  die  Zigeuner. 

Sine  dato.  Verzeichniss  der  Majest&ts-  und  Pergamenibrief,  so  von  Augs- 
burg  gen  Pilsen  und  aufs  Prager  Schloss  geschickt 
(es  ist  ein  Bruchstllck  der  Rechnung  von  Einnahmen 
und  Ausgaben  der  bôhmischen  Kanziei  oder  der 
Kammer). 

1550—1564  (in  der  sechsten  Schachtel).  Beschwerde  des  Sekretiirs 
der  bdhmischen  Eomzlei  Hermann  Igel  gegen  zwei 
Kanzleibeamte  und  ihre  Verteidigung  etc.  (Abschr. 
deutsch). 

Sine  dato.  Ein  intéressantes  Dokument  (Konz.  bQhm.  und  lat.)  mit  mo- 
demem  Regest  „Ein  bdser  Rat  dem  KOnig  gegen 
die  Nation  und  ihre  Freiheit''. 
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1555;  Dez.  4.    Instrnktion  E.  Ferdinands  fUr  zwei  Abgesandte  zum 

Olmtttzer  Landtag  (Abschr.  bdhm.). 
1556.   Des  verordneten  Ausschuss  von  den  ftlnf  N:  0:  LaimdeD  letste 

Schrift  in  der  Religion  sach.  (Abschr.). 
1556.  Des  Kaisers  vierteundSchlasBSchrift  der  Religion  halber  (Absdir.). 
1558;  Jan.  22.   K.  Ferdinand  I.  an  eînen  Maler  in  einem  Orenzstreite 

bei  Tans  was  von  nôten  contrefectiren  and  abreissen 

(Orig.  deutsch). 

1558.  Laudtagsbeschluû  fiber  die  Geldhilfe  gegen  die  Tttrken   (Kop. 

deutsch;  in  „Snëmy  Oeské"  unvollstftndig). 

1559,  Jan.  3.   Erzherzog  Ferdinand  an  den  Abt  von  Kënigsaal  (Kop. 

bôhm.). 

1561,  Febr.  6.  K.  Ferdinand  an  die  Stadt  Znaim  in  Gteldangelegenheiten 

(Orig.  bôhm.). 

1562.  Verzeichnis  des  Hofstaates   des  K5nigs  von  Bôhmen  und  der 

iibrigen  Kurfllrsten  nnd  Fiirsten  bei  der  Krdnung 
Maximilians  in  Frankfurt  (ansfUbrlich,  Orig.  deatsch). 
1562;  Okt.  5.  GesprUch  zwischen  dem  K.  Ferdinand  und  den  Uerren 
Johann  und  Heinrich  von  Waldstein  und  Bnrian 
Trôka  wegen  der  Wahl  der  ntraquistischen  Admini- 
stratoren  (Abschr.  bohm.,  felilt  in  „Snëmy  Ceské**). 

1563.  Abschi'iften  von  drei  Briefen  zwischen  Erzherzog  Maximilian 

und  K.  Ferdinand  in  ôffentlichen  Angelegenheiten 
(Abschr.  deutsch). 

1564,  Jan.  26.    K.  Ferdmand  I.  an  Erzherzog  Ferdinand   (Abschr. 

deutsch). 
1564,  Miirz  3.     K.  Ferdinand  I.  an  Erzherzog  Ferdinand  (Abschr. 
deutsch.) 

1564,  Okt.  23,  Okt.  26.   K.  Maximilian  an  Berka  von  Lippa  (Orig. 

deutsch). 

1565,  Juli  16.  Instruktîon  K.Maximilians  f.  d.  Prager  Schloûhauptmann. 
Mémorial  des  Grafen  Khevenhilller,  ôsterr.  Gesandten  am  spanischen 

Hofe,  ttber  den  Abfall  der  Niederlande,  den  Tod  des 

Don  Carlos,  den  Aufstand  von  Genua  und  ttber  die 

Begebenheiten  am  osterreichischen  Hofe  (Abschr. 

deutsch,  eingereiht  zum  Jahre  1566). 
1573,  Jan.  28.  Landtagsbeschlufi  (fehlt  in  „Sn.C."). 
1577,  Nov.  8.   Artikel  der  niederlândischen  Stânde  flirden  Erzlierzog 

Matthias  (Kop.  deutsch). 
1581—1590.    Erzbischof  Martin  von  Prag  an  K.  Rudolf  (Kop.  lat., 

2  StUcke). 
1593,  Dez.  21.   Die  Beschwerde  Petr  Voks  von  Rosenberg  gegen  Her- 

zog  Wilhelm  von  Bayem  wegen  des  Salzsteges. 
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1594,  Pebr.  18.  Erzlierzog  Matthias  an  Rudolf  II.  wegen  schlechter  Ver- 

pflegung  des  Kriegsvolkes  in  Ungarn. 
1594,  Mai  11.   Beschreibung  des  feierlichen  Einzuges  K.  Kudolfs  IL  in 

Regensburg  (Kop.  deutsch). 
1594,  Juni  23.    Rudolf  II.  an  das  Konsistorium  sub  utraque.    Befehl 

wegen  der  Darreichung  des  Allerheiligsten. 
1596,  Mftrz  7.    Auslagen  fUr  den  Filrsten  von  Siebenbttrgen  im  Stâdt- 

chen  Zlabings  bei  Nenhaus. 
1596,  Jnli  6.   Instruktion  der  Landtagsdeputierten  fttr  den  Krîegskom- 
missfir  in  Ungani  (Absclir.  deutsch). 


Die  Akten  ans  dem  17.  Jahrhundcrt  gehoren  in  ihrer 
Masse  schon  dem  Geschlechte  der  Cerninc  au;  aus  dem  Jahre 
1615  stammt  das  erste  Ôeruinsche  Stiick  der  Sammlung.  Kleiner 
an  der  Zabi,  aber  inhaltlicb  weit  wichtiger  sind  die  Papiere  und 
der  literarische  NachlaO  des  bôhmischen  Oberstkanzlers  Grafen 
Wilhelm  Slawata,  f  1652.  Von  den  amtlichen  Papieren  des 
politiseh  se  viel  und  so  lange  tatigen  Mannes  findet  sich  hier 
eigentlich  weit  weniger,  als  man  erwarten  wUrde,  der  litera- 
rische NachlaB  ist  aber  enorm.  Das  Archiv  besitzt  9  groBe 
Blinde  Folio  der  sogenannten  Memoiren  Slawatas  (der  10.  Band 
befindet  sich  in  Dnx;  hier  ist  nur  eine  Abschrift)  in  b^hmischer 
Sprache,  danebeu  7  Bande  desselben  Werkes  in  gleichzeitiger 
dentscher  Bearbeitung.  Es  ist  dies  eigentlich  eine  Geschichtc 
Bôhmens  und  der  Nachbarstaaten  im  15. — 17.  Jahrhundert  mit 
besonderer  Berlicksichtigung  der  Kelîgionsverhâltnisse ,  vom 
streng  katholisch-apologetischen  Standpunkte  und  auf  Grund 
eîner  Menge  von  authentischen  Akten  geschrieben.  (Die  wich- 
tigsten  Partien  der  bôhmischeu  „Pamèti*'  sind  lierausgegeben 
von  Josef  Jireôek  in  „Staré  painëti  dëjin  ceskych"  1866 — 
1868  und  in  den  Schriften  der  kî3nigl.  bChra.  Gcsellschaft  der 
Wissenschaften  1876).  Eine  Reihc  von  Abschriften  verschie- 
dener  Dokumente  und  von  kleineren  und  groBeren  Bruchstttcken 
des  Werkes  findet  sich  zerstreut  in  der  ganzen  Abteilung 
^Higtorica".  (Der  Herr  Archivar  bat  ailes  nach  den  Daten  des 
Inbaltes  eingereiht.) 

Neben  diesem  grofien  Werke  sind  hier  10,  aber  weit 
dfliinere  Bande  aus  dem  Nacblasse  Slawatas  erhalten,  namlich 
Kopialbtieher  seiner  Korrespondenz.  Es  sind  dies  aber,  soweit 
ich  beurteilen   kann,   nur  Bruchstttcke   einer   ehemals   reichen 
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Sammiung  vod  Kunzcplcn  schier  Briefe,  vom  Buchbinder  oh 
jede  Rllcksicht  auf  rlie  chronologische  Orduuu^  auf  die  10  Mnd 
vcileilt.  Einige  StUcke  aUB  diesen  Konzeptblichern,  vorzugi 
weisc  die  Korrespondenz  mit  Oberstburggraf  Martinic  eutlialteiidl 
hat  Archivai"  Tisehcr  in  Kexeks  „Sbornik  liistorieky"  heram 
gegeben, 

Vôn  deu  llbrigen  Papicren  Slawatas  verzeichtic  ich  in  chro 
ûologîscher  Ordnung  Folgendes: 

1593,  JuH  4.  Wilhelm  Slawata  an  Adam  von  Neuhaus  (Orî^.  btVhm.) 
ein  sehriiitereflBanter  Brief  des  jimgen  Studiorend 
aus  Italien  ;  abgodruckt  in  dem  Rurhe  (von  Claudiui 
,Die  Herren  von  Neuhaus"  (Neuhans  1850), 
auch  viele  der  wichtigeren  StOcka  aus  der  Korrespon- 
denz  der  Herren  von  Neuhans  zu  tinden  sind. 

1597.  Sebr  weitlSufige  Briefe  (fast  Traktate),  gewecFiBelt  zwischea 
W-  Slawata  niid  seinem  Vater,  den  Cbertritt  Wil- 
helm» zuin  KatholizJsmus  betreffend  lÛrig.  bobm.^ 

1601 — 1603.    Aufzeichmingen   W.  Slawatas  Qber  die  Vcrhandlung 
des  Landrechtes  (Orig,  bolim*,  herauâgegeben  vi 
A.  Rezck  onter  dem  Titel  ^Zapisky  V,  lir.  Slavaty 
in  den  Schriften  der  kônîgl.  bohm.  GedelUchan  d< 
Wiasenschaften,  1887), 

(Zum  Jahre  1609  eingereiht.)  Bruehattlck  eîner  Apologie  der  Jesuitei 
verfaBt  von  Graf  W.  Slawata  (Kop.  lat.);  ibidei 
veracbiedene  Brnchetticke  der  hîstorischen  Aufgeîe: 
nnngen  und  Polemiken  Slawatas, 

1620,  Mai  15.  Ferdinand  11,  an  Wilhelm  Gr.  Slawata  (Or  dentaeb)^ 

1620,  Jan*  7.  Erzlierzog  Leopold  an  Wilhelm  Gr.  Slawata  (Or.  dentfieh' 

1621,  Jnni  30.    Ferdinand  II,  an  Wilhelm  Slawata  (Orir^*  deuisch': 
1621,  Julî  24.    Fei*dinand  U.  an  Slawata  (Orîg.  dentâch\ 
1622?   Copia  zweier  wichtigen  Briefe  Slawatas  an  Martinic  ttber  di 

bdhmîsche  Rébellion  (deutsch). 
1623,  Febr.  7*    Frzher/og  Karl  an  Slawata  (Orig.  deutsch). 
1623,  Junî  6  und  Sept  10.    Der  Kaiser  an  Slawata  (Orîg.  deutsch) 
1626,  Sept.  27.   Rom.   Kardinal  Khleal  an  Slawata  (Orig,  deutechu 
1625,  Aug,  10.  Extrakt  eines  Briefes  des  Fllrsten  von  Eggenberg  01 

den  Gr.  Slawata. 

1628,  Nov.  29.  Konstantia,  KÔnigin  von  Polen,  au  Slawata  (Orig.detttacli 

1629,  April  12.    Wladialaw,  Konig  von  Polen,  an  Slawata  (Ortg.  lat. 
1629,  Apnl  29.    Graf  Tilly  an  Slawata  (Orig.  ital.)  um  FQrbitte,  é 

ibm  die  versprocheneo  400.000  Ta]er  anagezah] 
werden. 
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1630,  April  21.  Réf.  Mnischowsky  an  Slawata  (înter.  Nachricht  liber 
den  Alchimisten  Sendivog  und  verschiedene  Sile- 
siaca). 

1630,  Dez.  30.  Ferdinand  II.  an  Slawata  (Orig.  deutsch). 

1631,  Febr.  1.  Ferdinand  II.  an  Slawata  (Orig.  deutsch;  Einladung  zur 

Hochzeit  des  Kônigs). 

1631,  Mftrz  12.  Erzherzog  Leopold  an  Slawata  (Orig.  dentsch). 

1632,  Mai  11.    Ein  Brief  K.  Philippe  von  Spanien  an  W.  Slawata  (?). 

1638.  Korrespondenz  Slawatas  mit  dem  Grafen  Martinic,  die 

Frage  betreffend,  ob  das  bôhmîsche  Kanzleramt  dem 
Propste  von  WySehrad  rechtlich  zustehe. 

1633,  Nov.  5;  1634,  Nov.  21,  Dez.  1.    Briefe  K.  Ferdinands  an  Sla- 

wata (Orig.  deutsch). 

1636,  Ang.         Nachricht  von  den  Verhandlungen  des  Orafen  W.  Sla- 

wata mit  dem  polnischen  Abgesandten  Ossoliàskî 
wegen  der  Heirat  des  Kônigs  von  Polen  (Orig.  îtal.). 

1637,  Dez.  24.  Slawata  an  den  ELaiser  (Rop.  lat.). 

1639,  MErz  23,  Jnni  30.  K.  Maria,  zwei  eigenhândige  Briefe  an  Slawata 

(Orig.  deutsch.  Dank  ftir  die  Nachrichten). 
1644,  April  29.  K.  von  Spanien  an  Slawata  (Orig.  span.). 
1644,  Ang.  8.     K.  von  Polen  an  Slawata  (Orig.  ital.). 

1644,  Dez.  14.  Kaiserin  Eleonora  an  Slawata  (Orig.  ganz  eigenh&ndig). 

1645,  Jan.  1.      K.  Ferdinand  III.  an  Slawata  (Orig.  eigenhiindig). 
1645,  April  22.  K.  Ferdinand  III.  an  Slawata  (Orig.  mit  ital.  eigenhân- 

digen  Postskriptum). 

1645,  Dez.  12.  Kaiserin  Eleonore  an  Slawata  (Orig.  ital.). 

1646,  Sept.  24.  Ein  wichtiger  ausfUhrlicher  Brief  Slawatas  an  Martinic 

(Orig.  bdhm.)  ttber  die  politisclien  Ereignisse  seit 
dem  Jahre  1609. 

1646,  Okt.  6.     Kaiser  an  Slawata  (Orig.  deutsch,  ganz  eigenhUndig). 

1647,  April  26.  Kaiser  an  Slawata  (Orig.  ital.,  ganz  eigenhUndig). 

1647,  Mai  15.    Erzherzog  Leopold  Wilhelm  an  Slawata  (Orig.  deutsch). 

1648,  Marz  21,  April  1,  April  4.  Der  Kaiser  an  Slawata  (der  erste  und 

zweite  ganz  eigenhftndig). 
1648  (?)  Der  Kaiser  an  Slawata  (ital.  und  deutsch,  eigenh&ndig 

hier  die  Stelle:    „Mann  wirdt  holt  mttssen  schonen 

Wie  Mann  dass  teitsche  Vnd  Vngrische  Wesen  Vor 

ein  ander  bringt"). 
Die  Papiere  Slawatas  in  der  Abteilung  VIII FP  betreflFen 
meut  seine  Besitz-  nnd  Geldyerhaltnisse  ;  daneben  ist  hier  wieder 
ein  Teil  seiner  Korrespondenz. 
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Der  Nachlali  des  Grafen  lier  manu  Huiiiprccbt  Cerniû 
von  Chudi^nic  îst,  wie  es  scheiiit,  vollstândig  erbalten  iind 
demzufolge  so  enorra,  dafl  ieli  darauf  verzicliten  miilî,  aile  wich 
tfgen  StUcke  einzeln  anzufdlircn. 

Den  wîchtigsten  Teil  bilden  die  sehr  zahircichen  Akten  tlbci 
die   beiden   Reisen  des  Grafen   aïs  kaiserliclien  Gesandten 
nach  Konstantinopel  ans  den  Jaliren  1616—1*117  iind  1644. 
Mail  findet  hier  seine   amllichen  (znmeist  cliiffrierten)  Instrnktîo* 
nen,  seine  Berichtc  tind  Briefe  an  den  Kaiser,  an  den  Dogen  voj 
Venedig  (1644)  und  an  vicie  andere  FUrsten  und  Staatsmlinner, 
die   beiden   nnd   nanientlich    aber  die  zweite  Reîsc  betreftend 
Aufzeicbnungen   iiber  seine  Verhandlungen   u.  il.,    weiters  seh: 
ausftllirliclie  Aufzeicbnungen  Mber  geîno  Auslagcn  auf  der  erstei 
lleise  (btrtim.)  iind  das  bîUimisclie  Original   seiner  Bescbreibnng 
der  zweiten  Gesaiidtscbaftsreise   (die  deutsche  Cbersetzung  bat, 
Arcbivar  Tiscber   unter  dem   Titel   ^Zweitc   Geaandtsebaftsreisi 
des  Grafen    H.   C'ernfn  von   Chudënic  nach   Konstantinopel   i 
Jabre  1644"  im  Jahrc  1880  in  Neuhaus  heransgegeben   mit  4: 
Beilagen   ans  dera   Aktenmatcriale  ;    dièse  Bcilagcn   sind   ineh: 
vom  Standpunkte  des  kulturhistorischen   als  des  politisch-diplo- 
matiscben  Intéresses  gewHbltV 


I 


'S 
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Mit  dem  Jabre  1625  boginnt  die  Masse  des  Materiales,  ûit 
Akten    und    Korrespondenz    des    Generalproviantmeistci 
atntes  betreifend.   Graf  Cerniu  bekieidete  wîibrend  des  Kriegclj 
wicderholt  dièses  Amt  und  so  bietet  das  Archiv  fiîr  die  Krîegs 
gcschicbtc  bis  zum  Jalire  1643  sebr  viel,  und  auch  spater  bi| 
zuni  Jabre  164ÎJ  findet  sieb  in  seinen  Papieren  viel  Bemerkens 
wertes.   Das  gilt  nanientlich  von  seiner  Korrespondenz,  z.  B.  mit 
Grafen  Rudolf  CoUoredo  (ans  don  Jahrcn  1635 — 1649),  mit  den 
Grafen   Heinrieb   und   Ferdinand    von   Kuluwrat  (1637-'1646)J 
init   dem  Grafen  Rudolf  Morziu^   dem    Feldniarscball  Heinrieh 
von  Starbemberg  (1643 — 1648),  dem  Hufagenten  Jubanri  Sebrînip^ 
(1643— 1644),  mit  P.  Marecllus  (1645—1647)  und  dem  Obersten 
Siegmnnd  MysUk  von  Uirscbau.     Die  nmfangreicbe  Korrespon 
denz  des   letztgeuaunteu  Offizicrs  aus  den  Jabren  1639 — 1658 
ist  teilweise  vom  Arcbivar  Tiscber  in  einer  Publikation  voti 
Jabre  1877  berau^gegeben  worden.     PoUtische  und  militiirisrbq 
Nacbricbten  und  Zeitungen,  namentUeb  liber  die  tllrkiscbcn  A» 
gelegenbeiten,  finden  sieb  sebr  oft  vor. 
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Das  tibrige  Aktenniaterial  aus  der  ersten  Uâlftc  des  17.  Jahr- 
hnnderts  enthRlt  ziemlich  zahlreiche  Abschriften,  die  Religions- 
verhandlnngen  der  bOhmisehen  nnd  ^sterreichischen  Stande  nnd 
libider  betrefFend,  Zeîtungen  und  Nachrichten  mit  politischcu 
und  Kriegsnachrichten  sowîe  auch  einige  gedruckte  Flngblatter. 
Von  anderen  Akten  und  Briefen  seien  genannt: 

1603  (?).  Eine  Relation  von  dem  Moskowitisclien  Ftirsten  Deme- 

trio  (zum  Jahre  1583  eingereiht;  Abschr.  dcutsch). 

1610  (?).  Eine  Lebensgeschichte  des  Philipp  Lang  (Kop.  deutsch). 

1608,  April  2.    Erzherzog  Matthias  an  Friedrich  v.  Pohlheim  (Orig. 

deutsch). 

1609,  M&rz31.  K.  Matthias  an  Friedrich  v.  Pohlheim  (Orig.  deatsch). 
1613,  Mai  3.      K.  Matthias  an  Friedrich  v.  Pohlheim  (Orig.  deutsch). 

1617,  Dez.  1.     Instruktion  K.  Matthias  an  die  Statthalterei  in  Bôhmen 

(Kop.  bôhm.). 

1618.  Vier  Briefe  von  Johann  Vlk  von  Kvitkov  d.  d.  Febriiar 

bis  Juli,  Prager  Ereignisse  betreffend  (Orig.  bôhm.). 

1619.  Relatione  délie  cose  di  Venetia  fatta  da  Don  Alfonso 

délia  Cueua;  Ambasciator  di  Spagna  (Kop.  ital.). 

1620,  Nov.  24.  Bericht  des  Herrn  Christoph  Harant  an  den  FUrsten  von 

Liechtenstein^  das  bôhmische  Kammerwesen  betref- 
fend (Konz.  deutsch). 

1620,  Verzeichnis  derjenigeu  Adelsgeschlechter,    die   Ferdi- 

nand II.  treugeblieben  (BruchstUck;  Kop.  deutsch). 

1621,  M&rz  2.     Joachim  Andréas  Schlick  an  den  FUrsten  von  Liechten- 

stein (eine  demUtige  Bitte  um  Gnade;  Orig.  deutsch). 

1622,  Mai  bis  Juli.    Zwei  Briefe  des  Jaroslaw  Bofita  von  Martinic  an 

Erzherzog  Leopold(Dank  fUr  die  gewàhrte  Zufluchts- 
stjlttc  unddieAntwortdesErzherzogs;  Kop.  deutsch). 
1622 — 1623.     Abschriften  der  Strafurteile  gegen  die  Bôhmen  (drei 
Hefte,  unvollstândig). 

1626.  Einige  Briefe  Albrechts  von  Wallenstein  an  H.  Oernin 

v.  Ch.  in  Proviantsachen  und  Geldangelegenhciten 
(Orig.  deutsch  und  bôhm.). 
1625.  Slawatas  Anklage  Wallensteins  in  42  Punkten^  die  seine 

Tiitigkeit  seit  dem  Jahre  1620  umfassen  (Kop.  lat.; 
eingereiht  zum  Jahre  1634;  vgl.  Gindely,  Waldstein 
wfthrend  seines  ersten  Generalats). 

1627.  Verzeichnis  der  dreimonatlichen  Kontribution  vom  Ja- 

nuai" — ^M&rz  1627  von  allen  zehn  Kreisen  Bôhmens; 
zugleich  kurzer  Extrakt  aller  Ausgaben  fUr  dièse 
Zeit  (Orig.  deutsch). 
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U21y  Sept.  20, 

U2B. 

leai,  Juni  14. 

14Î32,  Apnll5, 


U3S. 

1634,  Jauiiar9 
1634,  Febi\i% 


1634,  Mai  16, 


1635. 


1636jFebr/16. 

1637,  Jnni  8. 
163Î,  Kov.27. 


1638,  Juli  14. 


leaa. 


Protestation  des  (iraicu  Zdenko  von  ^ampacli 

die  neue  Landesordnimg  von  Màhren  (Ong.  bohm.)< 
Spczifik:ition  der  Ai'mee  Tillys  imd  Wallenstebg. 
Propositio  legati  BriiiDJiici  Anstrutiieri  imperatorî  (Kup, 

lat). 
.  Eine  Âbschrîft  der  Yollixiacht  des  Kaisers  an  deii  Uer^l 

20g  vou  Friedlând  in  Betreff  der  koniiszierteii  Gttt( 

im  Retche  und  im  Kônigreiebe  BOhmen. 
Eine  Anklage  ^egcn  den  Feldmai'scball  Holk  wegei 

aeinea   Betrageos   nacb   der   Schiacbt   bei    Ltitz< 

(Abfichr,  deutsch). 
Colioquium  confîdentiae  Germani,  Hispanj^  Gai  11  et  Itaîî 

de  reruni  statu  in  Europa  (Kop.  lat.^  1^9  BL  fol.  Gai 

lus  fUbrt  Heschwerde  gegen  die  UntMtigkeît  des  Her« 

zogs  vou  Friedlând). 
.  Relation  des  Grafen  Hans  Rudolf  von  Puchbeim  an  den 

Kaiser  ilber  die  Gesandtschaft  in  die  TUrkei  (Kop. 

deutseh). 
Febr  8.   Zeitungen  ans  Prag  (lat»,  wicbtig  fUr  aie  G©- 

schicbte  Wallensteins).  Es  folgen  noch  andere  Nacli^ 

ricbten  auch  nnter  dem  Titel,„Aliud  ex  Boliemia'i 

die  nnr  teilweise  von  Dvorsky  (BLàtorické  doklady 

etc.)  and  Scbebeck   (Die  L5snng  der  Wallenstem- 

frage)  abgedruckt  worden  sind. 
Mai  19,  Mai  30*    Briefe  des  Kônigs  Ferdinand  nnd  dej 

Kaisersj    den   alten  Trt*ka,   die  Kontribntion  und 

Schnldfordernogen  Wallenateins    betreffend    (Orig. 

dentscb). 
Der  bckannte  Bericbt  Rasins  (Kop.  deutseh,  abgedr, 

von  Dvorsky  (Historické  doklady  etc.)  und  andere 

Akten,  die  bei  Dvorsky  abgedruckt  aind* 
Eine  Zengenaussage  im  Prozeaae  gegen  Adam  Tr^ka 

(b5hm.). 
P.  Yalerianns  Magni  an  den  Kaiser  (Kop.  lat). 
Der  Kaiser  an  den  KnrfQrsten  von  Sachsen  wcgon  de 

bohmiscben  Emigranten  in  Hachsen  und  der  Fricd- 

l&ndischen  Gttter  (Kop.  deutacb). 
Otto  Heinrich  Stoscb  von  Kannitz  und  Georg  Graf  voaj 

Ebrenfeldt,  not,  publ.,  berichten  dera  Kaiser  von  dei 

Verraterei  des  Heinricb  Ciistogcli  (On  deotacb,  wlcl 

tig  fUr  die  Wallensteinfi-age). 
Zwei  Berichte  des  kaiserlicben  AbgesaBdten  in  Venedig, 

Rabatas,  au  den  Kaiser. 
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1640.  Vera  et  compendiosa  relatio  eoram,  quae  ante  in  et  post 

eiectîonem  ex  fenestra  . . .  accîderunt.  £  bohemica 
in  latînam  translata  anno  1640  (Kop.  lat,  23  BI.  fol.). 

1640,  Nov.  19.  Vierzehn  Punkte  wegen  der  Traktation  zu  Regensburg 
(Kop.). 

1642.  Januar  1.  Kaiserl.  Verordnnng,  die  Organisation  der  bôhmischen 

Eammer  betreffend. 

1643.  Einige  Briefe  des  Franz  Albrecht,  Herzogs  zu  Sachsen- 

Lauenbnrg,  und  des  Ërzherzogs  Leopold  Wilhelm 
an  H.  Cemin  v.  Chudenic. 

1644.  Wamungsspiegel  vor  mein  geliebtes  Vaterland  Polen 

(Kop.  deatsch). 

1644,  Aug.— Okt.  Wichtige  Zeitnngen  aus  Italien  mit  Abschiûften  der 
kais.  Briefe  (ital.  und  deutsch). 

1S46,  Febr.  12,  Juli  5.  Der  Kaiser  an  H.  Cemin  v.  Chudenic  in  bôh- 
mischen Landtagsangelegenheiten  (Orig.  deutsch). 

1646,  Dez.  12.  Graf  Oxenstjem  an  Maximilian  Grafen  Trauttmansdorff 

(Kop.  deutsch).  Eine  Verwendung  flir  den  Obersten 
A.  Schlief  (bekannt  aus  der  Geschichte  Wallen- 
steins). 

1647,  Mai — Juni.    Briefe  und  Nachrichten^  den  Aufenthalt  des  Prinzen 

von  Danemark  in  Karlsbad  und  seinen  Tod  in  Dres- 
den  betreffend.    Darin  Abschriffcen  der  kais.  Briefe 
an  U.  Oernin  in  dieser  Angelegenheit. 
1647,  Juli  18.    Der  Kaiser  an  H.  Oernin  v.  Ch.  (ganz  eigenh&ndig). 


Zweltcr  Bericht  (1650—1683). 

Obwohl  der  Verfasser  des  Berichtes  auch  im  Jahre  1901 
sich  lângere  Zeit  dem  Studium  der  Nenhauser  Archivalien  gc- 
widmet  hat,  gelangte  er  tiber  die  an  wichtigen  Stficken  so 
tlberans  reiche  Période  des  Grafen  Humbert  Johann  Oernin 
von  Chudenic  (ca.  1650  bis  1682)  nicht  hinans. 

Denn  der  grôBte  Teil  der  Papiere  dièses  Grafen  (der  in  den 
Jahren  1660 — 1663  kaiserlicher  Gesandter  in  Yenedig,  spHter 
Geheinurat  und  kOniglicher  Prinzipalkommissâr  bei  vielen  bôh- 
mischen Landtagen  war,  als  Yertranensmann  des  Kaisers  galt 
und  in  politischen  Angelegenheiten  seiner  Zeit  sich  sehr  eifrig 
betâtigte)  ist  hier  erhalten  und  manches  wird  voranssichtlich 
m  der  noch  ihrem  Inhalt  nach  nnbekannten  Masse  jcner  Abtei- 
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luiïgcn  gefïinden  wcrdeu,  die  uoch  der  Hflnd  dc«  urdnendcu  Ar- 
cliivars  ban-en* 

Von  dcm  erdriickeiiden  Materiale  aus  den  Jabren  1660 — 168iî| 
d.  i.  aus  den  Jaliren   dcr  oflentHclien  Wîrksamkeit  dc'8  Grafcïi 
llumbcrt  Johann  Cernin  von  Chudeuic  flilire  ich  an  erflter  îStelle 
dîc  ninfangreicbe  Korrespondenz  des  Kaiaers  Leopold  mi 
dem  genanuten  Grafen  an.    Es  BÎnd  dies  im  ganzen  289  Bricfe, 
insgesamt  Originale.    275  Briefe  siud  gaoz  eigenbandîg  voiU" 
Kaiser  in  italienîscber  Spraclie  geschrieben,    11  sind  deutsch^ 
imd   3  bohmische,   in   der   Kanzlei    stilisierte   Handbriêfl,     Der 
erste  Brief  îst  vom  25.  April  16(ïO,  der  letzte  vom  1.  Novcmhe: 
1681.    Die   Korrespondenz  ist  eîne  Quelle  ersten  Kangce  fil] 
die  PersUnlichkeit  des  Kaisers,  seine  literarischen  und  nïusika- 
liscben  Liebhabereien,  flir  die  Hofgeschiebte,  dann  namentlicli  ffi 
die  Gescbichte  der  bohmîscben  Landtage  der  scchziger  und  sieb* 
ziger  Jabre  des  17.  Jahrbunderts  nnd  selbsIverstUndlieb  aucb  fM 
die   kaiscrliehe   Politik  und  die  Gcschicbte  der  Zeit  llberbanpt 
Der  Charakter  der  Korrespondenz  darf  als  in  bobem  Grade  iutim 
bezeicbnet  werden, 

Eine  anderc  Korrespondenz  Kaiser  Leopolds  L,  i 
ganzen  51  Briefe,  ist  an  den  Karmelitergeueral  in  Kom,  Grafe: 
Karl  Félix  Slawata  (Pater  Félix)  gerichlet.    Der  erste  Bri 
ist  vom  Jabre  1674,  der  letzte  vom  Jabre  1690.    Mebr  als  di^ 
Ualftc  von   diesen    deutscb  gescbricbeneu  und  teilweise  seh 
ausrahrlichcn    Briefen   gebërt   in   die   Jabre  1689—1690.     Ftt) 
eincn  mit  den  Scbriftzllgen  der  deutscben  Briefe  Leopolds  nieht 
bcsondem  vcrtrauten  Forseber  sînd  die  Briefe  unleserlicb.     Beij 
dieser  Briefsammhiug  (die  ungeteilt  zu  dcm  Jabre  1674  eiûg 
roibt  ist)  tinden  sîcb  noch  oin  (deutschcr)  Bricf  Kaiser  Leopoldi 
an    den   Grafen   Joaehim   Slawata    vora   Jabre  1673,    ein    Briei 
esselbeu   an  die  Gratin  Slawata  vom  Jabre  1674  und  ein  Briel 
desselben  an  den  Oberstburggrafeu  vom  Jahre  1704. 

Von  der  Kaiserin-Witwe  Eteonore   besitzt  das  Archi 
22  Briefe;   12davon  sind  an  Grafen  Humbert  rernin  (italieniscb^ 
^esebriebeu,  einer  ist  deutscb.    Der  erste  ist  ans  dem  Jahre  16r»2j 
der  letzte  vom  Jabre  1672.    Ein  Brief  (1675,  27,  JUnner)  ist 
den  Grafen  Zinzendorf  gerichtet,  9  an  den  P.  Karl  Félix  i. Slawata] 
ausden  Jabren  1676 — 16H4.  Politîscb  sind  dièse  Briefe  uicbt  wicbtig 

Von  dem  K.  Ferdinand  III.  sind   hier  einige  amtlieb 
dbriefl  im  Jabre  1651,  1655,  1656,  deutscb  und  bUlunisel 
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Sechs  davon  sind  an  den  Grafen  Humbert  J.  Ceruln  gerichtet, 
einer  an  den  F,  Karl  v.  Liechtenstein,  zwei  an  den  Gr.  J.  v.  Rothal. 
Die  ersten  betreffen  den  mâ^hrischen  Landtag  vom  Jahre  1655. 

Von  den  Papieren  des  Grafen  Humbert  Johann  Cernin  von 
Ch.  interessieren  nns  am  meisten  die  Briefe  nnd  Relationen 
des  Grafen  an  den  Kaiser.  Es  sind  hier  viele  Konzepte 
solcher  Briefe  erhalten,  teilweise  in  Ûberresten  alter  Kopial- 
btlcher,  teilweise  in  Reinschrift,  die  Mehrzahl  von  ihnen  (aus 
den  Jahren  1660 — 1663)  betriflFt  Angelegeuheiten  der  italie- 
Dischen  Politik  des  Kaisers  in  den  Jahren  1660 — 1666,  wo 
der  Graf  in  Venedig  als  kaiserlicher  Gesandter  weilte,  dann 
namentlich  den  b5hm.  Landtag,  bei  dem  der  Graf  regelmaBig 
als  konigl.  Prinzipalkommissâr  fungierte  (allein  aus  dem  Jahre 
1677  gibt  es  solcher  Briefe  fast  40).  Aus  den  Briefen  des 
Kaisers  an  den  Grafen  lalJt  sich  erkennen,  daB  der  Graf  dem 
Kaiser  zweimal  bis  dreimal  so  oft  schricb  als  der  Kaiser  dem 
Grafen;  die  erhaltenen,  eventuell  die  bisher  bekannten  Konzepte 
dieser  Briefe  bilden  nur  einen  kleinen  Bruchteil  dieser  Korre- 
spondenz.  Berichte  Cernins  aus  Venedig  zalilen  an  100  Stttcke 
(damnter  auch  ein  Bericht  liber  die  SUnger,  Tonklinstler  und 
Schanspieler  tn  Venedig);  daueben  findet  sich  hier  eine  Unzahl 
von  Akten  und  Briefen  die  veneziauische  Gesandtschaft 
betreffend,  damnter  auch  die  Instruktionen  des  Gesandten  (d.  d. 
1660,  2.  November  und  1661,  4.  April).  Einige  Berichte  Cernins 
an  den  Kaiser  vom  Jahre  1657  betreffen  die  Unterhandlungen 
des  Grafen  mit  Kurk^)ln  liber  die  Kaiserwahl  Leopolds, 
andere  vom  Schlnsse  des  Jahres  1655  den  mâhrischen  Landtag. 
Einige  Briefe  des  Grafen  aus  Venedig  vom  Jahre  1662 — 1663 
sind  an  den  Erzherzog  Sigismund  nach  Innsbruck  gerichtet. 
Ein  Konzept  eines  Briefes  an  den  Kaiser  vom  Jahre  1655  schildert 
den  Charakter  des  Fiirsten  W.  Lobkowitz. 

Einige  Konzepte  von  Humberts  Briefen  aus  den  Jahren 
1659—1663  sind  an  den  FUrsten  Porzia  gerichtet;  aus  den 
siebziger  Jahren  folgen  zahlrciche  wichtige  Briefe  an  den  Oberst- 
bnrggrafen  von  Bëhmen,  Bernard  von  Martinic,  namentlich 
ans  den  Wintermonaten,  wo  Graf  Oernin  am  Hofe  weilte  und 
aber  die  Wiener  Neuigkeiten  regelmaBig  dem  Oberstburggrafen 
referierte.  Aus  derselben  Zeit  stammen  aucli  Konzepte  vicier 
Briefe  an  den  Oberstkanzler  der  Krone  B()hmen,  Gr.  Nostitz. 
die  Yorzngsweise  die  bôhm.  Landtagsverhandlnngen  betreffen. 


288 


Pekah 


ire 

en" 

n 
t- 

'4 
1 


Von  den  Briefeu,  die  an  den  Grafen  Humbert  J.  Cerni 
gerichtet   sînd,    sind   wobl    die    vom   Oberstburggi-afeo   Gr, 
Bernard  von  Martinic  stammenden  die  wichtigaten.     Es  sîm 
dies  iusgesamt  Originale  in  italienischer  Spracbe  (wie  auch  dei 
weitaus  groGte  Teil  der  Ubrigen  Korrespondcnzen);   me  fangei 
mit  dem  Jahre  1654  an.   In  den  Jabreu  1664^1671  wricbst  ihre 
Zabi  wcit  Itber  bimdert;   die  ans  den  sîebziger  Jabren  sind  ai 
zablreîchsten  in  den  Jahren  1676 — 1677,    Uie  Landtag8angêleg<îi; 
heiten  von  Bôhmen  stehen  hier  im  Yordergmnde  des  Interesses 
Von  abnliehem  Cbarakter  sind  die  Briefe  des  Oberstkanzler 
Johann   Hartwig  von  Nostitz,  zahlreicb  nameutlich  in  den 
sechzîger  Jabren  und  dann  im  Jabre  1671.    Eine  der  reichsten 
Korrespondenzen  ist  weiter  die  des  Grafen  Paul  Sîxt  Traut 
son,  die  uur  ans  den  sechziger  Jabren   mindesten»  liK)  StUcke 
zablt  und  die  aile  politischen  und  militiirischcn  Angcle^nhcite: 
der  Monarchie,  namentlicb  die  Verhaltnisse  von  Ungarn  hehandelt 

Vom  Flirsten  Torzia  stammen  etwa  20  Briefe  aus  den 
Jahren  1659 — 1663  (grtilitenleils  dem  Grafen   nacb  Venedig  ge- 
Bchrieben),  vom  kais.  Oberststallmeister  Gundacker  von  Bie 
ricbstein   etwa  50  Briefe  (1655 — 1667),   von   dem  Gr,  José 
Kabatta  eine  Ueibe  von  Brîefen  ans  den  Jahren  1659—1663, 
vom  Gr.  Johann  Franz  von  Wrbna  Briefe  au»  den  Jahren  1660^] 

1664,  1665,   weiter  Briefe  vom   Hofkanzler  J.  J.  Sinzeudor 
(1661),  Kari  Gr  v,  Paar  (1657,  1059),  Kardinal  Harrach  (1658, 
1667),  Baron  Kaplif  (1661),  Graf  Chr.  L.  8chaffgot8cb  (B( 
richte  aus  Warscbau  und  Erakau  1669),  Graf  Lamberg  (1663), 
Graf  Montecuccoli  (1661),   Sobek    v.  Bielenberg,    Biscbof^ 
von  Koniggiiitz  (1668 — 1670),  Graf  Testa  Piccolomini  (wich- 
tige    politische   Nacbrichten  vom  Regensburger  Reiehstag  vomfl 
Jahre  1654,   dann   aus  den   Jahren  1661,    1662),   von   Johann 
Adolf  Scbwarzenberg  (9  Stttck  aus  dem  Jabre  1662)   vom 
kaigerl.  Beiehtvater  P.  Millier  (einige  Briefe  aus  den  Jabren  1661 

1665,  1667),   von  dem  kaiscrl.  Leibar/te  Johann  K.  Wachtlc 
(1662),  von  dem  kaiseri.  Hofdicbtcr  Nik.  Minati  (1680), 

Der  Nacbriehtendienst  des  Grafen  11.  Ocrnin  war  augeu 
seheinUeh  sehr  gut  organisiert.   Namentlieb  aus  den  ersten  JaJirei 
seiner  Tiitigkeit  tînden  sich  Hunderte  von  Originalkorrespon- 
denzeu   von    Iioheren    und    niederen   jiolitiscben   Beamten   uiid 
Agenten  aus  W^ien   und  dann  aus  Venedig.     Uierher  gehijrej 
Beriebte  des  Freiherrn  von  Schwarzcuhorn  aus  Wieu  vm 
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Jahre  1660—1662,  Briefe  des  Pater  Patricoli  (Wien,  1657  bis 
1658),  des  Peter  Crollolanza  (1658— 1661;  sehr  zahlreich),  des 
Horaz  Bncceleni  (1660,  1663,  d.  d.  Wien;  zahlreich),  des  Philipp 
Vismarri  (kaiserl.  Hofkapellensanger,  1661,  1669),  des  Ânt. 
Pironî,  Maigniu  de  Fleury  (Wien,  1670 — 1672),  des  Ignaz  Schrimpf, 
des  Joh.  Casanova  (k.  Résident  in  Konstantinopel,  1665),  Gott- 
hard  Pattemer  (Wien,  1661),  Joh.  J.  Conti  (ans  dem  Jahre  1654 
nele),  Philipp  Leoneelli  aus  Venedig  (1664—1669;  Hunderte  von 
Sttleken),  Joh.  Boselli  ans  Bergamo  (1662)  u.  a.  m. 

Eine  Menge  von  Zeitungsnachrichten  aus  allen  Staaten 
Earopas  vervoUst&ndigt  dièses  reiche  Material.  In  den  letzten 
Lebensjahren  des  Grafen  ist  es  eine  wahre  Flut  von  Zeitungs- 
nachrichten, die  uns  hier  entgegentritt;  wie  es  aber  scheint,  sind 
es  nur  italienische  Ûbersetzungen  der  gedruckten  lateinischen 
Zeitungen,  die  unter  dem  Titel  „Ordinariae  Relationes"  in  Wien 
Petros  Hilden  herausgab. 


Ânmerkung.  Die  beiden  vorstehenden  Berichte  sind  in 
den  Jahren  1900  und  1901  verfafit  worden.  Der  Réfèrent  rich- 
tete  sein  Âugenmerk  (im  Sinne  der  Instruktion,  die  ihm  gegebcn 
wurde)  in  erster  Reihe  auf  die  Korrespondenz  der  Mitglieder  des 
Herrscherhauses  und  auf  die  Quellen  der  diplomatisch-politischen 
Oeschichte.  Im  allgemeinen  sei  hier  bemerkt,  daB  das  Neuhauser 
Archiv  eine  ungewtthnlich  reiche  Fundgrube  namentlich  fllr  das 
Studium  der  Verwaltung  und  Bewirtschaftung  der  bOhmischen 
Domftnen  im  17. — 19.  Jahrhundert  darstellt.  Aus  der  Zeit  des 
Grafen  Hermann  Cemin  findet  sich  auch  reiche  Korrespondenz, 
die  \ielfache  Handelsbeziehungen  des  Grafen  mit  Venedig,  Kon- 
stantinopel und  mit  dem  Reiche  betrifft.  Der  vorliegendc  Bericht 
harrt  noch  einer  ErgUnzung  fUr  die  Zeit  nach  dem  Jahre  1682. 

J.  P. 


Das  Schlofiarcîuv  der  Eûrsteii  vou  Collaltf»,, 

ehemals  iu  Firoitz  (Màhren), 
honte  îm  LaDdesarehivo  in  Brûnn. 


Von 


Lande^arcbivar  Dr.  Bertold  Bretholz. 


XÎintsprechend  ilirer  Bedeiituog;    iind    UeidihaltijLckeit    bat 
dièse  arcbivalisehe  Sunindung  die  AufmerkBaïukcit  der  lulitiriscliej 
Gescliicbtsforacher  sclion  scit  dem  Be^^iune  des  19.  Jalirhundc; 
uud  selbst  iiocli  frUher  erweckt  und  jeder  der  mabrisclieii  Laude?»-' 
arcliivare  liât  voi'siiclit,  Beziehuugeii  zn  diesem  Archive  auzu* 
kiilipfeii  uud  in   seiticr  Weii^e  die  Sclûitze  dièses  Adelsarehiv 
bckanutzumaehcn.    Anton  Uoczek  bat  in  deu  Jabreu  1B43 — 184i 
wiederbolt   das   Piroitzer  Arcliiv    besiicbt   und    die   ersteo   eii 
gelienderen  Besebreibungeu  von  desacn  Inhalt  gelîefert»     José 
Cbytîl  bat  wiibrend  wiederliolten  Ulu^eren  Aufeûthalteu  in  Fir- 
nitz  groÛe  Meugen  der  dort  betindliebeu  Korrespondenz  au»  dei 
Zeit   des   Dreiliigjabrigen    Krieges    cigenbàndig  abgeschrieben< 
GestUtzt  auf  die  Vorarbeiten  dieser  beiden  emsigen  Forseber  haï 
dann  der  Arebîvdircktor  Peter  von  Cblumecky  iu  seiuem  Uacbe 
„Dio  Eegesten  der  Archive  im  Markgraftume  Mahren**  (1856) 
S.  201 — 334  vorerst  eine  grllndlîcbe  Beschreibung  dièses  Archivs, 
in  die  aiicb  die  Boczekschen  Reisebericbto  cingefligt  siud,  gi 
boten,  llegesten  von  28  wîclitigeren  Originalurkunden»  daâ  G 
sobleebt   der  CoUalto   betreffeod,   von  044 — 1400^   nnd  auH  dei 
erwabntcn  Korrespondenz  329  Briefe  Albreclits  von  Waldstein, 
62  Briefe  und  Reskripte  K.  Ferdinands  II.  sowic  2t3  Briefe  de 
kaiserlieben  Ivriegsratsprasidenten  Rambald  Grafeu  von  Collai: 
abgedruokt.     Es  bestand  gewJC  die  Absicbt,   dièse  Pablikatioi 
vonseiten  de»  miibriscben  Landesarcbivs  fortzuBotzcu,  allein  dt! 
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rïw  Archjv'wéseu  îu  Mahren  verbângnisvolle  frtllie  Tod  Peters 
|to0  Chlamecky  unterlrracb  wie  viele  antlere  so  auch  dièse  vvich- 
jtigé  Arbeit 

LandesarcbiYar  Vinzenz  Brandi  richtete  seine  Aufinerk^am' 
kcit  auf  einen  anderen  Bestand  des  Pirnitzer  iVrchivs,  namlicb 
die  zablreichen  Originaltirkunden,  die  sîch  auf  die  Famih'e 
feafenbacb  bezîebeu,  und  ^ab  so  ziemlich  die  ganze  Masse, 
161)  Kaiumern  von  1293 — 1588  ('mit  einem  Anbange  voû  1*j50) 
inseinem  ^Urkunden-Buch  der  Familie  Teufenbach"  (Brlinn  1867) 
heraufl-  Cberdies  scheint  er  anlaûlich  einer  Invcntursaufnabmc 
as  Pirnitzer  Arebiv  18G4  repertorisiert  zu  haben.  Es  îst  das 
IDzige  imifassendere  Verzeiehnia,  das  von  dieaer  Sammlung  be- 
stebt;  die  Aufetellung  uud  Ordnung,  wie  aie  frllher  im  Pirnitzer 
ifîr^  V  ''  -i?bive,  einem  groBen,  gewolhten,  aber  finsteren  und  un- 
u  Gelasse,  bestand,  riihrt  aber  uicbt  vôn  Brandi  her, 
Qdem  datiert  ans  dem  Anfange  des  18.  Jahrliunderts,  wie  die 
^nfHcbrîften  anf  den  Paketen  und  Faszikeln  dartun.  In  Pirnitz 
das  Materia!  in  ueun  8chrânken,  deren  jeder  20  Scbabladen 
cher)  enthielt*  In  diesen  Scbubladen,  von  denen  Bchon  zur 
L*it  Brandis  mebrere  leer  waren,  la^çen  Orkunden,  Akten,  Briefe, 
undschriften ,  aber  auch  andere  Collaltoacbe  Familienerinne- 
ingen  (ein  Silberg-urt  von  anft'allendem  Umfauge,  Kamnicrherren- 
bbltts^l)  Glasgemalde,  Sargkissen  n.  a.)  in  Paketen  nnd  Fas- 
celn  zusammengesebntîi't.  Die  Signîerang  l)ezog  sicb  daber 
if  1  Scbrank,  2,  Fueb  (Scbublade),  3.  Paket  und  4,  eventuell 
noch  Nommer  in  diesem  Paket.  Die  Anordnung  der  Stlîcke  in 
m  einzelnen  Paketen,  der  Pakete  in  einer  Sehublade  war 
leralîch  willkllrlicb.  Dièse  AnordnuDg  und  Signierung  muû  aber 
nrlUufig  nocb  strenge  beibebalten  werden,  bis  die  mtlhevolle 
feuregistrierang  de«  gesamten  Arebivs  dureligefulirt  und  auf 
rand  derselben  eine  sacbgemàDeAufBtellang  und  Katakigisierung 
prd  erfolgen  kOnnen. 

Die  Unzulànglicbkeit  der  Aichivrâume  in  Pirnitz  und  andere 

HOstUnde  haben  allmablicb  den  Gedanken  reifen  lassen,   dièse 

jze  Sanimlung  deni  miihriscbeu  Lande8arehive  als  Depositum 

tlbcrgeben.     Seine  Durchlaueht  Fttrst  E manuel  von  Col- 

llto,  der  dermalige  Besitzcr  der  Fideikommîlilierrscbaft  Pirnitz, 

Il  biezu  seine  Einwillignng  gegeben,   von   scinem  juristi^chen 

Ate,  Herrn  Dr.  Anton  Gassauer,  dessen  lebbailtes  Interesse 

dtT  Erbaltung  des  Archiva  die  Angelegenbeit  wesentlieh 
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Bretholz, 


iïirdert  hat,  wiirde  im  EînvernoliDieii  mit  dem  iiiUhriselieD  Lande 
archive  der  Verwahrungsvertrag  abgefaBt.     Im  Mai  1907  lang 
das  Materîal  iii  Brllnu  ein,  woselbst  ibm   in  den  neuen  groB€ 
RiiuiBeu  des  mâbrischen  Landesarchivs  eiu  ei^enes  Zimmer  eiu^ 
geiiiurat  worden  ist.^) 

Wie  in   der  Melirzahl   der  Adelsarehîve  bildet  anch   hier 
das   arebivalieche    Material,    das    sich    auf    die  Verwalliing   der 
Hcrrschaft    bczieht,   Kechnungen,    Prozesse,   VerlassensebaftsalM 
baiullungen,   Amtakorrespondenz,   den   Hauptteil,     Vieles   davon 
liegt   heiite   noeh  im  Pirnitzer  Sebloilarcbiv  und  bildet  daselbst 
eîne  Art  alter  Registratur;   manches  davon   ist  aber  schoo   bei 
der  bertihrtcn  Organisation   des  eigentlichen  Archiva  zu  Bcg-intiJ 
des  IH.  JahrhnndertB  dabineiu  geraten  nnd  mit  nach  Brtinn  g^e-^ 
kommen.     Es  vptlrde  ziiviel  Katim  beansprucheu  und  nicht  den 
Zwecken  nnserer  „Archivalien"  enteprechen^  woUte  ich  das  ge 
samte   in   deii   ehemaligen   neun   Schranken  enthaltcne  Materia 
hier  verzeicboen,     Legen  wir  das  ilauptgewicht  auf  den  histo 
risch  wichtigeu  Stoff,  so  glanbe  ich  eine  leîchtere  Cbersicht  zn 
erzîelen,  wenn  ich  nach  den  drei  Familien,  fUr  deren  Geschichti 
im  Collaltoscben  Arehiv  Material  erliegt,  die  Hauptscbeidung  vor 
nehme. 

I,  Famille  Teufenbacli. 

Au8er  den  schon  erwiihnten  von  Brandi  edierten  Origînii 
urkimden  erwUhne  ich: 

IV,  19,  !•  2.  3,  Relationes  de  ae^çotiia  publicia  belli  pacisque  per  Eitropaa 
gestifcj  ad  Sigiamundum  de  Teuffeubacb,  circa  anniim  lti33l 
Die  drei  FaAzikel  euthalten  eine  ungewôbnlich  reich-j 
haîtige  Sammlung  von  Zeitungen  und  Aviscn,  gedruckt  und 
geacluiebeu,  Originale  und  Kopfen,  Flugblâtter,  Ueder,  Kor 
respondenzen,  soweit  datiert  aua  den  Jahren  1630  —  16834 
Von  den  Bnefschaften,  die  ebenso  wie  die  Zeitungen  ana  den 


*)  Flir  die  Zwecke  der  ^Kammiasioa  flir  nenere  GeBcluehte  (Xitef 
roichs"   hftl  dus  KutamîaMonBmitglîed  Prolensor  Unns  v<»n  Zwiediueckij 
Stidenborst,  der  leider  schott  verstorbeu  ïni,  elaeu  kur^eeo  Berkbt  Ub 
dieât»B  Archtv  attôgearbeitt't.  Ditider,  voq  ^t  Kommmon  nur  freuudUcba 
UberbisHeu,  eowie  der  Braudiscbe  Katalog  ïm  BeaiUe  der  HrniUer  Schiali 
verwftïtuug  utauden  mïr  bei  der  Ausarbeituug  dièses  Beiichtes  tut  Vcii 
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verschiedensten  Orten  Europas  herrtiliren,  Frankfurt,  Augs- 
burg,  Hamburg;  Erfart,  Haag;  Edln,  Venedig,  Wien,  Prag, 
Preâburg;  Easchan  u.  v.  a.,  tragen  viele  die  Aufschrift: 
«DemHochwohlgebornen  Herrn  Herrn  Sigmunden  Freiherrn 
von  Teuffenbach  zu  Meyrhoflfen,  meinen  gn&digen  Herren. 
Wien  hinder  dem  Landhanss  im  Teufenbachscben  Haus  ab- 
znlegen." 

IV,  19,  4.  Rechnungen  und  Quittungen,  betreffend  die  von  Rudolf  von 
Teuffenbach  geflihrten  Truppen.  Zirka  1573  bis  1628 
(45  StUck). 

IV,  19,  5.  Muster-  nnd  Zahlregister  tiber  Rudolf  von  Teuffenbachsche 
Regîmenter. 

IV,  19,  6.  Akten,  betreffend  die  von  Ohristoph  und  Rudolf  von  Teuffen- 

bach gefûhrten  Truppen,  zahlreiche  Mannschafts-  und  Régi- 
mentsverzeichnisse,  Werbungslisten,  Rechnungen  und  Kor- 
respondenzen;  besonders  aus  ^en  Jahren  1639  und  1640, 
aber  auch  zurQckreichend  bis  etwa  1570. 
V,20, 1.  Akten,  Rechnungen,  Eorrespondenzen  und  andere  Schriften, 
betreffend  Ohristoph  von  Teuffenbâch  als  kaiserlichen  Ge- 
neral. Zirka  1560—1626. 

V,  20,  2 — 9.    Acta  miscellanea  Teuffenbachiana.    16.  und  17.  Jahrh. 

Meist  Prozefiakten,  Wirtschaftsschriften,  aber  auch 
Eorrespondenzen  von  allgemeinerem  Werte. 

n.  Pamilie  Thiirn. 

(Des  Hofkriegsrats-Prasidenten  Rambald  von  Collalto  (f  1630) 
Gemahlin  Blanka  Polixena  war  eine  geborene  Grâfin  Thnrn; 
durch  aie  und  mit  ihr  kamen  Thurnscbe  Archivalien  nach  Pirnitz.) 

III,  1,  1.  Relatio  historica  de  origine  et  genealogia  comitum  de  Turri  in 

Italia  atque  ducatu  Mediolanensi,  1147 — 1323.  —  Papier- 

heft,  dentsch. 
m,  1,  6.  1527,  Sept.  17,  Wien.  E.  Ferdinands  I.  Bestallungsbrief  fttr 

Graf  Veit  von  Th.  als  Landeshauptmann  in  Erain.  —  Orig., 

Perg.,  deutsch,  anh.  Sîegel. 
m,  1,  4.  1553,  Okt.  1,  Wien.  E.  Ferdinand  I.  verleiht  dem  Grafen  Franz 

von  Th.,  Landhofmeister  in  Erain,  die  Grafschaften  Gôrz 

und  Tullmein.  —  Orig.,  Perg.,  deutsch,  anh.  Siegel. 
m,  5,  9. 10.   Matriculae  et  manualia  redituum  et  rationum  comitatns 

Gorizensis,  cui  comités  Turriani  quondam  erant  praefecti. 

Anno  1560  sequ.,  1567  sequ. 
in,  7,  8.   Qedenkbuch  des  Grafen  Franz  von  Th.    „Extract  aus  mein 

Franzn  Grafen  und  Freiherrn  von  Thurn  etc.  alten  Haupt- 

20» 
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Inventarii,  was  ich  und  wiirs  Gott^  meine  lieben  Sfln  ftlr 
allerlei  Brief  nnd  Schriften  liber  meine  inhabenden  Hen> 
Bchaften  haben,  zu  gneter  Richtigkeit  nnd  Ged&chtnus  m 
dièses  Buchregistrierenlassen.  1567."  — Dicker  SchweinB- 
lederband;  dentsch. 

III^  1;  11.  1572;  Juni  13,  Wien.  E.  Maximilian  IL  bestfttîgt  dem  Orafen 
Th.  den  Titel  de  Vallesassina.  —  Orig.,  Perg.,  lat,  anh. 
Siegel. 

III;  1;  18.  Brevis  synopsis  remm  a  Turrianis  Mediol.  praeclare  gestarom. 
Ëxcerpta  ex  annalibus  Bernardini  Corii  Mediol.  italico  idio- 
mate  conscriptis.  1572.  —  Papierheft 

III;  1;  10.  1577;  Aug.  10;  lonsbruck.  Best&tigung  des  Thurnschen 
Teilungsvertrages  durch  Erzh.  Ferdinand.  —  Orig.,  Perg., 
deutsch;  anh.  Siegel. 

III,  1,  3.  1597;  Jan.  3;  Graz.  Vergleichsbrief  Erzh.  Ferdinands  zwischen 
Hieronymus  nnd  Bianca  Ludmilla  von  Thoni;  betreffend 
verschiedene  Gilter.  —  Orig.;  Perg.;  dentsch,  anh.  zerbr. 
Siegel. 

III,  5;  5.  Nichtpolitische  Korrespondenz  des  Grafen  Hieronymns  von  Th. 
1597  ff.  —  12  Stttck. 

III;  1;  2.  0.  D.  —  Bitte  des  Grafen  von  Th.  um  Nachsicht  der  Folgen 
wegen  Teilnabme  an  der  Rébellion.  —  Eonz.,  deutsch. 

III;  1;  9.  1622;  Jull  17;  Ôdcuburg.  Begnadigungsbrief  K.  Ferdinands  II. 
ftlr  Veit  Heinrich  von  Thum  wegen  Teilnahme  an  der  Ré- 
bellion. —  Orig.;  Perg.;  bôhm.;  anh.  Siegel. 

m.  10;  4.  Juridisches  Gutachten,  betreffend  die  Thurnschen  GQter  nach 
der  Beteiligung  des  Matthias  von  Th.  an  der  bôhmischen 
Rébellion.  ^Bertrami  Sturm  de  Vehlingen  responsuni;  utmm 
feuda  Turriana  ob  commissum  ab  Henrico  Mathia  comité  de 
Turri  feloniae  crimen  domino  aperiantm*;  an  vero  proximo 
agnatO;  comiti  Vito  Heurico  de  Turri  simul  cum  reo  investito 
vindicanda  sint?"   0.  D.  —  Papierheft;  deutsch. 

III;  10;  15.  „GlaubwUrdiger  Bericht;  dass  mir  Veit  Heinrichen  Grafen 
von  Thurn  die  Thum'schen  Lehen  zn  empfangen  und  zu 
verleihen  von  rechts  wegen  zuestehe.**  0.  D.  —  Papierheft, 
deutsch. 

III;  5;  4.  Nichtpolitische  Korrespondenz  des  Grafen  Veit  Heinrich  von 
Thum.  1613—1639.  —  52  Stûck. 

Anderes  Thurnsches  Material  s.  unter  den  Korrespondenzen 
aus  dem  DreiBigjâhrigen  Kriege. 


Das  SchloBarchiv  der  Fftrsten  von  Collalto.  295 

m.  Famille  Collalto. 

A.  PrlTilegien,  das  Haus  Collalto  betreffend. 

1, 1;  1.  1031,  Dez.  6.  Jadîcinm  habitum  Veronae  ab  Henrico  I.  impera- 
tore  lata  sententia  in  favorem  monasterii  s.  Zenonis  contra 
Rambaldum  comitem  Tarvisiî  et  Johannem  eîns  nepotem.  — 
Kop.  Vgl.  Muratori,  Antiquitates  Estenses  P.  I,  cap.  XIV, 
fol.  129. 
1,6,  1.  1191,  April  8,  Comazano.  Privileg  Kaiser  Heinrichs  VI.  ftir 
Rambald  von  Collalto,  Grafen  von  Treviso,  dnrch  das  er  ihn 
mît  der  Orafschaft  belehnt.  —  Orig.,  Perg.,  anh.  Siegel  be- 
schftdigt.  —  Chlumecky,  Regesten  Nr.  9  zum  7.  April. 

I,  3, 1.    1293,  April  5.  Notarîatsinstrument  Uber  die  Schenkung  einer 

Claasora  in  Montesella  de  Coneclano  durch  Martinus  de 
Coneclano  an  Rambaldns  de  Colaada  (sic),  cornes  Tarvisiî. 
—  Orig.,  Perg. 

II,  16, 1.  1301,  Jan.  6.  Testament  des  Albert  de  la  Scala.  —  Orig., 

Perg.,  lat. 

IX,  1.  1312,  Febr.  3,  Genua.  E.  Heinrich  bestâtigt  dem  Rombald  von 
Collalto,  Orafen  von  Treviso,  aile  von  K.  Friedrich  seinen 
Vorfahren  verliehenen  Immunitâten  und  Privilegien.  — 
Orig.,  lat.,  mit  gr.  anh.  Siegel. 

I,  8, 1.  1315,  Dez.  18,  Graz.  K5nig  Friedrich  empfiehlt  an  Rambald 
von  Collalto,  Orafen  von  Treviso,  seine  Abgesandten:  Bi- 
schof  Dietrich  von  Lavant,  Magister  Eonrad  von  Maynwank, 
kaiserl.  Protonotar,  den  kônîgl.  Kaplan  Matthias,  den  Mar- 
schall  von  Steiermark  Hertnid  von  Wildon,  und  Nikolaiis  de 
Rnbeo,  legis  doctor,  Ritter  von  Treviso.  —  Orig.,  Perg., 
rûckwarts  aufgedr.  Siegel  abgefallen.  —  Chlumecky,  Nr.  1 4. 

I,  3,  3.  1317,  Jan.  5,  Schaffhausen.  E.  Friedrich  der  Schône  emennt 
den  Grafen  [Rambald]  von  Collalto  zn  seinem  Rat  und  ESlm- 
merer.  —  Orig.,  Perg.,  besch.  Siegel  an  grtinen  Seiden- 
fïden.  —  Vgl.  Joh.  Bonifacii  Historia  Tarvis.  lib.  VIII, 
p.  400.  ~-  Chlumecky,  Nr.  16. 

I,  8,  3.  1819,  Febr.  20,  Steyr.  Schreiben  E.  Friedrichs  d.  Schônen  an 
Rambald  von  Collalto,  in  dem  er  ihm  wegen  der  vielen 
Eriegsschftden,  die  seine  Stadt  Treviso  erlitten,  sein  Beileid 
ausspricht  und  mOglichsten  Beistand  verspricht.  —  Orig., 
Perg.,  lat.,  das  zum  Verschlufi  rfickwârts  aufgedr.  Siegel  ab- 
gefallen. —  Chlumecky,  Nr.  13,  ohne  Datum. 

I,  8,  6.  1858,  Febr.  22.  E.  Ludwig  von  Ungarn  beurkundet,  dafi  er  die 
Grafen  von  Collalto  und  Treviso  wegen  des  ihm  geleisteten 
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tretien  Beistandes  gegen  die  Venezianer  io  den  mit  der 
publik  zu  scblieflenden  Frieden  mit  eînschliefien  werdc, 
On^.j  Perg*,  lat.,  anh,  Sîegel,  —  ChJumecky,  Nr.  19. 

IX,  5.  1358,  Sept.  29,  Prag.  K,  Karl  IV.  bestlitigt  dem  Sclienella,  Roi 
baid  «nd  Manfred  van  Collalto  das  Privilegîum  K.  Fried- 
richs  L  vam  J.  1155,  K.  Heinrichs  VI,  vom  J.  1191,  K- 
Heinricbs  VIL  vom  J»  1312.  —  Ong.,  Ferg»,  ohne  Siegel. 

I,  8,  7.  1368,  Okt.  13,  Prag.  Herzog  Rudolf  IV.  von  Ôsterreich  verîeiht 
Robert,  dem  Sohne  Schencîlas  von  Collalto,   Grafeu   voi 
Treviso,  Ueleitbrief  fUr  seine  Liinder,  —  Ûrig»,  Perg,,  latj 
rUckwîlrts  aufgedr.  Siegel*  —  Chlumecky,  Nr,  22, 

I,  8,  8.  1B60,  Juui  18.  Ilerzog  Rudolf  IV.  von  Ôsterreich  an  Schenel 
von  Collalto,  Grafen  von  Treviao,  daû  er  die  von  dei 
Bohn  Robert  ihm  vorgewiesenen  Urkunden  K,  Friediicha 
d.  ScIj.  einge&elien  baba  und  von  der  lYeue  des  Hanfies  flir 
Usterreicb  Ubefjseugt  ist,  —  Orig.,  Pap.,  îat.,  Petschaft  auf 
dor  RUckseite.  —  Cbîumecky,  Nr.  23. 

I,  8,  9*  1361,  Okt.  7,  Wissegrad,  K.  Ludwig  von  Ungarn  an  Scbenell 
vou  Collalto  wegeu  âea  Scbloftsea  Mesestre^  das  er  den  Vi 
neziaiiern  nicht  Ubergeben  aoll,  sondeni  ibm,  dem  K5nig< 
anfbehalten.  —  Orig.,  Fap.,  lat.,  Petâcbaft.  —  Cblumeck; 
Nr.  24. 

Ij  8, 10.  1361,  Nov.  13,  Wiese^rnid.  K.  Lndwîg  von  Ungarn  ennabnt  die 
Venezîaner,  Schenella  von  (Joïlalto  im  Besitze  de»  Schlosses 
Mesestre  nicht  zu  stiiren.  —  Orig.,  Pap.,  lat,  Petecbaft.  — 
Ohlnmecky,  Nr.  25. 

I,  8,  IL  1362,  Aug.  25,  Ofen.  K*  Ludwig  von  Ungarn  uimmt  Prodi 
cimus  von  Collalto  zn  seinem  Familiaren  auf.  —  Orig, 
Perg.,  lat.,  anh.  Siegel  an  grilnen  SeidenÛiden.  —  Cbl 
mecky,  Nr.  26, 

1,8,  12*  1366,  Mi  16,  Prag.    EUsabetb,  die  Gemablin  K.  Karis  IVj 
banachrlcbtigt  Rupert  von  Collalto  von  der  Geburt  einer 
Tochter.  —  Orig.,  Perg.,  riickwilrts  aufgedr.  Siegel.  — ^ 
Chlumecky,  Nr.  12  (o.  D.). 

î,  2,  2.   1433,  Sept.  22,  Mantua.  Kîiiser  Sîgismand  erhebt  8tadt  I^Laot 
mit  dem  ztigeb5rigen  Territorium  des  Johannes  Franciaci 
Gonzaga  zu  einem  Fiii'âtentume.    Zeugen:  Manfred,  Karl 
und  Viktor  Grafen  vou  Collalto.  —  Kop.  —  Vgl.  W.  Al 
manuj  Regesten  E.  Siegmuudg,  Nr.  9674. 

l,  3,  B.  Zirka  1660.  Klaudiue  Graf  ColbiUo  bittet  Kaiser  I^opold  I.  ui 
Bestâtigung,  Emeuening  und  Vennebrung  seiner  Privilegîi 
unter  Vorlage  naehfulgender  Urkunden  in  autheiitischi 
Kopien. 
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A.  Privileg  der  E(5nig6  Berengar  und  Adalbert.   959.  — 
Chlumecky,  Nr.  2. 

B.  Privileg  K.  Ottos  II.  980.  —  Chlumecky,  Nr.  3. 

C.  Privileg  K.  Ottos  I.  944.  —  Chlumecky,  Nr.  1. 

D.  Privileg  K.  Ottos  III.  996.  —  Chlumecky,  Nr.  4. 

E.  Privileg  K.  Ottos  III.  1000.  —  Chlumecky,  Nr.  5. 

F.  Privileg  K.  Ottos  III.  1000.  —  Chlumecky,  Nr.  6. 

G.  Privileg  K.  Kom^ds  IL  1038.  —  Chlumecky,  Nr.  7. 
H.  Privileg  K.  Heiorichs  IV.  1077.  —  Chlumecky,  Nr.  8. 

1.  Privileg  K.  Heinriclis  VI.  1191.  —  Chlumecky,  Nr.  9. 
K.  Privileg  K.  Friedrichs  d.  Schdnen.  1317.  —  Chlumecky, 

Nr.  16. 
L.  Privileg  K.  Friedrichs  d.  Schônen.  1318.  —  Chlumecky, 

Nr.  17. 
M.  Privileg  K.  Friedrichs  d.  Schônen.  1318.  —  Chlumecky, 

Nr.  15. 
N.  Privileg  K.  Karls  IV.  1358.  —  Chlumecky,  Nr.  20. 
0.  Privileg  K.  Heinrichs  VIL  1312.  —  Chlumecky,  Nr.  11. 
P.Q.R.S.  Privileg  K.  Karls  IV.  mit  Einlagen.  1358.  — 

Chlumecky,  Nr.  21. 
T.  PrivOeg  K.  Siegmunds  fllr  Grafen  Schlick.   1437.  — 

Chlumecky,  Nr.  27. 
U.  Privileg  K.  Ferdinands  II.  (Session  in  Mfthren)  1628. 
X.  Privileg  K.  Ferdinands  III.  (Session  in  Mâhren)  1657. 
Y.  Privileg  K.  Karis  V.  (Palatinat  fttr  Nikolaus  Joh.  Bapt. 

von  Collalto.)  —  0.  D. 
Z.  Extractus  ex  libre  titulari  consilii  imperialis  aulici.  — 

0.  D.  —  Konzept.  Vgl.  auch  1, 11,  11  :  Memorialien  des 

Grafen  Elaudius  wegen  Best&tignng  der  Collaltoschen 

Privilegien.  (13  Sttick.) 
Sy  7.  Abschriften  der  ftlteren  Collaltoschen  Privilegien  nach  einem  im 
J.  1558  am  1.  Oktober  auf  Befehl  des  Joh.  Bapt.  Collalto  in 
der  Burg  Collalto  angelegten  Kodex.   —  Pap.,  45  Folien. 
S,  20.  1674,  Jnli  16,  Wien.  E.  Leopold  L  bewilligt  die  Intabulierung 
des  Heiratsgutes  der  Maria  Maximiliana  Theresia  von  Col- 
lalto auf  das  Majorât.  —  Orig.,  Perg.,  in  roten  Samt  ge- 
bunden,  deutsch.  Siegel  fehlt. 
Ky  34.  1781,  Mftrz  10,  Wien.  E.  Josef  IL  erteilt  dem  Anton  Oktavian 
Grafen  von  Collalto  und  dessen  Nachkommen  das  Inkolat 
im  Grafenstande  in  den  bôhmischen  Lftndern.  —  Orig., 
deutsch,  Perg.  mit  groâem  anh.  Siegel. 
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B,  Riimtiald  Yon  Collalto  1&79— 1680. 

I,  7,  2.  1605,  Julï  13,  Erzherzog  Matthias  weist  dem  Grafen  Ramb&ld 
von  Collalto  we^en  Reiner  beBonderen  VerdieuBte  and  trenea 
Dienste  einen  Monatssold  von  500  Gutden  an*  —  Ong,, 
Pap.,  deutscb. 

I,  7,  3.  1 607,  Jan.  1 5,  Wien,  Prag,  Zengnîs  des  Generalleutnants  Georg 
Basta,  dafi  Hambald  von  Collaito  îm  ungarîschen  Krîege 
von  1 599^1*^0.^  unter  Graf  Sehwarzenberg,  Herzog  von 
Mercœur  und  Marschall  Roswurra,  von  1^04 — liàU7  unter 
aeînem  Kommando  rUhmIicUst  gedient«  anch  im  KriegBrate 
grofie  Erfalirenheit  und  Klugheit  beseigt  liabe.  —  Orîg., 
Perg.,  îtaL^  2  Exeroplare. 

I,  7,  k  161  a,  Sept.  17,  Regenaburg.  Kreditivachreîben  K.  Matthias* 
fttr  Beinen  Gesandteii  Rambald  von  Collalto  an  den  Papat, 
mehrere  Kardlnâlo^  den  GroÔberzog  von  Toskana  und  andere 
italicnÎBche  FUrsten.  —  Kop.^  Pap.,  lat.,  19  Stllck. 
7,5.  1613,  Sept.  18,  Kegensburg.  Originalinstruktion  K.  Matthias' 
fttr  llambald  von  Collatto  ftir  âeine  Gesandtachaft  nach  Boni. 
Orig»,  Pap.,  lat, 

Ij7,  7.  16 13 — 1621.  ZiiBcbriften  des  Ilofk  ri  égarâtes  an  Rambald  von 
Collalto.  —  Orîg.,  Pap.,  deutedi,  17  Stllck. 

l,  7;  8,  1616;  Julî  22,  ÂugU8t  3,  4.  Dckretô  und  Instruktionen  fUr  Ram- 
bald von  Collalto  ala  katserl.  Kommissâr  zur  Muaternng  dee 
ungarîsclien  Kriegsvolkes,  —  Orig.,  Pap*,  deutscb ^  3  StUck. 

1,7,9,  1616,  Okt.  2^  3.  Hofkriegaratadekrete,  Patente  und  Kreditirc 
fUr  Rambald  von  Collalto  als  InstalliemngdkomfuUsâr  dee 
Barons  Tlmroczi  ala  Ban  der  Grenzen.  —  Orig.,  Pap,,  lat*, 
4  Stllck. 

I,  7,  10,  1617,  Aug.  16,  Wien.  Ehekontrakt  des  Rambald  von  Collalto 
mit  Bianca  PoHxena  Gi^âfîn  von  Thnm  nnd  Vallesasaina. 
—  Orîg.,  Pap.,  dentach,  nebst  verachîedenen  daranf  bexHg- 
lichen  Akten. 

I,  7,  11/12.  1618,  Jnni  9,  Juli  3.  Zwci  Origînaîpatente  K.  Hatthlaa'  fttr 
Rambald  von  Collaltd  al»  Obcreten  Uber  5  Fiilinlein  dent- 
Bcher  Kjîegsknechte,  nebst  Besoldung^erbOhung.  —  Orig,, 
Pap,  deutscb 
,13.  1618,  Vez.  3,  Budweis.  Kreditiv  Bouquoîs  ftir  Rambald  von 
Collalto  an  àk  oberiktorrcichîsche  LandesbauptmaaBsdiaft 
wegen  der  Vcr^perrung  dcr  Plisse,  —  On^.*  Pfip.»  dcatsrh. 
.M  1619,  Nov.  24,  llofkrtegsratsdekrot,  betreffçnd  die  Ernennung 
Râtnbaldê  von  Collalto  sstim  Obcrsten  Uber  weitere  b  VlUm- 
laÎD  FnÛvolk.  —  Orig,,  Pap*,  deatacà. 
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I;7;15.  1619,  Joli  18.  Patent  des  Erzherzogs  Leopold  fOr  Rambald 
von  Collalto,  betre£fend  die  Abftihrung  der  s&chsischen 
Trappen  ans  Ôsterreich  zur  Armée  in  Ungarn.  —  Orig., 
Pap.,  dentsch. 
I;  7, 16.  1620;  Jan.  13,  Wien.  K.  Ferdinand  II.  gestattet  Rambald  von 
Collalto  die  Anwerbung  von  Soldaten.  —  Orig.,  Pap., 
deutsch,  3  Elxemplare. 
I,  7, 17.  1621,  Juli  2,  Wien.  K.  Ferdinand  II.  emennt  Rambald  von 
Collalto  zum  Befehlshaber  der  Truppen  gegen  die  nngari- 
schen  Rebellen,  nebst  Befehl,  den  Grafen  bei  seinem  Durch- 
zuge  nach  Ungarn  zu  unterstUtzen,  and  Hof  kriegsratsinti- 
mation  in  derselben  Angelegenheit.  —  Orig.,  Pap.,  dentsch, 
3  Stock. 

I,  7,  19.  1623,  Juni  7,  Wien.  K.  Ferdinand  IL  ernennt  Rambald  von 
Collalto  zum  Befehlshaber  der  ins  Reich  entsendeten  Trup- 
pen. Nebst  darauf  bezQglichen  Akten  des  Hof  kriegsrates. 
—  Orig.,  Pap.,  deutsch,  8  StUck. 

1,7,21.  1625,  Sept.  15,  20,  Wiener-Neustadt.  Passaport  K.  Ferdi- 
nands  II.  fUr  Rambald  von  Collalto  zu  seiner  Reise  ins  Reich 
in  kaiserlichen  und  Reichsangelegenheiten.  Nebst  zwei 
kaiserlichen  Ëmpfehlungsbriefen  an  Johann  Ërast  Herzog  zu 
Sachsen  und  Friedrich  Ulrich  Herzog  zu  Braunschweig.  — 
Orig.,  Pap.,  deutsch,  3  Stiick. 

I,  7,  22.  1626,  Juni  13,  Wien.  Instruktion  fUr  Rambald  von  Collalto 
fUr  den  Salzburger  Konvent.  Nebst  kaiserlichem  Geleitbrief 
und  Passaport.  —  Orig.,  Pap.,  deutsch,  3  StUck. 

1,7,26.  1628,  Aug.  25,  Wolkersdorf.  Briefe  K.  Ferdinands  II.  an  Her- 
zog Maximilian  von  Bayern,  betreffend  die  Investltur  Ram- 
balds  von  Collalto  mit  dem  goldenen  Vlies.  Nebst  mehreren 
anderen  darauf  bezUglichen  Schreiben.  —  9  StUck. 

1,7,26.  1628,  Marz  9,  Prag.   K.  Ferdinand  II.  erteilt  Rambald  von* 
Collalto  im  mfthrischen  Landtage  den  Sitz  auf  der  Fiirsten- 
bank.  Nebst  darauf  bezUglichen  Akten.  —  4  StUck. 

I,  7,  27.  1628,  Mârz  18,  Madrid.  Originalpatent  Kônig  Philipps  IV.  von 
Spanien  fUr  Rambald  von  Collalto  als  Ritter  des  goldenen 
Vlieses.  —  Orig.,  Perg.,  franz.,  mit  anh.  Siegel. 

I,  7,  28.  1628,  Mârz  15,  Prag.  Bittschreiben  Rambalds  von  Collalto  an 
K.  Ferdinand  II.  wegen  Ftthrung  des  Titels  Hoch-  und  Wohl- 
geboren  in  MlQiren.  —  Ital. 

I,  7,  29.  1628,  Mai  31,  Prag.  Bestallungsdekret  Rambalds  von  Collalto 
als  Generalleutnant  und  Feldmarschall  der  kaiserlichen 
Trappen  unter  K.  Ferdinand  U.  —  Orig.,  Pap.,  deutsch. 


300 


Bretholz. 


I,  7,  30.  1628,  Aiig.  î  1,  Wien.  OH^nalpatent  K.  Ferdinanda  II.  an  &lle 
Reichsfilrsten,  St&nde  und  Obrigkeiton^  dera  Grafen  Kam- 
bald  von  Collalto  bei  der  Keduktion,  Abdankiing  und  Ke- 
formiemng  der  Kriegsvolker  behiltiich  zu  sein  und  den 
Trappen  freien  Diirchmarsch  und  Einquartidrang  zu  ver- 
willigen.  —  Orig,,  Pap,,  dtiuUcb. 
1,7,82.  1G29,  April  2>  Wieu.  Schreiben  K.  Fei^dinands  II.  an  den 
Her^og  You  Friedland  mit  dem  Befelil^  in  Ânerkennang  dea 
ruhmvollen  Verîmltens  Rarabalds  von  Collaito  ihm  die  gleîche 
Gage  wie  dem  FeldmarÉicljall  Grafeji  von  Stlilick  zu  ver- 
willigen.  —  Orig.,  Pap.,  deutsch* 
1,7,38-   1630,  Ang.  4,  Regenaburg.    Schreiben  K.  Ferdinanda  IL  an 

Rambald  von  Oollaito.  —  Kop.,  deutsch. 
1,7^39,  1705,  Okt,  1,  Wien,  BeBtatigong  des  Minoritenguardiana  in 
Wien,  daÛ  Rambald  von  Collalto  am  18.  November  1630 
gestorben  und  in  der  Minoritenkirehe  begraben  worden  seL 
Nebst  einem  Epîtaphînm,  geschrieben  von  Joh.  Bapt*  von 
Werderoberg,  und  einer  Oda  italica  in  laudem  comitis  Ram* 
baldi  compoaita  a  dom,  Johanne  Maria  Vanzi,  —  3  StUck. 
V,  17,  1  (7*  16.)  1629—1630.  Briefe  deg  HanshofmeiBtera  Affabris  an 

Rambald  von  Collalto.  —  30,  34  8t0ck* 
ft     «    If  (80  w  »       Quittungen  Hber  Aualagen  fllr  das  Be- 

grRbnia  Rambalds  von  Collalto.  —  8t 
Sttick. 
n    M  (100  II  n       Verzeîchniâ  dea  Pferdeatandea  Rambalds 

von  Collalto,  —  1  Stûck. 
^    .  flL")  ,  .,       Briefe  des  AiTabria  nacb  Rarabalds  vi 

Collalto  Tod*  —  19  StUck. 
„    ^  (15.j  „  „       Recbnungen  Affabrîs  ftir  Rambald  vd 

Collalto*  —  30  Stttck. 
„    ,(210  .1  ;.       Abrechnungen    nach  dem  Tode  Eam- 

balds  von  Collalto.  —  86  StUck. 
„    „  (270  «  !•       Briefe  des  Pîrnîtzer  Hauptmunnes  an 

Rambald  von  Collalto.  —  3  Stûck. 
„    ^  (290  n  rr       Briefe  des  Seposi  an  Rambald  von  Col* 

lalto.  —  12  Stlick. 
^    „  (310       1^25 — 1630.  Recbnungeu  des  Seposi  an  Rambald  von 

Collalto.  —  33  8ttlck. 
IX,  8.  1623,  April  20,  Regensburg.  K.  Ferdinand  II.  erklUrt,  daû  er 
das  Gut  Pimitz  dera  Rarabald  von  Collalto  mn  1 1 0.000  fl. 
mUhr.  verkauft  und  die  Kanf^umme  eriialten  babe^  und  daJi 
er  fUr  sich  nnd  seine  Naehkommen  allen  AnaprUchen  darauf 
entaage.  —  Orig.,  dentaeb,  Perg.,  mit  gr.  anh.  Siegel. 
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IX,  9.  1625;  Okt.  3;  Nenstadt.  Schreiben  K.  Ferdinands  IL  an  Rambald 
von  GollaltO;  daû  er  der  Bitte  des  Adam  von  Waldstein  nm 
Restitnierung  der  Herrschaft  Pimitz  fttr  die  Ërben  nacl^ 
Zdenko  von  Waldstein  keine  Folge  geben  konne.  —  Orig., 
deutsch. 

IXy  10.  11.  Kopien  dreier  Testamente  Rambalds  von  Collalto  ddo.  1622; 
Februar  20,  Wien;  1627;  1630,  Februar  5.  —  Ital. 

IX,  12.  1631,  Mai  18,  Wien.  K.  Ferdinand  IL  bestfttigt  das  Testament 
des  Rambald  von  Collalto  ddo.  1630,  Februar  5,  Alessan- 
dria.  —  Orig.,  Perg.,  in  schwarzen  Samt  gebunden,  mit 
gr.  anh.  Siegel,  lat. 

C.  PoUtische  Eorrespondenz  ans  dem  DreiOlgJShrigen 

Krlege. 

V,  1, 1.  1622 — 1627.  Reskripte  K.  Ferdinands  IL  an  Rambald  von 

Collalto.  —  27  StUck. 
y,  1,  2.  1626.  1629.    Reskripte   K.  Ferdinands  IL  an  Rambald  von 

CoUalto.  —  16  Sttick. 
1629.  Reskripte  K.  Ferdinands  IL  an  Wallenstein.  —  2  StQck. 
1629,  Jnli  24,  Mttncben.    Kopie  Chnrbayr.  Schreibens  an  die 

Rdm.  k.  M^  die  Dorchzttg  in  der  underen  Pfalz  betrcffend. 

--  1  Stflck. 
V,  1,  3.  1619 — 1629.   Reskripte  Ërzherzog  Leopolds  an  Rambald  von 

Collalto,  Obrist  Rudolf  von  Ossa,  Hans  Adolf  von  Wolfstim 

und  Obristlentnant  Hans  Couriers.  —  19  StUck. 
V,  1,  4.  1618—1619.  Reskripte  K.  Matthias'  an  Rambald  von  Collalto. 

—  4  Stttck. 
1613.  Reskript  E.  Matthias'  an  Freiherm  Hans  Breuner.  — 

1  Stflck. 
1619 — 1620.   Reskripte  K.  Ferdinands  IL  an  Rambald  von 

Collalto.  —  12  Stttck. 
1620.  Reskript  K.  Ferdinands  IL  an  Gabriel  Rakoczy.  — 

1  Stttck. 
1620.  Reskripte  E.  Ferdinands  IL  an  die  nach  Hambarg  ab- 

geordneten  Eommiss&re.  —  2  Stttck. 
1620.  Reskript  K.  Ferdinands  IL  an  Franz  Phoebas  Grafen 

Thum.  —  1  Stttck. 
1615.  Reskript  des  Eriegsrates  an  Rambald  von  Collalto.  — 

1  Stttck. 
V,  1,  5.  1621 — 1629.   Reskripte  E.  Ferdinands  IL  an  Rambald  von 

Collalto,  besonders  aus  der  Zeit  der  Untemehmung  nach 

Italien  1629.  —  40  FoHobliltter. 
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V, 

7. 

V, 

8. 

V, 

9. 

V, 

10 

V, 

11 

V, 

12 

V, 

13 

V,  1^  6,   1630*  Originale  iind  Kopien  (auch  Cbersetztingeii)  kaîserlicber 
Uandâchreiben  an  Rambald  von  Collalto,  iUIîeut^clie  tmd 
Reichsangele^enheiten  betreffend.  —  33  Stttck. 
1621*   Re^kripte  K.  Ferdinands  II.  an  Rambald  von  Collalta] 

wegen  des  Kriegsztiges  nacli  Ungarn.  —  25  Sttlck, 
1630.  Reskripte  K.  Ferdinands  II.  an  Rambald  von  Collaïto, 
zumeÎBt    die    Unternehmangen    im    Reiche    beti*effend, 
19  StUck, 
1628.  Reskripte  K.  Ferdinands  IL  an  Rambald  von  Collalto, 

ReiclisaDgelegenlieiten  betreffeDd.  —  17  Stttck, 
.  1621.  Reskripte  K,  Ferdînanda  IL,  Schreiben  des  Hofkriej 
rates  und  des  Erzherzogs  Leopold  an  liambald  von  C-ollaRoj 
zumeist  wegen  der  nngarischen  Expédition,  —  29  Stiick, 
,  1621 — 1630.  Reskripte  und  Handscbreiben  Erzlierzog  Ij€0- 

polds  an  Rambald  von  Collalto.  —  32  St6ck. 
.   1626.  1630.  llandsclireiben  K.  Ferdinands  H.  an  Rambald 

von  Collalto.  —  5  StÛck. 
.   1629,  Nov.  28.  Original  schreiben  K.  Ferdinands  IL  an  ver- 
schiedene  italieniscbe  Fdrsten  imd  Herren,  Herzog  von  Sî 
voycD,  Gonzaga,  Bpigni^  Landi  u.  a.,  betreJTend  die  Pro- 
gressen  der  kaiserlichen  Armée  in  Italien  tinter  Rambald  von 
Colhilttx  —  6  Stiick. 
V,  1,  14.  1623.  1629.  1630.  Bnefe  der  Kaiserin  Eleonore  au  Rambald 
von  Collalto  mit  Empfeblimgen  italienischer  Adeliger^  be* 
Bonderfi  der  Stadt  NLintua.  Meist  1630. —  9  StQck. 
Y,  1,  15.   1629.  Reskripte  K.  Ferdinands  IL  an  Rambald  von  CoIlaltOy 

betreffend  die  Expédition  iiach  Italien.  —  22  Sttlck. 
V,  1,  16.  1613 — 1614.  Reskripte  des  Erzherzoga  Ferdinand  an  Ram- 
bald von  Collalto. 
1626.  1628.  1629.  Reskripte  der  Erdierzo{;îîi  Iflabclla 

Eugenîa  an  Rambald  von  CoHalto. 
162L  Reskripte  des  Er;cbei'zofr8  Karl  an  Kambald  vwi  Collai 
1629.  Reskripte  der  Erzherxoiirin  Isabella  an  K.  Ferdinand 
1625.  Reskripte  der  Erzlierzogin  Isabella  an  Don  Matliia 

d'Atistria. 
1613.  Reskripte  des  Grafen  Sigismond  Forgach  an  Erzherzog 
Ferdinand.  —  1 9  Stttck. 
V,  1,  17.  1630.  Reskripte  K.  Ferdinands  IL  an  Rambald  von  Collalto, 

betreffend  die  Expédition  nach  Italien.  —  19  StUck. 
V,  1,  18,   1629,  Mârz  22^  Waracbau.    Originalschrerbtm  K.  8iegm«ndj| 
von  Polen  an  Rambald  von  Colblto  aie  Kroditiv  ftlr  dci 
Brei*laui8chen  Rat  Steinacker^  der  an  den  kaiiterliehen  liai 
mid  den  Grafen  abgeordnet  worden.  —  l  i^ttlck. 


ciltafBTV 

^ndlLl 


Bas  SchloÛarchiv  der  Flirsten  von  Collalto.  303 

Y,  1, 19.  1680;  Joli  S,  Sept.  2.  Zwei  Handschreiben  K.  Ferdinands  IL 
an  Rambald  von  Collalto  mit  Ërteilung  der  Yollmacbt;  in 
Kri^^-  nnd  Friedensangelegenheiten  zn  verbandeln.  — 

2  Stflck. 

V,  1,  20.  1624,  Ang.  9.  Originalschreiben  (nebst  zwei  Kopien)  K.  Fer- 
dinands U.  an  den  Kardinal  Dietrichstein  wegen  der  mbm- 
wttrdigen  Taten  des  Grafen  Rambald  von  Collalto  und  dessen 
Erbebnng  in  den  alten  Herrenstand  Mftbrens. 
y,  1,  21.  1626 — 1629.  Ëigenb&ndige  Schreiben  K.  Ferdinands  IL  an 
Rambald  von  CoUalto.  —  14  Stttck. 
1629.  Schreiben  desHerzogs  vonGonzaga  an  K.  Ferdinand  IL 
—  1  Sttlck. 
Y;  2;  1.  1616  — 1630.  Bis  anf  wenige  fremde  Sttlcke  fast  darchwegs 
Originalschreiben  des  Kardinals  Dietrichstein^  znmeist  wohl 
an  Rambald  von  Collalto.  —  77  Stûck. 
V,  2,  2.  1628  —  1630.  Briefe  des  Groflmeisters  des  Deutschen  Ordens 

Johann  Caspari  an  Rambald  von  Collalto.  —  17  Stttck. 
Y;  2,  3.  1613 — 1617.  Briefe  des  Kardinals  Khlesl  an  Freiherm  Hans 
von  Molârdt  zn  Reînegg  und  Drosendorf;  Hofkriegsrats- 
pr&sident,  sp&ter  StadtguardiOberst  m  Wien.  —  72  Stttck. 
1614.  An  denselben  von  Comes  Georgins  Burzo.  —  2  Stttck. 
0.  D.    „  ,  „    Friedr.  Graf  Herberstein.  —  1  Stttck. 

1616.    „  „  „    Paulus  de  Nadasd.  —  1  Stttck. 

1613.    ,  ,  „    Maximilian  Huelacber.  —  1  Stttck. 

1613.    ,  „  „    Herzog  von  Savoyen.  —  1  Stttck. 

3  nnsignierte  Briefe. 

V,  2,  4.  1620—1630.  Briefe  an  Rambald  von  Collalto  von  den  Kardi- 
nlllen  Barberini,  Zollern;  Giulio  Mazarini,  Aldobrandini, 
Cauponi,  von  den  ErzbischQfen  von  Kôln,  Mainz,  Trier, 
Salzbnrg,  von  dem  Markgrafen  von  Brandenburg,  Pfalz- 
grafen  bei  Rhein,  dem  Kurfttrsten  von  Sachsen  imd  vielen 
anderen  geistlichen  Wttrdentrâgern  und  fUrstlichen  Personen, 
znmeist  1620 — 1630.  Damnter  auch  wieder 
1614  drei  Briefe  von  Kardmal  EMbbI  an  Freiherm  von  Mo- 
l&rdt.  —  96  Stttck. 

Y,  8, 1  (1).  1625—1630.  Briefe  (teils  chiflnert)  des  Herzogs  Ulrich 
zn  Gruman  nnd  Fttrsten  zu  Ëggenberg  an  Rambald  von  Col- 
lalto, teils  italienisch,  teils  dentsch.  —  19  Stttck. 

Y,  3, 1  (2).  1628 — 1630.  Briefe  der  Markgrafen  zu  Brandenburg  Jo- 
hann Oeorg;  Christian,  Sigismund,  Georg  Wilhelm,  der  Mark- 
grftfin  Elisabeth  Charlotte,  des  Herzogs  Bognslaw  von  Stet- 
tin,  der  Herzoge  Friedrich  Ulrich  von  Braunschweig,  Georg 
zu  Braunschweig  n.  a.  —  26  Stttck. 
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V,  3,  l  (3)*  1626 — 1630.    Briefe  des  Herzojçs   Ernst  vaû  Auh&lt 
Rambald  von  CoUalto.  —  4  Stack. 
1630.    Brîef  des  Herzoga  ËrDst  v 
Gallas.  —  1  Stiick. 

V,  3,  1  (4).  1627 — 1630.  Briefe  von  Alwig  Grafen  von  Sultz  an  Ram- 
bald von  CoUalto,  —  10  Stttck. 

V,  8,  2  (5).  Zirka  162o— 1630.  Briefe  der  Fliraten  Hohenloîie,  Solms, 
Wolkenstein,  Salm,  Hanaii,  Schwarzenberg,  Beck,  Salia,  Er- 
pacb,  Waldeck,  Stollberg,  Fîirsteiiberg,  Naôsau,  Coronmi 
u.  a.,  zumcist  au  Ilambald  von  CoUalto.  —  37  StUck. 

V;  3,  2  (6).  1628  und  1629,  Kopie  je  eines  Briefes  der  Infantin  Isa- 
bella  Kïara  Engenia  an  Graf  Montecucculi  und  an  Waillen- 
stein. 

V,  8,  2  (7),  1624—1629.  Briefe  verscbiedener  Personen,  zumeiat  an 
Rambald  voa  CoUalto.  —  1 4  StUck. 

V,  3,  2(8).  1627 — 1629.    Briefe  verscbiedener  Personen  an  Wallen- 
Btein^  nebst  Abâchi*îft  eineâ  Wallengteinschen  Eriefea. 
5  StUck. 

V,  3,  3  (9).  1616 — 1630.  Briefe  der  Grafen  von  Solms  nnd  von  NasHau; 
an  Rambald  von  Coîlalto,  an  Wallensteîn ;  Kardinala  GliiUo 
Mazanni;  des  Grafen  Monteciicculi;  Rudolf  Collore^o;  Kar- 
diïial  Pietro  Aldobrandini;  Graf  von  Manafeld  an  Wallen- 
steîn; Graf  3tadion;  Herzog  von  Gonzaga;  Graf  Btarbem- 
berg  n,  a.  —  43  StUck. 

V,  3^3(10).  1629,  1630.  Briefe  des  Herzogs  and  der  Herzogin  von 
Savoyen  an  Rambald  von  CoUalto*  —  1  6  StUck. 

V,  3,  3  (11).  1627 — 1629.  Briefe  des  Fili'sten  Jobanii  von  IlobenzoUern. 
—  7  Stttck. 

V,  3,  3(12).  1623—1629.  Briefe  des  Landgrafen  Lndwig  von  Hessen, 
des  Markgrafen  WUbelm  von  Baden^  des  Pfakgrafen  J' 
liannes  bei  Rbein  und  der  verw,  Landgriifin  Agnes  Magda- 
lena  von  Hessen  an  Rambald  von  CoUalto.  —  6  Stlick. 
V^  3,  3(13).  1627 — ^1629.  Briefscbaften  der  Grafen  von  Schwarzen 
bui^.  —  4  StUck. 

V,  3,  4  (14).  1627—1630.  Briefe  Wolfgang  Wilhelms  FQrsten  von  Neu- 

burgf  (Conte  Palatino)  an  Rambald  von  Collaito.  —  24  StUcl 
V,  3,  4  (15).  1620— 1630.  Briefe  italienischer  Filrsten  und  Stiîdte,  M 
deua,  d*Eate,  Genua,  Lncca,  Pannai  Gnastalla»  Core^i 
Miraudola,  ferner  von  Ftirst  Adolf  von  Uolâtein  nnd  v< 
llerzog  Ludwig  Friedrich  von  Wttrttcmberg  an  Rambald' 
von  CoUalto. 
V,  3,  4  (16).  1613—1630.  Briefe  an  Rambald  von  CoUalto  von:  Q] 
vonKevers^  Uai-aiicouri,  Obailes  de  Lorraine^  Abt  zu  Uob 
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Airt^  Herzog  Wilhelm  von  Sachseii;  Herzog  von  BraccianO; 
Herzoge  von  Mantna^  Oonzaga  n.  a.  —  40  Stttck. 

V,  8,  4  (17).  1625—1630.  Briefe  des  Principe  de  Savelli  an  Rambald 
von  Collalto.  —  24  Stttck. 

V,3,4(18).  1619—1630.  Briefe  des  Groflherzogs  und  der  Groflherzogin 
von  Toskana  an  Rambald  von  Collalto.  —  19  Stttck. 

V,  3,  4  (19).  1623—1630.  Briefe  schlesischer  Fttrsten,  Heinrich  Wen- 
zel  zn  Mttnsterberg;  Georg  Rudolf  zu  LiegnitZ;  Karl  und 
Maximilian  von  Liechtenstein^  Herzoge  zu  TroppaU;  zumeist 
an  Rambald  von  Collalto.  —  25  Stttck. 

V,  3,  4(20).  1623 — 1630.  Briefe  sachsiscber  Herzoge,  Julius  Hein- 
rich, Franz  Albrecht,  Johann  Phiiipp,  Wilhelm,  Johann  Ka- 
simir,  Rudolf  Maximilian,  Johann  Ëmst,  Friedrich,  zumeist 
an  Rambald  von  Collalto.  —  27  Stttck. 

V,  3, 5(21).  1623—1630.  Briefe  des  Kurfttrsten  Maximilian  von 
Bayem,  zumeist  an  Rambald  von  Collalto.  —  18  Stttck. 

V,  3,  5  (22).  1619—1630.  Briefe  (auch  chiffrierte)  von  Johann  Graf 
von  Tilly,  Matthias  Gallas,  Questenberg,  Trauttmansdorff, 
Aldringen  u.  a.  an  Rambald  von  Collalto.  —  10  Stttck. 

V,  3,  5  (23).  1625 — 1629.  Briefe  des  Grafen  Johann  von  Tilly  an  Ram- 
bald von  Collalto.  —  4  Stttck. 

1624 — 1628.  Briefe  des  Grafen  Heinrich  Schlick  an  Ram- 
bald von  Collalto.  —  15  Stttck. 

1627 — 1628.  Briefe  des  fiurggrafen  von  Dohna  an  Ram- 
bald von  Collalto,  an  Wallenstein,  Merode,  den  ELaiser  u.  a. 
—  18  Stttck. 

V,  3,  5(24).  1624—1625.  Briefe  Sigismund  Karls  von  RadziwiU.  — 
4  Stttck. 

V,  3,  5  (25—27).  1625—1628.  Briefe  zumeist  des  Grafen  Montecucculi 
an  Rambald  von  Collalto.  —  76  Stttck. 

V,  4,  1  (1).  1614—1620.  Briefe  des  Gênerais  Buquoi  an  Rambald  von 
Collalto  und  dessen  F&hnriche.  —  Deutsch,  franz.,  span. 
und  ital.  28  Stttck. 

V,  4, 1  (2).  1617—1630.  Briefe  des  Gênerais  Gallas  an  Rambald  von 
CoUaltO;  zumeist  ans  Mantua.  —  16  Stttck. 

V,  4, 1  (8 — 7).  Briefe  Wallensteins.  —  S.  Chlumecky,  Regesten.  Zirka 
320  Stttck. 

y,  4,  1  (8).  1629.  Briefe  von  verschiedenen  Stftdten,  Rothenburg  und 
Windsheim,  NOrdlingen,  Lindau,  Frankfurt,  Kempten,  Heil- 
bronn,  Nordhausen  an  Rambald  von  Collalto.  —  16  Stttck. 

V,  4,  2  (9).  1628—1629.  Briefe  des  Grafen  TiUy.  —  18  Stttck. 
1629.  Brief  des  Grafen  Amim.  —  1  Stttck. 
162Ô.  Brief  des  Grafen  Pîccolomini.  —  1  Stttck  u.  a. 
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V,  4,  2  (10).   1629,  Schreiben  Wallensteins  nnd  des  Orafcn  Solms^  h 
treffend  des  letzieren  Prâteneion  auf  55.000  Û,  alten  Kri 
rest,  —  4  StUck. 

V,  4,  2  (11).  1630.  Sclii'eiben  des  Grafen  von  Anhalt.  —  10  StQck 
1626 — lG2d.   Sdireiben  des  Grafen  von  Mansfeld. 
3  StUck. 

V,  4,  2  (12).   1626  —  1628.  Briefe  des  Don  Verdugo.  —  6  StUck. 

V,  4,  2  (14).  1629,  Ofen.  Schreiben  des  Paacha  Mustapha  an  Kambald 
von  Collalto  nebst  lieilag:en,  —  In  ttirkîseher  Sprache.| 
16Stack. 

V,  6, 1  (1—3,  5 — 7).   1618—1630*   Briefe  Gérard»  von  Qnestenb^ 

an  Rambald  von  Collaïto  tind  sonstige  Korreâponden«eii 
Questenbergs.  —  35,  30,  15,  31,  29*  12  Sttick. 

V;  5,  1  (4).  1624 — ^1627.  Briefe  des  Carlo  Spinola,  zumeiât  an  Ram- 
bald von  Collalto.  —  22  StQck. 

V,  5;  1  (8).  1613,  1629.  Hofkriegsratsrelationen  an  Rambald  von  Col- 
lalto, —  3  Staek, 

V,  5,  2(9).  1623 — 1628.  Briefe  Werdenbergs  an  Rambald  von  Col 
lalto.  —  34  Stilck. 

V,  5,  2  (10).  1625,  Briefe  des  Jakob  Kurz,  Paul  Damlani.  —  16  Sttlck. 

V,  5,  2  (11).  1625—1629.  Briefe  des  Marquis  di  Grane.  —  19  Stlîck. 

V,  5,  2(12).  1621—1629.  Brieî^  des  Marquis  di  Grane,  di  Verdugo, 
Gramont^  Rabatta^  Stralendorf,  Damiani,  Stadion,  MuBehînger 
u.  a.  —  33  Stttck. 

Vf  bf  2  (13).  1614.  Ladiâlaus  de  Uethea  an  Rambald  von  GoUalto.  — 
3  StUck. 

Vj  b,  2  (14).  1624—1629.  Zumeiât  chifTrierte  Berichte  de  Lustriera  aufl 
Konstantinopel.  —  26  StUck. 

Ti  ôj  2  (15).  1G30.  Zumeist  chiffrierte  Briefe  deâ  Abbata  Seaglîa  ans 
Madrid,  Turin  u.  a.  —  IT  Stûck, 

V,  6,  2  (16).  1613 — 1630.  Briefe,  auch cliiffrierte,  deôMulart^  Limtrîer», 
Spluola,  deâ  apostolischen  Nuntiu^  u.  a*  an  Rambald  von 
CoUalto.  —  24  8tUck, 

V,  5,  3  (17).  1624—1625.   Briefe  des  Conte  d'Osaona.  —  14  Btûck. 

V,  5,  3  (18),   1622—1630.  Briefe  des  Marquis  d'A>iour.  —  5  StUck. 

V,  5,  3  (19)-  1625—1627.  Briefe  des  Palatins  Esterhazy  an  Rambald 
von  Collalto.  —  23  Stttck. 

V,  6,  3  (20).  1622—1629.  Briefe  des  Ferdinand  von  KatKenstein,  Mar- 
cheee  Savorgnano,  Conte  Rabat  ta,  Antonio  L  Gnifeii 

Schwarzenberg;  Marcbese  di  S.  Cru£,   F:;  .;i  Adam 

von  Waldstein.  —  12  Stttck* 

V|  6|  3  (21).   1625.  Briefe  dea  Grafen  llaiTach.  —  10  ^tllck. 
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y,  5,  d  (22).  1618 — 1630.  Briefe  des  Orafen  Khevenhiller;  znmeist  aus 

Madrid.  —  27  Stttck. 
V,  5,  3(23).  1614 — 1629.   Schreiben  des  HofkriegsrateS;  der  fr^nki- 

schen  Ritterschaft;  von  Bischôfen  und  St&dten  an  Rambald 

von  Collalto.  —  19  Stttck. 
Y,  6, 1  (1).  1625 — 1628.  Briefe  des  Miniati  an  Rambald  von  Collalto. 

—  60  Stttck. 

V,  6,  1  (2).  1624—1630.  Briefe  des  Rudolf  Colloredo.  —  15  Stttck. 

V,  6, 1(3).  1612—1630.    Briefe  des  Rudolf  Colloredo,    Frangipanî, 

Strozzi,  StrassoidO;  Virmond,  Grafen  von  Helfenstein  n.  a. 

—  81  Stttck. 

V,  6, 1  (4).  1620—1630.    Briefe  des  d'Asquier,  Rudolf  von  Tieffen- 

bach,  Coronini.  —  57  Stttck. 
V,  6, 1  (5).  1626—1630.  Briefe  des  Gonzaga.  —  10  Stttck. 
V,  6, 1  (6).  1617—1629.  Briefe  des  Maradas.  —  36  Stttck. 
V,  6,  1  (7).  1620—1630.  Briefe  des  Filippo  délia  Torre,  Ottavio  Pic- 

colomini  u.  a.  —  29  Stttck. 
V,  6, 1  (8).  1625—1629.  Briefe  des  Torquato  Grafen  von  Fiume.  — 

60  Stttck. 
V,  6, 1  (9).  1613—1627.  Briefe  des  Castiglione,  Pepoli,  Castello,  Har- 

rach  n.  a.  —  18  Stttck. 
V,  7, 1  (1).  1604 — 1646.   Korrespondenzen  an  Bianca  Polixena  von 

Collalto.  —  70  Stttck. 

1623.  Darunter:  Kopîe  eines  Scbreibens  der  Herzogin  Chrî- 

stina  von  Sacbsen  wegen  der  Gefahr  ibres  Bruders  Grafen 

von  Tbum  zur  Zeit  der  Rebellîonsunruhen  1623. 

1617;  1621.    Briefe   des  Grafen  Heinricb  Matthias  von 

Thum. 

1617.   Schreiben  des  Kardinals  Khlesl  an  Rambald  von 

Collalto  wegen  seiner  Gemahlin  Bianca  Polixena. 

S.  D.  Schreiben  des  Grafen  Heinricb  Matthias  von  Thum 

an  den  Grafen  Hardegg  wegen  der  Heirat  der  Bianca  Poli- 
xena mit  Orafen  Rambald  von  Collalto. 
V,  7, 1  (2,  3).  1610,  1613—1617.  Briefe  des  Grafen  Vinciguerra  von 

Collalto  an  Rambald  von  Collalto.  —  22,  19  Stttck. 
V,  7,  1  (4).  1623-1627.  Briefe  des  Grafen  Rambald  von  Collalto  an 

seine  Mutter  Gr&fin  Isabella  Malvazzi.  —  20  Stttck. 
y,  1, 1  (5,  6).  1622 — 1629.  Briefe  der  Isabella  Malvazzi,  Mutter  des 

Grafen  Rambald  von  Collalto.  —  44,  14  Stttck. 
V,  7, 1  (7).  1618—1620.   Briefe  des  Grafen  Anton  von  Collalto.  — 

20  Stttck. 
y,  7, 1  (8).  1618—1628.  Briefe  des  Grafen  Ottavio,  Alessandro  u.  a. 

Collalto.  —  23  Stttck. 
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V;  7;  1  (9).  1628.  Briefe  der  Isabella  Malvazzi  an  Rambald  von  Gol- 

lalto.  —  6  Sttick. 
V,  7,  1  (10).  1625—1627.  Briefe  des  Rudolf  CoUalto  u.  a.  —  17  Stflck. 
V,  7, 1  (11).  1630.    Briefe  des  Questenberg  an  Bianca  Polixena.  — 

6  Stttck. 
V,  7, 1  (12).  1614—1627.  Briefe  des  Massilio  Torelli.  —  13  Stttck. 
V,  7, 1  (13).  1609—1627.  Briefe  des  Anton,  Claudio,  Vînciguerra  von 
Collalto,  Giacomo  Malvazzi,  Eitel  Friedrich  von  Zollern, 
Graf  Hardegg,  Veit  Heinrich  von  Tburn.  —  12  Stttck. 
V,  7, 1  (14).   1616—1630.   Briefe  Veit  Heinrichs  von  Tburn  wegen 
der  Heirat  der  Bianca  Polixena,  darunter  zwei  Briefe  des 
Kardinals  Eblesl.  —  15  Stttck. 
V,  7,  1  (15).  1625—1627.   Briefe  des  Francesco  Collalto  an  Venedig. 

—  23  Stttck. 
V,  7,  1(16).  1617  —  1629.  Briefe  der  Bianca  Polixena  an  Graf  RabatU 

und  Werdenberg.  —  14  Stttck. 
V,  7,  1  (17).  1630—1675.  Briefe  der  Bianca  Polixena. 
V,  7, 1  (18).   1645,  1647.    Briefe  an  Bianca  Polixena  zur  Zeit  der 

schwedischen  Invasion.  —  16  Stttck. 
V,  8, 1  (1,  2).  1617—1630.  Briefe  verschiedener  Stâdte,  unterscbied- 
licbe  Kriegssachen  betreffend,  an  Rambald  von  CoUalto.  — 
43,  75  Stttck. 
V,  9, 1  (1).  1614 — 1615.  Briefe  des  Marquis  Bedmar  an  Rambald  von 

Collalto.  —  39  Stttck. 
V,  9,  1  (2).  1628—1630.  Briefe  des  Liebholt,  Vôlcker,  Kunig,  Metzger 

u.  a.  an  Rambald  von  Collalto.  —  19  Stttck. 
V,  9,  1  (3).  1629—1630.   Briefe  des  Wolfstim  an  Rambald  von  Col- 
lalto. —  50  Stttck. 
V,  9,  1  (4).  1630.  Briefe  des  Wolfstim  an  Rambald  von  Collalto.  — 

42  Stttck. 
V,  9, 1  (5).  1617 — 1628.  Briefe  des  Grafen  Breuner  an  Rambald  von 

Collalto.  —  45  Stttck. 
V,  9, 1  (6).  1621 — 1626.  Briefe  des  Grafen  des  Tours  an  Rambald  von 

CoUalto.  —  13  Stttck. 
V,  9, 1  (7).  1625—1630.  Briefe  des  Octavio  Piccolomini  an  Rambald 

von  CoUalto.  —  30  Stttck. 
V,  9, 1  (8).  1626.  Briefe  des  Aldringher  an  Rambald  von  CoUalto.  — 

40  Stttck. 
V,  9, 1  (9).  1627.  Briefe  des  Aldringher  an  Rambald  von  Collalto.  — 

29  Stttck. 
V,  9,  1  (10).  1628—1630.  Briefe  des  Aldringher  an  Rambald  von  Col- 
lalto. —  43  Stttck. 
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V,  9,  1  (11).  1625 — 1680.  Briefe  des  Qrafen  Merode  an  Rambald  von 
Collalto.  —  8ô  Stttck. 

Y,  9,  1  (12).  1627—1629.  Briefe  des  Baron  Ossa  an  Rambald  von 
CoUalto.  —  77  Stttck. 

V,  9^  1  (13).  1628—1630.  Briefe  des  Baron  Ossa  an  Rambald  von  Col- 
lalto. —  38  Stttck. 

V,  9,  1  (14).  1626.  Briefe  des  Aldringher  an  Rambald  von  Collalto.  — 
33  Stttck. 

V,  10, 1  (1).  1626 — 1627.  Briefe  des  Herzogs  von  Holstein,  vom 
Obersten  Pechmann  u.  a.  an  Wallenstein.  —  8  Stttck. 

V,  10, 1  (2 — 5).  1617  — 1628.  Briefe  des  Obersten  de  Couriers  an 
Rambald  von  Collalto.  —  26,  32,  47,  18  Stttck. 

V,  10, 1  (6).  1613 — 1630.  Briefe  der  Hauptleute  Neuhaus,  Pechmann, 
Hebron,  Ducker  u.  a.  an  Rambald  von  Collalto.  —  56  Stttck. 

V,  10, 1  (7).  1621—1628.  Briefe  des  Qrafen  Magnis  an  Rambald  von 
Collalto.  —  55  Stttck. 

V,  10,  1  (8).  1623 — 1630.  Briefe  des  Obersten  Pietro  Kunig  an  Ram- 
bald von  Collalto.  —  44  Stttck. 

V,  10, 1  (9).  1609—1628.  Briefe  des  Grafen  Meckau,  Ottavio  Cavriani 
n.  a.  an  Rambald  von  Collalto.  —  86  Stttck. 

V,  10, 1  (10).  1616.  Brief  des  Pascha  von  Buda  an  Rambald  von  Col- 
lalto mît  italieniscber  Ubersetzung.  —  2  Stttck. 

V,  10, 1  (11).  1630.  Briefe  des  Scherffenberg  an  Rambald  von  Collalto. 
—  21  Stttck. 

V,  10,  1  (12—18).  1613—1629.  Briefe  der  Obersten:  Albertinî  (16 
Stttck),  Cerboni  (21  Stttck),  Loebel  u.  a.  (25  Stttck),  Chiesa 
(51  Stttck),  Vratislav  (7  Stttck),  Chiesa  (64  Stttck),  Melzi 
(69  Stttck)  an  Rambald  von  Collalto. 

V,  11,  1  (1).  1629—1630.  Briefe  der  Regimentshauptlente  an  Rambald 
von  Collalto.  —  19  Stttck.  . 

V,  11, 1  (2 — 7).  1611  — 1629.  Briefe  verschiedener  Hauptleute  an 
Rambald  von  Collalto.  —  73,  70,  85,  44,  44,  51  Stttck. 

y,  11, 1  (8).  1629.  Briefe  des  Rud.  Schmidt  aus  Konstantinopel.  — 
7  Stttck. 

V,  11, 1  (9).  1612 — 1630.  Verschiedene  Briefe  an  Rambald  von  Col- 
lalto. —  25  Stttck. 

V,  12, 1(1).  1617—1627.  Verschiedene  Kriegsstttcke.  —  43  Stttck. 

V,  12, 1  (2).  1627—1628.  Berichte  an  den  Kaiser.  —  19  Stttck. 

y,  12,  1  (3).  1616—1626.  Briefe  des  Thomas  Mingoni  an  Rambald  von 
CoUalto.  —  107  Stttck. 

y,  12,  1(4— 8).  1612—1629.  Briefe  des  Chiesa,  Torre,  Degenfeld, 
yargnano,  Rossi,  Monad  an  Rambald  von  Collalto.  —  31, 
28,  49,  63,  66  Stttck. 
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V,  12, 1(9).  15S9— 1616.  Hofkrie^Rtsreskripte, 

V,  12, 1(10 — 18),   1625 — 1H28.    Briofe  des  Rossî  an  Rarabald  von 

Collalto.  —  50,  26,  41,  25  Sttlck. 
V,  12, 1  (li).   1620 — 1624,   Briefe  des  F.  Maderuo  aji  Rambald  von 

CoUalto.  —  20  Stock. 
V,  13, 1  (1).  1B25.  Schreiben  des  Rambald  vod  CoUalto  an  K.  Ferdi* 

nand  IL  —  14  Stllck, 
V,  13,  1  (2).   nîiy— 1630.    Verschiedene  Korrespondenzen  dea  Ram* 

bald  von  CoUalto,    die  letzte  Ntimmer  ein  SchlUâsel  £um 

ehiffrierten  Alphabet.  —  121  StUek. 
V,  13,  1  (3),  1625—1630,  Briefe  Rambald»  von  Oollalto  an  Tîlly  und 

Waik*n8t€Îtt.  —  28  StUck. 
V,  13,  1  (4).  1625  —  1628.  Briefe  des  Werdenberg,  Questenberg,  Kard, 

Dietriclistem*  —  66  Sttick. 
V,  13,  1  (5)*    1618.   Mueterregîater    der   Collaltoschen    Truppen.      - 

1  Heft. 
V,  13, 1(6).    1623.   Konsepte    Collaltoscher   Briefe    an  Fûrsten.   — 

1  Heft. 
V,  13,  l  (7,  8).   1628—1630.  VerBchîedene  Korrespondenxen  des  Ram- 
bald von  CoUalto,  —  93,  67  Stttck. 
V,  14,  1  (1,  2).  1624  -  1630.  Korrespondenzen,  itallenische  Angetegen- 

heiten  betreffend.  —  52,  22  Sttlck. 
V,  14, 1  (8).  1629.  Schreiben  K.  Ferdinands  II.  an  die  ital.  Ftiraten.  — 

14  StUck. 
V,  14, 1  (4).   I62y — 1630.   ItalieniBche  Privatscbreiben  verschiedener 

Personen.  —  17  Stttck* 
V,  14, 1  (5).  Kopien  ver&cbiedener  Berichte  und  Briefe.  —  19  Stttck. 
Y,  14,  1  (6),   1623—1625.   Briefe  des  Marqnië  Valdifuentes,  Bruneau, 

Mirabel,  d  Ossa  u.  a.  —  28  StUck. 
Y,  14,  1  (7),  1627 — 1630.    Koirespondena,  mantuanische  Angel^en- 

heiten  betreffend.  —  21  Stiick. 
V,  14,  l  (8).  1630.  Akten  tlber  tUrkische  und  mautuanUche  An^eteçen- 

heiten  ;  kaîserilche  Résolution  weg:en  des  Kriegsdienstes  dea 

Dentschen  Ordens.    -  93  Stûck. 
y,  14,  1  (9).  lui 3—1630.    Politisclie  Unterhandlun^en,  Gesandtenlie- 

richte.  —  93  Stûck. 
V,  14,  1  (10).  1594  (?).  Memoriale  tlber  die  Lage  Italiens  iind  Ëuropaa. 

—  ItalîeniBch,  unvoUstândîg. 
Y,  I4|  1  (11).  Schlllësel  zu  einem  ehiffrierten  Alphabet. 
Y,  14,  1  (12).  8.  D,  Kficcoi-di  militari, 
T|  14,  1  (13,)  8.  l>.  Discorso  p  "  menti  easere  lodato  o  hiaei' 

mato  il  consiglio  de  li  dî  ristîtaire  Yereelli  al  Duea 

dl  Savoia  etc. 
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V,  15, 1(1).  1618—1628.  Salvaguardia  mr  Ntirnberg.  Heeresinstruk- 
tion.  Salvaguardia  fttr  den  Herzog  von  Weimar.  Werbungs- 
reskripte.  —  18  Stttck. 
V,  15, 1(2).  1625—1626.  Ordonnanzen  und  Befehlsschreiben.  —  149 

Sttick. 
V,  15, 1  (3).  8.  D.  Werbungspatente  des  Albrecht  von  Wallenstein  ftir 

10  Reiterkompagnien.  —  20  Stttck. 
V,  15, 1  (4).  S.  D.  Werbungspatente  des  Albrecht  von  Wallenstein  fUr 

3000  ital.  Fufisoldaten.  —  1 7  Stttck. 
V,  15, 1  (5).  S.  D.  Werbungspatente  des  Albrecht  von  Wallenstein  fttr 

3000  Schweizersoldaten.  —  9  Stttck. 
V,  15, 1  (6).  S.  D.  Werbungspatente  des  Albrecht  von  Wallenstein  ftir 

3000  deutsche  Fufisoldaten.  —  1 4  Stttck. 
V,  15,  1  (7).  8.  D.  Werbungspatente  des  Albrecht  von  Wallenstein  fttr 

3000  deutsche  Fuflsoldaten.  —  14  Stttck. 
V,  15,  1  (8).  S.  D.  Werbungspatente  des  Albrecht  von  Wallenstein  fUr 

3000  ital.  Fufisoldaten.  —  17  Stttck. 
V,  15,  1  (9).  1628.  Werbungspatente  des  Albrecht  von  Wallenstein  fttr 

ein  frisches  Heer.  —  35  Stttck. 
V,  15, 1  (10).  1628.  Werbungspatente  K.  Ferdinands  II.  fttr  300  Fufl- 
soldaten. —  16  Stttck. 
V,  16, 1  (1).  1618  ff.  Verzeichnis  der  Offiziere  des  Collaltoschen  Régi- 
ments. —  1  Heft. 
V,  16, 1(2).  1621—1623.  Rechnungen  Collaltoscher  Truppen.  Kapi- 

tulationen.  —  147  Stttck. 
V,  16,  1  (3).  1628—1629.  Rechnungen.  Akkorde.  Vergleiche.  —  34 

Stttck. 
V,  16, 1  (4).  1620.  Proviantzettel  des  Collaltoschen  Régiments.  —  22 

Stttck. 
V,  16,  1(5).  1625—1628.    Obristwachtmeister  Johann  Baptista  von 

Galimbertsche  Akten.  —  18  Stttck. 
V,  16,  1  (6).  1621  — 1622.  Fleischlieferungsscheine  fUr  das  Collalto- 

Bche  Régiment.  —  38  Stttck. 
V,  16,  1  (7).  1627—1629.  Reîsepartikularien.  —  3  Stttck. 
V,  16, 1  (8).  1629.  Mannschaftsverzeichnis  des  Collaltoschen  Régiments. 

—  1 1  Stttck. 
V,  16, 1(9).  1628—1628.   Verteidigungsschriften  der  Rébellion  Be- 

Bchuldigter.  —  6  Stttck. 
y,  16, 1  (10).  1631.  Quittnngen  und  Rechnungen  des  Collaltoschen  Ré- 
giments. —  12  Stttck. 
y,  16, 1(11).  1628.   yergieichsakten  zwischen  Biberach  und  Obrist 
Hermann.  —  4  Stttck. 
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V;  16;  1  (12).  1624,  1629.  Rechnongen  des  CoUaltosohen  Régiments. 

—  14  Sttlck. 

V,  16,  1  (18).  1619,  1620, 1627.  Vermerke  ttberdie  kaiserlichenTrup- 

pen.  —  16  Sttlck. 
V,  16,  1  (14).  1625.  Akten,  betreflfend  die Truppenwerbung. —  7  Sttlck. 
V,  16, 1  (15).  1628.  Schreiben  des  Grafen  Wiedt  wegen  der  ihm  anf- 

gebttrdeten  Rébellion.  —  11  Sttlck. 
V,  16, 1  (16).  1630.  Proviantzettel.  —  11  Sttlck. 
V,  16, 1(17).  1623—1630.    Regimentsgelder  betreffende  Akteo.  — 

8  Sttick. 
V,  16, 1  (19).  1616 — 1628.  Briefe  in  Kriegsangelegenheiten  an  Ram- 

bald  von  CoUalto.  —  9  Sttick. 
y,  16, 1  (18,  20—24).   Zirka  1620—1630.    Miscellanea,  meist  Régi- 

mentsrechnungen. 
V,  18,  1  (1).  1613 — 1629.  Briefe  des  Morosini,  Aldringer  u.  a.  —  18 

Stllck. 
V,  18, 1  (2).    1629.   W&hrend  der  Belagerong  Mantnas  aufgefangene 

Briefe.  —  41  Sttick. 
V,  18, 1  (3).   1625—1629.   Korrespondenz  Wallensteinscher  Offiziere. 

Preflburger  Artikel  1609.  —  34  Sttick. 
V,  18,  1  (4).  1629.    Relation  tiber  die  Einnahme  von  Vercelli.  —  12 

Sttick. 
y,  18,  1  (5).  1629.    Akten,  betreffend  den  Friedensschlofi  1629.   — 

8  Sttick. 
y,  18. 1  (6).  Zirka  1623.  Akten  und  Drucke,  betreffend  die  mantoani- 

sche  Angelegenheit.  —  4  Sttick. 
y,  18,  1  (7).  1626.  Bericht  der  kaiserlichen  Kommiss&re  in  der  Bauern- 

angelegenheit.  —  10  Sttick. 
y,  18, 1  (8).  1 629.  Beschwerdeschriffcen  wegen  zugrofierKriegsabgaben. 

—  6  Sttick. 

y,  18, 1  (9).  1629.  Bericht  der  kaiserlichen  Kommissâre  ans  Villingen. 

—  4  Sttick. 

y,  18,  1  (10).   1602—1626.  Memorabilien.  —  120  Sttick. 

y,  18,  1  (U)-  1627—1628.  Akten,  betreffs  Truppendislokationen.  — 
10  Sttick. 

y,  18,  1  (12).  1629.  Berichte  tiber  die  franz5siscbe  Invasion  nach  Ita- 
lien. —  17  Sttick. 

y,  18, 1  (13).  1615—1616.  Verschiedene  Kriegsberichte.  —  46  Sttick. 

y,  18, 1  (14).  Zeichnungen  verschiedener  Festongen  samt  Akten.  — 
26  Sttick. 

I,  7,  20.  1625,  April  15,  Aranjuez.  Eigenhftndiges  Schreiben  E.  Phi- 
llpps  ly.  von  Spanien  an  K.  Ferdinand  II.  tiber  den  italieni- 
schen  Krieg  nm  das  Hersogtom  Mantoa  nnd  den  vom  kaiser- 
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lichen  Oesandten  Grafen  Ehevenhliller  dartiber  erstatteten 
Bericht.  —  Orig.,  Pap.,  span. 
1, 7, 34—37.  1 629 — 1 630.  Die  mantuanîsche  Frage  betreflfende  kaiser- 
liche  and  andere  Schreiben. 


D.  Claudlus  Yon  Collalto.   f  1661. 

1, 11, 4.  1659,  Juni  1,  Wien.  Instruktion  flir  Claudius  von  Collalto  als 

Gesandten  in  Mantua,  Montferrat  und  Savoyen.  —  Orig., 

lat.,  beigedr.  Siegel. 
1, 11,  9.  1660.  Kopien  kaiserlicher  Kreditive  fQr  Claudius  von  Collalto 

als  Gesandten  in  Sachsen  und  Biandenburg.  —  4  Stiick. 
1,11,13.   1657,  Juni  9.    Kaiserliches  Ërnennungspatent  fUr  Claudius 

von  Collalto  zum  Obersten.   Nebst  zugehôrigen  Akten.  — 

10  Stack. 
1, 1 1,  14. 15.  1660—1661.  Kaiserlicbe  Handschreiben  nebst  Akten  fUr 

Claudius  von  Collalto  als  Gesandten  in  England,  Sachsen 

und  Brandenburg.  —  2,  bezw.  9  StUck. 

VI,  17, 1(5).  1648—1669.   Berichte  des  Claudius  von  Collalto  und 

Briefe  an  ihn  zur  Zeit  seiner  Gesandtschaft  in  Sachsen  und 

Brandenburg.  —  50  Stttck. 
VI,  17,  1  (6).  1646 — 1663.  Berichte  von  und  an  Claudius  von  Collalto. 
VI,  17,  1  (7).  1655 — 1659.    Briefe  des  Herzogs  von  Oldenburg,  von 

Amalfi,  des  FQrsten  Trivultio,  Zabarella  u.  a.  an  Claudius 

von  Collalto.  —  46  Stttck. 

E.  Anton  Franz  Ton  Collalto.   1630—1696. 

1, 13,  24.  1688,  Dez.  3,  Wien.  Ëigenh&ndiges  Schreiben  K.  Leopolds  I. 
an  Anton  Franz  von  Collalto  wegen  fttr  den  bevorstehenden 
Krieg  aufzunehmender  Gelder.  —  Deutsch. 

VI,  1, 1  (1).  1698  ff.  Kaiserlicbe  Reskripte  an  Franz  Anton  von  Col- 
lalto als  Oberstkftmmerer  von  M&hren.  —  34  Stttck. 

VI,  1,  1  (2).  Zirka  1650 — 1690.  Kaiserlicbe  Reskripte  an  Franz  Anton 
von  Collalto  als  Oberstlandrichter  von  Mfthren.  —  1 9  Stttck. 

VI,  1, 1  (3).  1681,  Aug.  9,  Wien.  Schreiben  der  Ërzherzogin  Maria  An- 
tonia  an  Anton  Franz  von  Collalto. 

VI,  2, 1  (1—7).  Zirka  1667—1679.  Briefe  des  Olmtttzer  Bischofs  Karl 
von  Liechtenstein  an  Anton  Franz  von  Collalto.  —  8  Pakete 
mit  mehreren  hundert  Stttck. 

VI,  2, 1  (8).  1662—1694.  Briefe  der  Kardinftle  Chigli,  Caraffa,  Otto- 
boni  an  Anton  Franz  von  Collalto.  —  57  Stttck. 
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VI;  2, 1  (9).  1664—1692.  Brîefe  des  Kardinals  Harraeli,  des  Olmatzer 

Bischofs  Karl  von  Liechtenstein;  des  Andrimont  n.  a.  an  An- 
ton Franz  von  Collalto.  —  23  Sttick. 
VI;  3;  1  (1).  1662—1680.  Briefe  des  Hartmann  von  Liechtenstein  nnd 

des  Fllrsten  Trivnltio  an  Anton  Franz  von  Collalto  —  19 

StUck. 
VI;  3;  1  (2).  1662 — 1686.  Briefe  des  Herzogs  Jalins  von  Sachsen,  des 

GroOherzogs  von  Oldenbnrg;  der  Hobenzolleni;  Dietrich- 

stein;  Liechtenstein;  Portia;  Schaffgotsch  n.  a.  an  Anton 

Franz  von  Collalto.  —  56  Stttck. 
VI;  4;  1  (1).  1672—1676.  Schreiben  des  Val.  Fabricins  an  Anton  Franz 

von  Collalto.  —  32  Sttick. 
VI;  4;  1  (2).  1676  ff.  Schreiben  des  Grafen  NostitZ;  Kolowrat  a.a.  an 

Anton  Franz  von  Collalto.  —  61  Stttck. 
VI;  4;  1  (3).  1 6  70  ff.  Privatkorrespondenz  des  Anton  Franz  von  Collalto. 

—  48  Stttck. 
VI;  4, 1  (4).  1670—1681.   Briefe  an  Franz  Anton  von  Collalto  der 

Grafen  Slawata;  ÈikowetZ;  MartinitZ;  Kolowrat;  NostitZ;  Har- 

rach.  —  83  StUck. 
VI,  4, 1(6).  1662—1681.    Briefe  an  Franz  Anton  von  Collalto  des 

Grafen  Waldorf;  Pazman;  ProckaU;  HoyoS;  Waldstein.  — 

38  Stttck. 
VI;  4, 1(6).  1664—1680.   Briefe  an  Franz  Anton  von  Collalto  des 

Marinelli,  Thum,  Montecucculi.  —  80  Stttck. 
VI,  4, 1  (7).   1662-1693.  Briefe  an  Franz  Anton  von  Collalto  des  Zie- 

rotiU;  Zastrzizel,  Hardegg,  Schlick;  Palffy.  —  70  Stttck. 
VI,  4;  1  (8).  1669  —  1670.    Briefe  an  Franz  Anton  von  Collalto  des 

Grafen  Rottal.  —  6  Stttck. 
VI;  4, 1(9).  1669—1672.   Briefe  an  Franz  Anton  von  Collalto  des 

Grafen  Salm.  —  16  Stttck. 
VI,  4,  1  (10).  1665—1682.   Briefe  an  Franz  Anton  von  Collalto  des 

Grafen  Mansfeld,  Slawata,  Thom,  des  Barons  Cerboni,  Gin- 

liani,  Bucelleni  u.  a.  —  30  Stttck. 
VI,  4;  1  (11).  1672—1693.  Briefe  an  Franz  Anton  von  Collalto  des 

Grafen  Spindler;  Thun;  Kônigsegg,  Cavriani  u.  a.  —  26 

Sttick. 
VI;  4;  2  (12).  1662—1691.  Briefe  des  Grafen  Nachod,  Neukîrch;  Bu- 
celleni; Jakartowsky,  di  Castro  u.  a.  —  21  Sttick. 
VI;  4;  2  (13).  1662—1668.  Briefe  des  Tiepolo.  —  10  Stttck. 
VI,  4,  2  (14).  1680—1691.  Briefe  des  Barons  Bucelleni.  —  9  Stttck. 
VI,  4,  2  (15).  1662 — 1683.  Briefe  des  Grafen  Landenberg,  Bucelleni, 

Kaunitz,  Liechtenstein,  Laiansky  u.  a.  —  45  Stttck. 
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YI,  4,  3  (16).  1665 — 1685.  Briefe  des  de  Bois^  Oerstmann,  Kolowrat 

a.  a.  —  8  Sttlck. 
VI,  4,  2(17).  1670 — 1673.  Briefe  des  Grafen  Hartwîg  Nostitz.  —  10 

Stock. 
VI,  4,  2  (18).  1679—1680.  Briefe  des  Grafen  Salm,  Gerstmann  n.  a. 

—  4  Stttck. 

VI,  4,  2  (19).  1676—1677.  Briefe  des  A.  Morosini.  —  7  Sttlck. 

VI,  4,  2  (20).  1685 — 1689.   Kaiserliche  Reskripte  nnd  ein  Schreiben 

des  Grafen  Kolowrat.  —  3  Stdck. 
VI,  4,  2  (21).  1676.  Briefe  des  A.  Sagredo.  —  7  Sttlck. 
VI,  4,  2  (22).  1662—1678.  Briefe  des  di  Castro,  Althan,  Reinenberg, 

Lodron  etc.  —  33  Sttlck. 
VI,  5 — 8.  1616 — 1705.   Briefe  von  Verwandten  und  andere  verschie- 

dene  Korrespondenzen. 
VI,  9,  1  (2).  1678—1680.   Briefe  des  Bmcker  Abtes  Norbert  Pleyer. 

—  35  StUck. 

VI,  9,  1  (3.  4.  6.  9)  1628  —  1680.  Briefe  geistlicher  Personen. 

VI,  9,  1  (8).  1679—1680.  Briefe  des  P.  Hypolit  ans  Plan.  —  27  StUck. 

VI,  15,  1  (10).  1672—1682.   Memorabilien  des  Anton  Franz  von  Col- 

lalto,  damnter  eîne  Kopie  der  Zuschrift  der  ongarischen  re- 
bellischen  St&nde  an  die  Eomitate  1672.  —  42  Sttlck. 

VII,  3,  1  (13).   1662  ff.   Briefe  des  Herzogs  von  Sachsen,  des  FUrsten 

Porcia,  Anersperg,  Dietrichstein,  des  Herzogs  von  Schles- 
wig-Holstein,  der  HohenzoUem  u.  a.  —  44  Sttlck. 

IX,  21.  1674,  Juli  16,  Wien.  Ëhekontrakt  zwiscben  Anton  Franz  von 
Collalto  und  der  Maria  Maximiliana  Tberesia  verw.  Sinzen- 
dorf  geb.  Althan.  —  Orig.,  12  beigedr.  Siegel. 

IX,  24.  1693,  Sept.  26,  Innsbruck.  K.  Leopold  I.  verleiht  das  nach  dem 
Mnster  der  flbrigen  Erblftnder  nun  auch  in  Tîrol  nnd  den 
vorderdsterreichischen  Liindem  eingefUhrte  Oberstfalken- 
meisteramt  als  Erbdienst  dem  Anton  Franz  von  Collalto, 
Oberstlandrichter  in  Mfthren.  —  Orig.,  deutsch,  Perg.,  mît 
gr.  anh.  Siegel. 

I,  3,  7.  1695,  Jnni  1 1,  Madrid.  K.  EUtrl  von  Spanien  emennt  den  Grafen 
Anton  von  Collalto  znm  Ritter  des  goldenen  Vlieses.  — 
Orig.,  Perg.,  Siegel  gebrochen. 

F.  Anton  Bombald  TOn  Collalto. 

1, 17, 1.  2.  20.  22;  18,  l.  2.  12.  13;  20.  16.  1730.  Instruktionen  und 
Sehriften,  betreffend  die  anâerordentliche  Gresandtscbaft 
des  Grafen  Anton  Rombald  von  Collalto  zur  Papstwahl 
nach  Rom. 
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VU,  â,  1  (1  ).   IIBQ  ff.  Brîefe  des  Biachofs  aiuliaoo  d*ApoIlonia,  des  Vi- 
doui^  des  Bischofs  von  Passau^  Geneda^  deg  Kardinals  Al- 
tlian  u.  a.  an  Anton  Rombald  von  Oollalto.  —  30  Stilck. 
(2).   1730.  Briefe  des  Kardinals  Cienfuegoa  ans  dem  Konklave, 

—  39  Sttck* 
(3).   1730.  Brîefe  des  Kardinals  Seb5nboni  aug  dcm  Konklave. 

—  35  Sttick. 
(4).  1730.  Brîefe,  enthaltend  geheîme  Nacbrîcliien  ans  dem 

Konklave  der  Kardinâle  Pieo,  Porcia,  Euffo,  Cibo,  Corslni. 

—  9  StUck. 
(5).  1733*  Briefe  verschiedener  Kardin&le  an  Anton  Rombald 

von  CoUalto  wegen  der  Heirat  seines  Sohnes.  ^28  StQck. 
(6).  1731  — 1735.   Briefe  einîger  Kardinâle  in  verscbiedenen 

Angelegenheiten,  —  32  StUck. 
(1).  1730.  Briefe  des  Flii'sten  Alois  von  Savoyen,  des  Flirsten 

Lamberg,  des  Herzogs  von  Matalona  u.  a.  m.  —  13  Sitlck. 
(2).   1730y  Mai  17.   BegliickwUnscbnngsscbreîben  des  Grofl* 

herzogs  von  Toskana. 
(3).  1731  ff,  Briefe  des  Fttrsten  Caserta.  —  8  Stttck. 
(4).  1730.  Briefe  des  Ffirsten  von  FUrstenberg,  —  12  Stlick. 
(5).  Briefe  des  FQrsten  de  Forano,  Ercolani,  der  FUrstio  von 

Savelli  n.  a.  —  6  StUck. 
(6).  1730  ff,  Briefe  de^  Herzogs  Gravîna.  —  7  Stttck. 
(7).  1730>  Briefe  des  Gouvemenrs  von  Mantua.  —  20  Stfick. 
(8).    1730.   Briefe  des  Prinzen  Eiigen  voe  Baroyen.  —  IS 

Stttck. 
(9).  1730.  Briefe  des  Flireten  von  Bamberg.  —  16  Stttck, 
(10).   1 730.  Briefe  der  Herzoge  von  Modena  und  Guaatalla.  — 

1 5  Stlick. 
(11).   1733.    Briefe  verschiedener  Filrsten  und  Herzoge. 

21  Sttick. 
(12).  1732.  Brîefe  veraebiedener  Personen.  —  15  StUck. 
(1).  1730,  Briefe  des  Marquis  di  Villasor.  —  22  Stlick. 
(2)*   1730,   Briefe  des  5sterr.  Gesandten  in  Rufiland  Grafen 

Wratislaw.  —  6  Stûck. 
(3).  1730-  Briefe  des  Gouvernetirs  von  Hailand  Grafen  Daun^ 

—  37  Stûck. 
(4).   1730,  Briefe  des  Marquis  di  Rialp.  —  43  Stttck. 
(5),  1 730.  Briefe  des  kaiserlichen  Minîsters  in  Panna  Visconti- 

—  7  Sttick. 

Vtî,  4. 1  f6).    1730.   Briefe  des  kaiserlichen  Ministers  in  Venedîg  Bo- 

lagno.  —  23  Stlick. 
Vii^  4,  i  v7).  1730.  Briefe  des  Grai'en  Borromeo.  -  21  àSttick. 


VII,  2, 
Vil,  2, 
VII,  2, 

VU,  2, 
VU,  2, 
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VII,  3, 
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VII,  3, 
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VII,  3, 

VII,  3, 
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VU,  4;  1  (8).  1780.  Briefe  des  kaiserlîcben  Ministers  in  Florenz  Oaymo. 

—  22  Sttlck. 

VU,  4, 1  (9).  1730.  Briefe  des  Gnastallaschen  Ministers  Spilimberg.  — 

9  Stttck. 
VII,  4,1  (10).  1730.  Briefe  des  Vizekônigs  von  Neapel  Grafen  Har- 

racb.  —  41  Stttck. 
VII,4, 1  (11).   1730.  Briefe  von  Cienfuentes,  Savagliac,  Wurmbrand, 

Cobenzl,  Stampa  u.  a.  —  37  Stttck. 
ra,  4, 1  (12).  1730.  Briefe  des  Grafen  Sinzendorf.  —  21  Stttck. 
Vn,  4,  1(18).  1731  flF.  Briefe  kaiseriicher  Minister:  Visconti,  Perias, 

Rialp,  Kinsky  u.  a.  —  19  Stttck. 
VII,  4,1  (16).    1730.   Briefe  des  Vizekonigs  von  Sizilien  Sastago.  — 

12  Stttck. 
vn,  4,  1  (16).  1720  ff.  Briefe  des  Grafen  da  Fonseca,  Kardinal  Har- 

racb,  Grafen  Starhemberg  und  Visconti.  —  6  Stttck. 
vn,  5,  1  (3—13).  1710 — 1733.  Briefe  von  Freunden  und  Verwandten. 
vn,  5, 1  (14).  1730.  Briefe  des  Don  Barberini.  —  23  Stttck. 
vn,  5, 1  (15).  1730.  Briefe  des  Grafen  Guicciardi.  —  22  Stttck. 
vn,  7.  8.  9.  Briefe,  zomeist  von  Verwandten,  an  Anton  Rombald  von 

Collalto. 
vn,  10,  1  (1).  1712,  1714—1716.  Briefe  der  Jesuiten  Antinori,  Gian- 

netari,  Trani.  —  47  Stttck. 
VU,  10,  1  (2).  1720.  Briefe  des  Poeta  laureatus  Neven,  nebst  Briefe  n 

verscbiedener  Personen.  —  58  Stttck. 
VII,  10,  1  (8).  1781  flF.  Briefe  des  Jesuiten  Boltînî.  —  32  Stttck. 
VII,  10,  1  (4 — 6).  1722—1735.  Briefe  von  Ldteraten  und  Jesuiten.  — 

38,  38,  36  Stttck. 
vn,  10,  1  (7).  1708—1712.  Briefe  des  A.  Muratori.  —  38  Stttck. 
vn,  10,  1  (8).  1722—1783.  Briefe  des  Apostolo  Zeno.  —  19  Stttck. 
vn,  10,  1  (9.  10).  1715  —  1721,  1731  —  1732.   Briefe  von  literaten 

und  Jesuiten.  —  67,  52  Stttck. 
VII,  11, 1  (1—5).  1731—1732,  1734—1736.  Briefe  und  Bericbte  des 

Abtes  Grilloni. 
VU,  11,  1  (6—8).  1731—1735.  Briefe  des  P.  Ruyter.  —  67,  20,  49 

Stttck. 
VII,  11, 1  (9—10).  1736. 1721.  Verscbiedene  Briefe.  —  64,  62  Stttck. 
vn,  12, 13, 1  (1—3).    1722  — 1737.    Literae  miscellaneae  an  Anton 

Rombald  von  Collalto. 
VII,  18;  1  (1).  1730.  Kontobucb  beî  der  Reise  nach  Rom  und  zurttck. 

—  Band  in  Schweinsleder  gebunden,  franz. 

VU,  18, 1  (2).  1780.  Quittungen  ttber  Ausgaben  wfthrend  der  Anwesen- 
heit  in  Rom. 


318  Bretholz. 

YII;  18;  1  (6).  1730.   QQittungen  ans  der  Zeit  der  OesandtschafUrase 

nach  Rom. 
IX;  29.  1730;  Màrz  4;  Wien.  K.  Karl  VI.  erneaert  ttr  Anton  Bombald 

von  Collalto  und  seine  Nachkommen  den  Reichsgrafentitel 

mit  dem  Prftdikat  Illnstris  et  Magnificus  (Hoch-  nnd  Wohl» 

edelgeboren).  —  Orig.;  Perg.  mit  gold.  Bulle. 
IX;  30.  1730;  Mftrz  27;  Hechingen.    Brief  des  Filrsten  von  Hohenzol- 

lern-Hechingen  an  Anton  Rombald  von  Collalto.  —  Deutsch. 
IX;  30.  1730;  Juli  12;  Mailand.  Brief  des  Ërbprinzen  von  HohenzoUem. 

—  Deutsch  mit  iat.  Ûbersetznng. 
IX;  30.  1732;  Dez.  31;  Sigmaringen.  Brief  des  Fttrsten  von  Hohenzol- 

lem-Sigmaringen.  —  Deutsch. 
IX;  30.  1733;  Jan.  5;  Hechingen.  Brief  des  Fttrsten  von  HohenzoUem- 

Hechingen.  —  Deutsch. 
IX;  30.  1733;  Jan.  12;  Hechingen.  Brief  des  Ërbprinzen  zu  Hohenzol- 

lem-Hechingen.  —  Deutsch. 
IX;  30.  1735;  April  26;  Sigmaringen.  Brief  des  Fttrsten  von  Hohenzol- 

lern-Sigmaringen.  —  Deutsch. 
IX;  30.  1735;  Mai  4;  Hechingen.   Brief  des  Fttrsten  von  HohenzoUem- 

Hechingen.  —  Deutsch. 
IX,  30.  1735,  Nov.  15;  Hechingen.  Brief  des  Fttrsten  von  HohenzoUem- 

Hechingen.  —  Deutsch. 
IX;  30.  Dissertation  ttber  die  Verwandtschaft  der  Collalto  mit  den  Ho- 

henzoUern.  —  Lat.;  3  Halbbogen,  9  Stttck. 
I;  3;  11.  Originaldiplome  fttr  Anton  Rombald  von  CoUalto  als  MitgHed 

verschiedener  Akademien:  1722,  Juli  6;  Rom;  1722;  Sept. 

15;  1723;  Mârz  18,  Bologna;   1724;  Mârz  17,  Florenz; 

1725,  Febr.  15;  1728,  Juni  18,  Padua. 
I;  2;  9.   1723.  Nachrichten  ttber  die  Reise  K.  Karls  VI.  nach  Prag  und 

die  Ëmpfangsfeierlicbkeiten  in  Piraitz  unter  Anton  Rombald 

von  CoUalto. 

G.  Varia. 

I,  2;  12.  1736,  April  15.  Elezione  del  Rè  Teodoro  di  Corsica. 

I;  12,  2.  1654.  Berichte  des  Grafen  Peter  Orlando  von  CoUalto  ttber  die 

Reise  nach  Italien.  —  5  Stttck. 
I;  8;  4.  1334,  Sept.  7.  Auszug  aus  dem  14.  Aug.  1329  verfaâten  Stad^ 

buch  von  Treviso.  —  Perg.,  lat. 
I;  8,  5.  1335,  Juli  28.  Verzeichnis  der  Stadtoffizialen  von  Treviso  fttr 

die  Monate  August  -  Oktober  1335.   —  Orig.,  Perg.;  lat. 
I;  6,  2.  1509;  JuH  8;  BeUuno.  Vidimierte  Eopie  eines  Schreibens  K.Ma- 

ximiUans  I.  an  Anton  von  CoUalto  und  dessen  Brttder  bezttg- 

lich  der  an  das  Heer  abznliefemden  Naturalien.  —  Pap.,  ital. 
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1,6,8.  1509|  Joli  84;  Trient.  Yidimierte  Eopie  eines  Schreibens  K. 
Maxîmilians  I.  an  aile  Kriegsbefehlshaber;  die  Gttter  der 
Grafen  Collalto  nicbt  zu  schadigen.  —  Pap.,  ital. 
ly  9, 1.  1530,  Mftrz  5.  Herzog  Pbilipp  von  Braanschweig  nnd  Lilneburg 
best&tigt  den  alten  Adel  der  Famille  Gleicben.  Nebst  Be- 
orkundung  durch  Georg  Grafen  zu  Gleicben  ddo.  1546, 
April  28,  daO  seines  Yaters  Schwester  die  Gemahlin  Hiero- 
nymas'  von  Scblick  war,  dessen  Tochter  Barbara  die  Ge- 
mablin  des  Franz  Grafen  von  Tburn  war.  Aus  dieser  Ebe  ent- 
sprang  auBer  anderen  Rindem  Hieronymus  Wenceslaus  von 
Tburn,  dessen  aus  seiner  Ëbe  mit  Grâfin  Hardegg  entspros- 
sene  Toebter  Bianca  Polixena  die  Gemablin  des  Grafen 
Rombald  von  Collalto  wurde.  —  Papier. 
1,3,3.  1595.  Auszug  aus  dem  Ms.  „Land  Handfest,  Freibeit,  Gerecb- 
tigkeit  und  briefliche  Urkunden  einer  ebrs.  Landscbaft  des 
Erzh.  Ôsterreicb  u.  d.  Enns*",  verfaût  von  Reicbard  Streîn 
zu  Scliwarzenau,  worin  verzeichnet  worden,  daû  R.  Sigmund 
den  Grafen  Anton  Collalto  1433  „zum  Ritter  der  Drachen- 
gesellscbaft  mit  aigenen  Hânden  gemacbt''.  —  Papier. 
1,6,  6.  1613;  Jnni  17,  Wien.  Raiserin  Anna  fordert  die  GrUfin  Rlara 
Tburn  auf,  an  ibrer  Stelle  Patin  bei  dem  Sohne  des  Anton 
Grafen  von  Collalto  zu  sein.  —  Orig.,  Pap.,  deutscb,  mit 
Petsebaft  gescblossen. 

IX,  2.  1323,  Dez.  14.  Testament  des  Rombald  Grafen  von  Collalto. 
Beigebeftet  sind:  Die  Erbvereinigung  seiner  Sôbne  Gerbard, 
Robert  und  Scbenella  Grafen  von  Treviso  ddo.  1324,  M^rz 
28;  die  Beitrittserklânmg  dazu  von  der  Gr&fin  Rlara,  Witwe 
nacb  Rombald,  vom  gleicben  Datum  ;  ein  Yertrag  des  Grafen 
Gerbard  mit  seinen  Brtldem  ddo.  1325,  Juli  12. 

IX,  4.  14.  Jahrbnndert.  Bmcbstllck  eines  Testamentes,  darunter  die 
Zeugenbestfttigung  a.  137?,  ferner  1372,  April  29. 

VI,  6,  1  (7).  1373.  Rriegsregeln  fttr  die  Besatzung  von  Collalto.  — 
Orig.,  Perg. 

IX,  6.  1413  in  Castro  S.  Salvatoris.  Testament  des  Anton  von  Collalto, 

Grafen  von  Treviso.  —  Perg.,  obne  Siegel. 
IX,  58.  Genealogiscbe  Oescbicbte  der  Famille  Collalto.  Familiennacb- 

ricbten  657—1823.  —  Ital.,  Papierband,  Folio. 
IX,  59.  Gescbichte  der  Familie  Collalto.  —  Ital.,  2  Bftnde  Folio,  277, 

bezw.  300  Seiten. 
IX,  60.  Oenealogia  liniae  Antonii  Rombaldi  ab  âô.  930 — 1729.  Band 

mit  Wappenzeicbnungen  der  Collalto  und  ibrer  Frauen. 
IX|  61.  Stammbaum  des  Odoardo  von  Collalto. 
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IX,  63,   1642.  Dîvisîonî  deî  Conti  di  Collalto  fratelli  Massîtniliano^  ' 
dinando  e  Pîetro  Orïando  etc.  —  Foliobaod  in  Leder, 

IX,  64.  1802y  Nov,  1 5,  Mftiicben.  Der  GroflmeUter  des  Ht,  Geor^sordeni 
bestâtigt  dem  Ritter  dièses  Ordens  Odaardo  voa  CoIlalUi^ 
18  Aliuen.  —  Ong.,  Perg.,  anh.  SiegeL 


H.  Au8  der  BîliUothek, 

I  A,  2.  Privilégia  Collaltîna  ab  a.  959.  —  Ms.  1  Band,  saec.  XVllL 
lAjS.  Aimales  rerum  Collaltarum  ab  anno  1G17  ad  annum  1674* 

Ms.  3  B^de. 
I  A,  4.  Ilerouin  Heroidumque  Collaltorum  icônes  ab  Antonio  Rambaldq 

* .  *  collecta^  —  Ms.  saec.  XVII. 
ï  Aj  6.  Cronica  Veneta  délie  f^mîglie  nobilL  —  Mh.  ftaec,  XVIL 
lA,  7.  Genealogia  lineae  Antoiin  Rombaldi  930— 1729.  —  Ms.,  meh- 

rere  Exemplaire, 
I  A,  8*  Wappenbuch  von  der  Erschaffnng  der  Welt  beginnend  van  liant 

Wolf  Glaser  1545.  —  Ms. 
I B,  4.  Elogia  bistoriea  et  chronologica  familiae  coniitum  de  Collalto*  ^ 

Ma.  1713. 

I  B,  8.  Brandenburgicae,  Zollerenaes  Collaltneque  origines  a  Comité  Ja* 

cobo  Zabai'ella  Patavino  auctore.  —  Ms. 

II  A,  3.  Chronicon  Tarvisianiim.  Conapositum  ab  Andréa  de  Reduaiis  de 

Quero,  cancellario  comitis  Antonîi  de  Collalto.  —  Miuia- 

scriptnni  Coltaltinum.  Ms.  saec.  XV* 
Il  A^  4.  Relazione  eoncemente  Fambasciata  dî  Koma  di  Antonio  Ham-_ 

baldo  di  Collalto  1730.  —  Ms. 
Il  Bj  1.  Memorie  dell'  Ambasciata  di  Homa  del  Ant.  Romb.  di  Collalto^ 

—  Ms.,  3  BUnde. 
II  B,  3.  Venedaniscbe  Obronik  bis  1476.  —  Ms.  saec,  XVL 
II  B,  8.  Stampa  Collalto.  Urkundeuabdrucke  1077—1728,  —  Druck. 
II B,  9.  Sfcatuta  CoUalti  iussu  doraini  Ferrantis  comitis  de  Collalto  1727 

exarata.  —  Ms.,  2  Eremplare. 
11  B,  12.  De  vita  et  rébus  gestis  Raymbaldi  comitis  CoUalto  a  FranCt 

Ant.  Spada.  —  Ms.  ■ 

II  G,  13.  Relatione  del  Michèle  Suriano  ambascîatore  Veneto  da  Fllîppo 

re  di  Spagna.  —  Ms.,  411  foL,  saec,  XVIU. 
IX  A,  5. 

IX  A,  9. 


I 


Miscellanea  seu  excerpta  variorum  anthorum  opère  et  stndi^H 
Vinciguerrae  Thomae  comitis  de  Collalto,  —  Ms.,  1767. 


EaccoUa  di  alcnne  poésie  di  varii  amicî  ?^critte  e  coœpitate  a 
penna  dal  conte  Ant.  Rombaldo  dl  Collalto.  —  Hs.j  itaL  i 
lat.,  1712, 
IXA|10.  Canzone  di  Mutîo  Sforza  air  Antonio  ColUlto,  —   Dnic 
1689. 
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HA,  11.  La  barriera  fatta  ne!  castello  di  S.  Salvatore.  —  Ms.;  1599. 
IX  A,  12.  Primizie  poetiche  di  Antonio  Rombaldo.  —  Ms.;  ital.  u.  lat. 
IX  A,  45.  Alcune  poésie  toscane  di  Antonio  Rombaldo  1709;  mît  ein- 

gelegten  17  Gedîcbten  und  Briefen.  —  Ms. 
IX  A,  77.  Relazîone  del  Manin  Giustinian  Cavallier  délia  ambascienza 

di  Franza.  —  Ms. 
IX  A,  79.  Qedruckte   Urkunden    der   Collalto   von    959  —  1745.   — 

2  Exemplare. 
IX  A,  85.  Série  cronologica  di  tutti  privilegi  concessi  alla  famiglia  di 

Collalto.  —  Druck  1798. 
IX  A;  88.  Compendio  genealogico  di  alcuni  de  principali  personaggi 

délia  casa  di  Collalto.  —  Ms. 
IXC,  14.  Verordnnngeu;  betreffend  die  Armîerang  und  das  Auslaufen 

der  venezianiscben  Flotte  von  Iseppo  Gregolin,  notario  du- 

cali.  —  Ms.;  Pergamentband  1639. 


Grâfl.  Harraclisches  Archiv  in  Wien. 

Von 

Perd*  Menôik, 

^îiHicb  Ilarrachaclier  Archivdirektor. 


Jis  scheint,  dafi  das  Archiv  ursprtinglich  in  Robrau  aiif* 
bewahrt  wnrde,  von  woher  es  spâter  oach  Wien  tlbertragen 
rnxde.  Das  ulteste  uns  erhaltene  Verzeîchnis,  verfaOt  von  dem 
MajoraiBBekreUir  Georg  FUll,  stammt  ans  dem  Jahre  1655  und 
trâgt  den  Titel:  ^Inventarium  aller  und  jeder  zu  dem  grâfl ich 
Harrachschen  Majorasco  gehbrigen  Schriften  wie  selbige  sieh 
A,  1655  in  Wien  befinden",  Das  Inventar  batte  zwei  Abtei- 
ItingeD,  von  welchen  die  erste  358  Urkimden,  meîstens  auf  Per- 
gament,  entbielt,  welche  jedoch  nîcht  in  systematischer  Weise 
angefiihrt  waren.  Die  atteste  von  diesen,  eiji  Schuldbrief  des 
Uerrn  von  Sunnenberg  liber  eine  Gtilte  von  1  Pfund  Pfennig, 
mit  der  Jahreszabl  1268  (richtig  1288),  and  ein  alter  Kaufbrîef 
vom  Jabre  1322  tiber  einen  Hof  in  Wâhrîng  sind  zuerst  anzu* 
f&hren.  Mit  der  Nnmmer  359  begannen  die  neueren  Akten,  die 
mit  dem  Freiherrn  Karl  von  Harracb  (1628)  endîgten.  Dîe 
sweite  Abteilnng  umfaOte  zumeist  Prozesse  oder  Actiones»  die 
gegen  den  Grafen  Karl  Leonhard  geftlhrt  wiirden,  worunter 
aber  ancb  einige  politiscbe  Aktensttieke  angefiihrt  waren  neben 
verscbiedenen  ^Abreitungen**.  Als  Auhang  kamen  in  dem  In- 
ventar noch  die  Harracbscben  Lehenssachen  vor. 

Als  im  Jabre  1655  das  Wiener  Majoratsbaus  auf  der  Frei- 

iiiig  an  die   niederosterreichigcben  Landsttode  verkauft  wurde, 

kam  daf»  Arcbiv  nach  Bruck  an  der  Leitha.  wo  der  sogenannte 

^Uîmerturm  des  Scblosses  Prngg  mit  seinen  dicken  W  anden  fUr 

jie    Aufbewabrung   der  Dokumente    geeignet   zu   sein    schien. 

ild  darauf  ging  das  Majorât  in   den  Beaitz  des  Grafen   Fer- 
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dinand  Bonaventura  von  Harrach  Uber,  bei  welcher  Gelegenheit  ei 
neues  ^Inventarium  liber  aile  iind  jede  grafl.  Harrachsche  M| 
joratsschriften,  welche  sich  in  dem  Archiv  zu  Prugg  an  d« 
Leitha  befinden,  wie  es  den  28,  Juni  1662.  ordentlich  Luventil 
nnd  bescbrieben  worden^,  Gegenilber  dem  oben  ao^efUhrteiï 
Inventar  wies  dièses  eîne  Verbesserung  auf,  indem  es  ausfUhiH 
lîcber  spezîfiziert  war.  Es  wurden  darin  angeflihrt:  HarrachsclM 
Privîlegien  und  Freiheîten  (zwei  ganze  Laden);  OriginaUa  uni 
^Nûtturften",  die  sich  auf  die  Herrschaften  L  Rohrau,  2.  Brucl 
3.  Aschach  beziehen,  dann  Hofkammerverrechnungen ,  Testi 
mente  und  Heiratsschreiben,  Hauser,  Pfandherrschaft  Ungariscl 
Altenburg,  Ritterleheu  und  schlieBHch  kaiserliche  Handbriefe 
welche  séparât  beschrieben  waren,  Dem  Archiv  war  aach  di 
Bibliothek  einverleibt,  die  530  Werke  zJibIte. 

Als  sich  die  Harrachscbe  Familie  durch  den  Hausvertrai 
vom  10.  April  168b  in  zwei  Linien  teîlte,  die  altère  oder  Roh] 
auer  naeh  ihretu  Besitze  so  genannt,  die  jtlngere  oder  Prtiggei 
wurde  dureb  einen  Artikel  des  Vergleicbea  daa  Familienarchi^ 
die  Bibliothek  und  sâmtliche  Schriften,  die  nicht  die  Herrschaftei 
Bruck,  Aschach  und  den  ProzeU  mit  dem  Kloster  Ueiligenkreni 
betreflen,  dem  Grafeu  Leonhard  Ulrich  von  Harrach,  Besitzoï 
der  Grafschaft  Robrau,  ausgefoigt.  Sein  Vetter  Graf  Ferdinam 
Bonaventura  erhielt  vou  dem  Urkundenmaterial  aile  Dokumenti 
welche  auf  die  einstigen  Besitznngen  in  Oberr>8terreich,  Steief 
mark,  Kîirnten  und  Gorz  sich  bezogen^  daneben  aber  aucb  dii 
politischen  Akten  aus  der  Zeit  Leonbards  B^eiherrn  von  Harr^ 
(1538—1590)  bis  auf  Freiherm  Karl.  Der  Rohrauer  Linîe  v 
blieben  die  Akten,  die  die  Herrschaft  Bohrau  und  ihre  Zugehl>rung< 
betrafen,  die  ProzeB-  und  Lebensakten  mit  der  Bibliothek. 

Nachdem   der  Bau   des  jetzigen   Majoratshauses   in  Wî 
beendet  war^  wo  aucb  eine  Lokalitat  mit  Kasten  und  Bchublad 
fdr  das  Archiv  eingerichtet  war,  wurde  das  Familienarchiv,  w 
ches   sich   bis  dahin    um    wiehtiges  Dokumentenmaterial   na 
Kardinal  lîarrach  (1667)  und  Ferdinand  Bonaventura  (1706)  vei 
mebrt  batte,  nacb  Wien  ttberfUbrt  und    Graf  Thomas  Aloîs  h$ 
im  Jabre  1706  ein  ^Inventarium  tiber  aile  und  jede  schriftlicli 
Crkunden,  welche  bei  L  hochgr,  Exeellenz  eigenthUmiicbeti  Fn 
haus  iu  Wien  auf  der  Frfriung"  aufnebmen  lassen. 

Die  Erricbtung  des  Archives  geschah   uoter  Aufsicht  di 
Grafeu  selbst.  Die  alte  Ordnuug  wurde  fallen  gelasseo  tiod  à 
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Smeîlong  nach  den  Schlagrworten  :  Majorai,  Faniilie.  Bruck, 
rdinal  usw.  eingefUhrt.  Das  fertige  Inventar  wurde  dann  itn 
re  1711  mît  demselben  Titel  nochmals  abgeschrieben. 
Nur  dem  Familienarchive  widmete  man  auch  spliter  einige 
Aofmerksamkeit,  besonders  als  Graf  Ferdinand  Bonaventura, 
ficichshofratsprasident  (11778),  im  Namen  seines  Neffen,  des 
Grafeu  Ernst  Gaido,  die  Verwaltung  des  Harracbschen  FamilieD- 
"'  ^fzes  fUhrte  and  damais  in  den  Jahren  1760—1763  als  Se- 
I  f«ir  des  Rohraaer  Fideikommisses  bestellt  war  Niebt  nar, 
dàb  dîeser  das  Wiener  Famîlîenarchiv  durch  Abschriften  einiger 
vrichtigen  Dokmnente  aus  dem  Robrauev  Arehiv  veirolJstâudigte, 
er  sammelte  auch  Kofiien  aus  staatlieben  and  privaten  Archiven, 
aiD  dieselben  ftir  die  Généalogie  des  Geschlechtes  verwerten  zu 
noen.  Wahrscheinlicb  tiber  Anregung  des  Grafen  bat  im  Jabre 
64  der  grlifliche  Arcbivar  Johann  Miehael  Jirmus  den  Archiv- 
bestand  nen  beschrieben  and  die  Beschreibiing  in  seinem  „Re- 
pertorium  et  respective  historico-chronologico-genealogica  deductio 
beroum  ac  procerum  S.  R.  J,  comitum  ah  Harracb  in  Rohrau" 
aafgenommen.  Aus  diesem  Repertorium  ersehen  wir,  daii  das 
Archîv  oach  einzelnen  Fatnilienbauptern  geordnet  war  and  die 
auf  dieselben  und  îhre  Angehorigen  sich  beziebenden  Dokumente, 
Papierumscblagen  verwahrt,  in  Sehubladen  gelegt  waren,  von 
ftneii  jede  ihre  separate  Numerierung  batte.  Auf  dièse  WeisB 
Onnten  nattirlichnur  die  Urkunden  und  die  vrichtîgsten  Dokumcnte 
fertlcksicbtigt  werden.  Die  grofie  AnzabI  von  politischen  Doka- 
enten  rubtc  in  Paketen  in  den  KUsten  des  Prugger  R5merturmes. 
Erst  im  Jabre  1806  wurde  eîne  Partie  von  diesen  Akten 
ch  Wien  llberfuhrt.  Es  war  die  Korrespondenz  des  Grafen 
iedrich  von  Harracb,  des  ehemaligen  Vice-Rè  im  ësterreiebischen 
Bigieu  nnd  bëhmiscben  Oberstkanzlers  (f  1749).  Im  Auftrage  des 
ifen  Johann  wurde  sie  nach  dem  Alphabete  in  Pakete  einge- 
ait.  Die  Zabi  dieser  Pakete  betrug  112  mit  801  Adressaten. 
Etwas  spater  wurde  auf  Grund  des  Repertoriums  von  Ju-mus 
"cm  Realindcx  verfaût.  Er  scheint  aber  wenîg  beachtet  gewesen 
tu  «ein,  denn  man  fand  ihn  neulich  ungebunden  und  zerrissen 
in  der  Prugger  Kegistratur. 

Auch  in  Rohrau,  wo  das  Arcbiv  im  ErdgesehoB  rechts  von 
er  Toreinfahrt  aufgestellt  war,  bat  man  Sorge  um  seine  Ord- 
ing  getragen.  Dièse  Arbeit  wurde  vom  Grafen  Karl  Anton 
tm  Harracb  im  Jabre  1722  Karl  Wlaschimsky  Ûbertragen,  welcber 
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einen  „Catalogas  liber  das  huebp^ifiiche  Harrachsebe  Arehiv  beî 
der  Majorats  Grafschaft   Robrao*^    zasammeDgestelU  bat.     Nacb 
dem  ^Directorium,  wie  tind  wo  man  die  erforderliche  DoeamenU 
in  diesem  Catalogo   zu   sucben   hat^,    war  seine  Einteilun^  fol- 
gende:  1,  FaiûiliendokumeDta,  Origo,  Diplomata,  Praerogativen; 
2.  Heîratsabred   und   Heiratsbriefe,   VerzichtB-,    Widerfall-  und 
VerfiicheningâScbeiD;  3.  Testamenta,  Codicilla,  Donationes;  4.  In-M 
ventaria,  Erbeinigung,  Theillibellen;  Vertrags-,  Vergleichs-Abreî-'« 
tungen;   5,   Majoratsinstitutîon   (Scholastica  Maiiuscripta  jauger 
Grafen);  6.  Lehenbriefe,  landestlirstliche  Lehen,  Private  Herren- 
lehen;  7,  Kaufbriefe,  Herrscbaften,  Hauser.  Nacb  diesem  kameii^ 
noch  die  einzehien  Herrschaften  (Rohrau,  Mauth  Ascbach),  Ger^ 
babschaften,  Landsehafts  uûd  HofkammerdDkumente,  ObligatioDes 
und  schlieUlicb  Miscellanea. 

Wlaschimsky  bat  zwei  gleîche  Exemplare  verfertigt,  von 
welcben  das  eine  dureh  Feucbtigkeit  beinahe  vernichtet  wurde. 
In  das  Handexetnplar  wurden  aueb  von  den  Pflegem  (Verwal-J 
teru),  den  en  das  Arcbiv  anvertraut  war  und  welche  bei  den  sich 
ergebenden  Streiiigkeiten  dasselbe  bautig  benutzten,  Naebtrâgc 
eingeschriebeu. 

Nacb  dem  Erlî58chen  der  Robrauer  Unie  der  Grafen  von 
Harrach  im  Jabre  1886  wurde  das  ehemalige  Rohrauer  Arcbii 
mit  dem  Familienarchive  der  jûogeren  Linie  wieder  vereîni^ 
Zuerst  wurden  die  alten  Pergamenturkunden  nacb  Wien  liber-' 
trageuj  nacb  einiger  Zeit  auch  die  wichtigeren  Familienakten, 
welche  michstens  aueb  den  Platz  in  dem  UausarcbiT  tindcn 
werden.  Das  lihrige  Material,  welches  die  Verwaltung  der  Herr- 
scbaft  und  deren  Bewirtscbaftung  in  der  Zeit  1688 — 1886  be- 
trifft,  wurde  in  die  Prugger  Registratur  einverleibt.  ■ 

Das  Famîlienarchîv  in  Wien  wurde  aïs  Adnex  der  Zentral- 
kanzlci  betrachtet  und  der  jeweilige  Chef  derselben  bat  die  Auf- 
sicbt  tiber  das  Archîv  gehabt.    Mit  dem  Ordnen  der  politischen 
Akten,   die   fiir    die   wissenschaftliche    Forschung    in    Betracht 
kommen,   wurde  jedoch  erst  im  Jabre  1889  begonnen  und  die 
Inventarisierung,  soweit  es  die  kurz  bemessene  Arbeitszeit  nu 
ermbglichte,  bis  zum  Grafen  Friedrich  (1749)  durcbgeftthrt.  Nï 
noch  die  Akten  seines  Bruders  Grafen  Ferdinand  Bonaventural 
bieten  ftir  die  Mailander  und  fUr  die  Reicbsgeschicbte  wîchtigc»| 
Material,  dessen  Obersicht  am  Ënde  beigescblossen  wird. 
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Dîc  Reîhe   der  berTorragenden   Maimer  aus   der   Faniilie 

Harraeh   nimmt  ihren   Anfaog    mit   Leanhard    Harrach   von 

Robrau.   Er  war  Hofkanzler  Erzhcrzogs  Ferdinand  (152Q),  in 

desscB  Namen  er  die  VerhandlEngeD  mit  den  bôhmischen  Stan- 

den  bel  der  Konigswah!  flihrte.  Er  starb  am  2,  Dezember  1527. 

Ans  seiner  karzen  Amtszeit   befindet   sich  im  Arcliiv  nur 

eine   geringe  Korrespondenz,   die   grfjfltenteils  die   ungariseben 

Angelegenbeiten  betrifft.     Es  sind  darunter  Briefe  vom  Meister 

Wilhelm  Pesser  (1523),  Franciscus  de  Rewa  nnd  dann  Graf  von 

Ortenbnrg,    Biscbof  Leonhard  von  Lavant   Christopb  von  Gloi- 

clier,  Cbristopb  von  Lembacb,  Rudolf  von  Hohenfeld,  Hans  von 

jfernegk,   Johann   Propst   voo   PoUau,    Hans  Katzianer,    Hans 

cher  2U  Hersbarg,   Kammerrat  im  Untem  EIsal3,   Matthâiis, 

)omherT    von    Stuhlweîlienburg,    Siegmund    von    Dîctrichstein, 

indeshaQptmann   in    Steiei^mark,    Siegmund    von    Herbersteîn, 

irg  von  Pncbeim,  Stattbalter  in  Wien,  Lasla  von  Edlaseg  und 

Treitz&auerwein  (22.  Augiist  1527),    ÂnBer  diesen  eîn  Rekom- 

mandationsbrîef  des   Kîinigs   von   Dîlnemark   ddo.    10.   August 

1527.     Einige  von  ibnen   wurden   verwertet  în  dem  Aufsatze: 

Mcnf4k,  Eîn  Beitrag  zur  Geschicbte  Kaiser  Ferdinands  L  (Beî- 

zur  neueren  Gescbicbte  Ôsterreît^bs,  Wien  190H,  Heft  IV). 

Leonhard  Freiherr  von  Harrach  if  1590).  V.  Otto  Graf 

irrach:  Rohrau.   Geschicbttiehe  Skizze  der  Grafschaft  Rohrau 

it    besonderer    Rticksicht    auf   deren    Besitzer,     Wien    1906, 

,43—08. 

In  der  allgemeinen  Korrespondenz,   die  eînen  Faszikel  nm- 
Bt,  befinden  sich  folgende  Briefe,  die  hervorgehoben  zu  werden 
erdicnen. 

Originalmandat  Kônig  Ferdinands  L  an  Johann  Zalay, 
ifen  von  PreCburg,  da6  Mhnehe  und  Nonnen  in  die  Stadt 
îtîburg  zugcla*?8en  werden  (Pra>ç,  12.  Febraar  1530). 

Befehl  des  Konigs  Ferdinand  an  Harrach  (2L  Mai  1552\ 
^n  Streit  mit  dem  Hauptmann  Bathory  beizulegen. 

Instniktion  (30.  Novcrnber  1554)  flir  Harrach^  was  er  bei 
&nig  Maxiiuilian  IL  zn  verrichten  bat. 

Originalinstruktion   des   Knnigs   Ferdinand   L  (B.  Febniar 

556)  fllr  Konig  Maximilian  wegen  politischer  Angelegenbeiten. 

Weiter  finden  sich  da  Briefe  von  folgenden  Pergonen:  J5rg 

enfel  (1555—1576),  Freiherr  Trautson  (1557— 1583),  Max  von 

Dlheim,   der  Wiener  Arzt   Franz  Emerich   (29.  Jânner  1559) 
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KaBpar  von  Breuoer,  Freiherr  von  Helfenstein  îiber  die  engli»che 
Brautwerbung  (1560J,  W,  von  Ôttingen  (2  Briefe),  EckGrafzu 
Salm,  SiegmuQd  von  Torda,  Hans  von  Wayern  zu  Reichenstein 
(20.  September  1571  tiber  die  Familie  Penier  von  Scbachen)^ 
Panlus  Zeghedy,  Bischof  Valentio  (27.  Fehruar  1575)  an  Har- 
rach,  er  môge  sich  um  eînen  FriedensscbluB  beiSpanien  einsctzen. 

Weiter  sind  hier:  Elisabeth  Freîfrau  KhainiD-Thamibausen, 
3  Briefe  des  Ladislaus  Popel  des  JUngeren  von  Lobkowitz  (1576\ 
Siegmiind  von  Lamberg,  Christoph  Freiherr  von  Teufenbach  tiber 
die  Bclagerung  von  Smthmar,  Bischof  And*  Dudicz  (2  Stîick), 
Christoph  von  Rappaeh,  Gallenberg,  Kanzler  des  Kaisers  Maxi- 
mi  linn  II.  Wolf  Freiherr  von  Unverzagt,  2  Briefe  von  M*  von 
Ungnad,  Oberstallmeîster  Jakob  Freiherr  Khuen  Belasy,  Wilhelm 
Regierer  nnd  Herr  des  Hanses  Rosenberg  (Krumau,  18,  Februar 
1578),  Johann  Winipfeling,  kurfUrstlich  Trierscher  Kanzler^  Hans 
Fr.  Breuner,  Nikolaus  Graf  Palffy,  Marco  Augustino  Spinola, 
Rudolf  Coradiizzi  (IbH?),  Ferdinand  Graf  Nogarola,  4  Briefe  von 
Hans  Khiesl  und  3  Briefe  des  Groiiherzogs  Franz  von  Toskana. 

Ausftihrlicbe  Korrespondenzen  finden  sich  von  folgenden 
polîtisehen  Personen: 

Georg  Freiherr  Khevenhiller,  (Speier  1570,  Prag  1570 
nnd  Wien).  Vom  Jahre  1571  die  Bericbte  Uber  seine  erste  Gc- 
sandtschaftsreise  naeh  Madrid,  darunter  ein  Mémorial  an  Kaiser 
Rndolf  IL  vom  9.  Dezember  1578*  Briefe  ans  Spanicn  liber  seine 
zweite  Gesandtschaft  (1590—1595)  sind  sdion  an  Leonhard  den 
Hittleren  Freîherrn  von  Harrach  gerichtet. 

Adam  Freiherr  von  Dietriebstein,  Botschafter  in  8panîen, 
spâter  Obersthofmeister  Kaiser  Rndolfs  IL  (1576 — lôi<i*),  bat  hier 
im  ganzen  GG  Briefe.  Dièse  geben  vom  25.  Mllrz  15B4  (Barcel- 
lona),  als  er  mit  den  Erzherzogen  Rndolf  nnd  Ernst  nach  SjMi- 
nien  kam,  bis  zum  Jahre  1570.  In  einigen  sind  aach  noch  Zu- 
siltze  der  Erzherzoge  (12,  Februar  1565  grUBt  Krzherzog  Rudolf 
den  Harrach).  Nach  seiner  Rllckkehr  nach  Wien  (1571)  nnd 
dann  nach  Prag  (1576^ — 1587)  berirhtet  er  h^ufig  Uber  dîe  Hnf- 
angelegenheitcn  i speziell  die  Réorganisation  des  Hofstaates).  Von 
Max  Fr.  von  Dietrichstein  liegen  hier  2  Briefe  ans  dem  Jahre 
1587  vor. 

Die  Familie  Hofl'mann  Freiherr  von  Grllnbttchel  nnd  Strechan, 
mit  der  die  Harrach  verschwâgert  waren,  isl  hier  auch  vertreten, 
nnd  ïwar:    Hang  Friedrich   (1562),    Ferdinand    (1672—1587), 
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Vric'hior  iloflfmanii  (1576),  Potenciana  und  Margareth  HoffmanTi 

77  Briefe  ziililt  die  Korrespondenz  Wolfgangs  von  Rumpf,  Freî- 
ejTnronWielroO,  Oberstkummerers  Kaiser  Rudolf  II.  (1581  -  ItlOO), 
cils  au8  Madrid  (1575),  teils  aus  Wien  und  Prag  (1576 — 1596), 
Zu  erwahnen  sind  nocb  Briefe  von  Andréas  von  Thonradl 
1558—1571),  Hans  von  Tschefnemb!  (1560—1571),  Dr.  Joliann 
Irich  Zasins  (1564— 1573),  Flermann  von  Prosegg  vom  Deut- 
achen  Ritterorden  und  Sekretâr  des  Erzherzoge  Kari  (15t>7  bîs 
1589),  Dr.  Johann  Heggenmttller  (1575),  Landinarschall  Hans 
Wîlhelm  von  Rog^endorf,  Kielman  von  Kîelmansegg  liber  die 
Belagerung  von  Komorn  (1567),  Freiherr  Helfreieh  von  Meggau, 
^eheimer  Rat  und  Kiîmmerer  (1576^1583),  Don  Guillelmo  San 
-nte,  papstlicher  Nuntiue  (1587—1589),  Mekhior  Khiesl, 
.  .  :jiif  von  Wr-Neustadt,  spilter  Kardinal  (1576 — 1590),  Séba- 
stian Triekhl,  oberl^sterreîchischcr  Landessteuereînnehmer  (1590 
1591).  Der  seinerzeit  allraachtige  Kammerling  des  Kaisers 
Barvitîus  îst  hier  mît  einer  gri>Geren  Zabi  von  Briefen 
len  Jahren  I5W — 1596  vertreten,  Mehr  privaten  Cbarakter 
?en  die  Korrespondenzen  des  Karl  Grafen  von  HobenzoUern 
»2 — 1576).  Matthias  Hofer  Freiherr  von  Rentsebach  (15S8  bis 
^9),  Dr.  Régi  us  Lotrecht,  als  Harraehsehen  Verireters  gegen 
ef  Grafen  Rabatta  (1587 — 1589)  in  dem  Prozesse  um  die 
oferscbe  Erbschaft, 

Au0er  diesen  kônnen  nocb  angefiJhrt  werden:  Rtidiger 
k'eiherr  von  Starhemberg  (1571 — 1572),  Hanng  Uelmhart  Frei* 
herr  von  JSrger,  Hofkanîmerpriisident  (1572—1591^),  Wolfgang 
Jtirger  (1576—1600),  C'hristoph  Jërger  (1576)  und  Bernhard 
_JOrger  (1571).  Anton  Graf  Fugger  ist  mit  38  Briefen  aus  Augs- 
rg  vertreten  (1552 — 1561),  darunter  ans  dem  Jahre  1560; 
farnnng  an  das  franz^sische  Volk.  Neben  ihm  von  seiner  Fa- 
Mie  Kaplan  V.  Fugçer  und  Marx  (1576). 

Von  den  Aktenstticken,  die  von  Kaiser  Maximilian  H.  her- 
liren  niid  politische  und  l5tTentliche  Angelegenheiten  betreffen, 
►hciren  hielier  43  Patente  und  Missivscbreiben  aus  den  Jabren 
— 1576.  Hervorzuheben  sind  dièse: 

20.   Mai   1556.    Patent  wegen  Obernahme  von  Ungarisch- 
Altenburg  im  Namen  des  Kî^nigs; 

î*.  August  1560,  l'atent  wegeu  der  Anleihe  von  20.000  Gulden 
Ankaufe  der  Herrsehaft  Pardubit»; 
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17.  Oktober  1563.     Dber  die  Anieihe  von  20.(X)0  Guldea 

bei  dem  Grafen  von  Ortenburg  (1567).     Ober  die  Sendung  des 
Michael    Oernovift    Dach   Persien.    mit    einem    Promemorîa    dea_ 
Harrach,  ■ 

7.  Febnuir  1568.    Sehreiben   wegen   der  BUrgscbaft  liber 
40.000  Gelden  seîtens  Harrach,  aie  eine  Teilsumme  der  Anleihej 
voQ  160.000  Guldcn,   die  der  Kaiser  von   M.  Hofer   von   Bent 
schacb  aufgenommen  habe, 

1571.  Bcstellung  Harrachs  als  Kommisslir  zu  dem  Graze 
Landtag,  wo  Uber  die  Religion  gehandelt  werden  soUte. 

13,  Oktober  1574.   Sendung   Harrachs   zu   den   deutschen 
Knrflirgten  wegen  der  Walil  Rudolfs  zum  deutschen  K5nig.       M 

90  eigenhândige  Briefe  Kîiiser  Maximilians  IL,  meistens  an- ■ 
datiert,  beschaftîgen  gich  wohl  meistens  mit  Geldangelegenheiten, 
docb  erwâbnen  sie  haufig  politische  Sacben  (die  englisebe  Braut-^ 
werbuiig,  Grumbacber  Handel  und  Gefangennahme  des  Herzogfi 
von  Saebsen  usw.), 

Den  gleichen  Charakter  tragen  auch  die  16  eigenhandigefl 
Briefe  des  Erzherzogs  Karl  von  Steiermark  (1560 — 1577),  dcssen* 
Oberstbofmeister  Harracb  im  Jahre  1551  war.  Dagegen  bandelii 
die  41  MisBÎvschreiben  an  Harracb  ans  den  Jahren  1551 — lô87fl 
flber  Landessachen  von  Steiermark. 

18  eigenhândige  Briefe  Kaiser  Rudolfs  II.  an  Harracb  (seit^ 
1576)  sowie  99  Missivschreiben  (1576—1589),    denen  meisteng 
auch  Antwortkonzepte  des  Harraeh  beigegeben  sind. 

Brève  des  Papstes  Gregor  XIII,  und  Sixtus  V.   (1572  bi^ 
1589),  in  welehen  ihm  wegen  des  Religionseifers  Lob  gespen 
det  wird. 

5  Briefe  (davon  einer  eigenhândig  vom  20.  November  1588JI 
von  Erzherzog  Maximilian  ans  den  Jahren  1581 — 1588. 

Katharina   Erzberzogin  von  Osterreich    (154^>),  Geraahlîn 
Franz,  Herzogs  von  Mantua,  und  spUter  1553  des  Ki'migs  Sigis-J 
mund  von  Polen,  7  eigenhândige  und  2  von  i!ir  nntersrhriobq 
Briefe  ohne  Dalum  an  Leonbard  Hamich, 

3  Briefe  Konig  Philipps  II.  von  Spanieii  betretTs  der  Kon^ 
feriernng  des  goldenen  Vliesordens  (28.  Oktober  1584)  und 
andere  3  llekommandationsschreiben  ans  den  Jahren  1575  und 
1583  (fUr  Gnîllen  de  Sanct  Clémente).  Nebeu  diesen  ist  im  Fa 
milienarchiv  ein  Faszikel  mit  10  Briefen  des  Erzhcrzogs  Ferdî^ 
naïui  von  Tirol  ans  dem  Jabre  1559  und  auUerdcm  5  autographe 
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Briefe  der  Kaiserin-Witwe  Maria,  spanische  înfantîn,  der  Konîgin 
Elisabeth  von  Fraukreicb,  geborenen  Erzherzogiti  von  Osterreich, 
ma  7  Briefe  des  Bischofs  Otto  von  Augsburg. 

Vier  Faszikel  enthalten  wichtige  polîtische  Akten  tiber  die 
polnischen  Kîlnigswahlen  in  den  Jahren  1575  und  1503,  wo  auch 
die  bezUglicbe  Korrespondenz  zu  finden  ist.  Einzeln  konneu  an- 
gcftthrt   werden   (Fasz.  7); 

Schreiben  Erzberzogs  Ferdinand  an  den  Kaiser  in  Ange- 
^genheit  der  polnischeu  Ki>nigswahl    (Iiinsbrnck,  2.  Mai  1587), 
Wilhelm  Freiherr  von  Knrtz,  seine  Berichte  ans  Pioterkow 
la  Polen  (1563). 

Harrachs  Promemoria,  was  mît  Herrn  Eumpf  vor  seiner 
Âbreise  naeb  Spanien  zu  verhandeln  ist. 

Beriebt  des  Orsino  Berthiîs  an  den  Kaiser  Maximilian^ 
wessen  sich  das  Haus  Osterreich  ym  der  Repnblik  Venedig  zu 
versefaen  bat. 

Gutachten  der  Reichsstânde  an  den  Kaiser  (Maxtmiltan  L?) 
bgen  der  Ordnung  der  Jastîz  in  Deutsebland, 

Mission  des  Grofiherzogs  Johann  von  Moskau  nach  Deutsch- 
land  1548. 

Motiva,  warnmb  R5m.  Majestât  (Kaiser  Rndolf  IL)  sîeh 
Hearat  endiich  resolviren  soU. 

Bedenken  tlber  die  Reicbstagsproposition  vom  Jahre  1572. 
Die  Qefangennahme  Mabmod   Begs  von  StuhlweiÛenbnrg 
567). 

Kriegsberatschlagung  im  Jahre  1592  in  Anwesenheit  des 
Entberzogs  Ernst. 

Radolfs  II  Patent  an  Harraeh  vom  23.  August  1578  wegen 

Nîederliindiscben  Angelegenheiten. 

Im  selben  Faszikel   ist  auch  die  Korrespondenz  Leonhards 

bs  Mittleren  von  Harraeh  an  seinen  Vater  ans  den  Jahren  1556 

1576  enthalten,   welchc  uns  îlber  den  Zustand  der  itaiieni- 

ben  nnd  frauzôsîschen  Lehranatalten  belehrt. 

Faszikel  8  nmfaBt  die  Religionsakten  von  Nieder^)8terrcich, 
Biche  vom  Jahre  1582—1652  hier  zusammengefîiBt  sind.  Von 
tn  Akten  sind  anzuftlhren: 

Kaiser  Ferdinands  I.  Resolution  vom  8.  Februar  1556  auf 
Pétition  der  Verordneten   von  denen  ftinf  niederôsterreichi* 
bhen  Erblaodern. 

1569.  Kaiserliehe  Antwort  auf  die  Konditionen  der  Landstiinde. 
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14.  Jânner  157  L  Kaiser  M*axîmîHans  II.  Relii^onskonzei 
Melchior  Kblesl:  Ungetahrliche  Reschrcibang,  wie  die 
tholische  Religion  im  Lande  bei  den  8tadten  und  Msirtcten 
her  verhindert  imd  wie  dieselbe  nun  binfllr  zu  befi'trdern, 
seiuen  4  nnd  des  Rudolf  Freiherrn  von  Teufeubacb  2  Brîofp.n 
Harrach  in  namlicher  Angelegenheit. 

9.  MUrz  1576.  Maximilians  IL  ReligionskonzesBion  den  evi 
geHacben  Stiiuden  ob  der  Enns. 

3.  Jnni  1578.  Radolf  IL  bestMtigt  die  Religionskonze8si4j 
nnd  die  Agenda. 

IG,  Novembcr  l^iSL  Radolfs  IL  Résolution,  daC  es  bei 
erteilten  Konzession  zu  verbleiben  habe. 

1585.   Mémorandum   der  Stande   von  Nieder<)8termeh 
Erzherzog  Ernst. 

Erzherzog    Ernsts     Btfehl    an    Wilhclm    von    Ilofkirchc 
(29.  September  1578). 

10.  Marz  1609.  Religionskapitulation.  Original. 

19.  ilarz  ICUO.  Attestation  der  geheimen  Rate  wegeu  di 
Kapitulationsresolution. 

lu,  Marz  1G09.  K5nig  Mattbias,  lîestatigung  der  Konzessi 
23.  Mai-z  1609.  Karl  von  Zerotin  Attestation. 

5.  April  UÎ09.     Attestition    der   funf    mahrischen   Herreii 
wegen  der  Kapitulationsresolution.  Original. 

28.  April  1000,   Ktmig  Matthias,   Ratifikation  der  Land 
freiheiten. 

20.  Mai  1609.  Georg  Graf  von  Hoditz  nnd  Wolframltx,  At 
testatîon. 

8.  Juni  1G09.  Joliann  Czejka  von  Olbramitz,    Attestatii 
3.  Juli  1609.     Attestation  wegen  der  am   19.  Mârz   l 

publizieiten    Kapitulationsresolution    der    drei    dsterreîchischi 

Stande. 

6.  J^noer  1610,  Originalrelation  der  nacb  PreBhurg  abi 
sendeten  Vertreter  der  ôsterreichischcn  Stâiide 

14.  Februar  1610.  KrinigUche  Résolution  «itutn  uer  .vii> 
burgiscben  Konfession  zugetaiien   Herren  und  Landlcute 
reichs  ob  und  noter  der  Enns. 

6.  MUrz  1610,  Palatin  Tbnrzo,  Rdî^^*  lation. 

LMai  1610.  Hieronymus  WcnzelGraf\   .   .       u,  Attcsi 

31.  Joli  1619.   Prsg.   Confocderatio  Bftbmens  und  der 
korporierten  Llindcr  auf  die  100  ÀriikeL 
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16.  Augnst  1619.  Confoederatio  Kônîg  Friedrichs  von 
Bôhmen. 

19.  Jânner  1620.  Gabriel  Bethlen,  Confoederatio. 

Weiter  sind  hier:  Religionssupplik  an  Kaiser  Ferdinand  II. 
vom  19.  Jànner  1619,  Schrift  des  Landes  Steyer  vom  Jahre  1620 
an  den  Kaiser,  dessen  Resolution  vom  18.  Juli  1620,  die  am 
18.  Juli  1623  erteilten  Privilegien  den  katholischen  Stànden, 
Generalmandat  wegen  Wegschaffung  der  protestantischen  Pre- 
dîger  (14.  September  1627)  sowie  die  Refonnationspatente  vom 
10.  November  1634  und  24.  Jânner  1652. 

Âkten  liber  die  Reichssachen  befinden  sich  im  Faszikel  10, 
and  sind  dièse  hervorzuheben: 

Erzherzogs  Ferdinand  Urteil  zwiscben  dem  Régiment  und 
der  Landschaft  Osterreich  1522. 

Schâtzung  des  Landes  Schlesien  1527. 

Weigand,  Bisehof  von  Bamberg,  Revers  und  Vertrag. 
27.  Jânner  1535. 

Kontrakt  zwiscben  Kîiiser  Maximilian  I.  und  Wolfgang  von 
Dietrichstein  wegen  einer  Geldschuld.  1515. 

Concordata  zwiscben  Kaiser  Friedrich  III.  und  Papst  Niko- 
laus  V.  1447. 

Reichstagsabschied  von  Speier  vom  Jahre  1544. 

Reichstagsabschied  von  Regensburg  vom  Jahre  1530. 

Georg  Graf  von  Helfenstein,  Bericht  an  den  Kaiser  tiber 
die  polnische  Kônigswabl  ddo.  19.  Februar  1560. 

Reichstagsproposition  wegen  der  Religionssachen  und  dem 
Kirchenkonzil  (1564). 

Graf  Otto  Heinrich  zu  Schwarzenberg  vom  17.  August  1578 
tlber  die  Niederlande. 

Seifried  Freiherr  von  Breuner,  Berichte  ilber  die  Nieder- 
làndischen  Begebenheiten  und  Zeitungen  ans  Frankreich  dartiber. 

Reise  Kaiser  Maximilians  II.  und  seiner  Sôhne  an  den  kur- 
sachsischen  Ilof  zu  Dresden. 

Beschreibung  der  Florentinischen  Solennitât  und  Hochzeit 
der  Erzherzogin  Katharina  mit  dem  Grofiherzog  Franz  von  Tos- 
kana  in  Gegenwart  des  Erzherzogs  Emst  im  Jahre  1549. 

Friedrich  Freiherr  von  Breuner,  Schreiben  vom  4.  Juni  1583 
ttber  polnische  und  siebenbtirgische  Angelegenheiten. 

Extrakt  ans  dem  Stâdteabschied  zu  Heilbronn  ddo.  7.  Mârz 
1583. 
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Chunrat  von  Pappenheim  :  Supplikaiinî)  we^en  (1er 
lehen.  1584. 

Wenzel  Berkas  Bericlit  vom  23.  Juli  1593  «her  die  Kinds 
taufe  în  Polen, 

Instruktion  Kaiser  Rudolfs  II.  fUr  Fr.  von  Dornl>erg  în  Dor 
egk  als  Orator  bei  der  papstlichen  Knrîe  (11.  Februar  1593)  mît 
Ziisâtzen  von  Leonhard  Freiherrn  von  Uarrach. 

Vergleich  zwîschen  Kaiser  Rudolf  II.    nnd  Urhan,  Bisehû 
von  PassHU  (2.  November  1600). 

Vorschlag   ftir   dîe    Kriegsvorbereitungen    in    Ungam    m 
Jahre  1603. 

Instruktion  flir  Chrietoph  Schleinitz  Freîhcrrn  auf  Hains- 
bacb,  was  er  bei  dem  Herzog  Erast  von  Braunschweig'LttnebnrM 
zu  verhandeln  habe.   10.  Miirz  1605, 

Kaiserin  Maria,  Gemahlin  Ferdinandsll,,  Ueiratskapitulatio^ 
(1627).  ^ 

Bericht  iiber  die  Kaîserwahl  am   22.  Dezember  1638  nnd 
die  Kr»ntiDg  (1637). 

Uberfîthrang  der  I^eiche  Kaiser  Ferdinaods  II.   von  Wieu 
nach  Graz  (1637). 

Die  Landessarhcn  (  imselben  Faszikel)  befassen  sich  raeisteni 
mit  den  Heereslieferungen,  auBerdem  in  den  Verhandlangen  de 
oberîîsterreiehîschen  Landtiiges  von  1679 — 1581    in  dem  teiztel 
Jahre  aucb  der  Enlwurf  der  Jagdordnung. 

Freiberr  Leonhard  (1590—1597)  und  sein  Sohn  Kal 
(1628).  V.  Rohran,  S.  59—65  nnd  68—85. 

Der  Faszikel  11  entbâlt  neben  kaiserlichen  and  erzherzog 
lichen  Briefen  auch  Verbandliingen  liber  die  Nachfolge  in  de 
kaiserlichen  Familie.  Zuerat  ist  hier  der  Vertrag  und  VergleM 
c'hung  zwischen  Kaiser  Rudolf  II.  und  seînen  Brildern  vom 
10.  April  1578  und  eine  Abschrift  des  Vergleiches  Erzherzog 
Ferdinand  mit  dem  K5nig  von  Spanien  Hber  die  SukzessioB 
in  Bôbmen  1617,  welcbe  aus  Goldast  entnommen  ist.  Nebeij 
dem  Orîpnal  des  Testamentes  des  Erzherzogs  Matthias  vom" 
I.  Janner  1587^  welches  aïs  ungiiltig  dnrchscbnitten  ist,  fiuden 
wir  hier  neben  anderen  anf  die  SnkzeBsion  eîoh  beziehenden 
Akten  (  Verbandlungen  ilber  die  Sukzession  îm  Jahre  1617)  einf 
Instruktion  flir  Georg  Siegmund  Freiherm  von  Lamherg,  und  di| 
er  wegen  Krankheit  verhindert  war^  flir  Frciherrn  Karl  voiï 
Harrach  ansgentelU  am  30.  Jnni  1516^   der  zugicicb  den  Tit 
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,,geheiml>en  Rathes  des  ganzen  gesambteu  usierreichischcn 
s  uud  Gewalttmgers^^  erhieît,  Dabei  fiûdet  sich  auch  ein 
jpfR^gidter  liber  des  Hanses  Osterreich  Freiheiten",  în  dem  Ab- 
Iiriften  aus  alten  Familienurkunden  enthalten  siiid.  Auch  ist 
rt  der  Vertra^%  welchen  Ferdinand  IL  mit  dem  Erzherzag;  Leo- 
pold  von  Tirol  am  24*  September  1625  geschlossen  batte,  wie 
autîh  das  Testament  der  Kaiserin  Eleonora,  Gemahlin  Kaiser 
Ferdinands.  Hervorzuheben  ist  die  Korrespondenz,  die  Leonbard 
als  Orator  geftihrt  bat.  Es  sîud  hier  39  Missivschreiben  Kaiser 
dolfs  IL  \neb8t  3  Autographen),  der  Ktînigin  Maria  (3),  Erz- 
-  Max  (4),  Kaisers  Matthias  [o),  Erzherzogs  Emet  23  In- 
cn  nebst  60  eigenbandigen  Schreiben.  Wichtig  sind  auch 
ote  uud  Schreiben,  mit  dem  ihm  die  Begleitung  der  papst- 
^hen  Anxiliartruppen  im  Jahre  1595  aufgetragen  wurde, 

AuBer  Instrnktionen  von  Kaisera  sind  auch  eigeuhandige 

rrespondenzen  in  demselben  Faszikeh  So  von  Erzherzog  Maxi- 

n  14  Briefe,   von    Kaiser  Ferdinand  IL  8   (davon  2  eigen- 

ndig),  5  eigenbândige  vom  Erzherzog  Leopold  aus  dem  Jahre 

20  und  ein  Brief  in  spauischer  Sprache  von  der  Kaiserin  Maria 

Mai  1600). 

Von  Instruktionen  sollen   angefllhrt  werden:    Als  Kaiser 
^ndolf  IL  den   neuen  Kriegszug  gegen   die  TUrken   in  Un^arn 
rbereitete,  sandte  er  den  Freiherrn  Karl  von  Harrach  im  Jahre 
01  nach  Italien^   um  bei  den   einzeben  FUrsten  Hilfstruppen 
erlangen.  Die  Berichte  liber  dièse  Verhandlungen  sind  unter 
\n  Familienakten, 

Kaiser  RudolfsIL  geheîme  Instriiktion  behufs  verschiedener 

;iationen  bei  den  italien ischen  Flirsten.  27.  April  ItiOG* 

Erzberzogs  Matthias  lustruktion  fUr  Harrach  vom  5.  Juli  1605, 

mit  Kaiser  Rudolf  zn  verhandeln,  und  desselben  vom  Jahre  1608^ 

i€  Verhandlungen  mit  Ungarn  und  Boczkay  zu  ftthren.  Als  Er- 

bnis  dièses  politischen  Werkes  sind  die  FrotokoUe  sowie  auch 

Referate,  welche  Harrach  in  den  Jahren  1613 — 1617  in  den  un- 

gariscben,    und  vom  Jahre  1619—1626  in  bîihmischen    und  an- 

^eren  Angelegenheiten   verfaflte,   die   tiber  wichtige  Begebnisse 

QfscbluB  geben,  Verhandlungen  mît  dem  Erzherzog  Ferdinand 

îtid  Maximilian  sowie  mit  den  Kuifîtrsten  im  Jahre  1608. 

Kaiser  Matthias  IL  Instruktion  ftlr  Harrach  tlber  die  Ver- 
handlungen mit  Erzherzog  Ferdinand  in  Ofl'entlichen  und  Uaus- 
angelegenheiten  (13.  November  1616), 
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ÂU8  dem  Jahre  1615  dâtieren:  28,  JîlnDer:  lustruktioû  f 
Hans   Freihemi    von  Mollart    behufs    VerhandluDgen    mit  dei 
Palatin;  9.  Mârz:  InstraktioD  fUr  Harrach  zu  Verhandlangen  mil 
dem  Cavagliere  Bertucci  wegen  Bosnien,  und  22,  Februar  161 
zu  Verhandlungen  mit  Erzherzog  Ferdinand, 

Von  den  Landessacben  dièses  Faszikels  bcziehen  sich  eini 
auf  Ober(:îsterreich  nnd  Scblesien;  liber  jenes  bandelt  die  Land 
tagsproposition  vom  Jabre  1613,   tiber  dièses  das  Mémorial  der 
Bcblesischen  Kammer  vom  Jahre  1578. 

Faszîkel  12   enthalt   Briefe   (eigenhandige)   Kaiser  Ferdt 
nands  II.  an  Balthasar  Grafen  von  Thannhausen  ans  den  Jahren 
1610—1636  liber  abgehaltene  Jagden,  dann  Briefe  der  Kaiserin 
Maria  Magdalena  (1615),  der  Kaîaerin  Eleonora  1625,  1631  und 
Maria  Cbristine  (  16 10),  welcbejedochweniglntercssantes  enthalten, 
Ausgiebîge  Auskiinfte  bietet   der  Artikel   die  Uskoken  in  Zen, 
(1617 — 1618),  deren  Berobigung  dem  Freiherrn  Harracb  dnrcl 
die  Instruktîon  vom  Jahre  1618  aufgetragen  wurde,  darch  welchi 
er  als  Kommissîtr  zur  Schlichtang  der  Streitigkeiten   in  Frian 
und  Istrien  designiert  wurde. 

Harrach   war   im  Jahre  1603   und   spâter   im   Jahre  162 
Rittmeister  seiner  ArquebusierKompagnîe,  die  er  auf  seine  Koste 
aufgestellt  hat  Die  Rechnungen  liber  dieselben  finden  sich  eben^ 
dort  vor. 

Ûber  die  Friauler  Verhandlungen  handeit  auch  die  Instruk- 
tîon vom  3.  Jâuner  1617,  die  ffir  den  Erzherzog  herausgegeben 
war,  der  die  venezianisehen  Verhandlungen  leiten  sollte* 

Reichhaltig  ist  der  Faszikel  13.  Dieser  enthâlt  ^Uogarische 
Angelegenbeiten^,  meistens  Konzepte  aus  den  Jahren  1609  bia 
1619,  dann  ^Bdhmische  Angelegenheiten^  (^620),  worin  wicb 
tiges  Détail  enthalten  ist,  nicbt  weniger  wie  auch  in  den  Kon- 
zepten  des  Harrach. 

Daran  sehlieBt  sich  die  unterschiedliche  Korrespondenz  von 
Politikern  und  MiliUirpersonen.  Man  bat  hier  Briefe  des  kaiser- 
lichen  Befehlshabers  Bouquoy  aus  den  Jahren  1620—1621,  Don 
Baltasar  de  Maradas  y  Vique  1617 — 1618,  R.  Dampîerre  (1618 
Charles  duc  de  Nevers  (1621),  Conte  de  Ofïate, 
schafters,  Fra  Rodolfu   da  Colloredo   (1618),   L- 
(1617—1619),  conte  Kicolo  Contarino  (1618),   Kardinal  Aid 
brandini  und  Hans  Ftlrst  von  Eggenberg. 
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Anfier  diesen  sind  da  Abschriften  einiger  Briefe  des  Ear- 
dinalfi  von  Dietricbstein  ans  dem  Jahre  1616,  von  St.  Hillaire 
(1609),  François  Lois  de  Herzelles  (1607),  Karl  Jôrger  (1616), 
Lacrois  (1601).  Weiter  noch:  Puncta  transactionis  Nicolspur- 
jensis  (1622),  betreflfend  den  FriedensschluB  mit  Bethlen  Gabor, 
ein  Brief  Paul  Sixt  Freiherm  Trautson,  Obersthofmarschalls, 
wegen  Amtsftthmng  des  Hofmarschallamtes  (ddo.  29.  Juli  1605), 
Selation  flber  den  Frankfurtischen  Tag  1583. 

Unter  den  Landessachen  der  Jahre  1605 — 1622  ist  noch 
zu  erwâhnen  der  Streit  von  Wesen  Urfahr  bei  Linz  mit  Hein- 
rich  Salburger  zu  Aichberg  1607.  SchlieBlich  sind  da  drei  eigen- 
h&ndige  Briefe  des  Gran  daca  di  Toscana  Cosimo  1622;  des 
Flirsten  Karl  von  Liechtenstein  und  Wilhelm  Nothaft  (1623). 

Als  Ërinnemng  an  ehemalige  Hofdienste  haben  sich  in  dem 
Faszikel  14  die  Hofzahlamtsrechnungen  vom  Jahre  1564  erhalten. 
Der  folgende  Nr.  15  amfafit  das  kaiserliche  Kleiderverzeichnis 
des  Jahres  1564,  Ansgaben  des  Erzherzogs  Ernst  in  den  Jahren 
1582 — 1586  sowie  die  Beschreibung  der  Reise  Kaiser  Maximi- 
lians  IL  nach  Spanien  im  Jahre  1548,  welche  von  F.  Menëik  in 
dem  Archiv  fttr  ôsterr.  Geschichte,  Bd.  LXXX  herausgegeben 
warde.  Auch  der  Inhalt  des  Faszikels  16  handeit  meistens  ttber 
die  Instraktionen  der  Hofâmter  mit  einem  Verzeichnis  des  Hof- 
staates  vom  Jahre  1564,  welches  Material  in  ausgiebiger  Weise 
von  Ferd.  Menéik  in  den  „Beitragen  zur  Geschichte  der  kaiser- 
lichen  Hofîlmter",  Wien  1699  (Archiv  fUr  KundeôsteiT.  Geschichts- 
qnellen,  Bd.  LXXXXVII)  verwertet  wurde. 

Kaiser  Ferdinand  I.  erteilt  der  Familie  von  Kainach  den 
Freiherrenstand  (20.  Juli  1553). 

Kaiser  Maximilian  II.  Instruktion  fttr  die  Hofkanzlei. 

Kaiser  Rudolfs  IL  Vergleich  zwischen  den  Gebrtidern  aus 
dem  Hause  Ôsterreich  ddo.  10.  April  1578. 

Sentenz  tlber  den  Oberstwachtmeister  und  Baumeister  zu 
Raab  Nicola  Berlin  de  Forli  (1595). 

Kaiser  Rudolfs  II.  Instruktion  flir  den  niederôsteireichischen 
E^ammerrat  (28.  August  1600). 

Die  umfangreiche  Korrespondenz  des  Herzogs  von  Fried- 
land  mit  Karl  Freiherrn  von  Harrach  aus  den  Jahren  1623  bis 
1627  wurde  bereits  von  Ferd.  Tadra  in  Fontes  rerum  Austria- 
carum,  Bd.  41  verôflfentlicht  und  neulich  von  Dr.  Herm.  Hall- 
wich  fttr  sein  Werk  kollationiert. 
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Karl  Freilierrn  von  Harracha  hervorragendgier  Sohn  wa 
Eardioal  Ernst  Adalbert  Harracli,  Fiirsterzbischof  von  Prag 
(1624—1667).  Seine  reiclie  Karreepondeiiz  wurde  arsprUa^licli 
in  Prugg  aufbewabrt,  Im  Jahre  1883  bat  die  ganze  Sammlang 
Ferd.  Tadra  in  dem  Anfsatze:  Zâmecky  urchiv  v  Moste  nad  Li* 
tavou  (Sbornik  historicky,  redigiert  von  Dr.  Ant  Rezek,  Prag, 
1883,  Jahrg.  1^  S.  17 — ^35)  beschrieben  und  die  wichtigsten 
Sachen  dort  verzeichnet.  Ein  gleicher  Bericht  in  deutscher  Sprache 
befindet  sicb  aucb  in  der  grâflîchen  Bibliothek  in  Wien  in  der 
Handscbriftensammlung.  Im  Jahre  1885  wiirde  die  Sammlung, 
die  ans  35  Bltnden  bestand,  in  das  Wiener  Archiv  Ubertragen^fl 
nnd  weil  sich  solche  fUr  die  archivalische  Bearbeitnng  nicbt 
eigneten,  auOerdem  viele  Ein  blinde  schon  zerrissen  waren,  wurden 
die  Bande  zerlegt  und  die  einzelnen  Akten  dann  naeh  ihram 
Inhalt  geordnet.  Die  Arbeit  wnrde  dadureb  erleichtert,  daB  der 
Kardinal  sel  bat  auf  jedem  AktenstUcke  oder  Briefe  in  italieni- 
scher  Sprache  ein  Regest  anfschrieb  {z.  B.  frateria,  mio,  paren- 
tela  etc.).  Nar  einige  besser  erbaltene  Bande  mit  vorherrschend 
homogenem  Inhalte  wurden  an  die  Bibliothek  flbergeben. 

Die  Zabi  der  auf  dièse  Weise  geordneten  Faszikel  betrâgt  70. 
Manche  von  ihnen  enthalten  entweder  Familien-  oder  Wirtscbafts- 
akten,  so  daB  wir  von  ihrer  Aufzahlung  gilnzlich  abseben  konnen^J 
Die  anderen  jedoch  bieten  uns  ein  reiches  Material,  welchea 
hauptsachlich  ftlr  die  Landesgeschîcbte  von  Bôhmen  ansgenUtztj 
werden  kann.  Eg  sei  jedoch  hier  bemerkt,  daB  viele  Stticke  i 
den  ersten  Jahren  des  Kardinals  Exzerpte  ans  anderen  Kor 
spondenzen  oder  auch  seine  Konzepte  enthalten,  so  dafi  annm- 
giLnglich  notwendig  ist,  dafi  der  Beniltzer  auch  diesen  Anmer 
kungen  seine  Aufmerksamkeit  zuwendet 

Die  aUgemeine  Korrespondenz,   welcbe  die  Faszikel  1- 
umfaBt,  cbronologiseb  geordnet  ist,  meistens  antergeordnete 
eunlicbkeiten    aufweist   und   von   dero   Jahre  1624 — 1667  geht,  ' 
entbalt  auch  einige  spezielle  AktenstWcke. 

23.  Oktober  1625.  Dakret  iiber  die  Bier-  imd  Weinabgabe 
(B5hmen). 

11.  Milrz  1633.  Reskript  des  Kaisers  tlber  das  Anbietea 
des  K(5nig8  von  Polen  Wladislaw,  als  Vermittler  des  allgemeinei] 
Weltfricdens. 

29.  Dezember  1636.    tïber  den  Wîbniischen  Landtag  undF 
die  Interessen  des  Kaisers. 
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1635,  17.  April.  (îber  die  Séquestration  der  Trczkaiscben 
Gfiter. 

Slawata,  Bericht  tlber  die  Begebenhcit  zwischen  der  6e- 
mahlin  des  Georg  von  Martinitz  und  dem  Diodati. 

1637.  Scritture  concernenti  la  militia  Constantiniana,  eom- 
fflnnicate  dal  Marchese  Brusentino  à  fine  di  procurare  corte  Ce- 
sarea,  accio  quella  si  rimetta  di  nuovo  in  piedi. 

1636,  2y.  Mai.  Frater  Philipp  Buseck,  Ober  die  Beisetzung 
des  Friedlânders  in  der  Karthause  von  Walditz  (Sbornik  hist.  I, 
S.  21,  F.  312). 

1637.  Des  Kardinals  Relatio  ad  limina  del  stato  della  chiesa, 
me  er  sie  bei  seinem  Rombesuch  libergeben  bat. 

1638.  Lettera  al  conte  Schlick  in  materia  del  libre  Abece- 
dario  donato  da  lui  al  figlio  del  Martinitz,  betrifft  Benno  von 
Martinitz,  den  jungen  Propst  von  Wischehrad. 

1G40.  Informatione,  cbe  mi  da  del  suo  interesse  il  baron 
Seeman  contro  Tinformatione,  che  h'a  dato  il  regimento  dlnns- 
pruck  à  quella  Arcbiduchessa. 

1637.  Relatio  seu  informatio  de  statu  ecclesiarum  in  di- 
strictu  Slanensi. 

1637.  Ëstratto  di  visita  fatta  uel  distritto  Czaslau. 

Testamento  del  Isolani.  25.  April  1641. 

1649.  Beider  kbniglicher  Majestâten  Einritt  in  Mailand, 
geschehen  16.  Juni  1649. 

1651.  Relazione  del  viaggio  del  conte  de  Martinitz  à  Lo- 
reto.  24.  Oktober  1651. 

1651.  Nozze  del  Imperatore  à  Vienua.  26.  April  1651. 

Ausfllbrlichere  Korrespondenzen  sind  enthalten  in  den  Fa- 
szikeln  8 — 10.  Wir  treflfen  da  folgende  Namen  an: 

Anna  Ëleonora  Grâfin  von  Oppersdorf,  Briefe  an  den  Kar 
dinal  ans  dem  Jahre  1666. 

Ëleonora  Katharina  Grafin  von  Uohenembs,  1660 — 1667. 

Maria  Lisl  Colonna  von  Fels,  Briefe  (1665). 

Baronin  Huschin,  geb.  Baronin  Géra,   1659. 

Grâfin  Sandl  von  Slawata  (1643—1659). 

Hanns  Joacbim  Slawata  Graf  von  Chlum  und  Kossum- 
berg  1665. 

Adam  Paul  Slawata  (1654). 

Sabindl  Grâfin  von  Khevenhiller,  Briefe  aus  den  Jahren 
1665—1667. 

▲rehlraliM.  I.    Heft  3  u.  4.  23 
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SosannaLeonoraGrafin  KhevenhîUerKollonîtz  (1665— 166"^ 

Cliristoph  Graf  von  Khevenbiller  1643, 

Ferdinand  Maxîraîlian  Markgraf  von  Baden,  umfangreicl 
Korreapoiidenz  nus  den  Jahren  1657—1667. 

Adam  Graf  von  Trauttmausdorff  Briefe  1665 — 1667^  Ha) 
Friedrich  von  Trauttmansdorff  1651. 

Graf  Herberstein,  Briefe  ans  den  Jahren  1664 — 1667, 

Giusepije  Corte^  Haushofmeifiter  des  Kardtnals,  Korrespo 
denz  ans  den  Jahren  1627—1647. 

Cesare  Vecci,  crzbischoflicher  Agent  am  kaiaerlichen  Hd 
în  Wien  nnd  in  Kora,  Briefe  ans  den  Jahren  1642—1647 — 169 

Graflieh  Strozzische  Erbschaft  (1654—1665)  mit  dem  T 
stiiment  des  Grafen  Peter  von  Strozzi,  ddo.  4.  September  166 

Guidobald  Graf  von  Thnn^  Erzbischof  von  Salzburg:  K 
reapondeuz  1653 — 1667. 

Gîrolamo  Giugni  (1642),  Roherto  Hais  (1642),  conte  Ginl 
Cesare  Gonzaga  1641. 

Giacomo  Interholzer,  kaiserlicher  Postagent  in  Venedîj 
Korrespondenz  165H/59. 

Josef  Corti,  Erzbischof  von  Sebasta,  Suffragan  in  Pm 
Briefe  1656—1658. 

Flîrst  Francisco  dî  Bozzolo,  Duca  ai  Sabioneta,  Korrespou* 
denz  1638—1666. 

Pietro  Paasicali,  Briefe  ans  Wien  in  den  Jahren  1654— 16< 

BartholomUus  Droechmann,  Ilofmeister  des  Grafen  v 
Kannitz,  Briefe  ans  freniden  LUndem  1663—1667. 

Da  Kardinal  HaiTach  zu  den  treuesten  kaiserlichen  Râi 
gehlîrte,  dem  politisch  wichtige  Missionen  aufcrlegt  wnrden, 
tinden  sich   io  dem  Archiv  zahireiche  Instruktionen  nnd  Haoi 
briefe  vor,  von  denen  wir  nnr  eînige  aiifzahlen  k^nnen: 

1630,  20.  August.  Befehl  des  Kaisers  vvegen  der  auf  é 
Weiûenberg  bei  Prag  zu  veranstakenden  Prozession. 

1637,  19.  Mai  und  12.  Juni.  Befehle  des  Kaisers  an  é 
Kardinal,  seine  Reîse  naeh  Kom  in  Anbetracht  der  KrânUl 
keit  des  Papstes  zu  heschleunigen. 

1637,  H^  September.  Missivschreihen  des  Kaisers  tlber 
Wahl  des  Rudolf  Freiherrn  von  Schleinitz  zum  Propst  in 
meritz  nach  dem  Tode  des  Johann  Kotwa. 

1637,  22.  Âugast.  Intimation  der  Geburt  des  kaiserliehi 
Priuzen, 
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iti51,  14^.  beptember.    Ober  die  Mission  des   Fitrsteu   von 
Eg^çnberg  iiach  Rom. 

1637,  ly.  September  Der  Kaiser  gibt  dem  Kaidinal  Nach- 
[ricbt  tiber  die  FriedeosverhaDdliiDgen  in  Kôlu, 

1637,  23.  September.  Der  Kaiser  gibi  dem  Kardinal  Befeble 
Ifllier  seinen   Aufenthalt   in   Rom    uud   am    14,    Noveniber   und 

INovember  liber  die  RtlckkeUr  nach  Deutschland, 

Von   Kaiser   Ferdinand  IIL    sind   folgende  Dokiimente  zn 
ervrâbnen: 

1640,26.  Juni.  Dekret  Uber  die  Kollaturen  der  Kirchen  in  Prag. 

1638,  2*  Jnni,  Anfrage  an  den  Kardinal,  oh  er  in  Rom  re 
sidieren  will. 

1641,  30.  Oezember.  Kuiserliebes  Dekret  tlber  das  Prager 
Seininar. 

1644,  21.  Janner.  Ober  die  Roinreise  zur  Papstwahl. 
Einige  Briefe,  daranter  7  eigenbândige  des  Kaisers  an  den 
Kardinal,  als  sieb  dieser  nacb  seiner  Fhicht  von  Prag  in  Trient 
im  Jahre  1*»49  aufhielt,  wo  er  wicbtige  Verhundlnngen  mît  dem 
spanischen  Gesaudten  Herzog  Terrauneva  wegen  Kmpfaog  der 
k^niglich  spani&chen  Prinzessin  zu  leiten  batte.  Dabei  aueb  die 
Instraktion  vom  30.  Marz  1649,  er  solle  bei  der  Krankbeît  des 
Fapstes  Vorbereitungen  zu  der  Reise  nacb  Rom  anstellen. 

Vorhanden  sind  33  Konzepte  zn  den  Antwortsebreiben  an 
den  Kaiser  ans  der  Zeit  1648 — 1649. 

1650,  6.  Mai,  Patent  des  Kaisers,  daO  die  Juden  und  Ana- 
baptisten   bei   der  Einliebung  der  Bierabgabe   nicbt   verwendet 
Dfden  soUen, 

1652,  1.  Jiuii.  Patent  des  Kaisers  an  den  Kardinal,  wie  er 
seiner  Ankunft  in  Prag  emptangen  werden  will. 
1656,  Ib.  jUnner.  Der  Kaiser  emptieblt  dem  Kardinal  die 
indtagspropositioneu. 

AuOerdemsindnocb  2cigeubanciige  Bnefe,  wo  der  Kaiser  einen 
[igliindar  und  einen  Irlander  in  den  Kreuzberrenorden  empfiehit. 
Von  Kaiser  Leopold  L  ist  da  ein  Sendschreiben  vom 
I  April  1657,  in  dem  er  Nacbricbt  fiber  den  Tod  des  Vaters 
Kaiser  Ferdinand  IIL  gibt  nnd  zugleich  die  Anordnung  Uber 
Trauermessen  in  Bobmen  trifil. 
1660,  8,  Mai.  Ein  Schreiben  des  Kaisers,  worin  er  dem 
irdinal  die  Begleitung  der  Kaiserin-Witwe  Eleonore  uach 
bdenburg  in  Steiermark  auferlegt. 

23* 
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1662,  16.  Juli.  Patent  des  Kaisers  liber  die  Errichtung  é 
Bistiims  in  KllniggnUz. 

Itn  Jahre  1666  wurde  der  Kardinal  mit  der  Funktion 
traut,  die  kaiserliche  Braut  lufantîn  Margaretha  in  Roveredo 
empfangen.    Aus  dieser  Zeit  sind  neben  eigeuhiiudigen  Brieft 
auch   die  Konsiepte  zu  den   Beriehten   tiber  den   Empfang 
kaisorliehen  Braut,   und   etliche  Consîderationes  Uber  die  Koi 
mission  der  y,Eûtrcga'^  der  kaiser! ichen  Braut. 

1666,  27.  September.  Des  Kaisers  Schreiben  an  den  K^l 
dinal  tiber  das  Amt  des  Protektors  von  Dentsebland,  welehl 
der  Kardiiial  von  Heasen  erhieU,  mit  Ausnahme  der  iisterreic 
sehen  Lande. 

1667,  20.  Februar,   Des  Kaisers  AnempfehluDg  der  Lan 
tagBproposition. 

1667,  27,  Mai,  Patent  Uber  die  Ernennung  des  Domdechaiï 
zu  Trient  Josef  Gelfti   zum   dortigen   Suffraganbischof  mit  d 
Tîtel  Biscbof  r^Ansariensis", 

1667,  30.  Juni.  Ein  kaiserliohes  Patent  tiber  den  Salzhandi 
in  FiDhmen. 

Aucli  andere  Mitgliedttr  des  kaiserlichen   Hanses  sind 
vertreten,    uuter  diesen   Erzherzog   Leopold   Wilhelm,   Kaise: 
Eleonora   (14.  Dezember   1648)    liber  die   Heirat  der  Eleon 
Gr.Hfin    Harrach    mit   Nikolaus    Grafen    Pàlffy,    Kaiserîn-Wit 
Eleonora  (8.  Mai  1660)    liber   ibre  Reise  nach  Judenburg,   El 
herzogin  Maria  Anna  von  Tirol  uiid  Erzberzogin  Claudia  ^164< 

In  demselben  Fasxikel  63  findet  man  noch  kleinere  Brw 
Bcbaften,  ziim  Teil  politisehen  Inhaltes,  von  diesen  PerslinE 
keiten  : 


Giuseppe  Vittorio  Alberti  1667, 
Francesco  Alberti  1657. 
Carlo  Gervasio  Alberti  1666/67, 
Gydllus  Agricola,    Advokat   in 

Prag  1651. 
Paul  Graf  von  Aldringen,  Prager 

Huflragaulfiscliof  1 642/43, 
Georg  Bilek  a  Bilenberg  1641. 
Carlo  Caraila,  Bischof  von  Aversa 

16Ô7— 1663. 
Anna  Kegina  Grafin  Breaner  s.  d. 
Don  FlorioCreraona  1643-I64ë. 


Giovanni  Battista  Giadtce, 

schof  von  Parenzo  1645. 
Simeon  von  Hornstein^  Pragj 

Suffraganbischof  164K 
tVancesco   Ingoii,   SekretUr 

Kom  1642— 164Ô. 
LudwigGrafvon  Kuefstciu  16- 
MaiL  Gandoif  Gmf  von  Kqi 

berg,    spiiter    Erzbischaf 

Salzbnrg  1664, 
Andréas  Klemons  Kokr,  Prag 

Deehaut  1643. 


GrSfl.  Harrachsches  Archiv  in  Wion. 


343 


Félicitas  Freifrau  LObl  1653. 
Graf  von  Losenstein  1645. 
Otto  Friedrich  von  Buchheim, 

Bischof  von  Laibach  1663. 
A.  de  Robyns  1652—1664. 
Rndolf  Roder,  Dechant  1638. 
Johann  C.  Orlik,  Freiherr  von 

Laiiâté,  Domherr  in  Olmiltz 

1664/65. 
Johann  Karl  Scbadt  von  Mitter- 

bibrach,  Verwalter  der  Prop- 

stei   in    Freisingen    1631  — 

1652. 
Philipp    IV.,  K5nig  von    Spa- 

nien  1647. 
Adam  Trczkas  Schreiben  an  Prin- 
cipe Borso  d'Esté  1633. 


Friedrich  und  Max  Graf  von 
Scherfenberg  (1662,  1665). 

Anna  Maria  Grâfin  von  Wald- 
stein  1663. 

Katerle  Grâfin  von  Waldsteîn 
1653. 

Ferdinand  Emst  Graf  von  Wald- 
steîn 1653. 

Sdislawa  Grâfin  von  Wolkenstein 
1661. 

Anton  Wolfrath,  AbtvonKrems- 
mttnster  und  Bischof  von  Wien 
1637. 

Franz  Graf  Magni  von  StraBnitz 
1636—1653. 

WladislawKftnigvonPolen  1642 
—1649. 


Ans  dem  Faszikel  64  sind  folgeude   Korrespondenzen  zn 
nennen: 


Johann  W.  Ftlrst  von  Auersperg, 

Obersthoftneister  1648-1651. 
Ferdinand  Ftlrst  von  Dietrich- 

stein  1664—1664. 
Sofia  Agnes  Fttrstin  von  Dietrich- 

stein  s.  d. 
Adrian  Freiherr  von  EnkenwOrt 

1653/55. 
Fdrst  von  Eggenberg,  Herzog 

von  Krumman  1637,  1666. 
Egon  Graf  von  Ftirstenberg  1659 

—1660. 
Polyxena      von      Ftirstenberg 

1649. 
Kardinal  Friedrich  von  Hessen 

1655—1666. 
Josef  Friedrich  Graf  von  Herber- 

stein  1665. 
Bemhard  Graf  von  Herberstein 

1665. 


Karl  Liechtenstein  Freiherr  von 
Kastelkom,  Domherr  und  Bi- 
schof zu  Olmtitz  1664. 

Karl  Ftlrst  von  Liechtenstein 
1658. 

Ferdinand  Graf  Kurtz  1637. 

Franz  Marquis  Lisola,  kaiser- 
licher  Gesandter  1662. 

Wenzel  Eusebius  Fllrst  von  Lob- 
kowitz,  Herzog  von  Sagan 
1665. 

Walther  Graf  Leslie,  Botschafter 
1665. 

Job.  Max  Graf  von  Lamberg  1641. 

Filippo  conte  de  Lodron  1649 — 
1661. 

Christina  Regina  Grâfin  JOrger 
1641. 

Ernst  conte  de  Mérode  Thian 
1642. 
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Giuseppe  conte  de  Riibatta  1 668. 
Erzbiechof  von  Rhodi  1641/42. 
Hans    Max    von   Schttokirchen 

1664. 
J.  A.  Graf  von  Schwarzenberg 

1656. 
Johann  Graf  vou  Starhemberg 

1642, 
Heînrich  Graf  von  Starhemberg 

1667. 
Karl  Graf  von  Sternberg  1665. 
Wenzel    Graf    von    Sternberg 

1665. 
Lucia  (  Lucerl  )  Grâfin  von  Stern- 

berg  1665. 
Graf  Scblick  1665. 
Duca  di  Terra  Nue  va,  spaniBcber 

GesandterinRom  1648—1661. 
Principe  Bernard ino  Save lli  1652 

—1656. 


David    Graf  von   WeiBenwoI: 

Landesbauptmanu     in     Lin; 

1665. 
Adolf  Graf  Wratislaw  1665, 
Jakob   Zottinea,   Erzdiakon 

KOniggriitz  1665  66. 
Caniillo    de    Melzi,    Ërzbiscb 

von  Capna  1646. 
Caramuel  von  Lobkowîtz,  desiç 

nierter  Bischof  in  K^niggrHt^ 

dann  Bischof  in  Italien  1653, 
Gottbard  Graf  von  Schafgotsc] 

1664. 
Eleonora    Grftfin    Sobafgotacli^ 

1661. 
Ernst  Friedrich  1665. 
Grelin  Herzan  1662. 
Grodeczky  1640. 
Antonio  Ludovico  Halfatti 

—  1654. 


Uie  meisten  Akten  hezielien  8Î(  h  anf  die  kirchlicben  Vei 
bâltniBse  in  Bobmen.  Von  diescn  sind  zuerst  die  im  Faszikel  11 
und  12  anfbewiihrten  Akten  znr  Gescliichte  des  von  Kardinal 
errichteten  Priestersemiiiars  in  Frag  ans  den  Jabren  1616 — 1 
zu  erwiihnen  mit  den  ScliUlerverzcichniasen  und  InBtmktionci 
sowie  der  nmfanè^reichen  Korrespoudenz  Heinrich  Meckenbergeri 
Rektors  des  Semiuars  und  erzbîscboflicben  Kîinzlers  ans  dei 
Jabren  lii40^1660.  An  dièse  reiben  sich  îm  Fuszikol  13  dl 
Akten,  die  sîch  anf  die  Frager  Universitiit  nnd  auf  den  mil  dei 
Jesuiten  um  diesell^e  gefflhrten  Streit,  der  l>einahe  den  Kardin 
znr  Résignation  auf  das  Erzbistun)  gefllbrt  biltte,  beziehen. 

Von  Bodeatnug  fltr  die  Klostcrgeschicbte  sind  die  Fai 
zikel  14,  19—22.  Der  erste  nnifaOt  Akten  liber  Strahow  mi 
der  Korrespondenz  des  Abtes  Norbertus  Crispinus  a  Hradidt 
Zderaz,  Emaus,  die  KoUegîatkîrche  am  Wischebrad  und  dîe  Franen^ 
kl^ster,  Faszikel  19  tlber  die  Brudcrscbatïen  in  Frag.  Im  selbei 
sind  aneh  cinige  Konsistorialakten  aas  den  Jabren  1644/45. 
weit  grt^flerc  Tcîl  wnrde  auf  Anordnnng  des  Grafen  Johann  toi 
Harrach  (f  n*nn\   ii<.ni  Knrdinal  Sebnnborn   zurttckgestallt   Di* 
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Krcozherren  in  Breslau  (St.  Matthaiis-Hospitali  uiid  St.  Pelten* 

kerg  hei  ZQaim  in  Mâhren  betreffen  die  Faszikeln  20  und  21. 

[JmraDgreich  ist  die  Korrespondenz  des  Gerardue  von  Schlessin 

^(Selessin),  Propstes  von  St/^Peltenberg  imd  Generalvikara  (1633 

m  1642)  und  seines  Nachfolgers  Thomas  de  Schlessin  bis  li>65, 

[Joter  den  Scbriftea  findet  man  aucb:  AmabiliB  concordia  inter 

Generalem   bospitalie   Pragensia   ordinia   Crucigerorura   cum 

Stella   rubea  et  Magistnim    bospîtalis   Wratislavienaia    ejusdem 

onlinis  et  conventos  utrÎEHque  dicti  boepitalis  Anno  1257  errecta. 

Ziir  kircUichen  Verwaltang  gebôren  die  Akten   itber  die 

Errichtung  des  Bistums  in  Leitraerîtz  (Fasz,  28),   wo   aucb   die 

Korreepondenz   Maximilian  Rudolfa   von  Scbleinitz,    des  eraten 

Bisebofs,  enthalten  iat,  im  Faszikel  Ho  und  36  die  AktenstUcke 

ttber  die  Grlltidung  des  Bistums  in  Koniggrâtz  mit  der  betreffen- 

den  Korrespondenz  des  dortigen  Bisebofs,   frUher  Abt  in  Prag 

Mattbaus  Bilek  von  Bilenberg  (aua  den  Jahren  1652 — 1(367). 

Das  Prager  Domkapitel  betreffen  die  Aktcn  des  Faazikels  55, 
wo  anch  der  ProzeU  des  Uomdekana  Christopb  Reinhold  ent- 
halten tst.  Der  nacbfolgendo  Faszikel  56  eutbalt  Akteu  und 
Ipstliehe  Bullen^  die  sich  auf  die  Prager  ErzdiOzcse  beziehen. 
îach  Mâhren  ftihren  ana  die  Akten  Uber  die  Herrscbaft  Jarme- 
ritz  und  Kojetein  (Fasz.  53).  Der  dartlber  entstandene  Streit 
wnrde  noch  vom  Grafen  Ferdinand  Bonaveutura  weitergefUbrt. 
tîber  die  in  Bôhmen  im  Jahre  1650  angefangene  Gegen- 
fonnation  beriehten  die  AktenatUcke  des  Faszikels  28(î,  die 
chfolgenden  zwei  (29,  29 «)  dagegen  enthalten  Landtagavcr- 
idlnngen  und  andere  Landesangelegenheiten,  an  die  sich  die 
■ureapnndenz  des  Grafen  Bernhard  und  Max  von  Martinitz 
iscblieBt 

Von  auawartigen  Kirehen  iat  aueh  ziemlieb  8tark  das  Bia* 
im  Trient  (1660—1666)  vertreten,  wo  der  Kardiual  seit  1622 
_pomberr,  seit  1665  Ftirstbischof  war  (Fasz,  15,  16).   Dr'/m  ge- 
5rt  die  Korrespondenz  des  Canonicus  Giaeomo  Antonio  Rove- 
tti  de  Freiberfî   (1664—1667)   und   die  zwei    Blinde  (17,   18) 
afassende  Briefsamnilung  des  dortigen  Domherrn  Miebael  Or- 
cci  ans  den  Jahren  1644—1647,  1656—1667.  Ober  die  Propatei 
ria  Saal  in  Karnten  sowie  iiber  das  Stift  Freisingen  in  Bayern 
ad  nnr  Rechnungen  vorhandcn. 

Es   lâlît  sich    leicht  erkl^reu,    daO    aucb    mit    geistlicheu 
ftlrdentrâgern  der  Verkehr  dea  Kardinals  rege  war  und  einen 
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NachlaQ  hervorbraehte,  der  nicht  nur  fttr  die  KirchengeechiclïU? 
sonderii  auch  flir  die  polîtisehe  Darstellung  von  Wichtigkeit  ist 
Wir  finden  în  don  Akten  (Fasz.  25): 

ChiffVierte  Korrespondenz  des  KardioaU  Mattei,  pRpsUicheiiL 
Nunxius  in  Wien  (1642— li»45). 

Fruaz  Thomas  Visintainer,  KaDonikus  in  Regeimburg  und 
Trient,  Offizial  4les  er/>bischoflichen  Tribunals  in  Prag:,  Briefe 
au8  den  Jahren  1642—1(154. 

Domlierr  Georg  Karas,  Briefe  1629—1656.  I 

Nefestîn  von  Koberowecz,  Korrespondenz  1642/43, 

Giovani  Emerix,  niiîtore  di  rota  Roniana,  Briefe  1659 — 1666. 

Zu  erwâlinen  ist  hier  anch  die  Untersuchung  gegen  Prokop, 
Pfiirrer  bei  St,  Stephan  in  Prag  und  ttber  sein  Pamphlet:  Archan- 
gelua  arcliîepiscopatus  Pragensis  (1635). 

Don  Peter  A  vans,  Dr.  der  Théologie  und  Domherr  in  Wieo, 
apostoliBcher  Protonotar,  Korrespondenz  aus  den  Jabreu  1643 
bis  1657. 

Johann  Baptista  Baraotti,  Propst  von  Isingen,  Prager 
SufFragan,  seit  165î>  Bîschof  von  Rosane  und  1663  Konsianz 
(in  Italien),  Korrespondenz   Ï636 — 1663. 

Friedrich  Philip p  Graf  von  Breuner.  Bisehof  van  Wien, 
Briefe  ans  den  Jahren  1036—1666. 

Coruelio  Arrigo  Motman,  nditorc  di  Rota  romana,  Korre- 
spondenz aus  den  Jahren  1624 — 1647. 

Sehr  tinifangreich  un<l  wiehtig  ist  die  Korrespondenz  des 
Frate  Basîlio  d'Agre,  Kapuziner,  apostoHscber  Missionlir  ans  den 
Jahren  1641 — ^1663,  welche  eînen  ganzen  Faszikel  (Nr  30) 
ausfdllt 

Wichtig  sind  auch  dîe  Briefe  des  Kaïmziners  P.  Valerianus, 
Bruder  des  Grafen  Franz  von  Ma*;'ni  (1624 — 1664),  aus  weh'ben 
seine  Bestrebungen  um  die  Vereinîgung  der  orthodoxen  Russen 
mit  der  katbolisehen  Kirehe  zn  erkenuen  sind. 

Kardinal  Harrach   beteiligte   sich   an   den  Konklaven  votii 
Jahre  1644,  1655  und  1667,   wo  er  mit  den  spaniseben  Kardî- 
nlilen  die  Ijitcressen   der  deutschen  Kaiser  vertrat.   Ober  dies^ 
Romreisen  geben  uns  AufsehluC  die  Akten,  welche  in  den  Fus 
zikeln  26  und  26a  enthalteu  sind*  wo  sich  auch  folgendc  wich 
tige  Dokumente  vortinden. 

Faszikel  26,  Ober  die  Résignation  auf  das  Bistnni  umi  Ube 
die  Residenz  in  Rom. 
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Côîisideratione  8oi>ra  la  constiiutioni  ciel  collegîo  di  Praga 

a  favor  délia  religione  I62;î. 

Tagebuch  tiber  den  Aufeuthait  im  Konklave   vom  4,  Judî 
b«  21.  November  1644. 

Nota  de  tutte  le  cose  proposte  da  me  nella  Congregatîoiic 
de  propaganda  fide  con  le  risolutîonc  desu|)er  l'atiDO  16li7, 

Relatione  mia  ad  limina  1644  tiber  den  Zustand  der  Frager 
1  Ërzdiuzese. 

Relatio  status  dioeceais  OIomuceDSÎB  domino  Urbano  VII L 
^d^Ua  Viennae    4.  Beptember  1636   (von  Kardinal  DietricbBteiD), 
Estratto  dalle  tavole  del  Regno  €ome  sta  dentro  la  trans- 
«Uione  del  sale  per  il  clero  di  Bobemia  1642. 

Die  iibrîgen  Akteo  betrefleu  entweder  die  erzbischoflichen 
Gllter  und  dereu  Verwaltung,  oder  die  Herrschafteo  seîner  each- 
Ktcn  Verwandten,  der  Herzogin  von  Friedlaud  (NeuschloÛ  mît 
liiihm.-Leipai  oder  des  Grafen  Leimbard  Ulrieb  Harracli  (CLrast) 
und  dessen  Prozefl  tiber  die  Sehwambergisehe  Erbschaft-  Somit 
hat  auch  die  Korrespondenz  mebr  eînen  privaten  Charakter, 
kann  aber  bei  genealogiscben  NaehforBchiingen  giite  Dicnste 
tOQ.  Es  wÊlren  an  erster  Stelle  zu  nennen: 

Korrespondenz  Johann  Max  Grafen  von  Lamberg,  Schwiegcr- 
iter  des  Grafen  Ferdinand  Bonaventura  von  Harrach,  zu  dîeser 
^eit  Oberstkammerei  (1661—1675)  aus  den  Jahren  1647—1667. 
Johann  Hartwig  Graf  von  Nostitz,  bî^hmiseher  Hofkanzler, 
Eorrespondenz  aus  den  Jahren  1659 — 1667. 

Zu  diesen  kummen  ans  dem  Faazîkel  53  die  Brîefe:   Isa- 

blla   Herzogin  von  Frîediand  (IG37— 1653)   und  îhre  Tochter 

me  LisI,  verniâhlt  seit  1645  mit  dem  Grafen  Rudolf  Kaunitz 

|64 1  —  1664),  Ferdinand  Siegmund  Graf  von  GUz  (1661—1667) 

bd  Isabella  Orlifin  G5tz  Trczka  (1601^1667),  Anna  Magdalena 

trafin    Harrach  Jrtrger   (1663 — 1667),    Maria    Franzîska    Grïltin 

arrach-Eggenberg  (1665—1667),  Anna  Eusebia  Gnifin  Harrach- 

Iwamberg  (1659). 

AnBer  diesen,  dann  einigen  Korrespondenxen  des  Grafen 
tari,  Hans  Friedrich  und  Ferdinand  Ermt  von  Waldstein  ver- 
jlient  erwîibnt  zu  werden  die  Korrespondenz  des  Grafen  Franz 
Ibrecht  von  Harrach,  mit  dem  Pseudonym  Francidor,  auB  den 
ibren  1641  — 1666  an  st*ïnen  Bruder,  den  Kardinal,  in  welcher 
ptunter  ehiffrierten  Korresjfondenz  viel  Détails  zu  finden  ist 
fasz.  49),  Dagegen  bewegt  sich  die  KoiTespoudenz  des  Kardinalfi 
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mît  seinem  NeflTen  Grafen  Leouhard  Ulrich  i  Fasz.  58;   rvlï  d|| 
Gebiete  der  Ôkonomie  des  Majorâtes  (1656 — 1663),  j 

Kulturhiatorisches  Material  kann  aiich  der  Fasziket  Nnj 
bietea,  wo  verschiedene  Gedichte,  Epitaphe,  Spiele  und  andil 
Ëluknbratiouen,  teils  gesdirieben,  teiis  gedruekt  eDtbalteu  sîi 

Als  Nachtrag  ftigeu  wir  iioch  bei,  dall  in  der  Harrachsoll 
Bibliothek  Tagebiicher  des  Kardinals,  imd  zwar  vom  Jahre  10 
bis  1667,  aiifbewahrt  werden^  wek'hc  bei  der  hîstorischeii  R 
sebung  gute  Dieuste  tan  konnen,  iiacbdem  sic  viele,  sonst  i 
geuds  verzeichnete  Nachricbten  und  Erlebuisse  entbalten.  Bis^ 
wurden  dièse  Akten  nicht  benntzt,  uud  nur  Fr.  Kinsl,  VerfaÉ 
des  Werkes  ^Kardinâl  hrab«*  Uarraeb"  Pra^;  1878,  hat  eÎDzel 
Bande  vom  Aktenmaterial,  welche  raan  ihm  nach  Prag  geschif 
batte,  bei  ZuBammenstelInng  seines  Werkes  xu  Rate  ziehen  f| 

exzerpieren  kiinnen. 

I 
Wenn  auch   sein    iilterer    Brader   Graf  Lconbard    Ki 

Harrach  eine  hervorragende  Laufbahe   nicht  autzuweisen 

80  dtlrften  doch  die  Instraktionen,  die  ihm  yen  Kaiser  Mattl 

gegeben  wurden,  als  er  mit  dem  Erzherzog  Albrecht,  dern 

bernator  der  Niederlande,   im  Jahre  1617  und  1619   liber  di 

gendc  Angelegenheiteu  des  Krzhauscs  gehandelt  hat,  hervoii 

heben  sein.    Auch  bezieht  sich  eine  kaiserliche  Instruktion 

Anbabnnng    einer    Veretandigung    zwischcn    dem    Herzog 

Frîedland  und  dem  Grafea  Tilly  (1626),   Einen   wichtigen 

trag  zur   Kriegsgeschiehte   lieferu   seine  Tageszetteln  von 

Jahren  1639 — 1641,   die  er  aïs  Obersthofmeister  des  gegen  l 

Schweden   nach  Bôhmen  geschickten  Befehlshabers  der  kaii 

lichen   Armée  Erzherzogs   Leopold  Wilhelm   fUr  den   Kard: 

Harrach  geschrieben  hat.   Von   seînen  Deszendenten  wird  n< 

spitter  Erwîibnung  gemaeht  werden. 

Reîchlicher  sind  die  Archivalien,  die  von  dem  Gr^ 
Franz  Albrecht^  dem  jllngeren  Brader  des  Kardinals  0 
Rohraii,  S.  100—103)  stammen.  Zuerst  sind  seelm  Faszî 
von  seinen  Briefen  zu  erwUhneu,  die  an  den  Eardinal  gerici 
Bind,  welche^  wenn  sie  ancb  spîiter  violfach  sich  mit  den 
mîlienangelegenfaeiten  bescbiirtigen,  doch  mitunter  tlber  5ffi 
lichc  Angelegenbeiten  der  Jahre  1637—^1666  haudeln.  An  dl 
rciht  flich  auch  der  Briefwechsel  des  Neffen  Graf  Ferdini 
Bonaventara  Uarraeh  0<^^^^^664). 
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Sieben  Faszikeln  nmfassen  den  BriefwechBel  von  folgenden 
Pergttnlichkeîten  (Fasz.  24 — 31).  Unter  diesen  sind  vertreten: 

Hans  Max  Herr  von  SchOnkirchen  1658—1660. 

Max  Graf  von  Fugger  1646—1664. 

Wenzel  Eusebius  Ftlrst  von  Lobkowitz,  spater  (1664)  Oberst- 
hofineister  des  Kaisers  1648—1666. 

Hans  Rudolf  Graf  von  Puecheim,  Oberstkammerer  Kaiser 
Ferdinands  III.  1644—1649  und  A.  von  Puecheim,  der  in  den 
Jahren  1661 — 1664  aus  Komorn  Berichte  einsendet. 

Oberst  Alexander  Freiherr  von  SchiflTer  1646—1654. 

Johann  Kaspar  von  Kellersperg  1665. 

Emst  Ferdinand  Graf  von  Breuner  1656—1659. 

Ludwig  Graf  Rabatta  1654—1664. 

Franz  Trautson  Graf  von  Falkenstein  1648—1664. 

Von  der  Famille  Scharifenberg,  mit  der  die  Harrach  ver- 
schwagert  waren,  sind  hier  vertreten:  Karl  Graf  von  Scharifen- 
berg 1654—1664,  Friedrich,  Maximili<ana,  ehemalige  Gemahlin 
Adams  Trczka  1637—1651. 

Die  Siarhembergsche  Korrespondeuz  umfaOt  den  Faszikel  27. 
Wir  finden  hier  den  Briefwechsel  des  Grafen  Johann  Christian, 
Konrad  Balthasar,  Ludwig  Bernhard  und  Hans  Georg. 

Franz  Anton  Graf  LoB  von  Losenstein  1660—1665. 

David  Graf  von  WeiBenwolf,  Landeshauptmann  in  Linz  1666. 

Auch  die  befreundeten  Waldstein  kommen  hier  vor.  Zuerst 
Graf  Karl  von  Waldstein  und  seine  Gemahlin  Maria  Elisabeth, 
gebome  Harrach,  Ferdinand  Graf  von  Waldstein  1650—1655, 
Hans  Friedrich  Graf  von  Waldstein  1650. 

Johann    Weinhard,    erzherzog-  |  Graf  von  Preising  1663. 
licher  Sekretâr,  tiber  die  Ver-     Franz  Egon  Landgraf  von  Ftlr- 


lassenschaft  des  Erzherzogs 
Sigismund  von  Tirol  1666. 

Graf  Khevenhiller  1665. 

Adolf  Wilhelm  Graf  von  Schrat- 
tenbach  1645. 

Franz  Leopold  Graf  von  Thier 


stenberg  1663. 
Friedrich  Graf  Cavriani  1645 — 

1647. 
Wenzel  Graf  von  Sprinzenstein 

1648. 
M.  Graf  von  Hatzfeld  1646. 


heim  1658—1666.  Ernst  Emmerich  Graf  von  Tilly 


Johann  Matthias  Prickelmayer 

1648. 
Maximilian  Graf  Kurtz  1655. 


1663. 
Johann  A.  Graf  von  Schwarzen- 
berg  1656. 
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Jiilîug  Graf  von  Hardegg  1039. 
L,  Graf  von  Kuefsteîn  1638. 
Ernst  Graf  von  Abensberg-Trauû 

1651. 
Jobann  Max  Giaf  von  Lamberg, 

naebmaligerOberethofmeister 

1657—1666. 
Max  Gandolf  Graf  von  Kuen- 

burg,    spater    Erzbischof   in 

Salzburg  1654. 


I 


Max  Graf  V.  Herberstein  1656  u. 
F.  Graf  v.  Herberstein  1647. 
Karl  Ferdinand  Herr  von  Rap- 
pach  1653   imd   Margaretha^ 
Grâfin     TrautsoD  -  Rappaeb^V 
nacbmalige  Obersthofmeiste- 
rin  der  Kaiserio  Klaudia  Fé- 
licitas (1673/74). 
Max  Graf  von  Martinitz  1659. 
Hans  Friedrich  Graf  von  Trautt- 
mansdorff  1061. 
Weiter  aind  dièse  Persoulichkeiten  des  Innsbrucker  Hofea 
zu  erwShnen: 

Freîherr  Firmian  1665,  Paris  Graf  von  Lodron  1666  und 
J(*bann  Bapt,  Graf  Lodron  1665,  Nikiaa  Graf  von  Lodron,  Karl 
Freiherr  Tnipp  1657—1666,  Johann  von  Spanr  1660,  Hans  Franz 
Georg  von  Ostein  1665. 

AuÛer  einigen  Briefen  der  Erzherzogin  Anna  von  Tirol 
(1665)  finden  sîch  nocb  vor: 

Johann  Quintin  Graf  von  Jîirger  1665. 
Hans  Adîim  Graf  Herzan  von  Harras  1665. 
Karl  Friedrich  Graf  von  Hoheuembs. 
Walthor  Graf  Leslie  1665  iind  Raîmiind  Graf  Montecucnli 
1661,  Gottfried  Graf  tmd  Marie  Grafin  von  Sallburg  (1665),  Hans 
Jakob  zn  Wolkcnstein  1065,  Graf  Schafgotsch,  der  grUfliche  So 
kretUr  Johann  Fraueudorfer  (1665),  Gr^fin  Isabella  Maria  Gr»t2-^ 
Trczka  1605  und  R.  von  Filrdt  (1005). 

Etwas  umfassender  gestaltet  sich  der  Briefwechsel  folgen- 
der  Persônlichkeiien  mit  dem  Grafen  Franz  Albrecht.  Und  zwar 
sind  hier:  M 

Briefe  Albrechtfi   Grafen   von  Sinzcndorf  ans  den  Jahren 
1655 — 1066  und  dea  Grafen  Ludwig  von  Sinzendorf,  Kammer 
prâsidenten  (1658 — 1663),  sowîe  des  H.  S.  J.  Grafen  von  Sinzeo 
dorf  (1662/63). 

Ernst  Graf  von  Kënigeegg  1637/38. 
Johano  Georg  Oraf  von  Ktinigsegg  1667 — 1665. 
Lcopold  Wîlhclra  Graf  von  Ktînigsegg,  nacbmaliger  Reîc^ 
vizekanzier  1659—1666. 

Johann  Weikard  Flirst  von  Aaersperg,  Obcrsthoftneiater  il 
Kaieerg  Ferdinand  IV.  1053—1664. 


\ 
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Mehr  privaten  und  fikonomîschen  Cluiiuktcrâ  ist  die  Korre- 
spoodeiiz  im  Faszikel  oO.  Es  betioden  sich  Lier  Briefe:  von  Johaon 
Mtor  Seb&dt,  Freiherrn  von  Mittebibrach  aiig  Linz  1648 — 1656, 
im  J.  Pruglacher  aus  Oniunden  (1049)  iiiid  Clément  von  Radolt 
J654)  von  ebendort,  l'tieger  Caspar  von  Urtsing  und  A,  Graf 
ifl  Sallborg  (1658),  Simon  de  Thomasis,  des  eraher/oglichen 
ridenteu  in  Wien  1664/65,  Franz  von  Aichorn,  Sekretars  des 
EnheriogB  Sigismund  (16d8— 1665),  Christoph  Freiherm  von  Frei- 
berg,  Briefe  aus  Innabrnck  (  I6ô6 — 1662). 

In  detnsclben  Fiiszikel  ist  auch  die  Korrespondenz  des 
Grafen  Rudolf  von  Kaunitz  (1659 — 1064),  geit  1645  Gemahls  der 
Maria  Elisabeth  Herzogin  von  Friedland,  enlhalten* 

In  mancher  Hinsictit  intéressant  ist  der  Briefwechsel  des 
feu  Leonhard  Karl  Ilarraeh,  welchen  dieser  unter  dem  Pseu- 
iDym  Liudamor  oder  Laudemius  mit  seinen  Brtldern,  dem  Kar- 
dinal  und  dem  Grafen  Franz  Allirecht  wlihrend  seines  Hofdienstes 
(bifl  1645)  geftlhrt  bat,  wogegen  sicb  die  Korrespondenz  seines 
Sohnes  Leonhard  Ulrioh  mit  den  beideu  Onkeln  meistens  mit 
den  Sorgen  um  die  Erhaltung  devS  Majorâtes  beschaftigt. 

Graf  Franz  Albrecht  von  Harrach  wurde  von  Kaiser  Leo- 
poW  nach  lunsbruck  zur  Inventiiranfnabme  nach  dem  verstor- 
benen  Erzherzog  Sigismuiid  von  Tirol  gesendet.  Eîn  ganzer 
Faszikel  (31)  umfalit  dicse  Verlassenschaftsverhandiung  samt 
den  beztiglichen  Korrespondenzen.  Sonst  fUr  die  Darstellung  der 
(ïflenlliehen  Angelegenbeiten  bielet  our  noch  Faszikel  31  eine 
Ansbeate.  £s  be^nden  sieh  darin: 

Sitzungen  der  Landstiinde  von  OberOsterreich  von  1655 
bis  16Ô7  und  1660—1661. 

Landes-Jagermeisterakten  von  Osterreîeb  ob  der  Enns 
1651—1665. 

Ftlr  die  Erziehungsgeschtchte  kann  die  Korrespondenz  des 
Albrecht  Ganitzer  (1646)  und  Nikolaiis  Guyot  (165^—1660), 
Bofmeister  des  Grafen  Ferdinand  Bonaventura,  sowie  des  Je- 
initenrektors  P.  Roman  us  ans  Salzburg  zu  Rate  gezogen  werden, 
Aufierdem  belinden  sich  in  der  griîfi.  Bibïiothek  droi  Baude 
mit  Anfzeichnungen  des  Grafen  Franz  Albrecht  ans  den  Jahren 
1650 — 1666,  worin  er  seine  tiigliehen  Erlebnisse  knrz  eiuge- 
schrieben  bat,  welehe  manclie  Détails  euthalten,  die  sich  auf 
sein  Hofamt  nnd  auf  seine  Beziehuugen  zum  kaiserlichen  Hofe 
bcîiehen. 


Mrn^ik 


Einem  grofien  Strom  gleichen  jedoeh  ditt  Archivalien,  dW 
sieh  aus  der  Zeit  des  Grafen  Ferdiiuind  IJoiiaventura  voi 
Harrach  (1636—1706)  erhalten  haheu.  Er,  ein  SoUn  des  kaiseï 
lielien  Obristen  Grafen  Otto,  von  dem  wenige  auf  nein  Regîmeti| 
bezligliclie  Akteti  vorhandcn  sind,  war  ah  mehriwaliger  Gesandter 
Obersthofstallmeister  und  Obersthotmeister,  wahrend  40  Jâhrei 
mît  deu   hervorragendflten  Mannern  scîiier  Zeit  in  Verbindang 
Als  eînstiger  Spielgenosae  Kaiser  Leopolds  I.  genoB  er  sein  voUe 
Vertraiien  imd  wurde   von   ihm   mit  den  wichtigsten  Mîssiotieil 
betraut  Hauptsachlich  fllr  die  spanische  Gesrbichte  des  17.  Jabr- 
Imnderts  bietet  daa  Archiv  wichtiges  Materiale  teils  an  Orîginalj 
korrespondenzen,   teils  an    Konzepten,   die   der    Graf  îcu  jedet 
Vfichtigen  Akte   selbst  zu   scbreiben  pflegte.   Die  ihn  betreffen 
den  Akten  ftillen  160  tUehtige  Faszikehi  ans. 

An  ersler  Stette  ist  zii  nennen  das  Diarium  des  Kardinalj 
oder  die   Tagzetteln,    welche    derselbe   an    den    Brader    Frani 
Albrecht  nnd  spâter  an  seinen  KeflFen  und  MUudel  Grafen  Fer-j 
dinaud    Boiiaventura   in   den   Jahren  1644--1667   liberschickt 
worin  er  nicht  uur  die  Tugeabegebeiibeiten  sebildertc.   sondernl 
aucb  andere  wicbtige  Ereigni&se  berUbrte.   Er^nzend   dazu  ist 
die  Korrespondenz  des  Grafen  Franz  Albrecbt  von  Harrach   an 
den  Grafen  Bonaventura  f  16ô8— 1666)  und  umgekehrt  der  Brief-_ 
weehsel  des  Grafen  Ferdinand  Bonaventura  aus  derselben  Zeilfl 
wobeî   sieli   itu  Faszikel  Nr.  40  ein   Utngerer  Bericht   liber  den 
FriedensscbluC   mit  Portugal   im  Jabre  I66Ô   befindet,   an   denij 
jener  al8  damaliger  kaiserlieber  Gesandter  in  Madrid  tatkrllftij 
mîtgewirkt  bat. 

In  den  Faszikeln  39^68  ist  die  kleinere  Korrespondenii 
enthaUen^  die  nacb  Jabren  und  Spraeben  eingeteilt  ist  ideutscbJ 
spaiiisch,  frauzôsiscb  und  italieniseb  i,  lu  dieser  findeu  sich  ver^ 
einzelte  Briefe  von  berllbinten  Persbnlicbkeiten,  niancbmal  aber 
auoh  von  ganz  uubekannten  Individuen.  Aus  dem  Faszikel  îi9 
ist  zu  erw&bnen: 

Lo  que  saeeedio  en  k  Cesarea  oorte  entre  la  Marquesa  ai 
Mansera,  embaxadora  de  Espana,  et  la  Princessa  de  Porcia  1661 
(Strcitigkeit  Uber  die  Pràzedenz). 

Papel  de  advertencia  del  Marques  de  la  Fuente  al  d^ 
Mansera  par  e!  exercido  delà  embaxada  de  Aleniania  en  Viena 
12.  Ottobro  1661. 
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Vdh  clieseii  Fas/jkelu,  vou  denen  Nr.  42  die  Verhatullun^en 

[imschen  Danemark  und  Schweden   im  Jahrc  1674  eiithâlt,   ist 

noch  der  Faszîkel  47  hervorj&uheljen,  in  dem  neben  anderen  auch 

Bcrichte  Uber  die  Friedensverharidiungen  zu  Nyniwegen  iii  den 

Jahren  1678  — 1679  auf bewahrt  werden.    Seil  dera  Jahre  1692 

dherwîegt  die    spanische  Korrespondenz,   und  die  Période  vom 

Jahre  l<î97  — 1702,  in  welcher  der  Graf  in  Spauien  eicb  hefand, 

die  Nachfolge  in  Spanien  im  Sinne  Kaiser  Leopolds  I.  zu 

Dtreiben,   zàhlt  selbst  aeht  (58  —  ti6)  Faszikel.    Von  Personen, 

teils  selbstandig  in  der  Politik  za  sprechen  batten,  teils  als 

Berichterslatter,    Agenten    und  ^'ertraute   dein   Grafen   Harrach 

enten,  mit  wenigen  oder  auch  zablreiebereu  Briefen  hier  vertreten 

înd,  sind  in  alphabetîscher  Ordnnug  folgende  Namen  zu  erwiihnen  : 

Cbristian    Iguaz    Freiherr    von  i  Filippo  Arcbinto  (BrUseel)  1670 


Abele  von  Lilienberg^  8ekre- 

târ  der  Reicbshofkanzlei  1670 

—  1680  (t  1681). 
Baron  d'Aichem   1667—1689. 
Marchese  Cesare  d' Airoldo  1680^ 
anuel  de  Alba,  Bischof  von 

Solsona. 

jlo  Gervasio  Alberti   1670— 

1 680,  Francesco  Albert!  (  1 70 1  ), 
ûdio  Albertîni   1671  —  1672. 

bann  Ferdinand  von  Albrecht 

1677. 
Josef  Max  Albrecht  1680—1686, 
Franz    Gottlieb    von    Albrechl, 

Hauptmann  1677—1698. 
Marquis  de  Alby  ville,  engliBcher 

Gesandter  1682  —  1683. 

Ïïque  d'AIbnquerque,  span. 
Mînister  1674—1678  u.  1698. 
>ktor  Francesco  Androcha, 
canonico  etcapellanoCaesareo 
1663—1670, 
Uerzogin  d'Aremberg  1690, 
Joan  Augustino  Arpe,  KoubuI 
in  Geoua  iind  Florenz  1678 — 
170f> 


—1684. 
rhîlipp  Graf  von  Arco  1680— 

1704. 
Giovanne    Batt    conte    d'Arco 

1702—1703. 
Franz  Leopold  Graf  von  Arco 

1680  —  1681. 
Kapuziner   Franz  Graf  d'Arco 

1690—1703. 
Anton  Graf  von  Arco  1682. 
J.  Weikhard  FOrstvou  Auersperg 

1665, 
Leopold  Graf  von  Auersperg, 

Gesandter  in  Spanien  1701. 
Job.  Herwart  Graf  von  Auers- 

perg  169;$, 
Franz  Anton  Graf  von  Auers- 

perg  1700. 
M.  Grafin  von  Auersperg  1687 

— 16b9. 
Wenzel  Graf  von   Althan,  Ge- 

heimer  Rat  1668  —  1702. 
Max  Rudolf  Graf  v.  Althan  1680. 
A.  K.  Graf  von  Althan  1689. 
Graf   ABpremont     1682—1700 

I  wobei  sein  Testament). 


Menèîk. 


VoE  D'Avaux  siiid  in  dcm  Faastikel  Nr.  7 1  nur  einige  A 
sebriften  ans  clem  Jahre  lt>80. 


Graf  Ignaz  von  Atteins   1070. 
Fi-anz  Graf  Attems  16U6. 
HerzogHermannvonBadeiî  uni 

Herzogiii    Maria   Magdaleua, 

geb.GnOettingen  1675-1677. 
Matteo  Baratta  (Madrid)    1667 

—1680. 
Gierolamo   Baroni   (Innsbruck) 

1667—1671. 
Dr.  Giovanni    Felîce   Rarnabei 

1689-1694. 
C.  F.  Bartboldi  1700—1702. 
Jobann  Karl  BurtolottideBartba- 

feid,  Gen.   Kriegszahltiieister 


Giovane   Barsottî,    Vescovo  di 

Coutance    1667     (vergldcbi 

oben,  S.  346). 
G.  L.  comte  de  Berka   17U0. 
Jean  Guillaume  Beiincourt  1699, 
Franc.  Gas,   Duc  de  Betbune^ 

Warschau,  8.  d. 
Josef    Guillaume    de    Bertram 

1699  —  1102. 
S.  B.  Beivier  169b— 1700. 
Peter   Biedermann,    Reehtsvei 

treter  in  Prag  166H— 1669. 
Alfonso   Fraiîcesco   Bevilacqu; 

1667, 


1700, 

Vom  kaiserUcben  Hofarzt  Billotte  sind   aul3er  Bricfen 
den  Jahren  1665  —  1674  nocb  die  Rehitiou   liber  die  Kratikbett 
der  Ivaigerin  Claudia  Félicitas  aus  dem  Jabre  16io  vorhanden. 


aua| 


Jobann  Bilek  von  Bilenberg, 
Erzieber  des  Grafen  Karl  von 
Uarrach  if  1686),  aus  den 
Jahren  16^^1—1602. 

Wen^tel  Bilek,  Domdecbaut  in 
Prag  1682. 

Alexander  duc  de  Bouruonville^ 
Feldmarschall  1678—1687. 

Freiherr  von  Boinsburg  1699. 

Max  Graf  von  Breuner  1670— 
1704. 

Seifried  Christopli  Graf  von  Breu- 
ner, Gebeîmer  Bat  und  Hof- 
kammerpriisident  1698. 

H  ans  Josef  Graf  von  Breaner 
1683—1686. 

Hanns  Pbilîpp  Graf  von  Breuuer 
1684. 

Karl  Graf  von  Breuner  1706. 

Knni«tantiu   Hiankovicb   1704, 


Giov.  Francesco  Brotti  1704 
Ferdinand  Buecbting  1670» 
Julius  Friedrkb  Graf  BueeUin 

Reiebskanzler  1702. 
Landelin  Graf  Buqiioy  1690. 
Pedro    Geronymo    del   Cainpo" 

d\4ng:ulu   1670. 
Uoratio  Canossa  1666. 
Dominik  Franz  Câlin  von  Ma- 

rienburg,  historisclu^r  Sdirift- 

gteller  lt;80. 
Francesco  Alberto  Caj»rara  168QI 

— ^16H4,  Bot«rhat)er  in  Kon* 

stantinopel 
FrancesC'^)  Carlo  Caprara»  kaiser* 

licb.  General  in  llngarn  1684, 
Graf  Gio.  Castelbarco    I7{K> 

1703. 
Eearl  of  Carlinford  1692—  i  *ua, 
Jnan  del  Cnstelniiovo  1667. 
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Cajetan  de  Gastillo,  Bischof  von 

Lipari  (1695). 
C&rlo  principe   di    Castiglione 

1666—1679. 
Juan  de  Castro  y  Galligo  1699. 
A.  Catalina  1770. 
Komponist  Antonio  Cesti  1669. 
Marquese    Clarafuente    1697 — 

1700. 
Franz  Graf  von  Clary-Aldringen 

1692—1703. 
Johann  Graf  von  Clary-Aldringen 

1689. 
Kaiserlicher    General    Marquis 
Caretto  de  la  Grana,  Gouver- 
neur in  Belgien  (  f  1685)  1672 
—1685. 
Comte  de  Champ  1669. 
Comte  de   Cbamy,   uneheliger 
Sohn  des   Herzogs   von  Or- 
léans 1670. 
JosefdeChaumont  1682—1703. 
Gaspar  Comte  de  Chavagnac  s.  a. 
De  Chassignet  1683. 
Grâflicher  SekretârPaul  Charlier 

1700. 
Du  Chesne  1673. 
Chembery  1679. 
Pedro  de  Coloma  1675—1678. 
Ludovico  conte  Colloredo  1664. 
Prince  de  Commency  1698/99. 
Der  grâfliche  Agent  Joh.  Cramp- 

rich  1663—1693. 
Ferdinand  Cranosegg,  grUflicher 

Sekretâr  1679. 
Giovanni  Pedro  de  Cremona  1694 

—1699. 
C.  F.  Consbruck,  Sekret&r  des 

Reichshofrates  1699. 
Don  JosefdeCmz  1683 --1686. 

AreUTalitD,  I.  Heft  3  a.  i. 


Don  Cristoval  Angelati  von 
Crazenpach,  Verwalter  der 
HeiratsgefUlle  in  Spanien 
1671—1679  (darunter  auch 
chiflFrierte  Depeschen). 

Humbert  Graf  von  Czernin,  Ge- 
sandter  1680—1684. 

Baron  Dalbon  1703—1704, 
Oberstleutnant. 

Baron  Dankelmann  1702. 

Peter  Josef  Dalberg  1 703— 1 705. 

Karl  Hannibal  Graf  und  Herr 
von  Daun  1703. 

Antonio  Draghi,  kaiserlicher 
Kapellmeister  1675. 

G.  comte  Demath  1689—1697. 

Franz  Dreer,  Reichshofrats- 
sekretar  1702. 

BartholomUus  Droechmans,  Hof- 
meister  des  Grafen  Kaunitz 
1664—1684. 

Antid  Dunod,  Priester  1680  — 
1682. 

Johann  Wolf.  Ebelin,  Rechtsver- 
j  treter  in  Prag  1689—1698. 
I  Christian  Graf  zu  Egk  1674— 

1700. 

1 

Johann  Seifried  Ftirst  von  Eggen- 

berg  1674—1696. 
Geronimo  de  Eguia  1677/78. 
Pater  Emericus  Sinelli,   Kapu- 

ziner,   seit  1680  Bischof  in 

Wien,  1671—1680. 
Giacomo    Emerix    de    Mathiis 

1677—1696. 
Johann    Ferdinand    Graf   von 

EnckenwOrth  1670—1705. 
Graf  ErdOdy  1687. 
Alex.  F.  de  Borachel  comte  de 

Erps  1694. 
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^^H                              ^^^^^*  Menèik.               ^^^^^^^^B 

^^H         Martin  de  Errasquin  1667--1669. 

1  Gîoseffo  Ghelf  1666/67.     ^B 

^^^H         Georgius  Philipp  Fabricius  1683. 

HansGeorgGreyl,  UandeIsmaniH 

^^H         Paodolfo  Faotucci  1679. 

in  Wien  1668  — 16S7.           1 

^^^H        Abt  Giacomo  Fantucci  l^^Gl  — 

Guitry,  franz.  Gesandter  a.  a.  ■ 

^^H 

Johann  Franz  Graf  von  Grons-" 

^^H        Alexandre  Farnese  1670  —  1680. 

feld  17UU. 

^^^H        Johann     Bapt.     conte     Ferrari 

A.  Grevenbruch,   Sekretàr  defl 

^^^B            d'Ochieppo,  ObersihofmeiBter 

gelieimen  Reichskanzlei  1"<>1« 

^^^H            der    Ërzherzo^in    Anna    von 

Carlo BenedettoGîustîniaiiî  l^aM 

^^m            Tirol  1670—1691. 

—1674.                             i^M 

^^^H        Dominieu  Federici  1671 — 73. 

Nikolaus  Guyot,  ehemaliger  ^^ 

^^^H        Fillppo  Fricchetti  8.  a. 

zieher  des  Grafen  1668.        _ 
Andréas  Gladich   1675— 1678j| 

^^H        Franz  Bar.  de  Fridag  1692. 

^^H         Ginato  Fontanini  1701. 

Conte  Galeazzo  Gualdo  Priorato 

^^^H        Johann  Theobald  Frank,  Advo- 

1670,                                       ■ 

^^^H            kat  in  Wien    tiod    graâieher 

Antonio  Gerini  1688.                ■ 

^^H            Lehenpropat  167Ô--1686. 

Hans  Siegmund  Gotifned  Gmfl 

^^^H        Andrade  de  Benasase,  marquis 

von  Gôtz  1678.                      ■ 

^^m            de  la  Fuente  1661— 16S2. 

Hans  Karl  Graf  von  Gbtz  1680* 

^^H        OttaTio  Franucei  1699—1700. 

Franz  Graf  von  GUtz  1678.      ■ 

^^H        Egon  Landgraf  von  FUraten  berg 

Johann  Franz  Haimerl  1671. 

^^B 

Franz  Anton  Graf  von  Halleweîl 

^^^H        Wilhelm  Landgraf  von  Fllrsten- 

1680—1682. 

^^H            berg  1689—1693. 

Wenzel  Haslauer  (Prag)   1668 

^^^H        Frobenius    Ferdinand    F.    von 

—1670. 

^^H            Ftlrstenberg  1674— 170a. 

Tobias  von  Haslingen   1695— 

^^^1        Félix  Egon  Landgraf  von  Flir- 

1704. 

^^^H            stenberg. 

Ernst  Haalinghaus  1704. 

^^^H        Karl  Egon   Landgraf  von  Ffii- 

Friedrich  Kardinal  von  Hesseï 

^^^B           stenberg.      Ftirstenbergische 

1668—1678,  nebst eeinen  Be^ 

^^^B           Akten  in  dem  Faszikel  78. 

richten    von    Kom   ans    den 

^^^H        Bonav.  6raf  von  Fngger  1692. 

Jahren  1674—1678. 

^^H        Hans  Otto  Graf  von  Fngger  1680. 

Lambert  Freiherr  von  Harrach, 

^^H        Paul  Graf  von  Fngger  1670. 

Landschreiber     des     Kônig-J 

^^^H        Johann  Wenzel  Graf  von  Gallas 

reiches  Bôhmen  1661—1695.1 

^^1            1702/03. 

Konrad  B.  Hemskerch,  Peusio^ 

^^^H        Johann   Franz  von   Gastheimb 

nâr  von  Amsterdam  and  Oe^ 

^^H 

aandter  in  Wien  1696.          ■ 

^^^B        Johann  Graf  von  Goee,  Kardi- 

Ferdinand  Ernst  Graf  von  HevM 

^^H            nal  1687—1693. 

berfitein  1679-1681.            ■ 

GrSfl.  Harrachsches  Archiv  in  Wien. 
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Bernhard  Ernst  Graf  von  Her- 

berstein  1680. 
Francisco  Giovanne  Graf  von 

Herberstein  1673  —  1680. 
Hans  Anton  Graf  von  Herber- 
stein, Obérât  1700. 
Hans  Georg  Graf  von  Herber- 
stein 1665—1681. 
Hans  Josef  Graf  von  Herberstein 

1679—1681. 
Leopold  Graf  von  Herberstein 

1696. 
Max  Graf  von  Herberstein  1673 

—1679. 
C.  B.  1668. 

Manuel  de  Herrera  1678— 1688. 
J.  Graf  von  Heister    1670  — 

1704. 
Johann  Moritz  von  Hômîgk  1693. 
Otto  Hoffînann  1696—1700. 
Niederlândischer  Résident  und 

Gesandter  Hopp  1700. 
Johann  Paul  Hocher  Freiherr 

von  Hohengran,   Hofkanzler 

(tl683)  1672—1683. 
Johann  Gottfried  Josef  von  Hent- 

schel  undGutschdorf,  Berichte 

ans  London  ans  dem  Jahre 

1695. 
Ernst   Karl   Graf  Hersan  von 

Harras  1681. 
Ferdinand  Max  Graf  Hersan  von 

Harras  1681. 
Josef  Leopold  Graf  Hersan  von 

Harras  1691—1700. 
Hans  Leopold  Graf  Hersan  von 

Harras  1681. 
Karl  Qnintin  Graf  Hersan  von 

Harras  1693. 
Johann  Friedrich  Erdmann  1693. 


Hans  Balthasar  Graf  von  Hoyos 

1679—1681. 
Karl  Wilhelm  Graf  von  Hohen- 

Embs  1663—1683. 
Karl  Friedrich  Graf  von  Hohen- 

Embs  1662. 
Johann  Josef  Graf  Huyn  1701 

—1705. 
Josef  Baron  dlmhoflF  1691. 
Johann  Quintin  Graf  von  Jftrger 

1680—1703. 
Kaspar  Graf  Kaplirz,  General- 

kommissâr    und    Hofkriegs- 

vizeprâsident  1675. 
Graf  Katzianer  1678—1681. 
Dr.  Joh.  Jakob  Ketten,  Rechts- 

vertreter  in  Prag  1674 — 1690. 
Johann  Konrad  Koch  von  Ad- 

lersberg  (Salzburg)  1705. 
Leopold  Wilhelm  Graf  von  K5- 

nigsegg ,     Reichsvizekanzler 

1670—1674. 
Franz  Albert  Graf  von  KOnigs- 

egg  1704. 
Hugo  Franz  Graf  von  KOnigs- 

egg  1690—1705. 
Josef  Leopold  Graf  von  K(5nigs- 

egg  1690—1696. 
Josef  Graf  von  KOnigsegg  1686. 
Georg  Graf  von  Kônigsegg  1666. 
Siegmund  Graf  von  Kônigsegg 

1696. 
Maria  Polixena,  geborne  Scher- 

fenberg  (f  1682). 
F.  C.  Graf  Kolowrat  1670—1 699. 
Juan  Wenzel  Graf  von  Kolo- 
wrat 1675—1686. 
NorbertGraf  von  Kolowrat  1699. 
Wilhelm    Graf  von    Kolowrat 

1674-1681. 

24* 


358                   ^^P         M  en 

^^H 

Max  Norbert  Graf  von  Kolowrat, 

Anton  Fllrst  von  Liechteustei^H 

k5iiigl.  Statthalter  in  Bohraeu 

Gesandter  1684—1704.       « 

1700. 

Franz  Karl   von    Liecbtensteio 

Franz  Wilhelm  Grat  von  Kolo- 

1700—1701. 

wrat  1703, 

Adam  Graf  V,  Liechtenstein  1700, 

Johann  Philipp   Graf  von  Co- 

Max  Graf  V.  Liechtenstein  1679. 

benzl   16H4— 1694. 

Sébastian  L^saj  von  Losenstel^d 

HausIIeinrich  Graf  von  Kheven- 

1695.                                     ^M 

hWller  1681/82. 

Baron   Franz   von   Lisola,   d^M 

Franz  Christian  Graf  von  Khe- 

sandter  1674—1677.            V 

venhUller  1670—1688. 

Fratre  Miguel  de  Lima  1688 -S 

Lobgott  Graf  von  KhevenhUller 

1699.                                        H 

1671. 

J.  Danael  Yiraponse  de  Leg<^| 

Siegmiind   Friedrich  Graf  von 

nez,   Statthalter  in  Mailan^^ 

KheveuhUller  1700. 

1674--I70L                         ^1 

Johann  Josef  Graf  von  Kaen- 

Eufiebius  Wenzel  Fllrst  von  Lo|H 

buri^  1671—1702. 

kowitz,  Herzog  zu  Sagan  166^^ 

Franz  Willielm  Graf  von  Knen* 

—  1674.                                        1 

burg  1678—1685. 

Ferdinand  August    FUrst    irà^f 

Ferdinand  Graf  von  Kuenburg 

Lobkowitz,  Gesandter  in  Sp^H 

1679. 

nien  1686—1701.                H 

Johann  Max  Graf  von  Knenbnrg 

Max  Ftlrst  von  Lobkowitz,     H 

1701. 

Max  Graf  von  Lëwenstein  1701 

Johann    Sigismund    Graf    von 

^1704. 

Kuenburg  1699. 

Nikolaus  Graf  von  Lodron  1665 

Max  Josef  Graf  von  Kuenbarg 

—1695. 

1702. 

Johann  Graf  von  Lodron  16^1. 

Poliiena  Grâfin  von  Knenbor^ 

F,N.Grafv.Lodronl691  — 1699. 

^m        1666—1669. 

Giovanne  Bat.  Graf  von  Lodron 

^^     Baron   de  Lanan   1693—1696. 

1665/66. 

B         Di  La^niasco  1698« 

Pedro  Antonio  viseonte  de  Lunan 

H         A.BarondeLancierl680^1682. 

1694, 

■         Querard  de  Langenbergh  1670 

Karl    Herzog    von    Lothringen 

■             —1680. 

1672— I69t;. 

t        Georg    Pbilipp    Langenmantel 

ï^opold  Herzog  von  Lothriogeo 

^B        m  Tramiu  1662—1678. 

1702, 

^^    Angelo  Marques  de  Lara  1669 

Anton  Herzog  von  Lothringca 

■            -1684. 

1691. 

■        Walther  Graf  von  Leslie,  Geh. 

Carlo   Mala^pina    marchese    di 

cz 

Fordi  Novo  t^A.          ^H 

GrSfl.  Uarrachsches  Archiv  in  Wien. 
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Lorenzo  Magallotti,  florentini- 
scher  Résident  in  Wien  1678 
—1687. 

Chr.  de  Mâchant  1679—1681. 

Franz  Magni  Graf  von  Strafinitz 
1668. 

Don  Antonio  Sébastian  de  To- 
ledo,  Molino  y  Salazar,  Mar- 
quis de  Mansera,  Grande  von 
Spanien  1675—1705. 

Baron  de  Martini  1700—1703. 

B.  E.  von  Melling  1691—1695. 

Conte  de  Melgar  1676. 

Antonio  deUbilasy  Médina  1698. 

J.  B.  Merat  1699.- 

De  Marsanne  1694. 

Paolo  Antonio  Millini  1679— 
1695. 

Filippo  Melani  1670. 

Kardinal  von  Medici  1699. 

F.  E.  Graf  von  Mettemich  1674 
—1680. 

Comte  de  Mérode  1699. 

Karl  Graf  von  Millesimo  1680. 

Hofarzt  Sixt  Anton  Milser  1678. 

Frate  Juan  Francesco  de  Milan 
1663—1701. 

Rafaele  Montanelli  1682. 

Johann  Rudolf  Graf  von  Morzin 
1690. 

Raimund  Graf  von  Montecuculi 
1665-1675,  1698. 

Petro  Francesco  Mordanesi  1691. 

Franz  Graf  von   Mollart  1679. 

Nikolaus  MUUer  1677—1702. 

Wilhelm  Franz  Graf  Nesselrode, 
Bischof  zu  FUnfkirchen  1700. 

Hans  Hartwig  Graf  von  Nostitz, 
bôhmischer  Hofkanzler  1675 
—1700. 


F.  E.  Graf  von  Nostitz  1690. 
Anton  Johann  Graf  von  Nostitz 

1699. 

Wilhelm  Graf  von  Oettingen 
1678—1699. 

Magdalena  Gratin  von  Oettingen 
1693—1705. 

Franz  Graf  von  Oppersdorf  1677 
—1679. 

Hans  Georg  Graf  von  Oppers- 
dorf 1673. 

Anna  Eleonora  Grâfin  von  Op- 
persdorf 1699. 

Hofhandeisjude  Samuel  Oppen- 
heimer  1700. 

Kardinal  Oropesa  1699. 

Karl  Graf  von  Paar  1702/03. 

Karl  Josef  Graf  von  Paar  1699. 

Absolon  Wenzel  Paczenski  1679 

—  1690. 

Kaspar  Pascenski  von  Tanczin 

1700. 
Niklas  Graf  von  Pâlflfy  1668— 

1687. 
Karl  Graf  von  PàlflFy. 
Marie  Eleonora  Grâfin   PâlflFy- 

Harrach  1649—1682. 
Ranuccio  Pallavicini,  pâpstlicher 

Nuntius   in   Warschau   1670 

—  1699. 

G.  Pappenheim  1700. 
Carlos  Parisot  1699. 

D.  Mario   Mattei   Orsino,   duca 

di  Paganesa  1679—1683. 
Antonio  de  la  Pena  1678. 
Pietro  Patricali  1659. 
Kasimir  von  Petschowitsch  1684. 
Kardinal  Pio  1678. 
Don  Nikolaus  de  Pisek   1666. 
P.  Pichard  1689. 
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éik^                     ^H 

^^H        Antonio  Peralto  1668. 

Kardinal  Kogpigliosi  1683.       V 

^^H        Piceolomini  1684—1689, 

Giaeomo  Roveretti  von  Freiberg 

^^H        Friedrich  Pknk  1684. 

1667-1678.                           M 
Ferdinando  Ruggieri   1693.      ■ 

^^H        Mansuete    ropcoholli    1672/73, 

^^m 

Ferdinando  duca  di  Sabioneta, 

^^B        D.  Geromino  Ponte  1601!. 

vieerè     di    Castiglione    und 

^^B        Ponte  de  Léon   1675-1677. 

Neapel  1667—1696. 

^^^H        Gottfried     Jercmiiis     Piston  ii3 

Balthaaar   Salvatierra     1667— 

^^m            1701-1703. 

1680. 

^^^H        Friedrieh    Angnst    Krmig    von 

Graf  Saînt-Hillaire  1682. 

^^H            Polen 

Philippe  conte  de  Sanis   1693, 

^^H        Jakob  Prinz  Ton  Polen  1701. 

Gottfried   Graf    von    Saalbnrj 

^^^H        Kard.  Louis  Portocarrero  1700. 

1669—1705. 

^^^H        Abt  de  Poiignac  s.  a. 

Honorato  Saccaresai  1667/68. 

^^^H        Pablo  Spinola  Doria,   Marques 

Antonio  SanJago  1675. 

^^^H           de  Balbaees,  gewesener  spa- 

Georg    Ehrenreich    Graf    von 

^^^H           nischer   Gesandter  in   Wien 

Saurau  1670-1675. 

^^m            1673-1696. 

Cari  Graf  von  &ittrau  1679, 

^^^H        Juan  Silverio   de  Prado    1699. 

Alexandre  Savîoli  1693—1703, 

^^H        F.  H.  Graf  von  Paecheiai  1695.  ; 

Lnigi  Pio  Herzog  von  Savoyen 

^^^H        Fran2  Anton  FUrst  von  Porzia 

1699. 

^^m           1689—1699. 

Franceseo  Pio  Herzog  von  Sa- 

^^H       Alfonso  Ftlrst  von  Porzia  1678. 

voyen  1690. 

^^^H        Johann  Silvîo  Porzia  1680. 

Engenio  Prinz  von  Savoyen  1701 

^^^H        Franceseo  Maria  Kaffaelini  1683 

—1702.                                  1 

^^1 

Gîtnold     Prinz    von     Savoye™ 

^^^H        Katbarina  Barbara   Grafin  von 

1664.                                  '      1 

^^H           Rechberg  1700. 

Pompeio  A.  B.Sealatte  ta  us  Rom) 

^^H       Ginseppe  Ridolfi  y  Luzon  1678 

1701. 

^^1 

Franceseo    Sbarra,    Komponist 

^^^H        Karl  Franz  Freiherr  von  Rap» 

1664. 

^^H 

Cbristoph    Leopold    Graf   voa 

^^H        Andréas  Rocas  1665/66. 

Schafgotsch.  LandesprUsidenf 

^^^B        Marco  Antonio  Roca  1684. 

von  Schlesien   1672  —  1696. 

^^^H        Isabella  Roccî  1664. 

Jobann     Hcinrich     Schmeizer. 

^^H        Dr.  Albrecht  Hosaî,    {^rUfl.    Le- 

Hofkapenmeister  1670. 

^^^H           henpropat  und  Rechtsvertreter 

Franz  Ural"   von  Srhîiek   1^ 

^^H 

1701.                             ■■ 

^^^B       Adam  Graf  von  Kosenberg:  Ur- 

Max  Graf  von  Scherffeuherg  l4sS 

^^^^^               IfH  4^1680. 

^^^^^^^^^         Gr^.  Hjirrachscbes  Archi?  in  WieD.                         3<i1            ^^H 

^^fSdinund     Robert    Graf    von 

\  Matthias  Sntterman  S.  J.,  grlif^          ^H 

L^    Scherffeiiberg  1680— 170U. 

licher     Beichtvater     1677—          ^H 

^Km.  Graf  V.  SchcrffeDherg  1666. 

1689.                                                ^M 

"Baron  de  Sclmack  1699. 

Thomas    Taaffe    Eari    of   Car           ^M 

l  B.  Schindl  1662. 

lingford,  wie  er  sich  in  Briefeii          ^^M 

£  Graf  von  Schônhorn  1705. 

unterBchreibt,  engliBcher  Ge           ^^M 

Friedrich  Graf  von  SchOnborn 

sandter  in  Wien  1679.                    ^H 

1701. 

Simon  de  Thomasts  1665.                  ^^Ê 

Johann     Ludwig     Sckunleben 

Ernst    Emmerich     Graf    Tilly          ^H 

1681. 

1662-1670.                                     ^H 

^oh.F.  Ftîrst  von  Schwarzenbef^^ 

Franz  Siegmund  Graf  von  Than          ^^Ê 

■  1684. 

1682--1687.                                     ^H 

r     Fmnz    Freiherr    von    Seilern, 

Franz  Angufit   Graf  von  Tbnn          ^^M 

i^sterreichîscber     Hofkanzler 

^H 

L        16^9—1701. 

Johann  Franz  Graf  von  Thun          ^^M 

H.  V.  Selder  1695—1700. 

1704/5.                                             ^H 

^Khann     Friedrich     Graf    von 

Luigi   Ernest   Graf   von   Thiin          ^^M 

H  Seerau  1702-1703. 

^H 

^B.  B.   Sickingen    1696  —  1698. 

Maximilian  Graf  von  Thun,  Ge-          ^^M 

^Kiaehitn  Graf  Slawata  1659  — 

heimer  Rat  1697/1»8.                       ^H 

■  1686. 

Romedi  Graf  von  Thnn    1695.          ^H 

■onte  Vittorio  Soiar  1684—1686. 

Siegmund  Graf  von  Tranttmana-          ^^M 

^■ûberto  Vittorio  Solar  1683. 

dorff  1700.                                       ^H 

^Binedeo  Vittorio  Solar  16.S0. 

Emmerich  Toknij  1683.                     ^H 

^■utonioBonillaSomaniego  1678, 

Paul  Sixt  Graf  Trautson,   Bot          ^H 

^ftanz  Anton  Graf  Sporck,  6e- 

flchafter  in  Spanîen   1674 —          ^^M 

^^  neral  der  Kavallerie  170K 

^M 

^^eneral     Lndwig     Ratnît     de 

Margaretha     Gratin     Traiitson-          ^^M 

^m  Souches  de  Staff horst,  Gehei- 

Rappach,  Obersthofmeisterin          ^^M 

H  mer  Rat  1673—1676,  f  1682. 

der  Kaiserin   1665—1674.              ^^M 

^Kephan  von   Steyer,  Kammer- 

GroÛherzog  von  Toskana  1674          ^^M 

^Hdiener,  Bericbte  ans  Alicante 

^H 

H  1676— 1679. 

Otto  Graf  von  Traun  1680,                ^H 

^Biarlofte  Stirnnih  s.  a. 

Karl  Baron  Trap|>   1675.                     ^^M 

^Kopold  Adam  Graf  von  Stras- 

Kardinal  Trivuïzî  1674.                        ^^M 

^■soldo  1680—1702. 

Francesco  Tueci  1693.                         ^H 

^Beinrieb    Graf  von  Strattman, 

Ferdinand  Karl  Graf  von  Wicka           ^^M 

^H  Hofkanzler.  Briefe  ans  Nym- 

1688  —  1700  nnd  Graf  Franz          ^H 

■  wegen  1678/79,  1688  —  1693,  i 

Johann  Wicka,  Rotschafter  in           ^^Ê 

^mAm  Warechan  1701—1704. 

Paris,  spilter  oberclsterreichi-  ^^^^B 

^^^_362               ^^^^^HKik.               ^^^^^^^B 

^^^^^     acher  Hofkammeirat  (  f  1688)     Christopb    F.  von  Wolkenstein J 

^^m           1669—1673. 

1696.                                         ■ 

^^^H        Francesco  conte  de  Villabruiia 

G.  F.  Graf  von  Wratislaw  16771 

^H 

-^1683.                                    1 

^H        Marquis  de  Vitry  1674—1682. 

Alesch    Graf    von     Wrati8l||J 

^^H        Christ.  Andréas  Graf  von  Volckra 

1670.                                  ^1 

^H 

ChrÎBtoph  Franz  von  Wratirfaw 

^^H        Otto   Ferdinand   Gottlieb   Graf 

1671/72.                                   - 

^^m           von  Volckra  1691—1700. 

Joh.    Franz    Graf  von   Wrttbrl 

^^H        Sicgmtind    Graf   von    Wagens- 

1679  —  1685.                           '  1 

^^H            berg  1703, 

Stephan  Graf  von  WUrben  1678." 

^^^H        Waekerpart,   Mémorial  an  den 

Johann  Franz  Graf  von  Wlirben 

^^^H           Kaiser  vtregen  der  Angelegen- 

1697—1703.                             1 

^^^H           heit  des  Kt^nigs  von   Polen 

Hans   Christian   von   ^erowskil 

^H 

1682-1684.                             1 

^^^H        Arnold   VoB^    cavagliere   di   S. 

Albreeht  Graf  von  Zinzendorf,B 

^^^B           Mauritîo,  ehemaliger  Erzieher 

Obersthofnieiater  der  Kaiserin 

^^^H           des  Grafeu   Leonhurd  Ulrich 

1673^1677.                              _ 

^^^H           von     Harrach,    Domherr   zn 

Georg  Lndwig  Graf  von  Zinzen*! 

^^H           MtlBSter  1670—1681. 

dorf  1683— 16«8.                    ■ 

^^m       V\h  voîi  Walberg  1689/90. 

Philipp   Graf   von    Zinzendi|fl 

^^B        G.  ËXt.  von  Wals,  Sekretar  1669. 

1699  —  1701.                    ^^1 

^H        Georg  Graf  von  Wallis  1702. 

Lndwig  Graf  von    Zinzendorf, 

^^^H        Ignas   Weinhart,    Sekretar  des 

IIof-Kamnaerprasîdent  1674— 

^^^B            Erzherzogs    Sigismund    von 

16H1. 

^H           Tirol  1666. 

Wenzel  Graf  v.  Zinzendorf  1701. 

^^^H        Graf  Helmbart  von  WeiÛenwoIf 

Maria  MaxîmîHana  Theresia  Grft- 

^^1            1680—1703. 

fin  von  Zinzendorf  1673. 

^^H        David  Helmhart  von   WeiBen- 

Franz  Adolf  von  Zinzerlin,  Se- 

^^^B           wolf,     Landeshanptniann    in 

krettir    des    lîotschafterft    in 

^^m           Linz  1666, 

Madrid  1699—1701, 

^^^H        Graf  von  Welz,  Gesandter,  Re- 

Baron  Pellegrino    Zweyer  von 

^^B           richte  aue  Riga  1700—1702. 

Evenbach  1663—1667. 

^^^^^B         Die  angefUhrten  Korrespondenzen  nmfassen  36  Fanzikel.    ■ 

^^^^^B          An  dièse  reiht  sicb   danu  die  gr^fiere  Eorrespondens,   diel 

^^^^^numeist   politischen  inhaliez  îst.   Au   erster  Btelle  ist  das  Pas-a 

^^^^^Psikel  96   hervorzuhebeu,   wo   der   Briefwechsel   von   fUrstliohenB 

^^H^       Pers5nlichkeiten  und  geistliehen  Wtirdentragern  znsaninaeii  vor^fl 

^^^1                                                                                                                 ■ 
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Friedrich  Wilhelm  Kurftlrst  von 

Braûdenburg  1697. 
Christian  Augnst   Herzog  von 

Sachaen  1701—1704. 

SMoritz    Wilhelm    Herzog    von 
I    Saehsen  1702. 
pTohann  Wilhelm,  Kurfltrst  (DUs-  i 
seldorf)  1G97/ÛS.  l 

Johann  Philipp  ?on  Greifenklau,  ' 
I    Ftlrstbischof   van  Wttrzburg 
I    1700—1705, 
Bicgmund    Karl    Giaf   Castel-  1 
I    barco,  Bischof  von  Chierasee  , 
1702.  , 

Damian  Hertard  von  der  Leyen, 

KurfUrstvJIainz  1672-1 679.  , 
Franz    Ludwîg    Pfalzgraf    bei 
Rhein,   Bischof  von   Breslau 
1698. 

itbar  Franz  Graf  von  Schôn-  1 
bom, 
1698. 
Emtt  Graf  Thun,  Erzbischof  in 
Sakbarg  1697—1704. 
obann  Hugo  von  Orsbeck,  Erz- 
bischof von  Trier  1699. 
bastian    Graf    von    Pôtting, 
Bischof  von  Passau  1676— 
1686. 

;to  de  la  Bourde,  Bischof  zn 
Gurk  169i). 


Johann  Siegmund  Graf  zn  Kuen- 

burg,  Bischof  zu  Lavant  1702 

—1705. 

Franz  Anton  Graf  von  Wagens- 

perg,  Bischof  zuSeckan  1705. 

Siegmnnd  Christoph  Graf  von 

Herberstein,  Bischof  von  Lai- 

bach  1685—1699. 

Ferdinand  Graf  von  Kuenburg, 

Bischof  in  Laibach  1704. 
Matthias  Zonbek^  Erzbischof  von 

Prag  1670—1672. 
Hans  Friedrich  Graf  von  Wald- 
Btein,    Erzbischof   von   Prag 
1675—1691. 
Johann  Josef  Graf  Brenner,  Erz- 
bischof von  Prag  1 698—  1 703. 
Jaroslaw  Ignaz  Graf  von  Stern- 
berg»  Bischof  vou  Leitineritz 
1689. 
Erzbischof  zu   Mainz  '  Johann  von  Talmberg^  Bischof 

von  Këniggriitz  1691. 
Tobias  Johann  Becker,  Bischof 

von  K5niggratz  1703. 
Karl   Fûrst  von  Lieclitenstein, 

Bischof  von  Olmtltz  1692. 
Franz  Anton  Graf  von  Hosen- 
stein,  Koadjutor  von  Ohntltz 
1690/91. 
Conte  Vitaliano  Borromeo  1674 
—  1692. 
Besonders  reichliche  Aosbente   bietet  das  Archiv   fllr  die 
îescbicbte  von  Spanien.   Vor  allem  sind  hier  zu  erwâhnen   die 
iriefe  der  Gnifin  Marie  Josefa  von  Berlepsch,  Witwe  nach  dem 
ror  Philippsburg  im  Jabre  1677  gefallenen  Baron  Louis  Berlepsch, 
îer  Hofdame  der  spanischen  Konigîn  und  ihrer  Vertrauten  (  1696 
Élis  1701),   welche  einen   entscheidenden  Einflnli  auch  aiif  den 
i^nig  Karl  IL  ausgetlbt  batte,  Ihr  gleich  folgt  im   Faszikel  97 
Jer  Bcfehlshaber  der  kaiserlichen  Truppen  in  Katalonien  Georg 
indgraf  von  Hessen,  der  in  seinen  umfangreiclien  Briefen  in 
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den  Jahren  lti96 — nOOstets  zur  Vorsicht  jB^eraten  hat.  Umfanp- 
reiche  Berichte  tiber  die  Lage  in  Madrid  sowîe  Abschriften  | 
wicbtiger  Dokumcnte  enthalt  der  Briefwechsel  des  Carlos  Rn- 
dolfi  y  LuzoD  ans  den  Jaliren  1681—1686  (Faez.  101,  102),  an 
welchen  sich  derjenige  des  conte  de  Lonrignier  ans  Italien  ans 
den  Jahren  1662—1696  (FaBZ.  121)  nnd  des  graflichen  Gescbàft«- 
tragers  Bai'tolommeoGrîsanti  (1659 — 1679)  anreihen  (Fasz.  130). 
Von  Brlissel  berichtet  dem  Grafen  in  den  Jahren  1696 — 1700 
Graf  Castellan  (Fasz.  141,  142),  der  liber  den  Stand  der  polt- 
tischen  Lage  în  Brtlssel  und  in  Trier  manebe  nocb  von  nie* 
raand  benntzte  Nachrichten  gibt,  und  au8  Italien,  besonders 
Venedig  conte  Bonifacio  Corbelli  (1679—1699),  der  nichi  nor 
grSflicher  Agent  in  Venedig  war,  die  Zeitangsnachrichten  von 
dort  besorgte,  sondem  manchmal  als  Vermittler  bei  Anklofen 
von  Pferden  fllr  die  kaiserliehen  GestUte  diente  (Fasz.  137 — 139). 

Was  flir  Ërtlssel  Castellan  und  Max  von  Bergh  in  den 
Jahren  1674 — 1683  v^ar,  war  ftir  Madrid  ftir  den  Grafen  Uarrach 
der  Sekretar  bei  der  spanischen  Botschaft,  zngleicb  auch  Ver- 
vralter  der  ^rentes  dotales^  Dr  Mattb.  Heinrich  Senheim,  welcher 
ihm  die  Bllrde  des  Amtes  zu  tragcn  half  (Fasz»  140). 

Ergîinzend  an  dièse  mllssen  noch  eiuzelne  Politiker  hervor- 
gehoben  werden,  dereo  Briefweehsel,  obwobl  er  nîcht  sa  nm* 
fangreich  ist,  doch  bei  den  vorfallenden  Begebenheiten  zu  Rate 
gezogen  werden  muG.  «So  sei  erw;ibnt  die  Korrespondenz  des 
Beichtvaters  K^nigs  Philipp  IV.  Eberbard  Neidhardt,  General- 
inquisitor  in  Spanion,  Eardinal  nnd  Gesandter  in  Rom  (1680),  ■ 
der,  obgleich  deutscben  Ursprnnges,  doch  unter  der  Kftniirîn 
Maria  Anna  eînen  groOcn  EinfluB  ausUbte.  Neben  ihm  sind  nocb 
Faszikel  14H  vertreten: 

ÀDiiibale  Rocci  1677^ — 1695, 

Carlos  de  Malboban  1669—1684, 

Manuel  de  Vadello  y  Velasco  (1696^1699),  _ 

Fr.  Manuel  de  la  Conceptione,  Marquese  de  Lissan,  Don  Felipe 
de  Torres  y  Salazar  conte  de  Canillas  u.  a.  Zu  dieaen  M^nnem 
gehftren  im  Farzikel  136:  Augustin  de  Torres  (1691),  Francisco 
délia  Torre  (1677— 1 693),  Marco  Antonio  Mamnca  délia  Torrc 
und  Raimundo  délia  Tnrre  (1701).  Von  der  Familie  der  Grafen 
von  Thum   îst  hier  zu  finden  der  Briefweclisel  des   Karl  Max 

den  Jabren    1701  —  1704,    Eitel   1686—1095,   dann    Fllrst 

Q  von  Taria  (1869—1696),  Ferdinand  von  Taxis  1691  bi« 


im 
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50Wie  aach  Lamoral  de  Taxis  (1667).     Inhaltli^h   gehort 

ieher  aach  die  Korrespondenz  des  Kardioals  Millini,  papstlicher 

tmtias  in  Spanien,   ans  den   Jahren   1676 — 1700  (Fasz  14G), 

nn  des  Bischofs  von  Lipari  Geronymo  Ventimiglia  (1691  bis 

702)  nnd  des  Francesco  Maria  Fontanelli  del  Pino  (1691 — 1695) 

Faszikel  150. 

Als   Ergânznng  dazn   dienen   die   Eanzepte    des   Grafen 

arracb  zn  seinen  Berichten  in  den  Jahren  1663 — 1678,  welche 

e  Faszikcl  155 — 158  ausfîillen  uud  meistens  die  Verhandlun- 

çen  bei  seiner  ersten  (1665)  nnd  zweiten  Gesandtschaft  (1673 

bis  1677)  beleuchten.  Sehr  instruktiv  ist  auch  des  Grafen  Tage- 

buch   liber  die  Vortra^e   an   die  Ktinigin  Maria  Anna  aus  den 

Jabreo  1674—1677  (Fasz.  203). 

In  gewisser  Hinsicht  intéressant  ist  der  umfangreiche  Brief* 

echsel  Âlexander  Bergerets  ans  den  Jaliren  1670 — 1704  (Fasz, 

15,  116).     Dieser  Mann   war  nrspritnglich  Kammerdiener  dcr 

l>nigin  von  Frankreich,  ist  als  Agent  in  die  Dienste  des  Grafen 

Hbergetreten  nnd  hat  ihn  mit  Nachrichten  ans  Paris  versorgt.  Zu- 

letzt  war  er  Kammerdiener  des  Grafen  selbst.  Wenn  ancb  haufig 

darin  nur  die  ihm  aufgetragenen  Gesebîifte  erwahnt  werden,  so 

nd  mitunter  auch   andere   Begebenheiten    darin  besehrîeben, 

rade  so  wie  in  dem  Briefweehsel  des  Kaspar  Ambros  Maignin 

e  F'ieury,  der,  ursprtinglich  Hoffuttermeister,  die  Stellnng  eines 

aflichen  Haushofmeisters  bekleidete  nnd  in  franzosiscberSprache 

den  Jahren  1673 — 1704   liber  die  Hansangelegenheiten   nnd 

andere  Begebnisse  in  Wien   dem  Grafen  berichtete   (Fasz.  133, 

34).    Dasselbe   gilt   von  Antoin  Le  Roy  de  St  Lambert  (1675 

1684),  Faszikel  147. 

Die  damaligen  Ssterreichischen  Hofwtirdentrîlger  nnd  Po- 

litiker   sowie  ihre  Familien  sînd  fiist  aile  in  dem  Harrachsehen 

Archiv  vertreten,  am  meisten  jedocb  die  Familie  Lamberg,   die 

wir  ans   mehrfaehen  Grllnden  an   erster  Stelle   anfûhren.     Der 

Schwicgcrvater  des  Grafen  Harrach,  Johann  Maximilian  Graf  von 

Lamberg,   ehemaliger  Botschafter  in  Madrid,   dann   kaîserlicher 

Oberstkammerer  nnd  Obcrsthofmeister  (f  1682),  binterlieû  einen 

ansfHbrlichen    Briefweehsel   ans    den    Jabren   1660 — 1680,   der 

W6^n   den   darin   enthaltenen  Nachrîchten   vîele  andere  Korre- 

ondenzen  tlbertrifft  (Fasz,  122).  Auch  sein  Brader  Graf  Josef 

ranz,   s[iâter   Fllrst   von  Lamberg,   Landeshanptmann  in  Ober- 

erreich  nnd  Liebling  Kaiser  Leopolds  T  (1660 — 1705),  steht 
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îhm  nîcht  nach  (Fasz.  123).  Umfangreicher  aber  noch  ist 
Korrespondenz,  welche  wegen  îhrer  Grdndlichkeit  eine  reieha' 
Ausbeute  auch  in  historischer  Hinsicht,  z.  B.  tlber  die  Grtindtmg 
des  Bistmns  Passau,  bieten  kann,  des  Grafen  Josef  Philipp 
voo  Lamberg,  Bischofs  von  Passan,  Erzbischofs  zu  Salzhtirg, 
Kardinals  mit  dem  Titel  eines  Protektors  von  Deutsebland.  Dièse 
erstreckt  sich  tiber  die  Jahre  1678—1711  und  ist  in  fllnf  Fas- 
zikeln  untergebracbt  (Fasz.  124  — 128).  Des  Letzteren  Vetter 
Graf  Leopold  von  Lainber^,  Botschafter  in  Spaiiien,  ist  fast  ein 
ganzes  Menschenalter  (1669 — 1705)  mit  dem  Grafen  Harrach  in 
schriftlicbem  Verkebr,  der  ein  zîemlich  reger  war  (Fasz.  135). 
Aufler  diesen  sind  iioch  mit  Briefen  vertreten  Jobann  Josef, 
Franz  Adam,  Bernhard,  Johann  Leopold  (1671),  Anton  nnd  Ju- 
dith Grâfin  von  Laniberg. 

Zn  deu  fleîBigsten  Korrespondenten  geborte  anch  Franz 
Ulrich  Graf  Kinsky  (1666—1699),  bî^hmischer  Obersthofkanzler 
(Fasz,  107 — 109).  Dieser  war  schon  bei  den  Friedensverhand- 
langcn  in  Nymwegen  vervvendet,  dann  Gesandter  im  Haag  bei 
den  Konferenzen,  zuletzt  Konferenzrat  in  Wien,  Seine  Briefe 
enthalten  viele  Détails  tlber  die  Nachfolge  in  Spanien.  Von  seiner 
Famiiie  kommt  hier  noch  Wilhelm  Graf  Kinsky  (1670—1681), 
Graf  Wenzel  Norbert  (1688)  nnd  Graf  Karl  Kinsky  vor. 

Zu  den  einftoCreiehen  Faktoren  am  Hofe  Kaiser  Leopolda  L 
gebôrte  die  Famîlîe  Dietricbstein,  um  die  sich  ilire  Anhânger 
grnppenweise  scharten.  Schon  seit  dem  16.  JaUrhnndert  waren 
ihre  Mitglieder  in  wicbtigen  Stellnngen  nnd  verstanden  es,  sich 
in  der  Gunst  des  Herrschers  zu  erhalten.  Unter  K&iscr  Ferdi- 
nand III.  war  Jlaximilian  Ftlrst  von  Dietriclistein  bis  zum  Jahre 
1655  Obersthofmeister,  seit  1658— 1675  versah  Gundacker  FUrst 
von  Dietricbstein  das  Oberststallmeisteramt  nnd  vom  Jahre  1683 
bis  1698  fungierte  Ferdinand  Josef  Ftlrst  von  Dietricbstein  als 
Obersthofmeister.  Damit  erklârt  sicb,  daÛ  anch  ihr  Briefwechsel 
in  vieler  Hinsicht  intéressant  ist,  nacbdem  in  demselben  nîcht 
nur  Andeutun^;en  liber  die  politischcn  Konst<f^llar*  '    mmen^ 

sondern  auch  viele  Einzelnheiten  liber  die  U<i  len  zu 

finden  sind.  Im  ganzen  umfaUt  dieser  Briefwechsel  vier  Fag&ikel 
(Fasz.  117 — 120).  Es  mnd  hier  mit  ibren  Brief*?n  v  '>r- 

dinand  Ftlrst  von  Dietricbstein,  Obersthofmeister  »), 

Obersthofmeister  Ftlrst  Gundacker  von  Dietricbstein  (1673  bis 
1684),  Georg  Scifried  Ftlrst  von  Diotriehstein,  I^ndeshauploii 
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in  Steiennark  1 1G>^ — 1700,  f  1714),  Sicgmund  Helfried,  Landes- 
^^'inplmaon  io  Kamten  (1658 — 1695),  Kranx  Adam  Graf  von 
orichstem  (Vjij6 — 17U1),  Max  Graf  von  Dietrichstein,  Hof- 
kamoierprasident  1 1668— 1685,  f  11021 

Von  den  mit  Uarrach  verschwagerten  Familieû  Waldstein 
and  Kaunit/.  sind  hier  die  bedeutendsteu  mit  ihrem  Briefweehsel 
Tertreten.  So  Karl  Graf  von  Waldsteîn,  der  nicht  nnr  bei  poli- 
tischen  Missionen  verweiidet  wurde,  sondera  aueh  în  den  Jahren 
1669  — 1702  kaiserlicher  Oberstkàmmerer  nnd  Konferenzrat  war. 
Seine  Briefe  gehen  vom  Jabre  1660 — 1704  und  ftillen  die  Fas- 
xikel  Kr  111^  112  ans.  Neben  ihm  kommt  in  dem  nachfolgeii- 
deu  Faszikel  Graf  Franz  Augustin  von  Waldstein  (1666  —  1677), 
Uaoptmann  der  Hartschierleibgarde  und  Kxpektant  von  geist- 
lichen  WOrden,  Graf  Max  von  Waldstein  (1671)  und  Graf  Franr 
Josef  (1701).  Der  Briefwechsel  der  Eaunitz  ist  im  Aktenbtindel 
Nr.  110.  Wir  finden  bicr  den  Grafen  Erast  (1664—1678),  Grafen 
JohaDD  Wilhelm  (1683  —  1703),  Georg  Christian  tind  Grafen 
Ferdinand  (1667—1680). 

An  dièse  reiht  sich  der  Briefwechsel  Leopolds  Grafen  von 
CoUonitacb,  Biscbofs  von  Wiener-Neustadt,  Erzbischofs  von  Ka- 
[loc^a  und  Kardinals  an,  der  sich  ttber  die  Jabre  1665 — ^1705 
erstreckt  «Fasz.  103). 

Graf  Ferdinand  Max  von  Trauttmansdorff  1662—1684. 

Graf  Max  von  Trauttmansdorff.  Gebeimer  Rat  1678—1682. 

Graf  Hans  Friedrich  von  Trauttmansdorff  16?^7. 

Graf  Ferdinand  Ernst  16S^0  und  Adam  von  Trauttmansdorff 
1678—1682.  Die  Korrespondenz  enthàlt  der  Faszikel  104. 

(jher  bObmische   Verbîiltnisse  sind    viele    Nachricbten    zn 

Lfinden   in  den  Briefen   des  ^irafen  Adolf  Wnitislaw   von  Stern- 

iberg  (1687 — ^1703),  ebemaliger  Gesandter  in  Schweden  und  U\h- 

mischer  Oberstlandricbter,   sowie  des  Grafen   Wenzel   Adalbert 

(I6î^tU— 17U6).  AuBer  den  beiden  kommen  in  den  Faszikeln  lOô 

und  106  Briefe  von  Ignast  Graf  Sternberg  (1696)  und  dem  Grafen 

^Johann  Josef  (1698)  vor. 

Die  Grafen  von  Hobenembs-Vaduz  treten  wohl  in  der  Ge- 

scbichte  nicht  in  den  Vordergrund»   doch    kann   aueh  ihre  Kor- 

^respoudenz  (Fasz.  114)   nicht   leicht   tiliergehen   werden,   da  sie 

[nus  Uber  ihre  Unwirtschaftiichkeit  belehrt,    Es  sind  hier  Briefe 

'vom  Grafen  Jakob  flanuibal  (1678  —  1701),  Fmnz  Wilhelm  (1672 

bis  1689),  Ferdinand  Kari  Franz  (1671—1678),  der  Grilfin  Maria 
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Anoa  (1671)  nûd  Luise  (1689).  AnSerdem  sind  hier  einige  Afeten- 
stiîcke  Uber  die  Herrschaft  Hohenembs  ans  dem  Jahre  1681, 

Ebenso  wichtig  ist  die  Korrespondenz  des  OberstburggrafeD 
Bernard  Ignaz  Grafen  Yon  Martinitz  (1665 — 1684),  des  Grafen 
Max  von  Martinitz  (1669 — 1670)  und  Susanna  Polixena  Grafia 
Martinitz  Dietriclistein  (Fasz,  129).  Zu  dieser  gehôren  auch  die 
Bericfate  des  Grafen  Georg  Adam  Ton  Martinitz,  Gesandten  isM 
Rom,  ans  den  Jahren  1098—1700  (Fasz.  147),  ' 

Als  Pendant  zu  dem  Briefwechsel  Kaiser  Leopolds  I.  mit 
Grafen  Franz  Eusebius  von  P5tting,  welcher  von  F.  Fribram 
pnbliziert  worden  ist  (Fontes  rernm  Anstrîaearum,  Abt,  II,  Ban 
56,  57),  ist  die  Korrespondenz  dièses  Grafen  mit  Harracii 
den  Jahren  1665—1679  anzufllhren,  deswegen  intéressant, 
Harrach,  welcher  in  den  Jahren  1673 — 1677  sein  Nachfolger  in 
dieser  G^sandtschaft  war,  Uber  die  spanischen  Verhâltnisse  be* 
lehrt  wnrde  (Fasz.  149).  AuBer  diesem  Briefwechsel  befindet 
sich  im  selben  Faszikel  die  Korrespondenz  des  Grafen  von  Schdn- 
kirchen  (1664—1667).  - 

In  kirchlicher  sowie    polîtîscher  Hinsicht    intéressant   isfl 
die  umlangreiche  Korrespondenz  des  Grafen  Ferdinand  von  Knen- 
burg,  zuerst  Bischof  von  Laibach.  Selbe  nmfafit  die  Jahre  1688j 
bis  1706  und  ftillt   die  Faszikel  131  und  132   ans.   AoBer  i 
waren  noch  die  Grafen  Johann  Josef  (1681—1702),  Franz  Wil^ 
helm  nnd  Max  Josef  Graf  von  Kuenburg  mit  dem  Grafen  11 
raeh   in   brieflîchem  Verkehr  sowie  anch    Graf  Max  Guldobali 
von  Kuenbarg,  Erzbischof  von  Salzburg  (1675—1687). 

Eine  Fnndgrube   fttr  die  Verhâltnisse  in  Krain  kann  di 
Korrespondenz  des  Grafen  Siegmnnd  von  Gallenberg  ans  de 
Jahren    1672 — 1696  sein,   welche  allein  den  Faszikel  143  aas- 
macht.  Dazu  gehôren  auch  die  Briefe  des  Bischofs  von  LaibachJ| 
Antonio   conte   Rabatta   (1701—1703),   nnd  des  Grafen  Rudolf^ 
und  Ludwig  Rabatta  (1683). 

Zwei  in  der  t^sterreichischen  Gesehichte  hervorragend  tUtigl 
Geschlechter  soUen  noch  erwiihnt  werden,  und  zwar  die  Grafen 
von  Sinzendorf  und  Starhemberg.  Von  diesem  wird  im  Faazikel  134 
die  Korrespondenz  des  Grafen  Ë.  von  Starhemberg  aus  den  Jahl 
ren  1672 — 1684,  des  Grafen  Heinrich  ans  den  Jahren  1671  bii 
1675  sowie  auch  des  Grafen  Max  nnd  der  Grafiu  Josefa  vo^ 
Starhemberg  aufbewahrt.  Von  jenem  ist  auUer  den  oben  ange 
fUbrten  MitgUedeni  der  Famjlie  noch  Philipp  Ludwig  Graf  von 
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nzendorf,  Botschafter  in  Paris,   und  seine   Berichte  aus  den 
m   1699  —  1702  m  erwahnen  fFasz.  147), 
Mit  Italien  hat  Graf  Harrach  durcb  die  mit  ihm  verwandte 
ilîe  der  Ftirsten  Gonzaga,  von  welchen  einige  auch  beî  dem 
iener  îlofe   in   Diensten  standen,  eine  brieflîche  Verbindnng 
terbalten.  Don  Ilannibal  Fîirst  Gonzaga  war  1655— l(î(il  Oberst- 
kîimmerer  des  Kaisers,  Don  Vincente  Gonzaga  Obersthofmeister 
r  Kaiserin-Witwe  Eleonora.     Die  Korrespondenz   der  Familie 
faik  3  Faszikel  (98  — KX))  und  ist  mitunter  auch  mit  Privât- 
..gelegenheîten  ausgefilllt.     In   dieser   kommen   folgende    Mit- 
lieder  vor: 

[)n  Camille  Gonzaga  166(5  — 
1703. 
Carlo  Cesare  Gonzaga  1660  — 
167a 

\>n  Vincente  Gonzaga  1675 — 
1683. 

ibnso  Gonzaga  1659  —  1678. 
Suvanni  Francesco  1669—1695. 
Sorio  Gonzaga  1677/78. 


Ascanio  Gonzaga  1688 — 1695, 
Vespasiano  G^^nzaga  1670. 
Giulio  Cesare  Gonzaga  1673 — 

1678. 
Catarina  Gonzaga  16S4— î700. 
Vincente  Gonzaga  1675—1683. 
Vicianda  Gonzaga  1682. 
Giovanni  Gonzaga- Doria  1673 
—1678. 
Unbeboben.  weil  noch  von  niemand  bentitzt,  ist  der  Schatz, 
T  sich  in  den  Briefen,  welche  die  Mitglieder  des  kaiaerlicben 
Hanses  mit  dem  Grafen  Harrach  und  seinerGcmahlin  Johanna  geb. 
Lamberggewechseithaben,  findet.Von  Kaiser  Leopoldl.  existieren 
■■p  Archive  682  eigenhSlndige,  zumeist  lângere  Briefe  und  kleinere 
^Blllete  aus  den  Jabren  1665  —  1705  (Fasz.  179  —  181).  Dieselben 
^H^rvollstandigen  nicht  nur  die  dem  Grafen  gegebenen  llmtlichen 
^Instrnktionen,  sondem  gewahren  auch  den  Einblick  in  das  Ver- 
haltnis,  in  welchem  der  Graf  zu  seinem  Herrn  stand,  Besonders 
wichtîg  sind  die  Briefe  ans  den  Jahren  1697 — 1700,  wo  die 
erhandlungen  tiber  die  Nachfolge  in  Spanien  gefUhrt  wurden. 
ist  klar,  dafi  man  erst  nach  Ërôffnang  dieser  Korrespondenz 
abschlieCendes  Urteil  wird  abgeben  konnen  tiber  den  Grafen 
rdinand  Bonaventura  und  seinen  8ohn  Thomas  A  lois,  welche 
n  den  Hifitorikern  bisher  nur  einseitig  beurteilt  worden  sind. 
ie  meistens  sehr  sehwer  lesbaren  Briefe  wurden  von  beiden  Gra- 
decbiffnert  und  dièse  ^Decifra*^  werden  in  dem  Faszikel  182 
wifbewEbrt. 

Hervorzubeben  sind   auch   die  Briefe  (282)  der  Kônigin 
Maria  Anna,    Mutter    Karls  IL    von    Spanien,  an    die  Gratin 
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Johanna  von  Harnicli   aus   den  Jabren   1661^ — 1695   sowie 
Kaiserin-Witwe   Eleooora   (hi74 — 1677)    und   der    Erzher 
Maria  Anna  Josefa  an  dieselbe.  Die  Grafin  Johanna  hat  als  Hof- 
dame  die  ehemalige  Ërzherzogin  nach  Spanien  begleitet  und  i^iM 
ihr  als  Freuudin  zur  Seite  gestatiden,  welche  Beziehungen  dann^ 
dnrch  den  lUngeren  Ânfenthalt  der  Grâfin   in  Madrid  (16755  bis 
1676)  gekriiftigt  wnrden.  Dièse  Privatkorrespondenz  (Fasz.  ISHjifl 
ans  den  Jahren  1661—1695  belelirt  uns  nicht  nur  Ubcr  die  ver-' 
gchiedenen    Begehenheiten   an    dein   Hofe  zu   Madrid,    soodem 
kann  auch  in  politischer  Hinsicht  belehrend  sein.  An  den  Grafea 
Harrach  sind  gerichtet   21  Briefe  der  Kaiserin-Witwe  Eieonora 
seit  deoi  Jahre  1675,  der  Erzherzogin  Anna  von  Tirol  (37j,  der 
Kaiscriû  Claudia  Félicitas  (f  1676,  18  Briefe),  der  K^nigio  Elei 
nora  von  Polen,  Gemahlin  des  Herzogs  von  Lothringen  (1683  bi 
1693,   31  Briefe),  der   Kaiserin   Eieonora   Magdalena   Theresîa, 
sowie  einige   der  Erzherzoge  Josef  und  Karl   und   des   K5nigB 
Karl  IL  von  Spanien.  Von  der  Kônigin  Maria  Anna  von  Spanien, 
Gemahlin  des  Kônigs  Karl  IL,  sind  hier  noch  37  Briefe.  Zur  Be-m 
leuehtung  der  verschiedenen  Verhâltnisse  kann  auch  die  spaniscb^l 
und  deutscbe  Korrespondenz  der  Grafin  Harrach  aus  den  Jahren 
1664/65 — 1705  (Fasz.  161,  162)  dienen,  wie  nicht  weniger  das 
in  Abwesenheit  ihres   Gemahls   îm  Jahre  1665   gefithrte 
buch  (Fasz.  163). 

Die   Familienkorrespondeiiz   liiOt  sich   gar  nicht  von 
politischen  trennen,  denn  ëfters  schlàgt  dieselbe  nun  in  die  Po-^ 
litik  hinein.   Das  gilt  hauptsîlchlich  von  dem  Briefwechsel,  ded| 
Graf  Ferdinand  Bonaventura   mit  seinem  Sohne  Tbonms  Alois, 
besonders  zu  seiner  Gesandtschaftszeit,   gefilhrt   batte   und  nm- 
gekehrt,  denn  wir  kennen  daraus  auch  die  Ratscblâge,  die  der 
Vater  dem  Sohne  erteilt   batte   und   somit  die  kaiscrliche 
struktion  ergânzte.  Dieselbe  ist  in  den  Faszikeln  160,  165  un 
166    entbalten    und    erstreckt    sich    ijber    die    Zeit  von    1681 
bis  17U6. 

Von  kaiserlichen  Instruktionen  sind  hier  ans  der  Zeit  1 
bis  1700  dièse  vorhanden: 

Instruktion  fUr  den  Grafen,  die  k^niglich  franzësisehe  Pi 
zessin  anstatt  des  Kaisers  aus  der  Taufe  zu  heben.  1669, 

Instruktion   iiber  die  zu  entrierende  Verhandlung  w< 
der  Heirat  des  Kbnigs  Karl  II.  von  Spanien  mit  der  Ërzhi 
Maria  Antonia,  Tochter  Kaiser  LeopoldsL  1676. 
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Ueln'ime  Instruktioti  ftir  den  Grafen  Harrach  als  Botschafter 
in  Madrid  1673. 

Das  Ergebnia  der  polîtiscben  Tatigkeit  ist  in  den  Rela- 
Éionetr  nîedergelegt,  deren  Konxepte  in  dera  Archive  sich  er- 
ten  faaben.  So  tinden  sich  hier  in  den  Faszikeln  156 — 158 
Botschafterberichte  aus  den  Jahren  1673  —  1677,  zu  welchen 
îiIjs  Korrelat  die  Konzepte  der  MitteilungeD  an  die  Kônigin  Maria 
Auna  aus  den  Jahren  1674  gehorcn  (Fasz.  1H6).  Die  Konzepte 
der  Botsehafterrelationeu.  Faszikel  184,  1H5,  sind  wieder  fllr  sich 
aufbewahrt  and  werden  dorch  die  politische  Korrespondenz,  die 

tden  Fagzikeln  186  — 188  etithaUen  ist  und  bis  znm  Jahre  1702 
cht,  erganzt. 
Seitdem  Graf  Harrach  Obersthofnieister  geworden  ist,  bat 
auch  das  PrUsidium  der  geheimen  Konferenz,  deren  Mitglied 
schoû  frtlher  war,  Uberaonimeu.  Cher  dièse  Konferenzen 
fllhite  er  selbst  seit  dem  Jahre  1696  Protokolle,  in  welche  die 
Gataehteu  und  Meinungen  der  einzelnen  Mitglieder  eingetragen 
^^orden  sind.  Nicht  nnr  die  spanische  Nachfolge,  sondern  die 
^Biebtigsten  und  oft  heiklichsteu  Angelegenbeiten  bis  zum  Jahre 
^^m05  wurden  darin  abgehandelt  und  verzeichnet.  Die  Zabi  der 
^Bltszikeln,  welche  dièse  wichtigen  Dokuraente  enthalten,  betragt 

^H  Kachdem  jedoch  die  Be.^chllisse  der  Konferenz  fllr  die  Kriegs- 
^Terwaltung  entscheidend  waren,  so  bat  naturgemîili  aneh  Harrach 
die  Krie^sberichte  anstatt  des  Kaisers  etnpfangen  und  gelesen 
und  auch  den  Heratungen  der  Kriegsdeputation  beigewohnt.  Aus 
dieser  Zeit  stamrnen  die  Kriegsdeputationsprotokolle  vom  Jahre 
1699  und  1703  (Fasz.  171,  172)  und  die  Darstellung-  ïtber  den 
Zustand  des  osterreichisehen  Heeres,  welches  im  Faszikel  190 
siefa  vorfindet. 

(îber  Kriegsangele^^cnheiten  handeln  noch: 
Fasz,  169,  Berichte  tlber  die  Kriegsereignisse  in  Ungarn  1678. 
Berichte  tiber  die  FeldzUge  1690—1697. 
Diariuin  der  Kriegsereîgnisse  in  Italien  170L 
Diarium  der  Kriegsereignisse  vom  Jahre  1700  (Fasz,  172). 
Feldmarschall  Freiherr  von  Tbungen:   Krieggbericbte  aus 
m  Jahre  1699  (Fasz.  190)  und  aus   den  Jahren  1 700— 1705 
asz.  170), 

Neben  Thuugeu  bericbteten  dem  fi  rafen  auch  General  Graf 
Aspremont  (ltî82  — 1700)  und  Graf  Hochkirchen  (1702/03,  Fas- 
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zikel  14ÔI,  Graf  Boynebiirg  (1701—1704,  Fasz.  146).  In  de 
Faâzikel  130,  in  dem  der  Briefwechsel  des  Prinzen  Ëugen  Uûd 
Thomas  von  Savoyen  aus  deo  Jahren  1698 — 1700  euthulten  ist, 
fiiidet  man  nocU  verschiedeue  Kriegsvorschlage  und  Friedeo»- 
traktationen.  ■ 

Zwei  Faszikel  (154  und  178)  entbalten  teih  poUttscfae,  teili 
tikonomische  Abhundlungen.  Im  ersten  Fasxikel  siod: 

Uber  die  Verbesserang  der  Forste  in  Steyer. 

Aktensttlcke  aus  dem  Jahre  1705  liber  die  Abtei  Uosazzo 

Ungariscbe  und  scblesiscbe  Religionsgravamina  U*H1.  lrV^8J 

Quecksilberbergwerke  in  Spanien, 

Die  MtlnzregQlierung  im  Jahre  1691, 

In  dem  letzteren  Faszikel:  Wahlakt  des  rr»mUcb^Q  KM 
Joeef  L  im  Jahre  1700: 

Berichte  der  ReichsstUnde  in  Regensburg  uub  dem  Jahre 
1699  —  1700.  j 

Riflessione  sincère  BOpra  il  mantenimento  del  banco.         V 

Reform  der  Landgericbtsordnung  im  Schwâhischen  Kreise. 

Ober  das  GestUtweaeu  in  B5bmen. 

Konklave   vom   Jabre  1666   und   mehrere   italienische  Be 


richte  Uber  die   kirchlieben    Angelegenheiten   au»  den    Jahrci 
1661—1665. 

Neben  anderen  ôkonomiachjïolitischen  Saeheu,  die  hier  zii 
lesen  sind,  verdient  der  umtasseade  Bericht  liber  die  EinfUbrnng 
der  Lotterie  in  Wien  im  Jabre  1672,  welche  „Spielbafen*  genannt 
wird  (Fasz.  15l^J,  erwiihnt  zu  werden 

Zweimal  bat  Graf  Harracli  aneh  tâtig  in  die  GeBcbichte 
von  deutschen  Diëzesen  eingegriHen.  Das  erstemalf  aïs  es  sich 
um  die  Besetzaog  der  Koadjutur  in  Passau  durch  seinen  Ver- 
waudten  Grafen  Johann  Philipp  von  Lamberg  (1687)  gebandellj 
batte,  das  anderemal  bei  Besetzung  der  Koadjutnr  in  Salzbni 
durch  seinen  Sohn  Franz  Anton,  damai igen  Bischof  von  Wiei 
(1702).  Dièse  Verbandlungsakten  Uber  Passau  entbjîlt  der  Fai 
zikel  175,  in  welcbem  neben  gedruckten  die  Angelegenheit  b^ 
treffenden  und  neben  den  sich  darauf  beziehenden  Briefen  des 
Bischofs  Johann  Philipp  von  Lamberg  der  ganze  Vorgang  em 
Ualten  ist. 

Mit  Salzburg  dagegeu   befassen   sieb  zvp^ei   Faszikel  (17 
177).  Neben  den  eigentlicbeu  Akten  ans  den  Jahren  1702 — 1705 
kommeo  hier  auch  die  Akten  aus  deo  Jabren  1579 '^0  v*.r    «*<i 
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es  sich  aucb  um  die  Koadjutur  gehandelt  batte  und  die  nian  danii, 
weil  man  gich  liber  das  Priizedeiiz  belehren  woUte,  ausgebobeii 
nnd  deo  neueren  Akteo  beigescblossen  batte,  an  welchem  Vor- 
piDg  wir  nichts  uDdern  woUten.  So  blieben  die  beiden  Ver- 
QdlangSiikten  beisamnien,  wenn  aucb  sie  zeittieh  Toneinander 
trenDt  sind. 

Ais  kaiserlicher  Obersthofstallmeister  hutte  Graf  Harrach 
ie  gati/vc  Stalfpartei  mit  der  ihr  beigeordneten  Institution  der 
elknabeD,  als  Obersthofnieister  den  ganzen  kaiserlichcu  Hof 
verwalten.  An  ibn  wurden  im  Auftrage  des  Kaisers  aUe 
ttgesuche  der  Hofangestellten  dirigiert  Qnd  ihm  aucb  die 
Beriehte  liber  den  Zastand  der  kaiserliehen  Stailuugeii  Uber* 
geben.  Nar  dièse  allein  umfassen  voile  4  Faszikel  (191 — 195) 
nnd  liefern  fttr  die  Gcscbiehte^  namentlich  der  OestUte  zu  Kladrnb 
d  Lipizza  ein  reichhaltiges  ^MateriaL  Cbcr  Kladrub  handelt 
ie  Korrespondenz  des  Johann  Wenzel  Fontana  (1675 — 1696) 
und  des  Gîacomo  del  Canapoz,  iiber  Lipizza  die  des  Giacomo 
Nicoletti  and  Pietro  Francesco  Kainicr  eben  ans  deiiselben  Jah- 
ren.  Neben  dieaen  Akten  befinden  sîch  ira  Faszikel  153  einzelne 
Instruktîonen  fUr  die  Stallpartei  uebst  Verzeicbnissen  von  Edel- 
knaben,  geheimen  Raten,  der  Riist-  nnd  8ilberkammer,  dagegen 
iLmfassen  die  Faszikeln  lô2  und  174  neben  liofzerenioniellproto- 
koUen,  die  bis  zum  Jahre  1717  reicheu^  die  mannigfaehen  Dis- 
sitionen  bei  den  kaiseriichen  Reisen  und  Empfangen  nebst 
betretFenden  Instruktîonen. 

Fllr  die  ungarisehe  Geschîchte  der  Jahre  1699 — 1704  sind 
ie  4  Faszikeln  (207 — 210)  mit  der  Bezeichnung  Sîebenbfirger 
gelegenheiten  wichtig.  Dîeselben  euthalteu  die  an  den  Kaiser 
gerichteten  Klagen  seitens  der  Siebenblirger  und  nordun^^arischer 
wohner,  Briefschaften  des  ungariacbeu  Adels  und  des  kaiser- 
hen  Gênerais  Amadeus  Rabutin  Graf  de  Bussy. 

Es  sind  noch  audere  ^laterialien  vorhanden,  an  dcnen  wir 

nicht  unbemerkt  vortibergehen   dUrfen.     So   haben   wir  in  den 

Faszikeln   206,   207    Absehrifteu    Uber    die    Verhandiungen   der 

.eicbsdepntatiou   in   Regcnsburg  au8   den  Jahren  17U0— 1702, 

sicb  wobl  aucb  in  anderen  Arebiven  befinden  dUrften,  auOer- 

m    Materialien    zn    den    Friedensverhandlungen    in    Ryswick 

97.     Noeh  mehr    wichtig   aber  sind   die   Protokolle  liber  die 

beimen  Konferenzen   ans  den   Jahren  1697—1705.     Sie  sind 

n  dem  Grafeu  gesehrieben,  euthalten  die  Vota  der  Konferenz- 
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mitglieder   im   Auszuge   und   behaodeln   aile   damais   wichtigen 
politisehen  AugelegenheiteD,   dabei   an   ergter  Stelle   die    Frj 
der  Nachfolge  in  Spanien  (189—192). 

Wir  machen  nur  noch  auf  einige  kleinere  Akten  aufmer! 
sam.   Zaerst   ist   die   Korrespondenz  des   Grafen   Thomas  Aloij 
an  seinen  Vater,  welche  aus  seinen  jflngeren  Jahren  (1686)  bii 
zum  Jalire  1696  datiert,  sowîc  die  seines  Erziehers  Bitterkraut 
(1687—1703)  im  Faszikel  105.  - 

Instrûktiou  ftir  den  Grafen  Welz,  Gesaedten  in  Sehwedeil^ 
(1700/01),  der  aiich  beî  der  Wahl  des  Wllrzburger  Bischols  im 
Jabre  1699  intervenierte-     An  denselben   sind  hier  aucb  Briefe 
des  Grafen  Scbihiboni  aus  den  Jahren  1706=1712. 

Berichte  des  Baron  von  Egk  ans  Hambnrg  (1702 — 1705) 
Faszikel  151. 

Bericbte  des  Karl  Caspar  aus  Mergentheim  (1681). 

Jakob  Hinterholzer,   Handelsinann  tind  Agent   in  Venedi 
voni  Jahre  1659  —  168:1 

Beeren,  meistens  gesehaflHche   Berichte   aus  den  fremdea 
Landern  vom  Jahre  1663 ---1666. 

Totenlisten  ans  Wien  wâhrend  der  hier  grassierenden  Fes^ 
seuche  \  1679/80). 

Von  Privatangelegenheiten  befinden  sich  da  die  Prozelh 
akten  Longuevale  contra  Paar  (ans  dem  Jahre  1699),  Akten  tîb( 
das  FideikommiB  der  Grafen  von  Sinzendorf  (170ô)  und  Thun" 
(1707)  nebst  den  umtassenden  ProzeBakten  der  Gratin  Marie 
Elisabeth  von  Herberstein.  Dièse  Aufzahlung  wtJrde  nicht  voll- 
staudig  sein,  wean  wir  nicht  auf  die  Produkte  der  geistigeu 
Tiitigkeit  aufmerksam  machen  wllrden.  In  den  Faszikeln  411 
bis  414  sind  teils  gedruckte,  teils  handschriftliehe  Gediehte  auf- 
bewabrt.  Wir  haben  da  lateinische  und  italienische  Gediehte, 
Epitaphe  nod  Pamphlete,  neben  fraiizî^sischen,  spanisehen  und 
dentschen.  Viele  von  den  deutschen  Gedichten  liaben  den  Grafen 
Franz  Albreeht  zum  Verfasser,  die  anderen  meistens  uns  nnbM 
kannte  Personen,  Eine  Unterabteilang  dttvon  îst  HWirtschaften** 
betitelt  und  sind  da  teils  Texte,  teiis  Personenlisten  der  an  diesen 
Festen  beteiligten  Damen  und  Herren. 

Thomas  Alois  Kaimnnd  Graf  von  Harrach,  Sohu  d 
Ferdinand  Bonaventura,   war   liber  ein  Menschenalter   lang  bi 
zn  seinem  Tode   (7,  November  1742)  in  hervorrageoder  Weîi 
in  den  kaiserliehen  Diensten  iHtig.     Znerst  (^esandter  an  dti 
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kursaclisiseben  Hofe  zu  Dresdeti  (1694  95),  wurde  er  im 
Jahre  1696  aie  auflerordentlîcher  Botschafter  each  Madrid  ge- 
gchickt,  wo  er  bis  zam  Tode  Kîinîg  Karls  U.  von  Spanien  blieb 
iITOOl  Ober  sein  Gesuch  zurtlckherafeD,  wurde  er  im  Jabre  1706 
mm  Oeheîmen  Rat  ernaunt  und  seit  dem  Jabre  1711  mit  Mis- 
sionen  bei  KursachseD,  Brandenburg  nnd  Braunschweig-Lline- 
biirg  betraut.  Im  Jabre  1715  war  er  Landmarschall  von  Nieder- 
5sterreich,  welche  Stelle  er  bis  an  sein  Lebensende  bekleîdete, 
EEweilen  vom  Vize-Landmarschall  in  den  Fiinktionen  vertreten. 
In  Abwesenheit  Kaiser  Karls  VI.  wurde  er  im  Jahre  1723  zum 
identen  der  Deputalion  bestellt  nnd  im  Jahre  172K  als  Vize- 
;ïln5g  oach  Neapel  geschiekt,  wo  er  bis  zum  Jahre  1733  ver- 
blieb.  Aie  er  in  diesem  Jahre  nacli  Wien  zurllckkehrte,  wurde 
er  Mitglied  des  Geheimeu  Konferenzrates,  welcbe  Stelle  er  auch 
auter  Maria  Theresîa  versah, 

Seine  umfassende  Tàtigkeit  wird  auch  durch  die  umfang- 
reicbe  Korrespondenz  iliustrîert,  welche  gegen  100  Faszikel  zahit. 

Die  kleiiie  Korrespondenz,  îtalienîscb  und  deutsch,  nacb 
Jahren  geordnet,  omfaût  10  Faszikel.  Wichtige  italienische 
Aktenstltcke  wurde n  in  ein  séparâtes  Faszikel  gelegt. 

Es  kommen  hier  Briefe  von  nachfolgenden  Persënlicb- 
eiten  vor: 


■Mms 


nrdinale    Alessandro    Albani 

1733—1746, 

rlo  Giuseppe  Âlbani  1733^ 

1738. 
Ilrolamo  Alboni  1737, 

:)nte  d'Alcaudete  1734. 
[Jonte  dcl  Accera  1734. 

elio  marchese  d*Arienzo  1735. 
ttncencodiica  di  Ariguano  1733 

—1741, 

ïnte  Luchese  Avarna  1732— 

1737. 
Iliacomo   Maria   Borelli,    conte 

d'Urgeli  173B  -174o! 
frirtr  Telesforo  de  Bottis  1732. 

inte  Bisignano  1734. 

)omeDico  Bruni  1733. 

Duca  di  Calenza  1733. 


Cario  Caleajuni  1734. 
Marchese  di  Caravagio  1738. 
Girolamo  Caymo  1737. 
Giuseppe  Cavalieri  1733 — 1738, 
Giovanni  P.  Caraffa  1728--1742. 
Coûte  de  Cîfuentes  1737. 
Cardinal  Al vari  Cienfuegos  1726 

-1741. 
Principe  diCasserta  173?'-1742. 
N.  cardinale  Corsini  1737—1741. 
Girolamo    Ciaui,    maggiordomo 

1733-1739. 
Qîov.  Ant,  Castaguola  1733/34. 
Giuseppe      Dionisio      CrivelH, 

Agent  1733—1746, 
Torrevate  Cervelli  1735-1742. 
Agnese  Colonna  Borghese  1732 

-1746. 
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^^^^P 

Fabricio  Colonna  1755  —  1741. 

1  Antonio  de  Negri  1737. 

TomascHo  Cybo  17:53. 

Giovanni  Carlo  Partini  Ncuhof 

CamiUo  Duglicfle  1733—1741. 

1735-1740. 

Salvatore  de  Dominicis  1723  — 

Salvatore  Oria  1735. 

1733, 

Giachinto  Paolo  Orsini  1733— 

Principe  Andréa  Doria  1731 — 

1744. 

1746. 

Giacomo  Rospoli  Orsini   173S, 

Duca  dErce  1733-1744, 

Damenico  Orsini  1734.                 ! 

Gennaro  di  Franca  1733. 

Philippo  Orsini  1733. 

Balthasare  cavagliere  di  Fran- 

IMncipe  d'Ottajano  1733-1738. 

colsperg  17Ui— 174L 

Marchese   d'Oyra  an  TomftflM 

Franuceî  1704. 

OriBtino   1729—1731. 

Giovanni  Gironda,   principe  di 

Generalauditor  Passerini   1733 

Canneto  1733. 

—  1740. 

Constantiïîo  Grimaldî  1733, 

Domherr    Bartoloroeo    Antonki 

Sigistnondo    Gonzaga    1735  — 

Passi,  kaiseri.  SekretHr  1731 

1742. 

—1741. 

FrancescoGonzaga  1709-1736, 

Giovanni    Pasqualino,  ajutanto 

Basilio  Gonzaga  1738, 

di  caméra  1734—1736. 

A^canio,  Antonio,  Ferdinando, 

Cardinale  Passîonei   1742. 

Luigi  Gonzaga  1738. 

Angelo  Pasqiiini  1735. 

Cartossa  Gonzaga  s.  d. 

Lodovieo  Pecci  1734—1738. 

Giovanni    Alberto    barone    de 

Gaetano  Periongo  1737—1746. 

Gudenus  1733-^1741, 

Giovanni    lomaso    de    Peralia 

Banmeister  Giovanni  Luca  de 

1728—1746.                               j 

Hildebrand  1709— 174L 

Francesco  Pelosi  1733.                J 

M.  Galiani  1734. 

Giovanni  Paolo  Pcpoli  1734'^H 

Carlo  Ueta  1734-1737. 

^Ê 

Cardinale  Nieol.  Giudice   1732 

Cornelio  Pepoli  b,  d,         ^^^B 

—1746  (4  Paszikel). 

Barone  Pilati  1737.          ^^H 

Conte  Nicol  Lucinî  1732^1740. 

Pietro  Pcrrelli   1734.         ^H 

Giovanni  Maria  Mamely    1741, 

Cardinale  Franc.  Pignatelli  1 79^1 

Francesco  Mastellonî  1733, 

Conte  Policastro  1733.           ^M 

Marquese  Meroador  1741. 

Gennaro  Pisicane  1733.         ^H 

Antonio  Paul  Aferan  de  Bussan, 

Cario  Pnoti  1733.                  ^M 

vescovo  di  Malia  1742. 

Antonio  eonte  Rabatta  1724«^H 

Principe  Melzi  1737—1740. 

..H 

Conte  Mario  Millini  1733—1741. 

Josefo  eonte  Rabatta  17 18-179^1 

Conte  Nie.  Millini  1733-1738. 

Ottavio  Rocca  1734—1787.  ^M 

Gioseppe  Morcta  1733. 

Ignazio  Ram  1733/34.           ^M 
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Giovanni  Battista  Ruelle,  grâfl.  I  Nîcolao  de  UlloaàSeverino  1753. 


Sekretâr  1735—1742. 
Dnea  di  Salazar  1733, 
Princ.  Santa  Croce  1734—1741. 
Giudice  Sanbiase  1733. 
Giacomo  Salerno  1733. 
Cardinale  Antonio  Sentili  1741, 
Cardinale  de  S.  Clémente  1742. 
Baron  Schade,  Gesandter  17 36 

If-nu, 
erdînand  Freiherr  von  and  zu 
Stadl  1733^1746. 
laetano  Ginseppe  Tanzi  1733. 
eldmarschall     Principe     Tri* 
giano  1736—1742. 
Christiano  Conte  Stampa,  Geh. 

Rat  1734-1736. 
Marquis  de  Spada  1734—1742. 
Domenîco  Tessara  1734—1742. 


n 


Conte  del  Monte  Santo,  marchese 

de   Villasor  und  Antworten 

1728  —  1734. 
Conte  Arconati   Visconti    1744 

—  1746. 
Hannibale     Arconati     Visconti 

1737—1739. 
Giulio  Visconti  1741. 
Philippo  Sforza  Visconti  Doria 

174K 
Francesco  nobile  de  Vitelleseliî 

1732  — 174L 
Francesco    Antonio    conte    del 

Torre-Valsassîna  1740. 
Josef  Zamora  1709—1734. 
Giuseppe  Zoni  1737—1739. 
Julio   Visconti,   Vizekîînîg  von 

Neapel  1733, 


Reicher  noch  ist  die  dcutsche  Korrespondenz,  wslb  sich 
ureh  die  Verbaltnigse  erklâren  laBt.  Wobl  findet  man  nnter  dee 
bertihmten  Namen  auch  Personeo,  die  milïekannt  geblieben  sind^ 
nichtsdestowemger  wegen  der  Vollstandîgkeit  habeu  wîr  sîe 
aile  autgezahlt,  um  den  ktinftigen  Forschem  iiicbts  vorzu- 
enthalten,  da  man  nicht  wissen  kann,  ob  anch  bescheidene 
Manner  nicht  in  mancher  Beziehnng  bertibmt  sind.  Dièse  Korre- 
spondenz  zHhlt  34  Faszikel  (228—261). 

An  erster  Stelle  nennen  wir: 
Leopold    Matthias    Flirat    von      Philipp    Oraf   von    Schonborn, 


k 


Umberg  1708-1727, 

Kardinal  Josef  Dominik  I^am- 
berg,  FUrstbischof  von  Passau 
1722—1742. 

nton  Josef  Fttrst  von  Lamberg 
1725  —  1727. 

Johann  Anton  FOrst  von  Lam- 
berg 1720—1728. 

Max  Lamberg  1723. 

Wolf  Herbord  von  Lamberg 
1733. 


FUrstbischof  von   Wflrzbarg 

1731—1742. 
Kardinal  Wolf  v,  Schrattenbach, 

Bischof  von  Olmlltz  1718— 

1737. 
Otto    Graf   von    Schrattenbach 

1718/19. 
Franz   Graf  von  Schrattenbach 

1737, 
Gundolf  Graf  voD  Schrattenbach 

1726/27. 


^^,           378 

^^^H 

^^^H       Sp.     Graf   von    Scfarattenbach 

Franz  Karl   Freiherr  von    Vl.    1 

^^M           1714-1729. 

scliatz  1729—1738.                 1 

^            Franz  Josef  Graf  von  Dietrich- 

Josef  Aagust  Graf  von  Albrechte'  m 

H                stein  1725  —  1727. 

burg  1730,3L                         1 

^^^^        Kar!  Ludwig  Graf  von  Dietrich- 

J.  K.  von  Albrechtsbnrg  1741.  | 

^^H           stein  1729—1739. 

C.    R.     Graf    von     AichpttchI 

^^^V       Andréas  Graf  von  Uietrichstein 

1740, 

^^1            1723-1758. 

Josef  Alxinger,  Stadtkàmuierer 

^^H       Walther  Ftirst  von  Dietrichstein 

s.  d. 

^r            1727-1732. 

Johann    Ebrenreielt    Graf   von 

^^^       Gtmdacker  Graf  von  Dietrieh- 

Auersperg  1741 

^^^B          stein,    Grandprior    des    Mal- 

Wolf  Graf  von  Auersperg  1730 

^^^1          teserordens  in  B5limen  17l'7 

^1733. 

^^          -1736. 

Anton  Graf  von  Auersperg  1724. 

^^^^        Franz  Louis  Graf  von  Dietrieh- 

Ernat  Karl  Graf  von  Auersperg 

^^H                     1730, 

1740. 

^^^1       Marie  Elisabeth  Gratin  von  i  Met- 

Erneetine  Grâfin  von  Auersperg 

^^H           riclistein  1727. 

1736—1741. 

^^^H        Jnhann   Joachim    von    Âiehen, 

Clemens  August,   Kurftirat  vou 

^^^H           Rat  bei  der  niederosterreiebi- 

Bayent   1736  —  1740. 

^^^1          sclien  Landes re^ierung  17115 

Josef    Clemens,     Herzog    von 

^^m 

Bayer  n  1717, 

^^^^        Michael  Friedrich  Kurdinal  AI 

Karl  Albert,    Kurfllrst   (spâter 

H                 than  1719—1734. 

Kaiser  Karl  VIL)  von  Bayem 

^R^        Miehael  Wenzel  Graf  von    Al- 

1738. 

^H           than  1729—1732. 

M.     Karolina     Herzogin      von 

^^H       Gundacker    Graf    von    Althan 

Bayern  1741. 

^H 

C.  Graf  Batthyany  1724—1740. 

^H       J.  V.  Graf  von  Altban  1740  41. 

Adam    Ignaz    Graf    Berchtold 

^^H        Wilhelm    Graf   von   Almensloc 

1736  36, 

^H           1715-I74U, 

Obrister  Bernklau  1738. 

^^^1        Franz  Lothar  Baron  von  Andlern 

Alexaoder  Bergeret  171 L 

^^H           (seit  1736  Graf)  1726—1740. 

Jobann  Andréas  Bertrani  1719. 

^^H       Anton  Graf  von  Attems  1724— 

Jobann  Adam  Bevier  de  Frcy- 

^^1 

riedl,    SekretRr   des   Grafen 

^^1       J,M.  Baron d'Albon, Obérât  1726. 

Kttnigsegg  1720. 

^^^1       Karl  Graf  zn   Aspreniont   and 

M.  S.  Bevier  de  Freyriedl,  Leul- 

^^H           Keckbeiuib  1725  26, 

nant  1728. 

^^^1       Ferdinand  Sigismnnd   Amende 

OttUia  de  Bevier  1728. 

^^m 

Bitterkraut  1709—1715.      ^ 
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Josef  Baron  de  Bodman,   bay- 

rischer  Geh.  Rat  1730. 
Leopold  Anton  Graf  von  Bohu- 

nowicz  1723. 
Boinck  1719. 
Brancassa  1729. 
Franz  Graf  von  Brandis  1719. 
J.     Pbilipp     von    Brauneberg 

1724—1729. 
Ferdinand    Graf   von    Breuuer 

1718—1727. 
Jôrgl    Josef  Anton    Graf  von 

Breuner  1710. 
Maria    Waberle     Grâfin     von 

Breuner  1711. 
Brunette  1729. 
Jobann  Wenzel  Graf  von  Bubna 

und  Lititz  1720. 
KarlGrafv.Buquoy  1711-1717. 
Franz  Graf  von  Buquoy  1739. 
J.  L.  Camber,  cbarges  des  ordres 

1727. 
Otto  Elarl  Graf  von  Gallenberg 

1742. 
Jobann  Mattb.  Calminzer  1730 

—1731. 
Jobann  Battista  Catrein   1732. 
Eleonora  Baronin  Cerboni  1727. 
Franz  Josef  Graf  ColonnaFels 

1733—1739. 
Karl  Graf  Colonna-Fels  1737. 
J.  Graf  Colonna-Fels  1718. 
Obrist   Graf  Colmenes   1726— 

1733. 
T.  Cbassignet  1704. 
Hermann  Crosius,  scblesiscber 

Postverwalter  1728. 
Micbael  Baron  Curtis  1731. 
Franz  Siegmand  del  Curto,  Ban- 

kier  in  Prag  1736—1741. 


Jobann  Cornélius  Graf  Czabe- 

liczky  1731. 
A.Graf  vonCzernin  1727—1734. 
F.  Graf  von  Czernin  1734. 
H.  Graf  von  Czernin  1709. 
Isabella  il  aria  Grâfin  von  Czer- 
nin 1733. 
Graf  von  Daun  1718—1741. 
Oberst  von  Daxelbofifer  1727. 
Ferdinand  Graf  von  Desfours 

1709  —  1741. 
Karl  Josef  Graf  von  Desfours 

1726-1738. 
Albrecbt  Graf  v.  Desfours  1728. 
Baron  von  Degano  1724—1734. 
Friedricb   von   Diesbacb    1725 

—1733. 
Dillberr  1742. 
Clemens  Dôllner,  DreiBigster  in 

Eisenstadt  1730—1739. 
Karl  Dobrzensk^  von   Dobrze- 

nitz  1725. 
Leopold  Graf  Draskovicb  1739. 
Franz  Dreer  1705. 
Giacomo  Felda  Duvandez  1728. 
M.  Baron  Duplessis  1728. 
Franz    Freiberr  von  der   Ebr, 

Hauptmann  1739  40. 
Marie  Eleonora  Freiin  von  der 

Ebr,  geb.  Raubenberg  s.  d. 
Konrad  Eilers,  Reicbsbofsekre- 

tar  1729. 
Jobann  Ferdinand  Franz  Graf 

von  Enckenfurt  1703. 
W.  Ferdinand  Graf  von  Encken- 
furt 1729. 
Ambrosio  Augusto  Ericb  1727. 
GeorgGraf  Erdôdy  1724—1741. 
Ernst  August  Graf  von  Falken- 

stein  1718. 
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^^^r         ^^ 

H           Thomas  Ignaz  Fettingcr    1727 

'  Josef  Reichard  Graf  von  Gallen- 

■               —1732. 

berg,  Domherr  za  Gurk  1724 

H           Anton     Baron    von    Firenberg 

—1730. 

■                1734/35. 

Wolf  Weikbard  Graf  von  Gallen- 

^^^      Oberstleutnant    G.     Formentin 

berg,    Landeshauptmann    in 

^H         172S— 1737. 

Krain  1727. 

^^^     Cajetanus  Anselraus  Forni,  Ban> 

Siegnjund  Graf  von  Gallenberg 

^^^         calreprËsentant  in  Sehlesien 

1733. 

^m 

Johann  Karl  von  Gariboldi  1730 

^g          Otto  Graf  von  Frankenberg  1723 

—1741. 

■               —1740, 

WenzelGrafGallas  1716—1718. 

H           Hans  Graf  V.  Frankenberg  1718. 

PhilippGrafGallas  1724— 1744. 

H          Philipp  Graf  Ton  Froberg  1735. 

Philipp  Franz  Graf  von  Gallas 

H           Franz    Freiherr    von    Fîrmîan 

17  24-- 1733. 

■               1718—1738. 

Johanna  GrRfin  von  Gallas  1721 

H           Frobenius   FUrst   von  FlSrsten- 

—1733. 

^^K         berg,  kaia.  Pritiziiïalkottiïnîs* 

VîktoriaGrafin  von  Gallas  1734. 

^^H         sarins  in  Regensbiirg  1718— 

De  La-Ganlx  1724—1734. 

^H 

Prince  de  Gavre  1736—1744. 

^^^      Josef    Flirst   von    Flirstenb^rg 

Johann  Benedikt  Gentilotti  von 

■               1724—1728. 

Engelsberg,    kaiserl    Bîblio- 

^L^      Egon    Flirst   von    Ftlrstenberg 

thekar  und  Uditore  di  Rotta 

^m          1709. 

Romana  in  Rom,  Bischof  tu 

^r      Anton  Graf  v.  Ftlrstenberg  1723. 

Trient   1706—1725. 

H          Maria  Anna  Ftirstin  von  Flirsten 

Fmnz  Gentilotti  1728/29. 

■              berg  1726-1728. 

Ritterv.Germetten  1734—1737. 

H          Johann    Leopold   Fuchs   Edler 

Johann  Emst  von  Glantz  1725 

H               von  Frein  berg  1740/ 4L 

—1728. 

H          Johann  Adam  Graf  von  Ftlnf- 

J.  Jnlins   Freiherr  von  GilJeîa, 

H              kirchen  1729. 

niederîlsterr.  KommissHr  des 

^L      K.  Graf  von  Ftlnfkirchen   1730 

ViertelsO.M.B.  1734  — 1742. 

^H 

Antonia    Freifran    von    Gilleis 

^^^      Heinricb  Karl  Freiherr  von  Fllnf- 

WàJ, 

^^H          kirchen,  sein  Testament  vom 

Domherr  Georg  Anton  Gladitftch 

^B        Jahre  1692. 

1702^1724, 

B^     Philibert  Graf  Ftigger  Freiherr 

Eraannel  Graf  von  Gntz   1727. 

H              zu  Hirschberg  1740  41. 

Franz    Josef   Gratz,    Profeesor 

H          JoBef  Freiherr  von   FUll  1724. 

und  Hofrat  1723, 

H          General  Franz  Adam  Graf  von 

Adam  Jo^ef  Greneck,  Advoktt 

^K^       Gaisruck,  Gek  Rat  1740. 

1723.                                   ^ 
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Ferdinand  Grueber  1732—1740. 
Johann    Heinrich    Baron     von 

Gtintherod  1732—1737. 
Max    Erasmns    Freiherr    von 

Hacklberg  und  Landau  1724. 
Georg    Wilhelm    Halama    von 

Jîczin  1728. 
Jean  Konrad,  Jules  und  Antoine 

Graf  von  Hardegg  1727. 
Grâfin  von  Harrsch  1722. 
Ferd.  Heinr.  Freiherr  von  der 

Halden  1714—1728. 
Franz  Mîchael   Graf  von  Hall 

weil  1726-1739. 
Ignaz   Freiherr  von  HaBlinger 

1724. 
Emst    Heinrich    Freiherr    von 

Hafilinghausen  1709. 
Heinrich  v.  Haslingshaus  1709. 
J.  Harding  (Kopenhagen)  1727 

1745. 
J.  B.  de  Heems  1718—1724. 
Al.  Graf  von  Heister  1718. 
Josef  Julius  Freiherr  von  Herna, 

niederQst.  Regimentsrat  1726 

—1742. 
Franz     Damian    Hirsch,     Hof- 

meister  der  Grafen  von  Hard- 
egg 1727. 
Karl  Graf  von  Hoditz   1724— 

1729. 
Albrecht  Graf  von  Hoditz  1727 

—1729. 
Johann  Martin  von  Hoche  1728 

—1731. 
Graf  von   Hohenembs    1727 — 

1734. 
Otto  Ferdinand  Graf  und  Herr 

von    Hohenfeld,   kaiserlicher 

Kfimmerer  1729—1741. 


I  Johann  Georg  Adam   Freiherr 
i       von  Hoheneck  1741. 
!  J.  W.  Freiherr  von  Hohenried, 
I       Kammeralinspektor  1733. 
N.  S.  von  Hohholzer  1726. 
'  Johann  Franz  Freiherr  von  Her- 
I       wart  1739. 

Karl  Ludwig  Hillprandt  Freiherr 
I       von  Prandau  1741. 
J  Johann  Georg  Hillprandt  Frei- 
I       herr  von  Prandau  1741. 
'  Albrecht  Prokop  von  Hopflingen 
1734. 
J.  Graf  von  Hoyos  1742. 
Ferdinand  Graf  Hrzan  von  Har- 

ras  1726—1738. 
Adam  Graf  Hrzan  von  Harras 

1728—1741. 
Karl    Graf  Hrzan   von   Harras 

1726-1740. 
Siegmund  Gustav   Graf  Hraan 

von  Harras  1726—1745. 
Max   Graf  Hrzan  von   Harras 

1734/38. 
Franz  Anton   Graf  Hrzan  von 

Harras  1727. 
Hauptmann  Johann    Hufinagel 

1734. 
Johann  Josef  Graf  Huyn  1717. 
Baron  Imbsen  1729—1736. 
Baron  Ingelheim  1736. 
Gregorius  Antonius  Jâgerndorff 

1724—1727. 
Graf  von  Jôrger  1739. 
Ferdinand  Junghen,  grâfl.  Se- 

kretâr  1732. 
Graf  von    Kaiserstein    1737— 

1739. 
Otto     Ferdinand    Kaltschmied 
Freiherr  von  Ëisenberg  1732. 


^^Ê             ^^HBHH 

^^^^^^^^H 

^^H       M.  Graf  voti  Kanuitz  Rittberg 

Wenzel  Graf  V,  Kokorzowal740.  " 

^H           1724-1739. 

Ignaz  Graf  von  Kokorzowa  1737 

^^H        Maria  Anna  Gfàim  von  Kaanitz 

—  1740. 

^^B 

Kardinal  Sig.  KoUonics  1729- 

^^H       Anton  Ton  Kelileru  1732. 

1740. 

^^H       Stegtnnnd  Friedrich   Graf  von 

Wîlhelm  Graf  von  Kolowrat  1727 

^H            Ehevenhiller  Î737-1741. 

—1731- 

^^^V        Johann  Josef  Graf  von  Kheven- 

Franz  Ferdinand  Graf  von  Ko* 

H               hiller  1734—1736, 

lowrat  1739/40. 

^H            H.  Graf  von  Khevenhiller  1741 

Karl  Graf  von  KolowTat  1717 

H                —1742. 

—1740. 

^^^        Stephan   Graf  Kinsky    1729  — 

Franz  Wenzel  Graf  Kolowrat- 

^H 

Nowohradsky  1727-^1738,    1 
Johann    Jakob    Kîlck^   kaiserl. 

^^^        Franz  Ferdinand  Graf  Kînsky, 

^^^^            oberster  bohmischer  Hof  kan/.* 

Landschreiber  -  Amanuensis 

^^m           1er  1729—1737. 

1741.                                         1 
Rudolf  Graf  von  Korzensky  1729 

^r^       Philipp    Graf   Kinsky    1728— 

■                1740. 

-1735. 

H            Kirchen,  bohm.  Hofrat  1728. 

Friedrich   Leopold    Kotulinsky 

^H            Mîchael  Achatius  Freiherr  von 

Freiherr  von  Kotnlin  1718—  M 
1728.                                        ' 

^1               Kirehner,  Reichshofrat  1726, 

^^L           Freiin    Kirchner  —  Kalleneck 

Michael  Kreisinger  d^Eckersfeld 

^H           1732-1738, 

1723—1733.                            I 
Franz  Ludwig  Graf  voo  Kuef- 

^^^B       Jobann  Matth.  Edler  von  Kireh- 

^^H           stetten,     nieder^stcrr.    Régi- 

stein  1728—1738. 

^^H           mentsrat  1731. 

H  ans  Leopold  Graf  von  Knef- 

^^^^        Josef  Kloînpaner  von  Weîtten- 

stein  1725  —  1740.                   | 

■                holz  1731. 

Anna    Magdalena    GiilfiD    von  1 

^H            Ignaz  Graf  von  Klenan  Freiherr 

Kuefstein  1729.                       | 

^M                von  Janowitz  1727—1737, 

Franz  Josef  Graf  von  Kucnbarg 

^H            Leopoldine  Grâfin  von  Kleuaii' 

1737  —  1742. 

^H                Schaambnrg  1728. 

Max  Graf  von  Kuenburg  1723 

^m            Karl  Graf  von  Kônigsegg  1709 

—  1729. 

■               —1737. 

JohannChristoph  Graf  von  Kuen- 

^^^       Franz  Anton  Graf  von  Kônigs- 

burg  1710—1725. 

^^B          egg  1740. 

Josefine  Grafin  von  Kucnbarg 

^^^H       Wenzel   Graf  von   Kokorxowa 

172*^—1729. 

^^1           1724—1740. 

Sébastian  Graf  von  Kllnigl  1 724 

^^^1       Ferdinand  Graf  von  Kukot*zowa 

—1728, 

^^m          1721—1740. 

Franz  Graf  voo  Ktlnigl  1740. 
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Johann  Graf  von  Elinigl  1731. 
Johann   Ludwig   Freiherr   von 

Kunitz  1730—1732. 
Ferdinand  Benedikt  Lachmeyr 

1724—1730. 
Max    Bernhard   Lackhenpaner, 

Ftirbitter  1722—1732. 
Josef  Lackenpauer  1741/42. 
Otto  von  Lackhenau,  Genealog 

1741. 
Haaptmann  von  Laglberg  1739 

—1740. 
Marie  Rosine  von  Laglberg  1736 

—1740. 
Franz  Anton  von  Lanthier  1724. 
La-Salle  1726/27. 
Josef  Georg  Lautzky,  Landes- 

sollizitator  in  Brtinn  1737— 

1742. 
Gottfried  Lechner  1727. 
Charlotte  Grâfin  von  Leiningen- 

Daxburg  1730. 
Von  Lerven-Egg  1729. 
Karl  Eajetan  Graf  von  Leslie 

1737_1739. 

J.  E.  Graf  von  Leslie  1724— 
1736. 

Theresia  Grftfin  von  Leslie  1738. 

Johann  Bapt.  Graf  Leutrum, 
Leutnant  1735—1737. 

Karl  Kaspar  Graf  von  der  Leyen 
1731—1739. 

Anton  Flirst  von  Liechtenstein 
1711. 

Franz  Graf  von  Liechtenstein 
1727. 

Josef  Sperat  Fttrst  von  Liechten- 
stein 1726—1740. 

Damian  Hngo  Ftirst  von  Liech- 
tenstein 1725—1739. 


I  Friedrich  Leopold  Lichtenberg 
I       1738. 

!  Karl  Graf  zu  Limburg  1735. 
I  Johann  Sig.  Flirst  von  Lobko- 

witz,  Herzogvon  Sagan  1726 

—1742. 
Joh.  Anton  Graf  Locatelli  1723. 
Karl  Fttrst  zu  Lî)wenstein  1735. 
Maria    FOrstin   zu   L^^wenstein 

1718. 
Leopold  Herzog  von  Lothringen 

1735. 
Luenwald,  niederOsterr.  Regie- 

rungsrat  1724. 
Ludwig  Xaver  Graf  von  Lodron 

1724—1738. 
Josef  Johann  Michael  Graf  von 

Lodron  1732—1742. 
Kari  Baron  Maltzan  1 728 — 1 735. 
Leopold  Baron  Maltzan,  Lent- 

nant  1724—1737. 
Manuel,  Grofimeister  von  Malta 

1724—1736. 
Johann  Georg  Managetta,  Vize- 

statthalter  1718—1742. 
F.  GrafvonManderscheid  1728. 
Grafin   zu  Manderscheid  -  Blan- 

kenheim  1733. 
Graf   Manfroni    Pichi,    Oberst 

1741. 
Georg  Josef  Freiherr  von  Manns- 

dorf  1740/41. 
Johann  Adam  von  Mannersdorf 

1718. 
E.  von  Mannersdorf  1732. 
Eleonora  Fttrstin  von  Mansfeld 

1727—1740. 
Ftirst  vonMansfeld  1734  - 1740. 
Johann  Markwart  von  Hradek 

1734—1738. 


Metidik. 


E.  Freiherr  von  Martels  iî26. 
Emilio  Marchese  Massinii  1729 

-1731. 
Franz    Anton    Siegmiind    Graf 

Ursenbeck  End  Massimi  1736 

— 17B7. 
Georg  Adam  Graf  von  Martinitz 

1724  —  1740. 
Johann   Bernbard    Mechtl    von 

Engelsperg,  Osterr.  Oberkom- 

missar  1725^1741, 
Comte  de  iMelzi  172G  — 1728. 
Johann     Ba[)ti8t     von     Meîern 

Edier  von  Meyernfeld  1734 — 

1740. 
Ri  ttmei  8te  r  Freiherr  von  Mey  ers  - 

hcim  1734—1740. 
Georg  Igu.  Mesitzky  1726-1 731, 
Johann    Wenzel    Michna     von 

Weitzenau  1708. 
Joliann    Christoph     Graf    von 

Milhenstein  1724. 
Joh.    Adolf  Graf   von    Metsch, 

Reichshofrats  -  V^izepriisident 

1724—1731. 
Franz  Fortunat  Miniati  Freiherr 

von  Lanpoli   173L 
Johann  Freiheir  von  Mittrowsky 

1739/40. 
Anton    nnd    Erost    Graf    von 

Montfort  1724-^1740. 
Josef  Graf  von  Morzin  1737. 
Wenzel  Graf  von  Morzin  1719. 
Franz    Marchese    Moutecuculi, 

Geh,  Rat  1727. 
Maria    Antonia     Ftlrstiu     von 

MontecucuU  1728-^1741. 
Karl  Leopold  von  Moser,  nieder- 

osterr,  Landesuntermar^cball 

1728—1737. 


Karl  Anton  MfihlstetterJ 

mann  1730  — 1742.  fl 
Nikolaus  MUlIer  1709. 
Karl  Josef  Ëdler  von  1^ 

thaï,  kais.  Eisenobma^ 
Ladislaus   Graf  von   Na 

Bischof  zu  Csanad  17 
Thomas  Graf  von  Nadasdv 
Ma^dalena  Fflrstin   znm 

1739.  ^ 

FUrst  zu  Oranien   und, 

1740. 
W,  Konrad  Freiherr 

zen  1727—1741. 
Graf  von  Netolicky  1734- 
Adam  Edler  von  Nettuij 

1733, 
Johann  Christian  Neumaa 

Pueholtz,    Advokat 

1723—1728. 
Graf   von    Nesselrode^ 

1718—1732. 
Ant.  Graf  V.  Nostitz  1727^ 
A  lois  Filret  za  Ottinge 
Johann  Baptist  von 

—1737. 
General  Ogilvi  1728- 
Gustav     Hannibal     Gra^ 

Opperstorf  1724—17» 
Johann  Wenzel  Graf 

perstorf  1726. 
Antonia  Franziska  Q| 

perstorf-Henckl  1729 
Karl  Freiherr  von  Orlii 

—1724. 
Johann  Michael  von  Og 

—1738. 
Conte  de  Paar  1731. 
Johann   Joachtni    Gra 

1723—1740. 
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Leopold    Paczinsky    Graf   von 

Tenczyu,  Geheiiner  Rat  1709. 

PhuI  Karl  Graf  Pâlfty    1723— 

1729. 
Johann  Graf  Pàlffy  1724—1742, 
E.  Freiherr  von  Palm  1737. 
Maria  Josefa  von  Palm,  Âbtis- 

ain  bei  St,  Nikolaus  1731/32, 
Johann  Freiherr  v.  Panitx  1730. 
Louis  de  Parque  1727, 
Martin  Pauman  1724. 
Maria  Franziska  Pauman  1724. 
Christian  Ladwig  Freiberr  von 

Pechman  1729  —  1733. 
Ferdinand  PellegrLni  1737. 
Freiherr  von  Pentenrider  1724 

—1726. 
Ferdinand  Graf  uud  Herr  von 

Pergen  1727—1742. 
Franz  J.   Graf  und   Herr   von 

Pergen  1718-17^7. 
Maria     Katbarina    Grâfin    von 

Pergen-Harracb  1725. 
îarJo  Perlas  1734. 
Franz  Jakob   Ferdinand  Pem- 

auer  Freiherr  v.  Pernegg  1 734. 

stav  Ludwig  Ferdinand  Pern- 

auer   Freiberr   von    Peruegg 

1720—1735. 
Ehrenreich  von  Pinell  1730. 
J.  Pinelli,  Leutnant  1733/34. 
Johann   Josef  Pitterle    1724 — 

1736. 
Graf  von  Plaz  (Place)  1741. 
Ferdinand  Graf  von  Plettenberg, 

kurkôln.  Minister  1727-1740. 
Friedrich  Christian  Freiherr  von 

Plettenberg  1734, 

opold     Podstatzky    Freiherr 

fonPruBinowitz  1726—1730, 


Antonia  Grelin  Todstatzky  1736. 

Wolfgang  Friedrich    Herr   von 

Polheim  und  Warteuhurg  1726, 

Franz  Karl   Graf  von   Pî>tting 

1724—1737. 
Fttrst  von  Portia  1724, 
Portocarrero  1728, 
Marches  de  Prié    1734—1741. 
Jobann  Benihard  Pr^stler  1729. 
Wenzel  Karl  Graf  von  Purgstall 

1724—1732, 
J.  Graf  von  Queatenberg  1737, 
J.  Graf  Rabatta  1721—1737. 
Amadaens    Rabutin   Graf    vou 

Bussy,    Geiieralwîichtineîi^Ler 

1701. 
Wolf  Weikbard  von  Rain  ITOli. 
C.  A.  von  Rappaeh  17 IB  — 1736. 
Andréas   von  Rappaeh,   Obergt 

1729. 
Paul  Niklas  Graf  von  Reichen- 

ateîn  172s  — 1732. 
Thaddâua  Freiberr  von  Reisch- 

acb,  Geh.  Rat    1710—1740. 
Tobias  Retzer  1709. 
Graf  de  May  Richecourt    1739, 
Ferdinand  Heinrich  Freiberr  von 

Riesenfels  1724-1742. 
Bardeck   Ritterich,    Ûberatlent- 

nant  1729, 
Johann  Bapt,  Rodi  Edler   von 

Eodisheim,   kaiserl.   Postver- 

walter  1737/38. 
Wenzel  Rodowsky   von   llusti- 

rzan,  Oberst  1728  — 1733, 
F.  Freiherr  von  Riimer,   Feld- 

marscballentnant  1736  -1739. 
Johann  Christian  RSliler  1729. 
Jobann    Leopold    Graf   Ursini- 

Rosenberg  1724. 


^^m 

^^^^^^ 

^^H        Wolf    Siegmund    araf    Ursini- 

Graf  von  Sehafgotsch,   Obérât-   ■ 

^^^H           Roseuberg,  Landesliauptmann 

burggraf  in  Prag  1723.          ■ 

^^H           voB  KaiDten  1731— 17B5. 

Philipp  und   Rudolf  Graf  von  1 

^^^V       Antonia    Grâfin     UrsiDiRosen- 

Schallenberg  1727—1740.      1 

^H            berg  1724. 

Graf  von  Scherfenberg  1727.    | 

^^^1        Isabella  Grafin  Rosenberg-Lam- 

Marianna  Grafin  von  Selierfen* 

^H            berg 

berg  1732. 

^^^1        Karl    RoBhowski   vou   Kritzen- 

J.  Schenrleer,  Bnehbandler  1 735. 

^^H           berg,  Leutnant  1739. 

C.  von  Scliierendorf  1707. 

^^^^        Georg  Roahowskî  vod  Krîtzen- 

Johann  Karl  Freîlierr  von  Si*hi- 

^^            berg  172S— 1730. 

fer  und  Sondersdorf  1732— 

^^m        Maria  Ant.  Grâfin  v.  Rottal  1742. 

1737. 

^^^H        Jean  François  Royer,  Hofmeister 

Benedikt  Theodor  Freiherr  von 

^H            1727—1741. 

Sehifer  und  Sondersdorf  1727. 

^^^H        Balthasar  Freiherr  Yon  Ruesten- 

Matthias  Adam  Schindl  1742. 

^^^B           stein  und  Hopfenbach.Haupt 

Johann  Wilbelm  Graf  von  Schlîc 

^^H            manti   1734/35. 

ben  1725-172K                     ■ 

^^^I        Jûhaiiii    Jakob    Ruland,    grUâ. 

Graf  von  Schlick  1738,              1 

^^m          Sekremr  1718—1725. 

Grego  rius  Jakob  Schloiûnig  1737B 

^^H       Jobann  Baptiste  de  RtiIIe  1709. 

-^1740.                                   1 

^^^H       Andréas   Rupprecht,   Oberlent 

Jakob  von  Schmerlîn^-  1723—1 

^^■^      nant 

1741.                                         1 

^^^^^ftFranz  Ueinrich  Rzepliûsky  von 

J.   C.   Schmidt,    Mansfeldscher  ^ 

^^^^^^     Bereczko,  Advokat  in  Brltnn 

Hofrat  1738. 

^^m           1726/27. 

Franz  Freiherr  von   Sehniidlin 

^^H^        Maximtlian    Franz    yon    Salia, 

1736—1740.                             1 

^^m           58terr.     Eammerrat    172Vt- 

Cbrîgtiau  Friedrich  Freiherr  von  J 

^^B 

Schmiedburg,  Oberst  1733—1 

^^m        Graf  von  Sallburg  1724—1740. 

^M 

^^1        Franz  Graf  zu  Salin  1723-1734. 

Johann  Georg  SchnUrer,   Eam- 

^^H        Leopold  Graf  za  Salm  1732  — 

merfourier  1733 — 1740. 

^H            1742. 

Johann    Jakob    Schober,    Ver- 

^H        Wilhelm  vonSaItza  1734—1741. 

walter  1732. 

^^H        Johann  Eustach  Sartorius,  Ad- 

Franz  Anton  Freiherr  von  und 

^^H            vokat  (Glatz)  1732—1738. 

za  Schr»nau  1727—1735. 

^^^H        Johann    Graf    und    Herr    von 

Friedrich  Karl  Graf  von  Schlîn* 

^^^^     Saurau  1739. 

born,  Bischof  von  WHrzburg^ 

^^^^^VKagen  Prinz  vnn  Savoyen  1718 

Rciehsvizekanzicr      1710  — 

^^■^      -1730. 

1738.                                       1 

^^B        Baron  Schaek   17  PJ— 1721. 

Franz  Graf  von  Schiinborn  n34,« 
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A.  F.  Graf  von  Sch5iibom  1718 

-1726, 
l'Yanz  Georg  Graf  von  Schôn- 

born,  Kurftirst  von  Trier  1735 

—1738. 
Franz   Michael   Schubirz   Frei- 

heiT  von  Schobioic   1726— 

1740. 
Fnmz  Ignuz  Schtipich  1741. 
Johann  Wilhelm   von  Schnien- 

berg  1719—1730. 
Johann  Friedrich  vonSchwanan, 

Direktor  der  stHnd.  Akademie 

in  Wien  1739—1741. 

»aehîm  von  Sefawandtner  1730 

^1743, 
FQrsi  von  Schwarzenherg  1728 

—  1736. 
Sébastian   Schweinit/.,    Pfarrer 

1723—1735. 
Maria  Anna  Schwihowsky  1726. 
Feldmarscball  von   Seckendorf 

1737—1740. 
Kari    Johann    von    Sediuitzky 

1715—1726 
lenas  Fr.  von  Sedlnitzky  1732 

—1738. 
Juliana  Freiîn  von   Sedlnîtzky 

1734. 
Johann  Friedrich  Graf  v.Seeraii 

1718. 
Graf  von  Seilern  1727. 
Johann    Anton    Alois    Freiherr 

vonSelb,  Regiraeutsrat  1728. 
Josef  Graf  von  Serenyî  1 7  23  — 

1736. 
Kari  Graf  von  Serenjn  1726 — 

1738. 
M.  E.  Grafin  Serenyi-Waldstein 

1T42. 


Philipp    Ladvrig  Wenzel   Graf 

yon   Sinzendorff    Hofkanzler 

1718—1739. 
Johann  Joachim  Graf  von  Sin- 

zendorf  1725—1735. 
Franz  Wenzel  Graf  von  Sinzen- 

dorf  1725— 173â 
A.  Graf  von  Sinxendorf  1733 — 

1740. 
M.  SOidner,   kurkaln.  Sekretar 

1737. 
Karl  Graf  von  Souches  1727/28. 
Christina    Maria    Gaskin    von 

Soyerthal  Stain  1724. 
Franz  Anton  Graf  von   Spaun 

1724—1741. 
Siegmttnd  Ferdinand  Graf  von 

Spaun  1732. 
Franz  Anton  Graf  von  Sporck 

1723—1726. 
Johann  Spreng  von  Walsenheîn 

1730_n42. 
Franz  Ferdinand  Graf  von  Sprin 

zenstein  1718. 
Gnndacker  Graf  von  Starbem- 

berg ,     Hof  kammerprasident 

1722—1736. 
Emst   Graf   von    Starhemberg 

1734. 
Nlklas   Graf  von   Stella,   Geh. 

Rat  1736. 
Christian  Ferdinand  von  Stein 

1724  —  1741. 
J.  Stepney  1705. 
Philipp  Graf  von  Sternberg  170y 

—  1740. 
Franz  Paul  Freiherr  von  Stock- 

hammer  1736. 
Hedwig  Christine  Grâfin  Strat- 

man  Almeslo  1726. 


^^B                                V^^V         Men 

^^^^^^^^^Ê 

^^^B        Johann  Karl  Graf  Straka  von 

Franz  Friedrich  Graf  von  Trantt- 

^^H           Nedabylitz  1734. 

raaiiadorif  1740/41. 

^^^H        Leopold    Oraf  von    Strassoldo 

Franz  Wenzel  Graf  von  Trantt- 

^^M            1724-1728. 

mansdorff  1724—1740.          M 

^^H        SiegmundGraf  Y.Széehény  1727. 

Sîegmnnd  Graf  von  Trantimans-fl 

^^H       Graf  Ton  Talmberg  1728. 

dorff  1724.                              1 

^^^H        Leopold  Freilierr  von   Talman 

Ginseppe  Graf  Tranttmansdorff 

^^m            1734-17:39. 

1733—1734.                              « 

^^H        Graf  von  Tattenpacb  1739. 

J.  W.  FUrst  von  Trantaon  173tl 

^^H        Franz  Friedrich  Tautte  1728. 

-1739.                                    1 

^^m        Alex.  Tdeki  de  Szîz    1736/37. 

Veit  Eusebîas  Graf  von  Trauteon 

^^H        Nikolatiâ  Graf  Teleky,   tiente- 

1733—1737. 

^^H            nant-colonell  1737—1741. 

Ftlrst  von  Tran  taon  1711—1723, 

^^^H        Jobaun  Friedrich  Freilierr  von 

Heinrich    Anton    Freiherr    von^ 

^^^H            ThammeîK  01>i'ist  oiul  Eremit 

Tribbe,   Hauptmann    1733'J 

^^m 

1739.                                        I 

^^^m        Hieronvmus  von  Thaiin  (1740). 

Franz  Karl  Graf  von  TrucheelB 

^^^H        Christoph    Wilhelm    Graf    von 

1740.                                        I 

^^1            Thierheim  1725-^1738. 

Baron  de  Tanderfelt  1736.      ■ 

^^^H        Franz  Josef  Graf  von  Tbicrbeim 

Graf  von  Ulfeld   1729—1738.  1 

^^1            1733—1736. 

De  Viel,  Leutnant  1726/27.     ■ 

^^M        F.  Graf  V.  Thierheim  1719-1726. 

Job.  Gottfried  Victor  (  Prasidcnt, 

^^^H        Sigismund  Graf  von  Thierheim 

Frankfurt)  1729—1734. 

^^B             1724—1737, 

Franz  de  Villana-Perlag,   6eh, 

^^1        Anton  Graf  v.Thnn  1727—1739. 

Rat  1725. 

^^^H        Familie  der  Grafen  von  Thun 

Marquis  von  Villanova  1732. 

^^H             17U)  — 1740. 

Hannibal  von  Visconti  1724 — 

^^^H       Siegmund  Graf  von   Thungen, 

1736. 

^^H           General  1709. 

A,  Graf  vonVirmont  1737—  \  741. 

^^^B       Alexander    Fârst   von    Tbarn- 

Joaef  de  Wackerbarth  1741. 

^^m           Taxis  1724—1740. 

Siegmnnd  Graf  von  Wagenuperg 

^^^H       Antonîa  Maria  Grfifin  von  Thurn- 

1724-1734. 

^^^H           Valsassina  1719. 

Thcresîa  Grâfin  von  Wagenspcrg 

^^^H       Graf  von  Tnrring  zu  Jettenbacb, 

1730. 

^^H           bayr.  MiniHter  1728^1737. 

General  Graf  von  Wallie  1723 

^^^H       Yitas  Georg  Tonnemann  S.  J., 

—1741. 

^^^B            kaiserl  Beicbtvater  1731. 

General  Otto  Graf  von  Walsegg 

^^^H        Franz  Anton   Graf  von  Trann 

1727—1741. 

^^m           1724-1742. 

KomtesBe    Wartenberg— Melai 

^^1       G.  Graf  von  Traun  1728  —  1741. 

1730.                     ^m 
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^i     Gesandtschaftssekrefâr  Dr.  Ig- 
oaz  Wasner  1736—1741. 
J.  S.  Hayeck  von  Waldstâtten 

1726—1728. 
Johann  Josef  Graf  von  Wald- 

stein  1723—1733. 
Franz  Ernst  Graf  von   Wald- 

stein  1727/28. 
Franz  Josef  Graf  von  Waldstein 

1729—1731. 
Ernst  Graf  von  Waldstein  1729. 
Leopold   Graf   von    Waldstein 

1727—1739. 
Eleonora  Gr&fin  Waldstein  1727. 
Eleonora    Grâfin    Welz-Eggen- 

berg  1738. 
Friedrich    Josef    Bonaventnra 

Graf  Welsperg  1736. 
Johann  Phil.  Graf  v.  Werdenberg 

und  NâmëSt  1727. 
Grâfin  von  Werdenberg   1730 

—1739. 
Gabriel    Abraham   von   Werth 

1730—1733. 
Ferdinand  Graf  von  WeiBenwolf 

1727—1740. 
Wolf  Wertheimber  1737/38. 
Baron  de  Wetzl  1731. 
Ferdinand  Graf  Wicka  1718/19. 
Joh.  Philipp  V.  Widmann  1731. 
Georgius  Widmann  S.  J.  1728. 
De  Widerholtund  Wardenhoffen, 

Rittmeister  1724. 
Johann  Baron  von  Wildenheimb 

1725—1742. 
Marie   Xaveria  Wisendin   von 

Wisenburg  1724—1739. 
Kari  Graf  zu  Wied  1731—1739. 
Eajetan  Graf  von  Wildenstein 

1725—1742. 


J.  Graf  von  Wlassim  1724. 
Maria  Johanna  Gràfin  Kaunitz- 

Wlaschim  1736. 
Kari  Graf  von   Wolckra  1726 

—1729. 
Chrîstoph  Norbert  Woraezitzky 

Freiherr  von  Pabienitz  1726 

—1730. 
Franz  Karl  Graf  von  Wratîslaw 

1726—1740. 
Johann  Graf  von  Wrttby  1724 

-1734. 
J.  Graf  von  Wttrben  und  Freu- 

denthal  1726—1741. 
Ignaz  Graf  von  Wurm  1723 — 

1727. 
Johann  Wolfgang  Graf  v.  Wurm- 

brand,Gesandterl729-1732. 
Kari  Rudolf  Herzog  von  Wttrttem- 

berg  1737. 
Franz  Marian  und  Emanuel  von 

Zawisch  1728—1742. 
Sidonia  Maximiliana  Freiin  von 

Zawisch  1728—1736. 
Comte  de  Zening  1729. 
Kari  Graf  Zichy  1736. 
Johann    Jakob    Graf  zu  Zeyll 

1724—1740. 
Ferdinand    Graf  TruchseB   zu 

Zeyll  1742. 
Johann  Graf  von  Zierotin  1726— 

1739. 
Sébastian  Anton  von  Zillersberg 

1718—1727. 
Ignaz  Max  von  Zinnern,  Feld- 

kreiskanzler  1728—1739. 
Ludwig   Graf  von    Zinzendorf 

1733—1737. 
Rudolf   Graf    von    Zinzendorf 

1729—1745. 

26* 
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M.  E.  de  Zinzendorf  1730. 
Dr.    Zipper     ron     Augenstein 

1719, 
Franz   Bernbard    von    Ziihrer 

1727. 

Dazu  kommen  noch  Briefschaften 
im  wirtschaftlichen  Verkehr  mit  dem 
standen,  die  aucb  mitEtiter  wiehtige,  auf  die  politiscbe  Lage 
flîeh  beziehende  Mitteilungen  enthalten.  Unter  den  grâflîeben 
und  Landesbeamten  werden  hier  erwàhnt  aus  dem  Fasztkel  262: 


Franz   Friedrich   Georg  Anton 
Reichsfreiherr    von    Zollem 
Oberstleutnant  1740. 
Jobann     Anton     Zupanéîé    de 
ScbeUenberg  1726—1736, 
von   Personen,   welche 
Grafen   Alois    Thomas 


3 
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Josef  Choullat,  greltL  Sekretar 

1738. 
Anton  Hîeronymo3  Dworzakvon 

Boor,  Pfarrer  1739—1741. 
Anton   Rndolf  Dwozak,    grafl. 

Recbtsanwalt   in  Prag   1709 

— I71Ô. 
Johann     Anton    Erben,    Rent- 

schreiber  1733. 
Joh.  Jos.  Erben,  Kanzlist  1737. 
Franz  Fichtl,  dentscher  Sekre- 
tar 1726  —  1737, 
Jobann  Heinrich  Fichtel  1726 — 

1727. 
Johann  Fentzel  1740—1742. 
Ignaz  Josef  Frëmmel  1737, 
Friedrich  Anton  Hartung,  gvRÛ. 

Lustgiirtner  in  Prugg  1715  — 

1736. 
Joacbim  Hueber,  grafl*  Kammer- 

diener  1726. 
Johann  Micbael  Huetter  1723— 

1732. 

Als  Chef  der  Finanzverwà 
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Franz  Hatter,  Rittmeister  1742. 
Jobann    Georg    Eees,     Land- 

schreiber  in  Wien  1 729- 1 742. 
Josef  Kranewetter  von  Auwald,     ^ 

Inspektor    der   grâfl.    Gttter  M 

1729—1741,  ' 

Félix  Loos,  Giiterinapektor  des 

FUrsten  Lobkowitz,  nachher 

in    den   graflichen   Diensten 

1739. 
P.    Bernbard    Marek,     Kaplan 

1724  —  1737, 
Kar!  Georg  Marek  1725—1730. 
Andréas    Mann,    Rentschreiber 

in  Starkenbach  1736. 
Josef  Anton  Myslijowsky,  grafl, 

Burghauptmann  1736. 
Lorenz  Ig.   Ëdler  von  Saffiuo, 

nieder^sterreicb .   Eammerrat 

1729—1733. 
Tardy  1738. 
Johann  Adam  Wentzl,  graflicL 

Inspektor  in  Linz  1742. 
tnng  und  des  Marscballgerichtes 
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bat  uns  Graf  Alois  Thomas  zahlreiche  Memorialien  und  Berichte 
aus  diesen  Gebieten  erhalten,  welebe  fllr  die  Geschichtaforscbang 
wicbtig  sind,  Dabei  sind  anch  einige  altère  Stticke. 

Im  Faszikel  276:  Mémorial  fUr  die  preuQîscben  vod  der 
Regiernng  verordneten  Oberrâte,  ausgestellt  in  Stolp  am  7.  Juti 
1619  vom  Markgrafen  Johann  Sigismund  von  Brandenbur^, 
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TradoetioD   d'ane   description   du  harem   ou   de  Tapparte- 
mmt  des  femmes  du  Grandseig-neur. 

Articoli   conclusi  à  Roma   de  l'Imperatore  con  la  regenza 

di  Tanisi  sopra  la  libéra  navigazione  di  tutto  il  commercio  1673. 

Article  entre  la  France  et  la  Porte  touchant  le  commerce. 

ProtokoUe   der  drei   oberen   Stande   von    Niederôsterreich 

1747 — 1749  tlber  Steuersacben. 

EriûneruDgen  liber  den  Beitrag  der  Kasarmenverpflegung, 
resp.  des  vierten  Standes  samt  dem  Patent  vom  18,  Septetober  1748. 
tîbcr   die    niederësterreichische  Laiidesverwaltung  enthâlt 
der  Faszikel  277: 

Franz  Christoph  von  Scheyb:  Promemoria  einer  diplomati- 
gchen  ausgearbeiteten  Scbrift,  welche  den  zwischen  dem  K5nig- 
reich  Ungarn  tind  dem  Erzherzogtlium  Oesterreîch  seit  963  Jah- 
ren  bis  heute  fortgeftlhrten  Landesgranzstreit  an  das  belle  Licbt 
Betzet.  20.  November  1754.  Vergleiche  dazu  die  Sehrift  von 
demselben  Verfasser  in  den  Handschriften  Nr,  14J44,  14.145 
der  L  k.  Hofbibliothek  (Hîstorische  Abbandlung  zur  rechtmâfii- 
en  Bestimmung  der  oeeterreichischen  Gfànzen  in  Viertel  Unter- 
fiener  Wald  gegen  Hungarn). 

ïMnnerungen  aaf  die  gegen  den  Grafen  Gaisruck  eritattete 
elation  erscbeinende  Hedenken, 

Instruktion  ftlr  den  Grafen  ErasmuB  von  Starhemberg  ans 
Icm  Jahre  1566, 

Erklarung  der  niederosterreichischen  Landstiînde  liber  die 

spostnlate  23,  November  1746. 
Karl  Otto  von  Kronsdorf,  Regiemngsrat:  Bericht  Uber  die 
der  Stadt  Klostemeuburg  vorgenommene  Uutersuchnng  des 
>ntri butions*  und  Wirtschaftsstandes* 

Beflexiones  circa   exaequationem  abintra  in  Austria  Sape- 
m  1747. 

Bericht  vom  24.  Septemhcr  1749  von  denen  Sachen  der  Ein- 
biggrektifikation  niedergesetzten  standischen  Deptitation  an  die 
drei  oberen  zum  Landtag  versammelten  Stande,  erstattet  von 
en  Referenten  von  8ch einer  und  Schindl. 

Johann  Gottfried  Leebner,  Ingrossist;   Register  deren  Ge- 
schlecbter  des  lilblichen  Herrenstandes  1700. 

Faszikel  282.  Andréas  Teubner,  Buchhalter  der  kaiserlichen 
îfàlle  in  Bayern  und  die  Untersiichung   Uber  seine  Malversa- 
1715. 
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Projekt^   w€»rinnen   remoustriret  wird,   ohiie  Beschwcrung^ 
des  gemeinen  Landsassen  eineu  erheblichen  Beitrag  zn  schîVpfenJ 

UnmaBgeblicher  Bntwurf,  welcher  Geatait  eine  Obrigkeil 
wiasen  kanii,   ob  sich  die  Lage  der  UnterthaneQ  gebessert  haï 

ReskHpte  in  publicis  et  c^meralibus  fUr  das  FQrsteiitui 
Liegnitz  in  Schlesieu  aus  den  Jahreo  1710 — 1716  (Fasz.  283). 

Akten  der  Wiener  Armenkommission  1735  (Fasz.  270). 

Polizeî-pragmatÎRche  Ordnnng  1701 — 1705. 

Undmarschallakten  1722—1739  (Faszi.  271). 

HuldigUQgsakten  vom  Jahre  1740  (Faez.  272). 

Cher  das  Koulributionsweseii  1720. 

In  den  Faszikeln  274  und  275  sind  Landescamerai*  m 
politîsche  Verwaltnngssachen  entlialten.  Es  kommen  hier  vor 

Tazordnung  vom  Jahre  1658,  2,  Mai. 

Reraonstration    der    nîederësterreichischen   Stande    wegen 
ungewohnlich  geforderten  Kontribution  1684. 

Puucta  tlber  einen  Paclitkontrakt  des  sehlesischen  Poai 
régals  1725. 

RegimentBgutaehten  liber  die  Teataiiiente  der  Minderj^h 
rigen  1733. 

Josef  Holzer,  Regimentsrat:  Cber  die  Gelehrtenbank  bei 
der  nîederësterreicbiseheii  Regieriing  1751. 

Sentenz  liber  die  Ehe  des  Grafen  Miehael  Anton  voi 
Althan  mit  Barbara  Elisabeth  Uerz. 

Sentenz  Uber  den  Hofkammerprasidenten  Georg  Ladwi, 
Grafen  von  Sinzendorf  ddo.  8.  Oktober  16H0. 

Uofrat  Pelser:  Traktat  liber  die  fticherheit  des  Kredits  oui 
Uber  das  Pfiindgeld, 

Abhandlung  von  Verfassung  deren  in  den  osterreicbisc 
deiitHchen  Konîgreîcben  nnd  Erbllindem  aufgestellten  Couseï 
suum  in  C(ameralibus)  et  C(ameralibu8j  S.  P(oUlîci8), 

JUDr  Bernard  WaltUer,  niederôsterreichischer  Unterkan 
1er:  Von  den  LehengUtern  nach  dem  Landesbraucb  dièses  £rz- 
herzogtnms. 

Vorschlag  ciner  Konkurshandlung. 

Die  schleunige  Erledignng  der  Prozesse  bei  der  niedei 
^steiTeichischcn  Regiemng. 

Zwei  Ratscblâge,  betreffend  die  Kontiskation  der  Oïl! 
einer  sich  selbst  entleibenden  Person 
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Gutachten  an  die  Regierang  deren  in  Sachen  verordnet 
gewesten  zweien  Compilatorn  in  materia  tractatoram  and  lega- 
lium  hypothecarnm  1713. 

Ober  die  Regelong  der  Zwistigkeiten  zwischen  dem  Land- 
marschallgericht  and  anderen  Dikasterien  1749. 

Es  schlieOen  sich  daran  in  den  Faszikeln  322 — 328  an  die 
privaten  Vermôgensstreitigkeiten  einiger  ësterreichischen  and 
deatschen  Âdeisfamilien. 

Da  in  der  geheimen  Konferenz  aacb  liber  die  Lage  der 
anderen  <3sterreichischen  Lânder  verhandelt  warde,  so  finden 
wir  in  dem  Archiv  noch  zahireiche  diesbeztlgliche  Âkten  sowie 
solche,  die  die  politische  Lage  bebandeln.  £s  sind  somit  anzu- 
ftihren  : 

Jadenkronsteuer  in  Frankfurt  1704. 

Ober  den  Salzhandel  in  Tirol  1719. 

Der  Zustand  der  Herrscbaft  Pardubitz. 

Die  Kreismatrikel  des  schwâbischen  Kreises. 

Reflexiones  za  den  bevorstehenden  Friedenstraktaten  liber 
die  Teilang  der  spanischen  Lânder,  zirka  1714. 

Schwâbischer  KreisrezeC  ddo.  Ulm  26.  Mai  1714. 

Akten  liber  die  Salzbarger  Jarisdiktion,  ttber  Aqaileja  und 
das  Kflstenland. 

Neue  Jâgerordnung  in  Steier  vom  Jahre  1716  samt  Akten. 

Tabakverpachtang  in  BOhmen  1735. 

Abhandlung  tiber  das  Privatrecht  in  Bôhmen. 

Akten  tiber  ôffentliche  Angelegenheiten  in  BOhmen  and 
Mâhren. 

Hermann  Markgraf  von  Baden:  Gutachten  tiber  die  Ab- 
sendung  des  Gesandten  nach  Spanien  1699. 

Instraktion  ftir  die  innerbsterreichische  Regierang  vom 
16.  Marz  1576. 

Verbesserte  innerbsterreichische  Regierangsinstraktion  vom 
18.  Augast  1734. 

Separierang  des  innerosterr.  Militars  ddo.  7.  Juni  1705. 

Beschwerdepunkte  tiber  die  Verwaltung  von  Kârnten  1699. 

Politische  Nachrichten  ttber  den  Zustand  des  Ftirstentums 
E&rnten  1737. 

Aaskanft  tiber  den  Zustand  des  Herzogtums  Steyer  1737. 

Instruktion  ftir  die  Universalreformation  im  Ftirstentum 
Erain  26.  April  1625. 
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Antwort  und  Erlâuterung  tiber   die   siebzehn  Fragen,  be- 
treffend  das  Herzogtum  Krain. 

Graf  Corbiniao   von  Saurau:   Promemoria,   die  innerôstcr- 
reichïsehe  Regiertiog  betreffend,  L  Miirz  1745. 

Limitierte   Séparation   UTid  respektive  Wiedersubordinatina 
der  nîederîïsterreiehischeii  Hofkammer  an   die  geheiroe   Stelli 
9.  Oktober  1709. 

Fttrst  Esterhâzy:   RelatioM   liber   den   Zustand   der  beîde: 
Kbnîgreîche  Neapel  und  Sî'/îHen  1752. 

Graf  Kaunitz  Rittberg:  An  den  Feldzeugmeîster  Grafen  Ton 
BrowD,  23.  Oktober  1748, 

Graf  von  Gallas:  Relation  ttber  das  ftihrende  Governo  d 
Grafen  von  Dann  als  Vizek^nig  von  NeapeL 

Manifest  des  Infanten  Don  Carlos  betreffend  den  Krieg  in 
Italien  1734. 

KurzgefaBtee  Bedenken  Uber  den  Entwurf  der  Genealogiae 
Guelfieae. 

Extrakt  ttber  daa  Laud  Bajem,  zîrka  1705. 

Ttlrkischer  Reîchsministrorum  Bescbreibung. 

Neben  den  Abschriften  verschîedener  Friedensschltisse 
findet  sich  in  dem  Faszikel  278  eine  grîiCere  kritische  Abhaui 
Inng  liber  den  Wiener  FriedensschluB  vom  Jabre  1731  unter 
diesem  Titeh  Commentaîio  historico-politica  in  tractatum  inter 
S.  Caes.  Majestateoi  et  S.  Reg.  Majestateni  Magnae  Britanniae 
Viennae  Austriae  die  Hl  Martii  A.  1731  conclusum.  Dabei  sin 
etiiche  politÎBche  Doknmente  und  Abhandluiigen  ans  den  Jahre: 
1731—1749. 

Auch   eiuige  bemerkenswerte  andere  Klcinigkeîten  findei 
sich  dort,  die  wir  zar  allgemeinen  Kenntnis  bringen; 

Traduction  du  canon   de  Sultan  Soleiman  II.   représenté 
sultan  Mourad  IV. 

Relatio    legati   Mehmed    effendi    proficiscentis   a.  1720 
Galliam. 

Abscbrift  des  Schreibens  der  Eaiserin  Maria  Theresia 
den  Feldmarschall  Khevenbiller  vom  14.  Mai  1743. 

Schreiben    eines    Handelgmannes   aus   London    an    seinei 
Korrespondenten   in    Hambarg,    betreflfend   das   nacb   erfolgtoi 
Aufstand  in  Genua  von  der  K5nigin  g^en  dieselbe   bezenj 
groâmtttige  Verfabren  a.  1747. 
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Antwort  an  den  Grafen  von  Podewils  in  puncto  der  anzu- 
'gnchenden  Reichsgarantie,  Wien  6,  September  1746, 

Caravallo-Melo,    ktiniglicher   portugiesischer   Gesandter  in 

rien:   Promemoria  ddo.   3.  Dezember  1746   tiber  die  von  dem 

fjÔTïig  von  Frankreich  bei  dem  portugiesischen  Hofe  angesuchte 

rermittlung  und  Aussbhnung  der  in  Krieg  verwickelten  Machten. 

ÂctU8   8olemniB    dimissîonis    et  evacuationis    civitatis   Comaehi 

secutae  20.  Febrnarii  1726. 

Remarques  sur  les  deux  projets  de  traité  définitif  et  les 
observations  y  relatives,  qui  ont  été  communiquées  à  M.  le  comte 
Kaunitz  par  MK.  les  plénipotentiaires  de  S.  M.  Britannique 
21  Août  1748. 

Conséquences  de  la  paix  d'Utrecht  (1G79)  filr  das  Haus 
Bterreich  in  Hinsicht  des  Systematîs  Euro|)ae. 

Defensivtraktat  ddo.  St,  Petersbur^  2,  Juni  1746. 
Gedanken  wegen  der  politischen  Umstiinde  des  hohen  Erz- 
hauses,  welche  in  unserem  Reich  zu  betrachten  sind  1753* 

Instruktion  fUr  den  Grafen  von  Weltz,  kaiserl.  Kommisaâr 
LUttich  in  den  Jahren  1705—1707,  nebst  verschiedenen  Akten- 
bschriften  ans  der  kaiserlichen  Hofkanziei. 

Von  Greut,  Gesandter  in  Graubiinden:  Begchreibung  der 
chweizer  Republik,  Staatsregeln,  Kegierungsform,  Bttndniesen, 
id  wie  das  Intéresse  des  (lurchlauebtigaten  Erzhauses  allda  zu 
Bfôrdem  1705. 

Als  Prilsident  der  Bankaldeputation  flthrte  Graf  Alois  Tho- 
iias  tiber  die  Sitzungen  eigene  Protokolle,  die  im  Faszikel  279 
aufbewahrt  werden. 

Im  Oktober  1728  wurde  Graf  Alois  Thomas  Raîmund  von 
arrach,  damais  Landmarschall  uud  General-Landobrister  im 
Rherzogtnm  Niedercisterreich,  zum  Vize  Rè  in  Neapel  ernannt 
and  ihm  umfangreiche  auf  die  Verwaltung  bezHgliche  Instruk- 
Mien  tibergeben.  Dièse  aus  dem  9,  Oktober,  17.  Oktober, 
Oktober,  20.  Oktober  und  19.  November  datierten  Akten- 
siQcke  sind  im  Faszikel  289  enthalten.  Ër  gelangte  dadurch  zur 
^Ibslandigen  Verwaltung  der  beîden  Llinder  und  wunle  mit 
îriebterstattung  an  den  spanisehen  Konferenzrat  (Junta)  bei 
Bm  Wiener  Hofe  angewiesen.  Seine  an  den  Kaiser  gerichteten 
Relatîouen  aus  den  Jahren  1729—1734  enthàlt  der  Faszikel  279. 
^cse  Zeit  betreffen  aueh  zumeist  die  oben  angefilhrten  Italie' 
t^heii  Korrespondenzen,  deuen  sicb  aucb  im  Faszikel  2î:il  die 
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tlber  cleo  Kardinal  Nikolatis  Coscia  geftlhrte  Inijuîsitîon  ans  dcB 
Jabren  1731  —  1734  anschlieût.  Nicht  unerwilhnt  darf  auch  def 
Briefwechsel  des  Prinzen  Eugen  von  Savoyen  bleiben,  der  gictl 
Uber  die  Jahre  1726—1731  erstreckt  (Fasz.  290). 

Eine  sebr  wichtige  Quelle  ftlr  die  Jahre  1735^^1741  und 
hauptsacfalicb   flîr  die  verschîedenen  ParteiuDgen   im  geheimell 
Rate    sînd    die    eigenhandigen   Knnferenzprotokolle.    welehe 
wahrscheiulich  aus  detn  Griinde  TerfaCte,   um  dieselben  seiDen 
Sohîie,  dem  Grafen  Friedrich,  zur  Einsicht  zu  Ubersendeu.  Dicse 
sowie  seine  Briefe,  die  er  an  den  Sohn  gerichtet  batte,  um  ihn 
mit  der  ganzen  diplomatischen  Praxia  vertraut  zu  machen,  kOnneu— 
zur    Illustration    der    fUr    die    Oaterreicbischen    Lander  wichtig-^ 
gten  Période  (1726 — 1742)   manches   noch  unbekannte  Materîal 
bieten,  da  in   denselben   die  Ansichten  der  Politiker  enthalten 
sind,  von  denen  so  manche  in  dem  gebeimen  Rate  unterdrliekt 
werden  mnÛte  (Fasz,  361 — 363).  Gegenseitig  werden  dièse  Ui^M 
teilungen  durch  den  Briefwechsel  des  Grafen  Friedrich  mît  deni 
Vater  ergânzt,  der  seit  dem  Jahre  1724 — 1742  aufrecht  erhalten_ 
warde  (Fasz.  264 — 266).  In  vieler  Bozîehnng  gehî5rt  hieher  didi 
Korrespondenz  des  Bradera  Johann  Josef  Philipp  Harrach,  seit  dem 
Jahre  1739  Hofkriegsratsprasidenten.  Dièse  geht  vom  Jahre  I709j 
bis  1742,  enthîilt  wohl,  da  er  wâhrend  der  Abwesenheit  sein^ 
Brnders  Alois  Thomas  die  Verwaltung  der  Famîliengtlter  fUh 
viele  private   und   f>konomi8che   Nachrichten,    doch    auch   viel 
Ëxkarsionen  Uber  jenes  Gebiet,  welches  damais  znfôllig  an 
Tagesordnung  sich  befand  (Fasz.  287),  Einiges  enthàlt  aacb  der 
Briefwechsel  des  alteren  Brnders  Anton  Franz^  Erzbischofs  vol 
Salzburg  (seit  dem  Jahre  1707—1727,  Fasz.  288)  und  der  andere: 
Fa  milienmîtglieder. 

In  dem  Familienarchîve  befiuden  sich  noch  die  AktenstUcke 
4  eigenhândige  Briefe  Kaiser  Josefsl.  vom  Jahre  1707— 171 L 
20  eigenhândige  nmfassendere  Briefe  Kaiser  Karls  VL^  eu- 
gleich  mit  einigen  Instruktionen  und  den  betreffeuden  Antwortea 

16  Briefe  Herzogs  Leopold  von  Lothringen  aus  den  Jal 
rea  1724—1729, 

1  Brief  K^înigs  Georg  von  England  vora  9,  Febmar  1730. 

2  Briefe  des  KHnîgs  von  Portugal  vom  Jahre  1733- 
1  Brief  des  K^nigs  Amadeus  von  Sardinien,  4.  Jiinner  1730J 

mit  der  Adresse:  A  mon  Cousin  le  comte  de  Harrach»  tîocto: 
de  Naples. 
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ProtestatioD  des  Kurfiirsten  von  Bayern  ddo.  Mttncben, 
Mai  1741  gegen  Jie  Antretuug  der  Regierung  der  KônigÎQ 
ïaria  Theresia  auf  Grund  der  Pragmatiachen  Sanktion.  Dabei 
îe  Aufforderang  an  den  Grufen  ddo,  U\  September  1741  von 
eite  Kaiser  Karls  VIL,  bel  der  Ërbholdigung  in  Lînz  zu  er- 
theinen* 

Instraktionen  ffir  den  Grafen  Alois  Thomas  als  Gesandten 
dem  knrfUrstlich  siichsischen  Hofe  aus  dem  Jahre  1694  und 
S95  nebst  alleii  Relationen,  welcbe  er  Uber  seine  Neg:otiationen 
an  den  Kaiser  gesendet  hatte^  in  Btichform  entbaltcn. 

Geheinie  Instruktionen  vom  12.,  24.  aod  25.  Jiili  1696  fllr 
en  Grafen  Thomas  Alois  als  Abgesandten  an  den  klVuiglich 
paniseben  Hof. 

2    eigenbiindige    Briefe    Kaiser    Leopolds  I.,    beide    vom 

April  1697  an  den  K(>nig  Karl  II.  von  Spanien  nebst  dessen 

drei  Antworten  an  den  Kaiser,  und  zwar:  1  eigenhandiger  Brief 

ris  IL  vom  16.  August  1698  und  2wei  Schreiben  vom  Jahre 

700,  das  eine  vom  6.  Juni,  das  andere  vom  24.  September, 

Ernennungsdekret  des  Grafen  als  LaDdmarschall  in  Oster- 

reîch  un  ter  der  Enns,  ddo.  10.  September  1715. 

Erkfârnng  des  Grafen  als  General  Landobrist  in  Osterreich 
îter  der  Enns^  ddo.  19.  November  1715. 

Kaiserin  Eleonora  Magdalena  Theresias  Instrnktion  fUr  den 

ifen  Alois  Thomas  Harrach,  den  Todesfall  des  Kaisers  Josef  I. 

BÎ   den   karfUrstliehen  Hofen   in   Dresden,   Berlin   nnd   Braun- 

scbweig  za   notifizieren   nnd   die   Wahi   des   K5nigs   Karl  von 

Spanien  zum  deutschen  K5nig  zu  negotiren  ddo.  n.  Juni  1711. 

Einige  wiehtige  Aktenstûcke   vpurden   seinerzeît  in  Bnch- 

brm  gebracht   und   sind  jetzt  in   der  gràflichen  Bibliothek  zu 

saeben.  Wir  erw&hnen  nur: 

Vortrâge  der  niedcrosterreiehischen  Stande  Uber  die  Land- 
çsbeschlUsse  der  Jabre  1698 — 1759.  Handschrift  in  Folio  mit 
Blattern  (Nr.  305), 

Proposîtîonen  bei  dem  Wirtschaftsauaschusse  in  den  Jahren 
Î20— 1745.    Handschrift  in  FoUo,    128  Bliitter  (Nr.  306,  344). 
Registrum  der  Geheimratssitzungen  aus  dem  Jabre  1728, 
^ndscbrift,  800  Blatter  in  Folio  (Nr.  310). 

Alois  Thomas  Raimund  Graf  von  Harraeh:  Gesandtenrela- 
Dnen  an  den  Kaiser  Leopold  L  aus  den  Jahren  1698  und  1699. 
adechrifl  in  4''  mit  80  Blattern  (Nr.  135). 
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Stato  présente  de  magistrat!   di   qnesto   regno   di   Napoli 
cioè  di  politica,  di  ginstizia,   d  ecooomia,   di  guerra  e  de  magi-    j 
strati  ecclesiastici.  Handschrift  in  4*^  mit  38  Blattern  (Nr  18T).  ■ 

Aus  dieser  Zeit  haben  sich  aiich  nicht  weniger  alg  24  Fas-  ^ 
zîkel  mit  Gerichts-  und  Kommerzîalakten  erlialten.  Dièse  gehen 
Yom  Jabre  1681  (das  erste  Sttlck  Streit  des  Jesuitenkollegtums 
in  Wien  gejçeo  den  Wiener  Magistrat)  bis  liber  das  Jahr  1736 
hinaiis  und  enthalten  ein  Uberaus  reiclilialtiges  Material.  Da  sic 
eine  wtlnschenswerte  Ergànzung  der  Âkten  des  k.  k.  Wiener 
Landesgericbtes,  welches  fïir  dièse  Période  mangelhaft  ist,  werden 
wir  den  Index  dazu  bei  einer  anderen  Gelegenheit  mitteilen, 
um  uns  hier  die  Aufzâblnng  yon  ilbcr  hundert  Namen  za  er 
sparen.  Was  wir  aber  hier  anfilhren,  ist  die  gegen  den  Haf- 
handelsjïiden  Oppenheimer  in  Wien  im  Jahre  1707  gefUhrte 
Untersuchung,  die  sich  aber  mit  anderen  Familienakten  (Graf 
Strozzi  1666,  Auersperg  1685,  Johann  Ernst  Graf  Montrochier 
gegen  Graf  von  Concin,  Herrschaft  Perosteîn  [Ktinigsberg  Tom 
Jahre  1606])  in  dem  Faezikel  2M  befinden. 

Johann  Josef  Philîpp  Graf  von  Harrach  war  der 
jtîogste  Brnder  des  Graf  en  A  lois  Thomas,  geboren  am  22.  Ok- 
tober  1678.  In  dem  Jabre  1704  war  er  Oberstlentnant  nnd  zn- 
gleich  Generaladjntant,  avaneierte  nach  dem  Tode  Solars  znm 
Obersten,  wobei  er  dessen  Régiment  tibernabm.  Sehon  im  Jahre 
1706  wnrde  er  zum  Generalmajor  befijrdert.  Von  dem  Prinzon 
Engen  von  Savoyen  im  Jahre  1 708  mit  der  Nachricht  von  dem 
Ëntsatz  der  Stadt  Turin  naeh  Wien  geschîekt,  wnrde  er  Tom 
Kaiser  Josef  L  znm  Feldmarsehalleutnant  ernannt  nnd  mit  dem 
Komniando  in  Pavia  betraut.  Er  trat  im  Jahre  1710  in  den  ^ 
Deutsehcn  Ritterorden  ein  und  wurde  nach  zwei  Jahren  (1712)  | 
zum  Komtnr  der  Ballei  Osterreich,  zu  Wien,  Wiener- Nenstadt, 
Grliz  am  Lech  und  Linz  gewàhlt  Am  21.  Oktober  1723  wnrde 
ihm  die  Feldmarsehallcharge  erteilt.  Nach  Beendignng  des 
Tiirkenkrieges  wurde  er  Hofkriegsratsprâsident^  welches  Ami  I 
er  bis  zn  seinera  am  ^,  Augnst  1764  erfolgten  Tode  versah.  VergL 
Johann  von  Honisch,  Joh.  Jos.  Philipp  Graf  von  Harrach  Rohrau, 
Graz  (1882)  8^ 

Von  seînen  Akten  ist  an  crster  Stelle  der  Briefwechsel  des  | 
Prinzen   Eugen   von   Savojen  ans  den  Jahren  1731 — 1736  zn 
erwâhnen  i  Fasz.  300),  welcher  nebst  der  Korrespondenz  an  den 
Brader  Grafen  A  lois  Thomas  viele  Nachrichtcn  Ûber  die  Ueere^ 
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çanisatioii  enthalt.   Daza  gehoren  auch  die  Berichte  liber  die 

Ôpenitioûeii  der  kaÎBerlichen  Trnppen  in  Italien  in  den  Jahren 

441 — 1744  (Fasz.  295)  nebeo  den  DepEtatîonsberatschIagungen 

er  das  Militarwesen  der  Jahre  16^7  —  1703,  welche  der  Fas- 

zîkel  407  enthâlt.  Die  kaiserlicUen  Reskripte  an  ibn  werden  mit 

Tielen   Militargesueben    uod  Akten    in   dem   Faszikel  406  aiif- 

rwabrt. 

Ftlr  die  Heeres-  nod  Regimentaorganisation  sind  flberdies 
nocb  folgende  Faszikel  anzufflfaren: 

FaBzikei  296,  29db  enthiilt  Verpflegs-  ond  Einqnartiernngs- 
règlements,  znm  Teil  gedrnekt,  ans  den  Jabren  1677—1740. 
Faszike)  297,  299  Exerzierreglements. 
Faszikel  297  nnd  298  Enlwlirfe  iiber  die  Organisation  des 
Heere^  nnd  der  Regimenter,  in  diesem  aucb  der  in  Belgien  ste- 
henden  Regîmenter  ans  den  Jabren  1732 — 1745. 
Ans  derselben  Période  stammen  nocb: 
Berichte   liber  die   Festongsarbeiten    in  Philippaburg   und 
Kehl  1729—1731  (Fasz.  319)   sowie  die   tiber  Kcbl  alleîn  ans 
dem  Jahre  1732. 

Verschiedene  gedrackte  Abbandlangen   tiber  den   Siebeu- 
jahrigen  Krieg  (Fasz,  402), 

Mit  seinem  Vetter,  dem  Grafen  Friedrich  von  Harracb  war 

af  Jobann  Josef  Pbilipp  wâhrend  desaen  Abwesenheit  in  den 

Jabren  1726^1743  in  stetem  Verkehre  nod  ist  sein  Briefwechsel 

in  dem  Faszikel  383  znsammengelegt.  Seine  llbripe  Korrespon- 

denz    dîirfte    in   dem   Archive    des   Deutscben   Rîtterordens   zn 

^wçhen  sein. 

^^^BOraf  Jobann   Ernst   von    Harracb,   ein  Jttngerer  Sohn 

^oSBGrafen  Aloîs  Thomas,  wahlte  den  geistlicben  Stand  zu  seî- 

Dem  Berufc  und  die  in  ibn   gesetzten  Hoffnungen    wurden  nnr 

dnrcb   seinen   allzu   frliben   Tod   vernichtet.   In  jungen   Jahren 

wnrde  er  znm  Auditor  der  Rotae  Romanae  ernanntj  bald  nach- 

ber  wnrde   er   Propst  des  Altbnnzlauer  Kapitels,    Abt   zu  Pécs- 

Vârad,  Domberr  zn  Passau  nnd  im  Jabre  1735  Dompropst  eben 

daselbst.  Aïs  solcher  wurde  er  vom  Kaiser  Karl  VI.  znm  Mini- 

aro  papstlichen  Hofe  ernannt.  Im  Jahre  1736  fand  seine  Er- 

nung   znm   Biscbof  in   Neutra   statt,   Er   starb   in  Rom   am 

17.  Deiember  1739. 

Seine   Korrespondenz   an   den  Vater   nnd   an   den  Bruder 
rafen  Friedrich  (1731—1739)  enthalten  die  Faszikel  291  und  390 
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Die  Berichte  an  die  geheime  Hofkanzlei   ans  den  Jahren  1731 
bie  1739  werden  im  Faezikel  391  aufbewahrt,  die  Berichte  au» 
Rom   an   seinen  Vater   und  Brader  aus  denselben   Jahren  imm 
Faszikel  390,  Sonst  sînd  von  ihm  nor  Akten  vorhanden,  welche 
sich  meistena  auf  sein  Bistum  Neutra  beziehen.  Dièse  sind: 

Komitialakten  von  Neutra  1737—1739.  | 

Wirtschaftsinstruktionen  an  den  Verwalter  derbischîvflichen 
Gfiter. 

Akten   tlber    die   Abtei  Pécs-Vârad   in  Dngarn   aus  dem 
Jahre  1738. 

Urbariura  des  Bistnins  Neutra  vom  Jahre  1738. 

Alt'Bnnzlaucr  Buti-  und  Propstinstallationsakten  1735, 

GtiterviBitation  des  Bistums  Neutra. 

Rechniingen   Uber  das   Bistura    aus   den   Jahren    1738/39 
(Fasz.  292—294). 

Von   fremden  Korrespondenzen  finden  sicb   noch   vor:   BtS 
Bchof  von  Wlirzburg,  Graf  von  Sinzendorf,  Briefe  aus  den  Jah- 
ren 1732 — 1737,  des  Nikolaus  AntonelU  aus  dem  Jahre  1732. 

Der  andere  Sohn   Wenzel  Graf  von  Harrach   war  Mal- 
tesemtter   und   General  der   Galeeren.     Er  fiel   als  Obérai  anJ 
29.  Mai  1734  bei  Pavia.  ' 

Neben  seinen  Briefen  an  den  Vater  (Fasz.  389)   kommen 
im  Archive  vor: 

AktenstUeke  tlber  den  Malteserorden  aus  den  Jahren  17 
bis  1728. 

Instraktionen  fiir  ihn  ans  den  Jahren  1716—1728. 

Weiter  noch  hervorzuheben  sind  die  Briefe  seines  Lehrei 
Abbé  Marci  (1722—1728)  und  des  Bischofs  Gr«fen  von  Sinzei 
dorf  aus  derselben  Zeit  in  dem  Faszikel  392. 

Aufier  den  vorerw^bnten  zwei  Sëhnen  batte  Graf  Alois  Th 
mas  zwei  andere^  wclche  beîde  die  diplomatische  Bahn  bctret 
baben.  Der  altère  bieB  F'riedricb  Augtist  (nach  seinem  l*ate 
dem  Kurftirâten  von  Sachsen),  der  jUngere  Ferdinand  Bon; 
Ventura. 

Graf  Friedrich  von  Harrach,  am  18,  Juni  1696  geboren 
wurde  als  21jllbriger  JUngling  zum  Kàmmerer  und  Reicbshofn 
emannt,  beteiligte  sich  im  Jahre  1723  mît  noch  anderen  Ko 
missâren   an  dem  Kongresse  in  Cambray,    worauf  er  im  Jab 
1726   zum   auûcrordentlichen  Gesandten    nach   Turin   gesend 
wurde.  Nach  zwei  Jahren   kebrte  er  nach   Wien  znrtick   qjk 
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wurde  zom  kurbc^hmischen  Gesandten  bei  dem  Reçensbnrger 
ichsnirstenkollegiïim  ernannt.  Naehdem  er  die  ihm  aaferleg- 
I  Aufgiiben  zur  Zufriedenheit  ausgcftihrt  batte,  ernaiiDte  ihn 
iser  Karl  VL  *^um  Oberslhofroeister  und  ersten  Minister  seiner 

Schwcster   Erzherzogin  Marie  Elisabeth   (1732)  und  nach  dem 

fode  der  Goiivernantin  zura  Intérims -Gouverneur  von  Belgien 
Stelle  de8  Grofiberzogs  Karl  von  Toskana  (1740),  in  welchem 

Amte  er  auch  von  der  Kaiserin  Maria  Theresia  bestâtigt  worde. 

Jabre  1743  kebrte  der  Graf  wieder  nacb  Wien  zurtick  und 

rde  Gebeimer  Rat  der  K^nigin,   die  ihn  im  Jabre  1747  zum 

Obergten  Hofkanzier  von  B5bmen   befôrderte.  In   der  tatigsten 

Lebenspbase   wiirde   er  am  4.  Jnni  1749  im  5ô.  Jabre  seines 

Lebens  vom  Tode  hinwe^gerafft. 

Die  von  ihm  nachgelassenen  Akten  beziehen  sich  groBten- 

teils  auf  Deutscbland  und  Bclgien.  Wir  fllbren  dièse  an: 

Korrcspondenz  des  Prinzen  Eugen  von  Savoyen   mît  dem 

Gnifen  Friedrich  von  Harracb  ans  den  Jahren  1728 — 1735  mit 

den  Konzepten  der  Antworten  (Fasz,  305). 

Instruktîonen  des  Kaisers  Karl  VL  und  der  Kënigin  Maria 

Theresia  ans  den  Jahren  1731  —  1743    sowie  auch  die  der  Erz- 

herzogin    Maria   Elisabeth,    General-Gouvernante    von    Belgien 

(Fasz.  306,  307). 

S  Graf  Friedrich  von  Harracb:  Konzepte  der  Rcrichte  au  den 
faiser  ans  Turin  (1726/27)  und  von  Mergentheira  (1732). 
»  Reskrîpte  der  Hofkanziei  an  den  Grafen  aus  den  Jahren 
731/32  (Fasz.  308). 
Instrnktionen  ftir  den  Grafen  als  kaiserlichen  Gesandten 
||  Turin  und  Regensburg  nebst  den  darauf  sich  beziebendan 
tien  und  Berichten  1726—1734  (Fasz.  309). 

Des  Grafen  Harracb  Berichte  Uber  die  Verbandlungen  beî 
dem  Regensburger  Ftlrstenkollegium  aus  den  Jabren  1728  bis 
1733  (Fasz.  310 — 315),  an  welche  sich  in  den  Faszikeln  316 
bis  318  gedruckte  Beilagen  zu  denselben  anschlieQen.  Ober 
dasaelbe  Kollegium  sind  auch  die  Akten  aus  den  Jahren  1734 
bis  1739  in  den  Faszikeln  329 — 332  vorhanden. 

Die  îbm  ttbertra^ene  Mission  betraf  hauptsiichlicb  auch  die 

Tbronfolge  in  (Jsterreicb,  die  im  Kurfllrsten kollegium  noch  vor 

dem  Tode  Kaiser  Karls  VI.  verhandelt  wurde.  Auf  dièse  Weise 

kiart  man  sich  das  Vorhandensein   so   vieler   Akten   dariiber. 

ir  tinden  in  den  Faszikeln  333 — 335  gedruckte  Abhaudlungen 
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tiber  die  Sukzession  im  Jahre  1740  nebst  anderen  PreSproduktei 
politischen  Inhaltes.  An  dièse  reibeo  sicb  in  Fasz.  336/3Î  Aktei 
stflcke,  welche  die  Verhandlungen  tiber  die  Nachfolge  im  Jahre 
1740  betreffen,  im  Fassikel  33b  iind  339  dann  Doch  dièse 
gelegeBheiteo: 

B(5hmiscbe  Wahlgesandtschaft  im  Jahre  1741. 

Das  Verhâltnis  von  Asch  und  NUrnberg  zu  BfJhmen  1740, 

Militârsachcn  von  Mâhren,   bôhmische  Verwaltungssachen, 
die  BelehnuDg   des  OlmUtzer  Bischofs  Grafen  Ferdinand  Julius 
Troyer  von  Tropenstein  (1745),  Fundatio  Ferdinandea  pro  con- 
victn  OlomnceûBÏ.  Daneben  noch  Akten  tiber  die  spaniscbe  Nacl 
folge  und  Frîedenatraktate. 

Die  Berichte  tiber  die  Verbàltnisse  und  den  Zustand  in  B< 
gien  an  die  geheime  Staatskanzlei  aus  den  Jabren  1732—17 
enthalten  anch  noch  die  Faszikel  340  nnd  347.  Im  Fasztkel  34i 
speziell  sind  Aufzeichnungen  des  Grafen  Harrach  iibcr  die  ReUen, 
den  Hofstaat  und  die  Hofverwaltung  der  Erzherzogin  Maria  Eli- 
sabeth sowie  auch  deren  NachlaB  enthalten.  Als  Obersthofmeister 
batte  Graf  von  Harracb  im  Namen  der  General-Gouvemante  die 
finanziellen  Gesebafte   in    Belgien    zu   ftlhren,  und    die   meistei 
Korrespondenzen,   die  spâter  angeflihrt  vyerden,   befassen   sid 
auch   mit   dieser   wichtiiçen  Fragc.     Denn  die  Erhaltung  diesi 
Landes  ftlr  das  Kaiserhaus  hing  lediglicb  von  der  Ordnung  A 
belgiscben    Staatshaushaltes    ab,   der   aeit   der   VerwaUung   d 
Marquis  de  Prié  fast  immer  mit  Defizit  zu  kâmpfen  batte.  D; 
ist  auch  der  Inhalt  der  Faszikel  349,  351,  Neben  dieser  Finanz- 
verwaftung  ist  darin  noch  enthalten: 

Lotterie  in  Brabant  im  Jahre  1741. 

Akten  poiitischen  Inhaltes  aus  den  Jabren  1730 — 1760. 

AuBer   den   Finanzen  llbernahm   der  Graf  auch  die  mi 
tîiriscbe  VerwaUung.     Somit  tinden  sicb  neben  den  schon  ob< 
angeflihrten    Militârangelegenbciten   von   Belgicn  auch   in  deni 
Faszikel  4U2  Entwtlrfe  tiber  die  Heeresorganisatîon  Belgicns,  wi 
sie  damais  die  unklarcn  politischen  Verbàltnisse  erbeiscbten  bo 
aiicb  andere  Militaria  dièses  Landes. 

Die  Ordnung   einzufuhren,   war   ftir  den   Grafen   Harracl 
nicbt  leicbt,   denn  mitunter  muÛte   er    teils  mit   einigen    bob 
Beamten,    teils    auch    mit   der    Staatskanzlei    kâmpfen.    welcl 
in   der  Feme   manchmal  Anordnungen  traf,   die  der  Graf  nid 
gutheiBen  konnte.  Und  so  tinden  wir  neben  einigen  Instrnktion 


Grîlfl.  Harrachsches  Ârchîv  în  Wîen. 


40S 


Stuatskaozlei  Uûd  den  Berichten  an  dieselbe  einige  Prome- 
>ria  an  die  Erzberzogin  General-Gouvernante  sowie  den  GroB- 
Bixog  vou  Toskana  (1732—1740).  Hier  ist  auch  die  letztwillige 
^sposition  der  Erzherî&o^in  vom  8.  Janner  1741  eutlialten,  nebst 
ihren  aod  der  Ktinigin  Maria  Theresia  Reskripten  an  den  Grafen 
au8  den  Jahren  1732—1742. 

Ober  seine  AmtgtUtigkeit  in  Wien  seit  dem  Jahre  1743  bis 
Ï49  baben  wir  nur  wenig  Akten.  Es  ist  da  eine  kleine  Korre- 
adenz  liber  Krîegssaehen  ans  den  Jahren  1745/46  sowie  liber 
(H  Durcfa/.ug  der  russischen  Truppeu  durch  das  osterreicbîsche 
ebiet  im  Jahre  1745,  einige  wenige  Akten  in  Kameralsachen, 
ï^nmemoriu  au  die  Kaiserin  Maria  Theresia  in  Privatangelegen- 
m  vorbanden.  Dîigegen  existiert  hier  ein  wichtiges  Protokoll 
die  von  der  Kaiserin  anbefohlene  Organisation  der  Ôster- 
Mchiscben  Verwaltnng  „in  pnblicis  et  cameralibus"  vom  Jabre 
Ï48.  Siehe  nnseren  Aufsatz:  Kaiserin  Maria  Theresia  und  Fried- 
rich Graf  Harrach  in  den  Sitzungsberiehten  der  koniglich   bi3h- 
ischen  Gesellschaft  der  Wissensdiaften,  Pbil.  Klasse.  Prag  1899. 
Seine  TUtigkeit  spiegelt  sirh  in  der  umfangreiehen  Korre- 
poodenz,  die  er  uicht  nur  mit  den  fUbrenden  Ministero  in  Wien, 
aondern  mit  allen  einflufireiehen  Personen  sowie  mit  den  Stadte* 
kommunen  in  Belgicn  und  anderswo  gefUhrt  bat.  Aufter  dom  Brief- 
recbsel,  den  er  mit  seinem  Vater   batte,   ftihren  wir  an   erster 
bile  dièse  an: 

Briefwecbsel  des  Marchese  de  Rialp  ans  den  Jahren  1728 

1733  nebst  den  Antworten  des  Grafen  Friedricb  run  Harrach 

2-1737  (Fasz,  303—365  nnd  376,  377). 

Graf  Silva-Taronc^i  an   den  Grafen  Friedrich  1733—1745 

Pas:£.  356,  357)  mit  den  Konzepten  der  Antworten  des  Grafen 

irracb  (Fasz.  360). 

Pbilipp  Graf  von  Sinzendorf:  Briefe  ans  den  Jahren  1730 
is  1742  (Fasz.  358,  359). 

Corvix  Graf  lllfeld  171^6—1745  (Fasz.  364— 366> 
Feldmarscball  Graf  von  Seekendorf  1726—1736  (Faszîkel 
57,  308), 

Vicomte  Roccaberti  1735—1743  (Fasz.  369—371). 
Kardiaal  Alvarez  Cienfugos  1729—1755  (Fasz.  372,  373). 
General  de  Bauffé  1733—1742  (Fasz.  374,  375). 
Abbé   Marci,   der   Erzieher  seiner  Snhne,   Briefe   aus  den 
Jahren  1727-1743  (Fasz,  378,  37^J). 
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Menôik. 


Gênerai  SiegmundGraf  vonThungeii  1734— 1736(FftB«.  380), 
Filrst  Josef  Wenzel  von  LîechtensteÎD,  Korrespondens  aui 
den  Jahren  1738 — 1742  nebst  den  Briefen  anderer  Mitglied 
dieser  Famîlie,  mit  der  Graf  Friedrîcli  von  Harrach  verschwâgei 
war  (Faez.  3b  1,  383), 

Von  der  meistens  franzî'>8i8ch  ^efUhrten  Korrespondenz 
betrifft  der  groBte  Teil  die  belgîschen  Angelegenheiten.  Wir 
teJIen  hiemit  in  der  Reilienfo%e  die  Namen  der  einzelnen  Fer- 
8onen  mit  und  die  beige ftigten  Jahreszahleii  deuteii  den  Um- 
fang  des  BrîefwecliBels  an. 
Die  StadtvertreiuDjLC  von  Aachen 

1736. 
Pierre  conte  d'Abruzzino,  Oïjerst- 

leutnant  1744/45. 
E.  d'Acevedo  1733—1741. 
Rinaldo  Accîari,  sacerdote  (Ve- 

nedig)  172^-1733. 
Hciuricb  Ackeruiaun  1743. 
Pierre  Aché  1738. 
J,  D'Acquillo  1742. 
Adami  (Erfurt)  1734, 
Adlias  1738. 
Comte  de  St.  Adelgoode  et  de 

Noir  Cannes  1735/36. 
Anton  von  Adlesfeld  1732, 
Anton    Augustin    Adoume    de 

Camarde   1741/42. 
J.  M.  van  Aefferden,  conseiller 

1734^1743. 
B.  de  Sanchez  Aguilar,  officiai 

du  conseil  suprême  des  Pays 

Bas  1734—1737, 
Comte  Francisco  d*Aguirre  1728 

-1743. 
Jobunn    Joacbim    von    Aichen 

1729. 
Maria  Ihereflia  von  Aichen  1729. 
Benedetto  Agostinelli  1739. 
Franz  Graf  von  Abensberg  und 

Traun  1729. 


ai 

1 


i 


Franz  Karl  von  Adlei*sheim  1 73 
U'Aîmé,  controUenr  1 735—  1 74* 
Le  comte  d'Ailesburg   1734— 

1742. 
Ferd.     Albrechtsberg,     Haupt- 

mann    des    Konigseggscheo 

Rcgimentes  173Ô. 
D'Albrechtsberg,  geb.  d*Albor-« 

noz  1735/36.  f 

Comte  d  Aicaudete  1733  34. 
Charles  Alegambe  de  Baasinftg 

bien  1741. 
Kardinal  Alessaudro  Albani  17 

—  1745, 
Allain  17217-1743. 
Jûbanu  Heinricb  AUius (Regens 

burg)   1745. 
Baron  d^\licelda  1736—1743. 
D^Alderwerelt  1736—1741. 
J,  L.  d'Alsace,  prévôt  1731. 
Marquis  d'Alsase  1740. 
Thomas  cardinale  d'Alsazia,  Bi 

Bcbof  (Malines)  1733—17361 
Anton   Leopold    Graf  von   Al 

mesloe  1738—1745. 
Just  Wilbelm  Graf  von  Almei 

loe  1728  —  1735. 
Leopoldine  Grlitin  von 

loe,  geb.  Praschma  1747. 
Die  Stadt  Alost  1738, 
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Comte  d'Althan  (Gent)  1731— 

1744. 
Micbael   Wenzel    6raf  Âlthan 

1726—1745. 
Gnndacker  Graf  Althan    1726 

—1731. 
Micbael   Johann    Graf   Althan 

1734. 
Wilhelmine  Grâfin  Althan  1735. 
Alcicia    GrUfin    Althan,     geb. 

Dietrichstein  1741. 
Vicomte  de  Alvarado  1735. 
Don  Gonzalo  de  Alzega   1733 

—1737. 
Baron  d'Alvelda  1735—1740. 
J.  d'Ambillion  1736. 
J.  Ambrossi  (Lnxembnrg)  1738 

—1741. 
D'Amezaga  1737. 
Stepban  Amiot  S.  J.,  Beichtvater 

der  Erzherzogin  Maria  Elisa- 
beth 1740/41. 
F.  von  Amthor  1734—1736. 
Amye,  Pensionair  zu  Gent  1733 

—1742. 
J.  M.  E.  Ameriinck  1726. 
Baron  Don  Jean  Hippolite  Amor 

de  Soria,  Domherr  zu  Tour- 

nay  1737/38. 
J.  Freiberr  von  Andlau,  Gene- 

ralwachtmeister  1737—1745. 
Baronne  Andlau  1733—1741. 
Anton   Franz   Andreasi,   grtifl. 

Sekretftr  1737—1745. 
Eloster  Andenne  1739. 
Comte  d'Angest  1741. 
LeopoldHerzog  von  Anhalt  1739. 
Johann  Balthasar  Andres,  offi- 
cier   des    postes    impériales 

(Nflmberg)  1732. 


Charles    d'Andriesens    1735 — 

1740. 
Franz    Theodor     Baron     von 

Andlem  1733  —  1743. 
D'Ankerhielm  1735—1740. 
Christoph     Theodor     Antivari 

(Stockholm)  1727-1743. 
Stadt  Antwerpen   1740—1742. 
Charles  de  Espinosa,   Bischof 

von  Antwerpen  1738—1742. 
Peter  Paul    Baron    Arckel   de 

Dalem  1739. 
Georg  Graf  von  Arco  1730. 
D'Arias  de  Paredes  1733. 
Conte  Arconati  Visconti  1731 — 

1745. 
F.  Pierre  Arcedeckne,   Bischof 

d'Allachdin  (Irland)  1737. 
Comte  d'Argenteau,   trefonsier 

de  Liège  1731—1743. 
D'Arnault  1735—1742. 
Alex.  Herzog  zu  Arenberg  1735 

—1742. 
Theodor  d'Arlon  1740. 
D'Arnould  1731—1745. 
Karl  comte  d'Arberg,  Grenadier- 

hauptmann  1738—1742. 
Isabella  comtesse  d'Arberg  1737 

—1742. 
P.  van  den  Cruyce  d'Artselaer 

1735. 
Wilhelm  Archdeacon  von  Brugge 

1736. 
Karl    Arnold    von  Dobroslaw, 

Advokat    in    Prag     1746— 

1748. 
Armand  1737. 
Josef  von  ABfeldt,  Assessor  in 

Brttnn  1746. 
Max  Franz  von  ABfeldt  1733/34. 

27» 


^^H                                      ^l^r          Mon 

^^^H 

^^^H         AsBendeift,    ReBident    in    Ant- 

Bernard  Baillie,  Abt  von  St.  Ja-B 

^^H            werpen  1735  —  1741. 

kob  zu  Regensburg    1732— ■ 

^^^H        Charles     comte     d'Aspremont,  < 

1742.                                       1 

^^H            Oberstleutnant  1731-1742. 

Giovanni  Battista  Balbi  1727—1 

^^^B        Comtesse   d'AspremontLyQdeQ  ' 

1729.                                       1 

^^m            1733  —  1738. 

F.  A.  PaUfaeet,  abbée  de  Banfl 

^^m        Asselin  1729-1733. 

deloo  1736—1740.          ^M 

^^^H         Baron  d'Assignies  174L 

De  Baillier  1740.                V 

^^H         Stadtgemeiûde  Ath  1734--1739. 

Lud.  Gf.  de  Ballayra  1727^1 738i 

^^H         MarqEiB  dVVthloy  173(5. 

Barbier  1729  —  1731. 

^^^B         D'Aubertin,    Generaleinnetnner 

François  de  Barela  1736/37. 

^^1 

De  Barille,  douarière  1734. 

^^H        Van  der  Aueseu  1736, 

J.  H.  de  Bardry  1738. 

^^H         Kicoliuig  d'Autel  1788. 

Charles  Emanuel  Barnaba,  Prie 

^^H         Stadt  Aiidenarde    1785  —  1741. 

ster  1734^1743, 

^^^H        Baron  d'Audegnies  174L 

C.  R  Baron  1732—1737. 

^^^B         Wenzel    Josef    AudHzky    von 

Johann  Christoph  Freiherr  von 

^^H             Audrtz  1745. 

Bartenstein  1731—1741. 

^^^B         Heinrieh  Ftirst  Ton  Auersperg 

Marquise  de  Margnies,  princes» 

^^m 

de  Barbançon  1739-1744.1 

^^^H         T.  Gratin  vou  Auersperg  1745. 

De  Bargibant  1734.                  " 

^^^H         Franz  H.  voo  Ayancin  1745. 

Jean  Kaspar  Barthel^  Professer 

^^^H         De  Ayendano»   marquise  de  la 

in  WUrzburg  1738.               M 

^^H             Puebla  1736, 

Franz    Baner,     Kooperator   « 

^^^H         Josef  de   Ayendano   y   Billela 

Littai  1740.                            ■ 

^^1 

De  Batte  1738,                         ■ 

^^^B         Principe    Ambrogio    Caracctolo 

C.  de  Baudinne  baron  de  Doû- 

^^^H             d'Ayellino,   générale  di   bat* 

heux  1742. 

^^H             taglia  1744/45. 

Gabriel  Baudinne^  directeur  de 

^^H         Heo.  d'Ayenant  1732-1737. 

postes  1736  — 1741. 

^^^B         Pancorbo  de  Ayala  1734« 

Graf  Hatthyany  1739—1745. 

^^H         Sébastian  Pbiljpp  Azler  1729. 

TheresiaGrilfin  Batthyany  1741 

^^^H         Guillaume     Ferdinand      Baron 

Nikolaus  Bartbels  1737. 

^^H             Bachoffde  Ëcht  1732-1739. 

Marquis  de  Bartelemy  1733. 

^^H         T.  BackbuBius,   Domherr  1740 

Barret  1733—1745. 

^^1 

Phîl.  de  Bauwens  1724 -n4< 

^^^H         De  Bacre,  Propsi  yon  JoignieB 

Jacques  de  Bauwens  1743, 

^^m 

Abraham  de  Bauwens  1736. 

^^H         Comte  de  Baillencourt  1742, 

Ërrembault  de  Beaurepaire,Bmi] 

^^H        Comte  de  Baillet  1735—1744. 

in  Mortagne  1734— 17S8. 
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^^^^cq  1735. 

P.  R.  van  Rerblock  1 735^  1 742.          ^H 

^B.  de  Beeckman   1738—1740. 

Fr.  Alexander  abbe  de  St,  Ber-          ^H 

François  de   Beeckman   S.  J., 

nard  173s.                                      ^H 

Provinzial  1734. 

De  Berkel,   maire  de  Louvain          ^^Ê 

J.    de    Beeekraann    d'Avernae 

^M 

1740. 

Rapeditis  de  Berg  1736-  174L          ^H 

H  A.  de  Beelen  1735^1741, 

Bertret  1732—1741.                          ^H 

Wkron  de  Bellem  1733. 

Paul  Godefroid  comte  de  Berlo,          ^^M 

[    Frédéric  de  Beelen,  échevin  da 

dVHozemont,  Bîgçhof  von  Na-          ^^M 

^B  siège  Royal   d'Ayx   la  Cha- 

mur  1733  —  1748.                            ^M 

■  pelle  1741. 

J.  Bervoet  1733—1744.                     ^M 

^Hean  Laurent  de  Belva  1734— 

Josef  Ernst  Bernbandsky   von          ^^M 

^■1737. 

Adlersberg  1733  -  1735,                 ^M 

^■bevalier  de  Benoy  1741, 

Ignaz  Wenzel  von  Berhandtzky         ^^M 

PKobann  Gottlieb  Otto  Graf  von 

^M 

BeeB   1739/40. 

J.  A.  Berne  1731—1742.                  ^M 

Bellot,  von  der  Abtei  Du  val  1 734. 

D.  C.  Berne,  Pfarrer  in  Valen-          ^H 

l  B.  Beehemont    1737-1739. 

eieiineB  1733—1741.                      ^H 

Belver  d^Elverding  1733-1742. 

J.  C.  de   Bertbolff  de   Beluen          ^H 

Comte  de  Beaufort  1733—1742, 

1733—1736.                                    ^M 

Bellanger,    kurkilln.    Sekretâr 

Philipp  Jacques  Bender  1743.         ^^M 

1732-1740. 

J.  van  de  Belley  1742,                      ^H 

J.  Bellebat,  Abt  1741. 

Louis  Bernoets  1733  —  1742.              ^H 

Princessede  BeliseHohcnzollem 

Beville  1729-^1731.                           ^M 

1731-^1733. 

Friedrich  Kari  von  Bestenbostel         ^^M 

Franz    Heinrich    Freiherr   von 

^M 

Bereczko  1745, 

Jean  Bertliolet,  Jesuit    1741—          ^H 

^.  von  Berberich  1731/32. 

^M 

^p.  von  Berger  1728—1732. 

Baron  de  Beyère  1734  —  1736.          ^H 

A.  J.  van  den  Bergh  1739. 

Bezin  174L                                         ^M 

Ant.  Bergk  1737, 

Johann  Adam   de   Bevjer  nnd          ^^M 

J.  B,  van  den  Berghen  1736. 

Freyriedt  1727^1732.                    ^M 

Princesse    de   Berghes    d*Ara- 

David  de  Bevier   1730—1732.          ^H 

queune  1736—1740. 

Josef  de  Bie  1739.                            ^H 

C.    de    BerlajTDont,   dame    de 

N.  de  Bie  1741  42.                            ^1 

Nivelle  1736—1741. 

Baron  de  Bette  1740.                        ^H 

Belhomme,  receveur  général  à 

De  Bivitz  1737.                                 ^M 

Mons  1734. 

F,  Binder Edler  von  Kriegelsteîn,          ^^M 

T.  G.  Beriez,  seigneur  de  Viller, 

Résident    in    Eî5lln    1731—         ^H 

de  Bilslegue,  Priester  1740. 

^M 

^^H                                ^^HV         M  en 

fik.                                             ■ 

^^^1         L.  d.  Bibaus,  uiuliteur  de  Ligne 

Mac  Hugo  de  Bnrgo,   Obmtetï 

^^H             1734—1736. 

1740—1742.                           I 

^^H        De  Binon.  Cantor  1740  41. 

Marquis  del  Borgo,  sardinischer 

^^m        J    J.  Biseau  1735. 

Minister  1729. 

^^^H         BiBchoff,     BUrgermeîster     von 

Comtesse  de  Bornheme  et  dt 

^^m            Courtiay  1741— 174B. 

Nyelle  1735-1737. 

^^^H        Louis  Josef  Baron  de  Blanckart 

Comte   de    Bornlieme    1737— 

^^m            1737-1742. 

1743. 

^^H        De  Blanckart,   Kanonikua  von 

Schlofl  Bornheme  173G. 

^^^H            Mons  1745. 

Jean    Charles    van  der  Borgt, 

^^^H         Hlancqiuiert  s.  d. 

conseiller,  maître  général  del 

^^m         Blaquel  1741. 

monnaies  1733. 

^^^H        B.      BleyenheuHt,     Kanonikns 

P.    L.    van    Borselle    van    de] 

^^H 

Hooghen  1735  —  1742. 

^^H         Hlasiu9,  Kapuziner  1738/3U. 

Baronne  de  Borehgravc  Gel?e 

^^m        A.  G.  le  Blanc  1736. 

iÊM 

^^^B         Ignaz  Blende,  Abbé  de  Dunes 

Baron  de  Borcbgrave  im  Ogim| 

^^m 

scben  Regimente  1740. 

^^^m        J.    Blunket,    Eommandant    in 

Chevalier   Borio,    ministre    ai 

^^H            Lière 

GuastaUa  173î<  39. 

^^^B         rhilipp  Charles  Blommaert  1 737. 

Abbé  de  Bors  1738  —  1744. 

^^^1         Hermann    Boerhave,    Professor 

R  H.  J.  Borle  de  Blistein  1734^ 

^^^H            in  Leyden  1735, 

A.W.  BosBartiKôln)  1733^1744 

^^H        Freiîn  v.  Bongardt  1738— 174L 

Baron  de  Boulera  1742. 

^^^H        Dn  Nat.  du  Bois,   Regens  des 

Botsont  1737/38. 

^^^B            Collegium  de  Houdain  1735 

H.  J.  Botermans  1740/41, 

^^m 

Charles  François  de  Bosscbaei 

^^H        R.  A.  Dubois  dit  Dehoves  1736 

de     la     compagnie     d'ii^ 

^^1            —1742. 

1734—1740,                     ^1 

^^^V        Giovanni    conte     di    Bolagno 

Die  Stadt  Bouchante  1741. 

^^m            (Venedig)  1728—1731. 

Marquis  de  Bournonville    1734 

^^^H        Comtesse    de    Bonafede     née 

—1740. 

^^m            Spaur  1738-1742. 

Comte  de  Bournonville  1739 

^^H        Josef  de  Bonntaye  1738. 

1741. 

^^^1         Jacques  Bonaert,  Oberetleutnant 

Comtesse  de  Bournonville  173î 

^^m            X733— 1745. 

^1742. 

^^1        P.  Bonnet  1742/43. 

Marquis  Anton  Otto  Botia  Adors 

^^^B        p.    BoUeus,    Pastor   in    Menin 

nos  1742—1743. 

^^m 

Julia  de  Bromie  1740. 

^^m        Bonnes  1733-1741. 

Baron  Bonorie  s.  a               ^fl 
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Johann  Adolf  Bott,  erzherzogl. 

Kammerdiener  1736. 
BoQckaert,  Sekret&r  der  Stadt 

Tournay  1736—1741. 
François  de  Bonrgui^on  1738 

—1745. 
J.  Bowens  1740. 
J.   D.   Philipp  von   Braunberg 

1731/32. 
Hipolite  François  Braconier  1 7  33 

—1738. 
Pierre  François  van  den  Brandeu, 

Lentnant  1741. 
F.   L.    von  Brambach   1740— 

1748. 
Provinz  Brabant  1742. 
Nathanael  Brame  1742. 
CJharles  de  Brawe  1735—1742. 
M.  de  Braavîn  1738. 
Oberst  Brand  von  Silva   1736. 
Wenzel  Graf  von  Breuner  1745. 
Antonia    Grïlfin    von    Breuner 

1740. 
Vicomte    du    Brevig,    Oberst- 

leutnant  1736—1739. 

F.  von   Breidbach  de  Btirres- 
heim  1734—1742, 

Brière  1742. 

Bricquet  de  Behault  1741. 
H.  Bridimus,  Hofagent  1733. 
Charles  de    Briennen    1737 — 

1742. 
6.    F.     Brognier,    Kanonissin 

1737—1742. 

G.  van  Broeck  1733—1741. 
Stadt  Brfigge  1742. 

J.  Brusean  de  la  Roche,  Theater- 

nnternehmer  (1733). 
J.  F.  M.  de  Bruyne  1734. 
Stadt  Brtlssel  1743. 


BrUhl  1742/43. 

Melchior   de    Bryer,   Major  in 

Ostende  1733. 
Comte  de  Bryes  1738. 
Heinrich  Christian  Buch  1730. 
Antoine  François  baron  de  Buol 

1734-1738. 
Franz  Josef  Burgkert,   Haupt- 

mann  in  Brosdorf  1726. 
Van  dem  Buscb,  Oberstleutnant 

1741/42. 
Bursel  s.  d. 

De  Busleyden  1743—1745. 
Buchée  1733. 
Comte  Bubur  1741. 
De  Burleus  1741. 
Josef  de  la  Bussardrie,  doyen 

de  la  cathédrale  de  Tournay 

1736  —  1742. 
Baron  de  Bylandt  1738. 
J.  L.  Camber  1730—1741. 
Jean  Vincente  del  Campo  1740. 
Comte  de   Calemberg    1732— 

1740. 
Comtesse  de  Calemberg  1732 — 

1743. 
J.  A.  de  Cabillian  de  Trispon- 

sau  1735—1738. 
Jean  Antoine  Canta  1741—1 743. 
J.  Caimo  1740/41. 
J.  Canossi  1740. 
Charles  de  Saint-Albin,  duc  de 

Cambray,  Erzbischof  1738— 

1742. 
Viglielmo    Bartolomeo    Cappa, 

Doktor  in  Turin  1727—1731. 
A.  prince  Cantemir  1740. 
FrancescoCarminatil726  1729. 
Carpentier,  Bankier  in  London 

1736—1743. 
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^^^^H 

^_    Carteret  1742. 

Torcevato  Cervelli  1743/44.     " 

^B   Capon,  conseiller  des  finances 

Marqnis  de  Cerf  1733—1742. 

^         1 730  —  1744. 

Robert  Comte  de  la  Cerda  de 

Alexandre  eotnte  Carolj  1741. 

Villa  Louga,  général  de  bar« 

Marie  Françoise   de   St.  Anne, 

taille  1734—1744.                M 

pr<:  vote  Carmélite  de  Chausse 

Felice  di  Cesare   1729—173^ 

1734. 

G.  de  Chalmont  du  Portai  l'7^^| 

CarmelitaneriunenîiiGent  1740. 

ChaillondeJoinville  1736-1738^1 

a  Carton  1734^1737. 

Le  Chambrier  1735.          ^H 

J.  Capiet  1733—1737. 

De     Chanterenne,     controfleS^^ 

Jean     Baptiste     van     Cantfort 

des  postes  1739— 174 L 

17;W/3d. 

C.  Baron  de  Chanclos,   Oberst 

Johann  Stephan    Cari    1732 — 

1726—1746. 

1743. 

Baronne  de  Chanclos  1737/31^^ 

Stephan  Cari  1732. 

Jean  Baptiste  des  Champ  !73^| 

Principe   Ambrogio    Caraccîolo 

J.  de  Chapuy,  Hanptmann  I79^| 

d'AvelIiïio,  General  1744/45. 

—  1741.                                 ^Ê 

Von  Carato,   Hauptmann    1734 

Charlier,   grllfl.   Sekretar  ulM 

^B        —1738. 

—1731.                                   ■ 

Joseph  Charles  1730. 

Breteuch  dn  Chastellet  1742.  ■ 

C.  Caatellc  de  la  Briarda,  con- 

Marfjuis  du  Chasteller  de  Cuti^| 

aervateur   du    paiicraent   de 

celle  1735.                           ■ 

Douay  1734—1736. 

Du  Chesne  1736-1739.         V 

Comte  de  Castillon 'Prié,  Bischof 

Chavigny  1739/40.                  ^ 

von  Riiremoode  1735  —  1742. 

BarthoK  Cheron  1739/40,       ■ 

Baron  de  Castellan  1738-1741. 

Stadt  Charleroy  1734—1740. 

Duca  di  Castelvecchio  1744, 

De  Charon  St.  Germain  1741,  — 

De   Castel   St.   Pietro,   gouver- 

Alexandre  le  prince  de  Chimajfl 

^H         neur  de  St.  Philippe,  Oberst 

1732—1741.                         ■ 

"         1733  —  1737. 

Norbert  de  Choisis  1733  — 1 73™ 

DeCavateur(Turiii  )  1727-1731. 

Choiseul   de  Staînville    1735-^B 

Girolamo  conte  di  Caymo  1729 

1742.                                      1 

-1732. 

Plunkett  marquise  de  Cbastellcl 

Giovanni  Battista  Catena  1745.  ; 

s.  d.                                       ^. 
Josef  Cbonllat,  gr^fi.  SekreCifl 

1732—1740.                          ^ 

Prencipe  di  Caserta  1745. 

J.  Cave,  vicaire  de  la  chapelle 

à  Chiny  1733—1738. 

Rudolf  Graf  Chotck  1744/46.^ 

Henri  M.  Cave  1737/38. 

Wenzel  Graf  Chotek  1743.     ^ 

Du  Cayer  1734—1741. 

Joflcf  Chriaten,    Kooperator  in 

J.  Cariers  1738—1741. 

Kunwald  1732.                    ^Ê 

Orhfl    niirrJMshschps  Arcliiv  in  Wien.                          411            ^^H 

Jdliann  Pliilipp  Grat  von  Clary- 

Le  comte  de  Colins  1745.                 ^H 

Aldringen  1739. 

Thomas  Comnzzi  1731/32.                 ^H 

Gràfin     von     Clary  -  Sternberg 

J.  S.  Coppieters  1734—1742.           ^H 

1735. 

Josef  Coppieters  1742.                       ^^M 

Max  b*ron  Clauvez  et  de  Brîant 

Baron  de  Dongelberge  de  Cor-          ^^M 

1737. 

becqne  1743/44.                             ^H 

Clément,  KarfUrst  von  Uonn  1733 

P.  F.  Cordeys  1735—1737.              ^M 

-1740. 

Comte  de  Corswarem  de  Loos         ^^M 

Closse,  conseillerde  Namur  1 73 1 . 

1736—1744.                                   ^H 

Van  de  Claesman,  baron  de  Maie 

Cornelissen  1739.                                ^H 

1734. 

P.  J.  J.  deCorte  1734—1743.          ^H 

Le  Clercq  1742. 

Claude  de  Cortc,  Domherr  1742.         ^H 

U  Clément  1741/42. 

Conieliimfinster,    Abtet    (Rya-         ^^M 

E.  H.  Cobbar  1733. 

cintb  Abbé)  1740.                          ^M 

Jacques  Le  Cocq  1733—1742. 

C.  Cornet  de  Peissant,  ccbevin         ^^M 

,  .Jean  Nicolas  de  Cock  1743. 

de  Mons  1734/35.                            ^M 

WÊfi-  €oq  comte  de  Die  val  1736. 

Tlierese  d'Elsius  Cornet    1740.          ^H 

H  B.  Cogels  1735-1743. 

C.   Cornette   de  Chanz,   doyen          ^^M 

H  B.  Cocqnette  1742—1744. 

de  Lière  1740.                               ^H 

^ft  E.  Cobrisse  1736. 

C.  de  Conninck,  archidiacre  de         ^^M 

H.  B.  Cobrisse  1733—1739. 

Tournav  1733—1737.                   ^H 

^Bonite  Colloredo  :i  M.  d'Avenant 

H.  Coppenhol  1738-1742.               ^M 

1719  20. 

G.  de  Nassan,  comte  de  Corroy         ^^Ê 

^Inton  Graf  Cotloredo  1745. 

1735—1739.                                   ^M 

PSudoIf  Graf  Colloredo  1735  — 

ComtessedeCorroy  1734—1738.         ^H 

[        1741. 

R.   Marquis  de  Copons   de   In          ^^| 

^m.  Graf  Colloredo  1735—1741. 

Manresana  1734  —  1744.                 ^H 

H.  ColloQt  1741. 

J.  de  la  Coste  der  Straeten  1735.          ^^M 

^Bollalto  8.  d. 

De  la  Coste  1731/32.                        ^H 

■tabert  Gollaert  1734-1742. 

Coster  1742.                                       ^H 

^V.  comte  de  Colouia,  Kanonikns 

Cotbman  1731.                                    ^^H 

■^1735—1740. 

De  Coterean,  marquise  d'Aschc          ^^| 

^m.  p.  de  Colyear  1733-1742. 

1738/39.                                          ■■ 

■bllenbach  1736. 

Dongnyes  baron  de  Conri«>rre8          ^^Ê 

Hollin  de  Terelst  1733—1742. 

1736—1740.                                        ■ 

[    J.  D.  Colagc  1733—1742. 

Courtray  1736.                                       _J 

■■F.   Colins,   bailli   von  Ostende 

Contherier  1739.                                   iH 

■  1733/34. 

B.  Le  Coure  1738—1742.                 ^M 

■.  Cochel  1733—1742. 

H.  Conlon.  Domherr  1737-1743.         ^H 

[Karl  Graf  Cobenïl  1735—1743. 

Stadt  Courtray  1735.       ^^^^^^H 
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^^V      ^H 

^^H        Craheels,  Witwe  1743. 

GrEtîn  M.  Czcniin  1733— llisJ 

^^^H        François    Crabects,     secrétaire 

Graf  Josef  Csobor  1728— 17451 

^^H            de  8.  ÂltcBse  1743. 

Peter   Paul   Arckel    baron    aM 

^^m        C.  J.  Cox  1735. 

Dalem  1741.                          ^ 

^^1        Hilord  Granfurd  1737. 

Marie   Daenens,   veuve   Dawin 

^^H        H.  Creskieiis  1740, 

1726—1734. 

^^^H        De  Santa  Croce,  supérienr  prêt  re 

Dagien  1739—1745. 

^^m 

F,  E.  C.  von  und   zu   Dalber| 

^^^m        De   Croix   marquis    irHenchiD 

1736. 

^^1 

Franz  Adam  Danreiter,  Garten- 

^^H        De  Crcquem  1727. 

inspektor  in   Salzburg    174( 

^^^1        Giuseppe      Dionîsîo      Cnyelli, 

-1744. 

^^H            Agent  in  Rom   1741—1745. 

J.  M.  Daerman  1738—1741. 

^^H        Le  duc  de  Croy  1743. 

Jean  Baptiste  Danckaert  1735î 

^^^H        Duchesse  de  Havre  et  de  Croy 

J.  L.  Dael  1735—1741. 

^^H 

Brunno  Danner  1740. 

^^H        De  Croeser  1738  —  1740. 

P.  L.  Danes  1733—1736.        - 

^^^1        De   Croix   comte   de    Cieriiut, 

Robert  Daniel  1734-1741. 

^^^H            Gouverneur  zn  Buîcbe  1738. 

Vicomte  de  Dam^  Oberst  n3( 

^^H        Cronstrom  1734—1743. 

—1745. 

^^^H        A,  B.  Crombrugghe  do  Uoclaere 

Ch.  van  Dara  1737.           _ 

^H 

M.  F.  Dauiman  1735.         ^^Ê 

^^^H        H.    Crumpipen^    conseiller  des 

G.  A.    Damerin   do   Merlebck< 

^^H            finances  1733-'1744. 

1737—1742. 

^^^B        P.  van  deu  Cruyce  d'Artselaert 

J.  a  Darmi  1734/35. 

^H             1734-1742. 

François  D'Avenant  1733. 

^^H        Marques  de  Santa  Cruz  172S. 

Ferdinand  comte  de  Dann  17  U 

^^^H        Comte   de   Cuvelier,   Prasident 

—1729. 

^^^H            des   belgiscben    Finanzrates 

Wirich   Ph.   Graf   von    Daun 

^^m            1735-1742, 

General  1731—1740, 

^^^H        D.  Louis  da  Cunha  1736. 

Darieau  1734/35.                ^_ 

^^^B        Matthias  conte  de  Cunha  1734 

Adolf  Dax  1730.                ^M 

^^m 

M.  F.  von  Deblin  1726-17M 

^^m        A.  de  Caypere  1741/42. 

John  Deane  1737—1742.        ■ 

^^^H        Prince  Czartor^'ski,  chancelier 

C.  C.  comte    Naminr    vicomtfl 

^^H            de  Lituanie  1725  —  1738. 

Debr^  1738/39.                    1 

^^B        C.  F.  Custîz  1735—1741. 

Comte  De  Fonseca  1730— 1743H 

^^H        5farcello  Papiniani  Cusano,  Su- 

C.  M,   Graf  Degenfeldt-Schoa« 

^^B            perior  1728-^1734. 

burg  1733-1738.                1 

^r        R  Oraf  Czeroin  1728—1732. 

Baron  de  Decker  1735  -n43j 
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oDelgado  1737-1740. 

Dietrîch  von  Adlersfeld^  Uaupt          ^^H 

i             Josef  Dellafaille  1739, 

mann  1726—1743.                         ^H 

J.  J.  Delpaire  1740. 

Charles  comte  de  DietricbBtein         ^^M 

J.  Delsance  1743—1745, 

1730—1732.                                   ^M 

Xikolaua  Delune  1730. 

Gnndacker    Boppo    Graf    von          ^^M 

Dclaporte  1741, 

Dietrichsteîn  1730—1743.              ^H 

B.  DeiaiQg  174K 

J.   H.   Graf  von    Dietrichstein         ^^Ê 

^B.  A,  Degharges  (BUrgermeister 

1730—1739.                                    ^H 

H  Ton  Atb)  1734. 

Karl    KUrat    von    Dietrichstein         ^^M 

^^ele?igue  1734—1737. 

1738—1743.                                   ^M 

^B^.  Depellaert  1735, 

Leopold  Fllrst  von  Dietrichsteîn          ^^Ê 

^■r.  von  Demeradt  1732  —  1737. 

^M 

^Desarselle  1739. 

Comtesse    Josefa    Griifin    von         ^^M 

^■abriel  Degniasnr  1737—1745. 

Dietrichstein  s.  d.                            ^^M 

^Kaul  Depestre  1739. 

Dietterich  1735.                                  ^H 

^^hbé  Desprets,  Priester  in  Mods 

Leopold     Bembard     Diettrich,         ^^M 

^m   1739. 

Haaptmann   in   Kunwald   in         ^^M 

R'Estrée  1738-1745. 

Mahren  1726—1732.                      ^M 

[     V.  Desquesnes  1734—1738. 

C.  Din  1741.                                      ^1 

Hbestailleiir  1743. 

Gai!  comte  de  Dion  1734/35.           ^H 

^^i comte    Desandrouîn,    Major 

J.  F.  Dirix  1738-1744.                  ^M 

1          1739-1741. 

J.  F.  Dispa  1741  42.                         ^M 

Deteiupleure  1740/41. 

Joan  Diericx  1741—1743.                 ^1 

André  J.  baron  Devillers  d'Ol- 

Baron  de  Dobbelstein    1737—         ^H 

grand  1736, 

^H 

Gnillaume    de    Deutz    1737— 

Baronin  Dobbelstein  Hrzan  1738         ^^M 

1739. 

^H 

Baronne     Deutz,    Chanonissiu 

Joh,  Phll  Dollinger  1736-^745.         ^M 

[         1737. 

Ghristoph     Dollinger,    Gartner         ^^M 

^fcrîedrich     Andrian     De -Viol, 

in  Regensburg  1730-1739.         ^H 

■  Fabnrich  1726—1736. 

Salvatorc  de  Dominici   1726—         ^^M 

Hr.  Deyin  1738. 

^M 

f     Marquis  de  Deynse  1741  42. 

Josef  Domnig,  Offizial  des  Prin-         ^^M 

Hlobann  Cbristian  Dies  1732. 

zen  Karl  v.  Lotbringen  1743,         ^^M 

^■larquis  Devenich  d'Atblon  1 739 

Comtesse  de  Dongelberg  1742.         ^^M 

H^  —1741, 

P.  J.  Doison,  échevin  de  Tour-         ^^M 

^•aulusDierrexeu.Superior  1736. 

nay  1734—1737.                           ^M 

^Bobann   Georg   Nikolaus  Diet- 

Dongnyes  baron   de   Coprlpro^         ^^B 

^H  rich,  Dr.  in  Regensburg  1732. 

et  d  Ourges,  Obérai                          J 

■leopold  Dieirich  1739. 

1734,                                              ^M 

^^H           ^mv 

~   J 

^^^H         Antain  van  Dole,  Buelihandler 

Van  der  Dussen  de  NasterpiteB 

^^1             1741/42. 

Kastellan  v.  Ath  1734— 17nj 

^^m        VaD  Dôlen  1739/40. 

Marie  Antonia  Dnslin  1738.     1 

^^^H        B.  de  Doncquert  baron  de  Lie- 

Piene  Ursmer  Duthost,  regeniB 

^^^B            tiienEw,  Major  1726. 

du  collège  de  Houdain   Ijiâl 

^^^H        Jean  Charles  C.  de  Dooequers, 

—1744.                            ^H 

^^^B            éohevin  du  Franc  174L 

Baron  Dumont,  prévôt  de  (SSÊ 

^^^H        Johann    Anton    de    Doncquers 

1735.                                      ■ 

^^m            1733—1735. 

Baronne  Dumont   1740— n44a 

^^^H         De    Doncqners,     Domherr     lu 

Pierre  Joseph  Dumont,  médeciia 

^^H            Brtigge  1741. 

1744.                                      I 

^^1         D.  Donchelet  1733-1741. 

Duwin,  veuve  1733 — 1735.     1 

^^1        Le  DoQX  1733--1738. 

Duwain  1739-1741.                1 

^^H        G.  Andréa  Doria  1743/44. 

Leopold  Baron  von  Eben.  Ohern? 

^^1         J.  de  Dorn  1739—1743. 

1734-1743. 

^^1        Abbé  Douglas  1738-1742. 

M,  C.  de  Hampteaux,  Âbtiflsin 

^^^H         Johann  Anton  Drexler  1743. 

von  Echternach  1739— 1741^ 

^^^B         Chevalier  Driessens  d'Opheyde 

Baron  d'Ecbtem  1741/42.        M 

^^1 

Franz  Eder  1727/28.                f 

^^H         J,  Dubois,  abbé  1737. 

F.  comte  d*Efferen,  doyen  de 

^^H        Duneque  1736/37. 

S»^  Gudule  1736-^1740.        - 

^^^1        Duplessis  baronne  de  Ripperda 

Comtesse  d'Efferen,  née  d'EyM 

^^m            1725—1745. 

natten  1734/35.                      1 

^^H        Duplessis  1739. 

F.  Cassima  de  Bonrlers,  Abbéfl 

^^H        Dup1oyerdit8onet  1737—1745. 

d  Eenan  1736—1742.           1 

^^H         Dupont  1736. 

Georg    Wilhelm    Eggersperger 

^^H         Baronne  Dupont  1738  —  1741. 

1729.                                       M 

^^^H        Johann  Ernst  Adeodatus   Frei- 

Comte  d^Egmont  1740/41.       fl 

^^H            benr    von    Dncker     1730— 

Baron  d'Egnatten  1732-1740l 

^^1 

P.  E  Enghelbeent,  Priestcr  1 744fl 

^^m        6.  A.  de  Dneker  1731/32. 

J.  M.  Eisfeld  1742.                   ■ 

^^H        Von  Duck,  Uauptmann  1739, 

Otto     Ferdinand    EaltscbmidtJ 

^^m        G.  Dumay  1740/41. 

Baron  d'Eisenberg  1733.      ■ 

^^H        DupaLx,  Probst  in  Gent  1736— 

A.  F.  Graf  Eltz,  GeneralTÎkti^ 

^^1 

1736^1741. 

^^H        Carlo  Durando  1738-^1740. 

Hugo  Franz  Karl  Graf  von  EU 

^^H        Gtacomo  Feliee  Durando  1730 

1733-1742.                          m 

^^1 

P.  E.  d  Eltz  1734.                    ■ 

^^^H        Marchalle    comtesse  de   Daras 

P.  J.  van  der  Elst,  Chartrcu3M 

^^m 

1733.                                     ■ 

Griiâ    Uarrachsches  Ârcbiv  m  Wten.                         415          ^^M 

1"  r>n  d'Elderen  1739. 

T.  J.   von    Fabritius,   luthring.         ^^Ê 

<  -iriie  (l'Elissein  1740. 

Résident  in  Dllsseldorf  1733         ^H 

C.  £mpig  1736. 

^M 

Fretherr  von  Engeiliart,  Obrister 

Charles  de  la  Faille  1 736—  1 738.         ^H 

1736. 

Pierre  Antoine  Falques  (Faleo)         ^^M 

François  Engelman  1741/42. 

1727—1733.                                   ^M 

Johann  Entier  174*^. 

Falligairi  1733.                                    ^H 

J-  Georg  Josef  von    Erb   1743 

Franquini  Faviani,  Minister  des          ^^M 

-1744, 

GroOherzogs     von    Toskana         ^^M 

Johann  Jo«ef  Erben,  Verwalter 

1738—1742.                                   ^M 

1743. 

J.  F.  Favelot  1740/41.                       ^1 

George  comte  Erdody    1735  — 

B.  Fassniea  1736.                               ^M 

1746. 

Federici  1730.                                   ^M 

Theresm  Griifin  v.  Erdôdy  1745, 

Anna  Lucia  Clara  Dicent   von         ^^M 

DErqui^ia  1741/42. 

Felsentbal   1738—1741.                  ^H 

Errembault     de      Beaurepaire, 

De  Fendrik  1738—1740.                   ^H 

'         baillie  de  Mortagne  1733/34. 

Evoque  de  Fenibor  1733/34.            ^H 

J.  W.  Ertel,  Hauptmann  1727 

J.  Fetiqueli  de  SchupITen,  Lent-         ^^M 

—1730. 

nant  1734—1741.                           ^M 

J.  B.  de  TEspée    1738—1741. 

T.  E.  de  le  Febvre,  Hauptinanu         ^H 

^bbé  de  FEspée  1736. 

1734/35,                                          ^M 

^w'Espierres  1735. 

Anton  François  de   le   Febvre         ^^M 

^B.  de  Lorraine,  princesse  d'Ë8- 

1734/3â                                          ^M 

^^  pinay  174L 

Chevalier  de    Ferrary,   Hanpt-         ^^Ê 

^J*falzgrafin  Franziska  Christina, 

mann  1724  —  1737.                         ^^| 

^y  Âbtissin  zo  Essen  UDd  Thorn 

Anibrosio   de   Ferrari    1734—         ^^M 

^    1734. 

1738.                                              ^M 

^(*  d^Estrée  1731—1743. 

Comte  de  Ferrari  1737-1741.         ^H 

^■ikolaus  Graf  EsterbAzy,   Ob 

Steffano  Ferretti  1734—1744.           ^M 

■  rister  1742—1745. 

Franz  Fiehtel  1731—1738.                ^M 

^■Vanz  Graf  Esterhàzy  1744, 

Comte  de  Filippi  1733/34.                 ^H 

^Kk*  H,  Esterhâzy,  marche»  De- 

Amandus  de   Fieren,   abbé   de         ^^M 

Banne  1739. 

St.  Andrée  1733'-1742.                 ■■ 

Oktavia  Flirstio  Egterbàzy  1730. 

Comte  de  Figuerola  1740.                  ^^H 

^^aron  d'Esterbaz  s,  d. 

Anton    Baron     von    Firenberg              H 

^^haun  Franz  d'Eyscheu  173G. 

1733/34.                                             J 

[     Von   Eyschen,   née   Hartzheim 

Comte  de  Finale    1733—1743.         ^9 

^  173*î. 

Johann  Matth^usFingerlin  1729.          ^H 

^Kreifran  vun  Ezdorf,  geb.  Lam 

J.  Ficquaert  1736-1738.                ^H 

■  berg  1744. 

Ficcardo  173G/37.                   f        ^H 

41G                   m^          Mon 

■ 

Staude  vou  Flaudern  1740. 

J.  B.  J.  Fraula,  Président  17SiH 

Deputiertc  von   l'iandern  1740 

—1741.                                  ■ 

—1742. 

Graf    Fridag,     Botschafter    il^| 

Maria  Theresia  Fidler    1734  — 

ïdtockholm  1726  —  1741.      fl 

1740. 

Edier  von  Freyemberg  174â.^| 

Franz  Fleur  1733. 

Dr.  Johann  Leopold  Friedrie^^ 

G.  J.  Florison  1736—1741. 

EdIer  von  Freyenbcrg,  Advc^H 

F.  F.  Fosaon  1736/37. 

kat  in  Prag  1742.                      ; 

André  Fourni  1730—1739. 

Jolianii  Heinr.  FrOhlich,  Krieg9-    | 

B.   Friedrich   Forster,   Cliirurg 

agent  1739—1742.              M 

1729—1737. 

Frodimont  1725—1739.          ■ 

Kapitan  Michèle  de  Fos  1745. 

J.  B.  Froy  1735—1740.         fl 

Del  Fosse  1735. 

Grillin  Fucbs,  Aya  der  kaiser- 

Van  der  Fosse  1733  —  1740. 

lichen  Kinder  1732—1743^ 

La  Foret  1727—1743, 

Johann    Leopold    Fucbs  Edt^f 

Fossec  1735—1737. 

von  Freyemberg  1747.        ^M 

M.  S.  d'Espinosa,   Âbtissiu  de 

Ënstach  Manese  comte  Pogger 

Forest  1740. 

1733  —  1736. 
Sébastian  Graf  Fngger  1789.  J 
Ehrcnwert  Graf  Fngger   1743. 

Du  Four  1740. 

Baron  A.  Fontaine,  Régent  1736 

—  1742. 

Frobeu    Ferdinand    Fllrst     z^ 

Comte  Otto  de  Franckenberg 

FUrstenberg  1728—1740.   fl 

1726—1748. 

Friedrich   Christian    Flirst    sfl 

Grafin  Franckenberg,   Àbtissin 

Fttrstenberg  1739,40.           ^ 

1734. 

Prince  de  FUrstenberg  1734. 

J.  B.  Freiherr  von  Frankenberg 

Maria  Anna  FUrstin   von  FUr 

1732. 

etenberg-Dietrichstein  1741 -^H 

Balthasar  cavalière  de  François- 

fl 

^m        perg  1727—1743. 

Josef  FUrst   von    FttrstenbefH 

Pietro  et  Raimuudo  de   Fran- 

1740-1744.                         Jl 

colsperg  1727. 

Johann  Anton  Fnhrmann,  grilla 

G.  Francqne  1739. 

Hanptraann  1729 — 1735. 

Thomas  Franchois  174U/4I. 

Stadt  Fumes  1740-1742.    ^É 

A.  J.  de  Frankinez  1734-1741. 

Karl  Josef  Freiherr  von  Fanokli^l 

Pays  du  Francq  1724—1738. 

1732— 173f>.                        ■ 

De  Fransen  1734. 

Adolf,   Abt  von  Fulda   1727^ 

Chevalier  de  Frantsen  1734— 

1732.                                   ■ 

1742. 

Baron  de  Galeriz  1738.         H 

Guillaume  Franqné  1733 — 1 742. 

J.  J.  Gallieris,  BevollmSohligtfl 

Philipiie  Franquén  1734—1741. 

der  GeneraUtaaten  17i^.  ^M 

^^^^^^r      Griifl.  n»rrac1>sclie«  Arcliiv  in  Wien.                       417                M 

W  C,  Hgn.  von  Galen  1729. 

Caryll  Gérard  1738—1742.               ^M 

fi.  C.  de  Galaz  1738^1742. 

G.  B.  GeisDiar  1730—1733.             ^H 

^>anz  Eagen  baron  de  Galardi 

Marquis  de  Ghistelle  St,  Floris         ^^M 

1734  35. 

1738—1740.                                    ^H 

Philipp  Graf  von  Gallas   1732 

UeGbistellescouitessedeCorroy         ^^M 

—  174H. 

^M 

M.  E.  eointe  de  Gallas  1736. 

Jacques  de  Gbeldere,  trésorier         ^^M 

GaUiani  1734. 

de  la  ville  de  Bruges   1739         ^H 

Franz  Auton  Graf  vou  Gaîsmck, 

^M 

Geheimer  Kat  1744. 

Don  Ghislain,  abbé  du  S.  Gbis-         ^^M 

Charles  Galesi  1732—1740. 

lain  1736/37.                                   ^H 

Charles    Gamba-Curta    1736  — 

J.  Julius   Freiherr  von  GiUeis         ^^M 

1740. 

1734-1744.                                    ^M 

François  comte  de  Gant   1733 

Joset'  Freiherr  von  Gilleis  1739         ^H 

-1740. 

^H 

1     Gagj-  1735. 

J.  A.  Gibson  1733—1742.                ^H 

Prince  de  Gavre    1735—1742. 

Girard  1736.                                        ^H 

Gansinot  1733. 

Kardinal  Nicolao  Gtudice  174U         ^^M 

Marins    Alfons    chevalier     de 

^M 

—^Gayaffa  1734-1741. 

Pascale  Girofalo  1745.                      ^H 

^Biaaeppe  Garzia  Gonzalos  de 

SaverioGiuBtiniani  1728  — 1730.         ^H 

^K  lat  Hères,  Obérât,  Malteser- 

S.  Francesco  Giuatiniani,  Pala-         ^^M 

^  ritter  1736— 173H. 

tingraf  1734.                                  ^H 

M.  Dr.  J.  T.   Gartzwiler   1735 

Comte  de   Glimes,    prévdt   de         ^^M 

—1739. 

Dandenne  1739/40.                         ^H 

Freiherr  von  Gemniingen,  Obérât 

Comte  de  Glymes  de  Florennes         ^^Ê 

1742, 

1733  34.    '                                     ^H 

Toniaso    de    Gerardy    1737— 

De  Glarges,  conseiller  de  Cour-         ^^M 

1740. 

1741.                                      ^H 

Johann  Franz  Geutilotti    1745. 

Haron  G  lover  de  Glaideny  1733,          ^H 

L    Chevalier  de  St.  Germain  1741 

Martin  Gold,  gr.  Haushofnicister         ^^M 

Hl  ~^^^- 

1727—1745.                                    ^H 

^.  F.  von  Gersdorf  1740. 

Franz  Johann  Gold,  Frillat  1734         ^H 

J.  van  Geloes  1739—1742. 

^H 

lldephonse  abbé  ron  Gembloiix 

Anton     Gold,     Kooperator    in         ^^M 

1727-1741. 

Markersdorf  1738—1740.               ^M 

^F,  Ignace,  Abt  von  Geronsart 

Johann  Friedrich  Gold  1737.            ^H 

■  1738. 

Wilbelm    Matthias    von    Glau-         ^^M 

^B.  de  Geminianî  1734. 

cbowa  1729.                                   ^^Ê 

■N-ri..'!'  i7;;r'.— 1731». 

UcOiiatedeGomont  1738-1740.    ^^H 

^^M 

^H 

^^^Ê       FraDcesco  de  Gougtiies  1739 —  { 

Marquis  Guerrierî  1741.      ^^Ê 

^^1 

Gundel  1741—1744.                  1 

^^M        Louis  Goom  1736—1738. 

ContediQuicciardi  1734— 1741,  1 

^^^1        Jean   Antoine   comte  de  Goes 

Melcbior  Ignaz  Gurlicb  1736.    1 

^^1 

Jakob    Max   Graf   von    Tbun  ^ 

^^H       Goethals,  Ad vokat  1738— 1740. 

Uobenstein,  Bischof  von  Gurk 

^^^^Jean  B.  Goblet  1737. 

1745/46.                                   d 

^^^^^Ê  JobauQ     Ferdinand     Friedrich 

Henri  Carlos  Gyselinck  173i^J 

^^V          Graf,  Stolbergiscber  Rat  1 736 

^1 

^^1 

G.  Hacke  1737—1742.        ^M 

^^1        Van  der  Gracbt  1737—1741. 

Van  der  Haer  1740.             ■ 

^^H       J.  Grau,  Domberr  1735/36. 

C.  Joannes  Haller  1743. 

^^1       Gotter  1731. 

C.  Faulns  Haller   1740—1743. 

^^^1        Johann  Louis  de  Gratian,  erz- 

Otto   Siegmund    Freihcrr   von 

^^^H            herzogi,  Kamnierdiener  1737 

Hager  1741. 

^^1 

Enianuel  de  Halloy,  SekreUlr 

^^^H        Jacques    de    Grève,    Abt    von 

des    Grafen    Dlfeld    1730— 

^^M           Gembloux  1737-1741. 

1740. 

^^1        Greven  1735—1737. 

J,  J.  Hamel-Bruynincx  1736— 

^^1        J.  U.  Grenier  1734—1742. 

1737. 

^^1        Grereubrocb  1736—1738. 

D.  Gaspar  Uantson  1741/42. 

^^^1        Gtor    Batt.    Grîuialdi,    Dentist 

R.  Happart  1740/41. 

^H 

Ilardenbroeck  1735-1746. 

^^^1        Prince  de  Griniberghen  1735  — 

Comte  d'Harscamp  1737—1745 

^^1 

D'iianiuz  de  Moerkereke,  doyen 

^^^H        Marquis  de  Grignii,  Deputierter 

du  conseil  de  Flandres  1734 

^^^H            von  Artois  1734. 

-1742. 

^^1        C.  de  Gros  1734—1738. 

W.  de  Harckingh  1735. 

^^^H        Grosse,  conseiller  1738. 

Dochesse  d'Harré  et  de  Croy 

^^H        Abt  Ton  Gros  1734. 

1736/37. 

^^H        Comte  deGroesbeck  1 736- 1743. 

J.  B.  H.  Hagen,  Oberstlentnant 

^^H        Groeber  1739. 

1734/36. 

^^H        Jobann  Georg  Grllnfelder  1737 

Vicomte  de  Haghen  1736—1746. 

^H 

Franz  Anton    Hartung,    griifl, 

^^^H        Franz  Gruber,  Kriegsoberkom- 

Gartner  1735. 

^H           miss&r  1737-1739. 

Johann    V.    Harding    (Kopen- 

^^H        TbomasdeGrUnt  Frofinitz)  1720. 

hagen)  1740—1742. 

^^H        De  Grysperre  1735. 

J.  le  Hardy  1742. 

^^1        Gueldem  1738-1742. 

Anton  Gmf  von  Uartig  USA 

^^m       J.  Guerard  173&. 

- 1740. 
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D'Hautcharmoy  1739. 

Franz  E.  von  Hauer   1740/41. 

M.   A.   Baron  de  Haultepenne 

1737—1742. 
DeHanpostdesGrandSass  1744. 
C.  F.  de  Hauzer  1740/41. 
P.  E.  de  Hauzer  1741. 
J.  J.  La  Haye  1735. 
A.  de  la  Haye  1735—1741. 
De  la  Haye  Lapatterie  1733. 
De  Haynin  Berviecoes  1735 — 

1741. 
Johann  von  Hebendanz,  Oberst- 

leatnant  1745. 
J.  B.  de  Hegelson  1734. 
Baron  d'Heetvelde  dit  Jaerens 

1737—1742. 
Joann  van   den   Heed   1733 — 

1737. 
Martin    Anton    von    Heintschl 

1738/39. 
De  Hemptines  baron  de  Tour- 

neppe  1735—1742. 
Gnillaume  Heuderson  1732. 
P.  Hensbroeck  1736. 
Johann   Franz  Hertl,  Dechant 

in  Neutitschein  1733—1738. 
Siegmund  Graf  von  Herberstein, 

Leutnant  1735/36. 
F.  comte  de  Herberstein  1729 

—1743. 
Provinz  Hennegau  1735  —1742. 
Gnillaume  landgrave  de  Hesse- 

Philipsthal  1738. 
Maximilian  Landgraf  von  Hessen 

1734—1741. 
Jo8ef    Landgraf    von    Hessen 

1735—1740. 
Charles  Landgraf  von  Hessen 

1734. 

ArdiiTAliM,  I.   Hefft  8.  o.  4. 


Louis    Landgraf    von    Hessen 

1739. 
Chevalier     Guillaume    Hetzier 

1733—1743. 
Jean  François  Heubens  1734 — 

1740. 
Heuron  1739/40. 
De  Heuregard,  capitain  1735 — 

1736. 
Marquis   de   Herzelles   1736— 

1743. 
P.  de  Heyden  1737—1745. 
Margaretha  Barbara  Heymann 

von  Rosenthal  1739—1741. 
L.  G.  Hickmann  1740. 
Christoph     Georg     Hickmann, 

Kapitan  1735—1739. 
Johann  Dominik  Benedikt  Hiel- 

scher,  Justizsekretiir  1732 — 

1742. 
Johann  Luca  von  Hildebrand, 

Architekt  1729—1735. 
Karl  Ludwig  Hilleprandt  von 

Prandau  1728—1742. 
Baron  de  Hinderer  1739. 
F.  A.  marquis  von  Hoensbroek 

1733—1745. 
Franz   Wenzel   Hochberg   von 

Hennersdorf,     Landrechtsrat 

1738—1741. 
D.  L.  Freiherr  von  Hohenfeld, 

Domherr  zu  Lttttich  1738. 
Von  Hohenholz  1733—1742. 
Franz  Wilhelm  Graf  von  Hohen- 

embs  1743—1745. 
Rudolf   Graf  von    Hohenembs 

1733. 
Franz  Rudolf  Graf  von  Hohen- 
embs 1730. 
Nikolaus  Hoifecker  1728/29. 
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^^H          ^miv 

VI^^^^^^H 

^^H        ComtesBe    Hobenlohe  -  Barten- 

James  1741.                          ^^m 

^^m                    1738. 

Johann  Abraham  Jansen    1135  ■ 

^^^H        Ferdiuand     comte   de    Hoheu-  { 

—1736,                                    1 

^^H            zoliern  1731. 

Jean  Janssen  1736.             ^^M 

^^^1        Sophie    princesse     de    Uohen- 

B.  Jaerens  1738.                 ^^M 

^^1            zollem  1740/41. 

Baron    d  Hertval    dit    JaerenB  1 

^^B        J.  F.  Hony  1734—1737. 

1745.                                        1 

^^B        J.  noost  (Courtray)  1738. 

Johann  Janus,  Leutnant  1741.  V 

^^H        F.    Hoost^    prévôt   de   Luxein- 

6.  R.  Jaquenau,  Ingénieur  1741, 

^^H           bourg  1741. 

Jeanti  1739—1742. 

^^^H        Antoine  Horcont  1735. 

A.  Le  Jeune,  Ingénieur  1738, 

^^H        Baron  de  Hooghvorst  1738. 

Marie  Le  Jeune  1733/34. 

^^H        Hornaeker  1742. 

Paul  Jeszenak,  Advokat  1744, 

^^H        Baron  de  Uororst  1736. 

Karl  Heinrich  Freiherr  Jodoei, 

^^^H        M.  H.   baron   de   Horion,   En- 

Mitglied  der  kaiscriichen  Ge* 

^^m           diakon  1731^1741. 

sandtschaft    in    Regeusburg 

^^^H        Anna  Katharina  Iloltzem  1736. 

1729-1742,                           M 

^^H        Lambert  liottzem  1738. 

De  Jonghc  1735—1742.            1 

^^H       Comte  de  Houschy  1736/37. 

P.  de  Jourdain  1739—1743.     1 

^^^H        St.  Mary  Rosa  Howard  of  Nor* 

Chaillon  de  Joinville,  franzosî-l 

^^1            folke^  1737—1740. 

scher  Vertreter  1739.             1 

^^^H        Josef  Johann  Hrub)%  griifliGher 

GervasîUfl    Prothasius   Freiherr 

^^H            Kaminerportier   1733-1735. 

von    Jonmaine,     Hauptmantt 

^^H        Abtei  St.  Hubert  1733. 

1742. 

^^B        J.  Huberty  de  Villain  1737/38. 

F.  H.  Jost  1733-1735. 

^^^H        S.    Huet,    eonBeiller    fiscal    de 

Ferdinand  Jungben,  grtflicher 

^^m           Mous  1735—1738. 

Sekretàr  1732—1743. 

^^^1        Karl    JoBef  Hug,    HanptiDaûn 

P.   Ignace,    abbé    du    Jardinet 

^^m            1732—1735. 

1733-1736, 

^^H        Hu^o  (Regensbarg)  1732-1737. 

Ignaz  flzîus  1733— 173C. 

^^m        Hundinger  1732—1743. 

Ostindischc   Kompagnie  (Com- 

^^^B       Johann  Miehael  Hueter,  Advo- 

pagnie  impériale   des  Indes) 

^^m            kat  in  BrUnn  1736—1743. 

1740.                                       1 

^^1        Comte  d4Iu8t  1739/40. 

Baron  d'Imbsen  1733—1740.  1 

^^H        A.  van  Hucrne  1737—1742. 

Graf  von  Ingelheim  1 734— n4ixfl 

^^^H        Abbé  Jacquerie  1735. 

Comtesse  d'Ingelheim,  KanonU- 

^^^B        P.  J.  Jacopssen  de  Pottem  1735 

sin  von  Nevilles  174^.)/41,     M 

^^H 

D'Inghem,  bailli  de  Gand  173M 

^^^H        A,  Jacquet  (Ruremoude)   1726 

-1735.                                   I 

^^B 

Stadt  Ippres  1733—1740,        ■ 

GrMfl.  Httrrach«ohe8  Ârchiv  îti  Wîen. 
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FraDz    Ernst   Graf   von    Salni* 

ReifTerscheid,     Bisehof     vou 

fppres  1736—1741. 
Prince  d'Iseoghien  1740. 
Comte  d*htre  1739/40. 
Don   Migael   de  Iturrietii,   Ka- 

pîtan  1736  —  1740. 
Otto     Ferdinand     Kaltschniied 

von  Eisenbcrg  1731/32. 

H.  Kalm  1738—1740. 

[inrad     Kiinnegiel)ei\    preuBi- 

scher  Kat  1744. 
^.  baron  de  Karg  von  Beben- 

borg  1734-1740. 
^ugiist  Josef  Kawanek  1726. 

t(   Kaunitz  Rittberg    1732^ 

1745. 
Jiz  Clirîstian    Kees,  kaiser!. 

Grenzauditor  des  Temesvarer 

iianates  1734—1737. 
ranss  Kees,  Leutnant  1734. 

îedrich  Cbarleg  Keil  1734. 
W.  KelUier  1735. 

iron  de  Kerpen  1734—1739. 
teingiaert  et  Denterghem  1740 
474f>. 
)ld  Refiler  von  Kesteuaeb, 

Hauptmaun  1726. 
A.  B.   van   Kessel,   Oberstleut 

nant  1734—1742. 
^eyarts  (aus  Malinea)  1734/35. 

iron  de  Kieseghem   1742. 
ranz    Wilhelm    Kinnern    von 

Sehartrenstein   1740—1743. 
PhîUpp  Graf  von  Kinsky,  br>hïu. 

Obcrstkanzler  1729—1736. 

ienue  comte  Kinsky  1731. 

inz  Ferdinand  Graf  Kinsky 

1731  —  1735. 
Charlotte  Kinsky,  s.  d. 


Johann    Anton    van    Kinsehot 

Michael  Achaz  Baron  Kirebner, 

Reiclisliofrat  1729-1733. 
Freiin  von  Kirchner  1734—1742. 
Graf  Kbevenliiller  1734-1745. 
Johann  Josef  Graf  KhevenhiQer 

1734—1737. 
Stadt  Klattau  in  Bbhmen  1730, 
E.  G.  Klei8t  1738/39. 
Christian  Friedrich   von   Knîe- 

stedteii,  Feldmarseball  1739. 
Franx  Jakob  Knittcl,  Ingénieur 

1745. 
Friedrich  Kocb  1722—1733. 
Regina    Kochj    Ilofbanverw^al- 

terswitwe  in  àSalzfmrg  1745. 
Johann    Daniel    Kôhler,    Antî- 

quarius  in  GtHtîngen  1738 — 

1741. 
Konrad  Kohier,  Chirurg   1737. 
Stadt  Koln  1733. 
Comte  de  Kttnîgeegg  1745, 
Comte  de  Kimigscgg'Erbs  1739 

—  1742. 
W,  Graf  von  Kokorzowa  1734 

-1739. 
Elisabeth   comtesse    de   Koko- 
rzowa 1734  —  1741. 
Friedrich  Graf  von  Kokorzowa 

1745. 
Ferdinand  Graf  von  Kokorzowa 

1745. 
Ignaz  Graf  von  Kokorzowa  1745. 
;  Wenzel  Graf  Kolow/at  1729,  ■ 
'  F.  GriiÉin  Kolowrat  1738. 
'  Wilheim    Graf  Kolowrat   1728 
I      —1731. 
Franz  Ferdinand  Graf  Kolowrat 

1739. 
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^^m                                                      ^I^^H 

^^H        Friedrich  Josef  Kord,   Pfarrer 

Baron  de  Lados  1735—1743.  1 

^^H            in  Braiinà  1735—1737. 

a  de  Laîûg  1739/40.               1 

^^^H        KormaD    (BtraGbarg)     1731  — 

Otto  de  Lackenau  1743— 174Ï.B 

^^m 

Maria  Aloisia  Fllrstin  von  I^m-I 

^^^m        Wenzel   Graf    Korzensky    von 

berg-Ilarrach   1727—1743.     1 

^^H            Tereschowa  1728. 

Anton  Graf  von  lAniberg,  Haupt- 

^^^H        Johann     Kaspar     Kranewitter, 

manii  1735  —  1737. 

^^H            grad.  Gliterinspektor  1729— 

Leopold    Graf    von    Lamberg 

1730-^1736.                           1 

^^m 

^^H        J.  M.  Kronenbroeek  1 740/4 K 

Karl  Josef  Graf  von    Lamberg 

^^^1        Josef  Kfiegl,  niederost.  Sekre* 

1727. 

^^1            tUr  1731/32. 

Josef  Dominik  Graf  von  Lam- 

^^^H        Christoph  Kriegl,    Latidschafta- 

berg,  Kardinal   1732— 1744J 

^^H            sekretiir  1731  —  1745. 

Joliann  Anton   Graf  von  I^m^ 

^^^1        Ba.  Fr.  KUchniaiHtûr  de  Stem- 

berg  1728.                              1 

^^1            berg,  Major  1734—1759. 

Ferdinand   Graf  von  LamberJ 

^^^H        FraDZ  Josef  Graf  von  Kuenburg 

1742.                                       ■ 

^^1            1735-1740. 

Magdalena  Comtesse   de   I-am-    , 

^^^H       Comteese  de  Kuenburg  1729 — 

berg  1736.                               1 

^^m 

J.  A.  Lamblet  1736.                  1 

^^^M        Max  Sigismund  Graf  von  Kuen- 

Comte  de  Ulaing  1735— 1742J 

^^1           barg  1729—1742. 

C.  N.  Laqueman    1736— 1743.^ 

^^^H        Ërnesiina  Gratin  von  Euenburg 

Bernbard  André  Lama  1730/31. 

^^H 

J.  F.  Lambillion,  Résident  d^a 
Namur  1733—1740.              1 

^^^H        Thérèse  Grufin   von  Kuenburg 

^^m 

Le  Sage  de  Landreghem»  baron 

^^^m        Johann    Ferdinand    Graf    von 

1739—1745.                            - 

^^H            Euefgtein  1731—1734. 

Johann  Nepomuk  Langer,  Pfar^ 

^^H        Judith  Grafin  v.  Kuefstein  1 733. 

rer  in  Kunwald  1743— 1745J 

^^m        M.  A.  de  Klinigl  )734. 

Andréas  Josef  Lachnîl,    Kunill 

^^^H        Herrschaft  Kunwald  in  Mabren 

von  Bartmansdorf  1729.        " 

^^m            1735-1748. 

André  Lanswnrst   1737—1742. 

^^^B       Comtesse  de  Kuievraiu,  bar.  de 

Jean  H.  de   Lanser,   conseiller 

^^^H           Hoens  1736. 

1733—1738.                           ■ 

^^^B        Andréa»    (^reiberr    von    Kurtz 

Marquis  de  Lavenie  1731—1  HbM 

^^1            1735—1742. 

De  Launay  1741.                      1 

^^^B       Tbeodor    Josef    Preiherr    von 

Comte  de  Launay  de  Clairvan  J 

^^H            Kurzrock  1733—1739. 

1737—1742.                           fl 

^^^B       Wenzel  Kw^t,    Baumeister  in 

P.  J.  Vftu  Larebeke  1740,   ^B 

^^H           Brannà  1743. 

Lauriere  1745*                    ^^B 
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Chevalier  Legillon  1737—1741. 
Karl  Eajetan  Graf  Leslie  1736. 
P.  Roose    baron    de    Leeuwt 

1735—1740. 
Hermann  de  Lemens,  Hofsekrc- 

tar  1732—1734. 
P.  Legri  (Tournay)  1737/38. 
De  Liechtervielde  1733—1735. 
Franz     Bemhard     Graf    Lich- 

nowsky  1744. 
Prince  de  Ligne  1735—1742. 
Baronne   de  Liedekerke   1736 

—1742. 
Kapitel  von  Liège  1734. 
Liebaux  1739/40. 
Sophie  de  Ligniville,  Kanonis- 

sin  1734. 
M.  Gomelins  Lindner  1732. 
Limmighe  1735/36. 
H.  Litisky  von  Schenau   1744 

-1747. 
Georg  Louis  prince  de  Liège 

1732—1736. 
Magdalena   comtesse   de   Lim- 

burg-Stirumb  1736—1740. 
Graf  von  Limburg-Stirumb  1735 

—1738. 
Stadt  Lille  1739. 
Stadt  Limburg  1733—1739. 
A.  W.  Limpens  1737—1743. 
Âlfons  marquis  de  Litta,  Oberst 

1734—1739. 
Theodulf  abbé  de  Lobbes  1732 

—1740. 
Niklas    Graf    Lodron    1743— 

1745. 
Niklas  Sébastian  Graf  Lodron 

1743. 
Maria    Anna    Grftfin     Lodron- 

Harrach  1733—1748. 


KarlFttrstYon  L(5wenstein  1732 

—1743. 
Dominik  FWrst  von  Lôwenstein 

1732—1734. 
Fttrst  von  Lobkowitz  1732. 
Johann     Ant.     Graf    Locatelli 

1740—1745. 
J.  Z.  Lohrett  1741. 
Duc  de  Looz  1736—1741. 
De  Lorme  1734—1740. 
Gérard  de  Lom  1740/41. 
B.  A.  de  Lom  1734/35. 
Prinzessin  de  Longue valle  1737 

—1742. 
Hieronymus  LOschenkohl  1732 

—1733. 
Baron  Longval  1736. 
N.  J.  Longueville  1736. 
Louchier  1739—1743. 
P.  F.  Losson  1737—1740. 
De  Lossy  de  Froyenne  1737 — 

1742. 
Beatrix    Herzogin   von     Loth- 

ringen,  Âbtissin  1730. 
E.   Herzogin    von    Lothringen- 

Despinaux  1741. 
François   Herzog  von  Lothrin- 

gen  1737—1742. 
Charles  Herzog  von  Lothringen 

1741_1750. 
Félix  Loos,  Gliterinspektor  1741 

—1745. 
Matthias   de    Lorenzo    1735 — 

1740. 
Elisabeth    Lubomirska    1742— 

1745. 
Duchesse  de  Lugan  1733. 
J.  Luchtmans  1732—1740. 
N.  Ludovisi  1735—1739. 
Marquis  de  Luna  1736—1740. 


^^r    ^^^                                              Mon 

eik.             ^^^^^^^^1 

^^^1        Michael   Roger   Enasy-Rabatio, 

Conte  Macdonnel   1743—1745. 

^^^H           Hiscbof   vou   Laçon   1735 — 

Philipp   Graf  von    Scliânbom, 

^^m 

KurfUrst  von  Mainz  1741. 

^^^H       Anton  von  Mahrern,  Hofkriegs- 

Comte    de    la    Marck    1736— 

^^B           Bckretiir  1738. 

1738. 

^^V       J.  W.  Mainone  1741—1744. 

S.    B.    Malotain    de    Villerode 

^^H        Magauran,    Advokat    iu    Gent 

1735—1742. 

^^1 

Don  Juan  Maria  Mamely  1733 

^^H        J.    Malempret,    Major    1738— 

—  1744. 

^^1 

Andréas  Maun,  Verwralter  1728  _ 
- 1743.                                     1 

^^H        JakobTanderSarcde-Manegtieni 

^^1            1738—1741. 

Johann  Josef  Mann,  Landoiesser 

^^B        De  Malcingreau  1735—1739. 

1143-1745. 

^H         iMalberbe  1731/32. 

Herz    LOw   Manasses,    Hofjud 

^^B        Baron  de  Malony  1733. 

1729. 

^H        G.  Mae»,  Major'n33-1741. 

Dionys  comte  deMastaing  1739 

^^H         Frans  baron  de  Malc  1738/3U. 

— 174.\ 

^H        Macistaple  1733-1742. 

De  Maugis  1734—1736. 

^^H        Comte  de   Malde^bem    1738— 

Nicolas    Xaveri    von    Marotti 

^^1            1744. 

1731. 

^^H        Manuel,  GroQmeistcr  von  Malta 

De  Saint-Martin,  Agent  1739— 

^H 

^m 

^^^H        Emet  Malowetz  von  Gbcynow 

Abtel  Saint-Martin  1736.      ^^ 

^^H            und  Winterberg,  Hauptmauu 

François  Michel  comte  de  Mar- 

^^M           der  kOnigl.  Stadt  Prag  1745. 

tinitz  1736.                             1 

^^H        B.  J.  Malowetz  von  Cbeynow, 

Comtesse  de  Martinitz  1737/38. 1 

^^1            Oberst  1742. 

J.  ïi.  de  Martini,    prOv.Vt   17321 

^^^1        Karl  Josef  Graf  von    Malzan, 

—1741.                                    f 

^^m           Leiitnant  1732-1738. 

Duhan  de  Martigny,  Kanonisrin    ■ 

^H        FUrst  zu  Manst'eld  1735-1741. 

1741. 

^^M        Josef  FUrst  zu  Mansfeld    1735 

Martin,  abbé  St.  Maximin  1734. 

^^m 

Marin,  Slajor  von  Ath  1740/41. 

^^H        Prince    de    Mansfeld     1735— 

De  Mare8ch.ill  1734-1741. 

^^1 

Josef  comte  de   Manderscheid 

^^^H        Josefa  FUrstiD   von    Mannsfeld 

1733—1742. 

^^1 

Moritz  Gnstav  Graf  von  Mander 

^^^l        J.  Bleopf  von  Manngen,  Obrist 

scfaeid,  Erzbischof  von  Vtm: 

^^m 

1739—1744. 

^^^m        Maria     Franziska     Clara     von 

P.  A.  Mandelier,  Medisiner  1743 

^^^K           Maungen-VVolk(;n»tc'in    1735. 

—  1744. 

^^^^^r               GtM.  HArrach9ches  Archîv  tn  Wion.                          42&            ^^M 

P.  Ed.  de  Marotte  de  Montigny, 

Georg  Ignaz  Mesitzky  (Briinn)          ^^Ê 

doyen  der  Kathedralc  in  Na- 

^M 

inur  1740. 

Theodor  de  Meulenaere  1735—          ^H 

Thérèse    de  Marotte,    Àhtigsiu 

^M 

1740y4L 

Clemens  Micheot   1734-1742.         ^H 

J,  A.   van  der  Mandera   17 W 

Josef  Migeotte  1735.                         ^H 

^1742. 

Milis  1734-1740.                              ^H 

De  Marbais  1733—1741. 

M.  Cuvelier  comtesse  de  Milan          ^^| 

Marchand,    maître  de  langues 

^H 

1735  —  1742. 

Le  comte  de  Milan  1738—1743.          ^H 

C.  J.  von  Maroke  ans  Malincs 

F.  E,  Migmm  1735  —  1741.                ^M 

1735—1740. 

Johann  Freilierr  von  Mittrowsky          ^^M 

Van  der  Meersch  174L 

^M 

Charles  de  Mekcnhausen   1737 

F.  Moerman  1738—1742.                   ^M 

-^1742. 

Frauz  Priuz  von  Modena  1735          ^^M 

Jean  Baptiste  van  der  Meersch 

^H 

1735  —  1741. 

p.  Mohr  Dewaldt  1737—1739.          ^M 

Renata  princesse  Melzî-Harraeb 

Andréas  Mohr,  Kegistrator  der          ^^M 

,        1727-1738. 

HtaatBkanzIei  1742,                         ^^M 

Baron  de  Meer  1735/36. 

C,  Emanuel  de  Monte  1736.              ^H 

^■iron  de  Mean  1741. 

Conte  de  Monte  Santo  1733—          ^^Ê 

^Mrumond    comte    de    Melfort 

^M 

■  nSô— 174L 

Vineenzo  Ahbard  Montalto  1733,          ^H 

^^omte  de   Mérode  marquis  de 

ViarddeMontallan  1731  —  1736,          ^H 

^Deynse  1734  —  1737. 

Enist  Graf  voii  Monttbrt  1748.          ^^M 

^■egina  de  Mérode-Waltbott  de 

De  Montiguy  1733.                             ^H 

^^  Bassenheim  1738/39. 

B.  A.  Schynkele  de  Montîgny          ^^Ê 

Baronne    Dn-Mesnil,   donariére 

^M 

1740. 

Baron  DaMont,  doyen  1733 —          ^^| 

Chevalier  de  la  Merveille  1733 

^M 

—1738. 

Montmorency  1736-1740.                 ^H 

E.  Mertens  1737. 

Joliano  Christophor  Morr,  grafi.           ^^M 

Jean  Bapt  Mertens  1733. 

Hofgartner  1742—1744.                  ^M 

k^U'on      Mcyerhelm      1734  — 

Sperlette  de  Montgnion  1738.            ^^M 

■  l741. 

Comtesse  de  Morales  Longneval          ^^M 

^K  de  Metj&enhaasen  1738/39. 

1733—1736.                                    ^1 

^Hiron  de  Meulebeque   1736— 

Stadt  Mons  1739.                                ^m 

■  l739. 

Josef  Graf  von  Morzin  1743.              ^^Ê 

Hhif  von  Metsch   1726  —  1740. 

Alexandre  Xavery  Moreau  1735           ^^M 

[Stadt  Menin  1738^1741, 

^^^M 

m           426                                             Met 

^^^r        1 

^^^     Anton  Lcopold  Mitschky   1729 

Bonîgna   Freiin   von  Ncuhani^J 

^m 

Maltzan  1736.                     H 

^^^      Johann  Joachim  Georg  Mlînch 

P.    Mac    Neuy,    Sekretar   dJr 

■              1738/39. 

Finanzrates  1737  —  1743. 

H          Abteî  Mtingterbilsen   (Monaate- 

St.  Nieolaskloâter  in   Tonmay 

H              riuni  Belisiense)  1735—1741. 

1735. 

■          De  MuUer,  Witwe  1738—1744. 

J.  6.  Nicolay  1742. 

^^^     Paul    Godefroy    de    Berlo    de 

Ignaz  JosefNiedermeyer,  ScJircî* 

^^B        Brus,    Bisehof   von     Kamur 

ner  îo    Regensbnrg    1739—     ^ 

^^         1733^1742, 

1744.                                           j 

H          Stadt  Namur  1734  —  1741. 

Johann   Ludwig    Freiherr   von    1 

H          Ëmanuel    prînee     do     NaBgau 

Nimbsch.Oberstleutnant  1744 

■              1732  —  1734. 

—1745.                                        1 

H          Leopoldine   princesse    Nassan- 

X  Nieuknt  1737—1742. 

■              Hohenlohe  1738—1742. 

Baron  de  Nikolartz  1734/35. 

H          Maria  Anna  Theresia  princesse 

Princesse  de  Nivelle  1742. 

H              Nassau,  Kannelitîn  1740/41. 

Stadt  Nieuport  1740. 

H          Comte  de  Nava  1736  —  1742. 

Stadt  Nivelles  1736—1742. 

H          Emmeriidi  Franz  Graf  van  der 

Fr.  Guillaume,  abbé  de  Nizelles 

■              Nath  1742. 

1731. 

■          Graf  Neipperg  1733-1742. 

Karl  von  Nitsch  1738, 

H          J,  von  Neander,  kaiserl.  Ober- 

N.  de  Nobili  1738—1742,           ' 

H              kommiBSîir  1737—1743. 

M.  C.  Adelgonde  de  Noir,  Kar-     ' 

^^^     Konrad    Freiherr  von   Neffzen 

melitanerin  1733.                      J 

^B          1741—1745. 

Baron  de  Nokere  1734—1743,    1 

^f         De  Negrette  1733—1742. 

Michael  Francis  Notte  1743.        ' 

H          Graf   von    Nesselrode   1733— 

Comte  de  Noyelle  1736/37,     ^J 

■              1743. 

Obin  1734—1744.                   M 

H          Ferdinand  Graf  Nesselrode  1 739. 

Odevaexe  1735-1742. 

H          Comtesse  Nesselrode,  vermahlte 

Don  Gregorio  Olivares  1735 — 

H              Hoensbrocck  1741. 

1742. 

H          Bankier  Nettine  1741  —  1743. 

Graf  Ogilvy  1735—1738. 

H          Baron  Neveriee  1737-1743. 

Baron  Devillers  d'Olgrand  1736. 

H          Johann  Melchior  Neuf  1726/27. 

Comte  Olivier  y  Botellcr  1737 

H          Heinrieh    Ploriau   Neugebauer, 

—  1741. 

H              Kaplan  in  Odrau  1744. 

Oeonnor,  Oberst  1733—1742. 

H          Florian  Johann   Neuman    1729 

D^Olisy  1734^1739. 

■              —1730. 

Max      E.      Olislagers    1733— 

H          Joftef  Maria  Freiherr  Ton  Neu- 

1735.                                    ^â 

^^H         haus  1729. 

Stadt  Olmflts  1744.               ^M 
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I>e  Onate  de  Gomont  1738— 

1740. 
Ramegio  Onofrio  1732. 
Onslow  Burrigh  1742—1748. 
Johann  Christoph  vonOedt  1738. 
Alois  Ftirst  von  Oettingen  1737 

—1745. 
Johann    Friedrich    Ftirst    von 

Oettingen  1736—1738. 
Chevalier    d'Ophone,    Kapitan 

1734—1739. 
Gastav    Graf   von    Opperstorf 

1738. 
Johann  Wenzel  Graf  von  Op- 
perstorf, Burggraf  zu   Eger 

1745. 
Guillaunie    de     Nassau,     dnc 

d'Orange  1735—1740. 
J.  B.  Osterman  1739/40. 
Fr.  J.  Mathieu,  Abt  von  d'Orval 

1733—1742. 
Duce  d'Ossolin  1736. 
Ossolinski   Graf  von   Tenczyn 

1739. 
0-ReIly,  Obérât  1744. 
General    Graf   Ostein    1729— 

1748. 
Friedrich    Karl     Graf    Ostein 

1742. 
Jean  Osy  1735—1742. 
Johann  Graf  von  Orbea,  Oberst- 

lentnant  1745. 
Van  Ossem  1735—1742. 
Stadt  Ostende  1737—1742. 
Ignaz  Ostrawski  1743. 
Maria  Helena  Ostrawski   1737 

—1744. 
Franz    Linhart  Ottenwolf  von 

Niederstradon ,     Hauptmann 

1741. 


Comte  Louis  d'Ouetremont,  Kor- 

net  1735—1738. 
Van  Overlospe  1741. 
Johann  Melchior  Otto  1732. 
Freiherr  von  Oriik  1744/45. 
Philipp  d'Orlodot  1741. 
J.  H.  van  Otten  1731—1733. 
J.  Wenzel  Graf  Paar  1743. 
J.  A.  Graf  Paar  1728. 
Franz  Graf  Pachta  1717—1726. 
Anton  Graf  Pachta  1732—1734. 
Franz  Josef  Graf  Pachta  1745. 
Baron  de  Palazzi  1741—1745. 
De  Paheau  de  Chines,  Major 

1733—1738. 
Johann  Graf  Pàlffy  1744—1746. 
L.  Graf  Pâlfly  1744. 
Paul  Kari  Graf  Pâlffy,  Oberst 

1734. 
Freiherr  von  Palm  1726—1743. 
Jean  Luc.    Pallavicini   1729 — 

1739. 
Chevalier   de    Pancey,    Oberst 

1733—1743. 
Franz    Panenka,    Dechant    in 

Neutitschein  1738—1740. 
De    Papeians    de    Moorhoven 

1740-1744. 
Franz    Friedrich     von     Panitz 

1726—1733. 
Freiherr  von  Pardong   1733  — 

1738. 
J.  de  Partz  1740—1742. 
J.  Parisis  1734—1741. 
Joannes  Paschal  1737—1743. 
Vicomte  de  Patin  1733—1743. 
C.  J.  Pattyn  1734—1741. 
Pierre  Pauli  1737. 
Annibale  Pauli    de   Rion   Zini 

1739/40. 


^^M 

^^^^^^^^ 

^^^B        Bankier  Peixotc  in  Anistenlnm 

Franz  Graf  von  Plaz  1726. 

^^m            1742—1744. 

A.  F.  Le  Plat  du  Temple  1731 

^^B        Georg  Peitz  1709—1715. 

—1740,                                  1 

^^m        Peik'tier  1743. 

Du  Plessis  baronne  de  Riperdal 

^^^I        Simon  Pelzer,  niederifsterr.  Rof- 

1739/40.                                   1 

^^m           rat  1736/37. 

J.  A.  Plumoyen,  doyen  dlppres 

^^H        B.  £.  (le   Peneranda   du  Filée 

17.36—1742.                           - 

^^1            1740—1742. 

J.    Plankett,    Kommandant  igl 

^^^H        Franz  Anton  Pcham,  Inspcktor 

Liere  1739-1742.                1 

^^H            1748/49. 

Minister  Podewils  1741.           1 

^^H        De  Ferez,  Kapitiin  1733—1740. 

Baron  de  Poedcrle  1734  -17431 

^^1        Â.  de  Peekert  1736-1743. 

Graf  von  Pôtting  1733.             f 

^^^H        Gioyan  Tomaso  de  Peralta  1735 

Kardinal  de  Polignac  1734. 

^^M 

Leopold  Anton  Graf  Podstatzky 

^^^M        Karl  Pcrnhandtzkj  von  Adlcrs- 

1745—1747. 

^^^1            berg,  Salzoberschaiïer  in  Hal- 

Jobauti  Josef  Gnif  Podatatzkj 

^^1            ]eiD  1731^-1745. 

1734—1738. 

^^^H        Josef  Ërnst  Pernhandtzky  von 

Graf  von  Plettenberg,   karkol 

^^M            Adlersberg  1738. 

nischer  Minister  1731— 1743< 

^^^H        Marianne     Pernhandtzky     von 

Akten  der  knrk5lniacben  Kana 

^^H            AdlerBberg  1736— 17  3H. 

lei  1732. 

^^H        Peterbruck  1740/41. 

Pommyer,  controlleur  des  finan- 

^H       Stadt  Pest  1743/44. 

ces  1738/39.                           J 

^^1        U.  Léon  Pessers   1734-1741. 

J.  0.  de  Ponex  1734—1742.   | 

^H        B.  Petit  1738—1740. 

N.  Porter  1735—1742.             1 

^^^H         Ignaz  Perlongo  1732. 

De  Potter  1739.                        1 

^^M         Karl  Philipp,  Pfalzgraf  1734— 

Ximenes  baron  de  Pottelsberghe 

^^M 

1735. 

^^m        Comte  Pbilippy  1727—1732. 

Anton  baron   de   Pottelsbergh* 

^^^1         Anton   Kin-inejle   René    de  Pt- 

1733/34. 

^^H            briach,  KapitSn  1733—1735. 

Poncet  1740—1743. 

^^^B         Enea  Silvio   Piccolomini   1739 

M.  E.  Baron  Prandau    1735- 

^^1 

1741. 

^^^H         Norbert  Graf  Piccolomini  1745. 

M.  Pratz  1737-1742. 

^^^1        Pbilipp,    abbé    de    St.    Pierre 

Giacomo  de  Prêt   1734  — J73«i 

^^1            1735—1742. 

P.  L.  de  Prêt  Vorselaer  1733 

^^1        Pitet  1734—1737. 

Marches  de  Prié,  General  173Î 

^^^P        Jobann  Josef  von    Pittersfeld, 

—1743. 

^H                Kommiesar  des    Viertels  0. 

Friedrich   KSnig  von   Frenlici 

■                M.  B.  1744. 

1740. 
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Wilhelm    K5nîg   Ton    PreuÛen 

A.  Keichmann,  Hanptmann  1 744          ^^Ê 

1733. 

-1745.                                           ^M 

Johann  Michael  Proll  1748, 

Yon  Reinsbeim,  Obrist  1735.            ^H 

Anton  de  Pro,  Prîestcr  1737— 

J.  Remy  1734^1740.                        ^M 

1742. 

De  Reul  1733  —  1736.                        ^M 

De  Proli,  douarière  1740—1742. 

Graf  de   MayRichecourt    1739          ^H 

Siegmund  Freiherr  von   Prey- 

^H 

sing  1730/31. 

Baron  von  Riedesel,  Obérât  1 727         ^^M 

Max    Freiberr    von    Preymng 

^M 

1740. 

Thomas  marquis  de  Bios  1734         ^^M 

Johann  Ignaz  Pucliler,  Hofzahl- 

^H 

meister  1739—1742. 

Von  Kittberg,  Ritimeister  1744         ^H 

Harqnis  de  ia  Paente  comte  de 

—1745.                                            ^M 

Rodes  1733-1743. 

Marquis  de  Rivarol  1728.                   ^^M 

LJS.  J.  de  Pyck   1739, 

Marquis  de  Rieux   1734.                      ^^M 

^^nchessa  de  Quastalla  1746. 

De  Roissin  de  Rongij    1740—          ^^M 

^aron  de  Quarré   1735—1737. 

^M 

^e  St.  Qaenaine  1735—1742. 

Principe  di  Roeca  Colomba  1 729          ^^M 

^ft  B.  da  Qnesne  de  Vertaiug, 

^M 

H[Leutnant  1737—1742, 

MoDtmoreuey  prince  de  Robecq          ^^M 

^T.  J.  du   Quesnoy,   Theol.  Dr. 

^H 

I_    1736. 

Baron  de  Rochaw   1740.                     ^^M 

Hjt    Sraf    Questenberg    1729^ 

F.     baronne     de     Rolshausen,          ^^M 

~  1738. 

Kanonissin  zu  Mtinsterbilsen          ^^M 

Comte  de  Quickelbergh  1736— 

1742/43.                                            ^H 

1739. 

L.  Franz  van   Robays   1735 —          ^^M 

Johann  Paul  Raabe,  brand.  Le- 

^H 

gationskanzlist   1738/39. 

Ignaz   Roderique    173><— 1740.          ^H 

1     Graf  Bussye  Rabutin,  Geaandter 

Rooman,  conseiller  1732—1743.           ^^ 

■l^tn  St.  Petersburg  1726/27. 

Chevalier  de  Rocha  1734— 1743.            '^M 

^^ikolaus  Raes,  Major  1739. 

Vollatit  de  Roosendaele  1733—          ^H 

^Baraqain,   échevain   de  Namur 

^M 

K  1735—1742. 

H.  E.  Freiherr  von  Roth  1734          ^H 

Hosef  Ëdler  von  Ratbgeb  1736 

^M 

K^  —1743. 

Uans  Friedrich  Roth,  Oberpost-          ^^M 

^B.  G.  Radkowetz  von  Mirowitz, 

verwalter  in  Frankfurt  1729          ^^M 

Major    in    Nieuport    1733  — 

—  1731.                                              ^H 

1741. 

Von  Rotenhan  1729— l^^^^^^H 

Thaddaeus    Freiherr  von   Rei- 

Karl    Johann    Alexand^^^^^^ÉB^H 

achach  1737-1743. 

^^^^^^^H 

H           430               ^^1^ 

«iL 

^m            Baron  de  Ronveroît  1740. 

Engen  Prencipe  Pio  di  Savoyi 

H            Baron  de  Routard  1733—1739. 

1732-1734. 

^B            Jean  François  Royer  de  Distel- 

Jakob  Ernst  von  LîechtensteiiJ, 

^^^H           feldt,  Hofrat  und  Bibliothekar 

Erzbischof  von  Salzburg  1 745* 

^^V          in  Salzburg  1730—1742. 

Norbert  Graf  von  Salburg  1736 

■^       A.  F.  Baron  Rossi  1733-1744. 

-^1739. 

H            Marqnis  de  Rubî    1733—1736. 

Morîtz    Herzog    von    Sachsen, 

^^^       François    Anton   Rulle,   Oberst 

Erzbischof  von  Prag  174L 

^^^H           und  Konimandant  zn  Damme 

Friedrich  Herzog  von  Sachsen 

^r 

1745. 

H            Comte  de  Runiigny  1738—1740. 

Christine  Prinzeasin  von  Sachsen 

H            Chevalier  Henry  Rnsthoet  1740 

1733. 

■                —1742. 

Johann  Eusebius  Sartorius,  Ad- 

^^^H       Comte  de  Thiennes  et  de  Riim- 

vokat  in  Graz  1726—1737. 

^H           beque  1739-1742. 

Graf  von    Schaesberg    1741  — 

^M           Bischof  und  Kapitel  von  Rure- 

1743. 

■                monde   1735^1737. 

lleinrich  Theodor  Freîherr  von 

^^^^      Johann  Wenzei  Kzehak,  Advo- 

Schade,    Gesandter    bel   dcr 

^H          kat  in  Prag  1728—1730. 

pàpstl.  Kurie  1727^1742. 

^r       F.  Saedelin  1733-1742. 

Graf  von   Schafgotsch    1730- 

^^^      Comte    de   Saingenois    1733  — 

1748. 

^B 

Comtesse  de  Schellard  1736. 

^^^       Johann  Oktav,  Sachs  1729, 

Comte  de  Schellart,  Oberst  1736 

^H            Nikûbie  Leopold  Rheingraf  zu 

—  1740. 

H                Salm,  Oberst  1734—1742. 

Moyses  Max  Schlesinger    1734 

H           Charles  Rheingraf  za  Salm  1 730 

—  1736.                              ^M 

H                —1745. 

Chevalier  Schettel  1742.       ^^ 

^m            Leopold  Graf  zu  Salm  1745. 

J.  Soheppers  1731—1736.    ^1 

■            P.  araf  zn  Salm  1745. 

Charles  Sebindier  1728.       MÊ 

^m           N.  J.  Salm  dne  de  Hoogstraten 

Leonhard  Schitz.  grafl.  Harracn^ 

■                 1742, 

scher  Sekretiir  1739/40. 

H            Franz  Graf  Salm  1730. 

Franz  Josef  Baron  Schenk  von 

H            E.  L.  de  Sayvc,  Oberst  1735— 

Sehmiedberg  1736/37. 

■                1743. 

Berahard  Theodor  Schenk  1742 

■            Pierre  Sanbiaje  1728     1733. 

—1745. 

H            Von  Sazenhof  1732. 

De    Schichteraophera     1733 — 

H            J.  Samson  1736  —  1739. 

1742. 

■            P.  Santield  1734. 

Von  Schiller  1732. 

^m           Lnigi  Frencipe  Pio   dl  Savoya 

Jakob  von  Sebmerliog  1736---' 

■                1736—1737. 

1736. 

Grafl.  B&rmcbficheB  ÀrcbÎT  in  WièQ. 
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Anton  Albert  von   Sehmerliug 
1732/33. 

Bopold  von  Schmerling    1736 
—1739. 

von  Schî^nbiirg  1741. 
;  Schockweikr  1733^1742. 
Johann  Daniel  âchr»pfl]n,  Prof. 
m  StraBbnrg  1730  —  1741, 
Bhokaert  1737-1743. 
Bter  v.Scbuellern  1722^1727. 
Lt.   du   Schodt,    Erzbischof 
von  Yppern  1732^1734. 

iiunes^e  Schwartz,  verm.  de 
GeminiaDi  1738  39. 
J.  l\  Scbmitx  1733  —  1737, 
Dlmnn  voti  Scbmîdt,  Ingénieur 
1726—1743. 
Kardinal  Wolf  v,  Scbrattenlmch, 
Bisehof  von  OlmUtx  1729- 
1745. 

mz  Anton  Gtuf  von  Schrat- 
tcnbaeh   1745. 

[i8t  Norbert  Schutzberth  von 
Schutzwertb,    Advokat  1743 
— 174Ô. 
Karl  Schnltz  1730—1736. 
Jobann  Sluiun  Scbulz  1736, 
Johann  Karl  von  Sehoupe,  erz- 
herzoglieb.  Zablmeieter  1733 
—1742. 
J.    FUrst    von    Scbwarzenber^ 

1741/42. 
B.  von  Schwarzenberg  1736  — 

1743. 
De  ScbweideK  grand  bailli  de 

Schleideu  1738, 
De  ScbweJRdal  1739. 
Schulemburg  1743. 
Damian  Hi^co  Graf  von  Schîîn- 
bom  1729—1733. 


F.  Schorman  1734^1740. 
Joaef  von  SciilUtern  1731/32. 
Scbrefierle  1747. 
P,  S,  Simon  1735—1741, 
Karl  Graf  Sereny  1728  —  1737, 
Jobann   Gottfried   Kaspar    von 

SigmuDdslauf  1719, 
J.  B.  de  Sickenbausen  1734 — 

1736. 
GrafvonSickîDgen  1730—1742, 
S.  A.  Siegman  (Berlin)  1733— 

1739. 
Franz  von  Sigk  und  del  Ciirto 

von    Mohrenbacb)     Bankiere 

in  Prag  1743/44. 
Graf  von  SiDzemlorfl  733-1743. 
Pbilipp    Graf  von    Sinzendorf, 

Reichskanzler  1726—1733. 
Rudolf   Graf    von     Sinzendorf 

1733—1737. 
A.  J.  SmrkowBkf  1728-1732. 
Johann  Jakob  Smrkowskv  1741 

—  1743. 
Sinclair  1733-1735, 
Bernhard  Josef  von  Skrbensky 

1729. 
Max  Freiherr  von  Sobeck  1739 

—1745. 
J,   W.   von   Soldner,   kurkîUni- 

seber  Sekretar   1731  —  1745. 
Somery  1734. 
Dr.  Jo8.  de  Solares  1734, 
De  Soldi  1727—1740, 
Ilerr  vonSonnet-Duplojez  1729 

—  1743. 

Eufrasio  Sorba  1735—1743, 
A.  Sonnemanu  1732 — 1736. 
Arnold  de  Sotelet»  Piiehter  der 

Staatseinktlnfte    in     Belgien 

1732—1736. 

I 


M 


EI^^Hita 


^H               ^^V 

^^^^F 

^P       C.  J.  Sotteau  1739—1742. 

Carlo  conte  dj  Stampa  1734- 

^^^        De  Sonrdeau  1736—1744, 

1744. 

^H       Van  Soust  de  Borckenfeld  1737 

Sébastian  Ferdinand  baron  de 

^^ 

Starzhanscn  1741—1744. 

^^t            R.  Spalart,    Leutnaut    1734— 

J.  van  Steelant  de  Parei(  17:H 

^H 

—1738. 

^^^        Barbara  Spaur,  comtesse  Bona- 

Baron  Stechinelli  von  Wicken- 

■                 fcde  1740-1745. 

biirg  1730—1732. 

^Ë^        Jotianu  Stephan  von  Specknian 

General  Baron   Stapel    1733- 

^H           1730—1741. 

1740. 

^^P        J.  lie  Spenray  1733. 

François  de  Stappens  d'Hamcl 

^^^        F,  P.  de  S[ioelbercli    de  Love- 

1733—1735. 

^H            ricul  1737. 

PhilippGraf  von  Litnburg-Stiram 

^^^       Marquis  Spinola  1727—1730. 

1733—1736. 

^^^       l'ompouio  di  Spilembergo  17;^G 

Friedrich  Karl  Graf  von  Stol- 

^H           —1744. 

berg  1735—1738. 

^r^       De  Spineto  1731—1735. 

Stalins  de  Straeten  1742. 

^^^       Charles  barou  de  Spontin  172C 

C.  van  Stratcn  1741/42. 

^B 

Van  der  Stricht  1738.          ^M 

^r       SUidi  1743. 

J.  Storck,  Hanptmann  1741/4^1 

■            Vou  Stahl  1732. 

Comte  Stratman  1731— 173&.     1 

^H            Graf  von  Htarbeinberg  1728— 

J.  Stopy,  Theol.  Dr.  1736.         | 

■                1738. 

Strozzi  1733-1745.             ^M 

^m            Franz    Graf  vnii    Starhemberg 

A.  de  Sleenhaut  1738— H^F 

■                 1728/29. 

DeSweckart,  pn-vAtdeSt.  Pierre 

^M            Marsebail  Graf  von  Starhemberg 

in  Louvaln  1736—1744. 

■                1723. 

P.  de  Swerts  1737—1739. 

^M            Sopbie  de  Starhemberg  1740. 

J.  G.  Sweyns  (Boremonde)  1736 

^1            Abt  von  Stavelot  und  Malmedy 

—1740. 

■                 1734-1742. 

De  Suigny  1739—1744.       ^M 

H            J.     B.    rftatiffeultergh     1733- 

H.  Sullivan  1740—1742.       ^ 

■                1741. 

C.  M.  Syben  (Kuremonde)  1732  1 

H            Choiaenl  de   Stainvitle    1736— 

—1742.                                      1 

^^ 

Kikolaus  Graf  Taaffe,  Obrister  1 

^H       Stair  1742/43. 

1736-1742.                       _J 

■^       A.  F.  Stallaert  1743. 

De  Targnon   1734/35.            dH 

^^K       Josef  Ignaz  von  Stang,  kSnig- 

Emaniiel  comte  de  Tnnfkirefi^n 

^^V          lich.  Botschaftssekretâr  1741. 

1728—1745.                            1 

^M          J.  A.  Freiherr  von  Statn  (Stein) 

Frauz  Talbout,    BUrgermeieter  1 

^k^         1731-1744 

vou  BrUMel  1736—1741.       1 
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De  Templeure  1728— 174L 

CoUin  de  Terelst   1738—1742. 

Teremond,  Kastellanie   1737 — 
1741. 

CoiDle  de  Terrinç  1731—1736. 

Comte  de  ThieDue  de  Rubempré 
1740—1742. 
^■egmund  Graf  von  Thierheim 
^  1733—1736, 
^>e  Thom  1733—1737. 
^Be    Thierry,     gênerai  receveur 
■  1731—1741. 
^^Hraf  Johann  Josef  von   Thnn- 
Hohenatein  1728—1735. 

Graf  Johann  von  Thim  Hohen- 

Ir    stein   1730—1740. 
kaef   Maria   Graf  von    Thun, 
I  Biachof  von  Gnrk  (Rom)  1741 
F  —1744. 
îlntonOrafv.Thun  1728-1733. 
Maria  PbiLip]iine  Gratin  Thnn- 
Harrach  1729  —  1749. 
^o&efine  Grâfin   Thuo    1728— 
B  1730. 

I       Marie    Maxence    Gratin     Tbun 
1736—1741. 
Alexander    Prinz   von    Tbnrn- 

Taxis  1734—1740. 
J.  de  la  Tour-Tassifi,   seigneur 

de  Baeleghem  1735. 
Leopold  de  la  Tonr^Tassis  1742. 
De    la  Torre,    Major    1734  — 

174L 
Stadt,  Biscbof  und  Kapltel  von 

Toofuay  1732—1742. 
Baron    Tignée,    Oberstleutnant 

1734  —  1738. 
Baron  Toussaint,  Sekretllr  defl 
Herxogs  von  Lotbringen  1730 
—1741. 


De  Tornaco,  Oberst  1740. 
Franz  Trater  fLinz)  172H/29. 
Graf  von  Traim  1738—1743. 
Johann  Adam  Graf  von  Traun, 

OberkommissHr  1749. 
Franz  Norbert  Graf  von  Trautt- 

mansdoriV  1742/43. 
Franz  Wenzel  Graf  von  Trautt- 

mansdorff  1745. 
J,  W.  Ftlrat  lYautson   1730  — 

1743. 
Frauz  Georg   Graf  von  Schôn- 

burn,  Kurtltrst  von  Trier  1734 

—nsb. 

Fb.  JoBef  Triest  Meriebeke  1735 

—1741. 
J.    Triest    Terevalle,     BUrger- 

meiBter  von  Brttgge  1733  — 

1735. 
Marquis  de  Trazegnîes  1739 — 

1742. 
Tserdaes  de   Tilly,    <?oji3eîller 

des  finances  1737—1741, 
A.    Graf    Tseherniu    (Czernin) 

1741. 
Franz  Graf  Tscbernîn  1735. 
Josef  Raphaël  Tutz,   Ingénieur 

1730^1732. 
G.    B,    de    Tunderfeld    1736— 
I       1742. 

i  Des  Tnpignies  1735—1741. 
I  Duc  dTrsel  1733—1743. 
P.  C.  de   Saint   Vaast    1733— 

1741. 
F.   E.    F.    Vareudoncq    (Gent) 

1734^1740. 
Abbé  de  Valory  1739, 
De  la  Vaux  1735. 
Verzonî  1728-17?'* 
De  Veacombe  1? 


l 


Giafl,  HarrHchscheê  Afchiv  in  Wîen. 


Graf   von    Sajn    und   Witgen- 

stein  1736—1742. 
BaroD  de  Woestenradt  1734— 

174L 
J.   de  Witt  (Brtissel)   1734  — 

1741. 
F.  C.  Graf  Wratislaw,  Gesandter 

in  Moskau  1728-^1748. 
Johann  Josef  Graf  Wratishiw, 

Bischof  von  Kôniggratz  1745. 
Johann   Graf  von  Wrbna  und 

Freudenthal  1732 --1743. 
H    B.    Freiherr  von  Wucherer 

1741/42. 
Âlexander  Hei'zog  von  Wtirttem- 

berg  1736. 
Ijobann  Graf  von  Wrtby    1730 

— I74f). 
J.   W.    Graf  von   Wurrabrand 

1729—1745. 


Ginaeppe    di    Zamora    1734 — 

1744. 
P.  F.  Thom  Yate,   Karthâuser 

1735—1739. 
Zeîdiern  1743. 
Johann  de  Zierotin  et  Lilgenau 

174L 
Franz  Graf  von  Zichy,  Bischof 

vou  Raab  1745/46. 
Jean    Jacques    Graf   TruchseU 

von  Zeyl  1728-1739. 
Baron  Zie  1733—1738. 
Sébastian  Anton  von  Zillerberg 

1738, 
Simon  Tbaddiius  Josef  Zîmmerl 

1741. 
Marquis  von  Z^hrem  (London) 

1741  —  1743. 
H     R.    de    Zumalla     1731  — 

1741. 


An  dieee  scblieflt  sicb  die  kleinere  Korrespondenz  an,  wo 
nur  einzelne  Briefe  von  teils  bekanuten,  teils  unbekannten  Per- 
gonen  in  alphabetischer  Ordnung  vorkommen.  Sie  zablt  eechs 
Faszikel  (529—534). 

AaQerdem  wiiren  noch  s&u  nenuen: 

Graf  Karl  Ferd.  Kiînigsegg-ErpB  1729—1743. 

Graf  Christian  Mnritz  K^nigsegg  1729  —  1734. 

Johann  Daniel  Wagner,  der  Erzieher  der  S^hne  deB  Gra- 
fen  Friedrich  Harrach  1731  —  1743. 

Um  die  Dberslcht  zu  erleiehtern,   bemerken  wîr,  daQ  bei 
|dem    Grafen    Friedrich    drei    wichtige   Mîsaionen    in    Betracht 
kotnnien: 

1.  Der  Aufenthalt  in  Turin.  Zur  Information  sind  bebilflich 
die  Korrespondenzen  der  Turiner  Minister:  Giovanni  conte  di 
Bolagno,  des  Grafen  Ferdinand  Daun,  Gonverneuis  von  MaiLand 
and  des  Gesandten  Grafen  Bussy-Kabutln, 

2.  Der  Regensburger  Aufenthalt.  Fllrst  Frobenius  von  ^ 
»teaberg,   Freiherr  von   Kirebner    nnd  Jodoci,   abbé  Bei 


"^   ^'^-' 


m 


Menéik. 


e 

! 


Baillie,  Bellanger,   Graf  und  Freiherr  von  l'iettenberg,  SQldner^ 
Graf  Fridag,  Graf  Sickingen, 

3.  Belgîen:  Neben  den  Briefen  der  Gfàûn  Fuchs,   Grafc» 
Wratielaw,   Wurmbraod,   Wilczek  und  Wasner   der   gr5Bte  Tel 
der  angeftlhrten  franzësischen  Korrespondenz,  Ober  seine  Tïltig- 
keit  als  Minister  iiiid  bëhmischer  Oberstkauzler  eind  nur  weaij 
AktenstMcke  vorhaiulen. 

Zu  gleicher  Zeit  mît  deû  oben  genannten  Mitgliederu  dei 
Famille  Harrach   war  aticli  Graf  Karl  Anton   von  Harracb   voi 
der  alteren  Lînie  dieser  Famîlîe  politîsch  tlîtig.   Die  ihn  betref- 
fenden  Akten  wurden  erst  im  Jahre  1886  dem  Familienarchive 
einverleibt.  Graf  Karl  Anton  trat  im  Jahre  1720  în  den  Dienst 
der   nîederosterreichischen   Landesregierung,    wurde    im    Jabre 
1722  zum  Oberkommissâr  des  Viertels  Unterm  Wienerwald  ge* 
wahlt,  im  Jahre  1742General-Landeskrieg8kDmmîs8ar  von  Nieder- 
5sterreich,  wobei  ihm  der  Titel  eines  Generallcutûants  verliehctt 
wurde.    Als  solcher  flihrte  er  daa  ganze  Proviantwesen  în  den 
Jaliren  1741  und  1742.     Im  Jahre  1744  wurde  er  zum  Oberst») 
falkenmeîster  ernannt,  Er  stiirb  am  21.  Mai  1758  in  Laxenburg. 

Neben  deti  Landessachen  ans  den  Jahren  1722 — 1742,  w 
yiele  Eiozelnbeiten   tiber  den  Kasernenbau   nad  StraBenbaa  il 
Nîederôsterreich  zu  fiuden  sind  (Fasz.  539,  540),  sowie  auch  (ibei 
die  Verpachtuug  der  Kriegsverpflegung,  Krîegslieferungen  173 
bis  1739  (Fasz.  638)  enthalten  die  Faszikeln  540—552  die  Be- 
richte  tiber  die  von  ihm  ausgefUhrten  MaBregeln  des  nîederiVster- 
reicbischen    Proviantwesen»  in   den   Jahren    1741/42,   woruntcj 
sich   zahlreiche   Instruktionen   tmd   Befehle   der  Kî^nigin  Mari 
Theresia,  des  Hofkriegsrates  und  der  ftlhreuden   Générale  Her- 
zoga  von  Lothringen,   Fllrsten  Lo1»kowitz   und   Grafen  Kheven^ 
hiller  betinden.  f 

In  dem  Faszikel  553  kommen  folgende  anf  die  Verwaltung 
von  Niederî>8terreieh  sich  beziehenden  Abhandiungen,   Referai 
u.  dgh  vor: 

NîederîMerreichische  Jagdordnung  1740. 

Instruktion  fUr  den  Grafen  Karl  Anton   von  Harrach 
Oberkommissâr  des  Viertels  U.  W.  W.  ddo.  18.  MUne  1722. 

Instruktion   fUr  die    untergebenen    Àmter    und    Bedieutei 
ddo.  19.  Dezember  1759. 

Abbrevierter   Polîzeiplan   wegen  Alimentation   der 
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Eventualer    Entwiirf  ilber    die   Spîelkollektar   uod    dereu 
^crpachtung;, 

Verhandlungren  Qber  den  Akzis  seit  1695—1708. 
Abliatidlung   ilber    die    ZusammensteEuDg    der  Reichsab* 
[liede  (16.  Jahrhundert). 
Ober  das  Kla^verfabren. 
Index  iiber  den  Kommeutar  des  Dr.  Kees. 
Antnerkangen    bei   dcm    Lokalvisitatio&Rbefand    tlber    die 
chaft    KircbstMten    U.    M.   B,    des   Freiherrn   Sehifer  von 
Bmdorf. 

tJber  die  Robot. 

Leopolda  L  Schifferordnung  im  ganzen  Aschauischen  Pim- 
berg,  welches  aiif  drei  Meilen  Wege  von  Jagenzell  bîa  in  die 
Frandstatt  sich  erstreckt. 

Erbeinigung  und  emg  Bericbt  gegen  das  Haas  Osterreich 
[id  die  EidgenoBsen  U,  Juni  1474. 

Korzer  Bericbt  des  politiscben  Zustandes  des  Erzherzog- 
tiims  ob  der  Enns  1735. 

Vorstellung  in  Sac  h  en  ^  so  dem  Landschart-Tirolischen  Syn- 
vom  Kaiser  im  Jahre   1736  tlbergeben  worden  sind. 
Promemoria  an  die  Stande  von  Nîedercîsterreich   von   der 
"irrichtcten  Kommîssion  in  Wirtscbaftssachen  1748. 

Im  Faszikel  554  werden  seine  und  seines  Vaters  Grafen 
Emst  von  Harracb  an  einzeloe  Mitglieder  der  Prugger  Linie 
gerichteten  Briefe  anfbewahrt,  welche  sich  meistens  mît  Fa- 
miliensachen  beschîlftigen. 

Eine  hbehst  wîchtige  Stellang  unter  Maria  Theresia  nahm 
rdinand  Bonaventura  IL  Graf  Harracb  ein,  der  jttngste  Brader 
Grafen  Friedrieb.  Er  war  ein  hervorni^ender  Jurist,  wovon 
J4  Bande  von  ibm  auf  Grund   der  Entseheîdungen   bei  der 
sttion   verfaûter  Schriften,   hauptsachlich   liber  das   prak- 
Sîï  Recht,  das  beste  Zeugnis  ablegen.  Dièse  Scbriften  werden 
ia  der  Bibliothek  aufbewabrt. 

Graf  Ferdinand   Bonaventura   Harracb    fand    znerst    eine 
Anstellnng  bei  dem   Reichshofrate,   wurde   im   Jahre  1746   Ge- 
indter  bei  den  Generalstaaten,  dann  Landmarscball  in  Nieder* 
terreich,   im  Jahre  1747   wurde   er  zum   Gubertiator  in   den 
lieniseben  Staaten,  dazu  Mailand,   Mantua,   Farma  und  Fia- 
gebttrten,  sowie  znm  Capitain  général  der  Trnppen  ernannt. 
seiner  RUckkebr  1150  warde   er  oberster  Justizpr^isident 
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und  Reieh&hofratsprasident,  in  welcher  Stellang  er  liis  zu  seînem 
Lebenseiide  verblieb  (28.  Janner  1778). 

Vou  ihm  haben  sîch  folgende  Akten^   die  cr  teilweise  b« 
arbeitet  bat,  erbalten: 

Hofkanzieiberichte  iii  Streitsachen  vom  Jahre  1669 — 1741 
(3  Bande). 

Berichte  der  kaiserlicbcn  KoiTîmissiire  in  Reg:en8burg  171 
welche  hauptsiicblicb  die  Pragmatiscbe  Sanktion  betreffen. 

SevillaDÎâcher  Traktat  vom  Jahre  173L 

Reichstagsberichte  aus  Re^ensbarg  vom  Jabre  1751—11 
(4  Baude). 

Entscheidungeo   der  obersten    Appellation   in  Regensburç 
vom  Jahre  1755—1759  (7  Faszikel).  Aile  dîese  enthalten  Nach 
riehteo   liber  die  versebiedensten   Prozesse   bel   dem   Reîcbsj 
richte. 

Die  Korrespondenz  îst  nîcht  Qmfangreicb,  was  sîch  dadarc! 
erklârt,   daÛ  sie  wahrscbeiiilich  Dur  ein  Torso   ist  und  daÛ  das 
meiste  BriefsehaftBmaterial   naeh  seiuem    Tode  in   das  fUrstlicli 
Kioskysche   Archiv   in    Freistadt   in   Oberllsterreîch  einverleit 
wurde.  Wir  finden  nur  folgende  Peralîniicbkeiten  vertreten 

Duca  de  Sylva-Tarouca^  Prâsident  des  italienischen  Siaata- 
rates  1750. 

Baron  von  Koch,  Kabinettratssekretar  1747 — 1750. 

Benedetto  de  Locella,  Sekretiir  des  Grafen   Ulfeld   174! 
bis  1750. 

Conte  Beltrame  Crietiani,  ital.  Kanzler  in  Wien   1748  \m 
1758  (1  Fasz.). 

Von  anderen  italieniBchen  Pera(5ûlicbkeiten   sind  dieâe 
zuflibren  : 


ira 
rcb^ 


Alessandro     cardinale    Albani 

1739—1746. 
Carlo    Ginseppe   conte   Albani 

1739/40. 
Cardinale  Aldrovandi  1740. 
Nîcola  Aluftï  1740. 
Ëmannel  Amor  di  Soria,  Sekre- 

tardes  ital  Rates  1740-1749. 
Girolamo  conte  Azzoguidi  1739. 
Carlo  d'AthimiB  (Attems)  1739 

— 174U. 


Ernestina     vedova    Aner^perg 

1740. 
Giovanni  Batt.  Baibi  1740 
Carlo  Bardarzi  1739/40. 
Canonico  BartoK  Berzolio  1740. 
Giaconio    Maria    Borelli    conte 

d^Urzel  1740. 
Carlo  Caleagnini  1739/40. 
Prencipe  de  Caserta  1740, 
Girolamo  del  Carretto  di  Kale- 

etrino  1740. 


LUS 
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Hiicbese  di  Caravaggio   1739, 
Giovanni  principe  Carafla  1739 

—1740. 
Conte  di  Cannera  1739/40. 
hxdgi  conte  Cavacciolo  di  Ce- 

lenza  1740, 
Baimundo  Cechetti  1740. 
Ketro  Maria  Chrifltofani   1740 

—1746. 
Torcevato  CervelH  1739/40. 
Principessa  de  Colobrat  1740. 
Agnese  Colonna  Borghese  1 739, 
Oiimpia  Panjphili  Colonna  1739. 
Clesia  Cesarini  Colonna  1740. 
Fabricîo  Colonna   1740—1746. 
Don  Cario  Celidonio  1739. 
Prosper  Camillo  di  Cosmi  1731 

—1732. 
M.  cardinale  Corio  1739/40. 
Paulo  Corsini  1740. 
Girolamo   Giustiniani    dnca   di 

Corbara  1739/40, 
Gioseppe  DionysioCrivelIî  1739 

—1740. 
Ceaare  Croix  (Croce)   1739/40. 
0.  A.  cardinale  Davia  1739. 
Soranzeo  Deepirito  174fî. 
0.  Andréa  Doria  1739—1741. 
Dnca  d'Erce  1740. 
Alexaoder  Bor^ia,  arcivescovo 

di  Fenno  1747. 
Don  Germanico  di  Francolsperg 

1740. 
Don  Bathagar  di  Francolsperg 

1740. 

inonico    Giovanni    Frascioni 

1746. 
cardinale  Firrao  1739/40. 

spare  Frambagbîo  di  Pîacenza 


Paride  Ignatio  Fnteu  1751. 
Franceaco   de   Gabrega,    prête 

di  (Jremona  1740. 
Conte  Mario  Galletti  1740. 
Pascale  Garofalo    1740—1746. 
Antonio  card.  Qentili  1740, 
Basilio  Gonzaga  1740. 
Sîgismundo  Gonzaga  1739, 
Duchessa  di   Gramina,  vedova 

1749. 
Giovanni  Alberto  barone  de  Gn- 

deuus  1740. 
Garzia  de  las  Heras,   colonello 

1745. 
Franceaco    Antonio    conte    de 

KîVnîgsegg,    gran   priore  de 

Bohemia  1739. 
TomaBso  Lecci  1740. 
Ginseppe  Giovanni  Michel  conte 
I       di  Lodron  1739, 
Eugenîo  Gaston  Lopez  1739. 
Cena  Piccnla  Luctni   1740. 
Antonio  Giov.  M,  Mamcly  1739 

—  1745. 
Despuis,  gran  maestro  di  Malta 

1740. 
Paolo  Malaspina  di  Orezoli  1754 

—1770. 
Paolo^  vescovodi  Malta  1739/40. 
Marchese  Mercador  1739/40. 
Lnigi  Marliani  1760—1766. 
Giovanni  Paolo  Molo  1 753- 1 770. 
Antonio  Molo  1761—1770. 
Mario  cardinale  Millini  1745 — 

1754. 
Gran  Fortunato  Molinari   1756 

—1765. 
Giovanni  Battista  Molinari  1756. 
Antonio  Molinari  1769/70. 
Lnigi  Montiglio  1739. 


^M 


^^^4!^^^^^^^m!!I 

Mk. 

^^^H        Lnigi  Monti  1745. 

L.  A.  Ruele,  agente  impériale 

^^^H        Cavalière  Montoya  de  Càrdona 

1740—1746. 

^^m 

Seipione  principe  dî  Santa  Croce 

^^H        MontmartiQ  1756. 

1739—1746. 

^^^H       Francesco    Nobile     Vttellescbi 

Barone  di  Schade,  ambassadore 

^^1            1739/40. 

1739/40. 

^^H       Pietro  Paoizs^a  1739/40. 

A,  cardinales.  Clémente  1739/40 

^^H        6.  PâBseriei  1739/40. 

Filjpo    Sforza    Visconti    Dorii 

^^^H        GioTanni     Pasqualino     1740 — 

1739/40. 

^^m 

Barone  Stadl,  baliodes  MalteseiM 

^^^m        Giovanni  Batt.  Partînt  de  Nen- 

ritterordens  1741. 

^^^H            hoir,  primicerio  1745. 

Paolo  conte  di  Stampa  1739— 

^^^B        B.   cardioale  Passionei  1739— 

1740. 

^^B 

Romoaldo  marchcse  de  Sterlich 

^^H       B.  A.  PasBi,  vescovo  di  Pella 

1739.                                       1 

^^m            173H— 1745. 

De  Tallaedt,  viuda  1740.         ■ 

^^H        Ferdinando  Pellegrlûi  1739. 

Nicola  Tammari  1746.               ï 

^^H        Conielio  Pepoli,  Major  1739— 

Domenico  Tassara,  direttore  de 

^^m            1740. 

la  tontina  Cesarea  1740.       M 

^^1        E.  Paolo  Pepoli  1740. 

G.  H,  cardinale  de  Tbun  17391 

^^H        Fâbio  Pepoli  1740. 

—1740.                                    1 

^^H        Sicinio  Pepoli  1740. 

Michèle  principe  de   la  Tont« 

^^^H        Gaetano  conte  Perlongo  1739 — 

Tassia  1740.                            ■ 

^^1 

Conte  di  Trann  1739/40.          1 

^^^H        Giovanni   Domenico  Pennacchi 

Principe  di   Trigiano   1739/40^ 

^^M 

Conte  Trotti  1739. 

^^^B        Ënea  Silvio  Piceolomini    1740. 

Ludovico   Antonio   de    Ve«i*ovî 

^^H        Conte  Perelli,  Oberst  1740. 

1739/40. 

^^^H        Pinto,  gran   maestro  di   Malta 

Marchese  de  Villagora  1740. 

^^B 

Bali  de  Verme  1739. 

^^^1        Antonio  Maria  Pisicani   1740. 

Conte  Arconati   Visconti    173Î 

^^^H        Fr.    S.    cardinale    Portocarero 

—1748. 

^^1 

Giacomo  Filippo  Visconti  1757 

^^1        Camillo  Pngliosi  1739/40. 

Ginlio  Visconti  principe  de  Aresi 

^^^H        Conte  Carlo  Pertusati,  Prasident 

1739/40. 

^^H           des  liai  Senates  1739. 

Marescliallo     Visconti     1739^ 

^^^^1^  Giovanni  Tomasso   de    Peralta 

1741, 

^^^P      1745. 

Comte  de  Wachtendonek  1740 

^^^^^  Antonio  conte  di  Rabatta  1739 

D.  Emanuelc  de  Zarpas    1T4Q 

^^m 

Giuseppe  Zoni  1740.           ^ 
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Anfler  diesen  sind  noch  vorhanden: 


Pompeo  marchese  Litta  visconte 

Arese  1763. 
P.    Wenzeslans    Josef   Mayer, 

Prâmonstratenser  in  Strahow 

in  Prag  1760. 
Franz  Xaver  Graf  zu  Montfort 

1758—1769. 
Ernst  Graf  zu  Montfort  1751  — 

1756. 
Freiherr     von     Mtlnchhansen^ 

hannov.    Geheimrat    1751 — 

1753. 
Carlo  Francesco  Rho  1769. 
Michèle  Rodeschino  1754-1768. 
Giovanni  Maria  Romani  1768 — 

1769. 


C.  J.  Graf  von  Raab  1766. 
Graf  Orsini-Rosenberg  1751 — 

1761. 
Marchese   Girolamo    de    Sanz 

1748. 
J.  J.   von  Vinther  auf  Burck- 

hem,    kurbayrischer    Oberst 

1760. 
General  Baron  de  Viersel  1767 

—1768. 
Cesare  Visconti  1760. 
Franz    Christoph     Roten,     Bi- 

schof    von    Speier    1751  — 

1753. 
Friedrich    Karl,    Kurfttrst    zu 

Mainz  1753—1763. 


Die  kleinere  Korrespondenz  (1747 — 1776)  ist  in  zwei  Fas- 
zikeln  enthalten. 

Auch  tiber  die  Verwaltung  von  Neapel  und  Mailand  ent- 
hillt  das  Archiv  mannigfache  Dokumente,  welche  in  neun  Fas- 
zikeln  enthalten  sind.  Unter  diesen  sind  zahlreiche  selbstUndige 
Berichte  und  Referate,  von  denen  wir  die  wichtigeren  anfllhren: 

Politischer  und  militârischer  Zustand  von  Mailand  1749/50 
(Fasz.  579). 

Giuseppe  Antonio  Martinelli:  Consulta  toccante  Taffare 
délie  quatro  barche  vino  sequestrate  ad  instanza  di  lui. 

Memorie  storiche  dello  stato  e  governo  del  regno  di  Corsica. 

Giustificazione  di  Monsignor  Sabatini,  vescovo  di  Appol- 
lonia,  sopra  alcuni  motivi  addoti  contre  di  lui  alla  corte  Cato- 
lica  1743. 

Marco  Foscarini,  ambasciadore:  Relazione  sopra  la  corte 
di  Torino  1743. 

Ragionamento  del  modo,  che  possa  Augustissima  Casa 
mantenersi  nellltalia  piu  agevolmente  1477. 

Victoire  Hedwige  Carolina  Marquesa  de  Matiis  de  Faerras, 
née  princesse  d'Anhalt:  Mémoire  de  Tan  1776. 

Ammontare,  di  quanto  ha  contribuito  lo  stato  di  Milano 
dall'anno  1741 — 1747  per  sostenere  le  spese  militari. 


Meaêik. 


Spezifieazione  concernente  li  conti  della  re^a  tesoreria 
générale  di  stato  di  Milano  dal  1747. 

Indice  de'reali  digpaci  1747  —  1750  (Fasz.  ôsOl 

PiaDo  militaire  dî  Milano. 

CoDcordia  frà  le  corti  di  Roma  et  il  rè  di  Sardegna  1741 J 
5.  Ginnajo. 

Politiques  remarques  sur  la  situation  des  affaires  générales^ 
vers  le  fin  de  Tan  1740. 

Giuseppe  Vecelli:  Progetto  toccante  il  coiomercîo.  ■ 

Estratto  della  eoneessione  Cesarea  a  Vîenna  a  dî  6.  Aprile 
1737  d'ivi  conteniita  supplica  di  Giuseppe  Tanzi  (1737), 

Relazione  del  conte  Arconati  sopra  la  deeadenîa  et  modo] 
di  restîtuire  il  inercîmonîo  di  Mantiia, 

Carlo  Cuar:   Intbrmazîone   aopra   li   confini   delli   stati  dij 
Panna  e  Piacenza  ove  scorre  il  Pô. 

Sostanza  del  progetto  intorno  il  sale  1748, 

Informazione   sopra   Tongine,   fonziouî   et   prérogative   del] 
consiglio  segreto  dello  stato  di  Milano. 

La  lite  fra  la  citta  ed  il  ducato  di  Milano  1748. 

Plan  pour  Tltalie^  qui  montre  les  ressources  praticable 
fMmr  rétablir  les  finances. 

Plan  pour  la  défense  des  Etats  d'Italie. 

Rifflessione  intorno  aile  nuove  piante  (Fasz,  581), 

Compendio  del  libro  intitolato  la  bilancia  di  Marte,  overa 
ragionî  per  le  quali  la  serenissima  Repnblica  di  Venetia  dev« 
stringere  Talleanza  con  l'Augustissima  casa. 

Discorso  per  Talleanza  della  republica  di  Gcnova  cofl 
TAugustissima  casa. 

Diseorso  sopra  Talleanza  della  S.  R*^publîca  con  l'AngustiS'^ 
sima  casa, 

Benefici  ecclesiastici  del  regno  di  Napoli  eonferiti  della  ^ 
Santa  Sede. 

Entwurf,  inwieweît  und  auf  was  Art  denen  KlOstern  di€ 
Vermehrung  îhrer  Gllter  gehindert  und  eingeschrankt  werdeu 
kënnte. 

Franz  Christopb  von  Scheyb:  VorscUIag,  wie  dcn  Justiîfi 
saeben  in  den  k.  k.  teuischen  ErblUnderu  abzuhelfen  wàre  175îi 

Promenioria  Hber  Hobenlobe-Waldenburg  1747. 

Abschrift  deren  denen  Etschliîndern  zu  verschîedenen  Zeiten 
erteilten  Privilegiorum  1736. 
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nsulta  del  Sr.  conte  Cristîani  al  S.  principe  di  Lobko- 
witz»  goTernadore  di  Milano,  sopra  le  questîoni  inserte  neires- 
cursione  del  trattato  dî  Worms. 

Informazione  sopra  lo  stato  dell©  vertenze  col  Rè  di  Sar- 
degDa. 

Articolî,  che  contieno  il  reale  dispaccio  de  S.  M*  de  28  No- 
vembre 1744  relativamente  aile  controversie  dairultima  cessîone 
fatta  al  Rè  di  Sardegna. 

Conferenza  sotte  il  presidio  del  conte  Gundacar  di  Star- 
hemberg  circa  il  modo  di  fare  l'iinione  di  Mantova,  Parma  allô 
fltato  di  Milano,  22  Mag^io  1744. 

ReUizione  Bucciucta  del  succeduto  nella  BpedÎKione  di 
Gcnova. 

Progetto  cîrca  la  cessione  de  dneati  di  Parma,  Piacenza  e 
Gaastalla. 

Anmcrkungen,  aua  waa  ftir  Drsachen  die  allenfallige  Ab- 
âoderangder  obert»sterr.  Regimiualratslustruction  iu  ihrer  baupt- 
sâcblicheti  Grundverfassung  dem  Herrendienat  imd  heilsamer 
Jnstiz  niclit  woht  nUtzlich,  sonderu  nur  schadlioh  sein  kônne. 

Eb  Réponse  à  M.  de  Saphorin  lenglîscher  Gesandter)  donné 
te  22  Ami  1726. 
Sociétéa  de  commerce.  Pensée  sur  le  commerce  1 749.  Bal- 
hnce  dn  commerce.  Richesse  et  puissance  d'une  nation.  La  con< 
Rommation  et  le  luxe.  Les  manufactures.  Obstacles^  qui  décou- 
ragent plus  qu'ils  n'empêchent  le  progrès  des  manutactiires 
(Fasz.  587). 

Information  ultérieure  sur  le  projet  au  nom  d'une  Com> 
pagnie  Toscane. 

Instruzione  de  Don  Scipio  de  Castro,  governatore  dello 
stato  di  Milano. 

Informazione  sopra  il  prorateo  camerale. 
Compendio  délia  instruzione  fatta  da  conte  di  Colloredo, 
vernatore  di  Milano,  al  conte  Daun. 

Neapoli  e  Sicilia,   specchîo  dclla  Lombardia  et  dello  stato 
lorentino,  Pannegiano  et  Piacentino. 

Brieve  informazione  del  regno  di  Sicilia. 
Indice  di  tutte  le  scritture  riguardanti  Bozzolo  et  Sabioneta, 
Beggiolo  et  Luzzara  (Fasz.  581). 

Mémoire  et  projet  de  commerce  au  profit  de  S.  M.  le  Roi 
Sardaigne. 
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Aulrichtuug  (1er  Landmiliz    vom    Herzog   Amadaeus 
Savoien  nach  dem  Utrechter  Frieden. 

Memorîa  particokre  coneernente  il  trattato  di  farsi  per  It 
cessione  délia  provincia  di  Tortona  al  R6  di  Sardegna, 

Foglio  di  pretensioni  fatte  per  parte  délia  corte  Pontifici 
à  corte  Cesarea  1737. 

Rifflessioni  sulla  condotta  de!  goYemo  di  Roma  ne!  al 
de  Sr.  eergeante  maggior  Donghi. 

Traité   entre   le  roi   de  France,  Grande   Bretagne    et 
États  Généraux  le  25  Mars  1700. 

General  Diemar:  Mémorial  del  anno  1735  (Fagz.  583), 

Marchese  Gavalii:   Guastalla  e  li  diritti  di  duca  di  Milano 
sopra  H  feudi  di  Gîuseppe  Maria  Gonzaga  1747^  M 

Conte   di   Browne  al  governo   di   Milano  1748  (ttber  den' 
Frîeden  von  Aachen). 

Comte  Rîchecourt:  Mémoire  instrnctif  1744. 

Geiieralplan  fUr  eine  Lotterie  zum  Zwecke  einer  Dopositeai* 
bank  ftlr  die  Armée  1742. 

Inatriiktianen  fUr  den  Grafen  Ferdinand  Bonavcntnra  von 
Harrach  ans  den  Jahren  1747 — 1750  (Fasz.  584). 

Conte  Cristiani:  Rifftcssione  snl  metodo  di  studiar  la  ph: 
losophia,  princîpalmente  Tarte  di  ragionar,  TeloQUcnzii  et  h 
poesia. 

Relazione  délie  cose  fatta  dalla  ginntn  del  ceusiment 
prima  dellanno  1733 — 1748.   Der  Verfasser  ist  Orazio  BiauchLl 

Conclusione  del  piano,  che  si  propone  per  la  Lomb^rdia 
Anstriaea  1748  fFasz.  585). 

Der  Faszikel  582  enthalt  Verwaltungssachen  von  Mailand 
ans  den  Jahren  1748  — 1750.  Darunter  finden  sich:  Trattato 
commercio   e  convenzione  générale   colla  conte  di  Torino  sopi 
le  differenze  vertentî  in  consequenza  del  cessioni  fatte* 

Minuta  délia  consulta  sopra  il  trattato  di  commercio  de  4  Ot- 
tohre  1751. 

Ober  italienisclies  Kriegswesen  belehrt  uns  der  Faszikel  5H< 
in  welchem  aher  ancli  noch  andere  Aktf.n  eingeteilt  sind.  Nebei 
bîîhmîschen  Landessachen  finden  wir  noch  hier: 

Instruktion,  wie  bei  den  kaiserliehen  Regimentern  in  Justi: 
gachen  fUrgesehen  ist. 

Johann  Philipp  von  Andlern:  Relation  wegen  Geldauf- 
oahme. 
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Siegmnnd  Graf  von  Gallenberg:  Instruktion  fÛr  den  Landes- 
hanptmann  (von  Krain). 

Siegmand  Graf  von  Herberstein:  Uber  die  ÂnffQhrnng  des 
Baron  Marenzi  1741. 

Ûber  das  Falliment  des  Johann  Matthias  Kastner  1692. 

Articoli  sopra  il  commercio  de  Tunisi  1715. 

Verzeichnis  aller  and  jeder  Reichsstë.nde. 

Abhandlnng  liber  das  Erbrecht. 

Kurzer  Begriif  des  fiskalischen  Inqnisitionsprozesses  wegen 
des  imputierten  criminis  nefandi. 

Extrakte  ans  den  Wasnerschen  Berichten  an  den  Grafen 
Ulfeld  1746. 

GeheimerRatdacadi  Verzino:  Korrespondenz  an  ihn  1745. 

Consulte  di  Milano  ans  dem  Jahre  1750. 

Zn  diesen  Akten  gehôrt  anch  ein  ganzer  Faszikel  (589) 
von  Akten,  worin  tiber  die  Geldforderungen  des  duca  Francesco 
de  Carignani,  die  er  an  das  Ârar  im  Jahre  1756  gestellt  hatte, 
gehandelt  wird. 

Wîehtig  sind  anch  drei  starke  Bâ,nde  von  Actes,  mémoires, 
instructions  et  négotiations  de  la  guerre  d'Italie,  commencée  en 
1733  et  finie  par  le  traité  définitif  de  paix  1738,  in  denen  der 
Inhalt  aller  wichtigen  Instruktionen   und  Befehle  enthalten  ist. 

SchlieBIich  wollen  wir  noch  auf  einen  Faszikel  (590)  auf- 
merksam  machen.  Es  ist  darin  die  Korrespondenz  des  Grafen 
Franz  Sweert^-Sporck  tiber  die  Verwaltung  der  grâflichen  Gtiter 
in  Bôhmen  enthalten.  Er  nannte  seine  Prinzipien  „die  Seelen- 
wirtschaft'^.  Die  Bedeutung  seiner  Gedanken  haben  wir  in  unserer 
Abhandlung:  Graf  SweertsSporck  und  sein  ôkonomisches  System 
(Prag  1903)  hervorgehoben. 

Es  waren  wohi  auch  einige  von  den  spâteren  Mitgliedem 
der  grâflichen  Famille  in  politischen  Diensten  tâtig,  so  z.  B. 
Guido  Ernst  Graf  Harrach,  Sohn  des  Grafen  Friedrich,  der  in  den 
Jahren  1751 — 1753  auBerordentlicher  Gesandter  an  dem  Hofe  zu 
Turin  war.  Aber  wichtige  politische  Aktensammiungen  seit  dieser 
Zeit  finden  sich  nicht  vor.  Sollten  wâhrend  der  begonnenen 
Neueinrichtung  des  Archives  in  einem  besseren  Lokale  des  grâf- 
lichen Palais  in  Wien  noch  welche  zum  Vorschein  kommen,  so 
werden  dieselben  als  Ergânzung  spâter  mitgeteilt  werden. 


Ber»icnt 

iiber  das 

fieiclisgrâflich  Desfoui's  - Walderodesche 
Archiv  in  Grofi-Rohozec. 

Von 

Karl  E,  Fischer, 

k.  k.  Konservator, 


Das  Keîchsgraflich  Desfours -Walderodesclie  Archiv  hefindet 
Bich  auf  dem  Stammsitze  der  Famille,  ScbtoB  GroÛ-Rohozec  bci 
Turnau  in  Bëhmen.  Es  ist  ein  Familienarrliiv  und  ber(lck8iehti|^ 
Torwiegend  das  g:eneal)giselie  Moment     In  dieser  Rielittiug^  ist 
es  von  mehreren  Mitglîedern  des  graflichen  Hanses  dureh  Samm 
lung  von  Abschrifteu  bereichert  worden,  Sclion  im  Anfange  d< 
18.     Jahrliunderts     wurde     dauiit    begonncn;    spater    wîdmcl 
Franz  Anton  IL  ReichsjS^raf  Desfours  (1773 — W6\)  dem  Archr 
erhohte    Aufmcrkaainkeit.     Besonders    unter    dem   Heichsgi-afi 
Franz   Desfonrs  Walderode   (1806  — 18G9)    wurde    das   genealo 
giscbe  Material   vermehrt   und   als  Frucbt  dièses  Streben*^   eot 
standen  die  fieiflig  gearbeiteten  Monographien  des  Hanshistorii 
graphen   Johann  Pnrys  tlber  das  Desfourssche   sowie    liber  d 
Walderodesche  Gescblecht  (1858).     Auch  der  gegenwlirtige  B< 
sit7,er,  Herr  Nikolaus  Reîchsgraf  Dej^foars-Walderode,   hat  de 
Familienarchîv  mannigfaltigc  Absrbrîften  und  Auszllge,  besonde: 
franxïjsisehe,  zugeflihrt.  Er  lîcB  es  1908  von  dem  Beriehterstatti 
ordnen,  der  einen  Zettelkatalog  aniegte.    Seinem  Hauptzwec 
entsprechend,   îst  das   Archivmaterial    genealogisch  (nach   di 
Familieumitglîedern  in  absteigender  Linie)  gruppiert. 

Das   Arçhiv   ist   in    einem  groBen   eisemcn   Wandschrai 
feuersicher  ira  ersten  Stocke  des  Sehtosges  untergebracbt. 

Die  Abteilungen  I  und  H   8ind  oftene  FHcber  fllr  gW^Uei 
IJrkunden   und  bniulsrhriftlitbe  Btlcher,  die  Ablt-iliint^t-n   !ll 
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sind  KartODS,   in   die  Âkten   aovvie   kleinere  Drkunden   in  Uni- 
echlUgen  iiud  Mappen  ciDgelegt  wurden. 

Die  Âbteilung:  I  enthalt  StaiiimbauDie  und  DeszeDdcD2- 
naehwdse  (zutneist  auf  Pergament^  von  Mitglîederu  des  grUf- 
lichen  Hauses,  u,  a.  ftir  Albrecht  Max  IL  Anton  (1671—1732); 
Karl  Josef  (1701—1775);  Friedrich  (f  1814);  Marie  Aloisia, 
niU  September  (î;  Franziska  geb,  von  Mayergbadi  (lî:519— lH7îf); 
den  Stammbaum  der  Grafen  Walderode,  17U0  Oktober  18;  ein 
Original'Adelsdiplom,  wodnrch  Leopold  I.  den  Balthaaar  DietricU 
mit  dem  Pradikate  „von  Adelsfels"  erblicU  in  den  Adelsstand 
erbebt  (Wien,  1700  November  27)  und  sonstige  Ernenuiings- 
diplôme. 

In  der  Abteilung  II  finden  wir:  Urbar  der  Wartenber- 
gisehen  Herrschaften  1608,  Abraitungsbuch  der  Desfonrsschen 
HeiTScbafteu  Rohozec  Kleinskal  1637,  Juramentenbucb  1685,*) 
Urbare  der  Herrscbaften  Rubozec  Morehenstern  16îs7  und  1773, 
Klein^kal  ltjb7,  Semiler  Protokollbuch  1751,  2  Morchensterner 
DekretenbUcher  (1732— 1804),  Memorabilictibucb  1736,  Gr^nitz: 
Verne werung8-  und  BeschreibungsbUchel  (1706  —  1738),  Ver- 
nenertes  Juramentenbucb  1745;  eine  Handscbrift:  Correcta  Ar- 
gumenta 1685  und  Correctae  Elegiae  1688;  das  Stammbucti 
1791 — 1796)  der  Grsltin  Marie  Aloisia  Desfours;  die  handschrift- 
che  Chronik  der  Majoratsherrsehaften  Rohozec  mit  Morcben* 
Brn  usw.  von  Johann  B.  Ceynar  1840  (bohmisch);  die  ge- 
ackte  Dedikaticmsscbrift  tlir  Karl  Josef  Desfours:  ^Tractatus 
lieologicus  De  Ultimo  Fioe  Hominis"  von  P.  Joannes  de  Burgo 
732  u.  m<  a. 

Karton  III  enthalt  Desfourssche  sowie  Walderodesche  Akten, 
îîe  Familien  und  deren  Besitz  betreffend,  darunter  Abschriften 
Desfoursscher  Familiendokumeute  (1482 — 1794)  ans  dem  Archiv 
ztt  Nancy»  unter  denen  sich  vîele  auf  die  franzîisischen  Be- 
eitzungen  Mont  und  Adîenvillc  (Athien\ille)  bezichen;  DesfourS' 
Bche  und  Walderodesche  Abuenprobeu,  Abschriften  der  Desfours* 


*)  Di*2  uU    , Juramentenbucb"   bexeiclmete  8îimnilnng  verflchiedener 
tiesformelu   enthalt   iiulSerdein    ,81uiba  slouiîcicli  na  panstvi*    (fUr  «lie 
jlrrèchat'ten  Kohozee,  Semil  und  EleiD-Skal)  1685  Januar  1  (deutach)  und 
IlcI  friouîicich  pH  panstYi**   (fiir  die  ^leichen  Herrschaften)   1685  Ja- 
1   (tacbechisch),   Publîziert  von  Dr.  J.  V*  Situàk:    „Ho8pudàf6kâ  îo- 
"ftrukce  Dcsfoarskâ  z  lokii  1685-**    VeSudk  KrAL  Ôeaké  Spole^nosti  Nauk. 
llida  filosolicko-hïdtoricko-jazykozpytDl  V  Praïc  1897. 
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sclien  (1634)  und  Walderodescher  Grafendiplome  fl686,  1694); 
das  Verleihungsdiplom   deg   erijlichen   groflen   Palatinats   durch 
Leopold  I.    an   Johaûu    Freiherrn   Walderode    von    Eckhansen^ 
kaiserlichen  Hofrat  uud  Reichssekretar,  1680  November  15; 
Konzept  (?)    eines    Walderodescheu    Palatinats-Adelsbriefes 
Wappeo   ftlr  Samuel  Hron  von  Leichtenberg  1680,   die  ErDei 
nungsurkuode   fUr   Daniel  Franz  Staritzer  als  Notar,  gleichfalli 
kraft  Walderodeschen  Palatinats  1(580;  kaiserliche  Lehensbrief^ 
und  Akten  der  Grafeu  Walderode  liber  die  Flacbidchen  Beiehi 
leben,  benaontlicb  mit  dem  Hauptzehenteii  and  Gtllt  zu  Waldcrt-' 
liach,  dein  Zehent  zti  ScLwendeu  und  Guttenliausen,  den  Wieeca 
und  dem  Hof  za  Reîebenbacl],   dem  Zebent  und  GUlt  zu  Lym- 
bach,   womit  Johann  Walderode  belehnt  ward,   ex  1687,    17311 
und  174U;  ' 

ferner  dag  ungarische  Indigenatsdiplom  fiJr  BaltbaBar  Diel^^ 
ricb  von  Adelsfels  1700,  Emennnngsdekrete,  Dienstzeugnis  175! 
und  Generalpatent  1763  f!tr  Anton  Dîetrich  von  Adelsfels^  dam 
Aufzeichmmgen,  Ahnenproben  u.  dgh  liber  die  Familien  Khoe] 
von  Belaai,  Wrtby,  Micbna,  Hohenfall,  Pergler  von  Perglas,  voo 
Mayersbacb,  Fahnenschwnng  u.  a.  ; 

endlich  Ansztlge  ans  der  Pragcr  Landtafel  Uber  erworbeiw 
und  wieder  vcrliuHerte  Deafourssehe  Hesitzungeu  in  Bohmen 
haudschriftliehe  Monograpbien  liber  die  graflîcben  Familien  Dei 
fours  und  Walderode,  darunter  jene   von  Johann  Pàrys  1858.*] 

Karton  IV  enthiilt  zunachst  mehrerc  auf  den  Reiehsgrafe) 
Nicolas  Desfours  (1590  — 1661)   beztlgliche  Urkundeo,   der  aie 
im  SOjâhrigen  Kriege  hervortat  und  zum  Feldmarscballeutuan 
Hofkrîegsrat  und  Kammerer  emporatieg,  darunter  einen  Original 
brief  an   Buquoi   (Krummau,    1618  November  2i^),   be^laubi, 
Abschriften   des   von  Ferdinand  II.   fttr  den  Freiherni   Kicoli 
Desfours   ausgestellten    Grafendiploms    (Wien,     1634    Mai    30] 
gleicbzeitige   Abschrlft  der  Abtretungâurkande   liber   Kleinsk: 
und  Sloupno   als  Lehen  (Ôdenbnrg,  1635  Januar  10),   von  Ro- 
hozec  und   Kleinskul   in    erbliches    Eigentum    (Wien,  1636  Jj|^ 
nuar  26),   die  Erteilnng  des  bbhnnschen  Inkolats   dureh  Ferdî^ 
nand  III.  (Wicn,  1636  Mai  10);   Robotbefreiung  fttr  eincn   der 
GrUfin  Marie  Margarethe  Desfours  gehôrigen  Hof  1655,  Freibrief 


^)  Jau  Pàr^s,  NÙrtiby  Rabozec  nad  Jizerou".    Paoïitky  Arcli&ocriQ- 
gieké  A  Mistopisné.  V  Priize  18S7,  DU  II,  p.  249—2^, 
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ftlr  den  Rentachreiber  Wenzel  Hieblor  1652;  Àkten  des  Obersten 
Johann  Freiherrn  Desfoura;  einen  von  Barbara  Gfûûn  Desfours 
ansgestellten  FreilaBbrief  1659;  mehrere  auf  die  letztwillige  Er- 
richtung  des  Reichsgriiflîch  Desfoursschen  Fideikommisses  Ra- 
boxec-MorcheDstern  (Prag,  1679  Jlarz  8)  dorcb  Albrecbt  Maxi- 
milian  L  Reîchsgrafen  Desfours  (1630 — 1683)  bezUglîcbe  Ab- 
ôchriften.  Der  Genannte,  Sohn  des  Nicolas  Desfonrs,  wur  6e- 
imer  RiU^  General -WEchtmeister  und  Kammerer.  Beig^eschlossen 
Î8t  den  Akten  ein  Privatdruck  tlber  den  ProzeB  nm  das  G  ut 
Jilowei:  ^Species  Facti  Vnd  kurzer  Inhalt  der  zwiachen  dem 
Herrn  Jacob  Leopold  Graffen  von  Halleweil  .  .  .  vnd  dcm  Herrn 
Albrecbt  Maximilian  Graflfen  Des  Fours  .  .  .  schwebenden  Wider- 
ruebs  Action  (1678)". 

FreilaBbrief  von  dessen  Witwe^  Marie  Polixena  geb.  Grâfin 
fifeld,  fllr  Rosina  l'oszelt  ans  Morgenstera  1688. 
Vergleich  der  3  Sîlbne  des  Vorigen,  Albrecbt  Max  II.  Anton 
671 — ^1732),  Erben  des  Fideikommisscs,  Matthias  Wenzel  Jogef 
(1673—1710),  Begrltnders  der  Kleinskaler  Unie,  und  Ferdinand 
agnus    (1677—1753),   Begrtlnders   der  Serailer  Linie^   wegen 
ner  Forderung  des  ersten  1697;  Privileg  fiir  die  Steînschneider 
auf  der  Rohozecer   Herrschaft  von  Albrecbt  Max  IL  (1729  Ok- 
tober  30,  bîShmiseh)  und  sein  Testament  (Prag,  1732  August  6); 
Teilungszettel   II.  Teil   der  BrUder   Matthias  Wenzel  Josef  und 
Ferdinand  Magnus   tlbcr    das  Alloderbe    1697;    Ebevertrag   des 
steren  mit  Polixena  Elisabeth  Hartmann  von  Klarstein   (1697 
izember  19);  Zuschriften  des  Kaisers  Josef  I.  au  den  geuaunten 
.tibias  Wenzel  Josef,  Vorsitzenden  des  IJoflehcn-  und  Kammer- 
gerichts  in  Bôbmen  und  Hauptmann  des  Jungbnnzlauer  Kreises 
ex  1708;    Briefe   des  Josef  Wenzel  Fflrsten   von   Liechtenstein 
Polixena  Elisabeth  Desfonrs  1672—1760 
Wien,  1736  Februar  25, 
Wien,  1737  Oktober  8, 
Feldsberg,  1741  Juli  21  und 

Feldsberg,  1741  Oktober  14; 

Familien*  und  andere  Korrespondenz  în  Sachen  îhrer  Forderuiig 
Joseph  Lamotte  de  Friutropp;    Spezifikatiou   Uber  ihren  An* 
uf  von  Kleînskal  1743;  ihr  Testament  (1759  August  11); 

elne   Reihe  den  zweiten   FideikommiBbesitzer  Karl  Josef 

ichagrafen   Desfours,  k.  k.  Appellation sgerichtsrat  nnd  KUm- 

f    (1701—1775),    betreâender   Akten    und    Familienbriefe, 
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darunter  RelatîoDen  des  herreeliaftlichen  Oberamts  mit  Marginit 
Antworten  (1740—1745); 

endllch    eine   Stainmbaumkopie    der   Ftlrsten   Piccolomini, 
Quittuug  der   Ludmilla   (iriiiiii  Desfours    geb.  Pieeolomini  mi 
eiuïelne  andere  auf  den    zeitweiseo   Besitz    von   Nacliod,   d&s 
JoBef  Âdalbeit   Desfours,   k.  k.   Appellationsrat  und  KEmmererj 
(1734—1771)^  von  seinem  Onkel  Josef  Piccolomiuî  1785  erbt< 
tSezug  habeude  StUeke. 

lin  Karton  V  sind  Briefe  nad  Akten  eingelegt,  die  den 
dritten  wnd  vierteii  Fideikoinmillbesitzer  betreffen,  nàmlich  Fraal 
Anton  i  (1730 — 1822)  iind  Franz  Anton  IL,  k.  k.  Gubernialra 
nnd  Kimimerer  (1773 — lï^31),  mit  dem  die  Rohozecer  Linie  de 
Eeichsgrafen  Desfours  ausstarb:  Briefe  von  Faniilienmitgliederu 
und  den  verwandten  Familîen  Czernin,  Fieger,  Clam  u.  a,  pn-"' 
vaten  Inhalts;  zwei  auf  eine  Reiae  Franz  Antons  h  naeh  den 
Desfoursschen  FideikommiÛherrschaften  Terrignie  and  Fareiennes 
im  LUttieher  I^nd  bezllgliche  Sttlcke,  PatronatsUbemahnieii  in 
Albreehtsdorf  und  LonC-ek  1801;  Akten  Uber  den  Verkauf  der 
Gtlter  Klein  Rohozec  nnd  Jilowei  1831  diirch  Gabriele  Desfoars 
geb.  Trauttmansdorff,  Witwe  nach  Franz  Anton  IL,  un  den  FUr 
fiten  Karl  Roban  und  ibr  Testament.  _ 

Es  folgen  dann  weiter  Urkunden,   Akten  und  Briefe,  di^ 
Kleinskaler  Linie  betreffend,  so  der  Erbvergleich  zwischcn  Franz 
Wenzel  L,   Joacbim   Josef  und   Johann  Ferdinand,   Sîjhnen  deêa 
oben  genannten  Matthias  Wenzel  Desfours  (Prag,  1722  Afai  20) j| 
6  Briefe  des  am  17.  Mai  1742  in  der  Seblaeht  bai  CzasIauCho- 
tusitz   gefallenen  Franz  Wenzel  L,   Obersten   des  Liechtensteii] 
schen  Régiments,  an  seine  Mutter  Polixena  Elisabeth: 

Feldlager  Bezo,  1738  Dezember  20, 

Bezo,  J739  Januar  5, 

Feldlager  Sas  Varos,  1739  Jnni  7, 

Feldlager  Maros  Nemeti,  1739  Juni  28, 

Feldlager  bei  Radujcwac,  1742  Apri!  4  (Getechtsbericht) 

Iglan,  1742  Juni  23; 

ferner  Akten  Uber  die  vormundschaftliehe  Verwaltung 
Herrschaft   Kleinskal    dureh    den   Grafen    Friedrich    Desfanr 
k.  k.  Generalraajor  nnd  Kammerer,  Vorsitzenden  des  Hofleh« 
nnd   Kammergerichts   in   Buhmen    (f  1814)    ftir   seinen    Neffe 
Franz  Wenzel  IL,  Merrschaftsinventar  1760,  UmiindernngttaibeUe ' 
1773,  eiu  Brieffragmeut  des  Grafen  Friedrich  mit  ausfUhrlicheï 
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ht  liber  die  PlUnderung  des  Kleinskaler  ScliIoBses  dureh 
BauenirebeUen  1775;  Landtufel^AuszUge,  das  Friedrich  Des* 
Ibursache  FideikommiÛ  Hradek  und  dessen  UmwaDdluïig  in  ein 
Pekunîal  FidcikoramiÛ  betrefleod;  Akten  und  geuealogische  Nach- 
çreise  (Iber  Friedricb,  Marianne  (1796)  und  Maximilian  Deslburs 

K13);  Auszug  iiber  den  Generalmajor  Franz  de  Panla  Des- 
,  Ritter  des  Maria  Theresienordens,  Sohn  des  vorgenaunten 
în  Friedrich j  Adelsproben  fUr  des  letzteren  Toehter,  Marie 
^loisia  und  die  k.  k,  Stiftsdame  Marie  Karoline;  Briefe  und 
Bericbt  ttber  deu  tragiscben  Tod  der  verbrannten  Adelheid, 
Toehter  des  Franz  de  Paula  Desfours. 

Im  Karton  VI  siud  bauptsUchlich  auf  deu  k.  k.  General 
End  KUmnaerer  Reichsgral'en  Franz]  Wenzel  II.  Desfours  und 
icinc  Nachkoniraen  be/.llgliche  Akten  entballen  als:  seine  Heîrats- 
^ontrakte  mit  der  Grafin  Antonie  Walderode  1764  und  mit  der 
Bternkreuzordensdame  Grafin  Barbara  Forgacs,  geb.  Grafin 
Szechenyï  1777;  seine  militarischen  Patente,  das  ibm  und  seinen 
ik'ibnen  von  Kaiser  Franz  erteilte  Diplom  des  erblieheo  unga- 
riscben  Indigenats  (Wien,  1804  Mai  12)  und  Ladungen  zum 
Landtag^  Bestellungsdekret  zuiu  Kurator  des  Rohozeeer  Fidei- 
kooimisses,  Akten,  die  Grltnwalder  Fabrik  betreffend,  Akten  und 
respondenzen  Uber  deu  Verkauf  vou  KleinskaI  1>^03  und  die 
erung  an  Franz  Zacharias  Këraisch,  ferner  ttber  das  Walde- 
eEokhauscnsche  FideikommiG  und  den  Erbstreit  mit  Marie 
nna  Gra(în  Renaud,  geb.  Grafin  Walderode  (1764  — 1807); 
e  des  Kleinskaler  Verwalters  Ignaz  Werner  mit  Antwort- 
Ônzepten;  Akten  ttber  die  Vormundschafl  nach  dem  Grafen 
Millesimo  1795  und  Ober  die  Geldforderung  der  Gratin  Barbara 
Desfours  an  die  Kamenitzcr  Insassen;  endlich  der  Vertrag  liber 
die  Witwenversorgung  der  genannten  GrUfiu. 

Im  Karton  Vil  sînd  zumeist  personlîche  Akten  und  Briefe 
der  Kinder  Franz  Wenzels  II.  enthalten.  Seîn  Sohn  Josef  (1771 
bÎ8  1838)  ans  erster  Ehe  erhîelt  im  Vergleichswege  1798  nach 
dem  Tode  seines  Groflvaters  das  Walderodesche  FideikommiU 
in  BQhmen  und  vereinigte  den  Namen  Walderode  mit  dem  seinen, 
1812  erbte  er  nach  seiner  oben  erwahnten  Tante  Grafin  Renaud 
dma  Walderodesebe  FideikommiG  in  MUhren  und  18*11  sukzedierte 
©r  nach  dem  Aussterben  der  Rohozeeer  Linie  auch  im  Besitze 
es  Rcichsgriiflich  Desfoursschen  Fideikomraisses  Grofl-Hohozec* 
bensteru  als  der   ftinfte  Besitzer;   bei  der  Armée  batte 
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als  Rîttmeister  gedient.  Es  alnd  u.  a.  vorhanden:  ein  Brief  lUver 
den  Tod   seines  ara   23.  Juni  1790    beim   Baden   ertninkenen 
âlteren    Bruders,   des    RittmeÎHters   Anton   Desfoars    (Fratciîtie, 
1790  Jiili  n);   die   militiirischeu   Patente   des   Vinzenz  Desfonr? 
aus  der  zweiten  Ehe  Franz  Weuzels  ïï  ,  und  zwar  als:  Kiimmerer 
1804,   Oberst   1812,   Generalroajor    1^20,    Feldmarschalleutnaiil 
(1831   Mai  8),   Wirkliclicr  Geheimer  Rat  (1832  September  16), 
General  der  Kavallerie  (1846  0ktober  19 1,  Obersthofmeistcr  dei 
Erzherzogs  Ferdinand  (1826  Jânner  3);  Ernennungsdekrete  aeiner 
Gemalilîn   zur  Sternkreiizordens-   und   Palastdame  1808,    1843; 
Ladungen   znin  Ofner  Landtag^  als  Magnaten,   Geleitsbrief  hbxA 
Petersburg  1826,  Schreiben  des  Erzherzogs  Fer(]inand  1808  und 
Auszug   ans   seinem   Testament,    das   Vermadïtoîs   an  Vinzens 
Desfours  betrefl^nd;  Entwurf  einer  Selbst biographie  des  letzteren; 
FanùHenbricfe   von   Johann   Neponiuk,    Franz   Alois,    Karl   und 
Ferdinand  Desfours   sowie  die  Ahnenprobe  flîr  Johann  Wenzel 
Desfours  1764. 

Im  Karton  VIII  gibt  es  niilitarische  und  andere  Personal- 
akten  fllr  Franz  Reichsgrafen  Desfours -Walderode  (1806—1869), 
Briefe  von  Lobkowîtz,  Anersperg,  Wratislav,  Noatiz,  Pachta, 
Zawiseh^  Erbach,  KuBtoseh,  Hcnninger  u.  a.;  Belobwng  der  Be* 
zirkshauptmannsehaft  Raadnitz  flir  erfolgreichcs  Eingreifen  bei 
einer  Feuerabrunst  in  Ctinowea  1855;  Akten  liber  die  Teilnahme 
an  den  Landtageu  in  Bi)hmcn  und  Mîihren,  die  Benifung  îns 
Herrenhaus,  Audienzen,  Hofdienst  asw.,  tlber  Patronate,  Fr>rde* 
rang  der  WohUâtigkeit,  Wissenscbaft  und  Kunst;  genealogiscbe 
Korrespondenz  und  Belege  zu  den  Pdrysschen  Monographien; 
Amtj^bericht  liber  die  SStimmung  der  Bauern  1846;  Korrespon- 
denz der  Gemahlin  Frauziska  geb,  von  Mayersbacb. 

Im  Karton  IX  befinden  sich  Briefe  und  Pcraonalakten  der 
beîden  letzten  Majoratshenren,  so  u.  a.   eine  Reîhe   von  Briefcn 

des    Oberleutuants  Theodor    Reichsgrafen    Desfours -Walderode 
vom  îtalienischen  Kriegfischauplatze  1859,  Kiimmererdiphime  usw. 

Der  Karton  X  birgt  n  Maueranschlîige  ans  den  Franzoseti* 
krîegen,  anf  das  Hofzeremonieli  bez(lgliehe  Verordnungen,  Krei^, 
Landes-  und  kaiserliehe  Verordnungen  1750— 1850^  daruuter 
tlber  die  Aufliebung  der  PatrimouialverwaltUDg. 
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Im  Earton  V  sind  noch  beigelegt:  2  Urknnden  Johanns 
Ton  Schellenberg,  eines  frliheren  Besîtzers  von  Rohozec,  ex  1503 
und  1504;  36  Weglaûbriefe  von  Desfoursschen  Herrschaften  ex 
1739—1777;  52  Weglaûbriefe  benachbarter  Gebiete  ex  1736  bis 
1779  and  2  Milit&rabschiede. 

An  diversem  Material:  Vergleich  der  Brttder  Glaschen  zu 
Moraitsch  1555;  von  Rudolf  IL  verliehenes  Adelsdiplom  fllr 
Dr.  Johann  Eatzins,  Professor  an  der  Wiener  Universitât  1589; 
von  Ferdinand  II.  ausgestellte  Verkaufsarknnde  fiber  das  Gut 
Efetin  in  Mâhren  an  Simon  Kratzer  1623;  eine  Résolution  der 
Eaiserin  Maria  Theresia  an  die  Stadt  Grofi-Meseritsch  1742;  ein 
Brîef  Josefs  II.  an  die  Markgrâfin  von  Baden,  worin  er  den  Tod 
der  Eaiserin  anzeigt  (1780  November  30);  Jâgerzeugnisse  u.  a. 


Markgrâflich  badensische  Archivalien 

im  fûrstlich  Schwarzenbergschen  Archive 

in  Lobositz. 


Von 

Dr.  H.  Opocensk^. 


Das  Âllodialgut  Lobositz  kam  durch  Vermkhlang  der 
Silvia  Katharina  Ccrnin,  geborenen  Caretto-Millesimo,  mit  Leo- 
pold  Wilhelm,  Markgrafen  Yon  Baden-Baden  (1659),  an  das  Haas 
der  Markgrafen  von  Baden.  Leopold  Wilhelm  ward  1626  ge- 
boren,  trat  in  die  kaiserlichen  Kriegsdienste,  kommandierte  im 
Jahre  1661  die  Artillerie  in  Siebenbttrgen;  1664  war  er  am 
Reichstage  zu  Regensburg  znm  7,Feldmarschall  liber  die  gantze 
Reichs  Creysz  Ârmee^  ernannt  und  betciligte  sich  dann  mit  seinen 
Truppen  an  der  Schlacht  bei  St.  Gotthard.  In  seinen  letzten 
Lebensjahren  war  er  General  des  VaraMiner  Kreises.  Die  GUter 
blieben  auch  nach  seinem  Tode  (1671)  im  Besitze  der  Mark- 
grafen Yon  Baden,  bis  sie  im  Jahre  1783  an  den  ReichsfUrsten 
Johann  zu  Schwarzenberg  kamen. 

Die  alte  Ordnung  des  Archivs  wurde  bei  der  Neuordnung 
desselben,  die  am  Anfang  des  19.  Jahrhunderts  erfolgte,  auf- 
gel5st,'  daher  findet  man  Archivalien,  die  inhaitlich  znsammen* 
gehttren,  an  verschiedenen  Stellen  reponiert. 

Die  Aktenbestande  des  Archivs  gehen  selten  tiber  das  Jahr 
16ôOzurfick.  Es  sind  dies  meistensVerlassenschaftsabhandlangen 
der  frUheren  Besitzer  (so  des  Johann  Georg  Eamejtsk^  von 
Elstibof  1628—1640,  des  obersten  Burggrafen  Adam  von  Wald- 
stein)  oder  Schuldverschreibungen,  die  aber  doch  manchmal  recht 
intéressante  Nachrichten  bringen.  So  sind  in  den  Verlassen- 
schaftsakten   Adams  von  Waldstein   drei  Kopien   von   Briefen 
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•recbts  von  Waldstein  an  die  Hauptleute  der  Altstadt  und 
istadt  ddo.  1632  Juni  27  und  eine  Kopie  des  Sebreibens  an 
Q  Baltbasar  de  Marradas  zu  finden.  Von  Silvia  CarettoMil- 
mo  sind  neben  Verlassenscbaftsakten  aucb  Korrespondenzen 
ibren  Verwandten  im  Archive  geblicben. 

Die  grttûte  Wicbtigkeit  wird  man  wohl  den  Scbriftsttickcn 
1  Markgrafen  Leopold  Wilbelm  von  Baden  zusprechen.  Es 
i  hier  in  einem  Faszikel  Akten  vom  Jahre  1659—1664 
8  F?  9  b)  vorhanden,  die  liber  den  Feldzag  in  Mecklenburg 
1  dann  den  Zug  des  vom  Markgrafen  gefUhrten  Heeres  fiber 
imen  und  Mâhreu  Nacbrichten  geben.  Die  interessantesten 
cke  stammen  von  der  Hand  Montecuccolis.  Es  sind  dies 
efe  liber  militarische  Angelegenbeiten  (1659  Dezember  27; 
\0  Mârz  30,  Juli  4,  August  7,  Oktober  27,  November  3,  No- 
iber  10,  Dezember  11,  Dezember  18,  Dezember  29;  1661 
luar  19,  Mai  4,  Juni  14,  Juni  23;  Briefe  von  L.  v.  Spork  1660 
•il  24  und  28). 

Femer  Reichstagsakten  (Regensburg):  „Proiect  von  der 
chsfeidmarschall-instruction  (dictatum  Ratisbonae  1664  Juni  27), 
trnction  (dictatum  Ratisbonae  1664  Juli  12,  Juli  2  per  direc. 
^nt.).  AusfUhrliches  Gutachten  wegen  jeziger  in  Oberungam 
webender  Ttirkengefahr".  Konzept  des  Gesuches  Leopold 
Ibelms,  worin  er  um  das  Gcneralat  in  BOhmen  sich  be- 
bt. 

Weiterhin  Korrespondenzen  Leopold  Wilhelms  mit  dem 
srstleutnant  Louis  de  la  Borde,  mit  dem  Oberstburggrafen 
rtinitz,  Karl  Graf  von  Trauttmansdorflf,  Karl  Maria  Kur- 
3ten  von  Bayem,  Karl  Herzog  von  Mecklenburg,  Adam  von 
kuttmansdorff,  Annibal  Gonzaga,  Leslie,  etc. 

Ergllnzt  werden  dièse  Korrespondenzen  durch  Schreiben 
den  Sekretâr  des  Markgrafen  Pappenschuh  (II.  4Ky  13  b). 
eh  in  diesem  Faszikel  findet  man  Briefe  Montecuccolis  (1660 
tober  14;  1662  Juli  14),  Trautsons  und  Leslies  (1662  Juli  10). 
Btreut  in  einzelnen  Faszikeln  der  spâter  zu  besprechenden 
nilienakten  finden  sich  manche  nicht  unwichtige  Briefe,  so 
Fasz.  II.  8  F&  2  d  ein  Schreiben  Leopolds  I.,  in  dem  Leopold 
[helm  als  Hatschierhauptmann  bestatigt  wird.  In  demselben 
izikel  die  Akten  flber  die  Aufnahme  unter  die  steierischen 
nde;  die  Inkolatserteilung  in  BOhmen  findet  man  im  Fasz. 
8Fp.2b. 
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Mindere  Wichtigkeit  ftir  die  politische  Gesohichte  haben 
die  Akten  im  Fasz.  II.  8F0  2c;  sie  betreffen  baupts&chlich  Fa- 
milienangelegenheiten.  Es  sind  hier  Briefe  Montecnccolis  (2), 
Leslies,  Trantsons,  Tranttmansdorffs,  Forgachs  nnd  Hermann 
Fortanats  von  Baden-Baden. 

Akten  und  Dedaktionsschreiben  des  Streites  wegen  der 
El5ster  Herrenalb  und  Reichenbach  (I.  8F3  7  b). 

Endlich  sind  in  Lobositz  anch  Akten  zar  Familiengeschichte 
der  Markgrafen  von  Baden  aafbewahrt.  Es  sind  dies  Verlassen- 
schaftsabhandlnngen  nach  Silvia  geb.  CarettoMillesimo,  Lieopold 
Wilhelm  (II.  8Fg  10  b,  II.  8Fg  4),  Prinz  Leopold,  Maria  Anna, 
Lndwig  Georg  (II.  8F3  10e — g),  Akten  des  Fideikommisseï 
(I.  8F0  la— b),  Prozesse  Maria  Franziskas,  Markgrâfin  von 
Baden,  mit  Karl  Graf  Ton  Millésime  wegen  der  badensischen 
Erbschaft  (I.  8FP  6),  Akten  ttber  die  Vormundschaften  (II.  8Fg 
13b),  die  Kuratele  (II.  8F&  10c),  Reisen  (II.  8FP  5),  Geburts- 
feier  (II.  8F3  2a),  Heiraten  (II.  8F3  2c),  Schuldverschreibungen 
und  Quittungen  der  Silvia  Caretto-Millesimo  (1. 8  F^  I  c,  II.  8  F?  3). 

Das  Archiy  bat  seine  LokalitUten  im  Lobositzer  Schlosse 
und  wird  von  Wittingau  aus  verwaltet.  Die  Bentltzung  ist  von 
der  Bewilligung  des  Fttrsten  Schwarzenberg  abhângig. 


Das  gràflich  Kinskysche  Archiv 
in  Chlumetz  an  der  Cidiina. 


Von 

Dr.  J.  Novàk, 

Landesarchivar. 


JJas  grâflich  Zdenko  Kinskysche  Archiv  in  Chlumetz  an 
der  Cidiina  ist  in  dem  Schlosse  Karlskrone  bei  Chlumetz  in 
einem  gewôlbten  Zimmcr  in  dem  neueren  Zubau  gut  aufbewahrt. 
Leider  ist  es  bis  jetzt  fast  unbentitzt  geblieben  und  hat  deshalb 
wie  aile  festgeschlossenen  Archive  durch  die  Archivinsektenarbeit 
und  die  MHusebesuche  stark  gelitten.  Erst  der  jetzige  Besitzer 
der  Herrschaft  Chlumetz,  der  ein  warmes  Interesse  ftir  die  6e- 
schichte  seines  Geschlechtes  und  folglich  auch  filr  das  Schicksal 
des  Familienarchivs  hegt,  hat  zu  einer  grtindlichen  Reform 
Impuis  gegeben  und  wird  sicher  nicht  auf  dem  halben  Wege 
stehen  bleiben.  Auf  seine  Anordnung  ist  ein  Zettelkatalog  an- 
gelegt,  das  Archiv  in  eine  gewisse  Ordnung  gebracht  und  gegen 
weitere  Beschâdigung  gesichert  worden  ;  und  es  ist  sehr  erfreu- 
lich,  daB  man  in  Chlumetz  entschlossen  ist,  die  Ordnungs-  und 
Katalogisierungsarbeiten  auch  weiter  fortsetzen  zu  lassen.  Der 
angefangene  Zettelkatalog  ist  ein  alphabetiscfaes  Namenregister, 
bei  dem  leider  auf  den  alten  Aktenzusammenhang  keine  Rttck- 
sicht  genommen  wurde  —  vielleicht  war  es  nicht  mehr  mOglich 
—  so  daû  man  jetzt  nach  dem  alten  Kataloge  aus  den  Jahren 
1806 — 1808  nicht  mehr  suchen  kann.  Die  alte  Ordnung  des 
Aktenbestandes,  wie  sich  dieselbe  organisch  entwickelt  hat, 
wieder  herzustellen,  halte  ich  nach  dem  jetzigen  Zustand  fUr 
ansgeschlossen.  Es  bleibt  jetzt  nichts  anderes  ilbrig,  als  die 
neue  Ordnung  und  Numerierung  beizubehalten  und  noch  den 
unkatalogisierten  Rest  des  Archivbestandes  in  das  Name^*      '  '^«r 
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aufzaûehmeii  '^)  uûd  dann  allerdings  einen  neueti  chronologÎBcben 
Zettelkatalog  anzulegeu, 

Das  Archi?  besteht  ans  eînem  Sehrank  mît  Diplomen  and 
Privilegien  und  filnf  oflTenen  Aktenregalen,  Die  Diplôme  kommeii 
hier  nicht  in  Betraclit;  die  Akten  und  Korrespondenzen  ent- 
holten  nach  der  neuen  Numerierung  fiber  2000  Nammern,  tcila 
einzelae  »Sttlcke,  teils  Aktenfaszikel  imd  den  noch  ungeordnetenj 
Aktenbestand,  in  dem  aber  wirtsehaftlicbe  Akten  stark  Uber 
wiegen. 

Die  Korrespondenzen   und  Akten   des  grâflicben  ArchivaJ 
die   ftir  die  neuere  Geschîclite  Oâterreiehs  einen  Wert   hahenj 
beginnen  mit  der  Zeit,   in  der  die  Herrschaft  Chiumetz,    frahef 
Eigentum  des  Landesherrn,  in  den  Besitz  der  Famille  Kinsky 
kommen  ist. 

Wenzel  Ktiisky   (richtig  Vchynsky,  nach  der  uraprllnj 
lichen  Namensform)  von  Vchynicz  und  Tettan  (1572 — 1626) 
der  erste  Besitzer  von  Chlumetz  ans  de  m  Hause  Kinsky.  Dnrcli 
sein  energisches  und  rlîeksicbtsloses  Auftreten   in  dem  Karopfé' 
zwischen   Rudolf  II.  und  Matthias  im  Jahre  1611    hat  er   den 
letzteren  sa  gewonnen,   daO   er  îhm  die  Herrâchaften  ChlumetH 
nnd  Kolin  fUr  sein  BemUhen,  Matthias  die  hohmisehe  Krone  zu 
verschaffen,   gesehenkt  hat.     Beiu  Vorgehen  bei  der  Erreichting 
dieser  Gtiter  war  die  Ursache  eines  Prozesses,  welchen  dîc  flb 
Beine    Uandiungsweise    empî5rtcn    Stande     gegen    ihn    geflîh 
baben,     Aus   dem  Gefangnis   hat  îhn   die  Flucht  nach  Krakail' 
gerettet  und  der  Ausbrach  der  Révolution  1618  seine  RUckkehr 
nach  B5hmen   erm5glicht.     Er  verstand   es,   die  Stânde  derart 
fUr  sicb  zu  gewinnen,   dafi   man   ihm  Chlumetz  wieder   einge- 
rUumt  hat.   Die   Bedrlîekung  von  Untertanen  und  das  Laviercn 
zwischen    den    AufsUlndischen    und   Ferdinand   IL  brnehte   ihn 
wieder  îns  Gefangnis,  aus  welchem  ihn  erst  nach  der  Schlaehl 
am  WeiBen  Berge  der  Siéger  befrcite,   der  ihm   die  Herrscha 
Chlometz  und  ftir  Kolin  andereGUter  Uberwîesen  hat;  er  starb  I62i 

Auf  Wenzel  Kinsky   bezîehen   sich  zwar  nicht  viele»  abei 
sehr  wichtige  Akten  und  Briefe  des  Chlumetzcr  Archive; *^)  dii 
selben  rtlhren  aus  folgenden  Jahren  ber: 


1 


♦)  In  deu  SommermonatcG  1911  durcbgeftthrt 
w)  Dicse  uni!  iille  folg^^odc  Vcrzcichnîaso  sîûd  nicht  &iif  Gmuii  d» 
un2urôfehcndea  Chlumetzer  ZettelkAtalo^cd^  toodero  tuf  Grand  ton  Aklno 
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Sl6,  Elu  Originalzeugnis  des  Kaisers  Matthias,  Wenzcl 
Dsky  zu  seinem  Prozesse  auf  sein  Gesuch  gegehon,  de  dato 
.  Febrnar  1616,  in  welchem  seehzebii  Punkte  angeftihrt  wer 
tt,   welehe   liber  das  Verhalten  Wenzels  zum  Kôuig  Matthias, 

k Kaiser  Rudolf  und  den  bohmischen  Standen  1608 — 1611 
ziemlieh  ausftthrliche  und  sebr  intéressante  Aut'klarung 
ben  (Nr.  206). 

1619.  Ein  Originalbrief  Ferdinands  IL  vom  29,  Januar 
l!>,  in  dem  er  Wenzct  Kinsky  verspricht,  ailes  das,  was  Wenzel 
01  Kaiser  Jlattbias  und  den  bohmischen  Standen  wird  erhalten 
onen,  bis  es  in  seiner  Gewalt  stehen  wird,  ratifizieren  zu 
illen.  Ein  wichtiges  Dokument  fUr  die  zweideutige  Stcllung 
Qskys  wîihrend  der  bbhmischen  Révolution  (Nr*  222). 

1626.  Gleichzeîtige  Kopie  eînes  Schreibens  der  bbhmischen 
.mmer  an  den  Sohn  Wenzel  Kinskys  Johann  Cktavian  vom 
.  Februar  1626,  in  dem  der  rechtmilBige  Besitz  seiner  GUter 
igen  des  Prozesses  und  des  Verbaltens  seines  Vaters  an- 
foehten  wird,  Gleichzeîtige  Kopie  der  dîeabezliglichen  Ant- 
rt  Johann  Oktavians  an  die  bëhmisebe  Kammer  am  1,  Miirz. 
rîcht  des  bohmischen  Fiskus  vom  20.  Âpril  an  die  in  der 
askyschen  Angelegenlieit  eingesetzte  Kommission,  in  dem  der 
ize  Sachverhalt  klargelegt  und  das  Benehmen  Wenzel  Kinskys 
'   und  Wîihrend   der    bohmischen  Révolution   verurteilt  wird. 

Ïr  andereni  wird  ihm  vorgcworfen,  dafi  er  nieht  geleistet, 
sr  versprochen  bat,  naralich  weder  seine  Brllder  noch  an- 
anf  die  kaiserliche  Seitc  und  Dévotion  gebracht,  sondern 
tsamt  ihueu  den  Rebellen  adhilricrt  (^deichz.  Kopie).  Eine 
latierte  Rechtfertigungssehrift  Johann  Oktavians  an  die  ge- 
ïate  Kommission,  in  der  er  sein  Recht  auf  die  vom  Vater 
Bien  Gttter  beweist  und  scînen  Vater  gegen  aile  Anscbuldi- 
Bgen  und  numentlicli  den  Hoehverrat  ausftîhrlîch  verteidigt 
eichz.  Kopie;  ailes  un  ter  Sigu.  214). 

Zu  diesen  wertvollen  Dokomenten  gehlirt  noch  eine  un- 
;ierte  Schrift  Jobann  Oktavians,  welehe  schon  ans  der  Zeit 
!h  dem  l'Ur  Johann  Uktavian  gUustîg  ausgefallenen  Ausspruche 
■^  Kommission   und   nach   dem  Tode  Ferdinands  IL  herrtlhrt. 


Bpodenzcn,  die  ich  selbst  untersucht  hal>et  îingeîeg^t.    Die  fetten 
IJaka  gr^beu  das  Jahr^  die  eingeklammerti^u  am  Scblusse  dte  Signatyr 
bkuQieatùh  un. 
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Unter  der  Aufschrift  j,SpecîeB  factî"  schildert  dièses  Schriftstlîck  ' 
die  Sehicksale  Wenzel  Kioskya  uiid  der  îhm  geschenkten  Gliter 
vom  Jahre  1611 — 1626  und  beschreibt  den  von  der  btihmischcn 
Kammer    uach    dem    Tode  Wenzels    eiDgeleitcten    Prozefl,    rtiej 
Schritte  Ji*hauD  Oktavians  beim  Kaiser  iiud  die  von  der  Kinsky* 
scben  Kommîssion  getroffene Traosaktion  (gleichz.  Kopie,  Nr.  213) 

Johann  ©ktavian  Khisky  (1612-1669),  Sohn  nnd  Erbé 
Wenzels,  ist  ira  Chlumetzer  Arcbiv  mit  keinen  anderen  polilî^ 
scben  Akten  und  Korrespoodenzen  als  den  soeben  besprochenen, 
die  sieh  auf  seinen  Vater  bezieheu,  vertreten.  Einige  Original- 
briefe  Karls  des  Âlteren  von  ^erotiu  an  Jobann  Oktavian  ans 
den  Jabren  1629  und  1630  (Nr.  116)  sînd  finanziellen  Inhalt». 

Franz  Ulricli  Kiiisky,  Oraf  (1634—1699),  der  erstf 
geborene  Scdin  Johann  Oktavians,  bocbgebîldet  und  vom  Kaise^ 
Leopold  I.  zu  versebiedenen  diploniatischen  Missionen  verweûdet 
Wurde  im  Jahre  1664  Vizekanzler  in  Bdhmen,  dann  kt^niglicbe^ 
Stattbalter,  Appellatîonspnisident,  1669  kî5niglich  bobœiscbcr  Erb 
hofineister  und  1683  Oberstkanzler  des  Krmigreicbs  Bobnien.  Seit^ 
1690  war  er  Mitglied  des  geheinien  Konferenzrates  des  Kaisers 
und  leitete  in  den  neunziger  Jabren  die  kaiserliche  Politik.  Im 
Jahre  1698  zog  er  sicb  vom  Hofe  zurlick;  seine  Papiere  bat  er  korz 
vor  seinem  Tode  zum  1  eil  verbrannt.  Man  konnte  also  von  dem 
Forscben  im  Chlumetzer  Archive  bezUglieb  seiner  Pcrson  nicht 
viel  erwarten.  Es  baben  sicb  aber  daselbst  trotzdem  eioige 
Briefe,  die  sieh  namentlieb  auf  seine  Âmter  bezieben.  aus 
genden  Jabren  erhalten: 

1667,  Ein  eigenbandiges  Schreiben  Kaiser  Leopolds  L"ii 
den  Grafen  Franz  Ulrich  Kinsky  vom  17.  Juli,  in  dem  ibm  de? 
Kaiser  die  Oberstkanzlerstelle  in  BOhraen  bei  mlcbster  Erledi* 
gung  zuaichert.  Dabei  Kopie  eines  Befehlcs  Kaiser  Leopolds 
vom  27.  Juli  an  das  Deputiertenamt  in  Bobnien  in  Angelege» 
heit  der  Ernennung  des  Grafen  Franz  Ulrich  Kinsky  zum  Friji 
denten  des  Appetlationskollegiams  (Kr,  215). 

1669.    Kopie  eines  Schreibens  Kaiser  Leopolds  I.  an 
Grafen   Franz  Ulrich   vom    16.  Mai   wegen  des  erledigt^n  Hot, 
meisteramtes   des  Eônigreiehs   Bt^bmeu,   das  dem  Qrafen  Ubeil 
geben  wird  (Nr,  1475). 

1681—1683.  Fttnf  Briefe  des  Johann  Jakob  Weingartei 
an  den  Grafen  Franz  Ulrich  ans  Prag  in  Gericbtsangelogenheilea 
(Nr.  1184). 
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168S»   Kopien  tind  Konzepte  von  sechs  Briefea  des  Grafen 

nz  Ulrich  an  Kaiser  Leopold  aus  Mîirz  und  April,  seine  Er- 

Doang  zum  Oberstkanzler  des  K^nigreichs  Bc^hmeu  betreffend 

r.  1887).     Zwei  eigenliandîge  Briefe  Kaiser  Leopolds  an  den 

rafen  Franz  Ulrich   vora   tî.  und  22.  April  wegen  des  Oberst- 

nzleramtes  (Nr.  1451)  und  das  Ernennimgsdekret  voni  8,  April 

aSr.  1473J. 

Wenzol  Norbert  Oktaviaiu  Graf  (1642--1719X  Brnder 
de«  Vorigen,  wurde  1G88  Appcllatiouspriisident  und  Stattbalter 
im  K5nigreieh  B^hmeu,  1G89  wirklicher  Geheim-  und  Konferenz- 
^Bpt,  1*j9G  Oberstlandriehter,  1701  Oberstlandkaramerer  Im  Kon- 
^ftrenzrat  schlofl  er  sîch  der  dem  Priuzen  Eugen  entgegengesetzten 
^^lartci  an,  Vom  Jahre  1705—1711  Oberstkanzler  des  Kiinigreichs 
"Bohmens,  erwarb  er  sich  viele  Vcrdienste  om  die  Hebnng  des 
Handels  nnd  der  Industrie.  Von  seinem  Nachlafl  im  Chlumetzer 
,  Arcbiv  aind  folgendc  Briefe  und  Akten  von  Wichtigkeit: 
^B  1697.  Eigenhandiges  ScLroîben  des  Kronprinzen  Joseph 
^mi  den  Grafen  Wenzel  Norbert  Oktavian  vom  1.  Juni,  in  dem 
er  dauselben  versichert,  dafl  die  von  ihm  verbreîteten  Nach- 
richten,  er  wlirde.  wenn  die  Regieruug  auf  ihn  kommen  sollte, 
die  konfiszîertcn  und  von  seiuen  Vorfahren  verschenkten  GlUer 
wîeder  an  sich  /.iebcn,  unrichtig  seien  ÇRv.  1452). 

1699*  Akten  wegen  des  Ilofmeisteramtes  des  Kënîgreîchs 
Bîîhmen  (Nr.  1466). 

1709—1710.  Kopien  von  Briefen  Kaiser  Josefs  I.^  Ge- 
suehe  Wenzel  Norberts  und  Akten  betreffs  der  Grtlndung  des 
Chlumetzer  Fideîkommisses  und  der  Ltischung  der  Reliiitiona- 
klausel,  „dafi  der  Kaiser  das  Recht  babe,  gegen  ein  Âquivalent 
die  Herrschaft  Chiumetz  jederzeit  zurflckzunehmen"  (Nr.  236). 

1711,  Ein  Origînalbrief  der  Kaiserin-Regentin  an  den 
Oberstkanzler  Wenzel  Norbert  Oktavian  Grafen  Kinsky  vom 
18.  Aagast  wegen  seines  Taxeinricbtungsprojektes  (Nr.  235). 
k^m  Origînalbrief  der  Kaiserin  Regentiu  an  denselben  vom 
H^fe.  September,  in  wclchem  dem  Oberstkanzlcr  die  hîîchste  Zu- 
friedeoheit  hei  der  Beendigung  des  bobmisehen  Landtages  aus< 
geeprochen  wird  (Nr.  234).  Ein  Origînalbrief  der  Kaîserin-Re- 
gentin  an  den  Grafen  Kinsky  vom  18.  Dezember,  kraft  dessen 
er  wegen  hohen  Alters  der  Oberstkanzlerstelle,  welche  mit  Wra- 
tislav  von  Mitrowitz  besetzt  wird,  enthoben  wurde  (Nr.  233). 
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1713—1714.    Briefe  Wenzel    NorbertB   ans   Cblametz  an 
aeînen  Sobn  Franz  Ferdinand  (ra,  50  Sttick)   in  verschîedenen 
Familien-,  wirtsehaftlichen,  finanziellen,  Gilter-  und  Testameni 
angelegeuheiten,  danintcr  ein  Brief  vom  7,  Januar  1714  wcgea 
der  Besetzting  der  LandesbnrjLcgrafenstelle  in  Mahren,  ein  Brief] 
vom  3K  August  1714  wegen  Colloredos  Ernennung  zum  Lande! 
hauptmann   in  Mnhren,   zwei  Briefe   vom    19,  nnd   2H.  Oktoher 
1714,   welclie  sicli   auf  die   Verleumdnng   des  Grafen   Wenzel 
Norberts  beim  Kaiser  und  auf  den  Wiener  Hof  beziehen;   and 
in  den  Briefen   ans   dem  Jahre  1713   findet  man  Notizen   Ub< 
den  Hof  und  die  Kaiserin  (Nr.  136S  und  1369). 

1715.  Briefe  Wenzel  Norberts  aua  Chlunietz  nnd  ans  Praj 
an  seinen  Sobn  Franz  Ferdinand  in  ahnliehen  Angelegenbeite: 
wîe  oben  (ca.  30  Stllek),  aucb  wegen  des  Streites  zwischcn 
Wenzel  Norbert  nnd  aeinem  Sohne  Anton,  in  dem  auch  der 
Xaiser  vermittelte,  Vom  11.  nnd  24.  Februar,  vom  l.  Marz,  voi 
24.  und  29.  Juni  sind  in  diesem  Faszikel  Briefe,  welche  auc: 
manche  intéressante  Naebricht  liber  die  Verhàltnisse  an  dei 
Wiener  Uofe  bringen;  es  baudelt  sicb  in  densclben  um  d«s  voi 
Grafen  Anton  geplante  nnd  von  seinem  Vater  bekàmi)fte  Heirai 
projekt  Antons  mit  einer  Hofdame  der  Kaiserin,  Comtesse  Kolo»' 
wrat,  in  welche  Angelegeubeit  auch  der  Hof  eingrift'.  Die  Briefe 
vom  2.  Januar  uud  15,  Februar  beziehen  sich  auf  das  Vcrhilltni 
der  Sîlhne  Wenzel  Norberts,  der  Grafen  Steplian  nnd  Franz  Fei 
dinand  zum  Frinzen  Eugen  und  zum  Kaiser,  Der  Brief  voi 
12.  November  hetrifft  die  Einflihrung  der  Akzîse  in  Bnhmei 
(Nr.  1370). 

1716.  Weitere  Korrespondenz  zwischen  Wenzel  Norbej 
nnd  seinem  Sohne  Franz  Ferdinand  (liber  20  Stttck).  Der  Bri 
vom  6.  Oktober  gprîcht  von  dem  Tllrkenkriege,  dem  Prinzei 
Engen  nod  der  Kaiserin.  Die  Briefe  vom  2,  und  Î7*  Nuvemb* 
betreffen  die  dnrch  Protektion  des  Prinzcn  Engen  angeiîtrcbi 
Erteilung  eines  eigenen  Regimentes  an  den  Sobn  Wenzel  Noi 
bertH  Stephan  (dem  narbmaligen  ersten  Fllrsten  Kînsky^  uni 
handein  auch  Uber  die  KUekkebr  des  Prinzen  Eugen  nacb  Wiei 
und  Uber  die  Befdrdernng  Stéphane  beim  MilitlU'  (Nr.  1371). 

1717.  Weitere  Korreï=^pondenz  Wenzel  Norbert»  an  Fra 
Ferdinand  (13  StUek),  Die  Briefe  vom  3.  Februar  und  14.  A  j 
beziehen  sich  auch  auf  den  Prinzen  Engen,  Andere  Briefe  han- 
dein von  den  Finanzangelegenheiten  und  von  dem  Sohne  Weutal 


fe 
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Srberte  Stephan,  die  Briefe  vom  14.  April  Eod  23,  September 
betreffen  die  Erteihing  der  Statthalteistelle  in  Bi3lm)en  an  den- 
Belben  (Nr.  1372). 

Franz  Ferdinand,  Graf  (1678—1741),  der  dritte  Sohn 
des  Vorîgeii  und  Erbe  von  Chhiraetz,  wurde  1704  Reichshofrat 
nnà  1705  Vlzekanzlcr  von  B5hmen,  Vom  Kaiser  Joseph  zum 
KurOirsteiirate  nach  Frankfart  gesendet,  stellte  er  1708  die 
iMlhraisclien  Kurrechte  wieder  her  iitid  nalim  danu  1711  aïs 
ttjrbiîhraischer  Gesandter  an  der  Wahl  Karls  VL  in  Fraukfurt 
Wurde  1715  Hofkanzier  und  1725  Oberstkanzler  des  Kbnig- 
%hs  Bobmen.  Vom  Kaiser  za  versobîedenen  wiclitigen  Mîs- 
en  verwendet,  war  er  1721  beim  Konklave  Iniiozenz'  XIIL, 
tiod  1729  als  kôniglicher  Kommissar  bei  dem  Landtage 
rmi  Preflburg  uud  resignierte  1736  aiif  seine  Âmter.  Aus  fol- 
genden  Jahren  haben  wir  von  ihm  eine  Reibc  von  Akten  und 
Jiorrespondenxen  îm  ScbloGarchive  von  Chlumetz: 

1690.  Die  Eruennung  des  Grafen  Franz  Ferdinand  zum 
merer  vom  3L  Jauuar  (Orig.,  Nr.  1467). 
1704—1705.  Seine  Ernennung  zum  Reiclisbofrat  vom 
G,  Juli  1704  und  zum  Vizekanzler  der  bëbmischen  Hofkanzlei 
6.  Juni  1705  (Orig.,  Nr.  227  und  231). 
1708,  Kaiser  Josephs  I.  Origînalinstruktiou  vom  14.  August 
f&r  den  Grafen  Franz  Ferdinand  Kinsky  zum  Reichstag  zu 
;engburg.  Sein  Vorgehen  bei  der  neu  erricliteten  Braun- 
iwcig-Hannoverischen  Kur  wird  genau  vorgescbrieben;  er 
aoU  die  Rechte  der  bôhmischen  Kurstirame  bei  allen  Sitzungen 
aufrecht  erhalten  und  ailes  tun,  ^jWas  einem  kgK  bttbeimbiseben 
gesandten  obliegt  und  sowohl  zn  unserer  kais.  auctoritât  aïs  des 
reichs  und  unserer  cron  Boheimb  dîenst,  wohifahrt  und  auf- 
nehmen  gereichen  kann"  (Nr.  1418).  Kopie  des  Kredenzschrei- 
keng  Kaiser  Josephs  I.  vom  14.  August  an  den  Kardinal  von 
Lamberg  fUr  den  bc\hmischen  Gesaudten  zum  Reichstag  zu  Re- 
genaburg,  Grafen  Franz  Ferdinand  Kinsky  (Nr.  1419). 

1711.  Originalbefehl  der  Kaiserin-Regentin  Eleonore  vom 
30.  Juni  an  den  Grafen  Franz  Ferdinand,  sich  als  Vertreter  des 
KîJnigreichs  Bôhmen  zur  Wahl  nach  Frankfurt  zu  begeben 
(Nr.  1420).  Kopio  der  Instruktion  der  Kaiserin-Regentin  vom 
ali  ftlr  den  Grafen  Kinsky  und  andere  Abgesandte  Karls  VI, 
K^nigs  von  B^hmen  zur  Wahl  nach  Frankfui-t.  Den  Bevoltj 
ibtigten    werden   elf  Punkte   Uber   ihre  Haltung  ausftibrlic 
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vorgeBchrieben  und  ihr  Vorgeben  aïs  Trager  der  bi^hmiechen 
stîmme  genaii  aQgegeben  (15  Blâtter  in  Fol,  Nr.  342), 

1Î15.    EniennuDg  des  Grafeo  Franz  Ferdiaand  zuni  & 
heîmrat  vom  24.  Janiiar  (Orîg-,  Nr.  1417),   Kopie  des  Scbworea, 
welcben  Graf  Franz  Ferdinand   als   bl)bmi8chcr  Kanzler  ira 
heimen  Rat  in  die  HUnde  des  Kaisers  aïs  Kôuigs  von  Bi^hmei 
geleistct  bat  (Nr.  1447}* 

Il  17.  Akteii,  die  Eïieîlung  einer  Beisitzerstelle  beim  gri^fli 
ren  Laudrecht  im  KOnigreicb  Bobmen  an  den  Grufen  Franz  Fe; 
dinantl  betrelTend,  samt  dem  Originaldekret  vom  7.  Mîirz  (Nr.  20o 

1719,  Kopie  des  Gesut^hes  des  Grafen  Franz  Ferdinantî 
an  dcn  Kaiser  vom  6.  Februar  (pras.)  um  die  InkorporieruDg 
des  Titels  des  obersten  Hofmeisters  des  kOniglichen  Hofes  in  das 
FideikommiB  von  Cblunietï;  anliegend  ein  dicsbezligliches  Mé- 
morial seines  Vaters  (Nr,  202).  Kopie  eines  Briefes  des  Piinzea 
Eugen  vom  11.  Marz  an  den  Grafen  Franz  Ferdinand  in  d< 
Angelegenheit  seines  Bruders  (Nr.  1788). 

1719— 1 730,  Briefë  Stephan  Wilhelms  (des  nachniaUge 
Filrsten)  Kinsky,  gr5litenteils  von  Prag,  an  seinen  Brader  Fran: 
Ferdinand  (ca.  40  Stlicke)  in  Familien-,  GUter-  nnd  Finanzangel^- 
genhciten,  wegen  des  Testamentes  ihres  verstorbenen  Vaten 
liber  verschiedene  Âmter  und  andere  Mitglieder  des  bbhmisehe! 
Adels  UBw^.;  der  Brief  vom  2,  Oktober  1720  bezieht  sich  an 
aof  den  Prinzen  Eugen  (Nr.  1505). 

1720.  Kopien  und  Akten  zur  Aufnahme  des  Grafen  Franz 
Ferdinand  Kinsky  in  den  niederbsterreîcbischen  Herrenstand 
(Nr  247). 

1731,    Originalschreiben  Kaiser  Karls  VI,  an   den  Grafen 
Franz  Ferdinand  vom  29.  Mârz  wegen  der  Papstwabl  Der  Kaiser 
sendet  dem  Grafen  vier  ^biglieti  di  exclusiva"  und  zehn  „d'î: 
clusiva",   die   von   nicmandem  gesehen  werden  dilrfen  nnd  voi 
denen  er  ganz  geheim  den  Kardinal  Althan  beuaehrichtigen  sol 
(Nr.  1466). 

1731'-1734.  Zehn  eigenhândîge  Briefe  Kaiser  Karls  V 
an  den  Grafen  Franz  Ferdinand.  Die  Briefe  vom  U.  und  24.  M 
1721  bezieben  sicb  anf  die  Papstwahl  und  sind  an  den  Grsfei 
Kinsky  aïs  einen  aoBerordentlicben  Botscbafter  des  Kaiéers  i 
Rora  gerichtet;  der  Brief  vom  Jabre  1722  wendet  sicb  an  de 
Grafen  als  kôniglichen  Kommtssiir  beim  Prefibnrger  Landi 
Die  Briefe  vom  IL  Jnii  1726,  30,  Januar  17 IM)  und  31.  Angiist 
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betreffen  den  Grafen  Kolowrat.     Die  Brîefe   vom  11,  Juli 
nnd   vom   Jahre    1729   behandcln   ungarisclie  Angelegcn- 
eiteii  (Nr.J457), 

1Î28.  Orîgînalaaftrag  vom  0.  ^fa»  an  den  Grafen  Franz 
Ferdinand  als  kouiglichen  KommîsaUr  zum  Landtag  nach  PrcO- 
hxLTg  (Nr.  1455). 

1731.  Akten  «nd  Briefe  betrefï^  der  ErteiÏEug  des  Ordens 
des  goldenen  Vlielîes  an  den  Grafen  Franz  Ferdinand  Kinsky 
^vNn  244). 

Leopold  Ferdinand,  Graf  (1713—1760),  Sohn  des  Vori- 
nnd  Erbe  von  Chhmietz,  seit  1734  mit  Maria  Theresia  Mar- 
ge von  Rofrano  vermahlt^  war  kaiserlicher  gebcimerRat,  Kîim- 
T  und  Oberstjîigermeister  des  KtViiîgreichs  BDhraen.    Nebst 
m    niclit    nnbcdeutenden    italieniscben    NacUlaO    seiner  Ge- 
jhlin,  von  dera  hier  nnr  wenîge  Briefe   in  Betracht  kommeu, 
îoh   von  seinen  Korrespondenzen  die  wicbtigeren  StUcke 
i55  folgenden  Jahreu  an: 

1736,  Verleihung  einer  BeisitzerstcUe  beim  gr5Beren  Land- 
recht  des  KiUiigreichs  BlUimen  an  don  Grafen  Leopold  vom 
14,  Jannar  (Orig.,  Nr.  1450). 

1743,  Verleihnng  des  Obersthofmeisteramtes  des  Konîg- 
reicbs  Bfihmen  an  den  Grafen  Leopold  vom  19.  April  (Orig., 
Nr.  389). 

1744.  Die  Kaiserin  Maria  Tberesia  gestattet  am  20.  Jannar 
dem  Grafen  Leopold  die  Erricbtung  einer  Kompagnie  Landmiliz 
in  dem  Dîstrikt  der  Herrsphaft  Chlwmetz  (Orig.,  Nr,  390).  Akten, 
seine  Emennnng  znm  Vizejagermeïster  des  Kîioigreîehs  Blîhmen 

effend,  vom  Miirz  nnd  April  (Nr,  391  nnd  392). 

1747.    Akten  wegen  des  von  der  Kaiserin  verlangten  Dar- 
ens  von  30(X)  Gulden  (Nr.  152). 

1747—1750.  Verschiedene  Briefe  ilîber  100  StUckc)  an  den 

en  Leopold,  groÛtenteils  in  Forst-  und  Jagdaugelegenheiten. 

nbei  Kopien  eines  Briefes  Kaiser  Rudolfs  vom  Jahre  1603  nnd 

I   Briefe   Kaiser  Leopolds  aua  den  Jahreu  1679   nnd    1680 

2017). 

1750 — 1756.  Rorrespondenz  wegen  der  Verleihung  der 
rstjàgermeisterstelle  (Nr.  22).  Zehn  Briefe  Kaiser  Franz'  an 
den  Grafen  Leopold  in  Jagdangelegenheiten,  aucb  tlber  Jagd* 
ansâtlge  des  Kaisers  nnd  der  Kaiserin  auf  die  kaiserlichen  Herr- 
n  nach  Bnhmen  (Nr.  2016). 
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1754—1768.    Briefe  der  Grafen  J.  Chotek   und  R  Cliotêk 

an  den  Grafen  Leopold,  grofltenteils  in  Glitcr,  Finanz-  und 
PrivatangelegeDheiteu  (  IG  Stlîeke).  Der  Brief  vom  %  November 
1758  bezieht  sich  auf  die  Befreiung  der  Herrschaft  Cblumetz 
von  der  Verpflegiing  der  duliin  verlegten  Depositiondtruppea 
(Nr.  2ô).  Korregpoiideuz  des  Prînzen  Karl  von  Lotbrîngen  mit 
dem  Grafen  Leopold  in  Jâgeraugelegenheiten  (6  Original  briefe, 
3  Kopienl  Der  Brief  des  Prinzen  vom  3.  Juui  1768  apricht 
anch  von  der  Protektion  bei  der  Kaiserin  wegen  der  Obergthof- 
jUgermeisterstelle  (Nr.  30). 

1756.  Zwei  Briefe  des  Feldmarsehalls  Grafen  Browne  vom 
14.  und  17.  September  an  den  Grafen  Leopald  wegen  der  Et* 
riehtnng  eines  JiigerkorpB  im  Kunîggriitzer  Kreis  und  ein  dies- 
bezUglicber  Brîef  Wenzel  Wanéuras  von  Rechnitz  vom  0.  Sep* 
tember  (Orig,,  Nr.  WH6  und  42). 

1767-  Zwei  Ordres  des  prentîischen  FeldkriegskommiBeariaU 
vom  ly.  und  24.  Mai  ans  Jmigbunzlaii  an  das  VVirtschaftsamt 
der  Herrschaft  Chlîjraetz  wegen  der  Arraeelieferungen  (Orig», 
Nr,  2U22). 

1767—1758.  Akten,  den  Straflenbau  in  Bnlimen  betreffend 
(Briefe,  Reskrîpte,  Antrlige,  Promemorien,  Vorangeblage  etc.V 
Viele  von  dicsen  sogenannten  ^Wegakten"^  beziehen  sieh  auf  deo 
Grafen  Leopold,  dem  sie  tibersendet  worden  sînd  (Nr.  201Ô). 

1757—1759.  Korrespondenz  der  Grâfin  Kinsky,  geb.  Ro- 
frano  (liber  20  StUcke),  welche  aueh  eiuzelne  Nacbrichten  liber 
die  Kriegsereignisse  enthalt  (Nr.  345), 

1758 — 1760.  „Konzeptbuch  Uber  Correspondenzien"  dea 
I  Grafen  Leopold  uod  des  Ilerrn  von  Fnitikenbusch  tlber  ver- 
scbiedene  Sacbeu,  dazwiseheu  aucU  Nachrîehten  liber  die  Heerea* 
verpflegung  (Nr.  2013). 

1759.    Feldmarsehall  Graf  Daun  ^pricht  am  17.  Mai  dem 

tOrafen  Leopold   seine  Anerkenuang  flir  die  Zusendung  von  72 

rterittenen   Jàgem   ans   (Orig.,   Nr.  57).    FeldmarAcball    Laudon 

sendet  am  27.  August  dem  Grafen  Leopold  einen  genauen  Plan 

der  am   12.  August  unweit   Frankfart  vorgeoommenen  Aktion 

(Orig.,  Nr.  61). 

Franz  Ferdinand  (II.),  Graf  (1738—1806),  Solio  dee' 
Vorigen  und  Besitzer  von  Chlametz,  Oberstbofmeiatcr  des  Kônig^ 
reicbs  Bohmen,  kaiserlicher  Oberstleutnant,  reAiguierie  1771  aof 
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nen   Posteii  in    der  Armée,     Aas  seiner  Zeit   fUhre   îrh   fol- 
de  Korrespondenzen  an;   dieselben  entstainmen  deo  Jabreo: 
1766.    Rosarts   Brief  aus   BrUssel  an   den   Grafen   Franz 
rdinand:   hofft  nach  Wien  zu  koinmen,   um  wegen  wiclitiger 
Sachen  mit  der  Eaiserin  m  verhandetn,   durch  UnachlUasigkeit 

Ksfsinea  Hofcs  iioch  zurllckgeblieben  (Orig.,  Nr.  1962), 
1Î69*— 1774.  Briefe  des  Feldmarscballeutnaiîts  Grafen 
rhâzy,  des  Grafen  Laszy,  des  Hauptmanna  Meyer  ond  des 
Majors  Weinberger  an  den  Grafen  Franz  Ferdinand  in  militîîri- 
schen  Angelegenheiten  (ca.  25  Stticke);  auch  wegen  seiner  Re 
signation  iNr.  1434,  1433,  1430,  1431). 

1770^1774.    Korrespondenzprotokulle   des  Grafen   Franz 

Ferdinand  an  versehiedene  Personen,   viele  an  den  Hofagenten 

G.  Weirauch  (4  starke  Bande,  groBtenteils  Konzepte,  Nr.  2U14;l 

^_     17 1 3  — 1777.    Filnf  Fagzikel   von  Bricfen   de&   Hotiigenten 

^^Weiraneh   ans  Wien  an  den  Grafen  BVanz  Ferdinand  (Itber 

^IfX)  Stticke),  die  sich  grolïteuteils  auf  die  tinanziellen,  wirtscbaft- 

licben   nnd   rechtlichen   Angele^enbeiteo   des   Grafen   bezieheu, 

aber  anch   viele  Nachrichten    ïiber  andere   adelige  Familien  in 

Wien   (2.  B.   Bacbhaf,    KoUoDÎtscli,    Lichnowski,   Liechtenstein, 

Palfy,  Waldsteîn,  Wallis,  Wrbna   u,  a.)   cnthalten   uud  manche 

iii|Aigkeiten  voin  Wiener  Uofe   bringen   (Nr,  1569,  1570,  1571, 

Hb»  1577). 

^^  1776.  Oberstleutnant  Boficky  an  den  Grafen  Franz  Fer- 
dinand wegen  Soldatendislokation  in  den  Dcirfern,  in  welehco 
ein  Baueruaufstand  droht  (Nr,  1834).  Andere  Akten  (8  Sttlcke) 
wegen  dos  im  Ktoiggriitzer  und  Bidschower  Kreise  entstaudenen 
Bauernanf^tandes  (Nr.  2U21). 

^^  1777—1778.  Korrespondenzen  (gegeu  40  Stflcke),  grOûten- 
^■i  Anton  Ulricfas,  die  sich  auf  militlirisehe  Operationen,  Darch- 
S§e,  Transporte,  Schanzarbeiten  beî  Chrodini,  Pardubitz,  K5nîg- 
grâiz,  Kaiser  Joseph  II.,  anf  den  feindiichen  Einfall  bei  Nachod, 
die  Bauembewegung  im  Kbniggratzer  Kreis,  Trnppenmiirsche 
von  Jicin  nach  Olmlltz,  Proviantwesen  etc.  beziehen,  namentlich 
den  Monaten  Juui  bis  Oktober  1778  (Nr.  1777—1778). 

1777^1833.    Sehr  umfangreîebe  Robotreluîtîons-  und  Ro- 

holitionsakten  (Nr.  2012), 

17Î9,  Akten  betrefFs  des  Verlangens  des  Ki3nigs  von  Folen, 

auf  drei  Jahre   die   Musikbande  des  Grafen  Franz  Ferdi- 

Ton  Cbluuietz  zu  Uberlassen;  dabei  Brief  des  Oberstburg 
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grafen  Fllrstenberg   tiber  diesbeztigliche  Erlaubnis  dcr  Kais 
(Nr.  2iXl9), 

1780—1784-  Verschiedene  Akten  (ca.  30  StUcke)»  die  milî- 
fôriBchen  FortîfikatioDeii  betreffend  (Nr.  2018). 

1781.  Gesueh  des  Grafen  Franz  Ferdinand  rom  IG.  Sep-I 
tember  an  den  Kaiser  nm  Bestâtîgung  des  Obersthofmeister-I 
amtea  und  der  dieebeztiglichen  Pnirogativen  im  EtinigTeicli| 
BOfamen  (1428.  Àhnlicbes  Gesttch  vom  15,  Dezember  1791  nnter| 
Nr.  1408). 

1783*    Kopie  eines  Schreibens  des  Grafen  vom  8.  Angns 
an    das   Kreiaamt   wegen   seîner   Eînberufung    zur  Verrichtang" 
seines  Erbamtes   bei  der  bevorstebendon  Erteilung  der   kônîg- 
lichen  bOhmischen  Lehen  (Nr.  1495).  ■ 

1783.  Einladung  des  Grafen  Franz  Ferdinand  vom  29.  Juli 
zur  bevorstehenden  biihmischen  Thronbelehnung  des  Fttrsten  voaj 
Schwarzburg  (Nr.  1460). 

1789.  Briefe  des  Hofagenten  Weiraueb  an  den  Grafen 
Franz  Ferdioand,  anch  Uber  die  Erankheit  des  Kaisers,  die  in 
Briefe  vom  16.  April  ausftibrlich  besprochen  wird  (Nr.  1691). 

1791—1793.  Akten,  die  Belebnung  des  FUrsterzbischof^ 
von  OlniUtz  betreffend  (3  Btticke,  Orig.,  Nr,  44). 

1793—1793.  Akten,  die  farstlicb  aiicbsiscbe,  die  Olmtltzer 
and  die  fiirâtlich  scbwarzburgische  Belebnung  mit  den  bObmisebea 
Kronlebeii  betreffend  (Orig.,  5  Sttîcke,  Nr.  43). 

Joseph  Leopold,  Graf  (1764— 1831),  der  âlteste  Sohn  dci- 
Grafen  Franz  Ferdinand  und  Besitzer  von  Chlumetz,  k.  k.  Majof^ 
hat  im  Chlumetzer  Arcbiv  vîele  Faszikel  von  den  an  ihn  ge- 
richteten  Korrcspoodenzen  hinterlassen.  Dîese  haben  nicht  mehr 
die  Bedeutung  wie  die  Korrespondenzen  aus  der  Ultercn  Zeit, 
aber  siud  trotzdem  nicht  zu  anterscbatzen.  Aus  den  Jahren 
1806 — 1826  sind  da  28  Faszikel  von  Briefen  seines  Rechtsver 
treters  Johann  Kaùka  ans  Prag  (ca.  1000  StUeke  unter  den  Nam- 
mern  776—779,  782,  783),  în  welcben  man  neben  den  Finanz-, 
Rechts-  und  wirtschaftlichen  Augelegenbeiten  anch  zahlreicbe 
Nacbrichten  liber  die  politischen  und  Kriegsbegebenbeiten  ans 
der  stllnnischen  Zeit  der  franzôsiscben  Krîege  findet.  Auch  siud 
in  denselben  intéressante  Notizen  liber  bedeuteude  PeraOnlicb^ 
keiten  damaliger  Zeit,  Nacbrichten  UberHundcrte  von  Mitglieder 
des  bnhmischeu  und  t)Sterreicbi8cben  Adels,  liber  die  Stttndé 
den  Landtag  und  die  Ereignisse  in  Prag  eingestreut.   Âholicbc 
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Material  findet  man  in  den  Briefen  Anton  Richters  ans  Wien  an 
den  Grafen  Joseph  Leopold  ans  den  Jahren  1806  —  1826  (20  Fas- 
zikel  mit  einigen  Hunderten  von  Briefen  unter  den  Nummern 
1257—1269,  1271—1273,  1971—1973  und  1977).  Wie  in  den 
Briefen  Eaûkas,  Uberwiegen  auch  in  diesen  die  wirtschaftiichen 
and  rechtlichen  Angelegenheiten;  aber  auch  die  Korrespondenz 
Richters  ist  nicht  ohne  Réflexe  der  bewegten  Jahre,  denen  sie 
entstammt,  und  man  erfâhrt  ans  ihr  sehr  yiel  tiber  die  damali- 
gen  Verh&ltnisse  des  b()hmischen  nnd  Qsterreichischen  Adels. 

Mit  dem  Nachlasse  des  Grafen  Joseph  Leopold  schliefie 
ich  meinen  Bericht,  das  spHtere  Material  hat  vom  historischen 
Standpnnkt  keine  besondere  Bedeutnng.  Ich  bemerke  nur  noch, 
daO  ich  hier  die  wirtschaftiichen  Akten,  welche  den  tlberwie- 
genden  Bestandteil  des  Archivs  bilden,  aufieracht  gelassen  habe, 
nicht  weil  sie  wertlos  w&ren,  sondern  weil  es  nicht  dem  Pro- 
gramm  der  ^Archivalien  zur  neueren  Geschichte  Osterreichs'' 
entsprechen  wtlrde.  Ftlr  die  bôhmische  Wirtschaftsgeschichte 
enthklt  das  Ghlnmetzer  Archiv  fttr  das  17.,  18.  und  19.  Jahr* 
hnndert  ein  sehr  umfangreiches  und  wichtiges  Material.  Auch 
die  Freunde  der  Eulturgeschichte  finden  dort  in  den  Eorre- 
spondenzen  der  Grafen  Kinsky  aus  dem  17.  und  namentlich 
dem  18.  Jahrhnndert  sehr  wertvoUe  Beitrilge.  Wer  sich  fttr  das 
Leben  des  bbhmischen  Adels  in  dieser  Zeit  interessiert,  kann 
das  Ghlnmetzer  Archiv  nicht  unbertlcksichtigt  lassen. 
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Politisclier  ÂkteiibBstand  des  fûrstlich 
Trauttmaiisdorlfschen  Familienarcliivs. 

(Derzeit   deponiert  im  k.  ii,  k.  Haua-,  Hof-  iiml  Staati^j 
archîv  iii  Wieiu) 

Mîtg'eteilt  voo 

V.  Kratochvil, 


A.  Akten 
ans  dcr  Zuit   des  Orafen  Maxiiiiniaii  y*  Tratittmansdi^rff 

(gab.  23,  Mal  1584,  gest  8.  Jnnî  1650).  "M 

I.    Vom  bohmiscken  Aufstand   bis   zuin  Westfalischen  Friedea 
1618—1649  (Fasz,  1—9). 
Fasz-  1.  (1618— 1H30),     Bmimiseber  Aufslaiid.    VorrUckc! 
der  Biihmen  in  Niederëeterreich  (lOlHj 
Gutachteo  llbt^r  tkni  Krieg  iind  tlber  religi^a-pdi* 

tische  Fragen  (1620). 
Briefe  uus  Uresden   Uber  GeBinnangen  dea  illclir_ 
sischen  Hofes  (1620).  | 

Konfij?katîouen  in  B{5btneii  (1621)  and  in  Mahren 

Begnadigung  der  Aufëtlindischen  (1624). 
lleiation  der  deputierten  kaiserliehen  Koinini 

ans  Prag  (16l'4). 
Anfall  der  Oberpfalz  an  Bayem  (1625), 

>)  Die  Kattir  und   dîo   uuglokhe  Vallstaudjgkcit  dea  UberUe 
Materials  erlaubt  e»  uicht,  die  bekannte  Grenze  zwischeD  eioem  ArebiiP 
inventar  und  eincm  Zottelkatalog   einzubalten.    Etne   inveo^         ' 
leichuuug,  wie  z.  B.  «Akteo  des  Grafen  Maximilian  v,  Traiu  v  aU 

Gebeîmeii  Rates"  wUrdc  nar  dann  geufigoo,  WDtiu  die  riçlgeduUûgis 
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ReichssUtnde  iind  iler  Krieg  im  Reiche  (1626  bis 

1627). 
Sendung  des  Grafen  Schwarzenberg  zii  den  Ilanâa- 

stadten  (1627—1628). 
Postulation  des  Erabischofs  von  Magdebnrg  (1628). 
Kredeutial  des  Grafen  Max  v.  Trauttnifinsdorff  an 

den  Knrftlrsten  von  Sachsen  (1828,  2S,  VL). 
Interzession  Sachsens  în  Schlesien  (1628). 
Btindestag  in  Heidelberg  (162i:^), 
Korrespondenz  mit  Slawata  (1624 — 1630), 
Fasz,  2,  Korrespondenz    mit  Albrecht   v.  Waldetcin   (1625 

bÎB    1634),    Pappenheim    (1628—1631)    und 

Tilly  (1627—1632). 
FsLBz.  3.  Ângelegenbeiten    von    Osnabrltek    und   des    Dom- 

kapitels  zu  Mindcn  (1630),   des  Herzo^^tums 

Pomraern  (Einfall   der  Schwedon  1630)    tind 

Beschwerdeu  aus  WUrttemberg  (1630). 

inuner  eingreifende  Tâtigkeit  dieees  hervormgeudeu  St^atsmannes  uuler 
Kaiser  Ferdinand  IL  und  unter  Kaiser  Ferdinand  IlL  bereits  .illgemein  be- 
kftnnt  wiire. 

Die  tibersichtlîcbe  Aufzahlung  der  Betreffe  wird  aiif  der  anderen 
Seite  nie  ein  volîatîiridigea  Bild  êea  Akteovormtes  bieten  —  abg^esohe»  von 
dem  groBen  Mang-el,  daû  dubei  die  Art  der  elozelnen  StUf^kw  iiicht  hervor- 
gehoben  worden  kann.  In  dlcaer  Hinsîcht  vn\d  der  erfahrene  Forsebcr  je* 
^^och  leîcbt  erraten,  daB  die  Akten  des  alimiichti^en  Mintstvrs,  die  die  Po- 
^Hjlik  ganz  Mîtteleuropas  umfasseri^  ans  allen  drei  ArteD  bostoben  werden: 
^^■is  Originalcn  (Briefo  und  Eingaben  an  GratVn  Max  und  an  den  Kaiser^ 
^mbspektive  an  die  kaieerlîcken  Ivanzleien),  nu  h  AbsebrîRen  (Eingabeii  und 
Promemoria,  die  den  Oegenstand  der  Vcrkandiimgen  im  Gebeitnen  Rate 
und  tn  auderen  Rat^kollcgien  —  Hofkriegsrat,  Heicbsîiofrat  —  bildcteu 
nnd  die  dera  Gmfen  Max  voni  Kaiser  mitgeteilt  wnrden)  und  schlieBlicb 
ans  den  leider  (<ebr  apîtrlichen  Konzepten,  die  Oraf  Max  selbat  oder  seine 
^  Privatkanzim  entwurfen  bat. 
^H.  Eb  werden  hier  Mangel  berilhrt,  deren  Erwagung  die  tnaderne  Ar- 
^^Aivtlieorîe  veranlaBt  baben,  deriei  Frivatarcbiro  atis  deui  Bereîcbe  der 
^^■rchive  als  Prodtikte  einer  geordneten  Verwaltung  oder  eioes  Verwaltungs- 
^^pganes  auszuscblieûen.  Dièse  archivtedmiscl^eQ  Mangel,  die  sicb  varnebm- 
^^Bb  beîm  Abiassen  und  bei  der  BeDiitznug  eines  Inventars  fliblbar  machen, 
^werden  jedocb  dureb  einen  Zettelkatalog  dtjr  Archivbeatiinde,  wo  jedes 
Aktenstiick  und  ji^te  Aktengruppe  individnell  bebiindelt  werden,  wieder 
got  gemacbt. 

Die  Unterabteilong  I  ist  bereits  anf  Zetteln  vcrarbeîtet. 
Die  Briefiann  der  AktenBtiicke  ttberwiegt. 
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Kuiftlrstenkonvent  zu  Regensbur^  (1630). 
Katholisclier    Kurfttrstenkonvent    zu    DinkeUbttW 

(1631). 
Buodestag  zu  Heidelberg  (1631), 
lie8chwerdeu  ans  dem  Keiche  an  den  KaUer  (Land- 

graf  Georg  v.  Hesaen,  Graf  Hokenlohe,  Stadt 

EBliugeû)  (1631), 
SenduDg  Hengelmltllers   an    den   KurfUrsteo    rm 

Sachsen  (1631). 
Briefe  des  Biirggrafeo  K,  H.  v,  Dobna  (1628—1632). 
Briefe  und  Gutacliten  Mm  deu  Krieg  f  1633,  1,  Il 
Vorschlage   zu  einem  Frieden  mit  Danemark  um 

Sacbsen  (1633). 
Fasz.  4.  FriedensverhaiidluDgen  mit  Sachsen  bîs  zum  Prager 

Frieden  (Briefe,  Gutacbten^  Notata)  (1633  bia 

1635). 
Briefe  von  Rudolf  Grafen  v.  CoUoredo,  R,  Tiefe 

baeh,  Wolfgang   Grafen   v,  Mansfeld,    Adai 

V.  Waldstein,  Hofkriegaratsprââidenten  Hein- 

rioh  Grafen  v,  Schliek,  FUrsten  W.  Lobkowitz 

(1634). 
Krieg  mit  Scbweden  (Briefe  und  Gataobten)  (1636 

hifi  1636).  ^^1 

Fasz.  5,  VerwaUungsangelegenbeiten  Bôhmena  und  Mahreuf 

(1635-1637). 
Beschwerden   der   ReicbsstILdte    (Augsburg   1& 

ËOlingen,  Speier,  Hamburg,  Ndrdlingen,  N 

berg,  Schwâbisch  Gmllnd,  Regeneburg  1637)? 
Friedensverbandiungen  mit  Scbweden  (Briefe  des 

Reicbsvizekanzlers    Grafen    Knrz    und    d€^ 

GFZM.  V.  Reinacb)  (1638).  " 

Fasz*  6.  Briefe  des  Grafen  Knri  ans  Hamburg  und  ans  deD_ 

Hansastâdten  (1639). 
Reichstag  zu  Regensburg  (1631). 
Fasz.  7—8.  Protokolle  des  Reichstages  zn  Regensburg  (rt 

faSt  vom  Grafen  Kurz  und  Dr.  S^ldner,  Kopi« 

(1640—1641). 
Fasz*  9.  Friedensprâliminarien  mit  Scbweden,  Spanien  uni 

Frankreicb  zu  Mllnster  und  Osnabrllck  (1641_ 

bis  1643). 
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Verhandlungen  mit  den  ReichBBtUnden  zn  EOln, 
mit  Bayeni,  mit  der  Mnkischen  Bitterschaft 
(1643-1644). 

n.  Oraf  Maximilian  v.  Trauttmansdorff;  Gteneralbevollmaohtig^r 
bel  den  Verhandlungen  des  Westffilisohen  Friedens,  1646 
bis  1649  (Fasz.  10-19).*) 

Kaiserliche  Vollmacht  ftir  Grafen  Max  y.  Tranttmansdorff 

(ddo.  Lînz  1645,  4.  X.). 
Kredenz-  and  Geleitbriefe. 
Korrespondenz  (darnnter  anch  Abscbriften  von  kaiserlichen 

Reskripten  an  dritte  Personen). 
Akten,    die   znr   Grnndlage   der  Verhandlungen   dienten: 

kaiserliche,  kônigliche  und  stândische  Vorschlâge  und 

Gegenyorschlftge,  Gravamina  und  Repliken,  Gntachten 

des  Reichshofrates,   Beschliisse  des  Geheimen  Rates, 

Promemoria. 
ProtokoUe  und  Tagebflcher  tlber  die  Verhandlungen  (dièse 

sind  nnyollstandig). 

in.  Varia  ans  der  Zeit  der  Amtst&tigkeit  des  Orafen  Maximilian 
V.  Tranttmansdorff  (Fasz.  20—27).*) 

(Ansgeschiedene  Aktenbeilagen  ans  der  Abteilung  II;  sie 
betreffen  yornehmiich  die  auswilrtigen  Staaten:  Eng- 
land,  Frankreich,  Holland,  Kirchenstaat,  Modena, 
Venedig;  auch  Polen^  Schlesien  und  Ungam.) 

(UnzusammenhSugender  Bestand.) 

rv.  Korrespondenz  des  Orafen  Max  v.  Tranttmansdorff  1616—1649 
(Fasz.  28—72). 

1.  Briefe   der   Kaiser   Ferdinand  II.  und  Ferdinand  III. 

1616—1649  (Fasz.  28—32).**) 
(Den  Briefen  liegen  andere  an  den  Kaiser  gerichtete 
Briefe   als  Beilagen  in  Abscbriften   bei.    Zabi  der 
Briefe  548  StUck.) 

2.  Briefe  der  Erzherzoge  und  der  Kurflirsten  1624—1649 

(Fasz.  33—36).*) 


«)  Alter  Archivskatalog. 
^)  Aaf  Zetteln  yerarbeitet. 


474 


KratocbvO. 


3.  Korrespondeaz    mit   Privaten   (StaatsmEiitiern,    Befchl&* 
habern  etc.  )  (Fasz.  37  —  71  in  116  Konvoluten)>) 


B.  Aktenliestand 
au^i  fier  KfUt  des  Ftirsten  Fertliiiaiid  r.  Traattmansdorff 

(geb.  12.  Januar  1749,  grest  28.  August  1827;  Karton  1—50.)*) 

L  Oraf  Ferdinand  y.  Trauttmansdorff,  ktirbohmlBcher  Getandter  j 
beim  Regenaburçer  Reiohstag  1780—1787  (Kart.  1—1 1), 
ft)  Berichtean  die  StaatskatizJei  (mit  Bellagen)  (Kart.  1 — 4); 
h)  Weisnngen  der  Staatâkanzleî  (Kart.  5—6); 
cj  Korrespondenz  des  Grafen  Ferdinand  (Kart.  7); 
d)  Denkschriften  (Kart.  8--^  11), 

n.  Oraf  FerdiEand,  beToUmâclitigtor  Minister  in  Bel^en,  17S6 
bit  1789  (Kart  12—21). 

a)  Berichte  und  Weisungen  (^Kart.  12 — 14); 

b)  Mission  Kobenzl  (Kart.  15); 

c)  ^Fragments"  i,  Aufsatze  und Denkschriften)(Kart  16 — 19); 

d)  Korrespondenz  (Kart  20 — 21). 

m.  Korreapondanz  des  Grafen  Ferdinand  ans  den  Jahren  1790 

bia  1793  (Kart.  22—23).  M 

rV.  Graf   Ferdinand    v.  Trauttmansdorff,   niederlandischer  Hof< 

kanzler,  1793-1797  (Kart.  24—39). 
a)  Vortrage  der  Niederlaudiscliea  Hofkanzlei  an  den  Knispr  ^ 

(Kart.  24-27);  | 

h)  Berichte   und  Weisutigen  an   den  bevollmâcbligteu  Mi- 

nister  in  Betgien  (Kart.  28); 
cJ  NotenwecUsel  (Kart.  29); 
dj  Korrespondenz  (Kart  30 — 35); 

e)  Krieg  mit  Frankreicb  (Kart  36—37); 

f)  Denkschriften  (Kart.  38—39). 

V.  Korrespondenz  des  Grafen  Ferdinand  ans  den  Jahren  179Q| 
bis  1800  (Kart,  40). 


»)  Alter  Archivkstaloif, 

*)  Archiviitvetitar  uach  Unterableilungeo,  loit  Angaben  liber  Inhalt 
Zeitgreuse^  Prov^eoieiuc,  Zabi  d^t  ^tiicko  und  KÂftoonuminem  Torbjititi4«s 
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I.  Oraf  Ferdinand,  Leiter  der  Staatskanzlei,  1801  (Kart.  41—42). 
Weisungen,    Berichte,   Noten,    Korrespondenz  and  Denk- 
schriften  (Itlckenhaft). 

I.  OrafFerdinandyStaats-nndKonferenzminister,  1802  (Kart  43). 
Briefe,   Gircnlanda,   Verhandinngsakten,    EntwUrfe   (nnzu- 
sammenhângender  Bestand). 

Œ.  FUrst  Ferdinand,  Oberster  Hofmeister  des  Kaisers,  1807 — 1827 
(Kart.  43). 

S.  Denkschriften  ûber  allgemeine   politische   Angelegenheiten 
1793-1806  (Kart.  44-50). 

a)  Ôsterreich-Frankreich  (Kart.  44)  ; 

b)  Ôsterreichische  Politik  (Kart.  45); 

c)  Ôsterreich-Deutsches  Reich  (Kart.  46); 

d)  Ôsterreich-Europa  (Kart.  46); 

e)  Innere  Verbàltnisse  Ôsterreichs  (Kart.  47—48); 

f)  Ôsterreichs  Kronliinder  (Kart.  48); 

g)  Historische  Materialien  (Kart.  49 — 50). 


Politische  Âkteii  des  fûrstlich  Kinskyschen 
Familienarchivs  in  Wien. 


Mitg'eteilt  von 

V.  KratochviL 


A»  Akten  des  Grafeu  Phîlipp  Josef  Kinsky  ron  Vchynle 

mid  Tettau 


(preb.  1,  Mai  1700,  gesl.  12.  Januar  1749). 


fi 

Bnen 
n 

i 


1,  Graf  Fhilîpp  XiEsky.   kaiserlicher  Gesandter  am  englisel 
Hofe,  1728—1738  (Kart  1—10). 

Kart.  1.  Berichte  des  Grafeo  Philîpp  Kinsky  aus  London 
an  Kaiser  Karl  VI.  1729—1735. 
(Darrmter  Berichte  des  Grafen  an  Priozen  Eugei 
von  Snvoyen,  an  die  Grafen  Sinzendori',  Harrach, 
Ublfeld,  an  Bartenstein  nnd  an  die  Mitglieder  des 
Consejo  de  Espaùa  [Prié,  Cienfnegas,  Ruele,  Sh 
Croce].)  (Konaepte.)  - 

Kart.  2«  Instriiktioneû  des  Kaisers  Karl  VI.  ans  dem  Reichs-f 
hofrate  und  ans  der  Hofkanzlei  an  Grafen  Philipp, 
1728—1730  (Orî^.)- 

Kart.  3—9.  Weisungen    des    Kaisers    Karl  VI.  an    Grafen 
PMlipp,  1731—1736  (Orig,  mit  Beilagen). 

Kart.  10.  Briefe  an  Grafen  Philipp  in  London,  1728—17 
(Darunter    Tertrauliehe   Weisungen     des    Pi'inze; 
Eugen  Ton  Savoyen,  1721—1734.)  (Orig.) 
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n.  Ministérielle  Korrespondenz  des  Grafen  Philipp  Kinsky,  Ober- 
sten  bohmischen  Hofkanzlers.  M 

Kart  11—13.  Briefe   des  Grafen  Pliilipp  an   verschiedene 
Korrespondenten,  1736—1744  (Konxepte). 
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Kart.  14 — 27.  Briefe  an  den  Obersthofkanzler  Grafen  Philipp 
Kinsky,  1738—1745. 

(Darnnter  4  Ecartons  von  Briefen,  respektive  von 
regelmUfiiger  Berichterstattung  des  Oberstbarg- 
grafen  von  Prag  Grafen  Schafgotsch,  1741—1745.) 
(Orig.) 

Kart.  28—32.  Juridische  Deduktionen,  historisch-politische 
Abhandlungen  ans  der  ministeriellen  TSltigkeit  des 
Grafen  Philipp. 

(Darnnter  2  Eartons,  Entwtlrfe  zur  AbUndernng 
der  bQhmischen  Landesordnung  vom  Jahre  1739.) 

B.  Fftrst  Badolf  Kinsky 

(geb.  30.  M&rz  1802^  gest.  27.  Janaar  1836). 

Ans  der  privaten  Korrespondenz  des  Ftlrsten  Bndolf 
nsky  sind  die  Briefe  des  Abbé  Josef  Dobrowsky  1826—1828 
i  Sttlek)  und  je  ein  Brief  von  F.  Celakowsky  nnd  F.  Palacky 
J34)  hervorznheben. 


Bericlit  ûl>er  das  fiirstlich  Lobkowitzsche 
Ârchiv  in  Prag. 

Von 

Dr.  J.  Borovièka. 


JLias  Prager  Art^hiv  dcr  Hofîner  Linie  des  Hauses  I^ 
kowîtz  ÎBt  ein  FamilienaiTluv  im  wahreo  Sinae  des  Wortes,  weil 
68  Bich  aus  der  Gescbichte  der  Farailie  Lobkowitz  entwickelt 
bat.  Es  ÎBt  in  dem  kleineren  Saale  der  grofien  FideikomTniiJ- 
bîblîothck  aufbewabrt.  Seiue  Bestlode,  die  leider  nicht  voll- 
Btaiidîg  erbalten  siiid,  bezieben  sîch  —  abgesehen  von  einigea  j 
Archivalien,  welche  unorganiscb  in  das  Archiv  einverleibt  wiir- 
den*)  —  auf  die  einzeloen  Mitglieder  der  Familîe  seit  dem  EndeJ 
des  17,  Jalirbunderts.  In  der  letztcn  Zeii  (1911)  wurde  das  ArcWi» 
neogeordoet,  jedoch  die  alte  Einteilung  womëglieh  beibehalteaj 

In  diesem  Berichte  ist  nnr  die  politiscb  wichtige  Korre- 
spondenz  angeftlhrt,  das  genealogische  uod  wirtschaftiiche  Ma* 
terial  des  Archivs,  vcelches  teilweise  vollstîlndig  anfbewahrt  ist, 
ist  dabei  nicbt  berticksichtîgt  worden. 

Der  Stifter  der  zweiten  oder  jtlngeren  tTirstlichen  Hofinerj 
Linie  des  Hauses  Lobkowitz  Georg  Christian  (1686  bis  lT5ô)| 
zeiebnete  sieb  hauptsacblicb  als  Feldiierr  ans  Im  Jabre  nOTJ 
begann  er  nnter  seinem  Vetter,  dem  Markgrafen  Ladwig  voni 
Baden,  seine  inilitariscbe  Laufbahn  und  diente  noter  Prin»j 
Eugen  im  Reiche  am  Rfaein,  in  den  Niederlanden  nud  in  Ungam| 
gegen  die  RebeUen  und  Ttirken;  1717  erhielt  er  das  nach  dm 
Tode  seines  Bruders  Josef  erledigte  Lobkowitzsche  Ktlrassier-j 
régiment.    Sp^ter  kam  er  zur  Armée  naeh  Italien   nnd   wurdc 


•)  Zum  Beîspiel  zwei  Pakete  von  Briefea  und  Schriften,  die  «cîi  «ul 
BochvtrratflprozeQ  des  Georg  von  Lobkowitz,  respektifO  die  Ab£ii48tto| 
er  Apologie  und  lîen  Jefiui'ten  Clavier  bczleheu. 
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General feklwachtmeister  im  Kbuigreiclie  Neapel,  im  Jahre 
p2  Gouverueur  voii  Sizilieu  und  1733  FeldniarschalleutnaDt,  als 
;ljer  er  sîcli  dttrch  seine  Heldentaten  groBe  Verdieuste  er- 
ben  batte,  Darauf  wurde  er  im  Jahre  1735  ziim  Général  der 
alleric  und  Gouverneur  in  der  Lomliardei,  io  Parma  und  Pia- 
ceiiza  ernaunt^  auf  welehera  Posten  er  bis  zu  deren  Abtretuog 
sterreich  blieb.  Stjdaon  worde  er  mit  dem  Generalkommimdo 
iebenbtirgeu,  welchea  damais  die  Tilrken  bedroliten,  betraut. 
Beim  Ausbrueh  des  ôsterreichisiîlieû  SukzesBÎonskrieges  ernannte 
ihn  die  Kaieerin  Maria  Theresia  zu  ibrem  wirkiichen  geheimen 
Rai  nnd  Geueralfeldniarschalt  und  Ubcrtrug  ibm  1741  das  Gène- 
ralkommando  in  BohmeiiT  wo  er  sich  rfîhmlich  gegen  die  Fran- 
zosen  onter  den  Marschallen  Broglie  und  Belleiale  hervortat, 
1742  Prag  eroberte,  den  Feiud  ans  dem  Laude  trieb  und  bis 
in  die  Ober|>faIz  verfoigte.  lui  iolgendcn  Jahre  war  er  wîeder 
Gouverneur  der  Uerzogtllmer  Mailand,  Parma,  Pîacenza  und 
Mantua  und  kommandierender  General  in  Italien  bis  zum  Jahre 
1746.  Im  genannten  Jahre  wurde  er  zur  Armée  vcrsetzt,  welche 
unter  dem  Oberbeteld  des  Prinzen  Karl  zur  FortfUhrung  des 
Krieges  gegen  PreuÛen  bestimmt  war.  Endlicb  wurde  er  im 
Jabre  1752  zum  konimaudierendeu  General  in  IJugarn  ernanut, 
wo  er  sein  Lebcn  beschloli. 

Von  den  Dokumenten,  die  seine  Tatigkeit  und  sein  Leben 
betreffen,  ist  nur  ein  Bruchstttek  erhalten^  und  zwar  dasjenige, 
welches  im  Jahre  1757  vou  Wîen  uaeh  Prag  llberfllhrt  wurde, 
jedoeb  stellt  es  eiu  selbstliudiges  Ganzes  dar.    Es  ist  zu  ueuuen: 

1117—1745.  11  Ernennungs- bezw.  Verleihungsdekrete  ftlr  Georg 
Christian  Lobkowitz  (A,-L*). 

November  27.  Orig.  Einladung  zu  dem  den  17.  April  1751 
in  PreBburg  gebalteneu  Landtag  (M.). 

1370 — 1744.  7  kaiserliclie  Reskriptc  und  eines  vom  Hofkriegsrat 
die  militarischen  Angelegeuheiten  betreffend  (N.). 

1743 — 1746.  Deutsebc  Korrespondenz  „mit  vomehmen  Leuten 
und  Gênerais"  :  Originalbriefe  Uieist  mit  beiliegendeu  Ant- 
worten  im  Konzept.  (  Auersperg,  Markgnif  und  Markgrafin 
von  Baden,  Brandau,  Colloredo,  Daranitz,  Franz  Josias 
von  Dessau  Anhalt,  Harrach,  KhevenhJiller,  Kinsky,  Lam- 
berg,  Mennersdorf,  Ogilvy,  Karl  Theodor  Pfaiz^raf  beim 
Rheio,    Johann   August  vou  Sachsen,    8almSalm,   Sehafl- 
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gotsch,  Schwarzenberg,    Starhemberg,  Wallis,  WeîOeuwolf, 
Herzog  von  WUrttemberg.  —  0.) 

1736  —  1746.  Lateînische,  îtalienische  und  franzî^sische  Kone- 
Bpondenï::  Originalbriefe  mit  beiliegenden  Antworten  im 
Konzcpt.  (Alberoiii,  Bernes,  Bernklau,  Berwick,  Caroli, 
Cierid,  Daun,  Demerat,  Uiesbach,  Uarracb,  Marques  voi 
Hospital,  Landgraf  von  Ilesseo^  Khevenhtiller,  Kinîgsegj,' 
Novati,  Graf  von  Puebla  de  Portugal,  Johann  August  voo 
Sachseo,  Salburg,  Sale,  Salmour,  Schullenburg,  Simonetta, 
TassiB,  Auguste  Herzogin  von  WUrttemberg,  Zollern.  —  PJ 

1737—1742,  1745.  Korrespondenz  mit  dem  GroBber^og  Fran».: 
Originalbriefe  und  Konzepte,  die  Kriegsangelegenbeitettj 
betreffend  (2  Fasz.  —  Q.> 

1745 — 1748.  Originalbriefe  des  Herzogs  Karl  von  Lotbringen, 
ô  StlJck  (R;), 

1753.  Originalbriefe,  Privatinhalt,  3  Sttlck  (S.). 

1740.  Eigenhandiges  Schreiben  Karis  VI.  vom  30.  Jânner;  eii 
undatiertcs  Handbillet  Franz'  1,  (T.). 

1734 — 1735,  Originalbriefe  von  Eugen  von  Savoyen,  6  Sttlck, 
und  ein  Bericht  an  den  Prinzen  vom  Jahre  1738,  Kon 
zept  (U.). 

1737.  Originalbriefe   des   Gouvenienra  General  Traun  ans  M; 
land,   Parma  und  Mantua  nebst  vîelen   Beilagen,   wclcbi 
seine  Tatîgkeit  beleuebten;  2  Briefe  deRselbeu  vom  Jabre 
1743  und  ein  Stllck  vom  Jabre  1746  (W.). 

„ Description  de  la  Toscane"»  HS.  gebunden  (X,).^ 
^Description  der  gauzen  Entreprise  von  Napoli  um 
aile  Gegenveranstattuugen  des  Feinds,  so  sich  vom  19,  Hi 
bis    14.  September   1707    ergeben,   nebst    vîelen   anderen 
Remarquen  in  polîticîs  et  railitaribus*^.  18  Fasz.  (Y.). 

1737 — 1757.  Verschiedene  ScbriftstUcke  Armée  nnd  KriegsaD, 
legenheiten    betreffend,    9  Stllck:    I.    ^Meinung    Uber   dî< 
gegenwiirtige  Situation   der  bereits   in  Hangam   von   di 
k.  k.  Armée   gegen   den   Erbfeind   ert^ffneten  Campagne 
ddo.  Wien,   den  24.  Juni  1739;    2.  ^Reflexiones   tlber  dii 
Completirungsmiliz^;    4.    Kais,    Reskript    ddo.    Preflborg, 
den  30.  Joli  1731,  die  ^Exeeirponcten  in  dem  damabligc 
Campament^  enthaltend;  5.  Dispositiouspunkten  vom  Feld^ 
marschall  Orafen  von   Broune,    ddo.  Feldlager  bei  KoIIej 
den  4.  Beptember  17ôi);  6-  Verschiedene  Puncten»  io  Ihro 
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k.  k.  Mt,  durcli  den  Heizog  Karl  von  Lolliringen  der  ge- 
sammten  Général! tiU  knnd  zu  machen  gnadigat  anbefohlen 
baben,  ddo,  Prag,  den  27,  Mai  i757;  7.  Ëxercitium  zu  Pferd 
and  zu  Fufl  in  Marchen  und  Contramarchen  bei  deui  ge- 
wcBt  !5bl,  Ftlrst  Lobkowitzischen  Regimeut;  8,  Dislocatiou 
der  k.  k.  Hauptarmée,  item  deren  in  Bobeimb  bequartirt 
gewesten  l5bl.  Regimentern  (Z.), 

Reglementers  Marche-,  Vorspann-  und  Verpflegs- 
systemata  aus  den  Jahren  1743 — 1758  (Nr.  1 — 7  gedruckte 
Akten,  Nr,  8:  ^Entwurf  des  RegulameûtB  und  Ordnung  Hlr 
gesammte  kais.  ktin.  Cuiras.sier  und  Dragoner-Kegimenter. 
Zweiter  Theil  die  Verhaltungeii  bei  einem  Régiment  und 
Compagnie Uberhaupt^ auc h inFeld,GarniBonen  undQuartieren 
beaonders  enthaltend"^  oebst  einem  kais.  Keskript,  ddo.  Wien, 
den  15.  Feber  1751,  inbetreff  der  abzugebenden  Gut&ch- 
luog.  —  A  a,). 

Gedrnckte  Patenten  und  andere  ScbriftstUcke  (Bb.,  Ce), 

Sukzessionsinstrumeut  aiif  die  HerzogtUmer  Parma 
und  Piacentia  vom  29.  Dezember  1732,  Abschrift  (Ddj. 

6.  Zwei  Originalbriefe  des  KOnigs  Friedrich  ?om 
12.  April  1749  und  28.  April  1752  wegen  der  von  Seiten 
der  FUrstin  Lobkowitz  an  Oppeln  und  Ratîbor  in  Schlesien 
haftcnden  Geldforderung  (Ff). 

Gedruekto  und  in  Messina  publizierte  Patente  vom 
Jahre  1727  (Nu.). 

^Affari  di  Sicilia  nel  ano  UW  (Nr.  92:  Kais.  Voll- 
macht  an  den  Kommandauten  von  Messina  Ftirsten  von 
Lobkowitz  wegen  Herbeischaffung  sowohl  (îeld-  als  Lebens- 
mitiel,  Orig. ;  Nr.  M:  ^Diurium  was  bei  der  Belageruug 
Messina  vom  2K^  Angnst  1734  als  den  Tag  der  Anknnft 
der  feindiich  spanischen  Flotte  unter  des  H.  General  FMU 
George  Christian  Fltrsten  von  Lobkowitz  Durchlaueht  tâg- 
lîch  ftlr  Parola  und  Befehle  gegeben,  auch  sonsten  merk- 
wllrdiges  vorgefallen  und  auegezeichnet  worden"  ;  Nr.  95  : 
Brief  und  Rapport  des  FUrsteu  voti  Lobkowitz  an  Ihro  Mt. 
K.  Karl  VI.  von  der  Citadetl  Messina  unter  dem  23.  Sep- 
teinber  1734;  zwet  Zuschriften  des  k.  k.  Hoiliriegsrates  vom 
Jahre  1734  und  1735  (Oo.). 

^Relazione  con  cui  si  dimostra  il  sistenia  dello  stato 
di  Milauo",  HS.,  26  F.  (Pp.). 
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^Lettre  sopra  la  uiiova  8tampa  délia  moneta  vecchia, 
moiieta  maneante"  vom  Jabre  1750^ — 1733  (Qq.). 

^Lettre  per  la  peaca  delli  canoni.*^  Verschiedene  Briefe 
iind  Befehle  an  deu  Gouverneur  von  Messina  Grafen  vod 
Traiin  ie  Beziehung  auf  gewisse  Kanoneii,  die  ans  dem^ 
Meere  hervorgezogen  werden  sollten,  in  den  Jafaren  173! 
und  1733  (Rr  ). 

Veracbiedene  Dokumente   and  Gutachten,    meist  difl 
italicDischeu  Besitzungen  betreffend  (Ssj. 

1,  ^Diat'iam  tiber  das,  was  vom  11,  Seplember  bii 
Ende  1733  iu  dem  kihx.  Castell  Aiiiare  di  Palermo  tiiglicl 
vorgelofen  ist  ailes";  2.  ^Marcheiiispositiones  îd  dem  Ro, 
maniscben  vom  2.  Mai  1744  bis  9.  Juli  dièses  Jabrâ"^; 
4.  „Origiual  Capitulation  des  franz.  Generallieutenants  Ilerrn 
von  Clievert  mît  dem  FM.  FUrsten  von  Lobkowitz  hé 
Cbergahe  der  Stadt  Prag,  vom  25,  Dezember  1742**  (Tt.) 
^Franzlisiscbe  merkwlirdige  Acta."  (Nr.  1.  „Le  jour- 
nal de  la  marche  eu  Bosnie  de  Brod  jusqu'à  Servill  qui 
en  est  la  capital  fait  par  Son  Altesse  le  Prince  Eugène  à\ 
herense  mémoire  et  copié  de  main  propre  par  moi  Josepl 
Ventzl  P.  de  Lichtenstein",  7  F.;  2.  ,,Ménioire  gur 
guerre  de  Hongrie,  Campagne  de  1737",  37  F.;  3,  „M< 
moire  sur  les  demandes  de  la  nation  Valaque  de  Transy 
vanie",  ddo.  Vienne,  le  17  Février  1743,  8  F,;  4.  ^Re- 
lation de  la  bataille  de  Laftend  entre  l'armée  des  alliés  et 
l'armée  de  France  du  2  Juillet  1747  S  7  F.  (Un,).  I 

Abgesehen  von  diesem  im  Jahre  1707  nacb  Prag  Uber* 
fUhrten  schriftiichen  Nacblail  des  FUrsten  Georg  Christian  be- 
findet  sich  unter  den  Papieren  seines  Sobnes  August  Anton  eiif 
Faszikel  (Fasz,  G,  Nr.  (3),  franz^sische  Briefe  ans  Wien  von 
Baron  Kocb,  der  ira  MUrz  1742  Kabinettssekretàr  der  Kaiserin 
wurde,  vom  Dezember  1741  bis  Marz  1742  mit  deutscben  Anl- 
worten  des  FUrsten  entbaltend;  sie  betreflFen  Kriegs-  und  Milttâir^ 
sachen  der  Zeît,  die  Kampagne  in  Bëhmen  nsw.  In  derselbeu 
Abteilung  tFasz.  J.  Nr.  1)  lîegen  „ Articles  à  proposer  à  M.  le 
Prince  de  Lobkouuitz  par  M.  de  Chevert**  vor;  es  ifit  der  Voi 
echlag  der  Prager  Kapitulation  mit  den  Franzosen  vom  25,  D< 
zember  1742  mit  eigenblindigen  (?)  Bemerkungen  des  Fttrstci 
Hierher  gebOren  auch  verschiedene  Plane  von  Schlaehten^  Ordi 
de  bataille  u.  A^  {VB»t.  K  und  unsigniertK  Endlieb  ht  uocb  ei 
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fpîszikel  m  nennen:  Schriften  in  betreff  des  widor  den  Ftlrsteu 
Oeorg  Christian  eingeklagten  MiliUtrcassa-Restes  per  ÎI2J25  fl, 
vom  28.  April  1755  bis  Ende  Oktober  174H. 

Sein  Sohn  Fïlrst  Au^-ust  Anton  Josef  (1729—1803)  trat 
in  dîe  kais.  Aniiec  uod  widmete  sich  in  deraclben  23  Jahre 
bindnrcb  dem  Dienste  der  Waffen,  Er  batte  in  alleu  FeIdzUgen 
des  SiebenjUhrîgen  Krieges  mitgefocbten.  Nach  Beendigung  des 
Krieges  trat  er  ans  den  Reihen  der  Armée  imd  wLlhlte  die 
diplomatische  Laufbabn.  Scbon  im  Jabre  1764  wiirde  er  vom 
Kaiser  Franz  L  mit  der  Nachricht  von  der  Wahl  Erzherzogs 
Josefs  zum  rDmischen  Kônig  nacb  Petersburg  geschickt,  datni 
ahre  1772  begab  er  sicb  als  kaiserlicber  Botsebafter  au  den 
von  Madrid,  wo  er  ftlnf  Jahre  verblieb.  Nach  seîner  Rllck- 
entsagte  er  allen  Staatsgeschaften. 

Auâ  der  Zeit  seiner  inîlitUrîschen  Laufbahn  ist  eine  Rcîhe 
,?Ofl  Faszikeln  erhalteu  (Fasz.  A — J),  zu  welchen  aach  eine  atte 
signation"  vorhanden  ist;  aus  derselben  geht  hervor,  dafl 
Schriften  neu  geordnet  nud  mehrere  von  ihnen  (im  Jahre 
13ti3)  rerbrannt  wurden  oder  verloren  gegangen  sînd;  frllher 
n  die  S;'hriften  einfaeh  nach  fortlaufenden  Nummorn  ein- 
lit  (Nr.  1—56). 
Dièse  Archivalien  sind  von  keînem  besonderen  ôffentlichen 
esse  und  stellen  aach  kein  vollstândigee,  organÎ8ch  zuBam- 
enbangendes  Material  dar.  Dîe  meisten  militarischen  Schrift* 
sttJcke  betreflen  das  altcollorediscbe  Infantcrieregiment,  dessen 
Ûbrister  damais  Fllrst  Augnst  Anton  war.  Es  sind  hervorzubeben: 

B.  Nr.  1,  Die  Dekrete  des  Hofkriegsrates,  die  Cbergabe 
von  Breslau  betreftend,  1753  und  1758;  Nr.  2,  2  Briefe 
des  Prinzeu  Heinrich  von  Preufieu  vom  13,  Marz  und 
4.  September  1762. 
.faaz.  E.  Nr.  1—13,  Verscbiedene  mîlitàrisehe  Schriftstticke  aus 
den  preuBiscben  Kriegenj  Nr.  2,  Generaldispoaition  des 
Feldmarschalls  Daan,  das  feindliche  Lager  bei  Hochkirchen 
anzugreîfen  u.  ii. 

t.  F.  Nr.  L  Reskripte  des  Uofkrîegsrates  vom  16.  November 
1757  bis  znm  9.  Februar  1759. 

t.  G.  Nr.  1:  Oraf  KoUowrat  und  Herzog  Ahrenberg  au  den 
Filrsten  Augnst»  den  Marsch  auf  Wintercjuartierung  und 
2Ur  Armée  betreflfend,  vom  Môrz  und  Aprîl  1757  (4  SttIckJ; 
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Nr.  3:    Briefe   des  Obristen  vou  Bender  an   den  Ftirateii, 
Kriegs-  und  Ariueeangelegenheiten   betreffend,    rom  Jahr 
1757—1761, 1766;  Nr.4:  Feldmarscliall Daun  vom  27.  Aaf^u»t| 
1761  und  Obrist  von  Rastheîmb  vom  28.  August  1761,  wegen 
nîcht  m^glicli  erscheineoder  Au8wecbBluDg  aus  der  prenlii^ 
Bcheii  Kriegsgefangenscbaft;  Nr.  6:  Briefe  von  General  Laey 
vom  Jabre  1756  (3  Sttick)   und   1758  (1  Stttek)   und  ?o0 
Général  Colloredo   vom  Jabre  1755,  1767—1759,    1  Stttcl 
Autwortkonzept;  Nr.  6;  Siehe  oben. 

Fasz,  H,  Dekrete   vom   Hof kriegsrat,   Kaiser  Franz   and   Blarl 
Theresia,  vom  7.  November  1756,  Ernenuting  des  Ffiriteri 
Augast  zum  Obristen  enthaltend  ;    ebenfalle  3  Dekrete  vom 
7.  Janner  1763  Uber  die  Eraennung  des  Ftlrsten  zum  Obrisifl 
feldwachtmeîster  zu  FuB;   Dekret  des  Hofkriegsrates  vom 
10.  Marz  1771:   Annahme  der  Verzichtleistung  des  Ftirstettj 
îiuf  die  militarÎBcben  Funktionen;  u.  a, 

Fasz.  J.  Nr.  1:  Siehe  oben;  Nr.  3:  MarchobBervation  oder  VeP 
haltungspuncte  u.  a. 
VoD  der  Petersburger  Reise  des  Fllrsten   ist  nnr  der 

gleitsbrîef  vom  4.  April  1764  erhalten. 

Aus  der  Zeit  seines  Aufenthaltes  aiii  Madrider  Hofe  ist  ùii 
KorreBpondenz  ziemlîcb  voUstUndig  erhalteo.  Abgesehen  von  de 
Vollmacbt  fttr  den  FUrsteu,  datiert  Wien,  den  28,  JUnner  177S 
(Orig.),  liegt  die  amtliche  Konespondenz  in  uenn  Faszikelu 
welcbe  in  papierenen  Deckeln  aufbewahrt  sind,  vor.  Der  erstn 
Faszikel  enthalt  die  Instruktioneu  von  Maria  Theresia  (voo 
28.  Jânner  1742,  Orig.)  und  Josef  (IK  Febniar  1772,  Orig.),  dj 
Abschriften  und  Ausztlge  aus  àlteren  Inetruktionen  oder  Akten 
die  sicb  auf  seine  Instruktion  beziehen,  und  umfangreicbe  Sehrif 
sttlcke  und  Denkschriften  liber  versebiedene  Verhâltnisge  d€ 
spaniscben  Monarchie.  Weitere  acht  Bande  sind  naeb  Jahre 
geordnet,  und  zwar  gehort  zu  jedem  Bande  mit  den  Bericl 
ten  des  FUrsten  (samt  allen  Beilageu)  ein  Band,  welcher  di^ 
Befehle  der  Staatskanziei  samt  alleu  betrelTenden  Akten  umfaUt; 
aile  dièse  Schriftsttlcke  sind  nnr  Abschriften.  Die  Insebriften  aii 
dem  ItUcken  der  Deokel  be/eichnen  den  Inhalt  folgendermafleii 

^1772.  An  die  St[aaU]  Can[zlei]  Nr.  1  &  32."  Die  Berichte  dé 
Flirsten  fangen  mit  dem  H«  Jnni  an;  es  gehen  ihnc 
22  Beriehte  des  LegatiouHsekreUirs  von  Lago,  der  die  Gd 
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BcbEfte  der  Botechaft  bie  zur  Anknnft  de»  Fflrsten  Lob- 
kowitz  fllbrte»  voraii. 

772.  AuB  der  St.  Can,  Nr.  1  à  16, « 

773.  Ad  die  St  Can.,  von  Nr  1  à  56.** 
m  Au8  der  St.  Can,  Nr.  1  à  37." 
K.  An  die  St.  Can.  Nr.  1  à  50," 
m  Au8  der  St.  Can.  Nr.  1  à  31  "^ 

m  und  76.  An  die  St.  Can.  Nr.  1  à  52 

=  1  à  [8J."    Der  letzte  Be- 
■richt  ist  yom  4.  Marz  1776  datiert. 
Wb  nnd  76.  Aug  der  St.  Can.  Nr.  1  à  33 

=  î  à  [2].^ 

Za  dieser  Korrespondcnz  iât  auch  der  gleiehzeitige  Katalag 
atalogue  des  lettrée"*  mit  knrzer  Inbaltsangabe  (deutsch)  er- 
Iten. 

Znr  amtlieben  Korreapondenz  gehiiren  aucb  zwei  Faszikel 
r  Handeisberiehte  des  Paolo  Greppi,  Konsuls  in  Cadix,  vom 
lire  1775  und  1776,  daon  ein  Faszikel  ^Lettres  du  Prince 
igaste  Lobkowiez  à  S.  M.  L.  Imp.  Reine  pendant  le  temps  de 
1  ambassade  à  la  Cour  de  Madrid^  (AbBchriften),  vom  Jahre 
H  bis  1776,  abgeseben  von  mebreren  Faszikeb. 

Aus  der  Privatkorrespondenz  wahrend  der  spaniscben  Ge- 
idtBchaft,  welchc  auch  politiscbes  Interesse  hat,  BÎnd  folgeude 
szikel  zu  nennen; 

Briefe  dea  Grafen  Hrzan  vom  Jabre  1770—1771,  1772—1775 

tFasz.). 
îfe  der  FUrstin  Maria  Josefa   und    des    Grafen    Colloredo 

vom  Jahre  1771  (nebst  Antworten,  Konzept),  die  Ernennung 

des  Ftirsten  zum  Botscbafter  am  spaniscben  Hofe  betreff'end. 
Briefe  des  FM.  Grafen  Colloredo  und  der  Obriathofmeisterin 

Grâfin  von  Salmour. 
Briefe  des  Kabînetsekretârs  B.  Plicbler,  des  Gesandten  Grafen 
Kjdercy  und  des  kais.  Konsuls  in  Cadix  Paolo  Greppi,  vom 
^ Jabre  1772  bis  1779  (nebst  Antworten,  Konzept). 
Briefe  des  Obrîststallmeisters  Grafen  Dietrichstein,  Luigi  Scottîj 
BGren.  Andriani  und  Etienne  Drouillet  vom  Jahre  1775. 
onefe  des  Ftirsten    Josef  von  Lnbkowitz,    Botscbafters  am 

rnssiscben   Hofe   (nebst  Antworten,   Konzept),   vom   Jahre 

1773—1774,  1774,  1775  (3  Fasz,). 
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AuB  ûtv  spâteren  Zeît  nacU  seiner  RUckkehr  auB  Spuniei 
ist  nur  weni^  Material  erhalten  und  ailes  betriflft  lauter  sUin 
dische  Angelegenlieiten,  Es  sind  zn  nenuen  : 

K.  k.  Reskripte,   wodurcli  der  Fllrst  verscbîedennialen  als  Priii 

eipalcommîssur  bei  den  Landtagen  îii  Bohmen  (Fasz.  Nr,  Ij 
Schiîften  und  Verorduniigcn  aus  Aiilufl  der  Krônung  des  Kaiseï 

Leopold.    Nr.  1—22,    Nr.  *J:    Hofdekret,  ddo.  Wîeii,  d 

29*  Jali  1791:   Ernennung  znni  Oberstlandmarachall  (Fj 

Nr.  2.). 
Briefwecbsel    mit    Grafeii    Leopold  von  Clary,    Prâsidenten  d< 

oberaten  Jastizstelle,  vom  Jahre  1790  [recte  1791]  wËhreiU 

des  b^limischen  Landtiiges. 
HtHndîsche   Schriften,   Gutacbten,   DeDkflchrifteû   u.  a,   aus   dcn 

Jahreu    17 7U — 1 790,    Steuerregulierung,    Untertangverhult' 

ûisge,   Landesverwaltung,    Kredit   und   Schuldwesen    u.  tu 

betrett'eud. 

Der  Nachfolger  des  FUraten*  Aogust  AntoD  ioi  Majorate 
Anton  Isidor  (1773—1819)  trat  nicht  io  den  Staatadienst  und 
widmete  sicb  vorzugsweîse  klînstlerîschen  Interessen.  Daher  bat 
sein  literarischer  NachlaB  nnd  seiue  Korrespondenz  keine  grolie 
Bedentung  ftlr  die  politÎBche  Geschîchte.  Von  hiterease  aind  einige 
crbaltene  Schrîfteo,  die  Prîvatgesellsebaft  derpatriotiscbeu  Kanst 
freunde  betreffend,  als  deren  Réfèrent  nnd  GeechàftsfUbrer  eîj 
16  Jabre  hindiircb  wirkte.  Ani  ôffentlichen  Leben  beteilîgte 
sich  wàhrend  der  Napoleouiseheu  Kriege,  Als  sicb  itn  Jab 
1808  die  Landwebr  organisiertc,  bildete  Fllrst  Lobkowitz  aui 
den  Uutertauen  seiner  Herrschaften  eiu  (6,  Juugbunzlauer)  Ba< 
taillon^  zu  dessen  KoDjmandanten  er  emannt  warde,  maobta  di 
Expédition  nacb  Sachsen  gegen  Thielemann  mit  und  Ubernabi 
in  dieser  Zeit  zweîmal  daa  Kommando  der  Stadt  Dresdei 
Darauf  beziehen  aîeh  zweî  Faszikel  mit  Sebriften,  welche  d: 
militHrigebe  Laufbabn  des  Ftlrsten  betreffen. 

Sein  âlteeter  Sobn  und  Erbe  Angust  Longin  (1797—184 
betatigte  sicb  als  Staatsmann  vielfach  im  offeutlicben  L^ben^  j 
docb  die  Archi malien  aind  —  abgeseben  yon  ganz  vereiuzelti 
Akten  —  nur  ans  der  Zeit,  als  er  Gouverneur  von  Galizi* 
(1826,  reap.  1825—1832)  war,  erbalten  und  betreffen  hauptaâcl 
lieh  die  potniscbe  Révolution  im  NaebbarBtaate.  Es  eind  fnigen 
Faszikel  und  BcbriftstUeke  zu  nennen: 


i 
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1.  Korrespondenz  (alphabetisch  geordnet)  Polen,  2  Fasz.,  C— L, 

M~Z. 

2.  Briefe,  betreffend  die  polnische  Révolution,  vom  Jahre  1831. 

3.  Rôzycki,  Memoiren,  1831. 

4.  Randschreiben  der  polnischen  Regierung  and  des  polnischeD 

Landtages,  vom  Jahre  1831. 

5.  Michot,  Nachrichten  aus  Galizien,  1831 — 1835. 

6.  NachrichteD   ttber  das  russische  Spionenwesen  in  Galizien, 

Ungam  und  Kroatien;  Intercepta  der  Polizeihofstelle,  be- 
treflFend  das  Jahr  1830—1831. 

7.  Konspirationen   im   Kbnigreiche   Polen,    Gerichtsakten    vom 

Jahre  1826-1828. 

8.  Vortrâge  des  Fttrsten  Lobkowitz.    Seine  Korrespondenz  mit 

Grafen  Kolowrat  und  Flirsten  Metternich  und  Czartoryski, 
Briefe  von  General  Rôzycki,  Skrzynecki,  Ramorino  und 
Grafen  Caboga. 

9.  Rede  des  Ffirsten  Lobkowitz  an  die  galizischen  Stande  aus 

ÂnlaB  der  Bilanz  des  Waisenhausfonds. 

10.  Berichte  von  Zagorski,  vom  15.  Mârz  1832  bis  zum  5.  Ok- 

tober  1832. 

11.  Berichte  und  Mitteilungen  von  Konsul  Lorenz,  vom  25.  De- 

zember  1826  bis  zum  14.  Juni  1831. 

12.  Korrespondenz  mit  dem  Generalkonsul  Oehsner,  Warschau, 

vom  7.  Janner  1829  bis  zum  30.  Mai  1831. 

13.  Berichte  und  Miszellen  aus  der  Zeit  der  polnischen  Révolu- 

tion, 1831. 

14.  Korrespondenz  von  Loserth,   vom   18.  Juni  1833   bis  zum 

24.  Mai  1833. 

15.  Kraus,  vom  3.  Februar  bis  zum  25.  Juni  1833. 

Die  politische  Korrespondenz  seines  Sohnes  Flirsten  Georg 
Christians  (1835 — 1908),  der  in  den  Verfassungskâmpfen  der 
bOhmischen  Nation  sowohl  im  Reichsrat  als  im  Landtage  hervor- 
ragend  beteiligt  war  und  aïs  Oberstlandmarschall  24  Jahre  lang 
an  der  Spitze  der  I^andesvertretung  des  Kônigreichs  B(3hmen 
stand,  ist  hier  nicht  verzeichnet. 
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lier  ehrenvolle  Auftrag  der  ItiblicheD  Gesellschaft 
neEere  Geechîehte  OsteiTeiehs*)  bot  mir  Gelegenheit,  eine  Obei 
sîcht  liber  Umfang,  Gliederiiog  aud  allgemeinen  Inbalt  der  iiin- 
fangreichetî  Bestânde  des  fUrstlicb  FUrstenberggchen  Archivs  in 
Piirglîtz  zo  gewinnen,  die  eine  der  wieUtigsten  Quellen  fUr  die 
Landes-  uûd  Kulturgeschicbte  des  Këaigreîches  Bijhmen  un  all- 
gemeinen und  fUr  die  Geschichte  des  b^hmisehen  and  matirischoi 
Adels  des  16.,  17,  und  18.  Jahrlmnderts  insbesondere  bilden. 

Das  folgendc  Verzeichnis  der  Piirglitzer  ArcbÎTbestandi 
ist  mit  Umgehung  einzelner  Stellen  unvei^dert  nach  der  „Ein- 
teilung  des  Archivs^,  aiicb  Inventar  geuanni»  zaaammenge* 
stellt,  das  im  Jahre  1857  anîafiUcb  der  Ûbernahme  des  Ar- 
chirs  dnrch  den  Archivar  Ranbal  angefertigt  wnrde  und  an 
Stelle  eines  vielfach  ersebnten  handsamen  Repertorinms  be- 
nutzt  wird,  Als  solches  gewâhrt  es  eine  nur  notdlirftige  Ober^ 
sicht  liber  die  darin  mit  A^U  kurz  und  Itlckenhaft  Terzeiehnete1ll| 
Gruppen  der  ttber  20U0  Faszikel  und  50  Beilagen  umfassendcn 
Archîvbestande. 

Eitie  eingehendcre  Dnrchsicht  dieeer  umiaugreichen  Masse^ 
von  Arcbivalicn  verschafl't  dem  Fachmann  bald  die  Oberzeugunj 
daj}  in  ibr  das  Material   oder  zumindest  sebr  grofie  Teile   v 


•)  Dîeser  juniichat  ftir  dio  <le&«ll8CÎiaft  fiir  ucucre  Qef>cliiclite  nsie 
reichfi  verfaBte  Bericht  ist  von  tlieser  durth  freuiKlliche  Vermittlung  Sdu« 
Durclilaucbt  de»  Prinztm  Fmnr  von  «nd  «u  Liechtenatcio   tur  VortJif<^i 
iicbung  an  diefrer  Stelle  UberlnsHeQ  wordcti. 
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rei  nrsprtlDglich  zeitlicli  and  raunilicli  getrenûten  Archîven  nr- 
adeliger  Hâuser  Biihmens  vereiuigt  sind^  und  zwar: 

A  die  Archivai ien  der  Freiherren,  nachmals  Grafen  Berka 
von  Duba  und  Lîpa,  die  seit  dein  13.  Jahrhtindert  bis  zu 
îbrem  Erlîlgchen  (anfangs  des  18.  Jahrhunderts)  die  hijchsten 
Stellen  nnd  Wlirden  in  B<3hmen  und  Miihren  bekleîdeteo, 
B  die  Archivbestande  der  Freiherren  nnd  Grafen  von  Wald- 
atein,  die  durch  Heirat  der  Erbtochter  des  Grafen  Johann 
Josef  von  Waldstein  (f  1731)  an  Josef  Wilhelm  Ernst 
Ftlrsten  zu  ITllrstenberg  gelangt  sînd,  dessen  Sohn  Karl 
Egon  die  bDhmlsehe  Linîe  begrttndete,  nnd 
die  Archîvalien  dièses  durcblauchtigen  Hanses  und  seines 
ausgedehnten  Besitzes  in  Bohmen. 

Mit  diesen  drei  grofien  historisch  erwachsenen  Gruppen  îst 

cîn  Aufstellnngsprinzip  gegeben,  das  sich  seiner  vielen  Vorteîle 

iregen  von  aelbst  enipfiehlt  Ftïr  die  Ordnnng  der  Archive  iat  das 

pgenannte  Provenienz-  oder  Kegistraturprinzip  allgemcin  maÛ- 

Bbend  geworden,  das  beiBt  der  GrundBatz,   daÛ   die  Bestande 

beieinander  zu  bleiben  haben,  oder,  wcnn  sie  zerstrent  worden 

ren,  so  wieder  vereinigt  werden  nitlssen,   wie   sie  orgauisch 

entstanden  sind."*^) 

Die  Aufstelhmg  nach  diesem  System  weÎ8t  jedeni  einzclnen 
Stiicke  die  unbedingt  richtige  Stelle  au  und  ermôglicht  bci  Re- 
qnisitionen  eîne  rascbe  Aushebung  desselben. 

Die  Neuordnang  des  PHrglitzer  Arehivs  nach  diesem  Prin- 
zip  wttrde  znuachst  dîe  historisch  erwachsenen  drei  Hauptteile, 
den  Berkaschen,  Walclsteinscheu  und  den  FUrstenbergschen 
Archivbestand  zu  leîcht  ersichtliclier  Geltung  bringen,  die  Ober- 
sicht  Ubor  die  Gesamtmasse  fôrdern  nnd  die  Nachsuchnng  nach 
verlangten  Stlicken  vielfach  erleiehtern.  Als  erwUnsehtc  Ord- 
nnngsbebelfe  wUrden  die  ^Konsignationeu^  Inventarien,  Indices" 
nnd  iihniiche  Verzcichnisse,  wie  sie  sich  in  der  folgenden  Cher* 
wcht  nnter  dem  Bnchstaben  I  verzeichnet  findeu  und  seincrzeit 
in  Geltung  waren,  sehr  ersprieflliche  Dienste  leisten. 


*)  Onf.:  Anîeituiîg  zum  Orduen  und  Beschreibea  von  Archîven  von 
Dr.  Mnllcr  otc,  filr  deutsche  Archivar©  bearbeitet  von  Dr,  H,  Kaiser,  I^'îp- 
ïî/Sf  1905;  vergleiche  aticb  die  Griimî^iîtze,  die  în  den  Mîtteibïîigen  rlt*r 
kfinigL  preuBifichen  Arcliivverwaltung,  Ecrt  l— H,  Leipzig  1900—1909»  ver- 
wçrtot  wordun. 
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Ein  nicht  mibedeuteûder  Bestand  des  Pltrglttzer  AmhivB,  j 
die  sogenarniten  Komhauser  Akten  (aus  den  Jahren  1658^168&,| 
AdminÎBtrativakteu  der  HeiTSchaft  Ptlr^Utz  unter  ihrem  Besitzer 
Johann  Adolf  FUrsten  von  Schwarzeuberg)  hat  erfreulicUerweise 
dera   Regîstraturprînzip   entsprecliend   seine   Sonderstelliutg  bia 
zuni   heutigen  Tage    bewabrt   und   kî^nnte   unverilndert   als  ge- 
ordneter    Bestand   D    den    oljerwiihiïtcn    Hauptteîlcn    angereibtH 
werden.  | 

Die  v5llige  DurcbÛihrung  der  Orduung  in  diesem  SiDoe 
nnd  die  Anlertigung  der  Akten-,  Flandsehiiften  und  Urkandeo- 
repertorien  mit  den  entsprechenden  Verzeichnissen  von  Fersoneiv 
und  Ortsnamen  wtlrde  einen  Zeitaufwand  von  vielen  Manatea 
erfordern. 

Jedes  Archiv  hat  seine  Eigenart  nnd  der  Archiyar  trachtet 
ihr  bei  der  Ordnnng  desselben  nnd  bel  der  Anlage  von  Reper- 
torien nach  seiner  subjektiven  Anschaunng  gerecht  zu  werden. 
Dièses  Bestreben  ist  auch  io   der  nachstebenden  Mitteilung  aui 
der  ^Eînteîlung*^    oder  dem  Inventar  ersichllich,   das   im  Jahrel 
1857  bel  der  Inventarîsiernng  der  PtlrgHtxer  Bestaude  abgefaOtr 
wnrde  und  bis  zum  heutigen  Tage  trotz  seiner  Mângel  eineo  au<| 
enibehrlichen  Naehschlagebehelf  bildet 

Bei  der  Aulage  des  Inventars  hat  man  es  unterlassenj 
Urknnden  und  Manuskripte  voii  den  Akten  zu  sondera.  Die' 
Urkwndee  selbst,  Origînaic  und  Absehriften  solcher  erliegen  ohnc 
Regest  zum  Teil  in  einer  Gruppe  vereinigt,  zum  Teîl  in  den 
Akten  eingereiht.  Bei  den  einzelnen  Gruppen  vermîBt  man  sehr 
die  tibliche  allgemeine  Inhaltsbeschreibung,  bei  schr  viclen  diCi 
vollstandige  Datierung  (Jahresangabe)   und  Anzahl  der  StUckejj 

WoUte  man   nun  von   einer,   wie  oben  bemerkt^   so   zeit 
raubenden   und  Uberdies  nicht  unbedingt  notwendigen  Neuord^ 
nung  Umgang   nchmen,   so    kiinnte   man   aueh    bei    gânzUchei^ 
BelasBung  des   bestehenden  Gruppensy stems  dureh   ËrgHnzung 
oder  vielmehr  Neugeataltung   des  unzulânglichen  Inventars    und 
dureh  Anlage  eines  verlàOlichen  Namenregisters  (Orta-  and  Fer 
sonennamen)  den  Anforderungen»  die  an  ein  geordnetes  Arebi!| 
gewôhnlich  gesteilt  zu  werden  pflegen,  mit  einem  viel  geringercd 
Zeitaufwand    entsprechen.    Die   Bestânde  sind  zwar   in    eineu 
berrlichen  Raume  untergebracht,   eine  zweckmâflige  Paszikulic 
rung  jedoch  oder  Kartoniernng  der  Archivalîen,  die  man  biahc 
nicht  in  Betracht  gezogen,  und  eine  Ubersicbtiiche  St^ natur  der 
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den  Schrânken  wtirde  zu  einer  leichteren  Handhabung 

iieser  werlvollen  Aktenschâtze  viel  beitragen. 

Die  BeaQtzang  der  anserlesenen  ftlrstlicfaeD  Bibliotfaek,  die 
lieli  iu  dcr  Nlihe  des  Archivs  befindet,  kiinnte  sicli  fUr  die  Ord- 

lungsarbeit  sehr  fôrderlich  erweisen.   Kenntnis  der  bohmisclicn 

îpraehe  ist  liier  fUr  den  Ordnenden  eine  unerlaLiliche  Bedîngung. 
)ie  Arbeitszeit  kciniite  naeb  deii  BestimmuDgeii,  die  fUr  die  Be- 

Imteu  der  Zentraldirektion  în  Ttlrglitz  normiert  siiid,  eingehalten 
rerdcii  (zur  Somracrszeit  an  Wcrktagen  von  8—12  Uhr  vor- 
litiags  Qtid  voQ  2—^6  Uhr  naehmittags,  au  Sonn-  uod  Feier- 
igen  von  8 — 12  Uhr  vormittags),    Wohnung   uod  Verpflegung 

lînd   auch   io    der    Nâhe   des  Archivs  Dach    Belieben    und    zu 

inhÛigeu  Preisen  ieicht  atu  besohaffea. 


I     A.  FainUîeiiurkuuden  de**  flirstllclicii  Hnuses  Ûber  Kcehtc 
^H  und  VerMiidlichkelten. 

[      He 
r      He 


leiratskontrakt,  abgefichlossen  zwîschen  Ulrich  (trafen  von  Hcl' 

fenHtêia  und  Fr^ulein   Ratharina,   geb.  Grlifin    zu  Sonnen- 

berg,  1511,  IK  IV,  (Extr.  18.  Jahrh.). 
Heiratskontrakt  zwigchen  Friedrich  Grafen  von  FUrstenberg  dem 

Âlteren  und  Anna  Grilfin  von  Werdenberg,    1Ô16,    18.  IL 

(Extr  18.  Jahrh,), 
Ileiratskontrakt  zwiscben  Joachim  Grrafcn  von  Fllratenberg  und 

Anna  Grafin  zu  Ziœmern,  1562,  3,  IU  (Extr.  18.  Jahrb). 
VerBÎcherung  des   Grafen  Joachim  vou  Ftirstenberg   und  seiner 

Gemahliu   Auna  gegen   ihren  Sohn  Friedrich  Grafen   von 

Flirstenbcrg   und  dessen  Gemahlin  Elisabeth,   geb.  Gratin 

zu  Subs,  eine  „sonderbare"  Residenz  und  Haushaltung  be- 

treffend,  1584,  3.  X   (Extr  18.  Jahrh). 
Kaiser  Ferdinand  III   crteilt   Friedrich   Rudolf  Grafen   zu  Ftlr- 

stenberg   die    goldene    Balle    (Confirmatio    prîvilegiorum), 

1642,  10.  XI.  lExtr  1737). 
Heiratukontrakt  zwiseheu  Ferdinand  Karl  Grafen  zu  L5wenstein 

und   FrUulein   Anna   Maria   Griitin   zu  Ftlrstenberg,    1651, 

16.  IU.  (Extr.   18.  Jahrh.  . 
Akten,  betreffend  Forderuugen  an  Christoph  Grafen  zu  Fttrsten- 

berg»    Franziska  Hyppotita  Grafin  Berka,   «jeb.    Gratin    zu 

Fllratenberg,  Dorotbca  Griitin  zu  FUrstenberg,  geb.  Griitin 

von  Steruberg,    Friedrich   Rudolf  und   Maximilian   Frans 

Grafen  zu  FUrstenberg,  1609—1666. 
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Akten,  betreffend  das  jue  incolatus  der  Grafen  und  Ftlrsten  m 
Fllrstenberg  im  KoBÎgreîch  Btifamen,  1614—1723. 

Akten,  betrefFeod  daa  Haus  des  Léo  Burian  Grafen  von  Berka 
auf  der  Kleinaeîte  liinter  dem  Sandtor  in  Prag;  nacbmalige 
Beaitzer  die  Grafen  za  Pîirstenberg,  Eigentumsstreitigkeiteo 
mit  den  Nonnen  za  St  Georg  in  Prag,  1621 — 1660. 

Akten,  betreffcnd  die  Forderung  (1000  Taler)  des  Johann 
kolek  von  Aujezd  an  Léo  liiirian  Berka  von  Dnba 
deren  Zession  an  Job.  Bruntalsky  von  Wrbna,  1615 — 1& 

Schnldurkonden  des  Georg  von  Talmberg  auf  Jankow  und 
mysl,  der  Margarete  von  Talmberg,  geb,  Trczkin  von  Li 
des    Franz    Wilhelm   von   Talmberg;    Vergleich   zmgebi 
Friedrich   Rudolf  Grafen  von  Ffirstenberg  einerseits   um 
Franz   Wilbelm    von   Talmberg   auf  Rathey   und  Nem 
anderseits,  betreffend  eine  von  Franziska  Hyppolita  Euse 
Grafin  von  Berka  herrllhrende  Schuld;  Testament  der  Mar 
garete  von  Talmberg,  geb.  Trczka,  1621 — 1651. 

Konfiskation  der  dem  Freiherrn  Wilhelm  von  Dubsky  gehërigeu 
HeiTschaft  Oatschitz   iu    Mâhren,    Vcrkauf  deraelben  von 
Kaiser   Ferdinand  IL   au   Léo   Burian   Grafen    Berka 
Duba  und  Lipa,  Besitzstreit  wegen  der  Herrschaft  zwisc 
dessen  Erben,  den  Grafen  von  Ftlrstenberg  und  den  Erl 
des  obgenannten  Freiherrn  von  Dubsky,  1623 — 1700. 

Akten  tiber  die  von  der  Grafin  Franziska  Hyppolita  Josefa  Berka 
beglichenen  Fordernngen,  und  zwar;  des  Contecroy,  det 
Priors  zu  St,  Thomas  in  Prag,  der  Grafin  Anna  Elisabeth 
von  Scbarffensteîn,  des  Simon  Andiel  von  Prag,  der  J\ 
banna  Prumnitz^  des  Grafen  Bocarme(!),  des  Karl  Miseroi 
Anton  Batelovsky,  Martin  Math,  1623—1702, 

Heiratsprqjekt  des  Maximilian  von  Kaunitz  mit  Albertine  Gra 
zu  Fllrstenberg,  Interzession  des  Kardinals  Franz  von 
richstein,  1625/26. 

Qnittung  der  Franziska  Hyppolita  EusebiaGriifin  von  Berka, 
Grafin  zu  Fllrstenberg  Uber  Gelder  und  Fahrnisse,   162 
28.  IX.  (Original,  Pergament). 

Akten  tther  Verpfandungen  (Silber  und  Kleinodicn)  der  G  ri 
Franziska  Hyppolita  Eusebia  Berka.  geb.  Grafin  zu  FUrsl 
berg,  1628—1674, 

Akten,  betreffend  die  Nachfolge  der  Grafen  Friedrich  Rudolf 
Wratislaw  zu  Fllrstenberg  in  das  von  deren  Muttcr  Doi 


Yon    ( 
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thea  liinterlassene,  von  Christian  FreiheiTn  von  lllo  (Qe- 
mahl  der  Albertine,  geb.  Grafin  vod  Fiirstenberg)  ange- 
maÛte  Gut  Lischua  in  BîJhoien,  1630—1634, 

Âkten,  betreffend  den  Rechtsstreit  zwischen  den  Agnateu  der 
verstorbenen  Franziska  Hyppolila  Eiisebia  Gratin  Berka, 
Friedrich  Rudolf  Grafen  zu  FUrstenberg  nnd  Johanna  von 
Schwanberg,  geb,  Trczka  von  Lipa  wegen  des  Gutes  Cliraet 
und  wegen  des  auf  der  Kleinseite  zn  Prag  gelegenen 
Hanses,  1630—1658. 

Auszug  aufl  dem  Testaraente  des  Grafen  Wratislaw  zu  FUrsteu- 
berg,  Burg  Kornbaus  in  Bobmen  betreffend,  1631. 

EAkten   flber   Deputate  der  Frauzîaka  Hyppolîta  Euaebia  Gratin 
I        Berka,  1633—1644, 
ProzeBakten  der  Grafen   zu  Ftlrstenberg  gegen  den  Oberstleut- 
nant  Johann  Paul  voo  Briaumont,  das  Gut  Lischna  betref- 
■        fend,  mît  vielen  Beilagen,   daruiiter   genealogische  Tafehi 


der    Briaumontschen,    Fiirstenbergschen,     Illanschen    nnd 


Smirzîezkischen  Deszendenz,  1633—  1661, 
Inventarien  der  HerrBchaft  Lischna,  1634 — 1653. 
Aktan^  betreffend  den  Rechtsstreit  wegen  eines  von  Franz  Grafen 

Magni   dem  Grafen   Friedrich  Rudolf  zu  Fiirstenberg  ge- 

machten  Darlehens  von  14.000  Keichstalem,    1635  —  1655. 
rozeflakten   des   Grafen  Wratislaw   zu  Ftlrstenberg  gegen  den 

Oberstleutnant  Briaiimont  wegen  Mobilien,  zur  Herrschaft 

Lischna  geharig,  1638—1641. 
Grâflich  FUrstcnbergsche  Korrespondenz  mit  dem  Âgenten  Doktor 

Butzer  in  Wien,  b^hmische  und  niahrische  Gllter  betrelfend, 

1640—1668. 
Briefschaften   des   Johann  Albrecht  Slawata  an   Rudolf  Grafen 

zu  Ftlrstenberg,  eine  dem  letzteren  ans  dem  Nachlasse  des 

Grafen  Berka  zugefallene  Sehuldforderung  betreffend,  1640 

bis  1647, 
râflieh    Fiirstenbcrgsche   Korrespondenz    mit    RecbtsanwalteD, 

Bevollmachtigten  in  Saehen  der  bôhmischen  und  màhrischen 

GUter,  164U— 171t 
Konvent  der  Augustiner-BarniÛcr  zu  St.  Wenzel  in  Prag,  Rtick- 

zahlung  eines  der  Frauziska  llyppolita  Eusebia  Gratin  Berka 

vorgcstreckten  Darlehens  (  lUOO  fl,)  betreffeud,  1641 — 1645. 
Dhreiben   der   Gratin  .  .  ,  ,  Bucc|uoy,    Darlelien    an    Franziska 

Hyppolita  Eusebia  Gratin  Berka  betreffend,  1641^ 
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Kaiser  Ferdimind  IIL   eiteilt  dem   Grafen   Friedrich  Radolf  tu 
Ftlrstenberg^  das  ^rofle  Pahitinat,  1642,  10.  XL 

Korrespondenz  der  Grafen  und  Fllrsten  za  FUrstenberg  mil 
ihren  RcchtaanwUlten  in  Streîtsachen ,  Herrschaflen  in 
Bilhmen  und  Muhreti,  und  zwar  LiBclma,  Budischao.  tïat-  j 
scliitz,  Rûssitz^  Neu-Wessely  betreffend,  dabeilnstruktionea,  ■ 
Vollmacbten  etc.,  I*i45— in?.  " 

Akteii,  betreffend  den  Rechtsstreit  zwîsclien  Eleanora  Katharina 
GrUfin  vou  Hohenems  und  Albertina  von  Ritschan  (geh. 
Griifinoen  von  Ffirstenberg)  wegeii  des  FUratenbergschen 
Hnuses  auf  dem  Hradschin  in  Prag,  IfiôO — 1659, 

Prozelîakten  des  Paul  und  Peter  Werderaann  gegen  Friedrich 
Rudolf  Grafen  zu  Flirstenberg,  der  Werdemannschen  Recht«- 
nachfolger  gegen  Maximilian  Grafen  zu  Flirstenberg,  wegen 
einer  auf  den  grîiflich  Berkaseben  Herrschaften  haftenden, 
auf  das  grâflich  Ftlrstenbergëche  Haas  tlbertragenen  For-  M 
derung  von  22.264  Reiehetalern,  1650  —  1705. 

ProzeCakten   zwischen  Friedrich  Rudolf  Grafen   zu  Flirstenberg 
und  Anna  Albertine  Briaumont,  geb*   Grafin   zu  Fttrstcn-  ■ 
berg  wegen  Teilung  der  Herrachaft  Lischna,   dabci  sent.     ' 
definitiva,  1651/52. 

ProzeJJakten  zwischen   Friedrich   Rudolf  und  Wratislaw  Grafen 
zu   Flirstenberg  einerseits   und   Frau  Anna  Albertina  Rit-^  J 
echan,  geb,  Grafin  zu  Flirstenberg,  1»^51— 1653.  ■ 

ProzeCakten  zwischen  dem  landgraflîchen  Hause  zu  Flirstenberg 
und  dem  grîlflichen  Hause  Kinsky,  die  Nachfolge   io  die^ 
grîiflich    Berkaseben    Herrschaften    Budischau,    UatscbiU, 
Neu-Wessely  betreffend,  1652—1711. 

Vergleich  zwischen  Anna  Albertine  lUauin,  nacbmals  Briaucnontin« 
derzeit  Rzîczanin^  geb.  Grafin  zu  Flirstenberg  einer-  und 
Dorothea  Viktoria  Prîaffiin(I),gcb.  Iliauiu  andercrseits,  1653 

Akten^  betrelTend  die  Erbberechtignng  des  Otto  Maximilian  Gm 
fen   von  Abensperg  Traun,   der  Jobann  Berkaseben  Nach- 
folger  und  des  Ferdinand  Friedrich  Grafen  zu  Flirstenberg 
an  dem   Nachlali  des   Wilbelm   und  Joachim   Grafen    xu! 
Flirstenberg,  1667. 

Maximilian  Graf  zu   Flirstenberg  leistet   Btîrgschîift  ftir  Grilfi 
Maria  Theresia  von  Buchheim,  geb.  Gratin  von  Loseustei 
wegen  eines  Koutributionsausgtandes  von  3000  H.  der  Hcrr 
Bcbaft  Datschitz,  1667. 
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len,  6etreffoiuI  die  Fordening  von  6517  fl.  des  Kaufmaiines 
Lud.  Lutz  an  Maximilian  Franz  Onifeu  zti  Ftlrstenberg, 
lt)67— 167U, 

Ikten,  hetreffend  die  Errichtung  eiues  Altare  lïei  den  Karmeliteni 
in  Prag  durcb  Matthias  Franz  Ferdînand  <4rafeu  Berka, 
Beitrag  der  Franziska  Hyppolita  Etisebia  Gratin  Berka  von 
3O0O  fl.  und  dereo  RtJckzahlung  ans  deia  Berkascheu  Fi- 
deikummifl,  1671—1673. 
Jtaixîmilian  Franz  Graf  zu  FUrsteiiberg  tlberlaOt  seinen  auf  der 
Gatsenzeil  in  BrUun  gelegenen  Hof  sanit  Ziigeh(1r  an  Gott- 
fried  Walldori;  1710. 
Bf  Ftirstiu  Maria  Anua  za  Flirstenberg  ausstehende  Qeldwerte, 

îleonora    Grâfiu    von   Waldstein   scbenkt    ilner  Tochter   Maria 

Anna  FUrstin  zu  Flirstenberg  die  Herrstihaften  Dobrawitz 

und  Lautflchin,  1734,  V2.  XII. 
tten,  eiû  itn  Vizedomamt  zu  Wien  anstehendes  ftlrstUch  Fllr- 

gtenbergscbes  Stiftskapital  von  28.000  fl.  hetreffend,  1735. 
FleiratskoDtrakt  zwischen  Alexander  Fltreten  zu  Tharn  und  Taxis 

und    Maria   Henriette  Landgralin    zu   Flirstenberg,    17âO, 

15.  IV. 
leiratskoDtrakt  zwischen  Karl  Egon  Landgrafen  zu  Flirstenberg 

nnd  Josefa  GrUfin  von  Sternberg,  1763,  25.  VI. 
forakten  zura  FideikommiÛinstrument  der  FUrstin  Maria  Anna 

zu  Flirstenberg,  geb.  Gratin  von  Waidsteiti,  1756. 
Fedtament  der  Flli^stin   Maria  Anna  von  Flirstenberg,  gleichzei- 

tige  Kopie,  1756,  30.  VIII. 
leiratekontrakt  zwischen  Josef  Wilhelm  Ernst  FUrsten  von  Flir- 
stenberg und  Maria  Anna  Grafin  von  der  Wabl,  1761,  4.  I., 

gleichzeitige  Abschrift. 
essiou  des  FUrsten  Karl  Egon  zu  Flirstenberg  von  3000  fl.  an 

die  Uobrawitzer  und  Lautschiner  Kircheukasse,  1761. 
^gtament  des  Karl  Egon  FUrst  von  FUrsten berg,   gleichzeitige 

Kopie,  1787, 
clament   des    FUrsten  Plnlipp  von  Flirstenberg,  gleiehzeitige 

Kopie»  1790,  5.  VI. 
Dsefa   Fdrstin  zu  Flirstenberg    liberlaOt    îhren   Anteil    an   den 

fUrstlich    Fllrstenbergschen    Besitzungen    in    Btibmen    an 

Leopoldine  Erbprinzes^in  zu  iiesseu  Kothenburg^  gleichzei- 

lige  Kopie,  1800,   12.  lil. 
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B.  Urkuiideit  des  Ffirsteiihiiiises  iiber  Wilrden* 
Standeflerhohungen,  Gebeimratswiirde  etc,  (18.  und  19.  JahtiL). 


i'sM 


C.  Urkunden  iil»er  DenkTiiirdi^kelten  des  nirst lichen 

Uauses. 

Skizze  einer  Fllrstenhergschen  Geschicbte,  Auszllge  aag  Urkan- 

deo  Uber  Besitzungeo  und  der^leichen^  Fragmente  genea* 

logiacher  Tabellen  (13. — 15.  Jahrb.). 
Das    Flirstenbergsche    Haus    und    seine    Verwandtsehafteu    mit 

aoderen  Adelshausern,   durch  Heiraten  begrllndet,    13.  bit| 

19.  Jahrb. 
Schreîben  Kaiser  Ritdolfs  IL   an  Chrigtoph  Grafen   zu   FUrstenJ 

berg,  Ladung  zum  Landtag,  1605.  Original. 
Âkten,    betreffend    die  Forderiingen    der   Frau   Anna  Albertini 

Briaumont,  1628— 165:i. 
Testamentsauszug,   Dorothea  Griifin  zu  Flirstenberg   betrc  tVend,  ^ 

1633. 
Vier  Originalscbreiben  des  Freiherrn  Christian  von  Illo  an  seinea 

Schwager  Wratîslaw  Grafen  zu  Flirstenberg  ddo,  Liscbna 

1633,  3.  VL    und   au8   dem   Lager  bei  Schweinitz,    1633,| 

25.  VIIL  in  Kriegssacben,  Piteen,  1(334,  3.  l,  privateu  lo- 

halts;   an   den  Kaiser   urn  Einverleîbnng  des  Testanieutaj 

8einer  Scbwîegermutter  Dorothea  Grafin  zu  Fttr&tenberg 

die  Landtafel. 
Akten,   betreffend   die  Heirat  des  FUrsten  Josef  Wîlhelm  Erns 

zu  Flirstenberg  mit  Maria  Anna  Grafin  von  Waldstein,  1722^ 
Extractus  pro  gloria  domus  FHrstenberg  in  Suecia  oder  An9£ii| 

aus  der  Déduction  „Ausf(Jhrung  des  dem  Kurhaus  Bayern" 
I  zustehenden  Erbfolgerechts  auf  die  von  Kaiser  Ferdinand  I, - 

besessenen  Lânder",  1745.  I 

Answeise  tlber  den  Anfwand  beî  VermUhluDg  des  Fllrsten  Karl 

Egon,  Rechnongen  tlber  Schmnck  und  Juwelen,  1753. 
Konferieruug  des  vazierenden   Baron   Rothscben   schwàbischen 

Kreisrcgiments  an  den  Prinzen  Karl  von  FUrstenberg,  1768 
Verhandiungen,  das  ftlrstlieh  Fttrstenbergsche  Ërbregtment 

treffend,  1770—1777, 
Akten,  5ffentlicbe  Angelegenbeiten  in  B^bmen  betreflfend,  Uànd<j 

scbreiben  der  Kaiserin   Maria  Theresia,  Kaiser  Jo^efs  IL" 
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an  den  Oberstburggrafen  Karl  Egon  Flirsten   zu  Fttrsten- 
berg  iu  Regiemngsangelegeuheiten,  ï 771— 1780. 
Korrespondeiiz,   die  ErrichJutig  des  Régiments  Flirstenberg   be- 
tretFend,  1775  and  1777. 
orrespondenz  des  Gebeîmen   Rates   Ernat   ans   dem   Feldlager 
mit  dem  Flirsten  Karl  Egon  nnd  der  FUratin  Maria  Josefa, 
1775—1777. 
breiben  des  FUrsten  Karl  Alois  an  seinen  Bruder  Pbilipp,  1776, 
hreiben  des  Gênerais  Schakuiin  an  FUrst  Karl  Egon  von  Fllr* 

stenberg,  1777. 
hreiben  des  Gênerais  Freiherrn  von  Ulm  an  FUrst  Karl  Egon 
von  Ftlrstenberg,  1777. 
Schreiben  des  Ftirsten  Karl  Aloîs  an   den  Feldniarschall  Lacy; 
an  den  General  Freiherrn  von  Ulm,  1777» 
usprUche  der  Grafen  TruehselJ  an  die  Fftrsten  von  FUrstenberg, 
1784—1790. 
Attsztige  ans  Briefen  des  Herzogs  Condé  an  den  Flirsten  Karl 
Alois  von  FUrstenberg,  die  Attaque  lici  Kehl  betreffend,  1792. 
^Akten,  das  Incolat  des  Fttrsten  Josef  Wilhelra  von  FUrstenberg 
^H        in  B5hmen  betreffend,  s.  d. 
^Tîntwnrf  eines  Stammbaumes  der  Grilfin  Maria  Anna  von  Waldstein. 


^^i 


\J>,  FauiilJennrknMeii  verwandtcr  liolier  Iiauser,  niid 
zwar  Bcclite  uud  Yerbindiiehketteii. 


Klîuig   Wladislaw    schenkt   dem    Albrecht    von    Kolowrat-Lîeb- 

steinsky   die  Burg  Kameyk,   Abschrift  (IH,  Jahrh.),   1445. 
Heinrich  Slawata  kauft  von  Cyprian  Switkowski  die  Herrschaft 

Skalitz^  15Ô2. 
Fmu  Kunka  von  Slawata  verkauft  au   Léo  Burian  Grafen  von 

Berka  die  Herrschaft  Skalitz,  ItiÛl. 
Possessores  der  Herrschaft  Trebitseh  in  Miihren,   Sehema  ihrer 

Folge  mit  Erlauternngen,  1560^ — 1713. 
Akten   verschiedener  Schuldforderungen   des  Hanses  Waldstein 

an  das  Haus  Berka,  ir>7 1^1661. 
Johann  von  Boskowitz  verkanft  das  Gnt  Ëulenbnrg  in  Mahren 

an  Lorenz  Eder  auf  Johnsdorf,  1576. 
lestament  des  Zdenko  Berka  von  Dnba  und  Lipa,  1677, 
Quittnngen  tlber  von  Wenzel  Berka  auf  Duba  nnd  Lipa  begU- 

chêne  Darleben,  1585—1605. 
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Kaiser  Ferdinand  II.  gestattet,  dafl  Léo  Btirian  Graf  lierka  îu 

Duba  ond  Lipa   frei   Uber  eeîiie  Gllter,   die  I^elieu  iinêg^ 

nommen,  verftige,  1625^  12.  V. 
Testament  der  Frau  Margarete  von  Talmberg^  geb.    l'rexka  von 

Lipa,   imo,  18.  IIL 
Testament  der  Frau  Katbaritia  Xerotin,   geb.  Gnifin  von  Wald- 

8tein,  1637,  6.  IL 
Testament  des  Grafen  Adam  von  Waldstein,  1637, 
Testament  des  Grafeu  Rudolf  von  Waldstein,  1640. 
Testament  des  Gralen  Franz  Augustin  von  Waldsteîa,  1684. 
Testament   des   Grafen   Johann   Friedrîcb   von   Waldstein,   Et 

bischtifs  von  Prag,  1694. 
Originalurkunden,   Glieder  des  grafliob   Thunschen    Hanses 

treffendj  und  zwar: 
Obligation  Kaiser  Ferdinauda  IIL  fUr  die  Witwe  des  Feidzeaj 

meisters  Frnst  Grafen  Suys,   geb.  GrRfin  von  Thnn,   WU 

den  Betrag  von  50.000  fl,,  1645. 
Heimtskontrakt  des   Anton   Florian  Ftlrsten   von   Lîechtenst 

nnd  Eleonora  Barbara  Gratin  von  Tbun,  16HL 
Heîratskontrakt  zwischen  Oberstleuinant  Grafen  Sereni  nnd  MftB 

Magdalena  Grafin  von  Tbun,  1695. 
Heîratskontrakt  zwiscben  Romedius  Konstantin  Grafen  von  Tbun 

nnd  Barbara  Franziska  Grafin  zu  Salm  und  Neuburg,  16fl 
Testament   der   Franziska   Gratin   von    Loseueteinj   geb.   Grâfl 

Mausfeld,  1650. 
Testament  des  Grafen  Aehaz  von  Losenstein,  1650. 
Testament  des  Grafen  Georg  Achaz  von  Losenstein,  1653* 
Prozeliakten,  das  Fideikommiti  Selowitz  betreffend,  166Î — IGfl 
Testament  des  Grafen  Franz  Karl  von  Kannitz,    1642,  24.  X., 

Absehrift. 
Venia  aetiitis  fllr  Jobaun  Wilbelm  von  Eaunitz,  1674, 
Absolutorinm    Kaiser    Leopolds  I.,    dureh    das   der   Reebt8«lr 

zwischen   Gottlieb   Grafen   von    Windischgratz   und  Mai 

mtlian  Grafen  von  Waldstein  beigelegt  wird,  1677,  10,  U 
Eonsens  des  Jobauniter-GroOmeisters  fllr  Franz  Augustin  Grafd 

von  Waldstein,   Uber  den   fUnften  Teil   seines  VermtfgQq 

frei  zn  testieren,  1684,  8,  VIIL 
Sebuldscheine  des  Grafen  Ernst  von  Waldstein,  1695  —  1706. 
Prozeliakten,    den   Senioratsstreit    wegeu    des    Fideikommisseï» 

Trebitscb  betreft'end,  1702  u.  ff. 
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ligationen  des  Ëmst  Karl  Grafen  von  Waldatein,  die  Anlehen 
zur  BestnritUDg  seiner  ÂEâgaben  als  aufierordentlicher  Ge- 
sandter  in  Lissabou  betreffend,  1702  —  1705. 

Zablaogsverbindlichkeiten  des  Grafen  Franz  Karl  Przehorzowsky 
gegen  Johann  Josef  Grafen  von  Waldeteîn  und  andere  be- 
treffend, 1704—1712. 

Hetratskontrakt  zwischen  Eomedius  Grafen  von  Thun  und  Maria 
Josefa  Gnifio  von  Waldstein,  1705,  9.  IX. 

leiratskontrakt  zwischen  Johann  Josef  Grafen  von  Waldstein 
und  Eleonore  Grîifin  von  Waldstein,  1706,  31.  L,  Original. 

Johanna  Eleonore  von   Thllrheim   zediert   ein  Kapital   an   den 

Grafen  von  Hallweîl,  1707. 
^rbserkllirang  des  Franz  Josef  iind  Johann  Josef  Grafen  von 
Waldstein   ftlr  den  Naclilafi   des   Emst  Josef  Grafen   von 
Waldstein,  1708. 

Tergleich  zwischen  Eleonore  Barbara  Ftlrgtin  von  Liechtenstein, 
geb.  GrUfin  von  Thnn  und  Romedius  Johann  Franz  Grafen 
von  Thnn,  die  Verlassenschaft  nach  Micbael  Oswald  Grafen 
von  Thun  betreffend,  1709, 

Lkten  Uberden  Nachiafl  des  Maximilian  Grafen  von  Morzîn,  1710. 

Testament  des  Romedius  Johann  Grafen  von  Thun,  1710,  Ori- 
ginal. 

lkten,  betreffend  die  Geldverbindlîchkeiten  des  Grafen  Franz 
E^rl  Przehorzowsky  gegen  Karl  Ernst  Grafen  von  Wald- 
stein, 1711. 

Lkten,  die  Eintreibung  eines  auf  dem  Gute  Maltern  erliegenden 
Kapitals  des  Johann  Josef  Grafen  von  Waldstein  betref- 
fend, 1712. 

^bligationen  des  Romedius  Johann  Franz  Grafen  von  Thun,  1712. 

fergleich  zwischen  den  Erbinteressenten  nach  Ferdinand,  Karl 
Ferdinand  und  Johann  Viktorin  Grafen  von  Waldstein,  1713. 

Vergleich  zwischen  Ferdinand,  Karl  Ferdinand  und  Johann  Vik- 
torin Grafen  von  Waldstein,  dann  den  Fraueu  Rosina^ 
Katharina,  Isa  Rosalia  Griiiin  von  Zinzendorf  und  Maria 
Anna  Grâfin  von  Paar,  geb.  Grâfinnen  von  Waldstein,  1713. 

Verkaufskontrakt,  abgescblossen  zwischen  Eleonore  Grafin  von 
Waldstein  und  Maria  Josefa  Grafin  von  Thun,  geb.  GrU- 
finnen  von  Waldstein,  die  Herrschaft  Eniska  in  Ungarn 
betreffend,  1715. 
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ProzeflakieB    dcr   Frau   Juliana  Mayer  von  Benningshofen   tmd 

des  Johanû  Jogef  Grafen  von  Waldfltein^  das  Gut  Wachc; 

lapp  betreffend,  1715—1722. 
Oblîgatioueii   der  Maria  Josefa  Grafin   von  Thun,   gcb.  Grtl 

von  WaldBtein,  1715-=1722  und  Darleben  des  Grafen  Gotl 

wald  Czabelitzky  FreibeiTQ  von  Santîtz  betreffend,    171 
Scbuldsehein  der  Maria  Franziska  Grafin  von  Arco,  geb.  Grâfil 

von  P<)tting  liber  1500  fl.,  1719,  Original. 
Akten,  anfgenommene  nnd  anfgekHndigte  grâflich  Waldsteinschc 

Kapîtalien  betreffend,  1722, 
Vergleich   zwiachen   Jobann   Josef    und   Leopold   Josef  Graf< 

von  Waldstein  als  Mandataren  der  Frau  Maria  Anna  G 

fin  von   Lagnaeco   einerseits   und  der  Fran   Anna   Maria 

GrHfin  von  MonUbrt,  geb.  Grafin  von  Thun  nnd  der  Frai 

Philippine  Gnifin  von  Thun   anderseîts,   Forderungen   a 

dem  Nachlasse  des   Romedius  Jobann   Grafen  von   Thon 

betrefifend,  1722. 
Akten,  die  Vormundschaft  des  Johann  JoBef  Grafen  von  Wal 

Btein  liber  die  Kinder  des  Johann  Juaehiui  Freiberrn  vol 

Ratsebin  betreffend,  1724. 
Anton  Graf  von  Thnn  kauft  Gut  und  SchloB  Caatelfond  in  Tî 

von  Maria   Josefa  Griifin   von   Lagnasco,   verwitw.  Gratin 

von  Thun,  geb,  Grafin  von  Waldstein,  1724. 
Vormundscbaftsakten    der    Fran    Maria   Margarete    Grafin    v 

Waldstein j    den   Grafen    Ernst  Franz   von   Waldstein 

treffend,  1727. 
Vollmacht  von   Franz   Ernst  Grafen   von   Waldstein    zu   seînér 

Vertretung  durch  Jobann  Josef  Grafen  von  Waldstein,  1727 
Zessionsinstrument    von  Josef  Robert  Tapporel  Grafen  von 

gnasco,  die Gtiter Chrodiska,  GroB-undRIeinRosmif,  BoH 

Jindria,  Krasnitz,  Benatka,  Zawoda,  Kadlub  and  Ossek 

Hammer  betreffend,  1727. 
Obligation  der  Frau  Eleonore  GrUfin  von  Waldstein   tib^r  cl 

Darleben  von  13.000  fl.  der  Barmherzigen  Brttder  in 

1731. 
Testament  des  Johann  Josef  Grafen  von  Waldstein,  1731,  26«  UI«, 

Abschrift. 
Testament  der  Frau  Eleonore  Griifin  von  Waldstein,  1732,  17, 
Obligationen  der  FUrstin  Maria  Anna  zu  FUrstenberg,  1735. 
Ankauf  des  Gutes  Skriwan  betrefteude  Akteu,  1741. 
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^uîttungen  der  Fllrstin  Tlieresia  zu  Thurn  und  Taxis,  1773. 
ileheti   des   Oberstburggrafen   vob  B^^hmen   Karl   Egon  Fllrat 
Ton  FUrstenberg  (eine  Million  betrefiend),  1777—1781. 
Heiratskontrakt  zwigchen   Vinzenz   Grafeo   von  Waldsteiu   und 
Franlein  Sophie  Gratin  von  Sternberg,  1759, 

E.  Faitillieaurkiiuden  verwandter  HSuser^  und  zwar 

Wttrden, 

er  Ferdinand  II.  erhebt  Adam  Freiherrn  von  Waldstein  in 
den  Grafenstand,  1628,  25.  VI 
aennung  des  Adam  Franz  Grafen  von  Waldstein  znm  Elrbvor- 
schneider  im  Kttnigreiche  Bëhmeu,  1651). 
ErneDDung  des  Jobann  Josef  Grafen  von  Waldstein  zum  Reichs- 

hofrat,  1707. 
_Ëniennnng  des  Johann  Josef  Grafen  von  Waldstein  zum  Oberst- 
landmarschall  im  KOnigreîch  Bohmen,  1720,  znm  Geheimen 
Rat  17:^0. 

Failli lienurknndeii  anderer  hoher  HKuser,  iiiid  zwar 
DenkwUrdlgkelten* 

^otizen   tlber   die  gr^flich  Waldsteinsche  Oemaldesammlung  in 
Dqx.  Ëpigraphae  seu  inscriptiones  iconismorum  arcis  Du- 
xoviensis,  1240!--n02. 
Jteneè  nnd  Heinrich,  Sëhne  des  Albert  de  Lybîesicz,  kaufen  ein 
gertlstetes  RoB  und  WafTen  von  den  Minoriten  zu  St.  Jakob 
in  LeitnieriU,  1356,  1.  l\^,  Original,  Pergament. 
[5nig  Sigismnnd  von  Polen  erteilt  dem  Johann  Kruschina  von 
Lichtembnrg  einen  Geleitbrief,  1532,  Original. 
"Àkten,  betreffend  die  Werbnng  von  300  Reitern  diirch  Wenzel 
Berku  von  Duba   fUr  Philipp  IL    Ktmig  von  Spanien,   Be- 
gleichung  der  von  Berka  gemacbten  Ausgaben,  1557  — 1559. 
Korrespondenz  des  Christian  Haller  von  Hallerstein^  savoyschen 
Gesandten  am  kaiserlicben  Hofe,   mit  Wenzel  Berka  von 
Duba  in  ofiTentlicben  und  privaten  Angelegenheiten,  1562 
bi8  1Ô79. 
Lkten,  betreffend  die  Sendung  des  Wenzel  Berka  von  Duba  an 
Ktinig  Sigismund  III.  von  Polen  als  Vertreter  des  Kaiserfl 
bei  der  Taute  der  Tochter  des  Kënigs,  1593. 
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Korreepûndeez  mit  verschîedenen  Gltedem  des  Hanaes 

1595—1643. 
Korrespondenz    Kaiser  Ferdinands  IL    mit   Adam   Orafen   von 

Waldstein,  damnter:  Copiae  lîterarum  inter  S*  Caes.  Maj, 

Ferd,  II.   et  illuatrissimum   d.   Adamum  de  Waldstein,  co^ 

ronae  regui  Bohemiae  Bupremum  Curiae  magistmtn,  101 

bis  1620. 
Inyentar  der  im    graflich   Waldsteinschen   Archiv    befindliehefl 

Handsehriften  (sic!):   Grafenstandsdîplom   flir  Adam  Fret 

herrn  von  Waldstein,  1628,  25.  VI. 
Incolat  von  Ungarn  fUr  Adam  Freiherm  von  Waldsteîn,  1635,  2, 1, 
ReiebefUrstenstaDd   flir  Albrecht  Wenzel   von  Waldsteîn^    1623, 

7.  IX, 
Dux^  Pilrglitz,  Nischbm'g   betreffende   Archîvalien,   nnd    s&warj 

Kontrakte,  Quittungeo,  Rechnungsbelege  etc. 
Descriptîo  brevis  îtiDerig  mei  in  exteras  provÎDciaa^  1639  (Reise 

des   Oberst-Erblaedmarschalla    Mattbtas    Ferdinand    Franz 

Grafen  Berka  von  Duba  oach  Italien). 
Testament  des   Grafen   Maximilian  von  Trauttmansdorff,    1660^ 

31.  IIL,  Abschrift.  i 

Schreiben  Kaiser  Leopolds  I.  an   Franz  Augustin  Grafen   von 

Waldstein,  105  ganz  eigenbândige  Briefe,  1662—1682. 
Italienische  Geistlichkeit  an  Johann  Friedricb  Grafen  von  Wald 

stein    1666^1669,    zirka  100  Originaischreiben   in   geisi 

lichen  nnd  Kirehensachen^  darunter  Briefe  von  den  Kan 

nâlen  Friedrich  von  Hessen,  Fabritius  etc. 
Originaischreiben  Kaiser  Leopolds  L  an  Franz  Aagastio  Grafen 

von  Waldstein,  1667—1684;  12  Stttck. 
Testament  des  Franz  Augustin  Grafen  von  Waldstein,  1668, 14.  IX. 
Korrespondenz  des  Ëzecfaiel  Ludwig,  Propstes  za  Eisgani, 

Ernst  Franz  Karl  Grafen  von  Kaunitz,  1675—1679,  zirl 

110  Original  briefe. 
Kaiser  Josef  I.  an  Karl  Grafen  von  Waldstein,  Anerkennuiig 

Uber  dessen  getreue  Dienstleistung,  1706,  11,  XII, 
Kaiser  Josef  L  au  denselben^  Ledigung  des  vou  den  Franzoï 

gefangenen  Kriegskommissilrs  Koch. 
Beschreibung  des  Einzuges  des  Grafen  Ernst  von  Waldstein 

kaiserlicher  Botschafter  in  Lissabon,  1706. 
Konfirmation  des  grliâieh  Thanscben  Fideikommisses  Chotti 

1711. 
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[oirespondenz  des  Oberstlandmarschalls  Johann  Josef  Grafen 
Ton  WaldBtein, 

a)  mit  Yerschiedenen  Personen,  1717—1723, 

b)  mît  dem  obersten  Kanzier  Leojïold  Grafen  Schlick  in 
Administrati  vangelegenheiten,  1 7  20 — 1 723, 

c)  mit  dem  siebenbllrgiacben  Gouverneur  Grafen  Kttnigs- 
egg,  1720,  1721  und  1723, 

d)  mit  dem  Bisehofe  von  Leitmeritz  Johann   Adam  von 
Wratislaw,  1721—1725. 

^berBtjiigermeister  Popel  Graf  von  Lobkowitz  an  Johann  Josef 
Grafen  von  Waldsteîn,  Eidesleistung  etc.  betreffend,  1722. 

Korrespondeuz  des  Landmarschalls  Aloîs  Grafen  Harraeh  mit 
Johann  Josef  Grafen  von  Waldstein,  und  zwar:  liber  Land- 
tagsverhandlungen,  das  Befinden  des  Oberstkanzlers  Grafen 
Schlick.  Verieihiing  des  goldenen  VlieOes,  der  geheimen 
Katswttrde  an  Jobann  Josef  Grafen  von  Waldstein.  An- 
wesenheit  des  Prinzen  Eogen  in  Bruck  a.  L.  1722.  Zwist 
des  Prager  Erzbisehofs  Ferdinand  von  Khuenbnrg  mit  den 
Kapitularen,  Heirat  des  bayerischen  Kurprinzen  mit  der 
Herzogin  Amalia.  Snkzessioneerklïirnng  der  ungarischen 
StUnde.  Anweaenheit  des  Kaisers  in  Preiîburg,  1722,  16.  VI. 
Reise  des  kaiserlichen  Hofes  uach  Prag,  1723. 
torreapondenz  des  Jobann  Josef  Grafen  von  Waldstein  mit  dem 
k.  k.  Proviantvenvalter  Kletzl,  Kriegsnachricbten  aus  Tra- 
pani,  Palermo,  1722/23. 

Koirespondenz  des  Leopold  Grafen  von  Waldstein  mit  verschie- 

denen  Personen,  1722—1730. 
Latser  Karl  VI.  an  Johann  Josef  Grafen  von  Waldstein,  die  Land- 
tage  1725,  1728  nnd  1730  betreffend. 

Korrespondenz  des  Kammerrates  Borzek  mit  Johann  Josef  Gra- 
fen von  Waldstein,  industrielle  Unternehmnngen  des  letz- 
teren  betreffend,  Tuchfabrîkation,  Gewehrfabrik. 

Korrespondenz  des  Agenten  Scbmidt  mit  Joliann  Josef  Grafen 

von  Waldstein,  Tucberzeugnng  etc.  betreffend,  1729/30 
îotizen  liber  Geburten^  Heiraten,  Todesfiitle  in  Adelshliusera  m 
B5bmen  zu  Anfang  des  18.  Jabrh. 

Entwurf  einer  Geschichte  der  Grafen  von  Czernin  von  Johann 
Josef  Pfahl,  18.  Jahrh. 
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&.  Besitzungen  des  fBrstliclieii  Hauses^  seine  Reehte 
iiiid  Yerblndllchkelten* 

Ptirglitz  betre Rende  Nachrichten,  Materiale  zur  WîrUchaftegc-| 
schichte,  llljer  Wasserrechtsfragen,  WaldbesîtZj  Robot-j 
streitigkeiten. 

Kaiser  Rudolf  IL  erhebt  die  Stadt  Rakonitz  zu  einer  k5nigliehe| 
Stadt  1589. 

Ernst  Josef  Graf  von  Waldstein  kauft  von  Kaiser  Leopold  1.  dii 
HeiTSchaft  Pllrglitz,   1685. 

Kaiser  Leopold  L  bestatigt  der  Stadt  Nenstraschitz  die  Privi- 
legien  des  KOnigs  Wladiataw  1503,  Kaiser  Ferdinand!  L 
1562,  RudolfsU.  158L  Ferdinands  IL  1630. 

H.  Besîtzunçcn  des  fClrstlIeheii  Hatises,  deren  Verwaltiing. 

Administrativberichte  tlber  die  Herrschaft  Ptlrglitz,  Finaozpro- 
jekte,  Wirtschaftflberichte  tiber  Althtttten  and  ttber  saint- 
Hche  bëbmische  Herrschaften. 


L  Besltzimgen  des  fiirâtliehen  Hanses^  deren  Benk- 

wîlrdigkeiten. 

Notizen  tlber  die  Burg  Ptirglitz»  historiscbe  Exzerpte  aua  Areh^ 

valien  and  Dnicken  vom  12.  bis  15,  Jahrhundert. 
VerzeichniBSe    tlber    den    Wildstand,    Instruktionen    fUr    Forsli 

meister  etc.,  1690. 
Konsignation   von  Urkonden,   die  ans   dcm  Arcbiv   der  Herren 

Berka  von  Lîpa  und   Dnba  an   die   k^niglicbe   L^andtafe 

tlbergegangen,  1268—1608. 
Inventarien   ttber  Urkunden   iind  Schriften,   die    1706—1708  i|{ 

in  die  Pttrglitzer  Schlollregîstratur  gelangt  sind* 

Systematische  Anordnung  des  Index  vom  Jahre  1776. 


1.  Dominialia. 

2.  Eeclesiastica. 

3.  In  militari. 

4.  In  dlaetali. 

5.  In  commerciali. 

6.  In  politiûis. 


7.  In  criminalibiifl. 

8.  De  jure  caducitali. 

9.  Grenz-Acta* 
10,  Geometrica, 
IL  In  venaticis. 

12.  In  montanisticis. 
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13.  Privilégia. 

14.  Inteirentiones   (Losbriefe). 

15.  Hof-,  Wirtschafts-  u.  Forst- 
beamte. 

16.  In  oeconomicis. 


I  17.  Particalaria. 


18.  Korrespondenzen. 

19.  Ratiocinia. 

20.  Misceilanea. 


Eine  ftltere  Anordnang  teilte  die  ^bei  der  Herrschaft  Ptirglitz 
befindlichen  Dokninente,  ôffentlichen  Urknnden  nnd  Privat- 
schriften^  in 


1.  Urbarien. 

2.  Grandbilcher. 

3.  Lehenbilcher. 

4.  Seelen-  oder  Waisenbticher. 

5.  Eirchenbtlcher   oder   Reit- 
tnngen. 

6.  KOnigliche  nnd  andere  Mis- 
siven. 

7.  Kreisamtintimationen. 

8.  Stenerbare  Ans&ssigkeiten. 

9.  Kanf-  ondandere Eontrakte. 

10.  Allerhand  Diversen. 

11.  Eautionen  n.  Bfirgschaften. 


13.  Waldangen,  Wild,  Jftgerei. 

14.  Grand,    Hntweide,    Wein- 
garten. 

15.  FluB,  Teich,  Forellen-  und 
Krebsb&che. 

16.  Akta,    Examina   von    Ver- 
brechem. 

17.  Schulden  and  Obligationen. 

18.  Soldaten,  Marsch  and  Qaar- 
tier. 

19.  Unterschiediiche  Dekrete. 

20.  Korrespondenz  mit  benach- 
barten  Âmtem. 


12.  Grenzstreitigkeiten. 
Berichte  ilber  Handwerker  (Zttnfte,  Innangen). 
Konsignation    der    im    fttrstlichen    Besitz  befindlichen    Stftdte, 
SchlOsser,  HOfe;  Besoldangstabellen. 


K.  Besitzangen  yerwandter  nud  aiiderer  hohen  HSnser, 
Bechte  nnd  Yerbindlielikeiten. 

Daten  tlber  Familien  des  Uradels:  Berka,  Than,  Waldstein. 
Streitigkeiten,  die  Herrschaft  Trebitsch  in  M&hren  betref- 
fend.  Akten  fiber  Daabrawitz,  Kamenitz  and  Seidnitz. 

PrivUegien,  die  Stadt  Dax  betreffend,  1438—1664. 


L.  Besitzangen  yerwandter  und  anderer  hohen  HSuser, 
deren  Yerwaltang. 

Instraktionen  an  Gatsyerwalter.  Korrespondenz,  die  Gtlteradmi- 
nistration  betreffend.  Wirtschaftsberichte,  Tachfabrik  in 
Oberleutensdorf. 


Paukert 


M.  Besltziiiigen  verwaiidter  iind  anderer  hahen  HSasèr^ 
deren  DenkwUrdtskelten. 

Tagebnch    des    Sekretâra    Rochlîtzer,    Administration    und   Ge- 
schaftsflihrung  graflich  Waldsteinscher,  jetzt  ftlrstlich  Ftir- 
stenbergBclier  Besîtztingen  betrefFend,  1732/33.  Herrsobaftj 
Wittingaii     betreffende     Akten.     Armenrersorgung.    Halz- 
flî^Bimg. 

N.  tiesehiehiliche  Daten  niid  Denkwilrdigkeiten^ 
UEd  zwar  des  Bsterrelclilschen  Staates, 

Akteo,  betreffend  die  Kommerzien-Hofkommission,  1718 — 1727. 
Bericht  des  Prinzen  Eiigea  liber  den  Sieg  bei  HîJehst&dt  1704, 

13.  VIII.,  Abschrift. 
Belgrader  KapitiilationBpuiikte  1717.  Bericbte  des  Hauptmannes 

Dîller  von  Kaisersberg   liber  Ereignisse   im  Tltrkenkrieir, 

Orîginalakten,  betreffend  die  Friedensverbandlnngen  zwtgcben 
der  Kaiserin  Maria  Theresia  und  Bayern  nnter  der  Lei- 
tnng  des  Fttrsten  Josef  Wilhelm  Emst  von  Ftirstenberg, 
1745. 


0.  Desslclehen  des  KBoigroi^'hes  BSlitiien. 

Instniktionen,  Dekrete,  Reskripte  etc,  von  Kaiser  Maximilian  11.^ 
Kaiser  Rudolf  IL  an  Wenzel  Berka  von  Duba  und  Lipa, 
Obersthofmeister  von  Bëhmen  in  Regierungaangelegen- 
heiten;  Kommissionen  und  diplomatische  Missionen,  66  Ori- 
ginale,  1574—1600. 

Erzherzog  Matthias  und  die  nngarischen  Landstande  empfehlen 
den  bbbmischen  StaDden  die  Aafnahme  des  Ladislaus  Pethe 
de  Hetbes,  Hauptmanus  zu  Kaschau,  in  den  bl^hmischea. 
Landstand,  1599. 

Kammerherrenverzeicbnis,  nach  ihrer  Ernenuong  geordnet,  l 
bis  1622. 

Akten  tlber  Begebeubeiten  des  DreîBigjabrigen  Krieges,  Schreibei 
von  und  an  den  Grafen  Burian  Berka  von  Lipa  und  Du 
1620^1648. 

Schreiben  Kaiser  Ferdinands  U.  an  Burian  Grafen  Berka,  Ober 
landmarscball  in  Miihren,  Rebellengliter  betreffend^  162J 
bis  1625. 
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itingsbeschreibung  Klmig  Ftvdïumuh  IV.  (1646),  Kaiser  Leo- 
polds  I.  (1656)  und  Kaiser  Karls  VL  (1723). 
reinausfuhr  betreffende  Akten  1688 — 1721, 

^eoioriae  familiarum  quarnodatn,  collecta  ex  10  mensibus  a.  r  p. 
Qeorgii  Crugerii  a.  J.  sacrorum  piilvenim.  Genealo^isehe 
und  geschicbtliche  Vermerke,  zurn  Tcîl  mit  genealogischen 
Tabellen  liber  dîe  Familien:  Berka,  Boskowitz,  Dietrichatein, 
Duba,  Hazenburg,  Kolowrat,  Lazansky^  Lieclitenstein,  Lipa, 
Lobkowitz,  Martînitz,  Perastein,  Rizemberg  und  SBwihow, 
Rosenberg,  Sekerka  de  Sedrzitz,  Serîma  de  Aostî^  Slawata, 
Smirziczky,  Sternberg,  Traattmansdorff,  Waldstein,  War- 
temberg,  Wratîelaw,  Wrtby  (17*  Jahrh.). 

mcti  Joannis  Nepom,  vita  et  elogium  per  dominum  Suiderum, 
1  Heft  Folio  (17.  JahrhO. 

Landtagsakten,  1731. 

Akten,  das  Oberstlandmarschallamt  în  Bôhmen  hetreflFeiid,  1720 
bis  1723. 

^erordnuDg  Kaiser Karls  VI,,  durch  die  eiue  Kommerzkominissioo 
ftlr  Bî^hmen  aufgestellt  wird,  1724,  Verbandlungen  dieser 
Komniission  unter  Leitung  ibres  Prasidentee  Johann  Josef 
Grafen  von  Waldstein,  1724  —  1726. 
JIxtractas,  1.  Ans  dem  Trauersaal  Ërasmi  Francisci,  den  Herzog 
von  Friedland  betreffend,  2.  Sententia  contra  Weneeslaum 
Wehinsky  de  Chyaitz  et  Tettau  de  1616,  3.  Notitiae  de 
Familia  Bohemiae  Berkarum  de  Duba  et  Lipa  conscripta 
pro  me  Wenceslao  Joe.  Rochliczer,  m.  p.,  L  Heft,  zirka 
100  Bll.  FoUo. 
tten,  den  Handel  Babmens  betrefTend,  1.  Hillfte  des  18,  Jahr- 
hnndeiis. 

pîSniglicb  preuOische  Requisitionen  în  der  Elerrscbaft  Pttrglitz, 
1767—1759. 

Ibbandlangen  und  ftutachten  tlber  den  Verfall  des  K5îiîgreiches 
Bi^bmen,  Vorscblage  und  Mittel  zur  Emporbringung  des- 
ielben  von  verscbiedenen  Staatsmannern,  insbeaondere  von 
Ftirsten  Kaunitz,  Karl  Egon  Ftlrsten  vou  Fllrstenberg 
1771—1773. 

_Zahlreiche  Patente  Kaiser  Karls  VI,,   Maria  Theresiaa  ftlr  das 
Konigreicb  Bôhmen  (zameist  Drucke). 
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Paukert. 


P.  Oesehielitllehe  Daten  und  DeEkwUrdliïkeiteii  îiin!»>ror 

Lîtnder, 

Berîcht   des   Gênerais  Lamboy  an  Mansfeld,    ErBtflrmnng  voi 

Hanau  betreffend,  1646,  10,  VIL 
Âuftrag  Kaiser  FerdiDands  III.  an  Philipp  Grafen  Mansfeld,  Auf- 

stellnng  einer  Armée  in  Schlesien  betreflFend,  1639, 18.  VUL 

Oberst  Diego  Villa  ....   verlang^t   von   dcm   Kommandierenden 

I  in  Mahren  Auskunft   Uber  Geschtttzwesen  daselbgt,    1643, 

19.  IX. 
Minister  Qnestenberg  an  Heinrich  Grafen  Schlick,  Werbung  voi 

300  Fuhrknechten   ftir  Artillerie,   Teufenbaehs   Sieg  Uber 

Rakoczy,  Verlobnng  QuestenbergB  Tochter  mit  Herrn  voi 

Lamberg,  164ô,  l,  II. 
Anonyme  Berichte  ans  London  und  Windsor  an  Ferdinand  G 

fen   von  Waldstein   ttber  den  englîschen  Hof,   daa  Parla- 

ment,  1679—1682. 


Q,  Desglelelien  allgemelnc. 


n 

t 

qI 

1 

rla- 

4 


Loudon  an  den  Oherstbnrggrafen  Karl  Egon  Ftirsten  von  Fttr 
stenberg,  Militarniagazine  zu  Miinchengriitz  betreffend,  lllK 

30.  vm. 


R.  Chrlstllelie  (sic!)  Aiigelegenltelteti* 

Gesncbe  um  Verleibung  geistlicber  Pfrtinden  anf  den  fdretltcnel 

Herrsehaften,  1717-1722. 
Akten,  die  Kirche  zu  Dobrowetz  betreffend. 
Korreepondenz  aaBwHrtiger  Geistlicber  mit  dem  Pttrglitser  Amt< 

1731—1739, 
Vorrecbte  der  Wischehrader  Kirche  betreffend,  1762/63. 
BeBchreibungderËinkflnftedes  Pfarrers  von  Zbetschno  (18«  Jabr 

bnndert). 
Akten  tlber  Ban  und  Renovîerung  von  Kirchen* 
Fundationsiustramente   und  Bescbwerdeu  einzelner  Kirrliên   bo 

treffend. 
Akten,  die  lYebitscher  Kirche  betreffend. 
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S.  Untertanssacheii. 

Aafnahme  von  Untertanen  and  deren  Entla8sang  ans  dem  Unter- 

tansverbande  (Losbriefe),  1709—1776. 
Memoriale  der  Herrscbaft  POrglitz  an  Johann  Josef  Grafen  von 

Waldstein,  1714—1716,  1723. 
Verhandlnngen  ttber  Waldfragen   und   Grenzstreitigkeiten   der 

Untertanen  (18.  Jabrh.). 

T.  Prlyatangelegenheiteu  (minimi  ponderis). 

U.  Hiszelleii. 

Korrespondenz  eines  Schimonek  mit  Jobann  Josef  Grafen  von 

Waldstein,  1720. 
Schreiben  des  geheimen  sâcbsisehen  Rates  Scbubart  von  Klee- 

feld  an  Karl  Egon  Ftirsten  zu  Ftirstenberg,  1784/85. 

Originallen. 

Schreiben  des  Gênerais  Christian  Freiherm  von  Ilow  Csic!)  an 
Wratislâw  Grafen  von  Ftirstenberg,  „wie  beftig  jttngsthin 
das  treffen  den  16.  dièses  bey  Iiezen(!) .  .  .  und  ist  unsers 
wolbetaarten  Graffen  von  PappenhaimbB  haut  dnrch  des 
EOniges  todt  tewer  genongsam  bezahlet^,  Auscha,  1632, 
28.  XI. 

General  Freiherr  Christian  von  Ilow(!)  berichtet  an  Wratislâw 
Grafen  von  Ftirstenberg,  daB  der  Friede  sicb  zerschlagen. 
Er  habe  Grâtzberg  in  Schlesien  durch  imprese  eingenommen. 

Schaffgotsch,  Grafen  Piceolomini  zu  Generalen  der  Eavallerie, 
Morzin  als  Generalwachtmeister  dekiariert.  Hauptquartier 
Pilgramsdorf,  1633,  9.  X. 

Adam  Graf  von  Terzka  berichtet  an  General- Feldmarschalleat- 
nant  Christian  Freiherm  von  Ilow  tlber  die  Schlacht  bei 
Ltitzen,  Eamnitz,  1632,  22.  XI.,  Original. 

Baron  Desfours  an  Freiherm  von  Ilow  ttber  Ankunft  eines  Trom- 
peters  mit  Gefangenen,  darunter  ein  Steraseher  des  Gène- 
ralissimas,  ein  Page  des  Grafen  Harrach,  Leitmeritz,  1632, 
26.  XI. 
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PHukert. 


Ilow  au  Wratislaw  Grafen  vou  FUrstenberg.  Der  kareâchBiscbel 
General  ArBheimb  habe  Scblesien  quittiert,  eine  der  schan-^ 
eten  victori,  so  man  wAnacheo  mag,  die  Generalissimus 
noter  Kondukt  des  Gênerais  der  Eavallerie  Schaffgotsch 
an  der  Oder  crfochten.  Bei  Steinan,  1633,  11.  X. 

Akten  liber  beabBichtigte  Verehelîchimg  der  verwitweten  Freiin 
von  IIlo,  geb,  Grâfin  zu  Fllrsteiiberg  mit  Briaumont,  1634. 

Schreiben   des  Gênerais  Grafen  Wurmser,  des  Grafen  Lacy  au 
Karl  Alois  Fllrsten  von  FUrstenberg,  1792—1798.  | 

Einige  Berichte   Uber  Kriegsereignisse,   Besetzung  von   Donan- 
escbingen  dureh  die  Franzosen,  1806/06. 


Urkonden. 


d 


Kaiser  Hndolf  II.  gestattet,  daÛ  Christoph  Schurer,  Glashtitten- 
meister  von  Falkenau,  b«i  dem  Dorfe  Braunicz  (Pllrglitzer 
Herrsebaft)  eine  Glaslitttte  erriehte,  159^,  10.  VIL,  Ori|fi- 
nal^  Pergament  mit  aobangendem  SiegeL  ■ 

Kaiser  Ferdinand  IL  verkauft  das  wegen  ,, Rébellion"  des  Be- 
sitzers  Tobias  Sobehard  beimgefallene  Gnt  Ostraw  dem 
Grafen  Burian  Berka  von  der  Daub  nnd  Leip  um  9000  fl., 
1624, 14.  XL,  Original,  Pergament  mit  anhangendem  Siegel 

Kaiser  Leopold  I.  erteilt  dem  Karl  Adam  Léo  von  Rziczan  fKr 
Laiiniowicz  nad  Blanîczy  (Laun)  eîn  Marktrecht,  1662, 
8,  IIL,  Original j  Pergament  mit  anhangendem  gebrochenen 
SiegeL 

Kaiser  Karl  VI,  verfllgt,  daB  das  von  Johann  Josef  Grafen  voa 
Waldstein  vom  Prager  Magistrat  erkanfte  btlrgerliche  Hai 
als  ein  landtlflicher  Besitz  eingetragen  und  das  dem  Ma 
gistrat  hiefUr   llberlassene,    ehemals   grâflich   Czerninscbe 
Haus  als    bllrgerliehes   Gebâude    vermerkt    werde,    1713, 
17.  XL,  Original,  Pergament, 

Kaîserin  Maria  Theresia  bewilligt,   daB  Maria  Anna  FUrstin  zu 
Filrstenberg,  geb.  Grafin  von  Waldstein,  ans  der  Herrschaft 
Ptlrglitz,  Kruschowitz,  Nischbnrg,  Skrziwan  nnd  PodmoklA 
ein  FideikommiO  fUr  ibren  zweiten  Sohn  Karl  Egon  Ftlr-    - 
sten   von   Ftirstenberg  erriohte,    1756,   2L  VIL,   Original, 
Pergament  mit  anhangendem  SiegeL 

Akten    auB    dem    fiirstlich    Sohwarzenbergsohen   Archive 
Kornhaus,  ein  geeonderter  Bestand   von  Archivalien  aia 
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den  Jahren  1658 — 1685  tiber  die  Administration  der  Herr- 
schaft  Pflrglitz  mit  einem  Yerzeichnis. 

Lelieii-9  Urbar-  and  Grundbftcher. 

Liehenbuch,  die  zu  Erziwoklad  (Pflrglitz)  gehôrigen  Lehen, 
H5fe  etc.  betreffend,  aus  den  Jahren  1566 — 1669;  Perga- 
mentband,  Eleinfolio,  BU.  1 — 141. 

Urbar  der  Orte  Swogetin,  Weczlow  (Wetzlau),   Poblczin.   1622. 

Grundbttcher,  Ghrastian  betreffend  (Kroschau),  vom  Jahre  1773, 

Hredl  nnd  Krnschowitz   .  .  .  vom  Jahre  1693 

Kniczowes  (Herrendorf)  .  .  .  „  ^  1614  a.  ff. 

Lischan „  „  1612—1693 

Luina  (Luschna) „  „  1693 

Nesnchin „  „  1693 

Przilep „  „  1773 

Rzenczow  (Rentsch) „  „  1614 

Swogetin,  Weczlow,  Poblczin  „  „  1653 

Trtitz „  „  1693 

Wetzlau „  „  1773 

WoleSna „  „  1666,  1708,  1773. 

Kirchenrechnungsbiicher  (Knihy  zadu§ni)  sâmtlicher  zur  Herr- 
Bchaft  Plirglitz  gehôrigen  Pfarrgemeinden  (18.  Jahrh.). 


Das  Fiirstlich  Thuiî-Hoheiisteinsche 
in  Tetsclien  a*  d,  Elbe. 


Archiv 


Von 


Edmund  PhOipp  und  Dr*  Rudolf  Rich. 


Jjas  Archiv  befiudet  sîch  in  vier  groBen,  gew^lbten, 
der  Sttdseite  gelegenen  Souteriainilîumen  des  Schlosses  und  ht 
gegeiî  FeuerB-  und  Einbruchsgefabr  ausreichend  gesicbert. 
bestebt  ans  zwei  Teilen,  dem  Wîrtschafts-  und  deœ  Fatniliea^ 
archive. 

Das  WirtïiehiiftsarehlT. 

Die  âltesten  Bestande  reichen  in  das  16.  Jahrhtindert 
rlick  und  stammen  aus  dem  Besitze  der  frttheren  Grundherren 
vonSalhausen  und  von  Rifnau.  Im  Jahre  ir»28  erwarb  von  Rudulf 
von  Btinau  durch  Kauf  die  Herrachaft  Tetscheu  mit  den  inkor 
porierten  GUtern  Christopb  Simon  Freiberr  von  Thun.    Ftir  di 
politische  Geschichte  der  Neuzeit   findet   sich   hier  wenig  A 
beute,  desto  mehr  ftir  die  Verwaltungs-  und  Wirtschaftsgeschich 
des  bOhmischen  GroOgrundbesitzes.    Die  Orduung  ist  eine  gut 
Sach-  nud  Namenregister  ermoglichen  einen  klaren  Eînblick  in 
die  Bestànde.    Im  ersten  Arcbivraume  sind  die  Arehivalieii  der 
Herrscbaften  Perutz  und  Groflzdikau  untergebracfat,  im  îweitei 
die  der  Domane  Tetschen  und  der  frllber  zum  Majorate  gehi 
rigen  Besitzungen:   Wyaoc^an,  Sehuâitz,  Kulm,  Zilbchlitz, 
titz,  KIôsterle  und  Flinfhunden, 

WertvoU  sind  ferner  die  17  Grund-  und  Gerichtsbllch 
der  zum  Majorate  gehdrigen  Ortschaften:  Tetschen,  KoHawit 
Eulau,  Riegersdorf,  Merzdorf,  Gesteinigt,  Kt^nigswald^  Gleimci 
Ohren,  Bobmen,  Wilsdorf,  Malschwitz,  Krochwitz,  Sedlnitz,  Tlol 
lowitz,  Birkigt,  Krischwitz,  Altstadt,  Uortau,  Hostitz,  Nenehirit; 


or* 
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îorf,  Hopfengarten,  Kr^glitz,  Bachelsdorf,  Scli^VoUorn  ans 
Mahren  1525  bis  18<K),  iirnî  lîas  RoljHtverzeichnis  vom  Jahre 
Î24  bis  1773. 

Im  dritten  Lokale  beliudeu  sicli  die  Kechnungsbtlcher  liber 
e  Verwaltung  der  Henacliaft  ïetschen,  dann  Karteu  und  Plâoe 
iwie  KaQfs    und  Verkaufsiirkunden. 


k 


Bas  FamilieuarchiT. 


Der  Titel  ist  za  weit  gefaût,  doch  mag  derselbe  beibe- 
dten  werden,  obwohl  hier  aueh  Materialien  fUr  die  all^eineiii 
^Htiscbe  Geschiehte  eingereiht  sind,  Insofern  ist  aber  eiue 
ruppterang  durchgeftthrt  wordeo,  daû  in  einer  Abteilang  die 
rohivalien  ans  Tirol,  in  der  anderen  die  von  der  b^hmischen 
BÎe  herrtlhreDden  anfbewahrt  werden.  Wâhrend  die  Matc- 
^u  Qber  die  bohmische  Lînie  genau  registriert  and  katalo- 
iîert  sind,  wurde  die  Ordnnug  fUr  die  Tiroler  ArcbiYaUen  erst 
ir  kuTzem  in  AngriflF  genommen. 

Der  Ulteste  Teil  des  Familienarcbivs  stammt  ans  dem 
ihlosse  Thnn  in  Stidtirol  und  wurde  durch  den  gegenwartigen 
njoratsherrn  Sr.  Darchlaucbt  Filrsten  Fraoz  Tbun  Ilohen- 
ein,  damit  dasselbe  der  Famille  erhalten  bleibe,  vor  dreiûig 
khren  erworben.  Leider  warcn  bei  der  Obernahme  die  Archî- 
lien  in  ungeordnetem  Ziistande. 

Die  âl teste  Urkunde  ist  ein  Kaufvertrag  vom  Jahre  1202, 
ie  anderen  Pergamenturknnden  (liber  GOO)  sind  ihrero  Inhalte 
ich  hanptsSlchlieh  Heîratskontrakte,  Erbschaftsvertrâge»  Schuld- 
irscfareibaDgen,  Testamente  u.  dg!.  Daranter  finden  sich  aller- 
Dg^s  anch  viele  Stticke,  die  Angelegenbeiten  anderer  Adels- 
miiien  betreffen,  Eine  grofie  Anzahl  von  Akten,  Briefen  und 
rkunden  ist  in  Kartons  verpackt.  Eine  kurze,  oft  zu  allgemein 
ihaltene  Inhaltsangabe  bietet  nur  zur  Net  eineu  Ëinblick  in 
ese  BesUinde.  Der  grôfiere  Teil  dieser  Archivalien  betrifft 
L3  Gesehiecht  Thun  und  die  mit  ihm  verwandten  Familien, 
ïï  kleinere  Teil  ist  sowobl  fttr  die  allgemein  politische,  als 
ich  ftir  die  Landesgesohichte  von  Tirol  von  Bedeutung,    Was 

Uber  den  Inhalt  der  Fergamenturkunden   gesagt  wurde, 

luch  fUr  eînen  groflen  Teil  der  in  Kartons  aufbewahrten 
erurkunden  und  sonstigen  Archivalien.  Die  Briefe  der 
lieuaugehrnigeu   weiscn  aber  ueben   prîvaten  Mitteilungen 
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viele  ioteressaute  Nachrichten   liber  die  politîschen  Zeitverhâlt^j 
nisse  auf. 

Nun  seien  die  Titel  einzelner  Faâzikel  erwihot: 
Tiroler  Landtage,  Steuern,  Steuerprozesse,  Mtltize,  ZOlle,  Finanzen 

1400—1800.    11  Kartons. 
Ober  Tiroler  Landtage,  deren  Tiitigkeit,  BeachlUsse,  Bittscbriften 

an  die  Landtage,  1500  —  1800.    10  Kartons, 
Zur   Geschichte   des   Tiroler   BauerDaulstandes,     1525  —  IS 

2  Kartons. 
Zur  Geschichte  des  sliddeiitgchen  Bauernaufstandes,  1524 — lî 

1  KartoD. 
Zur  Geschichte  der  deutschen  Reformation  und  der  franzdsitchea 

Kriege  in  Italien,  1500—1645.    1  Karton.  M 

Zur  Geschicbte  der  franzosischen  Kriege  und  des  Schmalkaldi- 

schen  Bundes,  1546 — 1501,    1  Karton. 
Zur  Geschichte  der  Venezianerkriege,    1487 — 1683.     1  Karton. 
Zur  Geschichte  der  TUrkenkriege,  1500—1000.    1  Kartoa. 
Zur  Geachichte   des  Dreifiigjahrigen  Krieges   mit  Bertlcksichti 

gung  der  Ânteilnabinc  des  Rudolf  Freiberrn  von  Thun 

1618-1048.    8  Kartons.  J 

Zur  Geschichte  des  Trienter  Konzils,  1545  —  1503.    1  Kartou.     ■ 
Zur  Geschichte  des  FUrstbislums  Trient  uuter  Kardinal  Cbristopb 

V.  Madrazzo  und  Signiund  Alloua  Grafen  v,  Tbun.  4  Kartonfl 
Zur  Geschichte  der  Bistlîmer  Salzbiirg,  Passau  und  Brixen  unie 

den   Ftlrstbiscbofeu   aus  dem   Hause  Thuu,    1590—1783 

1  Karton. 
Zur  Reichsgescbichte  mit  besanderer  Berltcksichtigung  der  i 

reichischen  Ërblande,  1500 — 1800.    ô  Kartons. 
Zur  Reicbsgesehichte  mit  basonderer  BerUcksiehtigung  Goorgt 

von  Tbun,  1520—1530.    3  Kartons. 
Zur  Geschichte  des  Hauses  Ôsterreich.    HerzogioDen  Elec 

nore  und  Katharina  von  Mantua,  1549—1561.  1  Kartao 
Zur  Geschichte  des  Hauses  Osterreich.    Herzogin  Katharina 

von  Mantua,  1549—1551.    2  Kartons. 
Zur  Geschichte  der  Diëzese  Trient,  des  Nons   und  des  Sulzh 

talea,  1600—1600.    1  Karton. 
Zur  Geschichte  von  Tirol,   16.  Jahrhundert.    t»  Kartons. 

Ftlr  die  Famiiien*  und  politische  Geschichte  des  16,  Jà 
bunderts  siml  von  grolier  Bedeutung  die  Sigmnnd  von  Thon 
betrefTenden  Archivalien.    In  seiner  Stellung  aie  Oberstboîioeigter 
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lerzoginnen  Katharioa  und  Eleonora  von  Mantua,  u!s  Rat 
bterôeterreichischen  RegieruDg  nnà  als  Gesandter  zu  Véné- 
rai er  einen  groBen  Einfluti  auf  die  poiitischen  Verhiiltnisse 
^k  Zeit  ausgeUbL  Auf  dem  Trientiner  Kotizile  entfaltete  er 
^BiserHcber  Gesandter  in  den  Jahreii  15t>2  und  15B3  eine 
B  TMtigkeit  und  zeîgte  neben  seineu  hervorragenden  etaEts- 
.nniscben  Ëigensebaften  aacb  eine  umfassende  KennttiiB  der 
'chlicben  Angelegenheiten.  In  alleii  diesen  Stellungen  fand 
Joch  nocb  Zeit)  aasgiebig  fUr  sein  Geschlecht  zu  sorgen* 
Hkerausgabe  selner  Privatkorrespondenz  wlirde  unsere  Kennt- 
I  jcner  Zeit  wesentlich  vermebreu. 

Der  zweittj  Teil  des  FamilienarchivB  zerfàllt  in  ftlnf 
!)Be  Gruppen,  welche  wieder  in  Unterabteilangen  geschie- 
Q  siud: 

■  1.  aut  die  Pamtlie  im  allgcmeinen  BezttgUcbes, 
2.  Familienbesitz  und  Vermogen, 

3-  Perstoliches  der  einzelnen  Familienmitglieder, 

4,  auf  andere  Farnîlien  Beziiglîches  und 
^  5.  die  Korrespondenz  der  GrEndobrigkeit  mit  ihren  Ange- 
B       stellten  und  der  letzteren  antereinander. 

Die  Bestande  bis  za  der  im  Juhre  17>îô  unter  dem  Grafen 
^kn  Josef  von  Thun  durcbgefUbrten  Erbteilung  des  Besitzes 
0fe  Majorate  Klôsterle^  Tetsehen  und  Achleutheu  (spater 
ôltitz)   sind   nur  gering,   da   ein  grofier  Teil   dièses  âlteren 

Kdes   naeb    Klliaterie   gebracbt   wurdc,   wie   aus  einem   in 
en  befindlicbea,  im  Jabre  1773  abgefaCten  Inveutare  des 
lunscben  Archive  in  Prag  ersiebtiich  iat 

Filr  die  politische  Gesebichte  kommt  besonders  die  dritte 
uppe  in  Betracht, 

An  erster  Stelle  sund  erwâhnenswert  die  479  Briefe  der 
ffkgrUfin  Maria  Magdalena  von  Baden  an  ihre  Scbwester 
irgareta  Anna  Grafin  von  Thun,  geborene  Gi'âfin  von 
Httingen,  aus  der  Zeit  von  IG5H— 1684.    Dièse  Briefe  enthalten 

tnur  Mitteilungen  rein  personlicher  Natur,  sondern  sie  ge- 
n  auch  einen  UuÛerst  iuteressanten  Einblick  in  das  Leben 
d  Treiben  am  badensiscben  Hofe.  AuBerdem  tinden  aieb  in 
leo  oft  recht  zutreôende  Bemerkungen  tiber  die  sog.  franzîi- 
cben  Raubkriege. 

Beachtenswert  ist  ferner  die  Eorrespondenz  der  einzelnen 
initie nmitglieder   untereinander,    darunter   besonders  die   des 


ùraUen  I,    U«fl  3  u.  4. 
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Grafen  Franz  Anton  (1786  —  1873)  mît  seinen  Kindeni,  feroe 
die  des  Grafen  Friedrich  Thun,  des  Vaters  des  jetzigen  Majo-l 
ratslierrn^  mit  seiner  Gattin,  gebornen  Grafin  Lamberg,  unll 
schlieOlieb  die  des  Grafen  Léo  Tliun  mît  seiner  Gemahlin, 
geborenen  Grafin  Clam-Martinitz,  nnd  der  Geschwîster  nnter-j 
einander,  da  in  diesen  Briefen  niclit  selten  aueh  die  damaligefl 
ZeitereigniBse  besprochcn  werden.  Vor  allen  ist  aber  die  Kor 
respondenz  von  Graf  Friedrich  nnd  Graf  Léo  Thun  hervonsu 
heben,  Graf  Friedrich  Thun  batte  als  clsterreiehischer  Gc 
sandter  an  mekreren  H5fen,  am  Bundestage  nnd  als  Ziviladlata 
îm  lombardo-venezianischen  Kî>nig;reiche  Gelegenheit,  die  sozialen/ 
kullEretlen  nnd  politiscben  Znstiinde  anderer  Lan  der  kenoen  zn 
lernen.  Mit  RltckBiebt  auf  seine  Stellnng  korrespondierte  der 
selbe  mit  den  leitenden  Staatsmânnern  Osterreiehs  nnd  anderer 
Staaten,  so  z.  B*  mit  dem  Ministerpràsidenten  Ftirsten  Félix 
Schwarzenberg,  dem  Miuîster  des  Àufleni  Grafen  Buol* 
Schanenstein,  dem  Minister  des  Àuliern  Grafen  Rechberg, 
dem  FeldmiirBchall  Grafen  Radetzky,  dem  Chef  der  obersten 
Polizeibehorde  Freiherrn  Kempen  von  Fichtenstamm  and 
anderen  mehr.  Ûber  die  Volksmeinung  des  Jahres  1848/49 
orientiert  die  Sammlnng  zahireieber  dentscher  nnd  b^hmisebed 
Flng&chriften.  m 

Der  schriftiiche  NachIaLi  des  Grafen  Léo  Thnn 
steht  an  Bedeutnng  dem  des  Gnifen  Friedrich  Thun  nicht  nach. 
Seine  Stellnng  als  Unterrichtsminister  brachte  es  mit  sich,  daB 
er  zwecks  Reorganisiernng'  der  cîsterreichischen  Hochschnlen 
mit  den  bedeutendsten  Universit^tsprofessoren  in  Verbindang 
trat,  so  mit  Ficker,  Gindely,  Hasner,  Maassen^  Tomek  u.  a. 
Cher  religiilse  und  kirchliehe  Fragen  holte  er  oft  die  Meinnng 
der  Kirchenftirsten  Kardinal  SehvYarzenberg.  Kaitiinal  Rauscbeu 
Bîschof  Simor^  FUrstbischof  FOrster,  Kardinal  Diepenbrock  und"^ 
Bischof  Rudigier  ein.  Nach  seinem  Aossebeiden  ans  dein  Staats- 
dienste  batte  Graf  Léo  Thun  als  Politiker  lange  Zeit  eine 
fUbrende  Stellung  in  der  konservativen  Partei  inné.  Er  staod 
in  brieflichem  Verkehr  mit  zahlreicben  Standes-  oder  Gesinnun] 
genossen,  wie  Filrst  Viuzenz  Auersperg,  Graf  Egbert  nnd  Ri 
cbard  Belcredi^  Graf  Ileinrich  und  Richard  Clam  Martinitz,  G 
Jnlius  Falkenhayn,  Freiherr  Alexander  Helfert,  Graf  A\r--r- 
Htlbner,   Ftirst  Georg  Lobkowitz   und    Fîlrst   Alfred  W.  ,^ 

griitz.     Aufierdem  befinden  sicb  \m  Archive  zablreiche  tod  der 
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Hand  des  Grafen  Léo  Thun  geschriebene  Eonzepte,  in  denen 
er  seinen  Gedanken  flber  Zeitfragen  Ausdruck  verlieh. 

Schliefilich  sind  noch  die  388  Manuskripte  erwâhnenswert, 
welche  aber  in  der  Bibliothek  in  einem  gesonderten  Raume 
anfbewahrt  werden.  Dabei  sind  folgende  Disziplinen  stark  ver- 
treten:  Théologie,  Scholastik,  Medizin,  Militaria,  Jus,  Geschichte 
and  Généalogie.  Ein  Verzeichnis  der  wichtigeren  Stttcke  mit 
Inhaltsangaben  hat  im  Jahre  1904  Dr.  J.  Eapras  in  der  Zeit- 
schrift  des  BOhmischen  Muséums  (Casopis  Musea  Kràl.  Oeského 
340—344,  423—430)  verUflfentlieht. 


84* 


Grâflich  Clam-Martinicsclies  Archiv 

in  Smeènii 

Franz  àvàb* 


i_)a  der  Besitzer  de8  Archives,  Exzelleoz  Hein  rie  h  Gra| 
Clam- Marti  nie,  in  demselben    eioe   Neuordnung    durchfthreB 
tUfit,  so  kann  hente  ein  absehlieliender  Berieht  tlher  seinan 
stand  noch  nîcht  gegeben  werden.  Das  Archiv  besteht  aus  zwe 
raumlieh  getrenntcn  Teilen,  Der  ers  te  Teil  —  offenbar  der  ll^1 
sprtln^Hche  Anfbewahrtingsort  der  Archivalien  —  befindet  sich 
îm  l^arterre  des  nordwestHchen  SchloBAUgeU  in  eîeem  gewîilbtefl 
und   zîemlich     trockenen   Raurae,    Unweit   davon   befindet   sici 
linka   der   gewesene   Tlieatersaal,   wo   gegenwârtîg   in  schJ^neif 
sehwarzen  Schrânken  die  Scblofibibliothek  aufgestellt  ist. 

Der  zweite  Teil  des  Archiva  ist  îm  dritten  Stockwerk^ 
des»  SchloCtnrraes,  und  zwar  in  eioem  groûen,  trockenen  Zimme 
untergebracbt.  Zu  dieser  Teilung  ftlhrte  ausBchlieBlich  der  Plat»- 
raangel,  denn  beîde  Teile  des  Archivs  enthalten  Materîalien 
einer  und  derselben  Gattung,  so  daO  sie  einauder  ergânzen  and 
das  Turniarchîv  eine  chronologische  Fortsetznng  des  Par- 
terrearchlvs  bîldet.^)  ■ 

Beide  Teile  des  Archivs  sind  schon  einmal  geordoét  war" 
den,   das  Parterrearchiv   zu  Anfang  des   19.  JahrbundertB;   die 
Person  des  Ordners   ist  unbekannt.   Damais   ist  aucb   ein  Vei^ 
zeichnis  der  im  Archive  auf bewahrten  Urkunden  verfaflt  wonlen^ 
das  aber  bis  jetzt  nicht  gefunden  wurde,  Im  SchloBturmarchive 
ist  die  Ordnnng  am  Ende    der  achtziger  Jahre  des  19«  Jabr- 


^)  Von  sw«i  Teilen  de«  Archiva  hiUto  bereiti»  Kenninis  Heber 
«BOhtneus  Burgen^  Veatcn  aiit)  BergttchlQsscr"  (V,  52). 
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tdertB    dorchgeftlhrt   und    dabei    aueh    ein    Inventar   verfaÛt 
wprden. 

Im  Laufe  der  Zeit  iBt  aber  die  Ordnang,  besonders  im 
erêten  Teile  des  Archives,  vielfach  gestDrt  worden,  go  daO  einige 
Partien  (beaonders  die  Abteilong  ^Das  alte  Archiv"  im  Parterre) 
eînen  geradezn  ehaotischen  Eindruck  machten.  In  diesem  Zq- 
stande  traf  das  Parterrearchiv  Aug.  Sedlârek  vor  20  Jahreo 
an,')  AuBerdem  weist  die  unfachmanuiBche  Aoordnung  des  Tnrm- 
arehÎTes  niclit  geringe  Mangel  auf  (man  lied  das  gleichartige 
Material  im  Parterrearchiv  vollstandig  auBer  Acht,  die  Namen 
der  Faszikel  wurden  willklirlich  gewiihit,  so  da6  sie  dem  In* 
halte  hâufig  durchaug  eicht  entspreclien  —  manelrmal  erhielt  ein 
Faszikel  Bur  den  Namen  des  ersten  Aktenstlickes  nsw.),  so  daB 
nicht  nnr  eine  neue  Dislokation,  sondern  teilweise  eine  voll- 
standige  Neuordnung  notwendig  geworden  ist.  Dièse  Arbeit  ist 
noch  nioht  beendet,  ao  daB  dieser  Berïeht^  wie  emgangs  er- 
wâbnt,  nur  snmmarisch  mit  Hervorhebung  der  Hauptsachen  er- 
stattet  werden  kann. 

Das  Archiv  ist  im  Laufe  der  Zeit  von  hedeutenden  Ver- 
Ittsten  betroffen  worden.  A  m  schwersten  sind  wohl  die  Ltlcken 
in  dem  politischen  Materiale  zn  beklagen.  Dièse  sind  nament- 
lîch  fttr  das  16.  bis  18.  Jahrhandert  so  betrâchtlich,  daB  die 
Vermntnng  naheliegt,  die  Arehivalien  politischen  Inhalts  hatten 
sich  ureprtlnglîch  anderswo  befanden,  nnd  zwar  in  dem  Marti- 
nicsehen  Palais  aaf  dem  Hradschin  zu  Prag,  dem  Sitze  der 
Grafen  von  Martin  ic»  dièses  namentlich  am  En  de  des  16.  und 
im  17.  Jahrhundert  so  bedeutend  hervortretenden  bî^hmischen 
Herrengeschlechtes.  Ans  zerstreuten,  im  Smecnaer  Archive  anf- 
bewahrten  grâflicben  Instruktionen  iat  die  Wichtigkeit  des  Pra- 
ger  Palais  zu  ersehen,  denn  zur  Zeit  der  Gefahr  wurden  wich* 
tige  Gegenstande  von  Smecna  nach  Prag  hinlibergeschaflft.  Ans 
einem  Briefe  des  Bernhard  Ignaz  von  Martinic  an  den  Grafen 
Johann  Adolf  zn  Schvrarzenberg  vom  27.  Dezember  des  Jabres 
1656^)  erfahren  wir,  daB  nach  der  Einnabme  des  Hradschins 
im  Jahre  164H  ans  dem  Besitze  der  Grafen  von  Martinic  stam- 
mende  Btlcher  (offenbar  ans  der  Bibliothek  des  Palais)  von  den 


A.  Sedl&6ek:  Hrady,  35àmk,v  a  tvrzo  krAlovstvi  fofikého  (Burgen^ 
und  Veaten  des  KOnigreiches  Bohinen)  VIU,  S.  123. 
^  aedrtickt  von  Fr.  Marca  in  MIÔG.  VI  S,  aïO/ll. 
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Schweden  weggefiihrt  worden  eind,  uod  dafl  Bernhard  Ignu 
Scliriften  verl>raiînt  hat,  damit  sie  nicht  in  die  Uande  der 
Schweden  fallen.  Ee  waren  dies  wohl  Schriftsttlcke  politischcr 
Natur,  Die  Raod berner kun g  in  einem  (zufôllig  nicbt  katalagi- 
sierten)  Kopialbnchc  ira  Parterrearcbive,  die  zu  der  Abschrifi 
des  Scblaner  F'ideikonimifiinatrtiinentea  vom  Jahre  1647  gehdrt^ 
belehrt  uns,  daû  die  Siegel  vom  OrigiDal  durch  die  Schweden 
beim  Oberfalle  Prags  abgerissen  wurden*  Dièses  Original  ist  in 
Sniec^na  bis  jetzt  nicht  vorgefunden  worden.  Im  Jahre  18.% 
wnrde  das  Martinicsche  Palais  auf  dem  Hradsehin  verkauft.  Au8 
dem  Beriohte  des  graflichen  Beamten  (deraelbe  befindet  sich  lu 
einem  kleineii  Faszikel  des  Parteirearcbives)  erfahren  wir,  daO 
die  Btlcher  damais  bffentlich  versteigert  worden  sind,  80  dafl 
nur  ihr  Rest  nadi  Smeéna  kam,  wo  spâter  ein  neuer  Bibliothet 
katalog  hergestellt  wtirde.  Von  Archivalieû  hëren  wir  aber  da- 
bei  nichts.  Sie  sind  viellcîcbt  in  dem  Palais  geblieben  und  mit 
diesem  in  den  Besitz  des  neuen  Herrn  tlbergegangen. 

Nach  dem  Verluste  des  politischen  Materials  stellt  das 
Arehiv  inhaltlich  hanptsâchlich  ein  Archiv  der  Martinicschen 
Domînieo  dar,  vor  allem  des  Smeônaer  nnd  Schlaner,  in  gerin- 
gerem  Maâe  aucb  des  Hagensdorfer,  Prunersdorfer  und  PtanJtzer 
Domininms,  Ans  Clamscben  Familienakten  ist  in  dem  Arcblye 
nur  eine  kleine  Abteilung  (2  Fasz/)  gebildet  worden.  Familien- 
akten der  Bofita  von  Martinic  nnd  einige  wenige  Akten  politi- 
schen In  baltes  wnrden  als  membra  disiecta  nnter  das  tlbrige 
Material  eingereiht. 

Das  Parterrearchiv  besteht  ans  einigen  Abteilungen,  deren 
Namen  zugleicb  ihren  Inbalt  bezeichnen,^) 

Das  alte  Archiv  (48  Fasz.)* 

Adeliches  Richteramt  (23  Fasz..  frllher  64). 

Untersttchnngs-  nnd  Schubssachen  (13  Fasz*,  frflher  20). 

Streitacten  (26  Fasz.).  j 

Poblica  politica  (24  Fasz.).  ^H 

Stener-,  Militer  Vorspann  nnd  Liefenmgssachen  (dieae  A1^ 
teilnng  ist  leer). 

Politische  Parteysachen  (Abteilnng  leer). 

Untertban-,  reetifikatorisehe  Gegenstànde    nnd  Oemeinde* 
sachen  (anders  „UrbariaIia'*\  3  Fasz. 


*)  Die  AttfdchriAen  stnd  hier  nach  ihretii  WurtUyte  iHed6rg«g«b 
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Berggerichtliche  Acten  (anders  ^Montanistîca**.  Die  Abteî- 

lang  enthîilt  aur  ungeordûetes  Material). 
Oekooomische  und  forstâmtlicfae  Schriften  (anders  ,»Oeco- 

nomica"  —  ungeordnet). 
Obrigkeitliche  CTegenstîiode   faoders  „DominicaIia*^  —  eu- 

geordnet). 
Hit  Ausnahtne  der  aie  ^Das  alte  Archiv"  bezeichneten  Ab- 
îlung  enthalten  aile  dièse  AbteilaDgen  Materialieii  ans  der 
ten  Hkifte  des  19.  Jahrhunderts  (teilweise  von  1787  an); 
ihlich  zeigen  uns  dieselben  das  Smeonaer  Oberamt  in  seiner 
hterlichen,  okonomischen  Tâtigkeit  nnd  in  seinem  Verkehre 
it  den  Bebërden  (Publica  politica).  Die  Abteilung  ,,Da8  alte 
Archiv"  enthâlt  Jtaterialien  vom  15.  bis  18.  Jahrhundert.  Der 
eitans  grî5fite  Teil  bezieht  sich  auch  bier  auf  die  wirtschaft- 
;hen  Verhâltnisse  des  18.  Jabrbimderts  und  aucb  scbon  der 
Zeit  nach  dem  DroiBigjàhrigen  Kriege,  Ans  frttherer  Zeit  gibt 
es  hier  îahlreiche  KantvertrîLge,  Quittungen,  Landtafelausztige 
tt8w.  In  das  15.  und  16.  Jahrhundert  gehoren  die  Kopien  von 
Briefen,  die  an  Mitglieder  der  Famille  Bofita  von  Martinic  ge- 
richtet  waren,  Dieae  Kopien  batte  Jaroslav  Bofita,  der  erste 
Graf  von  Martinic,  das  bedeutendste  Mitglied  seinea  Geschlechtes, 
bekannt  dnrcb  den  Fenstersturz  im  Jahre  1618,  nach  seiner 
Rdckkehr  ans  der  Verbannnng  herstellen  lasaen.  Es  sind  hier 
in  Abschriften  13  Briefe  (vom  Jahre  1463—1479),  von  verschîc- 
denen  Personen  gerichtet  an  das  erste  hervorragende  Mitglied 
des  Geschlechtes  Bofita  von  Martinic,  den  Obersthofmeister  der 
ônîgin  Johanna,  Geroahlin  KOnig  Georgs,  nnd  spHteren  Bnrg- 
uptmann  von  BrWx;  politischen  Charakter  haben  namentlich 
Schreiben  des  Kônigs  Georg.  Im  Jahre  1468  fordert  ihn  Georg 
anf,  die  Mannen  der  Brttxer  Burg  anfznbieten;  im  Jahre  1470 
ladt  er  ihn  zum  Landtag  nach  Prag  nnd  in  demselben  Jahre 
befîehlt  er  ihm  an  der  Spitze  der  BrUxer  Lehenelente  gegen 
Deutschbrod  zu  ziehen.  Àhnlichen  Inbalt  baben  auch  drei 
Schreiben  des  Konige  Wladislav  ans  den  Jahren  1478—1479, 
Auf  die  Person  des  Ignaz  Borîta  von  Martinic  (Bofitas  Enkel) 
beziehen  sich  16  Schreiben  von  1510 — 1524.  Die  weitere  Kor- 
respondenz  betrîfft  vor  aliem  Johann  Bofita  von  Martinic,  Burg- 
grafen  von  Karlstein  (in  den  Jahren  1555 — 1577),  A  us  der  Zeit 
Jaroslavs  Bofita  (1582—1649)  stammt  eine  Kopie  des  Schreibens 
Rndolfs  II*  vom  Jahre  1602,   in  dem  der  Kaiser  ihn  auffordert, 
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die  Gegenreformatioii  aaf  seineo  Gtitern  energîsch  durchznftihren 
Daa&elbe  Scbreiben  kommt  gcbon  in  Slavatas  Denkwlirdigkeiten 
(éd.  J.  Jireéek,  II,  150)  und  in  der  Apologie  der  bôhmischen 
Stânde  vom  Jahre  161H  (éd.  Sobrt  Nn  103)  vor. 

Die  politisehen  Ereîgnisse  uacb  der  Schlacht  auf  dem 
WeilieB  Berge  beleuchten  hier  Yorhandene  Vertrage  ttber  kon- 
fisîîîerte  GQter  sowie  die  Abscbrift  der  kaiserlicheo  Résolution 
vom  Jabre  1625,  womît  den  Grafen  Slavata,  Martinic  und  Adam 

I  von  Waldstein   die  Praemînenz  in   der  Session   verliehen  wird. 

fDie  Akten,  die  die  Erhebung  des  Gescblechtes  Martinic  in  den 

\  Grafen  stand    betrefiFen,    sowie    aueh    die    wicbtigBten    Familien. 

|dokiîmente  werden  aulierbalb  des  Archives  aafbewabrt.  Ben 
auch  politisch  hervorragenden  Bernhard  Ignaz  Grafen  von  Mar- 
tinic (zweitaltesten  Sohn  des   ersten  Grafen  von  Martinic)  be- 

[treffen  blofi  2  ^chreiben  Kaiser  Ferdinand»  IIL  vom  Jabre  1650. 

,  In  dem  ersten  Schreiben  (24.  Oktobcr  )  empfiehlt  er  dem  Grafen 

I  als  Pritsidenten  des  kommenden  Landtages  eîn  Gesuch  der 
Glatzcr  StSnde,  in  dem  zweîten  (29.  Dczember)  dankt  er  ihm 
ftlr  seine  im  Landtag  entwîckelte  Tatigkeit.  Auf  den  Landtag 
von  1650  bezîebt  sich  anch  ein  kleiner  Faszikel  von  Akten,  die 
sicb  im  SchloUturmarchive  vorfinden.  Es  entbîtlt  verscbiedena 
vom  Grafen  Bernhard  Ignaz  geschriebene  Konzepte,  darnntcf 
ein  umfangreicbes  Mémorial  an  den  Kaiser. 

Hier,  in  der  Abteîlnng   „I>a8  alte  Archiv''    betindet  sich 
ferner  einekieine  Abteilung  (2  Fasz.)  von  Akten  des  Gescblechteft 
der  Clam,  die  meistens  Familien-  und  Ehevertrâge  enthîllt.  Ui 
atteste  Urknnde  reicht  in   das   Jahr  1588  zurtlck.   Die   âltest 
Urkunde  des  ganzen  Smernaer  Archives  tlberhaupt  ist  das 
ginal  eines  Sebreibens  vom  Jahre  1454,  womit  Konig  Ladisla; 
den  an   den  franzôsiscben  Hof  gesandten  Bofita  MartiJiic 
Erzbischofe  von  Trier  emptiehlt. 

Das  Parterrearchiv   enthSllt   in   seltener  Vollstândi^kct* 
eîne  lange  Reibe  von  Wirtschafts    nnd  Verwaltangsbllchern,  d 
flîr  die  Entwicklung  des  Dominiums  seit  dem  Ende  des  16.  Jahr- 
bunderts  eine  Quelle  von  hohem  Werte  bilden.  Es  befinden  sic 
hier  ein  Urbar  vom  Jahre  1590,  eine  lange  Reibe  von  Gnind- 
btlchem   seit  dem   Ende  des   16.   bis  zum  Ende  des  IH.  Jahi 
bunderts,  Fischereiregister  fUr  das   17.  Jahrhundert  und   ein* 
grofie  Menge  von  Kirchenblicbern  aus  dem    17.  tmd  IS.  Jahr^ 
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ert.  Das  alteste  Kircheiïbncli  ans  dem  Ende  des  16.  Jabr- 
erta  ist  bloû  in  Abschrift  erhalten. 

Trotz  des  vorwiegend  wirtschaftlichen  Charakters  enthHlt 
Parterrearchiv  auch  modernes  politischea  Material  von 
ifler  Bedeutung.  Es  ist  dies  die  Korrespondenz  der  im 
19.  Jabrhandert  in  politischer  THtigkeit  bervorragenden  Mit- 
glieder  der  Familie  Clam-Martinic,  insbesondere  der  Grafen 
Karl  (t  1840),  Heinrich  Jaroslav  (f  1887)  ond  Richard 
^t  1891),  Dièse  Korrespondenz  betindet  sich  in  vier  versiegelten 
Koffern,  îst  aber  bisher  einer  Sichtung  und  Ordnting  nicht 
imterzogen  worden. 

Einen  wichtîgen  Bestandieil  des  Parterrearchives  bîlden 
anch  Handsehriftenj  die  Graf  Heinrich  Jaroslav  am  Ende  seines 
Lebens  katalogisiert  bat.  Es  finden  sicb  hier  im  ganzen  ^S  Num- 
mern^  darunter  nicht  nur  die  der  Bibliothek  angehl>rîgen  Haod- 
schriilten  (grbfitenteils  recbtlicheu,  hiatoriscben  nnd  religi(3sen 
InhaltsX  sondcm  auch  solche,  welche  durcb  ihren  wirtschaft- 
lichen oder  politischen  Charakter  dem  Bestande  des  Archives 
naher  stehen. 

Die  wichtigste  H;indsehrift  historisehen  Inhalts  ist  M  s. 
N^  38.  ^Acta  de  inquietudine  Boëmîae"  (lib,  III,  lib.  V 
bis  IX).  Mit  diesem  Titel  ist  hier  daa  historische  Monumental- 
werk  Slavatas  bezeiehnet,  so  dafl  wir  in  diesem  Ms,  N^°  38 
eine  bisher  nnbekannte  Abschrift  jenes  Geschîchtswerkes  er- 
kenncn.  Im  Ms,  N"  65  „Scripta  varia  Boèmiea  et  Germa- 
nica**  finden  wir  nebst  anderen  Akten  (Verneuerte  Taxordnung 
Kaiser  Ferdinands  IL  vom  Jahre  1629,  2  Schreiben  vom  Jahre 
1662  an  die  bôhmische  Kammer)  anch   eine  Hîllfte  des  zehn- 

Teiles  des   erwabnten   Geschichtswerkes,   and   gerade  der 
te  Teil  feblte  in  allen  bisher  bekannten  Handsehriften. 

Die  wirtschaftlichen  Verhâltnîsse  des  Dominiums  betreffen 
folgende  Handschriften  : 
Ms.  N"  40.  Versehiedene  Auszlîge  ans  derLandtafel  be- 

treffend  die  Gtlter  der  Herren  von  Murtinic  (zweite 

Hâlfte  des  18.  Jahrh). 
N^»»  46.  Das  Wirtschaftsbuch  desGutes  von  Lautkov 

(1669/70). 
N"  72.    Direktorium    nnd    Bericht^    wie    Herr    Hnm- 

precht  Racin   das  Gnt  Lautkov  u.  a.   erworben   hat 
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Ms.  N^**  4S.  Kauf-Contract8-Buch  der  Herrschaft  Hagenfr] 

dorf  niid  Pruntiersdorf. 
Me.  N^**  88.  Relation  und  Berîcht,  die  Herrschaft  Planitz 
betreffend  usw.    (Es  ist  dies   cigentlich   das   Kanf-Conv 
tractsbuch  der  Herrschaft  Planitz.) 

Die  Handaehriften  politîachen  Inhalts  sind  meistena  Kopial^ 
bticber,  worin  nieht  bIo6  Sehreiben  an  die  FaniilieuTQitgliede 
eingetragen  sind,  soiidem  auch  an  die  Kcjrporationen,  zu  deneq 
irgeud  ein  Familienmitglied  geborte,  oder  anch  verschieden4 
politische  Ahhandlungen,  ja  sogar  Schreiben,  die  anf  die  Fa 
mille  keine  Beziebnng  haben.  Die  Scbreiben  einiger  Kopia 
btlcber  aind  oft  undatiert,  auch  die  Abeender  und  Adressâtes 
sind  nicht  aogegeben,  so  daO  dtese  EopialbUcher  geradezu  den 
Charakter  von  FormttlarbUcbern  annehmen. 

Politischen  Inbahs  sind: 
Mb.  N"*  9.  Acta  appellationis  1643/44  enthalt  kaiBerliûhe  In 
struktionen  und  Schreiben  au  den  Prâsidenten  der  App 
lationen  und  einige  Appellationeschreibeii  an  den  Ka 
vom  Jahre  1643/44  (Bernhard  Ignaz  von  Martinic  war 
mais  Président  der  Appellationen). 
Ms.  N'"*  10.  Quodlibetum  in  lingua  latina  et  germanic^ 
(ans  der  Zeit  Ferdinands  IlL).  Es  ist  dies  ein  groBe 
Kopialbucb^  in  dem  einige  Scbreiben  Ferdinands  IL  an 
die  Statthalter  von  Bcihmen  vom  jabre  1628,  1634  einge- 
tragen sind,  Man  findet  da  auch  die  kaiserliche  Instruktiou 
an  die  Statthalter  vom  Jabre  1638,  das  Votum  des  Priisd 
denten  und  des  Rates  der  Appellationen  vom  Jahre  1641, 
Ms.  N'**  18.  Acta  Boèmicae  Cancellariae  Id.  Germ,  Es  ent- 
hâllt  Scbreiben  Kaiser  Ferdinands  III.  an  die  Statthalter 
Ton  B<3bmen  (Bernhard  Ignaz  von  Martinic  war  einer  da 
von)  vom  Jahre  1640,  1643/44. 
Ma.  N^  53.  Gopiae  rerum  notatu  dignarnm  (s.  Collectif 
variorum  actomm,  epistolarum  d.  Lobkovic,  Martinic,  Ko 
lowrat,  Ferdinandi  III.  etc.  saec.  XVII.  (lat.,  itaL,  gemi.) 
Es  cntbâlt  viele  nndatierte  StUcke,  wobei  auch  kein  Adrei 
sat  und  Absender  augegeben  ist;  eine  Reihe  von  italieo 
schen  Briefen  betrifl't  Mitglieder  des  Geschlecbtes  Lobki 
witz.  Hier  finden  wir  weitere  44  Schreiben  eines  Ung^ 
nannten  an  Bernhard  Ignaz  von  Martinic  vom  Jahre  164 
bis  1644,     Vier  kaiserliche  Schreiben  an  die  Statthalt^ 
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vom  Jahre  1643/44  betreffen  die  Besetzung  der  Stelle  des 

Prâsidenten  der  Âppellationen,  15  Schreiben  an  die  Statt- 

b&lter  vom  Jahre  1638,  1641  nnd  1644  beziehen  sich  anf 

Angelegenheiten  der  Prager  Universit&t. 

Zn  den  Handschriften  gehôrt  ein  Zetteikatalog,  wornach 
man  feststellen  kann,  dafi  einige  Handschriften  anch  politischen 
Inhalts  im  Ârchiv  fehlen.  So  z.  B.  Mb.  N'®  34.  Memorabilia 
Jaroslai  Boïitae  a  Martinic  1597— 1619;*^)  Ms.  N"»  52.  Ver- 
scbiedene  Schriftstttcke  politischen  nnd  militftrischen 
Inhalts  (ans  der  Zeit  Ferdinands  III.). 

Bei  2  Handschriften  wird  als  Ântor  Bernhard  Ignaz  von 
Martinic  bezeichnet.  Die  erste,  Ms.  N'^  11,  Fragmenta  com- 
posât, com.  B.  Martinic,  quantum  ex  disjectis  scriptis 
colHgi  potuit,  wurde  jetzt  leider  nicht  gefunden,  die  andere, 
Ms.  N'^  33,  Martinic  Bernhardus'.ResgestaeFerdinandiUI., 
in  rotem  Samteinband,  ist  ein  kleines  Btichlein,  dem  Sohne 
Kaiser  Ferdinands  lU.,  dem  jnngen  Prinzen  Ferdinand  gewid- 
met.  Das  Bfichlein  batte  die  Âufgabe,  dem  Prinzen  das  Leben 
des  Vaters  als  Muster  vorznfiihren.  Anf  dièses  Btichlein  bezieht 
sich  wohl  eine  Stelle  in  dem  vom  Orafen  Bernhard  Ignaz 
an  den  Grafen  Johann  Adolf  zu  Schwarzenberg  gerichteten 
Schreiben.*) 

Das  SchloBturmarchiv  enthsllt  noch  einige  hundert  Wirt- 
schaftsbficher  fUr  die  Dominien  Smecna  und  Schian  seit  dem  Ende 
des  18.  Jahrhnnderts  sowie  eine  lange  Beihe  von  Faszikeln  des- 
selben  Inhalts  aus  dem  17.  bis  19.  Jahrhundert,  das  die  ent- 
gprechenden  Partien  des  lUteren  Archives  ergânzt. 


*)  ErwShnt  von  J.  B.  Miltner  in  ,»Pamàtky  archeologické  e  misto- 
pbné  (ArchSol.  a.  topogr.  Denkm.)  I,  S.  828. 
*)  Siehe  Anmerknng  Nr.  3. 


Kleinere  mâhrische  ScMoBarchivet 

Van 
Lamîeaarchîvdirektor  Dr.  B.  Bretholz. 


Ad  die  Ûbersichten  der  beîden  grîîfiteo  mâhrischeii  SohloS- 
arehive^  des  fltrstlich  Dîetrichsteinschen  in  Nikolsbarg  and  de» 
ffirfitllch  Collaltoschen  in  Pirnitz  (jetzt  im  LandesarchiT  in  Biilnii 
deponiert)*)  scblieBen  sich  nun  noch  die  Beriehte  Hber  die 
llbrigen  mâhriscben  Schlofiarchive,  soweit  sîe  mir  zaganglieh 
waren,^)  in  alpbabetiscber  Anordnung  an.  Gar  kein  Haterial 
ftlr  die  Sammlung  von  Akten  und  Korrespondenzen  znr  neneren 
Gescbichte  Osterreîcha  boten;  das  gràflich  Laudonecbe  Arcbiv 
in  Bîstritz  a.  Hostein,  das  alte  ZimhurgÎBcbe,  spâter  Knen* 
bergisehe  Arcbi?  in  Tobitscban  (jetzt  îm  Besitze  des  Herm 
David  B.  v.  Guttmann'),^)  das  fflrstlicb  Kannitziscbe  Archiv  in 
Ungar.  Brod  und  das  Mittrowskyscbe  Arebiv  in  Wiesenbcrg 
(jetzt  im  Besitze  des  Baron  l>anz  v,  Klein).*)  Nnr  wâre  m 
bemerken,  daD  Exz.  Graf  Laudon  dem  Referenten  die  per95iiliehe 
Mitteilung  macbte,  daU  er  derartige  Papiere  in  seînem  Palais  in 
Wien  und  ini  Schlosse  zu  Hadersdorf  in  Nicder^sterreich  zn 
besitzen  glanbe. 


»)  VgLoben  S,  98—113  und  290-32  h 

')  Zu  den  nazu^aDglicheii  wichtio^eren  Archiven  gebtirt  das  GnT 
K&lnokysehe  ta  Lettowitz  und  PriSdIitz  aowie  das  Graf  Stembachacbii  ïn 
Trieâch. 

•)  Vgî.  (iber  dicsca  Arebiv  den  Bericht  in  „Mit^  ^n 

(Arebiv-)  Sektion  der  k.  k.  Zentral-KoitimiARÎon  iitr  i  .r. 

baltaïkg  der  Kutisi-  und  historiacben  DenkiUAle',  Bû.  VI,  lielt  2,  S.  BKH  (von 
KonMrvator  L,  Nopp). 

*)  D&B  Arebiv  samt  Bibîiotbek  wnrde  von  der  dtadt  Brllaa  aiife- 
kaufi  iind  dem  Budtarcbiv  einverleîbt 


Kleiaera  niiUinsche  SchloQarehive. 


&27 


ITbas  grSfllch  Kaunltzlsi'he  SchloflarchÎT  in  Austerlitz.^) 

Dièses  Archiv,  in  zwei  grofien  Zimmern  des  Ertlgeschoâses 
untergebracht,  enthâlt  die  gesamteo  Wirtschafts-,  Patrimonial- 
gerichtg-  ond  politischen  Akteu  der  Herrschaft  seit  dem  Kl  Jahr- 
bundert.  Es  ist  bloû  ganz  auBerlich  gesehlichtet,  Kataloge  oder 
|\'erzeichDi8Be  besteheo  nicht.  Im  zweiten  Zimmer  befioden  sich 
In  einem  besonderen  Kasten  die  StaatB-  und  Familienschrifteo 
ûer  Kaunitze  in  ziemlicb  aneelmlicber  Zabi.  Doch  fanden  sich 
aoeh  niitten  uoter  den  Wirtschaftsakten  hterhergehtjrige  Faszikel, 
po  d&fi  es  nicht  ausgeschlossen  ist,  dalj  sicli  auch  jetzt  nocb 
pitten  unter  der  groGen  Menge  von  Blîehern,  Akten,  alierleî 
l^apieren,  die  in  den  Regalen  aufgesehlîehtet  sind,  derartige 
iPakete  mit  Staats-  und  Familiensebriften  vortÎDden.  Das  hiesige 
Material  au  politischen  Akten  and  KorrespondeDzeo  bildet  eigent- 
lich  mit  jenem  von  Jarmeritz  (s*  u.j  einen  zusamMenbangeDdea 
Pestand,  da  Jarmeritz  frtlher  Kannitziseher  Besiiz  war.  Signa- 
knren  auf  den  Faszikeln  beweisen,  dafi  das  Archiv  ehemals  ge- 
k^rdnet  war,  so  daO  die  alte  Ordnung  âich  vielleiehl  ohne  groÛe 
pchwierigkeiten  wUrde  herstellen  lassen.  Das  nachfolgende  Ver- 
peiebnis  kann  mit  Ktlcksicht  auf  die  geschilderten  Verhattnisse 
nicht  den  Anspmch  auf  Vollstandigkeit  nnd  DberBichtliekkeit 
0rheben,  denn  es  wurde  zusammengeBtellt,  wie  eben  die  einzelnen 
Faszikeln  dem  Referenteo  in  die  Hande  kamen. 

MerkwtJrdige  Staatsscbriften,  Konferenzprotokolle,  Vota  nnd 

Relationen  vom  Reichsvizekanzler  Domînik  Andréas  Grafen 

von  Kaunitz    1698  ff.    (Alte  Faez.-Nr.  77), 

Dabeiliegend:    Informatio   in   poncto  coadjutoriae  et 

auecessionis  in  episcopatu  PasBavieûsi  de  anno  1545—1626, 

—  Protocolla  tractatus  pacis  cum  Tnrca  concernencia. 
i,  Relationen  von  dem  Zustand  in  Siebenbttrgen  1699  mit  Ver- 

zeichnissen  aller  Di3rler,  Schlosser,  GUter,  FamOien  etc. 
Gesandtscbaftsbericbte  des  Dominik  Andréas  von  Kaunitz  ans 

London    1686— 16S7    2  Fasz. 
Gesandtscbaftsbericbte  des  Dominik  Andréas  von  Kaunitz  ans 

Bayera    1689. 


^)  Die  depositUrt)  Obemahme  îne  miihni^clie  Laudesarrhiv  ï»t  eben 
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5.  Geâandtsebaftsberichte  des  Dominik  Andréas  von  KaiinJUans 

K51d,  aniâûlich  der  Wahl  des  Erzbiscbofs    1G87  — 1688. 

6.  Handsclireîben  Kaiser  Leopolds  L  an  Dominik  Andréas  ▼on 

Kaiinitz    1689, 

7.  Korrespondenz  des  Doinînik  Andréas  von  Kaunitz  mit  dem 

Grafen  van  Dietrichateio  (A.  F.  Nr.  12), 

8.  Schriften,   die  Errichtung  des  Reicbsvizekanzleramtes  unter 

Dominik  Andréas  voii  Kaunitz  betreffend    1696.      2  Fasî 

9.  ProzeÛakten   verschiedeuer   Reichsstlinde,    Hessen  Rbeinfelaj 

Spigni  etc,  etc.  unter  dem  Reichsvizekanzler  Dominik  An* 
dreas  von  Kaunitz  (A.  F.  Nr.  130). 

10.  Schriften  und  Briefschaften  auf  den  Status  publieua  în  D 

g^arn  und  SiebenbUrgen  bezliglieh  an  Kaiser  Leopold  I, 
nnd  Dominik  Andréas  von  Kaunitz  gericbtet  1693— i70( 
(A.  F.  Nn  5). 

11.  Desgleicben  von  1700/01. 

12.  Ungarische    und    siebenbfJrgiscbe    Religionsgravamina    de 

Protestanten, 

13.  Korrespondenz    in    ungarischen    Angelegenheiten    zwische] 

dem  Reicbsvizekanzler  Dominik  Andréas  von  Kaunitz  mi 
desselben  Pienipotentiario  in  Ungarn  Herm  vôn  Ratkaj 
mit  vielen  eigenhandigen  Briefen. 

14.  Nean   Ereditive   Kaiser  Leopolds  I.   fUr   Dominik   Audreii 

von  Kaunitz  an  verscbiedene  Kur  und  Reicbsfttrsten. 

15.  22   Handscbreiben   Kaiser   Leopolds   I.   an   die    Domherrei 

von  Passau  1689, 

16.  72  Handscbreiben   Kaiser  Leopolds   I,   an   die   Domherren 

von  Mainz  (unerôffnet)  ('A.  F.  Nr.  108), 
17. — 38,  Relationen  an  den  Reicbsvizekanzler  Dominik  Andmw 
von  Kaunitz: 

vom  Grafen  Trauttmannsdorf  170U/U1; 
von  Wels  1700/01; 

vom  kais.  Residenten  in  Brtissel  Mr.  Castellan  1699 — 1700j 
vom  Grafen  Max  von  L^wenstein  1701/05?  (A.  F.  Nr,  S); 
vom  Grafen  Goës  aus  dem  Haag  1703  (A,  F,  Nr.  9); 
vom  Grafen  Starhemberg  aus  Stockholm  1698  (A.  F.  Nr  11 
vom  Grafen  Philipp  von  Sinzendorf  1702/03; 
vom  Grafen  Harrach  aus  Spanien   1698/91^; 
vom  Grafen  Trauttmannsdorf  aus  der  Scbweiz  lïOl  (A, 
Nr.  82); 
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vom  Grafen  Wels  aus  Schweden  1701  (A,  F.  Nr,  82); 
voin  Kardinal  CliristiaD  Augiist,  Herzog  von  Sachsen  1701 

(A.  F.  Nr.  82); 
vom  Grafen  Schlick  aus  Bayern  1701  (A.  F.  Nr.  82); 
Tom  kais.  Residenten  in  Kopenhagen  1701  (A.  F*  Nr,  82); 

Ivom  Reichsliofrat  Binder  aus  Frankfurt  1700/01; 
yom  Reichereferendar  y,  Conabruch  nnd  Dalberg  1698 — 1704 
ti  Fasz.  ; 
vom  Grafen  Eck  auB  dem  niedersUehsïsehen  Kreis  1701— 
1703  (A.F.Nr.85); 
vom  Grafen  Martinitz  ane  Rom; 
Ivom  Grafen  Auersperg  aus  London  1698 — 1700; 
vom  kaÎ8.  Residenten  Hoffmann  aus  London   169H— 1700 
(A.F.  Nr.  12)j 
vom    kais.   Residenten    Heenes    aus    Berlin    1698  —  1700 
(A.  F.  Nr.89); 
vom  Grafen  Sedlnitzky  ans  Polen   1698/99  (A.RNr.  83); 
aus  Moskau  169^/1)9, 
ÉMiszellen  des  Grafen  Domiuik  Andréas  von  Kaunîtz  1696 — 
1704,  2  Fasz. 
-67.  Korrespondenz  des  Reîchsvizekanzlers  Dominîk  Andréas 
^    von  Kaunitz: 

B    mit  Her/Xïg  Leojïold  von  Lotbringen  1699—1703  (A.  F.  Nr.  7) 
~     mit  Markgraf  Ludwig  von  Baden  1699^1703  (A.  P.  Nr.  7) 
mit  verechiedenen  Reichaflirsten  1699—1703  (A,  R  Nr.  7) 
i        mit  versehiedenen  Personen  17U0  (A,  F,  Nr,  10); 
H    in  italîenischen  Reichsangelegenheiten  1698  (A.  F.  Nr.  106); 
*        in  deutschen  Reichsangelegenheiten  1689/90  (A.  F.  Nr.  78); 
L     mit  Baron  Viczay  1699  (A.  F.  Nr.  67); 
B    in  deutachen  und  italienischen  Staatsangelegenheiten  1698 
■  ^1700; 

"  mit  Ftlrsten  und  Standen  des  Reiches  1699  (A.  R  Nr.  115); 
,  mit  seinem  Sohne  Franz  Karl,  Auditore  in  Rom  1701/02, 
m  2  Fasz.  (A.F.Nr.2,  87); 

^Ê  mit  den  kais.  Beichtvsitem  P.  Wolf  und  Menegatti  (A.  F. 
F  Nr8); 

mit  versehiedenen  Personen  1699—1700  (A,  F.  Nr.  128); 
in  italienischen  Angelegeuheiten  1700—1702  (A.  F.  Nr  133); 
mit  Johann  Wîlhelm   Kurftirsten   von   der  Pfalz    170C 
(A.  F.Nr.81); 
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in  deutschen  ReichsaiigelegeiiheUen  1097  (A,  F.  Nr.  1U4^; 

mit  dem  FUrsten  von  Salm  1695/96; 

mit  verschiedenen  Fersonen  1698/9.9  (A.  R  Nr.  14); 

mit  seînem  Sohîie  Ferdinand  Karl  Bîschof  von  Laîbaeh  aiw 

Rom  1702  (A.  F.  Nr.  84); 
mît   dem  GroBkanzler  des  Mark^aten  Chriâtiao  von  Bay- 

reuth  1702; 
mit  seinen   Sî5hneQ   Franz  Karl  und  MaximiIJan  ans  Rom| 

170O; 
mit  verschiedenen  Fersonen   169H— 1701; 
in  italienischen  und  rOmîschen  Angelegenheiten  1098— 1700; j 
mit  veracliicdenen  Fersonen  17(MJ; 
in  italienischen  Staatsangelegenbeiten  1700; 
in  italienischen  Staatsangelegenheiten  1703; 
mit  Graf  Castelbarca,  Gesandten  in  Mantua  1698; 
mit   dem   Groûherzog   von   Florenz  Cosimo  IIL,    mit  defl 

Herzogen  von  Mantua,  Modena^  Parma,  Havoyen  und' 

mit  den  Kardinalen; 
mit  dem  Kardinal  von  Lamberg  ans  Regensburg  1702 

1704. 

08.  Originalpromemoria  der  englischen   und   bollUndiachen 

sandten  iind  andere  Staatascbril'ten  auf  die  spanische  Suk^ 
session  bezUglich  1702. 

09.  Schriften,   die   tUrkische   GroUbotsehaft   in  Wien   betreffend' 

1699— noa 

70.  Briefe  an  den  Kaiser  170O,  vom  Grafen  Marsigli,  ehemaligeOH 
kaiser] .  General,  wegen  der  Grenzscheidung  zwiscbeu  Un- 
garo,  Siebenbtlrgen,  Dalmatien,  Kroatien  einesteils  und  der 
Tllrkei  andemteils,  Hiebei  aile  nacb  dem  Karlowitzer 
Frieden  mit  der  Ttlrkei  gemachten  Grenzrezesse  nebst 
Karten.  Auch  Briefe  an  den  Keicbsvi/.ekuuzler  Dominik 
Andréas  Grafen  von  Kaunitz. 

7L  Relationen  des  Reicbavizekanzlers  Dominik  Andréas  Grafefl 
von  Kaunitz  an  Kaiser  Leopold  L,  den  Kyswiker  Frieden 
betrefl*end    vom    Jahre    1097,    mit    Originalrcskripten    de 
Kaisers  (A.  F,  Nr.  95). 

72.  Relationen  des  Reiehsvîzekanzlers  Dominik  Andréas  Grafen" 
von  Kaunitz  und  eigenhàndige   Liste    und   Annotata   von 
Sacben,   so  1700— 1702  in   den  kaiserl.  Konferenzen  voii 
gekommen  siod  (A.  F.  Nr.  110). 
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BriefschafteQ   der  zweî  lotliriûgischeû   Mînister  Milord  Taf 

tind  Grafeû  von  Dietrichstein  an  den  KeichsyizekaDder  Do- 

minik  Andréas  von  Kaunîtz  1696/97  (  A.  F,  Nr.  123). 
Korrespondenz  des  Reichsvizekanzlers  Dominik  Andréas  Yon 

Kaunîtz  vom  Jahre  1705.    Koodolenzen  nach  seinem  Tode 

(t  1705)  (A.  F.  Nr.  63). 
Consilia  iind  Deductiones,  die  den  Sukzeasionskrieg  angehen 

1700  (A.  F.  Nr.  1 14). 
Negotiationea  and  Unterhandlun^ren  mit  dem  russiscben  Hof 

169.S— 1703. 

a)  Wegen  einer  ewigen  Allianz, 
h)  wegen  Vermahlung des  Zarewitseh  mît  einer Toch ter 
Kaiser  Leopolds  L  (A.  F.  Nr,  1). 
Âeta,  die  Streitigkeiten   des   Bisttims  Uildesheim   mit  Han- 

nover  hetreffend,  die  zu  Wien  beigelegt  wiirden  1698—1700 

(A.  F.  Nr  103). 
Ëinige  Promemoria   des    hollandischen    Gesandten   an   den 

Reichsvizekanzler  Dominîk  Andréas  von  Kaunitz,  wlihrend 

des  Krieges  dureh  die  kaiserl.  Erblander  nach  der  Schweiz 

und  nach  Frankreich  Handel  treiben  zu  dfirfen. 
Negotiationes   wegen  Darlehens  auf  das  kaiserl.  Bergwerk 

iô  Idria  von  einer  Million  Gulden,   so   die   Hollaiider  vor- 

geschosseu  (A.  F  Nr.  94). 
Korrespondenz  des  Laibacher  Bischofs  Franz  Karl  von  Kau- 

niU  1714. 
ProzeC  des  Grafen  Kaunitz  contra  General  Heister  1714. 
Korrespondenz   des  Grafen  Maximilian  Ulrich   von  Kaunitz, 

1720—1735. 
Korrespondenz   des  Grafen  Maximilian  Ulrich  von  Kaunitz, 

Landeshauptmanns  von  Milhren  mit  dem  Kaiser,   Leopold 

Grafen  Schlick  u.  a,  172l^ 
Akten,  die  Reise  der  Kaiserin  nach  Karlsbad  betreffend  1724. 
Akten,  die  Dnrchreise  des  Karfllrsten  von  Mainz  betreSend 

1731. 
8R  Akten,  Ihre  Maiestât  den  KQnig  von  PreuÛen  und  die  Wer- 

bungen  der  „gro8sen  Lent"  hetreffend  1730—1735. 
Resolntionen   des   Maximilian    Ulrich    Grafen    von    Kaunitz 

1731—1739. 
Korrespondenz   des  Maximilian  Ulrich  Grafen  von  Kaunitz 

1733  (A.  F.  Nr.40). 


B.  L  n«fi  s  ft,  i. 
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89.  Eorrespondenz  des   Maximilîan  Ulrich  Grafen  von  Kai 

mit  dem  Prîtlaten   von   Ettel  in  Bayera,   wo  seine  Si^hne 
studierten. 

90.  Kondolenzeu   aniafilieh   des  Todes  Maximilians  Ulrich  ?&] 

Kaunitz. 

91.  Kondolenzen  anlafilieh  des  Todes  Karls  von  Kaunttz  1731 

92.  Korrespondenz  des  Maximilian  Ulrich  Grafen  von  Kaunil 

1731.     Daruoter   Briefe    des   Kcinîgs   von   PreuBen,   d 
Kônigs  von  Schvpeden,  von  deutschen  KurfUrsteu  etc, 

93.  Korrespondenz  zwischen   Maximilian   Grafen   von  Kaunitz 

ûnd  seineni  Sohne  Wenzel  Anton  1742  (A,  F.  Nr.  51;. 

94.  Pnvatkorrespondenz    des    Maximilian    Ulrich    Grafen    voi 

Kannitz. 

95. — 98,  Korrespondenz  des  Wenzel  Anton  Grafen  von  Kannit 

vom  Jahre  1742,   mit  Graf  Heussler,   Graf  Dietrichstei 

Graf  Ernst  von  Schaafgotsch,  Grafin  von  Qaestenberj 

von  Schmidt,  Baron  von  Horsetzky  u.  a.  (A.  F.  Nr.51 

mit  Graf  Lndwig  1743; 

vom  Jahre  1738   mit  Graf  Karl   von  Schaafgotsch^   Graf 
Kolowrat,  Erzbischof  von  Prag,  Hofagent  Mârkel  n.  a. 
vom   Jahre   1745  mit  Priez  Karl   von   Lothringen,  Ei 
bischuf   von    Prag,    Freiherrn    von    Blflmegen,    dei 
buhmischen  Agenten  v.  Schmidt  n.  a, 
911.  Kaunitzische  Korrespondenzen  vom  Jahre  1739  in  privaten 

und  (jffentlicheu  Angelegenheiten. 
100*  Gedrtickte  und  geschriebene  Acta  publica  (A*  F.  Nr.  24)* 
101.  Eorrespondenz    zwischen    Maximilian    Ulrich    Grafen    vol 

Kaunilz  und  seinem  Sohne  Wenzel  Anton  1744. 
102. — 105.  Kaunitzische  Korrespondenzen  von  den  Jahren  174 
bis  1744. 

106.  Korrespondenzen   Maximilian    Ulrichs  Grafen  von  Kauui 

mit  seinem  Sohne  Wenzel  Anton  aus  versehiedenen  Jahrea. 

107.  Korrespondenzen  Maximilian   Ulrichs   Grafen  von  Kauni 

mît  seinem  Sobne  Ludwig  aus  versehiedenen  Jahren 
108*  Korrespondenzen  Maximilian  Ulrichs  Grafen  von   Kaunii 

mit  dem  Hofmeister  von  Schwanau  wâhrend  der  Liinder 

reiae  dea  Grafen  Wenzel  Anton, 
109.  Vorschlîîge  und  Berichte  des  mîlhrischen  Landeshauptmanoi 

Maximilian  Ulrich  Grafen  von  Kaunitz  an  den  Kaiser  voi 

Jahre  1741. 
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JIO.  Schrifteo,  die  Administration  der  mahrischen  GUter  dea 
Hanses  Kaniiitz  betreflfend  unter  der  Leitang  des  Grafen 
Questenberg  1756.    3  starke  Fasz. 

l3.  In  der  farstlleli  Thurn  imd  Taxisschen  Biblîotliok 

lu  Biskupltz 

fanden  sich  nur  eitiige  Pakete  Familienpapiere,  Testameote, 
Vertrage  und  Urkunden  ^ziir  Hcrstellung  der  Abnen-  nnd  Wappen- 
probe  der  graflichen  Famitien  Schaafgotsch-BIUmegen  und 
Jehaafgotsch*  FUrstenberg^.      Dann    ein    „Tagebueh   eines 

ffiziers  im  Generalstab  der  bayrisehen  Armée  1812 — 1815"* 
Die  Aufzeichnungen  Uber  den  russischen  Feldzug  im  Jahre  1812 

ad  ans  einem  anderen  Ëxemplar  in  den  Mitteilungen  des  k.  k. 

riegsarchive,  N.  F.  VII  (1893)  ?er5ffentiicht. 

3.  Bas  gTSflIeh  Zierotinscbe  Archir  in  Blaiida, 

Bchr  gut  geordnet  und  vollkommen  katalogisiert  noter  der  per- 

sônlicben  Aufsicht  Sr  Exzellenz  des  Grafen  Karl  von  Zierotin, 

enthlilt   iinter  anderem   die  umfangreiclje  Korrespondenz  Karls 

an  Zierotin,  die  ausftibriich   bescbrieben  ist  von  P.  von  Chlu- 

kecky.   Die  Briefe,   Diarien,    Landtagskupialblîeber  ond   Amts- 

^rrespondenzen  Karls  des  àlteren  Herra  von  Zierotin,  in  „Schrif* 

bn   der   histor.-stat.  Sektion    der  mUhr.  Ackerbaiïgesellschaft**^ 

left  VII, 

4.  Im  grKflieh  Wrbnasehen  Schloli  iu  Hoilesehaii 

Bfindet    sich    ein    kleines    Familienarehiv,    das    hauptsachlîch 
tottalsehes   Urkunden-  und  Akteomuterial   eothait.     Darunter 

a)  Diploma  ftir  Rottals  von  1643  angefangen. 

b)  Korrespondenzen  der  Grafen  Erd()dy, 
e)  Standerangstreitigkeiten  unter  K.  Ferdinand  IlL  l  Fasz. 

d)  Instruktion  K.  Ferdinand»  IlL  ftlr  die  verordneten  kaîs. 
Begimentg-Commissarien,  was  sein  A  rat  und  Dîenst- 
Terrichtung  sein  sollte.    U347.    17  Seiten. 

e)  Beanzcigung  des  Grafen  von  Magnis  wegen  Einverstand- 
nîsses  mit  K.  Gustav  Adolf  von  Scbweden  durch  Grafen 
von  Rottal  an  K.  Ferdinand  IIL 

f)  Absolutorium  des  Grafen  Johann  von  Rottal  ttber  die 
gegen  ibn  bestandene  Fiskaldeuunzîation  wegen  Wu- 
cher   und   oberstkriegskommissarischer  Falsen   1693. 

36* 
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g)  Landscbaftliche    Zustelltingen    und   vormuodschaftliehe 
Rechimogeiî. 

h)  LieclitensteÎDeche  Familienakten  (Testatuente  etc.)* 

i)  Rottalscbe  Familienakten  von  c*  1662. 

Je)  Kriegsakten  1640^1650. 

l)  Ungarische  Landtagsartikel  1640—1650. 

m)  Haodschreibeïij  Télégramme  etc.  von  K.  Franz  Joscf 
au  Rudolf  Grafen  voo  Wrbna. 

n)  Des  MarschallB  Grafen  de  Soucbes'  Korrespondenz  mit 
Jobann  Grafen  von  Rottal  im  Tttrkenkriege  1664 

o)  Auf  die  ungarische  Rébellion  1670  bezugnebmende  Kol 
respondenz  des  k.  k.  Hofkriegsrates   und    kommai 
dierenden  Gênerais  .  .  ,  mit  dem  Grafen  Johann  vi 
Rottal  als  bestellteii  Oberkriegslandscommîasarîo 

(Die   beiden   letzten   Faszikel   sînd   bis  auf  die  UDihtillei^ 
leer,  scbeinen  dem  Krîegsarchiv  abgetreten  worden  zn  sein,) 


mit 

:oil 

laol 


5.  Das  griiflleh  Wrbnasehe  SehloOarelily  In  JarmerlU. 

Jarmcritz,  das  itn  Jahrc  1620  konfisziert,  1624  an  de 
Hofkriegsrat  Gerhard  von  Questenberg  verlieben  wurde  nn 
1752  nach  dem  Âussterben  der  maunlicben  Unie  dies^a  6i 
Bchlecbtes  an  die  jttngere  Unie  der  Grafen  von  KaunîtzRîetberi 
Ubergiiig,  seit  1897  im  Besitze  des  Grafen  Rudolf  von  Wrbi 
auf  Holleschau  sich  befindet,  besitzt  ein  bedeutendea  Ârchi 
Den  Hauptbestandtei!  bilden  allerdings  die  Wirtsehafts-  und  Patrî 
monialgerieUtsaktee  der  di'ei  eheiuals  gemeinsam  verwaltetei 
Kaunitzischeu  Herrscbaften  Jarmeritz,  Austerlitz  und  Ungar.-Brod 
Dièses  sogenannte  Zentralarchiv  wurde  im  Jahre  1852  durci 
den  mïihr.  stiind.  LandschaftskanzeUisten  und  spàteren  Lande» 
archivar  Josef  Chytil  geordnet  und  genau  registriert,  Der  voi 
ihm  angelegte  Katalog  ist  ehronalogisch  geordnet;  eine  Kopû 
auf  Zettein  befindet  sich  im  Landesarchiv  in  Brllnn.  Die  Haupl- 
grupfien  des  Katalogs,  dem  ancb  die  ehemalige  Âufstellung  en 
spricht)  sind:  a)  Àusterlitzer  Quatern,  b)  Ungariscb-Broder  Qi 
tera,  c)  Jarmeritzer  Quatern  und  d)  Quatern  IV  nebst  Miszel 
lanea  in  Staats  und  Familienangelegenheiten.  In  diesen  Miszelle; 
befiuden  sich  aucb  die  wlchtigsten  historisch  palîtischen  Ak 


*)  Aueb  dièses  Archi V  wîrdim  SoiuHicrl912  dem  mahrisclioii  Ijin 
arclfiv  tlbergoboQ  werdMii. 
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koriT^jxHKleuzen,  di^.  ûber  zii  wiederholten  Malcn  durcb- 
wdblt,  teilweise  verseiKlet  und  wieder  zuriickgebracht  sich  1898 
in  xiemlicber  Unordnung  befanden. 

Au9  diesem  Cbytiischen  Katalo^  und  teilweise  aus  eigener 
>nrch.sicht  verzeichne  ich  Aktcii  uod  Korregj»oudenzen  in  chrono- 
fischer  Folge: 

1617.  Abhaltung  eîner  Zu^ammenkunft  der  mâhrischen  StStide 

wegen  der  zu  treffenden  Abhilfe  gegen  die  aiidririgenden 

Ttlrken,  Polen  und  Siebeobtlrgen.    Anst-Qu.  I)  18. 
535/36.  Dîarium  nnd  Korrespondcnz  des  Grafen  Léo  Wilhelni 

von  Kaanitz,   Oberstlandricbters  von  Mîlhren,   Uber  seine 

Reise  nach  Italien  nnd  Spanien,    Aust.  Qu,  B  7,  40. 
539^ — 1654.   Kaiscrtiche   Rcskripte   an   Léo  Wilbelm  Graf  von 

Kaunit2  wegen  Zusaïaimenberufung  des  Landtages.    Aest- 

Qn.  D15d,  L6. 
12 — 1655.   Kaiserliebe  Reskripte  an  Léo  Wilhelm  wegen  Er- 

aetzung  der  Oberstlandesoffizîere.  23  Sttick  Originale  nebst 

Beilagen.    Aust.-Qu,  D  15  b. 
î*îO.  Korrespondenz  zwischen  Ernst  Cbristopb  Graf  von  Kau- 

Tiitz  mit  Maria  Leopoldine   Fllrstin  von  Ottiugen.    Aust.- 

Qu.  H  18. 
1672 — 1693.   Verscbiedene  Fricdensprojekte  bis  zura   AbschluÛ 

des  Friedens  von  Nymwegen  und  Ryswick.    Misz.  i}^i, 
M4.  Dominik   Andréas   von  Kaunitz'  Ernennung  zum  Marsch- 

kommiss^r  der  durch  Mahren  ziehenden  ungariscben  Re- 

bellen.    8  Sttick  Orîg.    Aust.-Qii.  D  17. 
Î77 — 1685.  Aufforderung  zur  Beteiligung  an  cinem  kaiaerL  An- 

leben  als  Beibilfe  zur  FUhrung  des  Ttirkenkrieges.  Anst,- 

Qu.  D  7, 
[ — 1689.  Tagebnch  der  Kaunitzischen  Hofkanzlei.  Misz.  28, 
^682 — 1693.  Korrespondenz  des  Dominik  Andréas  von  Kaunitz 

als  auUerordentlichen   Gesandten  am   kurbayrischen  Hof 

mit  Markgraf  Ludwig  von  Baden,   Bisebof  von  Bamberg, 

Priiiz  Eugcn  von  Savoyen,  Herzog  von  Neaburg,  Bisebof 

Karl   von  Lothringen   von   Olmtitz,    Bisebof  von   Passau 

u.  a,  ra.  Anst-Qu.  C  19. 
883.  Schreiben   der   polnischen  Konigin  Eleonora  an  Dominik 

Andréas  von  Kaunitz.    Anst.-Qu.  B  32 ^/,. 
S83.  Friedeneverhandiungen  zu  Haag.    Misz.  67. 
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1684 — 1688.  Marschronten  der  k.  k.  Regimenter,  Bowie  der  kar 
ki^lnischen  u.  kurbmndenbur^ischcn  Auxiliartruppeii  gegi'U 
die  ongar.  Rebellen.    Âust.  Qu.  M  15;  Ung.  Br.-Qu.  M  10. 

1688/89.  Relationen  des  Domînik  Andréas  von  Kaunitz  Ober  die 
Verhandlungen  mit  Kurbayern  wegen  des  durchriehendeo 
MiliUirs  an  den  Kaiser.    Misz.  56.  ■ 

1690.  Graf  Liechtensteinischer  Bericht  aus  Rom  liber  die  feind- 
licbe  GesiDDUng  des  papstlichen  Stables.  -ATi8t,-Qu,  C  20  c 

1695.  Vollmaeht  fur  Dominik  Andréas  von  Kaunitz,  Gesandtei 
im  Haag,    und  Jobann   Grafen   von   Strattiuann    zur  Ei 
nenenmg  des  mit  den  deutsehen  Fttreten  gescblosseDen 
Friedens.    Aust.-Qu-  V  13. 

1695 — 1697.  Korrespondenz  des  Dominik  Andréas  von  Kaunii 

aus  Brlisseh  Aast.-Qu.  G  17. 
1695 — 1697,  Korrespondenz  und  Relationen  des  Dominik  André 

von  Kaunitz  aus  dem  Haag  liber  die  Vorverbandlungen  d< 

Ryswicker  Friedens  an  den  Kaiser  samt  der  Korresponde; 

des  Grafen  Karl  Auersperg,  Gesandten  in  L*indon,  Mjsz.  4 

1696.  Tagebuch    lîbcr  die   polniscbe  Konigswahl  und  die  dii 
fàlligen  Verhandlungen,    Misz.  54. 

1696.  Ratifikation  des  hollandischen  Friedens  durch  Kaiser 
pold  L    Aust.  Qu.  R  35. 

1696.  Relationen  der  a.o.  Gesandten  im  Haag  Dominik  André 
von  Kaunitz  und  Graf  Strattmann  tlber  die  Verhandiungc: 
des  Ryswicker  Friedens  und  die  an  sie  ergangenen  kaii 
Eriasse,    Aust.-Qu.  V  21. 

1696/97.  KoiTespondcnz  des   Pfalzgrafen   Johann  Wilhelm 

Baron  Wieser.   Misz.  45. 
1696/97.  Instrnktionen  fUv  Dominik  Andréas  von  Kaanîtz  n 

Graf  Strattmann  als  kaiserl.  BevollmUebtigte  zum  AbscUlaB 

des  Ryswicker  Friedens.    Aust,  Qu.  R  33. 

1697.  Relationen  des  Dominik  Andréas  als  kaiserl.  Bevollœac 
tigten  beim  Ryswicker  Friedenssehinû,    Misz.  60,  64, 

1697,  Relationen    des   Gesandten    in   London   Grafen  Karl  v< 

Auersperg.    Misz.  59. 
1697 — 1700.   Recbnungen  des  Grafen  Franz  Karl  von  Kaanitx 

ans  Rom.    Aust.  Qu.  R  49»/,. 
1697 — 1704.  Korrespondenz  des  Markgrafen  Ludwig  vati  Bad' 

mit  dem  Reiehsvizekanzier  Dominik  Andréas  von  Kauni' 

.Misz.  7. 
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Côrrespondenz  voo  Karmainz,  des  Grafen  van  Baine- 
burg,  Freîherrn  von  Seilern,  Grafen  Dietrîehstein  u.  a.  mit 
Dominik  Andréas  von  Kannitz.    Misz.  9. 
1698^ — 1704,  Korrespondenz  des  Dominik  Andréas  von  Kaunitz 
mit  Christian  zu  Egkh,  Graf  Otto  Wenzel  von  Nostitz,  Ot- 
tavio  lîotti,  Horn  etc.    Misz.  6L 
)8 — 1700.  Korrespondenz  des  Maximilian  Ulrich  von  Kaunitz 
mit  dem   Markgrafen  von  Brandcnburg.    Aust.  Qu,  G  49, 
J699.  Diarium   des  Grafen   von  Ottîngen   tlber  seine  Reise  als 
Gesandter  nach  KonstantinopeK    Misz.  40. 

Î99 — 1700,  Relatîonen  uod  Korrespondenzen  wegen  der  spa- 
nisch-bayriscben  Erbfolge.    Misz.  57. 

599^ — 1703.  Korrespondenz  des  K.  Leopold  I.  mit  dem  Reichs- 
TÎzekanzler  Dominik  Andréas  von  Kaanitz,  nebst  Rela- 
tîonen der  Grafen  Harrach,  Sinzendorf  iind  Thungen. 
MiBZ.  62. 

1699 — 1704.  Korrespondenz  des  Dominik  Andréas  von  Kaunitz 
mit  Ministern,  Gesandten,  Kesidenten,  als  Graf  Solms, 
Sinzendorf,  Kurfdrst  Johann  Wilhelm,  Sedlnitzky,  Brîch- 
lingen,  Hohenlohe,  Erdody  u.  a.    Misz.  44. 

899 — 1705.  Deutsche  und  italienisehe  Korrespondenz  des  Do- 
minik Andréas  und  des  Maximilian  Ulrich  von  Kaunitz 
mit  den  Grafen  von  Oppersdorf,  Dtetrichstein,  Sedlnitzky, 
Starhemberg,  Sinzendorf,  Wolker  u,  a.  Misz.  5.   3  Fasz. 

ÏOO.  Korrespondenz  der  Grafen  Martinitz  und  Lamberg.  — 
Ausztige  aus  den  Protokollen  in  Kameralsacben  vom  Jahre 
1699.    Misz.  42. 

1700.  Korrespondenz  des  Grafen  Karl  Johann  von  Sedlnitzky 
aus  Warschau  und  Breslau.    Misz.  12. 

100/01.  Korrespondenz  der  Grafen  Trauttmannsdorff,  Thungen^ 
Berka,  Touron  a,  a.  mit  Dominik  Andréas  von  Kaunitz. 
Qa.  IV  32. 

)1.  Korrespondenz  des  Dominik  Andréas  von  Kaunitz  mit 
dem  Grandprior  des  Maltheserordens  Grafen  von  Kolowrat. 
Aust.-Qu.  M  3. 

ÎOO — 1702*  Korrespondenz  der  Grafen  Lamberg,  Stephani  und 
Schliek.    Misz.  47. 

1700 — 1704.  Korrespondenz  des  Grafen  Phîlipp  von  Sinzendorf 
ans  Paris,  Diepolt  aus  Warschau,  Leopold  von  Lamberg 
W(ylker  nnd  Salra  zu  Manderscheid.    Misz.  10* 
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1700 — 1704,  Akten  in  betrcff  des  schwedîscb  polniscben  Krie^< 

gegen  RoLiland.    Erricbtung:  eioer  Slrafie  uns  Polen  durchj 

Scblesien  nacb  Sacbsen.    Manifest  des  polniscben  K^ni, 

Stanislaus  etc.    Misz.  55. 
1700^ — 1704.  Relationen  des  kais.  Gesandten  im  Uaag  Grafen  voi 

Goës.    Misz.  58. 
1700— *  1704,    Korrespondenz    des    Grafen   von    L&wenstein 

NUrnberg  und  Frankfurt.    Misz.  13. 
1701/02.    Relationen   des   Botschafters  in  der  Sohvveiz  Grafei 

Franz   Ehrenreicb   von  Trauttmannsdorff  und  Korrespon- 

denzen  des  Grafen  Salm,  Puissieux  u*  a,    Misz*  49. 
1701^1704.  Korrespondenz  des  Dominik  Andréas  von  Kaunit; 

mit  Herzog  Friedrich  von  Sacbsen,  fiflarkgraf  Friedrich  zi 

Baden,  Herzog  Christian  Auçust  von  Sachsen,  Bernardine 

FUrstin   zn   Essen,   Kurtllrst  Johann   von  Trier,   Wilhelm 

Ernst  von  Weimar,   Micbael  FUrst  Apafij  u.  a.    Misz.  2iM 
1701  — 1704.    Korrespondenz  des  Dominik  Andréas  von  Kannitz 

mit  Graf  von  Gastellan,  k.  k.  Rcsidenten  zn  Kf5ln. 
1702 — 1704.  Korrespondenz  der  Grafen  Straitmann,  Hom,  Egon 

von  Ftlrstenberg  n.  a.    Misz,  45. 
1702—1704,  Korrespondenz  des  Kurfllrsten  Johann  Wilhdm  von 

der    Pfabs,    des    Freiherrn    von    Wieser,    Freiherrn    von 

Reicbenbach  mit  Dominik  Andréas  von  Kaunitz.   Missï.  ^ 
1702 — 1742.   Korrespondenz   verschiedener  Minister,   des  OroÛ- 

herzogs  von  Toskana,  Wieser^  Wrdker,  Scarlatti  n.  a,  mil 

Dominik  Andréas  von  Kaunitz.    Misz.  4. 
1704.  Kaiserlicbe  Instraktîon   ftir   Franz  Siegmnod  Grafen  voi 

Lamberg  zu   den  Verhandlnngen  wegen  der  rebelliscbei 

Ungam  beim  Erzbiscbof  von  Kalocsa.    Misz.  50. 
1704/05.  Briefe  von  Kaisem  nnd  Kaiserinnen,  Bcricbte  an  dieseï 

Korrespondenzen    mit    dem     Grafen    von    Dictricbsteto^ 

MÎ8Z.  3. 
1709 — nu.  Korrespondenz   liber  die  Befdrderung  des  Grafen 

Franz  Karl  von  Kaunitz  zum  Biscbof  von  Laibach.    Ausi 

Qu.  B  10. 
1709—1713.    Korrespondenz   des    Bischofs  von   Laibacli  Frani 

Karl  von  Kaunitz.    Qu.  IV  99. 
17I2/i:k  Korrespondenz  der  Grafen  Georg  Friedrich  und  Frai 

Josef  von  Oppersdorf  mit  MazimiJian  Ulrich  yoq  Kannit 

Qn.  IV  27, 
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y — 1717.  Korrespondenz  des  Bischofs  von  Lailiacli  Franz 
Karl  von  Kauuitz  mit  MaximiJian  Lflrich.  Qii.  IV  47. 
1715—1718.  Korrespondenz  des  Bischofa  von  Lîiibach  Franz 
Karl  von  Kaunitz  mit  Prinx  Eugen  voii  Savoyen,  Haiek 
Ton  Wuldstatten,  Maximiiîau  Ulrich  von  Kaunitz,  Traiit- 
8on,  AlthaUj  S<;h(:ïoî>orn,  Wolfgang  Kardinat  von  Schratten- 
bacb,  Pandolii  u.  a.  Misz.  46. 
flir^ — 1720,  Eorrespondenz  des  Maximilian  Ulrich  von  Kannitz 
als  a.  0.  Gesandten  an  die  vveltliehen  und  geiatlichen  Hofe, 
freien  SUidte  u,  a.  wegen  Kriegsliilfe  gegen  die  Tîirken, 
Aust.-Qu.  34. 

1722—1728.  Korreapondenz  des  Grafen  Johann  Adolf  von  Kau- 
nitz.   Misz.  17. 

Î22 — 1736.  Korrespondenz  des  Grafen  Joliaun  Adolf  von  Kan- 
nitz,   Misz.  18, 

Î23/24,  Korrespondenz  des  Grafen  Maximilian  Ulrich  von  Kau- 
nitz aus  Rom,    Aust -Qu,  BU, 

123/24.  Ernennungsdekret,   Instruktion  fllr  Maximilian   Ulrich 
von  Kaunitz  zum  Botschafter  in  Rom   und  Berichte  des- 
selben.    Aust.-Qu,  B  12. 
1724,  Tagebuch   des   ri^raischen  Botschafters  Maximilian  Uh'ieli 
Grafen  Kaunitz,    Aiist.  Qu,  0  4, 

r24.  Relation  en  des  rîimischen  Botschafters  Maximilian  Ulrich 
Grafen  Kaunitz.    Aust.-Qu.  R  50, 

f25.  Korrespondenz  des  Grafen  Wenzel  Anton  von  Kaunitz  mit 
Pandolfi,  Marchese  di  Monti,  Angelo,  Valent!  u,  a.  Qu.  IV  16, 

r39^ — 1746.  Korrespondenz  des  Oherstkanzlers  Grafen  Kinsky 
mit  dem  mahrischen  Landeflhauptmann  Maximilian  Ulrich 
von  Kaunitz.    Misz,  <3.    7  Fasz, 

1740.  Korrespondenz  des  Grafen  Kufstein,    Jarm.-Qu.  III  279  A. 

1741.  Kaiserliche  Schreiben  und  Dekrete  an  Maximilian  Ulrich 
VOB  Kaanitz  wegen  Bewaffnung  der  Wallaeben,  Hannaken 
Q.  a.  zur  Besetzung  der  schlesischen  Grenze. 

1742^1790.  Korrespondenzen  von  verschiedenen  Mitgiiedern 
des  Hauses  Kaunitz,  besonders  von  Wenzel  Anton  mit  Bei- 
lagen  zu  den  Relationen  aus  Madrid;  wissensehaftliche 
Abhandlangen  u.  a.    Qu.  IV  35,  36. 

1744.  Akten,  betreiïend  die  Besitzergreifung  der  Grafschaft  Ost- 
friesland  mit  den  dazugehërigen  Herrsebaften  durch  die 
Famllie  Kannitz.    Aitst.  Qu.  I  52. 
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1748,  Vollnmclit   ftir  Wenzel  Antou  von  Kaunitz  7Mm  Absohlul] 

des  Friedens  zwischen  Frankreich,   Ëngland  [und  Niei 

lande.  Mîsz.  73. 
1748.  Kaiser  Franz  L  bevollmachtigt  Wenzel  Anton  von  Eanii 

als    Gesandteu    zn    den    Generalstaaten    mit    dem    Baro] 

Thaddilus  von  Reisehacb,    Misz.  7G. 
1748*  EaiBerin    Maria  Theresîa    bevollmâchtigt    Wenzel    Aistoi 

von  Kannitz  ala  Gesandten  an  den  Hof  K.  Ludwîgfi  XV 

Misz.  77. 
1757.  Relationen     des    Reiehshofrates    Kriegelstein     Obcr    dea 

prcuBischen  Einfall  in  die  Grafschaft  Rittberg.    Misz.  2&, 
1700.  Verschiedenes:    Antrag    zur   Eînftlhrnug    der    mabrîschei 

Justizverfassung  in  Folen,   Instrnktioneu  ftlr  das  Hofba' 

amt,  ftlr  die  Hofreclienkammer  etc.    Misz.  53. 
1763.  Bericht  tiber  die  Reisc  Wenzel  Anton  von  Kannîtz'  nuc\ 

Petersburg  und  Warschau.    Jarm.-Qu.  III  534. 
1769.  Vota  und  Protokolle  in  Staatssachen.    Misz.  65.    5  Faaz. 
1774—1791.  Korrespoudenz  mit  dem  Grafen  Metternich  wegen 

der  reichsgraflicb  westtalischen  Collegii  katholischen  Teila 

Quat.  IV, 
1775.  Tapiere  des  Josef  Grafen  von  Xaunitz  mannigfachen  1 

haltes.    Misz.  70. 

1775.  Ernennuug  des  Josef  Grafen  von  Kaunitz  zum  Gesandtei 
in  Schweden.    Quat.  IV  D. 

1776.  Papiere  des  Josef  Grafen  von  Kaunitz  Uber  seine  Reise 
als  Gesandter  nach  Schweden,    Misz.  72. 

1776.  Papiere  und  Rechnungen  des  Wenzel  Anton  Grafen  voi 
Kaunitz  tiber  seine  Reise  naeh  Madrid.    Qn.  IV  18. 

1777.  Ernennnng  des  Josef  Grafen  von  Kaunitz  zum  Gesandten 
in  RuBland.    Misz,  75. 

1777/78.  Korrespoudenz  des  Domînik  Andréas  van  Kannitz  mi 

seinem  Vater  Wenzel  Anton.  Misz.  78. 
1777 — 1779.   Korrespondenz   des  Josef  Grafen  von  Kaunitz  ali 

Gesandter  in  Schweden.    Misz.  7L 

1778.  Korrespondenz   des   Josef  Grafen    von   Kannitz   ala  G< 
sandter  in  Ruflland.    Mis.  69. 

1783.  Korrespondenz  des  Josef  Grafen  von  Kannitz  als  Gesand 
in  Spanien,  viele  Briefe  gelehrten  Inhaltes  tlber  die  dortiç 
VerhUUnisse.    Misz.  68. 
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1783 — 1785.  Korrespondenz  and  RechnuDgen  des  Josef  Grafen 
von  Kannitz  als  Gesandten  in  Spanien.  Anst.-Qu.  A  33. 
12  Pakete. 

1797.  Korrespondenz  des  Erzherzogs  Karl.  Quat.  IV,  5. 

6.  Das  grSflllch  Haugwitzische  Archlr  in  Namlest  a.  d.  0. 

ist  reich  an  Familienpapieren,  als  Geburts-  und  Taufscheinen, 
Totenscheinen,  Stammbâumen,  genealogischen  Nachweisen  nicht 
nur  des  Hanses  Haugwitz,  sondem  auch  verschiedener  ver- 
wandter  Geschleehter.  Korrespondenzen  der  Familienmitglieder 
und  insbesondere  des  Staatsministers  F.  W.  von  Haugwitz  fehlen 
jedoch.  Beachtenswert  ist  in  dieser  Hinsicht  ein  Faszikel: 
„Memorabilia,  Historische  Berichte  und  Korrespondenzen  1621 
bis  1747",  darin  u.  a.: 

a)  Hofreskripte  und  Akte  von  Haugwitz  Friedrich  Wilhelm, 
Staatsminister,  in  staatsdienstlicher  Beziehung.  1732 
bis  1744. 

1.  Vollmacht  zum  Filrstentag^  Carte  blanche  nebst 

franzôsischen  Briefen  K.  Franz  I. 

2.  Handschreiben  an  den  General -Kriegskommissâr 

Grafen  von  Pttckler.  1745. 

3.  Entwurf   eines    schlesischen    Finanzsystems    von 

F.  W.  von  Haugwitz.  1745. 

b)  Ministerialvortr^e,  von  K.  Maria  Theresia  eigenhândig 
resolviert.  1750.  1  Fasz. 

c)  Originalschreiben  des  tllrkischen  Internuntius  Halil  Ef- 
fendi  an  F.  W.  von  Haugwitz  mit  deutscher  Ûbersetzung. 
1755. 

d)  Handschreiben  von  K.  Maria  Theresia  1749,  1764. 

e)  Handschreiben  von  Maria  Luise  an  die  Grâfin  von 
Haugwitz.   1812. 

f)  Handschreiben  von  Erzherzog  Ferdinand  an  Graf  Hein- 
rich  von  Haugwitz.    1813. 

g)  Schaafgotsche  Korrespondenzen  1741. 

7.  Im  graflich  Herbersteinschen  SchloBarchlv  in  GroB- 

Oppatowltz 

fanden  sich  blofi  noch  Reste  eines  ehedem  gewiO  bedeutenden 
Archives.    Auch  dièse  Reste  waren   durch   Fâulnis   in   einem 
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derartigeu  Zustaïul,  tlaC  nur  eînîges  noch  gerettet   mul   in  dreî 
Takete  zusammengclegt  werdeii  konntc.     Darunter  fiaden  sicb: 

a)  Akten  und  Briefe  anf  dad  Haii8  8alm  bezilglieb,  Testa- 
mente,  Transaktîonen,  kaiserliche  und  Amtgdekrete. 
IB. — 18.  JaLihiindert. 

b)  Grâflicli  Schlicksche  Akten.  17.  Jahrtmndcrt 

c)  Testament  des   Gênerais  Rombold  Grafen   von  Collait 
nebst  kaiserliclien  Dekreten.   163U. 

d)  Instrnktion  K.  Ferdinanda  IIL  fUr  Nikias  Grafen  Salml 
flir  seine  Sendnog  an  den  KriegskommÎBsar  Wilhelm] 
von  Roggendorf.   1641. 

c)  Instruktion   K.  Ferdinands  L   fllr  Nikias  Grafen  Salnii] 
Grafen  Franz  voo  Rewa  und  Freîheim  Sigismund  von 
Herberstein,   seine  Gesandten   an   den   Sultan  Soliman/ 
1541,  Augugt  29. 

f)  Urkunden  von  K.  Maxiiuilian  IL,   Erzlierzog  Ernst^ 
I  Rudolf  II. 

8.  Das  erzherzoglichc  Archlv  In  Selowltz 

enthalt    nur   noch  einige   Privilegîen   der   Familien   der  Gr 
von  Sinzeadorf  (17. — 18,  Jalirh.j,  aber  keincrlei  Korrespoudeni 
oder  Akten, 

9.    Das  grllftieh  Magrnissclie  FamilienarchiT  In  Strafinlt; 

mît    zablreiehen   aiif  die   Familien   Magnis   und   Rraidu   bezUg^ 
lichen  Papieren,   Relationen,  Wappenbriefen,   enthâlt  ferner  fol- 
gende  wîchtigere  Urkunden  und  Akten: 
1414,  April  18:   Fundation  eines  Altars  in   der  Pfarrkirche  za 

Eckersdorf  (Pr.-Schlesien). 
1506,  StraOuitz:  Vcrgleîch  des  Johann  von  Kunowîtz  mit  Johann 

von  Zierotin  wegen  eines  Waldzinses.  Orig.^  bOhm.  nei>6t 

deutech.  Cbers. 
1509,  Juni,  Meseritsch:  Erbvergleich  zwischen  den  Herr^n  vou) 

Pernstein,  Lomnitz,  Boskowitz  u.  a.  mit  den  Brildero  von 

Zierotin. 
1514,  Joli  15,  Stralînitz:  Bewilli|j:nng  der  Brtlder  Johann  tiod 

BartholomilUB  von  Zierotin  zum  Baue  des  Dorfes  Bobalov, 
1553,  Juni  23,  Mailand:    Bestatigung  einer  Donation   von  jah] 

lich  3000  fl.   vom   Kaiser  Ferdinand  L   (Ur  Johann  Bapi 

Marchio  Castatdi  und  dessen  Siihne.  Orig.,  lat. 
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Januar  31,  Locano:  BestàtiguDg  der  Vormundsehaft  ftlr 
Donna  Camilla^  Gemahlm  des  Paulus  Orelli.  Orig.,  lat. 
►76,  Mftrz  3,  Mailand:  Ferrando  Castaldo  le^îert  scinem  Neffeu 
einen  Teil  des  Geldes,  welches  er  von  Kaiser  Ferdinand  I. 
erhalten  hat  Orig.,  lat, 
i81,  August  23,  Locatio:  Vergleich  zwisehen  PauluB  Antonius 
und  Konstantin  Maguis.  Orig.,  lat. 

Jannar  6,  tHmUtz:  Mautbewilligung  fllr  Friedrich  d.  J. 
und  JohaoD  von  Zierotin. 

September  25,  StraBnitz:  IMvileg  der  Fleischhauerzunft. 
Oktober  10,  Neapel:  Sehîildurkunde  des  Alfons  Castaldo 
an  die  Brtlder  Alois  und  Konstantin  Magnis,  Orig.,  lat, 
Dezember  1,  Turin:  Schuldbrief  des  Herzogs  Emanuel  von 
Savoyeu  (ital  nebst  deatsch.  Obers.), 
Mai  30,  Angsburg:  Geschaftsbrief  Hans  Fuggers  an  Carlo 
Magnis, 

Juli  29,  Prag:  Vergleich  zwisctien  Konstantin  Maguis  tind 
Teuffenbach, 

Februar  10,  Wien:  Zessîon  Teufi'enbachs  an  Konstantin 
Magnis. 

Mârz  8,  Prag:  Adelsdiplom  Kaiser  Rudolfs  II.  filr  Michael 
und  Georg  Ratteuburger. 

Mai  8,  Augsbnrg:  Brief  Hans  Fuggers  an  den  Advokateu 
GeizkboHer  wegcn  der  Brtlder  Carlo  und  Konstantin 
Magnis. 

April  4,  Mailand:  Zession  Konstantin  Magnis  an  deu 
Brader  Carlo. 

Februar  25,  Prag:  Kaiserliches  Dekret  an  die  Konstantin 
Magnisscben  Erben,  daC  das  Original  des  Teutïenbach  — 
Magnisschen  Kontraktes  in  der  Hofbuchhalterei  nicbt  zu 
finden  sei« 

Januar  28,  Prag:  Kaiserliches  Dekret^  die  Teuffenbach — 
Magnissche  Scbuld  betreffend. 
Marz  8,  Prag:  detto. 

Jnnî  23:  Gesuch  TeutTenbachs  an  den  Kaiser  gegeu  Kon- 
stantin  Magnis. 

Dezember  3:  Brief  Aluigi  Magnis  an  Carlo. 
Dezeraber  24,  Prag:  Kaiserliches  Dekret  im  Streite  Teuf- 
fenbach —  Magnis. 
1600,  Januar  24,  Prag:  Schuldiirkunde  des  Konstantin  Magnis. 
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1600,  Ati^ust  26:  Brîef  an  Konstantin  Magnis. 
IGOl,  April  27:  Konstantin  Maguis  contra  Teuffenbach, 

1601,  Mai  19:  Relation  der  yier  Kommissâre  im  Prozesse  Teu 
fenbach  — Magnis, 

ItiOJ,  Februar  ^:  Bericht  des  Konstantin  Magnis  an  den  Kaiseï 

in  seinem  Prozefi  gegen  Teuftenbacb. 
1601,  Juli  29,  Prag:  Bericht  der  kaiaeriicben  Hofkammer  flbei 

den  beî  der  Ilofbuehbalterei  gesuchten  Kontrakt  Teuffci 

bacb— Magnis. 

1601,  Angiist  7,  Prag:  Urteil  îm  Prozesse  Teuftcnba^^h— Magnis. 
1603,  Dezember  7,  Maiiaud:  Brief  Aluigi  Maguis  an  den  Brader. 
1605.  Pllpstliobe  Bulle  an  den  Grafen  Braida. 

1607,  Dezember  11,  Prag:  Kaiserlichc  Entscheidung  im  Prozegge 
Carlo  Magnîfl  mit  Teuffenbach. 

1608,  Mai  1,  Prag:  Freiherrendiplom  Kaiser  Rudolfs  II,  ftir  Ni 
klas  nnd  Georg  Biuger 

1608,  November,  OlmUtz:  Painatka  des  OlmUtzer  Gerichtes  wegei 
LadislauB  Welen  von  Zierotin. 

1609,  November,  Olmtlt/,:  detto. 

1609,  Jani  20:  Kontrakt  zwischen  Wilhelm  von  Pernstein,  Lad 
von  Boskowitz  und  Viktor  Bernard  von  Zierotin. 

1610,  Februar  6,  Prag:  Zeugiiis  fUr  die  Erbeu  Konâtantio  Hj 
nis  im  Prozesse  gegen  Teuffenbach. 

1610,  Brtinn:  Hinek  Novohradsky  von  Kolowrat  UberBetstt 

Vladijka   Job.    Bapt.    Magnis   ein    deutachcs  Zeugnis   ia 

bi^hmische  Sprache. 
161:^.  Gesuch  des  Joh.  Bapt.  Magnis  an  den  Kaiser,    die  Teai 

feubachscbe  Sehuld  betreffend. 
1612,  Februar,  Olmlitz:   Vergleich   zwischen   Karl  von  Zîerotia^ 

und  Lad,  Welen  von  Zierotin. 
1615,  April   5,   Brtinn:    Joh.    Bapt,    Magnis,    Erzhentog    Karl 

Kâmmerer,  zitiert  die  Teutlenbaehs  vor  das  Landreeht. 
161Ô,  November  2,  StraBuitz:    Johann   Friedrich    von   Zierotiâj 

sehenkt  seiner  Gemahlin  Maria  Magdalena  die  Wetnbi 

„Ronovy", 
1615,  Dezember  21,  StraOnitz:  detto  einen  Uaf  in  Straâoitz, 
1617,  Februar  24,  Brtinn:  Vergleich  zwischen  Welen  nod  Jol 

Friedr.  von  Zierotin  wegen  StraÛnitz. 
1617,  Mârz  13,  StraUnitz:   Qoiltung   de^   Lad.    Weleo  ron  Zi 

rotin. 
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Mcïrz  13,  StraUnitz:   Vergleich  zwîschen  Lad.  Welen  Uûd 
Kasp.  Melchior  von  Zierotin. 

April  9,  Strafinitz:   Kasp.  Melchior  von  Zierotin  bestàtigt 
dem  Eremias  von  Czacbtie  den  Knézduber  Hof. 
-1618,  StraCuitz:   Schuldscheine   des   Kaap,  Melchior   von 
Zierotin, 

Februar  2,  StraUoitz;   Dotation   der  Kirelie   in  S.   durch 
Kagp,  Melchior  von  Zierotin. 

Febrnar  24,  27,  StraÛnitz:   Schuldschein   des   Kasp,  Mel 
chior  von  Zierotin. 

Dezember  4,  Prag:   Vergleîeh   zwisehen  Kaplif   und  JoIk 
Bapt.  Magnis. 

Màrz  5,  Brllnn:    Konfisziertes   Protokoll  des  Lad.  Welen 
von  Zierotin. 

Juni  21,   Hanau:   Graf  von   Tilly   rlihmt  die  Tapferkeit 
des  Grafen  Franz  von  Magnis. 

Juli  3,  Ôdenburg;  Ernennung  des  Franz  von  Magnis  ziiin 
Obersten. 

November:  Vergleich  zwisehen  den  GebrUdern  Magnis, 
Angust  20,  Wien:   Kaiserliches  Dekret  an   Khevenhitller 
wegen  Absendung  Frauz  voo  Magnis  nach  Spanien. 
Angust  2U,  Wien:  Rekoramandation  des  Franz  von  Mag- 
nis an  den  spanisehen  Hof. 

Angust  20,  Wien:  Rekommandation  des  Franz  von  Mag- 
nis an  den  Grafen  Oiivarez. 

Angnst  20,  Wien;  Rekomnaandation  des  Franz  von  Mag- 
nis an  K^nigin  Margarete  von  Uogare. 
September  30,  Prag:  Kauf  des  Gutes  i^leby  durch  Magnis, 
September  ^ô,  StraOnitz:  Schuldbrief  des  Job.  Friedr.  von 
Zierotin. 

Straflnitz:   Zengenanssage   des   Job.    Frîedr.  von  Zierotin 
nnd  Schuldschein, 

Oktober  16,  Zieby:   Zession   des   Rudolf  und  Philipp  an 
Franz  von  Magnis  betreffs  Erbteils  in  /Jeby. 
Marz  20:  Gerhard  von  TaxJs'  Kaufvertrag, 
Mârz  20,  Wien:  Kanf  von  Ziadovfritz, 
Januar  6,  Olmtitz:  Pamét  wegen  schlechter   Verwaltnng 
der  Landtafel. 

Aprii  28,  ^jleby:  Pachtvertrag  in  2leby  an  Juden. 
April  28,  StraOnitz:  Schuldbrief  des  Friedrich  von  Zierotin. 
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1626,  April  28,  StraiJnîtz;  Scholdbrief  des  Johann  Oielricb 

Zierotin. 
1626,  April  2H,  StraOnitz:  Johano  Friedrich  von  Zierotio  befrel 

Alex,  von  Maxen  vom  Zehent. 
1626,  JuDÎ  15,  Wieu:  Instruktiou  we^^en  Ausrllatung  der  Arke-^ 

bnsîer. 
1626,  Juni  15,  Wien:   Kaiserl    Dekret  an   Franz  von   Magnii 

eine  Kompagnie  Arkebusier  auBzurUsten. 
1626,  September  6,  Turin:  AdelsbestlUigung  flîr  den  Grafeu  yo 

Braida. 
1626,  Oktober  12,  Ebersdorf:  Ernennung  Franz  von  Magnts  * 

Obereten  einer  Kompagnie  Arkebusier 
1626,  Oktober  16,  Blansko:  Kauf  von  Blansko. 

1626,  November  6,  Wien:    Ernennung  des  Obersten  Fninz  ?o 
Magnis  zum  Kriegsrat. 

1627,  Februar  3,  Brtinu:  Schuld  des  Freiherm  Franz  von 
nÎ8  an  Oktav.  von  Wichnitz. 

1637,  Mârz  2,   Brtinn:    Vorladung    des    Dîetrich    von    Zierotin^ 

Franz  Léo  von  Rozmital  und  Johann  Matiaschovsky   vor 

das  Landrecht 
1627,  April  7,  Wien:  Brief  Michnas  an  Job,  Bapt.  von  Magni| 

wegen  Blansko. 
1627,  April  20:  Kauf  das  Lebeugut  Blansko  betreffend. 
1627,  April  30,  Nîkolsburg:    Kauf  das  Lehengut   Blansko   U 

tretfend. 
1627,  Mai  18,  Nikolsburg:  Berednng  zwischen  Franz  von  Ma 

nis  und  Elisabeth  Perger,  seiner  Schwiegermutter. 
1627,  Juni  30,  Brlinn:    Brief  Foresta   an    Freiherm    Franz  vo^ 

Magnis,  die  Korrespondenz  Kelletschins  betreffend, 
1627,  September  24,   Ostrau:   Bitte   Lad.  Bchieinitz'    an    Frani 

von  Magnis  um  60  fl. 
1627,  September  25,  Prag:  Zession  Hans  Jakob  von  Mft^rni» 

Franz  Freiherm  von  Magnis. 

1627,  Oktober  4,  Nikolsburg:   Verleihung  von  MoscliUcnitz 
Franz  Freihemi  von  Magnis. 

1628,  Januar  17,  Olmtltz:  Blansko  nnd  Moschtienitz  betreffend 
1628,  Mârz  3,  BrUnn:     Vennî>gen    Dietrichs    von    Zierotio 

treffend* 
1628,  Mai  14,  Kuttenberg:  Qulttung  Karl  Balbina  von  Worfi^ii 
1628,  Joli  4:  Qoittnng  Oktavians  von  Wiehnits. 
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1628,  September  28,  BrUnn:  Quittung  tiber  61.800  fl.  Angabe 
wegen  StraBnitz. 

1628,  Oktober  12:  Vertrag  zwischen  Franz  Freiherrn  von  Mag- 
nis  und  Bernhard  Bitovsky. 

1628,  November  2,  StraBnitz:  Fundation  der  Kantorei  in  StraB- 
nitz und  Spital. 

1628,  November  18,  StraBnitz:  Konsignation  der  Schulden,  die 
Hans  Dietrich  von  Zierotin  dem  fltlcbtigen  Rebellen  Lad. 
Welen  von  Zierotin  schuldig  geblieben. 

1628,  Dezember  12,  Brttnn:  Quittung  Leos  von  Rozmital. 

1628,  Dezember  21,  StraBnitz:  Stiftung  des  ewigen  Lichtes  in 
der  Lauretanischen  Kapelle  in  Nikolsburg. 

1628,  Zieby:  Schuldschein  Franz  Freiherrn  von  Magnis  ftir  Karl 
Balbin  von  Worliôna. 

1629,  Januar  18,  OlmUtz:  Kaufkontrakt  von  StraBnitz. 

1629,  Januar  24,  OlmOtz:  Ausweis  der  Hans  Dietr.  von  Zierotin- 
schen  Schulden  auf  StraBnitz. 

1629,  April  2,  Brttnn:  Mahnschrciben  der  StraBnitzer  Kreditoren. 

1629,  April  19,  Nikolsburg:  Schuldschein  Franz  von  Magnis  ftlr 
Kleinodien. 

1629,  April  25,  2leby:  Rechnung  Jobsts  von  Brflssel  flir  Klein- 
odien. 

1629,  Mai  4,  2leby:  Quittung  Jobsts  von  Brflssel  fflr  Kleinodien. 

1629,  Juni  4,  2leby:  Jobst  von  Brflssel,  kaiserl.  HoQuwelier, 
kauft  2leby. 

1629,  Juni  4,  2leby:  Quittung  Franz  von  Magnis  an  Jobst  von 
Brflssel. 

1629,  Juni  4,  2leby:  Kaufkontrakt  von  2leby. 

1629,  September  21,  Prag:  Verkauf  von  2leby  an  Tréka  von 
Lippa. 

1629,  Oktober  3,  Prag:  Brief  Jobsts  von  Brflssel  an  Franz  von 
Magnis. 

1629,  Oktober  23,  Prag:  Quittung  Franz  von  Magnis. 

1619,  November  10,  Wien:  Kaiserl.  Dekret  an  Franz  von  Mag- 
nis wegen  zu  fordernder  KriegsprUtensionen. 

1629,  Dezember  3,  Prag:  Brief  Jobsts  von  Brflssel. 

1630.  Stammbanm  und  Wappen  der  Grafen  Braida. 
1630.  Relation  flber  die  Grafen  Braida. 

1630.  Descritione  geneal.  del  antica  familia  de  Gonti  Braida. 

▲tcUtkUm,  L  H«fl  s.  n.  4.  36 
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1631,  Janiiar  H^  Wicîi:  Kaîserl  Dckret  au  Frcilierrn  Franz 

Mîi^nis,  den  Rest  flir  StniOnitz  in  die  kaisi'ii.  IJenten  m 

zahlen. 
1(531,  Februar  9,   Brllnn:    Freiherr    Franz    von   Ma^iis  au  den 

Grafen  von  Michna  in  »Sacheu  Jobsts  von  Urlissel 
1631,  April  11:  Vertrag   ttber  die  beim  Verkaufe   von  Blansko 

ausgenommenen  Sachen. 
1631,  Mai  12,  Blansko:  Verkauf  des  fliites  Blansko. 
1631,  Mai  26^  Wien:   Ernennuug    Franx  von  Magnis  îÊum  Hof* 

kriegsrat. 
1631,  Scptember  15,  BiUnnt  Vergleich  zwischen  Lew  von  Ross- 

mitai,  Fllrst  Dietricbstein   uud   Franz  v<m  Mae-ni»  we^n 

der  Untertanen  anf  Blansko. 
1631,  Oktober  4,  Nikoîsburg:   Vcrgleich  der  GebrUder  Magiiis 

nm  das  vaterlicbe  Erbe. 
1633,  Aiigust  3,  BrUnn:   Zeugnis  ftlr  Franz  von  Ma^nîs  ereffcn 

Balth,  von  Zierotîn. 
1633,  Augnst  30,  PrMIitz:   Verkauf  von  Mosehtienitz  und  Mo* 

bîlîenverzeichnîs, 

1633.  Grtlndnng  und  Dotation  des  Piaristenklosters  in  StraOnitz. 

1634,  September  19,  Lublin:  Brief  K.  Wladisiaus  von  Rden  m 
Franz  von  Magni». 

1634,  September  28,  Brtlnn:   Stiftnng  der  Lorettokapelle  darcà 

Franz  von  Magnis. 
1634,  Oktober  8,  Lublin:    Brief  K.  Wladisiaus   von    Païen   an 

Franz  von  Magni8. 
1634,  Oktober  9,  Lublin:  4  Bricfc  K.  Wladislaug  von  Polen  an 

Franz  von  Magnis. 
1634,  Oktober  14,  StraBnitz:  Interimskontrakt  wegeu  Verkanfes 

von  Ziadowitz, 
1634,  Oktober  16,  Olmlltz:    Bewilligung  des   Fllrsten   DietricJi- 

stein  zum  Verkauf  von  Ziadowitz. 

1634,  November  9,  Lublin:   Brief  K.  WladîslauR  von  Polen  an 
Franz  von  Magois. 

1635,  Oktober  8,  Ebersdorf:  Emennung  des  Freiherm  Franz  va» 
Magnis  zum  Laudesnnterkiimmerer  von  MUhren. 

1636j  Oktober  21:  Brief  lUdolfg  von  Ma^nis  an  seinen  n..,i.î.ir 

Franz. 
1635,  November  10:  Brief  Alcxanders  von  Haugwitz. 
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1635,  November  11,  Straflnitz:   Verkauf  von  Keltschan  an  Pro- 

sper  Paraviéini. 
1635,  November  21,  Wien:  K.  Ferdinand  II.  zeigt  dem  FUrsten 

Dietrichstein  Franz  Magnis  Erhebung  in  den  Reichsgrafen- 

stand  an. 
1635,  November  21,  Wien:  K.  Ferdinand  konfirmiert  Franz  von 

Magnis  den  Grafenstand  aach  fUr  Bobroen. 

1635,  Dezember  15,  Wien:  Quittung  liber  Erlegung  von  332 
Reichstalem  fllr  die  Erbebung  in  den  Grafenstand. 

1636,  Januar  1,  Prag:  Vergleich  zwischen  den  Gebrlldern  Magnis. 
1636,  Januar  21,   Wien:   Kaiserl.   Dekret,    Franz    von    Magnis 

wolle  seinen  EinfluO  bei  den  Landstanden  aufbieten, 
damit  der  Landtag  zar  kaiserl.  Zufriedenbeit  gescblossen 
werden  kônne. 

1636,  Februar  3,  PreBburg:  Kaiserl.  Dekret  an  Franz  von  Mag- 
nis, sieh  Uber  die  Bescbwerden  der  kOnigl.  Stadte  zu 
rechtfertigen. 

1636,  Februar  19,  Wien:  Quittung  des  befreiten  Hofjuden  Moses 
FrOschel. 

1636,  April  23,  Straflnitz:  Revers  Franz  von  Magnis  wcgen  des 
schuldigen  Restes  fUr  die  Herrschaft  StraOnitz. 

1636,  Juni  27,  Linz:  Instruktion  ftlr  Franz  von  Magnis  ftir  seine 
Kommission  in  Schlesien. 

1636,  September  22,  Regensburg:  Kaiserl.  Dekret  bezUglich  der 
voo  den  mahr.  StUnden  geforderten  Quote. 

1636,  Oktober  1,  Wien:  Anfrage  an  Franz  von  Magnis  wegen 
der  Quote  der  mâhr.  Stande. 

1636,  Oktober  5,  Sokolnitz:  Antwort  darauf. 

1636,  August  18,  Wilna:  Dekret  K.  Wladislaus  von  Polen  an 
P.  Valerianus  Magnis. 

1636,  Oktober  10,  Straflnitz:  Verkauf  von  Ziadonitz. 

1636,  Oktober  24,  Regensburg:  Kaiserl.  Dekret  Ferdiuands  II. 
an  Franz  von  Magnis  wegen  der  von  den  mahr.  Land- 
standen zu  zahienden  Summe. 

1636,  November  11,  Olmtitz:  Aufforderung  an  die  mahr.  Stiinde, 
die  bewiiligte  Summe  zu  zahlen. 

1636,  November  13,  Brtlnn:  Brief  des  Herrn  Nusserer  von  Nufl- 
egg  an  Franz  von  Magnis  in  derseiben  Angelegenheit. 

1637,  Februar  15:  Majestatsgesuch  Franz  von  Magnis'  (ital.). 
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1637,  Mai  2,  Wien:  Ernennung  Franz  von  Magnk  2ttm  ,,OnUiiari 
Oratoreu"  flir  Venedig'  durch  K.  Ferdinand  III. 

1637,  Juni  3,  Prag:  Reicbsgrafendiplom  ftir  Franz  Ton  MagnU 
und  seine  Brtlden 

1037,  November  9,  Wien:  Quittnng  liber  die  erlegten  Taxen. 
1G38,  Miirz  lî,  Preiîburg:  K.  Ferdinand  IlL  tiber  die  Bescbvverde 
der  kSnigl,  Stiidte  gegeu  Grafen  Franz  von  Magnis, 

1638,  September  24,  Brandeis:  Diplom  K.  Ferdinand  IIL,  wn 
durch  dem  Grafen  Franz  von  Magnis  daa  Testament,  Ma- 
jorât trnd  die  Fiindation  konfirmiert  werden. 

1638,  April  24^  Otnilitz:  llauptqwittung  (Iber  den  bezablten  Kauf- 

schilling  fltr  Btralînitz, 
1638,  Mai  18,  StraBnitz:     Heschwerde    des   Grafen    Franz   von 

Magnis  gegeu  Grafen  Miehna  an  den  Kaiser. 
1638,  September    1,   Prag:     „Guter   Wille"*,    wodnrch    Freiherr 

Philipp  von  Magnis  an  Franz  von  Magnis  eiue  Fordening 

an  den  Grafen  Miclina  abtritt. 

1638,  November  20,  Nikolaburg:  Schuldschcin  des  Kardinala 
von  Dietrîcbsteîn, 

1639,  Januar  21,  Pnig:  Gesuch  einiger  Herren  an  die  Land- 
tafel,  dem  Grafen  Franz  von  Magnis  die  Exekution  auf 
die  Fllrstenbergschen  GUter  nîcbt  zu  bewilligen, 

1639,  Februar  2,  Prag:    Relation  Dr,  Gtlntfaers   an    Fnm»  von 

Magnis. 
1639,  Februar  18,  Warschau:     Brief    der    Kônigin    von    Pokn 

(CUcîlia  Renata)  an  Valerian  Magnis, 
1639,  Milrz  10,  Wien:   KaîserL   Dekret  an    Franz  von  Magnis, 

beim  Ltmdtage  zu  erscbeinen  und  dahin  zu  wrrk*M<    dj 

aile  Postulate  erfttllt  werden. 
1639,  April  19,  Wien:    KaiserL   Dekret,   Vorladnng   Fraus  vcm 

Magnis  nach  Wien  betreftend. 
1639,  Mai  2H,  Wien:    Bricf  des   Gesandten   in    Venedii:,   Oiac. 

Remano. 
1639,  Juni  17,  Wien:  Kaiserl.  Dekret,  durch  wt^lehês  t  rnu/,  vi 

Magnis  von  dem  Siège   Uber  die  Franzosen   bei  Diedcu- 

liofen  in  Kenntnîs  gesetzt  wird. 
'1639,  Jnli  20,  Wien:  Kaiserl.  Dekret^  wodurch  in  Mabrea  ontl 

Hehlesien  Getreidequantum  ausgesehrieben  wird. 
1639,  August  27,  OlmUtz:  Beschwerdc  der  Stadt  OlmtttJB  an  des 

Kaiser  wcgen  der  Giltpferde. 
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1639,  September  13,  Ebersdorf:  Kaiserl.  Dekret,  wodurch  der 
Graf  FraDz  von  Magnis  aufgefordert  wird,  Bericht  liber 
die  Beschwerde  der  mâ,hr.  Stàdte  zu  erstatten. 

1639,  September  13,  Wien  :  Kaiserl.  Dekret  an  Franz  von  Mag- 
nis, sieh  wegen  der  Beschwerde  der  Stadt  Olmlltz  za 
rechtfertigen. 

1640,  Mai  7,  Wien:  Kaiserl.  Dekret  an  Franz  von  Magnis,  drei 
tangliche  Individuen  zum  Kreisrichteramte  in  Iglau  vor- 
znschlagen. 

1640,  Jani  18,  Regensbnrg:  Kaiserl.  Dekret  K.  Ferdinands  III., 

durcb  welches  Franz  von  Magnis  mit  zwei  anderen  Herren 

mit  der  Verwaltung  der  Landeshanptmannschaft  betrant 

wird. 
1640,  Jnli  18,  Regensbnrg:  Instruktion  fUr  Franz  von  Magnis 

als  Landeshanptmann. 
1640,   August  20,  Regensbnrg:  Kaiserl.  Dekret  wegen  Einbe- 

mfnng  des  Landtages,  28.  Angnst  1640. 
1640,  August  23,  Regensbnrg:  Kaiserl.  Dekret  wegen  Erneue- 

rung  des  Iglauer  Stadtrates. 
1640,  September  14,  Regensbnrg:  Kaiserl.  Dekret  wegen  Er- 

nennung  des  Kaiserrichters  in  M.-Neustadt. 
1640,  November  28,  Regensbnrg:  Kaiserl.  Dekret  wegen  Be- 

schwerden  m&hr.  St&dte. 

1640,  Dezember  10,  Regensbnrg:  Begutachtung  der  durcb  Franz 
Yon  Magnis  in  Iglau  getroffenen  MaOregeln. 

1641,  Jannar  12,  Regensbnrg:  Bestâtigung  des  Kaiserrichters  in 
M.-Neustadt,  Lorenz  Dokator. 

1641,  Februar  22,  Venedig:  Beschreibung  der  Famille  Magnis 

ex  statu  Veneto. 
1641,  August  12,  Regensburg:  Kaiserl.  Dekret  wegen  St.  Clara 

in  Znaim. 

1641,  Dezember  5,  Kremsier:  Verkauf  von  Ziadowitz  an  Alex. 
Yon  Haugwitz. 

1642,  September  28:  Bericht  tiber  Streitigkeiten  zwischen  Grafen 
Yon  StraBnitz  und  Michna. 

1642,  September  28:  EinfUhrung  des  Grafen  von  Magnis  in  das 

6ut  PoBtelberg. 
1642,  Dezember  17,  Prag:  Bericht  des  Adam  Urabeschinsky  an 

Grafen  Franz  von  Magnis  mit  Bericht  liber  die  letzten 
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Landtage   und  weîtere   Korrespondeaz   des   Adatu  lirabe^ 

schiïisky. 
1643,  Februar  3,  Wicn:   Btlrgschaft   des  Obersten    Laslrier  fUr 

den    Orafeu  von    Mugtiis    mit    1500    Reichstalern    we^eu 

WerbïiMg  ,,300  dcutaeher  Kneclite*'. 
1043,  MUrz  16,  Wieu:   Vcrtrag  zvvist'hen   Magnis   und  Oerardo 

wegen  Atljustierung  der  gcworbenen  Arkobusîer, 
1643,  Mai   23,    Brllnn:    Bericht    an    die    Hofluimmer,    daB   die 

Zierotinsche  Scbuld   102S  von  Grafen  von  Magnîs  bexabh 

wordcn,  und  weitere  Akten  hiertlber* 
1643,  Jiinî  22,  Wien:  Stiftung  einer  Akademîe  fUr  150  Z^gli 

dnrch  Magnis. 
1643,  Auguat  U,  Wien:  Verzeichnis  der  an  Magnis  von  Lngex 

gelieferten  Waffen. 
1643,  Septeniber  9,  Wien:    Brief  Lugex'  an  Magnis   wegcu  dei 

Verhinderung  der  Waffeulieferung. 

1643,  Oktober  10,  Mailand:  Lugex*  verhinderta  Waffenliefcruiig 
an  Magnis. 

1644,  September  9,  Ebersdorf:  Ernennung  des  Grafen  von  \fj 
DIS  xum  Feldmarschalleutnant. 

1644,  Oktober  8,  Plonisko:  Brief  K.  Wladislans  von  Poien  au 
Franz  von  Magnis,  den  Verkauf  von  Straflnitz  betreffend. 

1644,  Oktober  16,  Prag:  Verpachtnng  des  Hauses  in  Hrag  an 
Elisabeth  Ffemyslovna. 

1644,  November  20:  Karl  Heinrich  von  Zierotin  sendet  eîn  De- 
kret  an  Magnis  zurtlek. 

1645,  Januar  13,  Warschau:  K,  Wladislans  IV.  von  Poleu  ordnet 
Salvaguardia  ftir  StraGnitz  an. 

1645,  Januur  2î»,  Warscban:   K.  Wladislans  IV.   von  Pokn  !«• 

fieblt,  StralJnitz  zu  schouen. 
1645,  Febniar  1,  Warsohan:   K.  Wladislans  IV,  von  Païen  be 

fieblt,  StraBnitz  aïs  kOnigl,  Gui  zu  belraebten, 
1645,  Miirz  2H^  Strallnitz:  Vert eidigungssehrîft  den  Orafcn  i  r;tiiz 

von  Magnis  gegen  Anschuldi^im^^  von  Verrat  beim  Schwe* 

deneinfall 
'1645,  April  5,  Wien:  K   Ft^rdinaiid  IIL  belobt  Magnis  fUr  naeh 

Hradi.sch  geliefertes  Pnlvor. 
1645,  April  8,  Stralînitz;  Gesueh  einiger  Offi/iere  an  Magnis  in 

der  schwedischen  Sache. 


Il 

I 


KIcinere  mahrische  Schlofiarchive.  553 

1645,  April  10,  Wien:  K.  Ferdinand  III.  befiehlt  Magnis,  einige 

Orte  des  Hradischer  Kreises  zu  befestigen. 
1645,  April  15,  Wien:  K.  Ferdinand  III.   befieblt  dem  Landes- 

haaptmann,  Magnis  hiebei  bebilflich  zu  sein. 
1645,  April  15,  Wien:   K,  Ferdinand  III.   befiehlt  dem  Landes- 

haaptmann,  Magnis  bei  der  Werbung  von  1500  Musketieren 

bebilflich  zu  sein. 
1645,  April  19,  Wien:  K.  Ferdinand  III.  befiehlt  Magnis,  Ung.- 

Ostra  zu  befestigen. 
1645,  April  19,  Wien:  K.  Ferdinand  III.  akzeptiert  Magnis'  An- 

erbieten  wegen  Werbung   und   Befestigung   von   Mahr.- 

Ostrau. 
1645,  April  19,   Strafinitz:    Instruktion    fttr    den    Sekretâr   des 

Grafen  Franz  von  Magnis,   tlber  weiche  Punkte  er  mit 

Torstenson  verhandeln  soll. 
1645,  April  19,  Wien:  K.  Ferdinand  III.  versichert  Magnis  seiner 

weiteren  Gnade. 
1645,  April  19,  Wien:   K.  Ferdinand  III.   befiehlt  dem  Landes- 

hauptmann,  dem  Grafen  Magnis  bei   seinen  Operationen 

behilfiich  zu  sein. 
1645,  Juni  3,  Warschau:  Kbnigl.  poln.  Dekret,  Schonung  StraO- 

nitz'  betreflfend. 
1645,  Juni  11,  Warschau:  K.  Wladislaus  IV.  von  Polen  ernennt 

Magnis  zum  Eâmmerer. 
1645,  Juni  11,  Stra6nitz:  Franz  von  Magnis  an  General  Gabriel 

Bakos. 
1645,  Juni  16,  Gôding:    Major  Duglas   an   Franz   von  Magnis, 

Zeugen  zum  VerhOr  nach  Gôding  zu  schicken. 
1645,  Juni  22,  StraÛnitz:   Verhbr  von  Zeugen  im  Streite  Franz 

von  Magnis  mit  General  Bakos. 
1645,  Juni  22,  Strafinitz:  Einvemahme  einiger  StraBnitzer  Biirger 

liber  das  Verhalten  des  Grafen  Franz  von  Magnis  in  der 

schwedischen  Angelegenheit. 
1645,  Juli  10,  Skalitz,  Hauptquartier:  General  Bakos  an  Franz 

von  Magnis. 
1645,  Juli  19,  Somolia:  Georg  Ràkoczy  sichert  Franz  von  Mag- 
nis Schonung  von  Strafinitz  zu. 
1645,  Oktober  20,  Prag:  Kaiserl.  Dekret  an  Franz  von  Magnis, 

sich   wegen   seines   Verhaltens  gegen  die  Schweden  zu 

rechtfertigen. 
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1645,  November5,  Linz:  Ënthebung  Franz  von  Magnis  von  allen 

seinen  Âmtem  wegen  Ëinverstlindnisses  mit  den  Schweden. 
1645,  November  9,  Strafinitz:  1.  Verteidigungsschrift  des  Grafen 

Franz  von  Magnis  in  der  schwedischen  Angelegenheit. 
1645,  November  20,  StraBnitz  :  Franz  yon  Magnis  tibersendet  an 

K.  Ferdinand  III.  aile  Doknmente  in  der  schwedischen 

Angelegenheit. 
1645,  Strafinitz:  2.  Yerteidigungssehrift  in  derselben  Sache. 
1645,  StraÛnitz:  Bittgesuch  in  derselben  Sache. 
1645,  Strafinitz:  Référât  ttber  den  Stand  der  Befestignngen  von 

Strafinitz. 
1645,  Strafinitz:  Brief  des  Grafen  Franz  von  Magnis  an  General 

Dnglas. 
1645.  Brief  des  Leutnants  Gerstfeld  an  Magnis. 
1645.  Brief  der  polnischen  Kônigin  Maria  Louise  an  Marschall 

Turenne  mit  Hervorhebung  des  Grafen  yon  Magnis. 
1645,  StraCnitz:   Revers  des  Grafen  von  Magnis,  wodurch  sich 

derselbe  verpflichtet,  die  Schweden  zu  nntersttitzen. 

1645,  StraBnitz:  Kopien  aller  auf  die  schwedische  Angelegenheit 
beztiglichen  Doknmente. 

1646,  Februar  5,  Linz:  Eaiserl.  Dekret,  durch  vrelches  Franz 
von  Magnis  von  allen  Anschaldigungen  in  der  schwedi- 
schen Angelegenheit  freigesprochen  nnd  in  seine  Âmter 
wieder  eingesetzt  wird. 

1646,  Mai  17,  Veseli:    Verkauf  des  verwUsteten  Gates   Veseli 

durch  den  Freiherrn  von  Serenyi  an  den  Grafen  von  Rottal. 
1646,  Juni  10,  Warschau:  Instruktion  ftir  Franz  von  Magnis  zu 

Verhandlungen  mit  dcm  Generalfeldmarscfaall  Torstenson 

liber  den  Tatarischen  Einfall. 
1646,  Juni  22,  Stralsund:    Berîcht  Torstensons  an  K.  Wladis- 

laus  IV.  von  Polen  ttber  die  Salvaguardia  von  StraBnitz. 
1646,  Juni  22,  Stralsund:     Befelil  Torstensons  an  Wittenberg, 

die  feindliche  Besatzung  aus  dem  Fttrstentum  Oppeln  und 

Ratibor  herauszuziehen. 
1646,  Juni  22,   Stralsund:    Bericht  Torstensons  an   K.  Wladis- 

laus  IV.    wegen    der   von   Franz  von  Magnis   begehrten 

Truppeii  gegen  die  Tataren. 
1646,  Juli  27,  Krakau:  Beglaubigungsbrief  K.  Wladislaus  IV.  fllr 

Franz  von  Magnis  als  Gesandten  an  den  Erzbischof  von 

Salzburg. 
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1646,  Juli  27,  Krakau:    Beglaubigungsbrief  K.  Wladislaus  IV. 

fUr  Franz  von  Magnis  aïs  Gesandten  an  den  Herzog  Karl 

Emanuel  von  Sabaudia. 
1646,  Juli  27,  Krakau:  detto  an  den  Herzog  von  Genua. 
1646,  Juli  27,  Krakau:  detto  an  den  Kardinal  Pamphilio. 
1646,  Juli  27,  Krakau:  detto  an  den  Herzog  Ferdinand  U.  von 

Etrurien. 
1646,  Juli  27,  Krakau:  detto  an  den  Kardinal  Mazzarini. 
1646,  Juli  27,  Krakau:   detto  an   den  Herzog  von  Parma  und 

Piacenza. 
1646,  Juli  27,  Krakau:  detto  an  Franziseani  Mulina. 
1646,  Juli  27,  Krakau:  detto  an  den  Herzog  von  Montferrat. 
1646,  Juli  27,  Krakau  :  detto  an  den  Kardinal  Kaspar  Matthâus. 
1646,  Juli  27,  Krakau:  detto  an  den  Prerepi  in  Neapel. 
1646,  August  3,   Krakau:   detto   an   den   Erzherzog  Ferdinand 

von  Osterreich. 
1646,  August  3,  Krakau:   detto  an   den  Erzherzog  Maximilian 

von  Osterreich. 
1646,  August  3,  Krakau:  detto  an  die  Kônigin  Anna  von  Na- 

varra. 
1646,  August  5,  Tamord:    K.    Wladislaus   von    Polen   schenkt 

Franz  von  Magnis  20.000  Taler. 
1646,  August  11,   Wisnicz:  Instruktion   fUr  Franz  von  Magnis 

als  Gesandten  des  K.  von  Polen. 
1646,  Oktober  18,  Warschau:  K.  Wladislaus  IV.  von  Polen  emp 

fiehlt  Franz  von  Magnis  an  K.  Siegmund  von  Polen. 
1646,  Oktober  18,  Warschau:  K.  Wladislaus  IV.  von  Polen  emp- 

fiehlt  Franz  von  Magnis  an  den  Herzog  von  Bayern. 
1646,  Oktober  18,  Warschau:  detto  an  den  Herzog  von  Neapel. 
1646,  Oktober  18,  Warschau:  detto  an  den  Kardinal  Mazzarini. 
1646,  Oktober  18,  Warschau:  detto  an  den  General  di  Castiglia 

in  Mailand. 
1646,  Oktober  18,  Warschau:  detto  an  den  Herzog  von  Modena. 
1646,  Oktober  18,  Warschau:  Kônigl.  Dekret,  der  Freiin  Maria 

Ursula  von  Montrochieri  von    den  Herzogtttmem  Oppeln 

nnd  Batibor  eine  Abfertigungssumme  zu  zahlen. 
1646,  Oktober  18,  Warschau  :  detto  eine  Pension  von  2000  ^  '    - 
1646,  Oktober  18,  Krakau:  K.  Wladislaus  IV.  beglanbi 

Yon  Magnis  bei^P.  Innocenz. 
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1647,  Mai  4,  Warschau:  K.  Wladislaus  IV.  fordert  den  FUrgten 
Karl  Gonxaga  von  Mantun  ziir  Mithilfe  gegen  die  Ttlr* 
ken  aiif 

I(î47,  Oktober  14,  Prag:    Kaiserl,  Dekret,   durcb    welches   dem 
Franz    voii   Magnis    angezeigt    wird,    da(l    sein    Amt   al 
Landes-Uuterkâmmerer  mit  einer  auderea  Ferson  besetsi 
wurde»  da  er  zu  lange  auDer  Laudea  weilte. 

féiî,  Dezember  13,  Warschau:  K.  Wladîslaiis  IV.  ersncht  deti 
Kaiser,  dem  Grafen  von  Magnis  den  Aufentbalt  in  Oppeli 
zu  gestatten. 

1648,  Januar  3,    Briînn:     Tribunaldekret,    dureb    welchtis    dei< 
Grafen  von  Magnis    die  8cblecbte  Wirtscbaft  in  StraBnit 
angezeigt  wird. 

1648,  Ajiril  18,  Wilna:   K.  Wladislaus  IV.   schenkt  der   Ursnl 
von  Moetrocbieri  13.000  Taler  ftir  geleislete  Dienste. 

1648,  Septeniber  3,  Linz:  Befreîung  der  Herrscbaft  StraOnitl 
von  der  Eînquartierung  mit  Mircoscbem  Kriegdvolk  laut 
kaiserl  Dekret. 

1649,  Januar  20,  Brtlnn:    Dominikanerorden  gegen  Grafeu  ti 
Magnis. 

1649,  Febmar,  Strallnitz:   Protokoll,  was  sich  seit  dem  AbzO; 

des  Grafen  Franz  von  Magnis  auf  der  Herrscbaft  Straflni 

zugetragen  bat. 
1649,  Juli  21,   StraLinitz:   Vertrag   um   die  Herrscbaft  Stralini^ 

zwiscben  Franz  von  Magnis  und  Johann  Klag  von  Ehrei 

wald. 
1649,  Jnli  24,  Wien:  Befehl  an  Franz  von  Magnis,  in  der  Hol 

kanzlei  ztt  erscheinen   nnd   die   kaiserliche  EntseheiditQi 

daselbst  abzuwarten, 
1649,  Juli  27,   Wien:    liefebl,   Wenzel   von   Zastfizl   der   Stell 

eînes   Landrecbtsbeisitzers  zn  entbeben   und   den   Grafei 

von  Magnis  bîevon  zu  verstandigen. 
1649,  August  23,  Wien:    Magnis  dankt  ftir  die  .^ufhehnng  d 

Arrestes  and  liittet,  zur  Entecbuldiguug  am  Hofc  ersebome 

zu  dîlrfen. 
1649,  Augu.st  23,  Eberedorf:  Kaiserl.  Dekret  wegen  des  sireuv 

Rottal — Magnis. 
1649,  August  23.  Straflnilz:    Beschwerde    des    Grafen    Ma^i 

gegen  Grafen  Bottai 
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1649,  September  9,  Brtinn:    ZeugenverhQr  im  Streite  Magnis— 

Rottal. 
1649,  Oktober  6,  Wien:   Kaiserl.  Befehl  an  Franz  von  Magnis, 

sich  jeder  weiteren  Feindschaft  gegen  Rottal  zn  enthalten. 
1649,  Oktober  8,  Wien:   Kaiserl.  Befehl,  die  nach  Haus  Jakob 

Magnis  in  der  Sperre  befindlichen  Schriften   dem  Grafen 

Franz  von  Magnis  ansznfolgen. 
1649,  Oktober  10,  Wien:  Kaiserl.  Dekret,  wodurch  dem  Grafen 

Franz  von  Magnis  anbefohlen  wird,  den  ftinf  Landrechts- 

beisitzern  den  £id  abzunehmen. 
1649,  Oktober  10,  Wien:  Bitte  des  Grafen  Franz  von  Magnis 

um  Ausfolgung  der    nach    Hans    Jakob   Magnis   hinter- 

lassenen  und  von   der  Landeshauptmannschaft  in  Sperre 

genommenen  Schriften. 
1649,  Oktober  18,  Brtinn:  Tribunaldekret  im  Wasserwerksstreit 

Magnis — Rottal. 
1649,  Dezember  3,  Wien:  Kaiserl.  Dekret.  Die  Bitte  des  Grafen 

Franz  von  Magnis  um  Âuf  hebung  der  Giltpferde,  um  Be- 

freiung  von  Steuern  und  Getreidelieferung  ftir  dus  Heer 

wird  nicht  bewilligt. 
1649.  Korrespondenz  der  Brtinner  Dominikaner  wegen  des  Gra- 

fen  Rudolf  von  Magnisschen  Testamentes. 
1649.  Aktion  gegen   den  Landeshauptmann  in  Màhren,   Grafen 

Rottal. 

10.  Im  grfiflich  Lieehtensteinschen  Archiv  in  Teltseh 

sah  noch  Landesarchivar  A.  Boczek  in  den  fttnfziger  Jahren 
des  19.  Jahrhunderts  die  Amtskorrcspondenz  des  Landeshaupt- 
mannes  Paul  Christoph  Grafen  von  Liechtenstein  Kastelkhorn 
1642 — 1648,  die  sich  dermalen  nicht  mehr  dort  zu  befinden 
scheint.  Vorhanden  ist  eine  kleine  italienische  Korrespondenz 
des  Grafen  Liechtenstein  mit  dem  Grafen  Gbtz  aus  dem  Jahre 
1754  und  eine  Familienkorrespondenz  des  FUrsten  von  Liechten- 
stein mit  dem  Grafen  Max  aus  dem  Jahre  1629. 

11.  Die  erzherzoglichc  Eammer  in  Tcsehen 

besitzt  in  ihrer  dortigen  Registratur  nur  wenige  politisch  wich- 
tigere  Aktenfaszikel,  da  das  hauptsâchlichste  Material  schon  vor 
Jahren  nach  Wien  ttberfflhrt  worden  ist.  Unter  den  in  Teschen 
noch  befindlichen  Archivalien  sind  hier  zu  erwâhnen: 
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Fasz.  1.  Acta  ex  consilio  sapremae  regiaeque  curiae  dncatnsSi- 
lesiae,  mit  Nachrichten  und  Korrespondenzen  ilber  den 
polnisch-schwedischen  Krieg,  Kurrenden  wegen  ErOff- 
Dung  des  Tiirkenkrieges,  wegen  Todesfïlllen  im  Kaiser- 
hanse  u.  a.,  17.  Jahrh. 

Fasz.  2.  Urknnden  nnd  Briefe  K.  Ferdinands  I.  1549—1561, 
Maximilians  II.  nnd  Rndolfs  II.  mit  schlesisehen  Ftirsten. 

Fasz.  3.  Grenzstreitigkeiten  der  Herrschaften  Friedek,  Teschen 
nnd  Hochwald  1633-1G49. 

Fasz.  4.  Schlesische  Herzogsakten  1627 — 1639.  —  Ansprttche 
der  Herzogîn  Lncretia  anf  Teschen  1627 — 1639.  — 
Korrespondenzen  der  Herzogin  Lncretia  mit  ihren  Direk- 
toren  1637. 

Fasz.  5.  MUnzangelegenheiten  1622.  —  Korrespondenz  Kaiser 
Rndolfs  II.  mit  Ilerzog  Adam  Wenzel  wegen  der  Ftir- 
stentagspostulate  1592 — 1618.  —  Schnldbriefe  schlesi- 
scher  Herzoge  1608—1636. 

Fasz.  6.  Korrespondenz  Maria  Christinens,  Tochter  Maria  The- 
resias,  mit  Herzog  Albrecht  von  Sachsen-Teschen. 

Fasz.  7.  Graf  Praschnasche  Familienpapiere.  18.  Jahrh. 

Fasz.  8.  Schlesische  Herzogsakten  yom  Jahre  1621  mit  Briefen 
tiber  Kriegsereignisse  von  Montecnccnli,  HerbersteiD, 
Wrbna  u.  a.  bis  zirka  1650. 


Schlofiarchiv  zu  Grofi-Ullersdorf 
(Nordmàhren). 

Von 

Johann  Faukert. 


Die  gesamte,  sehr  umfangreiche  Aktenmasse  besteht  auB 

ei  historisch  erwachsenen  und  in  ihrem  gegeiiwai*tigen  Auf- 

irahrnngsort  aucb  gesondert  erliegenden  Bestanden  einer  alte- 

und   einer  jttngeren  Période,  durch  den  Besitzwechsel  der 

rrschaft  (1802)  begrtindet. 

Die  Akten  der  âlteren  Période,  Altes  Archiv  benannt,  die 
et  den  Freiherren  und  nachmals  Grafen  von  Zierotin  aïs 
;enttlniem  der  Herrsehaft  dem  Archive  erwaehsen  sind,  um- 
sen  den  Zeitraum  von  1560 — 1801  und  bestehen  zumeist  auB 
miniBtrativbehelfen  der  Herrschaftsleitung. 

Ein  in  der  ersten  Hâlfte  deB  vorigen  Jahrhunderts  ange- 
tes,  sehr  kurz  gefafiteB  Inventar  verzeichnet  sie  nach  dem 
dgen  Lokat  und  tiberdies  auch  in  einer  knappen,  alphabe- 
then  Anordnung  aïs: 

Kirchen*  und  Sehulerrichtnngen,  Robotleistungen,  Zinsungen, 
uerangelegenheiten,  Ehekontrakte,  VerlaBsenschaftsabhand- 
gen,  Waldordnung,  Instruktionen,  gedruckte  und  geschriebene 
«ntbtlcher  (1700—1770),  erbrichterliche  Rechte  und  Ver- 
chtungen,  Bechtsstreitigkeiten  und  gerichtliche  Untersnchun- 
i,  die  zur  HerrBchaft  gehorigen  Gemeinden  betreffend. 

Von  den  letzteren  haben  sich  noch  nachstehend  verzeich- 
e  Grundbtlcher  erhalten,  und  zwar: 

Zwei  Grundbttcher  von  Glasendorf  mit  je  ôO  BU.  Folio.    Sie 
enthalten  Eintragungen  ans  den  Jahren  1648 — 1741; 
zwei  Grundbtlcher  von  Heinzendorf,  und  zwar: 
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a)  mit   Eintragungen  ans  den   Jahren   1633—1669,  Fol., 
61  Bll.  und 

b)  mit  Eintragungen  aus  den   Jahren   1646 — 1740,   Fol., 
91  Bll.; 

3.  drei  Grundbtlcher  von  Lauterbach,  und  zwar: 

a)  mit  Eintragungen   aus  den   Jahren   1647 — 1669,   Fol., 
200  Bll., 

b)  mit  Eintragungen  aus  den  Jahren   1642—1733,  Fol, 
96  Bll.  und 

c)  mit  Eintragungen  aus  den  Jahren   1712—1741,  Fol., 
120  Bll.; 

4.  Grundbuch  von  Neudorf 

mit  Eintragungen  aus  den  Jahren  1700—1740,  Fol.,  119  Bll.; 

5.  Zwei  Grundbtlcher  der  Gemeinde  Seibersdorf,  und  zwar: 

a)  mit  Eintragungen  aus  den  Jahren   1593—1637,  Fol., 
100  Bll., 

b)  mit  Eintragungen   aus  den   Jahren   1642—1733,   Fol., 
96  Bll.; 

6.  zwei  Grundbticher  der  Gemeinde  Stollenhau,  und  zwar: 

a)  mit  Eintragungen   aus  den   Jahren    1640—1669,   Fol., 
30  Bll., 

b)  mit  Eintragungen   aus   den  Jahren    1652 — 1738,   Fol., 
59  Bll.  ; 

7.  zwei  Grundbtlcher  der  Gemeinde  Ullersdorf,  und  zwar: 

a)  mit   Eintragungen   aus   den   Jahren    1560—1642,   Fol., 
403  Bll.  und 

b)  mit  Eintragungen   aus  den   Jahren    1642 — 1667,   Fol., 
100  Bl.; 

8.  drei  Grundbticher  von  Weikersdorf,  und  zwar: 

a)  mit  Eintragungen  aus   den  Jahren    1648 — 1740,   Fol, 
200  Bll., 

b)  mit  Eintragungen  aus  den   Jahren    1665 — 1671,   Fol., 
126  Bll.  und 

c)  mit  Eintragungen  aus   den  Jahren    1700 — 1741,    Fol., 
260  Bll. 

Lokalhistorisches  Interesse   erheischt   femer  ein  im  Jahre 

1656  angelegtes  Verzeichnis  der  Herrschaftsuntertanen,   u.  zw.: 

1.  in  den  Gemeinden  der  Ullersdorf er  Herrschaft  zu  Glasendorf, 

Heinzendorf,   Lauterbach,   Mârzdorf,  Neudorf,  Reitendorf, 

Seibersdorf,  Stollenhau,  Weikersdorf  und  Ullersdorf, 
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2,  lier  Wiesenbcrger  Herrsehaft«geineîn(len;  BeckcnjLrrmid,  Klep- 
pel,  Marscliendorf^  Petcrstlorf,  Primiswald,  PuchelBiiorf, 
Heiteiihau,  liudelsdorf,  Wemisdorf  iiutl  Zôptuu  uiul 

3.  der  zum  Gutc  Jobrnsdorf  gchiSrigen  Gemeînden:  Rabersdoif, 
SchîSnbninii,  IJlîschen  mid  Wicscn. 
Der  weitaiis  ^r'ùflerc  Teil  des  Allen  Archives  —  etwa  drei 

Flinftel  Beiner  Bestaude  —  bestebt  in  alljalirlicb  angefertigten 
Auswcîscn  des  Rentamtes,  Burggrafenamtes,  Kastenaintes,  Oarn^ 
lunteSj  Bleichamtes,  Waldamtes  iind  Waisenamtes  ans  de»  Jah- 
pen  1700—1802. 

Den  AbscbhiU  der  iici^tandc  des  Alten  Archives  bîldet  eine 

Qinfangi'eiebe   Korrespondenz  ans  den  Jabren  1640 — 17î)8.   Es 

stnd  zameist  Bricfe  von  Gliedern  adeliger  Hauser,  insbesondere 

jeuer,   die   xu  Prîinislaus  Freihern  von  Zierotin   1645—1072  in 

verwandtscbaftlieber    oder    amtlieher   Bezîehnng    staoden,    als; 

die  Grafen  von  Althaim,  Gbr.  A.  Freih,  v.  Berndorf,  Sam.  J,  de 

ia,  Ferd.  Frh.  v.  Dictrichsteiu,  Maria  Elis.  Grafin  v.  Dietrich- 

in,  Phil.  S,  Graf  v.  Dietrichstein,  Kath.  FreiÛlebcn  v.  Glauehau, 

ngelina  S.  Gràfiu  v.  Galle,  Georg  Adam  Graf  Gasrbin,  Ursula 

S*)phia    Freiin   v.   Grllntbal^    Johann    Fr.    Graf  v,   Herberstein, 

riedrieh  W.  v.  Khiepaeh,    Franz  Karl  und  Wilhelm  Grafen  v. 

olowrat,  Karl  Max.  Graf  Lazansky»   Anton  FI,  Jobann  Adam 

dr.,  Karl  Euseb,  Fllrsten  vou  und  zu  Liechtenstein  (Losbriefe), 

ax.,    Franz   Karl   und    Frauz  Anton    Grafen   v,   Liechtenstein, 

ichna  Freîherren  v.  Weîtzenliofen,  Franz  Fort.  Frh.  v.  Miniati* 

h.  Kasp.  Frh,  v,  Montani,   Friedrich,   Job.  Wilh.   Grafen  von 

Oppersdorf,  (ieorg  Val.  Podstatsky,  Friedrich.  Frh,  v.  Rothkirch, 

Joh,  Graf  v.  Rottal,  Sigm.  Ferd,  Sak  v.  Bobunowitz,  H.  Franz 

von  nnd  zu  Sandizell,   Franz   Schubirz   von   Chobynic,   A.  Graf 

Sereny. 

Die  Korrespondenzsttjcke  bebandeln  fast  ansscblieOlich  An- 
^^elegenheiten  privaien  Inbalts,  aliein  es  betinden  sich  in  dieser 
^Kbteilung  auch  zablreicbe  Berichte  von  Novalisteu:  Joh,  Alois 
^Wernbardt,  Sébastian  Rudolf,  Chr.  v.  Tybelli,  Georg  v,  Venediger 
^Hbnd  Wenzel  Max,  Zdiarsky  aus  den  Jahrcn  l*iti4— 1668,  die 
^^ber  Ëreignisse  vou  liistoriseber  Bcdeutung  aus  zuverlUDIichen 
^     Quellen  Nachricht  geben. 

Die  BestUudc  der  jllngeren  Période,  ^Nenes  Archiv"  be- 
nannt,  die  seit  der  Obernahme  der  Herrscbaft  durcb  die  FUrsten 
von  und  zu  Liechtenstein  (1802)  an  das  Archiv  gelangen,   eut* 
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lialten  Adminîstrativbeheife  lier  wîrtscliaftliclicn  VcrwallflB^?^» 
Jalire  1802  bis  in  die  Gegenwart  reiclieiid. 


Verzeîcliîïis 

des  ssur  freîherrl.  und  grâfl*  Zîerotinschon  Correspond  eus 
horigeii    Materialâ   im   Fûrstl.  Xiiechtensteinacheu   Arohiy^ 

Ulleradorf. 

1710,  4.  XL  Althann,  Michael  Wenze!  Grafvon  — .  Freiherr  2ij 
Goldbwriî:  etc.  entlUBt  den  ledigen  Weberburscbeii  Cbrii 
gtiaD  Latzel  aus  Babischau  (Herrscbaft  Mitteiwaldej  in  di^ 
grriflieh  Zierotinsche  HerrBchaft  Ulleradorf.  Original,  ba 
siegelt. 

171B,  18.  X,     Dersclbe   entlîlfit  Johann  Slîndcrmann  aus  Erlitt* 
(Herrschaft  Grtdieh)  ebeudahin.  Original,  be-jîie*celt.  ferner 

1719,  4.  VI.  Micbiiel  Millier  ntid 

1731,  24.  IL   Elisabeth  Frimcl  auB  Erlitz  nach  Ullcrsaort    Or 
ginal,  besiegelt. 

1734,  26.  X.  Berndorf,  Cbrîstoph  Anton  Karl  Freîhen*  von 

Deiitscbordens  Komtiir    zu    B>eud6nthal,    Eulenberg    nnd 
Busau,  entlaOt  die  untertiinîge  Elis.  Kirchner  aus  Zèohil 
in  die  grililicb  Zieroiiueche  Herrschaft  nach  Marflcbendorf. 
Original^  besiegelt. 

16G4,   10.,  14.  IX.  Bernhardt  Johann  Alois  [icriebtet  au  Primii 
laus  Freiherrn  von  Zierotin  tlber  graflich  Wllrbniscljc  An-ij 
gelegenheiten,  liber  Wecbael  îm  Armeekommando,  Soucfaea 
Montecuculi,  Original,  besiegelt. 

1680,  20.  VI.,  9.  VIL  Boblig,  Heinrich  Franz  —  von  Edelstad^ 
„Hcxenrichter"   au   den   Hauptmann  Adam  Winarsky 
Ulleradorf  liber  Verwiistuiigcn   der  ungarisclien  Kebellei 
im  nstlichen  Miibren  (Bnmiow.  Kloboukl  tibor  ilvr  Hexç 
verdiichtige  Personen*  Original. 

16G6,  1668.  Bois,  Samuel  Ign,  de  —  an  Frimiîshius  Freiber 
von  Zierotin^  beantwortet  die  Anfragc  tlber  Wildbcschaf 
fung,  erkUlrt  ecine  Bereitwîlligkeit  zur  DîeDetHbernahm^ 
in  Ullersdorf.  Original 

1695,  27.  XIL  Bylansky  Benib.  W.,  Hauptmann  zu  (iuhn'u^ 
an  den    Hauptmann   zu  Utieredorf  tlber  Grenzrerlet 
am  Fuhrmannstein,  Original 
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1670,  Dietriclistein,  Fertlinand  Freihcrr  von  —  an  Pri- 
mifilaus  Freiherrn  von  Zierotin,  dankt  filr  verehrte  ^Lax- 
foliren",  meldet  seine  und  seines  Bruders  Werbung  um 
die  Hand  der  Fraulein  Mansfeld  und  Herberstein.  Ori- 
ginal, beBÎegelt. 

593,  1694,  Dietrichstein,  Maria  Elis.  Grâfin  voo  —,  geb.  Freiin 
Hoffmann  von  GrlliipUhel  cntlaflt  ibre  Untertanen  Christian 
Kraeber  und  Tobias  Ktittl  von  lîabenstein  in  die  Herr- 
scbaft  Ullersdorf. 

Ï05,  1710.  Dîetrichstein,  Fhilipp  Sigmund  6raf  von  —  cnt- 
lUCt  Rosina  Partscb  und  Dorothea  Schiintzel  in  die  Herr- 
scbaft  UOersdorf.  Originale. 

Î61,  1665.  Engelstein,  Valentin  Gabriel  von  — ,  fUrstlicb  Liech- 
tensteinscher  Hauptraaim  zu  Eisenberg  an  Primislaus  Frei- 
herrn von  Zierotîn,  daB  Weidereclit  der  fUrstlich  Liecliten- 
steinschen  Herrsehaft  Eisenberg  aiif  dem  Wicsenbergscben 
Schneegebirg  betreffend.  Oberlassung  des  Elias  PohI  von 
Gmmberg  in  die  Ullersdorfer  UntertîiDÎgkeit.  Originale. 
1666,  Freilileben  Katharina  von  Glaucbau  an  Primislaus 
Freiherrn  von  Zlerotin,  ersueht  uni  Erlassung  der  gelei- 
steten  BUrgSïîbaft  und  Oberlassung  einer  Untertanîgcn, 
die  sic  und  ihre  Kinder  in  der  Gespunst  und  anderen 
Sachen  nnterriehten  kr»nnte.  Originale. 
Galle,  Angelîna  Anna  SybîJla  Grufîn  von  — ,  verwîtwete 
GrHfin  Watzenbofen  (Miebna  von  Weîtzenhofen\  vide 
Watzenhofcn, 

167/68^  1672.  Gaschin,  Georg  Adam  Graf  —  an  Priraislaus 
Freiherrn  von  Zierotin,  meldet  das  Ableben  desBcn  Schwa- 
gers  des  Grafen  von  Weitzcnhofen,  dankt  filr  die  Auf- 
nahme  seiner  Sehwester  Katharina,  stellt  seinon  Bcsucb 
in  Ullersdorf  in  Aussicht.  Originale,  besiegelt. 

B68/64.  Gaschin,  Melchior  Ferdinand  Graf  —  an  PrimiBlaiis 
Freîherni  von  Zierotin,  beglUckwIinscht  znm  Jabreswccbsel, 
bezweifelt  die  Moglichkeît  eincs  latareneinfalles.  Ori- 
ginale. 

B65.  Ortlnthal,  Ursula  Sophia  Freiin  von  —,  geb.  von  Zierotîn 
an  ihrcn  Brader  Primislaus  Freiherrn  von  Zierotin,  er- 
sueht um  Ausfoigung  ihres  bei  den  Liegnitzschen  Land- 
stiinden  erliegenden  Geldanteiles.  Original,  besiegelt. 
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1666.  Herberstein,  Johaim  Friedrîdi  Graf  van  —  an  Primia 
Freiherrn  von  Zierotiu,  ersucht  um  OberlasBung  vou  Zuéll 
flchafen,  3  Originale, 

1700.  Hoffer,  J,  A.  von  —  an  Maxim.  Fr.  Anton  Freiherrn  Toa 
Zierotin,  ersucht,  îhn  bel  dem  Grafen  von  Kaunitz  wegei 
einer  Zession  zu  entscliuldigen.  Original 

1080,  Hostnigk  B.  E.,  Hauptmann  zu  Janowitz  an   den  UUers- 
dorfer  Hauptmann  Adam  Winarsky  von  Kncischow,  ersnchll 
nm  Nachrichten  ans  dcr  Miratier  Herrschaft,  bcrichtet  Ubcî* 
Unruhen,  liber  Rebellcn  in  Hochwald,  Frankstadtel,  Wsetîn, 
MeseritBch,  Altitschein,  fragt  vertraulich  liber  Hexeninqai- 
fiition.  3  Originale. 

1665,  Khiepach,  Friedrich  Wolfgang  von  —  an  Primislans  Frei- 
herrn  von  Zierotin,  bietet  seine  Dienste  an.  Original 

1662^ — 1675.  Kolowrat,  Franz  Karl  Graf  von  — ,  Appellation! 
gcrichtsprasident  in  Prag,  aeit  1667  Landeshauptmann  dei 
Markgrafschaft  Mabren,  korrespondiert  mit  seinem  Scbwa- 
gBT  Primislans  Freiherrn  von  Zierotin  tlber  familière  An 
gelegenbeiten  zum  Teil  vertraulichen  Inhalts,  liber  Re- 
gebenheiten  politischer  Bedeutung  in  Mîihren,  Miter  Lnnd 
recht^  Landtage  etc.  30  Originalschreiben» 

1679—1685,  Derselbe  setzt  seine  Korrespondenz,  zumeist  pri* 
vaten  Inhalts,  mit  dem  Ullersdorfer  Hauptmann  Adam 
Winarsky  von  Krzi/.ow  fort.   13  Originale. 

1668.  Kolowrat,  Wîlhelm  Albrecht  Graf  von  —  an  Primislaai 
Freiherm  von  Zierotin,  erklârt  seine  Bereitv^^illigkeit  beî 
der  Vermablung  der  Judith  Kath.  Freiin  von  Zierotin  mil 
Paris  Grafen  von  Lodron  vâterliche  Assistenz  pi  leisten. 
Original. 

1667.  Kolowrat,  Ludrailla  Eva  Franziska  Grafin  von  —   an  W 
mislaag   Freiherrn   von   Zierotin,    Gltiekwunsch   ator  VcPj 
lobnng  dessen  Schwester  Judith   Kath.   mit  FarU  GrmA 
von  Lodron.  Original. 

1668.  Lasehansky,  Karl  Max,   Graf  —   (Lazansky)  an   Primis*^ 
laus  Freiherrn  von  Zierotin,  ersueht  nm  Cberlassmig  di 
Untert.  Katbarina  n.  Original 

1719.  Liechtenstein,   Anton    Florian  Ftirat  von  und  zn    —    eni 
lilitt   Elisabeth   Olbrieh   ans  Grumberg   in   die    Herrâck 
Ullersdorf.  Original 
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'7 — 1733.  Liechtenstein,  Johann  Adam  Andréas  Flîrst  von  imd 
zu  —  entUiJJt  aus  Anteilen  seîner  Hcrrschaften  Eisenberg, 
Goldenstein,  Hohenstadt,  Mahr.  TrUbau  nnd  Sternberg 
17  Uûtertanen  in  die  gniflich  Zîerotinschc  Herrscliaft 
Ullersdorf.  17  Original-Losbriefe,  besiegelt. 

rSS.  Liechtenstein,  Jo8ef  Wenzel  FUret  von  iiud  zu  —  entlaOt 
ttttorio  nomine  die  untertËinige  Regina  Ettrhcl  aus  Elbe 
in  die  Ullersdorfer  BolmaBi^keît.  OriginaK 
61.  Liechtenstein,  Karl  Eusebius  Flirst  Yon  und  tu.  —  ersucht 
don  Primislaus  Freiherrn  von  Zterotîn,  den  Uiiterlun  Hana 
Schwarzenbrnnncr  aus  Johrusdorf  in  die  flirstliche  Unter- 
tîlnigkeit  zu  llberlasscn.  Original 

507.  Deraelbe  teilt  dem  Freiherm  Primislaus  von  Zierotin  mît, 
dafl  er  aeinen  Untertan  Wenzel  Trzcbieky  aus  Landskron 
in  desscn  BotmiiÛigkeit  entlasse.  Original, 

ÎG7.  Liechtenstein,  Max.  Graf  von  (Kastelkorn)  ladet  Pnmis- 
laus  Freiherrn  von  Zierotin  aium  Besuche  nach  Blauila 
eiu.  Original. 
16<»7.  Liechtenstein,  Max  Graf  von  —  ersucht  den  Freiherrn 
Trimislaus  von  Zierotin,  ihoa  Archivalien,  die  auf  die 
Grenze  zwischen  der  Herrschaft  Blauda  eînerseits  und  der 
Herrschaft  Eisenberg  auderseits  Bezug  habeu,  zugiingticb 
zn  machen.  Original,  bcsiegeit 

580.  Liechtenstein,  Franz  Karl  Graf  von  —  an  Maximilian 
Freiherrn  von  Zierotin,  die  Eutlaasung  des  Joh.  GiHtrurher 
aus  Aspendorf  in  die  nilersdorfer  Untertlinigkeit  betref- 
fend.  Original,  besiegelt. 

Ï08.  Liechtenstein,  Franz  Anton  Graf  von  ersucht  den  Gra- 
fen  Joh.  Joachim  von  Zierotin  um  Oberlassnng  einer 
Untertanin.  Original,  besiegelt. 
67.  Lodron,  Judith  Kath.  Grlifin  von  —,  gcb.  Freiîn  von  Zie- 
rotin an  ibren  Bruder  Primislaus  Freiherrn  von  Zierotin, 
mcldet  ihre  Vermahlung  mît  dem  Grafeu  Paris  von  Lodron. 
Original, 

567.  Dieselbe  ersucht  den  Vorgenannten  um  Auakunft  liber 
ihre  rttekstUndîgen  Interessen.  Original. 

572   L(ïdron,  Paris  Graf  von   —  an  scinen  Schwager  Primislaus 
Freiherrn   von   Zierotin,    Beantwortung   eines  Schreîbena, 
den  Freiherrn  von  Kuepacb  betreflTcnd.  Original. 
Hichna  von  Weitzenbofen^  vide  Watzenhofen. 
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172H.  MÎDiati,  Franz  Fortunat  Freiherr  von  —  an  Jahann  Lin 
wig  Gnifen  von  Zierotin,  eine  Beschwerde  der  Geraeind 
Blauda  betreffend, 

1734,  Derselbe  an  den  Vorgenannten  in  Saohen  eîner  Kommis- 
sîon  der  Gemeînde  Blauda. 

1064 — 160S.  Montani,  Johann  Kaspar  Freiherr  von  —  berîcht' 
an   seinen   Schwager   Primislaus    Freiherrn    von   Zierotii 
fiber  Familîenbegebenheîten.  9  Brîcfe.  Originale. 

1665.  Milochliausen,  Ilerîbert  von  —  an  Primislaus  Frciberi 
von  Zierotin,  Mitteilung  Uber  eine  Sendung  von  Aue 
hilhnen  nach  Brtinn.  Original 

1661 — 1670.    Oppersdorf,   Friedrich   Graf  von  —   berichtet  i\ 
Primislaus  Freiherrn  von  Zierotin  liber  Famitienangelegen 
beiten.  4  Originalbriefe. 

1661 — 1672.  Oppersdorf,  Johann  VVilhelra  Frcibcrr  von  — 

riebtet  an  seinen  Schwager  Primislaus  Freiherrn  von  Zi 
rotin  fiber  Faniilîcnsachen.  8  Originalschreiben. 

1672.  Oppersdorf,  n.  Graf  von  —  berichtet  an  Primislaus  Frei 
hcrrn  von  Zierotin* 

1664,  Pachtîi,  V.  Freiherr  von  —  vcrsprîcht  dîo  PrîitcnsîoDci 
des  Freiherrn  Primislaus  von  Zierotin  bezUglich  des  l*ril" 
dikatca  und  der  Jahrmîirkte  zn  fôrdern.  Original,  besiegelt.^ 

1738,  l*iIlersdorf,  Josef  Lndwig  von  —  ersucht  den  lîllergdorfer 
Ilanptmann  Johann  SehwertHcb  um  Ausknnfl  Uber  Intor 
esscnbegleicbung.  Original,  besiegelt. 

1666,  1666.  i'odatatsky  Georg  Valerian  an  Primislaus  Freiben 
von  Zierotin,   berichtet   tlber  eine  Kommiasion  in   Ang# 
legenhett  des  Grafen   Franz  Sereny,    Original,  besicgell 

1664—1667.  Raw,  Johann  Rudolf  —  von  llfdstbauBoo  an  Pri 
raislaus  Freiherrn  von  Zierotin,  Nachrichtcn  tlber  EuIcb 
berg,  Ueise  nach  Mergenthcira,  Cberlassung  von  Entcj 
an  die  llerracbaft  Janowitz.  6  Originalbriefe. 

1672,  Rentz,  ApoUonia  Freiiu  von  — ,  geb.  Kaunitz  an  rrimii 
lans  Freiherrn  von  Zierotin.  Rtickzablung  eines  Darleheni 
von  4000  fl.  betreffend.  Original,  besiegeit 

1668.  Rothkirch,  Friedrich  Freiherr  von  —  ersucht  dcu  i  in 
herrn  Primislaus  vou  Zierotin  um  Gberhissung  do»BCJ 
Untertans  Axmann.  Original,  besiegelt. 


Scbi<>l3Archiv  zu  GroÛ-Ullt*rsdorf  (  Nord  m  il  h  r  en). 


567 


liottiU,  Johann  Graf  von  —  gtellt  dcm  Frciherrn  Primîs- 
laiis  von  Zierotiu  seio  Haus  auf  dem  Hradscbin  in  Prag 
xur  VerfUgung.  Original,  besiegelt, 
i5 — 1668.  Rudolf  Sébastian  an  Primislaus  Freiberm  von  Zie- 
rotin.  Berichte  liber  politisebe  Begebenheiten  bei  Hofe, 
bei  den  obersteu  Stellen,  Nacbrichtcn  ans  der  TUrkeî, 
Polen,  RnOland,  Diigarn,  ans  Rom  liber  Kardinal  Gralen 
Harrach  Uber  das  Konklave,  l'apst  CJemens  IX.  9  Ori- 
ginalberichte. 

B67,  1687.  Sak  Sigmund  Ferdinand  von  Bobunowitz  an  Maxi- 
milîan  Freiberrn  von  Zierotin,  bericbtet  Uber  Verband- 
langen  mit  dem  Freiberm  von  Cerbonî,  Ankauf  des  Gates 
Kamiest  betreffend.  2  Originale. 

566,  1670.  Sandizell,  H.  Franz  von  und  zu  —  an  Primislaus 
Freiherrn  von  Zierotin,  Hîîflichkeitsbezeugungen.  4  Ori- 
ginalschreiben. 

564,  1670.  Schtïbirz  Franz  von  Chobynie  an  Primislaus  Frei- 
berm von  Zierotin,  Gltlekwilnsche,  Kondolenzbezeugnngen. 
2  Originale. 

26.  âcbuliirz  u.  v.  Chobynie  an  Franz  Kubiu^  Haiiptmann  von 
Ullersdorf,    Obertretiing    des   Salzgef ailes  dareh   dessee 
Untertan  Axmann.  Original, 
30,  Sereny,  A.  Graf  —  an  Johann  Joaebim  Grafen  von  Zie- 
rotin,  bestâtigt  den   Empfang   eines   von    Freiherrn   von 
Pillersdorf  erbaltenen  Kapitals.  Original,  bcsiegelt. 
72.  Stockinger  P.  Wenzel,  s.  J.  bericbtet  an  Primislaus  Frei- 
berm von  Zierotin    Uber   die    Genealogia   ill"^   familiae 
Zicrotinianae.  Original. 
i6.  Tempsky,  Christoph  Rudolf  —  von  Temp  teilt  dem  Frei- 
berm Primislaas  von  Zierotin  mit,   daB  der  griiflicb  Mar- 
tinitzsche  GieÛmeigter  Georg  Gabriel  sich  in  Haft  befinde. 
Original,  l»esiegelt* 

64,  1605.  Tybeli,  Cbr,  von  —  an  l*rimislaus  Freiherrn  von 
Zierotin,  Bericbte  Uber  Kriegsangelegenheiten,  Uber  die 
Reichsarmee  unter  Montecucculi,  General  Souches,  WatTeu- 
stillstand    und    KapitnIationsabscbluÛ    mit    den    Tiirkeu. 

I        Originale,  4  StUck, 

564,  1668.  Udwarbely,  B.  Maximillan  —  von  Krziziowitz, 
Ilauptmann  zu  Welehrad,  bericbtet  an  Primislaus  Frei- 
berm von  Zierotin   tlber  das  Ableben  seines  Soboes  Pbi 
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lipp  Primislaiia,  Ûber  feîndlichc  Koiizentricrmig  hci  Neu* 
hiiusel,  Durclizug  der  Iranzliâischeu  uod  sachsiechen  lliUs- 
y^lker  durcli  den  Ilradiscber  Kreiâ,  ttber  Steinmetzarbeiten 
im  Ullersdorfer  Scblofl  (Rôbrkasten),  Salitersiederei  etc. 
7  Originale,  besiegelt, 

1664,  Venediger,  Georg  von  —  berichtet  an  Priniislaus  Frei- 
berni  von  Zierotin  iiber  Krîegsereiguisse,  ausfiîbrlich  Uber 
dio  Niederlage  der  Tiirkeu  bei  Lewenz.  2  Originale,  be 
siegelt. 

1661/62,  1666.  Waldorf,  Gottfried  von  —  an  Primîslaus  Frei^ 
berrn  von  Zierotin,  Bestellang  von  Kominîssiiren  filr  den 
Landtag  (Brlinn)  1662,  Ersachen  des  Fiirsten  Dietrich- 
eteîn,  eiu  vertrautes  RoÛ  beiztistellen.  3  Originalbriefc, 

1665 — 1686.  Watzenhofen,  Angelina  Anna  Sybilla  GrHfin  von  — 
(Michna  von  Weitzenhofen),  geb.  Freiin  von  Zierotin,  II. 
Gemahl  Graf  Galle,  an  ihren  Bruder  PrimislauB  Freiherra 
von  Zierotin  in  Famiiieusacben^  Vomiundschaft  tJber  ihre 
beiden  Neffen  Max,  Fy\  Anton  und  Jobann  Joacbim  Frci- 
herrn  von  Zierotin,  Ankunft  des  polnischen  Kënjgs  Joh. 
Sobiesky  ^nacher  Hoff*'  Hof  in  Mâhren  1683.  13  Origi 
nalbriefe* 

1665.  Watzenhofen,  H.  6.  G.  Freiberr  von  —  berichtet  îu  Fn- 
miliensaehen  an  seinen  Schwager  Frimislaus  Frciherm 
von  Zierotin,  2  Originalbriefe  und  ebenso 

1667.  Watzenbofen,  Wilbelm  Friedrich  Freiberr  von  —  au  den- 
selben,  1  Originalbrief. 

1664 — 1668.  Zdîarsky  Wenzel  Maximilîan,  Novalist,  Bericbte, 
zurneist  poHtiscben  Inhalts  an  Primialaus  Freiberrn  von 
Zierotin,  Nacbrichten  vom  Wiener  Hofe,  Itinerar  Kaiser 
Leopolds  L  VcrniUhlnng  mit  Margarcte  von  Spanîcn,  Mit* 
teilungen  Uber  Stcllenbesetzungen,  tlber  auswiirtige  Ange* 
legenbeiten,  Uber  die  Erblande,  Ungarn,  Uber  den  Frieden 
zn  Vasvar  (1664)  etc.  5  mîiflige  Konvolute. 

1684.  Zierotin,  Anna  Karoiina  Freiin  von  —,  geb.  Grfifin  von 
Mansfeld  an  dca  Ullersdorfer  Hauptniann  Adam  Wiuarisky 
von  Krzizow,  verlangt  Anskunft  liber  Aufonthalt  des  Gra- 
fen  von  Galle    und   dessen  Gemahlin.    Original.    Dicselbe 

1685.  ersucht  die  Grafin  Angelina  Anna  Sybilla  Galle,  ihrcD 
Untertancn  Hans  und  Tobia»  Axmann  Sehutz  und  Hilfc 
angedeihen  za  lassen.  Original. 


I 


I 


I 
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B6I.  ZierotÎD,  Bernhard  Freihcrr  von  -  emplîebU  dem  Frei- 
herrn  Primislatis  von  Zierotin  deu  Hauptmana  Sioion  Ma- 
tulinsky.  Original. 

565.  Zierotin,  Franz  Freiberr  von  —  beglltckwUnscht  den  Frei- 
herrn  Primislaus  von  Zierotin.  Original. 

fl3.  Zierotin,  Jobann  Graf  —  zeigt  dem  Ullersdorfer  Ilaupt- 
mann  Job.  Fran2  Radausch  seinen  Reiseantriit  an.  Ori- 
ginal. 

545.  Zierotin^  Johann  Dietrich  und  Primislaus  Freilierren  von 

—  Brfider,  vermittein  zwischeii  Elias  Wiesner  von  Wiesen- 
berg  einerseits  und  Joh.  Buriaû  Zarapach  von  Pottensteîn 
andcrseits  eineu  Vertrag,  in  dem  Elias  Wiesner  sîch  ver- 
pflichtet,  das  Erbrecbt  Zampachs  auf  die  Herrscliaft  Go- 
ding  z\\  scbîrmen.  Original. 

589.  Zierotin,  Jobann  Joachim  Freiberr  von  —  ,  Heîratskontrakt, 
abgeschloBsen   zwischen   dem  Genannten    und  Ludowika 
Wilhelmitie  Freiin  v.  Lilgenan.  Abschrift  (gleichzeitigL 
590/91.  Dereelbe  stellt  Losbriefe   fiir  sèche  seiner  IJutertaneu 
109.  ans,   mietet   im   Hause  des  Anton   von   Winklersbcrg  in 
Brilnn  flir  sich  und  Dienerschaft  cine  Wobnung. 
pi7— 1726.  Zierotin,  Johann  Ludwig  Graf  von  —,  dessen  Erb- 
folge  in  den  Nachlaû  seines  Vaters  Jobann  Joachim  Gra- 
feu  von   Zierotin   und  Versicherung  der  witiblicben  An- 
sprtlcbe  seiner  Mutter. 
1718 — 1735.  Familiaria  und  Losbriefe  ftir  Untertanen.  7  Sttick. 
1664,  1667.  Zierotin,  Judith  Kath.  Freiin  von  —  an  ihren  Bra- 
der Primislaus  Freiherrn  von  Zierotin.  AuslOsung  der  von 
Herrn  von  Schnbirz  versetztcn  Kleinodicn  betreflend,  Ans- 
folgung  ihrer  Interessen   und   der   Liegnitzschen   Gelder 
Vcreheliehung  des  Freiherrn  von  Montani. 
fil.  Zierotin,  Karl  Graf  vou  -,  Dankschreiben  an  den  Ullers- 
dorfer Hauptmann  Joh.  Franz  Radausch.  Original. 
U — 1684.  Zierotin,  Karl  Heînrlcb  der  Altère  Freiberr  von  — 
an    Primislaus  Freilïcrrn  von  Zierotin.     30  Origînulbriefe 
in  Familicn-  und  Wirtsehaftssacben. 
34 — 1670»    Zierotin,  Karl  Heinrich  der  JUngere  Freiberr  von 

—  an    Primislaus    Freiberm    von    Zierotin,    5   Original- 
flcbreiben,  Famîliensacben  bctreffend, 
Zierotin,  Kunigunde  Freiin  vou  —  ersncht  den  Freiherrn 
Hana  Dietricb  und  dessen  Bruder  Primislaus  von  Zierotin 
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vorzusorgen,  daB  der  ^silberne  Schwankessel'',  Gesamt- 
eigentam  der  Famille,  der  dem  Frelherm  Bartholom&OB 
von  Zierotin  znm  Verpfànden  ansgefolgt  worden,  dem 
Zierotiuschen  Hanse  erhalten  blelbe.  Original. 

1716.  Zierotin,  Luise  Wllhelmine  Gràfin  von  — ,  Executrix  des 
Testaments  ihres  Gemahls  Job.  Joachim  Grafen  von  Zie- 
rotin nnd  Administratrix  dessen  Naehlasses.  8  Stfick. 

1692—1705.  Zierotin,  Maximilian  Franz  Anton  Freiherr  von  — 
stellt  Losbriefe  ans  fUr  seine  Untertanen  Christoph  Diet- 
rich  nnd  Dorothea  Fritscb.  3  Originale. 

1756—1761.  Zierotin,  Michael  Graf  von  —  stellt  Losbriefe  ans 
fttr  seine  Untertanen  der  Herrschaft  Meseritseh.  5  Sttlek. 

1664— -1672.  Zierotin,  Primislans  Freiberr  von  — ,  Auftrâge  an 
Jeremias  Schlichtig,  Solizitator  bel  dem  ktoiglicben  Tri- 
bunal in  Mâhren,  an  seinen  Hauptmann  A.  Winarsky  in 
UUersdorf.  Unterweisung,  wie  die  Untertanen  vor  der 
Schâtzungskommission  aussagen  sollen,  ^sie  m5gen  ancb 
ans  den  Hâusern  die  Fenster  ausnehmen  nnd  mit  Strob 
verstopfen,  damit  die  Kommissare  nicbt  so  viel  tanglicbe 
Hânsel  vorfinden.^  8  Sttlek  Originale. 

1733,  1735,  1737.  Verrechnung  von  Ansgaben  der  Grafen  Job. 
und  Ludwig  von  Zierotin  wabrend  ibres  Studienaufent- 
baltes  zu  Olmtttz. 


(jràflich  Berclitoldsches  Archiv  auf  der 
Burg  Buchlau. 

Von 

Leopold  Nopp, 

grafl.  Magnisscher  Archivar  and  k.  k.  Konservator  in  Strâînitz. 


Der  gegenwârtige  Besitzer  der  Herrschaft  Buchlau,  Seine 
Exzelienz  Herr  Leopold  Graf  von  Berchtold,  bat  das  Archiv  auf 
der  Burg  Buchlau  ordnen  und  einrichten  lassen. 

Dièse  Arbeit  wurde  vom  Schreiber  dieser  Zeilen  in  den 
Jahren  1903—1906  durchgefUhrt;  zuerst  wurde  das  „histori8ehe", 
spâter  das  Patrimonialarchiy  geordnet. 

Ans  der  ITnmasse  der  Aktensttlcke,  die  im  Laufe  der  Zeit 
auf  der  Burg  und  in  den  Amtslokalitâten  aufgestapelt  worden 
sind,  muBte  zuerst  das  herausgesucht  werden,  was  fUr  die  Ge- 
schichte  unserer  Monarchie,  des  Landes,  der  Herrschaft  und 
Burg  Buchlau,  oder  fiir  die  Topographie  der  umliegenden  Ort- 
schaften  wichtig  und  wertvoll  ist. 

Dièse  Urkunden,  in  UmschlagbOgen  mit  kurzen  Regesten 
eingelegt,  bilden  heute  das  ttber  1500  Dokumente  zâhlende 
historische  Archiv. 

Zur  schnellen  Orientierung  wurden  3  Kataloge  verfaBt: 

1.  der  chronologische  Zetteikatalog, 

2.  der  alphabetische  Stoffkatalog, 

3.  das  alphabetische  Personen-  und  Ortsnamenverzeichnis. 
Als    Archivlokal    dient    ein    feuersicheres,    luftiges    und 

trockenes  Zimmer   auf  der  Burg  Buchlau  —  das  Beratungs- 
zimmer  des  alten  Jagdrechtes. 

Unter  den  zahhreichen  interessanten  Dokumenten  histori- 
schen  Inhaltes  verdienen  besonders  erwHhnt  zu  werden: 
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1 


Die  Prozesse  der  Herrschaft  Bwchlau  mit  dem  Welehradcrl 
Kloster  aus  dem  1*>,  mid  17.  Jahrhimdert  wegeo  Grciutvcr 
letzungeD,  Jagdrecht,  Steinbruch-,  Weidegerecbtigkeiten  u.  a. 

Nielit  selten  war  die  Veranlassung  Ztt  einem  lang:wierigcn' 
Prozesse  die  persoDliche  Fcindschaft  zwischen  dem  Heir^chafl 
besitzer  und  dem  Abte  von  Welehrad. 

Voll  BewuDdcmiig  Uber  den  HeroismoB  zweicr  Franen 
lesen  wir  die  Akteii  des  grofien  Prozesses  der  Herrschaftsbesitzc- 
rioneo  Kotwrdovskâ  und  Peterswald  mit  dem  OItnUtzer  Konsl 
storium  vvegen  der  Buclilowitzer  Kirche  und  Pfarre. 

Zwei  sehr  gut   erbaltene  Exemplare  des  mâhrischen  Koo- 
fiskatîonaprotokolles  enlbalten  zabireicbe  RandbemerkuDgen  voi 
der  Iland  des  fleiQigen  Lésera,  des  Rit  ter  s  Johann  Jonik  vo 
Bratfitz. 

Von  diesem  „IetzteD  hôhmiscben  Hossiten"  besitzt  das 
Buchlauer  Archiv  ein  sehr  wertvoUes  Tagebtich,  das  Kittcr  Jenik 
als  Kadett  des  Olivier  Graf  Wallisscheu  Régiments  im  Jahre 
1779  begonnen  und  als  pensionierter  Hauptmann  in  Prag  im 
Jahre  1845  beendet  bat.  Er  selbst  gab  dem  Werke  folgendea 
Titel:  ^Tagebucb  der  merkwlirdigeu  Vorfallen  Meiner  Dienst- 
zeit|  besonders  aller  gehabtenMarschstationen,  bezogenen  LagerM 
gclieferten  Schlachten,  denen  das  Régiment  beywobnte,  dann 
Piquets  und  Uberbaupt  aller  Vorfallenbeiten,  die  Mich  AUeinc 
angehen  und  Dessen,  was  ich  eraehto  eines  Andenkens  wert  zû 
sein.  Pilszen,  den  15,  Juni  1779.^  ~ 

In   wohlflieBender  Rede,    gewUrzt  durch   witzigc    ^>eme^| 
kongee  und  durcbdrungen   von   wabrer  Lîehe  zum  VaterlandeJ 
scbildert  der  Scbreiber  aile  Erlehnisse  des  frishlicheu  und  trau^ 
rigeu  Soldatenlebens  im  ttirkischen,   franz^sischen   and   nieder 
lândischen  Feldzuge. 

Der  Wert  des  Tagebuehes  wird  durch  die  eingclcgieii 
Origiualurkunden  :  kriegsgerichtliche  Urteile,  ArmechefcblcJ 
Marschrouten,  Privatbriefe,  Bilder  n.  a.  vergroBert 

Zwei  ziemlieh  volominëse  Manuskripte,  das  erste  ans  den 
Jahre    1541,    das   andere   ans   1590,    enthalten    in    bnhmischc 
Sprache   Eintragungen   des    ki^uigL  Weinbergrechtes  bei    Prag 
Der  erste  Band  ht  vom  Bergmeister  Kaper  von  Kapergtern  goJ 
schricben  und  bcnannt:    „Horni  registra  knilovgkjch  viuobradf 
V  Praze." 


(hM.  Bcrchtoldsches  Arebîv  auf  dcr  Bmg  Buchlftu. 
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??L'ii    undeiiklicheu  Zeîten   bestand  auf  der  Burg  Buehlau 
las  Jagd-  oder  Luwcerrecbt,  dessen  ^staroBta"  dcr  liurgbcsitzer 
ir.  Das  alteste  nocli  vorhatidene  Aklenstllck  dièses  Gerichtea 
Ttammt   aus   dem   Jahr6    1639,   das    letzte  ist  im   Jalire   1751 
itiert. 

Aufier  dieseii   Dokiimeuten   seien   zur  Charakteristik   des 
uizcn  Arcbives   einige  Manuskripte  und  Urkunden   in  chrono- 
^gisober  Ordnuiig  angefiihrt: 
Î5f>.  Gloria  domus  Wratislaiiensis.  Genealogische  Aamerkuogeu 

bis  zum  Jahre  1355. 
Î58,  April  18.  De  loco  et  riideribus  eapeilae  St.  Clemenais. 
202 — 1421,  Ex  annalibus  Moiiasterij  Wellehradeiisis. 

Streit  um  deo  Besitz  der  Barg  Bachiau, 

De  quarto  novissimo  gcîlieet  cociesti  glaria. 

Drei  KSnige.  Kbnig  Wladialaus  scbenkt  die  Burg  Buchiau 

dem  Arkleb  Trnovsky  aïs  erWichea  Gut. 
>17,  St.  Georg,   Anfrage  der   Beratiner^    wie   sie   mit   solcbeo 

Kaufleuten  verfabreii  sollen,  die  falsche  MaBe  gebraucbeu. 
i20,  Drei  Kôûige.  Arkleb  von  Boskowitz  Ubergibt  den  Scheo- 

kunggbrief  auf  Buehhiu  an  Wenzel  von  Zerotin, 
Wl,  St.  Lucie.  Wilhelm  von  Wiczkowec  verpachtet  seine  Wein- 

berge  an  die  Untertaneu  von  Hruskowitz. 
^26,  St  Peter.   Proèek   von   ZàstMzl   gîbt  den   Untertaneu    in 

Morawan  das  Recbt  auf  „odiimrti"  {Heîinfallsrccbt). 
>32,  Fronleiehnam.     lierait    von    ZAstfîzl    «nd    Jaroslav    von 

ZâatHzi  mahneu  Pro^ek  von  Z^stHzl  zur  Bezablung  einer 

Schuld. 
>33,  Matth.  Der  eingekerkerte  Bendk  Bernard  bittct  um  Seliutz 

gegen  die  Beschuldiguug  von  Eva  Felikïin. 
^35,  Matth,    Brief  Wilbebus  von  Wiczkowec   auf  Cluiburk   au 

Proeek  von  Zàstfizl  bezUglich  des  ttlrkischen  Krieges. 
_lj&37,  Kreuzerbebung,    FUrsprachc   Ferdinands  von  Loksan    um 

Nachiafl  des  Zinses  ffir  dessen  Untertanen  in  Bfeznitz, 
i37,  Simon  uud  Juda.   Burian  von  DobHc  scbreîbt  an  Johann 

von  ZàstHzl  wegen  Entlassung  eines  Uutertans. 
),  St.  Georg.  Wenzel  Podstatskj^  verkauft  das  Dorf  Bucblo 

witz  an  Paul  von  Zierotin. 

St.  Georg.  Bitte  Jaroslav  Onsyks  an  Johann  von  Z.48tfizl, 

er  soll  die  Zahlungen   in   oiner  anderen  Mlinzsorte  an- 

nehmen. 


574 


Nopp. 


1544,  Laurenz.  Paul  von  Zierot'm  verkauft  die  Herrschaft  Bach 
lau  an  Johaon  vou  Zàstiizl,  Bernard  von  Zierotin  ua^ 
Georg  von  Z<^tHzl. 

1548,  St.  Veit.  Vertrag  der  Stadt  Ung.  Hradiseh  mit  Uerm  Nikq 
latis  von  Buchlau  tiber  den  Verkauf  des  Dories  Bfea 

1550.  Burgrechtsregister  des  Dorfes  Buclilowitz. 

155 1.  Brief  der  Frau  Elisabeth  von  Zierotin  an  Johann  ZdâiS 
von  Zàsttizl  wegen  Hopten  u.  a. 

1551 — 1600.  Zahlreiche  Brîefe,  die  sowohl  des  Inhalte»  vrie  de 
Sprache  wegen  sehr  wiehtîg  sind  (Briefe  von:  Zàstfiz 
Zierotin,  àârow,  Ludanitz,  Kunowitz,  Mrakeâ  von  Noskoi 
Onéyk  von  lïilowitz,  des  Abtes  von  Welehrad,  l*raksick^ 
von  Zastfizl,  Brtnickj^  von  Waldstein,  Zdiàrsky  von  Lovi'ifl 
Plachy  von  Wodérad,  Kapr  von  Kaprstein,  Pcterswald 
Morkovskj^  von  Zâstfizl,  KiRovsk^  von  Kunwald,  Slavi 
kovec  von  Slavnikov,  Skrbensky  von  Hfiétô  u.  v.  a,), 

15U3.  Kurze  Beschreibung  der  Familic  von  Peterswald- 

1609.  Pnvilegieu  mebrerer  Dorfer  auf  der  Herrschaft  Buchl»u. 

1611,  Jnnî  24,  Befehl  des  Kaisers  Matthias  an  Georg  Siegmutid 
von  Zâstfizl,  an  dem  Huldigungszuge  nach  Schlesieu  teil^ 
zunehmen.  m 

161  î.  Burgrechtsregister  mehrerer  Dorfer  auf  der  Herrschaft 
Buchlau. 

1611  ff.  StanjiubUcher  mit  zahlreichen  Eiutragungcn  und  Wappc 
luîihr.  Herrcn, 

1619.  Befehl   der   Prager   Direktoren   an    Hcrm   âvamberk   iîi 
Kuttenbcrg   wegen   Lieferung   eines   gewissen    Quantuniia 
Sill)er.  Âm  Rande  dieser  Urkunde  sind  die  SîegeluhdrUckA 
aller  am  Altstadter  King  in  Prag  (1621,  2K  Juni)  biuge 
richteten  Herren, 
In   groBer  Anzahl   sind   im   Buchlauer  Archiv  Dokutnent 

jener  Familien  vorhanden,  welchen  die  Burg  einsi  gehurt  hatt^ 

und  solcher,   die   mît   der  Familîe  des  gegenwîirtigen  Uesitzei] 

verwandt  und  bekannt  waren  oder  sind. 

Auûer  den  bercits  erwahnten  Faniilien  seien  noch  genannt: 

die   Astfeld,    de   Argento,    ZoUenstein,    Sterudahl,   Oppersdorff, 

Wrtby,  Sinzeudorf,  Stubenberg  u.  a. 

Die  Urbaricn,  Los-  und  EutlaObricfe  sowie  anch  dio  Robo^ 

saeheu   sind  wichtige   Beitnige  sur  Kenntnia   des   lTnteriun« 

verhalluiases  in  vcrschiedcnen  Zeitperioden. 


^ 

tn 

m 
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Einige  Ordres  de  Bataille,  Vorschl^e  znr  Schiff  barmachiing 
*  March,  einige  Dokumente  Uber  den  Bauernaufstand  in'  Bôh- 
n  n.  a.  flillen  die  Jahre  1770—1800  ans. 

Die  zabireichen  Ârbeiten  des  grofien  Menscbenfreundes 
>pold  und  des  gelebrten  Naturforscbers  Friedricb  Grafen  von 
rcbtold  entbalten  sebr  viel  Intéressantes  fUr  die  Wissenscbaft 
1  scbtae  Literatnr. 

Es  ist  selbstverstandlicb,  dafi  bei  dem  stets  groBen  Inter- 
e  der  letzten  Besitzer  der  Burg  Bucblau  auch  die  Ereignisse 
I  Jabres  1848  nicht  vortlbergeben  konnten,  obne  im  Ârcbiv 
e  Spor  za  binterlassen;  sie  findet  sicb  in  zablreicben  Briefen 
(^her  PersOnlicbkeiten;  die  die  ScbOpfer  und  Leiter  jener  Er- 
nisse  waren. 

Die  Tâtigkeit  des  gegenwartigen  Besitzers,  Sr.  Exzellenz 
I  Grafen  Leopold  von  Bercbtold,  bat  den  Namen  der  Bnrg 
eblau  in  die  Weltgescbicbte  eingeftibrt  nnd  dem  Arcbiv  flir 
Gescbicbte  der  Jetztzeit  wicbtige  Doknmente  erworben. 

Scbon  bei  der  Auswabl  des  Stoffes  ftir  das  bistorisebe  Ar- 
V  batte  Sebreiber  dièses  die  Uberzengnng,  dafi  sicb  die  Mttbe 
nen  wtirde,  in  die  tlbriggebliebenen,  der  alten  Registratur 
nommenen  Akten  Ordnnng  zu  bringen.  Dièse  Arbeit  wurde 
den  Jabren  1904 — 1906  durcbgefUbrt;  dabei  wurde  der  Ge- 
;igte  von  dem  Grundgedanken  geleitet,  diescn  Stoff  nacb 
glicbkcit  in  jene  Form  zu  bringen,  in  welcber  derselbe  in 
alten  Registratur  geordnet  war. 

Ans  alten  Protokollen  konnte  man  samtlicbe  Abteilungen 
i  Unterabteilungen  der  alten  Patrimonialregistratur  feststellen, 
I  sie  auf  der  Herrscbaft  Bucblau  eingeftibrt  war.  Nacb  die- 
1  System  geordnet,  ftiUen  beute  die  Akten  Uber  400  Fâcber, 
es  mit  der  passenden  Aufscbrift  verseben. 

Die  Ordnung  der  Aktenstttcke  ans  den  alten  Patrimonial- 
lern  bat  nicbt  nur  einen  wissenscbaftlicben,  sondem  aucb 
m  groBen  praktiscben  Wert,  weil  die  Dokumente  oft  den 
ngen  gericbtlicben  Nacbweis  einer  strittigen  Sacbe  bilden. 

Die  alte  Registratur  bestand  aus  folgenden  Abteilungen: 
I.  Patrimonial)  urisdiktion  entbielt: 

a)  Patronatsgegenstânde, 

b)  Judizialia. 

c)  Adeliges  Ricbteramt. 

d)  Grundamt. 
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e)  Politica. 

f)  Steueramt. 

g)  Miiitaria. 

h)  Gesetze. 

II.  Dominicalia  umfaBten: 

a)  Hanshaltung. 

b)  Dienerschaft 

III.  Rentamt. 

IV.  Kelleramt. 

V.  Burggrafenamt  bestand  aus: 

a)  Futteramt. 

b)  Viehamt. 

c)  Robot. 

d)  Bauamt. 

e)  Feldwîrtschaft. 

VI.  Kastenamt. 

VII.  Forst-  und  Waldamt. 

VIII.  Gartenbau. 

Dièse  EinteiluDg  in  alphabetische  Ordnnng  mit  den  ttbri- 

gen  in  der  Registratur  yorgefandenen  Âkten  gebracht,  gibt  fol 

gende  Stichwi5rter: 

1.  Âsseknranz. 

19. 

Grundbuch. 

2.  Auswanderung. 

20. 

Grundentlastung. 

3.  Bittgesuche. 

21. 

Interventionen. 

4.  Burggrafenamt. 

22. 

Inventarien. 

5.  Cirkulare. 

23. 

Judensachen. 

6.  Correspondenz   mit  Beh^r- 

24. 

Justiztabellen. 

den. 

25. 

Judicialia. 

7.  Contribution. 

26. 

Kastenamt. 

8.  Criminalia. 

27. 

Kelleramt. 

9.  Deputate. 

28. 

Kirchen. 

10.  Dominicalia. 

29. 

Landtafliches  Gefâlle. 

11.  Einreichprotokolle. 

30. 

Miiitaria. 

12.  Erwerbsteuer. 

31. 

Patronat. 

13.  Exekutionen. 

32. 

Politica. 

14.  Forst-  und  Waldamt. 

33. 

Polizei. 

16.  Fremdenbticher. 

34. 

Pupillen. 

16.  Garten. 

35. 

Quittnngen. 

17.  Gesetze. 

36. 

Rentamt. 

18   Gewerbe. 

37. 

Richteramt. 

Griifl.  Berchtoldsches  Archiv  auf  der  Burg  Buchlau. 
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38.  Stenersachen. 

39.  StraBen. 

40.  Taxen. 

41.  Tuch-  and  Glasfabrik. 

42.  Untertansachen. 

43.  Vertrâge. 

44.  Viehwirtschaft. 

45.  Vormundschaften. 


46.  Waisenamt. 

47.  Wirtsehaftsamt  (Berchtold- 
sches). 

48.  Wirtsehaftsamt  (Wratislaw- 
sches). 

49.  Zehend. 

50.  Zinsbttcher. 


Die  wichtigsten  Familiendokumente  der  gegenwUrtigen  Be- 
sitzer  (Taufscheine,  Ehekontrakte,  Testamente,  NachIaOakten, 
Ordensdiplome,  Familiennotizen  usw.)  sind  in  einer  absperr- 
baren  Nische  des  Archivraumes  anfgehoben. 

Alte  StammbUnme,  kalligraphisch  ausgeftihrte  alte  Urknn- 
den  zieren  die  W&nde  des  schQnen  Archivlokals,  das  auch  einen 
der  sch5nsten  Ausblicke  von  der  Bnrg  in  das  herrliche  Marchtal 
gewâhrt. 


REGISTER. 


Mit  Bcniitzung  von  Vorarbeîten  des  Dr.  E.  FrieO 

von 

Dr.  Karl  Coll. 

Die  den  SchlagwSrtern  beigesetzten  ZilTeni  bezelchnen  die  enUpredienden  Seiten; 
dio  eingcklammerten  Zohlen  beziehen  sich  auf  die  Zeit,  in  der  die  Penon  oder  der  Ort  in 
den  Archivalien  erscheint.  Die  Herrschcr  und  ihre  FamilienangehOrigen  sind  bei  ihren 
Territorien  regigtriert,  also  z.  B.  die  deutechen  Kaiser  onter  Dentschland,  dio  ERherzoge 
unter  Osterreich,  die  Pftpstc  unter  Rom  osw. 
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Comte  de  St  —  404  (1735/36). 

Adclsfels,  Balthasar  Dietrich  von 
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Adlersheim,  Franz  Karl  von  —  404 

(1734). 
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BotU  —  408  (1742/43). 
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Âdoume  de  Oamarde,  Anton  Au- 
gustin 404  (1741/42). 
Aefferden,  J.  M.  van  — ,  conseiller 

404    (1784-43). 
Aferan  de  Bussan,  Antonio  Paul 

s.  Bussan. 
Affabrîs,  Haushofmeister  des  Gra- 

fen   Rambald   v.   Collalto   300 

(1629/30). 
Agostinelli,  Benedetto  404  (1739). 
Agram,    Ëreignisse  zu  —  (1845) 

149. 
Agre,   Frate   Basilio   d'— ,   Kapu- 
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346  (1641—63). 
Agricola  70,  147,  842. 

—  Christoph  aus  Nttmberg  70 
(1648-50). 

—  Cyrillus,  Advokat  in  Prag  342 
(1651). 
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Bas  404  (1734-^7). 

Aguirre,  Comte  Francisco  d' —  404 
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Agypten  168  (1840X  190  (1800). 

Ahrenberg,  Herzog  488  (1757)  s. 
Aremberg. 

Aichberg  s.  Salburger  zu  — . 

Aichem,  Baron  d'—  853  (1667—89) 

Aichen  878,  404. 

—  Johann  Joachim  von  — ,  Rat 
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878  (1718-41),  404  (1729). 

—  Maria  Theresia  von  —  404 
(1729). 

Aichom,  Franz  von  — ,  Sekretâr 

des  Ërzhcrzogs  Sigismund  851 

(1658^5). 
AichpûchJ,  C.  R.  Graf  von  —  878 

(1740). 
Ailesburg,    Le    comte    d' —    404 

(1734—42). 
Aimé,  D'— ,  controUeur  404  (1735 

-42). 
Airoldo,  Marchese  Cesare  d' —  358 

(1680). 
Aissema  de  Lipperode  70  (1636). 
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Alba,    Emanuel   de,    Bischof   von 

Solsona  353  (17.  Jh.). 
Albani  375,  404,  438. 

—  Alessandro,  Kardinal  375  (1733 
—46),  404  (1744/45),  438  (1739 
—46). 

—  Carlo  Giuseppe,  conte  375  (1733 
—38),  438  (1739/40). 

Alberoni  480  (1736—46). 
Alberti  342,  353. 

—  Carlo  Gervasio  342  (1666/67), 
353  (1670-«)). 

—  Francesco  342  (1657),  353 
(1701). 

—  Giuseppe  Vittorio  342  (1C57). 
Albertini  309,  353. 

—  Claudio  353  (1671/72). 

—  kaiserl.  Oberst  309  (1613—29). 
Albin,  Charles  de  Saint  — ,  duc  de 

Cambray,  Erzbischof  409  (1738 
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Albini,     Baron,     Reichsrefercndar 

189  (1790/91). 
Albon,  J.  M.,  Baron  d' — ,  Oberst 

378  (1726). 
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Agent  am  spanischen  Hofe  21 

(1647—82). 
Andrassy  147. 
Andreasi,  Anton  Franz,  Harrach- 

schcr  Sekretar  405  (1737—45). 
Andrée,  St.,  Fort  244  (1814). 

—  abbé  de  —  s.  Fieren. 
Andres,  Johann  Balthasar,  officier 

des    postes   impériales    (Ntlm- 
berg)  405  (1732). 
Andrian  147  (19.  Jh.). 

—  De Viol,  Friedrich,  Fâhnrich 

413  (1726—36). 

Andriani,  General  485  (1775). 
Andriesens,  Charles  d'—  405  (1735 

-40). 
Andriussi,    Sekretar   des   FUrsten 

Octavio  I.  V.  Piccolomini  219 

(1642—51). 

38» 
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Regîster. 


Androclui,   Dr*   Franciîsco,   Kaiio- 

iiikus    und    kaiserL    Kapellaa 

353  (166a— 70). 
Anethauen,  Kur-Tnerischer  Kanz- 

1er  76. 
^Vngelati  von  CrazeDpach,  Doo  Cri- 

stoval,  Verwaltcr  der  Heirats* 

gefâile   in   Spanien   355   (1671 

—79). 
Angelo  539  (1725). 
Angest,  Comte  d'—  405  (1741). 
Anhalt  37,  66,  78,  93,  110,  225,  245, 

304,  806,  405,  441,  479, 

—  Anna  von  —  37  (1620). 

—  AuguBt  FûrBt  von  —  C5 
(1640/41). 

—  Christian  Ftlrst  von  —  65  (1635 

—  Erast  Herzog  von  —  304  (1626 
—30). 

—  Johann  Filrst  von  —  65  (1647). 

—  Leopold  Herzog  von  —  405 
(1739). 

-^  ^  Erbprinz  zu  —  245  (1815). 

—  Victoire  lledwige  Carolina,  Ftlr- 
8tin  von  — ,  venu.  Marquesa  de 
Matîis  de  Faerras  (Mémoire  de 
ran  1776)  441. 

—  Ftirst  von  —  225  (17,  Jh.). 

—  Fttrstentum  —  110  (1689). 

—  Graf  von  —  806  (IfâO), 

—  Nas^auische  Korrespondenz  93 
(17.  Jh.). 

—  Salvagnardien  78  (17.  Jh.)» 
Dcs84iu,  Franz  Josias  von  — 

479  (1743—16), 
Anjou  (iVnjnic)  80,  211. 

—  Renatus  von  —  211, 
Ankerhîelm,  D'—  405  (1735—40). 
Anmann,  Oberst  79  (17.  Jh.). 
AoEiitruther,   engliscber   Gesandter 

284  (1631). 
Antinori,  S.  J.  317  (1712—16). 
Antivaru    Christopli    Thoodor    — 

(Stockholm)  405  (1727—43), 
Antoiimrohi  150  (19.  Jh.). 
Aritont^ili,  NikolftiJ»  HHi  (1732J. 
Antorf  •.  Antwer|it!n. 


Antwerpen  (Aiitorn  276,  405. . 
434. 

—  Bischof  vtiii  —,  iJbtirk-a  aiîj 
Espinosa  405  (1738-^2). 

—  Hiirgeimcigter  von  — ,  R  A,J 
Weilens  434  (1739—13), 

~  Kcsident  in  — ,  As&emliilft  406 
(1735—41). 

—  Stadt  276,  405  (1740-42). 
Apafij,    Fdrst   Michael    538   (1701 

—04). 

Apollon ia^  Giuliano  d* — ,  Btschd 
316  (1730!!.). 

—  Monsignore  Babatînli  Biachal 
von  —  441  (1743). 

Apponyi,  Graf,  ô^teiraichîâchHl 
Gesaïuiter  in  Paris  14S  (IS16- 
48),  169  (1846). 

Aquileja  393  (la  Jb.}. 

Aqulre,  Pedro  de  —  42  (1«21)* 

Aiagona    8.   PieeoloinlDt    di^    - 
Octavio  I. 

Aragonlen  211. 

—  Ferdinand    V,,   Kdnig    vod   — 
21L 

Seine  Toclitcr  Uam  211. 

Araqueune,  PHnceaae  de  B^^o 

d* —  B,  Bergbes. 
Àrberg,  Ifaabella  comtcase  d* — 405 

(1737—42). 

—  Karl    comte    d'— ,    Grenadir 
hauptmann  405  (1738 — 12). 

Arcedeckne,    F.    Pierre,    Bb 
d'Allachdîn  (Irland)  405  (1T87 

Archinto,    Filippo    (BrfUeet) 
(1670— «4). 

Arckel  de  Dalem,  Pt^ter  PatU  Ba- 
ron 405  (1739),  412  a741X 

Arco,  Graf  von  —  187  (1714—19), 
353,  405,  600. 

—  Anton  353  (1082), 

—  Franz,  Kapuilner  86$  (Il 
1708), 

~  Frans  U^opoM  353  (1680/4 

—  (îporg  405  (1730). 

—  Mitivanni    Batti*la    amie 

353  tnos/aH). 
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Arco,  Maria  Franziska,  geb.  GrUfin 
von  Pôtting  500  (1719). 

—  Philipp  353  (1680—1704). 
Arconati,  Conte   442   (18.   Jh.)   8. 

Viscouti  conte  — . 
Aremberg,  Arenberg,  Herzoge  von 
—  211,  214,  483;  s.  Ahrenberg. 

—  Alexander  Herzog   zu  —   405 
(1735-42). 

—  Herzogin  d'—  353  (1690). 
Arese  s.  Visconti  principe  de  — . 
Argenteau,  Comte  d' — ,  trefonsier 

de  Liège  405  (1731—43). 

—  Mercy  d' —  s.  Mercy. 
Argento,  de  — ,  Familie  574. 
Ariaa  de  Paredes,  d'—  405  (1733). 
Arienzo,  Lelio  marchese  d' —  375 

(1735). 
Arignano,  Vincenco  duca  di  —  375 

(1733—41). 
Arlington  9  (17.  Jh.). 
Ailon,  Theodor  d'—  405  (1740). 
Armand  405  (1737). 
Arnault,  D'—  405  (1735—42). 
Arneth  147,  169  (1856/57),  205. 
Amheim,   kurs&chsischer   General 

82,  510  (1633). 
Amim    144    (184^-55),   220,   222, 

223,  305. 

—  Graf  —  220  (1633),  222  (1635), 
223  (1641),  305  (1629). 

Arnold  von  Dobroslaw,  Karl,  Ad- 

vokat  in  Prag  405  (1746-48). 
Amoldi  147  (19.  Jh.). 
Amould,  D'—  405  (1731—45). 
Arpe,  Juan  Augustino,  Konsul  in 

Genua  und  Florenz  353  (1678 

—1705). 
Artois,  Marquis  de  Grîgnii,  Depu- 

tierter  von  —  418  (1734). 
Artselaert,  Cruyce  d'—  s.  Cruyce. 
Asch,  Stadt  402  (1740). 
Aschach,   Harrachsche   Herrschaft 

324  (1662),  326. 
Aschaffenburg,  Schlacht  bei  — 123. 
Aschauischen  Pimberg,  Leopolds  I. 

Schifferordnung  im  ganzen  — 

437. 


Asche,  De  Cotereau  marquise  d' — 

s.  Cotereau. 
Aspendorf,  Liechtensteînscher  Be- 

sitz  565  (1686). 
Aspre,  Diplomat  143  (1849). 

—  D'— ,  Major  248  (1817). 
Aspremont  353,  371,  378,  406. 

—  Graf,  ôsterreichischer  General 
353  (1682—1700),  371  (1682— 
1700). 

—  u.  Keckheimb,  Graf  Karl  zu  — , 
Oberstleutnant  378  (1725/26), 
406  (1731—42). 

—  Lynden,  Comtesse  d' —  406 
(1733—38). 

Asquicr,  d'—  307  (1620—30). 
AsseHn  406  (1729—33). 
Assendclft,  Résident  in  Antwerpen 

406  (1735—41). 
Afifeldt  405. 

—  Josef  von  — ,  Assessor  in  Brttnn 

405  (1745). 

—  Max  Franz  von  —  405  (1733/34). 
Assignies,  Baron  d'—  406  (1741). 
Astfeld,  Familie  574. 

Ath  406,  413,  414. 

—  Dcgharges,  G.  A.,  Btirgermeister 
von  —  413  (1734). 

—  Dusscn  de  Nastergate,  van  dcr, 
Kastellan  von  —  414  (1734— 
38). 

—  Stadtgemeinde  406  (1734—39). 
Athienville  s.  Adienville. 
Athimis  s.  Attems. 

Athlon  s.  Devenich  d' — . 
Athloy,  Marquis  d'—  406  (1736). 
Attems  (Athimis)  214,  225,  354, 378, 
438. 

—  Anton  Graf  von  —  378  (1724— 
38). 

—  Carlo  d'Athimis  438  (1739/40). 

—  Franz  Graf  von  —  354  (1696). 
-  Ignaz  Graf  von  —  354  (1670). 

—  Graf  —  214  (1653),  225. 
Aubertin,  D'— ,  Generaleinnehmcr 

406  (1737). 

Audegnies,  Baron  d'—  406  (1741). 
Audenarde,  Stadt  406  (1735-41). 
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Audîncourt,    Krîcgsereignisso    bei 

—  232  (1794), 
Audis,  General  86. 
AuUriDîont  314  (1664--02). 
Autirtzky  von  Audrtz,  Wenzel  Jo- 

sef  406  (1745), 
Aucrsperg  7,  8,  70,  217,  236,  257, 

258,  315,  343,  350,  353,  378,  398, 

406,  438,  452,  479,  516,  529,  536. 
-*  Fiirsten:  7  (1667—69),  217  (1654), 

257,  258  (1669),  315  (1602  ff.). 

Heinrich  406  (1736-^0). 

Johann    Weîckard,    Obérât* 

hofmeîster    Ferdinands    IV,    8 

(1644—58),  343  (1648-^51),  350 

(1653—64),  353  (1665), 
Viïizenz  516  (19,  JL)* 

—  Grafou:  70(1645-^9),  236  (1805), 
452  (19.  Jh.),  479  (1743—46). 

Anton  378  (1724), 

EmeBtine     378     (1736—41), 

438  (1Î40). 

—  —  Enmt  Karl  378  (1740). 

Franz  Anton  353  (1700), 

Johann  Ehrenreich  378(1741). 

Johann  Herwart  353  (1693), 

—  —  Karl,  Gesandtor  in  London 
529  (1698—1700),  536  (1695— 
97), 

Leopold,  Geaandter  in  Spa- 

nien  353  (1701). 

M.  Grâftn  353  (1687—89), 

T.  GrMn  406  (1745). 

=  —  Wolf  378  (1730—33), 

—  Familionakten  398  (1685). 
AugeuBtcin  s,  Zipper  von  — . 
Aiigsburg  22,  24,  67,  88,  104,  110, 

128,  277,  293,  331,  472. 

—  AlUanz  in  — ,  SchlieBung  der, 
128  (1685—90). 

—  Bistum  110  (1613  ffO- 

Bi^ch5fe:  67,  88,  104,  881. 

—  Heînrich  67  (1642). 

_  Marquard  104  (1510). 

Otto  331  (16.  Jli.), 

—  Domkapitel  110  (1613  0.). 

—  RcîchBBtadt,  Beechwerde  der 
472  (1035), 


Augsburg,    RcichMng    m    —    1€ 
(1510,  1524,  156U  1505), 

—  Wahl   Josefs   1.   in   —  22, 
(1689). 

Augusti  239,  240  (1813). 
Augustincr  Ere  rai  te»  86. 
Aujezd^   Oeirschaft  265  (1S42/4 
Anlaire,    St,    145   (1830—^),   IS 

(ia33— 51), 
Aimiale,  Herzog  von  —  37  (IT.  JIl]| 
Anssen,  Van  der  —  406  (1736). 
Austerlitz  204,  235,  286,  527  ff..  53^ 

—  KaunitzschcîHerrschalt  527,53^ 

8   SchloÛarchiv  în  —   5271 

-^  Schiacht  bel  —  204.  235, 

(1805). 
Austi  B.  Serîma  de  — . 
Autel,  Nikolans  d'—  406  (1738), 
Auwald  B.  Kranewetter  von 
Avancin,  Franz  H- von—  406  (i745î 
Avans,    Don    Peter,    Dr*     tbeol 

Domherr  in  Wien,  apoëtoUscbe 

Protonotar  346  (1643— 57)* 
Avaray,  Graf  150  (1811). 
Avarna,    Conte    Luche&û    — 

(1732—57). 
Avaux,  D  —  354  (1680). 
Avellino,  Principe  Ambrogia  Ci- 

racciolo  d*— ,  générale  di  bati 

taglia  406  (1744/45). 
Avenant  406,  412. 

—  François  d'--  412  (1738). 

—  Hen.  d'—  406  (1732—37). 

—  M,  d'—  411  (1719/20). 
Avendano,  De  406» 
~  marquise    de    la     Ptii.rbla 

(1736). 

—  y  Billela,  Josef  406  (1740X 
Averaas,  d'—  is.  Beeckmaan. 
Aversa.,  Biecliof  von  —  •.  Cara 

Carlo, 
Avianus,    P.   Marku=     loû 

1684). 
Avray,  Ville  d—  244  (1814). 
A>^i8i  274  (15Ô7). 
A.vmaMn  566— 56a 
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Axmann,  Hans  und  Tobîas,  Unter- 
tanen  der  Grafin  A.  A.  S.  Galle 
568  (1685). 

—  Untertan  des  Freiherrn  Primis- 
laus  Zierotin  566,  567,  (1668, 
1721). 

Ayala,  Pancorbo  de  —  406  (1734). 

AyUoD,  d'—  151  (1851). 

Aytour,  Marquis  d'—  306  (1622— 

30). 
Ayx.  la  Chapelle  s.  Beelen. 
Azier,  Sébastian  PhUipp  406  (1729). 
Azzogiiidi,  Girolamo  conte  —  438 

(1739). 

B. 

Babischau  (Herrschaft  Mittelwalde) 

562  (1710). 
Bach,     ôsterreichîscher     Minlster 

251  (1850). 
Bachelsdorf,  Gnind-  und  Gerichts- 

bUcher  von  —  513  (1525—1800). 
Bachhof,  Bachoff  406,  467. 

—  freiherrl.  Famille  467  (1772— 
77). 

—  de  Echt,  Baron  Guillaume  Fer- 
dinand 406  (1732—39). 

Bachin,  Leonhard,  S.  J.  103. 
Backhusius,  T.,  Domherr  406  (1740 

--42). 
Bacourt  161  (1852). 
Bacre,  De  — ,  Propst  von  Joignies 

406  (1739). 
Baden  65,  88,  94,  96,  142,  304,  340, 

354,    393,    453—456,    478,    479, 

515,  529,  535,  536,  538. 

—  Grofiherzog  Ludwig  142  (1823 
—25). 

—  Herzog  Hermann  354  (1675— 
77). 

—  Markgrafen: 

Ferdinand    Maximilian    340 

(1657—67). 
Friedrich  zu  —  538  (1701 

-04). 

Hermann  893   (1699). 

Hermann  Fortunat  466  (17. 

Jh-Î. 


Baden,  Markgrafen: 

Leopold  (Prinz)  456  (17.  Jh.). 

Leopold    Wilhelm,    kaiserl. 

Feldmarschall,  General  des  Wa- 
rasdiner  Kreises  (t  1671)  454 — 
456  (1659—64). 

Ludwig  478,  479  (1743-46), 

529  (1699^1703),  535,  536(1682 
—1704). 

Ludwig  Georg  456. 

Maria  Anna  466  (17.  Jh.). 

Maria  Franziska  456  (17.  Jh.). 

Maria  Magdalena,  geb.  Gra- 
fin Ottingen  354  (1675-77),  515 
(1658-84). 

Silvia  Katharina,  geb.  Ca- 

retto-Millesimo,  verw.  Grafin 
Cernin  454—456  (1659). 

Wilhelm  65  (1636-45),  304 

(1623—29). 

ohne  nâhere  Bezeichnung  94, 

453  (1780),  479  (1743—46). 

Archivalien  454 — 466  (meist 

von  1650  an). 

FideikommiÛ  456. 

Gttter  454  (17.  und  18.  Jh.). 

Haus  der  —  454-456  (17. 

Jh.). 

Korrespondenz  88. 

Leben  am  Hofe  der  —  515 

(1658-84). 
Pupillenalimentationssache 

89. 
—  Landwehr  244  (1814). 
Baden-Durlach,  Markgraf  Karl  Gu- 

stav  von  —  23  (1689—97). 
Baden  bel  Wien  216  (1650). 
Baeleghem  s.  Tour-Tassîs. 
Bagni,  Scipio  187  (1714—19). 
BaiUencourt,    Comte    de    —    406 

(1742). 
Baillet,  Comte  de  —  406  (1735—44). 
Baillie,  Bernard,  Abt  von  St  Ja- 

kob  zu  Regensburg  406  (1732 

—42),  435,  436. 
BaiUier,  De  —  406  (1740). 
Bakos,  Gabriel,  General  553  (1646). 
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13a!î)ac(3S  s.  Doria,  Marques  de  —, 

Bamubeî,  L^r,  Giovanni  FelictVI^H 

Pablo  Spînola.                               1 

(1689—94).                                   ^Ê 

Baîbû  Giovanni  Battîsta  406  (1727 

Baron,  C.  P.  406  (1732—37).        ■ 

^mi  438  (1740). 

Baroni,  Gierolamo  (Innebruck)  35^^ 

Balhin,  Karl  8.  Worliana. 

(1667—71).                                  ■ 

^^K    Baleetrino,  Garretto  di,  b.  Cairetto. 

Barret  406  (1733-^5),                   ■ 

V    Baîlayra,  Graf  Ludwig  de  —  4Ô6 

Barriere-Tractat  122  (1716).         H 

(17^7—38). 

Barsotti,   Johann   B&ptîet,    Propi^^ 

Jiamberg  18,  67,  88,  140,  263,  269, 

von  Isingen,  Prager  Buffra^^i^H 

316,  333,  535. 

Bischof  von  Hoaanc  (1659)  um^M 

—  Biscli5fL^    88,    269    (1461),    316 

Kon?tanz  (Cou tance)  in  ltalie^| 

(1730),  535  (1682—93), 

346  (ia36-^),  354  (1667).      ■ 

Franz  Ludwig  263  (1779). 

Bartelemy,  Marquig  de — 406  (1733]^| 

—  —  Melchior  67  (1643), 

Bartenstein,      Johann      Chrîfitop^| 

Weigand  333  (1535), 

Freiherr  von  —  406  (1731^-41« 

—  Bischofswahl  18  (1642), 

476  (1729—35).                           S 

—  Fr^nJdscher  Kreistag  in  —  18 

—  Hohenlobe-— ,  Komtesse,  ».  bJ^Ê 

(1664). 

henlohe.                                      ^M 

Bamberger,  Kaspar  70  (1643). 

Barthcl,    Jean    Kaspar,    Profess^^H 

Banal,  Kontributionale  îm  —  120. 

in  Wflrzburg  406  (1738).          ■ 

Bundeloo  s.  Pattheet. 

Bartheb,  Nikolaua  406  (1737).      ■ 

Banner  220  (1633). 

Bartholdi,  C.  F.  854  (170(^17031^ 

BanU  10  (1679--81). 

Bartman»dorf,  Andréas  Josef  Lâch- 

Baratta, Matteo  (Madrid)  354  (1667 

ait,  Kurat  in  —  422  (172«).            i 

-80). 

BartolotU   de   Barthafeld,   Jobaii^| 

Barbançon  211,  214,  406. 

Karl  General*KnegS£ahljnei8t€^| 

-^  Famille  211,  2^4  (17.  Jh.). 

354  (1700).                                   ■ 

—  Marquise  de  Margnies,  princesse 

Barvitiii8,     Johann,     Ki&inmerUn^H 

de  —  406  (1739—44). 

Rudolfs  n.  5.  329  (1 590-96).  ^B 

Barberini  225,  303,  317. 

Bassano,  Herzog  und  Herzogin  vtj^H 

—  Don  -  317  (1730). 

—  246  (1815).                            H 

—  Kardinal  225,  303  (1620—30). 

Baasaraba,  Matthias,  Fûrst  derWJH 

Burbit^r  406  (1729—31). 

lachei  88. 

Barelay    de    Tolly.    General    241 

Bassenheim     s.    Merôde-Waltbot^^ 

(isis). 

de                                          ■ 

_    Batdarzi,  Carlo  438  (1739/40). 

Bagserode,  Hermaun  von  —,  fcal^H 

^H   Bardeck-Ritterich  s,  Ritterich. 

Résident  in  Stockholm  7  (160^| 

Bardr}%  J.  !L  de  —  406  (1738).          ' 

—69),  19.                                     ■ 

Barela,  François  de  —406  (1736/37). 

Bassingluen.  Charles  Alegambe  ^^M 

Bargibanl,  De  —  406  (1734). 

404  (1741).                                  ■ 

Barille.   Df%  douarière  406  (1734). 

Basta,   George   kals.    Generalleiil^l 

B:irna,  Hfdiodor  de  —,  Kapuziner 

nant  298  (1607).                       ■ 

20  (1648^53). 

Bntelovsky,    Anton    49â    <16â8-^| 

—  MareolJius  de  —,  Kapuziner  20 

1702).                                            ■ 

(1648^5:^). 

Bateran»,  de  —  43.                        H 

Baruaba.  Charles  EmanueL  PriesteT 

Bathory  2,  279,  327.                      H 

^H         4U6  (1734—13). 

^  Hauptmann  —  327  (155e).       H 
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Bathory,  Sîegmund,  Fiirst  von  Sie- 
benbUrgen  279  (1596). 

—  Stephan  2  (1572). 
Bathurst,  Lord  246  (1815). 
Battamann,  Georg,  S.  J.  103  (1656 

—90). 
Batte,  De  —  406  (1738). 
Batthyany  8,  18,  378,  406. 

—  Adam  Graf  8  (1648-57),  13 
(1645). 

—  C.  Graf  378  (1724—40). 

—  Graf  406  (1789-45). 

—  Theresia  Grâfin  406  (1741). 
Baudinne  406. 

—  C.  de  — ,  Baron  de  Douheux  406 
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^^^1         BiilTriegen,  Freiherr  535  (1745);  &. 

reicbi^cben  lîerrscher)  : 

^^^H               8chaiïgot6ch. 

Friedricb  V.  von  der  PfaJi 

^^^H         Bluiiieiibach  147« 

46  (1620),  333  (1619). 

^^^^B         Blumentbal^  J.  C.  Barou  voa  — , 

Georg  265,  269  (1454),  521 

^^^H               kaisorL     Kjîog&kommissilr    70, 

(1468—70). 

^^H               (1646/47),  224  (um  1048). 

^^^^H         Blunkct,  J.,  Kommandant  îa  Lière 

52L 

^^H               40S  (1741). 

—  —  Karl  IV.  269. 

^^H         Bobalov,  Dorf  542  (1514). 

Ladifilaua     Postomus     269 

^^^H          Boblig,    Heinrich     Fran2.    Hexen- 

(1454), 

^^^H               riebter     von     Edelstadt     562 

--  —  Maria  270  (1524),  271  (152$ 

^^H               (1680). 

-^). 

^^H          Bocarme,    Graf    492    (1623^1702). 

Wenzel  IV.  369. 

^^^H         Bochnia,   Eisenbabn  Wten—    141). 

Wladislaiisa265,269(1480), 

^^^H          Boclaere,   Crombrugghe   de   —  b< 

270  (1480-1498),  497  (1495),  504 

^^^V                Crombrtiggbc. 

(1503),  521  (1478/79),  573  (1511). 

^^^K           Boczek,    Anton,    miibrischer   Lan- 

Siegmund  269. 

^^B               desarcbivar  290  (1843—46),  557. 

—  Acta     appelJationia     5SI,     CBS 

^^H          Boczkay  335  (1608). 

(1641-44). 

^^^H         Bùdrtian,  Baron  Josef  de  —,  bay- 

^  de     inquietudîne     Bof^miAÉ 

^^^H              n&cber     Gebeîmer     Rat     iî70 

von  SlavaU,  H».  523. 

^^H 

—  Adel  5  (1610-28X  81  (laJh-X 

^^^H         Boerhave,  Hermann,  Professor  in 

273,  283  (1620X  464  (171^/20), 

^^H               Loyden  408  (1735). 

468,  409  (1806-26),  488  (16.- 

^^H          B5hm,  Major,   Fltigelad jutant   241 

18.  J\L%  503  (18,  Jh.). 

^^H 

—  Akzise,  EUnfUhruug  der,  in  — 

^^^H         Bohmen,  Grund-  und  Gerîcbtsbuch 

462  (1715). 

^^H               der   Ortsebaft   —  512   (1525— 

—  Âmter      130     (1785-^7),     464 

^^H               1800). 

(1719/20). 

^^H         Bohmcn  2—6,  21,  27,  31— 34«  36, 

—  Archiv  des  Muséums  des  Ko- 

^^m              87,  3^—42,  44—48,  50-54.  56, 

ïxigreiehes  —  52  ff. 

^^m              68,    74,    77-82.    85.    B8— 90, 

—  Aufgtand    (1618  ff.),    5    (1618- 

^^H               92,  93,  95,   96,   107,   109—112, 

28),  33   fl621),  36,  37   (1618- 

^^H               115-119,    121—124,    128-132, 

21),      39-42      (161g-2n.     46 

^^H               159,    160.    164,    165,    183—187, 

(1619/20),    50    (162r:>),    ^               | 
109,  119  (1619),  280  (1.                 | 

^^H               192,  197,  198,  201—204,  207— 

^^H              210,    215.    219-221,    236,    239. 

(1622),  307  (1623),  311   iltiâîJ— 

^^B               240,  244,  245,  260,  265,  266,  269» 

28),  458  (1618—20),  469  (1619),^ 

^^H               270,  272,  273,  276--281,  2a3— 

470  (1618^-25).                           ■ 

^^H               289,  294,  297,  307,  311,  327,  332, 

—  Bauemaufstânde  48.  SO  (16S$]H 

^^H              334—336,  338,  341,  342,  344— 

107  (1680),  467  (1T76-78X  mM 

^^H               348,  356,  372,  378,  393,  402,  444, 

a625),  575  (1770—1800).            ■ 

^^H               44a--452,    455,    45&-470,    472, 

—  Bcfrcîungfikrieg   1813    und  ^M 

^^H              476,  477,  479,  481,  4B2,  4S0— 

131,  165,  2S9,  24a                ^M 
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ien,  Bohemica  in  dor  Fiirst- 
Uch  Kiiiskyscbeu  BiMiotbek  115 
—125. 

BûrgereUnd  in  —  88. 
Burggrafen  37  (1748),  132»  472 
(1628—32), 

ComîtialacU   aus   Regensburg, 
kôitîgl*  kurbOhmîsehe,  54  (1745 

Confoederatio  — e  und  der  m- 
korporierten  Lîtnder  auf  die  100 
Artikel  (1619)  332. 
Direktoren  46  (1618),  574  (1619). 
Domânen  289  (17.— 19.  Jb.),  493, 
494  (1640—1717),  513,  522  (1625). 
DreifîîgjfUiriger  Krieg  in  —  s, 
oben  Aufstand,  auflerdem:  44, 
45  (1619-48),  47,  50  (1633, 
1640),  82,  164  (1641),  181  (1633), 
182—184  (1634/35,  1639—46, 
1648),  219—222,  283—285  (1640), 
348  (1639-41),  470—473  (1618 
—48),  496  (1633/34),  506  (1618 
—48),  509  (1632/33). 
Elbe-  und  Moldauschiffalirt  117, 
119. 

Emigranten  284  (1637). 
Erbfolgekrieg,  ôsterreichiacber, 
bairrischer,  schlesische  Kriege 
tuid  —  27  (1741—79),  47  (1741 
— 4>2),  81,  118,  119,  121—124, 
130,  165  (1778),  174  (1762),  178 
(1743),  202, 203(1756),  467(1778), 
479  (1741/42),  482  (1741/42). 
£*rb\orschneider  imKiinigreiche 
—  501  (1656), 

Fenetersturz,  Handschrift  ûber 
den  Prager  —  285  (1640). 
Gegenreformation  39,  40  (1621), 
50  (1639),  183  (1641,  1644),  215 
(1654— 56),  345  (1650),  522  (1602); 
fi.  auch  ReligionswesciL 
Gcistlicbkeit,  geistîiche  Ange- 
kgenbeiten  118,  508  (1717—63). 
Geslùtgwesen  372  (IL,  la  Jh.). 
Ilandel  117,  118,  121,  507  (18. 
Mu). 


I  Bob  m  en.  Handwerk  121. 

—  Herrenstand  270  (1481). 

—  Hûfkanzlei  115  (1763),  117(1737), 
122,  132,  186  (1732),  207,  271 
(1554—59),  272  (1559),  277,  463 
(1704^15),  476,  477  (1736—45), 
524  (1640—44). 

Vereînlgte    btHimisch-ôster- 

reichischo  —  220. 

—  Hofkanzler  8.  Stbeidlern  Franz 
von  — ,  Sinzendorf,  J.  J. 

—  Hofmeisteramt  461  (1699),  466 
(1771),  468  (1781). 

—  Hofetaal  des  Kônigs  von  —  278 
(1562). 

—  HuBsîtîsche  Bewegung  30,  267 
(15.,  16.  Jb.). 

—  Industrie  118. 

—  Inkolat  im  Grafenstande  in  — 
210,  297  (1781),  448  (1636),  455 
(17.  Jb.),  492  (1614—1723),  497 
(18.  Jh.). 

—  Jagd-  tmd  Forstwesen  159,  165 
(1660-^4),  465  (1747—50),  466 
(1758). 

Oberjâgermeîster    in    —    s. 

Cîar)%  Graf  Franz  Karl;  Kînsky, 
Leopold  Ferdinand. 

—  Juden,  Privilegien  fiir  die  — 
u.  a.  164  (1627—48).  187  (1716 
—19),  272  (1550),  341  (1^50). 

—  Justizwesen  117. 

—  Kammer  21  (1667),  41  (1669), 
93,  124,  132,  272  (1559),  276 
(1590),  277  (16.  Jb.),  283  (1620), 
285  (1642),  450  (1626),  460,  461, 
523  (1662). 

—  Kanunergatcr    277. 

—  Kammerherren,  Verzeichnis  der 
—  506  (1606—22). 

"  Kainmerrâte  36. 

^  Kanzleramt  281  (1633X  460 
(1683),  461  (1705—11),  503  (1720 
—23). 

Oberete    Kanzler    s.    Collo- 

redo,  Rudolf;  Harracb,  Fried- 
rîcb  August;  Kinsky,  Franz 
Ferdinand,  Franz  Ulrich,  Fhilipp 


^^^^^   594                                                                    ^^^^^^^1 

^^^^^^H         JoBof  wnd  Wenzel  Norbert;  Lotv 

496  (1605).  503  a72S-SPI 

^^^^^^1          kowitz,  Zdenko;  MitTowitz,  Wra- 

(1731),   521    (1470),   522   iim\ 

^^^^^^1          tÎFlaw  von  — ;  Nouhaus,  Adam L, 

Bôhmen,  Lebon  der  Krcm«  — *  1S< 

^^^^^^1         Adam  IL.  Joachim  und  Joachim 

(1623—54).  449  (1708),  450  (la 

^^^^^^1          lUrich;    Nogtitz,   Johann   Hart- 

JL),  468  (1782-9:^). 

^^^^^^H          wig;      Pernstein,      Wrallslâw; 

'  Hoflehen-    und    Kammetg^ 

^^^^^H         Schoîdern,  Fraoz  von;  Bchlick, 

richt  449  (1708),  450  (1814). 

^^^^^^         Loopold;  Slawata,  Wilhelm. 

—  Leibcigenschaf  t .     Âbschallan| 

^^^^B          ITohmcn,  Vizekanzler  s.  Helt  von 

dcr  —  119. 

^^^^^^ft         K liment;  Kinsky,  Franz  Ferdi- 

—  Malteserorden  in  — ^  * 

^^^^^^H          nand    und    Franz    Ulrich;    Ko- 

rat  des  —  —  198»  203.              -S 

^^^^^H         lowrat,  AJbrecht  lY.  Liebsteln- 

,1727-36),  587.                    H 

^^^^^^B          sky  vrin;  Nostitz,  Otto  von  —, 

—  MUitzweÉien  117*  272.         ^fl| 

^^^H         ^  Kirchen^tor,    kirchlicho    Ver- 

Oberatrailnzineister  in  —  4^ 

^^^^H          hiiltuisse  46  (1618/10),  344-^47 

71,  77,  79;  s.  LobkowitA,  Adaifl 

^^^^1 

und  Ulrich  Adam.                      1 

^^^^B    -  KUlster  130  (1782—87),  844  (17. 

"  Oberntburggrafen    von    —   28fl 

^^^^1 

(1704);    8.    Colbredo,    Rudolffl 

^^^^^H    —  KommorzkommisBion  507  (1724 

Ftirstenberg,   Karl   Egon;   KùM 

^^^* 

lowrat,  Pbilipp;  Lobkowîtz,  JoM 

^^H^    -.  Konfiszierte  GUter  284  (1032). 

liann  und  Ladi&lauâ;  Marti niti,! 

^^^^^^K    —  Krîeg&koiiiDiissarlat,     General- 

Bcrnhard;   Nostitz,    Franz   Aafl 

^^^^1         Landes-—  202  (1756), 

ton;    SchafTgotsch;    8ternb«rg^ 

^         —  Karrochte  463  (1708),  464  (1711), 

Adoîf     Wratislaw;     WaldstdaJ 

^^^H          —  Landesangelogenheiten  107(1652 

Adam.                                          Il 

^^H                —89),   179  (1803/04),  345.  444. 

—  Oberstburggrafenstelîr,     Besetfl 

^^H          —  L&Ddeibeamte  3,  5,  130  (1781), 

zimg  der  —  6  (W50),                ■ 

^^H                277  (16.  Jh.). 

—  ObersUiofmeisteramt  466  (t743]|fl 

^^H          —  Laiidesdefeosion   id2  (1808/09). 

468   (1781,    1791),   606   (ICT4-3| 

^^^^^^    —  Lande^onlnung,    £ntwllrfe    zur 

1600).                                             ■ 

^^^^H          Abanderung  dnr  —  477  (1739). 

—  Obersthoftiieister  e,  Berka,Wei}<fl 

^^^^*    —  Landrecht  186  (1728),  280  (1601 

zel;  Kinsky,  Franz  Ferdinand  ILS 

^^■^          — aS),  464  (1717),  465  (1736), 

Lobkowîtz,     Georg;     Martini  tij 

^^^^^^^   —  L&ndschreiber  dos  K^nigreiches 

Bemïiard  und  Jarosl&v  BofitaA 

^^^^V         —  356  (1661—95)   e.   Harrach, 

Perubtein,  Adalbert  von;  Wal«M 

^              FrtnhL^rr  Lambert  von  — . 

Bteiu,  Adam.                              ■ 

^^^^   -  Landtafel  117,  159  (1665),  185, 

—  —  Verzeichnl»  der  —  —  MBM 

^^^B         260  (1632),  265  (17.  Jh.).  448, 

—  Obersilandkâmraerer  â.  Kinftkyfl 

^^^^B         15K  452  (19.  Jh.),  504  (1268- 

Wenzel  Norbert.                         1 

^^^^H         1008), 

—  Ober^tlarhlmarsch&llamt       49flH 

^^^^H    —  Landtag  37  (1748).  107  (1595— 

502,  507  (1720^-23).                   ~ 

^^^^H         nmu  129  (1774-79),  132  (1712 

—  Obcrstl&ndmarsdiaJl   s*   Eficka^^ 

^^^^H         — 91X   1B4  (1638^55),  185,  187 

Matthias  Franz  FenlitiAiid;  Lnbjl 

^^^^H         (1710),  270   (16.   Jh.),   272^  278 

k 0 witz,  A «gust  Atit--  »     - f  unifl 

^^^^B         (155a   l^ra),   285-288  (1646— 

(fi»org  ClirUtian;  ^                ,  JhU 

^^^^B                        ^uirni  Ml  (1656),  342  ' 

hmw                                               H 

^^^^H                              17.  JIl),  461  (1711). 

~     oIh                 htûr  »«.  SlTfnberin 

^^^H         468  (  IBOO-'^t»),  486  U^.  10.  Jk), 

AdoiL                                      ^ 

Regîster. 
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Bôhmen,  Postwesen  95,  122. 
--  Privatrecht  in  —  393. 

—  RebeUengûter    506    (1623—25). 

—  Religionswcsen  89  (1618/19), 
90,  92,  118,  119,  215  (1654—56), 
278  (1562),  279  (1594),  283  (17. 
Jh.). 

—  Ritterstand  88. 

—  Salzhandel,  — -kassa  117,  278 
(1593),  342  (1667). 

—  Stande  2,  3,  4  (1618/19),  5,  46 
(1619/20),  88,  89  (1618/19),  110 
(1528),  117,  159  (1665),  185,  244 
(1814),  283  (17.  Jh.),  327  (1526), 
458  (1611—21),  459  (1608-11), 
468  (1806—26),  486  (1770—90), 
506  (1599),  522  (1618). 

—  StatistiBche  Notizen  vom  K5- 
nigreîch  — -  204  (1824). 

—  Statthalter,  Statthalterei  68 
(1626),  88  (1618/19),  118,  132, 
183  (1640),  283  (1617),  460,  461 
(17.  Jh.),  463  (1717),  524,  525 
(1628—44);  8.  Kolowrat,  Max 
Norbert;  Liechtenstein,  Karl. 

—  Steuerwesen,  Auflagen  118, 119, 
132  (1628),  185,  339  (1625),  341 
(1650),  486  (1770—90). 

—  Strafienbau  466  (1757/58). 

—  Sud — ^  BediUckung  der  Be- 
vOlkemng  in  —  44  (161^—48), 
46  (1618-39). 

—  Sukzession  in  —  (1617)  334. 

—  Tabakverpachtung  893   (1735). 

—  Taxwesen  461  (1711),  523  (1629). 

—  Tnichsefi,  erblicher  (Hierony- 
mus  von  Colloredo)  181  (1723). 

—  Utraquistische  Administratoren 
278,  279  (1562—94). 

—  Verwalttmgssachen  402  (um 
1740X  472  (1685-37),  486  (1770 
—90). 

—  WeiMWiafuhr  507  (1688—1721). 

—  Wirtachaftsgeschichte,  Materia- 
lien  fllr  die  —  84,  469  (17.— 
19.  Jh.). 

—  Zott-  imd  Mautwesen  118,  119. 
BOhmiachkirchen,  Herrschaft  95. 

AnUvsltaB.  I.   H«flS«.4. 


BOhmisch-Leîpa,  Herrschaft  der 
Herzogin  von  Friedland  347. 

Bôhmisch-Skalitz  209. 

Bohunowicz,  Bohunowitz,  Leopold 
Anton  Graf  von  —  379  (1723). 

—  Sicgmund  Ferdinand  Sak  von 
—  561  (1645—72). 

Boinck  879  (1719). 
Boineburg  19,  23,  372,  537. 

—  Graf372(1701— 04),537(1698/99). 
Philipp  Wilhehn  von  —  23 

(1693—98). 

—  Herr  von  — ,  kurmainzischer 
Gesandter  19  (1657/58). 

Boinsburg,    Freiherr   von   —   354 

(1699). 
Bois,  de  —  315  (1665—85). 

—  Samuel  Ign.  de  —  561,  562 
(1645—72). 

—  Dr.  Nat.  du  —,  Regens  des  Kol- 
legiums  de  Houdain  408  (1735 
-41). 

Bolagno,    Giovanni    conte    di    — , 

ôsterreichischer  Minister  inVe- 

nedig  316  (1730),  408  (1728— 

31),  435. 
Bolleus,  P.,  Pastor  in  Menin  408 

(1734). 
Bologna,  Akademie  318  (1722/23). 
Bolognesi,  Ottavio  70  (1637). 
Boltini,  S.  J.  317  (1731  ff.). 
Bombelles,  Graf  von  —  149,  167 

(1821). 
Bonaert,   Jacques,   Oberstleutnant 

408  (1733-45). 
Bonafede,   Comtesse  de  — ,   geb. 

Spaur  408  (173a-42). 
Bonaparte  s.  Frankreich. 
Bongardt,  Freiin  von  —  408  (1738 

Bonifacius,  Johann   295  (Historia 

Tarvisii). 
Bonn,  Clément,  Kurfttrst  von  — 

411  (1733—40). 
Bonnes  408  (1733-41). 
Bonnet,  P.  408  (1742/43). 
Bonntaye,  Josef  de  —  408  (1738). 
Bonorie,  Baron  408  (la  Jh.). 
89 
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Bootho,  Herniann  70  (1648). 
Bonichei,    comte    de    Erps,    Alex- 

ander  F.  de  —  355  (1694). 
Borcb^rave,    Baron     de    — ,    im 

Ogilvischen  R  egiment  408  (1 740). 

—  Gelves,    Baronne    de    —    408 
(1739). 

Borckenff-ld  g.  Soust  de  — . 
Borde,  Louis  de  la  ^,  kais.  Oberst- 

leiitnant  455  (17.  Jh.). 
Borelli  conte  d'Urgeli  (Urzel),  Gia- 

como  Maria  375  (1736—40),  438 

(1740). 
Borghege,    Agnese    Colonna    439 

(1739). 
Borgia,  Alexander,  arciveecovo  di 

Fermo  439  (1747). 
Borgo  40a 

—  Mac  Hugo  de  —,  Oberet  408 
(1740-42). 

—  Marquis  del  —,  sardinieeher  Ml- 
niater  408  (1729). 

—  Pozzo  di  —  B.  Pozzo.* 

Borgt,  Jean  Charles  van  der  — ^ 

conseiller,  maître  généra!  des 

monnaies  408  (1733). 
Boficky,  ëstenr.  Oberstlentnant  467 

(1775). 
Borio,  Chevalier,  ministre  de  Goa- 

stalla  408  (1738/39). 
BoHta  von  Martinic  s.  Martinîtz. 
Boritz,  Herrechaft  500  (172T). 
Borle    de    Blistein,    P.  H.  J.  408 

(1734). 
Bomlieiue  408» 
-^  comte  de  —  408  (1737—43). 

—  SchloB  406  (1736). 

—  et  de  NyeJle,  comtesse  de  — 
408  (1735—37). 

Borovan,  KJoster  28. 
Borromeo  21,  316,  3ft3. 

—  Graf  316  (1730). 

^  Conte   Vîtal(l)iami   —,    kaÎBerl. 

Komniissitr  in  Mailand  21  (1671)^ 

363  (1674—92). 
Bors,  Abbé  de  —  408  (1788-44). 
Bor^check,  Herr  von  —  118. 


;i 


BorBolle  van  dei^  Hooglieti, 

vau  —  408  (1735 — 42). 
Borzek,  Kammerrat  503  (la  Jh 
Boselli,  Johann  289  {\mt\ 
Boskowitz  497,  507,  542,  514,  5T1 

—  Arkleb  von  —  573  (1520)* 
"  Famille  507  (17,  Jh.),  542  (15 

—  Johann  von  —  497  fl37R). 

—  Ladi&laus  von  —  544  ari09). 
Bosnien,   Kônigreich  27   (Hda.  18. 

Jh.),  336  (1615),  482  (la  Jh,). 
BosBart,  A.  W.  (Kôln)  408  (1783- 

44). 
BoBSchaert,   Charles   PiniiçolA 

—,  de  la  compagnie  d*Iiid6fl  < 

(1734—40). 
BoBsetti,  Eardinal  67  (16 
Botelier,  Comte  Olivier  y  ^^ 

(1737-41). 
Botermans»,  H.  J.  408  (1740/41). 
Botsont  408  (1737/38). 
Bott.    Johann    Adolf,    erzhenog 

Kamraerdiener  409  (1786). 
Botta    Adomos,    Marquis    Anta 

Otto  408  (1742/43). 
BOttigir,  C.  A.  147  (1817—10),  13 

(1817). 
Bottîs,  Telesforo  de  —,  Prier  37 

(1732). 
Bouchante,  Stadt  408  (1741). 
Boucher  147. 
Bouckaert,     Sekretâr    der     Stad 

Tournay  409  (1736-^1). 
Bouille,  M.  de  —  160. 
Boulers,  Baron  de  —  408  (1742). 
Bourbon,  Heinrich   von  ^-  3î; 

Frankreich. 
Bourdt%  Otto  de  la  — ,  Bisrhof  i 

Gurk  363  (1699). 
Bourgognes  U.  de  --  44  (UJIH). 
Bourguignon,  Ft&nçoîa  de  —  4( 

(1738—45). 
Bourlers,  F,  Cassima  de  — ^  Abbé 

d^Eenan   414  (17M-42), 
Bourmont,  Marechall   250  (1824— _ 

44). 
Boumonvilli»  44»  70,  854.  40 

—  A.  \^»n  —  70  (1016). 


Regîster. 


597 


ville,  Alexander  duc  de  —, 
narschall  354  (167&-87). 
e  de  —  408  (1733-^1). 
6886  de  —  408  (1735—42). 
-  44  (1618—20). 

J.  409  (1740). 
irg,  Grafcn  s.  Boincburg. 

340,  443  (18.  Jh.). 

di  Sabioneta,  Fttrst  Fran- 

dî  —  340  (163&-66). 
,  M.  de  —  409  (1738). 

189  (1790),  402  (1741),  409 

). 

jiie  402  (1741). 
10,    Herzog    von    —    305 
—30). 

ini,  Polidoro  214. 
sr,  Hippolite  François  409 
—38). 

542,  544,  546,  547. 
Ile  542,  547  (1630). 
544  (1605),  546  (1626). 
5h,  F.  L.  von  —  409  (1740 
I. 

Nathanael  409  (1742). 
147. 

sa  379  (1729). 
Dr.,    Domherr   des   Augs- 
Br  Kapitels   110   (1613  ff.). 
SUva,  Oberst  409  (1736). 
i  479  (1743—46). 
î  a.  d.  Adler,  Herrschaft 
men)  56,  95. 

,  Pierre  François  van  den 
.eutnant  409  (1741). 
burg,  Mark,  Kurfiirsten- 
5,  15  (1639),  32  (1572—75), 
4,  66,  75,  77,  78,  82,  87,  90 
,  98, 102  (1675—78),  105,108, 
116,123,128,158(1631),  200 
l  (1693—95),  216  (1651/52), 
275,  303,  313  (1648—69), 
863,  375  (1711),  390,  397 
),  586,  587;  s.  auch  Preu- 

arst  von  —  64  (1647),  108 
),  12a 


Brandenburg,    Kurfttrst    von    — , 

Ansprttche  des auf  Jâ- 

gemdorf  108  (1607). 

—  Markgrafen  5  (1605—74),  98, 
303  (1620—30),  320  (Hs.),  537 
(1698—1700). 

Albrecht,Markgraf66(1643). 

Christian,  Markgraf  303  (1623 

Christian  Wilhelm,  Markgraf 

66  (1637—43). 

—  —  Elisabeth  Charlotte,  Mark- 
grâfin  303  (1623—30). 

Friedrich,      Markgraf      272 

(1558). 

Friedrich  m.  Wilhelm,  Kur- 
fttrst 201  (1693),  363  (1697). 

Georg,  Markgraf  110  (1528). 

Georg    Friedrich,    Markgraf 

275  (1595). 

Georg    Wilhelm,    Markgraf 

303  (1623-50). 

Joachim  Friedrich,  Mark- 
graf, Administrator  zu  Magde- 
burg  275  (1595). 

Johann  Georg,  Markgraf  303 

(1623—30). 

—  —  Johann  Sigismund,  Mark- 
graf 390  (1619). 

Siegmund,     Markgraf     303 

(1623—30). 

—  Auxiliartruppen  gegen  die  un- 
garischcn  Rebellen  536  (1684 
—88). 

—  Gesandte  des  Kurfttrstentums 
—  63  (1645),  75  (1646),  77,  93 
(1646). 

—  Hof  zu  Beriin  32  (1572—75), 
200,  201  (1693—95),  216  (1654), 
397  (1711). 

—  Krieg  mit  Schweden  (1675— 
78)  102. 

--ische  Lander  15  (1628). 

—  Truppen  des  Kaisers  in  der 
Mark  —  15  (1639). 

—  Ttlrkenhilfe  202. 

— Bayreuth,  Markgraf  von , 

Oberfeldherr  106. 

89* 
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Brandis,   Graf   Franz   von  —  8Î9 

(1719). 
Brantîtin,  Dorothea  70  (1645). 
Braokovich,  Konstantin  364  (1704), 
Bramiâ,    Friedrich    Josef     Kord, 

Pfarrer  in  —  422  (1735—37). 
Brasilien  147. 
—  Dom  Pedro  L,  Kaiser  von  — 

142  (1827). 
Bratritz  a.  Jenîk  von  — . 
Brau,  Kapitln   227  (1641/42). 
Braunau  (Biihmen)  208. 
Braunberg,  J.  D.  Philipp  von  — 

409  (1731/32)- 
Brauneburg,  J.  PliUJpp  von  —  079 

(1724-29). 
Braunicz      (Herrschaft      Pûrglitz), 

Glasbtltte  510  (1599). 
Brîiunschweîg  87,  90   (1626),   142, 

165,  228,  262,  275,  299,  303,  397 

(1711),  463. 

—  Herzog  von  —  87,  165  (1791). 
Christine    Luise,    Herzogin, 

geb.  Ottiftgen  262  (1716—20), 

Ferdinand  Albrecht262(1713 

-21). 

Friedrich  Ulrich  299  (1625), 

303  (1623-^0). 
Georg  303  (1623-^). 

—  —  Heinrich  275  (1587), 

—  —  Kari  142  (1856—58). 

I'- Ludwig  Rudolf  262  (1714— 

16). 
-  Abgeordnete  79. 
— -Hannoversche  Kur  463  (1708). 

—  Hof  in  — 397(1711). 

—  Manifest  des  Herzogs   von  — 
165  (1791). 

'--Lûueburg  103,  217,  223  (1640), 
319,  334,  375  (1711),  409. 

—  Herzoge  von  —  —  217  flOlVI). 
223  (1640). 

—  Emst  334  (1605). 

—  Philipp  819  (1530). 
VVilhelmine  Amalic,  Prlnzes- 

sin  lOa  (1698/99). 
Braunfihom   152  (1263—1371). 


Brawe,  Charle»  de  —  409  (1785- 

42). 
Brogenx  250  (1849). 
Breidbach  de  Btirrosheim,  F.  \ 

—  400  (1734—42). 
Breisach,   Festung   and    8tadt 

(1658),  69  (1639),  a%  84. 
Brcisgan  21,  124. 
Bremen  63,  69,  7a  80,  83^  84, 

128,  129,  217. 

—  curia  Bremonsîs  128;  129  (Il 
—88). 

—  Dorageigtlichkeit  12a 
--  Gesandter  von  —  63  (IC._ 

—  Résident,  kaiaerL,  in  —  (Théo 
bald   von   Kurtrock)    128,   12Î^| 
(1686—88). 

—  Stadt  69  (1628-^X  78,  80» 
84,  93,  217  (1654). 

Brcacia,  Stadt  250  (1848/49). 

Breslau  16,   17,  88,  93,    112,   123,1 
132,   184,   198,  201    (1693X  277 
(Beginn  des  16.  Jh.X  345,  863,1 
483  (1753,  1758),  537  (1700). 

—  Bistum  17,  88,  132,  198  (16351 
Bischôfe: 

^ Franz  Ludwig,  Plaligraf 

bel  Rhein  363  (1698). 

—  ^ Karl     Ferdinand,     Prin» 

von  Schweden  198  (1635). 

— Leopold    WUhelm,    En- 

herzog  16  (1647—64). 

• Wahl    (1671)    132. 

Administration   des  — «  8& 

—  Friede  von  —  123  (1742). 

—  Obetamtskollegium,  kaberL  St 

—  Prâbende  von  —  112. 

—  St.  MattMus-Hospital  di\T  Kreux* 
herren  in  —  345  (17.  Jh-X 

Bfestek,  Dorf  574  (1548). 
Brcuner  (Preiuer),  Graf  70  (ifi$5^ 
45),  96, 100  (1694),  308(1617-2^ 

—  Anna  Maria,  geb.  Komli*»^ 
TrautmamiBdorf  73,  74  (lfil6^ 
49).  " 

—  Anna  R(^a  342  (17  .Th  \ 

—  Antonia  409  (1740). 
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Breuner,  Ernst  Ferdinand  Graf  — 
849  (165fr-59). 

—  Ferdinand  Graf  —  379  (17ia- 
27). 

—  Friedrich  Freiherr  von  —  333 
(1583). 

—  Friedrich  Philipp  Graf  —,  Bi- 
schof  von  Wien  68  (1641),  74 
(1636),  106,  346  (1636-66). 

—  Hans  Freiherr  von  —  301 
(1613),  328  (16.  Jh.). 

—  Hans  Josef  Graf  —  s.  Johann 
Josef. 

—  Hans  Philipp  Graf —  354  (1684). 

—  Johann  Josef  Graf  — ,  Erz- 
bischof  von  Prag  354  (1683— 
86),  363  (1698-1703). 

—  JOrgl  Josef  Anton  Graf  —  379 
(1710). 

—  Karl  Graf  —  854  (1705). 

—  Kaspar  von  --  328  (16.  Jh.). 

—  Maria  Waberle  Grftfin  —  379 
(1711). 

—  Max  Graf  —  354  (1670—1704). 

—  Seifried  Freiherr  von  —  333 
(la  Jh.). 

—  Seifried  Christoph  Graf  —,  Geh. 
Rat  und  Hofkammerpr&sident 
354  (1698). 

—  Wenzel  Graf  —  409  (1745). 
Brevig,  Vicomte  du  — ,  Oberstleut- 

nant  409  (1786-^9). 
Bfezan,  Wenzel  28;  s.  Unter-  — . 
Brezé,    Maréchal   de   — ,   General 

222. 
Breznitz,  Herrschaftsuntertanen  zu 

—  578  (1537). 
Briant,  Clauvez  et  de  — ,  s.  Clau- 

vez. 
Briarda,  Castelle  de  la  —  s.  Ca- 

stelle. 
Briaumont  498,  494,  496,  510. 

—  Anna  Albertine,  geb.  Grâfin  zu 
FOrstenberg  494  (1651/52),  496 
(1628—58),  510  (1634). 

—  Johann  Paul  von  — ,  Oberst- 
leutnant  498  (1633—61),  510 
(1684). 


Briaumontsche     Deszendenz     493 

(1633-61). 
Brichlingen  537  (1699—1704). 
Bricquet  de  Behault  409  (1741). 
Bridîmus,  H.,  Hofagent  409  (1788). 
Brieg,  Herzog  von  —  88. 
Brienne,  Schlacht  von  —  243  (1814). 
Briennen,  Charles  de  —  409  (1737 

—42). 
Brière  409  (1742). 
Brisigell,  J.  H.  70  (1646). 
Bristow  70  (1644). 
Brixen,  Ftlrstbistum  514. 
Brod  482  (18.  Jh.). 
Broeck,  G.  van  —  409  (1733—41). 
Broemser  152  (1296—1660). 
Broglie,  franzôsischer  General  479. 
Brognier,    G.  F.,   Kanonissin   409 

(1737—42). 
Brosdorf  409  (1726). 
Brotti,  Gîov.  Francesco  354  (1704). 
Brougham     145    (184^-53),     151 

(1848-57). 
Brown,  Graf  von  — ,  ôsterreichi- 

scher    Feldzeugmeister,    Feld- 

marschaU  394  (1748),  444  (1748), 

466  (1756),  480  (1756). 
Browne,  Julia  de  —  408  (1740). 
Bruccio,  A.  42  (1619/20). 
Bruck  an  der  Leitha  315,  328—826, 

338,  503. 

—  Abt  von  —  (Norbert  Pleyer) 
315  (1678—80). 

—  Archiv,  Grâflich  Harrachsches 
323  (1655),  324  (1662),  325,  326 
(1688—1886),  338. 

—  Herrschaft,  grMich  Harrach- 
sche  324,  325. 

—  Prinz  Eugen  in  —  503  (1722). 

—  Rômerturm  in  —  323,  325. 

—  Schlofi  323. 

Brtlgge  405,  409  (1742),  414,  434. 

—  Archidiakon  Wilhelm  —  405 
(1736). 

—  BUrgermeister: 

J.  Triest-Terevalle  488  (1788 


H            OOO                                             Re^Bter.                         ^^^f            1 

^M            Briï^*^e,    Domherr    De    Donc(|uers 

Brtlx,  BurgliAuptmann  von  —  (Bu- 

■                  414  (1741), 

Htii    von    Martinitz)    521,    622 

■             Brubl  409  (1742/43). 

(1454—79). 

■             Brumow,  Ort  in  Miihren  562  (1680). 

Brycr,   Mclehior   de   —,   Major  in 

^H             Brun.  Monsr.  de  —,  sj)anÎ8(!lnT  Bot- 

Ostende  409  (1733). 

^^^             ftoïiafter  in  Mlinï^têr,  t^pater  im 

Br>^es,  Comte  de  —  409  (1788). 

^H            Haag  20  (1647-54),  224  (1644). 

Bubua,  Graf  143  (1820).  166  (1816). 

^^       Bmneam    X   42    (1018—21),    310 

239,  240  (1813). 

■                 (1623—25), 

—  und  Lititz,  Graf  Johann  Weniel 

■             Bnmette  379  (1729). 

von  --  379  (1720). 

■             Bruni,  Domenico  375  (1733). 

Bul)itr,  Ctmte  —  409  (1741), 

■            BrUun  53,  236  (1805),  237  (1806), 

Buccari  121.                                  ^H 

^L^            290,  405,  420,  495,  626,  534,  556, 

Bticceleni,  Bucellîni  103,  214,  ^t^Ê 

^^m           557,  569  (1709). 

314.  354.                                     ■ 

^^^™       —  Assesiîor  in  —  (Jnsef  von  Ail- 

—  Baron  314  (1662—91;.            ^M 

H                  feldt)  405  (1745). 

-  Horaz  103  (1663-«1),  289  (16^1 

^m            —  DoBiinikaner    in    —    556,    557 

—63).                                        ^M 

■                  (1649). 

—  Julius,  kaiserL  Rat  103  (l^H 

H^            —  Gassenzdl  in  —  495  (1710). 

—81),  214  (1647).                    ^M 

^^^^       —  Landçsarchiv     290  ff,     (Archiv 

—  Julius  Friedrich  Gra! — ,  Rdo^^f 

^^B            dcr  Fttrsten  von  Oollalto)  534 

kanzler  354  (1702).               _^H 

^^^        -  Stadtarcliiv  526. 

Buch,  Hcinricb  Christian  409  (lîW^ 

^m            Brunner,  Hieronymus  104. 

Bufhau,    Âbtiâêin    Katbarins   tod 

■             Brunnow   145,   151   (1848/49). 

—  67  (1618). 

^H             Bruntalsky    von    Wrbna,   Johann 

Buchée  409  (1733). 

■                  492  (1615^-60). 

Buchhetm  6.  Puchheim.              Ê^M 

^M             BruBt    Erzbischof    von    Prag    273 

Buchlau,    Burg    571,    573   (108^^ 

■                  (16.  Jb.). 

1751,  1489—1520),  575. 

^M            —  de  —  B.  Berlo. 

-  Graflioh  BerchtoldKche»  Archiv 

^H            Prufieau  de  la  Roche,  J.,  Theater- 

auf  der 571  Cf. 

■                  unternehraer  409  (1733). 

-  Herrschafi  —  671.  572  (16.  und 

H            Brusentino,  Marchcse  —  839  (1037). 

17.  Jh.),  574  (1544),  575. 

■             Bnlssel    96,   216    (1650-56),   217, 

^ D^rfer  der 574  (1609 

^^H             260  (18.  Jh.),  274  (16.  â\h\  364 

-11). 

^^m            (1674—1700).    409   (1743),    432, 

—  Nikolaufi  von  —  574  (1548). 

^^m            528,  547,  548. 

Bnchlowitz,  Dorf  573  (IMO). 

^^^B       —  Btirgermeister:    Franz    Talbout 

—  Burgrechtsregiater   des   —   — 

^^m            432  (1736-41). 

574  (1550). 

^^^V       —  Faen,  kaiscrl.   Résident  zu  — 

—  Kirche  und  Pfarre  572.          ^J 

^H 

Bucholtz  147.                                ^M 

^^H       —  Jobst  von  —,  kaiserL  Ilofjuwe* 

Buda,  Paecha  von  —  309  (tet€9^H 

^H            lier  547,  548  (1629-^1). 

Budapeat  428  (1743/44).              ^M 

^^H            Résident    in    ^    e.  Caetellaa, 

Budin  203  (1756). 

^^1 

Budischau,   Uerradiaft  4S4   (1615 

^^m      —  Stadt  409  (1743). 

—1717). 

^^^^  Bniyne,  J.  F,  M.  de  —  409  (1734). 

Budwcîf,  Stadt  47  (1618/19)^  220 

^^^P  ^Brflx,  Stadt  und  Burg  521  (1468— 

(1634),  236  (1805X  274. 

^V 

-  Ptivilegien  dcr  —  47  (1W«l 
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Buechting,  Ferdinand  354  (1670). 
Buiche,  Gouverneur  zu  —  s.  Croix, 

comte  de  Clerfait. 
Buk  von  Bukovin,  Paul  70  (1683). 
Bulgarien  95. 
BuUoy  189  (1790). 
Biinau  512. 

—  Familie  von  —  512. 

—  Rudolf  von  —  512  (1628). 
Buol  151  (1852—59). 

—  Antoine  François  baron  de  — 
409  (1734—38). 

— -Schauenstein  143  (1818—49). 
Graf,  Minister  des  Âufiem 

516. 
Buono,  Sekretâr  des  Fûrsten  Oc- 

tavio  I.  Piccolomini  219  (1656). 
Buquoy,  Grafen  von  —  20  (1648 — 

53),  3^-51,  58,  298,  305,  336, 

354,  379,  448,  493. 
--  Albert  Karl  (t  1714)  50  (1684— 

1703). 

—  G.  B.  Graf  von  —  38. 

—  C.  M.  Graf  von  —  41  (1618— 
21). 

—  Ferdinand  36  (1677),  38  (1673). 

—  Franz  379  (1739). 

—  Franz  Leopold  48,  49  (1735— 
83). 

—  Johann  (1741—1803),  38  (1777), 
48  (1761—80). 

—  Karl  T.,  ôsterreichischer  Gene- 
ral 36-45  (1614—21),  49  (1618 
—21),  298  (1618),  305  (1614— 
20),  336  (1620/21),  448  (1618). 

seine  Sekretftre  38,  39  (1618 

—21),  41,  42,  44. 

—  Karl  n.  49  (1707-30),  379  (1711 
-17). 

—  Karl  Albert  37-39  (1618-53), 
47  (1621—68). 

—  Karl  Bonaventura  von  — Lon- 
gueval  51. 

—  Karl  Kajetan  36  (1732). 

—  Karl  Philipp  38  (1689),  50  (1674 
—89). 

—  LandeHn  354  (1690). 


Buquoy,  Philipp  Emanuel  50  (1684 

—1703). 
~  Abensberg-Traun — ,  Gr&fin  50 

(1691). 

—  Biglia — ,  Grâfin  Maria  Magda- 
lena  36—38  (1622-47),  44,  45 
(1623—45),  48,  50  (1622—34), 
493  (1641—51). 

—  Longueval — ,  Familie  36,  40. 

—  Archiv  in  Gratzen  35—51. 

—  Herrschaften  (Gegenreforma- 
tion)  50. 

Burbirini,  Kardinal  B.  88. 
Burckhem  s.  Vinther  auf  — . 
Burfeld  76  (1629). 
Burghesina,    papstlicher    Referen- 

dar  112. 
Burgkert,  Franz  Josef,  Hauptmann 

in  Brosdorf  409  (1726). 
Burgo,  P.  Joannes  de  —  447  (1732). 
Burgund,     Generalprokurator     64 

(1646). 
Burian  s.  Dobric. 
Burkerode,   Freiherr   von  —   159 

(1687/88). 
Burleus,  De  —  409  (1741). 
Bûrresheim  s.  Breidbach. 
Burrigh,  Onslow  427  (1742—48). 
Bursel  409  (la  Jh.). 
Burzo,  Graf  Georg  303  (1614). 
Bu  eau,    Deutschordenskomtur    zu 

—  562  (1734);  s.  Bemdorf. 
Busch,  Van  dem  — ,  Oberstleutnant 

409  (1741/42). 
Buseck,  Frater  Philipp  339  (1636). 
Busleyden,  De  —  409  (1743—45). 
Bussan,  Antonio  Paul  Aferan  de 

—,  vescovo  di  Malta  376  (1742). 
Bussardrie,  Josef  de  la  — ,  doyen 

de  la  cathédrale  de  Toumay 

409  (1736-42). 
Bussy-Rabutin,   Graf   s.   Rabutin, 

Roger. 
Buttigliera,   Castelnuovo   und   —, 

Markgraf  s.  Castelnuovo. 
Buttler,  Jakob,  Oberst  86. 
Buttura  147  (1848/49' 
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Butzer,  Dr.,  Fiirstenbergischer 
Agent  in  Wien  493  (1640-48). 

Bylandt,  Baron  de  —  409  (1738). 

Bylansky,  Bernhard  W.,  Haupt- 
mann  zu  Goldenstein  562  (1695). 

Byron,  Prinz  von  Kurland  248 
(1818). 


Cabillian  de  Trîsponsau,  J.  A.  de 

—  409  (1735--38). 
Caboga,  Graf  —  487  (um  1830). 
Cadix,  Hafenstadt  485  (1772—79). 

—  Konsul  in  —  s.  GreppL 
Caimo,  J.  409  (1740/41). 
Calasans,  Josef  von  — ,  Heiliger 

113  (1632—36). 
Caleagninl,  Carlo  438  (1739/40). 
Caleajuni,  Carlo  375  (1734). 
Calemberg  (Callenberg),  comte  de 

—  409  (1732-40). 

—  comtesse  de  —  409  (1732—43). 

—  Otto   Karl    Graf   von   —   379 
(1742). 

Calenza,  duca  di  —  375  (1733). 
Calimbert,  Johann  Bapt.,  Obrîst- 

wachtmeîster  des  Collaltoschen 

Regimentes  311  (1625—28). 
Câlin    von    Marienburg,    Dominik 

P>anz,  historischer  Schriftstel- 

1er  354  (1680). 
Callenberg  s.  Calemberg. 
Calminzer,     Johann     Matth.     379 

(1730/31). 
Camber,  J.  L.,  charges  des  ordres 

379  (1727),  409  (1730—41). 
Cambray  400,  409. 

—  Charles  de  Saint-Albin,  duc  de 
—,  Erzbischof  409  (1738—42). 

—  Kongrefi  in  —  (1728)  400. 
Canipo,  Jean  Vincente  del  —  409 

(1740). 

—  d'Angulo,  Pedro  Geronymo  del 

—  354  (1670). 
Campochiaro,  Herzog  von  —  166 

(1815). 
Campoformio,  Friede  zu  —  231. 


Campoz,  Giacomo  del  —  878  (17. 

Jh.). 
Canal  264  (18.  Jh.). 
Canillas,  conte  de  —  8.  Terres  y 

Salazar. 
Cannera,  Conte  di  —  439  (1789/40). 
Canneto,  principe  di  —  s.  Girondi. 
Canossa,  Horatio  854  (1666). 
Canossi,  J.  409  (1740). 
Canta,  Jean  Antoine  409  (1741— 

43). 
Cantemir,  A.  prince  —  409  (1740). 
Cantfort,  Jean  Baptiste  van  —  410 

(1734/35). 
Capefigue  147,  151  (1888). 
Capiet,  J.  410  (1738—87). 
Capodistria,  russischer  IGnister  248 

(1818). 
Capon,  conseiller  des  finances  410 

(1736-44). 
Cappa,  Viglielmo  Bartolomeo,  Dok- 

tor  in  Turin  409  (1727—81). 
Caprara,  Grafen  19,  186,  212,  217, 

218,  226,  354. 

—  Aeneas  212,  217  (1654),  218 
(1655). 

—  Francesco  Alberto,  kaiserL  Bot- 
schafter  in  Konstantinopel  19, 
354  (1680—84). 

—  Francesco  Carlo,  kaiserl.  Gene- 
ral in  Ungam  354  (1684). 

—  L.  226  (um  1650). 

—  Kardinal  186  (1699—1706). 
Capua,  i^rzbischof  von  —  ».  Molzi. 
Caracciolo  d'Avellino,  Principe  Am- 

brogio  s.  Avellino. 
Caraffa  100,  313,  342,  375,  439. 

—  Carlo,  Bischof  von  Aversa  842 
(1657-63),  Kardinal  313  (1662 
-94). 

—  General  100  (1692/93). 

—  Giovanni,  principe  375  (1728— 
42),  439  (1739/40). 

Carato,  Von  — ,  Hauptmann  410 

(1734—38). 
Caravaggio   (Carravaggio),   J.  89 

(1618). 
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Caravaggio,  Marchese  di  —  875 

(1788),  439  (1739). 
Caravallo-Melo,  kOnigL  portugiesi- 

Bcher  Gesandter  in  Wien  395 

(1746). 
Carbonari  167. 
Cardona  s.  Montoya  de  — 
Caretto  (Carretto)   di   Balestrina, 

Girolamo  del  —  438  (1740). 

—  Marquis  de  Grana,  kaiserl.  Ge- 
neral, Gouverneur  in  Belgien 
(t  1685)  855  (1672-85). 

—  —  Franz,  kaiserl.  Gesandter 
beim  Friedenskongrefi  in  Mun- 
ster, dann  in  Madrid  20  (1648 
—53),  224  (1648),  225. 

Leopold  (Marschall  di  Grana) 

20  (1648—58),  82,  83,  221  (1634), 
222,  223  (1640),  806  (1621—29). 

—  Millésime,  Silvia  Katharina  s. 
Baden. 

Carignani,  Duca  Francesco  de  — 

445  (1756). 
Cari,  Johann  Stephan  410(1782—43). 

—  Stephan  410  (1732). 
Carlinford,  Earl  of  —  354  (1692— 

1703). 
Carminati,  Francesco  409  (1726— 

29). 
Caroli  480  (1736-46). 
Caroly,  Alexandre  comte  —  410 

(1741). 
Carpentier,  Bankier  in  London  409 

(1736—48). 
Carrati,  F.  42,  48  (1618—20). 
Carravaggio  s.  Caravaggio. 
Carreti  48  (1618). 
Carretto  s.  Caretto. 
Carteret  410  (1742). 
Carton,  R.  410  (1734—87). 
CartoBsa-Gonzaga  s.  Gonzaga. 
Casalmaggiore  259  (1760). 
Casanova,  Johann,  kaiserl.  Rési- 
dent in  Konstantinopel  8  (1663 

-68),  289  (1665). 
Caserta  (Casserta),  Fûrst  —  316 

(1781  ff.),    875    (1788-42),    410 

(1745),  488  (1740). 


Casi>ar,    Earl,    aus    Mergentheim 

374  (1681). 
Caspari  s.  Kaspar. 
Cassima  de  Bourlers,  F.  s.  Bour- 

1ers. 
Castagnola,  Giov.  Ant  375(1733/34). 
Castaldi,  Castaldo  542,  543. 

—  Alfons  543  (1584). 

—  Ferrando  543  (1576). 

—  Johann  BaptjMarchio  542  (1553). 

Castel  St.  Pietro,  De  — ,  gouver- 
neur de  St.  Philippe,  Oberst  410 
(1733-57). 

Castelar  de  Malagon  9  (1666—77). 

Castelbarco  ( — a),  Graf  Gio.,  Ge- 
sandter in  Mantua  354  (1700— 
03),  530  (1698). 

—  Siegmund  Karl  Graf  — ,  Bischof 
von  Chiemsee  363  (1702). 

Castelfond  in  Tirol,  Gut  und  Schlofi 

500  (1724). 
Castellan,  Baron  de  —  410  (1738 

-41). 

—  Graf,  kaiserl.  Résident  in  Brtts- 
sel  und  Kôhi  364  (1696—1700), 
528  (1699/1700),  538  (1701-04). 

Castelle  de  la  Briarda,  C,  conser- 
vateur du  parlement  de  Douay 
410  (1734—36). 

Castello  307  (1613—27). 

Casteln,  Christoph  70  (1631—33). 

Castehiuovo,  Juan  del  —  354  (1667). 

—  und  Buttigliera,  Markgraf  zu  — 
38  (1619). 

Castelvecchio,    Duca    di    —    410 

(1744). 
Castiglia,  General  di  — ,  in  Mai- 

land  555  (1646). 
Castiglione,  Prinz  von  —  86,  307 

(1613—27). 

—  Cario  principe  di  —  355  (1666 
—79). 


Castillo,   Cajetan   de 


Bischof 


von  Lipari  355  (1695). 
Castillon-Prié,   Comte  de  — ,  Bi- 
schof von  Ruremonde  410  (1785 
-42). 
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Câstlereigh  (Castlcreagh)  145  (1813 

—35),  168  (1850), 
Castro,  di  -^  314  (16(12-91),  315 

(1662—78). 

—  Alonso  de  —  112. 

—  Don  Scipio  dé  —,  Gouverneur 
von  Mailand  443  (18.  Jli.). 

—  y  Gallîgo,  Juan  de  —  355  (1699). 
Catalina,  A.  355  (1670). 

Cateau  an  der  Sambre,  Schiacht 

231  (1794),  232  (1794). 
Catel  147. 
Catena,     Giovanni     Battista     410 

(1745). 
Catrein,  Johann  BaltiBta379  (1732). 
Cattilon,  Stadt  232  (1793). 
Caulinî,  General  248  (1819). 
Caupooi,  Kardinai  303  (1620—30). 
Cavacciolo  di  Cclenza,  Luigi  conte 

—  439  (1746). 
Cavalieri,  Giuseppe  375  (1733—38). 
Cavalli,  Marcliese  444  (1747). 
Cavateur,  De  —  (Turin)  410  (1727 

—31). 
Cave,  Henri  M.  410  (1737/38). 

—  J.,    vicaire    de    la    chapelle    à 
Chiny  410  (1733—38). 

Cavriani,   Friedrich    Oral   —   349 
(1645—17). 

—  Ottavîo  Graf  —  309  (1609—28), 
314  (1672—93). 

Cayer,  Du  —  410  (1734—41). 
Cayinci*  Gîrolamo.  kaiserl.  Mînlster 

in  Floreoz  317  (1730),  375  (1737), 

410  (1729--32). 
Caïiers,  J.  410  (1738—11). 
Cecheiti,  Raimuiido  439  (1740). 
CclakowBky,  F.  477  (1834). 

—  Dr.  Jaromir  208  (1878). 
Celeuza,  Cavacciolo  di  —  6.  Ca- 
vacciolo. 

Celidonio.  Dun  Cario  439  (1739). 
Ceaeda  316  (1780  ff.). 
Cerboni,  Baron  314  (1665-82X  667 
(1667-87). 

—  Boonora,  Bàronin  —  379  (1727). 

—  kaiecrU  Oberst  309  (161^-29). 


Cerda  de  Villa  Louga,  Rabcst,! 
comte  de  la  — ^  General  110 1 
(1734-44). 

Cerf,  Marquis  de  —  410  (1738--42)*  | 

Cemhaus  70  (1^37). 

Ôzeriijn   (CzemiD)   von   ChudenîCt] 
Graf  en  70,  239,  266—^1 
282,    283.    285—289,    055,   575,11 
412,  433,  450.  454—456.  503,  510. 

—  A,  Graf  von  —  379  (1727— 84X 
433  (1741). 

—  Anna  EUsabcth  70  (lam 

—  E.  Graf  —  412  (1728^-^2).  ^ 

—  Eugen  (t  1868)  268. 
Autagraphensammlung    de»  J 

^26a 

—  Franz  379  (1734),  433  (1735). 

—  H.  Graf  —  379  (1709). 

—  Herinann   Huniin-ocht,    kaiserl 
Gesandter    in     Konstantlnopcl] 
266,  282  (1616/17.   1644,  1652),] 
283  (1625),  285  (1642^-17),  289J 

—  Hiimbcrt     Johann     (1650—9^)^1 
kaiserl  Gcsandier  in  Venodig 
(1660—63),  Geh.  Rat  285,  288- 
289  (1651—82),  355  (1680-81)1 

—  Isabella  Maria  379  (17S8). 

—  M.  Orâ«n  —  412  (1733-4r>), 

—  S  il  via  Katharina,  geb.  CareUû- 1 
Millc&imo  b.  Baden. 

—  Graf  239  (1813). 

—  Arehiv  der  Grafen  —  zu  Neu-| 
hauB  266—289  (16.  und  17.  Jh,).i 

—  Familie  266,  267,  279  (1615).  450  j 
(18.  und  19.  Jk), 

—  Goschtchte  der  Grafen  — ^  Enl- 
wtirf  einer  —  ^,  von  Joh*  Jo« 
Pfahl  503  (18.  Jli.). 

—  Ilaus   der  Grafen   —   in 
ehemaliges,  510  (1713). 

—  P&laii»  auf  dem  Hradacliin' 
Prag  966. 

Cernovié.  M 

Ccrvelli,     Tn  atol 

375    (1735--42),   410   (1748,f44),| 

439  (1739/40). 
Cesarc,  Felice  di  -  410  (172I>-W)l 
Ccsarim*Colonnji  *.  Colonjuu 
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Cesti,    Antonio,    Komponist    355 

(1669). 
Ceynar,  Johann  B.  447  (1840). 
Chaillon    de    Joinville,    franzôsi- 

scher  Vertreter  410  (1736—38), 

420  (1739). 
Chalmont  du  Portai,  G.  de  —  410 

(1736). 
Cham,  Stadt  76. 
Chambrier,  Le  —  410  (1735). 
Champ,  comte  de  —  366  (1669). 

—  Jean  B.  des  —  410  (1736). 
Champagny  145  (1808—15). 
Chanclos,    Baronne    de    —    410 

(1737/38). 

—  C.  Baron  de  —,  Oberst  410 
(1726-46). 

Chanterenne,  De  — ,  controUeur 
des  postes  410  (1739—41). 

Chapuy,  J.  de  — ,  Hauptmann  410 
(1735—41). 

Gharleroy,  Stadt  410  (1734—40). 

Charles,  Antoine  François  Joseph 
190. 

—  Joseph  410  (1730). 

Charlier,  Paul,  Sekretâr  des  Gra- 
fen  Ferdinand  Bonaventura  von 
Harrach  355  (1700),  410  (1729 
-31). 

Chamy,  Comte  de  —  355  (1670). 

Charon,  St.  Germain  de  —  410 
(1741). 

Chassignet,  de  —  355  (1683). 

—  T.  379  (1704). 
Chasteia)er,  Marquis  231  (1792). 

—  de  Courcelle,  Marquis  du  — 
410  (1735). 

Chastellet,  Breteuch  du  —  410 
(1742). 

—  Plunkett  marquise  de  —  410 
(la  Jh.). 

Chateaubriand  145  (1822—52). 
Chatillon,  Maréchal  de  —  222. 
Chaumont,  José!  de  —  355  (1682 

—1703). 
Chausse,  Karmeliterinnenkloster  in 

—  (Marie  Françoise  de  St.  Anne) 

410  (1784). 


Chavagnac,  Gaspar   comte  de  — 

355  (17./18.  Jh.). 
Chavigny  410  (1739/40). 
Chembery  355  (1679). 
Cheney,  Edw.  146  (1849—55),  151 

(1849—54). 
Cheron,  Barthol.  410  (1739/40). 
Chcrubini  147,  151  (1837). 
Chesne,  Du  —  355  (1673),  410  (1736 

—39). 
Cheureuse,  Herzogin  63  (1646),  77. 
Chevert,  franzOsischer  Generalleut- 

nant  482  (1742). 
Cheynow  s.  Malowec. 
Chiemsee,  Bischof  von  —  s.  Ca- 

stelbarco. 
Chiesa,  kaiserl.  Oberst  309  (1612 

—29). 
Chigli,  Kardinal  313  (1662—94). 
Chimay  214,  410. 

—  Alexandre  le  prince  de  —  410 
(1732-41). 

Chines  s.  Paheau  de  — . 

Chiny  s.  Cave,  J. 

Chlum  s.  Slawata,  Graf  von  —  und 

Koschumberg. 
Chlumecky,  Peter  von  — ,  Archiv- 

direktor  290  (1856),  291,  29^- 

297,  305,  533. 
Chlumetz  an  der  Cidlina,  Kinsky- 

sches  Archiv  in  —  457  ff. 
Herrschaft    457,    458,    461 

(1709/10),  464  (1719),  46i>-^67 

(1744—79). 

—  Lobkowitz,  Chlumetzer  Linie  s. 
Lobkowitz. 

Chobynie  s.  Schubirz  von  — . 
Choiseul  de  Stainville  410  (1735— 

42),  432  (1736—42). 
Choisis,  Norbert  de  —  410  (1733— 

38). 
Cholitz  s.  Sedlnitzky  von  — . 
Chotek,  Grafen  48,  58,  143,  160, 

161,  177—179,  248,  410,  466. 

—  Georg  177  (1622/23). 

—  Heinrich  179. 
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Chotek,  Johann,  Prlisident  der  In- 
validenkommissîon  177 — 179 
(1746—1823),  466  (1754—58). 

—  Johann  Karl  178  (1733—49). 

—  Johann  Rudolf  178,  179. 

—  Karl  177  (1622/23). 

—  Luiso  Grâfin  — ,  vermiUilt  mit 
Ftirst  Karl  Clary  161  (1793  ff.). 

—  Rudolf  178  (1731—1814),  248 
(1817),  410  (1744/46),  466  (1754 
—58). 

—  Sidonie  Grâfin  —,  geb.  Clary 
160  (1767—96),  161  (1767— 
1824). 

—  Wenzel  178  (1718—41),  410 
(1743). 

—  Wenzel  jun.  178  (1717—23). 

—  Graf  (ohne  nShere  Bezeichnung) 
48  (1764),  143  (1823—58). 

—  Archiv  in  Kadin  bei  Kutten- 
berg  177—179. 

—  FamiUe  161  (18.  und  19.  Jh.), 
177  (14.,  16.  und  17.  Jh.),  179. 

Chotcschau,  Kloster  74  (1631). 
Cliottitz  (Choltitz),  grîlflich  Thun- 

sches  Fideikommifi  502  (1711), 

512,  515. 
Chotusitz,  Sehlacht  bei  —  (1742) 

450. 
Choullat,  Josef,  SekreUlr  des  Gra- 

fcn  Thomas  Aloîs  Raimund  von 

Harrach  390  (1738),  410  (1732— 

40). 
Chrast,  gnltlich  Harrach scho  Ilerr- 

schaft  347,  493  (1630—58). 
Chrastian     (Kroschau),     Ort     511 

(1773). 
Christen,  Josef,  Kooperator  in  Kun- 

wald  410  (1732). 
Christofani,  Pietro  Maria  439  (1740 

—46). 
Chrodiska,  Gut  500  (1727). 
Chrudim  467  (1777/78). 
Chudenic  s.  Czernfn. 
Chynitz  s.  Wehinsky  de  — . 
C'hytil,  Josef,  mahrisch-st.lndischor 

Landschaftskanzlist,  sp&ter  Lan- 


desarchivar  von  IfSiiren  290, 
634,  535  (1852). 

Ciani,  Girolamo,  mag^ordomo  875 
(1783—89). 

Cibo,  Kardinal  316  (1780). 

Ciôakov  238  (1812). 

Cienfuegos,  Alvari  (Alvares),  Kar- 
dinal 316  (1730),  875  (172^-41), 
403  (1729—65),  476  (1728-36). 

Cienfuentes  (OifuentesX  Conte  de 
—  317  (1730),  375  (1737). 

Cimburc  8.  Wiczkowec  auf  — . 

Civalart,  Graf  246  (1814). 

Claesman,  Van  de  — ,  baron  de 
Maie  8.  Maie. 

Clairvant  8.  Launay  de  — , 

Clam,  grafliche  Famille  460  (la 
und  19.  Jh.),  520,  622. 

—  Famille  628,  524;  8.  Martinitx. 

—  Familien-  und  Ehevertrftge  622 
(1688  ff.). 

— -Martinic  (Martinitz)  143,  24& 
516,  518—525;  8.  Martinits. 

—  Graf  148  (181^-^89),  246  (1815). 

Heinrich,  Eizellenz  618. 

Heinrich  Jaroslav  (f  1887) 

516,  518,  628. 

Karl  (t  1840)  523. 

Richard  (t  1891)  516,  628. 

—  Grftfin,  vermâhlt  mit  Graf  Léo 
Thun  516. 

—  Archiv  in  Smeéna  518 — 525. 
Clancarty  145  (1815). 
Clarafuente,   Marquese   856   (1697 

—1700). 
Clario  s.  Clary. 

Clarstein,  Amoldin  von  —74  (1638). 
Clary  110,  157—164,   356,  411,  48a 

—  Grafliche,  bezw.  farstlicho  Fa- 
mille 157,  158,  160  (1772—86). 

Linie  Trient-Cividalc  158. 

Stammbftume,      Adelsbriefe 

der  —  15a 

—  Anna  Grâfin  von  — ,  geb.  Al- 
dringen  159. 

—  Bernardo  de  Clario  aus  Florenz 
158  (1868). 


Register. 


607 


Clary,  Christine  Fûrstin  — ,  geb. 

Prinzessin  von  Ligne  161. 
verehelichte    Grâfin   Hoyos 

160. 

—  Daniel,  Professer  in  Ragusa 
158  (1510). 

—  David  de  —  15a 

—  Edmund  Fûrst  —  157,  159,  161 
(1841—56),  164. 

—  Euphemia  Grâfin  —,  geb.  Prin- 
zessin Clary  161. 

—  Franz  de  —  158  (1622). 

—  Franz  Graf  — Aldringen  355 
(1692—1703). 

—  Franz  Karl  Graf  —,  Oberjâger- 
meister  von  BOhmen  159  (1696 
—1743),  160  (1731—49). 

—  Franz  Wenzel  Graf  — ,  épater 
Ftirst  160  (1727—86). 

—  ffieronymus  Graf  —  159  (1619 
-71). 

—  Johann  Georg  Markus,  seit  1664 
Clary-Âldringen,  kaiserl.  Hof- 
kriegsrat  (1678),  Gesandter  in 
Dresden  (1685),  Geh.  Rat  (1692) 
110  (1684—94),  159  (1664—1700), 
355  (1689). 

—  Johann  Nepomuk  Ftirst — ,  k.k. 
Oberbandirektor  160,  161  (1752 
—1826). 

—  Johann  Philipp  Graf  — Aldrin- 
gen 411  (1739). 

—  Josefa  Fûrstin  — y  geb.  Prinzes- 
sin HohenzoUem  160  (1778—96). 

—  Josefa,  verehelichte  Gràfin  Le- 
debur  160  (1769—79). 

~  Karl  Fûrst  —  161  (1777—1831). 

—  Leontine,  verehelichte  Fûrstin 
Radziwill  161. 

—  Leopold  Graf  —,  Prftsident  der 
obersten  Justizstelle  486  (1791). 

—  Luise  Fûrstin  —,  geb.  Grâfin 
Chotek  161. 

—  Margarete  de  —  (t  1685)  158. 

—  Mathilde,  verehelichte  Fûrstin 
Radziwill  161. 

—  Sidonie,  verehelichte  Chotek 
160  (1767—72). 


Clary,  Thérèse,  verehelichte  Grâfin 

WUczek  160. 
— -Sternberg,  Grâfin  411  (1735). 

—  Archiv  in  Teplitz  157—172. 

—  Fideikommifi    in    Teplitz    160 
(1749). 

Claudius  280  (1850). 

Clauvez  et  de  Briant,  Baron  Max 

—  411  (1737). 
Clément,  La  —  411  (1741/42). 
Clémente,  Sgn,  A.  cardinale  de  — 

377  (1742),  440  (1739/40). 

—  Don  Guillelmo ,  pâpstlicher 

Nuntius  329  (1587—89). 

—  Guillen  de  —  330  (1575-83). 
Clercq,  Le  —  411  (1742). 
Clerfait,  De  Croix  comte  de  —  s. 

Croix. 
Clerici  480  (1736—46). 
Cleve,  Fûrstentum  15  (1640),  91;  s. 

JûUch. 
Closse,  conseiller  de  Namur  411 

(1731). 
Cloud,  St.  243  (1814). 
Cluvier,  S.  J.  47a 
Cobbar,  E.  H.  411  (1733). 
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^^H          Csobor,  Graf  Josef  412  (1728-^5). 

Czoernig  147,  151  (1856).        ^H 

^^^H          Ctinowes    bel    Raudnitz,    Feuers- 

^M 

^^H                brunst  in  -  452  (1855). 

H 

^^H          Cuar,  Carlo  442  (18.  Jh.). 

■ 

^^^^^^    Cueva^  Dùi)  Alfonso  délia  — ,  spa- 

Dael,  J.  L,  412  (1735-41%      ■■ 

^^^^H         oischor  Gesandter  283  (1619). 

Daencns,  Marie,  veuve  Dttwln  4tfl 

^^^^*    -  M.  do  la  -  39  (1619). 

(1726-34).                                    ■ 

^^■^         Culmbach  79. 

Daerman,  J.  M.  412  (17TO-41X     M 

^^^^1         Oomberland»  Herzog  von  —  150 

Dagieu  412  (1739-45).             ^^ 

^^H 

Daguerro  147.                           ^^H 

^^H         Cunlia,  a  LouiEt  da  —  412  (1736). 

Dalberg  155  (1770—97).                   ' 

^^H         —  Matthias,  conte  de  —  412  (1734 

"  F.  E.  C«  von  und  su  —  41f 

^H               -30). 

(1786). 

^^^^^H  Cura^olo,  spanîscher  (ï^neral  89. 

—  Peter  Josef  366  (1703-05), 

^^^^^^  Curfachnanae,  causa  —  90. 

—  Consbruch  und  —,  C.  F.  von  — 

^^^^^^   CurU  8.  Gamba-  — . 

s.  Consbruch. 

^^H          CurtiB,  Baron  Michael  379  (1731). 

Dalbon,  Baron,  kaiserL  OborsUoiit* 

^^^H         Curto  von  Mobrenbach,  Franz  Sieg- 

nant  355  (1703/04), 

^^^H               mund  del  —^  Bankier  in  Prag 

Dalmatien  530  (1700).                 _ 

^^■^        379  (1786^-41),  431  (1743/44). 

Datwigk  151  (1858).                   ^M 

Register. 


613 


Dam,  vicomte  de  — ,  Oberst  412 

(1736-45). 
Damerîn  de  Merlebeke,  G.  A.  412 

(1737—42). 
Damiani,  Paul  306  (1621—29). 
Damman,  M.  F.  412  (1735). 
Damnitz  479  (1743—46). 
Dampierre,  D.  C.  38,  39  (1618—21), 

40,  42,  48  (1618—20). 

—  R.  336  (1618). 

Danckaert,  Jean  Baptiste  412 
(1736). 

Dandenne,  prévôt  de  —  s.  Glimes. 

Danemark  49,  62,  63  (1645),  66,  78, 
81, 87, 102  (1658—79)  ,128  (1686), 
182  (1708),  168  (1816),  190  (1790), 
217,  219  (1650—52),  223  (1640), 
228,  285,  327,  353  (1674X  472 
(1633). 

-  Kônig  von  —  128  (1686). 
Christian  IV.  66  (1636—46), 

87. 
Friedrich  I.  327  (1527). 

—  Prinz  von  —  285  (1647). 
Woldemar  Christian,  Graf  zu 

Schleswig-Holstein  87. 

—  Botschafter  49  (1707—11),  62 
(1633). 

-  Friedenstractatens  -  Continua- 
tion, d&nische  78. 

-  Hof  190  (1790),  217  (um  1650). 
—s  Krieg  mit  Schweden  (1658/59) 

102. 

— s und    Brandenburg 

(1675—78),  102. 

-  Offensiv-  und  Defensivtraktat 
zwischen  —  und  Ruûland  gegen 
Schweden  132  (1708). 

Danes,  P.  L.  412  (1738—36). 
Daniel,  Robert  412  (1734—41). 
Dankelmann,  Baron  355  (1702). 
Danner,  Bruno  412  (1740). 
DannweMer,  F.  W.  70  (1637). 
Danreiter,   Franz   Adam,   Cktrten- 

inspektor  in  Salzburg  412  (1740 

—44). 
Danxig  276  (1677). 
Darieatt  412  (1784/86). 


Darmi,  J.  C.  412  (1784/35). 

Darmstadt  s.  Hessen — , 

Dam  Ch.  van  —  412  (1737). 

Datschitz  (Mâhren),  grâflich  Berka- 
sche  Herrschaft  492  (1623— 
1700),  494  (1646-1717). 

Daubrawitz,  Herrschaft  505. 

Daun,  Ferdinand  Graf  — ,  Gouver- 
neur in  Mailand,  Vizekônig  von 
Neapel  316  (1730),  379  (1718— 
41),  394,  412  (1718—29),  435, 
443. 

—  Karl  Hannibal  Graf  und  Herr 
von  —  355  (1703). 

—  Leopold  Graf  —,  General,  Feld- 
marschall  228  (1742—52),  466 
(1759),  480  (1736—46),  483,  484 
(1761). 

—  Wirich  Ph.  Graf  —,  General 
412  (1731—40). 

Davia,  G.  A.,  Kardinal  439  (1739). 
David  147. 
Dawin  s.  Daenens. 
Dax,  Adolf  412  (1730). 
Daxburg  s.  Leiningen — . 
Daxelhoffer,   von   — ,   Oberst  379 

(1727). 
Deane,  John  412  (1737—42). 
Deblin,  M.  F.  von  —  412  (1726- 

29). 
Debré,  C.  C.  comte  Namur  vicomte 

—  412  (1738/39). 
Decker,  Baron  de  —  412  (1735— 

43). 
Defour  s.  Desfours. 
Degano,  Baron  von  —  379  (1724 

-34). 
Degenfeld  309  (1612—29). 
Degenfeldt-Schonburg,  Graf  C.  M. 

412  (1733-38). 
Degharges,    G.  A.,   Bttrgermeister 

von  Ath  413  (1734). 
Dehoves  s.  Dubois. 
Deighoff,  Reichsagent  7. 
Deinhardstein  147. 
Delaing,  B.  413  (1741). 
Delai8e(?),  von  —  38  (1621). 
Delaporte  418  (1741). 
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DeU'vjirne  413  (1734—37). 
Delgado,  FriiDceftco  413  (1737—40). 
DelUf aille, Chark'S  Josef  413  (1739). 
tk'llaHo  8.  Velasso, 
Delpaire,  J.  J.  413  (1740), 
Ddsance,  J.  413  (1743—45). 
Delune,  Nikolaus  413  (1730). 
Denieraklt   fDrmerat),   Fr.   von  — 

413  (1732^^7),  480  (1736—46). 
Demetrio,    Moskowitischer    Fûrst 

£83  (1603?), 
Denterghem  s.  Kelngiaert  et  — . 
Dept^llaert,  A.  413  (1735). 
Dcpestre,  Paul  413  (1739). 
Dernatà,  G.  comte  —  355  (1689— 

97). 
Pcros,  Des,  bey  dein  Rakoczy  Ver- 

richtung  betrcffend  83. 
De&androuin,   Vicomte   — ,   Major 

4!3  (1739-^1). 
Desaime  s.  Ësterhàzy,  A.  M.,  mar- 
ches —, 
DeschampB  147,  151  (1859). 
Desewffy  147. 
Desfoura  5,  40,  43,  379,  446^-453, 

509, 

—  Kleînskaler  Linie  449,  450. 

—  Rohozeccr  Lmie  449 — 451  (aus- 
gestorbcn   1831). 

—  Semiler  Linie  449. 

—  Ailelheid  Grâfin  — ,  Tochtcr  des 
Franz  de  Paula  —  451. 

—  Albrecht  Graf  —  379  (1728). 

--  Albrecht  Maximilian  I.  (1630— 
83),  Sohn  des  Nlkolas  —,  Geh. 
Rat,  Generalwachtmeister,  JUim- 
raerer  449  (1678/79). 

—  Albrecht  Max  IL  Anton  (1671 
— 1732),  Sohn  des  vorigen,  Erbe 
des  FideikommUsee  447,  449 
(1697,  1729—32). 

—  Ajiton  Graf  — »  Sohn  des  Franî 
Wenxel  H.  (t  1790),  Rittmeister 
452. 

—  Antonio  Grâfin  — .  geb.  Walde* 
rode,  Gemabliji  des  Franz  Wen- 
«cl  Tl.  461  (1764). 


D«>*ffonrs,   Barbara   GrSfin  — 
(1659), 

—  Barbara  Gratin  ^,  geh.  St^- 
chenyi,  verw.  Forgac«,  Stem* 
kreuzordensdame  451   (tlTt), 

—  Baron  509  (1632). 

—  Ferdinand  Graf  —  452, 

—  Ferdinand  Magnusi^  Sohn  dei 
Albrecht  Max  I.  (1677— ira», 
Begninder  der  Semiler  Llûie 
379  (1709-^1),  449  (1697), 

—  Franz  de  Paula  Graf  —,  Bohtt 
des  Friedrich,  Mana-Thereaien* 
Ordensritter  451  (la  iind  19. 
Jh.). 

—  Franz  Alois  Graf  —  462. 

—  Franz  Anton  L,  drittcr  Fîdci- 
kommifibcsitzer  (1790— 182iJ^ 
450  (1801). 

—  Franz  Anton  IL  (177S— 1831V 
k,  k.  Gubernialrat.  Kilintn«'rt  r, 
vierter  FideikommiSbeaitier 
446,  450. 

—  Franz  Wenzel  L,  Sohxi  dcf< 
Matthias  Wenzel  Jo&ef  (Klein* 
Bkaler  Linie),  Oberst  (f  1742) 
460  (1722—42). 

—  Franz  Wenzel  IL,  General,  Kto- 
merer  450,  451  (1764—1807). 

—  Franzieka  Grâlin  —,  geb.  voa 
Mayersbacb  447  (1819—79X452.1 

—  Friedrich  Graf  —  (f  1814)»  Ge-J 
neralmajor,  Kâmmcrer,  V'or-I 
fiitzender  des  BoÛehens-  iinâj 
und  Kammergerichtes  iu  Boh-] 
men  447,  450.  451  (1776). 

FideikommiÛ  Hradek  451. 

—  Gabriele  Gratin  —,  geb,  Tranttf 
mansdorff,  Gemahlin  dea  Fraa^ 
Anton  IL  460  (1831)- 

—  Joachim  Josef  Graf  — ,  Soho 
des     Matthias     Wenzel     4nin4j 
(Klein&kaler   Lime)  4S0  lll^^ 

—  ,J(»hanu  Ferd il 
der  des  von 
Linie)  460  (17 

—  Johann    Freiiitii 
Oberst  449  (17.  Jh.). 


^^^^^^^^^^^H                               ^^^r                    ^^M 

^^BrSSrS^fonSl^^epomuk  Graf 

Kavallerie,       Obersthofmeister            ^^H 

^1   — 

des  Erzherzogs  Ferdinand  452            ^^H 

^B'  Jtihann    Wenzel    Graf   —    452 

(1804-46).                                                ^H 

^    (1764). 

Desfours,  Viuzenz  Gral  —,  seine            ^^^H 

[    —  Josef  Adalbert  Graf  —,  Appel- 

Selbgtbtographie  452.                             ^^H 

^w    lationdrat,    Kîtmmerer    (1734 — 

—  Seine    Gemahlin.     Sternkreuz-            ^^H 

^1    71)  450  (1785). 

ordens-,  Pala^tdajne  452  (1808,           ^^M 

^K^  Karl  Graf  —  452. 

1843).                                                       ^H 

^B>  Karl    Josef    Graf   — .    zwdter 

— 'Walderodo,    Famille    446,    447            ^H 

P          FideikommiBljesitier,    Appetla- 

(1482—1794),    448    (1634),    450,            ^H 

^_    tîonsgericbUrat,        KiUnmeror 

452.                                                        ^H 

^B    (1701—75)  379  (172&-3S).  447, 

Franz  Rekhsgraf (1806           ^^H 

^m    449,  450  (1740-^0), 

—69)  446,  452  (1846—55).                      ^H 

^^  LudiDilla  Griifin  —,  geb.  Picco- 

JoBef  (1771—1838),  Sohn  des            ^H 

■           lomini  450  (18.  Jh.). 

Franz   Wenzel   H.,   Riltmeister            ^^H 

^"  Marianne  Gratin  -  451  (1796). 

451,  452  (1790—1831).                           ^H 

^m-  Marie  Alotsia  GrUHn  —,  Torh- 

Nikolaus  Reîchsgraf ^^| 

^B    ter   des   Friedrich    447    (1791), 

44&.                                                        ^H 

H    451. 

—  —  Theodor  Reîchsgraf  —  —,           ^^H 

thr  8tammbuch  447  (1701— 

Oberkutnant  452  (1859).                       ^^M 

96). 

Arciiiv     in     GroB-Rohozec,            ^^H 

—  Marie  Karoliai-  Gratin  ~,  Toch- 

Heichsgrâfliche?   446—453.                    ^H 

^^    ter   des    Friedrich,    Stiftadame 

—  —  Herrschaften  (FideikommiÊ)            ^^H 

B    451. 

448—450  (Ï679,   1740—45),  453            ^H 

^--  Marie  Margarete  448  (1655), 

(1739-77);  s.  Hradek,  Jilowei,           ^H 

—  Marte  Polijtena,  geb.  Sch5nfeld, 

KJeinskal,    Morcheniiitern,    Ro-            ^^H 

Geirïîihliti    des    Albrecht    Maxi- 

hozee,  Sein  il,  Slonpno.                          ^^H 

^    milian  L  449  (1688). 

— franz(>sische,  belgische  s.            ^^H 

^B>  Matthia»   Wenzel   Josef,    Sohn 

Adienville,    Farciennes^    Mont,           ^^| 

^H    des  Albrecht  Max  I.,  Begrûnder 

Tenignie.                                               ^^M 

^H   der     Klemskaier     Lînio,     Vor- 

Desmasur,  Gabriel  413  (1737—45).           ^H 

^H    sitîtender    des    Hoflebcn-    iipd 

liespirito.  Soranzeo  439  (1746).                  ^^M 

^H    Kammergerichtes    in    Biihmen 

Desprets,  Abbé.  Priester  in  Mons            ^^M 

^m    (167S-17KII,   44î>  (169^—1708), 

413  (1739).                                               ^H 

^m    450. 

Despuis,    gran    maestro    di    Malla            ^^H 

H-  Maximilîan  Graf  —  (t  1813)  451. 

439  (1740).                                               ^H 

^H-  Nictilas  Freiherr  —,  seit   16S4 

Destjnesnes,  P,  413  (1734—38).                  ^^H 

^1    Reich&graf,      Feldmarschalleut- 

Dest*au-Anhalt,  Franz  Josiaâ  von           ^^M 

P          nant,    Hofkrîegsrat,   Kârmiierer 

—  479  (1743—46);  s.  Anhalt.                 ^^H 

^s       (15«0-~1661)  5.  40  (1618-21),  43 

Destaîlleur  413  (1T43).                                  ^M 

^m  (1618/19),  448  (1618-36). 

nesurselle  413  (1739).                                   ^M 

^B^  PoUxena  Elisabeth,  geb.  Hart- 

Detempleiirc  413  (1740/41).                         ^H 

^H  mann  vod  Klarii^tein,  Getnahiin 

Dentsehhrod.  Sudt  521  (1470).                 ^H 

^B    des  Matthias  Wenzel  Josef  (1672 

Deutsrhlaml,  Deutsche»  Reich  75,            ^^H 

^P  —1760)   449,   450   (1697—17.59). 

102-104,  127,  144,  148,  154. 165,             ^H 

r     —  Vinzenz    Graf    —,    Sohn    des 

185,    188,    192-195,    215,    217,             ^H 

^_    Franz    Wenzel    U.,   Kânimerer 

219.  222,  224,  228,  233,  U                    ^H 

^H    wiry.   Geh.   Kat,   General   der 

284,    299,    302,   326»  M                     ^H 

^^       616                                              Rcgister.                                                ^M 

^H            (1637),  471,  475,  514,  516,  523, 

—85,  88,  89,  90,  91  (164â--49). 

^H            529,  580. 

93,  96,  97,  102,  103  (1614-48), 

^^^        Deiilschland,  Kaisêr,  Kfinigo: 

132,    164,    165  (164B— 53),   18t 

^^^ Ferdinand    L,    Kônig    von 

182^184  (1634—55),  210  (îtH2 

^^^L            Bôhmcn     und     Ungam     2,     3 

—56).  213,  214.  216,  222-227    | 

^H            (1532/33).  11  a529— 56),  31,  104, 

(1634—56),  281,  282  (1644--I8il, 

^H            105  (1528),  110  ri528),  181  (1549), 

284—287  (1634—57),  297  (165T1, 

^H             269—212  (15â6"5î)),  274  (1559), 

333.   334    (1636—52),    839^-441 

^H            277,  278  (15^6—64),  203  (15^ 

(1637—56),  346  (1644—56),  S8fi, 

^H            —53),  327  (î52t>-56),  331  (1566), 

448  (1636),  473  (163T— 49).  491 

^H            333  (1522-^),  337  (1553),  496, 

(1642).    494   (1642X    498    (1645), 

^H             504  (1562).  5^12,  543  (1541—53), 

508  (1639),  522  (1650),  524,  SgS 

^^m             558  (1549—61). 

(1638^-44),  5;i3,  535  (1639-55), 

^^H Ferdinand    H.,    Osterreichi- 

542  (1641),  550^554  (1637-46), 

^^^ft            8ch<?r    Erzherzog,    Landenfûrst 

556,  557  (1647—49). 

^^^1            von  Innerôsterrejch  4,  5  (1617 

OeutBchland,   Kaiser,    K6iiige: 

^^1            —26),  11—14  (1616-^7).  36,  38, 

—  —  Ferdinand     TV.,     ramiscber 

^^m           3^-42  (1618--34),  44—18  (1618 

Kiinig,  K5nig  von   Ungarn  18, 

^^m            —39),  50  (1634),  56,  57,  62  (1619 

19  (164a-53),   165  (1653),  214, 

^H            -S4),  73,  74  (1619—29),  76,  85, 

339  (1649),  507  (Î646X  525,  555 

^H             87,    89    (1619/20),    90,    93,    104 

(1646). 

^H             (1635),  106, 107  (1636),  111  (1626), 

—  —  Franz   1.   26,  27   (1745—65), 

^H             112,    113,    158   (162f{— 34),    164 

165  (1745),  188,   190,  465  (1750 

^H            (1627—29),  174  (1621—30),  176 

-^),  480,  483,  484  (1756-64), 

^H             (1622),  181,  182  (1600—36),  214, 

540,  541  (1748). 

^H             215,    220—222    (1632^34),    260 

—  —  Franz   n.   (i^%   Kaiser  von 

^H            (1616^32),  276  (1600),  280,  281 

Ôsterreich  141,  142  (1807-31), 

^H             (1620—37).  283.  284  (162(^-37), 

146(1823),  149(1814),  154(1811). 

^H             290,     294     (1597—1622),     297 

160  (1792),  178,  190—192  (179S 

^H            (1628),  299-303  (1613—31),  305 

—1803),     194,     195    (1794—97), 

^H            (1627/28),  309—318  (1625-^). 

196,  231  (1794),  233  (1800),  236 

^^m            333—336  (1608—37),  338  (1633 

—249    (1805—20),    451    (Î8D4), 

^H             —36),    340    fl630),    348    (1626). 

474  (1793—97). 

^H             448  (1634/35),  453   (1623),   458. 

Friedrich  L  295  (1156),  2m. 

^H             459  (1619),  472,  473  (1616^37), 

Friedrich  der  Schono  295—     i 

^H            492.   496,  498   (1625),   501,   502 

297  (1315-19). 

^^m            (1618—28),  504  (1620),  506  (1623 

Friedrich  m.  269,  270  nii:\ 

^H            —25),  510  (1624).  523,  524  (162S 

—91),  333  (1447). 

^H           --34),  542  (1630),  545—549  (1623 

-  —  Heinrich  IL  295  (1021;, 

^H            -37). 

—  —  Heinrich  IV.  29T  (1077), 

^^V Ferdinand     Tîî,,     dontscher 

Heinrich  \1.  295  (ll»l),  296, 

^^H            Kaifiçr«  Ôsterreichischer  Erzher- 

297  (1191). 

^H             zog  4,  6,  8  (1637-47).  10  (1636 

Heinrich  VIL  295  (1312),  296» 

^H            —37),     14-16     (1635—57),     18 

297  (1312). 

^H             (1646^7),    36    (1637—47).    44 

Jo&ef   L   11   (1704— lOX  & 

^H            (1638-46).  46,  47  (1634-46),  58 

(1687-89),      24      (I68&X      l<» 

^H            (IUBS),  de,  62-65  (16a8-40X  74. 

(1698/99),  128,  132,  186  <1'ÏWX 

^H            75  (1639-47),  76,  SI  (1646),  82 

200  (leenx  261,  262  (itos-o^x 
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370,  372  (1700),  396,  397  (1707 
—11),  398,  449  (1708),  461  (1697 
—1710),  463  (1708),  502  (1706). 

Deutschland,   Kaiser,   Kônige: 

Josef  IL  11  (1780--87),  26- 

27  (1764—69),  48  (1764—68),  124 
(1768),  129,  130  (1772—87),  149, 
150,  155,  178,  188—190  (1774— 
90),  195  (1783—85),  259  (1748), 
297  (1781),  453  (1780),  467,  468 
(1777—89),  483,  484  (1772),  496, 
497  (1771—80). 

Karl  IV.  158  (1363),  269,  296, 

297  (1358). 

Seine  Tochter  296  (1366). 

Karl  V.,  Prinz  16  (1511—45), 

40,  104,  105,  107  (1521),  164 
(1529—48),  297. 

Karl  VI.  25  (1711—28),  36 

(1732),  49  (1728—30),  105,  115, 
118,  120,  124,  128  (1723),  132, 
150,  160  (1731—39),  165  (1732), 
181  (1723),  186,  187  (1719—39), 
228,  261,  262  (1707—14),  318 
(1723-^30),  370,  375  (1723),  394 
(1731),  395  (1729—34),  396,  437 
(1736),  442  (1737),  462— 464  (1711 
--34),  476  (1728—36),  480,  481 
(1731—40),  503  (1722-^0),  507 
(1723/24),  510  (1713),  531  (1722). 

Karl  Vn.  8.  Bayera. 

Konrad  IL  297  (1038). 

Leopold  L  5  (1650),  8  (1655 

—74),  9,  10  (1689—99),  18,  19 
(1655-83),  21,  22  (1657—95),  24 
(1698),  36  (1677),  44  (1646),  47 
(1681—87),  50  (1691),  53  (1668 
—1702),  99  (1680),  101—103 
(1669—96),  105,  106  (1659—97), 
122  (1678X  128  (1686),  129,  132, 
159  (1664—99),  165  (1660—88), 
185  (1656—71),  186,  198-202 
(1657—1702),  210,  261  (1702), 
285—287  (1660—1704),  296  (um 
1660),  297  (1674),  313  (1657— 
93),  315  (1685-93),  341,  342 
(1657—67),  346  (1667),  351—353, 
362  (1704),  365,  366,  368,  369— 


371  (1665—1705),  373  (1699— 
1704),  391  (1673),  397  (1694— 
1700),  437, 447, 448  (1680—1700), 
455,  460,  461  (1667—83),  465 
(1679/80),  498  (1677),  502  (1662 
—84),  504  (1685),  507  (1656),  510 
(1662),  528  (1689—1701),  530, 
531  (1697—1703),  535—538  (1677 
—1705),  568  (1664—68). 

Deutschland,  Kaiser,  Kônige: 

Leopold  I.,8eineTochter  531. 

Leopold  n.,  Groûherzog  von 

Toskana  131  (1792),  150,  178, 
190,  195  (1790),  486  (1791). 

Matthias,     Statthalter     der 

spanischenNiederlande  2  (1577), 
4,  5  (1611—17),  36,  37  (1619), 
39  (1618—21),  41,  42  (1618/19), 
46—48  (1608—19),  62  (1619),  89 
(1618),  94,  105  (1606—08),  111, 
177  (1612),  197,  275  (1594),  278, 
279  (1577—94),  283  (1608—17), 
298  (1605—18),  301,  302  (1613 
—25),  332  (1606—09),  334,  335 
(1587—1616),  348  (1617—19), 
458,  459  (1611—16),  506  (1599), 
574  (1611). 

Maximilian  L  104  (1510  ff.), 

105,  106  (1519),  181  (1501),  270 
(1498—1515),  318,  319  (1509), 
331,  333  (1515). 

Maxinûlian  H.  2  (1560—76), 

11  (1556—75),  31,  32,  99,  101 
(1565),  104,  105  (1562—70),  181, 
272  (1555—60),  274  (1562—76), 
278  (1562—65),  294  (1572),  327 
(1554—56),  329-332  (1554—76), 
333,  337  (1548),  506,  542,  558. 

Otto  L  297  (944). 

Otto  IL  297  (980). 

Otto  m.  297  (996—1000). 

Rudolf   n.   2,   3   (1568—82, 

Wahl  zum  bôhmischen  Kônig), 
4,  5  (1598-1600),  11,  36  (1588), 
48  (1608),  92,  104,  105  (1562— 
1608),  111,  164  (1599),  181  (1588 
—1604),  230  (1598-1604),  2 
—276    (1577—1602),    278,    l 


^^V                                                  ^^^^^^H 

^^H              (1581-94),  328  (1564— 89),  329, 

Deuischland,  Kaiserinnen:       ^1 

^^H              330-332   (1574—89),  334,   335, 

Maria   Therosia    11,    26,  ?! 

^^H               (1578-1608),  337  (157g-1600), 

(1744—80),    37    (1748X    49,   54 

^^H               453  (1589),  458.  459  (1611—16), 

(1765^-67),   115,   116,    118,   lia 

^^H               405  (1603).  496  (1605),  501  (1503),    i 

123,  124,  130  (1773),  160  (I76(V- 

^^H               504  (1581— B9),  506.  510  (1599), 

70).  160  (1749),  178  (1746-68), 

^^H               521     (1602),    542—544    (1593— 

181  (1765),  188  (1747—61).  190, 

^^H               1612),  558  (1592—1618). 

205  (1750-69),  259  (1745).  260, 

^^^H         Dcutschl2in<l,  Kaij^er,  Kmiîge: 

261  (1745--70),  375,  394  (1743^ 

^^H Siegmand    269    fl437),    296 

47),  397  (1741),  401  (1740— 43X 

^^H               (1433),  297  (1437),  319  (1433). 

403   (1740—18),    436»    437,   453 

^^^^1         —  Kaîserinnen: 

(1742,   1780),   465-468   (1744- 

^^H Anna  91  (1618),  94, 319  (1613). 

79),     479     (1741!!.),     539—641 

^^^H Eleonora  (Ferdinand  ÎL)  16 

(1741—64). 

^^H               (t647),    19   (1647—50),    85.    102, 

Wilhelmîue  Amalia  (Jo»^f  l) 

^^H               113.    214,    281    (1644/45),    302 

187  (1716^19),  260  (1608X  261, 

^^H               (lf>23— 30),  335,  336  (1625-31). 

262  (1709^16),  264  (1720).  461 

^^^H         Eleonora  (Ferdinand  ÎIL)  8 

(1711). 

^^H                f  1652— 69),    18    (1651—55).    22 

—  Add  393,  451,  513, 

^^H               (1678—86),  85,  92,  96,  102  (1670 

—  AktenstUcke,  beireifena  —  Î5 

^^H               —87).  286  (1672—84),  339  (1651), 

(1627—50). 

^^H               341,  342  (1648—60),  369  (1675— 

—  Bnnd,  Deutscher  168  (181 W2U). 

^^H               83),  370  (1674—77). 

—  Drciûigjâhriger    Krieg    S8,    m 

^^^H Eleonora  Magdaléna  There- 

(1619-34),  4L  44  (161^-^8),  16. 

^^H               8iîi  (Leopold  1.  )  22  (1692—1703), 

47.  50  (1618—40),   104   (1632- 

^^H               370,  397  (1711),  463  (1711). 

34),    181-184    (1630— i8X   210, 

^^H Elisabeth     (Karl    lY.)    296 

214,  219,  221  (1634),  224  (1643 

^^H               (1366). 

-^9),  227  (1635-48),  28:2.  290, 

^^^B         —  —  EHfiabotli  Christine  (Karl  VI.) 

294,  2Sm  (1623).  SOI,  848  (1639 

^^H               159  (173^1-43),  2<K)  (1732).  262 

—41),  448,  470—473  (1618-^9), 

^^H               (1707—20),  462  (1713—16),  531 

496    (1633/84),    506    (1620-48), 

^^^L              (1724). 

509,  510  (1632/33),  514  (1618- 

^^^^^B Klaudia  Félicitas  von  Tlrol 

48),   534,   550   (1639),    552—554 

^^^^^        (Leop. L)  57,  350,  ^54  (  1675),  370. 

(1645/46),  556  (1647-^9). 

^^^^H          Margareta    Theresia    (Leo- 

—  Ebertus',   Adamus,    Brier  ttbcr 

^^H               iiotd  1.)  19  (\mô).  102  (1674),  342 

die  Situation  in  —  264  (tISS). 

^^H               (1666),  568  (1664-68). 

—  Evangehsche  Stânde  154. 

^^m Maria    (Max    E.)    331.    335 

—  Frage,  Deutscho  150  (1860),  24T 

^^H               (1600). 

(1815). 

^^^H Maria  (Ferdinand  m.)  214* 

—  Franzôsischcr    Enlwurf     dnti 

^^^H         —  —  Maria  Anna  (Ferdinand  II.) 

kiinftigc^n  —  165  (1809). 

^^H               334  (1627). 

—  Fûrstentamer     110;     ê.    utittil    , 

^^^^B          —  —  Maria  Anna  (Ferdinand  IIL) 

Reicbsfarsten.                       ^^H 

^^H               76,  85,  281  (1639). 

—  FuGtruppen  311.                    ^^M 

^^^^H Maria  Isabelln  von  Parma(Jo- 

-  Geistitclikeit     154     (181S— 15)B 

^^^^H         sef  IL)  259  (1760),  263  (1760). 

219,  257  (17,  ,Ih.),  90$  (l6»>-fl 

^^^^^H  -    —  Maria     Leopoldlue     (Ferdi- 

80),  315  (1028-^80),  345  (17,  Jh^M 

^^^H        fiand  m.)  m,  102, 108  (1048/4^). 

Z6t,  868  (17./18.  JIlX         J^fl 

i^V* 

^^^H                  ^M 

^BRs?hîand!GësSBcîîte7^     —  —g 

Deutsrhland,  Protektor  von  ~  342                 ^^M 

■B14  (1500—1800). 

(1666),  366  (1678—1711);  s.  Lam-                 ^H 

^HSof,  kaiserL,  s,  ôsterreich,  Hof. 

berg,  Josef  Johann  Philipp.                      ^^M 

^^^ustiz,   Gutachten  der  Reîchs- 

—  RasUitter  KongreÛ,  Resoluta  et                ^^Ê 

1       î*tànde  an  Max  I.  wegen  Ord- 

Dietata   153  (1797/98).                               ^H 

nuiir^  der  —  331. 

—  Reformation   514   (1500^5).                     ^H 

^^animerîiele,     Reskripte     bc- 

—  RegimentshauptJeute,       kaiser-                ^^B 

■kreffB   der 154   (1494— 

lîche  309  (1629/30).                                     ^H 

^W772). 

—  Reîehsagenten  7  (1637—72),                     ^H 

^■[jrchenpolitik    195. 

—  Reichsangelegenheitcn  105, 153,                ^^M 

■^  Koalitionsknege   in   —   lîM>ff,, 

299  (1625),  302  (1628—30),  529                ^H 

^192—194,   231,   232   (1792—99), 

(1689/90),  530  (1697).                                 ^H 

■e38  (1799/1800),  234  (t8CH>),  235, 

—  Reîchsarmatur  von  1681,  Ent-                ^^B 

^pa  (1805),  237  (1809),  239^242 

wurf  der ^  194.                                      ^^B 

^■iBlS),  244  (1814), 

—  Reiefasdeputation  91,  373  (1700                ^^M 

^B^  ReichsschhifîïD^lÔîge  Koiitîn- 

—G2),                                                          ^H 

■kcnte  192  (1799—1801). 

Veriegung     von     Frankfurt                 ^^B 

—  Kurfarsten   88,   89,   90   (IfiâO— 

nacti  Manster  91  (1645).                            ^H 

^^\  92,  102  (1652),  104  (1510— 

-  Reichsftirsten  88,  91  (1646).  104                 ^H 

^■2).  199  (1657),  201  (1698),  330 

(1510-24),   143,   153,    193,    195                 ^B 

^■1574),  335  (1608),  401,  402  (um 

(1794),  214,  3Û0  (1628),  303  (1620                 ^H 

^■740),  463  (1708),  472.  473  (1630 

-^0),   310    (1623),    316   (1733),                 ^B 

^t^9),  528,  532  (1731). 

401  (1728—39).  502  (1623),  528,                 ^B 

^^K  Aufenthalt  eimger  —  in  Prag 

529  (1699—1703),  541,  558  (1592                ^H 

H02  (1652). 

—1618).                                                        ^H 

^—  Hofstaat  der  —  278  (1562). 

Hofstaat  der 278  (1562).                 ^B 

^— -  Rat  zu  Frankfurt  463  (1708). 

—  Reichsfûrstenkollegîum   in  Re-                ^^M 

^K«ebeii8hoheit  des  Reïches  und 

gensburg  401  (1728).                                 ^H 

^Bea  Kaîaers  188  (1750). 

Gesandter,     kurbohmîscher^                 ^^B 

Kiga  12. 

beim  —  s.  Rarnich,  Fricdrith.                 ^^B 

^^hediatisierten,  Bezlehiingen  der 

Schwabischc      Union      163                ^^B 

^B—    zur   Rhcinischen    Konl5dc- 

(1805).                                                          ^H 

^Batlon  153. 

-  Reïchsgerichts,  Entscheidungcn                 ^^H 

^■frltemichs     Aphorismen    und 

des 438  (175^^-59).                          ^B 

^Mtifsfitze  Ûber  —  148. 

Reich8grafenkollegiiim  153,  175                 ^^H 

^B-  Polit isclieKorrespondeDzbe- 

(1775—96).                                                    ^H 

^^effs  —  144. 

weBtfâlÎBches  153.                                ^^M 

^Hloekau,    OroSberzog    Johunn;^ 

—  Reichsliofkanzlei  6  (1670^-73),                ^^M 

^Kon  —    Mission   nach   —  331 

353  (1670-^).                                            ^H 

^■1548). 

—  Reichshofrat  55,  81,  84  (1618),                 ^B 

^Word 18  (1644),  201  (1693). 

92  (1559),  437,  473  (1645-49),                 ^B 

^B)ch8enhaiïsen,  Konferenzcn  von 

476  (1728-^0),   501    (1707);   s.                 ^H 

^^  (1806)  153. 

Gobhardt;    Harrach,    Friedrich                 ^^B 

^VolUische  Angelegenheîten  104, 

AugUBt;   JodocL                                           ^^B 

^■27  (tim  1625),  195, 

—  Reiohshnfrat.sprilsidpnt    s.  Har-                ^^^| 

^B-  Denkschriften   ttber  —  475 

racb-Kohrau,   Ferdinand   Bona-         ^^^^^Ê 

^^793—1806). 

Ventura                                               ^^^^^H 
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Deutscliland ,  Reiïiishofratssekre- 
tar  s,  Cotisbriich;  Dreur,  Franx. 

—  Reiehî^hofrat^-Vizépraeident  8. 
Metsch,  Job,  Adolf. 

—  Reichshofsekretâr  s*  Eilers. 
Reichskanimergericht  69  (1647), 
154  (1494— 177âX   180. 

—  Reichskanzlei,  geheime  356 
(1701), 

—  Utnt'hgkanzler  s.  BucceMni;  Sin- 
zeritlorf,  Philipp  Lmlwig  WcnzeL 

—  Reichs-VistekaGzleramt     528 
(1696). 

—  ReicbS'Vizekanzler  s,  Colloredo, 
Franz  Gimdacker;  Kaunitz,  Do- 
minik  Andréas;  Kônigseg^^Leo- 
pold  Wilhelm;  Kurz,  Graf; 
Sehônborii,  Friedrich  Karl; 
8ch5nfeld. 

—  Rcichskreise  1&4* 

Régiment,  westfHUeches  154 

(1718-^8). 

Kt'if'bskrîcge  gegen  Frankreich 
11)4  (16(M},  1072—76.  167&— î)2), 
H>5  (1687—^8),  185  (1670),  515; 
»,  Friinkrf'irb. 

^  RoichBlehen  154,  334  (1584). 

—  Rt'icîi&matrikel    154   (1602—52). 

—  Reichsoperationekriegskasse 
188,  189  (1 735-^-87). 

—  Rûîchsorcïinîirizuitung,  wôchent- 
licbe  106  iU>86/87). 

—  Reichsprastanda  153  (1716—60). 
Reichsrekriudar  t;.  Coii8briieb, 
Frank. 

-  R(^i€bsstiidte  88,  91,  305  (1629), 
307.  308  (1614-^30),  333  (1583), 
472  (1635-^7). 

—  RcichssUiiide  68,  69  (1635),  92 
(1640),  123,  140,  153,  154  (1813 
—15),  213,  300  (1628),  331  (uni 
1519),  372  (1699/1700),  445,  471 
(1626/27),  473  (1643/44),  528.  529 
(1699), 

—  —  DrelP'  Krieg  imd 
dlo  —  4-               0. 

f!vangeli«che  154. 


DoutachUnd,  ReichsBtiiiule^  mcAm 
tisierto  154  (1813—15). 

^  Reichatag  92  (1641),  104  (15ia 
—1806),   153  (1623—76.  1T« 
91),  331  (1572),  333  (158ï>-«>4l,i 
437,  438  (1751—54),  455  (1664), 
472  (1631—41),  474  (1780-^| 
8.  Augshurg,  Regensburg. 

Abschiedu    104    (1524X    153 

(ta08— 1757). 

—  —  Akten   104   (1613^^5),  158. 
Proposition  1572,  BiMloukeiil 

Uber  die  —  331. 

—  Reich^verweaer     ».    Ooleireichfl 
Krzïier^og  Jobaun, 

—  Religionsf^acben  104  (16$5),  211 
(um  1664), 

—  Reskripte,  kaîserlicbe  154  (1494] 
—1772). 

—  Restitutîoneedikt,      Acta     dur  ' 
Evangelischen    gegen    da»  — 
154. 

—  Rhein,  Kricgsereignîfiso 
23  (1689—1703),  220  (Il 
233  (1799),  478. 

—  Rheinische  Konf5deriition  lS3i- 

—  RcimfTOionate    18    (165l>, 
(171fi^_60),  243  (1814). 

—  Sàkularisation  der  gcrstJichra 
Ftirfitcntiimer  193. 

—  Steuern,  Reskripte  betrdfs  dof 
—  154  (1494—1772), 

—  Sud — ,  BauemaufËtiaiid  514 
(1524/25). 

—  Union  13  (1626—28),  45,  4« 
(1618—39). 

—  VerfassuDg  154  (1814— IC), 

—  Westfiilbrbim  Friedrns,  Rallft* 
kation  rîei*  —  224  (;1649X  »•  Mûo- 
Bter. 

--  ZoUverein    169   (ia*i6,'57). 

Deutbchordein  Doutachir  liiiu^ 
ordp-n  17.  67,  88,  8»,  105,  3tÛ, 
310,  329,  398,  399,  Ô6â. 

—  Archiv  d«»«  —  2WÏ9. 
-  Ballpicn: 

BiiMU  663  (1?44). 

^  -  iin  Elwifl  17  (1651). 
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)eutschorden8-Ballei  an  der  Etsch 
17  (1651). 

Eulenberg  562  (1734). 

Freudental  562  (1734). 

Grâz  am  Lech  398  (1712). 

Linz  398  (1712). 

in  Osterreich  398  (1712). 

Wien  398  (1712). 

Wiener-Neustadt  398  (1712). 

-  Ilochmeister: 

Johannes  Kaspar  (Caspari) 

67  (1639-41),  303  (1628/29). 

-  Hoch-  und  Deutschmeistertum 
17,  88,  89. 

—  Komtur: 

Beradorf,   Christoph   Anton 

Karl  Freiherr  von  — 562  (1734). 

Harrach,  Johann  Josef  Phi- 

lipp  Graf  —  398  (1712). 

--  Kriegsdienste  des  —  310  (1630). 

—  8.  Prosegg,  Hermann  von  — . 
])eutz,  Baronne  de  — ,  Chanonissin 

413  (1737). 

~  Guillaume  de  —  413  (1737—39). 

Devenich  d' Athlon,  Marquis  413 
(1739—41). 

Dcvillers  d'Olgrand,  André  J.  ba- 
ron —  413  (1736),  426  (1736). 

Devin,  N.  413  (1738). 

Dewaldt,  P.Mohr —  425  (1737—39). 

Deynse,  Marquis  de  —  413 
(1741/42);  s.  Mérode. 

Dhaem,  Humbrecht  70  (1637—47). 

Dicent  von  Felsenthal,  Anna  Lucia 
Clara  415  (1738—41). 

Diedenhofen,  Schlacht  von  —  223, 
650  (1639). 

Dieinar,  General  444  (1735,  Mémo- 
rial del  anno  — ). 

Diepenbrock  ( — brook),  Kardinal 
147,  151  (1851),  516. 

Diericx,  Joan  413  (1741—43). 

Dierrexen,  Paulus,  Superior  413 
(1736). 

Dies,  Johann  Christian  413  (1732). 

Diesbach,  Friedrich  von  —  379 
(1725-38),  480  (178^-46). 


Dietrich,  Christoph,  Zierotinscher 
Untertan  570  (1692—1705). 

—  Dr.  Johann  Georg  Nikolaus,  in 
Regensburg  413  (1732). 

—  Leopold  413  (1739). 

—  von  Adelsfels,  Balthasar  447 
(1700),  448  (1700). 

Anton  448  (1759,  1763). 

Dietrichstein  5,  10,  11,  37,  39,  40, 
44,  46,  70,  88,  95,  96,  98,  99,  100, 
102—113,  143,  151,  163,  168, 
175,  176,  288,  303,  310,  314, 315, 
327,  328,  333,  337,  343,  347,  366 
—868,  378,  405,  413,  485,  492, 
507,  528,  531,  532,  537,  538,  548 
—550,  561,  563,  568. 

—  Adam  Freiherr  — ,  spanischer 
Gesandter,  Obersthofmeister 
(1576—89)  99,  104  (1562),  105, 
112,  113,  328  (1564—87). 

—  Alcicia  Grtlfin  — ,  verm.  Grâfin 
Althan  405  (1741). 

—  Andréas  Graf—  378(1723—38). 

—  Bartholomâus  von  —  113. 

—  Charles  comte  de  —  413  (1730 
—32). 

—  Ferdinand  Freiherr  —  563  (1665, 
1670). 

—  Ferdinand  (Josef)  FUrst  —,  Prâ- 
sident  der  ôsterreichischen 
Staatskonf  erenz,  kaiserl.  Oberst- 
hofmeister (1683—98)  99,  100 
(1654—98),  102—105  (1635—96), 
106  (1659—97),  10&— 110  (1631 
—98),  315  (1662  ff.),  343  (1664), 
366  (1665—95),  548,  549  (1631 
—35),  561  (1645—72),  568  (1661 
—66). 

—  Franz  Graf  — ,  spâter  Ftirst, 
Kardinal  zu  Olmtitz  5  (1610— 
26),  11  (1621/22,  1626),  37  (1620), 
39,  40  (1618-21),  44  (1621),  46, 
88,  95,  96,  98,  105  (1595—1636), 
106—108  (1609—36),  110—113 
(1593—1636),  175,  176  (1622), 
303  (1616—30),  310  (1625—28), 
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"       .ri  -  (1696)  47.             M 

^^^^^^    Enckenfurt*     Johann      Fer<]înand 

l  rakUt  122  (1715).     M 

^^^^K        Franz  Graf  -  379  (1703). 

Balh-4)Tden  246  (1815).       ^H 
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England,  Brautwerbung  328  (1560), 
330. 

—  Cromwell,  0.  227. 

—  Frankreich  und  den  Niederlan- 

den,Friede  zwischen .(1748) 

540. 

Vertrag  zwischen (1700) 

444. 

Ôsterreich  und  die  Tiirkei, 

Libell  uber (Ideen  Lord 

Palmerstons)  168  (1835). 

—  Gesandte  —s  46  (1620),  284 
(1631),  353  (1682/83),  530  (1702 
—04). 

Promemoria   der   — n   Uber 

die  spanische  Sukzession  (1702) 

530. 
ôsterreîchische,  in  —  s.  An- 

struther;  Auersperg,  Karl  Graf; 

Collalto,   Klaudius;    Colloredo; 

Hoffmann;    Kaunitz,    Dominik 

Andréas  Graf. 

—  Handelstraktat  zwischen  —  und 
Osterreich  117  (1743),  121. 

—  Hof  508  (1679-82). 

—  KathoUken  in  —  165  (1688). 

—  und  der  Kontinent,  Lord  Pal- 

merston ,  Hs.  Fiquelmonts 

172. 

—  Memoranden  Gentz'  uber  — 
146. 

—  Osterreich  und  —  (1848)  163. 

—  Parlament  508  (1679—82). 

—  Piccolominis  Beziehungen  zu  — 
226,  227  (1635—56). 

—  Politische  Korrespondenz  Met- 
temichs  mit  —  (Aberdeen, 
Castlereigh  usw.  1813—59)  145, 
146. 

Eniska,  Herrschaft  in  Ungam  499 

(1715). 
Enriquez,  Don  Frid.  71  (1640). 
Entier,  Johann  415  (1742). 
Eperies  109  (1686/87). 
Erb,  J.  Georg  Josef  von  —  415 

(1743/44). 
Erbach  452  (19.  Jh.)  s.  Erpach. 

AreUrttUen  L   Heft  4. 


Erben,  Johann  Anton,  Rentschrei- 
ber  390  (1733). 

—  Johann    Josef,     Kanzlist    390 
(1737). 

Verwalter  415  (1743). 

Erbs  s.  Kônigscgg — . 

Erce,  Duca  d'—  376  (1733—44),  439 

(1740). 
Ercolani,  Fdrst  316  (1730). 
Erdmann,    Johann    Friedrich    357 

(1693). 
ErdOdy,  Graf  355  (1687),  533  (1699 

—1704),  537. 

—  Georg  Graf  —  379  (1724—41), 

415  (1735—46). 

—  Theresia  Grâfin  —  415  (1745). 
Erfurt  293  (1630—33). 

Erich,  Ambrosio  Auguste  379(1727). 
Erlitz,   zur  grâflich  Althannschen 

Herrschaft  Grulich  gehôrig  561 

(1716—31),  562  (1731). 
Ema,  Sekretâr  des  Ftirsten  Octa- 

vio  I.  Piccolomini  219  (1649— 

56). 
Ernst,  Geheimer  Rat  497  (1775— 

77). 
Erpach,  Furst  304  (1625—30). 
Erps,   Alex.   F.   de   Borachel  355 

(1694). 

—  Kônigsegg —  s.  Kônigsegg. 
Erquisia,  D'—  415  (1741/42). 
Errasquin,  Martin  de  —  356  (1667 

—69). 
Errembault  s.  Beaurepaire. 
Ertal,  Eberhard,  S.  J.  103. 
Ertel,  J.  W.,  Hauptmann  415  (1727 

—30). 
Eskeles  147  (1822). 
Espée,  Abbé  de  F—  415  (1736). 

—  J.  B.  de  r—  415  (1738—41). 
Espierres,  D'—  415  (1735). 
Espinosa,  Charles  de  — ,  Bischof 

von  Antwerpen  405  (1738—42). 

—  M.  S.  d' — ,  Âbtissin  de  Forest 

416  (1740). 

Essen,  Ftlrstin  Bernardine  zu  — 
538  (1701—04). 

41 
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Essen,  Franziska  Ohristina,  Pfalz- 
grâfin,  Âbtissin  zu  —  415  (1734). 

Efilingen,  Stadt  69  (1635—40),  472 
(1631—87). 

Este,  Herzog  304  (1620—^). 

—  Alfons  d'—  37. 

—  Borso  principe  d'—  343  (1633). 
Esterhaz,  Baron  d'—  415  (18.  Jh.). 
Esterhâzy,  Ftirst  394  (1752). 

—  Graf  264  (1760). 

Feldmarschalleutnant      467 

(1769—74). 

—  A.  M.,  marches  Desanne  415 
(1739). 

—  Franz  Graf  —  415  (1744). 

—  Georg  143  (1821—55). 

—  Moritz  143  (1821—55). 

—  N.  Graf  —,  Palatin  71  (1628— 
44),  306  (1625—27). 

—  Nikolaus  Graf  — ,  kaiserLOberst 
415  (1742--45). 

—  Oktavia  Fttrstin  —  415  (1730). 
-  Paul   143  (1810—59),  149,   151 

(1817—54). 
Estrée,  D'—  413  (1738—45). 

—  M.  d'—  415  (1731-43). 
Estreux,  Treffcn  von  —  231,  232 

(1793). 
Etrurien,  Herzog  von  —  89. 

—  Ferdinand  IL,  Herzog  von  — 
555  (1646). 

Etsch,    Deutschordensballeien    an 

der  —  17  (1651). 
— Lander,  Privilegien  der  —  442 

(1736). 
Ettel  in  Bayem,  Prâlat  von  —  532. 
Eugen  IV.,  Papst  s.  Rom,  Pâpste. 
Eulau,  Ortschaft  512  (1525—1800). 
Eulenberg,     Deutschordenskomtur 

562  (1734),  566  (1664-67). 
Eulenburg,    Gut    in    Mâhren    497 

(1576). 
Europa  146  (1815),  219,  239  (1813), 

284    (1633),    292    (1633),    310 

(1594?),  395  (1679),  475  (1793 

— 180G). 

—  Lage  —s  146  (1815),  284  (1633), 
310  (1594). 


Europa,  Norden  — s  128. 

—  Systema  — e  395  (1679). 

—  West-—  215. 
Ëvenbach  s.  Zweyer  von  — , 
Eynatten,  d' —  s.  Efferen. 
EjTion,  Georg  71  (1635). 
Eyschen,  Johann  Franz  d* —  415 

(1736). 

—  von   —,   geb.    Hartzheim   415 
(1736). 

Ezdorf,  Freîfrau  von  — j  geb.  Gri- 
fin  Lamberg  415  (1744). 

F. 

Fabricius  (Fabritius)  5. 

—  Georg  PWlipp  356  (1683). 

—  Kardinal  502  (1666—69). 

—  T.  J.  von  — ,  lothringischer  Ré- 
sident in  Dttsseldorf  415  (1738 

—  Val.  314  (1672—76). 
Fach,  Johann  204  (1809). 

Faen,  kaiserl.  Résident  zu  BrQssel 

96. 
Fahnenschwung,  Familie  448. 
FaiUe,  Charles  de  la  —  415  (1736 

—38). 
Falkenau,  Glashûttenmeîster  Chri- 

stoph  Schurer  von  —  510  (1599). 
Falkenberg  306  (1622—29). 
Falkenhayn,   Graf   Julius   —   516 

(19.  Jh.). 
Falkenstein,    Graf   Emst    August 

von  —  379  (1718);  s.  Trautson, 

Graf  von  — . 
Falligain  415  (1733). 
Falques    (Falco),    Pierre    Antoine 

415  (1727—33). 
Fantucci,  Giacomo,  Abt  356  (1661 

74). 

—  Pandolfo  356  (1679). 
Farciennes   (Prov.   LUttich),   Dea- 

fourssche       Fideikommifiherr- 
schaft  450  (la,  19.  Jh.). 

Famese,  Alexandre  356  (1670—80). 

Fassnica,  B.  415  (1736). 

Favelot,  J.  F.  415  (1740/41). 


Register. 


629 


Faviani,  Franquini — ,  Minîster  des 
Grofiherzogs  von  Toskana  415 
(1738-42). 

Febvre,  Anton  François  de  le  — 
415  (1734/36). 

—  T.  E.  de  le  — ,  Hauptmann  415 
(1734/36). 

Federici  415  (1730). 

—  Abbate  8  (1670/71). 

—  Dominico  356  (1671—73). 
Felda-Duvandez  s.  Duvandez. 
Felen,  Feldzeugmeister  63  (1646). 
Fels,  Colonna —  s.  Colonna. 
Felsenthal  s.  Dicent  von  — . 
Fendrik,  De  —  415  (1738-^0). 
Fenibor,  évêque  de  —  415  (1733/34). 
FenqueU  de  Schupffen,  J.,  Leut- 

nant  415  (1734-41). 
Fentzel,  Johann  390  (1740—42). 
Ferdinand  L,  H.,  III.,  IV.  s.  Deutsch- 

land,  Osterreich,  Ungarn. 
Feria,  Herzog  von  —  220. 
Fermandl,  Agent  des  Ftirsten  Oc- 

tevio  n.  Rccolomini  219  (1719 

—53),  207  (1742). 
Fermo,  Erzbischof  von  —  s.  Bor- 

gia,  Alexander. 
Fememont,   Baron,    General    222, 

223  (1641),  225. 
Ferrari  (Ferrary),  Ambrosio  de  — 

415  (1734—38). 

—  Bem.  8  (1665—74),  9,  10  (1680). 

—  chevalier  de  — ,  Hauptmann  415 
(1724—37). 

—  comte  de  —  415  (1737—41). 

—  d'Ochieppo,  Johann  Bapt.,  conte, 
Obersthofmeister  der  Erzherzo- 
gin  Anna  von  Tirol  356  (1670 
-91). 

Ferraris  147,  232  (1794). 
Ferretti,  Steffano  415  (1734—44). 
Fettinger,  Thomas  Ignaz  380  (1727 

Ficcardo  415  (1786/37). 
Fichtel,  Franz  890  (1726-^),  416 
(1781—38). 

—  Johann  Heinrich  390  {1726/27). 
FichtenBtamm  s.  Kempen  von  — . 


Ficker,  Julius  von  — ,  Universi- 

tUtsprofessor  516. 
Ficquaert,  J.  416  (1736-^38). 
Fidler,  Maria  Theresia  416  (1734— 

40). 
Fieger,  Famille  450  (18.,  19.  Jh.). 
Fieren,  Amandus  de  — ,  abbé  de 

St.  Andrée  415  (1733-42). 
Fîguerola,  Comte  de  —  415  (1740). 
Filée  s.  Peneranda  du  — . 
Filippi,  Comte  de  —  415  (1733/34). 
Finale,  Comte  de  —  415  (1733— 

43). 
Fingerlin,    Johann    Matthftus    415 

(1729). 
Fiquelmont,  grâfl.  Famille  158, 166. 

—  Karl  Ludwig  Graf  — ,  General 
(t  1857)  143  (1821—56),  151 
(1848—56),  157,  161—163  (1829 
—56),  166—171  (1814—57),  172, 
248  (1818). 

Firenberg,   Baron   Anton  von  — 

380  (1734/35),  415  (1733/34). 
Firmian,  Freiherr  350  (1665). 

—  Frânz  Freiherr  von  —  380  (1718 

Firrao,  G.,  Kardinal  439  (1739/40). 
Fischer,  Dr.  147,  151  (1853). 

—  zu  Mersburg,  Hans,  Kammerrat 
im  Untem  ElsaB  327  (16.  Jh.). 

Fischhof  143  (1858). 
Fiume  121  (1729). 

—  Torquato  Graf  von  —  307  (1626 
—29). 

Flachische  Reichslehen,  womit  Jo- 
hann Walderode  belehnt  ward 
448  (1687,  1737,  1740). 

Flahault  (Flahaut),  General  141 
(1846),  145  (1815—58),  243(1814). 

Flandem  45  (1618—39),  189  (1790). 

—  conseil  de  —  418  (1734—42). 

—  Stânde  und  Deputierte  416 
(1740—42). 

Fleur,  Franz  416  (1733). 
Fleury,  Maignin  de  —  289  (1670— 
72). 

—  Kaspar  Ambros  Maignin  de  — , 
Hoffuttermeister,    Haushofmei- 

41» 
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^^^^^^V          ster  des  Grafon  Ferd.  Bon.  Har- 

Forbes,  Stadt  m  Bôhmen  50  (l#9 

^^^^P           rach  365  (1673—1704). 

Fordi  Novo  s.  Malaspina  Marebt-^ 

^^^^^^      FHeBenbach  5. 

di-.                   j/M 

^^^^^^^     Flocbische  UnlersucbiuigskommlB' 

Foreet  546  (1627).                   f^H 

^^^^^^B          Bwji,  Ftirst  Sebwarzenberg  Frâ,- 

—  Abtei  de  —  416  s.  Espînosi. 

^^^^V          sideni  der 235  (1804). 

Foret,  La  -  416  (1727— *3X 

^^^^r           Floreiinea  s.  Glymes  de  — ^, 

Forgach,   Forgacs  40,  43,  4fi»  7 

^^H            Flurenz  87.  128.  158,  16(1,  16$,  166. 

302,  451,  456. 

^^^K^           167  (1818—21),  216,  218  (1655), 

-  Adam  Graf  —  71  (1643/44), 

^^^^K          225  (1645).  317.  818,  333  (1549), 

'     Barbara  Grâfin  —,  geb,  Szrchi 

^^^^B          353  (1678— 17Q5X  359,  375,  410, 

nyi  451  (1777);  6.  Dcâfours. 

^^^^p         443   (la   JbO>   530;   s.  Medjcî, 

-  Niklas  40  (1619),  43  (1619—21 

^^^^^^          Toskaiia, 

46. 

^^■^     —  Akademie  318  (1724). 

—  Siegmund  Graf  —  71  (16I3/44Î 

^^^^^K    —  Clarîo.  Bernardo  de,  aU8  —  158 

802  (1613). 

^^^^H 

Forli,  BerUn  de  —  s.  Berlin. 

^^^^^H    —  Erzbi&ebof  von  —,  Nuntius  128 

Formandl,  Agent  des  Fûrsten  Pi< 

^^^H 

colomini  s.  Fermandl, 

^^^^^^1     -    FiqudmoQts  Korrespondenî  mit 

Formarini,  Rîlttneister,  Agent  de 

^^^^^^^          dcr    Go8andt8ehaft   in   —    163 

FUrsten  Octavio  L  von  PîccdU 

^^^^H 

mini   214   (1649— W),   215^  21 

^^^^^^V          FortBRtzung  des  Kangres&eB  zu 

(1653),  225. 

^^^^1           Laîbacb  10  —  167  (1821). 

Formendin  71  (1644). 

^^^^V         -^  Gesandte: 

Formentin,  G.,  Oberstleatnaol  88 

^^^^^ Clary,  Job.  Nep.  FUrst  160 

(1728--^7). 

^^^^l 

Fomi,  CajeUftus  Anaelmua,  Ban- 

^^^^^ Rabatta  225  (1643—46). 

calreprâsentant    in     Schleskn 

^^^^L^     —  GroÛberzog  von  Toskana  und 

880  (1728). 

^^^^B                87.  160 

Fôrster,  Ftir&tbisrhof  516  (19.  J\l)M 

^^^^m    —  Hof  m  —  216,  218  (1655). 

Forster,  B.  Friedricb,  Chimrg  41H 

^^^V          —  Konsul  în   —  s.   Arpe,   Ju&n 

(1729—37).                                ■ 

^^^^H                Âugustino. 

Fo8,  Michèle  de  —    Kapîtln  4lfl 

^^^^H           —  Mînister  îb  —  s.  Caymo. 

(1745).                                             ■ 

^^^^B           —  Résident  in  Wien  s.  MagalottL 

Foscarini,  Marco,   GeBandtvr,   Bm 

^^H            Floret  143  (1810—25),  151  (1811— 

riclit  Uber   dcn   Hof   in   Turilfl 

^^H 

441  (1743).                                  ■ 

^^H          Floris,  St  s.  GhieteUe*  ~. 

FosBe,  Del  -  416  (1735)*      ^M 

^^H           Florison,  a  J.  416  (1736—41). 

—  Van  der  —  416  (1733— M^H 

^^M           Fonseca,  Graf  da  -  317  (1720  ff.). 

FosBec  416  (1735—37).             ^^Ê 

^^H                412  (1730—43). 

FoBson,  P.  F,  416  (1736/37).           ■ 

^^^B           FoaUdne,   Baron   A.,   Régent  416 

Four,  Du  —  8.  Du  Four.               ■ 

^^H               (1736-^). 

Fourré,  André  416  (1730—39).      ■ 

^^^^H           FonUna,  Johann  Wenzel  373  (1675 

Fragstein,   Johann    Cbriàtian   ^^^Ê 

^^H 

—,  kaîaerL  Résident  la  V|« 

^^^H           FûDianelli  de  Pino,  FratiCéaeo  Ma- 

echau  101  (1654/55).          ^H 

^^H                 ria  365  (1691—95). 

Frambaghîo  di  Piacen»,  OaijIM 

^^H           PoDtauinî,  Gîusto  35G  (1701). 

439  (1746).                                 ■ 

^^H          Forano,  FOrst  de  —  31G  (1730). 

Franca,  Gonnaro  di  —  37ft  (ITMjT' 
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Franchois,  Thomas  416  (1740/41). 
Franckenberg  s.  Frankenberg. 
Francolsperg  376,  416,  439. 

—  Balthasare,  cavagliere  di  —  376 
(1719—41),  416  (1727—43),  439 
(1740). 

—  Don  Germanico  di  —  439  (1740). 

—  Pietro  de  —  416  (1727). 

—  Raimundo  de  —  416  (1727). 
F'rancq,  Pays  du  —  s.  Franken. 
Francque  (Franqué),  Guillaume  416 

(1733—42). 
Frangepan,    Frangipani    71,    215, 
256,  307  (1612—30). 

—  Baron,  Oberst  des  Regimentes 
Piccolomini  215  (1651—55). 

—  Christoph  256  (1671). 

—  Nik.  71  (1637-43). 

Frank,  Reichsreferendar  194  (1791). 

—  Johann  Theobald,  Advokat  in 
Wien,  grâfl.  Harrachscher  Le- 
henpropst  356  (1675—86). 

Franken  18,  307,  416  (1724—38), 
473. 

—  Kreistag  18  (1654). 

—  Ritterschaft  307  (1614—29),  473 
(1643/44). 

Frankenberg  (Franckenberg)  86, 
380,  416. 

—  Àbtissin  Grâfin  —  416  (1734). 

—  Balthasar  von  —  86. 

—  Hans  Graf  von  —  380  (1718). 

—  J.  B.  Freiherr  von  — 416  (1732). 

—  Otto  Graf  von  —  380  (1723— 
40),  416  (1726—48). 

Frankenbusch,  von  —  466  (1758— 

60). 
Frankental,   Festung   215  (1651— 

55). 
Frankfurt  am  Main  18,  19,  27,  68, 

69,  91,  141  (1818),  168,  177,  198, 

199,  260,  278,  293,  305,  337,  393, 

463,  466,  538. 

—  Aktion  Laudons  bei  —  466 
(1759). 

~  Judenkronsteuer  in  —  393 
(1704). 


Frankfurt,   Kaiserwahl   Karls   VI. 
463  (1711). 

Leopolds  I.  198,  199  (1657). 

Matthias'  177  (1612). 

—  Kr5nung   Franz'    I.    in    —   27 
(1745). 

Maximilians   H.   in   —   278 

(1562). 

—  Kurfiirstenrat  zu  —  463  (1708). 

—  Oberpostverwalter    in    —    429 
(1729—31). 

—  Postreiseliste   Maria   Theresias 
nach  —  260  (1745). 

—  Reichsdeputation    von    —    91 
(1645). 

—  Reichsdeputationstag  18  (1643). 

—  Reichsstânde  in  —  68  (1635). 

—  Reise  Leopolds  I.  nach  —  19 
(1658). 

—  Stadt  69  (1635-48),  293  (1630 
—33),  305  (1629). 

—  —  Okkupation     der     —     168 
(1834). 

—  Tag  zu  —  337  (1583). 
Frankinez,  A.  J.  de  —  416  (1734— 

41). 
Frankreich  19  (1657/58),  20—23 
(1658—1703),  37,  44,  47,  48,  50, 
63  (1645/46),  64,  78—84,  90,  93 
—96,  100  (1685,  1808),  104—106, 
119,  122,  123  (1661),  128,  129, 
131,  141  (1818),  142  (1848),  144, 
146,  148—150,  154,  156,  160 
(1810),  161,  164  (1643),  165,  168 
(1835),  169  (1845—47),  175,  178 
(1743),  184,  189,  191—196,  202 
(1702),  203,  204,  212,  213  (1649), 
215—219,  222  (1639),  224  (1649), 
226  (1647),  227,  228,  230,  231, 
236—240,  242,  243,  247—249 
(1818—30),  258  (1675),  261 
(1702),  264,  284  (1633),  312,  329 
(1560),  331,  333,  365,  370,  391, 
394  (1720),  395,  444,  452,  468, 
472  (1641—43),  474,  475  (1793— 
1806),  479,  482  (1747),  486,  502, 
510,  514,  515,  522  (1454),  531, 
533,  540,  541,  560,  568,  572. 
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Frankroich,    Kônige,    Kôniginnen 

von  — : 

Anna  37,  44  (1620),  228. 

Elisabeth,  geb.  Erzherzogin 

von  Osterreich  (t  1592)  331. 
Ludwig  Xin.  48  (1621),  164 

(1635). 

Lobrede  auf  —  48. 

Ludwig  XIV.  47  (1681),  106, 

202  (169^-1702),  444  (1700). 

sein  Hof  202  (1702). 

Ludwig  XV.  166  (1733),  395 

(1746),  540  (1748). 

Hof  540. 

Ludwigs   XVI.   Flucht   und 

Anhaltung  in  Varennes  150. 
Ludwig  Philipp  142  (1815— 

36),  148  (1850). 

Maria  Antoinette  261  (1770). 

Maria  Theresia  365. 

—  Kaiser  und  Kaiserinnen: 
Eugénie  156  (1870). 

Luise   Beatrix(?)    s.    Maria 

Luise. 
Maria  Luise  142  (1814—32), 

160,    161    (1810—12),   237,   238 

(1810),  243  (1814),  247   (1816), 

541  (1812). 
Napoléon   L    142   (1814/15), 

144  (1810),  148  (1813—20),  160, 

161  (1810),  165  (1809),  203  (1805), 

237—240  (1809—13). 
seine    Kriege    s.   unten 

Kriegc. 

—  —  Napoléon,  Kônig  von  Rom, 
Herzog  von  Reichstadt  142 
(1832),  161  (1811). 

Napoléon   IH.    142   (1832— 

46),  156  (1870). 

Napoleoniden   142   (1810 

— 46):  Elise,  Eugen,  Hortense, 
Jérôme,  Lâtitia.  Lucian,  Lud- 
wig,   Pauline   Bonaparte. 

—  Aachen,  Friede  von  —  540 
(1748). 

—  Algier,  Expédition  nach  —  249 
(1830). 

—  Armée  169  (1845-47). 


Frankreich,  Breisgau  und  EbaA, 
Invasion  im 21  (1667). 

—  Ehrenlegion,  Orden  der  —  248 
(1816). 

—  Gesandte64(1646/47),196(1798), 
226  (1652/53),  242  (1813). 

—  Gesandtschaltsberichte  desGra- 
fen  Poppel  von  Lobkowitz  ans 
—  100  (1685—88). 

—8  Handel  mit  der  Tttrkei  891. 
mit  den  Niederlanden  531. 

—  Hof  202  (1702),  522  (1454),  54a 

—  Kriege  50  (1674-^89),  90,  104- 
106  (1660-^8,  1805),  119  (1741X 
131  (1809—14),  141  (1809),  146 
(1806—16),  149  (1809),  165 
(1733),  175  (1808—13),  184 
(1650/51),  191,  192  (1796—1809), 
195  (1796),  203,  204  (1805),  212, 
214,  215—219  (1650—66),  227 
(1626—56),  230,  231  (1792-97), 
236,  237—240  (180&— 13),  242 
(1813),  261  (1702-06),  264 
(1734),  312  (1629),  462,  468 
(1806  ff.),  474  (1790—98),  479, 
482  (1747),  486  (1808),  602  (la 
Jh.),  510  (1805/06),  514  (1600- 
61),  515  (Raubkriege),  533(1812), 
550  (1639),  568  (1664—68),  572. 

—  Lehranstalten  331  (1556—76). 

—  Mttnster  und  Osnabrttck,  Fric- 
denspr&liminarien  mit  —  473 
(1641—43). 

--  Osterreich  und  —  475  (1793— 
1816). 
I   —  Prinzen  194  (1791). 
j  —  Prinzessin  370  (1669). 
]  —  Révolution  154,  165  (1789—96), 
'         191  (1790),  133  (1801). 
I  —  und    Schweden,    Kommerzien- 
traktat  zwischen  —  123  (1661). 

—  und  Siebenjahriger  Krieg  189. 

—  und  Spanien,  Friede  zwischen 
19  (1657/58). 

Traktat  zwischen 63 

(1646). 

—  Spanischer  Erbfolgekrieg  23 
(1701-03). 


Register. 


633 


ch,  Straûburgs  Verlust  an 

inBtillstand  mit  —  (1746) 

dtel,  Herrschaft  564  (1680). 
8.  Francqué. 

^  Philippe  416  (1734—41). 
i  Faviani  s.  Faviani. 
De  —  416  (1734). 
,    Chevalier    de    —    416 
-^2). 

376  (1704). 
io  366  (1699/1700). 
Reichsagent  7. 
mer  258  (1661—87). 
tor  Gregorius  67   (1649). 
lûal  Michael  67  (1637). 
,     Giovanni,     Kanonikus 
746). 

rg  38  (1621). 

rfer,  Johann,  Sekretôr  des 
1  Schaffgotsch  350  (1665). 
J.  B.  J.,  Président  416 
^1). 

Christoph  Freiherr  von 
8  Innsbruck  351  (1656— 
Roveretti  de  — . 

8.  Fuchs,  Edler  von  — . 
B8,  343,  345. 
f  von  —  88. 
I  345  (17.  Jh.). 
ei  343  (1631—52). 
i  von  Glauchau,  Katha- 
1(1645— 72),  563  (1665/66). 
in  Oberôsterreich,  Fûrst- 
inskysches  Archiv  in  — 

[archese  de  —  258  (1672). 

al  (Schlesien),  Deutsch- 

komtur  562  (1734). 

des  Erzherzogs  Leopold 

m  17. 

(Wtirben)  und  —,  Graf 
8.  Wrbna,  Wtirben. 

onio  Altenhonis  71. 

•  13,  14  (1631—46). 

rg,    Edler    von    —    416 


Freyenberg,  Dr.  Johann  Leopold 
Friedrich  Edler  von  — ,  Ad- 
vokat  in  Prag  416  (1742). 

Freyriedl  s.  Bevier. 

Friaul  336  (1617/18). 

Fricchetti,  FiUppo  366  (17./18.  Jh.). 

Fridag,  Franz  Baron  de  —  356 
(1692). 

—  Graf,  Botschafter  in  Stockholm 
416  (1726—41),  486. 

Fridtburg   in    der   Wetterau    257 

(1672). 
Friedberg,  Stadt  69  (1646). 
Friedek,  Herrschaft  568  (1683—49). 
Friedlândische  Gttter  284  (1637). 
Friesland,  Ost — ,  Grafschaft  539 

(1744). 

—  Ernest  Graf  von  —  67  (1643), 
223  (1640). 

—  Ernest  Christoph  67  (1635). 

—  Ulrich  67  (1640). 

Frimel,  Elisabeth,  aus  Erlitz  562 

(1731). 
Frimont  241  (1813),  246  (1815). 
Frintropp  s.  Lamotte  de  — . 
Fritema,  Friedrich  71  (1645). 
Fritsch,  Dorothea,  freiherrlich  Zie- 

rotinsche  Untertanîn  570  (1692 

—1705). 
Fritz,    Oberamtmann    in    Nachod 

207  (1742—46). 
Frizzi,  Major  166  (1814). 
Froberg,  Graf  Philipp  von  —  380 

(1735). 
Frodimont  416  (1725—39). 
Frôhlich,  Johann  Heinrich,  Kriegs- 

agent  416  (1739—42). 
Frômmel,  Ignaz  Josef  390  (1737). 
Frôschel,  Moses,  befreiter  Hofjude 

549  (1636). 
Froy,  J.  B.  416  (1735-40). 
Froyenne  s.  Lossy  de  — . 
Fuchs,    Gr&fin,   Aya   der   kaiserl. 

Kinder  416  (1732— 43X  436. 

—  Edler  von  Freinberg,  Joh.  Leo- 
pold 380  (1740/41),  416  (1747). 

—  -Reinbach,  F.  46(1619). 
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Fuenseldjigna   Marquîâ   de   Lede, 

Graf  20  (1655/66). 
Fuentc,    Andrade    de    Benaaase, 

marquis  do  la  —  356  (1661—82)! 

—  ai   de   Manfiera,    Marques    M2 
(1661). 

FueB,  J,  L.,  kaiserl.  Kriegskom- 

missîlr,  General  71  (1642),  223 

(1641—16). 
Migger    Frelherr    zu    Hirsclifoerg, 

Graf  Philibert  380  (1740/41). 
Fugger  38,  71,  110,  225,  329,  049, 

356,  416.  543. 
-^  Familie  329  (16.  Jh.). 
--  Grnf  110  (1692),  225. 

—  Anton   Graf  —  aus  Augsburg 
329  (1^2—61). 

—  Bonaventura  356  (1692). 

—  Ehrenwert  416  (1743). 

—  Eu.^tach  Manei,e  416  (1733—36)* 

—  Hana  543  (1589—93). 

—  Haus  Otto  356  (1680). 
"  Mant  329  (1576). 

—  Max  349  (1646--64). 

—  Oberst  38  (1619). 
^  Otto  71  (1636—39). 

—  Paul  856  (1670). 

—  Sébastian  416  (1739), 

—  V*  Graf  —  Kaplan  329  (16.  Jh,), 
Fiihrmami,   Johann   Anton,   grM, 

Harrachscher    Hauptmann    416 

(1729—35), 
Fuhrraannstein,  am  562  (1695). 
Fu!da  67,  416. 

—  Adfdf,  Abt  416  (1727—32). 

—  Hermann,  Abt  67  (1642). 

Fttll,   Freiberr  Josef  von  —  380 
(1724). 

—  Georg,  Harrachscher  Majorato- 
sekretar  323  (1655). 

Funcken,  Freiberr  Karl  Josot  Yon 

-  416  (1732-^35). 
Funfhunden,  Gut  512. 
Fiinfkirchen,    Bif^chof    von    —    s. 

Negsolrode,  Franz  Wilhelm. 

—  Freiberr  von  —  107  (1622). 
L—  —  Helnxicb  Karl  380  (1692). 


Ftînfkirchcn^  Jobaim  Adam  Ûnt 
vc»n  —  380  (1729). 

—  K.  Graf  von  —  380  (1730-42). 
Fardt,  R,  von  —  350  (1665). 
Furinelle  René  de   Pibriach,  An- 
ton, Kapitân  428  (173S—35). 

Fumes.  St^dt  416  (1740-42), 
Fttrslenberg  9,  19,  23,  74,  211,  344, 
304,  316,  343,  349,  356,  3^0,  41fi, 
435,  468,  488^-497,  500,  501,  S04 
—510,  538,  550. 

—  Familie  211,  356,  489,  492-495 
(1614—1735),  49ft  49Î  (13.- 
19.  Jh.). 

—  —  bôhmîsehe  Linje  489. 

—  Fiirst  304  (162^-30),  316  (1730), 
416  (1734). 

—  Landgraf  244  (1814). 

Anna  Gratin  —,  geb.  Grtfin 

zu  Zimmern  491  (1562—^4). 

,  geb.  GrEfin  von  Wisf- 

denberg  491  (1516). 

—  —  Anna  Albertine  GrMn  — . 
verehelichte  1.  Freiin  vou  Illow. 
2.  von  Briaumont,  3,  "von  RI* 
tôch&n  492-^94  (1625—59),  496 
(1628--'53),  510  (1634). 

—  —  Anna  Maria  Gr&ôo  ^,  ver- 
ehelichte GrMn  tn  LdweQstoîii 
491  (1651). 

—  —  Anton  Graf  —  380  (17! 
' Christoph  Graf  -^  491 

—66),  496  (1605). 
Dorothf^â    Grâân    — . 

Stemberg  491-493  (î60»-€6), 

496  (1633). 

Egon  Graf  —  343  (16S»/60), 

Egon  L4Midgraf  — 356(1705). 

Egon  Filrst  —  380  (1709), 

538  (1702—04). 

—  —  Eleonora  Katharma  Grftfln 
—  s.  Hohenems. 

Elisabeth    Gr&fin    —,    gnh. 

Grâfin  zu  Suh  491  (1584)l 
Félix  Egon  Landgraf  ~  836 

(17./18.  Jh.). 
Ferdinand  Friedrich 

23  (1694/95),  494  (1657). 
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Fûrstenberg,  Landgraf  Franz  Egon 
— ,  Bischof  von  Strafiburg,  kur- 
kolnischer  Geh.  Rat  und  Grofi- 
hofmeister  9  (1663—73),  19  (1647 
-71). 

Franz  Egon  Landgraf  —  349 

(1663). 

Franziska  Hyppolîta   Euse- 

bia  Grâfin  — ,  verehelichteBerka 
491—493  (1609—74),  495  (1671 
—73). 

Friedrich  d.  Â.  Graf  —  491 

(1516). 

Friedrich  Graf  — ,  Sohn  des 

Grafen  Joachim  491  (1584). 

Friedrich  Christian  Ftirst  — 

416  (1739/40). 

Friedrich    Rudolf    Graf    — 

491—494  (1609-66). 

Frobenius  Ferdinand  Ftirst 

— ,  kaiserl.  Prinzipalkommissâr 
in  Regensburg  356  (1674—1705), 
380  (1718—40),  416  (172&-40), 
435. 

Joachim  Graf  —  491  (1562 

—84),  494  (1657). 

Josef  Wilhelm  Emst  Ftirst 

—  380  (1724—28),  416  (1740— 
44),  489  (1731),  495-497  (1722 
-61),  506  (1745). 

Josefa  Landgrafin  — ,  geb. 

Sternberg  495  (1753). 

Josefa  Fttrstin  —  495  (1800). 

Kari    Alois    Ftirst    —    497 

(1776—92),  510  (1792—98). 

Kari     Egon     Graf    —     23 

(1694/95). 

Karl  Egon  Landgraf  —  366, 

495  (1753). 

Karl  Egon  Ftirst  —,  Sohn 

des  F.  Josef  Wilh.  Emst,  Oberst- 
burggraf  in  Bôhmen  468  (1779), 
489,  495—497  (1753—85),  501 
(1777—81),  507—509  (1771—85). 

Kari  Prinz  —  496  (1768). 

Maria  Anna  Ftirstin  —,  geb. 

Grâftn  von  der  Wahl  495  (1761), 
510  (1766). 


Ftirstenberg: 

Maria  Anna  Ftirstin  — ,  geb. 

Waldstein,  verw.  Dietrichstein 

380  (1726—28),  416  (1741—45), 

495-497  (1722—56),  500  (1735). 
Maria  Henriette  Landgrafin 

—,  verehel.  Ftirstin  Thum  und 

Taxis  495  (1750). 
Maria  Josefa  Ftirstin  —  497 

(1775—77). 
Maximilian   Franz   Graf   — 

491  (1609—66),  494,  495  (1650 

—1710). 
PhUipp  Ftirst  —  495  (1790), 

497  (1776). 

Polyxena  343  (1649). 

Wilhelm    Landgraf   —   356 

(1689—93). 

Wilhelm  Graf  —  494  (1657). 

Wratislaw  Graf  —  492—494 

(1630—53),  496  (1633),  509,  510 

(1632/33). 

—  Archiv  zu  Ptirglitz  488  ff. 

—  Besitzungen  in  Bôhmen  489, 495 
(1800),  406,  504,  506  (1732/33), 
508  (1717—22),  510  (1756),  550 
(1639). 

Lehen-,  Urbar-  und  Grund- 

bticher  511  (1566—1773). 

—  Erbregiment  496,  497  (1770— 
77). 

—  Handwerker  505. 

—  Haus  in  Wien  74  (1641). 
in  Prag  494  (1650—1705). 

—  Kirchen  508. 

—  Schaafgotsch — ,   Familie   533. 

—  Stâdte  505. 

~  Untertanen  509  (18.  Jh.). 
Ftirstenfeld,  Stadt  69  (1638). 
Futen,  Paride  Ignatio  439  (1751). 

G. 

Gabier,  Johann  112. 

Gabrega,  Francesco  de  — ,  prête 

di  Cremona  439  (1740). 
Gabriel,  Patriarch  276. 
Gagem,    H.    von    144,    150,    151 

(1833). 
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Gagy  417  (1735). 
Gaill,  Egon  71  (1648), 
Gaieruck,  Graf  391  (la  Jb.). 

—  Franz  Adam,  kaiscrl.  General, 
Geh.  Rat  380  (1740). 

—  Franz    Anton,    Geh*    Rat    417 
(1744). 

Gaîardi,  Franz  Eugen  Baron  de  — 

417  (1734/35). 

Galarotta,    Francesco    de   —,    Se- 

kretîlr  Kônig  Philipps  TV,  von 

Spanîen  in  Brtissel,  222. 

Galaz,  R.  0.  de  —  417  (1738--12). 

Galen,    C.  Herzogin    von    —    417 

(1729). 
Galeriz,  Baron  de  —  416  (1738). 
Galesî,  Charles  417  (1732^0), 
Galiani,  M.  376  (1734). 
Galizien     132     (1642-1802),     169 
(1843),     170     (1843-46).     m 
(1791/92),  486,  487  (1830--^5). 

Gouverneur  von  —  486^  s.  Lob- 

kowitz,  August  Longin. 
^  Landeaangeîegenheiten     132 
(1642—1802). 

—  Knssi&ches  Spionenwescn  in  — 
487  (1830/31).  I 

^  Stitnde  487. 

Waisenhausfond  487. 

Gall  147  (1804-11). 
^  comte  de  Dion  413  (1734/35). 
Oallas  6,  71,  95,  104,  220-223,  284, 
304,  305,  356,  380,  394,  417. 

—  Graf  394  (18.  Jh.). 

—  -  General  6  (1647),  95,  104, 
220,  221  (1633/34),  222,  223 
(1640),  284  (1633). 

—  Dorothea  Grâ^  —  71  (1634— 
49). 

—  Hans  Graf  -  71  (1634^9). 

—  Jûbann  Wenzel  Graf  —  306 
(1702/03). 

—  Johann*  Orafin  —  880  (1721— 
S8), 

^  Matthias  Graf  —  71  (1634-49), 
304  a630),  305  (1617—30). 

—  M,  E.  comte  de  —  417  (1786). 


GalluB,  Philipii  Graf  —  380  (1724 
-441  417  {1732--i8). 

—  PhUipp  FrMiz  380  (1724—8»). 
^  Viktoria  Grâfin  —  380  (1731V 
^  Wenzel  Graf  -  380  (I7t6-l^ 
GaUe,  Graf  568  (1684). 

—  Angelina  Anna  Sybilla  Ortân 
— ,  vereheLMichna  von  Wfili*©* 
hofen,  geb.  von  Zierotin  561 
(1645^72),  563,  568  (1665^^86). 

Gallenberg  328  (16.  Jh.).  368,  380, 
445v 

—  Josef  Reîchard  Graf  —,  Dom- 
herr  zu  Gnrk  380  (1724-30), 

--  Siegraund  Graf  —  368  (1672— 
96),  380  (1733),  445. 

—  Wolf  Weikhard  Graf  —,  l*fl- 
deshanptmann  in  Kraln  ^ 
(1727). 

Oâller,  Hans  Wilhelm,  irnierôster- 
reichischer    HofkriegsrataprtAÎ' 
dent  14  (1645—16). 
GaDetti,  Conte  Mario   430  (1740^1 
Galliam  417  (1734). 
GalUeris,  J,  J*»  Bevolïmâchtig 

der  niederl^dischen   G^ 

Btaaten  416  (1739). 
Galligo,  Castro  y  —  a.  Castra 
Garaba-Curta,  Charles  417  (1 

40). 
Ganitzen  Albrccht,  HofracisU^r  d 

Grafen  Ferdinand  Bonaventi 

von  Harrach  351  (1646). 
Gansbot  417  (1733), 
Ganss  (Ganû),  Reichsagent  T. 

—  Franz  Mekhior  von  —  101. 
Gant,  François  comte  de  — 

(1738-40). 

—  6,  Gent. 
Gariboldi,  JobaûD  Karl  von  —  880 

(1730-41). 
Garnier,  Ober^^t  21. 
Garofalo,  139   (1141 

lîatBch,  Li  '*^^' 

GaTtïwiler,  M-  Dr.  J.  T-  417  01 

-4J9). 
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Garzia  GonzaloB  de  las  Heras  (Hè- 
res), Giuseppe,  Oberst,  Malteser- 
ritter  417  (1736—38),  439  (1746). 

Gaschin,  Georg  Adam  Graf  —  561 
(1645—72),  563  (1667—72). 

—  Melchior  Ferdinand  Graf  —  563 
(1663/64). 

Gaskin  von  Soyerthal-Stain,  Chri- 
8tina  Maria  387  (1724). 

Gassauer,  Dr.  Anton  291. 

Gastheimb,  von  — ,  Oberst  484 
(1761). 

—  Johann  Franz  von  —  356  (1687). 
Gaulx,  De  la  —  380  (1724—34). 
Gavre,  prince  de  —  380  (1736—44), 

417  (1735—42). 

Gayaffa,  Marins  Alfons    chevalier 

de  —  417  (1734—41). 
Gayer,  Agent  des  Ftirsten  Octa- 

vio    IL   Piccolomini    207,    219 

(1719—53). 
Gebhard,  Justus  7  (1634—54). 
Gebhardt,  Reichshofrat  64  (1647), 

7a 

Geismar,  G.  B.  417  (1730—33). 
Geizkhofler,  Advokat  543   (1593). 
Geleen,  G.  Huyn  de  —  71  (1636— 

44). 
Gelffi,  Josef,Domdechant  zu  Trient, 

seit  1667  Suffraganbischof  eben- 

da  mit  dem  Titel  Bischof  An- 

sariensis  342  (1667). 
Geloes,  J.  van  —  417  (1739-42). 
Gembloux,  Ildephonse,   abbé  von 

—  417  (1727—41). 

—  Jacques  de  Grève,  Abt  von  — 

418  (1737—41). 

Gembrich,  Peter,  Bischof  und  Kanz- 
1er  von  Polen  67  (1641). 

Geminiani,  de  — ,  verehel.  Baro- 
nesse  Schwartz  431  (1738/39). 

—  B.  de  —  417  (1734). 
Gemmingen,Freiherr  von  — ,  Oberst 

417  (1742). 
Gemnischt  61   (1754),  133  (1736), 
184  (1762),  186,  137—139  (1756). 

—  Franz  Adam  Graf  zu  Traut- 
mannsdorf  auf  —  61  (1754). 


Gemttnd,     Schwâbisch-  —     69 

(1637/38). 
Genlis  147. 
Gent  405,  410,  414,  420. 

—  Bailli  s.  Inghem,  D' — . 

—  Carmelitanerinnen    410    (1740). 

—  Propst  414;  s.  Dumont,  Dupaix. 

—  Pensionâr  zu  —  405;  s.  Amye. 
Gentili,    Antonio,     Kardinal    439 

(1740). 
Gentilotti,  Franz  380  (1728/29). 

—  Johann  Franz  417  (1745). 

—  von  Engelsberg,  Johann  Bene- 
dikt,  kaiserl.  Bibliothekar  und 
Uditore  di  Rota  Romana  in 
Rom,  Bischof  zu  Trient  380 
(1706—26). 

Gentz,    Friedrich    146    (1803-^0), 

204  (1816—18),  237  (1806),  242 

(1814),  245  (1814). 
Genua  25,  69,  87,  113,  166  (1814), 

228,  278  (1566),  304,  353,  394, 

442,  443  (18.  Jh.),  555. 

—  Aufstand  in  —  278  (1566),  394 
(1747). 

—  Herzog  von  —  555  (1646). 

—  Konsul  in  —  353  (1678—1706); 
s.  Arpe. 

—  Proclamation  du  général  An- 
glais en  —  166  (1814). 

—  Republik  87,  228,  304  (1620— 
30),  442. 

—  Stadt  25,  69  (1637),  113. 
Georgsorden,  St.,  Grofimeister  320 

(1802). 

—  Ritter  des  —  s.  Collalto,  Graf 
Odoardo. 

Géra,  Baronin,  verehelichte  Baro- 

nin  Huschin  339  (1659). 
Gérard  147. 

—  CaryU  417  (1738—42). 
Gerardo  552  (1643). 

Gerardy,  Tomaso  de  —  417  (1737 

—40). 
Gerber  417  (1733—39). 
Gerini,  Antonio  356  (1688). 
Germain,  Chevalier  de  St.  —  417 

(1741/42). 


^         638                    ^        Regîster.               ^^^^^^^^^^| 

^^^H           Germain   de    Charon,    St  —    il€ 

Giudice,    Nicolao,    Kardiaal    37<i 

^H 

(1732-46),  417  (1740-42). 

^^^H           Germetten^  Rîtter  von  ~  380  (1734 

Oiugni,  Girolamo  340  M642). 

^H               ^7). 

Giuliani,  Baron  314  (1665—^)» 

^^^^B           (Jeronsart^  F.  Ignace,  Abt  von  — 

Giuliazi,  Carlo  264. 

^^H                417 

Giulini,  G.  42  (1C20/21). 

^^H           Gersdorf,  M,  F,  von  —  417  (1740); 

Giu6tin.%  St.,  Gefedit  bd  —  23 

^^^H                â.  Gerstorf. 

(1848). 

^^^B           GerBtfeld.  Lcutnant  554  (1645). 

Giustiniajiî-   Carlo    Benedetto  85< 

^^H           Gerstmanu  315  (1665-85). 

(1660-74). 

^^H          Gerstorf,  M.  71  (1642-^8);  s.  Gerâ- 

—  duca  di  Corbara,  Girolamo  431 

^^H 

(1730-80). 

^^H          Geetaînigt,  Ortschaft  512  (1525— 

—  8.  Francesco.  Palatîngrftf  41 

^^H                1800). 

(1734).                                         i 

^^H          GoymaUer  147  (1841). 

^  Saverio  417  (1728-30). 

^^^^1           Gheldere,  Jacques  de  — ,  trésorier 

Gladich,  Andréas  356  (1675—7^ 

^^H                de  la  ville  de  Bruges  417  (17B9 

Gladitsch,  Georg  Anton,  DomberÉ 

^H                -41). 

380  (1702-24). 

^^H           Ghelf,  Gioseffo  356  (1666/67). 

—  Johann  10  (1670-^1). 

^^^^H           Ghislaln^  Don  — ,  abbé  du  S.  Ghid- 

Glaideny  s.  Glover  de  — . 

^^H                lab  417  (1736/37). 

Glantz,  Johann  Emst  von  —  S80 

^^^^B           GhiâtcUes,  comtesse  de  Corro>%  De 

(1725—28). 

^^H                —  417  (1735). 

Glarges,    De    — .    conseiller    df 

^^^^H     —  St.  Fions,  Marquis  de  —  417 

Court  ray  417  (1741). 

^^^^H          (1738— 4U). 

Glaaendorf.     Herracbaftegemeindl 

^^^^     Giannetari.  S.  J.  317  (1712—16). 

559,  m}  (1648-1741). 

^^m          Gtblour  47  (16%). 

Glâser,    Franz    JoseL    herrBchaft- 

^^H           Gib8on,  J.  A.  417  (1733—42). 

licber  Revident  in  Leîtomisdi 

^^^B           GifTer,  Johann  voii  ^  21  (1647). 

61  (1780). 

^^H           Gildehas  (GilH  de  Hase)  71  (1641). 

Gîascr,  Hans  Wolf  320  (1545  Wajv 

^^^H           Gilleis.   Antonia   Freifrau   von   — 

penbnch,  Ms.). 

^^H                 380  (1732). 

Glaschen  zu  Moraitscb.  BrOder  42Î 

^^H           -  Josef  Freîherr  von  —  417  (1739 

(1555). 

^^^^         -41). 

Glatz,  Grafschaft  77,  124. 

^^^^^B     -  J.  Julius  Freîherr  von  — .  n.-5. 

^  Stânde  von  —  275  (1585),  52 

^^^^^H         Kommîssflr  des  Vicrtels  ob  dein 

(1650). 

^^^^^          Manhart^bor^^    380    (1734--42), 

Glauchau  s.  Freî^leboa  von  — . 

^^^^^          417  (1734-44). 

GkiJoUowa,  Wîlheljn  MaUhiâa  toi 

^^^B           Gineti,  KardinaJ  88. 

-  417  (1729). 

^^H           Girard  417  (1736). 

Gleichen,  grafl.  Familie  319  (1580) 

^^^B           Girardi,  Antonio  215  (1655). 

-^  Georg  Graf  au  --  319  (1546). 

^^H          Girofalo,  Pascab)  417  (1745). 

—  Hatzfold  zu  —  a,  Haiïff M. 

^^^^B           Gtronda,  Principe  di  Canneto,  Gio- 

Glpïchenberg  05. 

^^H                vanni  376  (1733). 

Gleimcn,    Ortschafl    512    (1825-    . 

^^^^B          GitiUnger,  von  — .  Generalproviiint- 

1800).                                           ■ 

^^H                meîster  223  (1641). 

(îleisbach.  S.  F.  71  (lfiS8— 41X     B 

^^^B          Oiodice,    Giovanni    Battista.    Bi- 

^^H               schof  von  Pareozo  342  (1645). 

""i 

Register. 


639 


Glogau,  Fttrstentum  68  (1638). 

—  GroB 91,220(1633). 

—  Landeshauptmann  in  —  s.  Her- 
berstein,  Bernhard  Graf. 

Gloiacher,  Christoph  von  —  327 

(la  Jh.). 
Glover   de    Glaideny,   Baron   417 

(1733). 
Gîymes  de  Florennes,  comte  de  — 

417  (1733/34). 
Gmunden,  Stadt  69  (1637—44). 
Gneisenau,  General  243  (1814),  244 

(1814). 
Gnochi,  Ottavio,  Résident  100  (1663 

—76). 
Goblet,  Jean  B.  418  (1737). 
G5ding,  Herrschaft  553  (1645),  569 

(1645). 
Goeô   (Goes),    Graf,    kaiserl.    Ge- 

sandter  im  Haag  7  (1657—74), 

9   (1667—74),    528   (1703),    538 

(1700-04). 

—  Jean  Antoine,  comte  de  —  418 
(1745). 

—  Johann  Graf  — ,  Kardinal  356 
(1687—93). 

Goethals,  Advokat  418  (1738—40). 
Goethe  147. 

Gold  Anton,  Kooperator  in  Mar- 
kersdorf  417  (1738—40). 

—  Franz  Johann,  Prâlat  417  (1734 
—47). 

—  Johann  Friedrich  417  (1737). 

—  Martin,  Harrachscher  Haushof- 
meister  417  (1727—45). 

Goldast  334. 

Goldburg,  Freiherr  zu  —  s.  Althan, 

Michael  Wenzel    Graf  von  — . 
Goldenstein  562  (1695),  565  (1687 

—1733);  8.  Bylansky. 
Golowkin,  Graf  161  (1810—12). 
Gomont  8.  Onate. 
Gongnies,   Francesco   de   —   418 

(1739—44). 
Gonzaga  66,  211,  214,  217,  221,  296, 

302-^5,  307,  340,  369,  376, 439, 

444,  456,  666. 


Gonzaga,  -Doria,  Giovanni  369 
(1673—78). 

—  Familie  211,  369  (17./18.  Jh.). 

—  Herzog302— 305(1613— 30),  307 
(1625-30). 

—  Alfons,  Herzog  369  (1659—78). 

—  Antonio  376  (1738). 

—  Ascanio  Fûrst  —  369  (168a— 
95),  376  (1738). 

—  BasUio  376  (1738),  439  (1740). 

—  Camillo,  FUrst  Don,  —  369  (1666 
—1703). 

—  Carlo  Cesare  —  369  (1660—73), 
556  (1647). 

—  Cartossa  —  376  (18.  Jh.). 

—  Catarina  369  (1684—1700). 
~  Ferdinando  376  (1738). 

—  Francesco  376  (1709—35). 

—  Giono  Ftirst  —  369  (1677/78). 

—  Giovanni  Francesco  Furst  — 
369  (1669—95). 

—  Giulio  Cesare  Graf  —  340 
(1641),  369  (1673—78). 

—  Giuseppe  Maria  444  (1797). 

—  Hannibal,  Markgraf,  kaiserl. 
Oberstkammerer  (1655—61)  214, 
217  (1654),  221,  369,  455. 

—  Johannes  Franciscus,  1.  Ftirst 
von  Mantua  296  (1433). 

—  Ludwig  66  (1646). 

—  Luigi  376  (1738). 

—  Sigismondo  376  (1735-42),  439 
(1739). 

—  Vespasiano  Ftirst  —  369  (1670). 

—  Vicianda  369  (1682). 

—  Vincente,  Ftirst  Don,  — ,  Oberst- 
hofmeister  der  Kaiserinwitwe 
Eleonora  369  (1676-83). 

Gonzalos  de  las  Hères  s.  Garzia. 
Goom,  Louis  418  (1736—38). 
Gordon  221  (1634). 
Gortschakoff  145  (1855). 
Gôrz  19  (1660),  25,  293,  324. 

—  Grafschaft  293  (1553-67). 
Gotschee  107  (1674). 

Gotter  418  (1731). 
Gotthard,  St.,  an  derRaab,  Schlacht 
bel  —  454  (1664). 
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Résister. 


Giittingeii,  Aotiquarius  Johann  Da- 
niel Kôhler  in  —  421  {tlBB— 

Gûttlicher,  Johann,  aus  Aspendorf 

565  (1686). 
GîHz,  Graf  557  (1754). 

—  Eraaîiuel  Graf  —  380  (1727). 

—  Ferdinand    Siegmund   Graf   — 
347  (1(561—^37). 

—  Franz  Graf  —  356  (1678), 

--  Hans  Karl  Graf  —  356  (1680). 

—  Hans  Sieg-mnnd  Gottfried  Graf 

—  356  (1678). 

—  Jobsi  71  (1636-^6). 

—  Johann  71  (1636—46). 

— -Trczka,  Isabella  Maria  GrSfiii 

—  347  (1661-4S7),  850  (1665). 
Gotz,  Graf  82. 

GraaB,  Rei  disaient  7, 

Gracht,  Van  der  —  418  (1737-41). 

Graf,  Johann  Ferdinand  Friedrich, 

StoîbergiacherRat  418  (1736/37). 
Grafcnstein,   Herrschaft  (Bôhmen) 

94. 
Graff,  Rittmelster  223  (1641). 
Gramina,  Duchessa  di  —  439  (1749), 
Gramont  306  (1621—29). 
Gran,  Erzbischôfe  von  — : 

—  Lippay,  Georg  67  (1642/43). 

—  Lossi,  Emorich  37  (1639—42). 
Grana,  Marschall  di  —,  Marquis  di 

—  8.  Caretto. 
GrassalkoTnici  151  (1857). 
Grailan^  Johann  Louis  de  ^,  erz- 

herzoglicher  Kammerdiener  418 

(1737/38). 
Gratz,  Franz  Josef,  Professor  und 

Hofrat  380  (1723). 
Gratzberg   in   Schlesien   509   (tun 

1632). 
Gratzen.  BuquoyBches  Archiv  35, 

50  (1618—21). 

—  SchloÛ  35,  48  (1626). 
Gratzen,  Graf  77. 

Grau,  J.,  Domherr  418  (1735/36). 
Graubunden  395  (1705). 

—  Gesandter  in  —  s*  OreuL 
Gravina,  Herzog  816  (1730  ff.). 


Gray,  M.  88  (1620). 

Ctraz    am    Lcch,    Deutsehonici»- 

ballei  398  (1712). 
Graz  19  (1660,  Î673),  25,  6»,  T6,  Stt 

94,  247  (1816),  334. 

—  Reise  Leopolds  L  n&cfa  —  J9 
(1660). 

Karls  VI.  nach  —  25  (17^). 

—  Schlofîhauptmannschaft  von  — 
(Maxiniilîan  Graf  Trautinatiû*- 
dorf  )  m  (1637),  75  (1637-47),  MS5. 

—  f]berftibrang  der  Leielie  Ferdi- 
nands  H.  nach  —  834  (1637). 

Gregolin,    Iseppo,    notario    ducaJi 

(Venedig)  321  (1639  Ma.X 
Gregor  XIII.,  Papet  s.  Rom,  Papete. 
Gregor  XV.,  P&pst  b.  Horo^  PilpftUt 
Gregory,  de  — ,  Krîegsagent  de» 

FUrsten  Octavio  II.  Piccolomitii 

228  (1742—52). 
Greif  von  Elbenstatt  71  (1Ô45). 
Grcifenklau,  Alexander  71  (1646— 

48),  83,  84. 

—  Johann  Phiîipp  von  — ,  Fttrtl- 
bischof  vonWQrzburg  363(1700 
—05). 

GrémouviUe  7  (1667-^9),  9  (16© 

—77). 
Greneck,    Adam    Josef,    Advolot 

380  (1723). 
Grenier,  J.  B.  418  (17S4— 42). 
Greppî,  Paolo,  kaiserl.  Koiudil  in 

Cadix  485  (1772—79). 
Greut,  von  — ,  Geaandter  in  QnU' 

banden  395  (1705). 
Grève,  Jacques  de  —  s.  Oembloux. 
Greven  418  (1735—37). 
Grevenbrocb  418  (1736—^). 
Grevenbruch^  A.,  SekreUlr  der  gt* 

heimenReichskanzlri  """   '"01). 
Greyl,  Hans  Georg,  Il  n« 

in  Wien  356  (1668—87; 
Griechenland^  Befreiungskriv *=,  ... 

(1826/27). 

—  Otto,  Kdnig  von  —  142  (188TV 
Grignii,  Marquia  de  — ^  Deputtoler 

von  Artois  418  (I7S4)- 
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anUoni,  Abt  317  (1781—36). 
Qrimaldi,  Ck)n8tantmo  376  (1733). 

—  Giovanni    Batt,    Dentist    418 
(1736). 

Qrimberghen,   Prince   de   —   418 

(1736-41). 
Grimm  161  (1790—94). 
GrisantiyBartolomeo,  Harrachscher 

GeschftftBtrflger  364  (1669—79). 
Qrispek,  Florian  11. 
Qrodeczky  344  (1640). 
Qroeber  418  (1739). 
Groesbeck,  Comte  de  —  418  (1736 

—43). 
Qrolmann,   von  — ,   General    169 

(1840). 
Qronsfeld,  Graf  Johann  Franz  von 

—  356  (1700). 
Sroote,  de  —  43,  44  (1619). 
Sros,  C.  de  —  418  (1734—38). 

—  Abt  von  —  418  (1734). 
QroBse,  conseiller  418  (1738). 
GroBsen,  Fûrstentum  92. 
Grofi-Meseritsch,  Stadt  453  (1742). 
Grofi-Oppatowitz  541. 
Grofi-Rohozec  (bei  Tuman  in  BOh- 

men),  Desfours-WalderodeBches 

Archiv  in  —  446  ff. 
GroB-Skal,  Ort  58  (1778). 
GroB-UUersdorf  559  ff. 

—  Archiv  in  559  ff. 

—  Gemeinde  560. 

Grundbllcher  der 560 

(1560—1667). 

—  Hauptleute  s.  Rabin,  Radausch, 
Schwertlich,  Winarsky. 

—  Herrschaft     65&-566     (1661— 
1731,  1802). 

Untertanen  der  —  —  560 

(1656). 

—  Wirtschaftliche  Verwaltung  562 
(1802  ff.). 

Grofi-Zdikan,  Herrschaft  612. 

Grousfeld  90. 

Gmber,  Franz,  Kriegsoberkommis- 

Bftr  418  (1737-^9). 
Gmeber,  Ferdinand  381  (1782—40). 


Grulich,  Herrschaft  der  Grafen  von 

Althann  562  (1716-^1). 
Grombacher  Hftndel  330  (16.  Jh.). 
Grumberg     563     (1661—65),     564 

(1719);  s.  Olbrich,  Pohl. 
Grttn,  Thomas  de  —  (ProBnîtz)  418 

(1720). 
Grûnberg,  Stadt  260  (1732). 
Grûnbfichl,  Granptthel  s.  Hoffmann. 
Grûnfelder,    Johann    Georg    418 

(1737—42). 
Grûnne,  Graf  143  (1854—69),  234 

(1801). 
Granthal,  Ursula  Sophia  Freiin  von 

—,  geb.  Zierotin  561  (1645—72), 

563  (1665). 

—  Wolf  von  —  71  (1630). 
Grûnwald   (Bôhmen),   Fabrik   451 

(19.  Jh.). 
Grysperre,  De  —  418  (1738). 
Guastalla,  Familie  165. 

—  Herzog  von  —  304  (1620—30), 
316  (1730),  443  (18.  Jh.),  444 
(1747). 

Gudenus,  Giovanni  Alberto  barone 
de  —  376  (1733-41),  439  (1740). 

Gudule,  St  s.  Efferen,  F.  comte 
d'— . 

Gueldem  418  (1738-42). 

Guerard,  J.  418  (1738). 

Guerrieri,  Marquis  418  (1741). 

Gnicciardi,  Graf  317  (1730),  418 
(1734—41). 

Guise,  Herzog  von  —  37. 

—  Stadt  232  (1793). 

Guitry,  franzôsischer  Gesandter 
356  (17./ia  Jh.). 

Guizot  145,  151  (1847—61). 

Gundel  418  (1741—44). 

Gttnther,  Dr.  660  (1639). 

Gttntherod,  Baron  Johann  Hein- 
rich  von  —  381  (1732-^7). 

Gurk,  Bischôfe  von  —  s.  Bourde, 
Otto  de  la;  CoUoredo,  Graf  Hie- 
ronymus;  Lamberg;  Thun-Ho- 
henstein,  Graf  Jakob  Max;  Thun, 
Graf  Josef  Maria. 


^^V                                               ^^^^^^^^H 

^^^H           Gurk. Domherren 380;  g,  Gallenberg, 

Haimb,  Fr^^iberr  von  —  Ifiïî  (ITSfl 

^^^^1                Graf  Josef  Reichart. 

-91).                                          ■ 

^^^H           Gurlich,  Meichîor  Ignaz  418  (1736). 

Haimerl,  Johann  Franîc  Mii\  (I67lfl 

^^^H           GQtenstein,  Mbrecht  vun  —  31. 

Haifibbach    ».    Schleiiuix    Frétai 

^^^H           Gutschdorf  s.  Hcntschcl  und  — . 

auf  — .                                 ^M 

^^^H           Gutteniiauseo,  Zeàent  zu  —  448 

Hais,  Roberto  340  (1642).      ■ 

^^H                (1687,  1787  und  1740)* 

Hâjek    von    Hâjek.    Svmt»oii   21 

^^^^B           Gultmann,   David   Ritter   von   — 

(1595). 

^^H 

Halama  von  Jiciiiu  Ooorg  WUlidJ 

^^^^B           Guyot,   Nikolauâ,   Hofmelster   des 

381  (1728). 

^^^^^^_           GrafcD  Ferdinand  Bonavontura 

Ralberstadt,  î?tâdt  60  (1627). 

^^^^p          von    Harrach    351    (1658-^60), 

Halbthuni    (Ungarn),    kaîserL  G< 

^^^^^         Sm  (UWS), 

stiit  25  (1730). 

^^H          Gyselinek.  Henn  Carlos  418  (1786 

Haiden,  Freiherr  Ferdinand  HiîiH 

^^H 

rich  von  der  —  381  (1714— 2îq 

^^^^^    Gyulai  251  (1850). 

Halil    Effendî,     tttrkischor    întPT 

^^^^^^^1 

nuntius  541  (1756). 

^^^^H 

Hall,  Hemchaft  94. 

Hallp,  Stadt  6a  (1626/27). 

^^^^^^    Haag,    (Niederlande)    216    (1650— 

Hallein,    Karl    Pemhandlxky    val 

^^H                 —56),  2^  (1630^-33).  535,  536 

Adlersbcrg,  Salzolitmchaffcr  i 

^^H                 (1683—97). 

—  ^B  (173fr-^5X 

^^^^^^»     —  Friiidensverbandltingen    ira    — 

Haller,  C,  Joannes  418  (174.S). 

^^^^B          535  (1683). 

—  a  Pauiiis  418  (1740—43). 

^^^^^^     —  —  Vorverhandlungen  zum  Rys- 

—  von  Hallcrstein,  Christian,  ga 

^^^^^^          wicker  Frieden  im  —  636  (1605 

voyiftcher  Gesandler  am  kaieei 

^^^^^ft 

Hofe  501  (1562—79), 

^^^^^^m    ^  kaîserl.    Gcsandter    im    ~    s. 

Haîleweil     (HallwcU),     Gra!     49 

^^^^^^p          Goeû,  Graf^  Lkola. 

(1707). 

^^^^*     Haber,  Bankîer  147  (1846). 

—  Franz  AnUin  Gra!  —  356  (16fl 

^^H            Hack(%  G.  418  (1737—42). 

-82). 

^^^H           Hacklberg  und   Landau,  Freîherr 

—  Franz  Micbael  Graf  — 381(173 

^^H                Max  EraBmU8  von  —  381  (1724). 

-39). 

^^^H           Iladersdorf     in     Nîederôsterreich, 

—  Jakob   Loopold    Oral    —    l4 

^^H                 SchloB  526. 

(1678). 

^^H           Haer,  Van  der  —  418  (1740). 

Halloy,  Emanuel  de  —,  dekretlr 

^^^H           Hagen,  J.   6.  H.,   Oberstleutnant 

des  Grafen  Ulfeld  418  (I73<t« 

^^H                418  (1734/35). 

40). 
Haliwich,  Dr.  Hermann  337.          ■ 
Ilam,   Pafi  und  Stadt  78,  79,  «1 

^^^H           Hagensdarf,  Herrschaft  52CK  524. 

^^H           Rager  143  (1812/13).  149  (1814), 

^^^^B           —  Otto  Siegmund  Frciherr  von  — 

142  (1846). 

^^H 

Hamburg  69  (1635—42),  128,  13âd 

^^H           Haghen,  Vicomte  de  —  418  (1736 

293  (1630-S3),  SOI  (1620),  SlM 

^^m        -46). 

(1702-05),  894  (1747),  472  (16» 

^^^H          Haîdiuger  147. 

^9),                     m 

^^H          Halek  s.  Hayeck. 

—  Knnriikt    zwischeii    Schwedc^ 

^^H           Haîgerlocli,  Stadt  69  (1635). 

Dilnemark  und  ^  128  (1686).^ 
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Hamburg,  Postmeister  in  —   132 

(1685—90). 
Hamel-Bruynincx,  J.  J.  418  (1735 

—37). 
Hammer-Purgstall  147. 
Hammerstein,  SchloB  78,  79,  84. 
Hampteaux,  M.  C.  de  —  s.  Echter- 

nach. 
Hanau,  Ftiret  304  (1625—30). 

—  Graf  von  —  63  (1646),  77. 

—  SUdt  508  (1646). 

Hanen,  Graf  PhUipp  —  71  (1635). 
Haninz  de  Moerkereke,  D' — ,  doyen 

du  conseil  de  Flandres  418  (1734 

-42). 
Hannaken,  Bewaffnung  der  —  539 

(1741). 
Hannover,  KOnig  von  —  143,  150 

(1849). 

—  Kur  201  (1693—95),  463  (1708). 

—  Orden,  Guelfen-—  248  (1816). 

—  R.  von  —39  (1620),  43  (1618/19). 

—  Streitîgkeiten  des  Bistums  Hil- 
desheim  mit  —  531  (1698— 
1700). 

Hansastâdte  471,  472  (1627—39). 
Hanssen  10  (1679/80). 
Hantson,  D.  Gaspar  418  (1741/42). 
Happart,  R.  418  (1740/41). 
Harancourt  304  (1613—30). 
Harant,  Christoph  283  (1620). 
Harckingh,  W.  de  —  418  (1735). 
Hardegg  269,  307,  308,  314,  319, 
350,  381. 

—  FamiHe  269  (15.  Jh.),  381  (1727). 

—  Graf  307,  308  (1609—27),  314 
(1662—93). 

Antoine  381  (1727). 

Jean  Konrad  381  (1727). 

Jules  381  (1727). 

Julius  350  (1639). 

—  Grâfin,verehelichteGrâfinThurn 
(ffieronymus  Wenzel)  319  (16. 
Jh.). 

Hardenberg    144    (1811—21),    146 

(1805). 
Uardenbroeck  418  (1735-46). 

ArckiT»lieD  I.  H«fl  4. 


Harding,  Johann  V.  (Ropenhagen) 
381  (1727-45),  418  (1740--42). 

Hardy,  J.  le  —  418  (1742). 

Hamel  s.  Stappens  d' — . 

Hârpfer,  Vizekanzler  9. 

Harrach  5,  8,  9,  10,  36,  39,  40,  43, 
44,  68,  88,  98,  100,  176,  214,  264, 
288,  306,  307,  314,  317,  323— 
332,  334-^9,  351,  352—390, 
395—442,  444,  445,  476,  479, 
480,  503,  528,  537,  567. 

—  Familie  324  (1688),  325,  327, 328 
(16.  Jh.),  338,  347—349,  367, 396 
(la  Jh.),  436,  437,  445. 

Prugger    Linie    324    (1688), 

437. 
Rohrauer  Linie  324  (1688), 

325  (1764),  326  (1886),  327. 

—  Graf  5  (1625—27),  8  (1665—74), 
9,  100,  314  (1670—81). 

Vizekônig  von  Neapel  317 

(1730),  396  (1730),  479,  480  (1743 
—46). 

—  Grâfin  264,  381  (1722). 

—  Anton  Franz,  Erzbischof  von 
Salzburg  396  (1707—27). 

Kardinal  317  (1720  ff.). 

—  Eleonora  Grâfin  — ,  vermfthlt 
mit  Nikolaus  Graf  Pâlffy  342 
(1648). 

—  Emst  437  (la  Jh.). 

—  Emst  Adalbert  Graf  —,  Sohn 
des  Freiherm  Karl  —,  Fûrst- 
erzbischof  von  Prag  und  Kar- 
dinal (1624—1667),  Domherr 
(seit  1622)  und  Ftirstbischof 
(seit  1665)  zu  Trient  8  (1625— 
67),  36  (1635),  68  (1643),  88,  176, 
214,  288  (1658-67),  314  (1664), 
324  (1667),  338-348  (1616-67), 
351  (1645),  352  (1644—67),  567 
(1665-68). 

—  Emst  Guido  Graf  —  325  (1760 
—63). 

—  Ferdinand  Bonaventura  Graf 
— ,  Sohn  des  Otto,  kaiserl.  Ge- 
sandter  in  Spanien  (1673/74), 
Oberstiiof Btallmeister ,     Oberst- 
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hofmeigter,  Prâsident  der  gelu 
Konferenz  10  (1678—1711),  323, 
324  (1662— nOfi),  345,  347,  348 
(1658—64),  351,  352—374  (1644 
—1706),  528  U6î)8/99),  537  (1609 
—1703). 
Harrach,  Franz  Albrecht  Graf  — 
(Pseudonyin  P'randdor),  Sohn 
des  KarK  347—352  (1637—74). 

—  Franz  Anton,  Soîiti  des  Ferdi- 
nand Bonaventura,  Bischof  von 
Wien,  Koadjutor  von  Salzburg 
372  (1702). 

—  Fnedrich  August,  Sohn  des 
Thomas  Alois  R.,  Kâmmerpr, 
Keichshofrat,  Gesandter  m  Tu- 
rin (1726),  kurbahmischer  Oe- 
sandter  (1728),  Ubersthofmeister 
und  Minister  in  Belgien  (1732— 
40),  Intérim Bgouvenieur,  Vize- 
kOûig  von  Belgien,  Oberstkanz- 
1er  în  Bôhmen  (1747),  Geh,  Bat 
(t  1749)  325.  326,  396  (1724— 
42),  399  (1726—43),  m.K  401 
(1726—43),  402,  4(>3— 435  (1709 
^9),  436,  476  (1729-35). 

—  Guîdo  Emst,  Sohn  des  Fried- 
rich, Gesandter  in  Turin  (1751 
—53),  445. 

—  Johann  Graf  —  325, 344  (f  1809). 

—  Johanna  Grâfin»  geb.  Lamberg, 
verm&hlt  mit  Ferdinand  Bona* 
Ventura,  Hofdame  der  Erzher- 
zogin  Maria  Anna  Josefa  369 
(1661—95),  370  (1664—1705). 

—  Karl  Freiherr,  Graf,  Geh,  Rat 
(t  1686)  39,  40  (1618-21),  43, 
44  (1618—20),  806,  307  (1613— 
27),  323  (1628),  324,  334—337 
(1600—27),  338,  354, 

—  Karl  Anton,  Sohn  des*  Ern^t, 
Oberkommissâr  des  Vîertels 
unter  dcm  Wienerwald,  General- 
landeskriegskommisBiir  von  Nie- 
derôateireîch ,  Generalleulnant, 
Oberstfalkcnmeîster  (t  1758) 
325  (1722),  486  (1722—42),  437. 

—  Karl  Leonhard  Gri^  —  32S* 


Harrach,  Lam  b  ert  Fre  i  h  err  — ,  Lan< 
schreiher  von  Bôhmen  356  (1661 
—95). 

—  Leonhard  Freiherr  — , 
bofmc'ister  des  Erzherzogs  Kai 
von    Innerôsterrcich    (t    15*J 
324  (1538—90),  327—381  (li 
—90),  a32. 

—  Leonhard  der  Mittlere,  Frelh» 
(1590--97)   328   (1590— S5X  881 
(1556—76),  334,  335  (1508—96)1 

—  Leonhard  Karl  Graf  — ,  Sol 
des  Karl,  Obéra thofineisler  d( 
Enherzogs  Leo|iold  Wilh»-!! 
(Pseudonym  Lîndamor,  Lai 
demius)  348  (1617^1),  351 
(1645). 

—  Maria  Eleonora  Grâfin  —,  vi 
ebelichte  Pâlffy  359  (1649— 8S)S 

—  Maria  Elisabeth  Grâfin  —,  vei 
ebelichte  Waldstein  349  (la  JL), 

—  Maria  Katharina  Grâfin  — , 
ebelichte  Pergen  385  (1725), 

— Eggenberg,  Maria  FranriéU 
Gr^fln  -  347  (1665-^7). 

— Jôrger,  Anna  MagdalenA  Qfiftl^ 
—  347  (1663-^7). 

—  Lodron — ,    Maria    Aniim 
I173S-48), 

—  -Rohrau,    Ferdinand    Bonaveu- 
tura  n.  Graf  —,  Sohn  des  Tho-, 
mas  Alois  Rjdmund,  Gesaud 
bel  den  Generalstaaten^  Lan* 
marschall  von  NiedPT<S©ti»fTfii 
Gubernator  und  <^ 
der  Truppen  in  *  ' 
Italien,     obéra  ter    Juâtîzprisi- 
dent  undKeichdbofratépT&sident 
(t    1778)   825   (176a-€8X   S26, 
400,   437,   438-441   (1781—' 
442,  444  (1747—50). 

Johann  Ei 

mas    AJoi»    i: 

der  Rota   Romaiia*   Prop«t 
AUbunxtau,  Abt  lu  Pr      *    - 
Domherr  iind  DoinprcM 
sau^  k&iseri.  Ministcr  ai   ri 
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Hof,  Bischof  von  Neutra  (f  1739) 
399,  400  (1731—39). 

Harrach-Rohrau,  Johann  Josef  Phi- 
lipp,  Sohn  des  Ferdinand  Bona- 
ventura,  Feldmarschall,  Komtur 
des  Deutschordens,  Hofkriegs- 
ratspr&sident  (1739—64)  396 
(1709-42),  898,  399  (1697— 
1744). 

Leonhard  (t  1527),  Hofkanz- 

1er  Erzherzog  Ferdinands  I. 
(1526)  327  (1523—27). 

Leonhard  Ulrich,  Sohn  des 

Leonhard  Karl  324,  347,  348 
(165fr-63X  851,  362. 

Otto,  Oberst  327,  352. 

Thomas  AloisRaimund,  Sohn 

des  Ferdinand  Bonaventura,  Ge- 
sandter  in  Dresden  (1694/95), 
Madrid  (1696—1700),  Geh.  Rat 
(1706),  LandmarschaU  in  Nie- 
derôsterreich  (1715),  VizekOnig 
von  Neapel  (1728—33),  Mitglied 
des  geheimen  Konferenzrates 
(t  1742)  324  (1706),  369,  370 
(1686—1706),  374-^90  (1686— 
1742),  395^-400  (1694—1742), 
403,  503  (1722/23). 

Wenzel,  Sohn  des  vorigen, 

Malteserritter,  General  der  Ga- 
leeren,  Oberst  (t  1734)  400  (1716 
-28). 

— Schwanberg,  Anna  Eusebia  Grâ- 
fin  —  347  (1659). 

—  Archiv  in  Wien  323  ff. 

—  Domanendirektoren390(18.Jh.). 

—  Gtlter  in  BOhmen  446. 

—  LehenprOpste  323,  356,  360. 

—  Majorât  323,  324  (1655),  325, 
348  (1656-«3),  351  (17.  Jh.), 
390,396. 

—  Privilegien  324,  326. 
Haïras  s.  Hersan  von  — 

Harré  et  de  Croy,  Duchesse  d'— 

418  (1786/87). 
Harrech,  Grifin  von  —  381  (1722). 
Harscamp,  Comte  d'—  418  (1737— 

45). 


Hartig,  Graf  143  (1835—51),  151 
(1850/51),  192  (1793). 

—  Anton  Graf  —  418  (1736-^0). 
Hartmann  von  Klarstein,  Polixena 

Elisabeth,  Gemahlin  des  Des- 
fours, Matthias  Wenzel  Josef 
Graf  —  449,  450  (1697—1759). 
'  Hartung,  Franz  Anton,  Harrach- 
scher  Gartner  418  (1735). 

—  Friedrich  Anton,  Lustgârtner  in 
Bruck  a.  d.  Leitha  390  (1715— 
36). 

Hartzheim,  verehelichte  von  Ey- 
schen  415  (1736). 

Haslauer,  Wenzel  (Prag)  356  (1662 
—70). 

Haslingen,  Tobias  von  —  356  (1695 
—1704). 

Haslinghaus,  Ernst  356  (1704). 

Haslingshaus,  Heinrich  von  —  381 
(1709). 

Hasner,  Universitâtsprofessor  516. 

Haûlinger,  Freiherr  Ignaz  von  — 
381  (1724). 

HaBlinghausen,  Freiherr  Ernst 
Heinrich  von  —  381  (1709). 

Hatzfeld,  Melchiwr  Graf  —,  Gene- 
ral 6  (1645),  18  (1644),  21,  71 
(1639—45),  102  (1656—58),  223 
(1640),  349  (1646). 

—  zu  Gleichen,  Graf  202  (1756). 
Hauer,    Franz    E.    von    —    419 

(1740/41). 

Haugerauville,  franzôsischer  Gene- 
ral 241  (1813). 

Haugwitz  98,  124,  203,  541,  548, 
551. 

—  Familie  98,  541. 

—  Graf  124. 

—  Grâfin  541  (1812). 

—  Alexander  Graf  —  548  (1635), 
551  (1641). 

—  Franz  Josef  Graf  —,  Oberst- 
kanzler  203  (1756). 

—  Friedrich  Wilhelm,  ôsterreichi- 
scher  Staatsminister  541  (1732 
—55). 

—  Heinrich  Graf  —  541  (1813). 
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Haugwitz,  Archiv  in  N  ami  est  a,  d. 

Oder  541  (17.-19.  Jh.). 
Haultep€^mie,  M.   A.  Baron  de  — 

419  (1737—41'). 
HaupoBt  des  Grand  Sass,  De  —  419 

(1744). 
Hauteharmoy,  D'—  419  (1739). 
Hauzer,  C.  F.  de  —  419  (174fl/41), 

—  P.  E.  de  —  419  (1741). 
Havre  ot  de  Croy,  Duchesse  de  — 

412  (1742). 
Haydn  147. 
Haye,  A.  de  la  —  419  (1735—41), 

—  J.  J.  La  —  419  (1735). 

—  Lapatterie.  de  la  —  419  (1733). 
Hayeck  (Haiek)  von  Waldî^tatten 

539  (1715^18). 

—  J.  S.  389  (1726—28). 
Haynau  143  (1850),  250  (1849). 
Ha\Tiin  Bcrvieeoes,  De  —  419  (1735 

'-41). 
Hayti,  Statistik  von  -^  149. 
Hazenburg,  Famille  5«J7  (17*  .Th.). 
Hehendanz,  Johann  von  — ,  Oberst- 

letitnaiit  419  (1745). 
Heber  518. 
Hebron,   kaiserl    Hauptmann   309 

(1613-^30}. 
Hechingen  s.  HohenzoUem — . 
Heed,  Joann  van  den  —  419  (1733 

-37). 
Heems,  J.  B.  de  —  381  (1718—24). 
Heenes,  kidserl  Résident  in  Berlin 

529  (1Ô98— 1700). 
Heetvelde  dit  Jaerens,  Baron  d'— 

419  11737—12). 
HegelBon,  J.  B.  de  —  419  (1734). 
HegeninttUer,  kaiserl.  Gc8andt6r90 

(1631),  107  (1624). 
HeggenjnUlJer,    Dr.     Johann    329 

(1575). 
Heictonensis  (?)   episcopus,   F.   67 

(1647). 
Heidelberg  96,  242,  471,  472. 
—  Bundestag  tu  —  (1629):  95,  471; 

fl631):  472. 
-  UiiivermlJlt  tu  —  242  (1818). 


Heiibroun,  8tadt  69  (1635— M),  22^ 
233    (1799),    305     (1629), 
(1583). 

—  8tadteabschied  tu  —  33.1  (1581) 

—  Treffon  bei  —  233  (1799). 
Heiligenkreuz,  Zi8temeDiterklmt4 

in  Kiederôsterreich  324  (1688 
Hein,  Dr.  Anton  250  (1BI9), 
Heinn,  Graf  G4  (1647). 
Heintschi,   Martin   Anton   von 

419  (1738/39). 
Heinzendorf,    Geraeinde    660,    l 

(1633—1740). 
Heisler  lOti. 
Heister  106.  357,  381,  531. 

—  General  531  (1714). 

—  Graf  iU.  381  (1718). 

J.  357  (1670—1704). 

Helena,  St.  148. 

Hclfenstein  307,  328,  3:33.  49t 

—  Fretherr  328  (1560). 

—  Graf  307  (1612—30). 

Georg  333  (1560), 

Katharina,    geb.  GHilln 

Sonnenberg  491  (1511). 

Ulrich  491  (1511). 

Helfert,  Freiherr  Alexander  vott  - 

516  (19.  Jh.). 
Heit  von  Keincnt,  ^ 

mischcr  Vistek.-ifi  ^1| 

Hemptines    baruti    «it-    ïtiuriit  j»|j 

De  —  419  (1733—421. 
Hemskerch^  Konrâid  H..    ' 

von  AmBlerdmn  and  < 

in  Wie»  356  (1696). 
Henchin  a.  Croix  majqaia  d' — ,  j 
HenckU  Grâ^n  Antr»nia  Fnn^&li 

verebelîchte   nmfln  Opiiorito 

384  (1723). 
Hendergon(e),  GniUauine  419(17 
—  Th.  71  (1640). 
nengelmilllpr  472  (1631). 
Hennegau  419  (1735—42). 
Hennertidorf  a.  Hoehberf  von 
Ifi  .    Graf  77,  ~ 

h  1  452  (19.  JhX 

Hen&broecii,  P.  419  (1736), 
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Hentschel  und  Gutschdorf,  Johann 
Gottfried  Josef  von  —  357 
(1695). 

Hcras  s.  Garzia  Gonzalos  de  las  — . 

Herberstein  38,  47,  98,  101,  102, 
109,  303,  327,  340,  343,  350,  356, 
357,  363,  374,  419,  445,  541,  542, 
558,  561,  563,  564. 

—  Famille  98. 

—  Frâulein  563  (1665—70). 

—  Freiherr  Siegmund  327  (16.  Jh.), 
542  (1541). 

—  Graf  47  (1687),  558  (1621—50). 

—  A.  von  —  38  (1620). 

—  BernhardGraf — ,  Landeshaupt- 
mann  in  Glogau  101,  102  (1656 
—98),  109  (1631—90),  340  (1664 
--67),  343  (1665). 

—  Bemhard  Erast  357  (1680). 

—  C.  B.  Graf  —  357  (1668). 

—  F.  comte  de  —  419  (1720-43). 

—  Ferdinand  Emst  Graf  —  356 
(1679—81). 

—  Francisco  Giovanni  Graf  —  357 
(1673—80). 

—  Friedrich  Graf  —  303,  350 
(1647). 

—  Hans  Anton  Graf  — ,  Oberst  367 
(1700). 

—  Hans  Georg  Graf  —  357  (1665 
-81). 

—  Hans  Josef  Graf  —  357  (1679— 
81). 

—  Heinrich  Graf—  109(1691—94). 

—  Johann  Friedrich  Graf  —  561 
(1645—72),  564  (1666). 

—  Josef  Friedrich  Graf  —  343 
(1665). 

—  Leopold  Graf  —  357  (1696). 

—  Maria  Elisabeth  Grftfin  —  374 
(la  Jh.). 

—  Max  Graf  —  360  (1666),  367 
(1673—79). 

—  Siegmund  Graf  — y  Leutnant 
419  (1735/86),  446  (1741). 

—  Siegmund  Christoph  Graf  — , 
Bischof  von  Laibach  868  (1686 
—99). 


Herberstein,  Schloôarchiv  zu  Groô- 

oppatowitz  541,  542. 
Hermann,  Oberst  311  (1628). 
Hema,  Freiherr  Josef  Julius  von 

— ,  niederôsterreichischer  Regi- 

mentsrat  381  (1726—42). 
Herrenalb,  Kloster  456  (17.  Jh.). 
Herrendorf,  Ort  511  (1614  ff.). 
Herrenhauser  Allianz  124. 
Herrera,  Manuel  de  —  357  (1678— 

88). 
Hersan,  Herzan,  Hrzan  344,  350, 

357,  381,  413,  485. 

—  Dobbelstein —  413  (1738—42). 

—  Graf  485  (1770—75). 

—  Grâfin  344  (1662). 

—  von  Harras,  Adam  Graf  —  381 
(1728—41). 

Emst  Karl  Graf 357 

(1681). 
Ferdinand  Graf 381 

(1726-^8). 
Ferdinand  Max  Graf 

357  (1681). 
Franz  Anton  Graf 381 

(1727). 
Hans  Adam  Graf 350 

(1665). 
Josef  Leopold  Graf  —  — 

357  (1691—1700). 
Kari  Graf 381  (1726— 

40). 
Karl  Quintin  Graf 357 

(1693). 
Max  Graf 381  (1734— 

38). 
Siegmund  Gustav  381  (1726 

—45). 
Hertard  von  der  Leyen,  Damian, 

Kurfttrst  von  Mainz  363  (1672 

—79). 
Hertl,  Johann  Franz,  Dechant  in 

Neutitschein  419  (1733-^). 
Hertval  dit  Jaerens,  Baron  d'— 

420  (1745). 
Hertzberg,   H.   39   (1618—21),   43 

(1619),  46. 
Herwart(h),  J.  48  (1618-20). 
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Herwart(h),  Johann  Franz  Freiherr 

—  381  (1739). 
Herwell,  G.  71  (1625). 
Herz,  Barbara  Elisabeth,  verehel. 

Gr^fin  Althann  392  (18.  Jh.). 
Herzan  s.  Hersan. 
Herzelles,  Marquis  de  —  419  (1736 

-43). 

—  François  Lois  de  —  337  (1607). 
Heô,  General  143  (1849—56),  151 

(1854—56). 
Hessen  9,  63,  66,  77,  78,  87,  92,  95, 
194,  223,  243,  304,  342,  343,  356, 
363,  864,  419,  472,  480,  495,  502, 
528. 

—  Landgraf  von  —  87,  480  (1736 
-46). 

—  Agnes  Magdalena,  verw.  Land- 
grâfîn  von  —  304  (1623—29). 

—  Charles  Landgraf  —  419  (1734). 

—  Friedrich,  Kardinal  9  (1654— 
74),  342,  343  (1655—66),  356 
(1668—78),  502  (1666-69). 

—  Friedrich  Landgraf  —  66  (1637 
—44). 

—  Friedrich  von  —  194  (1793). 

—  Georg  Landgraf  —  66  (1634— 
44),  472  (1631). 

Befehlshaber     der     kaiserl. 

Truppen  in  Katalonien  363,  364 
(169^-1700). 

—  Georg  von  —  194. 

—  Josef  Landgraf —419  (1735-40). 

—  Ludwig  Landgraf  —  304  (1623 
—29). 

—  Louis  Landgraf  —  419  (1739). 

—  Maximilian  Landgraf  —  419 
(1734—41). 

— Darmstadt  81. 

—  -Homburg  243  (1814). 

— -Kasscl  63  (1645),  77,  78,  92. 

Wilhelm    Landgraf    —    223 

(1640). 

— Philippsthal,  Guillaume  Land- 
graf —  419  (1738). 

---Rheinfels  528  (17.  Jh.). 

— Rothenburg,  Leopoldine  Erb- 
prinzessin  zu  —  495  (1800). 


Hethes,  Ladislaus  de  —  306  (1614)l 

—  Pethe  de  —  s.  Pethe. 
Hetzler,   Chevalier    Guillaume  — 

419  (1738-43). 
Heubens,  Jean  François  419  (1784 

—40). 
Heugel,    Sébastian,    kaiserL    Hof- 

sekretâr  275  (1585—^. 
Heuregard,    De   — ,    Kapitftn   419 

(1735/36). 
Heuron  419  (1789/40). 
Heussler,  Graf  532  (1742). 
Hex  81. 

Hexenrichter  s.  Edelstadt 
Heyden,  P.  de  —  419  (1737-46). 
Heymann  von  Rosenthal,  Ifarga- 

reta  Barbara  419  (1739—41). 
Hickmann,  Christoph  Georg,  Kapi- 

tân  419  (1736^-89). 

—  L.  G.  419  (1740). 

Hiebler,  Wenzel,  Rentschreiber  449 

(1652). 
Hielscher,  Johann  Dominik  Bene- 

dikt,  Justizsekretâr  419  (1782 

-42). 
Hieserle,  H.  38  (1619),  45  (1619/20). 
Hildburghausen  s.  Sachsen — . 
Hildebrand,  Johann  Luca  von  — . 

Architekt   376   (1709-41),  419 

(1729-^5). 
Hilden,  Petrus  289  (17.  Jh.). 
Hildesheim,    Bistum    531    (1698- 

1700). 
Hillaire,  St  337  (1609). 

—  Graf  360  (1682). 
Hill(e)prandt,  Freiherr  von  Pran- 

dau,  Johann  Georg  381  (1741). 

—  Karl   Ludwig   381    (1741),   419 
(1728-42). 

Hinderer,  Baron  de  —  419  (1789). 
Hinterholzer  (Interholzer),  Jakob, 

Handelsmann  und  Postagent  in 

Venedig  340  (1658/59),  374  (1659 

—83). 
Hirech,  Franz  Damian,  Hofmeister 

der  Grafen   von   Hardegg  881 

(1727). 
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s.    Fûgger     Freiherr 

121. 

m  Hennersdorf,  Franz 
Andrechtsrat  419(1738 

nn  Martin  von  —  381 

). 

herr  von  Hohengran, 

siul^Hofkanzler  (t  1683) 

•72),  9,  10  (1679—82), 

-83). 

Ht  241  (1813). 

i),  Schlacht  bei  — 483. 

,  Graf  371  (1702/03). 

Schlacht    bei   —    506 

lerrschaft  558  (1633— 

1680). 

•echt  Graf  von  —  381 

•). 

f  —  381  (1724—29). 
Iframitz,    Georg    Graf 
-  332  (1609). 
lievrain.  Baron  de  — . 
F.  A.  Marquis  von  — 
1-^5). 
ntesse  Nesselrode  426 

•en  568  (1683). 
33  (1643). 

lerr    von    Rentschach, 
329     (1588/89),     330 

t  329  (1587—89). 
«kolaus  419  (1728/29). 
3  (1618/19). 
1  —  564  (1700). 
kaiserl.    Résident    in 
529  (1698—1700). 
Sekretâr    des    Grafen 
)rbert  von  Trauttmans- 
L 

(1696—1700). 
Freiherren   von   Grûn- 
ind  Strechau  328,  329. 
828  (16.  Jh.). 
id  328  (1572—87). 


Hoffmann,  Hans  Friedrich  328(1562). 

—  Margareth,  Freiin  329  (1575). 

—  Maria  Elisabeth  s.  Dietrichstein. 

—  Melchior  329  (1576). 

—  Potenciana  Freifrau  —  829  (16. 
Jh.). 

Hofkirchen,  L.  von  —  71  (1642). 

—  Wilhelm  von  —  332  (1578). 
Hoheneck,  Freiherr  Johann  Georg 

Adam  von  —  381  (1741). 
Hohenembs,  Graf  von  —  381  (1727 
-M), 

—  Eleonora  Katharina  Gr&fin  — , 
geb.  von  Ftirstenberg  339  (1660 
—67),  494  (1650—59). 

—  Franz  Rudolf  Graf —  419(1730). 

—  Franz  Wilhelm  Graf  —  419 
(1743—45). 

—  Karl  Friedrich  Graf  —  350  (17. 
Jh.),  357  (1662). 

—  Karl  Wilhelm  Graf  —  357  (1663 
—83). 

—  Rudolf  Graf  —  419  (1733). 
— Vaduz,  Grafen  von  — : 

Familie  367  (17./18.  Jh.). 

Ferdinand  Karl  Franz  Graf 

—  367  (1671—78). 
Franz  Wilhelm  367  (1672— 

89). 
Jakob  Hannibal  Graf  —  367 

(1678-1701). 

Luise  Grâfin  —  368  (1689). 

Maria  Anna  Grâfin  —  367, 

368  (1671). 

—  Herrschaft  368  (1681). 
Hohenfall,  Familie  448. 

Hohenf eld,  D.  L.  Freiherr  — ,  Dom- 
herr  in  Lûttich  419  (1788). 

—  Otto  Ferdinand  Graf  und  Herr 
von  — ,  kaiserl.  Kftmmerer  381 
(1729—41). 

—  Rudolf  von  —  827  (16.  Jh.). 
Hohenfurt,  Abt  zu  — 304,  305(1613 

—80). 
Hohengran  s.  Hocher  von  — . 
Hohenholz,  von  —  419  (1788—42). 
Hohenlinden,  Schlacht  bei  —  288, 

284  (1800). 
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Hohenlohe  mi  Il699--n04). 

—  FÛTSl,  Graf  71  (1635),  Mi  (1625 
—Si}),  472  {imi). 

—  -Bart  entité  in ,      Kointesse      420 

(1738)., 

—  -Waldenburg  442  (1747), 
Hf>lienried,  J,  W.  Frtnherr  von  — , 

Kammrralînspc'ktor  381  (173^). 
Hohenstadt,     Liecbtensteinsche 

Herrschaft  565  (1687—1733). 
Hohensteio  s.  Thun — ;  Zeg  von  — . 
Hohenzollcrn  60.  275,  304,  314,  315, 

318,  320,  321*,  420. 

—  Famille    314     il662--8G),    315 
(1662  ff.),  318,  320. 

—  Ftirst  Johann  von  —  66  (1687), 
804  (1027—29). 

Menrad  66  (1641). 

—  Graf  Ferdinand  —  420  (1731). 
Karl  320  (li562^76). 

—  Gratin  275  (1597/98). 

—  Prinzessin      Sophie      —      420 
(1740/41). 

—  -Belise,  Prinzessin  s.  Belise. 

—  Clary —  8.  Clary,  Fttrstin  Jo- 
aefa  — . 

—  ^Hechingen,  FUrst  318  (1730— 
85). 

Erbprinz  318  (1730—33), 

— Sigmaringen,  Ftirst  318  (1732— 
35). 

Hohholzer,  N.  S.  von  —  381  (1726). 
(B5hn,  Abbé  151  (1813). 

Holicky     s.     Sternberg,     Weniel 
Georg. 

Holk,  FeîdmarischaU  284  (1633). 

HoUand,  Pater,  Beiehtvater  des 
Erzherzogs  Leopold  Wilhelm 
215.  218  (1655),  225. 
'HoUand  63,  64,  Tî,  78,  80,  81,  88, 
90,  92,  101,  122,  142,  155,  160 
(1769),  212,  214,  216,  219  (1650 
^-52),  227,  228,  242,  258  (1675), 
444,  473,  530,  531,  536,  572;  8, 
llaag,  Kît^derbnde. 

—  Bafriêretraktat  122  (1715). 

—  Curialia  7a 

—  Eipedltio  floUandica  92 


Helland,  FricMle  zwi^ieii  î>|iiJii« 

und  -  (164Î)  90.  214 
Lcopoîds    1.    mit  —  ilWi 

536. 

—  Grsandte  fùX  64  il646/IT).  i 
81,  83,  530  (1702— 04K  631. 

~   Gcsandtschaftsbcnchte  ans 
101  (1672— 97X 

—  Kônig  von  —  155. 
-'  Kônîgin  von  —  242  {!814\ 
Sophie  142  (1846^-51). 

—  Krieg     zwischen      Frankreich. 
Spanien  iind  —  212,  227. 

—  n.  Ranbkrieg  258  (I67IQ. 

—  Vertrag      zwisehen      £nglaii4l< 
Frankreich  und  —  (1700*  444. 

Holleschaii,    Wrbnasches    Archiv 

in  —  533. 
Holstein  66,  87,  89,  145,  146^  804, 

309;  5.  Schleswig-— . 

—  Herzng    von    —   87,    145,   m_ 
(1837—51). 

Adolf    304    (1620--^), 

(1626/27). 

Pliibpp  Ludwig  66  (U3471 

Holtzapfel  (-appel),  Graf  Petec) 

6  (1647),  71  (1645^-17),  % 
Holtzem,     Anna     Katharioa    ISO 

(1736). 
^  Lambert  420  (1788)^ 
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420  (1741). 
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Hopfer,  Paul  lÛ  (1679-^88)1 
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Ubrecht  Prokop  von 
W). 

rlândischer    Résident 
ndter  357  (1700). 
180^-14). 
oine  420  (1735). 
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mer. 
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Grâfin  —,  geb.  Clary 
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). 
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Hradek,  Desfourssches  Fideikom- 
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mifi  451  (18.  Jh.);  s.  Markwart 

von  — . 
Hradisch  552,  553  (1645),  568  (1664 

—68). 
Hredl,  Ort  511  (1693). 
HriStè  8.  Skrbensky  von  — . 
Hron   von   Leichtenberg,    Samuel 

448  (1680). 
Hruby,    Josef    Johann,    Harrach- 

scher  Kammerportier  420  (1733 

—35). 
HruSkowitz,  Untertanen  von  —  573 

(1521). 
Urzan  s.  Hersan. 
Huber  45  (1619). 
Hubert,  Abtei  St.  —  420  (1733). 
Huberty  de  Villain,  J.  420  (1737/38) 
Hûbner  143  (1849—58),  151  (1849 

-^). 
—  Graf    Alexander    von    —    516 

(19.  Jh.). 
Hudelist  146  (180^-18),  154  (1814 

-16). 
Hudson  Lowe  145  (1827). 
Hueber,   Joachim,   Kammerdiener 

des  Grafen  Thomas  Alois  Rai- 

mund  von  Harrach  390  (1726). 
Huebner,  Christ.  71  (1644). 
Huelacher,  Maximilian  303  (1613). 
Hueme,  A.  van  —  420  (1737-42). 
Huerta,  M.  88,  39  (1618—21),  43 

(1619—21). 
Huet,  S.,  conseiller  fiscal  de  Mons 

420  (1735-38). 
Huet(t)er,  Johann  Michael,  Advo- 

kat  in  Brûnn  390  (1723-^2), 

420  (1736—43). 
Huffnagel,  Johann,  Hauptmann  381 

(1784). 
Hug,  Karl  Josef,  Hauptmann  420 

(1732—35). 
Htigel  143,  151  (1840—49). 
Hugo(  Regensburg)  420  (1732—87). 
HuUer,  Ansehn  71  (1648). 
Humboldt,  Alexander  von  —  147 

(1822-^). 
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HumboUJL    Wilhelm    von    —    147 

(182:2—58),  172,  242  (1814). 
Himdiïiger  42*>  (1782—43). 
naningen,  Stadt  246  (1815). 
.Burter  143  (1841—51). 
•Husfhin,    Baronin,    geb.    B&ronin 

Géra  ^id  (1659). 
Hust,  comte  d'—  420  (1739/40). 
Huî*tirzan  8.  Rodowsky  von  — . 
Butter,     Franz,     Rittmeister     390 

(1742). 
Huyn,  Graf  Johann  Joaef  357  (1701 

—05),  381  (1717). 

—  G„  de  Geleen  71  (1B3&-44). 
Hyrâov  (Hirstbau)  s.  Mysljk  von  ^. 

L 

Ibrahim,  Pascha  40  (1621). 

—  Cara  —,  Paseha  zu  Kanizsa  85. 
Idria,  Quecksilberbergwerk  531  (18. 

Jh.). 
îgel,  Hermaiin,  Sekretâr  der  b5h- 

miKchen  Kanzîei  277  (1550—64). 
Iglau,  Kreisrichteramt  561  (1640)» 

—  Stadtrat  551  (1640). 
IJgen  von  llgenau  11. 

Ulo(w)  71,  493,  494,  496,  509,  510. 

—  Familie  493  (1633—01). 

—  Albertme  Freiin  von  — ,  geb. 
Grafin  zu  Ftirstenberg  493  (1630 
—34),  510  (1634). 

—  Christian  Freiherr  — ^  General 
71  (1633),  493  (1630-^),  496 
(1633/34),  509  (1632). 

—  Dorothea  Viktoria,  verehelichte 
Priamin  494  (1653). 

Illyrien  242  (1813). 

Ihius,  Ignaz  420  (1733—36). 

Imbsen,  Baron  d'—  264,  381  (1729 

—36),  420  (1733-40). 
Indîoff,  Josef  Baron  d*— 357  (1691). 
Indes,  compagnie  d* —  408  (1734 — 

40). 
[nfaote,  Kardinal  88. 
Ingelbeim,  Baron  381  (1736). 

—  Graf  420  (1734--iO), 

—  Komt6sse,  Ranonissjn  voo  Ke* 
ville»  420  (1740/41). 


Ingbein,  balUi  de  OnMiU  H* 

(1733-^5). 
IngoU,  Franrcsco,  SekreUir  i: 

342  (1642—45). 
Innenisterretch  s.  Osterreich- 
Innozonz  X.,  XIll.  s.  Rom,  PÀpstC* 
Innsbruck  26  (1765),  216, 217  (leSS^ 

—  Hof  8.  TiroL 

Interholztir,  Gîacomo  s,  Hinteffaol- 

«er. 
Ippros,    Bisehof    von    —    421;   i. 

Saliii-ReiJîerscheid^  Franz  Enist 

Oraf  — . 

—  Decbant   von   —  428;   ».  Pin- 
moyen,  J.  A. 

—  Stadt  420  (1733—40). 
Ips,  Herrschaft  95, 
Irbinder  341  (17.  Jh.). 
Irving  ln(K 
Î!*abey  147, 
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214,  222,  224. 

—  H.  Graf  —  71  (1630). 
Isenghien,  prince  d* —  421  (1740). 
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l8o!ano  (A\  Graf  223  (164ÔX 
(1641). 
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I?zet  Mahomet  151  (1800). 
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\si  193,  210,  215-^218  (1651- 
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italien,  Berengar  n^  Kônig  von  — 
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-  Finanzen  442. 
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371. 
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Ivrea,  Markgraf  Adalbert  von  — 

297  (959). 

J. 

Jablonovski  144. 

Jacopssen  de  Pottem,  P.  J.  420 
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Jacquerie,  Abbé  420  (1735). 
Jacquet,  A.  (Ruremonde)  420  (1726 
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(1745). 
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James  420  (1741). 
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nau. 
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—  Barna,  Heliodor  de  —  20  (1648 
—53). 
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Katalonien  363  (ia/19.  Jlu). 
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(1742—90), 

Baron  151  (184»), 

—  —  FOrstUi  150  (lT80-0aX  151 

—  —  Graf  314  rieee-«), 
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grâfl.,  in  Austerlitz  527  ff.               ^^M 

den  (1775),  in  RuÛland  (1777)» 
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67). 

^^^^H          Kempen  von  Fichtenslainm,  Frcî- 

Siegmund      Frii^drich      350 
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^^H                nant  421  (1734-^2). 
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^^^^H        (1640),  307  (1618^-30). 

Kieseghero,  Baron  de  — 421  (1742). 

^^^^H Franz  Cbriethin  358  (1670- 

KindsperjT,  Johann  von  ^  8  (Ifïî 

^^^H 

-74X'                                 ^ 

Register. 
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ron  Scharfifenstein,  Franz 
m  421  (1740—43). 

Johann  Anton  van  — 
r41-43). 

,  8,  39,  40,  71,  115—117, 
Î2,  124,  125,  158,  186,  257, 
L7,  366,  382,  421,  438,  457 
476,  477,  479,  494,  539. 
e  116,  117,  125,  257  (1667 

264  (18.  Jh.),  458,  464 
ÎOX  469,  494  (1652—1711). 
ri  (1685/36),  186  (1694— 

BcrlMinister  317  (1731  ff.). 
186  (1694—1701). 
nton — ,  Sohn  des  Wenzel 
.  Oktevian  462  (1715). 
ton  Ulrich  467  (1777/78). 
urlotte  421  (1&  Jh.). 
dinand  Fûrst  —  115. 
HZ  Ferdinand  L,  Sohn  des 
1  Norbert  Oktavian  (1678 
),  Oberstkanzler  von  BOh- 
3eh.  Rat  116  (1705—41), 
12  (1729—37),  421  (1731— 
8-466  (1699—1734),  539 

AZ  Ferdinand  n.,   Sohn 
«pold  Ferdinand  (1738— 

Obersthofmeister     von 
tn  466-468  (1766-93). 
HZ  Ulrich  L,   Sohn   dos 
1    Oktevian    (1634—99), 
mzler,    Oberstkanzler    in 
in,   Gesandter  im   Haag, 
renzrat   7,   8   (1663—74), 
i2  (1678),  366  (1666—99), 
51  (1667—83). 
HZ  Ulrich  n.,  seit  1752 
(t  1792)  125  (1749-68). 
lann  Oktevian,  Sohn  des 
1     (1612-69)     459,     460 
-30). 
ef    Leopold,    Sohn    des 

Ferdinand  H.  (1764— 
Major  468,  469  (1806— 

ri  866  (17./18.  Jh.). 

M  I.  HefI  4. 


Kinsky,  Graf  Leopold  Ferdinand 
—  (17ia— 60),  Geh.  Rat,  Kâm- 
merer,  Oberstjâgermeister  von 
Btthmen  465,  466  (1736—69),  479 
(1743—46). 

Maria   Theresia,    geb.  Mar- 

chese  von  Rofrano  466,  466 
(1757—59). 

Oktevian  82. 

Philipp     Josef     (1700-49), 

oberster  Kanzler  in  Bôhmen  116, 
117  (173e-49),  119, 124, 126, 382 
(1728-40),  421  (1729—36),  476, 
477  (1728—45). 

Radislav  168  (1589—1616). 

Rudolf  Fûrst  —  (1802—36) 

477  (1825-34). 

Stephan  Wilhelm  (Etienne) 

Fûrst — ,  Sohn  des  Wenzel  Nor- 
bert Oktevian  382  (1729—34), 
421  (1731),  462—464  (1715—20). 

Wenzel  (1572—1626)  39,  40 

(1618-21),  458,  459  (1616—26), 
460. 

Wenzel   Norbert   Oktevian, 

Sohn  des  Johann  Oktevian 
(1642—1719) ,  Oberstlandkâm- 
merer  von  Bôhmen,  Oberstkanz- 
ler 116  (1713—19),  366  (1688). 
461-464  (1697—1719). 

Wilhelm  366  (1670-84). 

—  Archiv  in  Freistedt  (Oberôster- 
reich),  fûrstl.  438. 

in  Chlumetz,  grâfi.  467  ff. 

Familien —  in  Wien,  fûrstl. 

(polit  Akten)  476,  477. 

—  Gûter  469-462  (1611—1714), 
464  (1719/20);  s.  Chlumetz,  Ko- 
lin. 

Kirchen,  bôhm.  Hofrat  382  (1728). 
Kirchensittenbach  s.  Tetzel  von  — . 
Kirchenstaat  228,  473  (17.  Jh.);  s. 

Rom. 
Kirchner,   Elisabeth,   ans   Zechitz 

662  (1734). 

—  Michael  Achalius  Freiherr  — , 
Reichshofrat  382  (1726)  à9A 
(1729-38),  435. 

48 
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Kircliner  Freiin  von  —  421  (1734 
—421 

—  -Kalleneck,  Freiin  882(1732^^8). 
Kirchstetteii   (Niederrtï^terreicli»  V. 

U.  M.).  Herrschaft  437  (18.  Jh.). 

—  Johann  Matthias  Edler  von  — , 
n.-ô.  Regiraentsrat  382  (1781). 

Klslin,  GrMn  Anna  —  71  (1649). 
Kladnib.  kaiserl  Ûestttt  zu  —  373 

(1675^%). 
Klagenfurt  19  (1660),  25. 
Klarstein  s.  Hartmann  von  — . 
Klattau,  Stadt  (B5îiînen)  421  (17:^0). 
Kïeefeld  s.  Sclmbart  von  ^. 
Klein,  Baron  Franz  526. 
Kleinpauer  von  Weitteiîholz,  Josef 

382  (1731). 
K!ein-Skaï,Desfoiirssclïe  Herrschaft 

447  (1637.  1685),  448  (1635/36), 

449  (1773).  45(»,  451. 

—  Inventer   (176(K  1773)  450, 

—  SchloB  451  (1775,  1803). 

—  Urbar  447  (1687). 

—  Verwalter  ïf^rnaz  Werner  451. 
KluÎBt»  Generallfutnant  240  (1813). 

—  E.  G.  421  (1738/39). 
Klemens  WSi, — X.  s.  Rom,  Pâpste. 
Klenau,    Freiherr    von    Janowitz, 

Ignaî  Graf  —  382  (1727—37). 
— Schaumburg,   Leopoldin©    Grâ- 

fin  —  382  (1728). 
Klepp©!,  Herrschaftsgemeinde  561 

(1656), 
Kletgaiï,  Landgraf  inj  —  s.  Suliz. 
Klnlxl,  k,  k.  Provianlverwalter  503 

(1722/23). 
Klifidworth  144  (1851). 
Klinkowstrôni,  Hofrat  14(»  (1874), 

152,  156. 
KIohottk,  Ort  in  Màbren  6G2  (1680). 
Kîastrrle,  Gut  512,  515  ()785). 
Klosterneiiburg,  Stadt  391  (la  Jh.\ 
Khjg  von  Ehrenwald,  Johann  556 

(1649). 
Knesebeck  240  (1813). 
Knczduber  Hof  545  (1617). 
Rniczowes,   Ort   511    (1614  ff.);    s, 

Herrcodoff. 


Knieëtedten,    Christian     FrifdricI 

von—,  Feldmarschall  421  i\V^Si 
Enîttel.    Franz    Jakob,    logmicii 

421  (1745). 
Kuttôs,  Eric,  schwediâchor  Rdlé 

128. 
Kobenzl  474  (1786— 8d);  ft.  K 
Koberowecz,  Nefeetin  von  — 

(1642/43). 
Koblenz  140. 
Koburg.    Prinz    231     (179(5), 

(1793). 
Koeb,  ôsterr.  Kriegskommtsslr  M 

(18.  Jk)* 

—  Baron    vnn    ^,    KahînctlTAt^ 
sekretilr    der    Kai&<*rîn    Mari 
Theresia    438    (1747—50). 
(1741/42). 

—  Friedrich  421  (1722-^^). 

—  Hegiua.  Hofbauverwaîter^witi 
421  (1745). 

—  von  Adlersbcrg,  Johann  Koa 
rad,  (^lalzhnrg)  357  (1705). 

KOck,  Johann  Jakob,  kai^^rl.  Î.j»n4 
schreLber-AmanuensÎF  \\ 

K^'bler,  Johann  Daniel,  Ai. 

in  Gtjttîngen  421  (1738— 41X 

—  Konrad,  Chirurg  421  (17371 
Koj^tfin,    Herrschaft    in 

345  (17.  Jh.). 
Kokorzowa,  Orâfin  159. 
Elisabetb  de  —  421  (173 

41). 
"  Ferdinand  Graf  —  382  (ITgl-j 

40»,  421  (1745). 
-^    Friedrich  421  (1745)- 
^    Ignaz  382  (1787-— iO),  421  KllA 

—  Wenzel     382     (1724—10), 
(1784— 39X 

—  Wenyel  (n.)  382  (1740i. 
Kokr,  Andréas  Ktemeutv,  DÊriias^ 

in  Prag  342  (1642). 
Kolin,  Hanptquartier  in  —  (g 
1756)  202.  203.  4^1. 

—  Kif'-'  "  '     ■  "  ■♦fl, 
lari,  ^ 

KoUf^r  144  (161f-^)«  151  (18 
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Kollonics  (Kollonitsch)  19,  20,  22, 
367,  882,  467. 

—  Familie  19  (1657~«1),  20,  467 
(1772—77). 

—  Leopold  Graf  — ^  Bischof  von 
Wiener-Neu8tadt,Erzbi8chof  von 
Kalocsa,  Eardinal  20,  22  (1684 
—98),  367  (1665-1705). 

—  Sig.,  Kardinal  382  (1729-^0). 
K«ln  19,  66,  83,  84,  87,  104,  149, 

155,  200,  214,  223,  225,  275,  287, 

298,  303,  341,  387,  407,  421,  428, 

431,  436,  473,  528,  536. 
--  Kur 87,  155  (1770—97),  200 

(1688),  287  (1657),  407,  436,  536. 
Auxiliartruppen  536  (1648— 

88). 
Erzbîschof,     Kurfûrst     104 

(1582/83),    155   (1770—97),   200 

(1688),  225,  275(1594),  303  (1620 

—30),  387,  481,  528  (1687/88). 
Exkommunikation  des  — 

104  (1582/83). 
Ferdinand   Kurfûrst   —  66 

(1646/47),  214,  223  (1640). 
GroÛhofmeister,  Geh.  Rat  s. 

Fûrstenberg,  Franz  Egon. 
Kanzlei,  Akten  der  —  428 

(1732). 

—  —  Minister  s.  Plettenberg,  Graf 
Ferdinand. 

Sekretâr  387,  407  (1732—40), 

431  (1781—46),  436;  s.  BeUan- 
ger;  Sôldner,  J.  W.  von  — . 

Unterhandlungen  mit  —  tlber 

die  Kaîserwahl  Leopolds  I.  287 
(1657). 

—  Stedt  83,  84,  149,  293  (1630— 
33),  341  (1687),  421  (1733),  473 
(1648/44). 

--  —  Beschwerden     gegen     Dr. 

Ostermann  88,  84. 
Friedensverhandlungen  in  — 

341  (1687).  i 

Jîôlner  Streit"  149  (19.  Jh.).  | 

Verhandlungen      mit      den  . 

Reichsstftnden      zu     —     478  i 

(1648/44).  I 


Kolowrat  7,  48,  71,  144,  171,  197— 
205,  219,  257,  282,  314,  315,  357, 
358,  382,  421,  439,  462,  465,  483, 
487,  497,  507,  524,  532,  537,  544, 
561,  564. 

—  Graf  71  (1641—49),  144  (1802— 
46),  171  (1848),  314,  315  (1665- 
89),  465  (1728—34),  532  (1738), 
537. 

Erzbîschof    von    Prag    532 

(1738). 
Grandprior  des  Malteseror- 

dens  537  (1700/01). 

—  Grâfin,  Hofdame  der  Kaiserin 
Elisabeth  Christine  462  (1715). 

F.  421  (1738). 

—  F.  G.  Graf  —  357  (1670—99). 

—  Franz  Ferdinand  382  (1739/40), 
421  (1739). 

—  Franz  Wilhelm  358  (1703). 

—  Heinrich  282  (1637—46). 

—  Juan  Wenzel  357  (1675—86). 

—  Karl  7  (1658-60). 

—  Ludmilla  Eva  Franziska  564 
(1667). 

—  Max  Norbert,  Statthalter  von 
Bôhmen  358  (1700). 

—  Principessa  de  —  439  (1740). 

—  Wenzel  421  (1729). 

—  Wilhelm  Albrecht  357  (1674— 
81),  382  (1727—31),  421  (1728— 
31),  561  (1645—72),  564  (1668). 

—  Krakovsky  von  — ,  Familie  197, 
205. 

Philipp  Graf  — ,  Oberstburg- 

graf  von  Prag  48  (1757),  205 
(1756—61). 

Zdenko  (t  1892)  197. 

—  Liebsteinsky  von  — ,  Familie 
197,  204,  507  (17.  Jh.),  524 
(17.  Jh.). 

Albrecht  497  (1445). 

Albrecht  IV.  (t  1648),  Reichs- 

hofrat,  Vizekanzler  in  BOhmen 

198  (1635-47). 
Ferdinand  Ludwig,GroÔprior 

des  Malteserordens  in  Bôhmen 

198  (1677—80),  282  (1687—46). 
43» 


^^H                                                                         ^i^^V^          ■ 

^^^^K          Kolowrat,    Liebsteinsky    von    — 

Koniggrâtz,      Kreis,     JâgeTfenrpi^ 

^^^B                Franz   Anton   (t    1861),   St&dt- 

Errichtung  eines  —  im  —  — 

^^^^^^K          hauptmanD    von    Prag:,    ôBterr. 

466  (1756). 

^^^^H          Staat&mimsteT  204,  205  (IWl—   1 

—  cSladt  202(1756),  467. 

^^■^ 

—  —  Sebanzarbeiteti  Un 4«î 

^^^b         _  «  Franz    Josef    (t  1758)    202, 

(1777/78), 

^^^^B          208  (1756\  483  (1757), 

KônigsaaL  Abt  von  —  278  (1559* 

^^^^^1    _  ^  Franz  Karl  (t  1700),  Reichs- 

Kcvnigsf  gg  7,  10.  314.  550,  357,  m 

^^^^^H         hofrat,  Kâmmerer,  ^eit  1667  Lan- 

382,  404,  421,  435,  439,  Am. 

^^^^^H         desbauptinami  von  Mlibren  198, 

—  Graf  378.  421  (1745),  480  lllB 

^^^^H          im  (1657—60),  200,  219  (1650), 

—46),  503. 

^^^H         257  (1669-72),  561  (1645^72), 

Gouverneur  von  SiebenbOl 

^^^^1          564  (1662^-85). 

gen  503  (1720~23!i. 

^^^^^H Dîariiim   des 199 

—  —  SekreUir  de*?  Grafen  —  31 

^^^B          (ia57/58). 

(1720). 

^^^^1 Franz  Karl  H,  (t  1753)  202 

-  Christian  MoriU  435  (IT»-W). 

^^^F^          (1721^^2),  382  (1717-40). 

-  Ern&t  350  (1637/38).                   M 

^^^^^ Norbert  Leopold  (t  1718)  200 

-  Franz  Albert  357  (1704X          ■ 

^^^^H          —203  (1687—1702),  357  (1699). 

-  Franz   Anton   3S2    (ITSOX  49fl 

^^^^^^B Vînzenz  Maria,  GroBprior  dos 

(1739).                                   ^^Ê 

^^^^B                 MalteserurdenB  m  B^hnicn,  Fcld- 

~  Georg  357  (1666).                HH 

^^^^H         zeugmeiBtfT  (t  1824)  203.  204 

—  Hugo  Franz  357  (I6î*0— HÔS^B 

^^^^m          (1790—1810). 

--  Jobann    Georg   350    <16:>7-^M 

^^^^V          — Kovobrad&ky    von    —,    Franz 

—  Josef  357  (1686).                  ^M 

^^H                 Wenzel  382  (1727—38). 

>-  Josef  Leopold  357   (VJM^^U 

^^H           Hinek  544  (1610). 

-  Karl  38i  (1709-37).          j^M 

^^^H             -  Archiv  in  Reicbenau  197—205. 

L.eopold    WilbHm.    H<*lcli^^H 

^^^^1           Komorn,  Stadt  imd   Ffstung  329 

kanzlcr  7  (16721,  10.  314  ^H 

^^H                 (1567),  349  (1661—64). 

—98),  350  (1659^-fl6),  35Î  (!«î 

^^^H           Komecpolski  226. 

-74). 

^^H           K6mggT^iz  37,  183,  198,  202,  B42, 

-    Maria  Polîxena  Grâfin  —,  geh 

^^H                 345,  466,  467. 

Scherfenberg  (t  lt58S)  S57, 

^^H            —  Bistiini  342  (1662),  345  (1652— 

-  Siegmund  357  (1696). 

^^^^H 

—  -Erbs  Œrps).  comte  de  --  12 

^^^^^B BiechiSfe  s.  Beeker,  Tablas 

(1739--I2X 

^^^^^H          Johann;   Btlek   von   Bilcnberg; 

-  —  Karl  Ferdinand  485  (172^ 

^^^^^^B          Lfilikovkitz;    Sobek;    Talmberg: 

43). 

^^^^^^H          Wratifilaw,  Adam  Graf  und  Jo- 

—  Régiment  404  (1735X 

^^^^^^B          hann  Josef  Orai 

KtVnigfmark  6  (1647). 

^^^^^^     _  ^  Erzdiakon  e.  Zottines. 

Kônigswald,  Ort^cbaft  SIS  (1525^ 

^^^^^      —  Kreis  37,  183,  198,  466.  467, 

1800). 

^^^^^^^     —  „  Bauernbewc^ng   im   —  — 

Kônigswart.  140, 

^^^^B 

Konski,  Johann  71  (168Si/4l(y)i^^| 

^^^^^^B Bequartieningsrogiftter  ini  — 

Konstantinope!  8  n*^»7     "4^^H 

^^^^H          _  198  (I&t5/40V 

(1616— 14),  289  0'              ^^H 

^^^^^ Bn              n  37  (1748). 

—29),  354  «1680— ^1.  rKi.    iMH 

^^^K^     —  —  L              Lbe    Prieftter    183 

—  BotSi'hAftfir   îo  —  ».   Ca|i»î^ 

^^^^K          (1664). 

ôtUngen,  WoJfgang.         ^^1 
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Konstantinopel,  Gesandtcr  in  — 
s.  Cernin,  Hennann  Humprecht; 
Ottîngen,  Graf. 

—  Gcsandtschaftsberichte  aus  — 
s.  Beris,  Casanova,  Kindsperg, 
Leslie,  Reniger,  Schmidt. 

—  Handel  mit  —  289  (17.  Jh.). 
Konstanz  29,  68. 

—  Bischof  Johann  von  —  68  (1641). 
Kopenhagen,  kaiserL  Résident  in 

—  529  (1701). 

Kord,  Friedrich  Josef,  Pfarrer  in 
Brannâ  422  (1735-37). 

Konnan  (Strafiburg)  422  (1731— 
38). 

Kornhaus,  Burg  in  BGhmen  493 
(1681). 

—  Akten  490  (1658-85),  510,  511 
(1658—85). 

Korsika  s.  Corsica. 
Koraensky,   Rudolf   Graf  —   382 
(1729--35). 

—  von  Tereschowa,  Wenzel  Graf 

—  422  (1728). 
KoBchamberg  s.  Slawata,  Graf  von 

Chlnm  und  — . 
Kosegarten  147. 
KoBSuth  144  (1844). 
Kotulinsky  Freiherr  von  Kotulin, 

Friedrich  Leopold  382  (1718— 

28). 
Kotwa,  Johann,  Propst  von  Leit- 

meritz  840  (1687). 
Kotwrdovskâ  572. 
Kotzebue  147. 
Kracher,  Christian,  Untertan  von 

Rabenstein  568  (1693). 
Kraft,  E.  190  (1790). 
Kragk,  Wolf  der  Altère  von  —  277 

(1544). 
Krain  68,  107,  368,  398,  394,  445. 

—  Âuf stand  der  Gotscheer  107 
(1674). 

—  Korrespondenz  des  Grafen  Gal- 
lenberg  Siegmund  ttber  —  368 
(1672—96). 

—  Landeshanptmann,  Gallenberg, 
Wolf   Weikhard   Graf  —  380 


(1727);  Thum,  Graf  Veit  —  293 
(1527). 
Krain,  Landeshauptmann,  Instruk- 
tion   ftir   den   —   (Gallenberg, 
Siegmund  Graf  — )  445  (la  Jh.). 

—  Landhofmeister  s.  Thum,  Franz. 

—  Stânde,  stândische  Angelegen- 
heiten  68  (1649),  107  (1678),  445. 

—  Universalreformation  im  Ftlr- 
stentum  — ,  Instruktion  ftir  die 

—  393  (1625). 

Krakau  169,  170  (1830—47),  288 
(1669),  458  (17.  Jh.). 

—  Akten  ttber  Polen  und  —  170 
(1830—46). 

~   Fiquelmonts   Denkschrift   ttber 

—  169. 

— er  Frage  (1846)  169. 

—  Révolution  in  — ,  Aktenstûcke 
ttber  die  —  169  (1846/47). 

—  Schaflfgotsch,  Chr.  L.,  Berichte 
aus  —  288  (1669). 

Krakovsky  s.  Kolowrat,  Krakov- 
sky  von  — . 

Kramprich  von  Kronenfeldt,  Jo- 
hann 7  (1665—74),  9,  10  (1685— 
88). 

Kranewetter  (Kranewitter)  von 
Auwald,  Johann  Kaspar,  Har- 
rachscher  Gttterinspektor  422 
(1729-^1). 

—  Josef  390  (1729—41). 
Kràsl,  Fr.  348  (1878). 
Krasnitz,  Gut  500  (1727). 
Kratzer,  Simon  453  (1623). 
Kraus  198  (1657),  487  (1833). 

—  Johann,  Reichshofrat  198  (1657). 
Kray  232,  233  (1800). 

—  ttber  den  Angriff  bei  Cateau  282 
(1794). 

Kreibing,  Johann,  S.  J.  in  Bam- 

berg  67  (1641). 
Kreisinger    d'Ëckersfeld,    Michael 

382  (1723—33). 
Krempuich,  Dr.,  Résident  in  Hol- 

land  101  (1672—86). 
Kremsmttnster  848  (1687). 

—  Abt  von  —  s.  Wolfrath. 
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Kfetin,  Gut  in  Mlihrun  453  (1623). 
Kreuïiierrenordeu  341,  3  la  (17.  Jli., 
1257), 

—  WratiBlttvietîsig  liospital  des  — g 
345  (12ÔÎ). 

KriegelBlem  s.  Bînder. 
Kriegl,  Christoph,  n.*ô,  Landschafts- 
sekreUir  422  (1731—45). 

—  Joeef,  n,-ô.  LandBchaftssekretâr 
422  (1731/32). 

Krim  161  (1787). 
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Liechtenstein  8,  10,  11,  23,  37,  39, 
43,  91,  96,  98,  111,  155,  160,  233, 
238,  243,  244,  265,  283,  287,  305, 
313,  314,  337,  343,  358,  363,  383, 
404,  430,  449,  450,  467,  482,  498, 
499,  507,  534,  536, 557—559, 561, 
564,  565. 

—  FamiHe  10,  91,  96,  98,  155,  314 
(1662—86),  404  (18.  Jh.),  467 
(1772—77),  507  (17.  Jh.),  534. 

—  -  Fiirst  557  (1629). 

—  —  von  und  zu  —  561  (1802). 
--  Graf  536  (1690),  557  (1754). 

—  Adam  Graf  —  358  (1700). 

—  Alois  Fttrst  —  238  (1812),  243, 
244  (1814). 

—  Anna  111  (1618). 

—  Anton  Florian  Fiirst  —,  Wahl- 
botschafter  in  Rom  23  (1689— 
92),  358  (1684—1704),  383  (1711), 

498  (1681),  561  (1645-72),  564 
(1719). 

—  Damian  Hugo  Ftirst  —  383 
(1725—39). 

—  Eleonora  Barbara  Fûrstin  zu 
—,  geb.  Thun  265  (1720),  498, 

499  (1681—1709). 

—  Ferdinand  Johann  8  (1648—68). 

—  Franz  Graf  —  383  (1727). 

—  Franz  Anton  Graf  —  561  (1645 
—72),  565  (1708). 

--  Franz  Karl  Fttrst  —  358  (1700 

-01). 
Graf  561  (1645-72),  565 

(1686). 

—  Jakob  Ernst,  Erzbischof  von 
Salzburg  430  (1745). 

—  Johann  Adam  Andréas  Fttrst 
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Liechtenstein,  Josef  Wenzel  Ftirst 
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Bôhmen  38  (1621),  44  (1621),  71 
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(1651—55),  337,  343  (1658). 

—  —  Herzog  von  Troppau  305 
(1623—30). 

—  Karl  Borr.,  Feldmarschall  11 
(1780—87). 

—  Karl  Eusebius  Ftirst  von  und 
zu  —  561  (1645—72),  565  (1661 
—67). 

—  Marie,  vereheL  Lobkowitz  1. 

—  Max  Ftirst  —  37  (1621),  39  (1618 
-21),  43. 

Herzog    von    Troppau    305 

(1623—30). 

—  Moritz  Ftirst  —,  Oberst  11  (1793 
—1814),  233  (1799). 

—  Freiherr  von  Ka8telk(h)om: 
Karl  Ftirst  —,  Domherr,  Bi- 

schof  von  Olmtitz  313,  314  (1664 

—92),  343  (1664),  363  (1692). 
Max   Graf  —  8  (1664—73), 

358  (1679),  557  (1629),  561  (1645 

—72),  565  (1667). 
Paul  Christoph  Graf  — ,  Lan- 

deshauptmann  von  Mahren  557 

(1642—48). 
— -Ottingen,  Karl  Ftirst  160  (1774 

—80). 
— -Stemberg,  Franz  Ftirst  —  160 

(1774—81). 

—  Archiv,  ftirstl.,  in  GroB-Ullers- 
dorf:  a)  altes  (1560—1801  Gra- 
fen  von  Zierotin),  h)  neues  (seit 
1802)  559  flF. 

grâll.,  in  Teltsch  557,  558. 

—  Régiment  450  (1742). 
Liechterviel<le,  De  —  423  (1733— 

35). 
Liedekerke,    Baronne    de    —    423 
(1736—42). 


Liège  8.  Lflttich. 
Liegnitz,   Herzogtum   392  (1710- 
16),  569  (1664—67). 

—  Herzoge  von  —  2  (1568—81), 
i        6  (1622—27),  sa 

Georg  Rudolf  66  (1689),  305 

(1628-30). 

—  Landst&nde  563  (1665). 
Lière,  Dechant  von  —  411  (1740); 

8.  Cornette  de  Ghans. 

—  Kommandant  in  —  408,  4S& 
(1739—42);  s.  Blunket,  J.;  Floih 
kett. 

Liethenaw  8.  Doncquert,  biroii 
de—. 

Lieven,  Prinzessin  von  — 147  (1818 
—49). 

Liga,  kAtholi8che  8.  Deutschland. 

Ligne,  Fûrst  von  —  214. 
I  —  Christine,  Prinzessin,  vermShIt 
I        mit  Clary,  Joh.  Nep.  161. 
!  -•  Euphemia,   Prinzessin    161;  s. 

PâlflFy. 
I  —  Karl,   FeldmarschaU    158,   161 
1         (1787—1813). 
'  —  Louis  de  —  161. 
I  —  Prinz  von  —  148,  428  (1735- 
;       42). 
I   LigniviUe,  Sophie  de  — ,  Kanoni»- 

sin  423  (1734). 
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j        Freiin  von  — ,  vereheL  Freiin 
I        von  Zierotin  569  (1689). 
I   Lilienberg,  Abele  von  —  s.  Abelc. 
I   LiUenfeld,  Herr  263  (1816). 
I   Lille,  Stadt  423  (1739). 
i  Lima,  Fratre  Miguel  de  —  358  (1688 
i        -99). 

I   Limburg  383,  423,  432. 
I  —  Kari  Graf  zu  —  383  (1735). 

—  -Strum(b),  Graf  428  (173^-38). 

Magdalena  428  (1786-40). 

Philipp  432  (1733—36). 

—  Stadt  423  (1788—39). 
I   Limmighe  428  (1735/36). 

;  Limpens,  A.  W.  423  (1787—43). 
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17). 
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Il,  Ernst  Graf  — . 
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Liszt  147. 

Litisky  von  Schenau,  H.  428  (1744 

-47). 
Lititz,  Bubna  und  —  s.  Bubna. 
Litorale,  Osterreichisches  121. 
Litta,  Alfons  Marquis  de  — ,  Oberst 

423  (1734—89). 

—  visconte  Arese,  Pompeo,  mar- 
chese  441  (1786). 

Littai,  Kooperator  Franz  Bauer  in 
—  406  (1740). 

Lituania  s.  Czartoryski. 

Lixheim,  Fttrst  von  —  211  (1650), 
224. 

Uorente  172. 

Ix)bbe8,  Theodulf  abbé  de  —  428 
(1782-40). 

Lobkowitz  1,  8,  4—11,  16-  18,  88 
—40,  71,  79,  88,  84,  89,  95,  97, 
100,  110,  112,  187,  198,  199,  219, 
224,  228,  237,  241,  256,  264,  273, 
287,  828,  848,  844,  849,  858,  888, 
390,  428,  486,  443,  452,  472,  478 
—487,  503,  507,  516,  524. 

—  FamUie  1,  3,  478,  507  (17.  Jh.), 
524  (17.  Jh.). 

Biliner  Linie  4  (1610—48). 

Chlumetzer  Linie  8. 

—  —  HoHner  Linie  478. 
Zbirover  Linie  4  (1692). 

—  Fûrst  89,  95, 187  (1714—19),  287 
(1809),  241  (1818),  264  (18.  Jh.), 
890  (1789),  428  (1782),  436  (18. 
Jh.),  448,  452  (19.  .Jh.). 

—  Adam  Poppel,  Mflnzmeister  79, 
88,  84. 

—  Anton  Isidor  486  (1778—1819). 

—  August  Anton  Josef  (1729— 
1808X  Sohn  des  Georg  Chri- 
stian, Botschafter  in  Madrid 
482-486  (1742-91). 

—  August  Longin,  Sohn  des  An- 
ton Isidor  (1797—1842),  Gou- 
verneur von  Galizien  486,  487 
(1826-d5). 

—  Caramuel,  designiert'  ^^ 
von  KOniggrlts,  R 

lien  844  (1668). 
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(1723),  423  (1740—45).             ■ 
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(1665),  358  (1665—81).              ■ 
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—  Josef  Johann  Michael  S83  (17M 
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—  Judith  Katharina  r.  ZiefotliL  ■ 

^^^^H          18,    71    (1635-46),    97    (1650). 
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^^^^H          198,  199  (1657-60),  219  (1650). 
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-ôfler,  Jakob,  Kanzier  71  (1635). 
:^hrett,  J.  Z.  423  (1741). 
l.ok§an,    Ferdinand    von    —    573 

(1537). 
Lom,  B.  A.  de  —  423  (1734/35). 

—  Gérard  de  —  423  (1740/41). 
Lombardei  160  (1782),  250  (1849), 

251  (1849/50),  443  (18.  Jh.),  444 
(1748),  479  (1735);  8.  Mailand. 

—  Gouverneur  der  —  251  (1849/50), 
479  (1735);  s.  Lobkowitz,  Georg 
Christian;  Schwarzenberg,  Karl. 
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—  Notariat  im 170  (1847). 

—  Révolution  im 171(1847/48). 

~  Ziviladlatus   im 516;   s. 

Thun,  Friedrich. 
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Lorenz,  Konsul  487  (1826-^1). 
Lorenzo,  Matthias  de  —  423  (1735 

—40). 
Loreto,  Wallfahrt  339  (1651). 
Urme,  De  —  428  (1734-40). 
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Georg  Achaz  498  (1653). 
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—  „Exekution.  unglflckîîche**  1 
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—  Kardlnal    Christoph     von    —,            ^^H 

^^uzna  8.  Liisrlina. 

Fiirstbîschof  von  Trient  514.                ^^| 

Luzoïi,   Carlos   Hudolfl   y   —  864 

MaeLstaple  424  (1733—12).                           ^H 

K^    (1681 -W);  .s.  Luçon. 

Maes,  G.,  Major  424  (1733—41).                 ^H 

^Btiz2ara  443  (IB.  Jh.). 

Magallottî,  Lorenzo,  tlorentinischer            ^^H 

Lybiesicz,  Albert  de  — 501  (14  JhÔ- 

Résident  in  Wien  359  (1678—            ^^| 

—  Benes  de  —  501  (1356). 

^^H 

—  Heinricli  de  —  501  (1356). 

Magauran.   Advokat  in   Gent  424            ^^H 

b^iymbaeh,  Zehent  und  OUJt  2U  — 

^H 

V    448  11687,  1737.  1741)). 

Magdeburg  69,  79,  90,  123,  183, 275,            ^H 

"T^^Tiden,  Comtesse  d'Aspremoiit*  — 

^H 

^_    406  (1733-^8). 

—  Admînistrator  zu  —,  Joachim            ^^H 

^b 

Friedrich  275  (1595).                               ^H 

^^^H                        M. 

—  Erzbischof  von  —  471  (1628).              ^H 

^^^^ 

—  Stadt  69  (1628—48),  79,  90,  123,            ^H 

^^Rasseii^  Uïiiversitatsprofessor  516. 

183  (1640).                                                ^H 

^■lacdonald,  Graf.  Herzog  von  Ta- 

— —  PrâsidieniBg  der 79,                ^^| 

rent  248  (1816). 

.—  —  Stapelgerecbtigkeit    in    der           ^^| 

Macdonnel,  Conte  424  (1743—45). 

123.                                            ^H 

Maehaut,  Chr.  de  — 359  (1679-81). 

Magenta,     Sehiacbt    bei    —    252            ^H 

Mack,  General  144,  234-236  (1801 

(1859).                                                      ^H 

—05),  241  (1813),  248,  249  (1816 

Magli,  Alessandro  225  (1646).                     ^H 

-19). 

Magnis  22,  87,  98,  226,  284,  309,            ^H 

Mademo,  F.  310  (1620—24). 

343,  346,  359,  493,  533,  542—            ^H 

M&dlung,  Oberst  5. 

557.                                                       ^H 

^adrid  191  (1792),  200  (1688),  306, 
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^B    307  (1618^0),  328  (1571),  352 
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484,  485  (1742—76),  540  (1776). 

-  Alois  (Aluîgi)  543,  544  (1584—           ^H 

-  Antonio  di  —  306  (1622—29). 

1603).                                                     ^H 

—  fiotscbafter,     Gesandte     in    — 

-  Carlo  543,  544  (158^-1607).                  ^H 

^H    8.  Caretto,  M.  de  Grana,  Franz; 

—  Franz,     Oberst,     Hoîkriegsrat,            ^^H 

^H    Colloredo;  Dîetrichatein,  Adam 

Landcsnnterkîimmerer      (1635)            ^^H 

^V    Freiherr;    Harrach,    Ferdinand 

iind    Landeshaiiptmann    (1640)            ^^H 

^H    Bonaventura  und  Thomas  Moi» 

von  Miihren,  Grator  in  Venedig            ^^^k 
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^nU«àlmli«ii  l   Heft  4 

^^1 

^^^^^     676                  ^^^^                                  ^^^^^^^^^M 

^^^^^K           palaiBcber  KamiiH  rrr  348  (ÏCm 

Mahren,  Hrx*-np^ffl^^^^^^^| 

^^^^P          —53),  Sm  (ia>8).   4m  (1635- 

(1633—94), 

^^^^^           bîj\  545—557  (lfô:2-49). 

-    ln<liiHrrif*  119. 

^^^^^     Magnis,  Frauz,  Sekretàr  des  —  553 

—  Inva^iontn    in    —    108   (1655h 

^^^H 

m). 

^^^^^^     —  Hans  Jakob  voii  —  546  (1627), 

—  Juden  in  —  123. 

^^■^                 557  (1649). 

—  Justizverfassung  540  (1760^ 

^^^^1            —  Juhanna   Franzi^ka   Fri.sea   22. 

-    Kapitulationsreeolutîott     332 

^^H^     —  Konslantui     543,    544    {1581— 

(1609). 

^^^^H 

—  Konfi^kationen  în  — 471  (1622 

^^^^V    ^  Faiilus  ADtomus  543  (1581). 

—  —  ProtokoU  dcr 572. 

^^H            —  Philipp  545  (1624),  55(»  (1638). 

—  KreiabtttJptIeute,    AnitabericM 

^^^^H      —  Hudolf   545   (1624),   548   (1635), 

ditr 108  (1664). 
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^^^^^^^      —  Valerian,  P.,  Kapuzincr,  lirmler 

-94). 
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^^^^B           —64),  549,  550  (1636—39). 

—83),  108  (1655—98),  132  (1643 

^^^^^^B     —  Vlailijka  Joh.  BapL,  Rânimeror 

—1802),  893  (la  Jb.). 

^^^^■^                dus  Krzherzogs  Karl  544 — 546 

—  Landesburggrafen  462  (1714). 

^^H                 (1610-^27). 

—  Landeshauptmann  s.  C-oUocihI^ 

^^^B            —  Archiv  in  8traâiiJtz  542  fT. 

ÎUeninymusi;  Kauoitz,   Maxim 

^^H           Mahon  151  (1831). 

lian  Uiricb;  Kalowrat-LicbsU^îl 

^^■_      UêhTvn  21,  37.  45,  46,  8S,   106— 

feky,  Franz  Karl;  Liecbti*usu*il 

^^^^H            108,    111,    112,    116    (1767— ()9), 

Kaiîlolkbom,    Paul    am^topl 

^^^H          119.  123,  124,  132.  176,  183,  184, 

Magnifcî,  Franz;  Rottal. 

^^^^H           187,  199.  200,  213,  230,  269,  272   i 

—  Laiid«^shauptinannsch*ft»çrlJj« 

^^^^H           (1559),  273,  275,  279,  284,  287, 

lOR  (1655—79). 

^^^^H           290,   297    (1628— 5T),   299.    303, 

—  LandeshauptmannschafUver*  i 

^^^^H          313,  332.  345,  393.  402,  452,  455 

walter,  — verwaltung  183  (16- 

^^^^H           (1659-^).   462,   470,   472,  488, 

-43),  184  (1641),  200. 

^^^^H          493,  494  (1640—1717),  506,  508 

—  Landesordnnng,  neue  284  (1621 

^^^^H          (1648),  534,  535.  540,  545,  546, 

—  Landessollizitator     388    ^m 

^^^^P          54^^-552,  553   (1645),  556,   557 
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—  Landesunterkiimracrer    8.  Dîè 

^^H            —  AdeUge  273,  488  (16.— 18.  Jb.). 
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^^^^B           —  Confaederatio  Bôhmens  und  — s 

gnia,  Franz. 

^^H                 atii  die  100  Artîki^l  332  (1619). 

—  Landmarscball    s.   BtiKu     »»j 

^^^^^           —  DreiÛigjiihrigor  Krieg  in  —  45, 

Duba  und  Lipa,  Graf  Léo  Bl 

^^^^H                 (1618—39),  184. 
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^^^^^^1     —  Gegenreformatioii    in    —    107 

-  Landrecht  108  (1658—66),  5- 

^                 (1578-89),  176  (1622). 

(1627),  556,  557,  504  U6«»— ?> 

^^^^^^     — â  Gesandte  ziim  OenerallandtJLg 

Beieitzer    des^    —    ^>^  fi 

^^^^B           in  Prag  230  (1594). 

(1649). 

^^^^^^     —  GescliiiUwesen  in  —  508  (1643). 
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^^^^^^H           —  g^igi'n  Preulieu  124. 
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Miihren,   Landtag,   Akten   dos   — 

108  (1604—31). 
Verhandlungen  des  —   108 

(1655—98). 

—  Markgraf  von  —  Jodok  269. 

—  Mautordnung,  — wesen  108 
(1628),  124. 

—  Milit^sachen  402  (18.  Jh.). 

—  Oberstkâmmerer  s.  Collalto, 
Anton  Franz;  Dietrichstein,  Fer- 
dinand. 

—  Oberstlandesoffizierc  535  (1642 
—55). 

—  Oberstlandrichter  s.  Collalto, 
Anton  Franz;  Kaunitz,  LeoWil- 
helm. 

—  Pest  in  —  106  (1679/80). 

—  Piaristen  in  —  106,  113  (1682— 
36). 

—  Politische  Nachrichten  aus  — 
275  (1587). 

—  RebeUen  in  —  37  (1618—21), 
108. 

ungarische  in  —  535  (1677), 

562  (1680). 

—  Rebellengttter  506  (1623—25). 

—  Schwedischer  Einfall  in  —  184. 

—  Stâdte  124, 549—551  (1636—40). 

—  Stande  46  (1619),  88,  107,  108 
(1604—1790),  213,  230  (1594— 
1604),  534,  535  (1617),  549  (1636). 

Konspiration  der  —  mit  den 

bôhmischen  —  46  (1619). 

—  Testament  des  Kardinals  Franz 
von  Dietrichsein  ftlr  —  111 
(1684),  112  (1629). 

—  Tnippenverpflegung  in  —  108 
(1655—60). 

—  Verwaltungsangelegenheiten 
472  (1635—37). 

—  Zucht-  und  Spinnh&user  119. 
Mahrern,  Anton  von  — ,  Hofkriegs- 

sekretâr  424  (1738). 
Mâhrisch-Neastadt,      Kreisrichter 

551  (1640/41). 
Màhrisch-Ostrau  553  (1645). 
IfShrisch-Trttbau^Liechtensteinsche 

Herrschaft  565  (1687—1733). 


Maignin  de  Fleury,  Kaspar  Am- 
bros  s.  Fleury. 

Mailand  (Milano)  26  (1771),  166, 
186—188  (1719—25),  250,  251, 
259  (1739),  293,  294  (1572),  316 
(1730),  326,  339  (1649),  358,  435, 
441—445,  479-481;  s.  Lom- 
barde!. 

—  Castiglia,  General  di  — y  in  — 
555  (1646). 

—  Consilio  segreto  di — 442  (18.  Jh.). 
---  Consulte  di  —  445  (1750). 

—  Corius  Bernardinus  aus  — ^  An- 
nalist  294  (1572). 

—  Dispaci,  Register  tiber  die  — 
442  (1747—50). 

—  Feldztige  in  —  251  (1848/49). 

—  Fortifikationswerke  188. 

—  Gouverneur  in  —  s.  Castro, 
Don  Scipio  de;  CoUoredo,  Hie- 
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Traun. 

Browne,  conte  di  —  al  go- 

verno 444  (1748). 

—  Herzog  von  —  s.  Sforza. 

—  Htrzogtum  293  (1147—1323), 
442  (1748),  444  (1747). 

—  Kapitângeneral,  CoUoredo,  Hie- 
ronymus  186  (1719). 

—  Kontribution  441  (1741—47). 

—  Révolution  in  —  251  (1848). 

—  Sistema  dello  stato  di  —  (Hs.) 
481. 

—  Stadt,  Streit  mit  dem  Herzog- 
tum  42  (1748). 

—  Statthalter,  Schwarzenberg, 
Kari  250  (1849),  251  (1849/50). 

Viraponse    di    Leganez,    J. 

Danael  358  (1674—1701). 

—  Tesoreria  générale  442  (1747). 

—  Truppen,  Disziplin  und  Dislo- 
kation  der  —  188. 

—  Verwaltungssachen  444  (1748 — 
50). 

—  Zustande  in  —  166  (1814). 
politische  und  militàrische, 

in  —  441  (1744—50). 
44* 
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Maie,  baron  de  -  411,  424. 

^^^^H           laa  1^  (1657).  218,  225,  247, 

—  Franz  424  (1738/39). 
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—  Claesman  van  de  —  411  (1734( 

^^^^V           (1608/99). 

Maleingreau,  De  —  424  (17SS-3S 

^^^V           —  Bergstrassen  uiid  —  betreffend 

Malempret,  J.,  Major  424  (1738—11 

^^B 

Malfatti,    Antonio    Ludovico    3 

^^H            —  Domberren  528  (17,/ia  Jïl). 

(1647—54). 

^^H            ^6r  Frage  (1815)  247. 

Malberbe  424  (1731/32)* 

^^^^^i           —  Franzësiâcbe  Streitigkeiten  mit 

Malines  s.  Mecheln. 

^^^^p 

Malniedy,  Abt  von   Stavelot  un 

^^^^^^^     —  Gesandter,   k&iserL,   in    —   20 

—  432  (1734-^42). 

^^H                  (1677—83). 

ilalony.  Baron  de  —  424  (I733X 

^^^^B           —  Hannau^  Grafen  von  — ^  wider 

Malotain  de  ViUerode,  S.  R  IS 

^^H 

(1735--42)* 

^^^^1            —  Kleinodjen,  versetzt  beî  —  81. 

Malowec  (MaloweU)  275,  424. 

^^^^^^^      —  Koadjutone  von  —  (Erxherzog 

—  W.  275  (1585), 

^^^^H           Leopold  Wilhelm)  92. 

—  von    Cheynow,   B.   J.,    Obeii 

^^^^^      —  Kiirrurst  von  —  42  (1619),  64 

4S4  (1742). 

^^H                  (1647),  123,  155  (1770-97),  165, 

und      Winterbwg,      Erm 

^^H                  188,  225,  303,  531  (1731). 

Hauptmann  der  Stadl  Prag  4Ï 

^^H iVuselm  66  (1637—46). 

(1745), 

^^H            FrÎLdrich  Karl  441  (  1753-^). 

Malscbwitz,  Ortscbaft  512  (1525 

^^^H llertard  vou  der  Leyen  363 

1800), 

^^H 

MalU  106  (1570),  E58  (1615), 

^^^H            —  —  Schônbom,     Lothar     franz 

—  BiBchôfe  von  — : 

^^B                  363  (1696). 

Bussan,  de  —  376  (1142). 

^^H            Pbibpp  424  (1741). 

Paolo  439  (1739/40). 

^^^^^^_ Franz'    von    Toskana    Âb- 

MaJtem,  Gm  499  (1712), 

^^^^^B          machungen    mit    dem    —    123 

Malteser-   (Jobanniter-)  Orden  i 

^^^^ 

(1040),  90,  96  (1642),  196  (16^ 

^^^^B Josef8     Q.     Korrespondenz 

—80),  203,  258  (1615),  378  (173 

^^H                 mit  dem  —  188  (1788). 

-36),  400  (1720-26),  439,  41 

^^^^^^^ Zeremoniell  bei  der  Eaiaer- 

(1684),  537  (1700/01). 

^^^^^H          wahl  (1745),  mitgeteilt  vom  — 

—  BaHo   des   —s   440   (1Î41); 

^^^^^ 

StadL 

^^^B           —  Pf&lz  iind  —,  Streit  zwisehen 

—  Grandpriorat  des  — s  in  BU 

^^H                 ^  ^  218  (1655). 

men  b.  Bôbmen. 

^^H            —  Résident  64  (1646). 

—  —  Grandpriore  s,  Dietriehstei 

^^H           ~  Tractament  (1657)  199. 

Graf     Gtmdaeker;     Kolowri 

^^H           Majiàth  148. 

Graf. 

^^^H           Malagoa,  de  —  s,  Castelar. 

—  OroÔmeigter: 

^^^B           Mfttaspina,  marchese  di  Fordî  Novo> 

DôspuiB  439  (1740), 

^^m               Carlo  358  (1693). 

Manuel  383  (1724-a6>,  « 

^^H            ^  di  OrezolJ,  Vmylo  439  i  ' 

(1729). 

^^^^^^      Malboban,  OaHob  de  — 

Monte,  Peter  von  —  ~  U 

^^^B 

(1670). 
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Malteser-  ( Johanniter-)  Orden,  Groû- 

meister: 
Knto  440  (1745). 

—  Kommende    in    Bôhmen     106 
(1570),  119. 

—  Ritter  s.  Garzîa  Gonzalos;  Har- 
rach-Rohrau,  Graf  Wenzel. 

Mal(t)zan  145  (1836/37),  383,  424. 

—  Karl  Baron  —  383  (1728-35). 

—  Karl  Josef  Graf  — ^  Leutnant 
424  (1732-38). 

—  Leopold  Baron  — ,  Leutnant  383 
(1724—37). 

—  Neuhaus — ,   Benigna   s.  Neu- 
haus. 

Malvazzi,  Giacomo  308  (1609—27). 

—  Isabella  Grâfin  —  8.  Collalto. 
Mamely,    Antonio    Giovanni    439 

(1739-45). 

—  Don  Juan  Maria  376  (1741),  424 
(1733-44). 

Managetta,   Johann   Georg,  Vize- 

statthalter  von  Niederôsterreich 

383  (1718-42). 
Manasses,  Herz  Lôw,  Hofjude  424 

(1729). 
Mandelier,   P.   Â.,   Mediziner   424 

(1743/44). 
Mandere,  J.  A.  van  der  —  425 

(1734-42). 
Mander8cheid(t)  27,  55,  383,  424. 

—  Augusta  Grâfin  —  55. 

—  F.  Graf  —  383  (1728). 

—  Henriette  Grilfin  —  27  (1780). 

—  Joaef  Graf  —  424  (1733—42). 

—  Moritz  Gustav,  Ërzbischof  von 
Prag  424  (1739-44). 

— -Blankenheim  Grâfin  zu  —  383 
(1733). 

—  Salm  zu  —  537  (1700—04). 

—  Stemberg — ^isches  Archiv  53. 
Maneghem  s.  Sare  de  — . 
Manfredi,  Benedetto  7  (1671). 
Maufroni  s.  Pichi  Graf  — . 
Manin,  Giustinian,  cavallier  délia 

ambascienza    di    Franza    821 
(Ma.). 


Mann,  Andréas,  Rentschreiber  in 
Starkenbach,  Verwalter  390 
(1736),  424  (1728-43). 

—  Johann  Josef,  Landmesser  424 
(1743—45). 

Mannersdorf,  E.  von  —  383  (1732). 

—  Johann  Adam  von  —  383  (1718). 
Mannheim  232  (1797),  233  (1799). 

—  Neckarbrticke  233  (1799). 
Mannsdorf,  Freiherr  Georg  Josef 

von  —  383  (1740/41). 

Manresana,  Copons  de  la  —  s.  Co- 
pons. 

Manriquez,  Conte  71  (1640). 

Mansera,  Marquis  de  —  359  (1675 
—1705);  s.  Fuente  al  de  — . 

Man(n)sfeld  10,  13,  20,  37—39,  71, 
93,  104,  180,  181,  188—196,  246, 
247,  304,  306,  314,  383,  424,  472, 
498,  508,  563;  s.  Colloredo-— . 

—  Ftirst  von  —  383  (1734—40), 
424  (1735—44). 

Eleonora  383  (1727—40). 

Josef  424  (1735/36). 

Josefa  424  (1735). 

—  Graf,  Grâfin  37  (1619),  314  (1665 
—82),  508  (1646),  563  (1655—70). 

Anna  Karolina  s.  Zierotin. 

Br.  von  —  38,  39  (1618/19). 

Ernst  von  —  38  (1619). 

Franziska,    verehel.    Losen- 

stein  498  (1650). 
General  104  (1632—34),  304 

(1616-^0),  306  (1626—28). 
Gesandter     in     Madrid     20 

(1681—83). 

Heinrich  10  (1680/81). 

Maria  71  (1632/33). 

PhiUpp  13  (1645),  71  (1632/33), 

508  (1639). 
Wolfgang  472  (1634). 

—  Colloredo —  s.  Colloredo. 
Mante,  D.  79. 

Manteuffel  71,  86,  145  (1856). 

—  Eberhard  71  (1637),  86. 

—  Testament  86. 

Mantl,  bayrischer  Résident  78,  80, 
81. 


^^H                                                             Regi8t6r.                    ^^^^^^^H 

^^H            Mantua  8â,  &»,  164.  211,  216  (1652), 

Mareuzi.  Baron  445  ri 741).    ^^Ê 

^^H                  l'22,  226  (1652/5S),  271.  296.  S02, 

Mares,  Franz  13,  16,  17,  19, 

^^^^K           805  (1617—30),  310  (1627— 30\ 

Marcschall,  De  --  424  ri734^< 

^^^^H           312  (1623— 29),  313  (1629-^9), 

Margnies  s.   Barbançon,   Marquïi 

^^^^B           316,  442,  443,  479,  480  (1737), 

de  -. 

^^^^^V          514,  515,  530;  s.  Gonzaga. 

Maria-Saal    in    Kârnten,    Pwp»H 

^^^V           —  Belagerung  von  —  164  (162B— 

345  (17.  Jh.). 

^^^^H           30),  312  (1629). 

Maria-Zell,  Steiemiark  259  (Hll 

^^^^^P     ~  Erbfol^ekrieg  222. 

Marienberg  165  (1812). 

^^^^^      _  Frage  313  (1629). 

Marienliurg  g.  Câlin. 

^^^^^^      —  FiirBtentuni,  Erhebung  zum  — 

Marin,  Major  von  Ath  424  (1740/41 

^^^^B           296  (1433). 

Marinclli  314  (1664--80). 

^^^^^^^ Gonzaga,     Johann      Franz, 

Mario,  Erzbischof  von  Neocaeaarî 

^^H^                 h  Farst  von  —  296  (1433). 

pa.pfitl.    Nuntins     am     Wkn 

^^^H            —  Gesandte  83. 

Hofe   128.                            ^ 

^^^H            —  Gouverneur  von  —  316  (1730); 

MiirkeL  Hofagrnt  532  (1736).  ^H 

^^^^1                 s.  Lohkowitz,  Georg  Christian. 

Markersdorf»  iVuton  (îold,  Koopi 

^^H            —  Handel  442  (18.  JL). 

rator  in  —  417  (173^—43). 

^^H            —  Herzogtum  312  (1623,  1629). 

Markharamer  43  (1618/19), 

^^^H HerzoK  von  —  305  (1613— 

Markwart  von  Hrâdek,  Johann  8É 

^^H                 30),  530  (17./ 18.  Jh.). 

(1734—38). 

^^^^H ■  —  KlfonmQ    Herza^ïn    von 

Marliani,  Luigi  439  (1760—66). 

^^^^^           —   und   Monf^^rrat   271    (1528), 

Marmont   150,  240  (1813). 

^^^^H           514,  515  (1540—61). 

Maroko.  0.  J.  von  — ,  aus  MaUn< 

^^^^V Katharina  514,  615  (1549 

425  (1735—40)* 

^^K_           -61). 

Marotte,  Thprcso  de  —,  AbtJBsî 

^^^^^^K      —  Prinzei^sin    von    — ,    Ludovica 

425  f  1740/41). 

^^^^H 

—  do  M(»ntigny  g,  Monti|:iiy, 

^           —  8tadt  302  (1623-~30). 

Marottî,  Nicolas  Xaveri  von  —  Ai 

^^^^K            —  Union  — s,  Parmas  mit  Matland 

(1731). 

^^■^             433  (1744). 

Marrarlas  y  Vique,  Don  BalthasI 

^^■^       Marhaîs,  De  —  425  (1733-^1). 

de  -  38-40  (1618—32),  42.  - 

^^^1            Marburgische  Sukzes&ion  63  (1645), 

^1^  (1619-21),  223  (1640).  30 

^^B 

(1617—29),  336   (1617/18),   45 

^^H            Mareellus,  P.  282  (1645-47). 

Marsanne,  De  —  859  (1694). 

^^^^B            Marcli,    Schifrbarmacliimg    der   — 

MarfichendorfJIerîschaftsgeineîiM 

^^H                 575  (1770-1800). 

561,  662  (1656—1734). 

^^^H            Marchalle  6.  Duras. 

Marsigli,  Graf.  kaiscri.  General  51 

^^^^1            Marchand,  maftre  de  langues  425 

(1700), 

^^H                 (1735^2). 

Martela,   Freihrrr  E.   von  —  91 

^^^^B            Marci«   Âhbé,   Lehrer   dps    Grafeii 

(1726). 

^^H                 Wetizel  von  Harrach  400  (1722 

Martigny,  Duban  de  — ,  Kanoni 

^^H                  —28).  403  (1727— 4â). 

sin  424  (1741). 

^^m           Marck,  comte  de  la  —  424  (17fl^- 

Martin,  Saint,  .\btei  424  (1736). 

^^H 

,^  De  —,  Apent  424  (1739^-43). 

^^^B           Marek,  Bemliard,  P.,  Kaplan  390 

Martinelli,   '                 Antonio  41 

^^M                 (1724-^7), 

Martini  17  i 

^m^            --  Karl  Goarg  390  (1725-^30). 

--  Baron  de  —  35»  (1700^-0$). 

Register. 
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Martini,  J.  B.  de  —,  prévôt  424 

(1732—41). 

Hartinic  s.  Martinitz. 

Martinitz  (Martinic)  5,  8,  9,  20,  24, 
89,  52,  71,  96,  215,  223,  257,  280, 
281,  283,  287,  288,  314,  339,  345, 
350,  368,  384,  424,  455,  507,  519 
—525,  529,  537,  567;  s.  Clam-  — . 

-  Comtesse  de  —  424  (1737/38). 

-  Famille  215,  507  (17.  Jh.),  519, 
522,  523  (18.  Jh.),  524  (17.  Jh.). 

-  Graf  96,  314  (1670—81),  537 
(1700). 

kaiserl.  Gesandter  in  Polen 

24  (1694). 

Benno  Graf  — ,  Propst  von 

Wischehrad  339  (1638). 

Bernhard  Ignaz,  Obersthof- 

meister,  Oberstburggraf  von 
Bôhmen,  Prâsident  der  Appel- 
lationen  5  (1610—28),  8  (1642 
—74),  9  (1670—74),  215  (1654— 
56),  223  (1645),  257  (1662—77), 
280  (1622?),  281  (1633—46),  287, 
288  (1654—77),  339  (1651),  345, 
368  (1665—84),  455,  519,  520 
(1656),  522  (1625—50),  524,  525 
(1640—44). 

François  Michael,  comte  de 

—  424  (1736). 

Georg  39   (1621),   215,   339 

(1635). 

seine  Gemahlin  339(1635). 

Georg  Adam,  kaiserl.  Ge- 
sandter in  Rom  20  (1680—83), 
368  (1698—1700),  384  (1724— 
45),  529. 

Max  8  (164&-71),  215,  345, 

350  (1659),  368  (1669/70). 

Susanna  Polixena  Grâfin  von 

—,  geb.  Dietrichstein  368 
(17.  Jh.). 

-  Giefimeister,  grSlfl.  (Georg  Ga- 
briel) 567  (1666). 

-  Gttter  519, 520, 522  (16.-18.  Jh.), 
523  (18.  Jh.). 

-  Palais  auf  dem  Hradschin  zu 
Prag  519,  520  (1836). 


Martinitz  (Martinic),  Borita  von  — , 

FamiUe  520, 521  (15.  und  16.  Jh.). 
Obersthofmeister  der  Kôni- 

gin  Johanna  von  BOhmen,  Burg- 

hauptmann  von  Brtix  521,  522 

(1454—79). 
—  —  Ignaz,    Enkel    Boritas,    521 

(1510—24). 
Jaroslav    Graf   — ,    Oberst- 
hofmeister (1582—1649)  52  (1624 

—49),  71   (1627—45),  215,  283 

(1622),  521, 522  (1602),  523(1625), 

525  (1597—1619). 
Johann,  Burggraf  von  Karl- 

stein  521  (1555—77). 
Mârzdorf,  herrschaftliche  Gemeinde 

560  (1656);  s.  Merzdorf. 
Massimi,  Emilio  Marchese  —  384 

(1729—31);  s.  Ursenbeck. 
Mastaing,  Dionys  comte  de  —  424 

(1739—45). 
Mastelloni,  Francesco  376  (1733). 
Matalona,    Herzog    von    —    316 

(1730). 
Math,  Martin  492  (1623—1702). 
Mathenes,  hollfindischer  Gesandter 

77. 
Mathieu,  Fr.  J.,  Abt  von  d'Orval 

427  (1733-^2). 
Matiaschovsky,  Johann  546  (1627). 
Matiis  de  Faerras,  Victoire  Hed 

wige  Carolina  Marquesa  de  — , 

née  princesse  d'Anhalt  441  (1776 

mémoire). 
Matta,  Paulo  71  (1650). 
Mattei,  Kardinal,  pâpstl.  Nuntius 

in  Wien  346  (1642—45). 
Matthâus,    Kaspar,    Kardinal    555 

(1646). 
Matthias,  Kaplan  Kônig  Friedrichs 

(in.)  des  Schônen  295  (1315). 
Matulinsky,     Simon,     Hauptmann 

569  (1661). 
Maugis,  De  —  424  (1734—36). 
Maungen,  J.  Bleopf  von  — ,  Oberst 

424  (1733). 
— Wolkensteîn,   Maria  Franziska 

Clara  von  —  424  (1735). 
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Mausbach  151  (1854). 

Mauth»     Harrachsche     Herrschaft 

326, 
Maxen,  Alexander  von  —  540(1626). 
Maximin.  St»,  (Trier),  Abt  von  — 

79. 

—  Martin,  Abt  von  —  424  (1734). 
May-Richecourt.    Graf  de   —   385 

(1739),  429  (1739—43). 
Mayendorfî,  Meyendorf  145  (1851— 

55),  151  (1851). 
Mayer,  P.  Wenzeslaus  Josef,  VrR- 

moiiBtratenser  in  Strahov  (Prag) 

441  (1760). 

—  von  Benningshofen,  Juliana  5(X} 
(1715-22). 

—  (û)  von  Mayersberg,  Frelherr 
August  —,  Geechaftstrilgcr  in 
Polen  7  (1665-73),  9,  2(K  101 
(1667—71). 

Mayersbach^  von  ^,  Faniilie  448. 

—  Franziska  von  — ,  vereheL  Grâ- 
fin  Desfours  447  (181î^— 79),  452. 

Maynwank,  Magister  Konrad  von 
—,  Protonotar  Kônig  Friedrichs 
(EU.)  deft  Schflnen  295  (1315). 

Mazarin(i),  Kardînal  Giiilio  93,  216. 
228,  303,  804  (1616-^30),  555 
(1646). 

Mean,  Baron  de  —  425  (1741). 

Mechcin  (Mali nés)  404. 

—  Thomas,  cardinal©  d'Alsazîa, 
Bischof  von  —  404  (1733—36). 

Mechtl  von  Engelsperg,  Johann 
Bernhard,  OberkomniisBâr  384 
(1725—41). 

Meckenberger,  Heimich,  Rektor 
des  Prager  Priesterseminars 
und  erzbischôliicher  Kanzler 
344  (1640-60). 

Mecklenburg  (Meklburg)  63,  66,  82, 
87,  110,  143,  455, 

—  Feldzug  (1659--64)  455. 

—  Herzog  von  —  63  (1633),  87, 
143. 

—  —  Adolf  Friedrich  66  (1641). 

Eloonora  Maria  66  (1640). 

Karl  455  (17.  Jîi.). 


Mecklenburg  (Meklburg),  Reli^on»- 

eache  82. 
—8      SukzeagîonBansprtIche      al 

Sachfien-Lauenburg  110  (1 
Medici  100,  214,  225,  359,  530; 

Florenz,  Toskana. 

—  CoBimo    n.,    GroÛherzog 
(1622). 

—  Cosimo  in,,  Grofiherzog  530, 

—  Johann  Gaston,  letzter  aOfr 
Hau^e  —  100  (1697). 

Vermâblnng  mit  Pfalzgril 

Anna  Maria  100. 

—  Kardinal  225,  359  (1690), 

—  Lorenzo  214. 
Médina,  Ubilas  y  Antonio  de  — 

(1698):  s.  Ubilas. 
Meer,  Baron  de  —  425  (1735/36). 
Meersch,  van  der  —  425  (1741). 

—  Jean  Baptiste  van  der  —  4! 
a73i>-41). 

Meggau  (Meckau)  39,  43,  44,  30«; 
329. 

—  Ferdinand  von  —  09  (1619), 
(1618/19). 

—  Graf  309  (1609—28). 

—  Hrlfreich,   Freiherr.    Géh. 
Kammerer  329  (1576— «). 

—  Leonhard  von  —  39  (Ifôl),  4 
(1618/19). 

Mehl  von  Stfeîic.  Dr.  Georg,  Viz( 
kanzler  in  B^hmen  273  (1555- 
87). 

Mehroed  efîendi  394  (1720). 

Meiem  Edler  von  Meyemfeld,  J< 
hann  Baptist  von  —  384  (17Î 

Mciûen,  Bischof  von  —  273. 
Mekenhausen,  Charlee  de  — 

(1737—42). 
Melan  ©.  Wartenberg — * 
Melander,  Feldmarschall  63  (1641 

77. 
Melani,  Filippo  359  (1670). 
MeUorl,  comte  de  —  b.  Drumoi 
Meigar,  Conte  de  —  359  (1676). 
Melk  75  (1642),  107  (1575). 
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Melling,  B.  E.  von  —  359  (1691-^ 

95). 
MeUnik,  HemehafI  94. 
Melo,  CaniTallo- —  s.  Carmvallo. 
Mels  8.  CoUoredo- — ^. 
MelzL  Camillo  de  — y  Enbischof 

▼on  Capua  344  (1646). 

—  Comte  de  —  384  (1736—28). 

—  kaîserL  Oberet  309  (1613-29). 

—  Principe  376  (1787—40). 

— Harrach,  Renata  princesse  — 

425  (1727-^). 
Memmingen,  Stadt  69  (1636). 
Mendano,  G.  de  —  43  (1619). 
MendeL,  bayrischer  Kammerprâsi- 

dent  64  (1646). 
Menegatti,    S.  J.,   kaiserL  Beicht- 

vater  529  (177ia  Jh.). 
Menin,  Stadt  425  (1738-41). 

—  Pastor  in  —,  P.  BoUeus  408 
(1734). 

Mennersdorf  479  (1743—46). 
Menfihengen  144,  169  (1856/57). 
Merat,  J.  B.  359  (1699). 
Mercador,  Marquese  376  (1741),  439 

(1739/40). 
Mercoeur,  Herzog  von  —  298  (1599 

—1603). 
Mercy,  General  223  (1641). 

—  Graf,  Gesandter  485  (1772—79). 

—  d'Argenteau  151  (1790—94). 
McreUi  218  (1655). 
Mergentheim,  Stadt  374  (1681),  401 

(1732),  566  (1664—67). 
Meriebeke,  Damerin  de  —  s.  Da- 
merin. 

—  Triest —  s.  Triest 

Merode,   Graf  305  (1627/28X  309 
(1625--30),  359  (1699). 

—  marquis  de  Deynse,  comte  de  — 
425  (1734-37). 

— Thian,  Emst  conte  de  —  343 

(1642). 
— Waltbott  de  Bassenheim,  Re- 

gina  de  —  425  (1738/39). 
Mersbnrg  s.  Fischer  zu  — 
Uertem,  E.  425  (1737). 

—  Jean  Bapt  425  (1788). 


Merveille,  Chevalier  de  la  —  425 

(1733-^38). 
Merveldt,  General  288  (1800).  241 

(1813). 
Merrdorf,    Ort«chaft    512    (1525— 

1800);  s.  Mârxdorf. 
Meseritsch.  Herrschaft  564  (1680), 

570  (1756-61);   s.  Groft-Mese- 

ritsch. 
Mesestre,  SchloB  296  (1361). 
Mesitzky,  Georg  Ignaz  (Brilnn)  384 

(1726-^lX  425  (1721/22). 
Mesnil,  Baronne  du  — y  douarière 

425  (1740). 
Messina,  Stadt  481,  482  (1727—34). 
Metsch,  Graf  von  —  425  (1726— 

40). 

—  Johann  Adolf,  Reichshofrats- 
vizeprâsident  384  (1724—31). 

Mettemich  71,  140—158,  160,  162, 
163,  166-171,  191,  204,  238, 
239,  241,  242,  245,  247—249, 
359,  487,  540. 

—  Famille  152  (1287—1859). 
Archiv  in  Plafi  140—156. 

—  Fûrst  Rlemens,  Staatskanzler 
140-153  (1793-1859X  155—158 
(1803—36),  160  (1810X  162,  163 
(1829-48),  166-171  (1816-47), 
191  (1790),  204,  238,  239  (1809 
—13),  241,  242  (1813/14X  245 
(1815),  247—249  (1816— 19X  487. 

Lothar,  Kurfttrst  155  (1599 

—1648). 

Melanie  Fûrstin  —  156. 

Richard  156  (1859—91). 

—  Graf  540  (1774—91). 

Emst  August  156  (1718/19). 

Emst    Eberhard    155,    156 

(1709—15). 

F.  E.  359  (1674—80). 

Franz  Georg,  Direktor  des 

westf&lischen  Reichsgrafenkol- 
legiums  153—155  (1770—1810). 

J.  R.  71  (1630). 

Metzenhau8en,P.  de— 425  (1738/39). 

Metzger  308  (1628-80). 


R«çîsler. 
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Mittrowsky  144,  384,  425>.  5d6. 

—  Johann  Freiherr  Ton  —  3S4 
(1739/40X  425  (1744). 

—  Archiv  in  Wiesenberg  S26l 
Mnischowsky  281  (1630). 
Modena  87,  l*K  101, 160    1792).  171, 

226,  228,  304,  316,  425,  473,  530, 
555. 

—  Erbprinz,  angeblicher,  Herknles 
Rainaldos  101  (1749). 

—  Gesandter  in  — ,  Clary,  Johann 
Nep.  160  (1792). 

—  Heraog  von  87,  90,  171.  226 
(1647),  304  (l*^^^  ^^^\  316(1730), 
530  (17./18.  Jh.),  555  (1646). 

—  Prinz  Franz  von  —  425  (1735 — 
42). 

Môdritz,  Freimûhle  113. 
Moerkereke,  D'Haninz  de  —  s.  Ha- 

ninz. 
Moennan,  F.  425  (1738-^12). 
Mohr,    Andréas,    Registrator    der 

Staatskanzlcî    189    (1750),    425 

(1742). 

—  -Dewaldt,  P.  s.  Dewaldt 
Mohrenbach,  Curto  von  —  s.  Curto. 
MolUrdt  îu  Beinegg  und  Drosen- 

dorf,  Freiherr  Hans  von  — , 
Hofkriegsratsprâsiden^  spâter 
Stadtguardioberst  in  Wien  303 
(1613—17), 

Moldau,  Fûrstetitum  217  (1654),  218 
(1653). 

MoMausehiffahrt  119. 

Moldauthem  26  (1753). 

Mole  145. 

Moledy,  kaiser!.  Agent  am  spani- 
sehen  Hofe  21. 

Molinari,  Antonio  439  (1769/70). 

—  Giovanni  Battieta  439  (1756). 

—  Gran  Fr»rtunato  439  (1756—65). 
Molino  y  Salazar  359  (1675—1705); 

8.  Salazar. 
Mol(l)art  43  (1619),  316  (1613—30), 
336,  859. 

—  Franz  Graf  von  —  359  (1679). 

—  Hans  Freiherr  —  386  (1615). 


Molo,  Antonio  4^  (1761— 70\ 

—  Giovanni  Paolo  439  ^1753— 7(K 
ifcnaci  309  a612— 29V 

Monroe.  îYâ-i  l^iit  der  Tereini^en 
Staaten  von  Xordamerika  146^ 

Mons  231,  407,  408,  411,  413.  420, 
425. 

—  conseîUer  fiscal  de  —  s.  Hoet  S, 

—  échevin  de  —  s.  Cornet  de 
Peissant,  C. 

—  Ranonikus  De  Blanckart  408 
(1745). 

—  Priester  in  —  413  (1789>:  s.  Des- 
prêts. 

—  Receveur  général  à  —  s.  Bel- 
homme. 

—  Stadt  231  (1793),  425  (1T39\ 
Mont,  Besitzung  der  Grafen  Des- 

foufB  447 
Montalembert  145. 
Montallan,  Viard  de  —  425  (1731 

-^36). 
Montait o,    Vincenzo    Abbard    425 

(1733). 
MontaneUi,  Rafaele  359  (1682). 
Montani,  Freiherr  Johann  Kaspar 

von  —  561  (1645—72),  566  (1664 

-68),  569  (1664—67). 
Montbel  145. 

M  oTf  U  vi-r^iig.  H.  D.  71  (1644). 
Monte,  C.  Emanuel  de      425  (ÎÎ96), 
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Muskau  s.  Piickler — . 
Mustapha,  tUrkischer  Pascha  306 

(1629). 
Mutina  s.  Modena. 
Myslfck   von    HyrSov    (Hirschau), 
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(1733),  394, 395  (1728),  396  (1730), 
434  (1729—39);  s.  Daun,  Ferdi- 
nand; Harrach,  Thomas  Alois 
Raimund;  8abioneta;  Visconti, 
Julio. 
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Kiederlande,  KOnigreich  der  — , 
Wilhelm  L,  Wilhelmsorden  246 
(1816). 

—  Spanische  —  (Belgien)  16,  20, 
21  (1665/66),  40,  78,  120,  122, 
160,  161  (1769—92),  166  (1789— 
1832),  176  (1789/90),  189  (1790), 
211,  213,  216,  223  (1641),  227, 
267  (1661),  278  (1677),  331,  333, 
356,  399  (1732—45),  401,  402 
(1731—43),  403,  404,  412,  431 
(1732—36),  436,  474  (1786—97), 
478. 

Anleihen    in    den    —    120 

(18.  Jh.). 
Berichte      Breuners      und 

Schwarzenbergs    Uber    die    — 

333  (1678). 

—  —  Finanzrates,  Président  des 
—  412  (1736—42);  s.  Cuvelier. 

—  —  FranzOsische  Révolution  und 
die  —  165  (1792). 

Generalgouvernante  in  den 

,  Erzherzogin  Maria  Elisa- 
beth 401^403  (1731-42). 

Geschichte  der 122. 

Hofkanzlei  474. 

Hofkanzler   474   (1793— 

97);   8.  Trauttmansdorff,  Ferd. 

—  —  Insurgenten  in  den  —  — 
166  (1789). 

Kriegsangelegenheiten     der 

20,  21. 

—  —    Lehen  211  (1660). 

Minister,    bevollinftchtigter, 

Trauttmansdorff,      Ferd.      474 

(1736—89). 
Montecuccolia,       Raimund, 

Briefe    aus    den    —    —    216 

(1665/66). 
Hccolominis,  Octavio,  Tfttig- 

keît  in  den 227  (1644— 

48). 
Regimenter  in   den   —  — 

399  (1782-46). 
Révolution  in  den 165 

(1830-52),    176  (1789/90),   189 

(1790). 

AnUvaUm.  I.   B«n  4. 


Niederlande,  Spanische,  Rudolfs  II. 

Patent   an   Harrach   in   Ange- 

legenheit  der 331  (1678). 

Spanischer     Erbfolgekrieg 

und  die 122. 

Staatsangelegenheiten      20, 

21  (1666/66). 
StaatseinkOnfte,  Pâchter  der 

—  431  (1732—36);  s.  Sotelet. 
Staatshaushalt  in  den 

402  (1732—43). 

Stâdtekommunen  403. 

Stânde  278. 

Statthalter: 

Albrecht  40. 

Caretto  de  la  Grana  366 

(1672—86). 

Klara  Isabella  40. 

Leopold    Wilhelm,    Erz- 

herzogl6(1647— 64),21(1656/66), 

216,  227. 
Maria  Elisabeth  401—403 

(1731-42). 

Maria  von  Ungam  40. 

Piccolomini,    Octavio    L 

213. 

Philipp  der  SchOne  40. 

Intérims ,      Harrach, 

Friedrich  401  (1740—43). 

SUtthalterschaft  78. 

Niedermeyer,  Ignaz  Josef,  Schrei- 

ner  in  Regensburg  426  (1739— 

44). 
NiederOsterreich  s.  Osterreich, 
N  iederrheinisch-westf  âlischer  Rreis 

66  (1793/94). 
Nieders&chsischer  Kreis  90  (1626), 

529  (1701-03), 
Niederstradon  s.  Ottenwolf  von  — . 
Nieulant,  J.  426  (1737-42). 
Nieuport,  Stadt  426  (1740);  s.  Rad- 

kowetz. 
Nikolartz,  Baron  de  —426(1734/36). 
Nikolas,  St.,  in  Luxemburg,  Pfar- 

rer  in  —  484  (1740);  s.  Wei- 

landt,  Jean. 
Nikolaus  V.  s.  Rom,  Pftpste. 
45 
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mkolëburg  53,  m,  107.  111— IIS, 
337,  547. 

—  Dietrichsteinsches  Scliloûarchiv 
98,  111, 

—  Lauretaniscbe  KapelJe  547 
(1628). 

—  Piaristen  113  (1632-^6). 

—  8tadt  58,  107  (1578-^89),  112, 
337  (1622)* 

Nimbsch,  Freiberr  Johanu  Ludwig 
von  — ,  Oberelleutnant  426 
(1744/45). 

Nimwegen  s.  Nyniwegen. 

Niachburg,  Herrschaft  602,  510 
(1756). 

Nitftcli,  Karl  Ton  —  42Q  (1738). 

Nivelle,  dame  de  —  s.  Berlayioont. 

—  princesse  de  —  426  (1742), 
Nivelles,  Stadt  426  (1736-^2), 
Nitelles,  Fr.  Guillaume  abbé  de 

—  426  (1731). 
Nobili,  N,  de  —  426  (1738-^2). 
Nogarol(a)  2  (1578). 

—  Ferdinand  Graf  von  —  328 
(16.  Jh.). 

Noir  Carmes,  comte  de  St.  Adel* 
gonde  et  de  —  404  (1735/36). 

—  M.  C.  Adel gonde  de  —,  Kanne- 
litanerin  426  (1733). 

Nokere,  Baron  de  —  426  (1734— 

43). 
Nonaberger  Tal  (Tirol)  514  (1500 

—1600). 
Nopp,  L.  536. 
Nordamerika,   Vereinigte   StaAten 

von  —  8,  Monroe. 
Nordhausen,  Stadt  305  (1629). 
Nordischer  Krieg  25  (1704—51), 
Nordliugen,   Reicbsatadt  69  (16S6 

-40),  305  (1629). 
Beâcbwerden  der 472 

(1637). 

—  Schlacbi  bei  —  M  (1634), 
Noifèlke  8.  Howard  of  — . 
NoTwegen  244  (1814). 

NoakoT.  Mrakéâ  von  —  574  (16,  Jh.). 
NoRodo,  Gcreebt  bei  —  262  (1848X 


-^ 


Niistîz  8,  10,  24,  lui,  1(*2,  109,  13 
—132,  186,   1119,  336,  287, 
314,  315,  347.  359,  3B4,  452,  i 

—  FamiUe  126,  129,  131. 

Archîv  in  Prag  136— 182L 

Bildergalerie  der  —  —  126m 

—  Graf  129  (1772—82),  132  (170^ 
Anton  384  (1727^-32). 

—  —  Anton  Johann,  Burggral  von 
Eger,  Bot5ehafter  in  Stockholm 
10,    102    (1682—84),    128, 
(1684—1735),     132     (1685—9 
359  (1699). 

Antonia,    geb.    Schlick    131 

(1800-13). 

Franz    Anton,    KommUsi 

anf  dem  bôhmîechcn  Landt 
OhcrBtburggral     von     Bôhma 

129,  130  (1764—87). 

F.  E.  359  (1690). 

Franz  Weniel  130  (limi57^ 

Friedrich    Moritz,    Gène 

Priisident    des    HorkHegsrateT 

130,  131  (1756—93). 

Hermann  131  (1848/49), 

Johann    8    (1644—74), 

(1667—82). 

kaiserl.  General  131  (Il 

— 14X  236  (1805). 

—  —  J.  E.  10. 

—  —  Johann     Hartwîg,     Oh 
kanzler   in    Bôhmen    127^ 
(1642^-16),  132,  287,  288  (^ 
314,  315  (1670—81),  347 
—67),  359  (1675— 17Û0X 

J.  U  186  (:i708/09). 

—  —  Otto,  Gegandter  am  ktl 
siachen   Hof,   Vizekanxler  vo 
BOhojen  127  (1622—25),  U2. 

—  Ge^andter  in  Poler 

deshauptinann    von    Scli 
24  (1697/98),  101  (1656—^^1 
(1681—90),  199  (1660), 

sâchsiaciier    Hanponann 

der  Kavalleno  129  (17$5). 

-^ VVcniel  637  (16«»8— I704)w  i 

—  Polatâ  in  Pni^-Kletii«mte 


chdH 


Register. 
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Nothaft,  Johann  71  (1642—45). 

—  Reichshofrat  7  (1655—59). 

—  Wilhelm  337  (1623). 

Notte,  Michael  Francis  426  (1743). 
Novàk,  Ignaz,   Schloûarchîvar  in 

Leitomischl  60,  76,  93,  96,  97. 
Novati  480  (1736—46). 
Novi  (Kroatien)  203  (1788). 
Novohradsk^  s.  Kolowrat,  Novo- 

hradsky  von  — . 
NoyeUe,  comte  de  —  426  (1736/37). 
Nugent,    Graf,    Feldmarschalleutr 

nant  144, 166  (1814),  248  (1817). 
Nûrnberg  20,  69  (1635-48),  128, 

211,  213,  215,  216,  218,  219,  224 

—226,  274,  311,  402,  405,  472, 

538. 

—  Allianz  in  — ,  Schliefiung  der 
128  (1686—90). 

—  Asch  und  —  zu  Bôhmen,  Ver- 
hâltnis  von  —  402  (1740). 

—  Korrespondenz  des  Grafen  Lô- 
wenstein  aus  —  538  (1700— 
04). 

—  Post  in  —  405  (1732). 

—  Reichsstadt  69  (1635—48). 
Beschwerden  der 472 

(1637). 
Stadtrat  274  (1556). 

—  Reichstag  zu  —  20  (164^—66). 

—  Salvaguardia  ftir  —  311  (1618 
—28). 

— er  Traktate  213  (1649/50),  215, 
218,  219,  224—226  (1649—52). 

Nusserer  von  Nufiegg  549  (1636). 

Nyelle,  Bomheme  et  de  —  s.  Born- 
heme. 

Nymwegen,Frieden8verhandlungen 
zu  —  22  (1678),  122  (1678),  353 
(1678/79),  361  (1678/79),  366, 
536  (1672—93). 

Nywelt,  David  Anton,  Burggraf 
der  Herrschaft  Nachod  209 
(1787). 

0. 

Oberleutensdorf,  Herrschaft  inBôh- 
men  66,  174,  605. 


Oberleutensdorf,    Tuchfabrik    505. 

—  Dux — ,  Wirtschaftsbeamte  174. 
Oberôsterreich  s.  Osterreich. 
Oberpfalz   186  (1709),  470  (1625), 

479  (1742). 
Oberrhein  231. 
Obin  426  (1734--44). 
Ochieppo  s.  Ferrari  d'— . 
Oehsenhausen,    Ronferenzen    von 

—  153  (1806),  155. 
Oconnor,  Oberst  426  (1733—42). 
Oder,  Flufi  92,  510. 

—  Flufischiffahrt  auf  der  —  92. 

—  Sieg  an  der  —  510  (1633). 
Odevaexe  426  (1735—42). 
Odevyer,    Graf,   kaiserl.  Oberfeld- 

wachtmeister  105. 
Odkolek  von  Aujezd,  Johann  492 

(1615—60). 
O'Donell,  Graf,  Feldmarschall  146, 

240  (1813). 
Odrau,    Heinrich    Florian    Neuge- 

bauer,  Kaplan  in  —  426  (1744). 
Oedt,   Johann   Christoph   von   — 

427  (1738). 
Oehsner,    Generalkonsul   in   War- 

schau  487  (1829—31). 
Ogilvi  (OgUvy),  General  384  (1728 

-41). 

—  Georg  71  (1643—49). 

—  Graf  426  (1735—38),  479  (1743 
—46). 

— sches  Régiment  408  (1740). 
Ohren,  Ortschaft  512  (1525—1800). 
Olbramitz  s.  Czejka  von  — . 
Olbramowic,  von  —  256  (17.  Jh.). 
Olbrich,  Elisabeth,  aus  Grumberg 

564  (1719). 
Oldenburg  66,  80,  143,  313,  314. 

—  Fiirst  von  —  143. 

—  Graf  Anton  GUnther  von  —  66 
(1646/47). 

—  Grofiherzog  von  —  314  (1662— 
86). 

—  Herzog  von  —  313  (1655—59). 
Olgrana  s.  Villers  d' — . 
Olgrand  s.  Devillers  d' — . 
OUslagers,  Max  E.  426  (1733-35). 

46« 


^^v                                                   ^V 

^^H           0ii8y.  F-  426  (1734—39). 

Olmtitz,  Tnippenmarsche  von  «H- 

^^H           Oliva,  Friede  Ton  —  199  (1660). 

cin  nach  —  467  (1778), 

^^^H           Olivares,  Don  Gregono  426  (1735 

-  Universitât  123,  570  0733-37) 

^H 

Ois,  Bescbwerde  wegen  Erpreèsuii 

^^^H            DUvarez,  Graf  545  (1023). 

gen  und  PlUnderungen  mliml 

^^^^^    OlmUtï  17,  95,  108,  111,  US,  123. 

der  AfDiee  184  (1645). 

^^^^p          155,  278,  347,  402,  426,  467,  468, 

Onate,    Graf,    spaniâcher    StaaU 

^^^^^          535,  544,  550,  651,  570,  572. 

mann  und  Botscbafter  5  (162 

^^H            —  Bîblîotbek  iu  —  155  (1836). 

—28),  9,  3a--l0  (1619—21),  4i 

^^H           —  Bhiunu    Erz —    17,    108,    111, 

44  (1618—21),  46  (1620).  50,  33« 

^^^^^           112,  347,  402,  572. 

—  De  Gûmont,  De  —  417  {iim- 

^^^^B     -   _  Bischtife  468  (1791—93),  535 

40).  427  (173&-40).            jj^M 

^^^^^B          (1682— M);      s.     Dietricbstein, 

Onslow  Burrigh  427  (1742— *P 

^^^^^^H         Franz;  Liechtenstein,  Karl;  Léo- 

Onsyk,  Jaroelav  573  (1540). 

^^^^^^H         pold  Wilhclm,  Erzberzog:  Lotb- 

—  von  Bilowiti  574  (16.  Jh.), 

^^^^^^B          ringen,    Karl    von;    Pavlovsky; 

Oosquerque  s.  Viron  d'— . 

^^^^^^H          Scbrattenbacb,     Wnlf:     Troyer 

Upbeyde  s.  Driessens  d* — . 

^^^^^^H          von     Tropenstem,     Ferdinand 

Ophone,    Chevalier   d*— ,    Rapitif 

^^^^^B         Julius;  Wickov. 

427  (1734—39). 

^^^^^^^    — Belehnung    der    —    mit   ! 

Opoino,  Herrsohaft  181  (1636),  U 

^^^^B                 den  blilimiscben  Kronlehen  402,   ' 

(1628—41),  210  (1634), 

^^H                 468  (1791—93). 

—  CoUoredo-ManBfeWschee  Arclii 

^^^^^^ DiftricbBtdns  Testament  ftir 

in  -  180  fif. 

^^^^B          da8  — 

Oppatowitz   s.  GroB . 

^^^^^^V    —  —  Lehensgut    Stablowitz    108. 

Oppeln,  Fiirstentum  86,  481  (171 

^^^V          —  —  Religions-      und      Kircben- 

—52),  554—556  (1646/47). 

^^^^1                 ^acben  108. 

Oppcnheimer,  Samuel  Hofbandell 

^^H Verwaltung  17  (1661). 

jude  359  (1700),  398  (1707). 

^^^^1           —  Diuze&e,  Bericbt  tibcr  di<;,  an 

Opper8dorf  98,  108,  339,  359,  38 

^^H                 Pap^t  Urban  VOU.  347  (1636). 

427,  537,  538,  561,  566,  574. 

^^^B           —  DomberTen  s.  Liechtenstein-Ka- 

—  Famille  98,  674. 

^^H                 stelkom,   Karl;   OrHk  Freiberr  | 

-  Graf  108  (1655—98),  5ST  (169 

^^H                 von   LazÎBtè. 

—1705),  666  (1672). 

^^^B           _  Domkapîtel  112. 

Anna  £leonora  389  (16W 

^^H            —  Gericht  544  (1608/09). 

359  (1699). 

^^^H           —  K&nonikat  95. 

^  —  Franz  359  (1677—70). 

^^^^^     —  KananikatsteUen    108    (1616— 

■ Franz  Josef  538  (1712/18). 

^^^B 

Friedrich  561  (1646— 72),  « 

^^^■^     —  KoadjutOT  8.  Hoeensteîn,  Graf. 

(1661—70), 

^^^^B           —  Konsistorium  572. 

Gearg  Friedrich  538(1712/13: 

^^^B           —  Konvikt,  Fundatio  Ferdinandea 

—  —  Gustav  427  (1738). 

^^H 

Gusiav  Hannibal  384  (ITI 

^^H           —  Landtag  278  (1555). 

-26). 

^^^^     -  Stadt  426  (1744),   570   (1733- 

Hanft  Georg  359  (1673). 

^^^H 

Johann    Wenxel,    Burggn 

^^^^^^B Boscbwerde  der wegen 

zu  Eger  384  (1726),  427  (174$ 

^^^^H          der  GUtpferde  550,  551  (1733— 

Joh&mi  Wilbelm  561  jim 

^^^H 

-12),  566  (1661-7^).       ^H 

Register. 
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Oppersdorf-Henckl,  Antonia  Fran- 

ziska  384  (1728). 
Oranien,  Prinz  von  —  79,  83,  165 

(1688). 

—  Nassau —  s.  Nassau. 
Orbea,  Graf  Johann  von  — ,  Oberst- 

leutnant  427  (1745). 
Oîechov,  Gut  111. 
Orelli,   Donna   Camilla,   Gemahlin 

des  Paulus  —  543  (1544). 
0-Relly,  Oberst  427  (1744). 
Orezoli  s.  Malaspina. 
Oria,  Salvatore  376  (1735). 
Orient  148,  169  (1828—54). 
Orléans,  Herzog  von  —  355  (1670). 
OrUk,  Freiherr  von  —  427  (1744/45). 

—  Johann  C,  Freiherr  von  La- 
iiSté,  Domherr  in  Obntitz  343 
(1664/65). 

—  Karl  Freiherr  von  —  384  (1718 
-24). 

Orlodot,  Philipp  d'—  427  (1741). 
Oropesa,  Kardinal  359  (1699). 
Orsbeck,   Johann   Hugo   von   — , 
Erzbischof  von  Trier  363  (1699). 
Orsini,  Domenico  376  (1734). 

—  Giachinto  Paolo  376  (1733-44). 

—  Giacomo  Ruspoli-  —  376  (1733). 

—  PhiUppo  376  (1733). 

— -Rosenberg  441  (1751—61);  s. 
Rosenberg. 

Orsino,  duca  di  Paganesa,  D.  Ma- 
rio Mattei  359  (1679—83). 

3rsucci,  Miehael,  Domherr  des 
Bistums  Trient  345  (1644—67). 

Ortenburg,  Graf  en  von  —  86,  110 
(1692),  327  (16.  Jh.),  330  (1563). 

—  Herrschaft  95. 

Drval,   Fr.   J.   Mathieu,   Abt   von 

d'—  427  (1733-42). 
^sel,  Insel  63  (1645). 
Dsnabrûck  64  (1647),  68,  69,  77,  78, 

84,  88,  91  (1646),  471  (1630);  s. 

MOnster. 

—  Bischof  von  —  77,  88. 
Franz  68  (1646). 

—  Friedensverhandlungen  zu  Mun- 
ster und  —  s.  MOnster. 


Osnabrûck,  Stadt  69  (1646). 
Osolinsky  (Ossoliûski),  polnischer 
Gesandter  281  (1636). 

—  Fitschin-— ,  Graf  86,  87. 

—  Graf  von  Tenczyn  427  (1739). 
Ossa,  Rudolf  Baron  von  — ,  kaiserl. 

Oberst  301  (1619—29),  309,  310 

(1623—30). 
Osseker  Hammer  500  (1727). 
Ossem,  van  —  427  (1735—42). 
Ossolin,  Herzog  von  —  427  (1736). 

—  Georg  Herzog  von  —  66  (1639 
-43). 

Ossona,   Ossuna,   Graf   71   (1625), 

306  (1624/25). 
Ostein  153  (1805),  350,  427. 

—  Graf,  General  427  (1729—48). 
Friedrich  Kari  427  (1742). 

—  Hans  Franz  Georg  350  (1665). 
Ostende  189,  409  (1733),  411,  427. 

—  Bailli  von  —,  Collins,  F.  411 
(1733/34). 

—  Generalkonsuls  in  — ,  Berichte 
des  —  189  (1790). 

—  Stadt  427  (1737—42). 
08terman(n),  Dr.  83,  84. 

—  J.  B.  427  (1739/40). 

Ostern,  Johann  Miehael  von  —  384 
(1721—38). 

Osterreich  9,  45,  55,  77,  100,  105— 
109,  111,  112,  117,  118,  121— 
124,  141,  143,  144,  148,  149,  155, 
163,  165,  167—171,  194—196, 
213,  214,  219,  227,  228,  230,  233, 
235—241,  244,  245,  249,  261, 
288,  296,  299,  331,  335,  342,  395, 
396,  403,  437,  442,  475,  514,  540, 
558;  8.  auch  die  einzelnen  Kron- 
lander,  Niederlande,  Lombardo- 
Venezien  usw. 

—  Herzoge,  Erzherzoge,  Kaiser 
von  —  164  (1599),  215,  334 
(1578),  337  (1578),  342,  473  (1624 
-—49),  542;  s.  Deutschland,  Kai- 
ser, Kaiserinnen;  Spanien. 

Albrecht  IV.  269  (1399). 

Albrecht  VI.  269  (1468). 
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/Vsterreich,    Herzoge,    Enhencoge, 

Kaiser  von  — : 
Albrecht,  ErzherzDg,   Statt- 

halter     in     den     NitHlerlanden 

(t   162!)   5   (1611—20),    16,   37 

(1614),    4<>— 12    (1618—21),    46 

(1619),  348  (1617—19). 
Albrccht,  Erzherzog  141, 171 

(1848). 
Anna  von  Tirol,  Erzherîogin 

9,  19,  214,  225,  350  (1665),  356, 

370. 

Anton   230  (1812). 

Don     Carlo6     d'Austria     5 

(1624). 
Elisabeth,      Kttnigin      von 

Frarikreieh  (t  1592)  33L 
Ernst,   Erzherzog   2   (1580), 

274  (1587—91),  328  (1564--70), 

331—333    (1549—92),    335,   337 

(1582—86),  542. 

—  —  Ferdinand  von  Tîrol  2,  3 
(1566-^1),  105  (1571),  272—275 
(1553—94),  278  (1559—64),  294 
(1577),  330,  331  (1550—87). 

—  —  Ferdinand,  Erzherzog  26 
(1771). 

Ferdinand   d'Esté   235,   236 

(1805),  240  (1813),  250  (1^4— 
44). 

—  —  Ferdinand  L,  KaÎBer  von  — 
140  (1829),  155  (1836),  170, 
171  (1846^^8),  192,  245—247 
(1815/16),  452  (1808,  1826),  541 
(1813). 

—  —  Ferdinand  Karl  von  Tirol  8 
(1650—62),  16,  19,  21,  22 
(1657/58),  65  (1646),  85,  214, 
216  0652),  225  (1649/50). 

Franz  l„  Kaiaer  von  —  s, 

Deutschiand,  Kaiser  Frant  IL 

Franz  Josef  L,  Kaiser  141 

(1880-59),  251  (1850),  534. 

Isabella  16. 

—  (t  1763)  25. 

—  —  Isabella  Clara  Eiigenia,Toch- 
lêT  Philip^B  II.,  Infantin  40,  41 


(1619),     302     (1(^6^29), 
(1628/29),  331. 

Osteireich,    Herzoge,    Erzberxog 
Kaiser  von  — : 

*■ Johann,     Reichsvérwescr 

(t    1859)    141    (181.V-49),    U 
(1804),    168   (1818),    171    (18 
233,  234  (1800),  245  (1814). 

Johanna  101  (1565). 

Johanna  Gabriele  25  (1762| 

JoBef,  Palatin  von   Un 

141  (1842-^6).  146. 

Karl  von  Steiennark  2  fl57S 

—78),  273  (1562^-64),  329,  380^ 
(1551— S7), 

Karl   posthumuô   5   (161(1 

24),   12   (1624),   47   (1631), 
(1623),  302  (1621),  544  (1615). 

Karl     141     (1807—46),     Ifl 

(1796),  189,  191,  192  (179 
1801),  282—237  (1707—18 
243  (1814),  246  (1815),  541  (179T 

—  —  Karl  Ferdinand  251   (1843 
Karl  Josef  (t  1664)  17  (U 

—  ^  Karolina  65  (1649),  85. 
Karolina  AugURta,  Kaiser 

von  — ,  3.  Gemahlin  Ka 
Franz'  L  248  (1816). 

-^ Katharina,  vennâhlt  mit  (I 

Franz  von  Mantua,  (2.)  Bigij 
mund  von  Polen  330  (1549X  1 
(1549). 

Klaudia  Félicitas  s,  Deittac 

land.  Kaiserinnen. 

Ladislaiis     Posthumus 

(1454),  622  (1454). 

Leopold  von  Tirol,  Bischd 

von  Strafiburg:  5  (1620—27).  t^ 
13  (1625—28),  37  il619),  ^9, 
(1619/20),  42(1618— 21),  46(161S 
112,  280.  281  (1620—31).  2t 
(1622),  299  (1619),  301,  302  (16t 
^-30).  335  (1620—25). 

LcopoldWilhelm,  Statihalti 

der  ftpaniftchcn  Ni«*derland 
(t  1662)  4,  6,  8  (1639-^5aX  t^ 
18  (1640-^),  19,  2a,  21  (Il 
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~^X  46,  47  (1627—41),  57,  66 
(1642-47),  84,  86,  92,  128  (1642 
—46),  182—184  (1636-51),  214, 
216  (1664),  223—226  (1640—50), 
227,  281  (1647),  286  (1642),  342, 
348  (1639—41). 

Osterreich,  Herzoge,  Erzherzoge, 
Kaiser  von  — : 

Ludwig  141  (1836—40). 

Maria  96  (1618),  106  (1595— 

1607). 

Maria  AmaKa  26  (1769). 

Maria    Anna    von    Tirol    8 

(1665—74),  842. 

Maria  Anna  191,  259  (1748). 

Maria  Anna,  Kaiserin  von 

—  141  (1834-36). 

Maria  Anna  Josefa  (t  1689) 

870. 
Maria  Antonia  813   (1681), 

870  (1676). 
Maria    Beatrix    d'Esté    141 

(1809-29),  246  (1814). 
Maria    Christine,    Gemahlin 

des  Sig.  Bathory  (t  1621)  336 

(1610). 
Maria   Christine   26   (1766), 

558. 
Maria  Elisabeth,  Statthalterin 

der  Nîederlande  (t  1741)  260, 

262  (1709),  401  (1782-40),  402, 

403   (1782-41),   406   (1740/41), 

434  (1729-39). 

Maria  Josefine  (t  1767)  26. 

Maria  Karolina,  KOnigin  von 

Neapel  26  (1768),  261  (1765— 

68). 
Maria  Karolina,  Kaiserin  von 

—  141. 

Maria  Klaudia   von   Tirol, 

(xemahlin  Leopolds  von  Tirol 
(t  1648)  65  (1636-46),  85,  93, 
184  (1636-48),  224  (1648),  227, 
339  (1640),  342  (1646). 

Maria  Luise  262. 

Maria  Magdalena  336  (1615). 

Max,   KOnig  von   Polen   2 

(1680X  87  (1618),  42  (1618-21), 


230      (1594—1604),      274—276 

(1587/88),   330   (1581—88),   335 

(1608). 
Osterreich,    Herzoge,    Erzherzoge, 

Kaiser  von  — : 

Maximilian  555  (1646). 

Maximilian  237  (1808),  240 

(1813),  247  (1816). 

Peter  Leopold  25  (1765). 

Rudolf     IV.,     Herzog     296 

(1358-60). 
Siegmund  Franz  (f  1665)  16, 

17    (1658-65),    19,    225,    287 

(1662/63),  349,  351,  362. 

Sophie  141,  142  (1848—50). 

Wilhelm,  Herzog  269  (1399). 

—  Adel  283  (1620),  468,  469  (1806 
—26). 

—  Angelegenheiten,  innere  214 
(1619—58). 

aufiere  214  (um   1619—58). 

—  Armée  244  (1814). 

—  Banco  del  giro,  ôsterr.  Bank  23. 

—  Bankwesen  372  (17./18.  Jh.), 
444  1742). 

Depositenbank  fur  die  Ar- 
mée 444  (1742). 

—  Barrière  Traktat  122  (1715). 

—  Bayerns  Prâtensionen  auf  — 
228  (1739—42). 

—  Befestigung  — s,  Entwurf  ûber 
die 169  (1856/57). 

—  Befreiungskrieg  (1809)  141,  149, 
237,  238. 

—  Bibelgesellschaft,  Entwurf  zu 
einer  ôsterr.  —  149. 

—  Damenstiftung,  adelige  22. 

—  Deutschordensballei  398  (1712). 

—  Dietrichstein,  Testament  des 
Kardinals  Franz,  fttr  —  111, 
112  (1629,  1635). 

—  England  und  —  163  (1848),  168 
(1835)  s.  England. 

—  Erbfolge,  weibliche,  in  —  118; 
s.  unten  Pragmatische  Sank- 
tion. 


^^^^^^^^r          ^^^F                                   ^^^^^^H 

^^H        Osteireich,   Erbfolgekrieg  47,  227 

O^terreich,  Handel  117,  119,   1^. 

^^H              (1725—48),    409    (1745/46),    442 

121»  289  (17.  ,Jh.),  391  (lfi73X 

^^H              (1740),  479  480,  482  (1742^7), 

442,  506,  507  (18.  Jh.). 

^^H              506  (1745).  540  (1748). 

Deduktton  tlber  den  Vfirfill 

^^H        —  Erbknde,    Usterr.    23,    26,    46 

des  —s  117. 

^^H              (161t>),  116,   118,   120,   195,  514 

mit  England  117  (l74âX  12L 

^^H              (1500—1800),  568  (1664-^68). 

2wi8chen  Triest  und  —  121 

^^^H Handel  awischen  Trieet  und 

(18.  Jh.). 

^^m              (len 121  (18.  Jh.). 

-  Haus  —  335,  395. 

^^^H RepartitîonsluÔ  sur  Steuer- 

—  —  Freiheiten   des   —  — .   Re- 

^^^H              verteilung  în  den 23. 

gister  ûber  die '335  (16KJ). 

^^^H         —  Fahncn,  58terrM  im  Pariser  Se- 

Geschichte  des ,  Zur 

^^H              nato  244  (1814), 

514  (1549—51), 

^^m        —  Finanzen   49,   120,   144   (1811), 

Utrechter     Friedens     \&J% 

^^M              146  (1816),  154  (1811),  155,  192 

Konsequenzen  des,  fOr  da«  — 

^^H              (1798),  462  (1717),  514  (1400— 

-^  395. 

^^m              1800),  541  (1745). 

-   Heerwesen  172,  231—234,  237. 

^^^H         —  —  Organisation    von    Maximi- 

311,  312  (1619—27),  399  (1677 

^^H             Uan  L,    Karl  V.,    Ferdinand  L 

-1745),  444  (18.  Jh.),  466—468 

^^V 

(17ôa-84),  480,  481  (173Î— 58), 

^^M Patent  (1811)  154. 

505,  508  (1643^1778),  526  (17. 

^^^H         —  Fîqurlmonls   Schriften  betreffs 

Jh.),  533  (1684-«8X  672  (1779 

^^m              —  169  (1828>-41). 

—1845). 

^^m         —  Forstwesen    372    (17./18.    Jh.), 

—  —  Dragonerr egiment  Nr.  6  172, 

^^m             465  (1747-50),  504  (1690),  505, 

—  —  Exerzierreglement  390. 

^^H              509  (18.  Jb.),  521,  576. 

—  —  Organisation  399. 

^^H         -  Frankreich  und  —  475  (1793— 

Ulanenfreikorps     231,     282 

^^M               1806). 

(1794). 

^^^H         —  -franzëâisch-sardinischer    Krieg 

Ulanenregiment   Nr.  2   233, 

^^m              (1859)  452. 

234  (1800). 

^^^H        —  Gegenreformation    in    —    256 

VerpÛegs-   und    Einquarlte- 

^^B              (17.    J\ul   258   (1646—76),    278  ' 

rungsreglenienl   399. 

^^H              (1556),  330  (1571),a31— 333  (1571 

Herrcnstand  270  (1481). 

^^H              —1652),  345  (1650),  522  (1602). 

^  Hexenprozesse    106   (1633—^), 

^^H        —  Geheimer  Hat,  kaîscrl.  18  (1658 

562  (1680),  564  (1680). 

^^H              —83).     165    (1675—1711),    332 

-  Hof  102  (1654—98),  103  (Î6SÔ), 

^^H             (1609),    373    (17./18.    .Tb.),    396, 

185,    195,    196,   201    (1693—95). 

^^H             397  (1728-41),  464,  465  (1715), 

215,    217,   218   (1663—55%   365 

^^H             473  (1645-49).  496,  497  (18./19. 

(1713—16),  278(1566),  302  (1629), 

^^B              Jh.).  501  (1720),  5a3  (1722). 

328  f  1571— 87),  365  (  1673^1704), 

^^^V        —  GeneralprovîaQtmeiflteraiDt  282 

369  (17./18.  Jh.),  895  (1728),  144 

^^B              (bis  1649). 

(1737),  462  (1713—15).  467  (1772 

^^H        —  Qenua,  Allianz  mit  -^  442. 

-77),  501  (i562-79),  568  (1661 

^^m        -  Oewerbc  503,  505,  510. 

-^B).                                    ^ 

^^H        —  —  Gewehrfnbnkation   503  (la 

-  Hofômter  337,                        ^H 

^^m 

—  Hnfbnunmt  540  (1760).           ^^Ê 

^^^^^ Ùlju^hQtie  510  (1599). 

—  HtifbuchhalterPi  544  (1601X  ^M 

^^^^K^    -  Tucltrahrikation  503,  505. 

—  HofdieDersrhaa  103.              ^H 
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Osterreich,  Hofgericht  23. 

—  Hofkammer  824  (1662),  326 
329  (1572—92),  862,  867,  387, 
392,  544  (1601). 

—  Hofkammerpr&sident  s.  Diet- 
richstein,  Max;  Jôrger,  Hans 
Helmhart;  Sinzendorf,  Georg 
Ludwig  und  Ludwig;  Starhem- 
berg,  Gundacker. 

—  Hofkammerrat  7  (1666/67);  s. 
Jôrger. 

—  Hofkanzlei  207,  337  (16.  Jh.),  395 
(18.  Jh.),  400  (1737—39),  401 
(1731/32),  438  (1669—1747),  476 
(1728—30),  535  (1678—89),  556 
(1649). 

—  Hofkanzler  s.  Harrach-Rohrau, 
Leonhard;  Hocher,  Freiherr  von 
Hohengran;  Seilern,  Franz; 
Strattmann,  Heinrich. 

—  Hofkontrollamtsrechnungen  103 
(1650). 

—  Hofkriegsrat  130,  131  (1767— 
93),  177  (1751),  186  (1719),  218 
(1655),  225,  228,  235  (1805),  237 
(1806),  239  (1813),  242  (1813), 
244,  245  (1814),  298,  299  (1599 
—1623),  301—303  (1615—21), 
306,  307  (1613—29),  310  (1589 
—1616),  357,  358  (1675—80), 
396  (1739),  898  (1789—64),  436 
(1741/42),  472  (1634),  479  (18. 
Jh.),  481  (1734/35),  483,  484 
(1758—71),  534  (1670). 

Pr&sîdent    s.  Gâller,    Hans 

Wilhelm;  Harrach-Rohrau,  Jo- 
hann Josef  Philipp;  Molftrdt  zu 
Reinegg  und  Drosendorf;  No- 
stitz,  Friedrich  Moritz;  Schlick, 
Hendrich. 

Vizepr&sident      s.     Kaplif; 

Leslie,  Walter. 

—  Hofmarschallamt,  Oberst —  22 
(1685—93),  24,  837  (1605);  s. 
Trautson,  Freiherr  Paul  Sixt. 

—  Hofmeisteramt,  Oberst —  64 
(1647),  75  (1611-49),  78,  475 
(1807 — 47)  ;     s.    Dietrichstein, 


Freiherr  Adam,  Ftirst  Ferdi- 
nand Josef  und  Maximilian; 
Lamberg,  Johann  Maximilian. 
Osterreich,  Hofpostoffiziere  259 
(1748—60). 

—  Hofrechenkammer    540    (1760). 

—  Hofstaat,  kaiserl.  337  (1564). 

—  Hofzahlamt  337  (1564). 

—  Hofzeremoniell  373  (Protokolle 
bis  1717),  452  (1750—1850). 

—  Industrie,  Niedergang  der  — 121 
(18.  Jh.). 

—  Infanterieregiments,  Kosten 
eines  ôsterr.  —  124. 

—  Innerôsterreich  107  (1651),  121 
(1730),  393  (1576,  1705,  1734), 
394;  s.  Kâmten,  Krain,  Steier- 
mark. 

Erbhuldigung  107  (1650). 

Handel  in  —  121  (1730).* 

Militârs  in  — ,  Separierung 

des 398  (1705). 

Regierung,   Instruktion   ftir 

die (1576)  393. 

Verbesserte    Instruktion 

(1734)  393. 
Promemoria  betreffs  der 

394  (1745). 

—  Jagdwesen  334  (1581),  336  (1610 
—36),  393  (1716),  436  (1740), 
465,  466  (1747—58),  505,  562 
(1666—68),  572,  573  (1639— 
1751). 

Jagdordnungen    334   (1581). 

393  (1716),  436  (1740). 

—  Justizpflege  122  (1749),  237 
(1809),  442  (1752). 

—  Kammerherren  506  (1606—22). 

—  Kavallerie  245  (1814);  s.  oben 
Heerwesen. 

—  Kirchenpolitik  Josefs  II.  195. 

—  Koalitionskriege    230—241. 

—  Kommerzien-Hofkommission 
506  (1718-27). 

—  Krieg  von  —  1866:  252. 

—  Kriegsarchiv  243  (1814). 

—  Kronlânder  475  (1793—1806). 
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ÔBterreicli^  Kunstfreunde,  Privat- 
gesellBt'baft  der  palriotischen 
—  480. 

—  Landwehr  486  (1808). 

Organisierung   der   —   237 

(1808). 

—  Lehen  326,  392,  448  (1687— 
1740),  449,  450  (170g),  505,  511 
(1566—1669). 

—  Litorale  121. 

—  Lothringen,  Vertrag  des  Her- 
ïogs  von  — ,  mit  —  227  (um 
(1640). 

—  Lotterio  437  (18,  Jh.),  444 
(1742);  8.  Brabant,  Wien. 

—  Metternich,  Leitfaden  ztir  Er- 
klârung  nieiner  Deok-  und 
Hatidlïingsweîse     Im     Verlaufe 

fieiaes  Ministeriiims  (1809 — 48) 
48. 

B    politische    Konrespondenz 

143,  144  (1809—58). 

—  —  Uber  die  Neuordnung  der 
Mofiarchie  141  (1852—59). 

—  Ministorialkonferenzen  in  Wien, 
Regieter  îiber  die  Protokolle 
der  —  168  (181^-24). 

—  Miaisteriuin  des  AuÔem  8.  Rech- 
berg,  G  rai. 

—  —  des  Innem  251  (1850)* 
— Kriegs —  s.  Zannini» 

—  —  Président  s.  Scbwarzenberg, 
Ftirst  Félix. 

Unterrichte —  b.  Thmi,  G  rai 

Léo. 

—  '  Niederc^^terreich  45,  47,  94, 106, 

107,  123.  213,  319,  331,  391,  428, 

436,  437,  470. 
^  Âkzis,  Verhandlungen  tlbtT 

den  —  437  (1695—1708). 
Armenversorgung   436   (ura 

1750). 
Bobmpn,  Vorrtlcken  der  auf- 

stânn^  „  -^470(1618). 
Dr        ..     riger  Krieg  în  — 

45  (161^-^),  470  (1618)* 


Osterreîeh,  Nieder-,  Erblânî 
Au6Bfbu6,  Verordnete  der  fOnt 
nrederôsterr.  —  278  (1556X  331 
(1556). 

GegenreformatîoD   331, 

(1571,  1582—1652). 

Grenzstreit  zwiscben  Ungai 

und  —  391  (1754). 

Herrenstand  107.  332  (1610] 

391  (1700),  464  (1730). 
Register    des    — i 

(1700). 
VermGgeiiszesmon 

aufgelÔBten  — e   an  deo 

lidenfond  106  (1850). 

Hofkammer  394  ri709). 

Invasion^   franz^sÎHche 

(1805), 

Rakoczys  106  (1703), 

Jagdordnung  436  a740). 

Kameral-  und  politischeV^ 

waltung  392  (1658—1751). 

—  —  Kammerrat  337  nRrra  31 
(1729--33). 

Kanzler,    Unter-  —    ^  Wal- 

tber,  Dr.  Bernard. 
Kasarmexu  vierter  Stand  391 

(1748). 

—  —  Kaôemenbau  in  —  436  fl 
—42). 

— •  —  Kontributionswesen    in 

392  (1684—1720). 
Kriegf;kommifi9&r,    Génial 

îandeB-—   436   (1742);   a,  Hai 
rach^  Karl  Anton. 

—  —  Kriegsliefeningen  486  (î 
—39). 

Landeshanpimann  in  — 

(152Ck-53);  8.  Pohiheim,  Cyi 

von  — . 
Landesregîenmg  106  (1519] 

378,  392  fia  Jh,l  436. 
Angelegenhetten   der 

21  (1535-1664). 
'  —  Gelebrtenbank  K^i  dm 

892  (1751). 
R.it   dc?r  ^  378  /'17I8— ' 

41). 
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Osteireich,  Nieder-,  Landessachen 

436  (1722-42). 

Landesverwaltung  391  (1754). 

Landmarschall    s.  Harrach- 

Rohrau,    Ferdinand    Bonaven- 

tura  n.  nnd  Thomas  Alois  Rai- 

mund. 
LanduntermarchaU  s.  Moser, 

Karl  Leopold  von  — 
Landmarschallakten  392 

(1722—39). 
Landmarschallgerieht  393 

(1749). 
Landschaft,Handfe8ten,Freî- 

heiten,  Gerechtigkeiten  der  — 

319  (1595),  333  (1522). 
Sekretar  422  (1731—45); 

s.  Kriegl. 
Landstand  s.  Scheiner, 

Schindler. 
Landtag  36  (1732),  48  (1620), 

49    (172&-30),    62    (1643),    74 

(1628),  391  (1749),  397  (169^- 

1739). 
Beschiasse  des  — s  397 

(1698—1739). 
Postulate    des    — s    391 

(1746). 

Lehensgttter  392. 

Lutherische      Stftnde      107 

(1636). 
Manhartsberg,     Kommiss&r 

des  Viertels  ober  dem  —  s.  Gil- 

leis,  Pittersfeld. 

Proviantwesen  436  (1741/42). 

Refonnation  331,  832  (1582 

—1652). 
Régiment    383    (1522),    392 

(1733—51),  393  (1713). 
Regimentsrat  s.  Herna,  Hol- 

xer,  Kirchstetten. 
Religionsakten  331,332  (1582 

—1658). 

SpielkoUektur  487. 

Sttode    45    (1614^-20),    88, 

106, 107  (1514—1636),  149  (1840 

-48X  218  (1649),  280  (1598— 

1604),   828   (1655),   331   (1569), 


332   (158&~1610),   391    (1746- 

49),  392  (1684),  397  (1698—1739). 
Osterreich,  Nieder-,  Statthalter  6 

(1663). 
-' Vize —  383   (171&-42); 

s.  Managetta,  Joh.  Georg. 

Steuersachen  391  (1747—49). 

Strafienbau  436  (1722—42). 

Tazordnung  392  (1658). 

Tlirken,  Verteidigung  gegen 

die  —  47  (1683). 
Untertânigkeit,  Bericht  von 

der  —  123. 
Wienerwald,    Oberkommis- 

sâr  des  Viertels  unter  dem  — 

s.  Harrach,  Karl  Anton. 
Wirtschaftsausschufi    397 

(1720—43). 
Wirtschaftssachen,  Kommis- 

sion  in  —  437  (1748). 
—  Oberôsterreich    45    (1618—39), 

79,  89,  94,  105  (1528),  107  (1521 

—24),  324,  351  (1651-65),  391 

(1747),  437  (1735). 
Bayrischer   Regress    wegen 

5  procento  an  dem  Landt  ob 

der  Ënnss  79. 
Dreifiigjfihriger  Krieg  in  — 

45  (1618—39). 
Erbkachenmeisteramt      107 

(1624). 
Erbsilberkâmmereramt     107 

(1624). 
Hofkammerrat  361,  362  (1669 

—73);  s.  Wicka,  Graf  Franz  Jo- 
hann — . 
Landeshauptmannschaft  298 

(1618);  s.  Lamberg,  Josef  Franz; 

WeiBenwolf,    David    Helmhart. 
Landessteuereinnehmer      s. 

Triekhl. 
Landtag  334  (1579—81),  336 

(1613). 
Politischer  Zustand  des  Erz- 

herzogtums  —  437  (1735). 
Regierung,   Rat   der  —  i 

Thun,  Siegmund. 
Régiment  448  (1&  Jh.),  51& 


^^H      702              ^^V                        ^^^^^^^^H 

^^^^B          Osterreicb.  Ober-^  Heligionssachcn 
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—  Régiment  333  (1522). 

^^H               -^  105  (1528). 

-  Révolution     149     (lgH8),     m 

^^H^ Stilnde  45,  46  (1614—20),  68 

(1848/49), 

^^^^H          (1643-49),  88,  107  (1521     1624), 

—  Robotangelegenheiten  254,  437, 

^^^^P         332  (1576),  351  (1655-61). 

448    (1655),    467    {1777— lfô2X 

^^^^^^ —  evangêlischen,  Rdigionp- 

504,  513  (1624—1773),  574,  57eL 

^^^^H                koDzessioQ  MaximilianB  IL  fUr 
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^^H                dîe 332  (1576). 
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Verteîtligungssystem  gegei 
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'  Salzburg,    Erzbistum,    imd    — 

^^^^P         den 
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s.  Schweiz. 

^^^H                Hofnieisten 

Erbeinigung  luid  ewig  B© 
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s.  Scbwarzenberg,  Fûrst  Karl 
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Osterreich,  Staatsrat,  Instruktion 
fûr  den  —  161. 

—  Staatssachen  105  (1595—1619). 
Vota  und  ProtokoUe  in  — 

540  (1769). 

—  Stânde  283  (17.  Jh,),  332,  333 
(1522—1652). 

—  Steuerwesen  119  (1745),  120, 
121,  124,  132,  185,  209,  210,  274 
(1562),  391  (1747—49),  437  (1695 
—1708),  486  (1770—90),  505, 514 
(1400—1800). 

—  Tabor,  Fehdebrief  der  Stadt, 
an  —  209  (1479). 

—  Thronfolge  401,  402  (1740). 

—  Tarkenkriege  s.  Ttirkei,  Un- 
garn. 

—  Venedig  und  das  Haus  —  321 
(um  1500),  442  (18.  Jh.). 

—  Verfassung  und  Verwaltung  392 
(18.  Jh.),  403  (1748). 

vom  25.  April  1848  171. 

—  Vorderôsterreich  315  (1693). 
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Ostraw,  Gut  510  (1624). 
Ostrawskî,  Ignaz  427  (1743). 
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Osy,  Jean  427  (1735^-42). 
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Otten,  J.  H.  van  —  427  (1731-33). 
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Linhart,  Hauptmann  427  (1741). 
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Ottingen  24,  71,  106,  155,  160,  199, 

287,  828,  364,  359,  884,  427,  515, 
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~  Famille  155. 
—  Fttret  Aloîs  zu  —  384  (1787), 

427  (1787-45). 


Ottingen,  Fttrst  Johann  Friedrich 

von  —  427  (1736—38). 
Maria  Leopoldine  535  (1660). 

—  Graf  106  (1671),  199  (1657),  237 
(1809). 

Joachim  71   (1635). 

Magdalena  359  (1693—1705). 

Margareta    Anna,    verehel. 

Thun  515  (1658—84). 
Maria    Magdalena,    verehel. 

Herzogin  von  Baden  354  (1675 

—77). 

W.  von  —  328  (16.  Jh.). 

Wilhehn  von  —  359  (1678 

—99). 
Wolfgang,    GroBbotschafter 

in    Konstantinopel   24   (1699— 

1701),  537  (1699). 

—  Liechtenstein — ,    Fiirst    Kari 
—  160  (1774—80). 

Ottmarsheim,  Feldlager  47. 
Otto,  Johann  Melchior  427  (1732). 
Ottoboni,  Kardinal  313  (1662—94). 
Ouetremont,    comte    Louis    d' — , 

Kornett  427  (173&-38). 
Ourges,    Baron    de    Courières    et 

d' —  s.  Dongnyes. 
Overiospe,  van  —  427  (1741). 
Oxenstirna,  Graf  64  (1646),  80,  82, 

83,  285  (1646). 
Oxford,  Stadt,  Ehrenbttrger  der  — 

244  (1814). 

—  Universitât  245  (1814). 

0x1,  Johann  Baptist  von  —  384 

(1734—37). 
Oyra,  Marchese  d'—  376  (1729— 

31). 

P. 

Paar  47,  253,  254,  258—261,  263— 
265,  288,  359,  374,  384,  427,  499. 

—  Familie  253  (1715),  254,  258— 
261,  265  (14./15.  Jh.),  374  (1699). 

■^  Ftirst  Kari  —  265  (1852). 

—  FUrstin,  geb.  Esterhazi  261  (1765 
—70). 
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Paar,  Graf  268  (1779,   1816),  266 

(19.  Jh.),  384  (1731). 

Grâfin  266  (19.  Jh.). 

Franz  Ernst  268  (1672). 

Sans  Christoph  260  (1616— 

32). 

J.  A.  427  (1728). 

Josef  Ignaz  263  (1700). 

j.  Wenzel  427  (1743). 

Karl    288    (1667—59),    369 

(1702/03). 
Karl   Josef  260—264   (1702 

—21),  869  (1699). 
Leopold  268  (1716),  263,  264 

(1716—28). 
Seine      Schwester      264 

(1728). 
Maria  Anna,  Gemahlin  des 

Josef  264  (18.  Jh.),  499  (1713). 
Maria  Franziska,  geb.  Wald- 

stein  263  (1700). 
Maria  Theresia,  geb.  Stern- 

berg  268  (1716),  263,  264  (1716 

—44). 

Rudolf  268  (1615). 

Wenzel  263,  264  (1744—60). 

— sche  Archivalien  264. 
— scher  Prozefi  264,  266  (19.  Jh.). 
— -Schwanberg  47  (1620—1716). 
Pabienitz  s.  Woraczitzky,  Freiherr 

von  — . 
Pachta  263,  384,  427,  462,  666. 

—  Freiherr  V.  von  —  666  (1664). 

-  Graf  263  (1794),  462  (19.  Jh.). 

Anton  427  (1732—34). 

Franz  427  (1717—26). 

Franz  Josef  427  (1746). 

Johann  Joachim  384   (1723 

Paczenski,  Absolon  Wenzel  369 
(1679—90). 

Paczinsky,  Graf  von  Tenczyn,  Leo- 
pold, Geheimer  Rat  386  (1709). 

Padua,  Akademie  318  (1726—28). 

Paganesa,  duca  di  —  s.  Orsino. 

Paheau  de  Chines,  De  —,  Major 
427  (1733-^8). 


Palacky,  F.  477  (1834). 

Palazzi,  Baron  do  —  427  (1741— 

45). 
Palermo,    Stadt    482    (1733),   503 

(1722/23). 

—  CasteU  Amare  di  —  482  (1788). 

—  Kriegsnachrichten  aus  —  503 
(1722/23). 

Pâlffy  8,  71,  78,  93,  144,  161,  268, 
314,  828,  842,  369,  885,  427,  467. 

—  Graf  71  (1688-41),  98,  144 
(1811),  263  (1818),  814  (1668- 
93),  467  (177^-77). 

Ëleonora,  geb.  Harrach,  Ge- 
mahlin des  Nikolaus  —  842 
(1648). 

Ëuphemia,    geb.  Prinzessin 

von  Ligne  161, 

Johann  885  (1724— 42X  427 

(1744—46). 

Kari  869  (17./ia  Jh.). 

L.  427  (1744). 

Marie  Ëleonora,  geb.  Har- 
rach 869  (1649--«2). 

Niklas  869  (1668—87). 

Nikolaus  328,  842  (1648). 

Paul  8  (1642—52),  73  (1625). 

Paul  Karl,  Oberst  385  (1723 

—29),  427  (1734). 

Th.,  Bischof  8  (1665—70). 

Pallardt  43  (1619/20). 

PaUavicini,  Jean  Luc.  427  (1729— 
39). 

—  Ranuccio,  pâpstL  Nuntius  in 
Warschau  369  (1670—99). 

Pallota,  Kardinal  222. 

Palm,  Freiherr  von  —  427  (1726— 

43). 

E.  386  (1787). 

Maria  Josefa,   Âbtissin  bei 

St.  Nikolaus  385  (1731/82). 
Palmereton,  Lord  145,  16o  (1835— 

37),  171  (1848),  172. 
Pamatka  644  (1608/09). 
Pamët  645  (1626). 
Pamphili-Colonna  s.  ColonoA. 
Pamphilio,  Kardinal  555  (1646). 
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Pancey,  Chevalier  de  — ,  Oberst 

427  (1733—43). 
Pandolfi  589  (1715—25). 
Panenka,  Franz,  Dechant  in  Neu- 

titschein  427  (1738-40). 
Panitz,  Franz  Friedrich  von  —  427 

(1726—88). 

—  Johann  Freiherr  von  —  386 
(1730). 

Panizza,  Pietro  440  (1739/40). 
Papeians  de  Moorhoven,  De  —  427 

(1740—44). 
Papiniani  Cusano  8.  Gusano. 
Pappenheim,  Graf,  General  71  (1037 

—44),   93,   95,   471   (1628-31), 

509  (1632). 

—  Chunrat  von  —  334  (1584). 

—  G.  359  (1700). 
Pappenschuh,  Sekret&r  des  Mark- 

grafen   Leopold   Wilhelm   von 

Baden  455  (17.  Jh.). 
Pâpste  8.  Rom. 

Paravièini,  Prosper  549  (1635). 
Parcq  s.  Steelant  de  — . 
Pardong,  Freiherr  von  —  427  (1733 

—38). 
Pardubitz,  Herrschaft  829  (1560), 

898  (la  Jh.). 

—  Milit&ri8che  Operationen  bei  — 
467  (1777/78). 

Paredes,  D'Arias  de  —  405  (1733). 

Parenzo,  Bischof  Giudice,  Gio- 
vanni BattisU  342  (1645). 

Paris  149  (1810-35),  161  (1811), 
164  (1648),  236  (1809),  288  (1809 
— 18X  243,  244  (1814),  268  (1760), 
365  (1670-1704),  587  (1700- 
04). 

—  Botschafter  in  — ,  Schwarzen- 
berg,  Kari  286  (1809),  238. 

—  Ereignisse  in  —  (1648)  164. 

—  L  Friede  von  —  243  (1814). 

—  Friedenssendnng  Schwarzen- 
bergs  nach  —  238  (1813). 

—  Hof  288. 

—  Korrespondenz  Philipps  von 
Sinzendorf  ans  —  537  (1700— 
04). 


Paris,  Reise  Joh.  Nep.  Olarys  nach 
—  zur  Geburt  des  Kônigs  von 
Rom  161  (1811). 

Metternichs    nach    —    149 

(1810). 

—  Sénat  244  (1814). 

—  Sieg  von  —  243  (1814). 

—  Théâtres  de  — ,  Revue  des  — 
149  (1835). 

—  Vermâlilung  Maria  Luises  in  — 
238  (1810). 

Parisis,  J.  427  (1734—41). 
Parisot,  Carlos  359  (1699). 
Parma  26,  228,  250,  261,  262,  304, 
316,  442,  443,  479—81,  530,  555. 

—  Geschichte  von  —  228. 

—  Gouverneur  in  — ,  Lobkowitz, 
Georg  Christian  479  (1735—46). 

—  Grenzen  von  —  und  Piacenza 

442  (la  Jh.). 

—  Herzog  von  —  304  (1620—30), 
530  (17./ia  Jh.),  555  (1646). 

Ferdinand     (t     1802)     262 

(1768?). 

Kari  250  (1824-44). 

Maria  Amalia,  Tochter  der 

K.  Maria  Theresia  (f  1804)  261. 

—  Infantin  Maria  Theresia  26 
(1760). 

—  KaiserL  Minister  in  — ,  Visconti 
316  (1730). 

—  Konferenzen  ûber  eine  Union 
— s  mit  Mantua  und   Mailand 

443  (1744). 

—  Sukzessionsinstrument  auf  — 
und  Piacenza  481  (1732). 

—  Trauns  Briefe  aus  —  480  (1737). 
Parque,  Louis  de  —  885  (1727). 
Partini  de  Neuhoff,  Giovanni  Bat- 

tîsta,  primicerio  440  (1745). 

—  Giovanni  Cario  376  (1735—40). 
Partsch,  Rosma  563  (1705). 
Partz,  J.  de  —  427  (1740-42). 
Pàrys,  Johann,  Haushistoriograph 

des  Desfoursschen  und  Walde- 
rodeschen  Geschlechtes  446 
(1858),  448  (1858),  452. 
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famera     376     (1734---36X     440 

(1740-45). 
Pasi|uitîï,  Aiigob  376  (1735). 
Passau  16,  17,  19,  23,  102,  316,  a34, 

366,  372,  377,  514,  5:î7,  535, 

—  Bischof  von  —  16»  316  (1730  ff.), 
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(1689), 

—  Dompropat  399  (1736);  s.  Har- 
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Peneranda  du  Filée,  B.  E.  de  — 

428  (1740—42). 
Pennacchi,     Giovanni     Domenico 

440  (1789). 
Pcnss,  Graf  87. 
Pentenrider,  Freiherr  von  —  385 

(1724—26). 
PepoU  807  (1618—27). 

—  Comelio,     Major    876,     440 
(1739/40). 

—  E.  Paolo  440  (1740). 

—  Fabio  440  (1740). 

—  Giovanni  Paolo  376  (1734—42). 

—  Sicinio  440  (1740). 
Peralto,  Antonio  360  (1668). 

—  Giovanni  Tomaso  de  —  876 
(1728—46),  428  (1735—45),  440 
(1745). 

Perelli,  Conte,  Oberst  440  (1740). 
Perez,  de  —,  Kapitftn  428  (1733— 
40). 

—  de  Segura,  Fr.  265  (1713—16). 
Pergen,  Ferdinand  Graf  und  Herr 

von  —  385  (1727—42). 

—  Franz  J.  385  (171&-27). 

— Harrach,  Maria  Katharina  Grâ- 

fin  von  —  885  (1725). 
Perger,  EUsabeth  111,  546  (1627). 
Pergler  von  Perglas,  Famille  448. 
Peringer,  Reichsagent  7. 
Perlas,  Carlo  885  (1734). 

—  kaiserl.  Minister  317  (1731  ff.). 

—  Villana — ,  Franz  de  — ,  Geti. 
Rat  888  (1725). 

Perlongo,  Gaetano,  conte  876  (1737 
--46),  440  (1739-^5). 

—  Ignaz  428  (1782). 

ArehiTAlif B.  I.  Heft  4. 


Pernauer  Freilierr  von  Pemegg, 
Franz  Jakob  Ferdinand  385 
(1784). 

—  Gustav  Ludwig  Ferdinand  385 
(1720). 

Pernegg  s.  Pernauer  von  — . 
Pemer  von  Schachen,  Famille  328 

(1571). 
Pernhandtzky  von  Adlersberg,  Jo- 

sef  Emst  428  (1738). 

—  Karl,  Salzoberschaffer  in  Hal- 
lein  428  (1786—45). 

--  Marianne  428  (1736--38). 
Pemstein  1,  2,  3,  71,  89,  95,  197, 

898,  507,  542,  544. 
--  Herren  von  —  1,  2  (1577—92), 

197,  507  (17.  Jh.),  542  (1509). 
Adalbert,    Obersthofmeister 

in  Bôhmen  1,  2  (1514—34). 

Frebonia  71  (1635-45),  89. 

Freule  95. 

Johann  2. 

Polixena,  verehelichte  Lob- 

kowitz  1. 

Wilhelm  544  (1609). 

Wratislaw,   oberster    Kanz- 

1er  in  Bôhmen  2,  8  (1568—82). 

—  Archiv  1,  2. 

—  Beamte  3. 

—  Herrschaft  95,  398  (1606). 

—  Testament  89. 
Perrelli,  Pietro  376  (1734). 
Persien  380  (1567). 

Pertusati,  Conte  Carlo  — ,  Prfisi- 
dent  des  italienischen  Senates 
440  (1739). 

Pertz  172. 

Perutz,  Herrschaft  512. 

Fesser,  Meister  Wilhelm  327  (1523). 

Pessers,  H.  Léon  428  (1734—41). 

Pest  s.  Budapest. 

Peterbruck  428  (1740/41). 

Petersburg,  St.,  234,  236,  237,  247, 
395,  452,  488,  484,  540. 

—  Botschafter  in  —,  Schwarzen- 
berg  236,  237  (1808). 

—  Defensivtraktat  von  —  395 
(1746). 

46 
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Petersburg,  St,  Geleitôbrief  fiir 
Vinzeni  Desfours  452  (1826). 

—  Gesandter  In  —  s.  Rabutîn. 

—  Kaimitz,  Reise  des  Wenzel  An- 
ton, nach  —  540  (1763). 

—  Lobkowitz,  Sendung  des  Aug. 
Ant,  Josef.  nach  —  483,  484 
(1764). 

—  Schwarzenbergs  Miesîon  in  — 
234  (1801). 

—  Steigentesch,  Wahrriehmimgen 
des  Gênerais,  in  —  247  (1816), 

Petersdorf,     Herrschaftsgemeînde 

561  (1656). 
Peterswald,  von  — *  Familie  572, 

574  (16.  Jh.). 
Ptsterwardein  124  (1768). 
Pcthe  de  Helhcs,  Ladielaus,  Haupt- 

raann   zu  Kaschau  500  (1599). 
Petit,  B.  428  (1738—40). 
Petrinischen  Grenze,  Kommandant 

an  der 8.  Leslie,  Walter 

Graf. 
PotBcliowitsch,  Kasimir  von  —  359 

(1084). 
Pfahl,  Johann  Josef  503  (18.  Jh.). 
Pfalz  7,  39,  45,  46,  64,  67,  77,  78, 

82,   87—89,   94,   104,    110,   127, 

132,  210,  216,  218,  219,  223,  226^ 

301,  303,  304,  333,  363,  415,  428, 

479,    529,    536—538;    s.  Ober- 

pfalz. 

—  Pfalzgrafen  nnd  -grMmien: 

beim  Rht^n  303  (1620-^). 

— -graiîn  132  (1668), 

Anna   Maria^   vermahJt   mît 

Johann  Gaston  von  Me d ici  100 

(1697), 

Christian  67  (1640), 

Franz  Ludwg,  Bischof  von 

Breslau  368  (1698). 
FranziHka   Christina*   Âblis- 

stn    zu    r>-Kfn    nml    Thnrn    41.'> 

(1734). 
Frietlfn  II    v ,,   Mirnirot,  Ko- 

mg  von  Buhmen  46  (1620),  127, 

88S  (1619). 


Pfalz,  PfaJzgrafen  und  -grilflnntm: 

Johannes  304  (1623— 29^. 

' Johann    Wilhelm,    Kurfûm 

529    (1700/01),    536—538    (im 

—1704). 

—  —  Karl  Lndwig  67  (1641). 

Karl  Philipp  428  (1734—43). 

Karl   Tbeodor   479   (174$- 

46). 
Philipp  Wilhelm  67  (1 

48). 
_  _  Wolfgang  Wilhclin  67  (1640 

-45),  223  (1640), 
«  Kur-—  64  (1647),  78. 
Adhaesion  in  pancto  gravir 

minum  77. 
Durchziige  dureb  die  unU^rc 

—  301  (1629). 

Erztruchsesiienaint  88^  89. 

Korrespondenzen  87. 

—  —  LandstUnde  89. 
Reichstag  zu  Augsburg  IW 

(1524), 

—  —  Streitigkeiten      zwîschen 
Bayem  und  —  219  (1650—52). 

—  —  —  zwischen  Mainz  und  — 
218. 

Vergleîchspunkte    zwischon 

Bayern  und  —  94. 
— -Neuburg  82,  110,  2ia 
Acta  ïwischen  Brandenburg 

und  —  S2, 
Pfalzgrafen  von 210, 

225. 
_. Beziehiingen  des  Fûrsten 

Octavio  1,  Piccolomini  zu  den 

_ 210. 

Philipp  Wîlhi'lni  7  {tm 

—69);  KurfCinit  110  (1677—00). 
^  —  Wolfganjf    WUhebn    39 

(1619),  46^  ■  :  '^    '    "'    -tO). 

—  —  Zwinti^i  i«- 
ileuburg  und  —  iflô  (1«»1J' 

—  ZweibrUckon,  rfal3;gral  von  — 
194. 

Pfmzing,  N.  274  (1656), 
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Pflug  von  Rabsiein,  Hans  2,   11 

(1529). 
Pflûgl,  Freiherr  von  —  149  (1841). 
Pforzheim,  Oberst  231  (1792). 
Philippevme,  Festong  231  (1792). 
Philipps  147. 
Philippsburg,  Feste  80,  363  (1677X 

399  (1729-51). 
Pbilippsthal  s.  Hessen — . 
Philippy,  comte  428  (1727—32). 
Piacenza  439  (1746X  442,  443,  479, 

481;  8.  Parma. 

—  Frainbaghio  di  —  439  (1746). 

—  Gouverneur  in  — ,  Lobkowitz, 
Georg  Christian  479  (1735—46). 

—  Grenzen  von  —  und  Parma  442 
(la  Jh.). 

—  Herzog  von  —  555  (1646);  s. 
Parma. 

—  Sukzessioneinstrument  auf  — 
und  Parma  481  (1732). 

Pibriach,  Anton  FurineUe  René  de 
—,  Kapitan  428  (1733-55). 

Piccolomini  20,  38,  71,  107,  164, 
207,  209—229,  288,  305,  307,  308, 
360,  428,  440,  450,  509. 

—  Familie,  Herzoge  von  Amalfi 
207,  209,  210  (1656),  211,  215, 
219  (1634),  229,  450. 

—  Fûrst,  Graf  20  (1648—53),  38 
(1634),  107,  164  (1648),  360 
(1684—89). 

Aeneas  Silvio,  Bruder  Oc- 

tavios  I.  212;  s.  Enea  Silvio. 
Aeneas     Sylvius   =   Papst 

Rus  n.  s.  Rom. 
Anna  Viktoria,  geb.  Kolo- 

wrat,   Gemahlin  Lorenzos  212 

(1689). 
Ascanio,     Erzbischof     von 

Siena  211,  212  (1628—56),  218 

(1655),  221  (1634). 
Enea  SUvio  428  (1739—41), 

440  (1740). 

Josef  460  (1785). 

Josef  SUvio  (Max)  (t  1645) 

218. 
Katharina  212. 


Piccolomini,  Fûrst  Lorenao  —  212 
(1679). 

Ludmilla,  vereheL  Desfours 

450  (la  Jh.). 

Norbert  428  (1745). 

Octavio  L  —  de  Aragona, 

Biauptmann  der  kaiserL  Ar- 
cièrengarde,  Oberbefehlshaber 
der  kaiserU  dann  (1643)  der 
spanisch-niederlândischen  Ar- 
mée, kaiserL  Generalissimus 
(1648)  71  (1643— I9X  207,  209, 
210,  211—227  (1625-56),  229, 
305  (1625),  307,  308  (1620—80), 
509  (1633). 

Octavio  n.,  Generalfeldzeug- 

meister  207  (1742),  212,  219 
(1719-53),  227,  228  (1725-81). 

SUvio  212. 

—  —-Testa,  Graf  von  — 288  (1654 
—62). 

Todeschini — ,  Antonio  211. 

—  Régiment  215  (1651—55),  227 
(1725-48). 

—  Schlofiarchiv  zu  Nachod  207 — 
229. 

—  Stammbaum  450. 
Pichard,  P.  359  (1689). 

Pichi,  Graf  Manfroni,  Oberst  383 

(1741). 
Pico,  Kardinal  316  (1730). 
Pictet  147. 
Piémont  166  (1816), 
Piorottino  Pierottini  71  (1640),  217 

(1651). 
Pierre,  Philipp,  abbé  de  St.  —  428 

(1735-42). 
PignateUi,  FOrst  225. 

—  Kardinal  Francesco  376  (1731). 
Pilât  144,  146  (1823),  150. 
PUati,  Baron  376  (1737). 
PUgram,  Agent   144,  228  (1739— 

42). 
PUlersdorf  171  (1848), 

—  Josef  Ludwig  von  —  566,  567 
(1730-38). 

PUsach  s.  Senfft-— . 
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Pilsen  69,  94,  221,  274,  277. 

—  „contra  Marggraf  von  Baaden 
betreffenden  Accord"  94. 

—  Stadt  69  (1630/31). 

—  Wallenstcins  Auszug  aus  —  221 
(1634). 

Garnison  in  —  221  (1634). 

Pimberg,  Leopolds  I.  Schifferord- 

nung  im  ganzen  Aschauischen 

—  437. 
Pinell,    Ehrenreich    von    —    385 

(1730). 
Pinelli,  J.,  Leutnant  385  (1733/34). 
Pinkas,  Dr.  265  (19.  Jh.). 
Pino  s.  Fontanelli  de  — . 
Pinto,  gran  maestro  di  Malta  440 

(1745). 
Pio,  Kardinal  88,  359  (1678). 
Pioterkow  in  Polen  331  (1563). 
Pima  in  Sachsen  62  (1634). 
Pimitz,  Collaltosche  Fideikommifi- 

herrschaft   291,   292,   300,   301 

(1623—25),  318  (1723). 

—  Schlofiarchiv,    ehemals    in    — 
290—321. 

—  Schlofihauptmann   von   —  300 
(1629/30). 

Pironi,  Anton  289  (17.  Jh.). 
Pirovano  71  (1648). 
Pisek,   Don   Nikolaus   de   —   359 
(1666). 

—  Schlacht  bei  —  123. 
Pisicane,  Gennaro  376  (1733). 
Pisicani,  Antonio  Maria  440  (1740). 
Pistorîus  154  (1747—69). 

—  Gottfried  Jeremias  360  (1701— 
03). 

Pitet  428  (1734—37). 

Pitterle,  Johann  Josef  385  (1724— 

36). 
Pittersdorf  8  (166G— 72). 
Pittersfeld,  Johann  Josef  von  — , 

Kommissâr   des   Vicrtels   ober 

dem   Manhartsberg  in   Nieder- 

ôsterreich  428  (1744). 
Pius  n.,  Pius  VII.  8.  Rom,  Pâpste. 
Place  s.  Plaz. 
Plachy  von  Woderad  574  (16.  Jh.). 


Plan,    P.  Hippolyt    aus    —   815 

(1679/80). 
Planitz,  Herrschaft  520,  524. 
Plank,  Friedrich  360  (1684). 
Plafi,    Mettcmîchsches    Familicn- 

archiv  in  —  140—156. 
Herrschaft  140  (1826). 

—  Zisterzienserkloster  140. 

Plat  du  Temple,  A.  F.  Le  —  428 

(1731—40). 
Plauen,   Heinrich   Vil,   von  —  2 

(1570),  11  (1552—54). 

—  ReuB  von  —,  Familie  272 
(1559). 

—  Schlacht  bei  —  228. 

Plaz  (Place),  Graf  von  —  385  (1741). 

—  Franz  Graf  von  —  428  (1726). 
Plessis  baronne  de   Riperda,  Du 

—  414  (1725-45),  428  (1739/40). 
Plettenberg  7  (1654—67),  80,  83, 
84,  88. 

—  Ferdinand  Graf  — ,  kurkOlni- 
scher  Minister  385  (1727—40), 
428  (1731—43),  436. 

—  Friedrich  Christian  Freiherr  — 
385  (1734). 

—  Gcorg  Graf  —  71  (1644—50), 
77,  217. 

Pleyer,  Norbert,  Abt  von  Bnick 
a.  d.  Leitha  315  (1678—80). 

Plittendorf  9. 

Plumoyen,  J.  A.,  doyen  d'Ipprea 
428  (1736—42). 

Plunkett,  J.,  Kommandant  in  Liere 
428  (1739—42). 

Po,  Flufi  170,  442. 

—  Dampfschiffahrt    170   (1847). 

—  Gronze  442  (la  Jh.). 
Poblczin,  Ort  511  (1622—53), 
Poccobelli,  Mansuete  360  (1672— 

96). 
Podewils,  Graf  von  —  395  (1746), 

428  (1741). 
Podmokl,  Herrschaft  510  (1756). 
Podstatzky  385,  428,  561,  566,  573. 

—  Antonia  GrUfin  —  385  (1736). 

—  Georg  Valentin  561  (1645— 72X 
566  (1665/66). 
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Podstatzky,  Johann  Josef  Graf  — 
428  (1734—38). 

-  Leopold  Freiherr  von  PniBino- 
witz  386  (1726—30). 

-  Leopold  Anton  Graf  —  428 
(1745-47). 

-  Wenzel  573  (1540). 
Podubnie,    Schlacht   von   —   238 

(1812). 
Pocderle,  Baron  de  —  428  (1734 

-42). 
Pograny  de  Nemeskurth  72. 
Pohl,    Elias,    aus    Grumberg    563 

(1661—65). 
Pohlheim  82,  270,  277,  283,  327, 

385. 

-  Bernhard  von  —  270  (1498). 

-  Cyriak  von  — ,  Landeshaupt- 
mann  in  Osterreich  277  (1526 
-53). 

-  Friedrich  von  —  283  (1608— 
13). 

-  Max  von  —  327  (16.  Jh.). 

-  und  Wartenburg,  Wolfgang 
Friedrich  Herr  von  —  385 
(1726). 

Polen  3,  4,  5,  7,  9,  20,  21  (1643— 
80),  24,  25  (1686—1707),  26,  32, 
33  (1576— 89X  37,  45  (1620),  48 
(1657),  53,  54,  67,  76,  78,  81,  86, 
87,  89,  91,  101—103  (1608—98), 
109,  129,  132,  146,  159,  170 
(1830—46),  189  (1774),  194 
(1791/92),  199  (1658),  200,  210, 
211,  215  (1655),  216,  217—219 
(1649—54),  226  (1634-56),  228 
(1634),  245,  257,  258  (17.  Jh.), 
272  (1559),  274—276  (1584—91), 
285  (1644),  289,  302,  333,  334 
(1583—93),  338,  343,  360,  362, 
370,  467,  473  (17.  Jh.),  486,  487 
(1826-31),  501,  535  (1617),  536, 
538  (1700—04),  540  (1760),  548, 
550,  552,  554—556,  567  (1665— 
68),  568;  s.  Krakao. 

-  KOnige,  KOniginnen  21  (1643— 
80),  24,  76,  89,  101,  132,  159 
(1703—16),  467  (1779). 


Polen,  Kônige  und  KGniginnen: 
Câcilia    Renata    67    (1647), 

87,  550  (1639). 

Claudia  Renata  87. 

Eleonora  535  (1638). 

Eleonore,  Gemahlin  K.  Mi- 

chaels,    Bpâter    Herzogin    von 

Lothringen,     Tochter     Ferdi- 

nands  m.  (f  1697)  21,  24  (1693), 

102,  370  (1683—93). 
Friedrich    August    IL    360 

(1696),  362  (1704). 

Johann  m.  24. 

Johann  Sobieski  102  (1696 

—98),  568  (1683). 

Kasimir  86. 

Konstantia  280  (1628). 

Maria  Luise  554  (1645). 

Michael  (Wiesnowiecki)  21, 

257  (1669). 

Siegmund  L  501  (1532), 

Siegmund    H.    August    276 

(1561). 
Siegmund  UI.  Wasa  5  (1621 

—25),  86,  101  (1608),  275  (1595), 

302  (1629),  501  (1593). 

Siegmund  37,  555  (1646). 

Stanislaus  538  (1700—04). 

Wladislaus    UI.    37    (1621), 

280,  281  (1629-44),  338  (1633), 

343  (1642—49). 
Wladislaus   IV.    53    (1638), 

210,  211  (1645),  228  (1634),  548, 

549  (1634—36),  552—556  (1644 

—48). 
tiber     WaUenstein     228 

(1634). 

Wladislaw  86. 

konigliche    Prinzen,    Georg 

Kasimir  86. 

Jakob  360  (1701). 

Karl  Ferdinand  86,   132 

(1652). 

Kari  Kasimir  86. 

Kronprinzessin  159  (1782). 

—  Aktenstttcke  und  Patente  zur 
Geschichte  —s  25  (1704-07). 

—  Bewegung  in  —  194  (1791/92). 
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Polens  BUndnis  mit  Danemark  21. 

—  Emigration  aus  —  nach  Ungarn 
258  (1646—76). 

—  Frage,  polnische  4  (1592),  146 
(1815);  8.  DeutBchland,  K.  Maxi- 
milian  IL 

—  Gesandte  in  —  24;  s.  Ganss, 
Melchîor;  Herberstein,  Bemh.; 
Kolowrat,  Franz  Karl;  Marti- 
nitz;  Nostîz;  Schaffgotsch; 
Schmettau,  Gottfried;  Sedl- 
nitzky  von  Cholitz,  Karl;  Stem- 
berg,  Franz  Philipp;  Zicrow- 
sky. 

—  Geschâftstrâger  s.  Mayer  von 
Mayersberg,   August. 

—  Grenzstreitigkeiten  mit  —  272 
(1559). 

—  Habsburgische  Kandidatur  auf 
—  82  (1576),  274. 

—  Hândel,  polnische  33  (1587— 
89). 

—  Kanzler  von  —  67  (1641);  s. 
Gembrich. 

—  Katharina  U.  tiber  die  Ver- 
hâltnisse  in  —  189  (1774). 

—  Kônigswahl  24,  101  (1669),  102 
(1696— 98X  274  (1587),  275,  276 
(1587/88),  331  (1575—93),  333 
(1560),  536  (1696). 

des   Erzherzogs   Maximilian 

274,  275  (1587),  276. 
des   Kurftirsten   von   Saeh- 

sen  24. 

—  Kindstaufe  in  —  334  (1593). 

—  Krieg,  Nordischer  538  (1700— 
04). 

Russisch-schwedisch-polni- 

scher  217,  218,  226  (1634—56). 

Schwedisch-polnischer    102. 

Tatarisch-moskowitischer 

101  (1656—98). 

—  Mahrischen  Justizvorfassiintr. 
Einfiihning  der.  in  —  546  (  17G(h. 

—  Nobelgarde  26  (1781). 

—  Reichstage  24  (1686—1703),  101 
(1669). 


Polen,  Reiter,  Fliinderung  der  pol- 
nischen  —  45. 

—  Résident  in  —  78,  101,  102;  s. 
Fragstein,  Schimunsky. 

—  Révolution  in  —  486,  487  (1831). 

—  Rosenberg,  Wilhelm  von  —,  in 
—  32,  33. 

—  Russisch-  —  245  (1815). 

—  I.  TeOung  —s  (1772)  129. 

—  Wamungsspiegel  vor  mein  ge- 
liebtes  Vaterland  —  285  (1644). 

—  Zustand  wâhrend  des  Schwe- 
àenkrieges  21   (1643—80). 

Policastro,  Conte  376  (178S). 
Polignac,  Abt  de  —  360  (17Jia 
Jh.). 

—  Kardinal  de  —  428  (1734). 
Politz  a.  d.  Mettau  20a 

P^llau,  Johann  Propst  von  —  327 

(16.  Jh.). 
PoUegnino  72  (1641). 
Polna,  Herrschaft  95. 
Pommem,  Herzogtum  471   (1630). 
Pommyer,  controlleor  des  finances 

428  (1738/39). 
Poncet  428  (1740-43). 
Ponex,  J.  0.  de  —  428  (1734—42). 
Poniatowski  238  (1811). 
Ponsonby,  englischer  Gesandter  in 

Wien*  145,  152  (1849—52),  168 

(1837),  171  (1848). 
Ponte,  D.  Geromino  360  (1699). 

—  de  Léon  360  (1675—77). 
Porry.  A.,  von  Mailand  221  (1634). 
Porta,  Graf  Giulio  Giorgio  délia  — 

171  (1847). 
Portai,  Chalmont  du  —  ?.   Chal- 

mont. 
Porter,  Mr.,  englischer  Uuterhând- 

1er  117. 

—  N.  428  (1735—42). 

Portia,  Porcia,  Porzia  72,  226,  255 
—257,  260,  287,  288,  314—316, 
352,  360,  385. 

—  Famille  314  (1662—86), 

—  Fûrst  287,  288  (1659— 63\  315 
(1662  ff.),  385  (1724). 

—  Fûrstin  868  (1661). 
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Portia,  Ftirst  Alfonso  360  (1678). 

Beatrix  256  (um  1670). 

Franz  Anton  360  (1689--99). 

Isabella  Magdalena,  verehel. 

Sternberg     256—257     (1655— 

1708). 

Johann  Silvio  360  (1680). 

~  Graf  72  (1650). 

Johann      Ferdinand,      Ge- 

sandter  in  Venedig  226  (1650 

—52). 
Johann  Sforza  260  (1616). 

—  Kardinal  316  (1730). 
Portocarrero  264(18.  Jh.),  385  (1728). 

—  Fr.  S.,  Kardinal  440  (1745). 

—  Louis,  Kardinal  360  (1700). 
Porto  Ré  121. 

Portugal  79,  191,  352,  391,  395,  396. 

—  Friedensschlufi  mit  Spanien  352 
(1665). 

—  Gesandter  s.  Caravallo-Melo. 

—  Handel  391. 

—  Hof  395  (1746). 

—  Kônig  Johann  V.  396  (1733). 

—  Mission  des  Ftirsten  Colloredo 
in  —  191  (1792). 

—  Puebla  de  —,  Graf  von  —  480 
(1736—46). 

Portugallo  s.  Duarte  di  — . 
Pcstelberg,  Gut  661  (1642). 
Poszelt,  Rosina,  aus  Morgcnstern 

449  (1688). 
Potsdam,   Stadt   und   Schlofi   263 

(1700). 
Pottelsberghe,  Baron  Anton  de  — 

428  (1733/34). 

Ximenes  de  —  428  (1735). 

Pottem  s.  Jacopsen  de  — . 
Pottenstein  s.  2ampach  von  — . 
Potter,  De  —  428  (1739). 
Pôtting,   Graf  7—10,   100  (1672— 

74),   257   (1665—77),   363,   368, 

386,  428  (1733),  500. 
Franz  Eusebius,   Gesandter 

in  Spanien  368  (1666—79). 

Franz  Karl  385  (1724—37). 

Maria    Franzîska,    verehel. 

Arco  600  (1719). 


Potting,  Graf  Sébastian  — ,  Hof- 
kammerrat  7—9  (1659—74),  10. 

Sébastian,  Bischof  von  Pas- 

sau  363  (1676—86). 

Pozzo  di  Borgo  145  (1810—25). 

Prachantzinische  Gesandte  77. 

Prachener  Kreis  (Bôhmen)  31  (16. 
Jh.). 

Prado,  Juan  Silverio  de  —  360 
(1699). 

Praet  (Praedt),  van  —  145  (1849— 
53),  152  (1860—53). 

Prag  3,  6,  15,  27,  46,  61,  68,  69,  80, 
88,  102,  115-119,  123,  124,  126, 
127,  130,  133,  134,  140,  145 
(1810),  158,  160  (1727),  164,  178, 
183,  185,  198,  199  (1657),  202 
(1756),  204,  213  (1651),  224,  230, 
247  (1816),  257  (1669),  259,  260, 
266,  267,  269,  273,  274,  277,  278, 
283,  284,  293,  318,  340-342, 
344—347,  354,  379,  405,  424,  431, 
441,  448,  455,  468,  472,  479,  482, 
492—495,  500,  503  (1723),  510, 
519,  520,  525,  532,  567,  572,  574. 

—  Abt  in  —  s.  Bilek  von  Bilen- 
berg,  Matthâus. 

—  Advokaten  in  —  342,  355,  390, 
405;  s.  Andiel,  Simon;  Dobro- 
slav,  Arnold  von;  Dworzak,  An- 
ton Rudolf;  Ebelin,  Joh.Wolf; 
Freyenberg,  Dr.  Joh.  Leop. 
Friedr, 

— -Altstadt: 

Hauptleute  456  (1632). 

Ring,  Siegel  der  am  —  hin- 

gerichteten  Herren  574  (1621). 

—  Arbeitshaus  in  —  117. 

~  Bankier  in  — 379,  431;  s.Curto. 

—  Barmherzige  Brilder  500  (1731). 

—  Belagerung  von  —  (1648)  183, 
224,  520. 

derer    Prager    Stâdte,    Be- 

schreibung  der  (1741,  1744)  119. 

—  Bruderschaften  344  (17.  Jh.). 

—  Collegio  di  —  a  favor  délia  re- 
lîgione  347  (1628). 
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Prag,  Czerninsches  Haus,  ehe- 
maliges,  in  —  510  (1713). 

—  Déchante  342, 345, 354;  s.  Kokr; 
Reinhold;  Bilek  von  Bilenberg, 
WenzeL 

—  Domkapîtel  345  (17.  Jh.). 

—  Dnickereien  in  — ,  Bewilligung 
âer  Erriebtiing  von  zwei,  277 
(1547). 

—  EnglischenFrâulein,  Institut  der 
124. 

—  Erbfolgekrieg,  Nachrichten  aus 

—  ûber  den  bayrischen  —  27 
(1778/79). 

—  Ereignisse  in  —  (1618)  283. 

—  (1^06—^)  468. 

—  Erobeniiîg  Prags  durch  die 
Bayera  und  Franzosen  27 
(1741). 

—  Etickerohemng   479   (1742). 

—  Eribiadiôfe,  Eribiitum  6  (1667), 
124  (1741—43),  178  (1718—41), 
278. 2im  581—90),  S4C(1644/45). 
345,  346,  347  (1644),  532  (1738 
—45). 

—  Erzbiychof  Bni?  273. 

Martin   278  (1581—90). 

8.  Bcrka;  Breuner,  Job.  Jo- 

§ef;  Harrach;  Kolowrat;  Kuen- 
burg,  Ferdinand'  Lotïiringen, 
Prinz  Karl  von;  Manderscheid^ 
Moritï  Oastav;  Sachsen,  Her- 
zog  Mo  rit  z  von;  Waldstein,  Job. 
Friedrich;  Zoubek,  Matthias. 
Domanen  347. 

—  Fenstersturz,     Hs.     tiber     den 

—  285  (1640). 

—  Ferdinand  HI.  in  —  15  (1637). 

—  Franz  von  — ,  Chronik  des  — 

—  267  (14.  Jh.). 

—  Friede  von  —  (1635)  198,  472. 

—  Gegenreformation  in  —  183 
(1641). 

—  (îenerallandtag  in  —  230  (1594). 

—  Georg,  St.,  Nonnenkloster  492 
(1621—50). 

—  Hradschin  260  (1632),  266,  277, 
494,  519,  520,  567. 


Prag,  Hradschin,  Czerniiisches  P^ 

lais  aof  dem  —  266. 

Eînnahme  des  —s  519  (1648)l 

Filr*terîbi>Tg-êchee  HsuB  anf 

dem        494  (1650^1705). 
3f3rtînifsehoH  Palais  519, 580 

(1648—1836). 

Rottalsches  Haus  567  (1665). 

Schlofi  277. 

—  Invalidenhaus  123. 

—  Jakob  von        269  (1437). 

—  JudenaJteste  in  —  69  (1684). 

—  Kapîtulation  von  —  mit  den 
Franïoaen  482  (1742). 

—  Kapuzînemkar  F.  Franz  68 
(1649). 

—  Karls  VL  Reise  nach  —  818 
(1723). 

—  KarmeHter  495  (1671—73). 

—  Kinskysche   Bibliothek    115  ff. 

—  Kirchen,  Kollaturen  der  —  in 
—  341  (1640). 

— KleinseUc  492,  498  (1621—58). 

—  Klementinum  130. 

—  Kreuzherren,  Hospital  der  — 
345  (1257). 

—  KnefrE^ïrvitrnissse  in  den  Jahren 
1746,  1748,  175&-58,  1760—62, 
Berichte  ans  —  iiber  die  — 
27. 

~  Kurfttrsten,  Aufenthalt  und  Be- 
wirtung  einiger,  in  —  102 
(1652). 

—  Landtafel  448. 

—  Leopold  L,  Erbhuldigung  fur, 
seine  Krônung  in  —  185  (1656). 

—  Magistrat  510  (1713). 

—  Muséum  133,  134. 

—  Muiseumsarchîv  in  —  61. 
— -NeuBtadt  46,  455. 

Hauptieute     von     —     455 

(1632). 

—  Servi tenkloster   46. 

—  Nîklaskirche  130, 

—  Nostizsches  Archiv  126,  127. 

—  Okkupation  — s  durch  die  Preu- 
fien  119  (1744). 
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Prag,  Postreiselisten  von  Grttnberg 

bis  —  260  (1732). 
von    Wien    nach    —    259 

(1745). 

—  Prenfiische  Invasion  27  (1744). 

—  Priesterseminar  341  (1641),  344 
(1616—65). 

—  RebeUen,  Hinrichtung  der,  in 
—  46,  574. 

—  Sandtor  492  (1621—50). 

—  SchloBhauptmann  278  (1565), 

—  Stadt  69  (1639),  274. 

—  Stadthauptmann  204,  424;  s. 
Kolowrat,  Franz  Anton;  Malo- 
wetz  von  Cheynow  und  Win- 
terberg. 

—  Statthalter  164  (1647/48). 

—  Stephan,  St,  Pfarrer  Prokop 
bei  —  346  (1635). 

—  Strahow,  Prâmonstratenserklo- 
8ter  in  —  s.  Strahow. 

—  SuffraganbischGfe  s.  Aldringen, 
Paul;  Barsotti,  Joh.  Bapt.; 
Corti,  Joeef ;  Hornstein,  Simeon 
von  — . 

—  Thomas,  St  492  (17.  Jh.). 
Prior  zu  —  s.  Contecroy. 

—  Universitat  88,  116,  118,  124, 
344  (17.  Jh.),  525  (1638—44). 

—  Weinbergerecht,  kônigl.,  bei  — 
572  (1541—90). 

—  Wenzel,  St.,  Augustiner-Bar- 
fûBer  zu  —  493  (1641—45). 

—  Zeitungen  aus  —  292  (1630— 
33). 

zur  Geschichte  Wallensteins 

284  (1634). 
PrakSicky  s.  ZàstHzL 
Prandau,  M.  E.,  Baron  428  (1735 

— 41);  s.  Hill(e)prandt  von  — . 
Prandi,  Capitain  43  (1619). 
Prandstett,  Ortschaft  437. 
Prangk,  Helena  Maria  von  — ,  geb. 

Trautmannsdorf  73   (1623). 
Praschma   s.   Almensloe,   Leopol- 

dine  Orftfin  von  — 
Praschna,  Graf  558  (18.  Jh.). 
Pratz,  M.  428  (1787-42). 


Preising,  Graf  von  —  349  (1663). 
Prelà  s.  Viale — . 
Pfemyslovna,  Elisabeth  552  (1644). 
Prenna,  Stefano  121. 
Prerepi  in  Neapel  555  (1646). 
PreBburg  22,  93,  236,  262,  293,  312, 
327,  332,  463—465,  503. 

—  Artikel  von  —  312  (1609). 

—  Bona  Posoniensia  93. 

—  Eînvemahme  des  Grafen  Riesch 
wegen  Ulm  in  —  236  (1805). 

—  Graf  von  — ,  Johann  Zalay  327 
(1530). 

—  Karl  VI.  in  —  503  (1722). 

—  Krônung  in  —  22  (1687,  1689). 

—  Landtag  in  —  463  (1722,  1729). 

—  MOnche  und  Nonnen,  Zulassung 
der,  in  die  Stadt  —  327  (1530). 

—  Osterr.  Stânde,  Originalrelation 
der  nach  —  abgesendeten  Ver- 
treter  der 332  (1610). 

—  Zeitungen  aus  —  293  (1630— 
33). 

Prêt,  Giacomo  de  —  428  (1734— 
36). 

—  Vorselaer,  P.  L.  de  —  428 
(1733). 

Preufien  27,  119,  121,  123,  124,  143, 
146,  165,  168  (1816),  170,  188, 
189,  207,  228,  239,  240,  243,  245, 
260,  263,  390,  428,  429,  466,  481, 
483,  507,  531,  532. 

—  KOnige: 

Friedrich  I.  263  (1700). 

Friedrich  H.  123,  188,  228, 

428  (1740),  481  (1749—52). 
Beweis,  daB  Bôhmen  — 

zustehe  123. 
Proklamation,    Schlesien 

betreffend  228  (1740). 
Friedrich    Wilhelm    I.    260 

(1732),  429  (1733),  531,  532. 
Werbungen  der  „gro6en 

Leut"    betreffend   531    (1730— 

35). 
Friedrich  Wilhehn  m.   143 

(1824—35). 


^^m                            ^^^V        Regîftor.               ^^^^^^^H 

^^^H          PreilËeiK  Kônip^e: 

Pfilnp,  Alaunfintte  in  —  (Bohiml 

^^H           _  _  iM-iedricli    Wilhelm    IV.    143 

269  (1437),  511   (1773).                ■ 

^^H                (184g-5<3),  170  (1846/47). 

Prim  iswald,     HeirschaftagemeioflJ 

^^^^^^   —  An^'eleg(?nheiten  —s  (1805)  146. 

561  (1656).                                    g 

^^^^^^B   —  Befreiungskrîêg    imd    —    289 

Priorato,  Auazug  atis  176.              B 

^^^^H         (1813),   240  (1813),   243   (1814), 

—  Conte  Galeazzo  Gualdo- —  35H 

^^^^1 

(1670).                                        J 

^          —  DefoDsionsprojekt    der    mllhri- 

Pro.    Anton   de   —,    Prieoiter   42fl 

^^^^B               schen   Grenzen  gegcn  —   124. 

(1737-42).                            ^M 

^^^^B          —   Feldkriegskoîîïmîssariatsordres 

Procok  8.  ZâatHzL                   ^H 

^^^^^H          an  dîc  Herr&ehaft  Chlumetz  we- 

Proekau  314  (1 662^-^81).          ^^ 

^^^^^H         gen      Armeelieferungen      466 

Prodlitz.  Kalnokyschcs  Archlv  ta 

^^^H 

™526. 

^^^^^B    —  Gesandter  228. 

Prokesch  144  (1833—54),  152  (1811 

^^^^V         —  Mcercs,  Besolduiig  des  —  121. 

^53). 

^^^^^^^    ^  Infanterieregiinents.  Kosten 

Proli,  De  —,  douarière  429  (174C 

^^^^^H                   — 

-42). 

^^^^^^    —  Invasion  der  —  in  Bôhmen  27 

Prôll,  Johann  Michael  429  (174? 

^^H                (1744,  1778),  165  (1778). 

Prosegg,    Hcrmann    von    —,    voi 

^^H          ^  Landtag  170  (1847). 

deutschen    Rîttprorden,    Sekro 

^^^^L         —  Oberrate,  Mémorial  fUr  die  — 

tllr  Erzhcrzog  Karls  von  Innef- 

^^^^p         390  (1609). 

Osterreich   329   (1567—89). 

^^^^^^    —  Okkiipation  Prags  durch  die  — 

Proskan,    Freiherr    von    —     101 

^^V               119 

(1608). 

^^^H         —  Operationen  der  —  in  Bôhiiien 

—  Joh.  Chr.  von  — .  Lan-i     "        '- 

^^H                27  (1756—62). 

mann  von  Oppeïn  miv                r 

^^^H          —  PriiiK    Heînrich    von    —    483 

109. 

^^^^ 

PrÔstler,    Johann    Bembard    381 

^^^^^H    —  Hcquîsitîonen  in  der  Herrschaft 

(1729). 

^^^^^         Ptlrglitz  507  (1757-^59). 

Provoat  149  (1818). 

^^^H           —  Scîiie?ien,    prGUÛischc    Verwal- 

Prugk^cher,  J„  au»  Gmundeii  35: 

^^^H                tiing  in  — 

(1649). 

^^^^^^    —  Schlcsische  Kriege  und  —  207, 

Pruin,  gpanÎBcber  Gesandter  88, 

^^^^H                 (1740-^2). 

Pnminitz.    Johanna    492    (1623^- 

^^^^^^    —  Siebenjâhriger    Krieg    und    — 

1702).                                          ' 

^^H^          189  (1757). 

Prunneredorf,  Herrscbaft  520,  524 

^^^^^^H    "   Stapc'lgerechtigkeit   zu  Magdc- 

PruBinowitz    s.    PodBtatzky,    Léo- 

^^^^H 

pold. 

^         Preysing,  Freiherr  Max  von  —  429 

Pmtz  150. 

^^H               (1740). 

Przeborzowsky,  Gr&f  Frans  Rar^ 

^^H          —  Siegmund  429  (1780/31). 

499  (1704^12).                            ■ 

^^^B          Prîamin,     Dorothea     Vîktoria     b. 

Przih  p  8.  PHlep.                            ■ 

^^^m 

PiicliclHdorf,    Herrdchaftagemelodfl 

^^^^m          PHckelniayer     (Prikelmaicr),     Jo- 

561  (1650),                                    M 

^^H               bann  Matthias  72,  849  (1648). 

Pachheim  (Puecheîm)  72,  IBÈ,  2ê4M 

^^H^         Prié,  Marchcêc  de  —,  General  385 

284,  327,  343,  349,  860,  494.     ■ 

^^^^.         (1734^-41),  402.  428  (1739— 43),  , 

-^  Famille  269  (15.  Jîi.).               ■ 

^^^^B                (172^-35). 

—  Graf  von  —  72  (ia'^4— 49).     J 

RegiBter. 
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Puchheim,  Graf  Adolf  —  182  (1634), 

349  (1661—64). 
F.  H.  860  (1695). 

—  —  Hans  Rudolf,  Oberstkâmme- 
rer  Ferdinands  m.  284  (1634), 
349  (1644—49). 

Jôrg,    Statthalter   in   Wien 

327  (16.  Jh.). 
Maria  Theresia,  geb.  Losen- 

stein  494  (1667). 
Otto  Friedrich,  Bischof  von 

Laibach  343  (1663). 
Puchler,   Johann  Ignaz,   Hofzahl- 

meister  429  (1739—42). 
Piichler,  B.,  Kabinettssekretâr  485 

(1772—79). 
Pucholtz  8.  Neumann  von  — . 
Pûckler,  Graf,  Generalkriegskom- 

missâr  541  (1745). 

Muskau  147. 

Puebla  de  Portugal,  Graf  von  — 

480  (1736-46). 

—  Marquise  de  —  s.  Avendano. 
Puentc  comte  de  Rodes,  Marquis 

de  la  —  429  (1733—43). 
PugUosi,  CamUlo  440  (1739/40). 
Puissieux  538  (1701/02). 
Puoti,  Carlo  376  (1733). 
Purgau,  Herrschaft  95. 
Pûrglitz,  Ftlrstenbergsches  Archiv 

488  ff. 

—  Burg  und  Herrschaft  490  (1658 
—85),  502,  504,  505  (12.— 18. 
Jh.),  507—511  (1566-1759). 

Purgstall,  Graf  Wenzel  Karl  von 

—  385  (1724—32). 
Pyck,  G.  J.  de  —  429  (1739). 
Pyrenâischer  Friede  122. 
Parker  147  (1845). 
P>Tmont  s.  Waldeck — . 

Qu. 

Quadagni,    Marchese    de    —    212 

(1679). 
Quarré,  Baron  de  —  429  (1735— 

37). 
Quastalla,  Herzog  von  —  87. 


Qu  astalla,  Duchessa  de — 429  (1 746). 
Quenaine,  De  St.  —  429  (1735— 

42). 
Quesne  de  Vertaing,  J.  B.  du  — , 

Leutnant   429    (1737—42). 
Quesnoy,  C.  J.  du  — ,  Theol.-Dr. 

429  (1736). 
Questenberg  13,  39,  43,  72,  305, 

306,   308,    310,   385,    429,    508, 

532—534. 

—  FamUie  534  (1752). 

—  Graf  533  (1756). 
Grâfin  532  (1742). 

Gérard,     Hofkriegsrat     13 

(1625),  39  (1618—21),  305,  306 

(1618—30),  308  (1630),  310  (1625 

—28),  534  (1624). 
J.   385   (1737),   429  (1729— 

38). 
kaiserl.  Minister  72  (1636— 

47),  508  (1645). 
Quickelbergh,    comte    de   —   429 

(1736—39). 
Quince,    Graf,    Kommandant    der 

spanischen    Armée    in    Italien 

217  (1649—54). 

R. 

Raab  337  (1595),  435,  441. 

—  Bischof  von  —  435  (1745/46);  s. 
Zichy,  Franz. 

—  C.  J.  Graf  von  —  441  (1776). 
Raabe,  Johann  Paul,  brandenbur- 

gischer   Legationskanzlist    429 
(1738/39). 
Rabatta,  Graf  217,  225,  229,  284, 
288,  306,  308,  329,  344,  349,  368, 
376,  385,  440. 

—  Antonio,  Bischof  von  Laibach 
368  (1701—03),  376  (1724—41), 
440  (1739/40). 

—  Josef,  Gesandter  in  Venedig 
und  Floronz  217  (1654),  225 
(1643—46),  229,  284  (1638),  288 
(1659—63),  306  (1621—29),  308 
(1617—29),  329  (1587—89),  344 
(1668). 
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Rabatta,    Josefo    376    (171&— 24), 
885  (1721-57). 

—  Ludwig    349    (1654--64),    368 
(1683). 

-.  Rudolf  368  (17.  Jh.). 
Rabenstein,  Untertanen  von  —  563 

(1693/94). 
Rabersdorf,    Herrschaftsgemeinde 

561  (1656). 
Rabstein  s.  Pflug  von  — . 
Rabutin,  Graf  de  Bussy,  Amadeus, 

General  373  (1699—1704),  385 

(1701). 

—  Gesandter  in  St.  Petersburg  429 
(1726/27),  435. 

—  Roger  Bussy —  s.  Roger. 
Raain,  Humprecht  523  (1639);  s. 

Ratschin. 
Radausch,  Johann  Franz,  Haupt- 

mann  zu  Ullersdorf  569  (1711— 

13). 
Radetzky,     Graf    Josef    Wenzel, 

Feldmarschall    144    (1834—49), 

152  (1848—52),  171  (1847),  232 

(1796),  239, 240  (1813),  246(1815), 

250,  251  (1848-50),  516. 
Radkowetz   von  Mirowitz,  F.   C, 

Major  in  Nieuport  429  (1733— 

41). 
Riidolt,   Hofkammerrat  7   (1653— 

66). 

—  Clément  von  —  in   Gmunden 
351  (1654). 

Radowitz  145  (1846—50). 
Radulia,  Anna  (Walachei)  72. 
Radziwill  86,  161,  305. 

—  Familie  161. 

—  Ftirst  86. 

Leontine,  geb.  Clary  161. 

Mathilde,  geb.  Clary  161. 

Siegmund  Karl  305  (1624/25). 

Raes,  Nikolaus,  Major  429  (1739). 
Raffaelini,    Francesco    Maria    360 

(1683—1703). 
Ragersdorf,  J.  von  —  72  (1633— 

48). 
Ragusa  158. 
Raigersperger,  Georg  72  (1645). 


Rain,  Wolf  Weikhard  von  —  885 

(1709). 
Rainald,  Bîschof  von  Laibach  68 

(1637). 
Rainier,  Pietro  Francesco  878  (1675 

—96). 
Rajecky,  Wenzel  270  (1515). 
Rakoczy  26  (1738),  72,  83,  84,  86, 

93  (1640),  106  (1703),  223  (1645), 

301,  508,  553. 

—  Gabriel  301  (1620). 

—  Georg  72  (1640—50),  558  (1645). 

—  Siegmund  Fttrst  —  72  (1640- 
50),  508  (1645). 

—  Susanna  72  (1640—60). 
Rakonitz,  Stadt  504  (1589). 
Ram,  Ignazio  376  (1733/84). 
Ramegio,  Gnofrio  427  (1732). 
Ramorino  487  (um  1830). 
Ramquin,  échevain  de  Namur  429 

(1735-42). 
Rappach  328,  350,  360,  861,  885. 

—  Andréas  von  — ,  Oberst  385 
(1729). 

—  Christoph  von  —  328  (16.  Jh.). 

—  C.  A.  von  —  385  (1718-^36). 

—  Karl  Ferdinand  Herr  von  — 
350  (1653). 

—  Karl  Franz  Freihcrr  —  360 
(1701). 

—  Trautson — ,  Grafin  Margareta 
von  — ,  Obersthofmeistcrin  der 
Kaiserin  Claudia  Félicitas  350 
(1673/74),  361  (1665-74). 

Rasin  284  (1635). 
Rastatt  153,  169,  193. 

—  Kongreû  153  (1797/98),  193. 

—  Stadt  169  (1841/42). 
Rathgeb,  Josef  Edler  von  —  429 

(1736-43). 
Ratibor,  Fllrstentum  86,  110  (1528), 

481  (1749—52),  554,  555  (1646); 

s.  Oppeln. 
Ratkay,  von  —  528  (17./ia  Jh.). 
Katnit  de  Souches  de  StafFhorst, 

Ludwig,     General,     Geh,     Rat 

(t  1682)  861  (1678—76). 
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Ratschin,  Johann  Joachim  Frei- 
herr  von  —  600  (1724);  s.  Ra- 
2in. 

Rattenburger,   Georg   543   (1593). 

—  Michael  543  (1593). 

Raubal,    Fflrstenbergscher    Archi- 

var  488  (1857). 
Ranch  14a 
Raudnitz,  Archiv  1,  3,  4,  9,  199 

(165&-60),  229  (1902), 

—  Bezirkshauptmannschaft    452 
(1855). 

Rauhenberg,  Maria  Eleonora  s.  Ehr, 

Freiin  von  der  — . 
Rauschenberg  6  (1645). 
Rauschei,     Kardînal      147,     151 

(1857/58),  516. 
Raw,  Johann  Rudolf  566  (1664— 

67). 
Récamier  148. 
Rcchberg,    Graf,    58terr.  Minister 

des  Anfiern  144  (1826—59),  152 

(1848—57),  516. 

—  Katharina  Barbara  Grftfin  — 
360  (1700). 

Rechnitz  s.  Wanczura,  Freiherr 
von  — . 

Reck,  J.  von  —  72  (1618). 

Redusiis  de  Quero,  Andréas  de  — , 
Kanzler  des  Grafen  Anton  de 
Collalto  820  (15.  Jh.). 

Rogensburg  15,  18,  26,  54,  70,  81, 
85,  86,  88,  92,  93,  186,  190,  195, 
214,  216-218,  223,  225,  237, 
279,  285,  288,  333,  372,  373,  401, 
404,  406,  413,  420,  426,  435,  436, 
438,  454,  455,  463,  472,  474,  530 
(1702—04). 

—  Bayem  contra  —  93. 

—  Bischof  von  —  88,  195  (1794). 

—  Comitialacta,kurbôhmi8che,aus 
—  54  (1745—48). 

—  Diarien  ans  —  26  (1741). 

—  Dietrich,  Dr.  Joh.  Georg  Niko- 
laus  în  —  413  (1732). 

—  Ferdlnands  II.  und  m.  Zusam- 
menkunft  in  —  85. 

—  Gefechte  bel  —  287  (1809). 


Regensburg,  Gesandte,  kaiserl.,  in 

—  420,  435. 
kurbôhmischer,  in  —  54;  s. 

Stemberg,  Franz  Philipp. 

—  Jakob,  St.,  Abtei  406,  436  (1732 
—42);  8.  Baillie. 

—  Kurftirstenkonvent  in  —  472 
(1630). 

—  Niedermayer,  Ignaz  Josef, 
Schreiner  in  —  426  (1739—44). 

—  Politische  Nachrichten  aus  — 
54  (1748—86). 

—  Prinzipalkommissâr  in  —  s. 
CoUoredo,  Fttrst;  Fttrstenberg, 
Frobenius  Ferdinand. 

—  Reichsdeputation  373  (1700— 
02). 

—  ReichBfttrstenkollegium  in  — 
401  (1728). 

Gesandter,    kurbôhmischer, 

beim  —  s.  Harrach,  Friedrich, 

—  Reichsgerichtsentscheidungen 
(1755—59)  438. 

—  Reichsstadt  70  (1626—48),  81, 
225,  472  (1637). 

—  Reichstag  (1530)  333;  (1631)  472; 
(1640/41)  15,  18,  92,  223,  472; 
(1652)  216;  (1653)  214,  216,  217, 
218;  (1654)  217;  (1654-62)  288; 
(1664)  454,  455;  (1699/1700)  372; 
(1708)  463;  (1734)  186;  (1751— 
54)  438;  (1780—87)  474;  (1790) 
190. 

Gesandter,      kaiserl.      und 

bôhmischer,  beim  —  s.  CoUo- 
redo, Rudolf  Josef;  Trautt- 
mansdorff,  Ferdinand. 

—  Rudolfs  n.  Einzug  in  — ,  Be- 
schreibung  von   279  (1594). 

—  Traktation  zu  —  285  (1640). 

—  Wahl  Ferdinands  IV.  zum  rômi- 
schen  Kônig  in  —  18  (1653). 

—  Wahltag  15  (1636). 
Reggiolo  443  (18.  Jh.). 
Régnier,  General  241  (1813). 
ftehof,  T.  271  (1885). 
Rcichenau,    Herrschaft    197,    198 

(1647),  205. 


^^H^                                                                   ^^M 

^^^^B          Eeichenau,  Kolowratsches  Archiv 

Renz,  J.  A.  43  (1619—21).       ^B 

^^H                    — 

Rctzer,  Tobias  385  (1709).              ■ 

^^H          —  8chJo6  197. 

Reul,  De  —  429  (1738—36).           ■ 

^^^^B          Heichenbach,  Freihorr  von  —  588 

Reuschenberg^    Freiherr    von   ^iS 

^^^H                (1702—04). 

FeldmarsebaU  20  (1649—58).    1 

^^H          —  KIostcr  456  (17.  Jh.). 

Reufi,  Fûrst  148. 

^^^H          —  Wieseii    und    Ilof    zu    —    448 

^^H               (1687,  1787,  1740). 

^^^H          Reicheustein,    Graf    Paul    Nikks 

-  von  Plauen,  Famîlîe  272  (155Ô). 
Reutlingcn,  Stadt  70  (1635). 

^^H               von  —  385  (1728--32). 

Rewa,    Franz    Gral    —    327,    MÈ 

^^^H          —  s.  Wayem  zu  —, 

(1541). 

^^^^1          Ueîcherâberger  80. 

Hezek,  Dr.  Anton  208  (1878X  271, 

^^^^B          Hoîehmann,    Â.,    Hanptmann    429 

280,  338. 

^^H 

Rlieinfels  8.  Heasen — , 

^^H          UeifTenberg,  Oberst  40  (1621),  43 

Kheingraf  s.Wild-  und  — . 

^^H 

Rboiupfalz,  Pfalzgraf  bei  Rhein  8. 

^^^^H          Reifferscheid  &.  Salm * 

Pfalz. 

^^^^B          licigersbcrg^  kurfurstl*  Mamzîâcber 

Rho,  Carlo  Fraucesco  441  (iW}. 

^^^H               Kanzler  84. 

Rbodi   (Rodi),  Ërzbiachof  von  — 

^^^H          Reîgersfeld,  Franz  von  —  117. 

68  (1641),  344  (1641/42),            ™ 

^^^^B          Rcinach,  Hans  von  —,  Oëitern  Ge- 

Rial,  Marqueze  de  — 263.  264  (1713 

^^^H               neralfeldzeugmelster  72  (1688), 

-16), 

^^H               472  (1638). 

Rialp,    Marquis    di    —    316,    81? 

^^^H          Reinbacti  8.  Fuchs — 

(1730  lï.),  408  (1728-33). 

^^^P          Heinegg  $.  Mollirdt  zu  — . 

Rïbbini,  Résident  228  (1634). 

^^V           Rdnenborg  815  (1662—78). 

Ricau^  G.  A.  von  —,  General-Fcld^ 

^^^^k          Relnhold,     Ohristoph,     Domdekan 

marscballcutnant    18Î    (1714 — 

^^H                von  Prag  845  (IL  Jb.). 

19);  8.  Ritschan. 

^^^H           Reinsbdni.  von— JJt.rrst  429(1735). 

Richecourt,  comte  444  (1744). 

^^^H          Hdschai:h,  Freilierr  Ttiaddaus  vou 

-May  —  B.  May. 

^^H               —,    Geb.    Rat   885   (1710—40), 

Richelieu,  Kardinal  145.  164  (1642), 

^^m               429  (1787<-13),  540  (1748). 

22a                             ^ 

^^^H          Reîtendorf,    IlerrscbaftsuntorUyien 

Ricbter.  Anton  469  (180&-2<^|^H 

^^H               zu  -  560  (165G). 

Hirbthaussen,  Konrad  8Ô. 

^^^H          Reitenhau,    Herrscbaftegemeinde 

Ridoia    y    Luzon,    GiuMpi>e    360 

^^H               561  (1656). 

(1678—83). 

^^^H          Remano,  Giac,  kalserl.  Gesandter  , 

Ricdesel,  Baron  von  —,  Qbcr^t  429 

^^H               in  Vcnedîg  550  (1639). 

(1727-36). 

^^H          Remy,  J.  429  (1784—40). 

Riegersdorf,    Ort8cbaft   512    (1525 

^^^H         Rinaud,    Gi^ûn    Maria    Johanua, 

—1800). 

^^H               geb.  Grâfin  Walderode  451  (1764 

Riebch,  Oral  2m  (1805). 

^^m 

Riesenfels^    Freiherr    Ferdinand 

^^H          Reniger,  8iniau  8  (165Lfr-«5). 

Heinricb  von  —  885  (1724-42). 

^^H         Rcntscb.  Ort  511  (1614). 

Rietberg  s.  Kaunitz,  Rittborg, 

^^^H          Rcnt8cUacb     s.     Hafer     Freihcrr 

Rieux,  Marquis  de  —  429  (1784). 

^^^H              von 

Riga,  Stadt  362  (1700-02). 

^^^H         RonU.  Apollonia    Freîin    von   —, 

Rikovsky  s.  Kunwald. 

^^H              gck  KaunlU  566  (1672). 

ftikowt^tz,  Graf  314  (1670—81). 

Résister. 
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Rinteln,  Stadt  70  (1647). 

Rios,  Thomas  marquis  de  —  429 

(1734-48). 
Rip(p)erda  s.  Plessis,  Du  — . 
Ritschan,  Albertîna  von  — ,  geb. 

Grâfin    von    Ftirstenberg    494 

(1650—59);  s.  Riéan. 
Rittberg,  Grafschaft  540  (1757). 

—  von— ,Rittmeister  429(1744/45). 
Ritterich,  Bardeck,  Oberstleutnant 

385  (1737/38). 
Rittersberg,   Kassier   des    Grafen 

Paar  266  (19.  Jh.). 
Rivarol,  Marquis  de  —  429  (1728). 
Rizemberg,  Familie  507  (17.  Jh.). 
Robays,  L.  Franz  van  —  429  (1735 

-41). 
Robecq    s.    Montmorency    prince 

de  — . 
Robertîn,  Awocato  171  (1847). 
Robertjot  145. 

Robyns,  A.  de  —  343  (1652—64). 
Roca,  Marco  Antonio  360  (1684). 
Rocas,  Andréas  360  (1665/66). 
Rocca  Colomba,  principe  di  —  429 

(1729/30). 

—  Ottavio  376  (1734—37). 
Roccaberti,  Vicomte   403  (1735— 

43). 
Rocci,  Annibale  364  (1677—95). 

—  Isabella  360  (1664). 

Rocha,  Chevalier  de  —  429  (1734 

-43). 
Rochaw,  Baron  de  —  429  (1740). 
Rochlitzer,  Wenzel  Josef,  Ftlrsten- 

bergscher    Sekretâr    506,    507 

(1732/33). 
Ro5ov,  Kolowratsches  Elloster  197. 
Roder,  Rudolf,  Dechant  343  (1638). 
Roderique,  Ignaz  429  (1738—40). 
Rodes  s.  Puente  comte  de  — . 
Rodeschino,   Michèle   441   (1754— 

68). 
Rodi  Ëdler  von  Rodisheim,  Johann 

Baptîst,  kaiserl.  Postverwalter 

385  (1729). 

—  Erzbischof  von  —  s.  Rhodl. 


Rodowsky  von  Hustirzan,  Wenzel, 

Oberst  385  (1728—33). 
Rofrano,  Maria  Theresia  Marchese 

von   — ,   verm.  Grâfin   Kinsky 

465,  466  (1757—59). 
Roger  Bussy-Rabutûi,  Michael,  Bi- 

schof  von  Luçon  424  (1735/36). 
Roggendorf  113,  329,  542. 

—  Hans  Wilhelm  von  — j  Land- 
marschall  329  (16.  Jh.). 

—  Wilhelm  von  — ,  Kriegskom- 
missâr  542  (1641). 

Rohan,  Ftirst  Karl  —  450  (1831). 

Rohocez,  Desfourssche,  seit  1831 
Rohansche  Herrschaft  447  (1637 
—1773),  448-451  (1636—1831), 
453  (1503/04);  s.  Grofi-Rohocez. 

—  Besitzer,  frtiherer,  von  — , 
Schellenberg,  Johann  453  (1503). 

—  Chronik  von  —  447. 

—  Steinschneidergewerbe,Privileg 
ftir  das   449  (1729). 

—  Urbar  von  —  447  (1687,  1773). 
Rohrau,   Harrachsches   Archiv   in 

—  323,  325,  326  (1886). 

—  Herrschaft  324—326  (1662— 
1886),  327. 

Pfleger  der 326. 

Roissin  de  Rongij,  De  —  429  (1740 
—43). 

Rolshausen,  F.  baronne  de  — ,  Ka- 
nonissin  zu  Mttnsterbilsen  429 
(1742/43). 

Rom  20,  160,  163,  165,  167,  185, 
216,  217,  225,  274  (1557),  298, 
317,  318,  320,  339,  340,  341,  346, 
347,  356,  368,  384,  442,  444,  529. 

—  Akademie  318  (1722). 

—  Botschaft  in  —  163  (1847/48); 
s.  Kaunitz. 

—  Christines  von  Schweden  Reise 
nach  —  217  (1655). 

—  Congregatio  de  propaganda 
fide  347  (1637). 

—  Gesandte  in  —  s.  Collalto,  Ram- 
bald  und  Anton  Rombald;  Mar- 
tinitz,  Georg  Adam;  Schade. 

—  Govemo  di  —  444  (18.  Jh.). 


H                       ^^^r                            ^^^^^^^^^H 

H            Rom,  Harrach,  Heisen  des  Kardînals, 

Rom,  Papst  Pins  VII..  seine  Fluthl 

■^             Dach  —  339,  340,   341   (1637), 

aus  —  165  (1798). 

^H            346. 

Sixtus  V.  330  (1589). 

^^H Belne    Resideuz    in    —   341 

Urban  Vill  36,  76,  112,  127 

^H             (1638X  346. 

(1630  î),  34U  (1637),  347  (1636). 

^^^K       —  Hesseu,  Berichte  des  Kardinal8 

Brève    36    (1638,    16«^ 

^^H            Friedrich   von  —,  aus  —  356 

1643).                                      H 

^H            (1674—78). 

Bulle  76.                      jiB 

^^^B       —  Laibaclu  Continuation  des  Jour- 

Auxiliartruppen   335  (IfîWJJk  1 

^^^B            naux  du  Congrès  de  — ,  à  — 

—  —  Breven  36  (1612—1723),  7a   1 

^H            167  (1821). 

Bullen  57, 76,  345, 544  (1605). 

^^H       —  MisBion  des  Ftirsten  .loti.  Nep. 

Hof,  Nachrichten  voin  — 216 

^H            Clar>^  nacli  —  100  (1792). 

(1651—56). 

^^H       —  —  des  Fiirsten  Eggenberg  341 

Pratensionen  de»  —  ge- 

^H            (1637). 

gentiber  dem  kaiserl  Hof  444 

^^H       —  Mantecnccolis     Korrespondenz 

(1737). 

^H             aus  ~  216  (1650—56). 

Reiae  des  Grafen  LesUe 

^H        —  Papst  22,  23  (1689—1703),  36, 

an  den 225  (1645). 

^H             67,  76,  80,  92,  104,  106  (1570), 

— Vereinbamng     zwisçhen 

^H             m,  112,  155  (1769),  176  (1622), 

dem  —  —  und  dem  Kbnig  von 

^H             167    (1724/25),    195,    216,    225, 

Sardinien  442  (1741). 

^^1            298,  315,  334  (1593),  340  (1637), 

—  —  Indulgenzen  22.                ^H 

^^m            341  (1644),  345,  442,  444  (1737), 

Konklaven   155  (1769),  »■ 

^H             536  (1690),  544  (1605),  555  (1646). 

(1644,   1655,   1667),   347   (1644), 

^^      _  _  Alexander  Vffl.  536  (1690), 

372  (1666),  464  (1721),  567  (1665 

H            Eugen  TV,  269. 

-68). 

■             Gregor  KHI.  330  (1572). 

Kurie  324  (1593),  Orator  M 

^L             Gregor  XV.  42  (1621). 

dcr  —  s.  Dornberg, 

^M        -  ^  Innoccnz  X.  36, 76,  341  (1644 

Légat  a  laterc  fttr  Ungara 

^^L             -49),  555  (1646). 

und  Bëhmen  11 L  112;  8.  Diet- 

^H Brève  36  (1647). 

richstein,  Kardinal. 

^^^ Bulle  76. 

Licehtensteinscher     Bcricht 

■             Innocenz  XHI.  36,  463  (1721). 

tlber  die  feindliche  Gesinnunjî 

■             Brève  36  (1723). 

des  —  536  (1690). 

^L Klemens  VDi.  112. 

Nuntius  in  Spanien  366  (1676 

^H, KlemenB  DL  567  (1665-68). 

—1700). 

^H Klemens  X.  128  (1671). 

in   Warsobau   3ÎH>   (167^) 

^H Léo  Xn.  143. 

—09). 

^^ Nikolaus  V.  333  (1447). 

in    Wten    25   (1760),    4Ô 

^L Puul  II.  269. 

(1621),  63  (1645),  76,  111  (1593), 

^H Paul  V.  36  (1612-20),  76, 

127,  128  (1671).  306  (1618^^), 

^H            298  (1613). 

329  (1587—80),  846  (mi^^y 

^H       ^. Brève  36  (1612,  1620). 

655  (1646). 

^^ Bulle  76. 

—  —  Rota  Romana,  Ail""            r, 

■  ^ Piu8  ÎI.  (Aeneas  Sylviu»  Pic- 

846,  380,  309;  8.  A'                 <> 

^H            eolomiiii)  211,  269  (1461). 

rix;  Oyïitilotti  van  i              ■:^; 

^^B       _  _  Piu8  VU.  143,  1C5  (17981.  191 

Rarrach,    Joh.nnn    i               l  jt^ 

^■^     (1802). 

timnn. 
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Rom,  Papst: 

Staat,  Eine  italienische  De- 

duktion  von  dem  pâpstl.  —  92. 
Vertrag     zwîschen     Kaiser 

und  —  tiber  die  Einkttnfte  zu 

Commachio  187  (1724/25). 
Wahl     23     (1689—92),     155 

(1769),  315  (1730),  341  (1644). 
Wahlbotschafter,  kaiserl.,  in 

—  23  (1689—92);    s.  Liechten- 
stein, Anton. 
Elomanl,     Giovanni     Maria     441 

(1768/69). 
RCmer,  Freiherr  F.  von  —,  Feld- 

marschalleutnant    385    (1736— 

39). 
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(17.  Jh.). 
Rosmif,  Grofi-  und  Klein-,  Gtiter 

500  (1727). 
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47 


^^H               ^^^V                   ^^^^^^^H 

^^H           HoBwaia,  Util  111  iumi 

Roy  de  81.  î^amhert,  ÂmSlîo^^^| 

^^^H           Roswurm,    Maréchal}    2D8   (1599— 

365  (167&-84).                    ^H 

^^H 

Royer,  Jean  François,  Hofineîâtdl 

^^^^1           Roteu,    Frauz    Christophe    Bîschof 

386  (1727—41).                            ■ 

^^H                 von  Speier  441  (1751—59). 

—  de   Distelfeldt,   Jean   Françoiifl 

^^H           Roteaban,  von  -  429  (1729-^1). 

Hoirat     und     Bîbliothektr    ilfl 

^^^H           --  Karl  Johann  ^Vlexander  von  — 

Salzburg  430  (1730—42).           | 

^^H 

Rozraital  Franz  Léo  von  —  546— 

^^H           Koth,  Baron  496  (1768). 

548  (1627—31). 

^^^B           —  FreiheiT    IL   E.    von    —    429 

—  Léo  von  —  30. 

^^^^ 

Rézycki,  General  487  (1831). 

^^^^^B    —  tlan»    Friedrich,    Oberpoâtver- 

Rubempré  s.  Thiennes  de  — , 

^^^^H         walter  în  Frankfurt  429  (lim 

Ruboo,  Nikolaus  de  — ,  legîs  doe 

^^^m 

tor.    Ritter    von    Treviso    291 

^^^m          Bothal  s.  Rottal. 

(1315). 

^^H           Rothaubt,  H.  Fr.  47  (1621). 

Rubi,  Marquis  de  —  430  (1733- 

^^^H           Rothenburg    ob    der    Tauber    70 

36), 

^^H                 (163f>-43K  305  (1629), 

Rudelsdorf,     HerrBchaftsgemeind 

^^^^1            —  Hessen-  —  8.  Hessen. 

561  (1656). 

^^H            HotheDpacb,  Graf  72  (1639). 

Rudigier,  Bischof  von  Linz  516. 

^^^^B            Rothkireh,  Freiherr  Friedrich  von 

Rudolf,   Sébastian  561    (l(Jtt4— 6lâf 

^^H                 —   561   (1645-72).   566   (1668). 

567  (1665--68). 

^^H           Rothschild.  Famille  147  (184^-52). 

Rue  le,   L.  A.,  kaiserl.   Agent  41 

^^H           —  Albert  147  (1822-46). 

(1740—46),  476  (1729-35), 

^^H           —  James  147  (1848). 

Ruelle,  Giovanni  Battista,   Sekri 

^^H           RottalCRothal)  8.72,98,287,314,386. 

t*^r  des   Graf  en  Thomas  Aloi 

^^H                 533,  534.  .554,  556,  557,  561.  567. 

von  Harrach  377  (1735—42). 

^^H           -'  FamiHe  98,  533,  534  (1643—52). 

Riiestonstein  und  Hopfeûbach,  Ba 

^^^^B           —  Graf,  Landeshauptmanii  in  Mâh- 

thasar  Freiherr  von  —,  Hattti 

^^H                 ren  554  (1646),  556,  557  (1649). 

mann  386  (1734/35). 

^^^^H Johann,     Oherkriegslandes- 

Roffo,  Kardinal  316  (1730), 

^^^^1                 kommîssâr   in    der   ungar.  Re- 

Ruggieri,   Ferdinando   360   (16DS 

^^^^^           bellion   (1670)  8  (1661-^73),  72 

RuJantl,   Johann   Jakob.   Sekn>lJ 

^^^^H          (1648/49).    287    (1651—55),    314 

d«8   Grafen   Thomas   AJoîb   B 

^^^^H          {16fî9/70),   533.   534    (16()4— 93), 

von  Harrach  386  (171&— 25)* 

^^^^p          561   (164&-72),  567  (1665). 

RuUe,  François  Anton,  Oberst  im 

^^^^^ Maria  Antonia  386  (1742). 

Komraandant    zu    Damme   48 

^^H            Rottenhahn.   Graf  179. 

(1741). 

^^^^H            Rnttenmann,  Maut  94. 

—  Johann     Baptist    de    —    3Q 

^^H            Rotti,  OtUvio  537  (1698—1704). 

(170Î*). 

^^^^H            Rougemont,  P.  de  — ^  in  BrUfisd 

Rnmbeqiie  a.  Thiennes  et  du  —, 

^^H                 20  (1648—58). 

Rumigny,  comUi  de  —  4âO  (171 

^^^H            Routard^  Baron  de  —  430(1733--39). 

^10). 

^^^B            Houveroit,  Baron  de  —  430  (1740). 

Rumpf,     Freiherr     von                3 

^^^B            Rovereto,  Sladt  342  11666). 

Woïfgang   von  —,  <M              n. 

^^^^H           Roveretti    du    Freîberg,    Giaoomo 

niL^r»»r  Kaiser  Rudolfs  IL  tm 

^^^^^^          Antonio,  KanonikiiB  345  (1664 

-^1600)    2    (1568- "T*^^     5.J 

^^^^H         --67),  360  (1667—78), 

(1575-^96),  33L                   ^M 

Register. 


725 


Riippersdorf  256  (17.  Jh.). 
Kupprecht,  Andréas,  Oberleutnant 

386  (1729). 
Ruremonde,  Bîschof  und  Kapitel 

von  —  430  (1735—37). 

—  Bischof  comte  de  Castillon-Prié 
410  (173^-42). 

—  Genannte: 

Jacquet,  A.  420  (1726—44). 

Sweyns,  J.  G.  432  (1735— 

40). 

Syben,  C.  M.  432  (1732-42). 

RuBland  23,  25,  49,  101,  123,  132, 

143,  144,  146,  148,  151,  159,  160, 

162,  163,  165,  168—170,  179, 
189,  194,  217,  219,  226,  233— 
236,  23&-240,  242,  243,  245,  247 
—249,  251  (1842),  316,  403,  487, 
531,  533,  538,  540,  567  (1665— 
68);  8.  Petersburg,  Polen. 

—  Kaiser  (Zaren): 

Alexander  I.  143  (1813—23), 

148,  234  (1801),  242,  243  (1814), 
247—250   (1815—44). 

Seine  Mutter  179  (1818). 

Katharina  I.  123  (1727). 

Katharina   n.    151    (1790— 

94),  189  (1774). 

Nikolaus  L  143  (1835-49), 

163,  249  (1819). 

Peter  L  23  (1698),  101,  159 

(1712). 

Reise  101  (1687). 

Peter  H.  25  (172&-28). 

—  Grofifttrst  Paul  160  (1782). 
Seine  Gemahlin  160. 

—  Grofifttrstin  146,  179  (1782). 
Katharina  245  (1814). 

—  Zarewitsch  531  (169&-1703). 

—  -  Allianz,  Unterhandlungen  Oster- 

reichs  mit  —  ttber  eine  ewige, 
531   (1698—1703). 

—  Angelegenheiten,     intime     170 
(1845-47). 

—  Anlehen  —s  249  (1820). 

—  Befreiungskrieg    und    —    239, 
240. 

—  Botschafter  —s  49  (1707—11). 


Rufiland,  Botschafter  in  —  s.  Lob- 
kowitz,  Josef;  Schwarzenberg, 
Karl. 

—  Defensivtraktat  zwischen  Dane- 
mark und  —  gegen  Schweden 
132  (1708). 

—  Denkmal  bei  Kulm,  russisches 
165  (1835). 

—  Deutsche  und  Mainzer  Frage 
und  —  247  (1815). 

—  Durchzug  russischer  Truppen 
durch  Osterreich  403  (1745). 

—  Fiquelmonts  Mission  nach  War- 
schau  169  (1843). 

Souvenirs  et  impressions  de 

la  Russie  ex  1840  162. 

—  Gesandter  in  —  s.  Kaunitz,  Jo- 
sef; Wratislaw,  Graf. 

—  Koalitionskriege  und  —  233, 
234  (179^-1801),  235, 236  (1805). 

—  Krakauer  Frage  s.  Krakau. 

—  Memoranden  ttber  —  146  (1823). 

—  Militârische  Einrichtungen  — s 
170  (1829-36). 

—  Napoléons  L  Feldzug  nach  — 
(1812)  165,  238,  533. 

—  Nordischer  Krieg  538  (1700— 
04). 

—  Politische  Korrespondenz  144 
(19.  Jh.). 

Nachrichten  aus  —  567  (1665 

-^). 

—  Polnische  Frage  s.  Polen. 

—  Polnisch-russischer  Krieg  217 
(1654),  219  (1650—52),  226  (1634 
—56). 

—  Polnisch-tatarisch-moskowiti- 
scher  Krieg  101  (1656—98). 

—  Spionenwesen  487  (1830/31). 

—  TÏirkenkrieg,  russische  Hilfs- 
truppen  zum  —  101  (1687). 

—  Verteidigungssystem     Oster- 
reichs  gegenttber  —  170  (1836). 

—  Wiener  KongreÛ  und  —  245 
(1814/15). 

Rusthoet,    Chevalier    Henry    430 

(1740-42). 
Ruyter,  P.  817  (1731—35). 
47» 


H            720                    ^^^^            Regiâter.                    ^^^^^H             1 

H            Ryswicfc,    Friedensverhandhingen 

Sacb8en,Hrn;oge  und  Hprxopnnfn: 

■               \u   —  373   (1697),    530   (1697), 

—  —  Christine,     Prinzcssin     430 

■                 535,  536  (1672—97), 

(1733), 

H            Raebak,  Johann  Wenzel,  Advokat 

Ernst  67  (1642), 

■                  in  Prag  430  (1728—30). 

Franz    Alhreclit    67    (IStll 

H            Rzencznw  s.  Rentscb,  Ort 

305  (1623-:i0). 

^^^       RzepîiAsky  von   Bereczko,   Franz  ! 

Franz  Julius  67,  84. 

^^H           Heinricb,    Advokat    in    BfUBïi 

^  —  Friedrich  269  (1454), 

^V            386  (1726/^). 

305  (1623— :30). 

^Ê           Rziczan,  Karl  Adam  Léo  von  — 

538  (1701—04). 

^^m            510  (1662). 

430  (1745), 

Prini  247  (ISlfî), 

^^v 

Jobann    Augnst    479,    480     ! 

(1736—46).                                        ' 

^f            Saalburg  s.  Sallburg. 

Johann  Ernst  299  (1625),  305 

■             Saalfdd  15  (16^10). 

(1623—30). 

■            Saaz,  St:tdt  46  (1620). 

ïûhann  Oeorg  67  (1638— iev 

■            Sabatioi,    BÎBcbof   von    ApoUonia 

_  .^ n.  9  (1660-74),  182  (Î6<» 

K                 441  (1743). 

-82). 

^^K      Sabîoneta  (Sabienetta)  88,  340,  360, 

Johann  Kasimîr  305  (16®8— 

^H            443  (18.  Jh.). 

30). 

^Ê           —  Bozzolo  duca  di  —,  Fttrst  Fran- 

JohAnn  Phdipp  305  (1623- 

^^m            ciBCO  di  —  340  (163^-66). 

30),                                                  i 

^^P      —  duca  dt  —  88. 

Johann  WilheUn  277  (15iS^    1 

^^^       —  vicerè  di  Castîglione  und  Nea- 

-  —  Julius   314   (1662-^   315    ] 

H                  pel,  Ferdinand  duca  di  —  360 

(1662  ff.). 

■                  (1667—96). 

Julius   Heinrich   67   (1643— 

H             Saccaressi,  Honorato  360  (1667/68). 

47),  305  (1623—30), 

■             Sachs,  Johann  Oktav.  430  (1729). 

—  -  Moritz  2  (1543),   11   (154S). 

■             Sachsen    2—5,   9,    11,   22,   24,   26, 

277  (1546). 

M                  27,  32,  37,  40,  47,  53,  54,  62— 

Erzbisrhof  von  Prag  430 

^K           64,  67,  77,  78,  81-^,  87,  89 

(1741).                                               , 

^H           —92,  97,  110,  117,  118,  121,  127, 

—  —  Moritz  Wilhdm  363  (1702). 

^H            132,  143,  159,  182,  183,  189,  192 

^   —  Rudolf  Maximilian  305  (lOSÎ 

^H            (1793),  209,  210,  212,  213,  220, 

-^JO). 

^H            222,  223,  228,  231,  246,  247,  250, 

Wilhelm  305  ri6l3"-«)u           i 

^H            260,  263,  269,  277,  284,  285.  299, 

Wilbduj  .Vlbreeht  $7  (imSl 

^^1            303,    Slf5.    307,    313^315,    330, 

— -Altenburg    210, 

^^m            333,  363,  375.  397.  400.  430,  468, 

— 'Hildfiurghausen  189  (1757). 

^^B            470—472,  479,  48U,  486.  529.  538, 

— -Uucnburg  110  ^689). 

^H           668;  s.  Polen. 

—  ^  Fnuiz  Albrocbt  285  (1542;, 

^^B       -  Herzog  von  —  89,  132  (1668), 

—  —  Juliu&  37  (1621),  40  ''^■'''■ 

^H            305  (1623-50),  330, 468  (1792/93). 

—  —  Maria    Bontinm    Vru 

^^ Augu^t  3  (1579—81), 

Prinzessin,  '                                 L 

^^^ Christian   Augtist,   Kardinal 

von  Piccol"                                *d    ; 

^M            263  (1713),  363  (1701-0^1),  529 

—79),  213  (1651). 

^^m           (1701),  538  (1701-04). 

— -Tesehen.  Albert  231     ;..„. 

^ ChrisliAa  807  (1623). 

—  -Welmar  210;  a.  Welaur. 

Register. 


727 


Sachsen-Weimar,  GroÛherzog  143. 

Erbgrofiherzog  250  (1824— 

44). 
-Eisenach  223  (1640). 

—  KOnîg   Friedrich    Auguat   246, 
247  (1816). 

Johann  143. 

—  Kur 77,  81—84,  87,  89—91, 

110,  228,  875. 

Kurfttrst  5  (1640),  22  (1695), 

24,  47  (1621),  90,  92,  118,  159 
(1668—99),  182,  183  (1634—40), 
284  (1637),  303  (1620—30),  471, 
472  (1628—31). 

Dreifiigjâhriger    Krieg    und 

—  62,  63  (1624—34),  81—84,  87, 
220  (1633),  222  (1635),  260  (1632). 

Emigranten,   bôhmische,   in 

—  284  (1637). 

Expédition   nach   —  gegen 

Thielemann  486  (1808). 
Friedensunterhandlungen 

mit  —  (1635)  222,  472. 

Garnisonen  in  Schlesien  78. 

Gesandte  in  —  s.  Collalto, 

Claudius;     Hanrach,     Thomas 

Alois     Raimund  ;     Lobkowitz  ; 

Nostitz,  Otto;  Rosenberg,  Wil- 

helm  von. 
kurs^chsische  64  (1646/47), 

78,  83,  222. 

Gesandtschaft  78,  90  (1625). 

Gesandtschaftsbericht      des 

kaiserl.  Residenten  Bluem  und 

des  Grafen  Clary  110  (1667— 

94). 
Groô-Glogau,  Sagan  und  — 

91. 

Hausorden  247  (1815). 

Hof  4,  53,  333  (16.  Jh.),  375 

(1694/95),  397  (1694—1711),  470 

(1620). 
Invasion  in  Bôhmen  26,  27 

(1741). 
Interzession  — s  in  Schlesien 

471  (1628). 
Landtag  54  (1749-63). 


Sachsen,     Kur-,     Magdeburgische 

Wahl  90. 

Salzhandel  nach  —  117. 

Trauttmansdorff,  Max,  Ver- 

handlungen  des,  mit  —  62,  63 

(1624—26). 
Truppen,     AbfUhrung     der, 

zur  Année  in  Ungam  299  (1619). 
Saffran,  Lorenz  Ig.  Edler  von  — , 

niederôsterr.    Kammerrat    390 

(1729-^). 
Sagan  91,  152  (1857),  207,  224. 

—  Herzog  von  —  91,  224;  s.  Lob- 
kowitz, Johann  Sigismund  und 
Wenzel  Eusebius. 

—  Ratharina  Herzogin  von  —  207. 
Sage   de  Landreghem,   Baron   Le 

—  422  (1739-^5). 
Sagredo,  A.  315  (1676). 

—  Nicolao,  venezianischer  Ge- 
sandter  in  Wien  226  (1650). 

Said  Pascha  152  (1855). 
Saingenois,  comte  de  —  430  (1733 

—45). 
Sak    von   Bohunowitz,    Siegmund 

Ferdinand  561  (1645—72),  567 

(1667—87). 
Salamanca,  Don  M.  de  —  72  (1641). 
Salazar,  Don  —  217  (1653). 

—  duca  di  —  377  (1733). 

—  Molino  y  —  359  (1675—1705). 

—  Tories  y  —  s.  Torres. 
Salburger   zu   Aichberg,   Heinrich 

337  (1607). 
Salemo,  Giacomo  377  (1733). 
Salhausen,  Familie  von  —  512. 
Salis,  Fttrst  304  (um  1625—30). 
Salla,   Maximilian   Franz   von  — , 

ôsterr.  Kammerrat  386  (1729— 

32). 
Sal(l)burg  (Saalburg),  Graf  von  — 

350,  351,   360,   386  (1724—40), 

430,  480  (1736—46). 

—  A.  351  (1658). 

—  Gottfried  350  (1665),  360  (1669 
—1705). 

—  Marie  350  (1665). 

—  Norbert  480  (173^-^9). 


^^H                     ^^V                      ^^^^^^^^H 

^^H           Sa1m  2,  72,  98,  KM,  153,  161,  171. 

372  (1 702-09, 1579/80),  Wf^ 

^^H                 304,  314,  315,  328.  SBil  421,  430. 

a54  (1646). 

^^H                 479,  498.  530,  537,  5:i8,  542. 

Sahburg,  Erzbischof  von  —  : 

^^H           —  AltgrIiHn.  gvh,  Clary   16L 

Colloredo,  Graf  Hieronymui 

^^H           ~  Famiiie  08,  101  (1695),  161,  542 

(1772-1812)    188    (1761)/  1» 

^^H                (16.~ia  Jb.). 

(1783— 18CH),   194,  195  (1783- 

^^H           —  FUrst     304      (1625—30),      530 

97),  im  (1798-1812), 

^^H                 (1695/96). 

—  —  Harrar h,  Franz  Anton  Gr« 

^^^^^     _  Graf  153  (1806),  171  (1848),  314, 

—  372  (1702—09),  396  (1707- 

^^^^B          315  (1669--80),  538  (1701/02). 

27). 

^^^^1    —  —  £c]dmrd  zu  —  2  (1557—73), 

Kuenburg,  Max  Gandolf  341 

^^^^1 

350. 

^^^^■^ Franz  zu  —  386  (1723-^4), 

Max  Guidobald  368. 

^^H                        (1730). 

Lamberg,  Josef  Johann  W 

^^H ^  J.  72  (1^39). 

lipp  366  (167^^1711),  372  (1687 

^^^^^ Leopold  zu  —  386  (1732—  1 

530  (1702^04). 

^^^^K          42),  430  (1745). 

Lang.  Matlhâus  105. 

^^^^V Niklas  542  (1541). 

Cbereinkunft  Ferdinand» 

^^V           542  (1641). 

mit  —  in  Streitigkeiten  wegej 

^^H P.  zu  —  430  (1745). 

0>>ero6terreîch     und     Karaten 

^^^^1           —  —  Hhemgraf    zu    —,    Charles 

105  (1528). 

^^H                 430  (1730-^5). 

Liecbtenstem,  Jakab  Ernst 

^^^^^^^ —  Nikolas  Leopold,  Oberst 

von  —  430  (1745). 

^^^^p                 (1734-42). 

—  —  Tb«n,    Ernst    Graf   —   S62 

^^^^^^    —  duc  de  Hoogstraten,  N.  J.  430 

(1697—1704).                              m 

^^H 

^ Guidobald   Graf   —  3ll 

^^H           —  zu  Mander^eheid  537  (1700—04). 

(1653-67).                                  ■ 

^^^^^^     —  und   Neuburg,   Grâftn   Barbara 

—  —  Korrt^spondenzen    de»    — ■ 

^^^^^B          Franziska  zu  —,  verehoL  Thiin 

88,    192    (1796-98),    19»,    MB 

^^^^^          498  (1669). 

11653-67).                                   ■ 

^^^^V          — Bei^erscheid.  Graf  Franz  Ërnst 

—  —  Tiroler  Stânde.  Darlebeii  des 

^^^^B                voD  —,  Biscbof  von  Ippres  421 

-s  an  die  —  192  (1796). 

^^H                 (1736->41). 

—  Erzbistum,    Angelegenbeit   dl 

^^H           — -Salm  479  (1743-^6). 

— ë,  Zar  Alexanders  L  Ansid 

^^^^B           Sfilmour,   GtMb   vnn   — .   Oberst- 

in  der  —  —  247  (1815), 

^^H                hofmeiâtehn  480  (1736—16),  485. 

^  —  Diflerenzen  mit  Passau  wf 

^^H            SalÊza,  WilbeLm  von  —  386  (1734 

gen  dessen  Erhebung  zum  En 

^^H 

fitifte  23  (1695). 

^^^H           Salvatierra,  Balthasar  360  (1667— 

DiôzeBanrechte,    Streit    mi 

^^B 

Jo»ef  n.  ttber  die  —  195  (17â 

^^^1           Salvatore.  San  — .  Burg  821  (1599). 

—85). 

^^B           Sahburg  28.  64.  77,  88,  105,  107, 

Electori8,inpunctooetAvl7 

^^H                 188,    192—196,   247,   299,    303, 

-    ~  Geaandte  64  (1647), 

^^^^K          340,  342.  350.  S51 .  363,  366,  368, 

Oe^c'    ':        ÎM-n   !95. 

^^^^H          â72,  393,  396,  430,  514,  554. 

Gegr,                s  -  514  (Ifi 

^^^^H     -  Erzbbchof  von  —  88, 188  (1761), 

—1788). 

^^^^B          192  (179&— 98),   19B,  303  (1620 

Hofrat,  Royer  lîr  Dî^ii  IMi 

^^^^B         ^^x  340,  S42,  350,  366,  ms. 

430  (17Sa-42). 
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Salzburg,  Erzbistum,  Jesuitenrek- 
tor,  P.  Romanus  351  (um  1650). 
Konvent  (1626)  299. 

—  —  Regensburg,  Streit  mit  dem 
Bischof  von  —  195  (1794). 

Sâkularisierung  des  — s  193 

(1800),  196. 

—  Salzburgensia  107  (1693). 
Samson,  J.  430  (1736—^9). 
Sanbiaje,  Pierre  430  (1728—33). 
Sanbiase,  Giudice  377  (1733). 
Sanchez,  Aguilar,  B.  de  —  s.  Agui- 

lar. 
Sandelin,  F.  430  (1733—42). 
Sandizell,  H.  Franz  von  und  zu  — 

561  (1645—72),  567  (1666—70). 
Sanfield,  P.  430  (1734). 
Sanis,   Philippe  conte  de  —  360 

(1693). 
San  Jago,  Antonio  360  (1675). 
Sanz,  Marchese  Girolamo  de  —  441 

(1748). 
Saphorin,  M.  de  — ,  englischer  Ge- 

sandter  443  (1726). 
Sardinien  148,  167,  190,  191,  245, 

246,  252,  396,  442—444;  s.  Sa- 

voyen. 

—  Kônig  von  —  167  (1820),  443 
(la  Jh.). 

Karl  Albert  148  (1825). 

Karl  Emanuel  m.  442  (1741), 

443  (1744). 
Viktor  Amadeus  396  (1730), 

444. 
Viktor  Emanuel  245  (1815). 

—  Armée  252  (1859). 

—  Feldzug  (1859)  252. 

—  Handel  443. 

—  Orden  dell'Annunziata  245 
(1815). 

—  Truppenkontingent  (1815)  246. 

—  Verhandlung  der  Wiener  Re- 
gierung  mit  —  ttber  die  Er- 
eignisse  in  Frankreich  190,  191 
(1790). 

Sarede-Maneghem,  Jakob  van  der 

—  424  (1738-41). 
Sârow  574  (16.  Jh.). 


Sartorius,  Johann  Eusebius,  Ad- 
vokat  in  Graz  430  (1726—37). 

—  Johann  Eustach,  Advokat  in 
Glatz  386  (1732—38). 

Sastago,    Vizekônig   von    Sizilien 

317  (1730). 
Sattler,  Konstantin,  kaiserl.  Sekre- 

târ   217   (1654/55),   218   (1655), 

225. 
Sauer,  Johann  von  —  10  (1679— 

88). 
Saurau,  Graf  Corbinian  von  —  394 

(1745). 
Georg  Ehrenreich  360  (1670 

-75). 

Johann  386  (1739). 

Karl    72    (1643),    74    (1631), 

360  (1679). 
Sautitz,  Freiherr  von  —  s.  Czabe- 

litzky. 
Savagliac  317  (1730). 
Savelli,  Fttret  von  —  305  (1625— 

30). 

—  FUrstin  316  (1730). 

—  Principe  Bemardino  344  (1652 
—56). 

Savioli,  Alexandre  360  (1693— 
1703). 

Savoja,  di  — ,  Kardinal  88. 

Savorgnano,  Marchese  306  (1622— 
29). 

Savoyen  87,  178, 187,  188,  202,  214, 
221,  222,  226,  263,  264,  302— 
304,  310,  313,  316,  360,  372,  386, 
396,  398,  401,  430,  444,  461,  462, 
464,  476,  478,  480,  482,  501,  503, 
506,  530,  535,  539,  543,  555;  s. 
Sardinien. 

—  Gesandter  von  —  221  (1634), 
501  (1562—79). 

—  Herzog  von  —  226  (1652/53), 
302—304   (1613—30),  310,   530. 

Allianzen  und  Verhandlun- 

gen  des  — s  mit  den  Schwei- 

zem  226  (1652/53). 
Korrespondenz  des  Kaunitz, 

Dominik  Andréas,  mit  dem  — 

530  (17./18.  Jh.). 
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Savoyen,  Herzog  von  — ,  Zurttck- 
stellung  Vercellis  an  den  —  310. 

—  Herzogin  von  —  304  (1629/30). 

—  Herzoge  von  — ,  Prinzen  von  — : 
Alois  316  (1730). 

—  —  Amadeus    (Viktor    A.)    444 
(18.  Jh.). 

Emanuel  543  (1586). 

Eugen,    Prinz    von    —    178 

(1718-41),  187  (1719—25),  188, 
202  (1721—32),  263,  264  (1713— 
23),  316  (1730),  360  (1701/02), 
372  (1698—1700),  386  (1718— 
30),  396  (1726—31),  398  (1708— 
36),  401  (1728—35),  461,  462 
(1715—17),  464  (1719/20),  476 
(1721— xS4),  478,  480  (1734—38), 
482,  503  (1722),  506  (1704),  535 
(1682—93),  539  (1715—18). 

Francesco  Pio  360  (1690). 

Gituold,  Prinz  360  (1664). 

Karl  Emanuel  555  (1646). 

Luigi    Pio    360    (1699),    430 

(1736/37). 

Matthias,  Prinz  87,  221. 

Thomas,  Prinz  87,  214,  222 

(1639),  372  (1698—1700).  j 

—  Instruktion  fiir  Claiidius  von  , 
Collalto  als  Gesandten  in  —  I 
313  (1659). 

Sayn  und  Witgcnstein,  Graf  von 

—  435  (1736—42). 
Sayve,   E.   L.   de   —,  Oberst   430 

(1735—43). 
Sazenhof,  von  —  430  (1732). 
Sbanra,  Francesco,  Komponist  360 

(1664). 
Scaglia,  Abbate  306  (1630). 
Scala,  Albert  de  la  —  295  (1301). 
Scalatte,  Pompeio  A.  B.  (aus  Rom) 

360  (1701). 
Scarlatti  538  (1702—42). 
Schachen  s.  Perner  von  — . 
Schack,  Baron  386  (1719—21), 
Schade,  Freiherr  Heinrich  Theodor 

von    —,    Gesandter    bei    dcr 

pâpstl.    Kurie    377    (1736—44), 

430  (1727—42),  440  (1739/40). 


Schadt  Freiherr  von  Mitterbibndu 
Johann  Hektor  351  (1648—56)! 

—  Johann  Karl,  Verwalter  der 
Propstei  in  Freising  348  (1631 
—52). 

Schaesberg,  Graf  von  —  430  (1741 

—43). 
Schaf(f)gotsch  (Schaafgotsch)  7,  8, 

101,  118,  288,  314,  344,  350,  360, 

386,  430,  477,  479,  509,  510,  53t 

533,  541. 

—  Familie  314  (1662—86),  541 
(1741). 

—  Graf  von  —  350  (17.  Jh.X  480 
(1730—48),  509,  510  (1638). 

General  der  Kavallerie  509, 

510  (1633). 

Oberstburggraf  von  Bôhmen 

118,  386  (1723),  477  (1741—45), 
479  (1743—46). 

Christoph  Leopold,  Landes- 

président  von  Schlesien  7,  8 
(166^-74),  101  (1656-74),  288 
(1669),  360  (1672—96). 

Eleonora  344  (1661). 

Ernst  532  (1742). 

Ernst  Friedrich  344  (1665). 

Gotthard  344  (1644). 

Kari  532  (1738). 

— -Bltimegen,  Familie  533. 

— F^iirstenberg,  Familie  533. 

Schakmin,  General  497  (1777). 

Schallenberg,  Graf  Philipp  —  386 
(1727—40). 

Rudolf  386  (1727—40). 

Scharffenstein,  Grâfin  Anna  Elisa- 
beth —  492  (17.  Jh.). 

—  s.  Kinnern  von  — . 
Scharnhorst,  General  239  (1813). 
Schauenstein,  Buol — ,  s.  Buol. 
Schaumburg,     Grâfin     Leopoldine 

— ,    verehelichte    Klenau    382 

(1728). 
— Lippe,  Prinzen  von  —  209. 

Friedrich  zu  —  206. 

Wilhelm  zu  —  (f  1906)  206. 

Schebek  4,  206,  284. 
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Scheîdiern,  Franz  von  — ,  bôhm. 

Hofkanzler  198  (1657). 
Scheiner,     n.-ô.    Landstand     391 

(1749). 
Schcllart,  comte  de  —,  Oberst  430 

(1736—40). 

—  comtesse  de  —  430  (1736). 
Schellenberg,  Johann  von  —  453 

(1503/04). 

—  Zupandië  de  — ,  Johann  Anton 

390  (172&-36). 
Scheln,  Graf  77. 
Schenau  s.  Litisky  von  — . 
Sehenauer,  deutscher  Reichskanz- 

leisekret^  273  (1555). 
Schenk,    Bernhard    Theodor    430 
(1742-45). 

—  von  Schmiedberg,  Baron  Franz 
Josef  —  430  (1736/37). 

Scheppers,  J.  430  (1731—36). 
Scherer,  Reichsagent  7,  10  (1679 

—88). 
Scherf(f)enberg        (Schârffenberg) 

309,  343,  349,  357,  360,  361,  386. 

—  Familie  349  (17.  Jh.). 

—  Graf   von   —   309   (1630),   386 
(1727). 

Ferdinand  Robert  361  (1680 

—1700). 
Friedrich     343     (1662—65), 

349. 

Karl  349  (1654—64). 

M.  361  (1665). 

Maria  Polixena,  verehel.  Kô- 

nigsegg  (t  1682)  357. 

Marianna  386  (1732). 

Max     343     (1662—65),    360 

(1669—96). 
Maximiliana,     Witwe     des 

Grafen  Adam  Trczka  349  (1637 
—61). 
Schettel,  ChevaUer  430  (1742). 
Scheurleer,    J.,    Buchhândler    386 

(1735). 
Scheyb,  Franz  Christoph  von  — 

391  (1754),  442  (1752). 
Schichtersophem,  De  —  430  (1733 

-42). 


Schierendorf,  C.  von  —  386  (1707). 
Schifer  und  Sondersdorf,  Freiherr 

Benedikt  Theodor  von  —  386 

(1727). 

—  Johann  Karl  386  (1732—37), 
437. 

Schiffer,  Alexander  Freiherr  von 
—,  kaiserl.  Oberst  349  (1646— 
54). 

Schill  149. 

SchiUer,  von  —  430  (1732). 

Schimonek  509  (1720). 

Schimunsky,  Georg  von  — ,  Rési- 
dent in  Warschau  102  (1689— 
96). 

Schindl,  n.-ô.  Landstand  391  (1749). 

—  J.  B.  361  (1662). 

—  Matthias  Adam  386  (1742). 
Schindler,  Charles  430  (1728). 
Schitz,     Leonhard,     Harrachscher 

Sekretiir   430  (1739/40). 
Schlan,  Herrschaft  520  (1647),  525 
(17.-19.  Jh.). 

—  Kirchen  im  Distrikt  —  339 
(1637). 

—  Stadt  96. 
Schlegel  148. 

—  A.  W.  146. 

Schleiden,   grand   bailli   de   —   s. 

Schweidel. 
Schleiermacher  148. 
Schleinitz  Freiherr  auf  Hainsbach, 

Christoph  334  (1605). 

—  Ladislaus   546  (1627). 

—  Maximilian  Rudolf,  Bischof  von 
Leitmeriz  345  (17.  Jh.). 

—  Rudolf,  Propst  von  Leitmeritz 
340  (1637). 

Schlesien  3,  21,  26,  36,  46,  57,  62, 
78,  81,  86,  88,  90, 91, 96, 108, 109, 
116,  119—121,  123,  124,  132, 
188,  189,  207,  210,  213,  219,  220, 
226—228,  239,  272,  274—277, 
279,  281,  305,  333,  336,  372,  380, 
392,  450,  471,  473,  479,  480,  508, 
510,  538—541,  549,  550  (1636— 
39),  558,  574. 

—  Abfall  .—s  von  Osterreich  26. 


^^H                             I^MP        Register              ^^H^            ^H 

^^^H          iSehlesÎPii,  Act.a  ox  consilîo  Mi[)Fe- 

Schlesien,  Postrcgal  392  (1725). 

^^^H                msiv  rcgiaeqiio  curiae  558  (17. 

-  PreuBt'Ti  und  —  188,  228  (174Ô), 

^^m 

—  —  Verwaltung,   preuBische^  in 

^^^m         —  Àkzîsenwesefi  119,  124. 

-  121. 

^^^H          —  Biirit!îilrepras«^iit-ant   in   —   380 

—  Prodiiktion  —s  121. 

^^^B                (172S);  g.  Forni. 

—  Rebellengûter,   konfiezierte,  in 

^^^1          —  im  Befreiungskric^g  239  (1813). 

^  86. 

^^^^B          —  BischofswahleD  in  —  123. 

--  Relij              'legenheiten     120^, 

^^^^B          —  DrL'ifîigjiibriger   Krieg   imd   — 

372                  M. 

^^H                220  (  1633),  506  (  1639  ),  51 0  (1633). 

—  Kitterscbaft  2T7   (la  Jk), 

^^^^1          —  Fioanzsystem,  Entwiirf  von  F, 

—  Schatzîuig  des  Landes  ^  J^H 

^^H               W.  von  Haugwit2  541  (1745). 

^H 

^^H         —  Ftir&ton  m,  305  (1623-^),  558  i 

—  Schweden,    Riltimiing  — 9  ^mM 

^^H               m.  Jh.;  1608—39). 

den  -^  219  (1649/50).                  ■ 

^^H          —  Fiirstcutacr  276  (1599). 

—  Stitnde  3,  108  (1790),  213  (1649k  ■ 

^^H          —  Ffîr8teiitUmer  81,  91,  277  (1514 

und  die  Grund*  und    I;rb3-B 

^^H 

rialftteuer  108  (1790).                   1 

^^^^B          —  GaniisonoiL    sât^hî^iscbe,   in   — 

—  Steuer  119.                                  ■ 

^^H                62  (1634),  7a 

—  Stra&e  aus  Polen  durcb  —  nachi 

^^H          —  Greuze  539  (1741). 

Sacbftcn  538  (1700-<M).             ■ 

^^^1          —  Hrrzog  Adam  Wenzel  558  (1592 

—  ,,TToublen"  57,  96.               ^M 

^^^^^ Georg  275  (15851 

^^^^H Lucretia  558  (1627--39). 

^^^^^^  —  Huldigungszug     des      Kaisers 

—  ZoUangelogenheiten  119.     ^^^| 

-  Zollpatenl  277  (1556).         ^^ 
Scblesînger,  Moyses  Max  430  (17a4 

^^■^              Matthias  naeh  —  574  (1611), 

^^^H         —  Interzession  Sachsens  în  —  471 

Schlessîn  (Scle^sin),  Gerardoii  von 

^^^1 

—,  Propst  von  St.  Peltanberg, 

^^H          -  Kammer  272  (1559),  274  (1559), 

Gcneralvikar  345  (1633--i2), 

^^H               277  (1557/58),  336  (1578). 

—  Thomas    von    —,    Prop&t    von 

^^^B         ^  _  -Ordtiujig  272. 

St.   Peltenberg  345  (1642— 15), 

^^^H         —  Konspîration    der    bohmischen 

ScUeswig-Holstein  87,  155.  315;  s. 

^^B               Stiindp  mît  -  46  (1619). 

Holstoin. 

^^^H          —  Koutrîbutinn  119. 

—  Akien  der  Familie  —  155. 

^^H          -    Eriege,  Schl<^gisctie  189  (1757), 

—  Graf  Woldemar   Christian   von 

^^H               207,  210,  213,  227,  450  (1742), 

—  87. 

^^H               479,  480,  539—541  (1741—57). 

—  Herzog  von  —  315  (1062  ïf.). 

^^^H          —  Landesangelegenheiten  21  (1628 

Schlichting,  Jeremias,  SoUmui^r 

^^^^K        — aS).     132    (1642—1802),     226 

bei    dem    kônigl    Tribunal    in 

^^^^P        (1655),  272  (1559).  281  (1634:»). 

Miihrcn  570  (1664—72). 

^         —  Landcshaiiptmann     s.    Herber- 

Schlick,  Grafen  von  —  88.  3:9.  43, 

^^^H               f^teîn,  Bernhard;  Nostitz,  Otto. 

72,  109.  155  (1770— 9D.  219,  221, 

^^^H         —  Landespr£l8idents.SchaffgotBcb, 

223,  288,  297  (1437),  800,  805, 

^^^H              Cbristopb  Leopold. 

3H    319,    339,    344,    360,    388 

^^H          -  Landtag    3*î    (1588).    lOa    109 

(1738),  472,  503,  50^  529  (1701), 

^^H               (1610-90). 

'Si,  mi  (1700—02),  542  (17.  Jb.). 

^^^^^^  —  Latidtngsangelegenheîten      109 

—  Barbara,  vi,nbi^l.  TUnni  (Frao2> 

^^^^H 

319  (16.  Jh.).                         mM 
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SchUck,  Franz  360  (1695-1701). 

—  Hendrich^kaiserLFeldmarschall, 
Hofkriegsratsprâsident  88,  39 
(1618—21),  43  (1620),  72  (1649), 
219  (1650),  221  (1634),  223  (1640), 
300  (1629),  306  (1624—28),  339 
(1638),  472  (1634),  508  (1645). 

—  Hieronymus  319  (16.  Jh.). 

—  Joachim  Andréas  283  (1621). 

—  Leopold,  oberster  Kanzler  in 
B5hmen  109  (1690—94),  314 
(1662—93),  344  (1665),  503  (1720 
—23),  531  (1722). 

Schlieben,   Graf  Johann  Wilhelm 

von  —  386  (1725—28). 
Schlief,    A.,    kaiserl.  Oberst    285 

(1646). 
Schloifinig,   Gregorius  Jakob   386 

(1737-40). 
Schlotheim,  Graf  247  (1816). 
Schltipffen  s.  Vôgeli  von  — . 
Schlûtern,     Josef     von     —     431 

(1731/32). 
Schmalkaldischer  Bund  514  (1545 

-61). 
Schmelzer,  Johann  Heinrich,  Hof- 

kapellmeister  360  (1670). 
Schmerling,  Anton  Albert  von  — 

431  (1732/33). 

—  Jakob  386  (1723-41),  430  (1726 
—36). 

—  Leopold  431  (1736-39). 
Schmettau,  Gottfried  von  — ^  kai- 

serL  Gesandter    in    Polen    24 
(1693). 
Schmidlin,  David  72  (1644). 

—  Freiherr  Franz  von  — 386  (1735 
—40). 

Schmidt,  von  — ,  bôhmischer  Agent 
503  (1729/30),  532  (1742). 

—  Johann  von  — ,  Ingénieur  431 
(1726—43). 

—  J.  C,  Mansfeldscher  Hofrat  386 
(1738). 

—  Johann  Rudolf  Freiherr  von  — , 
kaiserl.  Gesandter  in  Konstan- 
tinopel  8  (1647—64),  72  (1642 
--I9),  227  (1648-61),  309  (1629). 


Schmidtburg,  Reichshofrat  7  (1662 

—72). 
Schmiedberg  s.  Schenk  von  — . 
Schmiedburg,    Freiherr    Christian 

Friedrich   von   —,   Oberst  386 

(1733—35). 
Schmitz,  J.  P.  431  (1733—37). 
Schnack,  Baron  de  —  361  (1699). 
Scbniirer,  Johann  Georg,  Kammer- 

furier  386  (1733—40). 
Schober,  Johann  Jakob,  Verwalter 

386  (1732). 
Schobinie  s.  Schubirz  von  — . 
Schockweiler,  J.  C.  431  (1733—42). 
Schodt,  N.  L.   du  — ,  Erzbischof 

von  Yppem  431  (1732—34). 
Schokaert  431  (1737—43). 
Schônau,    Franz    Anton    Freiherr 

von  und  zu  —  386  (1727—35). 
Schônbeckischer  Vertrag  78. 
Schônberg,  Simon  von  —  112. 
Schônborn  9,  123,  316,  344,  361, 

363,  374,  377,  386,  387,  424,  431, 

433,  513,  539. 

—  Familie  123  (1731). 

—  Graf  374  (1706—12),  539  (1715 
-18). 

A.  F.  387  (1718—26). 

—  —  Damian   Hugo   431   (1729— 
33). 

E.  361  (1705). 

Franz  Georg,  Kurfûrst  von 

Trier  386,  387  (1734—38),  433 

(1734-38). 

Friedrich  361  (1701). 

Friedrich  Karl,  Bischof  von 

Wlirzburg,     Reichsvizekanzler 

386  (1710—38). 
Johann  Philipp,  Erzbischof 

9  (1652—72). 
Lothar    Franz,    Erzbischof 

von  Mainz  363  (1698). 
Philipp,     Ftirstbischof    von 

Wûrzburg,  Kurfttrst  von  Mainz 

377  (1731—42),  424  (1741). 

—  Kardinal  316  (1730). 
und  FUrsterzbischof  344. 

—  Ortschaft  513  (1525—1800). 
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SchOnbrunn,  Hcrr8chaft8gemeinde 
561  (1656). 

—  bei  Wien  25. 
Schônburg,  Graf  J.  72  (1637). 

—  Grâfin  431  (1741). 
Schônfeld,  Grâfin  159. 

Maria  Polixena,   verm.   mît 

Albrecht  Max  I.  von  Desfours 
449  (1688). 

—  Konvention  von  —  123  (1743). 

—  Oswald  von  — ,  kaiserl.  Sekre- 
tar  273  (1553—89),  275  (1586— 
89). 

—  Vizekanzler  2  (1564—78). 
SchOnkirch,  Herrschaft  95. 
Schftnkirchen,    Graf    von    —    368 

(1664—67). 

—  Hans  Max  von  —  344  (1664), 
349  (1646-64). 

Schônleben,   Johann   Ludwig   361 

(1681). 
SchOpflin,  Johann  Daniel,  Profes- 

sor   in   Strafiburg  431   (1730— 

41). 
Schorman,  F.  431  (1734-^0). 
Schoupe,  Johann  Karl  von  — ,  erz- 

herzoglicher     Zahlmeistcr     431 

(1733—42). 
Schrattenbach,  Graf  —  349,  377, 

378,  431,  539. 

—  Adolf  Wilhelm  349  (1645). 

—  Franz  377  (1727). 

—  Franz  Anton  431  (1745). 

—  Gundolf  377  (1726/27). 

—  Otto  377  (1718/19). 
--  Sp.  378  (1714—29). 

—  Wolf,  Kardinal,  Bischof  von  01- 
mtitz  377  (1718—37),  431  (1729 
—45),  539  (1715-18). 

Schrattenberg,Schwarzenbergschc8 

Schlofi  26  (1760—71). 
Schrefferie  431  (1747).  | 

Schreiner,   Josef,   Oberrentmeister  i 

in  Rosenberg  50  (1626—34).       ' 
Schrimpf,  Ignaz  289  (17.  Jh.). 

—  Johann,  ôsterr.  Hofagent  282 
(1643/44). 


Schubart  von  Rleefeld,  s&chsischer 
Geh.  Rat  509  (1784/85). 

Schubirz  von  Chobynie,  Herren 
569  (1664—67). 

—  Franz  561  (164&— 72),  567  (1664 
—70). 

—  Franz  Michael  387  (1726—40), 
567  (1726). 

Schuellem,  Peter  von  —  431  (1722 

—27). 
Schulenberg,  Johann  Wilhelm  von 

—  387  (1719—30). 
Schulenburg    144    (1848—53),    431 

(1743),  480  (1736—46). 
Schultz,  Karl  431  (1780—36). 
Schulz,  Johann  Simon  431  (1796). 
SchUûtzel,  Dorothoa  563  (1710). 
Schupffen  s.  Fenqueli  de  — . 
Schupich,  Franz  Ignaz  387  (1741). 
Schurer,     Christoph,     GlashUtten- 

meister     von     Falkeiiau     510 

(1599). 
Schutzberth      von      Schutzwerth, 

Ernst    Norbert,    Advokat    431 

(1743—45). 
Schwaben  54,  55,  69,  92,  153,  233, 

372,  393,  496. 

—  Grafenkollegium  54,  55  (1747— 
99),  69  (1643),  92  (1640). 

—  Kreis  233  (1799),  372,  393,  496 
(1768). 

Landgerichtsordnung  372. 

Matrikel  393. 

Rezefi  393  (1714). 

—  Heichsritterschaft  69  (1636 — 44). 

—  Union  153  (1805). 
Schwiibisch-Gmûnd,     Stadt     472 

(1637). 
Schwamberg   s.   Schwanberg. 
Schwanau,  von  — ,  Hof meister  532. 

—  Johann  Friedrich  von  — ,  Di- 
rektor  (1er  stândischen  Aka- 
demie  in  Wien  387  (1739—41). 

Schwanberg  (Schwamberg)  28,  33, 
36,  47,  48,  94,  254,  264,  493;  s. 
Svamberk. 

—  Freiherrcn,  Herren  von  —  28, 
33  (1611—21),  36,  48,  49. 
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Schwanberg,  Adam  264. 

—  Anna  Eusebia  s.  Harrach. 

—  Johann  264. 

—  Jobaniia,  géb.  Trczka  von  Lipa 
493  (1630-^58). 

—  Paar-—  47  (1620-76). 

— Bches  Archiv  33.  | 

— scher  Prozeû  254.  j 

— sche   Verlassensehaft   264,   347.  ! 
Sehwandtner,  Joachim  von  —  387  | 

(lT3CK^ai 
Scbwantbaler  148. 
Schwartï,  Barotieêse,  venn.  de  Ge- 

mlniaai  431   fl738/Hî*L 
Scbwarzburg  67,  304,  46a 

—  Ftirst  von  —  468  (1783—93). 

—  Grafen  von  —  304  (1627—29). 

Cbristian  67  (1644). 

Gunter  67   (1641). 

Ludwig  67  (1641). 

Schwarzenau  s.  Strein  zu  — . 

Schwarzenberg  6,  12—22,  24—28, 
33,  34,  47,  64,  72,  77,  124,  144, 
147,  152,  154,  171,  199,  230- 
252,  256,  288,  298,  304,  306,  333, 
344,  349,  361,  387,  431,  454,  471, 
480,  490,  510,  511,  516,  519,  525. 

—  Furet  304  (1625—30),  387  (1728 
—36),  480  (1743-46). 

Adam  Franz  zu  —  (t  1732) 

24,  25  (1721—31). 

Félix,  ôstenr.  Ministerprâsi- 

dent  152  (1849—52),  154,  171 
(1S47),  850,  251  (1849/50),  516. 

—  Ferdinan<i  (f  1703)  22—24 
(1668—1703). 

Friedrich  144  (1850—56). 

J.  Ain  f  174 1/421 

Johann  454  (1783). 

Johann  Adolf  Graf  — ,  seit 

1670  Ftiret,  <  niorstkJimmeTer  des 
Ërzherzogs  Leopold  Wilhelm  6 
(1650—70),  15—22  (1626—83), 
33  (1640-80),  64  (1647),  256, 
288  (1662),  306  (1622—29),  344 
(1656),  349  (1656),  490  (1658— 
85),  519  (1656),  525. 

Johann  F.  361  (1684). 


Schwarzenberg.  Furet  Josef  Adam 
(t  1782)  25—27  (1745—^1),  124. 

Woriiker  Linie  230. 

Edmund,    3.    Sohn    des 

Kari  251,  252  (1848-66). 

Friedrich,    1.  Sohn    des 

Karl  Generahnajor  249,  250 
(1821—49). 

Karl,  Begrûnder  der  Wor- 
iiker Lînie,  Feklniarsebaîl, 
Staats-  und  KonfeTenïmjijlster 
(t  l^i?<^l  }'IA  n^^—^''\  152 
(1814),    230—249    (1790—1820). 

Kari   (IL),   2.  Sohn   des 

Kari,  Statthalter  von  Mailand 
(1849),  Gouverneur  von  Sieben- 
btirgen  (1851—58)  250,  251  (1842 
—48). 

Karoline,        Prinzessin, 

Schwester  des  Ftlreten  Kari  247 
(1815). 

—  Graf  298  (1599—1603),  471 
(1627/28). 

Adam,  kurbrandenbiirgîacher 

Minister  13,  14  (1611—41),  15 

(1634—41). 

Adolf  199  (1660). 

B.  431  (1736—42). 

Georg  Ludwig  (bayer,  Linie) 

12—15   (1616—46),   72   (1628— 

38). 

Otto  Heinrich  333  (1578). 

Peter  72  (1628—38). 

—  Kardinal  147,  516  (19.  Jh.). 

—  Prozeû  Paar*8chwanbLTg  contra 
—  47  (1620—1716). 

-  lieichsgrafschaft   154. 
— sches  Archiv  zu  Kornhaus  510, 

511  (1658—85). 

Krumau  12—27. 

in  Loboeitz  (markgriltL  Ba- 

derisîscht'  Archivai]  en)  454 — 456, 

in   Wittingau   28—34. 

in  Woriik  230—252. 

—sche  Herrschaften  26,  27  (1744 

—81),  28,  77. 


^^^^^    736                    ^^^P                                                              ^H 

^^^^^^     Schwarzenhrurmer,    Hatis,    tînter- 

Scbweden,  Frankreich  und  ISB 

^^^^1                 tan  nus  Jobriisdorf  565  (1661). 

burg,  Verbandlungen  zwischrn. 

^^^^H           Schwarzenborn,    Freiherr    von    — 

in  Nûmberg  (1649/50)  213,  219i 

^^H                288.  2S9  (1660--62). 

224,  226. 

^^^H           Schwarzwatd,  Gobîrge  233  (ilW), 

—  Friede  zu  MUnater  und  —  95j 

^^H                246 

s.  Munster. 

^^^^K          ScbwBohat,  Hcrrschaft  95. 

—  Geaandte  in  —  a.  Basaerode; 

^^H          Bebwedeii  7,  18,  21,  57,  m,  64,  76 

Kaunitz,    Josef;    Lancier;    No 

^^^^^          —79,  81,  83,  84,  8a  9(3-^93,  95, 

stitz,    Anton   Johann:   Pletleo- 

^^^^B         96,  99,  102.  123,  128,  129,  182, 

bcrg,  Gcorg;  Weh. 

^^^^H         143,  164,  168,  184,  198,  213,  216, 

schwediscb-'  r.*^    ad  ri 6^ 

^^^^H         217,  219.  223,  224,  226,  228,  244, 

WM 

^^^^1         308,  348,  353,  471,  472,  509,  520, 

—  GeBandtscbaft^Hi TH'iirc   an^^^H 

^^^^1          532,  533,  538,  540,  552—554. 

7    ftf^f^_69),     102    (1682— 84M 

^^■^     —  Kôiiig  von  ^  83,  128  (1685— 

216   (1651--56),  217,  540  (177M 

^^H                90),  532  (1731). 

—79).                                            1 

^^H          Cbristine  91  (1645),  216,  217 

—  Invasion  der  —  in  Karbitz  1(« 

^^m               (1654/55). 

(1641).                                          1 

^^^H          — Eeîse  nacb  Hom  217. 

—  Kommerzientraktat      zwischeifl 

^^H          _  _  Gustav  Aiîolf  509  (1632),  533. 

Frankreich  und  —  128  (166» 

^^H          —  —  Jo^efîne  143  (lHri7). 

—  Lage  —8  (1817)  168.                 M 

^^H           „  „  uirike    123   (1720), 

—  Polen.Kricg  mit— 21(1648-^)," 

^^^^^^    — Bûndnis  mit  Georg  von 

102  (1656— 58X  226  (1634-56), 

^^^^H         £ngknd 

538  (1700-04). 

^^^^^^   —  Ani^elegenbeiten,    interne    168 

«'  Prînz  Karl  Ferdinand  von  — ^ 

^^H 

lîiscbof  von  Bresîau  198  (1635) 

^^^^B           --  Befreiuii^skrieg    und    —    244 

—  Rmibkrieg  und  —  102  (1675- 

^^m 

78). 

^^^^Ê          —  BremensÎB   caria   und   —   128, 

—  „Troublen"  57,  96. 

^^^^H           129  (1686-B8). 

—  TUrkenkritig   Leopokls    1.    un^ 

^^^^^H    —  Danemark,  Differcnzen  mit  ^ 

—  128  (1685^90). 

^^^^^m         wegen    des    Kleler    Vertrages 

Scbwfgler,  Heinrich  Christoph  3 

^^^^m         (1814)   168. 

(1690). 

^ 8  Kontlikt  mît  —  und  Ham- 

SeUweidel,  De  —,  grand  bailli  il 

^^^^_          burg  128  (1686). 

Schleiden  431  (1788). 

^^^^B 8  Krieg  mit  —  102  (1658/59). 

Schweidnitz,  Ftirstentttm  68  (164» 

^^^^^^ imd  Rufiland  gegen  —,  Of- 

Scbwdnfurth,  8tadt  70  a6â5). 

^^^^L^          feofiiv-     und      DefensivlrakiiLt 

Scbweinttz,     Lager     bei     —    49 

^^^^^K          Kwiscbeu,  132  (1708). 

(1633). 

^^^^^^B Yerbandlungcn  zwîschen  — 

—  Sébastian.  Pfanrcr  887  (172$- 

^^^^H      — 

35). 

^^^^^H   —  Drelfii^jahriger   Krieg   und  — > 

Scbweîsdal  De  -  431  (ilB&% 

^^^H         18  (1644),  7(>-79.  81^  84,  88,  90 

Schweiz  23.  83,  lOC»,  124.  Hl,  14! 

^^^^H         --93,  m               '     184  (1641— 

171,  191                       ^  246v24l 

^^^^H         43).  223                  'S  (1&45-47), 

250,311                        5, 

^^^^H          348  Mr.:'.'..     ui,  471   (t63C0.  472 

—  AHi.^nzrr]  lU^s  Kaiser»  und  tU 

^^^^H         (1G35;:;^^^    ):d-554  (1645). 

lîiT7,ogS  von   é^avovin    niti    ^ê 

^^^^H    —  Ëî&enkomptoir  168  (1818). 

-  226  (1652/53). 
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Schweiz,  Erbfolgekrieg,  spanischer, 
und  die  —  23  (1701—03). 

—  Erzherzog  Johanns  Briefe  tiber 
die  —  141  (1815). 

—  Friede  zu  Mtinster  und  die  — 
83. 

~  Fufitruppen  311. 

—  Gesandter,  ôsterr.,  in  der  —  s. 
Trauttmansdorff,  Franz  Ehren- 
reich. 

—  Gesandter  der  —  in  Wien  191 
(1802). 

—  Handel  nach  der  —  531  (1700 
-14). 

—  -  Koalitionskriege  und  die  —  233 

(1799),  242  (1813/14). 

—  Osterreich,  Erbeinigung  und 
ewig  Bericht  gegen  das  Haus 
—  437  (1474). 

und  die  —  124,  395  (1705). 

8  Verhandiungen  mit  der  — 

100  (1687). 

—  Ottenfelds  Mission  in  die  —  149 
(1815). 

—  Republik,  Regieningsform, 
Staatsregeln,  Beschreibung  der, 
395  (1705). 

—  Schwarzenberg,  Félix,  ûber  die 
Ereignisse  in  der  —  171  (1847). 

—  Sonderbundes,  K&mpfe  des,  in 
der  —  249  (1847),  250  (1846/47). 

—  Stânde,  katholische,  in  der  — 
250  (1846). 

—  Thurgaus,  Cbereinkunft  wegen 
des,  mit  Sforza  100  (1499). 

Schwenden,    Zehent    zu    —    448 

(1687,  1787,  1740). 
Schwendi,  L.  von  —  38  (1621),  43 

(1621). 
Schwertlich,   Johann,   Hauptmann 

von  UUersdorf  566  (1738). 
Schwihowsky,    Maria    Anna    387 

(1726). 
Schynkele  de  Montigny,  B.  A.  425 

(1788). 
Scotti,  Luigi  485  (1775). 
Sebasta,    Erzbischof    von    —    s. 

Corti,  Josef. 


Sebastiani  145. 

Sebourg,  Angriff  auf  -  231  (1793). 

Seckau,  Bischof  von  —  96,  158, 
363;  s.  Wagensperg,  Franz  An- 
ton. 

Seckendorf,  Graf  von  —,  Feldmar- 
schaU  387  (1737—40),  403  (1726 

Sedlâôek,  August  519. 
Sedlcensis,  historia  —  46. 
Sedletzer  Klosterarchiv  230. 
Sedlnitz,    Ortschaft    512    (1525— 

1800). 
Sedlnitzky  24,  102,  144  (1818—31), 

387,  529,  537. 

—  Ignaz  Freihcrr  —  387  (1732— 
38). 

—  Juliana  387  (1734). 

—  von  Cholitz,  Graf  Karl  Johann, 
Gesandter  in  Polen  24  (1695— 
1700),  102  (1696—98),  387  (1715 
—26),  529  (1698/99),  537  (1699 
—1705). 

Sedrzitz  s.  Sekerka  de  — . 
Seebach,  Oberst  120  (1740). 
Seeman,  Baron  339  (1640). 
Seerau,  Johann  Friedrich  Graf  von 

—  361  (1702/03),  387  (1718). 
Segura  s.  Ferez  de  — . 
SehuSitz,  Gut  512. 
Seibersdorf,   Gemeinde   560   (1593 

—1733). 
Seidl,  Johann,  Buchhalter  bei  der 

HerrschaftLeitomischl  60(1820). 
Seilem,     Freiherr     von     —     537 

(1698/99). 
Franz,     ôsterr.     Hofkanzler 

361  (1699—1701). 

—  Graf  von  —  387  (1727). 
Seinsheim,  Stadt  233  (1799). 
Sekerka  de  Sedrzitz,  Famille  507 

(17.  Jh.). 

Selb,  Johann  Anton  Alois  Frei- 
herr von  — ,  Regimentsrat  387 
(1728). 

Solder,  A.  V.  361  (1695-1700). 

Seldnitz,  Herrschaft  505. 
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Seleucia,  Thomas,  Erzbischof  von 
— ,  pâpstl.  Gesandter  in  Peters- 
burg  und  Wien  191  (1802). 

Selowitz,  erzherzogl.  Archiv  in  — 
542. 

—  Fideikommifi  498  (1667—91), 
542. 

Semil,  Desfourssche  Herrschaft  447 

(1685  und  1751). 
Sendivog,  Alchimist  281  (1630). 
Senfft-Pilsach  144  (1810—38). 
Sengelau,    J.  A.  von   — ,   Reichs- 

agent  7. 
Senhoim,    Dr.  Matthias    Heinrich, 

Sekretâr    bei    der    spanischen 

Botschaft,  Verwalter  der  „ren- 

tes  dotales"  364  (17./18.  Jh.). 
Sentili,     Cardinale     Antonio     377 

(1741). 
Seposi  300  (1625—30). 
Seronyi  (Sereni)  387,  431,  498,  554, 

561,  566,  567. 
--  Freiherr  von  —  554  (1646). 
--  Graf,  Oberstleutnant  498  (1695). 

A.  561  (1645-72),  567  (1730). 

Franz  566  (1665/66). 

Josef  387  (1723-^36). 

Karl    387    (1726—38).     431 

(1720—37). 
Maria  Magdalena,  gcb.  Thun 

498  (1695). 
— Waldstein,  M.  E.  387  (1742). 
Serima    de     Austi,     Famille     507 

(17.  .)h.). 
Serra,  Marcheso  de  la  — 218(1652), 

224. 
Servill  in  Bosnien  482  (18.  Jh.). 
Sever>%  E.  39  (1619),  41  (1619). 
Sevillanischor  Traktat  438  (1731). 
Sey,  comte  de  —  242  (1813). 
Sforza  100,  260.  320,  377,  440:   s. 

Mailand. 

—  -  Herzog  von  Mailand  100  (1499). 

—  Johann,  Graf  von  Portia  260 
(1616). 

—  Mutino  320  (1589). 

—  -Visconti-Doria,     Philippo     377 

(1741),  440  (1739/40). 


Shawe,  Georg  227  (1647—56). 
Sickenhausen,    J.  B.   de    —    431 

(1734—36). 
Sickingen,  D.  B.  361  (1696—98). 

—  Graf  von  —  431  (1780—42),  486. 

—  Prokurator  des  Grafen  Paar 
265  (19.  Jh.). 

Siebenbtlrgen  (Transsylvanien)  23, 
94,  95,  109,  123,  203,  250,  251, 
279,  333,  373,  454,  479,  482,  503, 
527,  528,  530,  535. 

—  Angelegenheiten  333  (1588),  873 
(1699—1704). 

—  Artilleriekommandant  in  —, 
Markgraf  Leop.  Wilh.  von  Ba- 
den  454  (1661). 

—  FûTSt  von  —  95;  s.  Bathory, 
Siegmund;  Rakoczy. 

—  Generalkommando  in  —  479 
(1738);  s.  Lobkowitz,  Georg 
Christian. 

—  Gouverneur  von  —  250,  251 
(1851—58),  503  (1720—23);  s. 
Kônigsegg  ;  Schwarzenberg, 
Karl  (IL). 

—  Grenze  gegen  die  Tiirkei  203 
(1788),  530  (1700). 

—  Hofkanzlei  123. 

—  Korrcîspondenzen  aus  —  104 
(1673—98). 

—  Miihrischen  Stilndo,  Maûregeln 
der,  gegen  —  535  (1617). 

--    Standt'  23  (1691). 
-    Verteidigung  von  —  203  (1809). 

—  Walachen  in  — ,  Mémoire  liber 
die  Bitten  der  —  482  (1743). 

—  Zustand  in  —  527,  528  (1693 
—1701). 

Siebenjâhriger  Krieg  130  (1756/57), 
174  (1762),  189  (1757),  202,  203 
(1756),  210,  399,  466  (175(^—59), 
480,  481,  483,  540  (1757). 

Sieber,  Joh.,  kaiserl.  Kriegspro- 
viantkommissar  72  (1639),  223 
(1640). 

Sirgen,  Nassau — .  Familic  211;  8. 
Nassau. 
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Siegman,  S.  A.  (Berlin)  431  (1733 

-^). 
Siena  67,  70,  88. 

—  Deutsche  Nation,  versammelt 
in  —  70  (1638),  88. 

—  Fttret  Matthias  von  —  67  (1648). 
Sievershausen,  Schlacht  bai  —  274 

(1558). 
Sigk,  Franz  von  — ,  Bankier  in 

Prag  481  (1743/44). 
Sigmaringen    s.   Hohenzollem — . 
Sigmundslauf,    Johann    Gottfried 

Kaspar  von  —  481  (1719). 
Silva,  Brand  von  —,  Oberst  409 

(1786). 
— -Tarouca,  Graf  408  (1738—45). 
Duca  de  — ,  Président  des 

italienischen    Staatsrates    438 

(1750). 
Simâk,  J.V.,  Dr.  447  (1897). 
Simon,  P.  S.  431  (1785-41). 
Simonelli  72,  86,  87. 

—  Angelo  72  (1648),  86. 

—  Carolus  86. 
Simonetta  480  (1786-^). 
Simony  148. 

Simor,  Bischof  516. 

Sina  147  (1883—85). 

Sinclair  481  (1788—85). 

Sinelli,  Pater  Emericus,  Kapuziner, 
seit  1680  Bischof  in  Wien  355 
(1671—80). 

Sinzendorf  (Zinzendorf)  6,  7,  9,  10, 
72,  73,  98,  153,  235,  264^  286, 
288,  297,  815,  817,  850,  86S,  368, 
869,  374,  887,  889,  390,  892,  400, 
408,  481,  476,  499,  528,  537,  542, 
574. 

—  Bischof  von  Wûrzburg  400  (1722 
—87). 

—  Famille  98,  868,  542  (17./18.  Jh.), 
574. 

—  FideikommiÛ  874  (1805). 

—  Graf  von  —  158  (1805),  235 
(1808/04),  264  (18.  Jh.),  286 
(1675),  817  (1730),  400  (1722— 
37),  481  (1788—43),  476  (1729— 
35X  537  (1699—1705). 

Ar«liif»lira  I.  n«ft4. 


Sinzendorf,  Graf  A.  von  —  887 

(1738—40). 
Albrecht,    Obersthofmeister 

der  Kaiserin  6  (1667—73),   10 

(1680-83),  350  (1655-66),  362 

(1673—77). 

August  72  (1628—80). 

Diepolt  537  (1700—04). 

Elisabeth,  geb.  Trautmanns- 

dorf  78  (1616). 
Franz   Wenzel  387  (1725— 

85). 

—  —  Georg  Ludwig,  Hofkammer- 
prasident  6  (1657—71),  850  (1658 
—63),  362  (1688—88),  392  (1680). 

H.  S.  J.  350  (1662/63). 

Isa  Rosalia,  geb.  Waldstein 

499  (1713). 
J.  J.,  bôhmischer  Hofkanz- 

1er  288  (1661). 
Johann  Joachim  887  (1725 

-35). 
Katharina,    geb.  Waldstein 

499  (1713). 
Ludwig,     Hofkammerprâsi- 

dent  362  (1674—81). 

889  (1733—37). 

M.  E.  390  (1730). 

Maria  Maximiliana  Theresia, 

geb.   Althan    297    (1674),    315 

(1674),  362  (1673). 
Philipp     Ludwig     Wenzel, 

Botschafter  in  Paris,  Hof-  und 

Reichskanzler  862  (169O-1701), 

368,  369  (1699-1702),  387  (1718 

—39),  403  (1730--42),  431  (1726 

—33),  528  (1702/03),  537  (1700 

—04). 

—  —  Rosina,  geb.  Waldstein  499 
(1713). 

Rudolf  7  (1666/67),  9. 

389  (1729-^6),  431  (1733 

—87). 

Wenzel  362  (1701). 

Siri,  Nicolao,  Haushofmeister  und 

Agent  des  Ftirsten  Octavio  I. 

von  Piccolomini  217  (1654),  218 

(1652—65),  226. 
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^^^H          740                   ^^^V                                   ^t^^^^^^^^^Ê 

^^^m           Stxtits  y.,  PapBt  s.  Hom,  Piipete. 

1         269,  276,  277  (1547),^ffH 

^^^H            Sizilien,   AfârcD  von  —  461,  4S2 

(1593-^1648),    283    (1&2Ô),    32 

^^H                 (173^/34). 

(1625),  523. 

^^^^^^     —  Gouverneur  von  —  479  (1732); 

Sloupno,  Desfourssche  H^^rr^r-I»»! 

^^^^^^p          8.  Lobkowitz,  Georg  Christian. 

448  (1685), 

^^^^^^^     —  KônigTcich  boider  —  s.  Neapel 

8moéûa,    Clam*MartinitZfitij«^!»    .vu 

^^^H            —  Vizekonig  von  —  317  (1730);  s. 

chiv  in  —  518ff. 

^^^^B                 Harrach,  Neapel,  Sa&tago. 

—  HerriiiehaH  521  (15.— la  Jh.k  51 

^^H           Skal  B.  Groâ-— . 

(17.-19.  Jh.). 

^^H           Skalitz,    Herrschaft    497    (1552— 

J^mirzicxkysche    Deszenclenx    49 

^^H                (1601). 

(1633^1),  507  (17.  Mu). 

^^H           Skrbensky  von  Hfiâté  574  (la  Jb.). 

Sinrkowsky,  A.  J.  431  (1728-^ 

^^^^B            —  Btirniiard    Josef    von    ^    431 

-  Johann   Jakob   431   (1741—43 

^^H 

8obf!(c)k,  Frtdherr  Max  von  —  43 

^^^H            Bkriwan     (Skrziwan).     Herrschaft 

(1739—45). 

^^H                 500  (1747),  510  (1756). 

—  von    Bielenberg,    Bidchof    ta 

^^H           Skrxyneckî  487  (um  1830). 

K»niggTâU  288  (1668-70). 

^^^^B            Slavaîkovec    vcm    Slavnikov    574 

Sobphard,  Tobias  510  (1624). 

^^H 

.^olar,  ObtTst  Wë  (la  Jh.j. 

^^^B            Slavonien  ïm  (1786). 

—  conte     Amedeo     Vittorio    M 

^^H           ^  SUInde  von  —  68  (1643/44). 

(1680). 

^^^H            Sîawata  (Slavata)  vou  Chlurn  und   j 

Roberto  Vittorio  361  (168S 

^^^^^          Koschumberg  5,  52,  72,  26&- 

Vittorio  361   (1684—86). 

^^^^B          267.    269,    276,    277,    279-^281, 

8oIares,  Dr.  Jos.  de  —  431  (1734] 

^^^^1          283,  286,  314,  339,  361,  471,  493, 

Soldi,  De  -  431  (1727^40).         ! 

^^^^B           497,  5r»7,  522,  523. 

SdldBï^r,  Dr.  472  (1640/41), 

^           —  FamUie  266,  267,  507  (17.  Jb.). 

—  J,    W.    von    —,    kurk^ïînisohfl 

^^^^^     ^  Graf,    Grâfin    280    (1597).    286 

SekretUr  431  (1731—45),  436. 

^^^^B          (1674),  314  (1665—^),  839  (17. 

--  M.,  kurkôbiiscbcr  Sekretltr  38 

^^^^*          Jh.),  471  (1624^30). 

(1737). 

^^H Adam    Paul    52    (1624—^1), 

golms,  BMrst  304  (1625^30). 

^^H                 339  (1654). 

—  Graf  5:^  (16ÎHf-l704). 

^^H HaoB  Joachim  339  (1665). 

Piiilipp     von     —,     kaiaei 

^^H             Heinrî€b   497   (1552), 

Obersl  38.  260  (1619),  SOI  (161 

^^H Joachim  286  (1673),  861  (1659 

~30),  306  (1629), 

^^H                -86). 

Solsona  853. 

^^H Johann  Mbrecht  493  (1640 

—  Emaimel  de  Alba,  Bischof  vcm 

^H                 -47). 

—  §.  Alba. 

^^H            —  ^  Karl   Félix   (F.   Félix),   Kar* 

Somaniego,    Antonio    BontUa   36 

^^^^^^^          meiitergineral  in  Rom  286  fl674 

(1678K 

^^^B 

8omery  431  (1734). 

^^^^V ^^^jj^  49^  (I(j0^j 

SoDdersdorf  s.  Schlft-r  uud  — . 

^^^^H Luria  Ottîlie.  ^vh.  von  Neu- 

Sonnoniann,  A.  431  a732— 4»6\. 

^^^^^^K 

Sonneiiberg.  Gr                             n 

^^^^H    .^                      (U;43--59). 

—,  vereheL  v                       <       { 

^^^^^1    ^  ^  Wilbelru.  bOhniischerOborst' 

(1511X                                  H 

^^^H         kaB£ler  (t  1652)  5  (161^^27), 

Sonnet'Duployex  s,  Duployei^^H 

^^^^B         52    (1624-^1).    72    (1624-37), 

Sonntag  148.                           ^^B 
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Soproner  Komitat  (Ungarn)  68 
(1650). 

Sorba,  Eufrasio  431  (1735-43). 

Soria,  Amor  de  —  s.  Amor. 

Sotelet,  Arnold  de  — ,  Pachter  der 
StaatsemkOnfte  in  Belgien  431 
(1732—36).  I 

Sotteau,  C.  J.  432  (1739—42).  | 

Souches,  Graf  de  — ,  General,  Mar-  j 
schaU  72  (1648/49),  106,  534  ' 
(1664),  562  (1664),  567  (1664/65). 

Karl  387  (1727/28). 

—  Ratnit  de  —  s.  Ratnit 
Sourdeau,  De  —  432  (1736—44). 
SouBt  de  Borckenfeld,  van  —  432 

(1737-41). 
Soyerthal-Stain  s.  Gaskin  von  — . 
Spaar,  Feldmarschall  82;  s.  Sparr. 
Spada,  Marquis  de  —  377  (1734— 

42). 

—  Franz  Anton  320. 

Spalart,  IL,  Leutnant  432  (1734— 
36). 

Spanien  4,  13,  19,  20,  23,  25,  26, 
40,  42,  45,  47,  50,  62,  63,  74,  77, 
78,  80,  82,  83,  85,  86,  89,  90,  92, 
94,  99,  100,  103,  105,  111,  122, 
143,  147,  150,  154,  158,  164,  167, 
168,  184,  187,  189,  191,  200,  211 
—225,  227,  228,  249,  250,  256, 
259,  263,  265,  274,  278,  281,  284, 
299,  310,  312,  315,  320,  328,  330, 
331,  334,  337,  341,  343,  352,  353, 
355,  363—366,  368—375,  393— 
395,  397,  402,  472,  481,  484,  485, 
501,  502,  506,  530,  531,  535,  537, 
540,  545;  s.  Niederlande,  Spa- 
nische. 

—  Kônig,  Kônigin  von  —  85,  90, 
111,  187. 

Anna  105  (1570). 

Karl  n.  23  (1700),  200  (1688), 

315  (1695),  363,  370  (1676),  375 

(1700),  397  (1697—1700). 

Karl  m.  259  (1739). 

Maria  Anna,  Mutter  Karls  H. 

364,   365   (1674—77),   369,   370 

(1661—96). 


Spanien;Kônige,  Kôniginnen  von  — : 
Maria     Anna,     Gemahlin 

Karls  n.  370,  371  (1674). 

Philipp  der  Schône  40. 

Philipp   n.   40,    105   (1571), 

274  (1556),  330  (1575—84),  501 

(1557-^59). 
Philipp  m.  13  (1625),  40,  42 

(1621),  334  (1617). 
PhUipp  IV.  40,  47  (1634),  158 

(1626—34),  211  (1639),  213(1645), 

224  (1643),  227  (1643),  281  (1632 

—44),  299  (1628),  312  (1625),  343 

(1647),  364. 

PhiUpp  V.  320. 

Infant,  Infantin  341   (1649). 

Don  Carlos  278  (1566). 

Don  Carlos  394  (1734). 

Don  Carlos  143  (1833- 

39),  147  (1846),  250  (1824-44). 
Ferdinand,    Kardinal-In- 

fant  220—223  (1633—40). 

Maria  154. 

Maria  Luise  25  (1765). 

—  Angelegenheiten  — s  103  (1645). 

—  Archiven  — s,   Kopien   aus  — 
150. 

—  Armée  45  (1618—39),  82,  89. 
General  der  spanischen  — 

in  Belgien  213;  s.  Piccolomini, 
Octavio  I. 

—  Auersperg,  Mission  des  Ftirsten, 
nach  —  217  (1654/55). 

—  CoUoredos  Mission  nach  —  191 
(1792). 

—  England  und  —  228  (1739—42). 

—  Erbfolgekrieg,  polnischer,  und 
—  481  (1734). 

spanischer  23  (1701—03),  25 

(1704—31),  47,  50  (1700-13), 
122,  353  (1697—1702),  363  (1696 
—1701),  364,  366,  369  (1697- 
1700),  371  (1700-05),  372  (1701 
—04),  393  (1714),  402,  502  (1706), 
506  (1704),  530,  531  (1700—02), 
537  (1699/1700). 

Promemoria  des  englischen 

und  holl&ndischen  Gesandten 
48* 


^^H                     ^^V                      ^^^^^^^^Ê 

^^^^^^^          ûber  die  spanifiche  8iikzesaion 

Spanîen,  Karligtenlineg  249  (iwM 

^^^^P          530  (1702). 

250  (1839).                                  ■ 

^           Spanien,  Frankreich  UEd  — ,  Friede 

—  Konferenzrat(JuiiUi)  395  (1728). 

^^H                 zwbehen,  19  (1657/58). 

—  Konstitution  von  1812:  167. 

^^^B Krieg  zwiBcheri  — 1«4  (1635), 

—  Lobkowîtz,  August,  Rorre»poD* 

^^^^H            184    (165(J/51X    214,    âl5,    216 

deriz  des  FOrsteii,  au6  —  4â< 

^^^^P           (1650/51),  217   (1655),  218,   227 

485  (1772—76). 

^^^^^           (1635—1656). 

—  Maxim  ilians  IL  Kebe  oach  - 

^^H Traktate  63  (1645). 

337  (1548). 

^^^^H            —  Friede   zu   Mtinster  und  —  20 

—  Minigter  358  (1674—98). 

^^H                  (1647—54),  472  (1641^3). 

—  —  des  Auswârtigpî)  189  (1771 

^^^H           -•  GùDtTaliaquiBitor  364  (1680);  8. 

—  Nuntiue,  papstL,  in  —  366  (167 

^^H                Neidbardt. 

—1700). 

^^^^^^     —  Gesandte,    kaiser!.,    îd    —    s. 

—  PiccoloTnini,  Octavio  L,  und  - 

^^^^^^K          Auersperg,   Leopold   Graf   und 

213,  223  (1643  iï.X  227  (1625- 

^^^^^^H          Fûrst;      Dietrichëteîn,      Adam; 

48). 

^^^^^^H          Harracli,    Ferdinand    Boiiavcn- 

—  Portugal   und  —,  Friede  »w 

^^^^^^m          tura  und  Thomas  Alois;   Kau- 

Bcbeu  352  (1665)» 

^^^^^^H          uïti,       Josef;       Kbevf^nhflller, 

Sparr,    Otto    Chr,    72    (1647); 

^^^^^^H          G(.^org;  Kolowrat;  Lamberg,  Ja- 

Spaar. 

^^^^^^M          hann  Maximilian   uud   Leopold 

Spaun,  Graf  Franz  Anton  von  - 

^^^^^^B          Josef;  LtBola;  Lobkowitz;Manns- 

387  (1724-41). 

^^^^^H          fetd;   Pôtting,  Franz  Eusebiti»; 

—  Siegmund  Ferdinand  387  (1732! 

^^^^^^p 

8paur,  Barbara,  vereheL  Kotnte^ 

^^^^^^    ^  —  spanischê      8.     Beiiavid^»; 

de  Bonafede  408  (1738—12),  43 

^^^^B                 Brun;  Cueva,  Don  Alfonso  dt'; 

(1740^^5). 

^^^^1                 Lîria;   Pruin;   Spinola. 

—  Johami  von  —  350  (W  i 

^^^^^^^     —  Gesandtschaft,  spanische  4,  26, 

Sptîckh,  Hans  Chr.  72  {l^i^j. 

^^^^H         62,  77,  85,  222  (16SdX  263  (1714), 

Bpeckman,  Johann  Stephan  von  - 

^^^^*          266  (1713^16). 

432  (1730-41). 

^^^^1            —  Gfcsaniitscbaftsbprichte   aus  — 

Spenray,  J,  de  —  432  (1733). 

^^H                 99  (UQi   1576),    lor»   (1655—07), 

Sperlette  de  Montguion  425  (1788) 

^^H                 328  (1564—95),  371   (1673—77). 

Sperreiiter,    Klaus   D.   von   —   7 

^^^H           —  H&inmersteui ,       Ausweebislung  i 

(1^47). 

^^^^^^_           der  Bpaniâcben  Bc^aizuug  auf 

Speyer  69,  80,  333,  441,  472. 

^^^^B 

—  Bischôfe  von  —  80,  441   (178 

^^^^^^^     —  Heir&ten,      Depeschenontwurf 

—53);  B.  Roten. 

^^^H                  Fiquelmonts     Uber    die    Hpani- 

—  Reichtskaniniergericbt  69  (1041 

^^H                 scfaen  —  168  (1847). 

80.                                            ^^H 

^^H           —  Heîratsgefâlle    355    (1671—79). 

—  Reiehsatadt  472  (163T).      ^H 

^^H           -  Hofdame  368   (WM^nùl);   s. 

—  Reicbstag  333  (IS44),               ■ 

^^^^1                 Berlepsch. 

8pick.  Lukas,  Oberet  72  (1647).  ■ 

^^^H           —  Hoiland  und  —  80. 

JSpiegel,    Baronin    Florence,    g«lll 

^^^^K Friede  zwidchen  ~  —  (1647) 

Prinzo88in  von  Lignt*   161.       ■ 

^^^^H          90,  92,  214,  227. 

8pi<*înbrrg,  Herrschafl   in  Ifâbrd^ 

^ Krieg   zwisch«*ii 212. 

272  (1559).                                    ■ 

^^^^B           —  Italleu,  Beziebuugen  zu  —  225 

SpieSen,  Jot^t  72  (ieM6).           ^J 

^^H                 (1643—16}. 

Spigni  302  (1629),  52a            ^^Ê 
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Spilembergo,  Pomponio  di  —  432 

(1736—44). 
Spîlimberg,  Minister  in  Guastalla 

317  (1730). 
Spindler,  Graf  814  (1672—93). 
Spineto,  De  —  432  (1731—35). 
Spînola   38—40,   43,   44,   46,   306, 

328,  360,  432. 

—  Ambros  38—40  (1618—21),  43, 
44  (1618—21),  46  (1619). 

—  Carlo  306  (1613—30). 

—  Marco  Augustino  328  (16.  Jh.). 

—  Marquis  432  (1727—30). 

Doria,  Pablo  Marques  de  Bal- 

baces,  spanischer  Gesandter  in 
Wien  360  (1673—96). 

Spitz  a.  d.  Donau  in  Niederôster- 
reich  39  (1620). 

Spoelberch  de  Lovericul,  F.  P.  de 

—  432  (1737). 

Spontin,  Charles  baron  de  —  432 

(1726-^4). 
Sporck,  Graf  226,  361,  387,  455. 

—  Franz  Anton  387  (1723—26). 
General  der  Kavallerie  361 

(1701). 

—  General  226  (1654/55). 

—  L.  von  —  455  (1660). 

—  Sweerts — ,  Graf  Franz  445. 
Spreng   von  Walsenhein,   Johann 

387  (1730-42). 
Sprinzenstein,   Graf  von   —   249, 
349,  387. 

—  Franz  Ferdinand  387  (1718). 

—  Josef  249  (1812—15). 

—  Wenzel  349  (1648). 
Sswihow,  Famille  507  (17.  Jh.). 
Stablowitz,  Lehengut  des  Bischofs 

von  Ohntitz  107. 
Stackelberg  152  (1812/13). 
Stad(e)l  104,  377,  432  (1743),  440. 

—  barone,  balio  des  Malteser- 
ordens  440  (1741). 

—  Ferdinand  Freiherr  von  und  zu 

—  377  (1733—46). 

—  Graf,  General  104  (1678—90). 
Staden,  Stadt  93. 


Stadion,  Graf  H.  G.  —  37  (1620), 
304  (1616—30),  306  (1621—29). 

—  PhUipp  144  (1813—22),  239, 
240  (1813),  243  (1814). 

Staël  Holstein  238  (1812). 

—  Madame  de  —  148,  161  (1808— 
13). 

StAÉfelstein,  Konferenz  zu  —  83. 
StafFliorst   s.   Ratnit   de    Souches 

de  — . 
Stahl  145  (19.  Jh.). 

—  von  —  432  (1732). 
Stain  8.  Stein. 

Stainville,  Choiseul  de  —  s.  Choi- 

seul. 
Stair  432  (1742/43). 
Stalins  de  Straeten  432  (1742). 
Stallaert,  A.  F.  432  (1743). 
Stampa,  Carlo  conte  di  —  432  (1734 

—44). 

—  Christiano,  Geh.  Rat  317  (1730), 
377  (1734—36). 

—  Paolo  440  (1739/40). 

Stang,  Josef  Ignaz  von  — ,  kônigL 
Botschaftssekretâr   432   (1741). 

Stapel,  Baron,  General  432  (1733— 
40). 

Stappens  d'Hamel,  François  de  — 
432  (1733—35). 

Stargardt  206. 

Starhemberg  72,  106,  118,  144,  152, 
282,  304,  317,  329,  344,  349,  368, 
387,  391,  432,  443,  480,  528. 

—  Familie  368. 

—  Freiherr  Rûdîger  von  —  329 
(1571/72). 

—  Graf  118  (1737),  144  (1804—06), 
152  (1808),  317  (1720  £f.),  432 
(1723—38),  480  (1743—46),  528 
(1698). 

Erasmus  391  (1566). 

E.  368  (1672—84). 

Ernst  387  (1784). 

Franz  432  (1728/29). 

Guido  106. 

Gundacker,  Hofkammerprft- 

sident     387     (1722—36),     443 

(1704). 
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Starhf'iiibf^r^,  Gnif  Hans  Georg  — 
34U  (17.  Jb/). 

—  —  Heitirich,  Feldniarschall  72 
(1646/47),  282  (164.^—48),  304 
(1616—30),  344  (1667),  368  (1671 
-75). 

—  —  Johann  344  (1642). 

"  —  Johann  Christian  349  (17.  Jh-). 

Joscfa  368  (17.  Jh.). 

Konrad   Balthasar  349   (17. 

Jh.). 
Ludwig   Bernhard   349  (17. 

Jh.). 

MarschaU  432  (1723). 

Max  368  (17.  Jh.). 

Rtidiger  t06. 

Sophie  432  (1740). 

Staritzer,  Daniel  Franz.  Notar  448 

(168D). 
Starzhausoii,   Sébastian   Ferdinand 

baron  de  —  432  (1741— *4). 
Staudenheim,   Dr,   140  (1829). 
Standing,  Georg  von  —  72  (1636), 
Stauffenbergh,  J.   R   432  (1733-^ 

41). 
Stavelot  nnd   Malmcdy,  Abt  von 

—  432  (1734^-42). 
Stechinelli   von   Wickenburg^  Ba- 
ron 432  (1730—32). 
Steelant  de  Parcq,  J.  van  —  432 

(1734--38). 
Steenhaut,  A.  de  —  432  (1738— 

43). 
Steierinark  68,  88,  94—96,  106,  107, 

324,  327.  330,  333,  366,  367,  372, 

393,  455. 

—  For8t4j  în  — .  VerbtfBsefung  der 
372  (17,/18.  Jh.). 

--  G egenn.' formation  ia  —  333 
(1620). 

—  Jèlgerordnung,  Neue  393  (1716). 

—  LaDdeshauptmann  în  —  s.  Dîct- 
richfitein-.  Georg  Seifriod  unii 
Sicgmund  (T.). 

—  Landtag  330  (1571). 

—  Marechall  von  —  295  (t3!5i:  h. 
Wildon- 


^tti!■^ma^k,  Stânde  68  <1649),  88^ 
Î06.  455  (17.  Jh.). 

—  Zustand  de»  Herzogtumt  —  î 
(1737). 

^telgentesch,  General  244  (18U 

247,  248  (1816—^19). 
Stcin  (Stain),  Christian  Ferdinan 

von  —  387  (1724—41). 

—  Freiherr  J.  A.  von  —  432  (173 
44)^ 

Karl  von  ^  145  (1810),  17S 

236  (1805),  243,  244  (1814). 

—  ritTrsohaft  95. 
Steinahrnnn,   Herrscbaft  111,  llî 
Steinacker,  Hreslatiîscher  Rat  30 

(1629). 
Stella,  Graf  Nikîas  von  — ,  Oeil 

Rat  387  (1736). 
Stemberg  s.  Ktichmaist^^r  de  — • 
.^tephani.  Graf  --  53T  (1700—02! 
Stepney,  J.  387  (1705), 
Sterlich,    Ronioaldo   mardi  esc   i 

^  440  (1739). 
Stembaehsches  Arehiv  in  Tri«?»c 

526. 
ï^ternberg  7,  53-^55,  Î2,  160,  2S 

—258,  263,  264.  844.  863,  367." 

387,  411,  491,  495,  501,  507,  565._ 

—  FamUio  254,  256,  25a  507  (1! 
Jh.). 

—  Grafeii,GrMnnen53.264(l728( 
Adolf  Wratisil: 

în  Schweden*  01  ^ 

în  Hohmen  (t  1703)  53  yimd-' 

1702),  367  (1687—1703), 

Christian  (t  1811)  Ô^ 

Dorothea,  verdiel.  FttrsU*! 

berg  491   (1609—66). 

Franz  72  (1643). 

Fraïiz   PhUipp  (t   1786) 

56  (1745—85). 

Gundakar  65  (178^«-^). 

Ignaz  367  (1696). 

—  —  Isabella  Magdalcna.  geW 
Fdrstin  Portia  255--257  (1651 
—1708), 

Jaroslav  Igna^  Bin^hnf  vi>i 

LeitmcTitï  863  (1689). 
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Sternberg,  Grafen,  Grâfinnen: 

Johann  Josef  367  (1698). 

Johann    Norbert    255—258 

(1646-87). 
Josefa,  verehel.  Fttrstenberg 

495  (1763). 

Karl  344  (1665). 

Lucia  (Lucerl)  344  (1665). 

LudmiUa  256  (1655—75). 

Maria  Theresia,  verehel.  Paar 

258  (1715),  263,  264  (1715—28). 

PhUipp  387  (1709—40). 

Sophie,   verehel.   Waldstein 

501  (1759). 
Wenzel   Adalbert   255,    256 

(1671),  367  (1690-1706). 
Wenzel  Georg  Holicky  von 

—  53  (1638-74),  344  (1665). 
Wratislaw  7   (1673/74),  256 

(1675). 

—  Clary-— ,  Grafin  411  (1735). 

—  Liechtenstein ,   Fiirst   Franz 

—  160  (1774—81). 

sche  Herrschaft  565  (1687— 

1733). 

Manderscheidsches   Archiv   53. 

Sterndahl,  Famille  574. 
Sternkreuzorden    451    (1777),    452 

(1808  und  1843). 
Stettin,  Boguslaw  Herzog  von  — 

303  (162ar-30). 
Stewart,     Lord,     Generalleutnant 

168  (1820),  240  (1813). 
Steyer,  Stephan  von  — ,  Kammer- 

diener  361  (1676—79). 
Steyr,  Herrschaft  in  Oberôsterreich 

96  (1644). 
Stirumb,  Charlotte  361  (17./18.  Jh.). 

—  Limburg s.  Limburg. 

Stockach,    Schlacht    bei    —    232 

(1799). 
Stockhammer,  Freiherr  Franz  Paul 

von  —  387  (1736). 
Stockholm,    Basserode,    Hermann 

von,  kaiserl.  Résident  in  —  s. 

Basserode. 

—  Nostitz,    Anton    Johann,    Bot- 
schafter  in  —  s.  Nostitz. 


Stockinger,  P.  Wenzel,  S.  J.  567 

(1672). 
Stoem,  Johann  von  —  7  (1672/73). 
Stoia)berg  148,  304,  418,  432. 

—  Fttrst  304  (1625—30). 

—  Graf  Friedrich  Kari  —  432 
(1735-38). 

— scher  Rat  418  (1736/37);  s.  Graf. 
Stollenhau,  Gemeinde  560  (1640— 

1738). 
Stopy,  J.,  Dr.  theol.  432  (1736). 
Storck,  J.,  Hauptmann  432  (1741/42). 
Stosch  s.  Kaiinitz,  Otto  Heinrich 

Stosch  von  — . 
Strada  2. 
Straeten,  van  der  —  145  (1850— 

59),  152  (1852—57). 

—  J.  de  la  Coste  van  der  —  411 
(1735). 

—  SUlins  de  —  432  (1742). 
Strahow  344,  441. 

—  Abt  von—  344  (17.  Jh.);  s.  Hra- 
diStè,  Norbert  Krispin  von  — . 

—  P.  Wenzeslaus  Josef  in  —  441 
(1768). 

Straka  von  Nedabylic  256  (17.  Jh.). 

—  Graf  Johann  Kari  —  388  (1734). 
Stralendorf  306  (1621—29). 
Strangford  152  (1849). 
Strafiburg  4,  9,  16,  17,  19,  22,  26, 

70,  261,  422,  431. 

—  Bischof  von  —  9,  16,  19;  s.  Erz- 
herzog  Leopold  Wilhelm;  Ftir- 
stenberg,  Franz  Egon. 

—  Bistum  4. 

Koadjutorie  des  — s,  Bewer- 

bung  des  Erzherzogs  Siegmund 
Franz  um  die  —  17. 

—  Diarien  ans  —  26  (1741). 

—  Professor     Johann     Daniel 
Schôpflin  431  (1730—41). 

—  Stadt  70  (1636-47). 

—s  Verlust  an  Frankreich  22  (1684). 
Strafinitz  542—557. 

—  Archiv,  Magnissches,  in  —  542 
—557. 

—  Bûrger  553  (1645). 

—  Fleischerzunft  548  (1584). 
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StraOnitz^  Graf  s.  Magnis. 

—  Rorrsehaft  542,  547—550  (1628 
—38),  552-554  (1644—46),  556 
(1B47— 40). 

--  Hiif  544  (1615). 

—  Kantorei  547  (1628). 

—  KirchG  545  (1620), 

—  Pitiristenkloster  548  (1633), 

—  Spital  547  (1628). 
StrasBoldo  307  (1612—30),  361,  388, 

—  Oraf  Leopoîd  388  (1724—28). 
Leopold  Adam  361   (1680— 

1702), 
Straten,  C,  van  —  432  (1741/42). 
Strat(t)man(n)   22.    101,   361,   387, 

432,  536,  538. 

—  comte  432  (1731—39). 

—  Graf  Heinrich,  kaiserl.  Staats- 
rat,  Résident  in  Holland,  Hof- 
kanzler  22  (1678),  101  fl679— 
96),  361    fl678— 1704). 

JobanD,  Gcsandtor  im  Haajr, 

Bevollmiichtïgter  zuni  Abschlufi 
deB  Ryswicker  Friedens  536 
(1695-97),  538  (1702—04). 

— Almeslo,  GrMn  Hedwîg  Chrî- 
stioe  387  (1726). 

Strecbau  s.  Hoffmann  von  Griln- 
bitclil  und  — . 

Stredoûius,  Frau  264  (1728). 

Bimn  2  (1578—80), 

—  Hrtfkammerrat  7  fl666). 

—  zii  Schwanenati,  Reichard  319 
(1595), 

Strelic  ».  Mehl  von  — ^* 
Stricht,  van  dfir  —  432  (1738). 
Strongby  145. 

Strozzi  212,  307  (1612—30),  340, 
398,  432  (173S— 45). 

—  L#orenzn  212. 

—  Peter  Graf  —  340  (1664),  398 
(1666). 

-8ch6  Erbschaft  340  (1664/65). 
Stubenberg,  Famille  5T4. 
StuhlweLBenburg  327,  381. 

—  Domherr  Matth&us  von  —  327 
(16.  Jh.), 

Mahmiid  Beg  voo  —  381  (1667). 


Sturm  de  Vehlingen,  Bertra»j 

(1622). 
Stnnner  144. 
Stutt*}rhcira,  von  — ,  GenGral 

(1806-^09),  234  (180(1), 
Stuttgart,  Stadt  70  (1#W»), 
Suarez,  A.  43,  44  (1620/21). 
Subit  522. 

Sueïkanal  148(1866— 68)»  150  (îfi 
Suidrrus   507  (IX  Jh.). 
Suigny,  De  -  432  (1739—14). 
Snlevic  s.  KaplJr  von  — . 
Sullivan,  H.  432  (1740—42). 
Sul(t)z,    Graf   Alwig    vnn   — 

(1627—30). 

—  Elisabetli  zu  —,  verebel.  FaH 
stenberg  491  (1584). 

—  Johann   Ludwîg,   Landgr&f 
Kletgau  23  (1683/84), 

Sulzbach,     Pfalzgraf     Christian 

Aujsrtist  9  (1660—74). 
Siilzberger  Tal  (Tirol)  514  (1600— 

1600). 
Sûndermann,    Johann,,    au8    Erlit 

(Hemchaft  Gnilicb)  562  (1716)^ 
Siinnenberg,     Herr    von     ^ 

(1288). 
Suriano,    Michèle,    veni-zianisehfl 

Gesandter  320  (18.  Jh.). 
8uttermann^  Maitbiae,  S.  J.,  Bdchi 

vater  des  Grafen  Ferdinand  Bo 

navenlura    von     Harrach    361 

(1677—89). 
Snys,  Graf  Em«t  von  — .  Feldmar* 

Bchalleutnant    221    (1634),   498 

(1645). 

—  Witwô  des  — .  geb.  Thon  49 
(1645). 

SvamlT^»rk  in  KuttenbeTg574  (1619 

s.  Schwanberg. 
Svpjkov  8.  Kapoun  von  — . 
Sweckart,  De  — -^  prévôt  de 

Pierre  tn  Louvaln  (T*ôwen) 

(1736-^4). 
Swe<e)rlfi.  P.  de  —  432  11737—39)! 
Sporck,    Oral    FtSkXif,    — 

(la  Jh.)* 
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Sweyns,    J.  G.    (Rnremond)    432 

(1735-40). 
Swieten,  Baron  150  (1778—90). 
Switkowski,  Cyprian  497  (1552). 
Swoboda,     Johann,     Wirtschafts- 

direktorinLeîtomischl  59(1702). 

—  Wenzel  Josef,  Wirtschaftsdirek- 
tor  in  Leîtomischl  58  (1775— 
78). 

Swogetin,  Ort  511  (1625—53). 
Syben,    C.  M.    (Ruremonde)    432 

(1732--42). 
Sylva-Tarouca  s.  SOva. 
Szathmar,  Festung  328  (16.  Jh.). 
Széchény,  Graf  A.  —  144  (1848— 

51). 

—  Barbara,  verehel.  Forgacs  (1), 
Desfours  (2),  Stemkreuzordens- 
dame  451  (1777). 

—  Siegmund  388  (1727). 
Szecsy,  G.  46  (1619). 
Szelepchény,  Georg,  Erzbischof  8 

(1661—74). 

T. 

Taaffe,  Earl  of  Carlingford,  Tho- 
mas, englischer  Gesandter  in 
Wien  361  (1679). 

—  Graf  Nikolaus  —,  Oberst  432 
(1736—42). 

Tabor,  Stadt  269  (1479). 

Taf,  Milord,  lothringischer  IkGnister 

531  (1696/97). 
Taffemer,  Paul,  S.  J.  103. 
Talbout,  Franz,  Bargermeister  von 

Brtissel  432  (1736-41). 
Talhammer,  J.  C.  74  (1645). 
Tallaedt,  De  —  440  (1740). 
TaUeyrand  145  (1806— 25),  148  (1802 

—15),  150,  242  (1813),  244  (1814). 
Talman,  Freiherr  Leopold  von  — 

388  (1734—39). 
Talmberg  363,  888,  492,  49& 

—  Franz  Wilhehn  von  — 492  (1621 
—51). 

—  Georg  von  -^  au!  Jankow  und 
NemySl  492  (1621—51). 


Talmberg,  Graf  von  —  388  (1728). 

—  Johann   von   — ,   Bischof   von 
Kôniggrâtz  363  (1691). 

—  Margareta,    geb.   Trczka    von 
Lipa  492  (1621-^1),  498  (1630). 

Tammari,  Nicola  440  (1746). 
Tanczin  s.  Pascenski  von  — . 
Tanner,  Johannes,  S.  J.  258  (1646 
—76). 

—  Matthias,  S.  J.  258  (164^-76). 
Tanzi,  Gaetano  Giuseppe  377(1733), 

442  (1737). 
Tardy  390  (1738). 
Tarent,    Herzog    von   —    s.  Mac- 

donald. 
Targnon,  De  —  432  (1734/35). 

Tarouca  s.  Silva . 

Tarvisium  s.  Treviso. 

Tassara,   Domenico,   direttore   de 

la  tontina  Cesarea  440  (1740). 
Tasselt,  Johann  71,  72  (1640-45). 
Tassis    s.  Taxis,    Thum,    Torre, 

Tour. 
Tataren  554  (1646). 

—  Einfall  der  —  563  (1663/64). 
Tatischeff  145,  152  (1828—32). 
Tattenbach  (— pach)  72,  223,  388 

(1739). 

—  Graf  Wilhelm  —  72  (1634—46), 
223. 

Tatzenbach,     Herrschaft     95,     97 

(1628);  8.  Totzenbach. 
Taufkirchen,  Emanuel  comte  de  — 

432  (1728-45). 
Taus  47,  48,  278. 

—  Kriegsereignisse  47,  48  (1744). 

—  Stadt  278  (1558). 

Tautte,  Franz  Friedrich  388  (1728). 
Taxis  39,  40,   100,  263,  264,  364, 

365,    480    (1736—46),    545;    s. 

Thum,  Torre,  Tour. 

—  Baron  100  (166^-96). 

—  FamUie  263  (1760). 

—  Fûrst  Ferdinand   von  —  864, 
365  (1691—1702). 

Lamoral  365  (1667). 

Octavio  864  (1669^96). 
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Taxis,   Gérard   39,   40   (1618^-21), 

545  (1625). 
Tegobor^ky  145. 
Teinitz,  Hemchaa  84,  95. 
Telcky    de    Sziz,    Alexander   388 

(1736/37). 

—  Graf  Nîkolau8,  Oberstleutnant 
388  (1737—41). 

Teltsch,  LierîitcTisteînschcs  Archiv 
in  —  557  ff. 

Temesvarer  Banat»  Grenîauditor 
îm  — ,  Franz  Cliristian  Kees 
421  (1734^^7), 

Temples  A.  F.  Le  Plat  du  —  428 
(1731-^0). 

Templeure,  De  —  433  (1728—41). 

Tcmpsky  von  Temp,  Christoph  Ru- 
dolf 567  (1666). 

Tenczyn  s.  Osolinsky,  Graf  von 
— ;  Paczin^ky,  Graf  von  — . 

Teplitz  155,  158— im). 

—  Aayl  des  Kônigs  von  Holland 
in  —  155. 

—  Clarysches  Faînilienarchiv  in 
—^157—172. 

Videikommifl   160  (1749). 

—  Hospital  dor  barniher7,ifron  Brtl- 
der  in  —  159  (169(1^98). 

Terelst  s.  Coîlin  df^  — . 
Teremond,   Kastellanie   433   ri737 

Tereschowa  s.  Korzensky  von  — . 

Terevalle  8.  Triest — . 

Terra  Nue  va,   Duca  di  — ,  spani- 

scher   Gesandter   in    Rom   341 

(1649),  344  n  648-^1). 
Terrignie  (Prov,L(itticli),  Deafours- 

ëche        FîdeikommiÛherrBchaft 

450  (18./19.  .Th.). 
Tertzkysche  GQter  93. 
Terzii,  Fr.  Aureliuê  de  —  81. 
Teschen  2,  3,  258,  557.  558. 

—  Erzherzo^l  Kamiuff  in  —  567. 

—  Herrschaft  557,  558  (1627-^9). 

—  îlerzoge  von  —  2  (1565—79),  3 
(1567—76). 

—  Herzogtum  258  (1646—76). 

—  Saeligt*n —  b.  Sacheen. 


Tessara,  Doraenîco  377  (1734—42). 
Testa  s.  Piccolomini. 
Tetschen  a.  d.  Elbe,  Archiv,  Tho 
Hohensteînsches  512  ff. 

—  Herrachaft  512,  513  (1525— ISTK 
515  (1785). 

T**ttau   8.   Wehinftky   do   Chynîtj 

et  — . 
Tctzel   von  Kirchenaittenbach 

(1635). 
Tetzhausen,  Anselm  8G. 
Teubner,  Andréas,  BucJihalter  der 

katserl  Gefftlle  in  Bavem  39 

(1715). 
Teufel,  G.  72  (1638). 

—  J5rg  327  (1555—76). 
Teufenbach  zu  Meyrhoffen  72, 

291-^293,   328,    332,    506, 
544. 

—  Familie  291  (1298— 1650X 
(16.,  17.  .Th.). 

—  Freiherr  Chris  top  h  von 
kaiserl.  General  293  iU 
1626),  328,  543, 544  (1591—1613 

Rudolf    72    (1641—17), 

293  (1573—1628),  8:32, 508  (1645 
Siegmund  292,  293  {lî 

33). 
— seheK    Hau»    in    Wien    (..bindè 

dem    LandhauBS")   293   fH 

33). 
— sche    Regimenter    293    fl670-^ 

1640). 
Thalberg  148. 
Thammoiï,  Freiherr  Johann  Friinl-, 

rich  vou  —,  Obérât  und  Eron 

388  (1729). 
Thann,   Hieronymus   von   — 

ri  740). 
Tbannhausen*  Gr&f  BaJtbaaar  va 

—  336  (1610—30), 
^  Kbainin —  g.  Khainin* 
Thtan  ?=.  Mérode-— . 
Thielemann  486  (1808). 
Thîenne  de  Rulïempré,  comte 

—  43:3  (1740—42). 

—  et  de  Rumbeque,  eomtw  de 
430  (1T89— 42). 
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Thierheim,  Graf  849,  388,  433;  s. 
ThOrheim. 

—  Christoi*  Wilhelm  388  (1725— 
38). 

—  F.  388  (1719—26). 

—  Franz  José!  388  (1733—36). 

—  Franz  Leopold  349  (1658—66). 

—  Sigismund  388  (1724—37),  433 
(1733-36). 

Thierry,    De   — ^   generalreceveur 

433  (1731-41). 
Thiers,  Ad.  141  (1846),  145  (1850— 

—57),  152  (1857—59). 
Thiersch  148. 
ThiUemann  239  (1813). 
Thom,  De  —  433  (173a-37). 
Thomasis,  Simon  de  — ,  Résident 

des  Erzherzogs  Siegmund  Franz 

in    Wien    351    (1664/65),    361 

(1665). 
Tbonradl,  Andréas  von  —  329  (1553 

-71). 

—  H.  Chr.  40  (1621). 

Thom  in  Preufien,  Àbtissin  zu  — 
415  (1734);  s.  Pfalz,  Pfalzgrâfin 
Franziska  Chrîstina. 

—  Stadt  70  (1649). 
Thugut  99  (1794—1818),  161. 
Thun  72,  144,  314,  340,  361,  363, 

374,  388,  418,  433,  440,  498- 
500,  502,  505,  512—517. 

—  Familie  388  (1719—40)  498,  505, 
513—515. 

bôhmische  Linie  der 

513. 
Ftlrstbischôfe  ans  der 

514  (1590—1783). 

—  Freiherr  Christoph  Simon  512 
(1628). 

Rudolf  514  (1618—48). 

—  Graf  314  (1672—93). 

Anna  Maria,  verehel.  Mont- 
fort  500  (1722). 

Anton   388   (1727—39),   433 

(172^.^33),  500  (1724). 

Barbara  Franziska,  geb.  Grâ- 

fin  zu  Salm  und  Neuburg  498 
(1669). 


Thun,  Grilfin  Eleonora  Barbara  —, 
vereheL  Liechtenstein  498,  499 
(1681—1709). 

—  Graf  £mst,  Erzbischof  von  Salz- 
burg  363  (1697—1704). 

Franz    Anton    516    (1786— 

1873). 

Franz  August  361  (1700). 

Franz   Siegmund  361   (1682 

-87). 
Friedrich,     Gesandter     144 

(1848—51),  516. 

Georg  514  (1520—30). 

Guidobald,   Erzbischof   von 

Salzburg  340  (1653—67). 

G.  H.,  Kardinal  440  (1739/40). 

Hans  Siegmund  72  (1635). 

Johann  l^anz  361  (1704/05). 

Josef    Maria,    Bischof    von 

Gurk  433  (1741—44). 

Josefîne  433  (1728—30). 
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ster  144  (1855—58),  516,  517. 

Luigi  Ernest  361  (1703). 

Margareta  Anna,  geb.  Ottin- 

gen  515  (1658—84). 
Maria    Josefa,    geb.   Wald- 

stein  499,  500  (1705—24). 
Maria    Magdalena,    verehel. 

Sereni  498  (1695). 
Marie  Maxenco  433  (1736— 

41). 
Maximilian,    Geh.    Rat   361 

(1697/98). 

-  —  Michael  Oswald  499  (1709). 

PhUippine  500  (1722). 

Romedius  Johann  Franz  499 

(1709—12),  500  (1722). 

Romedius    Konstantin    361 

(1695),  498,  499  (1669—1705). 

Siegmund   von  — ,   Oberst- 

hofmeister  der  Herzoginnen  Ka- 
tharina  und  Eleonora  von  Man- 
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gierung,  Gesandter  in  Venedig 
514,  515  (1562/63). 
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bischof  von  Trient  514. 
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— Johann  von  —  433  (1730 

--^0). 

Johann  Josef  433  (1728 

-^5),  515  (1785). 
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fiche  Biblîothek  517, 

— Laniberg,  Orâftn  516. 
— -Suy8.  Orafin  4Î>8  (1645). 

—  FideikoinmiE  lier  Grafen  —  374 
(1707),  502  (1711). 

—  Majorai  512,  515. 

—  SchloB  513. 
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—  Reichsfreiherr  Joh.'inn  Karl 
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Tour. 
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— f^che  GiUer  und  Lehen  21*4  (1597 

—1622), 
^Bcher  Toilung&veitrag:  294  (1677). 
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Tiepolo  314  (1662—68). 
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— 80X  848  (1626),  471  (1627— 
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(16.  Jh.). 
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218,  225. 
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—  ZOUe  514  (1400—1800). 
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—  Stephan  72  (1650). 
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Torcevato  (Torrevate)  s.  Cervelli. 
Torda,  Siegmund  von  —  328  (16. 

Jh.). 
Torelli,  Massilio  308  (1614—27). 
Torgau,    Ubergabe    von    —    239 

(1813),  240  (1813). 
Tornaco,  De  —,  Oberst  433  (1740). 
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(1612—29). 

—  Francisco  364  (1677—93). 

—  Major  433  (1734—41). 
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(17./18.  Jh.). 

—  Raimundo  364  (1701). 
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^^H               Mailand  221  (1634). 
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174,  179,  22^-226,  227,  257, 
264,  285,  805,  340,  350,  367, 
388,  433,  460,  455,  456,  470,  471, 
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Franz  Friedrich  388(1740/41). 
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Hans  Andréas  73  (1637—42). 
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-49),  86,  88,  92,  97  (1647/48), 
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chim  —  43  (1620),  73  (1628). 

Kari  73  (1642),  90,  96,  455, 

456. 

Maximilian   (1584—1650)    7 

(1634—49),  52,  56,  58,  61—76 
(1609—60),  81,  82,  85,  87,  89 
(1620),  90—94,  95—97  (1618— 
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(1648—51),  285  (1646),  305  (1619 
—30),  470,  471  (162a-^0),  473, 
474  (1616—49),  502  (1650). 

Max,  Geh.  Rat  367  (1678— 

82). 

Scholastica  Maria  73  (1649). 

Siegmund    361    (1700),    388 

(1724). 

Siegmund  Friedrich  73,  74 

(1627—49),  94,  97  (1618). 

Sophia  73  (1618). 
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—475. 
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539. 
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—83). 
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37). 
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754 


Eegister. 


Travers  T^^se  145  (1848—59),  162 

(1848—59). 
Trazegriies,    Marquis    de    —    433 

(n39--42). 
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(1191—1319),     318     (1329—35), 
320. 
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—  KloBter    St  Zeno    zu   —    295 
(1021). 
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(1649). 

—  Kunzil  von  —  514  (1545—63) 
516  (1562/63), 

Siegniund  Thun,  kaiserL  Oe 

sandter    anf    dem    —   —    5U 
(1562/63). 

—  Snffraganbischof  lu  —  34S 
(1667);  s.  Gelffi,  Josef. 

Trier  18,  63,  69,  70,  77—81,  84,  87,1 
91,  94,  155,  225,  303,  328,  363, 
364,  387,  433,  522,  538. 

—  Capîtulareâ  and  Reicbdhofml^ 
prilsidenten  betreffend  81. 

—  liondiêrren  91. 

—  Domkapitel  69  (1647),  70  (1648)j 
âtreiUgkeiteudesKuridrste 

mit  dem  —  18  (1643). 

—  Gesandter  von  —  63  (1045).  77^ 

—  Koadjutorie  80. 
-*  KuHUrst  von  —  18  (1643),  78 

155.   189  (1790X   lî^,  225. 
363,  387  (1735^-38),   433  (Il 
—38),  522  (1454),  538;    «. 
beok;  Scbôuljorn.  Franz  Georg«j 

—  —  Kander  des  —  a.  Wlmpfe- 

—  —  Korre&poïidonx  des  Col! 
Rambald.  mit  dtm  —  803  (l 
-30), 
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Trier,  KorfOnt  von  — ^  Korrespon- 
denz  des  Kaunitz,  Dom.  An- 
dréas, mit  dem  —  538  (1701— 
04). 

des     Mettemich,    Franz 

Georg,  mit  dem  —  155  (1770— 
97). 

des    Piccolomini,    Octa- 

vio  L,  mit  dem  —  225  (um 
1650). 

—  Politische  Lage  in  —  864  (1696 
—1700). 

—  Stadt,  Eroberung  der 94 

(1635). 

—  Verhandlungen  mit  — 63  (1645). 

—  ZitadeUe  84. 

Triesch,  Sternbachsches  Archiv  zu 

—  526. 
Triest    Merlebeke,    Ph.  Josef   433 

(1735-41). 

—  Terevalle,  ,J.,  Btlrgermeister 
von  Brtigge  433  (1733—35). 

—  Stadt  19,  26,  121. 

Handelsverhâltnisse     121 

(1729). 
Reise  Karls  VI.  nach  —  25 

(1728). 
Leopolds  L  nach  —  19 

(1660). 
Trigiano,   Principe,   Feldmarschall 

377  (1736--42),  440  (1739/40). 
Tripoli  158. 

—  Bischof  von  —  158. 
Trisponsau  s.  CabiUian. 
Trivultio,  Fûrst  313, 314  (1655— «0). 
Trivulzi,  Kardinal  361  (1674). 
Trnovsky,  Arkleb  573  (1511). 
Trois  Villes,  Schlacht  bei  —  232 

(1794). 
Tropenstein  s.  Troyer  von  — . 
Troppau,  Herzoge  von  —  305  (1623 

— 30);    s.  Liechtenstein,    Karl 

und  Max,  Ftirsten. 

—  KongreÔ  zu  —  167  (1820). 
Trotti,  Conte  440  (1739). 

Troyer  von  Tropenstein,  Graf  Fer- 
dinand Julius,  Bischof  von  01- 
mfltz  402  (1745). 

▲rcUTUton  I.  D«ft  4. 


Trtitz,  Ort  511  (1693). 

Truchsefi,   Grafen   226,   273,   388, 

389,  435,  497  (1784—90). 
Franz  Karl  388  (1740). 

—  von  Waldburg  226  (1654/55). 
Wilhelm  273  (1561/62). 

—  zu  Zeyll,  Ferdinand  389  (1742). 
Johann  Jakob  389  (1724— 

40),  435  (172a-^9). 
Trzebicki,    Andréas,    Vizekanzler 
von  Polen  226  (1653/54). 

—  Wenzel,  Untertan  aus  Lands- 
kron  565  (1667). 

Tschernembl,    Hans    von    —    329 

(1560—71). 
Tserclaes  s.  Tilly. 
Tncci,  Francesco  361   (1693). 
Tuente,  spanischer  Staatsmann  9. 
Tunderfeld  (— t).  Baron  de  —  388 

(1736). 

—  G.  B.  de  —  433  (1736—42). 
Tunte,    Handel    391    (1673),    445 

(1715). 
Tupignies,  Des  —  433  (1735--41). 
Turenne,  franzôsischer  General  22 

(1675),  554  (1645). 
Turin  163,  166,  306,  398,  400,  401, 

435,  441,  444. 

—  Bubnas  Mission  nach  —  wegen 
Râumung  Alessandrias  166 
(1816). 

—  Gesandter,  kaiserl.,  in  —  s.  Har- 
rach,  Friedrich  August  und 
Guido  Ernst. 

—  Gesandtschaf  tin— 163(1847/48). 

—  Handel  444  (1748—50). 

—  Hof  von  — ,  Relationen  des 
Foscarini  Uber  den  —  441 
(1743). 

—  Minister  435;  s.  Bolagno. 

—  Scaglia,  Briefe  des  Abbate,  aus 
—  306  (1630). 

—  Stadt,  Entsatz  der 398 

(1708). 

Ttirkei  8,  24,  26,  32,  37,  72,  83— 

85,  103,  149,  168,  194,  203,  218, 

219,  227,  257,  275,  276,  282,  284, 

309,  310,  391,  394,  530,  537,  542, 

49 


756 


Register. 


567;  s.  Konstantinopel;  Ungam, 

Ttlrkenkriege. 
Tiirkei,  Sultane: 

Murad  m.  276  (1578). 

Murad  IV.  394. 

Selim  m.  191. 

Suleiman    H.    276    (1529— 

1561),  394,  542  (1541). 
Traduction  du  canon  de 

Sultan        394. 

—  Àgyptische  Frage  168  (1840). 

—  AngelegenhelteD  221  (1648—54), 
282  {1639=-'52),  310  (1630). 

—  BôhmiBche  Geldhilfe  gegen  die 
—  276  (1590—96), 

—  Gesandter,  kaiserl.,  bei  der 
Pforte  8.  Cemin,  Hermann 
Humprecht;  Schmidt,  Freiheir 
Johann  Rudolf. 

—  Gesandtschaft  in  die  — ,  Re- 
lation des  Puchheim,  Hans  Ru- 
dolf, tiber  die  —  284  (1634). 

tttrkische    257    (1663),    530 

(1699/1700). 
an    Ferdinand    m.    103 

(1644). 

—  Grenze  203  (1788),  530  (1700). 

—  Grenarezesèe  mit  der  —  nach 
dem  Karlowilzer  Frieden  530. 

—  Groûbotschaft  in  Wien  530 
(1699/1700). 

—  Groûbotschaiter,  kaiserl.,  24 
(1699/1700),  537  (1699);  s.  Ottin- 
gen,  Wolfgang 

—  Grofivezier  Suleiman  Pascha  24 
(1690). 

—  Harems  des  Sultans,  Beschrei- 
bung  des  —  391. 

—  Kanzlei  24  (1690). 

—  Kriege  gegen  die  —  23  (1683 
—98),  25  (1704—31),  32  (1566), 
33  (1594),  38  (1689),  47—50 
(1572— lti99).  78,  101  (1687),  106 
(1570),  109  (1655-97),  111,  128 
(1671—90),  165  (1683),  189,  190, 
198  (1677—80),  202  (1695),  203 
(1788—90),  216,  217  (1650—56), 
219, 225, 227, 228  (1725—48),  231, 


i  258  (1615),  272  (1558),  275,  276 
'  (1529—96),  278  (1558X  835(1601), 
371  (1690—97),  398  (Be^nn  des 
18.  Jh.),  450  (1738/39X  455 
(1664),  462  (1716),  478,  479,  506 
(1717—19),  514  (1500—1600), 
527,  534,  535  (1617-«),  589 
(1716—20),  556  (1647),  558  (17. 
Jh.),  562  (1664),  567,  568  (1664 
—68),  572,  573  (1535). 
Tlirkeî,  ôsterreich  und  die  —  168 

(1835). 
unter   Josef  H.,   Mémoran- 
dum von  Pflttgls  149  (1841). 

—  Pascha  Kara  Ibrahim  zu  Ea- 
nizsa  85. 

—  Polen  und  die  —  87  (1621). 

—  Politik  der  —  275  (1585). 

—  Rakoczys  Bttndnis  mit  der  — 
26  (1738). 

—  Kftlchsmiûîstromm,  Tttrkischer, 
Beschreîbung  394. 

—  Résident,  kaiserl.,  in  der  —  83 
— 85;  s.   Greiffenklau,  von  — . 

Turnovsky,  S.  43  (1618). 
Turri,  comités  de  —  s.  Thum. 
Tutz,    Josef    Raphaël,    Ingénieur 

433  (1730—32). 
Twiss  s.  Travers — . 
TybeUi,  Chr.  von  —  561  (1664- 

68),  567  (1664/65). 


Oberling,  KommissUr  95. 

Ubilas  y  Médina,  Antonio  de  — 

359  (1698). 
Uchel  77—79. 
Udwarhely    von    Krziziowitz,    B. 

Maximilian,  Hauptmann  zu  We- 

lehrad  567  (1664—68). 
—  Philipp  Primislaus  567  (1664— 

68). 
Ugarte,    Graf   257    (1672/73),    264 

(1734). 
Ulischen,  Herrschaftsgemeinde  561 

(1656). 
UUersdorf  s.  Grofi — . 


Register. 


757 


Ul(l)feld(t),  Corficio  72  (1647). 

—  Graf  Corvix  von  —  388  (1729 
—38),  403  (172^-45),  418  (1736 
—40),  438  (174&-60),  445  (1746), 
476  (172a-36). 

Elisabeth  s.  Waldstein-War- 

tenberg. 
UUgeredorf,  Ortschaft  613  (1525— 

1800). 
Ulloa  Séverine,  Nicola  de  —  377 

(1733). 
Ulm  64,  69,  70,  78,  169,  225,  235, 

236,  497. 

—  Befestigungvon»— 169(1841/42). 

—  Freiherr  von  — ,  General  497 
(1777). 

—  Gebhardts  Deputation  nach  — 
78. 

—  Kapitulation  Macks  beî  —  235, 
236  (1805). 

—  Reichsstande  69  (1635). 

—  Stadt  70  (1628—48),  225  (um 
1650). 

—  Waffenstillstand  zu  —  64  (1647). 
Ungarn  8,  11,  21,  22,  32,  33,  37,  40, 

45,  46,  48,  51,  62,  68,  71,  72,  77, 
79,  89—91,  93—95,  109,  111, 
118,  124,  131,  132,  147,  149,  165, 
185,  190  (1786),  192,  194,  200, 
201,  213,  217,  226,  227,  244 
(1814),  247,  249,  250,  252,  258, 
270,  271,  275,  276,  279,  288,  295, 
296,  298,  299,  302,  306,  315, 
322,  327,  332,  334—336,  354,  371 
—373,  391,  448,  451,  452,  455, 
463-465,  473,  47&-480,  482, 
487,  603,  606,  528,  530,  534— 
536,  538,  545,  562,  567,  568. 

—  KOnige  und  Kôniginnen: 
Ludwig  L  295,  296  (1358— 

62). 

Margarete  545  (1623). 

Maria  (f  1558)  11  (1552—54), 

40,  2^70  (1524),  271  (1528—30). 
Matthias      (Corvinus)     270 

(1488). 
Krônung  Josefs  I.  zum  — 

22  (1687),  200  (1687). 


Ungarn,  Adel  373  (1699—1704). 

—  Akademie  147. 

—  Besatzungen,  Beschreibung  der 
ôsterr.,  in  —  48  (1572). 

—  Bethlen,  Friede  mit  —  79,  89. 

—  Erbfolge,  weibliche,  in  —  118. 

—  Friedrichs  III.  von  Brandenburg 
ungarische  Hilfe  201  (1693). 

—  General  in  —  s.  Caprara,  Fran- 
cesco  Cario;  Erzherzog  Ferdi- 
nand. 

—  Grenzen,  Ban  der,  in  —  298 
(1616);  s  .Thuroczi. 

zwischen  Ttirkei  und  —  530 

(1700). 

—  Grenzrezesse  seit  dem  Karlo- 
witzer  Frieden  530. 

—  Grenzstreit  zwischen  Nieder- 
ôsterreich  und  —  391  (1754). 

—  Indigenat  448  (1700),  451  (1804). 

—  Inkolat  502  (1635). 

—  Insurrektion  192  (1808/09). 

—  Kammer  68  (1642). 

—  Komitat,  Soproner  68  (1650). 

—  Landesangelegenheiten  21  (1659 
—83),  94,  95,  132  (1642—1802), 
288  (17.  Jh.),  336  (1609—19), 
465  (1728/29),  528  (um  1700). 

—  Landtage  72  (1629—33),  77,  83, 
109  (17.— 19.  Jh.),  194  (1790— 
1811),  451,  452  (19.  Jh.),  463— 
465  (1722—29),  479  (1750),  503 
(1722),  534  (1640—50). 

—  Légat,  pâpstl.,  a  latere  fiir  — 
111;  s.  Dietrichstein,  Kardinal 
Franz. 

—  Maximilian  I.  und  —  270  (1506). 

—  Militârangelegenheiten  21  (1659 
—83),  288. 

—  Napoléons  I.  Proklamation  an 
die  —  165  (1809). 

—  Palatin  46  (1619—21),  71  (1628 
—44),  93,  306  (1625—27),  332 
(1610),  336  (1615);  s.  Esterhâzy, 
Graf  N.;  Osterreich,  Erzherzog 
Josef;  Thurzo. 

—  Polnische  Emigration  nach  — 
258  (1646—76). 
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Ungani,Rebemoii,EebeUen37{1618 
--21),  45(1618— 39),  51,  89(Î620X 
109  (leSfj— 82),  226  (1651),  227 
(lt^8^54),  298  (1599—1607), 
299  (1621),  302  (1621),  315  (1672), 
834  (1603),  335  (1001—08),  371 
(1678),  479  (1707),  534  (1670), 
536  (1684—88),  538  (1704),  562 
(1680);  s.  Rottal  Johann,  Ober- 
krieg&landcî^kaiiiiiiissîtr  in  der 
Rébellion  (1670), 

—  Relig:ioti8besehwerden  der  Pro* 
testanten  in  —  109  (169G— 99X 
124,  528  (um  1700), 

—  Religîonswesen  91  (uni  1648), 
E27  (1^0),  372  (1681—88). 

—  Révolution  131  (1848/49),  149, 
249,  250,  252  (1848/49). 

—  àSpionenwesen,  russisches,  in  ^ 
487  (1830/31). 

—  Smnde  89  (um  1620),  90  (lt>47 
^^9),  213,  503,  506  (1599). 

—  —  Sukzcssiongerklilrung  der  — 
503  (1722). 

—  Status  publicus  -^  unter  Léo- 
poîd  L  528  (1693^1701). 

—  Tiirkenkriege  in  —  82  (1566), 
33  (1594),  109  (1654—97),  185 
(um  1690),  217  (1654),  276,  276 
(1594— Co),  371  (1690—97),  279 
(1594_90),  455  (1664),  478(1717), 
480  (1739),  482  (1737),  567,  568 
(1664);  8.  TQrkei. 

Ungarisch-Altenburg     324     (1662), 

329  (1556). 
Ungarisch'Brodj  Kaunitzisches  Ar- 

chiv  in  —  526,  534. 
UngariBch-Hradisch,    Stadt    574 

(1548). 
Ungarisch-Ostra  553  (1645). 
Ungnad^  Adam  2. 

—  David  2. 

—  M.  voD  —  328  (16.  Jh.). 
Union,    evangelische    s.   DeuUch- 

land. 
Unter-Bfezan,  Herracbufl  in  Bôh- 

UK'R  50. 


Uoverzagt,  Wolf  Freiherr  vo 

Kanzler  des  Kaisers  Max  ÎL32S 
Lirban  VIE.  s.  Rom,  Papst. 
Urgeli,  Urzel,  conte  d'^  8.  Bore 
Ursel,  Duc  d'—  433  (1733—43), 
Ur&enbeck  und  Massimi,  Graf  Frnn 

Anton  Siegmund — 384  (1736/37Ï 
Urflinî  s.  Rosenberg. 
Ursmer-Duthost  e,  Dutbof^t. 
Urspitz  112. 

Uscdom,  Graf  171  (1847). 
Useppi,  Franceaco  72  (1642X 
Uskoken  336  (1617/18). 
Uspi,    Sekretilr   des    l^^rsten    Oc 

tavio  L  Piccolomlni  219  {U 

—45), 
Utrecht  122,  156,  395,  444. 

—  Diarlum  aus  —  156  (1712). 

—  FriedcuBkongreû    von    —    122 
(1713),  444. 

—  Fnedens  vou  —  (1679).  Konfle-_ 
queuz  des,  far  daa  Haus  Oet 
reîch  395. 

V. 
Vaast,  P.  C.  de  Saint  —  433  (H 

Vaccano,  Jacomo  72  (1640). 
Vadello  y  Velaaco.  Manuel  de 

364  (1696—99). 
Valdifncntes,  Marquis  310  (1623—" 

25). 
Valenciennes,  Pfarrer  von  —  40I|j 

B.  Berne,  D.  C. 
Valcnti  539  (1725). 
Valentin,  Bîscbof  828  (1575). 
Vallaîse,  Graf  166  (1816). 
Vttlory,  Abbé  de  —  433  (1739). 
Valsassina  s.  Thum-— ,  Torre-- 
Vanzi,  Jobann  Maria  300  (1705). 
Varendoncq,  F.  E.  F.  (Gent)  43 

(1734-^0). 
Varennes  150. 
Vargnano  309  (1612— 2d). 
Vambagcn  148, 

Vasvar,  Friede  vot»  —  nrA|)j 
Vauban  161. 
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Vaux,  De  la  —  433  (1735). 

Veccî,  Cesare,  Agent  des  Erz- 
bischofs  Ernst  Adalbert  von 
Harrach  am  Kaiserhofe  340 
(1642—62). 

Vecelli,  Giuseppe  442. 

Vehlingen  s.  Sturm  de  — . 

Volasco  8.  Vadello  y  — . 

VelasBO,  Julian  DeUano,  General- 
schatzmeister  des  Ërzherzogs 
Leopold  Wilhelm  von  Oster- 
reich  17. 

Venedig  63,  64,  76,  79,  82,  83,  85, 
90,  93,  95,  100,  160,  164,  171, 
179,  181,  216,  217,  225,  226,  228, 
282,  283,  287—289,  293,  296,  308, 
316,  320,  321,  331,  336,  364, 
374,  442,  473,  514,  550;  s.  Lom- 
bardo-Venetien. 

—  Agent,  Harrachscher,  in  —  364 
(1679—99);  s.  Corbelli. 

—  Botschafter,  kaiserl.  79. 

—  Chronik  von  —  320  (bis  1476; 
Hs.). 

—  CoUalto  Francesco  an  — ,  Briefe 
des,  308  (1625-27). 

—  Cronica  Veneta  délie  famiglie 
nobili  320  (Hs.  17.  Jh.). 

—  Doge  von  —  282  (1644). 

—  Flotte,  Armierung  und  Auslau- 
fen  der  —  321  (1639). 

—  Friedensvorschlâge  —s  (1601) 
93. 

—  Gazetta  di  —  171. 

—  Gesandte,  kaiserl.,  in  —  s.  Cer- 
nin,  Humbert  Johann;  Portia, 
Johann  Ferdinand;  Rabatta,  Jo- 
sef;  Remano;  Thun,  Siegmund. 

spanische  85,  283  (1691),  320; 

>  s.  Cueva;  Suriano. 
venezianische    82,    83,    164 

(1628-30),    287    (1660-66);    s. 

Sagredo. 

—  Gesandtschaftsberichte  des  Ba- 
ron Taxis  aus  —  100  (1666— 
96). 

—  Ludwig  L  von  Ungam  und  — 
296  (135&-61). 


Venedig,  Minister,  ôsterr.,  in  —  s. 
Bolagno. 

—  Montecuccolis    Korrespondenz 
aus  —  216  (1650). 

—  Orator,  ôsterr.,  ftir  —  560;  s. 
Magnis,  Franz. 

—  Osterreich  und  —  90, 181  (1630), 
331  (um  1576),  442. 

—  Postagent  in  —  s.  Hinterholzer. 

—  Reise    der    GroBfttrstin    Paul 
nach  —  160,  179  (1782). 

—  Republik  63  (1645),  64  (1647). 

—  Révolution  in  —  171  (1847/48). 

—  Salzsteigerung  76. 

—  Ttirkisch-venezianischer   Krieg 
216  (1650/51),  225  (1643—46). 

—  Venezianerkriege ,     Geschichte 
der  —  514  (1487—1583). 

—  Verhandlungen     mit     —     226 
(1651),  336  (1617). 

Venediger,  Georg  von  —  561  (1664 

—68),  568  (1664). 
Ventimiglia,    Geronymo,    Bischof 

von  Lipari  365  (1691—1702). 
Vercelli,  Stadt  310,  312  (1629). 
Verdugos,    Don    Wilhelm    38,    39 

(1618—21),  43  (1621),  306  (1621 

—29). 
Verdun,  Bischof  Franz  von  —  68 

(1641—46). 
Verhaver  70  (1644). 
Verme,  Bali  de  —  440  (1739). 
Vernet  148. 
Verona  295  (1021). 

—  Kongrefî  zu  —  167  (1822). 
Vertaing  s.  Quesne  de  — . 
Verzino,  duca  di  — ,  Geh.  Rat  445 

(1745). 
Verzoni  433  (1728-^). 
Vescombe,  De  —  433  (1734—42). 
Vescovi,  Ludovico  Antonio  de  — 

440  (1739/40). 
Vcseli,  Gut  554  (1646). 
Vest,    J.,    Herrschaftsdirektor    in 

Leitomischl  59  (1790). 

—  Johann  72  (1639). 
VeuiUot  148. 
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Viale  Prelà,  Nuntius  147  (1848— 

56). 
Vicq,  J.  baron  de  — ,  doyen  de 

Bruges  434  (1732—42). 
Viczay,  Baron  529  (1699). 
Vidoni  316  (1730  ff.). 
Viel,  De—,  Leutnant  388(1726/27). 
Viersel,  Baron  de  — ,  General  441 

(1767/68). 
Vietor,    Johann    Gottfried    (Prâsi- 

dent,  Frankfurt)  388  (1729—34). 
Vigentino,    Gefecht    bei    —    252 

(1848). 
ViUa,  Diego,  Oberst  608  (1643). 
Villabruna,  Francesco  conte  de  — 

362  (1670). 
Villaîn  s.  Huberty  de  — . 
Villa    Longa,    Cerda    de    —    s. 

Cerda  — . 
Villana-Perlas,  Franz  de  — ,  Gcb. 

Rat  388  (1725). 
Villanova,    Marquis    von    —    388 

(1732). 
Villasor,  Marquis  di  —  316  (1730); 

8.  Monte  Santo. 
Villasora,    Marchese    de    —    440 

(1740). 
Villegas,  Marquis  de  —  434  (1733 

—42). 
Viller,  seigneur  de  —  s.  Berlez. 
Villerode  s.  Malotain  de  — . 
Villers,  Arnulph  abbé  de  —  434 

(1740). 
—  d'Olgrana,  De  —  434  (1737—40). 
Villette  de  Zuytcote,  P.  de  la  — 

434  (1736—40). 
Villingen,  Stadt  312  (1629). 
Villinger,  Jakob,   kaiserl.   Schatz- 

meister  105  (1520—24). 
Villone,  Joh.  72. 
Vincent,    Saint    — ,    General    246 

(1815). 
Vinciguerra  s.  Collalto. 
Vins,  Baron  de  — ,  kaiserl.  Feld- 

zeugmeister  203  (1790). 
Vinther  auf  Burckhem,  J.  J.  von 

— ,    kurbayrischer   Oberst    441 

(1760). 


Viol,  Friedrich  de  —  434  (1722-42). 
Vique  s.  Marradas  y  — . 
Viraponse  de  Leganez,  J.  Danael, 

Statthalter  in  Mailand  858  (1674 

—1701). 
Virmond(t)  (Virmont)  807  (1612- 

30). 

—  Graf  434  (1731—43). 
A.  388  (1787—41). 

—  Grâfin  434  (1730). 

Viron    d'Oosquerque,    De   —  484 

(1738—40). 
Visconti  44,  816,  817,  377,  888,  405, 

434,  440,  441. 

—  Cesare  441  (1760). 

—  Giacomo  Filippo  440  (1757). 

—  Graf,  kaiserl.  Minister  in  Parma 
816  (1780),  317  (1780  ff.). 

—  Julio,  Vizekônig  von  Neapel, 
Obersthofmeister  der  Erzherzo- 
gin  Maria  Elisabeth  877  (1733), 
434  (1729—89). 

—  Ludovico  Antonio  434  (1728/29). 

—  Mareschallo  440  (1789—41). 

—  0.  44  (1618—21). 

—  Conte  Arconati  377  (1744—46), 
405  (1731—45),  434  (1731-^5), 
440  (1739-48). 

Hannibal  377  (1737—39), 

388  (1724—36),  434  (1726). 

—  principe  de  Arese,  Giulio  377 
(1741),  440  (1739/40). 

—  Sf  orza-Doria,  Philippe  377  (1741), 
440  (1739/40). 

Visintainer,  Franz  Thomas,  Kano- 
nikus  in  Regensburg  und  in 
Trient,  Offizial  des  erzbischof- 
lichen  Tribunals  in  Prag  346 
(1642—54). 

Vismarri,  Philipp,  kaiserl.  Hof- 
kapellensUnger  289  (1661—69). 

Vital(l)iano,  conte  s.  Borromeo. 

Vitry,  Marquis  de  —  362  (1674—82). 

Vittelleschi,  Francesco  nobile  de 
—  377  (1732—41),  440  (1789/40). 

Vivenot  99. 

VlieBos,  Orden  des  goldenen  — 
287  (1809),  264  (18,  Jh.),  299 
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(1628),  316  (1695),  330  (1684), 

465  (1731),  503  (1722). 
Vlk    von    Kvltkov,    Johann    283 

(1618). 
Vôgeli  von  Schltlpffen,  Josef,  Leut- 

nant  434  (1734—38). 
Vogt  148. 

Vôicker  808  (1628-30). 
Volckra,  Graf  Christ.  Andréas  von 

—  362  (1681). 

Karl  von  —  389  (1726—29). 

Otto  8  (1674). 

Otto  Ferdinand  Gottlieb  362 

(1691—1700). 
Volden,  van  —  434  (1733—38). 
Voilant  de  Roosendaele  429  (1733 

-41). 
Vol(l)niar,  Isaak  von  — ,  Dr.,  Geh. 

Rat  7  (1667—62),  24  (1643— i8), 

72  (1646-49),  199  (1657). 
Volta,  Gefecht  bei  —  252  (1848). 
Vorariberg  250  (1849). 
Vorderôsterreich   s.   Osterreich. 
VoB,  Arnold,  cavagliere  di  S.  Mau- 

ritio,  ehemaliger  Erzieher  des 

Grafen    Leonhard    Ulrich    von 

Harrach,  Domherr  zu  Munster 

362  (1670—81). 
Vratislav,  kaiserl.  Oberst  309  (1613 

—29). 
Vresovic,  Johann  von  —  72  (1626). 

—  Wolf  von  —  273  (1553—95). 
Vroeven,  G.  434  (1736—40). 

W. 

Waagkhy,  Oberst  226  (1652). 
Wachterdonck,  De  —  434  (1737— 
40). 

—  comte  de  —  440  (1740). 
Wachtler,  Johann  K.,  kaiserl.  Leib- 

arzt  288  (1662). 
Wackaunische  Schuld  89. 
Wackerbarth  (Wackerpart),  Josef 

de  —  862  (1704),  388  (1741),  434 

(1786). 
Wael,  J.  F.  de  —  434  (1736--41). 


Wagensperg  (— berg),  Graf  Franz 
Anton  — ,  Bischof  von  Seckau 
363  (1705). 

Siegmund    362    (1703),    388 

(1724—34). 

—  Grâfin  Theresia  388  (1730). 
Wagner,  Johann  Daniel,  Harrach- 

scher  Erzieher  435  (1731—43). 
— sche  Schuld  89. 
Wagram,    Schlacht    bei    —    236 

(1809),  238  (1809). 
Wahl,  Grâfin  Maria  Anna  von  der 

— ,    verehel.  Ftirstin    Ftirsten- 

berg  495  (1761). 
Wâhring,  Hof  in  —  323  (1322). 
Waizenhofen  s.  Michna  von  — . 
Wal,  Baron  de  —  434  (1733—38). 
Walachei,  Walachen  23  (1690),  88, 

218  (1653),  482  (1743). 

—  Flirst  der  — ,  Bassaraba,  Mat- 
thias 88. 

—  Hospodar  der  —  23  (1690). 
Walberg,     Philipp     von     —    362 

(1689/90). 
Waldburg  s.  TruchseB  von  — . 
Waldeck,  Ftirst  304  (1625—30). 

—  -Pyrmont,  Wolrad  72  (1635—47). 
Waldenburg  s.  Hohenlohe — . 
Walderode  7,  72,  446—448,  451— 

453. 

—  Famille  446,  447  (1700),  448. 
Grafendiplome     448     (1686, 

1694). 
Lehensbriefe  448  (1687, 1737, 

1740). 
Starambaum  der 447 

(1700). 

—  Antonie  Grâfin  — ,  verm.  Des- 
fours 451  (1764). 

—  Marie  Johanna  Grâfin  — ,  verm. 
Grâfin  Renaud  451  (1764—1807, 
1812). 

—  Desfours — ,  Reichsgrafen  s. 
Desfours. 

—  von  Eckhausen,  Johann  Frei- 
herr  von  — ,  kaiserl.  Hofrat  und 
Reichssekretâr  7  (1666—69),  72 
(1645),  448  (1680). 
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Walderode  von  Eckhauseii,  Fîdei- 
kommifi  451  (1751,  1812). 

-  Palatinatsadelsbiiefe  448  (1680). 
Wakler&bach,    Hauptzehetiti^    tind 

Gillt  zu  —  448  (1687,  1787  und 
(1740). 

WaJditz,  Kartause  von  —  33f> 
(1636). 

WaldstStten  s.  Hayeck  von  — . 

WaldBtein  2,  11,  vi  15,  38,  43,  46, 
52,  56—62,  72,  90,  93,  98,  104, 
106,  134—139,  173—176,  181, 
182,  207,  212,  213,  220,  22U  228, 
263,  273,  275»  278,  283—285, 
290,300,  301, 304—306,  309-^12, 
314,  337,  339,  343,  347—349, 
351,  363,  367,  389,  434,  454,  455, 
467,  471,  472,  489,  495,  497—510, 
522,  574. 

-  Familie  08,  367,  467  (1722—77), 
489, 407  (1571—1661),  500  (1722), 
505,  5f*7  (17.  Jh.). 

—  Graf  314  (1662—81). 

Adam,   Oberstburggraf   von 

Bôhmen  52  (1624—51),  72  (1630 
—47),  301  (1625),  306  (1622— 
29),  454,  455,  472  (1634),  498 
(1637),  501,  502  (1618^-35),  522 
(1625). 

Adam  Franz  501  (1656). 

AJbreclit  Wenzel  11  (1623— 

28),  13  (1625),  15  (1628),  38 
(1619),  43  (1620/21),  46  (1620), 
57,  62  (1626^-^).  72  (1630—47), 
90  (1633),  93  (1625--3(»)t  104 
(1632—34),  106,  174  (1625—30), 
176,  181,  182  (1033/34),  207.  212, 
213,  220,  221  (1629-^4),  228 
(1634),  283—285  (1625—34),  290, 
300,  301  (1629),  304—306  (1616 
—50),  309^^11  (1625—30),  337 
(1623—27),  339(1636),  348(1626), 
455  (1632),  471  (1025-34),  502 
(1623),  507,  509  (1632), 

—  ■ Offiziere,   doa   —  —  — 

-Al  .♦  343  (1068), 

Brtnicky  ifon  —  574  (16.  Jh,). 


Walddtein,  Grafeu,  GrUfinnen: 
Eleofiore    389     (1Î27), 

(1734),  499,  500  (170(5— 32)., 

Emanm^l  175  (1775 

Ernttt  f>anz  500  (n27),( 

Ernst  Josef  499  nUtW), 

(1685). 

—  —  Ernst    Karl,    b»  sanater 
Lissabon   389  (1729),   498,  499 
(1695—1706),  5C*2  (1706). 

P^erdînaDd  Ernî^t  72  (1630— 

47),  343  (1653),  347,  349  (1650^ 
55),  499  (1713),  5Ô8  (1679-^82). 

Franz,  Oberstleutnanl,  Kom- 

raandant  des  Wiener  L&tul* 
webrbataillons  175. 

—  —  Franz  Augustin,  Hauplmana 
der  Haxtschierleibgarde  und 
Exspoktant  von  geistL  Wttrden 
367  (1655— 7T),  498  (1684).  5tii 
(1662—84). 

Franz  Ernst  389  (1727/28), 

Franz  Josef  367  (1701), 

(1729—31),  499   (1708). 
Franz!skaJoBefa,geb.TrauU* 

mansdorff  134—139  (1756/57). 

—  —  Friedrich  273  (1552/58). 
Hans  Friedrich  347  (17.  Jh.)^ 

349  (1650),  502  (1666-^9), 

—  —  —  Erzbischof  von  Prag  363  " 
(1675—91),  498  (1694). 

Heinricb  278  (1562). 

—  —  Hynko  von  —  275  (l.*!»? 
95). 

—  Lsa  Rosalia,  verehel.  Zinteu* 

dorf  499  (1713). 
Isabella  Herzogin  von  Fried^ 

land,  geb.  Harrach  347  (1637 

53). 

—  —  .rohann  von  —  2,  278  (1562; 

Jobanna  72  (1680-47). 

Johann    Friedrich    s,  Eanj 

Friedrich. 

Johann  Joeef,  Heich>hoi 

OberfitlandtnarficbaU 
mcn,  Gdi.  ÏUit  389  n  • 
489-^1   UÎ04-SI),  Wê  iXn 
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— SOX  607  (1724-26),  509,  510 

(1713—20). 
Waldstein,  Grafen,  Grftfinnen: 

Johann  Viktorin  499  (1713). 

Josef  Georg  (f   1771)   174, 

175  (1752--62). 
Karl,  kaiserl.  Oberstkâmme- 

rer  und  Konferenzrat  347  (17. 

Jh.),  349,  367  (1660—1704),  602 

(1706). 

Karl  Emst  499  (1711). 

Karl  Ferdinand  499  (1713). 

Katerle  343  (1653). 

Katharina,  vereheL  2erotin 

498  (1637). 

vereheL   Zinzendorf   499 

(1713). 
L.,  Botschafter  in  Dresden 

434  (1727—45). 
Leopold  Josef  389   (1727— 

39),  600  (1722),  503  (1722—30). 
Maria  Ana  s.  Ftirstin  Fiir- 

stenberg. 
Maria  Anna,  vereheL  Paar 

499  (1713). 

Marianne  434  (1742—45). 

Maria   Elisabeth,   geb.  Har- 

rach  349  (17.  Jh.). 
Maria    Franziska,     vereheL 

Paar  263  (1700). 
Maria  Josefa,  vereheL  Thun 

499,  600  (1705—24). 
Maria  Lisl,  Tochter  des  Al- 

brecht    Wenzel,    Herzogs    von 

Friedland,  verm.  mit  Kaunitz, 

Rudolf  347(1641— 64),  351  (1645). 

Maria  Margarete  500  (1727). 

Max  367  (1671),  498  (1677). 

Rosina,   vereheL  Zinzendorf 

499  (1713). 

Rudolf  498  (1640). 

Sophie,  geb.  Stemberg  501 

(1759). 

Vinzenz  501  (1759). 

Zdenko  273  (1553--60),  301 

(1625). 

—  Duxer  Linie  174. 

—  Mûnchengr&tzer  Linie  173,  174. 


Waldstein -Wartenberg,      Familie 

173;  s.  Wartenberg. 

Grafen  56. 

Elisabeth,  geb.  Ulfeld  59, 

60  (1790). 
Ferdinand,  kaiserl.  Kom- 

missâr  in  Belgien  175  (1789/90). 

Franz  Josef  57. 

Georg  173. 

Georg   Christian    58,   59 

(1780-82). 
— sche  Gem&ldesammlung  in  Dux 

501  (bis  1702). 
—sche  Gûter  506  (1732/33). 
Waldt,  Herrschaft  in  Niederôster- 

reich  94. 
Walerf,  Baron  W.  434  (1733/34). 
Walkier,  Baron  434  (1735-42). 
Wal(l)dorf,   Gottfried  von  —  495 

(1710),  568  (1661—66). 

—  Graf  314  (1662—81). 
Wallenstein  s.  Waldstein. 
Wallis  144,  187,  362,  388,  434,  467, 

480,  572. 

—  Familie  467  (1772—77). 

—  Graf  144  (1811),  187  (1714—19), 
388  (1728—41),  434  (1736/37), 
480  (1743—46). 

Georg  362  (1702). 

Olivier,  Régiment  572  (1779 

—1845). 

„WaUische  Briefe"  90,  94,  95. 

Wallsee,  Colloredo-—  181. 

Wals,  G.  E.  G.  von  —,  Sekretftr 
362  (1669). 

Walsegg,  Graf  Otto  von  — ,  Gene- 
ral 388  (1727—41). 

Walsenheim  s.  Spreng  von  — . 

Waltbott  de  Bassenheim  s.  Mé- 
rode. 

Walt(h)er,  Bernard,  Dr.,  n.-ô.  Un- 
terkanzler  392. 

—  Hofsekretar   2   (1565—74). 

—  Johann,  Sekretâr  14  (1645/46). 

—  Oberst  227  (1648—51). 
Walwein  434  (1734—36), 
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Wanczura,  Wenzel,  Freiherr  von 
Rechnitz  48  (1761),  466  (1756). 

Wansoulle,  Baron  de  —  484  (1732 
—44). 

Warasdin  93,  94. 

—  Kreis  454—466. 
Wardenhoffen  s.  Widerholt  und  — . 
Warlofsky  70  (1644). 
Warsberg,  Graf  164  (1548). 
Warschau  101,  165,  169,  250,  288, 

354,  359,  861,  487,  537,  540. 

—  Bethune,  duc  de  —  354. 

—  Diepolt,  Korrospondenz  aus  — 
537  (1700-04). 

—  Fiquelmonts  Mission  nach  — 
169  (1843). 

—  Generalkonsul  in  —  487  (1829 
— 81);  s.  Oehsner. 

—  Herzogtums  — ,  FranzOsischer 
Entwurf  des  neuen  —  165 
(1809). 

—  Kaunitz,  Wenzel  Anton,  Reise 
nach  —  540  (1763). 

—  Nuntius,  pâpstl,  in  —  359  (1670 
—99). 

—  Prinz  von  —  250  (1849). 

—  Résident,  kaiserl.,  in  —  101 
(1654/55);  s.  Fragstein. 

—  Schaffgotsch,  Chr.  L.,  Berichte 
aus  —  288  (1669). 

—  Strattmann,  Heinrich,  Briefe 
aus  —  361  (1701—04). 

Wartenberg  388,  447,  507;  s.  Wald- 
stein — . 

—  Familie  507  (17.  Jh.). 

— -Melan,  Komtesse  388  (1730). 
— sche    Herrschaften,    Urbar    447 

(1608). 
Wartenburg  s.  Polheim  und  — . 
Wasner  169  (1856/57). 

—  Dr.  Ignaz,  Gcsandtschaftssekre- 
târ  in  Paris  389  (1736—41),  434 
(1733—46),  436,  445  (1746). 

Wassenburg,  Baron  de  — 434  (1733 

—40). 
Waterloo,    Schlacht    bei    —    246 

(1815). 
Watterville  242(1813). 


Watteville,  C.  434  (1789—48). 

Watzenhofen  s.  Michna  von  Weit- 

zenhofen. 
Wayer,  J.,  S.  J.  108. 
Wayem  zu  Reichenstein,  Hans  von 

—  328  (1571). 
Weerst,   A.  chevalier   de   —  434 

(1740). 
Wehinsky  de  Chynitz  et  Tettau, 

Wenzel  507  (1616). 
Weichs,  Baron  von  —  484  (1787— 

48). 

—  Baronin  434  (1787—48). 
Weikersdorf,  Gemeinde  560  (1648 

—1741). 
Weilandt,  Jean,  Pfarrer  bei  St  Ni- 

kolas  in  Luxemburg  484  (1740). 
Weimar,  Bernhard  von  —  81,  222 

(1634). 

—  Grofiherzog  Karl  August  165 
(1828). 

—  Herzog  von  —  311  (1618—28). 

—  Wilhelm  Ernst  538  (1701—04); 
s.  Sachsen — . 

Weinberger,  Major  467  (1769—74). 
Weingarten,    Johann    Jakob    460 

(1681/82). 
Weinhart,  Ignaz,  Sekretâr  des  Erz- 

herzogs  Siegmund  (Franz)  von 

Tirol  362  (1666). 

—  Johann,  Sekretâr  (iber  die  Ver- 
lassenschaft  des  Erzherzogs 
Siegmund  (Franz)  von  Tirol  349 
(1666). 

Weinsberg  87. 

Weinzierl,  Geh.  Rat  237  (1806). 

Weirauch,  G.,  osterr.  Hofagent  467, 

468  (1770—89). 
Weifîen  Berge,  Schlacht  am 

(1620)  36,  37,  41,  215,  458. 
Prozession  zum  Gedâchtnis 

dor  —  340  (1630). 
Weifienwolf,   Graf,   Hofkammerrat 

7  (1671—73),  257. 
David    Helmhart,    Landes- 

hauptmann  in  Linz  844  (1665X 

849  (1666),  862  (1666). 
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Weiûenwolf,  Graf  Ferdinand  —889 

(1727-40),  480  (1748-46). 

Helmhart  362  (1680—1703). 

Weîûwasser,  Herrschaft  in  Bôhmen 

56. 
Weitinger,  Hauptmann  43  (1619), 

45  (1619). 
Weittenholz  8.  Kleinpauer  von  — . 
Weitzenhofen  s.  Michna  von  — . 
Welden,  Baron,  ôsterr.  Feldzeug- 

meister  107  (1850). 
Welehrad,   Hauptmann   zu   —   s. 

Udwarhely. 

—  Kloster  572  (16.  und  17.  Jh.), 
573  (1202—1421),  574. 

Abt  des  —  574  (16.  Jh.). 

Welfen,  Généalogie  894. 
Wellens,  P.  A.,  Btirgermeister  von 

Antwerpen  434  (1789-43). 
Wellington    145    (1814-52),    152 

(1818—50),  168  (1847),  246—248 

(1815—17). 
Wels,  Graf  s.  Welz. 
Welschland  259  (1760). 
Welsperg,  Graf  Friedrich  Josef  Bo- 

naventura  —  389  (1736). 

Johann  434  (1742). 

Wel(t)z,  Graf  von  — ,  kaiser!.  Ge- 

sandter  in  Schweden,  Kommis- 

sâr  in  Ltittich  362  (1700—02), 

874  (1700—12),  895  (1705—07), 

528,  529  (1700/01). 
— Eggenberg,  Grafin  Eleonora  — 

389  (1788). 
Wenkheim  232  (1793). 
Wentzl,   Johann  Adam,   Harrach- 

scher   Inspektor   in    Linz    390 

(1742),  434  (1729—40). 
Werdemann  5  (1620—26). 

—  Paul  494  (1650—1705). 

—  Peter  494  (1650—1705). 

— sche  Rechtsnachfolger  494  (1650 

—1705). 
Werdenberg  300,  306  (1623—28), 

808  (1617—29),  810  (1625—28), 

889,  491. 
-^  Grilfin  889  (1780-59). 


Werdenberg,  Gr&fin  Anna  — ,  ver- 
ehel.  Ftirstenberg  491  (1516). 

—  Johann  Baptist  von  —  300 
(1705). 

—  und  NàmëSt,  Graf  Johann  Phi- 
lipp  —  389  (1727). 

Wennsdorf,     Herrschaftsgemeinde 

561  (1656). 
Wemeck,  Baron  L.,  General  236 

(1805). 
Wernegk,  Hans  von  —  327  (16.  Jh.). 
Wemer,  Ignaz,  Verwalter  der  Des- 

foursschen    Herrschaft    Rlein- 

skal  451  (18./19.  Jh.). 
Werth,  Gabriel  Abraham   von  — 

389  (1780—33). 

—  Johann  von  — ,  General  6 
(1645),  20  (1649—51),  72  (1637— 
48),  93,  164  (1643),  219  (1650— 
52). 

Wertheimber,  Wolf  389  (1737/38). 
Werthern,    Graf    Georg    Wilhehn 

von  —  434  (1729/30). 
Wesel,  Garnison,  spanische,  in  — 

45  (1618-89). 

—  Insel  76. 

—  Mettemichsches  Archiv  in  — 
140. 

Wesen-Urfahr   bei   Linz   in   Ober- 

ôsterreich  337  (1607). 
Wessely  s.  Neu — . 
Wessenberg  142  (1814),  144  (1809 

—53),  152  (1848-53),  171  (1848), 

241  (1813). 
Westfalen,    Oberst    von    —    228 

(1645). 
Westfâlischer  Friede  90  (1645),  133, 

218   (1649),   472,   473;   s.  Mttn- 

ster  und  Osnabrtlck. 
—s   Grafenkollegium   153  (1661— 

1747),  540  (1774—91). 

—  Kreis  55  (1793/94). 

—  Kreisstânde  91  (1643),  153,  154 
(1508—1757). 

Westmoreland,  Lady  145  (1853— 

59),  150  (1855^-59). 
Westphalen,  Graf  Wilhelm  von  — 

434  (1785-41). 


^^^H                               ^^^H^r         Eegister.               n^^^^^^^^^H 

^^H          Wetzel,   Baron   dv  —  389   (1731), 

Wien,  AdeO ges KoHegmBnn^iaH 

^^H                        (1735). 

—  Akademie  248  (1818). 

^^H          Wetzlar,  SUdt  70  (1648),  189  (1771). 

standische  387, 

^^H          Wetzlau  (Weczlow),  Ort  511  (1622 

—  Archîv,     Harracbschee    in    — 

^^H 

323  ff . 

^^H          Weyda,  Karl  135. 

—  Artnenkommisgion   392    (ÎT35% 

^^^^H         Weyhe-Eîmke,     Arnold     Freiherr 

—  Banko-DepuUtion,     Kondirek- 

^^H               von  —  35,  51,  206,  207,  209. 

tor  der   Minîstorial- ^ —   188;  au 

^^H         Weyll,  Htadt  70  (1630). 

CoUoredOj  Rudolf  JoseL 

^^H         Wichnitz,    Oktavian    von    --    546 

—  Banko-ObUgation  192  (1708). 

^^H               (1627/28), 

—  Bcïag»?rung  und  Ëntsatz  (168J) 

^^H          Wicka  (Wickha),  Graf  Ferdinand 

109,  165. 

^^H               389  (1718/19). 

—  Bernadotte,  Insulte  au!  den  fran- 

^^H Ferdinand  Karl  361  (1688-- 

z5Mirichen  Botscbafter,  196(1798), 

^^H 

—  BisclWife,  ErZ'  von  —  Sa  106; 

^^^^H Franz  Johaim,  kaiserl  Bot- 

a.  Benedino,  Kardinal  D.;  Breu- 

^^^^1               Bchafter    in    Pans,    obeTÔ&terr. 

ncr,  Friedrich  Philipp  und  Jo- 

^^H              Hofkamti]  errât  (t  1688)  361,  362 

hann  JoBef  Graf  von;  Harrach„ 

^^H               (1669—73). 

Franz   Anton   Graf;   Rattacher, 

^^H         «.  ^  Joh.  Fr.  von  -  8  (1666^ 

Kardinal;  Sinelli;  Wolfralh. 

^^H 

—  Bistum  106, 

^^^^H          Wickenburg  g.  Btechînelli  von  — . 

—  Deutschordensballeî  398  (1712). 

^^^^1          Wickov,  W.  von  — ,  Bischof  von 

—  Domherren  846  (1643—57). 

^^H               Olmtitz  3  (1567—70). 

—  EhrenbUrger,  Furst  Schwarzen- 

^^^H         Wiczkowec  atif  Citnburc,  Wilhelm 

berg  241  (1813). 

^^H               von  —  573  (1521—35). 

—  Eisenbahn  von  —  nach  Bochnia 

^^H         Wîdemann,  Jakoh,  Dr.  72  (1640). 

149.                                               M 

^^^H         Widerholt  mid  Wardenhoffen,  De 

—  Ferdinands  H.,  Oberftthmng  derl 

^^H               —,  Rittmeister  389  (1724). 

Leicbe,  naeh  Graz  334  (1637).    1 

^^^H          Widmann,     Georgius,     S.   J.     389 

—  Fischpreîse  103>                           " 

^^H 

—  Franziskanerkirche    St    Hiero- 

^^^H          —  Herr  von        117. 

nymuB  94, 

^^^^B         —  Johann  Philipp  von  —,  Hofrat 

—  Freibaus,     Nadafidysches     lOÔ 

^^^H               iind  Kommîss.^r  in  Regensburg 

(1673--76). 

^^H               389  (1731),  4U  (1728-^8). 

-  Friede  von  -  (1731)  394;  (1809) 

^^H         Wied(t),  Ftirst  154  (1741—90). 

149. 

^^H          —  Graf  312  (1628). 

~  Frîêdensverhandlungen    ta    — 

^^B Karl  tM  —  389  (1781—39). 

234  (18fJl). 

^^^^H          Wîelroû  g,  Ruinpf.  Freiherr  von  — ^. 

Vertrag     zwschcn      Fried- 

^^H         Wien  2,  15,  25—27,  36,  68.  70,  75, 

rich    m.   und   Wladislaw   von 

^^H               88,  94,  103,  106,  109,  120.  123, 

BChmcn  270  (1480). 

^^H                146,  149,  154,  165,  175,  179,  188, 

—  GerichtS'  und  Koromerzîalmkt^it 

^^H                100^102,    196,    216,    217,    221,   i 

398  (1681—1736). 

^^H               284.  239,  241,  245,  248,  249,  259, 

—  Gesandte     Kônig     Wlailis^lawi 

^^H               270.  275,  287—289, 293,  800,  303. 

von  Bôhmen  in  —  270  (1488). 

^^H               323,  324,  327.  346,  356,  372,  374. 

—  Handelsîeut^  356  n66&-8T), 

^^H               387,  390,  392,  394,  398,  453,  530, 

Vor&tellung    der    noUe^iden* 

^^H 

den  —  120. 
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Wien,  Hâuser,  verk&ufliche,  in  — 

106  (1678). 
Harrachsches   Majoratshaus 

aof  der  Freiung  323,  324  (1655 

—1706). 
Tenfenbachsches  Haus  „hm- 

der  dem  Landhauss'*  293  (1630 

—33). 

—  Hof  in  —  8.  Osterreich,  Hof. 

—  Hofnachrichten  ans  — 15  (1643). 

—  Hoppés  Berichte  aus  —  146 
(1813/14). 

—  Jesuitenkolleg  398  (1681). 

—  Konferenz  zu  —  221  (1634). 

—  KongreB  245  (1814/15). 

—  Korrespondenzen  politischer 
Beamten  und  Agenten  aus  — 
mit  H.  Cernîn  287—289  (1657 
—72). 

—  Kriegsereignisse,  Berichte  aus 
—  ûber  die,  27  (1746—62). 

—  Landesgerichts,  Akten  des,  398. 

—  Landschreiber  in  —  390  (1729 
—42). 

—  Landwehrbataillon   175. 

—  Literarisches    Bureau    154 
(1810/11). 

—  Lotterie  („Spielhafen")  372 
(1672). 

—  Magistrat,  Streit  des  Jesuiten- 
kollegiums  mit  dem,  398  (1681). 

—  Minoritenguardian  300  (1705). 

—  Minoritenkirche  300  (1705). 

—  Nuntius,  p&pstl.,  in  —  s.  Rom, 
Papst 

—  Pest  in  —  25  (1713). 
Totenlisten  374  (1679/80). 

—  Postreiselisten  259  (1739). 

—  Rate,  kônigL,  in  —  2  (1533). 

—  Regiening  190, 191  (1790—1802). 

—  Reise  der  Grofifûrstin  von  Ruû- 
land  nach  —  179  (1782). 

—  Schottenkloster  68  (1641). 

—  Schwarzenbergpalais  26  (1780). 

—  Schwarzenbergmonument  249 
(1820). 

—  Stadt  70  (1633). 

—  Stadtguardioberst  308. 


Wien,  Statthalter  in  —  327;  s.  Pu- 
cheim,  Jôrg  von. 

—  Tagzettel  103  (1667—96). 

—  Universitât  453  (1589). 
— Wâhring323  (1322). 

— er  Zeitung,  bessere  Einrichtung 
der,  154  (um  1810). 

—  Zeitungen  aus  —  293  (1630— 
33). 

Wîener-Neustadt  255,  256,  367,  39a 

—  Bischof  von  —  367;    s.  Kollo- 
nîtsch,  Graf  Leopold. 

—  Deutschordensballlei  398  (1712). 

—  Hinrichtung     des     Zriny     und 
Frangipan  255,  256  (1671). 

Wiesemsky,  Graf  163. 

Wiesen,  Herrschaftsgemeinde  561 

(1656). 
Wiesenberg,  Herrschaftsgemeinde 

561  (1656). 

—  Mittrowskysches  Archiv  in  — 
526. 

— sches  Schneegebirge  563  (1661— 
65). 

—  Wiesner  von  —  s.  Wiesner. 
Wieser,  Baron  536  (1696/97),  538 

(1702—42). 
Wiesner    von    Wiesenberg,    Elias 

569  (1645). 
Wignacourt,  Graf  de  —  434  (1742 

-44). 
Wilczek,    Freiherr    von    —    105 

(1690). 

—  Graf  436  (18.  Jh.). 

Heinrich  Wenzel,  Gesandter 

in  Warschau  434  (1732—36). 

—  Thérèse,  geb.  Clary  160. 
Wildenburg,  Komturei  82. 
Wildenheimb,  Baron  Johann  von  — 

389  (1725—42),  434  (1732—42). 
Wildenstein,  Graf  Kajetan  von  — 

389  (1725—42). 
Wild-  und  Rheingraf  Otto  67  (1635). 
Wildner,  Augustin  434  (1730—32). 
Wildon,  Hertnid  von  — ,  Marschall 

von  Steiermark  295  (1315). 
Wilsdorf,    Ortschaft    512    (152&- 

1800). 
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Wilson  242  (1814). 

Wimpfeling,  Johann,  kurftirstlich 
Trierscher  Kanzier  828  (16.  Jh.). 

Wimpfen,  Stadt  70  (1685). 

Wimpffen  144. 

Winarsky  von  Krzischow,  Adam, 
Schlofihauptmann  zu  UUersdorf 
562  (1680—95),  564  (1679—85), 
568  (1684),  570  (1664—72). 

Windischgratz  7,  9, 10,  58, 101, 144, 
150,  152,  250,  252,  257,  434, 
498,  516. 

—  Fûrsten  von  —  58. 

Alfred   144   (1821—59),   150 

(1859),  152  (184&-59),  250(1849), 
252  (1849),  516. 

—  Graf  101  (1688-93). 

Ferdinand  434  (1737). 

GottUeb  7  (1670—74),  9,  10 

(1682—88),  257  (1669—71),  498 

(1677). 

Josef  434  (1745). 

Windsheim,  Stadt  305  (1629). 
Windsor  508  (1679—82). 
Winklersberg,  Anton  von  —  569 

(1709). 
Winneberg  152  (1248—1609). 

—  Philipp  Freiherr  von  —  155 
(1664/65). 

Winterberg,  Stadt  70  (1629). 

—  Cheynow  und  —  s.  Malowec 
von  — . 

Wintersoven,  Marquis  de  —  434 

(1734). 
Wiricx,  L.  434  (1739—42). 
Wischehrad,    KoUegiatkirche    am 

—  344  (17.  Jh.),  508  (1762/63). 

—  Propst  von  —  281  (1633),  339 
(1638);  s.  Martinitz,  Graf  Benno. 

Wiseman  147  (1849). 

Wisendin   von   Wisenburg,   Marie 

Xaveria  389  (1724—39). 
Witt,  Jean  de  —  122,  435  (1734— 

41). 
Wittenberg  554  (1646). 
Wittenweyer,  Schlacht  von  —  224. 
Wittgenstein,  Joh.  Graf  —  72  (1636 

—46). 


Wittgenstein,  Sayn  und  —  s.  Sayn. 
Wittingau,     Archiv,     Schwanen- 

bergisches  28,  32,  84,  266  (15. 

Jh.),  456. 

—  Herrschaft  und  Schlofi  26  (1758 
—66),  28,  33,  83,  87,  94. 

HolzflôBerei  in  der  —  506 

(1732/33). 

—  Kloster  28. 

—  Stadt  50  (1626). 

Wlaschim  s.  Kaunitz . 

Wlaschimsky,  Karl,  Harrachscher 

Archivar  325,  326  (1722). 
Wlassim,  Graf  J.  von  —  389  (1724). 
Wodërad  s.  Plachy  von  — . 
Wodnian,  Schlacht  bei  —  128. 
Woestenradt,    Baron    de    —   435 

(1734—41). 
Wolckra  s.  Volckra. 
WoleSna,  Ort  511  (1666—1773). 
Wolf,  Anton  72  (1635). 

—  P.,  S.  J.,  kaiserl.  Beichtvater 
529  (17./18.  Jh.). 

Wolffegg,  Graf  Heinrich  —  67. 

Wolframitz  s.  Hoditz  und  — . 

Wolfrath,  Anton,  Abt  von  Krems- 
milnster  und  Bischof  von  Wien 
343  (1637). 

Wolfstim,  Hans  Adolf  von  — ,  kai- 
serl. Oberst  301  (1619—29),  308 
(1629/30). 

Wolkenstein  72,  164,  304,  343,  350, 
362. 

—  FUrst  304  (1625—30). 

—  Grafen  164  (1529). 

Christoph  F.  362  (1696). 

Georg  72  (1645/46). 

Hans  Jakob  zu  —  350  (1665). 

Sdislawa  von  —  343  (1661). 

—  Maungen —  s.  Maungen. 
WOlker,  Graf  537,  538  (1699—1742). 
Wolkonski,  FUrst  242  (1814),  249 

(1820). 
Wolmar  92. 

—  sche  Gesandtschaft  88,  89,  93. 
Woraczitzky  Freiherr  von  Pabie- 

nitz,    Christoph    Norbert    389 
(1726-30). 


Register. 


769 


Worliôna,  Karl  Balbin  von  —  546, 

547  (1628). 
Worlik,    Archiv,    Schwarzenbergi- 

sches,  zu  —  280  ff. 

—  SchloB  238  (1810),  247  (1815). 
Worms  18,  68,  70,  443. 

—  Bischof  Georg  Anton  von  —  68 
(1637). 

—  Stadt  70  (1635—46). 

—  Traktat  von  —  443. 

—  Winterquartiere  fur  die  kaiserL 
Truppen  18  (1643). 

Wosnesensk  162  (1837). 

Wotton,  EL,  englischer  Botschafter 

46  (1620). 
Woyna  152  (1841—43). 
Wratislaw  243,  263,  316,  344,  362, 

389,  435,  436,  452,  503,  507,  573, 

577;  8.  Vratislav. 

—  FamiUe  507  (17.  Jh.),  573  (1355), 
577. 

—  Graf  243  (1814),  452. 

Adam,  Bischof  von  Kônig- 

grUz  263  (1714). 

Adolf  344  (1665). 

Alesch  362  (1670). 

Chri8tophFranz362(1671/72). 

CF.  362  (1677— «3). 

F.  C,  Geeandter  in  Moskau 

316  (1730),  435  (1728-48),  436. 

Franz  Karl  389  (1726—40). 

Johann  Adam,  Bischof  von 

Leitmeritz  503  (1721—25). 
Johann  Josef,  Bischof  von 

Kôniggratz  435  (1745). 
Wrbna  144,  152,  247,  288,  435,  467, 

492,  533,  534,  558  (1621—50);  s. 

Wtlrben. 

—  Archiv  in  Holleschau  533. 
in  Jarmeritz  534. 

—  Bruntalsky  von  — ,  Johann  492 
(1615-60). 

—  Familie  467  (1772—77). 

—  Graf,  Oberstk&mmerer  144,  247 
(1816). 

Flora    144    (1816-27),    152 

(1827-61). 


Wrbna,  Graf  Johann  Franz  —  288 

(1660—65). 
Rudolf  534  (1897). 

—  und  Freudenthal,  Johann  von 

—  435  (1732—43);    s.  Wûrben. 

—  SchloB  533. 
Wrede  145  (1824—29). 
Wresowec    (Wfesowetz,    Wrzeso- 

witz),    Graf    129    (1782),    226 
(1652/53). 

—  Josef  von  —  158  (1589—1616). 

—  Wolf  11. 

Wrt(t)by  72,  90,  257,  263  (1715), 
362,  389,  435,  448,  507,  574. 

—  Familie  448,  507  (17.  Jh.). 

—  Graf  Johann  von  —  389  (1724 
-34),  435  (1730—36). 

Johann  Ferdinand  257  (1669 

—77). 
Johann  Franz   362   (1679— 

85). 
Sezema  von  —  72  (1633— 

41),  90  (1633). 
Wrzesowitz  s.  Wfesowec. 
Wschelapp,  Gut  500  (1715—22). 
Wsetin,  Herrschaft  564  (1680). 
Wucherer,  Freiherr  H.  B.  von  — 

435  (1741/42). 
WUlzburg,     brandenburgisches 

SchloB  158  (1631). 
Wtirben  362,  389,  562;  s.  Wrbna. 

—  FamiUe  562  (1664). 

—  Graf  Johann  Franz  362  (1697— 
1703). 

Stephan  362  (1678). 

—  und  Freudenthal,  Graf  J.  von 

—  389  (1726-^1);  s.  Wrbna. 
Wurm,    Graf   Ignaz    von   —   389 

(1723—27). 
Wurmbrand,   Graf   Johann   Wolf- 

gang  von  — ,  ôsterr.  Gesandter 

317  (1730),  389  (1729—32),  435 

(1729-45),  436. 
Wurmser,  Graf,  ôsterr.  General  510 

(1792—98). 
Wttrttemberg  67,  76,  87,   94,  95, 

105,  110,  141,  142,  154,  194,  211, 


^^^^^  770          mff                   ^^^^^^^^H 

^^^^m          214,    284,    241—244,    246,    250, 

Wûrzburg,  BiBchofswalil  18  (1642).« 

^^^^1          252,  304,  389,  435,  471,  480. 

—  Eroberung  von  —  81.               1 

^^^^^     Warttemberg,  Haus  87,  214. 

—  Professor  in  —,  Barthel,  Je4i» 

^^^^L          —  Herzog    von    —    87,    211,    234 

Kaspar  406  (1738).                    ■ 

^^^B 

—  Schiacht  bei  —  231  (1796)|^H 

^^^^V Adam  250  (1824—44). 

Wyâehrad  s.  Wischohrad.       ^^H 

^^V         ^  —  Alexander   435   (1736),   480 

Wysodan,  Gut  512.                   ^^M 

^^m                (1743-46). 

fl 

^^^^B Aloxander  (Prmz)  105. 

^^H Auguste  480  (1736—46). 

Yate,  P.  F,  Thom,  K&rtâuaerflH 

^^^^^ Eberhard  67  (1635-^3),  110 

(1735 — 39).                            j^H 

^^^B 

York  243  (1814).                      ^H 

^^^^^^   —  ^ Vorstelhmgen  des 

Yppern,    Eribîschof    von    — ^IH 

^^^H                wegen  der  bdhmÎBcheii  Landes- 

(1732—34);  ?i,  Schodt 

^^^B                mutung  110  (1595). 

^^H           -  —  Eugen  (Prinz)  244  (1814). 

z. 

^^H Ferdinand   194  (1794). 

Zabareila,  Graf  Jakob  von  —,  aui 

^^H Friedrich  Withelm  194. 

Passau  313  (1655—59),  SSo! 

^^H Georg  67  (1636). 

Zjibéhlitz,  Gut  512. 

^^H          -   -  Karl  Rudolf  389  (1737). 

Zagorski  487  (1832), 

^^H          —  —  Leopold  FHedrich  67  (1636). 

Zahrâdeckv,  Johann  272  (1559). 

^^^H Ludwig  Eugen  194  (1794). 

—  Wcnzel  72  (1645). 

^^H Roderich  67  (1646). 

Zalay,  Johann,  Graf  von  Prefiburg; 

^^H          —  —  Ulrich  211  (1653). 

327  (1530)* 

^^H          Wilhelm  252  (1866). 

Zamoiski  2  (1581), 

^^^1          —  Kônig  von  —,  Friedrich  L  246 

Zamora,  Joscf  377  (1709-^),  43Ô 

^^H 

(1734^4).                                     , 

^^H          _  _  Wîlhelm  141  (1849),  142  (1825 

Éarapach,  Graf  Zdenko  von  —  281 

^^B 

(1627). 

^^^^^_    —  Kronprinï    Friedrich    Willielm 

—  von  Pottenstein,  Johann  Burian 

^^^^1          241—243  (1813—15). 

569  (1645). 

^^^^^    —  Beschwerden  aus  —  471  (1630). 

Zannini,  ôsterr.  Kricgsminisier  171 

^^^^1          —  Bfirgcrkrteg,    Errettung    vom, 

(1848). 

^^H               244(1814). 

Zaremba  144  (1851/52). 

^^H          —  Gtiter  94,  95. 

Zarpas,  D,   Ëmanuele  de  —  440 

^^H          —  Konvention  mit  —  241  (1813). 

(1740). 

^^^^B          —  StUndische      Verfassung      154 

Zasius,  Dr.  Johann  Ulncti  829  (1564 

^^H 

-73). 

^^^^B          —  Vormnndschaftsangelegenheiten 

ZastHzl  314  (1662-93),  566,  67B^ 

^^B 

574. 

^^H          Wariburg  18,  68,  75  (1646).  81.  88, 

-   Georg  von  —  574  (1544). 

^^^^         140,  160  (1727),  231,  338  (1812),  , 

—  Georg  Biegmund  574  (1811), 

^^^^B         260,  274,  374,  406. 

-  Heralt  573  (1532). 

^^^^1   -  nisohof  Ton  —  18  (1642/43),  68 

-  JaroBlaw  573  (1532). 

^^^^1         (1640),  88,  260  (1619),  274  (1556), 

-^  Johann   573,  574  (1637—14)^ 

^^^^p               374      (1699);      ».     OrLnf.iiklau: 

—  Weiizcd,  mâhriftcher  Landredit*- 

^^^^^^        ftchOnboru,  Graf  Friedrich  Karl 

belaitzer  556  (1649). 

^^^^^H       tuid  PhQipp;  Sintendorr. 

—  Morkovftky  von  —  574  (la  Jb.). 

Register. 
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tàstfizl,    PrakSicky    von    —    574   i 
(16.  Jh.).  j 

—  Proôek  von  —  573  (1526-55). 

—  Zdànakf  von  — ,  Johann  574 
(1551). 

Sawisch  889,  452  (19.  Jh.). 

—  Emanuel  von  —  389  (172^—42). 

—  Franz  Marian  389  (1728—42). 

—  Sîdonia  Maximîliana,  Freiin  von 
—  389  (1728-36). 

Sawoda,  Gut  500  (1727). 
5bet8chno,Pfarrer  von-  508(18.Jh.). 
Sbirover  Linie  s.  Lobkowitz. 
^ànsky  s.  Zàstrîzl. 
2deraz,  Kloster  344  (17.  Jh.). 
Sdiàrsky,  Wenzel  Max  561   (1664 
— 68X  568  (1664--68). 

—  von  Lovôic  574  (16.  Jh.). 
2dikau  8.  Grofi . 

Zechitz,  Elisabeth  Kîrchner  aus  — 

562  (1734). 
Zcdlitz  148,  152  (1852—54). 
Zeg  von  Hohenstein  72  (1647). 
Zeger,  Heinrich  72  (1643). 
Zeghedy,  Paulus  328  (16.  Jh.). 
Zeidlern  435  (1743). 
Zeng,  Stadt  336  (1617/18). 
Zening,  comte  de  —  389  (1729). 
Zeno,  Apostolo  317  (1722—33). 
Zerotin  s.  Zierotin. 
2;erowski,  Hans  (Christian  von  — 

362  (1682—84). 
ZoBchwitz,  KUrassierregiment  231 

(1794). 
Zeyll  s.  Truchsefi  von  — . 
Ziadowitz  545  (1625),  548,  549  (1634 

—36),  551  (1642). 
Zichy  8,  144,  389,  435. 

—  Graf  Franz  von  — ,  Bischof  von 
Raab  435  (1745/46). 

Karl  389  (1736). 

Stephan  8  (1666-72). 

Zie,  Baron  435  (1733—38). 

Zieglische  Erben  80. 

Zierotin  (2erotin)  2,  5,  11,  46,  72, 
113, 184,  314,  332,  389,  485,  460, 
498,  533,  542—548,  552,  569,  561 
—570,  578,  674. 

ÂrehiTaUeD  I.  Heft  4. 


Zierotin,  Archiv  in  Blauda  533. 
in  Ullersdorf  559—570. 

—  Familie  542  (1509),  552  (1643), 
559  (1560—1801),  562  ff.,  567, 
568—570  (1664—1735). 

—  Freiherren,  Grafen  314  (1662— 
93),  574  (16.  Jh.). 

AngelinaAnnaSibylla  Freiin 

von  —  s.  Galle. 
Anna  Karolina,  geb.  Mans- 

feld  568  (1684). 

Balthasar  548  (1633). 

Bartholomâus  I.  542  (1514). 

Bartholomâus  H.  72  (1638— 

41),  184  (1643),  570  (1644). 
Bemhard    569    (1661),    574 

(1544). 

Elisabeth  573  (1551). 

Franz  569  (1665). 

Friedrich   der  JUngere   543 

(1584),  545  (1626). 
Johann  2,  542,  543  (1506— 

84). 
Johann  Graf  389  (1726—39), 

435  (1741),  569,  570  (1713—57). 
Johann  Dietrich  72  (1638— 

41),    546,    547    (1626-29),    569 

(1644/45). 
Johann   Friedrich   544 — 546 

(1615—26). 
Johann  Joachim  565  (1708), 

567—570  (1665—1730). 
Johann   Ludwig,   Sohn  des 

Grafen    Johann    Joachim    566 

(1728-34),  569  (1717—26). 
Judith   Katharina  564,  565 

(1667/68),  569  (1664—67). 
Karl  der  Altère  5,  11  (1612 

—14),  46,  113,  332  (1609),  460 

(1629/30),  533,  544  (1612). 

Karl  569  (1711). 

Karl  Graf,  Exzellenz  533. 

Karl   Heinrich,    der   Altère 

552  (1644). 
Karl  Heinrich  der  Jttngere 

569  (1661-54). 
Kaspar  Melchior  545  (1617 

—20). 
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^^H                                               ^^^^^^^^H 

^^^^1          Zierotin,  Grâfin  Katharma  — ,  geb. 

[  ZlabingB   bel  Neuhau^,    .^t^iit  ^M 

^^H                WaldBtein  498  (1637). 

(1596). 

^^H Kunigimde  569  (1644). 

2leby,  Gut  in  MUhren  545  (1623- 

^^H Ladialaug   Yfvlen    544,    545 

26),  547  (1629). 

^^H                (16CI8— 22),  547. 

Znaim  278  (1561),  551. 

^^^^H Ludovika  WilheimmG,  geb. 

—  St.  Clara  in  —  651  (1641), 

^^H               Lîigenau  569  (1689). 

Zôhrer,  Franz  Bernbard  von  —  39Ô 

^^H Ludwig  Graf  —  570  {173a— 

(1727), 

^^H 

Z^^hrern,  Marquis  von  —  (London) 

^^H         _  _  Luise  Wilbelmiiie  570  (1716). 

435  (1741—43). 

^^^^^^    -^  _  Maria  Magdalena,  Gemahlin 

Zollenstein,  Fauiilie  574. 

^^^^H         des   Joh.  Friedrich  544  (1615). 

Zollem  37,  303,  308,  390,  480. 

^^^^^^^  ^  _  Maximilian  Ftbhz  Anton  664 

—  Eitel  Friedrich  von  —  3U8  (160d 

^^■^               —566    (1667—1760),    570    (1692 

-27). 

^^H 

—  Franz   Friedrich   Georg   Anton 

^^H Michael   Graf  —  570   (1756 

Reichsfreiherr  von  —,  Obérai* 

^^m        -61). 

leutnant  390  (1740),  480  (1736" 

^^H Paul  573,  574  (1540—44). 

-46). 

—  J.  G.  von  —  87  (1620).             ■ 

-  Kardinal  303  (1620—30).             " 

^^H          —  —  Primislaus  561—570  (1644— 

^^H 

^^^B         Ursula  Sophîa    s*  Grfinthal, 

Znrii,  Giuseppe  377  (1737— 3$X  440 

^^^^B                                       YOU  — 

(t740). 

^^H         —  —  Viktor  Bernard  544  (1609). 

ZOptau,    Herrschaftsgomeinde  ^1 

^^B          „  .  Wenzel   573   (1520). 

(1656).                                              M 

^^^^B         — 6che    UetTschafteo    Groâ-Ullers- 

Zottines,  Jakob,  Erzdiakon  în  Kd^B 

^^H                dorf  559  (1560—1801). 

uîggr^tz  844  (1665/66).                 ■ 

^^^^B          2i6row5ky,    kaiserl.  Geaandter    in 

Zoubek,  Mattluas,  Ërzbischof  vo&l 

^^H               Païen  ^0  (1679-^3),  24  (1690). 

l'rai;  3<Î3  (1670—72).                  J 

^^H          Zigeimer  277  (1549). 

Zriiiy,  Graf  72,  256,  273.          ^H 

^^^H          Ztllersberg,  Sébastian   Anton   von 

N.  273  (1564).                   S 

^^H                —  389  (171&-27),  435  (1738). 

Niklafi  72  (1639^3). 

^^^H          Zimburgisches    Arcbiv    in    Tobit- 

Peter     72     (1639-48),    25« 

^^^1               sciiau  526. 

(16Î1). 

^^^H          ZimmerL,   8imon   Thaddâ^us   Josef 

Zrugische  Erben  82. 

^^H               435  (1741). 

ZubH  8.  Kustoft  von  — . 

^^^H         Zîmmern,  Graân  Anna  zu  --,  ver- 

Zucchi,  General  \m  (1814), 

^^H               ehcL  Fûrstenberg  491   (1562— 

Zunialla,  IL  R.  de  —  436  (1781- 

^H 

41). 

^^^H          Zmneni,  Ign&z  Max  von  — ^  Feld- 

Zuniga.  B.  41  (16201 

^^H               kreiskanzler  389  (1728-^39). 

Zup&naie  de  Bcheïlenberg,  Johann 

^^H          Zinnwald  15d  (1728). 

Anton  390  a726--S6);  b.  Scbel- 

^^H          ZitUu  220  (1633). 

lenberg. 

^^^H         Zinzendoff,  Graf  b.  Sînzendorf. 

Zuytcote  n.  Villette  de  — .             ■ 

^^^H         ZinzerlïB,  Franz  Adolf  von  —,  Se- 

Zwt^ibrtlcken,  Pfalzgraf  von  —  1M«I 

^^^H               kretjlr  des  Botecbafters  in  M»- 

Zwettel    in    Nieder5st«rrtncb    570 ■ 

^^H               dnd  362  (1699-1701). 

(1480).                                            ■ 

^^^K^  Zipper   von   Augensteia,   Dr.    390 

Zweyer  von  Evenbach,  Barun  Pel-fl 

^^^H 

legrino  862  (16ea-$7)*             ■ 

Verlag  yon  Adolf  Holzhausen  in  Wien. 

Verôffentlichungen 

der 

Kommission  fBr  nenere  Geschichte  Osterreichs. 


Band  1,  8,  IS. 

Chronologisches  Yerzeichnis 


der 

ôsterreichischen  Staatsvertrâge. 

Von 

liOdwiK  Bittner. 

Band  I:   Die  ôsterreichischen  Staatsvertrage  von  1526  bis  1763. 

Geheftet  K  8.—  =  Mk.  7.—. 
Band  II:  Die  ôsterreichischen  Staatsvertrage  von  1763  bis  1847. 

Geheftet  K  12.—  =  Mk.  10.50. 
Band  III:  Die  ôsterreichischen  Staatsvertrage  von  1848  bis  1910. 

(In  Vorbereitung.) 

Band  4. 

Archiivalien 

zur 

neueren  Geschichte  Osterreichs. 

Band  I.     Geheftet  K  24.—  =  Mk.  20.—. 

....  Die  hier  verzeichneton  Korrespondenzen ,  Diploniati»che  Herichte  etc. 
bieten  reichhaltigen  und  wichtigeu  Quellenstoff  vornehmlich  zur  Geschichte  Osterreichu, 
aber  auch  Deutschlands  und  anderer  europiiischer  Liinder. 

(Histor.  Zeitschrift,  Bd.  99,  Heft  1.) 


Band  5,  6,  7. 

Die  ôsterreichische  Zentralverwaltung. 

Von 

Thomas  Fellner  und  Helnrich  Kretschmayr. 

I.  Abteiluug: 

Von  MjL-giTîiîlîaTi  I.  bis  zur  Vereinignng  der  ôsterreichischen 

und  bôhmischen  Hofkanzlei  (1749). 

Band  1.  Gesehiehtliehe  Cbersieht.  Geheftet  K  (5.—  =--  M.  5.—. 
Band  2.  AktenstOckc  1491  bis  1681.  Geheftet  K  16.—  =  M.  14.-. 
Band  3.   Aktenstflcke  1683  bis  1749.    Geheftet  K  1(>.—  =  M.  14.—. 


Verlag  von  Adolf  Holzhausen  in  Wien. 
Band  9. 

Ôsterreichîsclie  Staatsvertrîige. 

Fûrstentum  Siebenbûrgen.    1526  bis  169j 

V-ii 

Kodericli   Gooss. 

Gehoftet  K  JO.—  =  Mk.  34.—. 

t)en<^re  GeachicUtc  Ostorreichs  Auliuweiaeii  bat.  (Hittor  V 


Band  10, 

Osterreîchîscho  Staatsvertrage. 

Niederlande  I   (bis  1722). 

Von 

Heinplch    RItter   von    Srblk. 

Geheftet  K  30.—  =  Mk.  26. 

.  .   Eitia  wîchtî^o  QtioUd  wtrd  dttrcli  dcii  vorlio^tuai  n  i>.iiiu  m  umaa 
tUchliger  Arbeit,  die  der  Honiuîgeber  çeltiistet,  dom  Forsrlu*r  erBchloK(<i<^D. 


Band  11, 

Korrespondenzen  Osterreicliisclier  Eerrscht 

Die  Korrespoiidenz  Ferdiiiarids  I. 

Band  I:  Familienkorrespondenz  bis  1526. 

Itt'*Tlicit4't  ton 

Wrilhelm  Bauer. 

Ochcftet  K  26.—  =  Mk.  23.-. 

.  ,  .  ♦  Mit  der  milhevoïÎMti  Arlioit   der  H<*r»ii«gnhe  wimîtt  Witholm  ttAii»r 
V.r  îi:it   Mrîi  mit  .'mOtnn  KJetOû  uiid  mit  viultif  Liol»«  sur  S;j- Iw     .r.;ti..r  .\n 
titix  deii  zuiu  TeUo  recht  amfari^^r 
■hmon  kiiuD.  .*, 


Band  12. 

Osterreîchîsclie  StaatsTertrâge. 

ENGLAND. 

Zweiier  Band:   1749  bis  Oktobar  IBia 


Alfred   Franols   Prlbram. 
Oolieftot  K  35 


VKROFFENTLICHCNGE:.         — -^ 
COMMISSION  FfR  NEUERE  OESCHICHTE  OSTEftiEICHa 


AKCHIVALIEN 


ZUft 


EUEREN  GESCHICHTE 
OSTERREICHS. 


n.  HMiU. 


l.  inSFT. 


WÏRN.  1932. 

AiJULi    UUl.XaAircîKNS  SACHFOj.UfcU, 


îNMA!;r. 


■  îii 


Vorfalli    t\m 


Kjiliiti^U    PoWki    (12.  Aprit   \SW   hh   il.  Pf^bntAf  IJTl), 


VERÔFPENTLICHUNGEN 

DER 

KOMMISSION  FUR  NËUËRË  6ËSGHIGHTË  OSTËRBËIGHS. 


ARCHIVALIEN 


ZUR 


NEUEREN  GESCHICHTE 
OSTERREICHS. 


II.  BAND. 


1.  IIEFT. 


WIËN,  1932. 

ADOLF  HOLZHAUSENS  NACHFOLGER. 


^^ 


o 
C^ 


CD  112. 


Druck  von  Adolf  Holshausens  Nfg.,  Wien. 


Die  Kommission    ftir   neuere   Geschichte    Oster- 
reichs  ist  nach  îhrer  Neukonstituierung  in  den  Jahren  1930 
und   1931    nunmehr    in   der  Lage,    ihre   fruheren  Verôfïent- 
lichungen  wieder  aufzunehmen,  soweit  unter  den  geânderten 
Verhâltnissen  eine  Fort! Uhrung  môglich  ist.  So  werden  jetzt  die 
Arbeiten  fttr  die  Ausgabe  der  Korrespondenz  K.  Ferdinands  I. 
sowie  ftir  das  Werk  tiber  die  Geschichte  der  ôsterreichischen 
Zentralverwaltung   fortgesetzt,   es  wird  hofïentlich    môglich 
sein,   die  Edition  der  Staatsvertrâge  mit  den  Niederlanden 
in   einem   zweiten  Band   zum  AbschluB  zu  bringen,   es   ist 
auch  ein  neues  Unternehmen  in  Angriff  genommen,  eine  Ver- 
ôffentlichnng  der  Korrespondenz   des  einstigen  Unterrichts- 
ministers    Grafen   Léo   Thun.     Und    mit    dem   vorliegenden 
Qrsten   Heft    des    zweiten    Bandes    der    ^Archivalien    zur 
neueren  Geschichte  Osterreichs"   wird  auch  dièse  Ab- 
teilung   der  Verôffentlichungen   der  Kommission  fortgesetzt. 
In  diesem  Hefte  gelangt  der  vom  verewigten  Dr.  August 
Jaksch-Wartenhorst  bearbeitete  Katalogdes  Archivs  der 
Grafen  Goëss  in  Klagenfurt  zur  Verôffentlichung.    Ftir  die 
giitige  Erlaubnis  hiezu  spricht  die  Kommission  Herrn  Grafen 
Johann  Zeno  von  Goëss  den  ergebensten  Dank  aus.    Daran 
schliefien  sich  im  Besitze  des  Geschichtsvereines  fur  Kârnten 
befindliche  Erinnerungen   Adolfs  von  Tschabuschnigg 
aus  der  Zeît  seiner  Ministerschaft  im  Ministerium  Potocki  (1870 
bis  1871).     Mit  diesem  Sttlcke  wird   der  bisherige  Rahmen 
der  ^Archivalien**   etwas    ttberschritten  und  erweitert.    Die 


Kommission  glaubt,  daÛ  zwar  im  wesentlichen  der  Charakt^r 
von  Archivalienverzeichnissen  beizubehalten  ist,  dafl  aber, 
wenn  sich  eine  gttnstige  Gelegenheit  bietet,  auch  der  voile  Ab- 
druck  einzelner  beachtenswerter  Stticke  nicht  ausgeschlossen 
sein  soll. 

Wien,  im  Mârz  1932. 


Katalog 

des 

Graf  Goëssischen    Familienarchives. 

VerfaBt  von 
August  Jaksoh-Wartenhorst  f- 


V  o  r  b  e  m  e  r  k  u  n  g  e  n . 

Ciîn  tragisches  Geschîck  wollte  es,  daB  der  Verfasser 
des  vorlîegenden  Kataloges,  der  um  die  Karntner  Geschichts- 
forschung  hochverdienteLandesarchivdirektor  i.R.  Dr.  August 
Jaksch-Warténhorst,  die  Drucklegung  seines  Werkes  nicht 
mehr  erleben  sollte.  Noch  am  28.  Dezember  1931,  sechs  Tage 
vor  seînem  Tode,  beschâftigte  er  sich  mit  der  Diirehsicht  der 
Abschrift  des  Kataloges,  dann  entsank  die  Feder  fiir  imraer 
seiner  Hand.  Am  3.  Jânner  1932  beschloB  er  sein  wissen- 
sehaftlîch  so  auBerordentlich  erfolgreielies  Leben,  von  dem 
er  fast  fiinfzig  Jahre  der  Karntner  Geschiehtsforscliung 
gewidmet  batte. 

Schon  eîne  fitichtige  Diirchsicht  des  Kataloges  zeigt 
die  Wichtigkeit  des  Goëssischen  Familienarchives.  Eine  Reihc 
von  Mitglîedern  der  Famille  hat  im  ôffentlichen  Leben  eine 
bedeutende  Rolle  gespielt.  Es  sei  niir  auf  den  Bischof  von 
Gurk  und  Kardinal  Johann  Franz  i  f  1G9G),  auf  den  Diplomaten 
Peter  I.  (f  1716),  auf  Anton  I.  (f  1TG4),  Landeshauptmann 
von  Kârnten,  1743 — 1744  Statthalter  der  neueroberten  kur- 
bayrischen  Lande,  auf  Rudolf  1.  (f  179()),  kaiserlichen  Ge- 
sandten  în  Schweden,  1748  — 17G2  Erzieher  der  jUngsten  Sohnp 


6  Vorbemerkungen. 

der  Kaiserin  Maria  Theresia,  und  auf  Peter  II.  (f  1846),  Land- 
rechts-  und  stândischen  Prâsidenten  in  Kârnten,  1809  Inten- 
danten  bai  der  k.  k.  Armée  in  Italien,  1815—1818  Gouverneur 
von  Venedig,  verwiesen.  So  enthâlt  das  Archiv  zahlreiche 
Quellen,  die  ftir  die  ôsterreichische,  z.  T.  auch  fur  die  all- 
gemeine  europâische  Geschichte  vom  Ende  des  17.  bis  ins 
19.  Jahrhundert  von  grofier  Bedeutung  sind. 

Der  Ordnungsplan  ist  aus  der  Vorrede  des  Verfassers 
ersichtlich.  Es  sei  nur  bemerkt,  daB  jene  Teile  des  Kataloges, 
die  die  jtLngeren  Sprossen  des  Geschlechtes  betreffen  und 
fast  nur  Familienakten  behandeln,  nicht  abgedruckt  sind. 
Dessenungeachtet  wurden  im  Stammbaum  auch  bei  den 
jlingeren  Mitgliedern  der  Familie  die  Ordnungszahlen  ver- 
merkt.  Zur  Unterscheidung  wurden  dièse  nicht  fett,  wie  die 
anderen  Ordnungszahlen,  sondem  mit  gewôhnlichen  Lettem 
gedruckt. 

Klagenfurt. 

Haritn  Wutte. 


Vorrede. 

Der  beigelegte  Ordnungsplan,  zugleich  Stammtafel  der 
Famille  des  Grafen  Goëss,  und  die  nachfolgende  Inhalts- 
ûberslcht  des  Kataloges  werden,  wle  Ich  glaube,  ftir  jeden 
BenQtzer  des  Famlllenarchlves  ein  gentigenderWegwelser  sein. 

Es  sel  hier  nur  aufmerksam  gemacht,  dafi,  abgesehen 
von  den  allgemelnen  Âbteilungen  I— II,  jedem  mânnlichen 
Sprossen  der  Famille  (III  ff.),  der  die  Grofijâhrigkeit  erlangt 
hat  und  dem  Gelegenhelt  geboten  war,  in  der  Offentlîchkeit 
zu  wirken,  elne  rômlsche  Ordnungszahl  zukommt,  welche 
elne  Hauptabteilung  bezeichnet.  Jede  Hauptabteilung  zerfâllt 
dann  In  so  und  so  vlele  durch  arabische  Ziffern  (1,  2,  3  usw.) 
markierte  Unterabteilungen.  Die  Frauen.  die  T5chter,  dann 
die  Sôhne,  welche  in  jungen  Jahren  verstarben,  sind  in  der 
Hauptabteilung  ihres  Mannes,  beziehungsweise  Vaters  unter 
einer  bestimmten  arabischen  Ziffer  zu  suchen.  Dièse  rômi- 
schen  Zahlen  und  arabischen  Ziilern  wurden  im  Kataloge 
stets  auf  dem  linken  Rande  jeder  Seite  eingetragen  und  zur 
schnellen  Orlentierung  auch  im  Ordnungsplan  mit  romischen 
und  arabischen  Ziffern  vermerkt. 

Da  nun  die  einzelnen  Archivalien  in  ihrer  âuBeren  Form 
nicht  glelchmâBig  geartet  sind,  sondern  so  ziemlich  in  jedem 
Archive  als  a)  gebundene  Manuskripte  oder  Bûcher,  b)  Ur- 
kunden,  c)  Akten  oder  Blâtter  in  Folio  und  d)  Akten  oder 
Blâtter  In  Quart  vorkommen,  so  war  es  nicht  moglich,  die 
Archivalien  genau  nach  den  Zahlen  und  Ziffern  am  linken 
Seitenrande  zu  legen.  Daher  ist  im  Originalkatalog  in  vier 
Kolumnen  am  rechten  Seitenrande  angegeben,  ob  das  be- 
treffende  Stûck  und  unter  welcher  Nummer  innerhalb  a)  der 
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108  Bttcher,  b)  der  21  Urkunden,  c)  der  432  Aktenabteilungen 
in  Folio  oder  d)  innerhalb  der  62  Aktenabteilungen  in  Quart 
steht.  Aus  Raumersparnis  wurden  in  vorliegendem  Abdruck 
dièse  Signaturen  in  Klammern  den  einzelnen  Archivalien 
unmittelbar  hinzugefUgt. 

Die  Ordnungsarbeit  des  Familienarchives  war  lang- 
wierig  und  sehr  mtihevolL  Sie  wurde  am  4.  Oktober  1894 
begonnen  und  dauerte  mit  einigen  Unterbrechungen  bis  zum 
10.  Oktober  1898,  wobei  meist  die  von  anderweitigen  Berufs- 
geschâften    freien    Nachmittagsstunden    verwendet   wurden. 

Das  Archiv  befindet  sich  gegenwârtig  im  Graf  Goëssi- 
schen  Palais  in  Klagenfurt,  Alter  Platz  30. 

Aagast  You  Jaksch-Warteiiliorst. 


Kalalog. 

L    Zar  ilteren  Oeschiehte  der  Famille  Ooëss. 

1  Druckschriften  und  Akten  ilber  Damian  Gois.     (c  1) 
Damiani   6.  equitis  Lusitani  urbis  Lovaniensis  obsidio. 
0  Lispone  1546. 

Damiano  de  6.  in  ^Retratos  e  elegios  dos  Varones  et  donas 
Nr.  XII  n.  157.  Lisboa"  (Obersetzung  beiliegend). 
D.  de  G.  în  Zeitschrift  »0  Panorama".  Jornal  Litterario  e 
instrutivo  n.  14  v.  J.  1837,  S.  110  (Obersetzung  beiliegend). 
Manuskript  Friedrich  Reil,  Eîne  Szene  aus  dem  Leben 
des  Ritters  D.  v.  G. 

Manuskript  Friedrich  Reil,  Damiano  Ritter  v.  Goes.  Eine 
biograph.  Skizze,  1838  dem  Gf.  Peter  II.  tiberreicht. 
Adelstandverleihung  und  Wappenbesserung  Damians 
durch  Kaiser  Karl  V.  ddo.  Brttssel  1530  Febr.  17.  Amt- 
liche  Abschrîft  aus  den  Reîchsakten  des  Minîsteriums 
des  Innern  in  Wien,  1859. 

2  Druckschrift,  betreffend  Guilelmus  Goesius:   Bibliotheca 

Goesiana  sive  catalogus  librorum Dr.  G.  Goesii 

senatoris  Batavi,  que  publica  auctione   distrahentur  in 

aedibus  lohannis   de  Vivie  bibliopolae  Leidensis 

Lugduni  Batav.  1687.    (c  2) 

3  Druckschriften,  auf  die  Famille  beztlglich  (c  3):  Die  edlen 
Grafen  v.  Goes,  historische  Ballade  von  Joh.  Nep.  Vogel 
in  „Wiener  Theaterzeitung"  1841. 

fHermann),  Die  Grafen  von  Goess.  Einegenealog.-biograph. 
Darstellung  aus  „Carinthia"  1863  (nach  Wurzbach). 
Peter  Graf  v.  Goess,  Beschreibung  einer  dalmatinischen 
Médaille  auf  ihn,  Biographie  und  Famiiiengeschichte.  Aus 
Bergmann,  Medaillen  II  476—491. 
Hartmann-Franzenshuld,  Geschichte  der  Grafen  v.  Goes, 
Wien  1873. 

4  Familîengeschichtliches,  Korrespondenzen  aus  Portugal 
und  Belgien.  Stammbâume  und  Wappen  der  befreundeten 
Familien.  18.— 19.  Jahrh.   1  Schachtel.    (a  1) 
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5/1   Verzeichnis  der  Familienportrâts  in  Karlsberg  1801.   (c  4) 
5/2  Familienurkundenbuch  1689—1765.    (a  1,  2) 

IL    Die  Famille  vor  ihrer  SeBhaftwerduiig  in  Kftrnten. 

1  1622  Aug.  4.  Die  Stadt  Iglau  bekennt,  dem  Johann 
de  Gossens,  des  Liechtensteinschen  Regimentes  obristem 
Wachtmeister  und  Hauptmann,  8000  il.  zu  schulden.  Orig. 
mit  Aktenstttcken  von  1632  u.  1677,  woraus  zu  ersetien, 
daB  die  Schuld  nie  rttckgezahlt  wurde.     (b  1) 

2  1632  Juni  1,  Wîen.  Kaiser  Ferdinand  IL  verleîht  dem 
Johann  â  GooBen  und  dessen  eheleiblicher  Schwester 
Sohn  („tuaeque  germanae  sororis  filio")  den  Freîherrn- 
stand.    Orig.    (b  2) 

3  1633  Mârz  17,  Leittkirch  in  Schwaben.  Testament  des 
Joh.  de  Goosen,  dessen  Patrimonium  in  den  Niederlanden, 
zugunsten  der  Sôhne  seiner  leiblichen  Schwester  Fran- 
cisca,  besonders:  Anton  de  Troch,  dann  Peter,  David, 
Johann  und  Philipp.    3  Kop.,  1  vidimiert.    (c  5) 

4  1634  Juni  9,  vor  Regensburg  starb  Joh.  Freih.  v.  Gooss, 
Kaiser  Ferdinands  IL  Kammerherr,  Obrister  zu  FuB,  be- 
graben  bei  den  Karmelitern  zu  Straubing;  s.  Stiftungen 
daselbst  und  beim  Spital.     (c  6) 

5  1635  Dezember  10.  Anton  Freih.  v.  Goyss  hatte  von  Frau 
Anna  de  Witte  geb.  v.  Glauchau,  Witwe,  wegen  Vormund- 
schaft  ihrer  Kinder  eine  Geldsumme  zu  fordern,  wofttr 
er  von  Frau  de  Witte  auf  ihre  Forderung  an  Polyxena 
FUrstîn  Lobkowitz  laut  Schuldbrief  dieser  ddo.  15.  Sep- 
tember  1629  in  tschechischer  Sprache  an  Joh.  de  Witte 
gewiesen  wurde.     (c  7) 

6  1636  Oktober  18,  Rom.  Testament  des  Anton  de  Trooch 
Bar.  de  Goosen  de  Bruxelle  in  Flandria,  Sohn  des  Peter 
de  Trooch  und  der  Francisca  de  Goosen,  zugunsten 
seines  Bruders  Petrus  de  Trooch  als  Universalerben  ;  sein 
Bruder  Johann  de  Trooch  erhâlt  1000  Thaler.    (c  8) 

7  1637  Juli  1,  Prag.  Die  Witwe  de  Witte  und  ihre  Kinder 
vergleichen  sich  mit  Wenzel  Fûrsten  Lobkowitz.     (c  9) 

8  1652  Miirz  18,  Passau.  Peter  von  Goossen  zediert  seinem 
Bruder  Johann  die  Erbschaft  nach  ihrem  Vetter  Johann 
V.  G.,  gewesten  Obristen,  wie  dièse  zuerst  an  ihren  Bruder 
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Anton  und  dann  an  Peter  gefallen,  wofUr  Peter  j&hrlich 
2400  fl.  erhâlt.  Orig.  (c  10) 
9  1657  April  3,  Wien.  Peter  de  Trooch  Freih.  v.  Goessen 
emeuert  auf  Pergament  die  1656  Juni  4  voUzogene  Zes- 
sion  der  Oeldforderung  an  den  FtLrsten  Lobkowitz  zu- 
gunsten  seines  Bruders  Johann.    Orig.    (b  3) 

10  1700  Dezember  18,  Haag.  Testament  des  Peter  Baron 
von  Ooessen,  bestàtigt  die  letztwilligen  Anordnnngen 
seines  Bruders,  des  Kardinals;  Universalerbe  ist  sein 
Neffe  Graf  Peter  und  dessen  Sohn  Job.  Anton.  Vidimus 
in  holl&ndischer  Sprache;  beiliegend  eine  franzôsische 
Cbersetzung.    (c  11) 

11  Peter  Freih.  v.  G.,  Totenschein.  f  1705  Jânner  9  und 
begraben  d.  15.  Jànner  bei  den  Kapuzinern  im  Haag  (c  12^ 

UI.  Kirdinal  Johann. 

Persônliches. 

1  1645  September  4,  Wien,  verzichtet  auf  das  Erbe  nach 
seinem  Onkel  Baron  de  Goosen  zugunsten  seines  Bruders 
Peter.    Orig.    (c  13) 

Letztwillige  Anordnnngen  (cl4): 

2  1683  Jftnner  1.  Stiftung  zweier  Priesterbenefizien  in  der 
Kollegiatkirche  St.  Nikolaus  in  StraBburg    (in  Kârnten\ 

3  1683  Oktober  17.    Inventur  der  Hausmobilien. 

4  1684  Juli  18.    Stiftung  zweier  Musici  in  Strafiburg. 

5  1686  Mftrz  19.  Disposition  iiber  Hausrat  und  Silber- 
geschmeide  zugunsten  seines  Bruders  Peter  Freih.  v.  G. 
und  seines  Vetters  Peter  Freih.  v.  G.    Orig. 

6  1686  Mârz  19.  „Spezifikation  derjenigen  Ausgaben,  welche 
nach  meiner  Verordnung  die  Executores  meines  Testa- 
ments aus  dem  Rest  der  40.000  il.  ungef&hr,  so  ich  bei 
dem  Bistum  Gurk  habe,  zu  bestreiten  und  zu  vollziehen 
haben."    Orig. 

7  1686  Mârz  19.  Verzeichnis  der  Mobiiien,  welche  aus  dem 
Inventar  hin  und  her  verschafft  sein.    Orig. 

8  1686  Màrz  19.  Spezifikation  tiber  die  nach  Niederland 
legierten  25.000 fl.;  seine  Vettern:  Franz  und  Peter  de 
Konig,  Schwester  :  Elisabeth  ;  Nichten  :  Jaqueline  de  Roo, 
Marianne  Gomez  und  Catherina  Crabbe;  Vetter:  Henric 
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de  CThetereii,  Kanonikiis  zu  Lier;  Nichte:  die  Religieuse 
bei  den  Anuunziaten  zu  iVntorff,  Dem  Altar,  wovor  seine 
lieben  Eltern  und  Freuiide  be^raben,  vermacht  Joh,  zur 
Besserung  1500  fl.,  auch  zu  eîner  Inschriftt  filii  filieque 
carissimis  pareiitibus  posuere. 
9  1689  Mârz  10.  Urigfinaltestament  Johaons  zugunsten  seines 
Bruders  Peter  Freih.  v.  Goess  iind  des  Universalerben, 
seines  Vetters  Peter  Froih.  v.  G. 

10  1689  Mârz  20.  Disposition  wegen  Zinsen  von  25.000  tl 
kaiserliclier  Obligatiotien  zugtinsten  seines  Bruders  Peter 
auf  Lebenszeit,  dann  seiner  Schwester  Elisabetb  dô 
Gheetere  und  ihres  Sohnes  Henricus  Franc,  de  Gbeetere; 
dann  bestimmt  er  die  Summe  fiir  die  Studien  nepotum 
et  neptîim  filii  we^en  des  grolien  in  Niederlanden  aus- 
gestandcuen  Ruins  ihrer  Giiter,  durait  die  Naehkommett 
Gottj  der  Kirche  iind  dem  Vaterland  dienen  kiînnen. 
Orîg. 

11  1689    iMarz  21.    Disposition    we^en    der   33.000(1.    beim_ 
Bistum  Gurk.     Orig, 

12  1695—1^^41.  Akton,  bt^tri^ïïend  die  .Straûburger  Stîftungeit 
des  Kardinals  vom  Jahre  1683,     ic  15j 

13  1688  Dezeraber  23,  siiftet  fiir  die  Invaliden  75.000  fl.  kais. 
Darlehen.    Akten  Inerûber.     1698—1727.    (c  16) 

14  Kigenh^ndige  Notata  varia,     (c  17) 
Ifï     Histoire   de  sa  vie,  von  Joh,  in  Briefform  an  einen  Un*- 

genannten  selbst  verfaBt,  1694,    (c  18) 

16  Todesfall,  Rom,  1696  Oktober  19;  Krankheîtsbeschreîbung; 
Verlassenschaftsabhandlung;  Bar  Peter  Bevollmachtigter 
des  Bruders  Peter,  seines  Onkels,  Kondolenzen  und  Aktea 
bis  1727,    (c  19) 

17  Grabmal  zu  Rom  und  sonstîge  Denkmaler  îûr  îhn  169(1 
bîs  1835  (mit  einer  Photographie),    (c  20) 

Johanns  ôffentliche  Dienste* 

18  1643    April   6,    Wien.     Kaiser   Ferdinand  III.    verli 
1000  il  Darlehen.    Orig.    (c  21) 

19  164*î  — 1678.  Aeta  publica  {a  2).  Inhalt  verbunden!  f.26ii 
Instruktion  Erzherzogs  L<>opold  VVilhelm  fîlr  Mîssiofl 
an  Pfalzgraf  Maximilian  bei  Rhein.  1*346  8./n.  f.  31: 
Gesandter  in  Kopenhagen  1657.  —  f  177:  Briefe  an  Job 
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in  Nimwegen  1677.  —  f.  185:  Akten  1657.  —  f.  188: 
Brief  des  Kurftirsten  Friedrich  Wilhelm  v.  Brandenburg 
an  Johaim,  „Daniae  Norvegiaeque  régis  residenti",  1657.  — 
f.  190:  Kopenhagener  Berichte  1658.  —  f.  215:  Nimweger 
Akten,  1676, 1678.  —  f.  224:  Kopenhagener  Berichte  1658. 

—  f.461:  PaxDano-Swevical660.— f.529:  1662.  — f.531: 
Kaiserliche  Mission  nach  Brandenburg  1665  12./1.  —  f.  532 
bis  544:  Rômische  Briefe  von  Kardinâlen  1661—1666.  — 
f.  545:  Warschauer  Berichte  1669.  —  f.  561:  Branden- 
burger  Mission  1665  12./1.  —  f.  622:  Warschauer  Berichte 
1670.  —  f.  648:  Traktat  Brandenburg-Miinster-Lttneburg 
1675.  —  f .  859  :  Kaiserliche  Instruktion  ftir  Brandenburger 
Mission  1665 16./2.  —  f.870.  Kaiserliche  Zuschrift  wegen  der 
von  Christian  Wilhelm  Kurftirst  von  Brandenburg  f  hinter- 
lassenen  Gtiter  in  Bôhmen  1665 14./3.  —  f .  1042  :  Kaiserliche 
Instruktion  ftir  Brandenburg  wegen  Jâgerndorf  1665  25./2. 

—  f.  1057:  Acta  1666. 

20  1646  Dezember  21.  Instruktion  des  Erzherzogs  Leopold 
Wilhelm  fur  Mission  beim  Kurftirsten  von  Bayern.    (c  22) 

21  1657—1659.   Dânische  Mission,    (c  23) 

22  1659  Mai  20,  Wien.  Kaiser  Leopold  bestâtigt  das  am 
20.  April  1659  durch  Johann  abgeschlossene  Btindnis  mit 
Kônig  Friedrich  III.  von  Danemark.    Orîg.    (b  4) 

23  1660  August  28,  Rom.  Papst  Alexander  Vil.  dankt  ftir 
empfangene  Berichte.    (c  24) 

24  1661.  Briefwechsel  mit  Kônig  Friedrich  III.  von  Danemark. 
(c  25) 

25  1663  —  1674(8. 1—1383).  ActaRegenspurgensia  alsReichs- 
hofrat.    (a  3) 

26  1663  Juni  25.  Kaiserliche  Mission  beim  Sultan  in  Konstan- 
tînopel.  (c  26) 

27  1665.  Acta  publica.  Kaiserliche  Zuschriften  an  Johann 
als  Gesandten  in  Berlin  und  Berichte  u.  a.    (a  4) 

28  1666  Dasselbe.    (a  5) 

29  1666  Mftrz  23.  Kaiserliche  Mission  zum  Frieden  zwischen 
den  belgischen  Staaten  und  dem  Bischof  von  Mtinster. 
3  Orig.    (c  27) 

30  1666  September  30 — Oktober  20.  Kaiserliche  Mission  mit 
Rudolf  Graf  Sinzendorf  beztiglich  der  Reichsstadt  Bremen 
und  der  Krone  von  Schweden.    (c  28) 
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31  1667.  Âcta  publica;  Gesandter  in  Berlin,  kaiserliche  Zu- 
schriften  und  Berîchte  Johanns.    (a  6) 

32  1667—1678.  Acta  publica;  Gesandter  in  Berlin,  wie  oben; 
f.  801  :  Gratulationen  als  Bischof  von  Gurk  1676.  —  f.  875: 
1675  ff.   Nimweger  Akten.    (a  7) 

33  1668 — 1669.  Acta  publica.  Relationen  aus  Berlin  und 
kaiserliche  Reskripte.    (a  8) 

34  1668  Oktober  20  und  26.  Kaiserliche  Information  und 
Instruktion  fttr  Berlin  wegen  Sukzession  im  KOnigreich 
Polen  und  in  comitialibus.    Orig.    (c  29) 

3ô  1670.  Acta  publica.  Relationen  aus  Berlin  und  kaiser- 
liche Reskripte.    (a  9) 

36  1671.    Dasselbe  und  aus  Karlsbad.    (a  10) 

37  1671  Juni  27.  Kaiserliche  Mission:  Particulamegotium 
bei  den  Herzogen  von  Braunschweig.    (c  30) 

38  Dasselbe  beim  Kurfttrsten  von  Brandenburg.    (c  31) 

39  Acta  publica  1672:  Relationen  aus  Berlin  und  kaiserliche 
Reskripte.    (a  11) 

40  1672  November  9 — 10.  Kaiserliche  Mission  des  Reichs- 
hofrates  Johann  an  den  Markgrafen  von  Brandenburg 
und  an  die  Stadt  Frankfurt.    (c  32) 

41  Acta  publica  1672  Dezember — 1673  Mai.  Relationen  aus 
Berlin  und  kaiserliche  Reskripte.    (a  12) 

42  Acta  publica  1673  Juni- 1674  April  dasselbe.     (a  13) 

43  1674  Mai  6.  Kaiser  Leopold  ratifiziert  das  abgeschlos- 
sene  Biindnis  mit  den  Herzogen  von  Braunschweig-Lîlne- 
burg.     Orig.    (zweifach).    (b  5) 

44  1674  Juni  24.  Kaiserliche  Mission  zu  Traktaten  mit 
Spanien,  Niederlanden  und  Brandenburg.    (c  33) 

45  1674  Juli — 1681  Dezember.  Regensburgensia  :  Reichshof- 
ratsakten.    (a  14) 

46  Acta  publica  1674.  Relationen  aus  Berlin  und  kaiserliche 
Reskripte.     (a  15) 

46a  1674  Dezember  5,  Wien.  Kaiserliche  Information  wegen 
der  Handlung  des  Grafen  Kinsky  bei  Danemark  und 
Schweden.     (c  34) 

47  1675 — 1680.  Acta  publica.  Kaiserliche  Reskripte  nach 
Berlin  f.  1  ff.  —  Relationen  des  Goess  aus  Berlin  f.  365 
bis  546.  —  f.  547  ff.    Nimweger  Akten.     (a  16) 


Katalof  des  Graf  GoetsiBchen  Familienarcbîvefl.  15 

48  1676  JuU  24,  Wîen.  Kaiser  Leopold  I.  bevollmâchtigt 
den  Bischof  Johann  von  Gurk,  Franz  Ulrich  Grafen 
Kinsk^  und  Theodor  Althet  Heinrich  Strattman  zu  den 
Nimweger  Verhandiungen.    2  Orig.    (b  6) 

49  1676  November  1—1679  Mai.  Acta  Neomagensia  Tom. 
I— Vn    (a  17- 23) 

50  1676 — 1679.  Acta  miscellanea  zum  Nimweger  Frieden. 
(c  35) 

51  1677, 1678, 1679,  1685,  1691.  Appendix  Actorum  Neoma- 
gensium  ;  „weil  dièse  Schriften  erstlîch  gefunden  worden, 
nachdem  die  anderen  Acta  eingebunden  gewesen  und 
vielleicht  hin  und  wieder  in  selbigen  abgehen,  so  sind 
sie  auch  nach  der  Jahrzeit  gelegt  worden".    (a  24) 

52  1678 — 1685.  Acta  publica;  Nimwegen  (verbunden). 
(a  25) 

53  1678  Juni  3  als  Nimweger  Prinzipalgesandter  kaiserliche 
Mission  zum  Kôlner  Domkapitel  wegen  Koadjutorwahl. 
(c  36) 

54  1679  September — Oktober.  Badekur  in  Karlsbad.    (c  37) 

55  1685  Mftrz  24.  Ernennung  zum  Abgesandten  bei  Kaiser 
Lfeopold  durch  Innozenz  XI.  wegen  der  Ttirkensteuer. 
Orig.    (c  38) 

56  1689  August— 1690  Dezember.  Kaiserliche  Mission  zum 
Konklave  in  Rom.    (c  39) 

57  1690.    Discorso  sopra  al  prossîmo  conclave,    (c  40) 

58,  59    1691  Jânner — 1692  Dezember.   Mission  zum  Konklave 

in  Rom.    (c  41,  42) 
60,  61     1692,  1693.    Konzepte  der  Korrespondenzen  aus  Rom, 

vomehmlich   an   Strattman,    doch   auch   an  den  Kaiser 

und  andere.    (c  43,  44) 

62  1693  Dezember — 1694.  Akten,  betreffend  den  bôhmischen 
Landtag,  welche  den  kaiserlichen  Reskripten  an  den 
Botschafter  am  pâpstlichen  Hofe  FUrsten  Liechtenstein 
beigeschlossen  waren  ;  mit  Spezialregister  bezeichnet  als  2. 
(c  45) 

63  1693 — 1696  September  29.  Amtskorrespondenzen  aus 
Rom,  ebenso  n.  64—67.    (c  46 — 50) 

68  1696  April— August.  Rômische  Giomale  (Gestionsproto- 
koU).    (c  51) 
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Johann  Bischof  von  Gurk.    1675—1696. 

69  1675—1696.    Acta  Gurcensia.    (c  52) 

70  1675—1676.  Berichte  des  Gurker  Administrators  Stieff. 
(c  53) 

71  1692 — 1696.  Korrespondenzen  mit  Admînistrator  Johann 
Ulrich  V.  Glaunach.     (c  54) 

72  1690—1691.  Rechnungen  des  StraBburger  Rentamtes 
und  Rechnungsbeilagen.     (c  55) 

73  1691—1696  19./10  ^Todestag  Johanns),  dasselbe  doppelt 
(a  26,  27) 

Johanns  Auszeichnungen. 

74  1654  April  20,  Regensburg.  Kaiser  Ferdinand  erhebt 
Johann  de  Trooch  a  Goessen,  seine  Kinder  und  Erben 
in  den  Freiherrnstand  ;  sein  Onkel  Johann  de  Goessen, 
seine  Brtider  Anton  und  Philipp.    Orig.    (b  7) 

75  1677  Juni  2,  Laxenburg.  Da  Johann  in  den  geistlichen 
Stand  getreten  ist,  so  wird  das  Baronat  au!  zwei  vom 
Bischofe  Johann  zu  benennende  Vettern  extendiert.  Orig. 
(c  56) 

76  1685.  Gliickwiinsche  zur  kaiserlichen  Nomination  zum 
Kardinal.    (c  57) 

77  1686  September  9,  Rom.  Papst  Innozenz  XI.  teîlt  Johann 
die  Ernennung  zum  Kardinal  mit  und  sendet  das  Biret. 
Orig.  —  1686  September  10.  Derselbe  sendet  durch 
Ludwig  Cusani  das  Biret.  Orig.  —  1687  Juli  17.  Der- 
selbe, Dispens,  nach  Rom  zu  kommen.     (c  58) 

78  1689  Dezember  12.  S.  Maria  Magg.  Papst  Alexander  VIII. 
ernennt  Johann  zum  Kardinal-Priester  tit.  s.  Pétri  in 
Monte  aureo.     Orig.     (b  8) 

Kardinal  Johann,   Sonstiges. 

79  1656  Juli  1,  Prag.  Johann  de  Trooch  Freiherr  v.  GoeB, 
Reichshofrat,  bestellt  seinen  Advokaten  ftir  den  Prozefi 
mit  Ftirst  Wenzel  Lobkowitz. 

1657  Mai  12.  Vergleich  mit  Lobkowitz,  der  dem  Johann 
die  Herrschaft  Obrzistwy  im  Kaui^imer  Kreise  zediert. 
1657  Mai  19.  Kaiserliche  Dispens  an  Johann  wegen 
dessen  plôtzlicher  Abreise  hinsichtlich  Inkolat  und  Posse- 
dierunor. 
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1665  Mârz  6.  Das  Prager  Domkapitel  verkauft  an  Johann 
das  Gut  Tieschkowitz  bei  Obriîstwy. 

1666  Junî   22.     Johann    verkauft    Obrèistwy    an    Graf 
Ferainand  Wilhelm  Slavata.    Vîdimus  von  1799.    (c  59) 

80  1669  Juni  28.  Brief  Kaiser  Leopolds  wegen  der  Tabor- 
maut  in  Wien.    Kop.    (c  60) 

81  1665 — 1670.    Privatrechnungen  Johanns.    (c  61) 
1673-1676  Julî.    Dasselbe.    (c  62) 

1676  August— 1696.    Dasselbe.    (c  63) 

82  1673 — 1685.  Abrechnungen  Johanns  mit  dem  kaiserlichen 
Hof.    (c  64) 

83  1689—1695.  R5toische  Privatrechnungen  Johanns.    (c  65) 

Johanns  Familienkorrespondenz. 

84  1683—1695  mit  seinem  Bruder  Peter  im  Haag.    (d  1) 

85  1693  7./11.,  1696  16./10.  mit  seinem  Nepoten  Johann 
Peter,    (c  66) 

Johanns  sonstige  Korrespondenz. 

86  Verschiedene  Briefe  (unbestimmtes).    (d  2) 

87  Acta  mîxta.  Briefe  (c  67 — c  69):  1.  AUgemeines. 
2.  Bischof  von  Agram.  2  a.  Amalîa,  Kônigin  von  Dane- 
mark. 3.  Erzbisch.  Petrus,  Amsterdam.  4.  Bischof 
von  Aosta.  5.  Bischof  von  Augsburg.  6.  Kurftirst  von 
Bayern.  7.  Bischof  von  Bamberg.  8.  Graf  Alexander 
Belleard.  9.  Johann  Christof  Bermeitingen.  10.  Graf 
Biane.  11.  Bischof  von  Breslau.  12.  Erzbischof  von 
Cambray.  13.  Verschiedene  Kardinâle.  14.  Anton  Codelli. 
15.  Kurftirst  von  Kôln.  16.  Casa  Colonna.  17.  Bischof 
von  Konstanz.  18.  9.  Kurstimme.  19.  Deutscher  Ordens- 
meister.  20.  Ftirst  Dietrichstein.  21.  Bischof  von  Eich- 
stâdt.  22.  Jakob  Emerix  decanus  rotae.  23.  Florenz: 
Cosmus  ni.  24.  Frankreich.  25.  Bischof  von  Freising. 
26.  Fulda.  27.  Glogau:  Knigge.  28.  Grimani,  abbate  in 
Torino.  29.  Haiducken.  30.  Bischof  von  Hildesheim. 
31.  HoUândischer  Klerus.  32.  Holland,  Leopold.  33.  Je- 
suiten.  34.  K.  Kammerherrenverzeichnis.  35.  Leopold 
Wilhelm  Graf  Kinigsegg.  36.  Ftirst  Kinsky.  37.  Kunst. 
38.   Anton   Florian   Ftirst  Liechtenstein.     39.  Lithauen. 

A.rchiTm]ien.  II.  1.  Heft.  2 
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40.  Herzog  Karl  von  Lothringen.  41.  Bischof  und  Kapîtel 
von  Luttich.  42.  Madrid  und  Spanisches  tiberhaupt  1662 
bis  1665,  1695.  43.  Karl  Borromâus,  Erzbischof  von 
Mailand.  44.  Kurfttrst  von  Mainz.  45.  Herzog  Ferdinand 
Karl  von  Mantua.  46.  Graf  Mansfeld.  47.  Bischof  von 
Mecheln.  48.  Militaria.  49.  Herzog  Rainald  von  Modena. 
50.  Mich.  Molinos.  51.  Herzog  von  Montalto.  52.  Bischof 
von  Miinster.  53.  Prinz  Alexis  von  Nassau.  54.  Franzis- 
kaner  in  Neapel.  55.  Bischof  von  Olmtitz.  56.  Bischof 
von  Paderborn.  57.  Rom:  Papst  und  Konklave.  58.  Herzog 
Franz  von  Parma.  59.  Bischof  von  Passau.  60.  Nie, 
Piccolomini.  61.  Kônigin  Eleonora  von  Polen.  62.  Furst 
Piombino.  63.  Protestanten.  64.  Graf  Anton  Rabatta. 
65.  Annibale  Ranuzzi.  66.  Pfalzgraf  Philipp  Wilhelm  bei 
Rhein.  67.  Ftirst  Salm.  68.  Erzbischof  von  Salzburg. 
69.  Herzog  von  Savoyen.  70.  Scarlatti,  abb.  in  Rom. 
71.  Herzog  Hans  Adolf  von  Schleswig-Holstein,  Erbe  von 
Norwegen.  72.  Ftirst  Schwarzenberg.  73.  Bischof  von 
Seckau.  74.  Metropolis  Senon.  75.  StraBburg:  Gio 
Enrico  ab  Enningl.  76.  Graf  Stratman.  77.  Tersactane 
virginis  coronatio.  78.  Bischof  und  Kapitel  von  Triest. 
79.  Kurfurst  von  Trier.  80.  Ttirken.  81.  Ungarische 
Rébellion  1671.  82.  Varia  carmina.  83.  Venedig. 
84.  Nunzius  in  Wien.  85.  Graf  Amadeus  Windischgrâtz. 
86.  Bischof  von  Wiirzburg. 

Kardinal  Johann,  Korrespondenz,  sonstige 
(grôBere  Komplexe). 

88  Briefe  des  Le  Baque  1692—1696.    (c  70) 

89  Briefe  des  A.  Consbruch  aus  Wien,   1695—1696.     (d  3) 

90  Briefe   des  Residenten  Cramprich   im  Haag,   1677 — 1678 
und  Antworten  darauf.     (c  71) 

Briefe  von  demselben,  1689—1692.     (d  4) 

91  Briefe   des   Kaplans   von   Guiich   in  Wien,    1689—1696. 
id  f)) 

92  Briefe  des  Fiirsten  Liechtenstein,  meist  ohne  Unterschrift 
und  Datum.     (d  G) 

93  Briefe  des   Graf  en  P.  Mansfeld  aus  Wien  und  Neustadt, 
1678,  1685.    (Lothring.  Hochzeit  1678).     (d  7) 

94  Briefe  des  J.  Valentin,  olme  Datum.     (d  8) 
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^  Graf  Peter  1. 

Persônlîches. 

L  Graf  Johann  Peter  aus  Briissel  heiratet,  Rom  1G93  Ok- 
tober  13,  Marianna  Grâfin  Sinzendorf  (geb.  1670  JânnerS); 
Heiratsvertrag,  Innsbruck  1693  September  20;  Sinzen- 
dorfer  Stammbaum;  Briefe  auf  die  Hochzeit  bezUglîch; 
Marianna  wird  1695  Mârz  3  Sternkreuzordensdame. 
(c72) 

i  1709  Februar  6.  Todesfall  Mariannas  in  Karlsberg;  Testa- 
ment vom  Haag  1700  Mai  7;  Verlassenschaftsabhandlungs- 
akten  bis  1720.    (c  73) 

3  1716  Mârz  13.  Todesfall  Peters  L;  Testament  ddo.  Eben- 
thal  1709  Februar  25  und  Kodizill  von  1709  Mârz  15; 
neuer  Testamentsentwurf  1716  und  letzte  mtindliche 
Wttnsche  an  Inspektor  Anton  Christian  Sôll;  Vormund 
seines  unmlindigen  Sohnes  und  Universalerben  Antons  I. 
soU  Graf  Khevenhtiller  sein;  Begrâbniskosten ;  Kon- 
dolenzen;  Inventur.    (c  74) 

4  Aufzeichnungen  uber  Geburt  und  Tod  ihrer  10  Kinder 
1694 — 1708  in  einem  Kalenderumschlag  von  1697  (Daten 
siehe  Stammtafel).    (d  9) 

5  Tochter  Maria  Josefa,  geb.  1694  August  5;  Todesfall  im 
Ursulinerkloster  zu  Wien,  f  1727  Oktober  11;  Testament 
von  1727  September  27,  Kodizill  vom  7./11;  ProzeB  mit 
dem  Kloster  um  die  Erbschaft  und  Briefe  bis  1751; 
Briefe  Maria  Josefas  an  ihren  Bruder  Anton  I.  und  ein 
Brief  an  ihren  Vater.     (c  75) 

6  Tochter  Maria  Eleonora,  geb.  1697  Dezember  7;  frtther 
kaiserliche  Hofdame,  heiratet  Wien  1724  Dezember  10 
Ernst  Friedrich  Graf  Almeslo;  Testament  ddo.  Bethels- 
dorf  1759  Jânner  19  als  Witwe,  kinderlos.     (c  76) 

7  Tochter  Maria  Isabella,  geb.  1701  Juli  7,  heiratet  Miinchen 
1725  Februar  den  Grafen  Anton  Thadeus  von  Ruepp  und 
Falkenstein;  ProzeB  wegen  ihres  auf  den  Graf  Lambergi- 
schen  Herrschaften  liegenden  Vermôgens.  Akten  bis  1742: 
Briefe  an  ihren  Bruder  und  an  andere.     (c  77) 

1631  Juli  18,  Wien.    Kaiserlicher  Lehensbrief  ftir  Hans 
Christof  von  Ruepp.     Orig.     (b  9) 

2» 
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Peter  L,  ôffentlîche  Dienste. 

8  1684  April  3.  Wird  Mitglied  des  kaiserlichen  Reichshof- 
rates.  —  Hiezu  Akten,  und  zwar  Prozesse  der  Wîtwe 
von  Freytag  gegen  die  Wîtwe  von  Quadt  1693;  Reichs- 
stadt  Ulm  gegen  das  Magistratsmitglied  Marx  Christof 
Welser,  vgl.  13.     (c  78). 

9  1689,  1695,  1707,  1708.  Wiener  Hofquartierzettel.    (c  79) 

10  1692  Juni  10.  Kaiserlîche  Mission  an  Papst  Innozenz  XIL, 
um  die  Einnahme  Warasdins  zu  melden.  Relationen 
21.  Juni— 15.  Juli.     (c  80) 

11  1695  Februar  26.  Kaiserliche  Mission  an  Kurmainz,  Trier, 
Pf alz  u.  a.  wegen  der  9.  Kurstimme  (Hannover).  Relationen 
bis  18.  Juni.    (c  81) 

12  1695  Februar  27.  Kaiserliche  Mission  an  Herzog  Friedrich 
zu  Sachsen;  Beglaubigung.     (c  82) 

13  1695  Mârz  7.  Kaiserliche  Mission  nach  Frankfurt  Uber 
Klage  Heinrich  Violets  und  Konsorten  gegen  den  Magistrat 
wegen  Diebstahls  gelegentlich  der  Flttchtung  des  Archives 
des  Kurfttrsten  von  der  Pfalz  von  Heidelberg  in  das 
Karmeliterkioster  zu  Frankfurt  ;  soU  an  den  Reichshofrat 
berichten,  vgl.  8.     (c  83) 

14  1696  Februar  9.  Kostenersatz  fiir  verschiedene  kaiser- 
liche Missionen.     (c  84) 

15  1696  Oktober  4.  Kaiseriiciie  Mission  an  die  oberrheini- 
schen  unierten  Stânde  wegen  Streitigkeiten  mit  Hessen- 
Kassei.    Relationen  bis  15.  Dezember.    (c  85) 

16  1696  Oktober  11.   Wird  kaiserlicher  Abgesandter  bei  den 
Generalstaaten  der  vereinigten  Niederlande  im  Haag  ais 
Nachfolger  des  Grafen  Stratman.     (c  86) 
1698—1707.  Kaiserliche  Reskripte  nach  dem  Haag.  (c  87 
bis  89) 

1698—1707.  Relationen  aus  dem  Haag.     (c  90—93) 

1701  Jânner  29.    Kaiserliche  Vollmacht  zur  Erneuerung 

des  Bundnisses  mit  den  Generalstaaten.    (c  94) 

1701  Juli  17.    Dasselbe,  zusammen  mit  Graf  Wratislaw, 

das  Biindnîs  mit  England  und  den  Generalstaaten  wegen 

spanischer  Erbfoige  zu  erneuern.     (c  95) 

1703  Mai  15.    Beurlaubung  wegen  Krankheit.    (c  96) 
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17  1705  Mârz  21.  Wîrd  ôsterreîchischer  Prînzipalgesandter 
am  Regensburger  Reichstag  als  Nachfolger  des  Ernst 
Friedrich  Grafen  Windischgrâtz.    (c  97) 

18  1705  Oktober  19.  Von  Kônig  Karl  III.  von  Spanien  als 
Âdministrator  der  spanischen  Niederlande  bestellt  als 
Nachfolger  des  Philipp  Grafen  Sinzendorf.    (c  98) 

19  1706  Jânner  22  und  29.  Zwei  VoUmachten  Kaiser  Josefs  I. 
zu  Ântizipationen  in  HoUand  wegen  Kriegsrttstungen. 
(c  99) 

ÎO  1707 — 1708.  Akten  als  spanischer  Generaladministrator 
der  Provinz  Lîmburg.    (c  100) 

îl  1707  Mârz  16.  Enthebung  durch  Kaiser  Josef  I.  von  der 
nîederlândischen  Gesandtschaft  auf  wiederholtes  Bitten 
wegen  seiner  privaten  Verhâitnisse.  1707  Juli  27.  Défini- 
tive Enthebung;  sein  Nachfolger  Arnold  Edl.  v.  Heems. 
1707  September  3.  Die  Generalstaaten  an  den  Kaiser 
wegen  der  Âbberufung:  ein  glânzendes  Zeugnis  ftir 
Peters  I.  Tâtigkeit.    (c  101) 

22  1709—1711.  Acta  pacis  (a  28):  f.  7,  1709  April  23:  Kai- 
serlicher  BevoUmâchtigter  zu  den  Friedensunterhand- 
lungen  im  Haag.  f.  11,  1711  :  Nach  Josefs  Tod  durch  seine 
Mutter,  Kaiserin  Eleonore  Magdalena.  f.  41,  1711  Juli  18: 
Die  Kaiserin  an  Peter  als  kôniglich  spanischen  Ab- 
gesandten  bei  Kurmainz,  Trier  und  Pfalz;  bestâtigt 
Relationenempfang.  f.  50,  1711  September  24:  Instruk- 
tion  der  Kaiserin  an  ihn  als  kôniglich  spanischen,  unga- 
rischen  und  bOhmischen  Abgesandten  an  die  Generalstaaten 
und  weitere  Briefe  der  Kaiserin  und  Karis  VI.  an  Peter, 
f.  133—319, 1711.  Relationen Peters.  f.325ff.:  Verschiedene 
Beilagen. 

23  1711  April  29.  Ftirst  Trautson  an  Peter  I.:  Die  Kaiserin 
beabsichtige,  diesen  in  Wahiangelegenheiten  Karls  VI. 
an  die  Kurftlrsten,  besonders  von  Mainz  und  Trier,  abzu- 
senden.    Geldanweisungen.     (c  102) 

23a  Acta  electoralia  (a  29).  1711  April  29:  Kaiserliche 
Mission  zu  den  Kurfttrsten  von  Mainz,  Trier  und  Pfalz. 
f.  1:  Bericht  an  Kônig  Karl  vor  der  Abreise.  f.  44 f.: 
Zuschriften  und  Instruktionen  der  Kaiserin  Eleonora. 
f.  118  ff.:  Relationen  Peters  bis  25.  Juli.  f.  231,  Juli  31: 
Kônig  Karl  an  Peter. 
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24  1712  Âpril  13.  Wird  Landeshauptmann  in  Kâmten  als 
Nachfolger  des  zum  nîederôsterreîchischen  Statthalter 
ernannten  Sîgmund  Friedrich  Grafen  KhevenhtUler.  — 
Installation  am  7.  Juni,  Peters  Rede.  1712  Juli  16 
an  den  kaiserlichen  Hof  berufen.  Âkten  bis  1715. 
1715  Dezember  4.  Kaiserlicher  Verweis  wegen  Stîles  in 
Zuschriften  an  die  innerôsterreichische  Stelle.     (c  103) 

25  1714  April  26.  Kaiserlicher  Botschafter  zu  den  Friedens- 
verhandlungen  in  Baden  im  Aargau.    (c  104) 

Acta  Badensia  I  1714  Mârz  27.  1.  Botschafter  Prinz  EugeD, 
2.  Peter,  3.  Graf  Seilern.  Relation  en  bis  1.  Juli.  (a  30) 
Acta  Badensia  II.  Relationen  1714  Juli  4 — August  29. 
(a  31) 

Peter  L,  Auszeichnungen. 

26  1693  August  3.  Kaiser  Leopold  erhebt  Baron  Johann  îd 
den  Grafenstand  und  verleiht  den  Titel  Hoch-  und  Wohl- 
geboren.    Orig.     (b  10) 

Sein  Bruder  David  Franz,  Hauptmann  im  Felde  f- 

27  1694  Jànner  11.  Wird  Kârntner  Landmann.  Orig.    (b  11) 

28  1701  August  14.  Wird  kaiserlicher  geheimer  Rat  und  als 
solcher  bestâtigt  1705,  1709,  1712.    (c  105) 

29  1714  April  26.  Wird  wîrklicher  kaiserlicher  geheimer  Rat 
(c  106) 

Peter  L,  Sonstiges. 

30  1693  Februar  10,  Rom.  Indexkongregation  gestattet  auf 
drei  Jahre,  libri  prohibiti  zu  lesen.  —  1693  April  25, 
Rom.    Mitglied  der  Karmeliterbruderschaft.     (c  107) 

31  1697—1704.  Abrechnungen  mit  Octavio  Pestalozzi  in 
Wien.  1698—1711.  Rechnungen  als  Mitbesitzer  derTabor- 
maut  in  Wien.     (c  108) 

32  1698—1707.    Haus-  und  Reiserechnungen.     (d  10) 

33  1698—1711.  HausbesitzerimHaag,Wermuthgasse.  (c  109 

34  1711—1714.  Geldabrechnungen  mit  Consbruch  und  Glan- 
dorf  in  Wien.     (c  110) 

35  1712.    Zwei  Wiener  Stadtbankoobligationen.     (c  111) 

36  1714.  Betreffend  das  in  Augsburg  bestellte  Silberzeug  mit 
Familienwappen.     (c  112) 


Katalof  des  Graf  Gotesiachen  Fjunîlienarchives.  23 

Peter  L,  Familienkorrespondenz. 
17     Briefe  seines  Sohnes  Anton  I.  (und  dessen  Erziehers  J.  F. 
del  Ree)  aus  Salzburg  1712—1714,  Utrecht  1714—1715, 
Lûttich,  Lier,  Paris,  Marseille,  Turin   1715,   Rom  1715 
bis  1716.    (d  11) 

Peter  L,  sonstige  Korrespondenz.    (c  113 — 115) 

8  1.  Aichelburg  Georg  Sîgmund  v.  u.  zu  Freib.,  1697. 
2.  Aicholt  Franz  Jos.  Freiherr  v.,  1714.  3.  Aigner  Jo. 
Georg,  1714.  3  a.  Adam  Seyfried  Propst  v.  St.  Andrâ, 
1712 — 1715.  4.  Atthems  Franz  André  Graf,  1697.  5.  Baden, 
Markgraf  Ludwig,  1695.  6.  Bamberg,  Vizedom  Br.  Trok- 
kau,  1715.  7.  Beumer  H.  P.  in  DOsseldorf,  1707—1708. 
8.  Birelles,  Prag,  1698.  9.  Bonacari  André,  Rom,  1697. 
10.  Kastellan  in  Liège,  1712.  11.  Chamgret  f.  D.  in  Wien. 
1714.     12.   Chiny   Bernabe   de,   Capucin   Wallone,   1707. 

13.  Clairmont  comte,  Bruxelles,  1708.  13  a.  Graf  Daun 
in  Neapel,  1714.     13  b.  David   Ludwig,  Maler    in   Rom. 

14.  Dellachsperg  von,  1714.  15.  Gràfin  Dernath,  1703  bis 
1716.  16.  V.  Deutenhofen,  1698.  16  a.  Dietrichstein  Fr.  Jos. 
in  Graz,  1712  —  1714.  16  b.  Duits  in  Amsterdam,  1710.  16  e. 
Dolberg  Peter  Jos.,  Wien,  1714.  17.  Chr.  Graf  Egg  in 
Hamburg,  1699—1700.  18.  Maria  Cath.  Br.  Fuess  in 
Rodtenegg.  19.  Graf  Gallas  in  Rom,  1715.  20.  Bankhaus 
Gaun  und  Zanckoni  in  Wien,  1715  —  1716.  21.  Franz 
Adam  Freiherr  v.  Geilperg,  Klagenfurt,  1714.  22.  E.  F. 
V.  Glandorf  in  Wien,  1712—1715.  23.  Graz,  Kapuziner, 
1744.  24.  Dr.  J.  Ch.  Grôssing,  Pfarrer  in  Vellach. 
25.  Adam  Seyfried  Freih.  v.  Grotta,  Klagenfurt,  1712 
bis  1715.  26.  Grouff  in  Gent,  17i:i  27.  J.  M.  Gschwind 
in  Wien,  1712—1715.  28.  De  Guidique,  Syndikus  in 
Malînes  (Mecheln),  1715.  29.  Gurk,  Bischof  Jacob  Max, 
1712—1715.  30.  Gurk,  Dompropst  Karl,  1698,  und  Wolf 
Siegfried,  1712.  31.  Baron  Hallerstein,  Klagenfurt,  1697. 
32.  Jean  Hallet  de  Sapogne  in  Wien,  1708.  33.  Jacob 
Graf  Hamilton,  1698—1715.  34.  Wenz.  Hieron.  v.  Hecken- 
heimb,  Klagenfurt,  1714.  35.  A.  E.  v.  Heems,  1707—1712. 
36.  Henrik  Helt,  Haag,  1713.  37.  M.  J.  G.  v.  Herberstein 
und  Leopold,  1712—1715.  38.  N.  A.  Hilleprand,  StraB- 
burg  (Kârnten),   1709.    39.   Christian   H5ldoker,   Fiskal, 
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Ehîngen  a.  d.  D.,  1715.  40.  Franz  Karl  Graf  Inzaghi, 
1712—1713.  41.  S.  F.  de  Jardon,  1707—1708.  42.  Frei- 
herr  von  Jôchlinger,  Graz,  1711 — 1716.  43.  Clemens 
Ferdinand  Graf  Kaiserstein,  1711 — 1714.  44.  Graf  Kaunitz, 
Haag,  1696.  45.  Klagenfurt,  Jesuitenkolleg,  1713.  46.  Graf 
S.  F.  Khevenhttller,  1711—1716.  47.  Graf  Kollonitsch. 
48.  Graf  Kronegg,  1713.  49.  Maria  Baronin  Kulmer. 
50.  Bildhauer  Joh.  Franz  Lenn.  51.  J.  Anton  Graf 
Lamberg,  Graz,  1712—1714.  51a.  Lamberts  in  Aix-la- 
Chapelle,  1712.  51  b.  Joh.  X.  Baron  Lang,  1715—1716. 
52.  Gebrttder  Léser  in  Amsterdam,  1711.  53.  Le  Vray, 
1712,  1716.  54.  Ftirst  Liechtenstein,  1713.  55.  Joh. 
Jakob  V.  Lindenheim,  Registrator,  Graz,  1712.  56.  Ignaz 
Liseti,  Landrichter,  Paternion,  1707.  57.  Graf  Lodron, 
1712.  58.  Ftirst  Lôwenstein,  1714.  59.  Azzo  Giacinto 
M.  Malespina,  Milano,  1714.  60.  Duc  de  Marlborough, 
1706.  61.  Franz  Bernh.  Mederdorfer,  Vikar,  Gurk, 
1714.  62.  J.  Menrad,  Graz,  1712—1713.  63.  Franz 
Cari  V.  Mezgern,  Hofsekretâr,  Graz,  1712.  64.  Jos.  Michl, 
kaiserlicher  Hofkâmmererkanzlist,  1715.  65.  A.  Moetjens 
à  la  Haye,  1715.  66.  Carlo  conte  Molinari,  Genua,  1714. 
67.  Monet,  Genève,  1714.  68.  Anton  Grai  Montfort,  1715. 
69.  Pierre  Nairac,  Amsterdam,  1711.  70.  Joh.  Eberhard 
V.  Nebelsberg  in  Graz,  1714.    71.  Nesselrode,  Wien,  1710. 

72.  Joh.  Friedr.  Graf   Niemptsch,    Utrecht,    1712  —  1713. 

73.  Graf  Nostiz,  Wien,  und  Grâfin,  1708—1716.  74.  Franz 
Alb.  Graf  Ottingen,  1714.  75.  Gottran  de  Pansier,  Wien, 
1709.  76.  Hippol.  Peez,  Theoi.  Lektor,  Klagenfurt,  1705. 
77.  Penterridter  de  Adelshaus,  Wien,  1714.  78.  Abt 
Placidus  V.  St.  Peter,  1715.  79.  A.  Pinchiacci.  80.  Poly- 
carp  Jos.  Graf  Platz,  1711.  81.  Otto  v.  Pleyern,  Peters- 
burg,  1714.  82.  J.  F.  v.  Plôckhner,  Wien,  1713.  83.  Cari 
Graf  Portia,  1715.  84.  J.  H.  de  Pozzi,  Kaiserlicher 
TruchseB,  St.  Veit,  1713.  85.  Gil  du  Prennez  de  la 
Haye,  1707.  86.  Joh.Ferd.Freih.v.Rechpach,  Tarvis,  1715. 
87.  Tobie  Rocayrol,  Marseille,  1716.  88.  Graf  Friedr. 
Rosenberg,  1716.  89.  Erzbischof  von  Salzburg,  1714. 
90.  Prinz  Eugen  v.  Savoyen,  1714.  91.  J.  B.  Schedelich, 
Rom,  1695.  92.  H.  B.  Freih.  Schenk  v.  Neydegg, 
Dresden,  1715.  93.  Schlepsakh,  Barcelona,  1712.  94.  Wilh. 
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Schlôer,  Haag,  1707—1708.    95.  Graf  SchOnborn,  1714. 

96.   Gotfried  Ch.  v.  Schreyvogel,  1714.    97.  G.  Schwind, 

Wîen,    1713.     98.    Joh.   Ernst    Freih.   v.  Seenus,    1698. 

99.  Joh.  Friedr.  Graf  Seilern,  Wien,  1710—1715.  100.  Joh. 

Heinrich  und  Christoph  sowie  Adolf  Siebenbtirger,  1709 

bis    1714.     101.   Rudolf   Graf   Sinzendorf    und   Philipp, 

1708—1716.    102.  Joh.  André  Steitz,  Graz,  1715—1716. 

103.  G.  de  Straeten,  Henry-Chapelle,  1707.    104.  Anton 

Stratman,    1695.     104  a.   Joh.  Stroymayr,    Wien,    1717. 

105.  Freiherr,  dann  Graf  Stubenberg,  1710—1714.  106. 

G.  A.  de  Thîevel,  Henry-Chapelle,  1709.    107.  Siegmund 

Graf   Thttrheim,    1712.     108.   Graf   Thurn,   1712—1714. 

109.  Veit  Georg  Tonnemann,   1713.     110.   Graf  Trautt- 

mansdorf,  1714—1715.    111.  Fttrst  Trautson,  1711.  112. 

V.  Tttrk,  1714.    112  a.  Léo   Graf  Uhlefeld,   1709—1716. 

113.    Graf   Urschenpek-Massimi,    1712.    114.   de   Villers 

Dolgrand,    1707  —  1708.     114  a.   Vohl,   Hamburg,    1714. 

115.   V.  Vôlkern,    1711.     116.   Von    der   Weit,   Kanzler, 

Freiburg,  Schweiz,  1709.    117.  Baron  Zînzerling,  Haag, 

1714—1715.    118.  Verschiedene  Absender,  unlesbar. 

Briefe  des  Consbruch,  1708—1712.    (d  12) 

V.  Heinrich  Franz  de  Gheteere.   1 1^27  November  2. 

Gewôhnlîch  Le  Doyen  de  Liere  genannt.  Briefe  an  Peter  I. 
und  dessen  Sohn  Anton  I.,  1701 — 1721.  Testament  von 
1722  Mârz  3  (Kanonikus  der  KoUegiatkirche  St.  Gommaer 
in  Liere).    (d  13) 

VI.  Anton  L 

Persônliches. 

1  1695  August  5,  Wien.  Taufschein  „  Johann  Anton  Oswald". 
(c  116) 

2  1716.   Wird  groBjMhrig.    (c  117) 

3  1716.  Aufsâtze  und  Gedanken  iiber  das  Testament  und 
die  FideikommiBstîftung  seines  Vaters  und  tiber  den 
Vergleich  mit  den  Schwestern.    (c  118) 

4  1720  Jânner  17.    Mtttterliche  Erbsentfertigung.    (c  119) 

5  1720  August  20,  Wien.  Heiratet  Maria  Anna  Grâfin 
Thttrheim  (Taufschein,  Linz  1696  JMnner  3),  Tochter  des 
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Christoph  Wilhelm  und  der  Maria  Franziska  geb.  Grâfin 
Kuefstein  ;  Maria  Anna  verzichtet,  Linz  1722  Februar  23, 
auf  das  vàterliche  und  miitterliche  Erbe;  Testament  der 
Mutter,  Linz  1738  Dezember  11,  Kodiziil  1749  Mârz  23, 
VerlaB  1751.  (c  120) 
Généalogie  der  Grafen  Thtirheim.    (c  121) 

6  Vergleich  mit  den  Schwestern,  Wien  1722  November  4, 
wegen  des  vâterlichen  Erbes,  und  kaîserliche  Ratîfikation 
ddo.  Laxenburg,  1723  Mai  26.    Orig.     (b  12,  c  122) 

7  Karlsberg,  1759  Mai  8,  Testament.  Codicille  ou  aver- 
tissement à  ses  fils,     (c  123,  124) 

8  Todesfali  f  1764  August  9.  VerlaBabhandlung;  Rudolfs  I. 
Erbserklârung.     (c  125) 

9  Maria  Annas  Testament,  Klagenfurt  1767  Julî  8;  Kodiziil 
Klagenfurt  1769  Oktober26;  Todesfali  1769  Dezember  5; 
VerlaB  1770.     (c  126) 

10  Toch ter  •  Maria  Franziska  tritt  1743  als  Klarissin  Maria 
Anna  Antonia  zu  Gôrz  ins  Kloster.    f  vor  1759.    (c  127) 

1 1  Tochter  Maria  Maximiliana  heiratet,  Eberstein  1746  Juli  24, 
Karl  Theodor  Grafen  Christallnigg  und  stirbt  1755  Au- 
gust 24  mit  Hinterlassung  einer  Tochter  Maria  Anna. 
(c  128) 

12  Tochter  Maria  Anna,  kaiserliche  Hofdame,  f  Klagen- 
furt 1799  August  24.  —  Journal  de  Hoff  de  Goldeck 
1753—1754,  Holitsch,  Gôdôllô  1764,  de  Tan  1766  à 
l'occasion  du  mariage  de  l'archiduchesse  Marie.  —  Briefe 
der  Erzherzogin  Marianne.  —  Dann  Thtirheimsche  Briefe 
und  Briefe  der  Cousine  Grâfln  Wallis  und  des  Grafen 
Wallis.  —  Rechnungen.     (c  129) 

13  Tochter  Maria  Aloisia,  Wien  1759  Februar  28,  Vertrag 
wegen  Eintritt  in  das  Ursulinerinnenkloster  in  Wien; 
1761  Mater  Marianna,  Briefe  an  Vater  und  Geschwister. 
(C  130) 

Anton  I.,    offentliche  Dienste. 

14  1718  April  26.  Erhalt  eine  Supernumerari-Ratstelle  bel 
der  niederôsterreichischen  Regierung,  muB  aber  friiher 
zwei  Jahre  lang  die  niederôsterreichischen  Landrechte 
frequentieren.    Amtsakten.     (c  131) 
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1726  Mai  4.    Vormund  der  unmundîgen  Kinder  weiland 
des  Franz  Sébastian  Grafen  Thiirheim. 
1728  Jânner  2.  Wird  Prâses  der  Wohifeiiheit-  und  Markt- 
sachenkommission. 

1733  Mârz  17.  Wird  mit  Wenzel  Furst  Liechtenstein  Vor- 
mund der  Kinder  des  Grafen  Locatelii. 
1733.  Prâses  der  Armenhauskommission. 

Niederôsterreîchische  Akten. 

Armenhâuser  in  Wien,  Legate  u.  a.    (c  132) 

Hofspitalkommission.    (c  133) 

Linzerische  Fabrikssachen  :  Vertrag  des  Armenhauses  in 

der  AlserstraBe  mit  der  Orientalischen  Kompagnie  wegen 

der  Wollzeugfabrik  in  Linz.     (c  134) 

Acta  iudicialia  criminaiia.     (c  135) 

Armenhaus;  Graf  Mallentheinsche  Guter  in  Niederôster- 

reich,  1732.     (c  136) 

Landessicherheits-    und    Armenversorgung,    Hofkommis- 

sîon  ;  Berichte  aus  Steiermark  an  die  innerôsterreichische 

Regierung  1725,  num.  1—256.     (c  137) 

Graf  Locateliische  und  Graf  Cavrianische  Vormundschaft. 

(c  138) 

Wiener  Versatzamt.    (c  139) 

Graf  Cavrianische    und   Graf  Thtirheimische   Vormund- 

schaft.     (c  140) 

Niederôsterreichische  Hofkommission  inSicherheitssachen. 

(c  141) 

Niederôsterreichische   Hofkommission   in   Lotteriesachen. 

(c  142) 

Armenhaus  und  Hofspital.     (c  143) 

Prozesse  Graf  KoUonitsch  gegen  Grâfm  Kuefstein  usw. 

(c  144) 

Aiser-Armenhaus-Rechnungen  und  Varia,     (c  145) 

Niederôsterreichische  Regierungsakten  in  civili  et  criminali, 

1721.     (a  32) 

Handbuch  Antons  I.   iiber  die  unterhabenden  Vormund- 

schaften  und  Kuratelen.     (a  33) 

Wiener  Wohifeiligkeitsakten,  1728—1729.    (a  34) 

Fleischhackerakten,  Wiener,  1729.    (a  35) 

Wiener  Armenhaus,  Besetzungsprotokoii.    (a  36) 
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15  1725.  Anton  I.  bewirbt  sich  um  die  Kârntner  Landes- 
hauptmannstelle.  Korrespondenzen  (nach  Résignation 
des  Fttrsten  Portia).     (c  146) 

16  1733  November  14.  Wird  Landeshauptmann  von  Kârnten 
nach  Résignation  des  Wolf  Sigmund  Graf  Rosenberg  (bis- 
her  niederôsterreichischer  Regimentsrat)  auf  fttnf  Jahre; 
dort  bat  er  seinem  Erbieten  gemâfi  die  2000  fi.  land- 
schaftlichen  Gehalt  dem  wohlverdienten  Landesverweser 
von  Kârnten  Adam  Grafen  Grottenegg  geniefien  zu 
lassen.    (c  147) 

1734  Mârz  24.  Befehl,  die  Landeshauptmannstelle  ehestens 
anzutreten  mit  Riicksicht  auf  das  Alter  des  Landes- 
verwalters  Grottenegg  und  wegen  sektischer  Empôrungen 
in  Kârnten.  Anton  antwortet,  Vorsteilungen  :  1.  Bessere 
Einrichtung  des  Personals  und  der  Beisitzer  und  Er- 
gânzung  des  vor  zehn  Jahren  vôllig  ausgebrannten  landes- 
hauptmannschaftlichen  Archives,  Abstellung  der  einge- 
schlichenen  Landfriedensbriiche  und  des  wieder  auf- 
kommenden  alten  Faustrechtes.  2.  Obier  Zustand  des 
landschaftlichen  Wesens,  besonders  des  Religionswesens, 
bittet  um  Instruktion.  3.  Steliung  des  armen  Mannes 
sehr  angestrengt.  4.  Nach  dem  Exempel  von  1703  eine 
PoststraBe  durch  Kârnten  einrichten  zu  lassen,  das  einzige 
deutsche  Erbland,  welches  nicht  eine  regulierte  Post- 
straBe genieBt  usw. 

1734  April  10.    Installation  als  Landeshauptmann. 

1735  Jânner  29.  Erhâlt  wie  gewôhnlich  500  fl.  jâhrliche 
Besoldung.     (c  147) 

1739  Mai  20.  Wird  abermals  auf  fUnf  Jahre  Landeshaupt- 
mann (mitgeteilt  am  1.  Juli).     (c  148) 
1741 — 1743.  Quittungen  fur  Militârlieferungen,  besonders 
Remonten.     (c  149,  ebenso  die  nâchsten  Sttlcke) 
1742   Jânner   17.     Kaiserin   Maria  Theresia  wegen   Re- 
montierung. 

1742  Jânner  25.  Kaiserin  Maria  Theresias  Wohlgefallen 
wegen  Diensteifer. 

1742  Jânner  26.  Kaiserin  Maria  Theresia,  Postulate  an 
die  Landschaft. 

1742  Mai  18.  Kaiserin  Maria  Theresia  lobt  Diensteifer 
gegentiber   Lauheit    der    Landschaft.   —    1742    Juli   21. 
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Kâiserin  Maria  Theresia,  es  sollten  andere  seinem  Beî- 
spîele  folgen. 

Akten  bis  1747, 

1747  November  1.  Kâiserin  Maria  Theresia,  Verweis 
wegen  Ablehnung  der  Postuiate  pro  1748  durch  die 
Stânde  mît  eigenhândîgem  Zusatze:  „mir  seynd  auch 
spécifiée  die  Namen  der  Votanten  im  Landtag  einzu- 
schicken." 

1747  November  25.  Kâiserin  Maria  Theresia  nimmt  die 
Résignation  als  Landeshauptmann  an  und  zitiert  Anton  I. 
an  ihren  Hof.  (Die  Reise  wird  ihm  wegen  Ubier  Gesund- 
heit  nachgesehen.) 

Kârntnerische  Akten  bis  1764. 

Varia,  Zuchthaus.    (c  150) 

Besserung    der    Landesfînanzen  ;    Burggrafeninstruktion 

1696;  Stadthauptmanninstruktion,  1692.     (c  151) 

1734 — 1747.    Landeshauptmannschaftliche  Akten  (Proto- 

koU).    (a  37-46). 

1541 — 1760.  Unterschiediiche  landeshauptmannschaftliche 

Akten.     (a  47) 

Verschiedene  Landesordnungen  von  Kârnten.     (a  48) 

Notordnungen,     Kirchenrechnungen     und     Mautsachen. 

(a  49) 

Lehensakten,  Gâuhandel,  Waid-  und  Kohiordnung,  Re- 

monstrationen.    (a  50) 

Regierungsinstruktionen,  Abschied-  und  VerlaBformulare 

in    Niederôsterreich    und    verschiedene    Kriminalresolu- 

tionen  in  Wien  und  in  Kârnten.    (a  51) 

Sukzessions-  ab  intestato-Ordnung  und  Gutachten,  auch 

Landtafeleinrichtungsordnung    nebst    Gutachten    puncto 

Cridae.    (a  52) 

Gerichtstellung  cridae  und  praeiudicia  und  Resoiutiones, 

die    kârntnerische    Landeshauptmannschaft    betrelïend, 

landeshauptmannschaftliche  Installation,  Burggrafenwahl 

und  Instruktion.    (a  53) 

Landschaftsbeschwerden  und  alte  Informationes,  Kârnten 

betreffend,  auch  die  Landschaften  Steiermark,  Krain  und 
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Tirol;  Wein-  und  Bieraufschlag,  Kommerzium,  Eisen 
und  Mtinze,  Fleischhauer  und  andere  Handwerksange- 
legenheiten.    (a  54) 

Wegsachen,  Schrankenabstellung,  Maut  - Apalto,  Tarife, 
Wein-  und  Viehsperre,  Kommerz-  und  StraBen-  sowie 
Posteinrichtung  in  Kàrnten.  (a  55) 
Militaria,  Karlstâdter  Grenzeînrichtung,  Landesdefension, 
Proviantlieferungen  1735,  Landmîlizprojekt  und  Durch- 
marschregiements.    (a  56) 

Landschaftliche  Untersuchungen  und  Beschwerden.  -— 
Religionswesenakten.  —  Landeshauptmannschaftliche 
Verhôre  1717—1746.  —  K.  k.  Reskripte  1743—1744.  — 
Landtagsakten.    (a  57) 

Remonstrationes  in  aula  1732  et  1737  wegen  Marschaii- 
amtes  inKârnten,  landeshauptmannschaftliche  Instruktion, 
Karl  Rosenberg.  FideikommiB,  landeshauptmannschaft- 
liche Relationes,Verm(}genssteuer,Kopfsteuer,  Beschwerden 
des  bambergischen  Stiftes  Grifîen,  auch  der  Stâdte  und 
Mârkte,  nebst  einigen  Projekten  wegen  des  Tabak-  und 
Rosoli-Apaltos,  Kon tribu tionspatente  in  Bôhmen  und 
Mâhren.    (a  58) 

Landschaftliche  Gravamina  und  Untersuchungen  1736 
und  1737  unter  Graf  Corbinian  Saurau  und  unter  mir 
(Anton  L),  1743  und  1746,  Sacramenta,  Formular  und 
Instruktion  zur  Landberatung  1747.  (a  59) 
Landesfiirstliche  Landschaftsuntersuchung,  1743.  (a  GO) 
Dasselbe,  Fortsetzung,  1743—1744.  (a  61) 
Hauptrelationes  in  Carinthiacis  1745  (Plane  zum  Waisen- 
hausbau).     (a  62) 

Dasselbe  1746  und  landschaftliche  Untersuchung  1746. 
(a  63) 

Landbereitungssachen  1748 — 1749.     (a  64) 
17     1743  Juli  31.    Kaiserin  Maria  Theresia  ernennt  Anton  I. 
zum  Administrationspriises  der  eroberten  kurbayerischen 
Lande  und  zum  Statthalter  in  der  oberen  Pfalz.     Orig. 
(bl3) 

1743  Juli  29.    Anmerkungen  zur  Instruktion  und  kaiser- 
liche  Zuschrift  vom  24.  September.    (c  152) 
Bayerische     Relationen     und     kaiserliche    Reskripte    I, 
1743  August  13  — Oktober  1744.     (a  65—69) 
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Bayerische  Âkten. 

1743.  Eidabnahme  der  kurbayerischen  Untertanen.   (a  70) 
1743—1744.    Proponenda  et  Referenda.    (a  71) 
Ausschreibungen   wie   auch  Extrakt,  Status   personalis, 
Einrichtungen  und  Instruktionen.     (a  72) 
Status  Rentamt  und  Status  personalis,  Mttnchen,  Landshut, 
Straubing  und  Burghausen,  Ingolstadt.    (a  73) 
Kameral,  alte  Bilanzen,  Steuer-  und  Kopfanschlag,  Mttn- 
chen,   Stola    und   Stiftungen,    auch    Landschaftssachen. 
(a  74) 

Aufsatz   ttber    aile   Geld-,   Naturalien-,   Schanzen-,   Vor- 
spann-  und  Remontenpferdausschreibung.    (a  75) 
Mautuntersuchung.     (a  76) 

Jâger-,  Forst-,  Wald-,  Bergwerk-,  Kastenâmter-,  Ertrags- 
ausweise.    (a  77) 

Justizsachen  und  die  Universîtât  Ingolstadt,  obère  Pfalz 
betreffend,  1743.    (a  78) 

Neuer  SteuerfuB  und  Ausschreibungen,  1714.     (a  79) 
Brau-  und  Salzextrakt,  auch  Status  personalis.     (a  80) 
Amberger  Korrespondenz  mit  J.  L.  Graf  Chotek,  1744. 
(a  81) 

Pflegsvisitationen,  1744.     (a  82,  83) 
Ertrâgnisausweis  der  Pfleg-  und  Kastenâmter,  1744.  (a  84) 
Militârhauptkassebuch  der  bayrischen  Lande,  1744,  I— IV. 
(a  85— 88) 

Militaria  Bavarica.    (c  153) 
Cameralia  Bavarica.    (c  154) 
Ausschreibungen.     (c  155) 
Miscellanea.     (c  156 — 158) 

Anton  L,  Auszeichnungen. 

18     1718    Jânner   26.     Mitglied    des    niederôsterreichischen 
Herrenstandes.     (c  159) 

1728  Juli  3.    Hat   bei   der  Erbhuldigung   am  22.  August 
nach  Absterben  der  Grafen  Raittenau  das  Erbf tirschneider- 
amt  in  Kârnten  provisorisch  zu  versehen.     (c  160) 
1733  November  18.  Wird  innerôsterreichischer  geheimer 
Rat.    (c  161) 

1733  Dezember  10.  Wird  wirklicher  geheimer  Rat.  (c  162) 
1742  September  10.    Wird  als  solcher  bestàtigt.    (c  163) 
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1745  Oktober  5.  Wird  kaiserlicher  wirklicher  geheimer 
Rat.    (c  164) 

Anton  L,  Sonstiges. 

19  1714  Mai  6,  Salzburg.  Dimissoriale  der  Congregatio  maîor 
academîca.    Orîg.    (b  14) 

1722.   Anton  L,  seine  Frau  Maria  Anna  und  die  Kinder 

Rudolf    und    Franziska    werden    filii    spirituales     des 

Kapuzinerordens.     (c  165) 

1741.    Gedrucktes  Namenstagsgedicht  von  Anton  Freih. 

V.  Hallersteîn.    (c  166) 

Advokatenbestallungen.    (c  167) 

1725—1732.    Bilanzen  und  Rechnungen.     (c  168) 

Anton  I.,  Familienkorrespondenz. 

20  1717.  Korrespondenz  An  tons  I.  mit  seinem  Onkel  Rudolf 
Graf  Sinzendorf,  dem  Vormund  Graf  Khevenhtlller  und 
Inspektor  Sôll  wegen  Versorgung  der  Schwestern.    (c  169) 

—  1732-1762.  Briefe  seines  Sohnes  Rudolf,  (d  14)  — 
1761.    Brief  seines  Sohnes  Karl,     (d  15) 

Hofdame  Marianne. 

1750—1762.  Briefe  ihres  Bruders  Rudolf,  (d  16)  —  Briefe 
ihrer  Schwester  Aloisia,  seit  1759  Ursulinerin.     (d  17) 

—  Briefe  ihres  Neffen  Peter  II.  (d  18)  —  Briefe  ihrer 
Nichte,  spâter  Schwâgerin  Maria  Anna  Gràfin  Christall- 
nîg.  (d  19)  —  Briefe  ihrer  Nichte  Maria  Anna  verehelichte 
Rechpach.     (d  20) 

Anton  L,  sonstige  Korrespondenz. 

21  In  FideikommiB-  und  Rektif ikationssachen. 
(c  170,  171) 

Alphabetisch  :  1.  Aicholt  Franz  Jos.  Freih.,  1720,  und 
Norbert  Siegmund  Graf,  1756.  2.  Seb.  Battistini,  Rom, 
1717—1720.  3.  Jos.  Wilh.  Baron  Bertram  in  Broders- 
dorf,  1720.  4.  Bissingen  Leopold  Freiherr,  1716.  5.  Blan- 
fuss  Joh.  Karl,  Wien,  1758.  6.  Brlissel,  Korrespondenzen 
und  Akten,  1728—1729.  7.  Franz  Karl  Graf  Cavriani,  1727. 
8.  Chefneut  (?),  Wien,  1746.  9.  L.  Cochet,  Liège,  1721. 
10.  Comtesse  Colloredo,  Venise,  1720.  11.  J.  B.  Crabbe, 
Brtissel,   1717,   1728.     11  a.   Graf  Daun,   Mailand,   1728. 
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12.  Marx  v.  Dernath,  Wien,  1720.  13.  Franz  Dreer,  Propst 
vonTainaeh,  1716;  Dr.  Jos.  Dreer,  Klagenfurt,  1719—1721. 
14.  Dr.  Math.  Franz  Eggendorf,  Klagenfurt,  1720.  15.  Diet- 
rich  von  Erhaus.  16.  Dr.  Joh.  Engelbert  Erler,  Klagen- 
furt,   1749.     17.   Doa  BarthoL    Ferrari,    Vienna,    1726. 

18.  Baron    Fraunhofer,    Vizedom    in    Landshut,    1751. 

19.  Philipp  Ernst  v.  Fruaufï,  Klagenfurt,  1720.  20.  Martin 
Jos.  Anton  Graf  Gablkoven  und  Rosalia,  1720—1721. 
21.  Giac.  Gandino,  Pavia,  1755.  22.  Ernst  Alex,  conte 
Gianini,  1747.  23.  Franz  Gluck,  1721—1763,  Wien. 
24.  Grimaldi,  1746.  25.  Joh.  de  Guardiolo,  Cap.-Lieut., 
Feldlager  Budin,  1756.  26.  Jos.  Freih.  v.  Gudenus,  1745 
bis  1756,  Mainz.  27.  Franz  Georg  Giindter,  1750,  Mailand. 
28.  Filippo  conte  Guicciardini,  1743—1754.  29.  Paul 
Anton  Gundl,  1743—1745.  30.  Gurk,  Bischof  Graf  Thun, 
1753.  31.  Aus  dem  Haag,  ohne  Unterschrift,  1734—1740. 
32.  Hieron.  Wenzel  von  Hôckenheimb,  1719, 1722,  Klagen- 
furt. 33.  von  Jauritsch  Erben,  1745—1764,  Schuld  an 
dièse  in  Klagenfurt.  34.  „Istok."  35.  Tobias  Helfried 
V.  Kaiserstein,  1717,  Wien.  36.  S.  F.  Graf  KhevenhttUer, 
1726;  Joh.  Jos.,  1745—1752.  37.  Joh.  Bapt.  Klessel, 
Priester,  1720,  Wien.  38.  Koch,  1747  in  Wien  wegen 
St.  Veiter  Privilegien.  39.  Dr.  med.  Joh.  Georg  Krassnig, 
1720,  Klagenfurt.  40.  Klagenfurt,  Kapuziner,  1719—1720. 
41.  Georg  Ig.  KrôU,  Advokat,  1755—1756  in  Passau 
(Thûrheim-VerlaB).  42.  Ehrgott  Graf  Kuefstein,  1722. 
43.  P.  M.  Le  Vray,  1717,  Wien.  44.  Briefe  aus  Liere,  1727. 
45.  Graf  Lodron,  1760.  46.  Duc  de  Lorraine  prince  de 
Guise,  1746,  Paris.  47.  Giulio  di  Malabion,  1759,  Mantua. 
48.  Rochus  Mich.  Mayr,  1726,  Wien.  49.  Joh.  Lud.  v. 
Mayrhoffen,  1720,  Hungerbrunn.  50.  Peter  Erich  v.Mellam- 
buch.  51.  Murau,  1727,  Kapuziner.  52.  Graf  Nostiz, 
1713—1726.  53.  Jos.  v.  Osenzoni,  1741.  54.  Polyk.  Jos. 
Graf  Plaz,  1720—1726,  Klagenfurt.  55.  Familie  Prancher, 
1726—1727.  56.  Jos.  Ant.  Rabinger,  1718,  Klagenfurt. 
57.  Jacque  Fr.  del  Rée,  einstîger  Erzieher,  1717—1720. 
68.  Jos.  Ferd.  Ringauff,  Klagenfurt,  1748.  Jos.  Egid, 
1747,  Graz.  59.  Graf  Rosenberg,  1716—1721.  60.  Graf 
Saalburg,  1722.  61.  Leopold  Graf  Salm,  1718.  62.  J.  G. 
Sartori,    1721,   Wien.     63.    M.  A.  Schendl,    1718—1726, 
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Wien.  64.  Schmerling,  1726,  Itfailand.  65.  Franc,  com. 
de  Schrattenbach,  Rom.  66.  J.  A.  Schumm,  1721,  Wien. 
G7.  Joh.  Bened.  v.  Secherau,  1721,  St.  Veit.  68.  Joh. 
Seifert,  1720,  Regensburg,  wegen  eines  genealogischen 
Werkes.  69.  Graf  Sinzendorf,  1720.  70.  Freîh.  v.  SôU, 
1727,  Klagenfurt.  71.  Georg  Fried.  Sôltel,  1761,  Nuni- 
berg,  wegen  Sohn  Karl.  72.  Graf  Spaur,  1747,  Brixen. 
73.  Joh.  Mich.  Stôger,  1720,  Wien.  74.  Tardy,  1726,  Turin 
und  Montpellier.  75.  Hans  Mich.  Temelitsch,  1720,  Eben- 
thaï.  76.  Graf  Thurheim.  77.  Graf  Thurn.  78.  Graf 
Ulefeld,  1745—1764.  79.  Graf  Urschenpek-Massîmi,  1727. 
80.  Franz  Valentin,  1717,  Rom.  81.  v.  Wachtendonk, 
Klagenfurt.  82.  Math.  Walbraun,  Straôburg,  1748.  83. 
Weissenburg,  1717,  Thorn.  84.  Leop.  F.  Werner,  1745, 
Wien.    85.  Graf  Wilczek,  1750,  Klagenfurt. 

VII.  Rudolf  I. 

Persônliches. 

1  1740.  Instruktion  seines  Vaters  Anton  I.  flir  Rudolfs  I. 
Reise  nach  Konstantinopel  sous  la  protection  de  l'ambassa- 
deur comte  d'UUefeldt  (dabei  dessen  Relation),    (c  173) 

2  1743.  Reise  mît  seinem  Gouverneur  Chefneux  chanoine 
nach  Leipzig  (Instruktion  seines  Vaters)  zum  Studium 
auf  der  Universitât.    (c  174) 

3  1766.  Vergleich  Rudolfs  I.  und  seines  Bruders  Karl  mit 
dem  Kurator  der  vàterlichen  Glaubiger  wegen  Ergànzung 
der  beiden  Fideikommisse,  von  der  Kaiserin  ratifiziert. 
Kopien.    (c  175) 

4  1772  Mai  11,  Wien.  Heiratet  Theresia  Fiirstin  Schwarzen- 
berg,  Tochter  des  Fiirsten  Josef.  Protest  Karls  I.  gegen 
Form  des  Heiratsbriefes,  welcher  nur  auf  die  Primogenitur 
intabuliert  werden  soU.  —  1773  Mai  3.  Sternkreuzordens- 
dame.    Quittungen.    (c  176) 

5  1779  Wird  furstlich  Schwarzenbergischer  Fideikommifi- 
kurator.    Akten  bis  1794.    (c  177) 

6  1788  Jànner  21,  Wien.  Todesfall  Theresias;  meist  Quit- 
tungen.   (c  178) 
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7  1794  Oktober  6,  Wîen.  Testament  Rudolf  si.  Universalerbe 
sein  Bruder  Karl  I.    Vidimus.    (c  179) 

8  1796  Julî  15,  Wîen.  Todesfall  Rudolfs  I.  75  Jahre  ait. 
Brîefe  zur  Krankheîtsgeschichte.    (c  180) 

Rudolf  L,    ôffentliche  Dienste. 

9  1745  Mai  1.  Supernumerari-Landrechtsbeîsitzer  îm  nîeder- 
ôsterreîch.  Herrenstand.    (c  181) 

10  1746  November  28.  Supernumerari-Regimentsrat  im 
niederôsterreich.  Herrenstand.    (c  182) 

11  1747  Juli  4.    Kaîserlicher  Reichshofrat.    (c  183) 

12  Kaiserlicher  bevollmâchtigter  Minister  in  Schweden, 
1748—1762.  Kreditiv  des  Kaisers  Franz  vom26./6. 1747.  — 
Instruktion  vom  27. /6.  —  Instruktion  Maria  Theresias 
vom  1./7.  Âppendix  hiezu  vom  19./7.  —  Kreditiv  vom 
4./8.  —  1752  und  1753.  Zwei  PaBbriefe  Maria  Theresias  fur 
Schwieghammer  praefectus  stabuli  coraitis  cum  nuncîis 
nach  Schweden.    Orig.     (c  184) 

Schwedische  Legationsakten. 

1748—1756.    Relationes,  9  Bande.    1748  Februar  10  Ab- 

reise  nach  Stockholm,  Ankunft  1.  Mârz.  Kopien.  (a  89—97) 

1748—1752.   K.  k.  Instruktionen  und  Reskripte,  2  Bande. 

Kopien.    (a  98,  99) 

1757—1760.   Acta,  3  Bande.   Index  1  Band.   (a  100—103) 

1750-1762.  Acta  miscellanea.    (c  185,  186) 

1750-1762  Relationen;   1760—1761  Briefe   an  Kaunitz. 

(c  187) 

1760— 1761.  StockholmerReichsratsprotokolle.(c  188—189) 

13  Ajo  der  Erzherzoge  Ferdinand  und  Max,  1762 — 1771. 
Instruktionen,  Orig.  und  Weisungen  Maria  Theresias. 
(cl90) 

Studiengang  und  Klassifikationen  der  Erzherzoge.   (c  191) 

Briefaufsâtze.    (c  192) 

Hofansagen,  Ceremonialia.    (c  193) 

Gedichte,  TheaterstUcke.    (c  194) 

Kammerdiener  betreffend.    (c  195) 

Hausrat  und  Garderobe.    (c  196) 

Rechnungsabsolutorien.    (c  197) 
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(1771).  Der  Kaiserin  Dank:  „îch  dancke  ihm  vor  die 
Sorge  und  Dienste,  die  er  mit  so  grosser  Sorgfalt  vor 
meine  beede  Sôhne  gehabt  und  werde  ihme  alzeit  davor 
danckbahr  sein",  einstweilen  4000 fl.  Pension  undSO.OOOfl. 
Abfertigung  ;  eigenhândig,  ohne  Unterschrift.  (c  198) 
Drei  Briefe  des  Erzherzogs  Ferdinand.  1771,  Dank  fUr 
Vermàhlungsgratulation  ;  1775,  zeigt  Geburt  eines  Sohnes 
an;  1788,  kondoliert  zum  Verluste  der  Gattin.  —  Hof- 
statut  Ferdinands  und  seiner  ktlnftigen  Frau.  (c  199) 
Wiener  Hofrangslisten,  1723-1772.    (d  21) 

14  1781  September  5.  K.  k.  Pensionsdekret,  dièses  fehlt; 
nur  Beilagen  vorhanden.   (c  200) 

Rudolf  L,  Auszeichnungen. 

15  1747  Oktober  16.  Erzherzoglicher  Kâmmerer.  Instruk- 
tion.    (c  201) 

16  1771  November  5.  Erhâlt  von  Kaiser  Joseph  II.  das 
GroBkreuz  des  Stefansordens.    Orig.    (b  15) 

Rudolf  L,  Sonstiges. 

17  Abrechnungen,  Steuern,  Bilanzen,  iiberhaupt  Hauswirt- 
schaftliches  ;  Familiensilber,  1750.  1780  Graf  Zinzendorf- 
scher  Vormund.    (c  202) 

18  FideikommiBtabellen,  1787.    (c  203) 

Rudolf  L,  Familienkorrespondenz.    (d  22—26) 

19  Briefe  seines  Bruders  Karl  I.  und  dessen  Frau,  seiner 
Neffen  Karl  IL,  Peter  IL,  Rudolf  IL  und  seiner  Niclite 
Maria  Anna,  spàt.  Rechpach. 

VIII.  Karl  L 

Personliches. 

1  1728  August  18,  Wien.    Taufschein.    (c  204) 

2  1765  Mai  10.  Heiratet  Maria  Anna,  Tochter  des  Karl 
Theodor  Grafen  Cliristallnigg  und  der  Maria  Maximiliana 
geb.  Grâfiu  Goess  (Nichte,  Taufschein  1751  August  23); 
Adelsproben;  Ehedispens;  sie  wird  1766  Mai  3  Stern- 
kreuzordensdame;  Genealogisches.    (c  205) 
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3  1798  Mai.  Todesfall  Karls  I.  Erklârimg  Graf  Peters  II.  als 
Erstgeburtfideikommîfinachfolger  hinsichtlich  Versorgung 
der  Witwe.    (c  206) 

4  1808  MMrz  25.  Testament  Maria  Annas,  Todesfall  Klagen- 
furt  1809  Mai  9;  VerlaBabhandlung;  Krankheitsge- 
schichte.    (c  207) 

5  QualitMten  ihrer  Kinder,  von  Maria  Anna  beschrieben. 
(c  208) 

6  Sohn  Joh.  Franz  Leopold  Josef.  Taufschein,  Florenz 
1767  Mârz  3,  1769  Auguât  27  Todesfall.    (c  209) 

7  Tochter  Maria  Anna.  Taufschein,  Klagenfurt  1770  Juni  20. 
Vertrag  mit  der  Erzieherin  Ursula  Duval  1776.  —  Hei- 
ratet  1794  Mai  10  Maximilian  Freih.  Rechpach,  Kreis- 
kommissâr  in  Klagenfurt.  —  Rechpacher  Akten  bis  1821. 
(c  210) 

8  Tochter  Luisa  Maria.  Taufschein,  Florenz  1771  August  25. 
Todesfall  1772  Dezember  14.    (c  211) 

9  Tochter  Maria  Mario  Maximiliana  Rosa.  Taufschein, 
Florenz  1772  Dezember  29.    t  wann?    (c  212) 

9/i  Sohn  Joh.  Evang.  Joseph  Karl.  Taufschein,  Klagenfurt 
1784  27./1.    t  ?    (c  212/1) 

Karl  I.,  5ffentliche  Dienste. 

10  Journal  de  Hoff  (ohne  Datum).    (c  213) 

11  1754  in  Pest.    (c  214) 

12  1757  November  5.  K.  k.  Hauptmann  im  Ballay-Regiment. 
(c  215) 

13  1758  November  28.  K.  k.  Obristwachtmeister  bei  Zwei- 
brttck-Dragoner.    (c  216) 

14  1760  August  20.  K.  k.  Obristwachtmeister,  preufiischer 
Kriegsgefangener  bei  Strehlen.  —  Annotationes  six  dif- 
férents campagnes,  1760.    (c  217) 

15  1762  Kommando  in  Hartha  und  Geringswalde.    (c  218) 

16  1763  Kommando  in  Asch.    (c  219) 

17  1763  November  19.  K.  k.  Obristlieutenant  bei  Zweibriick- 
Dragoner.    (c  220) 

18  Militaria. 
Hofkriegsratsverordnungen,  1764 — 1772.    (c  221) 
Allerhôchste  militârische  Befehle.    (c  222) 
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Règlement,    (c  223) 
Zweibruck-Dragoner-Regiment.    (c  224) 
Befehle,  Ordres  de  bataille,  Berichte.    (c  225) 
Konsignation  der  adeligen  Kârntner  în  Milîtârdîensten. 
(c  226) 

Schliissel  zur  Geheimkorrespondenz  mit  den  Generalen 
Bilau  und  Nugent  nach  Magdeburg  auf  Befehl  des  Feld- 
marschalls  Grafen  Daun.     (c  227) 

19  1764  Friihjahr.  Reise  zur  rômischen  Kônigskrônung  in 
Frankfurt  a./M.  Annotationes.    (c  228) 

20  1764  Oktober.  Reise  als  Kammerherr  mit  Kônîg  Josef 
und  Erzherzog  Leopold  nach  Bôhmen  und  Mâhren.  (c  229) 

21  1766  Mai  10.  Majestâtsgesuch  mit  eigenhândiger  gllnstiger 
Randerledigung  Maria  Theresias.  Avancement  und  Ge- 
neraladjutantur  bei  GroBherzog  Leopold  von  Toscana, 
Cbertragung  der  Administration  der  Familiengtiter  wâh- 
rend  Abwesenheit  an  Graf  Galler.     (c  230) 

22  1766  Mai  14.  Kais.  Obrist  zu  Pferd,  Generaladjutant 
bei  GroBherzog  Leopold  von  Toscana.    (c  231) 

23  1767  April  bis  Mai.  Reise  mit  GroBherzog  und  GroB- 
herzogin  von  Pisa  nach  Siena  und  Florenz.     (c  232) 

24  1768.  Reise  ebenso  nach  Neapel  und  Besuch  der  Kônigin 
von  Neapel  in  Florenz.     (c  233) 

25  1769.    Aufenthalt  in  Rom.     (c  234) 

20  Vor  1769.  Eigenhandiges  Schreiben  Maria  Theresias  (und 
GruBe  an  die  Mutter).    (c  235) 

27  1770  Februar  9.  Bleibt  Generaladjutant,  wird  General- 
feldwachtmeister  zu  Pferd.     (c  236) 

28  1770  April  bis  Mai.  Reise  von  Florenz  tiber  Venedig 
nach  Klagenfurt.     (c  237) 

29  1771  Miirz  17.  Wird  capitano  commandante  délia  nobile 
guardia  an  Stelle  des  nunmehrigen  Obersthofmeisters 
Grafen  Thurn  (Bricfe  von  Lacy,  Rosenberg  und  Thurni. 
(c  238) 

Acta  als  Gardekapitân. 
Règlements,     (c  239) 
Varia,     fc  240) 

30  Undatîerte  Korrespondenzen  des  GroBherzogs  und  der 
GroBherzogin.     (c  241) 
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31  1773  Mai  1.  Generaladjutant,  wird  k.  u.  k.  k.  Obristfeld- 
wachtmeister  zu  Pferd.    (c  242) 

32  1775—1780.  Akten  und  Korrespondenzen,  das  Theresia- 
nîsche  Waisenhaus  in  Klagenfurt  betreffend;  Briefe  von 
GroBherzog  Leopold  und  an  ihn.     (c  243) 

33  1790  Mai  8.    Zuschrift  des  Erzherzogs  Franz,     (c  244) 

Karl  L,  Sonstîges. 

34  1743 — 1751.  Akten,  betreffend  den  Erzîeher  Lamin. 
(c  245) 

35  1777.  Mefidispens  in  Florenz.     (c  246) 

36  1786.  Zustimmung  zu  einem  FideikommiBgesuch  Rudolfs. 
(c  247) 

37  1787.  Einladung  zum  Beitritt  in  die  Kârntner  Acker- 
baugesellschaft.    (c  248) 

38  1797.  Reise  nach  Wien.    (c  249) 

39  Verschiedene  Aufzeichnungen  Karls  I.     (d  27) 

39/i  Schriften,  betreffend  das  Vermôgen  seiner  Frau  unter 
Administration  des  Grafen  Galler.    (d  27/1) 

Karl  L,    Familienkorrespondenz. 

40  Briefe  seiner  Nichte,  dann  Frau  Maria  Anna  geb.  Grâfin 
Christallnigg.    7  Pakete.    (d  28—30) 

41  Briefe  Maria  Annas  an  ihren  Gatten  Karl  I.    (d  31,  32) 

42  Briefe  seines  Vaters  und  seiner  Mutter,  1757—1764.  (d  33) 

43  Christallnig,  Familienbriefe.    (d  34) 

44  Briefe  seines  Bruders  Rudolf  L  und  dessen  Frau,  seiner 
Schwestern  Maria  Anna,  Hofdame,  und  Marianna,  Ur- 
sulinerin.    (d  35—37) 

45  Briefe  seiner  Tochter  Maria  Anna  an  ihre  Mutter,  seiner 
Sôhne  Peter  U.,  Karl  II.  und  Rudolf  II.    (d  38—42) 

Karl  L,  sonstige  Korrespondenz. 

46  Briefe  der  Erzherzogin  Marie  Christine,  1776—1783  an 
seine  Frau.    (d  43) 

Briefe  an  Karl  I.  Alphabetisch.  (c  250—252) 
1.  Fred.  Charles  Asfurth,  directeur  de  la  fabrique  de 
Pise,  1774.  2.  Albizi,  1786,  Florenz.  3.  Wenzel  Graf 
Althann,  1790.  4.  Ant.  Armanno,  1777,  wegen  Diirer- 
Stichen  und  -Holzschnitten.  5.  Comtesse  d'Aspremont- 
Lynden,  1753.  6.  Colonell  J.  B.  de  Bâillon,  1773.   7.  Dom. 
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Maria  Barbolini-Montepulciano,  1777.  8.  Dr.  Josef  Baum- 
gartner,  1765—1766,  Klagenfurt,  w^en  des  vâterlichen 
Erbes.  10.  Joh.  Bergsteiger,  1796,  Wien.  11.  Bôhme,  1751, 
Leipzig.  12.  Gîov.  Buoni,  1784,  Florenz.  13.  Capponi, 
1770,    Florenz.     14.    Cari    Graf   CarameUi,    1753—1762. 

15.  Graf  und  Grâfin  Cavriani,   1771—1780,  Innsbruct 

16.  Graf  und  Grâfin  Christallnigg,  1768—1797.  17.  Churfeld, 
Wien,  1763.  18.  Lord  Cowper.  19.  Major  Christof,  1797, 
Gradisca.  20.  Gen.-Maj.  aam,  PreBburg,  1797.  21.  Graf 
Josef  CoUoredo,  1773—1796.  22.  Corsini,  Florenz.  23.  Giov. 
Maria  Cottini,  Venezia,  wegen  Bûcher.  24.  Josef  Cuseth, 
Maler,  6  Briefe,  1776-1792.  25.  B.  v.  Dietrich,  Haupt- 
mann,  1794,  Wien.  26.  J.  B.  Dupont,  1795,  Wien.  27.  Conte 
Durazzo,  Venise,  1777,  ^Collection  d'estampes**.  28.  Albert 
Baron  Eisenstein,  1757.  29.  Graf  Enzenberg,  Klagen- 
furt, 1795.  30.  Josef  Graf  Frankenberg,  1771,  Wien. 
31.  J.Franzina,  1753.  32.  Mademoiselle  FromîUer.  33.  Louis 
Freiherr  v.  Gabelkoven,  1792—1793,  Linz.  34.  Graf  Gais- 
ruck.  35.  Sigmund  Graf  Galler,  1766—1776.  36.  Chev. 
de  Garnerin  de  Montragon,  1761.  37.  Franz  Anton 
V.  Glaunach,  1765—1791,  Klagenfurt.  38.  Marquis  Graneri, 
Turin,  1759.  39.  Bischof  Franz  v.  Gurk,  1790.  40.  Baron 
Hâring,  Wien,  1796.  41.  Jos.  Hartl,  Hof agent,  Wien, 
1796—1798.  42.  Baronîn  Haugwitz  geb.  Bar.  Nomis, 
Graz,  1775—1778.  43.  Graf  Herberstein.  44.  Joh.  Mich. 
Baron  Herbert,  1777,  Klagenfurt.  45.  Joh.  Max  Graf 
Inzaghi,  1776,  Idria.  46.  Jos.  Freih.  v.  Jôchlinger,  Damt- 
schach,  1791.  47.  Graf  St.  Julien,  1762—1795.  48.  Baron 
Kaiserstein,  Villach,  1784.  49.  F.  B.  Kulmer,  Hauptmann, 
1796,  Graz.  50.  Lambert,  Magdeburg,  1761.  51.  Aniello 
Lamberti,  1783,  Florenz.  52.  Nie.  Maria  Lari,  1774,  Pisa. 
53.  Marschall  Laudon,  1761.  54.  Capitaine  Lauquier, 
Klagenfurt,  1792.  55.  Leoprechting  geb.  Ruepp,  1759. 
56.  Bischof  Gandolf  Ernst  v.  Lavant,  1790.  57.  Gràfin 
Lercheufeld  geb.  Leoprechting,  1799,Mûnchen.  58.  A.  Gust. 
Lillienberg,  1761,  Magdeburg.  59.  Franz  Graf  Lodron, 
Himmelberg,  1794,  Niclas  Graf  Lodron,  1779,  Gmiind. 
60.  Lucca,  L'inviato  délia  republica,  1784.  61.  H.  C.  Lutjens, 
Pisa,  1769—1771.  62.  Giov.  Pietro  Mayr,  Triest,  1776. 
63.  Math.  Meluschnig,  Pfarrer  in  Treffen,  1790,  gegen  die 
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Protefitanten.  64.  Anton  Maron,  Maler,  Rom,  6  Briefe, 
1771—1776.  65.  Adolf  Graf  Martîniz,  1751,  Leipzig. 
66.  Missel,  Wien,  1765.  67.  Anton  Rafaël  Mengs,  Maler, 
Rom,  1771, 1  BrieL  68.  de  MQtiz,  Wien,  1784.  69.  Giuseppe 
Molini,  Florenz,  1784.  70.  Stef.  Mulinari,  Florenz,  1784. 
71.  Jacob  Nesti,  1791—1792,  Florenz.  72.  General  Baron 
Xeugebauer,  1784—1786.  73.  Graf  Nostitz.  74.  Cav. 
Fabrizio  conte  Orsini  de  Rilli  Assisi,  1785.  75.  Mavro 
Paolozzî,  1784,  Florenz.  76.  v.  Passel,  Wien,  1784. 
77.  Chev.  de  Peer,  1771—1774,  Wien.  78.  Marie  Anna 
de  Perlas,  1788,  PreBburg.  79.  Gen.-Maj.  Graf  Porporati, 
1754—1755.  80.  Ant.  Franco  Guarateri,  1774.  81.  Max 
Freih.  v.  Rechpach,  Tachau,  1763.  82.  Derselbe  als 
Scfawiegersohn  dto.  1793—1797.  83.  Baron  de  la  Reintrie, 
1763,  Tabor.  84.  Richard,  1771,  Wien.  85.  Vinc.  Orsini 
Graf  Rosenberg,  Graz,- 1791.  86.  Graf  Rosenberg,  Wien, 
1791.  87.  J.  Rôther,  1763,  Salzburg.  88.  De  RuUe,  1764, 
Liège.  89.  Conte  de  Sainetignon,  1759.  90.  Graf  Salburg, 
1754_1796. 91.  B.  Schoberg,  1765,  Klagenfurt.  92.  Schrôder, 
1767,  Mailand.  93.  Graf  Thûrheim,  1755-1788.  94.  Graf 
Thum,  1767—1790.  95.  And.  v.  Tôrôk,  1762.  96.  Giac. 
Trombara,  Rom,  1775,  wegen  Plan  zu  einem  Niobetempel 
fur  den  GroBherzog.  97.  Thun-Ulfeld.  98.  Graf  Ulfeld, 
1755—1767.  99.  Veigl,  Rom,  1783.  100.  Cav.  Venutti 
Cortona,  1778.  101.  Gius.  Vespo,  Wien,  1795.  102.  Graf 
Wallis,  1753—1755.  103.  Christ.  Fried.  Wappler,  Buch- 
hândler,  Wien,  1790—1794.  104.  Feldzeugmeister  Wiedt, 
1763,  Prag.  105.  v.  Winkelhausen,  Mannheim,  1775. 
106.  Unbestimmtes. 

IX.  Peter  II. 

Persônliches,  Familie. 

1  Taufschein,  1774  Februar  8  geb.  Florenz.    (c  253) 

2  1799  April  24,  Ehrenthal,  heiratet  L:  Maria  Karoline, 
Reichsfreiin  von  Kaiserstein  (geb.  1774  Oktober  2,  Tent- 
schach),  Tochter  des  Franz  Josef  und  der  Marie  Thérèse, 
geb.  Grâfin  Christallnigg.     (c  254) 

Kaiserstein,  Stammbaum  und  Généalogie,    (c  255) 
1800,  3—4,  Todesfall  Karolinens  samt  Sohn  im  Kindbett. 
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Grabmal  von  G.  Joh.  Propst  in  Salzburg.    Kondolenzen. 

(c  256) 

Verlassenschaftsakten  nach  Karoline.    (c  257) 

3  1807  Oktober  27.  Heiratet  U.:  Schwerdberg,  Isabella  Grâfin 
Thtirheim,  Tochter  des  Josef  Wenzel  und  der  Ludovika 
geb.  Grâfin  v.  Bergk  und  Trîpps.     (c  258) 

4  Geburt  eînes  Sohnes  1813  Mai  in  Lamberg.     (c  259) 

5  Geburt  eînes  Sohnes  Karl  1818  Oktober  14,  Venedîg.  (c  260) 

6  Testamente  Peters  IL,  1816,  1822,   1836,  1841.     (c  261) 

7  Todesfall  Peters  IL  Wien  1846  Juli  11;  Parte,  Bio- 
graphisches.     (c  262) 

8  Isabella  Universalerbin  nach  ihrer  Tante  Auguste  Grâfin 
Berghe  de  Trips,  Stiftsdame  zu  Prag,  t  1841.     (c  263) 

9  Testament  und  Legate  Isabellas  1853,  1855,  Todesfall 
Rodans   1855    Oktober    6.     VerlaBabhandlung.     (c   264) 

Peter  IL,  ôffentliche  Dienste.*) 

10  1795—1796.  Nach  gUnstigen  Prufungen  wird  Peter  II.  ade- 
liger  Amtspraktikant  beîm  Kreisamte  Klagenfurt.    (c  265) 

11  1797  Mârz  8.  Oberzâhliger  k.  k.  Kreiskommissâr  ebendort. 
Akten  bis  1799.     (c  266) 

12  1797  Oktober  27.  Uberzâhlîger  Rat  bei  der  k.  k.  Landes- 
hauptmannschaft  in  Kiirnten.    Akten  bis  1800.     (c  267) 

13  1800  April  bis  Juni.  Landeskommissâr  beini  Durchmarsch 
des  Condéschen  Korps  durch  Kârnten.     (c  268) 

14  1801.  Landeskommissâr  fur  Oberkârnten.  Organisierung 
der  Landesfreiwilligen.     (c  269) 

15  1801  August  13  bis  1802.  Bereisung  des  venezianischen 
Istrien   mit  Hofkommissâr  Freih.  v.  Steffaneo.     (c  270) 

16  1802  Juni  8  bis  1804.  Hofrat  und  Kommissâr  fur  Istrien, 
Dalmatien  und  Albanien.  —  Persônliches.  —  Ehrungen. 
(c  271) 

Dalmatinîsche  Akten. 

Protocollo  sommario  délia  ces.  reg.  commissione  aulica 
plenipotenziaria  nelle  provincie  del  regno  délia  Dalmazia, 
deiristria  e  deir  Albania,  Ende  1801—1804  August  1(3. 
fa  104) 

♦)  Vgl.  M.  Wiitte,  Peter  IL  Graf  von  Goëfi  und  seine  Beziehungen 
zu  Kîirnten  (1795-1806).    Garinthia  I,  99.  Jahrg.,  1909,  68  ff. 
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Catalogo  di  tutte  le  case  numerate  e  divise  (di  Zara). 

(a  105) 

Akten  nach  Eînteilung  Peters  II. 

Ministerîaikorrespondenz    Graf    Mailath     (c  272—278): 

Affarî  di  pii  luoghî,  ecclesîastici  e  simili.  —  Affari  di 

navigazione,   camerali,   commercîali   e   simili.  —   Affari 

di  impiegatî,  pensionî,  grazie.  —  Affari  politicî,  pubblici, 

armonarî,   militari.   —   Graf   Mailath    und    Graf  Zichy. 

Feierlichkeit  am  4.  Oktober  1804  wegen  des  kaiserlichen 

Namenstages  und  ôsterreichischen  Kaisertums.     (c  279) 

Prâsidialkorrespondenzen  mit  der  Hofkammer  (Graf  Zichy) 

in  Geldsachen.     (c  280) 

Dasselbe,  Handlung,  Schiffahrt,  Post  und  Bankalgegen- 

stânde.    (c  281) 

Piani  d'organisazione  e  memorie.     (c  282) 

Dissertazîone    sopra    interessanti    oggetti    relativi    alla 

coltura  délia  Dalmazia  e  de  suoi  abitanti.     (c  283) 

Affari  d'impieghi  uffizîosi.     (c  284) 

Populazione.     (c  285) 

Affari  ecclesiastici.    (c  286,  287) 

Affari  di  sanità.    (c  288) 

Scuole   pubbliche   ed    altri   pii  e  publici   provedîmentî. 

(c  289) 

Navigazione,  affari  consolari  stratti,  coltura,  manifattura, 

strade  pubbliche.    (c  290) 

Affari  di  polizia  esterna  et  interna,    (c  291) 

Affari  dei  vivari.    (c  292) 

Affari  risguardanti  la  specialità  di  sîngole  persone.  (c  293) 

Militaria.     (c  294) 

Note  statistiche.     (c  295) 

Oggetti  di  casse,  finanza,  minerali,  sali  e  boschetti.   (c  29G) 

Affari  dei  sali  ed  altri  di  finanza.     (c  297) 

Abrechnungen  mit  der  Kameralkasse  in  Zara.     (c  298) 

Prospekte  und  kleine  Karten  einiger  Stâdte  und  Gegenden 

îm  ôsterreichischen  Litorale.     (c  299) 

Acta  varia,  meist  ôffentliche  Kundmachungen.  (c  300—302) 

Albanische  Acta.     (c  303) 

Istrîanische  Acta.    (c  304) 

Korrespondenzen  mit  Baron  Steffaneo,   Ghisilieri,  Kom- 

missâr  in  Cattaro,  Baron  Rosetti,  Gouverneur  von  Albanien, 
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Justizminister   Graf  Laéansky,    den    Gouvemeuren   von 
Venedîg,  Triest,  Fiume  und  Cattaro.     (c  305) 
Corrispondenze  particolari  d'uffizio  e  private  mentre  e 
doppo  il  mio  soggiorno  in  Dalmazia.    (c  306) 
Manuskript  liber  die  Hof kommission  ;  gedruckte  Bûcher. 
(d  44) 

17  1804  Juni  21  bis  1805  Oktober  24.  Landrechts-  und 
stàndischer  Prâsident  in  Klagenfurt.     (c  307) 

1805  Oktober  25  bis  1806  Februar  20.  Dasselbe  und 
Landesadministrationsprâsident  wMhrend  der  franzôsi- 
schen  Invasion  (16.  Februar  Landesadministrationsauf- 
lôsung).     (c  308) 

1806  Februar  bis  Mai  und  Nachakten  bis  1807  August  20. 
Landrechts-  und  stàndischer  Président.  —  Darstellung 
der  Invasion  1805  27./11.  bis  1806  11./12.  durch  den 
RatsprotokoUisten  Joh.  Nep.  Benedikt  ddo.  1807  lO./l., 
allgemeine  Danksagungen  an  Graf  Goess,  besonders  sei- 
tens  der  Stadt  Klagenfurt.    (c  309) 

Akten  und  Informationen  als  Prâsident  in  Klagenfurt: 
AUgemeines  —  Beschreibungen  —  Wiederbelebung  — 
Adel  —  Arbeits-,  Armen-,  Kranken-  und  Waisenhaus. 
—  Bergwerke  —  Budget  —  Fleischhauer  —  Fltisse  — 
Franzoseneinfall  1797  —  Stàndische  Gravamina  —  Geist- 
lichkeit  —  Gubernium  — -  Handwerk  —  Justiz  —  Kirch- 
liches  —  Kreisamter.     (c  310) 

Lieferungen  1806  —  AlaBe  —  Militaria  —  Preise  — 
Religion  —  Schulden  —  Staatsguter  —  Stânde  —  Sta- 
tistik  —  Steuern  —  Untertanen  —  Versatzamt  —  Wald. 
(C  311) 

18  1806  April  11  bis  1808.  Innerôsterreichischer  Gubernial- 
prâsident  und  steiermàrkischer  Landrechtsprâsident  in 
Graz.     (c  312) 

Hiezu  steierraarkische  Akten  und  Informationen:  Allge- 
meine Fragebogen  iiber  Moralitât  des  Volkes  usw.  — 
Armen-,  Kranken-,  Waisenhàuser.  —  Arbeitshaus.  — 
Bergwerke  —  Budget  —  Geistlichkeit  —  Graz,  Aktiv- 
und  Passivstand,  Feuerpolizei,  franzôsische  Invasion 
1797  29./3.  bis  4./5.  —  Justiz  —  Militâr  —  Mtinze  — 
Post  —  Preise  —  Salz  —  Schloûberg  —  Arrestanten  — 
Staatsguter  —  Statistik  —  Steuern.     (c  313) 
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Hiezu  innerôsterreichische  Âkten  und  Informationen  : 
Budget  —  Gubernium  —  Kreisâmter  —  Militâr  —  Polizei 

—  Pottasche  —  Statistîk  —  Steuern  —  StraBen.    (c  314) 

19  1808  Juli  17  bis  1809  April.  Gouverneur  von  Triest. 
Âkten  und  Nachakten  hiezu.    (c  315,  316) 

20  1809  Generallandeskommîssâr  und  Intendant  bei  der  k.  k. 
Armée  in  Italien.  April  25  bis  August  27  franzôsischer 
Kriegsgefangener  in  Mantua.  —  Brlefe  Erzherzog  Johanns. 
Kaiserliche  Erledîgungen.    (c  317) 

Hiezu  Akten  nach  Peters  II.  Einteilung  : 

I.  :  Trasporti  militari.  —  Approvvigionamenti  in  générale. 

Vicenza,  vari  oggetti.  —  Minière.  —  Generalîntendanz- 

Noten.   GestionsprotokoU,  Weisungen  des  Kriegsministers 

u.  a.  Piecen.  —  Oggetti  di  Polizia  (das  AktenstUck  samt 

Goldring    und   zwei    silbernen   Anhàngseln   wurde   laut 

Bestâtigung   Sr.  Exzellenz    dem  Herrn    Graf  en  Leopold 

Goess  fttr  die  Bibliothek  înEbenthal  Ubergeben).  —  Treviso, 

polveria  ed  altri  oggetti.    (c  318) 

IL:  Friulij  vari  oggetti.  —  Oggetti  monetarii  —  Padova, 

vari  oggetti.  —  Strade.  —  Studi  per  le  università  nazionali. 

—  Belluno,  vari  oggetti.  —  Proclama  per  Italia.  —  Pro- 
clami  délia  Germania.  —  Manifesto  di  guerra  ed  altri 
proclami.  —  Carte  appartenenti  al  consigliere  conte  Thurn. 
(c  319) 

21  1810  Mârz  1  bis  1815  Mârz  24.    K.  k.  Landesgouverneur 
von  Galizien  (Ernennung  war  schon  1808  geplant).   Akten 
hiezu:  1810  Mârz  1  bis  1815  Mârz  2i.    Abschied. 
Kaîserlicher  Dank    fur  Denkschrift  tiber   Galizien  vom 
25.  April.    (c  320—328) 

Acta  varia  Polonica,  Undatîertes.    (c  329) 

22  Gouverneur  von  Venedig  1815 — 1818.  (Einiges  Wenige, 
c  330) 

Prospetto  statistico  délie  provincie  Venete  per  Tanno 
1817—1818,  eseguito  in  obbedienza  ai  decreti  deU'ecc. 
i.  r.  presidio  governale  1818  .  .  da  Antonio  Quadri  segre- 
tario  deir  i.  r.  governo  di  Venezia.    (a  106) 

23  1819  Mârz  11.  Lombardisch-venezianischer  Hofkanzler. 
(c  331) 

Acta  mixta  dazu,  meist  Statistisches  ;  1825  Vorbereitungen 
zur  Hofreise.    (c  332) 
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24  1824  September  20.  Obersthofmeister  beî  Erzherzog 
Franz  Karl,     (c  333) 

25  1834  November  11.    K.  k.  Obersthofmarschall.     (c  334) 

26  1840  Mai  3.  Von  Kaiser  Ferdinand  zum  Stellvertreter 
des  Oberstkâmmerers  gelegentlich  des  ungarischen  Reichs- 
tages  ernannt.    Orig.    (c  335) 

27  1845  Oktober  18.  Kanzler  des  Ordens  der  eisernen 
Krone.     (c  336) 

28  Âkten  (wenige)  aïs  Landmarschall  im  Erzherzogtume 
Osterreich  unter  der  Enns.     (c  337) 

Peter  IL,  ôffentliche  Auszeichnungen. 

29  1798  April  9.    K.  k.  Kammerherr.    (c  338) 

30  1S05  Mârz  22.  Erblandstabelmeister  von  Kârnten  ;  Beleh- 
nungsakten  bis  1890.    (c  339) 

31  1807  Mârz  12.    Steiermârkischer  Landstand.     (b  16) 

32  1807  September.    Wirklicher  geheimer  Rat.    (c  340) 

33  1810  Mârz  10.  Kommandeur  des  Leopoldordens  (vgl. 
unten  37).     (c  341) 

34  1815  Mai  22.  Erhâlt  das  Goldene  Kreuz  des  neugestifteten 
Zivil-Ehrenzeichens.     (c  342) 

35  1816  Februar  16.  Erhâlt  die  Eiserne  Krone  I.  Klasse. 
(b  17) 

36  1819  Dezember  11.  GroBkreuz  des  Ordine  Constantiniano 
angelico  di  s.  Giorgio  (von  Herzogin  Maria  Louise  von 
Parma).    (c  343) 

37  1820  Mârz  1.  Diplom  als  Kommandeur  des  Leopoldordens 
(vgl.  oben  33).     (b  18) 

38  1825  Juli  20.    Krainischer  Landstand.     (b  19) 

39  1828  August  20.  Ritter  des  polnischen  weiBen  Adler- 
ordens.     (c  344) 

40  1830  Mai  24.  Erhâlt  das  Goldene  VlieB  (Statuten).    (b  20) 

41  1845  April  27.  Funfzigjâhriges  Dienstjubilâum,  Gratulation 
Kaiser  Ferdinands  ;  Gedicht  Joh.  N.  Vogls  „Zur  flinfzig- 
jâhrigen  Dienst-Jubelfeier  usw.".     (c  345) 

Peter  IL,  private  Auszeichnungen.     (c  346) 

42  1820.  Ehrenmitglied  der  Akademie  der  bildenden  Kiinste, 

Wien. 
1828.  „  derAckerbaugesellschaftjKlagenfurt. 
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1829.  Ehrenmîtglied  dermâhr.-schles.GesellschaftzurFôr- 

derung  des  Ackerbaues,  Briinn. 

1830.  „  des  Musikvereines,  Klagenfurt. 

1832.  „  der   Akademie   der  Wissenschaften, 

Padua. 

1833.  Mitglied  des  Blindenînstitutes  in  Wien. 

1834.  „        der  Gesellschaft  der  Musikfreunde,  Wien. 

1836.  Korrespondîerendes  Mitglied  der  Landwirtschafts- 

gesellschaft,  Graz. 

1837.  Mitglied  des  Vereines  zur  Fôrderung  der  bildenden 

Kttnste,  Wien. 

1838.  Ehrenmitglied  der  k.  k.  patriotisch-ôkonomischen 

Gesellschaft,  Prag. 
1838.  „  des   Ferdinandeums,   Innsbruck. 

1838.  „  des    landwirtschaftlichen    Vereines, 

Mttnchen. 

1840.  „  des      geognostisch  -  raontanistischen 

Vereines,  Innsbruck. 

1841.  „  derLandwirtschaftsgesellsçhaft,Inns- 

bruck. 

1842.  „  derLandwirtschaftsgesellschaftjMos- 

kau. 

1843.  „  des     Chorregenten  vereines,     Wien. 

1844.  Mitglied  des  Kaiserin  Maria  Anna  Kinderspital- 

vereines,  Wien. 

Peter  IL,  Sonstiges.  • 

43  Mitwisser  der  Vormtinderin  seiner  minderjMhrigen  Bruder 
Karl  und  Rudolf,  seiner  Mutter,  Marianne,  1798  August  1. 
(c  347) 

44  Familienportrât  von  Franz  Zallinger,  akadem.  Maler  in 
Wien,  bezogen  1798.    (c  348) 

45  Inventaria  tiber  Peters  II.  Mobilien  und  Effekten  im 
ErstgeburtsfideikommiBhaus  in  Klagenfurt,  1800,  1807. 
(a  107,  108) 

46  Inhaber  des  Primogenitur-  und  Frauenfideikoramisses.*) 
(c  349) 


♦)  Errichtet  von  Karl  Theodor  Graf  Christollnig  testamentarisch 
1764  24./V.  ftir  seine  Tochter  Maria  Anna,  als  erste  Besitzerin,  und  dann 
fOr  ihren  ftltesten  Sohn  Peter  II.  oder  desscn  manniicbe  Deszendcnten. 
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47  Abrechnung  zwischen  Peter  II.  und  Karl  IL  Primo-  und 
Sekundogenitur  1819—1834.    (c  350) 

48  Vergleich  beider  um  das  Erbe  nach  ihren  Eltern  1832. 
(c  3&1) 

49  Geldgeschâfte,  Bilanzen  (Schônfeldsche  Akten).    (c  352) 

50  Gedanken  und  Studien.    (g  353) 

Ëxzerpte  aus  franzôsischen  Zeitungen  und  Biichem.  (c  354) 
Selbstbiographisches  (Gedichte).     (c  356) 

51  Osterreichischer  Hypotheken-Realkredîtvereîn  (Statuten- 
entwtirfe).    (c  356) 

52  Gedichte  des  Pietro  Scotes  an  Peter  H.    (d  45) 

53  1839:  Restaurierung  des  Boleslausgrabes  in  Ossiach  durch 
Isabella.     (c  357) 

Peter  IL,  Famîlienkorrespondenz.    (d  46 — 54) 

54—57  Briefe  seiner  Eltern;  seines  Onkels  Rudolf  L  und  dessen 
Frau  ;  seiner  Tante  Maria  Anna,  Hofdame  ;  seiner  Tante 
Marianne,  Ursulinerin;  seines  1794  verstorbenen  Bruders 
Johann  ;  seines  Bruders  Karl  IL  ;  seines  Bruders  Rudolf  H. 
und  dessen  Kinder;  seiner  Schwester  Maria  Anna,  spâtere 
Rechpach;    seiner    ersten    Frau   Karoline   (Brautbriefe\ 

Peter  IL,  sonstige  Korrespondenz.    (c  358) 

58  1.  Aijkershofen  Franz  und  Alois  von  1800,  Steinfeld. 
2.  Dr.  Baumgartner,  1783,  Viktring.  3.  Louis  Graf  Cav- 
riani,  1795-1799.  4.  Anton  J.  Chlumezky,  1809,  Triest. 
5.  Familie  Graf  Christallnigg.  6.  Graf  Colloredo,  1796 
bis  1798.  7.  A.  Cremer,  Wien,  1810.  8.  Louis  Freiherr 
von  Gabelkoven,  1796,  Linz.  9.  Paris  de  Giulîani,  1785 
bis  1786.  10.  Baron  Hager,  Polizeihofstelle,  Vizeprâsident, 
1810—1813,  Wien.  11.  Hofagent  Hartl,  1798—1806, 
Wien.  12.  Heilinger,  Graz,  1810.  13.  Joh.  Mich.  Herden, 
1800,  Wien.  14.  Phil.  v.  Hessler,  1799,  Wien.  15.  Baron 
Hingenau,  1795—1797.  16.  Peter  Horvath  de  Pâlot,  1797. 
17.  de  Hubschbach,  1809,  Pest.  18.  Erzherzog  Johann, 
1810—1815.  2  Stucke.  19.  Schwager  Baron  Kaiserstein, 
1799-1812.  20.  Oberarzt  Kroll,  Wien,  1804—1806. 
21.  Erzieher   Georg   Kumnigg,    1785—1799.     22.  Grâfin 
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Lerchenfeld,  geb.  Baronin  Leoprechting,  1800,  Mttnchen. 
23.  Joh.  Emeran  Lieber,  Prediger  zu  Klagenfurt,  schickt 
1806  und  1808  zwei  Manuskripte  (liegen  bei\  24.  Chri- 
stoph   Graf  Migazzi,   1815.    25.   Anton  von  Mildenhoff, 

1809,  Triest.  26.  Val.  von  Modesti,  1790.  27.  Kusine 
Fanny  Morelli,  1800—1801.  28.  Johann  und  Josef 
Nagele,  1788.  29.  Pfarrer  Pfusterschmied  In  Feldkirchen. 
30.  Max  Graf  Platz,  1800.  31.  Schwager  Max  Freih. 
von  Rechpach,  f  1846  8./5.  32.  Rehberger  von  Reherau, 
1805,  Wien.  33.  Sacher,  1800,  Wien.  34.  Rudolf  Graf 
Salburg,  1796 — 1800.  35.  Baron  Spannocchi,  General, 
1801,  Wien.  36.  Anton  ï^reiherr  von  Spiegelfeld,  k.  k. 
Gubemialrat,  Graz,  1809.    37.  Karl  Ferd.  Graf  Strassoldo, 

1810,  Graz.  38.  Marianne  Baronin  Teuffenbach,  1800. 
39.  Baron  Thor,  1806.  40.  Familie  Graf  Thurheim, 
1796-1806.  41.  Joh.  G.  Thurn,  1800.  42.  Hofagent 
Tyroff,  1810,  Ntirnberg,  Herausgeber  des  Wappenbuches. 
43.  Graf  Wallis,  1798.  44.  Karl  Gust.  v.  Weisse,  Klagen- 
furt, 1809.  45.  Joh.  B.  Witsch,  1787.  46.  Graf  Wurm- 
brand,  1797—1801.  47.  Unbestimmtes.  48.  Brief  aus 
Klagenfurt  im  Auftrage  des  Erzherzogs  Johann  wegen 
Er5ffnung  des  Familienarchives  nnd  der  Familienbîbliothek. 

X.    Karl  IL 

Persôniiches. 

1  1775  September  8.    Florenz,  geb.,  Taufschein.     (c  359) 

2  1799.    Wird  groBjâhrig.     (c  360) 

3  1803  Mârz  2.  Heiratet,  Graz,  Karolîne  Grâfin  Kazianer, 
geb.  1777  August  20  (Taufschein),  Tochter  des  Grafen 
Josef  und  der  Theresia  geb.  Baronin  Rechpach.  — 
Karoline  wird  1805  Sternkreuzordensdame  und  stirbt 
Graz,  1864  November  8.    (c  361) 

4  1843  Juni  7.  Todesfall,  Graz,  sein  Leib  in  Graz  beerdigt, 
sein  Herz  zum  Beweise  der  Liebe  fur  seine  Untertanen 
in  der  Pfarrkirche  Radweg  in  der  Nische  an  der  linken 
Seîte  der  Kirche  auBer  dem  Presbyterium  beigesetzt; 
nach  Plânen  seines  Bruders  Rudolf  II.    (c  362) 

ArchWalieii.  H.  1.  Heft.  4 
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5  Tochter  Maria  Anna,  heiratet  Graz  1829  Juni  22  Maria 
Zeno  Graf  Saurau  ;  er  stirbt  Freiwaldau  1846  August  22, 
sie  Graz  1880  November  20.     (c  363) 

6  Tochter  Maria  Thérèse,  heiratet  Gradisch  1830  September  8 
Wilhelm  Graf  Khiinburg-Steyerberg;  sie  stirbt  Graz 
1885  April  17.     (c  364) 

Offentliche  Dienste. 

7  1801.  K.  k.  Kreiskommissâr  in  Klagenfurt.     (c  365) 

8  1809—1822.  K.  k.  Kreishaùptmann  in  Judenburg  (meist 
persônliche  Huldigungen).    (c  366) 

9  1823  il.  K.  k.  Gubernialrat  in  Graz  (fast  nichts  vorhanden). 
(c  367) 

Auszeichnungen. 

10  1808.  Erlaubnis  zum  Tragen  der  niederôsterreichischen 
Landesuniform.    (c  368) 

11  1817  Oktober  21.    Steiermârkischer  Landstand.    (c  369) 

Sonstiges. 

12  1797.  Schtttzenfreiind  des  PreBburger  Scharfschiitzen- 
korps.     (c  370) 

Familienkorrespondenz.     (d  55  —  61) 

13—15  Briefe  seiner  Eltern  ;  seines  Onkels  Rudolf  I.;  seiner 
Tante  Marianna,  Ursulinerin  ;  seiner  Tante  Marianne,  Hof- 
dame  ;  seines  Bruders  Peter  IL  ;  seines  Bruders  Rudolf  U.  ; 
seiner    Schwester    Maria  Anna,    verehelichte    Rechpach. 

Sonstige  Korrespondenz.     (c  371) 

16  1.  Franz  Auchter,  Unterleutnant,  1797.  2.  Calve,  Buch- 
hândler,  1798,  Prag.  3.  Christallnigg,  Familie,  1793—1794. 
4.  Major  Christoph,  1797.  5.  Baron  Fromiller,  1797. 
6.  Vetter  Hartmann,  1799.  7.  Phil.  v.  Hessler,  1799, 
Wien.  8.  Kabaser,  1797,  Waxenberg.  9.  Kusine  Morelli, 
1794.  10.  Pfarrer  Pfusterschmied,  Feldkirchen,  1794 
bis  1796,  dann  1797,  Gmunden.  11.  Muhme  Portia,  1799. 
12.  Joh.  Adolf  Furst  Schwarzenberg,  1797.  13.  Graf 
Thun,    1799.      14.    Franz    von   Willenberg,    1797—1799. 
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XI.  Rudolf  IL 

Persônliches. 

1  1777  Oktober  27.    Geb.  Florenz,  Taufschein.    (c  372) 

2  1803  August  28.  Heiratet,  Wien,  Anna  Margaretha  Schâff er, 
des  Chirurgen  Lorenz  Schàffer  Tochter  ;  sie  stirbt  Klagen- 
furt  1849  Mârz  31.    (c  373) 

3  1805.  Geschenk  der  Mutter  Marianna  Goess  (300011.).  (c  374) 

4  1852  Oktober  14,  Klagenfurt.  Todesfall  Rudolfs  II.  (c  375) 

5  Summarischer  Taufschein  der  Kinder:  Josefa  Antonia, 
Schemnitz,  1806Dezember22;  Albert  Joh.  Anton,  Schemnitz, 
1812  Juni  9;  Augustin  Mich.  Johann,  Schemnitz,  1813 
September  29.    (c  376) 

6  Sohn  Peter  Lorenz,  t  Schemnitz,  1807  April  16.  Toten- 
schein.    (c  377) 

7  Tochter  Josefa  Antonia,  Taufschein,  geb.  Schemnitz,  1806 
Dezember  22,  Kârntner  Stiftsdame  seit  1835  Oktober  26, 
Testament,  Wien,  1871  Mârz  31  ;  sie  stirbt  Wien  1871  April  7. 
(c  378) 

Offentliche  Dienste. 

8  1794  Februar  9.  Fâhnrich  beim  Infanterieregiment  Graf 
Wallis.    (c  379) 

9  1796  August  3.  In  der  Schlacht  bei  Castiglione  unweit 
Mantua  am  linken  Oberschenkel  von  einer  feindlichen 
Kugel  getroffen,  doch  durch  ein  Buch  des  Philosophen 
Epictet  in  der  Hosentasche  gerettet,  nur  Quetschwunde 
(Buch  und  Kugel  sowie  Orig.-Schriftstiick  Rudolfs  laut 
Bestâtigung  Sr.  Exzellenz  des  Herrn  Grafen  Leopold  Goess 
fttr  die  Bibliothek  in  Ebenthal  iibergeben).    (c  380) 

10  1800  Dezember  25.  In  der  Schlacht  bei  Pozolo  unweit 
Mantua  am  rechten  Oberarm  und  Lungenflugel  schwer 
verwundet;  Genesung  nach  lV«Jahren  durch  die  Ge- 
schicklichkeit  des  Chirurgen  Pîetro  Sografi  in  Padua 
(Kugel  und  Schriftsttick  wie  oben).  —  Briefe  tiber  Ver- 
wundung  und  Krankheitsverlauf.     (c  381) 

11  1806.  Als  Kapitân  mit  Oberleutnantspension  bereitet  er 
sich  in  Schemnitz  fur  die  Laufbahn  im  Mtinz-  und  Berg- 
wesen  vor;  Brief  an  seine  Mutter;  Majestâtsgesuche  seiner 
Mutter  undPetersII.  fur  Rudolf  II.  um  Anstellung.  (c  382) 

4* 
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12  1814.  Honorar-Berggerichtsassessor  in  Leoben,  wird  ob 
seiner  Geschicklichkeit  provîsorisch  beim  illyrischen 
Landesgubernium  verwendet.    (c  383) 

13  1820.  K.  k.  innerôsterreichischer  Oberbergamtsassessor 
und  kârntnerisch  stândischer  Âusschufirat,  reicht  der 
Verordnetenstelle  einen  Plan  zur  Râumung  des  Lend- 
kanals  ein.  — 

1826.  Belobung  filr  die  ausgezeichnete  Râumung  und 
Regulierung  des  Kanals  unter  Leitung  Rudolfs  seitens 
des  Laîbacher  Landesprâsidenten  Schmidburg.     (c  384) 

14  1829.  Restaurierung  des  Herzogstuhles  nach  Rudolfs  IL 
Plânen.    (c  385) 

15  1838.  „Nachweisung  iiber  die  von  mir  Unterfertigten  in 
k.  k.  ôsterreichischen  Militâr-  und  Montan-Diensten  ver- 
wendeten  Jahre  und  geleisteten  Dienste**,  seit  1824 
2.  Assessor  beim  k.  k.  Oberbergamt  in  Klagenfurt.  (c  386) 

16  1839  Februar  2.  t)ber  sein  Ansuchen  als  Oberbergamts- 
und  Berggerichtsassessor  mit  1100  il.  pensioniert,  erhâlt 
er  am  1.  April  taxfrei  den  Rang  und  Charakter  eines 
wirklîchen  k.  k.  Bergrates.     (c  387) 

Sonstiges. 

17  1804.  Verkauf  des  Weingartens  Popelarzka  bei  Troja 
nàchst  Prag.  —  1810.  Verkauf  der  Landwirtschaft  in 
Atzgersdorf.    (c  388) 

XII.  Anton  IL 

Persônliches. 

1  1816  August  6.  Geb.  in  Strà  bei  Venedig,  Taufschein. 
(c  389) 

2  1848  Mai  14  Wien.  Heiratet  Maria  Theresia  Josefa 
Grâfin  Wilczek,  Tochter  des  Stanislaus  f  und  der  Grâfin 
Gabriele  geb.  Freiin  von  Reischach.    (c  390) 

3  1850  ff.    Wilczek.  Erbschaftsangelegenheiten.    (c  391) 

4  1856.    Inspektion  der  StraBburger  Famîliengruft.    (c  392 1 

5  1887  Mai  20  Wien.  Todesfall  Antons  II.,  letztwillige  Ver- 
fugungen.    (c  393) 

6  1816—1886.    Selbstbiographisches.     (c  394) 

7  1898  Juni  23  Wien.    Todesfall  Maria  Theresias.    (c  395) 
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Offentlîche  Dienste  und  Studien. 

8  1825—1835.    Volksschule  —  Gymnasium  —  Universitât 
in  Wien.    (c  396) 

9  1835  Junî  2.    Unterleutnant  beim  Chevauleger-Regiment 
Prinz  Hohenzollern  Nr.  2.    (c  397) 

10  1846.  Als  Premier-Rittmeister  nimmt  Urlaub  in  Familien- 
angelegenheîten  auf  drei  Wochen.    (c  398) 

11  1846  Dezember  25.  Quittiert  und  erhâlt  Majorscharakter 
und  Armeeunîform.    (c  399) 

12  1849  Oktober  20.  AUerhôchste  Zuf riedenheit  f tir  vorzûgliche 
und  verdîenstvoUe  Leistungen  wâhrend  des  ungarischen 
Feldzuges.    (c  400) 

1845—1849.    Militârische  Akten.     (c  401) 

13  1860  Aprîl  3.  AUerhôchste  Zufriedenheit  fur  patriotische 
Gesinnungen    wâhrend    des   letzten   Feldzuges.     (c  402) 

14  1860  Oktober  13.   Kàrntnerisch  stândischer  Verordneter. 

—  1860  Oktober  18.   Mitglied   des  Landtagsausschusses. 
(c  403) 

15  1861  Juli  7.  Landeshauptmann  fttr  Kârnten.    (c  404) 

16  1866  Dezember  9,  wie  13.     (c  405) 

17  1867  Februar  15,  1870  August  16,  1871  September  11, 
wie  15.  —7  Angriffe  seitens  des  „Vaterlands"  und  Ab- 
wehr.  —  1872.   Abschied  des  Landesprâsidenten  Ceschi. 

—  1876  November  9.  Als  Landeshauptmann  aus  Gesund- 
heitsrttcksichten  enthoben.    (c  406) 

Auszeichnungen. 

18  1841  September  25.  K.  k.  Kâmmerer.  —  Belohnung  als 
Kârntner  Erblandstabelmeister  s.  IX  30.     (c  407) 

19  1849.  Erhâlt  den  russîschen  Wladimirorden  4.  Kl.   (c  408) 

20  1861  April  18.  Erhâlt  die  erbliche  Reichsratswttrde.  (b  21) 

21  1862  Jânner  23.    Wird  k.  k.  geheimer  Rat.     (c  409) 

22  1871  Mârz  31.  Erhâlt  fttr  seine  Verdienste  als  Landes- 
hauptmann die  Eiserne  Krone  L  Kl.    (c  410) 

23  1871  Dezember  10.  Erhâlt  das  Marianerkreuz.     (c  411) 

24  1875.  Erhâlt  die  Kriegsmedaille.     (c  412) 

25  1878  April  13.   Erhâlt  das  Goldene  VlieB.    (c  413) 
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Sonstiges. 

26  1845  Dank  der  Nordbahngesellschaft  ;  1847,  1867  ffistorî- 
scher  Verein;  1847,  1872  Landwirtschajftsgesellschaft; 
1864—1868  Beteiligung  an  der  Grttndung  der  Kronprinz- 
Rudolf-Bahn;  1872  Kaiser  -  Franz -Josef-Stiftung  zur  Ver- 
sorgung  von  k.  k.  Offizierswîtwen  und  -waisen  in  Wîen; 
1872  Mitglied  der  Weltausstellungskommission  in  Wien. 
(c  414) 

27  1875.   Miterbe  nach  Friedrich  von  Perko,  Wien.    (c415) 

Familienkorrespondenz. 

28  Briefe  seiner  Mutter  Isabella  (sehr  lehrreich!).     (d  62) 
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Erinnerungen  Adolfs  von  Tschabuschnigg, 

Justizministers  im  Kabinett  Potocki 
(12.  April  1870  bis  11.  Februar  1871), 


heraosgegeben  von 
S.  Frankfurter. 


Yorbemerkangen. 

Herr  Kalman  Langsner  aus  Wîen,  der  ôfter  nach  Kârnten 
kam  und  sich  ftir  alte  Schriften  und  Dokumente  interessiert, 
erfuhr  in  Pôrtschach,  daB  daselbst  die  Nachkommen,  Enkel- 
kinder,  des  einstigen  Ministers  und  bekannten  Dichters 
Tschabuschnigg,  der  daselbst  eine  schône  Villa  besaB,  in 
ârmlichen  Verhâltnîssen  leben.  Er  suchte  sie  auf  und  kaufte 
ihnen,  um  ihnen  zu  helfen,  die  in  ihrem  Besitz  befindlichen, 
aus  dem  NachlaB  Tschabuschniggs  stammenden  Bûcher  und 
Schriften,  auch  eine  Visitkartenphotographie  des  Ministers,  ab. 

Er  brachte  mir  ein  Oktavblatt,  ein  eigenhândiges  Hand- 
billet  des  Kaisers  an  den  Justizminister,  es  mir  zur  Ver- 
ôffentlichung  (iberlassend.    Es  hatte  folgenden  Wortlaut: 

Ich  mâche  Sie  auf  den  in  beiliegender  Zeitungsschau  yom 
heutigen  Tage  yon  mir  rotangestrichenen  Auszug  ans  dem 
Trentino  aufmerksam.  Wo  kommen  wir  hin^  wenn  so  etwas  ge- 
Bchrieben  werden  kann,  ohne  dafl  es  konfisziert  wird  und  ohne 
dafl  die  Oerichte  einschreiten?  Cberhaupt  zeigt  sich  neben  an- 
erkennnngswiirdiger  Energie  einiger  Staatsanwaltschaften  eine 
grofle  Lauigkeit  anderer. 

Den  13  Oktober. 

Franz  Joseph. 

Da  es  sich  um  eine  Rtige  und  darin  gelegene  Aufforderung 
des  Kaisers  handelte,  den  von  ihm  vermerkten  Cbelstand 
abzustellen,    war   anzunehmen,    daB    aktenmâBig   sich    iiber 
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die  Sache  etwas  ei'mitteln  lassen  werde,  zumal  was  auf 
die  Mahnung  des  Kaisers  hin  erfolgt  sei.  Auffallend  war 
jedenfalls,  daB  gegen  sonstige  mir  bekannte  Gepflogenheit 
dièses  Handschreiben  nicht  zu  den  Akten  gekommen,  sondern 
im  Prîvatbesitz  des  Ministers  geblieben  war.  Meine  Nach- 
forschungen  (zunâchst  ^uchte  ich  in  der  Nationalbibliothek 
den  Aufsatz  des  „Trentino"  zu  ermitteki,  der  den  Unmut  des 
Kaisers  geweckt  liatte)  im  Staatsarchiv  und  im  Archiv  des 
Justizministeriums  blieben  ergebnislos:  hier  fand  sich  nur 
ein  ErlaB  ans  jener  Zeit,  der  die  grôBere  Aufmerksamkeit 
der  Staatsanwaltschaften  bezwecken  soUte,  und  ein  Bericht 
tiber  eine  Bestrafung  des  „Trentino"  wegen  zweier  frûherer 
Nummern,  die  unbeanstandet  geblieben  waren  und  in  denen 
eine  Stôrung  der  ôffentlichen  Ruhe  erkannt  worden  war,  aber 
ail  das  hatte  mit  dem  Handschreiben  nichts  zu  tun  und  war 
nicht  dadurch  veranlaBt.*) 

Bald  darauf  teilte  mir  Herr  Langsner  mit,  daB  er  auch  eine 
Anzahl  von  Bândchen  erworben  und  dem  Geschichtsverein  in 
Kârnten  im  Umtausch  gegen  dort  Entbehrliches  tiberlassen  habe, 
die  tagebuchartige  Aufzeichnungen  Tschabuschniggs  enthalten. 
Sie  wurden  mir  von  dem  mir  persônlich  in  bester  Erinnerung 
stehenden  Dr.  August  v.  Jaksch,  dessen  Tod  aile,  die  ihn  kannten, 
lebhaft  beklagen,  zur  Bentttzung  und  etwaigen  Herausgabe 
gtttigst  iibersendet.  Es  sind  sieben  Bândchen  (sog.  Papierbânde, 
Kl.-8«).  Sie  umfassen  die  Jahre:  1.  1823—1831  Tagebuch, 
2.1832—1867  und  3. 1837—1862  Buch  desErlebten,4.-6.Reisen 
1836—1838,  1838-1841  und  1841—1843.  Ein  7.  Bândchen 
trâgt  auf  dem  Schildchen  auf  dem  Vorderdeckel  die  Bezeich- 
nung:  „1869,  1870,  1871  Tagbuchblâtter".  Zu  einigen  Bânden 
sind  noch  ergânzende  Beilagen  vorhanden,  so  auch  zum 
7. Bândchen  (es  sind  sechs  zusammengeklebte  Blâtter  in  Gr.-8^ 
paginiert  13—26),  die  hier  angefugt  wurden. 

Mich  interessierte  dièses  7.  Bândchen,  das  ich  hier  be- 
hielt,  die  anderen  sandte  ich  nach  Klagenfurt  zurCick.  Es 
umfaBt  184  pagînierte  Seiten  und  enthâlt  fast  ganz,  von  der 
Mitte  von  S.  10  an  (vorangehen  Klagen  uber  den  Tod  seiner 


>)  Da  mir  Herr  Sekt.-Chef  Dr.  Mell,  der  meine  Bemtthungen  freundlichst 
imtersttttzte,  klagte,  dafi  dem  Justizministerium  ein  Bild  Tschabuschniggs 
fehle,  vermittelte  ich,  dafi  Herr  Langsner  das  von  ihm  erworbene  àberliefi. 
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ïiëotên  Gattiii  Julie,  ^eb.  v.  Heutler,  die  er  nach  12  Jahren 

rrungen  hatte,  und  Betrachtungen  uber  deu  Tod  usw.),  Mît- 

teilungen  Uber  seine  Ministerschaft,   die  mît  den  Worten  be- 

inen:    „Ich    will    în    ^edrângter    Skizze    die   Zeit    meiQes 

imstertums  in  diesem  Tagebuch  fixieren.*^    Die  Emtragungen 

d  datiert  vom  18.,  23,,  24,,  25,,  26.,  28.  Februar,  dann  2,,  9., 

10.  Màrz  1871,  worauf  dann  noch  eîne  Eîntragung  mît  dem 

'atum  11.  Februar  1871*)  folgt  liber  das  Ausscheiden  (S,  172: 

s^un  komme  icb  aber  aiicb  schon  zu  dem  Ende  vom  Lied"). 

iie    unvoUstândige    Beilao^e    weist    nur    ein    Datum     anf: 

,  Mîlrz  187L 

Wemi  auch  Tschabnschnijïg  selbst  die  Bezeichnun^^ 
agebuch**  und  ^TagbuchblMtter"  ^ebraucht,  so  fallen,  wie 
e  Daten  zeigen,  die  Tage  der  Elntragungen  nicht  mit  den 
eignissen  zusammen,  sondern  sie  beginnen  erst  nach  dem 
Uâscheiden  au3  dem  Amte  und  haben  nur,  weîl  die  Tage 
der  Niederschriften  vermerkt  werden,  die  Form  von  Tage- 
blichern.  Fiir  unsere  Verolïentlichung  kommen  dièse  Tage 
nicht  in  Betracht,  daher  wurden  sie  nur  in  Anmerknng  notiert. 
er  an  der  VerlâÛlichkeit  wird  den  Aufzeicbnungen  nm  so 
enîger  Abbruch  getan,  als  sie  ja  so  bald  darauf  gemacht 
rden,  wo  ailes  noch  in  lebhafter  Erinneriing  sein  konnte 
d  die  ganze  Personlîchkeit  des  Schreibers  dafiir  btirgen  kann. 
Zunàcbst  bracbte  rair  das  Bandchen  die  gewîinschte 
ufklarung  liber  das  kaiserliche  Handschreiben,  das  ja  den 
iiistoB  (iir  die  Sache  gab,  und  die  Begriindung  dafiir,  warum 
îaeine  Nactiforschungen  ergebnislos  seîn  muBten.  Wie  unten, 
113,  zu  lesen  ist,  erwtihnt  es  Tschabuschnigg  und  bemerkt: 
ich  habe  mich  uber  diesen  kaiserlichen  Schreibebrief  nicht 
j  sehr  echauffiert  und  dem  Kaiser  erst  bel  einer  anderen  Ge- 
^^^enheît  einige  Worte  dariiber  gesagL'*  Es  konnte  somit 
^■ktenmâûig  niehts  vorliegen. 

^B       In   einem  Aufsatz  „ Kaiser  Franz  José!  und  die  Presse. 
^^in   unbekanntes   Handschreiben    des   Monarchen   und   seine 
Wirkung**^)  habe  ich  auch  einige  Mitteîlungen  Uber  dièse  auf- 
sehhiBreichen  Aufzeichnungen  Tschabusehnîggs  gemacht  und 


»)  Da  der  11.  Februar  1871  der  Tag  der  Kntlji«sung  des  ^finisteriums 
sebelnt  hier  veraehentlîch  11.  Februar  81,1^  U.  MUrz  zu  stehen, 

>>  «N6iie«  Wiener  Journal"  Nr  12.204,  S.  11,  vom  13*  Novemher  1927. 
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auch  m  einem  Vortra^  ihre  Bedeutung  ftir  die  politîsche 
schichte  Osterreichs  darzulegen  versucht. 

Von  der  Ansicht  geleîtet,  daS  nur  die  ungeklirzte  Ver- 
ôfîentlîchung  des  Ganzen  den  vollen  Ertrag  bîeten  kônne, 
war  ich  oiehrfach  bemulit,  die  Drucklegung  zu  ermôglichen. 
In  dankenswerter  Weisehat Président  Hof rat  Prof.  Dr,  Redlich 
nach  Durchsicht  der  Anfzeichnungen  eine  auszugsweise  Mît- 
teîluiig,  die  doch  allzusehr  der  individiiellen  Auffaasung 
Rechnung  tragen  wttrde,  widerraten  iind  die  VerôfTentUchuDg 
des  Ganzeiî  m  den  Schrîften  der  Koinraission  fur  neuere 
Geschichte  Osterreichs  în  Aussicht  gestellt  imd  erwirkt. 

Daesmehrauf  deninbaltalsauf  dieForniankomiiit,wiirdea 
Schreibverseheu,  auch  in  denNamen,  die  im  Yerzeichnîsergânzt 
wurden,  verbessert  und  von  elner  Beibehaltimg  der  Orthographie 
abgesehen,  auch  davon,  die  Seiten  des  Manuskripts  anzugeben* 

Was  den  Verfasser  betrifft,  darf  ich  mich  darauf  be- 
schriinken,  aiif  folgeude  Darslellungen  des  Lebens  Adolf 
R.  V.  Tâchabuschniggs,  des  feinsinnigen  Dichters  und  her- 
vorragenden  Richters  und  Politikers  (geb*  in  Klagenfurt 
20.  Juli  1809,  gest.  in  Wien  1.  Noveraber  1877),  hinzuweisen: 
P.  Freih.  v.  Herbert,  Adolf  R.  v.  Tschabuschnigg,  Klagenfurt 
1878;  Wurzbach,  Biogr.  Lexikon  des  ôsterr.  KaiserstaateSy 
Bd.  48  (1883),  S.  3—21;  Ludwig  Frânkel,  AUgem.  D.  Bio- 
graphie, Bd.  38,  615;  Deutsch5sterr.  Literaturgeschichte  von 
NagI  und  Zeidler,  Bd,  Il/l,  S,  944ff.  (mit  einem  Bilde);  nicht 
zuletzt  die  aus  AnlaÛ  des  50.  Todestages  (L  November  1927)  et 

schieneneschftneWardigung  von  Prof.  HeinrichGlticksmann.') 
Wenn  auch  das  Miiiiaterium  Potocki  nicht  lange  wâhrl#^ 
—  es  wahr  îhra  nur  eine  Dauer  von  9  Monaten  und  23  Ta] 
beschieden  (es   gab  (ibrigens  viel  kurzlebîgi^re)  — ,  so   hatte 
es  doch  als  Cbergangsrainisterium  und  fîir  die  innerpolitische  _ 
Geschichte  seine  besondere  Bedeutung.    Ftir  die   GeBchichtel 
dièses  Ministeriums   sei  auf  die  Darstellung  iin  L  Band   des 
bekannten  Werkes  von  Alois  Freih.v.  Czedik,*)  Zur  Geschichte 
der  k.  k.  ôsterr.  Ministerien  1861—1916  (Teschen  1917—1920, 


I 


ihrtea 

latie    1 


^)  Miniater  und  Dichter.  Zu  Âdolf  H.  v.  Tachabuadinrggs  fanfzigatiiit 
Todestag.  «Neues  Wiener  Journal*  Nr*  12.191»  8. S,  vom  l.  November  1927. 1 

■)  Ein  îm  Hînblick  auf  das  hohe  AI  ter  des  Verf assert  uiu  80    b«- 
wuQdeningswtlrdi gères  Werk.     Ëintg^s   wird    durch    die   Auf2eichDiiO|;eii  ] 
rkhtîggesteUt 


Ërinnerang^en  Adolfs  voti  Tftcliabuschûigg. 


59 


Bande;   Bd.  1:   Der  Zeîtabschnîtt    1861—1893,   1917),  und 

histav  Kolmer,    Pa dament   und   Verfassimg   in   Ôsterreich, 

l»Bd.,  1902,  verwiesen,  ZumVerstândnis  der  hier  veioffentlichten 

^fzeichnungen  seî  die  Liste  der  Kabinetismitglieder  mitgeteilt. 

?m  Minîsterium  Potockî  geh^rten  an:  Graf  Alfred  Potocki, 

linisterprâsident;    Graf  Eduard  Taaffe,    Ministerprasident- 

Stellvertreter  und  Mînister  des  Inneren,  nach  dem  RUcktritt 

Bs  Landesverteidig-ungsininisters  auch  Leiter  dièses  Ressorts; 

Ludwig  Baron  HolzgethaHj  Minister  und  Leiter  des  Finanz- 

ministeriums,  dann  Finanzminister;  Alexander  Baron  Petrino. 

linister  und  Leiter  des  Ackerbauraiinsteriums,  daim  Acker- 

luminister;   Sisiiiio   Baron   Dcpretis,   Leiter   des  Handels- 

minîsteriums;    Adolf  R,  v.  Tsch  abuse  lin  îgg,  Justizminister 

id  Leiter   des   Ministeriums  fiir  Koltus   und  Unterricht  bis 

ir  Ernennung  von  Dr.  Karl  v.  Stremayr  zuin  Minister  fiir 

[ultus  und  Unterricht;  Gîraf  Vîktor  Widmann-Sedlnitzky, 

linister  fUr  Landesverteidigung. 

Die  langjâhrige,  so  bedeutsame  Regierung  des  Kaisers 
^ranz  Josef  L  und  dîe  Person  des  Kaisers  sînd  in  neuerer 
Bit  Gegenstand  eingehender  Darstellung  gewesen.  Gleichviel 
Bgegnen  aus  dera  Leben  gegrilïene  Sehilderungen  besonderem 
iteresse.  Denn  es  kann  jede  Erganzuiig  nur  erwiinncht  sein, 
le  manchen  Bausteîn  zu  dem  noch  lange  nicht  feststehenden 
îîlde  Uinzufiigen  kann,  Schon  darin  liegt  der  Wert  der  folgen- 
3n  Aufzeicbnungen.  Er  wird  dadureii  erboht,  daii  sie  nicht 
Ir  dîe  Verôftentlichung  geschrieben,  sondern  gleîchsam  Be- 
^nDtnisse  und  einen  Rechenschaftsbericht  darstellen,  nicht 
iletzt  durch  die  verehrungswiirdige  Persunlichkeit  des 
Khreibers.  Tschabusclinigg,  der  feinfiihlige  Dicliter  in 
Lyrik  und  Prosaepik,  hat  neben  seiner  groBen  richterlichen 
Buletzt  als  Hofrat  beim  Obersten  Gerichtsbof)  eine  rege 
>litische  Tîitigkeit  ausgeiibt  ,,als  Vertrauenâniann  seiner 
Mitbiirger  in  seiner  Geburtsstadt  Klagenfurt  bereits  1848  beî 
den  Wiener  Beratungen  uber  die  Verfassungs-^  VerwaUungs- 
und  Justizreform.  Seit  Beginn  der  konstitutionelleb  Ara  1861 
als  Vertreter  des  Grofigrundbesîtzes  im  kÈtrntnerischen  Land- 
tag und  im  ôsterreichischen  Abgeordnetenhaus,  als  unbeug- 
samer  Vorkâmpfer  eines  gemâOigten  Fortschritts,  besonders 
humaner  Verbesserungen  in  Gesetzgebung  und  innerer  Ge- 
chàftsfuhrung  .  .  .    Seit  13.  September  1870  Herrenhausmit* 


60 


8.  Frankfurter. 


glied,  hat  er  bis  zum  Tode  hier,  wîe  schon  ais  AbgeordiietefI 
imd  als  Minister  iiuûerât  tittig,  mit  Freimut,  doch  ohne  Hasl,j 
fiir  moderne  Umgestaltung  der  Strafverordnungeo,  fUr  staata^ 
biirgerliche  und  kirchliclie  Freiheit  (bo  1870  und  1874  g6ge]|| 
das  Konkordat)  gefochten." 

Von  dieser  semer  eifrîgfenTâtiî^keit  und  seiner  Auffassuog 
zeu^cen  die  folgeaden  BUttter  und  bieten  manche  willkommene 
Erganzun^  und  einen  t^iiten  Einblick  in  das  innere  (jetriebej 
Auch  die  Urteile  Uber  die  Miinner  und  Politîker  der  Zeit  und 
seine  Minigterkollegen  geben  manchen  wertvollen  AufschlufiJ 

Scblieûlich  und  nicîit  zuletzt  belehren  sie  iiber  den  un* 
gezwungenen  Verkehr   der  Miuister  mit  dem  Kaiser,  dessen 
inneres  Wesen  trotz   der  neueren  Daratellungen  noch  imnieï 
in  der  Geschichte  schwankt.  Es  sind  mir  auch  aus  viel  spâteref 
Zeit  manche  Ziige  durdi  Mitteihmgen   fiilirender  Màuner  be- 
kannt.    Die  von  Tschabuschnigg  mitgeteilten  Episoden  zeugenl 
voni  Freimut  des  Ministers  und  der  Wahrung  seiner  StellungJ 
aber  auch  vom  Feiugefuhl  des  Kaisers.    Allerdings  darf  einesj 
nieht  libersehen  werden:  Tschabuschnigg  war,  als  er  Ministec 
wurde,  eîu  hoebangeseheuer  Richter  und  Politiker,  Gelehrtef 
und  Dichter  von  61  Lebens*  und  37  Dienstjahren  und  hatt 
das  Ami  des  Ministers  ungern  Ubernommen.    Er  brachte  damit 
ein  Opfer  und  wuBte,  daB  or  sich  damit  in  (tegensatz  zu  .seinec 
Parte!  setzte.    Er  entschloB  sich  erst  zur  Obernahme  auf  Bittfl 
des  Kaisers,  der  ihm  dafUr  danken  lieB,  und  der  Kaiser  waf  J 
damais  erst  vierzigjahrig.     AU    das  gab  dem  Minister  einfl 
besondere  .Stellung,  auch  dem  Kaiser  gegentiben 


Tdckabuscditiîg^s  Aorzelelinnngeii. 

Am*)  11.  April  1870  arbeitete  ich  zu  Hause  an  meinen 
Arbeitstische  îm  Schlafroek  an  dreî  gleichartîgen  ProzessenJ 
die  vom   Wiener  Handelsgerichte  abgefUhrt  waren;   da  trat| 
mein  Bedienter  in  das  Zimmer  und  sagte,  dafi  zweî  Herreu 
gekommen  seien,  welche  anfragen  lassen,  ob  sîe  mich  Rpre<^heaj 
kônnten.    Er  iibergab  mir  zugleich  îhre  Visitkarten.    AU  ici 
dîe  Namen  Potockl  und  Taaffe  las,  war  mir  klar,  was  mi 
wollten^  obwohl  ich  vorher  keînen  Augenblick  daran  dachtei 
ins   Ministerium    It^-nîfMn    ^n    wprdcn.     Potoeki    marlit'^    niTf^ 


*)  Ali  Zeit  fier  AuUtichuung  vcnncrkt  T»chjib.:    IK  Fcbruai  lélU 
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auch  allsogleich  die  beziigliche  Erôffnung,  indem  er  sie  damit 
einlcitete,  daS  er  meine  Rede  (im  kârntischen  Landtage)  ge- 
lesen  habe  liber  die  direkten  Wahlen  in  das  Âbgeordneten- 
haus  und  daS  dièse  direkten  Wahlen  einen  Hauptpunkt 
seines  Programms  bilden,  dessen  erster  Punkt  Versôhnung 
der  Parteien,  Zustandekommen  des  môglichst  vollzâhligen 
Reichsrates  und  der  Delegationen  und  endiich  ein  Ausgleich 
mit  den  Parteien  auf  Grundiage  der  Verfassung  und  mit 
verfassungsmâSigen  Mittein  sei. 

Ich  erwiderte,  daB  ich  weder  Neigung  noch  Beruf  habe, 
ins  Ministerium  zu  treten,  daS  ich  keine  Ambition  dafiir  be- 
sitze,  daB  ich  im  Abgeordnetenhause  ohne  Partei  vereinzelt 
dastehe,  endiich,  daB  ich  meiner  Oberzeugung  und  Gesinnung 
nach  unverrtickt  zur  deutschen  liberalen  Partei  gehôre  und 
zu  einem  Bruche  der  Verfassung  in  keiner  Richtung  mitwirken 
wttrde.  Noch  ftigte  ich  bei,  daB  ich  auch  kein  guter  Redner  sei. 

Im  Laufe  des  Gesprâches  versicherte  Potocki,  daB  auch  er 
in  keiner  Weise  an  einer  Verletzung  der  Verfassung  teilnehmen 
wtlrde  und  daB  ihm  vor  allem  daran  gelegen  sei,  reine,  un- 
antastbare  Charaktere  fiir  sein  Ministerium  zu  gewinnen. 
Graf  Taaffe  sagte,  der  Kaiser  lasse  mich  bitten,  ihm  den  groBen 
Dienst  zu  erweisen  und  das  Justizministerium  zu  tibernehmen. 

Auf  meine  Bemerkung,  daB  es  sich  wahrscheinlich  um 
ein  Obergangsministerium  handle,  dessen  einzelne  Ressorts 
mit  Beamten  besetzt  werden  soUten  und  das  seine  Funktionen 
beim  Zusammentritte  des  Reichsrates  in  die  Hânde  seiner 
Majoritât  zu  tibertragen  habe,  meinte  Potocki,  die  Dauer 
kônne  je  nachdem  eine  kurze  oder  eine  lange  sein. 

Als  Hofrat  mit  37  Dienstjahren  und  als  Teilnehmer  am 
politischen  Leben  seit  1848,  als  Mitglied  des  Abgeordnetenhauses 
seit  1861  ftthlte  ich  mich  nicht  berechtigt,  entschieden  abzu- 
lehnen,  um  so  mehr,  da  ich  die  Situation  begriff,  nach  der  jede 
Bildung  eines  Ministeriums  sehr  schwer  war.  Ich  erbat  mir 
also  Bedenkzeit.  Potocki  bemerkte,  die  musse  eine  kurze 
sein;  ich  verlangte  48  Stunden,  Potocki  bat  mich,  bis  zum 
nâchsten  Tage  schltissig  zu  werden,  was  ich  endiich  zusagte. 
Auf  meine  Erklârung,  daB  ich  jedenfalls  nur  als  Minister, 
nicht  als  Leiter  eintreten  wttrde,  weîl  meine  Stellung  als 
solcher  den  Sektionschefs  gegenuber  nicht  durchfuhrbar  sei, 
erwiderte  Potocki,  daB  ich  jedenfalls  zum  definitiven  Minister 
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designiert  sei,  imd  daB  ich  etwa  nicht  glauben  sollte, 
er  mit  dem  Justizportefcnitlle  bereits  beî  anderen  „hausieren** 
ging,  ich  seî  bei  seinem  Ehrenwort  der  erste,  dem  e«  von 
îhm  angeboten  wurde,  Ich  schloB  endltch  damit^  daB  ich| 
da  er  sein  Progranim  imr  in  Umrissen  skizzierte,  ihm  eine 
Punktatîon  ûbergeben  werde,  welcbe  meine  Ansichten  dariiber 
enthalt;  nur  wenn  er  dièse  l>iHige,  kônne  ich  eintreten. 

Damit  schiedea  die  beiden  Herren.  Als  ich  daa  Aner- 
bieten  meiner  Tochter  mîtteîlte,  fing  sîe  zu  weinen  an  iind 
meinte,  niin  werde  ich  dem  frohen  Familienleben  entzogea 
sein.  Auch  Peppo  bedaiierte  die  VokatioiL  leh  aber  bedauerte 
lebhaft,  Julie  nicht  mehr  zu  besitzen,  dem  Ausspruch  îhrea 
klaren,  reinen  Verstandes  hâtte  ich  mich  unbcdingt  unter* 
worfen. 

Ich  setzte  mich  zum  Schreibtîsche  und  entwarf  folgende 
fltichtige  Programmpunkte: 

Wahlreform  und  ADderungen  der  Verfassnng  kôQnen  our 
aof  verfasBimgsmaÛigem  Wege  durch  Krone  und  Rcicharat  zu- 
atandeçetocht  werdeu. 

P'Ur  daiS  Abgeardnetenhaufl  direkte  Walilen  nach  der 
Kapfïahl  mit  niederem  Zen  su  s, 

Ergtlnzuîig  des  Herrenhaufles  durcli  Ddegierte  der  Land- 
Uge,  eventuell  durcïi  Delegierte  der  Oruppe  des  Grofigi'unâbe- 
sitzea  oûtv  der  Hoclistbesteiierten 

Bdbebaltung  der  zisleithanischen  Zentralvertretung;  nidrt 
zu  weit  gehende  Autonomie;  jedenfalls  g^emeingchaftliche  Jostizge* 
setzgebung;  keiae  HedrJicknng  des  dentsclien  Stammea. 

Freîlieitlicher  Fortecliritt  in  der  konfeasionellen  Oeseti^ 
gebung  und  Praxis. 

BescljTânkung  des  MiHt.^ratjfwande8  nach  dem  Mafle  der 
Bteuerleistungsfjihigkeit. 

AuflOsung  der  Landtage,  als  Appell  an  die  Meînung  d«r 
Wâhler. 

Objektîv  gehaltener  ÀuflOsungfierlaâ  ohne  Anschuldigungen, 
inbesondere  oline  AnwQrfe  ge^en  die  dentsche  Bevolkomng 
oder  gegen  die  bisberigen  Major itâten  iu  don  n^luscrn  uud  in 
der  Regierung. 

Baldtges  Inî^lebentreten  des  von  den  Ausôctiiissen  berelta 
bescblossenen  Strafgcfletz-  und  StrafprozeÛordnung-Kntwurfçjs,' 
respektive  deren  batdige  Beratung  durcb  die  Hsiuser  (Aufljebaiig 
der  Todeastrafe^  wenn  die  Hâuser  znatitotnen). 
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fm  IL  April  abends  spielte  ich  beî  Grâfm  Wilhelmine 
sterhazy.  Da  ich  Potocki  versprochen  batte,  ilm  um  9  Uhr 
seiner  Privatwohnung  (PraterstraSe  Nr.  38)  zu  besuchen, 
sagte  îcb,  daû  ich  noch  ein  paar  Herren  des  Abgeordneten- 
luses  vor  ihrer  Abreise  sehcn  musse,  und  entfernte  mich 
if  eîne  Stunde,  Um  10  Uhr  war  ich  wieder  bei  Esterhazy» 
Ich  sprach  zu  Potocki  meiiie  Hoffnuïig  aus,  daB  er  den 
îdanken,  raich  seinem  Ministeri^im  zuzugesellen,  aufg^egeben 
sibe,  Auf  seine  entschiedene  Verneiiiung  versprach  ich  ibm, 
lein  Programm  am  nâclîBten  Morgan  zu  senden.  Diea  tat 
th  auch,  nachdem  ich  es  mit  dem  Datum  IL  April  187U 
id  meiner  Unterschrift  versehen  hatte. 

Am    12.  April   machte    ich    die    Sitzung    des   Obersten 

îerichtshofes    mit;    dort    erhîelt    ich    einen    Brief   Potockis, 

irorin  er  mir  den  Empfan^  des  Prograinms  mit  dem  Aehange 

bestâtigte,  daB  er  ^im  ganzen  mît  den  aufgestellten  Punkten 

einverstanden  wâre",  aber  noch  mit  mir  zu  sprechen  wiînsche 

imd    mich    bat,    sogleich    zu    jIhû    in    die    Staatskanzlei    zu 

kommen.    Ich   schlug    dies   ab,    weil  ich    die   Sitzung  nicht 

verlassen  kônne,   versprach   aber,   ihn  nach   der  Sitzung  zu 

Bsuchen.     Dîes   geschah.     Wîr    lasen   nun    das    Programm 

îchtig  durch  ;  er  sagte,  er  werde  es  dem  Kaiser  unterbreiten, 

sei  aber  in  Verlegenheit  (iber  die  Worte;  „Eine  Bedrtickung 

BS   deutschen   Stammes",    davon   kdnne  ja   durchaus   keine 

îde  sein,  daher  die   Besorgnis   des  Oegenteils  dem  Kaiser 

kaum  mitgeteilt  werden  kônne.    Ich  erklârte,  wenn  er  eine 

leiner  Punktationen  niifîbilUge  oder  wenn   eine  davon  dem 

Uiser  nicht  geiiehm  sei,   sei   auf   mich  in   keinem  Falle   zu 

Bflektieren;  wenn   er   aber  mit  nVir  einverstanden   sei,   mir 

~vor   alleni  das  Programm,  mît  seiner  Unterschrift  versehen, 

juriickzustellen,   damît  ich   mich   fiir    die   Eventualitàt,    daB 

is  Ministerium  andere  Wege  wandeln  sollte,  auf  mein  Pro- 

ramm    berufen    und    in    ehrlicher    Weise    austreten    kônoe. 

Auch   fragte   er   mich,   was   ich   unter   „nicht  zu  weit- 

Bhender  Autonomie"*  verstânde;  ich  antwortete,  daB  ich  dies 

Bnau  erst  dann  sagen  konne,  wenn  er  mir  detaîlliert  bezeicbne, 

ne  weit  er  mit  der  Autonomie  zu  gehen  gedenke. 

Wir  trennten  uns  mit  der  Verabredung,  daB,  wenn  der 
[aiser  meine  Punktationen  billige,  ich  meînem  Eintritte  keine 
shwierîgkeîten  weiter  entgegenstellen  wtirde.    Noch  bemerke 
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ich,  daB  îch  aucli   beî  dleser  Zusararaenkunft  danm  mi 
daB  ich  hoffe,  er  werde   den  Kelch   der  Leiden  an  mît  vor- 
tibergehen  lassen. 

Nachmittags  erhielfc  ich  eineii  Brief  des  Hofrates  i 
Mînisterprâsidium  Artus  ddu.  Ti*  April  1870,  worin  gesagi 
wurde,  Polocki  werde  mir  den  Privatbrief  (Programm),  den 
îch  ihm  mitteilte,  am  niichsten  Tage  znruckstellen.  Zugleich 
begliîckwîiiiscïite  roich  Artus  zur  Berufung  ins  MinisteriuiiLi 

Abends,  am  12.  April,  als  ich  bei  meiner  Famille  safi^ 
erbîelt  ich  das  kais.  Handsclireiben,  ddo.  12.  Aprîl,  womit 
ich  zum  Justîzminister  ernaimt  uud  mir  die  Leitung  doi 
Miiîisteriums   fiir  Kultus   und  Unterricht   ûbertragen   wtirde* 

Gleichzeitig  wurde  ich  flir  13.  April  um  Vj  ^2  Ubr  zut 
Eidesleistung  in  die  Hande  Seiner  MajestiU  vorgeladen.  Die 
Eidesleistung  erfolgte,  uud  ich  wurde  darauf  von  S,  M. 
Privataudîenz  empfangen.  Ich  verheblte  dem  Kaiser  nicht^ 
daB  ich  mît  groûem  Widerstreben  und  mit  geringem  Vertrauon 
in  meinen  eigenen  Beruf  in  das  Ministerium  trete;  er  nieiule, 
Mut  und  Ausdauer  seî  notwendig,  er  werde  mît  ail  seiner 
Macht  hînter  diesem  Ministerium  stehen.  Potocki  hatte  mir 
bei  uDserer  letzten  Zusammenkunft  gesagt,  es  sei  nôtig,  dali 
îch  fiir  einige  Wochen  die  Leitung  des  Unterrichtsministeriums 
ilbernehme.  Auch  der  Kaiser  versicherte,  es  werde  nur 
w^enige  Wochen  dauern,  er  sehe  ein,  dafi  die  Doppelbtirde 
fiir  eine  Person  fur  Uingere  Zeit  zu  schwer  sei. 

Ich  besuchte  Hasner,  Giakra,  Herbst;  aile  dreî  waran 
im  Innern  entrtistet,  daB  ich  beigetragen  hatte,  sîe  zu  ex- 
possessionieren.  Aile  drei  versicherten  mich,  ungeachtet  der 
schcinen  V^ersprechungen  Potockis  uud  Taaffes  werde  eia 
Reichsrat  nicht  mehr  zusammenkommen.  Herbst  war  am 
14.  April,  da  ich  ihn  besuchte,  noch  in  Trânen  aulgelost*. 
Er  war  so  artig,  mir  den  Besuch  gar  nicht   zu  erwidern* 

Das  Justizministerium  (ibernahm  ich  am  14.  April;  ich 
konnte  nicht  ùberseheii,  daB  ich  dem  Personal  nicht  will- 
kommen  sei* 

Ich  schrieb  an  Kaiaerfeld  und  Rechbauer  und  cxponiertô 
die  GrUnde  meiuer  Anuahmc.  Beide  antworteten  freundlicb 
tinter  18.  April;  sîe  sprachen  zwar  ihre  Verwunderung  aua. 
dafi  ich  mit  einem  Taaiïe  eintrat,  fiigten  aber  bei,  dafi  ftiei| 
soUiJige   ich   im   Ministerium   bleibe,    darin   eine  Bttrg&cbafi 
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ncken  werden,  *hiU  die  Verfassung  und  die  deutsche  Partei 
id  die  Freilieit  oiclit  ^efàhrdet  werde. 

Ich  muB  gesteheiij  dafî  ich  in  der  ersten  Zeît  meines 
Imistertums  manche  Nacht  schlaflos  zubrachte  în  der  Sorge, 
llmahlich  auf  scbiefer  Ebene  gegen  raeinen  WîUen  imd  Vor- 
Itz  in  eine  VerfassuDgsverletzuiig  hineingetrieben  zu  %verden. 
&h  iimschrieb  mir  an  jedcm  Morgen  von  Neuem  den  Kreis, 
3er  den  ich  um  keinen  Preis  hinaustreten  wolle.  Jetzt,  nach 
^m  Austritte,  ftihle  ich  mich  glucklicb,  daB  ich  dieser  Gefahr 
entgangen  biii  und  die  Voraussetzuiigen  Kaiserfelds  und 
Rechbauers  gerechtfertigt  babe:  wir  haben  die  Verfassung 
unverletzt  în  die  Hlinde  unserer  Nachfolger  ïibergeben,  aucb 
5r  Reichsrat  trat  gesetzmiiJâig  zusammen, 

Am  12.  April  abends  teilte  ich  meiiie  Eruenniing  Schîndler 
id  Amadeî  mit.  Ersterer  sagte  soglcich:  „lJnd  nun,  du  hast 
)ch  nicht  angenomnien?";  nach  langerer  Besprechung  billigte 
meine  Annabme.  Aiicli  Amadei  war  liber  meinen  Eintriti 
lîcht  erbaut  und  beargwohnte  lebhaft  die  leiteeden  Person- 
lichkeiten  des  neuen  Ministeriums.  Schiudler  sagte  am  Schlusse 
îeser  Unterredung:  „Du  mu6t  mir  ein  Kommandeurkreuz  ver- 
Bhaffen,  auch  meinen  (Notar-)  Diensttaiisch  bewilligen;  ich 
in  eîn  reicher  Mann,  will  Baron  vverden." 

Dem*)  Ministeriura  vom  12,  April  1H70  lieB  sich  die 
5recbligang  seiner  Existenz  keineswegs  absprecben.  Die 
îitlage  beini  letzten  Scbliisse  des  Reichsrates  war  gewifi 
fine  erfreuliche.  Die  Meinimgen  und  Ansichten  hatten  sich 
amer  mebr  zerklUftet,  die  gegenseitige  Erbitterung  der  Par- 
Bien  %var  gestiegen^  und  endlîch  waren  C>4  Miiglieder  (aus 
7  Kronlandern)  ans  dem  Abgeordnetenhause  getreten,  so  daB 
sich  nur  mit  Mïlhe  auf  der  beseldul^fahigen  Zahl  erhalten 
ninte.  Es  lagen  zwei  Wege  vor:  entweder  muBtc  die  bis* 
Brige  Majoritât  des  Reichsrates  und  der  Regieruug  mit  uner- 
^ttlicher  Konsequenz  und  unnachsichtiger  Einseitigkeit  die 
igel  weiterfûhren,  oder  es  muBte  der  Weg  der  Verstândigung, 
Br  Versohnung  der  Parteien  eingeschlagen  werden.  Welchen 
Erfolg  der  erste  der  beiden  Wege  gehabt  hâtte,  lafit  sich 
mit  Sicherheit  nicht  konstatieren,  weil  er  nicht  eingeschlagen 
wurde,  die  Erfahrung  der  letzten  Jahre  stellie  ihm  aber  kein 


*)  0ns  Folgende  aufgezeicbuet  am  28.  Febniar  !87L 
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gtinstiges  Horoskop.    Aber  auch  der  zweite  Weg  hatte  seine  j 
Berechtîgung  fiir  sich,  weil  in  einem  ans  verschiedenen  mâch^j 
tigen  Parteien  und  Nationalîtâten  zusammengesetzten  Staatei 
keine  derselben  oline  Vergfewaltigung:  der  anderen  die  Hege*| 
monie  fdhren   uiid  seibst  mit  deren  Vergewaltigung  fttr  die' 
Dauer  nicht  halten   kann.    Sollte  nun  aber  der  zweite   der 
bezeîchiieten  Wege  eînt^eschlagen  werden,   dann  konnte  dasfl 
MiBisterium  uicht  aus  emer  eiazigen  Parteî  entnommeu  werden  ■ 
und  am  wenigsten  waren  die  unvers5hnlichsten  Fiihrer  einer 
Partei  hierzu  berufen,    Im  Ministerium  muûten  vielmehr  aile 
Parteien  in  maôvoller  Weîse  vertreten  sein,  es  mufite  gleichsam 
den  Mikrokosmiis  der  Parteien  im  Reichsrate  und  im  Staatei 
darstellen,  damit  zuerst  in  seinem  Schoû   die  Verstândigung 
erfolgen  kônne,  die  dann  auf  weitere  Kreise  ûbertragen  werden 
sollte*     Aiïch   die   Méthode   des   Vorgehens    muûte   geândert] 
werden;  in  den  letzten  Jahren,  ja  schon  fast  vora  Schlus.^e| 
des  Jahres  1861  heriiber  hatte  die  Obung  im  Parlamente  und 
in   der  Regierung  Platz  gegriffen,  die  Redeu,  die  Petitionen 
und  Wiinsche  der  Miuoritaten,   insbesondere   der  nationalen 
Parteien,  mit  brUsker  Heftigkeit  niederzuschmettern.    Abge- , 
Behen   von    den   meritorischen   Zielen   muBten   unparteiischei] 
artîge  Foraien  gewàhlt  werden, 

Ich  liatte  nnn  a!so  zu  dreien  mit  Potocki  und  TaaiïeJ 
die  mîr  persônlich  beide  ziemlich  unbekannt  waren,  zu  regieren.j 
Nachdem  ich  der  ersten  PretSkonferenz,  bei  der  auch  Beuâlj 
und  Hofmann  gegenwârtig  waren,  beige wohnt  hatte  (in  deri 
die  erste  Programmkundgebung,  von  Teschenberg  redîglert,! 
beschlossen  wurde),  lehnte  ich  den  weiteren  £iutlul5  an  derj 
PreBleîtung,  meine  Gegenwart  bei  den  fast  tâglichen  PrcÛ-j 
sitzungen  ab.  Auch  dem  sogenannten  AusgleichgeschMfte 
hielt  ich  mîch  ferne.  Ich  CiberlieB  es  Potocki  und  ïaaiïe  undl 
ibren  Subhommes  mit  dem,  daO^  sobald  greifbare  Resultatej 
gewonneu  sein  werden,  îch  dariiber  in  der  Konferenz  zul 
stimmen  haben  werde,  Da  ich  von  der  Ansicht  ausging,  wir| 
»eicn  ein  Koalitionsmînisierium,  sn  erblickte  ich  ineiue  pet** 
aGnliche  Aufgabe  vielmehr  darin,  zu  verhiiten,  daU  bel  demi 
Atisgleicho  der  freiheitliche  Inhalt,  die  Verfassung  ut^-^  V^^^ 
deutsehe  Partei  zu  Schaden  kilmen. 

Von  einem  Punkte  meiner  abîgen  Punktation  gtng  icfa 
sehr  bald  ab,  niimlich  von  der  Autlusung  der  Landtage;  ic 
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mu6  bemerken,  daB  Depretîs  auf  diesen  Wechsel  meiner  An- 
sicht  entscheidenden  EinfluB  hatte.  Ich  konnte  mir  bei  reif- 
licher  Oberlegung  und  Besprechung  nicht  verhehlen,  daB  durch 
die  Neuwahlen  einerseits  ultra- (preuBîsch-)deutsche  und  sozial- 
demokratische,  andererseits  ultranationale  und  ultramontane 
Elemente  in  die  Landtage,  resp.  in  den  Reichsrat  kommen 
wtirden;  insbesondere  entstand  in  mir  die  Oberzeugung,  daB 
die  Âuflôsung  des  bôhmischen  und  mâhrischen  Landtages 
tiberdies  eine  maBlose  Erbitterung  der  deutschen  Partei  (selbst 
wenn  ihr  die  Neuwahlen  gunstig  wâren)  hervorrufen  wUrde, 
so  wie  ich  eine  tschechische  Majoritât  im  Abgeordnetenhause 
von  vornherein  ftir  schâdlich  hielt.  Nach  meiner  Oberzeu- 
gung soUte  ein  billiger  Ausgleich  mit  den  fremdsprachlichen 
Nationalen  und  mit  den  Ultramontanen  und  Feudalen  nur 
durch  die  Majoritât  der  Deutschen  und  der  Verfassungsfreunde 
zustande  kommen.  Eine  Majorisierung  durch  jene  und  ein 
von  ihrer  Majoritât  abhângiger  Ausgleich  erschien  mir  fiir 
Osterreich  hôchst  schâdlich. 

Ich  drang  von  allem  Anfange  auf  die  Ergânzung  des 
Minîsteriums  durch  bewâhrte  Mânner  der  deutschen  Partei. 
Potocki  erklârte  mir,  daB  er  mit  Zustimmung  des  Kaisers 
drei  Portefeuilles  zur  Disposition  stelle,  ich  soUe  dièse  Mânner 
zur  Stelle  schafFen  und  sie  wtirden  die  Ministerposten  ohne- 
weiters  bekommen. 

Da  Stremayr,  als  ich  zuerst  in  das  Unterrichtsministerium 
eintrat  und  ihn  dort  begegnete,  mir  sagte,  wenn  er  gewuBt 
hâtte,  daB  auch  ich  in  das  Ministerium  trâte,  wâre  er  ge- 
blieben,  so  unterhandelte  ich  zuerst  mit  ihm,  Waser  ver- 
mittelte.  Nach  einer  fast  zweisttindigen  Unterredung  in  séiner 
Wohnung,  nachdem  ich  ihm  die  patriotische  Pflicht  des  Ein- 
trittes  dringend  ans  Herz  legte,  sagte  er  mir  beinahe  zu; 
da  ich  aber  um  das  bindende  Wort  und  seinen  Handschlag 
bat,  verlangte  er  Bedenkzeit  bis  zum  nâchsten  Morgen.  Am 
folgenden  Tage  (28.  April)  erhielt  ich  von  ihm  einen  acht 
Quartseiten  langen  Brief,  worin  er  absagte,  „weil  ein  Mitglied 
des  frtiheren  Ministeriums  in  die  gegenwârtige  Regierung 
derzeit  nicht  eintreten  kônne,  ohne  entweder  den  Vorwurf 
des  Wechsels  seiner  politischen  Oberzeugung  auf  sich  zu  laden 
oder  dem  gegenwârtigen  Ministerium  die  unangemessene  Zu- 
mutung  zu  stellen,   demselben  von   der  frtiheren  Regierung 
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angestrebten  Ziele  unter  im^unstigeren   Verhaltnissen  nHch-| 
zugolieir*. 

Da  die  beiden  Sektîonschefâ  Waser  (Justiz)  und  Glaserl 
(Unterricht)  mir  mit  vorziigliciier  personlicher  FreundUchkeitj 
begegneten,    so   hatte   ich   fast   gleichzeitig   auch    mit    ihiaenj 
Unterhandlimgen  geptlogen,  seî  es  zur  Obernahme  eines  Mmi« 
steriiims  oder  doch  der  Leitung  des  Uiîterricht3rainist.eriunis.] 
Beide  waren  nicht  ganz  abgencigt;  Waser  entsehuldigte  sîclr 
endlich  mit  Kriinklichkeit  imd  daÛ  îhm  das  Unterricbtsrainî- 
steriom  gaiiz  fremd  sei:  Glaser  lehnte  mit   dem  Briefe  vomJ 
"26,  April  ab,   woriu  er  driogeiid  bat,   „keiiien  Schritt  in  depj 
aiigedeuteten  Richtung  zu  tiin,   da  die  Oberzeugiing^   daB  ei| 
ihm  nichtmoglich  wilre,  etwaigen  Einladimgen  zu  enlsprechenj 
in  ihm   lebendig  sei,  sein   Fall  soi  ein  besonderer,   es  seiafl 
iiDuberwiudliche  sacblidie  Hindernisse  vorhaiiden". 

Nun  begann  meine  Unterbandhmg  mit  Czedik^  VVidroaui 
Sturm,  mit  letzterem  (ftir  den  Posten  eines  Verfassuugi^-  odeï 
Sprechministers)  mittelbar  durtii  Czedik.    Ich  stellte  nunmehi 
den  Antrag,  Czedik  zum  Unterrîchtsministerzu  machen^  Potock 
sehien  nîclit  abgeiieigt;  im  letzten  Augenblick  aber  sagte  erj 
man  mochle  ilm  docb  vorher  als  Sektionschef  erproben.  une 
Taaffe  bemerkte,  der  „Volksfreund^*  habe  imter  der  Hand  ge 
drohtj  zuerzablen,bei  Czedik  sei  im  Jahrel848eineKonipagni€ 
kasse  der  Nationalgarde  verschwunden;  er  kônne  also  uicU^ 
Minister  werden;  die  beztigliclie  Zeitungspublikation  habe  el 
(Taaffe)   zu   untordriicken   gewuBt,    indem   er   mît   der   Ver 
leumdungsklage  drolite.    Ich  muûte  bei  Czedik  also  auf  den 
8ektionsclief  zurQckgehen^  er  war  damit  zufrieden,  bediugti 
sich   aber  die  Anschreibung  einer  2ôjàhrigen  Dienstzeît  une 
die    Beibebaltung    der    Verwaltungsratstellv^rlreterstelle    J»e|j 
der  Elis.  Westbahn.    Ersteres  wurde  ausdruckUcb   zugesagti 
letzteres   stillschweigend   geduldet   (vide   seineu    Brief   von 
ô.  Mai   1870).     Ich  verfaBtc  pers5nlîcb   den  Vortrag  an  deii 
Kaiser. 

Eine  Akquisition  ftir  das  Mînisteriunu  die  ich  von  allet 
Anfunge  an   als  die  erfolgreichste  bezeichnete,  war  Hnpfen^ 
leh  unterhandolte  zweimal  stundenlang  mit  ihm^  auch  Poiocki^ 
imd  zwar  letzterer  noch  knrz  vor  Zusammentrîlt  des  Reîcha 
rates.    Ich  stellte  ihm  die  groBe  Bedeutimg  seines  Eintrilte 
dar,   daB  er  zur  Rettung   des^  Vaterlandes   àwh    '       ♦^nfe 
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bringen  môge  ;  ich  war  ermâchtigt,  ihm  f iir  den  Fall  des  Aus- 
trittes  die  Bankgouverneurstelle  mit  dem  Gehalte  von  20.000  fl. 
anzubieten.  Er  zeîgte  keine  Abneigung  gegen  die  Personen 
der  Minister,  er  glaubte  auch  an  die  redlichen  Absichten  der 
Regierung,  aber  die  Unternehmungen,  an  denen  er  beteiligt 
sei,  seien  zu  bedeutend  und  noch  im  Stadium  der  Entwicklung, 
er  kônne  sie  nicht  abandonnieren.  Ich  sagte,  Vermogen  habe 
er  ja  ohnedies  schon  genug;  er  erwiderte:  weniger  als  ich 
vielleicht  glaube,  270.000  fl.  ungefâhr.  Aber  die  Geldfrage 
sei  fiir  ihn  nicht  maBgebend;  dennoch  war  sie  es,  er  konnte 
sich  von  den  fetten  Tantiemen  nicht  trennen. 

In  den  letzten  Tagen  des  April  war  ich  zu  einem  groBen 
Diner  zum  Kaiser  nach  Schônbrunn  geladen  ;  dort  teilten  mir 
Taaffe  und  Beust  mit,  nun  sei  ein  vortrefflicher  Minister  ge- 
funden:  Petrinô.  Ich  sagte  beiden  einzeln,  daB  die  Ernennung 
Petrinôs  meinen  Austritt  aus  dem  Ministerium  veranlassen 
werde.  Auf  die  Frage  nach  der  Ursache  sagte  ich  :  weil  Petrinô 
durch  seinen  Austritt  aus  dem  Abgeordnetenhause  die  Ver- 
fassung  zu  untergraben  suchte  und  weil  er  ein  schmutziger 
Charakter  sei.  Auf  die  weitere  Frage,  ob  ich  fur  letzteres 
Beweise  habe,  entgegnete  ich,  dies  sei  allerdings  nicht  der 
Fall,  aber  es  gentlge  einem  Minister  gegenuber  das  allgemeine 
Gertlcht.  Auch  zu  Potocki,  mit  dem  ich  von  Schônbrunn 
zurttckfuhr,  sagte  ich  dasselbe.  Er  trôstete  mich  mit  dem, 
daB  zugleîch  zwei  Deutsche  ernannt  wUrden,  so  wie  vorher 
Beust  und  Taafïe  sagten,  Petrinô  habe  viel  Schneid,  das  sei 
notwendig. 

Unter  6.  Mai  wurden  Widmann,  Holzgethan  und  Petrinô 
zu  Minîstern  und  Czedik  zum  Sektionschef  im  Unterrichts- 
mînisterium  ernannt,  Widmann  mit  der  Leitung  des  Landes- 
verteidigungsministeriums,  Petrinô  mit  der  des  Ackerbaues, 
Holzgethan  mit  der  der  Finanzen  betraut.  Am  9.  Mai  trat 
Czedik  sein  Amt  an,  Glaser  zog  sich  allmâhlich  zuruck  und 
trat  bald  darauf  ganz  aus.  Aile  vier  Ernennungen  fanden 
wenig  Beifall,  am  meisten  brach  der  Sturm  gegen  Widmann 
los,  der  uns  in  nicht  loyaler  Weise  verschwiegen  hatte,  daB 
er  als  Ulanenleutnant  in  Graz  den  Zuckerbâcker  Mayer  ver- 
wundet  hatte  und  deswegen  kriegsrâtlich  behandelt  wurde. 

Aile  deutschen  Abgeordneten  hatten  sich  vom  Ministerium 
Potocki  abgewendet,  gleichwohl  wurde  ich  mit  Briefen  um 
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Protektîoiien  Im  Justizdienste  iiberschuttet  Ich  bewahre  rail* 
dièse  Briefe  von  Uasiier,  Notar  Grofi^  Advokat  Klîer,  Pros- 
kowetz,  Perger,  Mende,  Spiegel  etc.  Sîe  kennzeichnen  die 
Charaktere. 

Potocki  imd  Taatîe  woUten  soglelcli  eiiie  Amnestie  fiir 
PreCdelikte,  um  die  Presse  fCir  sich  zu  gewinnen.  Ich  war 
gegen  die  Amnestierung  der  nicht  von  Anits  wegen  za  ver* 
folgeuden  Ehrcnbeleidîgungen,  mufite  aber  nachgeben,  da 
vorzugsweise  Scharfj  Kedakteur  der  Wiener  Sormtags*  und 
Montags-Zettung,  der  in  dem  von  SchîfT  gegen  ihn  anhiiugig 
gemachten  Prozesse  zu  fiinf  Monaten  Arrest  mit  Verscharfung 
verurteilt  war,  begnadigt  werden  sollte.  Man  wullte  seine 
freche,  schonuiigslose  Feder  fiir  das  Minîsterium  gewinnen,» 
das  geschah  aiich  in  niehreren  Artikehi,  und  Taaffe  zeigte 
mir  nach  einiger  Zeit  im  Sonntagblatt  eine  Parallèle:  Horbst 
und  Tschabuschnigg,  in  welcher  ich  in  phimpster  Weîse  auf 
Kosten  meines  Vorgângers  gelol>l  wurde. 

Ich  antwortete  Taalïej  daB  mir  jeder  Tadel  angenehmer 
seî,  aïs  solcUes  Lob  aus  solcher  Feder  und  (iberhaupt  ak 
gemachtes  Lob.  Ich  will  hier  noch  bemerken,  daÛ  ich  bis 
Anfang  Mai  die  Zeîtungen  nicht  las,  um  durch  die  vielen 
AugritTe  in  ineinen  Anschauungen  und  Handhingen  nicht 
befangen  und  irre  zu  werden;  spâter  liefî  ich  mir  in  den  im 
Justizminiï^terîum  gehalteneu  Zeîtungen  durch  den  zugeteilteii 
Auskullanten  Dr.  Bohm  die  lesenswerten  Stellen  rot,  die  das 
Justizministerium  und  meine  Person  betreffenden  blau  an- 
streîehen.  Als  ich  das  Justizministerium  verlieB,  trug  ich 
mir  eîn  groBes  Paket  beschimpfender  AufsHtze,  die  mir  der 
Oberstaatsanwalt  sammelte,   als  Andenken   mit  nach   Hause. 

Zwischen  der  von  uns  erlassenen  Amnestie  und  der  des 
Ministeriums  Hohenwart  bestanden  ubrîgens  gewaltige  Unter- 
schiede,  die  mir  die  Amnestie  unserer  Nachfolger  in  bohcm 
Grade  bedenklich  erscheinen  lassen:  1*  nnsere  Amnestie  galt 
nur  fur  die  Presse,  die  unserer  Nachfolger  umfaût  die  Sozial- 
demokraten,  die  Klerikalen  in  Tirol  (iiber  100  Exzedenten 
gegen  die  Schulgesetze),  die  nationalen  Exzesso  in  Krain 
gegen  Turner  etc*  und  die  jiingéten  Hochverrâter  in  Bîthmen; 


2.  unsere  Amnestie  betraf  zwei  Kategorien  Prefidelikte:  soweît 
sie  sich  auf  die  durch  Geschworenengerichte  Verurteilten 
hezog,  wurde  im  ganien  nicht  viel  Uber  eiu  Jahr  un  Arré^t* 
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strafen  nachgesehen,  soweit  sie  sich  aber  auf  frûher  Verur- 
teilte  bezog,  war  sie  eigentlich  ein  Postulat  der  Gerechtigkeit, 
weil  seit  der  Zeit  der  Schwurgerichte  liber  ârgere  Tatsachen 
das  Verdikt  auf  Nichtschuldig  erging,  als  den  frûheren, 
auf  Kerker  von  1 — 2  Jahren  lautenden  Urteilen  zugrunde 
lagen;  3.  weil  der  Weg  der  Versôhnung  fûglich  mit  einem 
solchen  beruhigenden  Gnadenakte  einzuleiten  war,  der  ûber 
die  Erbîtterung  der  Vergangenheit  einen  Schleier  werfen  sollte. 

Distler  und  Depretis  wurden  nur  dann  der  Konferenz 
beigezogen,  wenn  sie  Gegenstânde  ihres  Ressorts  zu  referieren 
hatten.  Distler  meldete  sich,  niedergebeugt  durch  die  Wucht 
der  Geschâfte,  bald  krank,  gleichwohl  verschaffte  ihm  bei 
seinem  am  6.  Mai  erfolgten  Âustritte  das  Ministerium  Potocki 
das  Kommandeurkreuz  der  eisernen  Krone  und  damit  das 
Baronat. 

Schon  unter  18.  April  libergab  ich  Potocki  ein  Pro- 
memoria  liber  die  nàchste  Âktion  des  Ministeriums,  machte 
den  Kaiser  miindlich  darauf  aufmerksam  und  legte  es  dem 
Konferenzprotokolle  bei.  Ich  beantragte  darin  Auflôsung  des 
Abgeordnetenhauses,  aber  nicht  auch  der  Landtage,  Neu- 
wahlen  fur  die  in  den  Landtagen  erledigten  Plàtze,  sodann 
deren  Wahl  fiir  das  Abgeordnetenhaus,  schnellste  Einberufung 
des  Reichsrates  zur  Abwicklung  der  vor  der  Vertagung  uner- 
ledîgt  gebliebenen  Geschâfte,  Vorlage  der  Abânderungen  des 
Wahlgesetzes  fUr  das  Abgeordnetenhaus  und  an  der  Zusammen- 
setzung  des  Herrenhauses  ;  die  Ëventualitât  der  Auflôsung 
der  Landtage  war  sich  nach  meiner  Denkschrift  ftir  den  Fall 
der  Notwendigkeit  vorzubehalten  und  mittlerweile  mit  den 
hervorragenden  Mânnern  der  verschiedenen  Nationalitàten 
das  Werk  der  Verstàndigung  zu  betreiben  und,  sobald  es 
daftir  reif  wurde,  zur  verfassungsmâSigen  Behandlung  dem 
Parlamente  vorzulegen;  —  dièse  ganze  Aktion  sollte  dem 
Reichsrate  gleich  bei  seinem  Zusammentritte  mit  dem  dargelegt 
werden,  dafi  die  Regierung  fUr  das  Abgeordnetenhaus  direkte 
Wahlen  nach  der  Kopfzahl  in  Antrag  bringen  werde.  Ich 
unterstQtzte  meine  Antrâge  durch  14  Grilnde,  welche  die 
faktische  Kontinuitât  der  Verfassung,  das  Gefâhrliche  der 
Auflôsung  der  Landtage,  insbesondere  des  bôhmischen  Land- 
tags, und  die  Wahrscheinlichkeit  hervorhoben,  daB  die  Auf- 
lôsung des  Abgeordnetenhauses   allein  geniigen  werde,    die 
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bisherigeii  Parteien  zii  zersetzen  uiid  lebenskrâftige  Bilduncren 
zu  ermôglichen.  Ich  betonte,  daS  ein  neugewîlhiter  bohmischer 
und  mahrischer  Landtag  in  das  Abgeordnetenhaus  wahrschem 
lîch  nieht  wahlen  werde,  und  daB  dort,  wo  die  bisherigen 
Landtage  die  Wahl  ablelinen  wurden,  nach  dem  Oesetze  vom 
29.  Juni  1868,  R.  G.  B.  Z.  82,  vorzugehen  seî. 

Dièse  meine  Staatsschrifl  fand  weder  beim  Kaiser  uocli 
bei  meinen  KoUegen  besonderen  Anklang, 

In  einer  unter  dem  Vorsitze  dés  Kaisers  abgehalteoen 
Koîiferenz  wiirde  das  Abgeordnetenhaus  und  aile  Landtage,^ 
mit  Ausnahnie  des  bOhmiscben,  aufgelost,  die  Patente  tragea 
das  Datum  21,  Mai.  In  der  bezûglichen  Sîtzung  gab  ich 
meine  Befriedigung  darûber  zu  erkennen,  dafî  mindestens  der 
bdhmische  Landtag  nicht  aufgelost  werde,  was  ich  als  einen 
tuiglOcklichen  MiOgrifï  bezeichnen  niîiBte,  machte  den  Kaiser 
aber  darauf  aufmerksam,  daB  in  einigen  Kronlândern,  danmter 
Kârnten,  die  Wahlen  demokratisch  radikal  ausfallen  werden. 
Das  miisse  man  eben  hinnehinen,  meinte  Seine  MajestUt^ 
dafûr  wttrdcn  andere  Kronlander  um  so  konservativer  wilhlen. 
Widmatin  liuBerte  den  Wunsehj  daB  aueh  der  Landtag  von 
Mahren  nicht  aufgelost  werde,  er  befurchte  eine  tschecbische 
Majoritât  und  die  daraus  folgende  Nîchtbeschickung  des 
Abgeordnetenhauses.  Taatîe  versicherte,  die  Wahlen  wûrdea 
ini  deutschen  Sinne  ausfallen. 

Die  Nichtauflosung  des  bohmischen  Landtages  gab  mir 
eine  groBe  Beruhîgung  iiber  die  Situation  und  insbesondere 
liber  die  innere  Gesinnung  Potockis  und  Taafîes.  Depretîs 
kam  zu  mir  und  sagte,  nun  stehe  seinem  Eintritte  in  daâ 
Ministerium  kein  Hindernis  entgegen,  er  legte  es  mir  sehr 
nahe,  ftir  îhn  in  diesem  Sinne  zu  interzedieren.  Ich  erwiderte, 
daB  ich  mich  au!  die  Ministerbildungen  nicht  ferner  teil- 
nehmend  eînlasse  und  wies  ihn  an  PotockL  Depretis  batte 
sîch  aber  von  allera  Anfange  an  unzuverlassig  und  speziell 
der  Rudolfsbahn  raiBgunstig  erwicsen.  Er  bat  mir  wîeder- 
holt  erzâblt  und  es  aueh  in  Zeitungsnotizen  drucken  lassen^ 
daB  Potocki  ibm  anfangs  das  Handelsportefeuille  angetragen 
habe,  daû  er  aber  ablehnte.  Potocki  und  Taaffe  versichertea 
mir,   daB  ihm  nie  niehr  als  die  Leitung  angetragen  wurde, 

Man  batte  mir  nun  aueh  erkllirt»  dafi  mau  Sitiroii 
mindestens  voriMufig,  als  Minister  nicht  akzepticren  kdnne, 
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folge   der  angekniipfteti   IJnterbandlun^en   kam   er  jedoch 

ich  Wien,  ich  traf  ihii   ûur  zufallig^  eiiimal  im  Bureau  bei 

ïtedik;  Potocki,  den  er  besuchte,  trujr  îbm  die  Sektionschef- 

lelle  im  Justizministerium  an,  er  lehnte  mit  Entriistung  ab, 

sei  eben  nur  filr  einen  Minîsterposten  zu  baben,    Seitdem 

rierte   er   sicb   als   entîscbiedencr   Feind   des   Minisleriums. 

Widmaitu   zeigte   sich   als  ganz   imfâhig,    auch   begann 

ibn  eine  wilde  Zeitungsbetze.    Wîr  beschlossen  zwar 

elner  Konferenz,  ibn  Dicbt  fallen  zu  lassen,  allein  er  war 

idlicb  niclit  baltbar,   da  sich  auch  der  Kaiser   von  seiner 

sbwâche  ttberzeuj^te.    Als  er  am  30.  Juiii  entlassen  wurde, 

rwîrkten  wir  ihm  den  iirafentitel,  der  iibrij^^ens  bisher  nocb 

nicht  in  der  Wiener  Zeitung  publiziert  wurde, 

Im  Juni  kam  einmal  Taaffe  zu  mir  und   fragte  micb, 
ich  gegen  Stremayrs   Eintritt  in   das  Miiiisterium  etwas 
inzuwenden  batte.    Ich  antwortete:  gewîiî  nichtj  da  ja  ich 
&lbst  gleich  von  allem  Anfange  mît  ihm  wegen  des  Eintrittes 
aterbandelte. 

Unter  30.  Juni  wurde  Wîdmann  in  Gnadeu  entlassen,  ich 

ittels    Handbillet    „unter    Anerkennung    der   wâhrend    der 

lÎTistweiligen  Leîtung  des  Ministeriums  fîir  Kultus  und  Unter- 

Hchtgeleisteten  Dienste"*  von  dieser  Leitung  enthoben,  Stremayr 

zum   Minîster   fOr   Kultus   und   Lînterricht,    Holzgethan    zum 

rinanzminiï^ter,   Petrino  zum  Ackerbauminister  ernanut  und 

Potocki  mît  der  einstweiligenLeitmig  des  Landesverteidigungs- 

ministeriums  betraut.    Von  Potockî  erhielt  ich  unter  1,  Juli 

in  Schreîben,  worin  er  mir  fiir  die  wabrend  meiner  Geschafts- 

ahrung    aïs    Leiter   etc.    yjfreundliciiïvt  gewaïirte   dienstUcbe 

înteratûtzung,  welche  er  nach  ihrem  vollen  Werte  zu  wiirtiigen 

in   der  Lage  war,  seinen  verbindlichsten  Dank  ausdrtickte**. 

Ich   habe  als  Leiter   des  Ministeriums   fur   Kultus  und 

ïnterricbt   zuerst  aile  von  meinem  Vorgiinger  eingebrachten 

a,  u,   Vortrage,    insbesondere   die   zuletzt   vorgelegten    Aus- 

sichnungen  auchmeinerseits  unterstiitzt  und  bin  insbesondere 

(luch  mit  den   letzteren   durchgedrungen,   mit  Ausnabme  des 

Komturkreuzes   des  Franz-Josef-Ordens   !Ur  Rokîtansky  und 

|es    Regîerungsrattitels    fiir    Harum.     Sclbstândig    habe    ich 

Prot  Moriggl  entsetzt  und  einem   Dalmatiner  Bischofe,   der 

die  politischen  Beamten  fur  Befolgung  der  Regierungsauftrâge 

und  Oesetze,  welche  mit  den  Vorschriften  der  Kîrche  nîcht 
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în  Einklang  stehen,  eo  ipso  îii  die  kleîne  Exkommunikation 
verfalleu  erkllirte,  euien  unmittelbaren  kaiserliclien  Verweis 
verschafft. 

MîttlerweUe  brach  dcr  franz5sisch-preuBische  Krieg 
aus,  und  die  rneisten  ôsterr,  deutschen  Zeitungen  zeigien  die- 
wârmsten  deutschen  Sympathien,  ja  emige  schienen  geradezii 
als  Endxîeî  das  Aiifg-ehen  Osterreichs  în  PreuBen  anzudeuten.. 
Vîele  wollteii,  Osierreich  soll  ftir  PreuÛen  die  Waffeii  ergreifetu 
Der  Kaiser,  der  gerne  mit  den  Franzosen  gegen  PreuBeu 
agiert  liiitte,  war  darCiber  enipOrt,  Die  Lîngarn,  ihr  Ministerium 
an  der  Spitze,  waren  franzosisch  gesinnt,  Beust  hielt  mindestenf 
zweifelîid  an  sich,  die  Oenannten  sîlmtlich  wollten  jedeiifall» 
groBe  Rlistungen,  hewaffnete  Neutralîtât  vorerst,  um  nacli 
Umstanden  zu  gelegener  Zeit  einschreiten  zu  konnen.  Un- 
ertrâgUch  war  daa  Sabelgerassel  des  Kriegsniiniâters;  er 
wollte  riisten,  eînberufeu,  befestigen,  Geld  ausgeben^  mobil 
machen  und  ehestens  Krîeg  fiihren,  Beîspielswejse  schrîeb 
er  an  niich  als  Justizminister,  icli  solUe  beim  Kaiser  sagleich 
einschreiten,  daB  er  die  unentbehrlichen  Beamten  und  Diener 
des  Justizdienstes  beî  der  Mobilisieniug  der  Landwehr  nament- 
lich  vom  Einrucken  dispensiere,  Mundlieh  lieu  er  bei  mi] 
anfragen,  ob  ich  nicht  eîne  Gesamtamnestie  beim  Kaiser  er»i 
wîrken  woUe  fiir  aile  Abgeurteilten,  welche  reserve-  oder 
landwehrptlichtig  sind,  damit  sie  ftlr  ihn  bei  der  Mobîli-j 
sierung  dispoiiibel  seien.  Ich  antwortete  ihra  derb  und  eut-J 
schieden  zuriiekweisend  und  erwîrkte  durch  die  Konferenz, 
daô  îhm  der  Kaiser  mindestena  das  zu  laute  Sahelgerass^lj 
untersagte* 

Durch    das     entschiedcne   Vottini    des    zisleithanischeiij 
Ministeriumsgelang  es,  die  strenge  unbewalTnete  Neutrantât] 
în  diesem  Kriege  durchzusetzen,  und  zwar  —  ich  konslatierej 
dies   ausdriicklich  —  ein  paar  Tage  vor  der  Schlacht  von 
Wartb.    Am   19.  Juli  erfolgte  das  Pferde-,  ain  2L  Jiili  das^ 
Waffenausfuhrverbot.    Am  28,  Juli  ermâchtigte   das  liesamt- 
ministerium  die  Nationalbank,  die  in  ihrem  Besitz  betîudlicheiij 
"^Vechsel   auf   aviswUrtige   Pliltze   in    der  Maximalgrenze  von 
33  Millionea  Gulden  in  die  raetallische  Bodeekung  des  NnteO'^ 
umlaufes  einzurechnen.    Wiihrend   die  Neutraltiât  Osterreicl] 
vor  dem  Verderben  schtltzte  und  volkawirtschaftiich  erstarke 
lîcB,    hat    dièse    leiztere    MaBregel   ORterreieh   vor    bitterei 
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finanziellen  Kalamitàten  gerettet,  weil  sie  verhinderte,  da6 
Institute  und  Bankiers  îhre  Gelder  und  Barschaften  in  den 
eigenen  Kassen  vergruben. 

Ich  meînerseits  habe  bis  zum  letzten  Tage  meines  Minister- 
tums  gegen  jeden  Aufwand  fUr  Militârzwecke,  gegen  jeden 
Vorschuâ  aus  zisleithanischen  Mitteln  gestimmt,  der  nicht  im 
Budget  bewilligt  war  ;  ich  sagte,  wenn  ein  weiterer  Aufwand 
unvermeidlich  sei,  so  sollten  die  Reichsminister  ihn  unter 
ihrer  Verantwortung  machen  und  auch  die  Geldmittel  daftir 
aufbringen.  Ich  stimmte  gegen  die  Erhôhung  des  Aufwandes 
fîlr  die  Landwehr,  gegen  die  Zustimmung,  das  Militârbudget 
fttr  1871  zu  erhôhen. 

Unter  dem  Vorsitze  des  Kaisers  ergaben  sich  in  dieser 
Richtung  manchmal  drastische  Szenen:  z.  B.  sagte  er  mir 
einmal,  ich  soUe  in  diesem  Kriege  meine  deutschen  Sympathien 
beiseite  setzen,  ich  antwortete,  da6  ich  solche,  soweit  es 
PreuBen  betrifft,  nicht  hege  und  vielmehr  wfinsche,  daB  sie 
ttichtige  Schlâge  bekâmen,  Franzosen  und  PreuBen  hâtten 
an  Osterreich  schlecht  gehandelt,  aber  die  spâtere  Gaunerei 
sei  in  frischerem  Ângedenken.  Ein  anderes  Mal,  als  ich  gegen 
den  Militâraufwand  sprach,  sagte  der  Kaiser,  wenn  man  nicht 
genug  Militâr  besitze,  sei  es  fast  besser,  gar  keine  Armée  zu 
haben.  Ich  antwortete  :  Euer  Majestât,  ich  glaube  allerdings, 
es  wfire  fttr  Osterreich,  auch  in  den  letzten  Jahren,  das  beste 
gewesen,  wenn  es  nicht  mehr  Militâr  besessen  hâtte,  aïs  es 
fttr  den  Dienst  im  Innern  bedarf,  denn  dann  wâre  es  in  keinen 
Krieg  verwickelt  worden  und  ohne  Krieg  hâtte  es  nicht 
Provinzen  verloren. 

Am  19.  Juli  1870  hat  das  Strafgericht  Wien  das  Urteil 
im  Arbeiterprozesse  gegen  Oberwinder  und  Genossen  gefâUt. 
Der  Kaiser  wiederholte  mir,  er  anerkenne  dièse  Verurteilung 
als  eine  wertvoUe  Errungenschaft  durch  Staatsanwaltschaft 
und  Gerichte.  (Und  jetzt  die  Amnestie!!!)  In  Konsequenz 
dièses  Urteils  beantragte  Taafïe,  die  Arbeîterbildungsvereine 
und  âhnliche  als  staatsgefâhrlich  aufzuheben,  obwohl  dièse 
MaBregel  Aufsehen  und  Geschrei  erwecken  werde.  Ich  stimmte 
bei  und  sagte,  wenn  sie  zugleich  mit  der  Aufhebung  des 
Konkordats  verôffentlicht  werde,  wurde  ihr  die  aufregende 
Spitze  gebrochen,  iiberhaupt  die  ttble  Wirkung  genommen 
werden.    Holzgethan  erklârte  sich  gegen  die  Aufhebung  des 
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Konkordats  iiiid  verwiinderte  sich,   wie  ieh  beide  Ma! 
in  irgendeinen  Ziisammenhang  bringen  konnte. 

Die  genannten  Vereîne  wurden  aufgehoben;  wîe  es  ^\c\ 
mit  dem  Konkordat  verhielt,  will  ich  jetzt  niederschreihen.* 

Sobald  Stremayr  als  Minister  des  Kultus  und  des  Un  ter» 
richts  einpetreten  war,  besprach  ich  mit  ihm  wiederholt,  dal 
das  Konkordat  aufgehoben  werden  miisse  und  daû  die  Piibli* 
kation  des  Uiifehlbarkeîtsdogmas  dazu  die  beste  Veranlassung 
gebCj  da  der  eîiie  Kompazîszent  dadurch  eîn  ganz  anderei 
geworden  und  diirch  seine  Unfehlbarkeit  in  die  Lage  versetzl 
worden  sei,  îm  Gegenstando  des  Vertrags*  soweit  er  sirh  ani 
spiritual ia  bezog,  als  Unfelilbarer  Abanderungen  zu  pflegen, 
Dabei  glng  ich  von  meiner  urspriinglichen  Ausîcht  nicht  ab, 
daB  der  souverânc  Staat  unveraufterlîcbe  Kechte  auch  int 
Wege  des  Vertrags  nicht  an  eine  auswartigo  Maelit  Ubertrageii 
kônne,  und  daû  ailes,  was  den  Staatsgrundgesetzen  widen 
spricht,  eo  ipso  unhaltbar  seî  und  eutfalle.  Stremayr  teilu 
meine  Ansicht  und  veriiandelte  im  Gegenstajide  wiederholi 
mit  dem  Kaiser.  Er  sagte  raîr,  der  Kaiser  sei  keiueswegi 
abgeneigt,  auf  imsere  Anschauungen  eînzugehen,  auch  Potockl 
hatte  nîchts  dagegen, 

Nach  mehreren  Konversatîonen  ini  Mînîsterrate  brach 
Stremayr  endlich  den  formulierten  Gesetzentvvurf,  deasen  erstei 
Paragraph  das  Konkordat  als  Gesetz  aufhob,  der  zweite  Para- 
grapli  den  Minister  des  Unterrichts  und  des  Kultus  mit  dei 
Durchfiihrung   betraute.    Nachdem   in  der  letzten  Koiiferenx 
Holzgethan   und   Petrino   gegen   Aufhebung   des  Konkordal 
gestimmt   hatten,   vereinîgte   sieh   nun   Petrino  mit  uns  idi 
Sitzung   hatte  Ende  Juni   oder  Anfang  Juli   stattgefunden 
allein  zu  meiner  nicht  geringen  Oberraschung  gab  nun  Potockl 
die  Erklarung  ab,  er  halte  die  Beseitigung  des  Konkordats  zwai 
fiir  eine  notwendige,   unvermeidliche  politische  Maôregel, 
ktone    jedoeh    dieselbe    nicht    als    Ministerpriîsident   gegeU' 
zeichnen  und  miiCtte   den   Kaiser  cher  ura  seine  Entlassunj 
bitten.    Seinerzeit  habe  îhra   die  Mitfertigimg  der  konfesiii 
nellen  Gesetze  einen  Typhus  zugezogen;  die  Aufliebung  d< 
Konkordats   zu    kontrasignieren   widerstreite    diamétral    de 
Traditionen    des    Hanses   Potockî:    er    kilnne   es    nicht    V 


*)  Xoit  fier  Aufzeiciiiiiing    vi,  rtoruar  187L 
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irriH  scliloB  zii   un  se  rem  Erstaunen   die  Sitzuog,    Als   ich, 

)rtgehen(l,  Taaffe  fragte,  was  nun  gescheheii  sull,  sagte  er 

^îr:  ^Warten  Sîe  nar,  es  wird  sîch  schon  ein  passeiider  Aus- 

■  finden." 

Dieser  ^passende**  Ausweg  wurde  auch  gefunden:  iinter 

legenzeicLnuiig  des  Reichskanzlers  wurde  iii  einer  Konferenz, 

^r  der  Kaiser  vorsaB,  das  Konkordut  als  Vertrag  aogesichts 

Per   pâpstlichen   Unfeîilbarkeit   als   hinfiîllig  und  aufgehoben 

rkiârt.    In   der  Sache  wurde  so  ziemlich   dasselbe  erreicht, 

mr  die  Anerkennung  von  Seite  der  liberalen  Parteien  wurde 

latt   vom   zisleitbanîsehen    Ministerium,    welches    die   Sache 

luhsam  durchgcsetxt  lialte,  vom  Reichskanzler  eingelieimst. 

Bald    sollte    mir    eine   neue,   noch  weit   groûere  Ober* 

iseluing  zuteil  werden.    Eîues  schonen  Tages  wurden  wir  zu 

fcincr  auiiorordentUchen  Miiiisierkonferenz  um  12  Uhr  eînbe- 

ifen.    Potockî  erschien  blaû,   angegrîlîen  und  bewegt,  und 

roiTnete  die  Sitzung  mit  einer  feierlichen  Ansprache:  Uiiser 

raterland  sei   in  grolier  Gefahr,   die  Zeitungen,   die  Vereine 

sprechen  offen  von  seinem  Verfall,  Korporatiouen  und  Olïent- 

iiche  Versammliiegen  predigen  laut  von  dessen  Aufgehen  în 

PreuBen,   es   siehe   bevor,   daB    auch  das  Abgeordnetenhaus 

_âich  âhnlich  înaïufestieren  werde,  însbesondere  imijatriotisch 

arieren  sîch  die  deutschen  Vereine,  Studenteu  und  Kasinos 

Bôhmen.    Dem  miisse  entgegengesteuerl  werden,  mit  einem 

if^irte,    es    sei    dringend    notweudig.    daB    der    bdhmische 

bandtag  aufgelost  werde.    Àhnlich  in  seiner  Weise  sprach 

îch    Graf   TaalTe    aus.     Ich    war    durch    dies    improvisierte 

lanOver   gleichsam    aus    den   Wolken    gef alleu.     Ich    sagte, 

»der  seî   die  Situation   so  schlecht  und   insbesondere  selt 

kuflôsung  der  librigen  Landtage  so  sehr  verschlimmert,  noch 

BÎ  die  sogenaiintc  deutsche  Partei  anttosterreichisch  gesinnt; 

mindesten    aber   wâre    die    Autlosung    des    hobmischen 

(.andtags    ein    geeignetes    Mittel,    der    geschilderten   Gefahr, 

renii  sie  vorhanden  wlire,   zu  begegnen*    Ich  sHmmte  also 

iif  das  entschiedenste  gegen  die  Auflôsung  des  bohmtschen 

Landtages,  Holzgothau  tind  Stremayr  stinimten  wie  ich,  Petrinô 

ail  Taaffe. 

Es  sei  nicht  Zeit,  den  Gegenstand  langer  unter  uns  zu 

jiîskutieren,  sagte  Potocki,  denn  Seine  Majestât  berufe  uns 

Biner    Konferenz    um    ^1^2   Uhr    unter    seinem   Vorsitze. 
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Seine  Majestât  begann  ebenfalls  von  der  bedenklicben  Situation 
zu  sprecben,  da  der  ôsterreicbiscbe  Gedanke  verlorengegangen 
und  vom  Abgeordnetenhause  ebenfalls  subversive  Kundge* 
bungen  zu  besorgen  seien,  er  fordere  uns  auf,  ihm  geeignete, 
vorbeugende  Mittel  vorzuschlagen.  Potocki  und  Taaffe  para- 
phrasierten  das  Gesagte,  wiesen  insbesondere  auf  die  Unter- 
wûhlung  Deutsch-Bôhmens  hin  und  kamen  wieder  mit  ibrem 
spezifischen  Mittel,  mit  der  Auflôsung  des  bôhmischen  Land- 
tages  zum  Vorschein.  Taaffe  versîcherte,  auch  die  Tschechen 
wûrden  in  dieser  Zeit,  da  Europa  in  heftigem  Kriege  ent- 
flammt  und  es  nicht  gewifi  sei,  ob  Osterreich  fur  sicb  den 
Frieden  erhalten  werde,  in  Landtag,  Abgeordnetenhaus  und 
Delegationen  wâhlen,  und  nun  erklârte  sich  auch  Holzgetban 
ftir  die  Auflôsung  des  Landtages,  da  er  dureb  Potocki  und 
Taaffe  ûber  die  Situation  und  die  Stimmung  in  Bôhmen, 
,,welche  der  Minister  des  Innern  besser  kennen  miisse*'  auf- 
gekl&rt  sei,  fur  Auflôsung  des  bôhmischen  Landtages;  nur 
Stremayr  und  ich  blieben  unserer  Ansicht  treu  und  erklârten 
die  Auflôsung  fttr  einen  verhângnisvoUen  Schritt,  der  die 
Deutschen  in  Bôhmen  in  erbitterte  Feinde  des  Ministeriums 
verwandeln  werde.  Stremayr  gab  eine  lange,  entschiedene 
und  krâftige  Auseinandersetzung,  ich  deutete  an,  dafi  ich 
mit  diesem  Schritt  so  sehr  nicht  einverstanden  sei,  daQ  ich 
nur  wiinschen  mtisse,  dafi,  falls  er  beliebt  wlirde,  das  beziio^- 
liche  Patent  von  Ministern  unterschrieben  werde,  die  mit 
seinem  Inhalte  einverstanden  seien. 

Der  Kaiser  bemerkte,  er  habe  in  der  Konkordatsache 
sich  unseren  Anschauungen  gefiigt,  er  erwarte  ein  Gleiches 
von  uns  in  der  angeregten  Frage.  Potocki,  den  ich  vorher 
schon  aufmerksam  machte,  er  wisse,  mit  welcher  Abneigung 
und  Miôtrauen  gegen  meinen  eigenen  Beruf  ich  in  das  Mini- 
sterium  getreten  sei,  und  da6  jetzt  wohl  der  Zeitpunkt  fiir 
meinen  Austritt  gekommen  sei,  erwiderte,  daran  sei  in 
einem  so  schweren  Augenblicke  nicht  zu  denken.  Beim 
Hinausgehen  aus  dem  kaiserlichen  Appartement  machte  ich 
Potocki  und  Taaffe  Vorwurfe,  daB  ich  vôUig  uberrumpelt 
worden  sei  und  daB  ich  ein  solches  lit  de  justice  niemals 
mehr  mitmachen  woUe. 

Am  nâchsten  Tage  (29.  Juli  1870)  erging  das  Patent, 
das  den  bôhmischen  Landtag  auflôste  und  Neuwahlen  sogleich 
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zïïTëîten    befahL     Moin    Verhàii^nis    brachte    mich    dazu, 
einen  Namen  darunter  zu  setzen. 

Petrinùs  Eintritt  in  das  Ministerium  iiiid  dîeser  Akt 
Sturxten  das  Ministerium  Potocki.  Das  Halloh  dariiber  war 
,iLÛerordentlich.  Unsere  Feiiide  iibersalien  den  einzigen  Ent- 
huidigungsgnmd  f(ir  die  Auflôsimg,  ntHmlich  daB  sich  er- 
arten  liefie,  daB  in  dieser  Stunde  der  Gefahr  Wahlen  im 
terreichisclien  Sinne  erfolgen  uud  Neigmig  zur  Versôhnung 
i  alleu  Parteien  vorhanden  sein  werde*  tîbrigens  muûte 
îch  auf  die  Frage  des  Kaisers,  ob  in  dieser  Auilôsiing  etwas 
konstitutionelles  sei,  allerdings  bestatigen,  daB  der  Scbritt 
r  Verfassung  nicht  im  geringsten  widersprecbe.  Noch 
muû  ich  bemerken,  daB  auf  das  Bedenken,  ob  der  neue 
■^ôhmische  Landtag  in  das  Abgeordnett^nbaus  wàhlen  werde, 
^Hnsere  Gegner  in  der  Konferenz  und  auâdriicklich  auch  der 
^^aiser  erwiderte,  im  Falle  der  Wahlverweigerung  soll  allso- 
'    gleich  zu  den  direkten  Wahlen  geschritten  werden. 

Mit  der  Aufl<)sung  des  bôhinischen  Landtages  war 
meîne  iniihsam  erworbene  Sicherheit  im  Miuisterrate  wieder 
verschwunden,  ein  paar  Kollegen  wurden  mir  wieder 
unheimlich. 

Potocki*)  batte  die  nnmittelbare  Wabl  fiir  das  Ab- 

leorânetenbaus  in  sein  Programm  anfgenommen  und  ver- 

ndet.    Ich    hatte   daher  von  allem  Aiifange  an   die  Durch- 

hrung  dièses  Programmpuoktes  angeregt,  um  den  Reicbsrat 

bald  als  môglich  unabhângîg  von  den  Landtagen  zu  stellen. 

erst  wurde  mir  nur  eingewendet,  es  drânge  nicht  so  sehr, 

SLïï   miisse   sich   doch   erst   mit   den  Fûbrern    der   Parteien 

rilber  verstândigen  ;  dann  wurde  auf  die  Schwierigkeit  der 

Mafiregel  hingewiesen  und  auf  die  Abneigiing,  die  in  manchen 

Kronlàndern    dagegen    bestelie   —   die    letzten   Erfahrungen 

seien  diesem  Projekte  nicht  gùnstig  gewesen  — ,  selbst  Stremayr 

bien  ihm  kein  Vertrauen  entgegenzubringen,  Petrîno  pro- 

ezeite,  daÛ,  sobald  man  damit  zum  Vorscheine  komme,  die 

ablen  in  die  Landtage  ungCinstig  ausfallen,  vielieîcht  gar 

cht,  mindestens  fiir  das  Ahgeordnetenhaus  nicht  vorgenommen 

^erden  wurden.   Potocki  beharrte  zwar  îm  Prînzipe  bei  den 

rekten  Wahlen,  hatte  aber  auch  nicht  die  geringste  Lust,  sie 


^)  Daa  Folgende  aufgezeichnet  am  25.  Februar  1871. 
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în  An^riiï  zu  uehmeii,  um  so  mehr,  da  auch  die  Polen  da«:e|çen 
kopfseheu  seieii.  So  stand  ich  demi  vereinzelt  mit  meiiiei 
Anschauung. 

Un  ter  5.  Juli  1H70  iîberreichte  ich  zu  Handen  des  MinîsSrB 
prâsidenten  eine  zweite  Staatsschrift,  deren  wesentlicher  Inlial^ 
in  folgéndem  bestand:    Die  Regienmg  miisse  mît  der  Waht 
reform,  nicht  mit  der  Erweitening  der  Autonomie  beginneiid 
fiir  wetclie   die   Initiative   den  Landtagen  zu  uberlassen  seîjj 
weil  der  einzelne  Landtag  am  besten   in   der  Lage   ist,   dal 
MaB   der  seinem  Lande  erwOnsehten  und  zutrâglichen  Anlci 
numie  richtig  zu  bezeiebnen,  und  weil,  sobald  die  Erweîteriinj 
der  Landi:;:^autonomie   oiumal  erreicht  îst,  einzelne  Landtati:! 
von   der  Wahlreforni   im   Sinne   der  Regierung   nichts   melilj 
werden  wîssen  wollen*    Ich  t'iigte  beî,  daS  ich  zu  denjeniged 
gehcire,  welcbe  dafurhalte!i,  die  (iesetzgebung  iiber  die  WahM 
ordnung   fur   das  Ha  us   der  Ab;i]:eordneten  seî  eine  Domân^ 
des   Reichsrates,    daB    die   Landta^^'e    dafûr   nur   Antrage   zu 
stellen  haben.    Bei  der  Bestrittenheit    dieser  Ansicht  und  di[ 
©8  sich  um  Befriedigung  der  Ltoder  handle,  erklârte  ich 
fiir  zweckmaBig,  in  dîeser  Frage  zuorst  die  Landtage  zu  he 
grûBeu.   Die  Regierung  solïte  allen  Landtagen  gegenCiber  di^ 
gleiehe,  und  zwar  eine  vollkommen  korrekte,  ihrem  Programma 
entsprechende  Stelluug  einnehraen,  eine  Stelhmg,  die  AussichI 
akzeptiert  zu  werden,    habe,  und  die,   wenn   sîe  gleichwoW 
von  einzelnen  Landtagen  verworfen  wird,   die  Regierung 
môglichst  gerîugera  Grade   aussetze.    Die  Regierung  solle  i]^ 
raerito  anjitreben,  daB  die  VVahlordnung  fUr  den  Landtag  voi| 
der  Reichsgesetzgebung  und    die  Wahlordnung  fiir   das  Alj 
geordnetenbaus  von   der  Landesgesetzgebung  (eine   unselii^ 
Verquickung,  welche  das  sogenannte  Biirgerniînisteritim  ver^ 
schuldete)  unabiiangig  gestelll  werde,   dann  direkte  VVahlei 
fttr  das  Abgeordnetenhaus.   FUr  den  Verzîcht  auf  Entsenduuj 
der  Abgeordneten  in  den  Reichsrat  solltc  jeder  Landtag  d:i 
Recht  erhalten,  sein  eigenes  VVahlgesetz  îm  Wege  der  Landes 
gesetzgebung,  unabhUngig  vom  Reichsrate,  feslzusielieu  uni 
als  UuBerste   Kunzession   die  Gesetzgebung  ûber   das  aktivf 
Wahlrecht   fur   das   Uaus   der  Abgeordneten,    Durch   dièse 
letztere  Zugestiindnis  kamen   die  einzelnen  Landtage  in  dl 
Lage,  nach  Belieben  festzusetzenj  ob  în  das  AbgeordDetenhail^ 
nach  InteresHcngruppen,  nach  Steuerklasscu  oder  tiaeh   d^ 
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^pfzahl  (mît  oder  ohne  Zensu.s)  in  îhrem  Lande  gewâhlt 
?rde.  Um  die  unliehsame  Verquickung  der  Rechte  der  Reichs- 
id  Landes-Gesetzgehiing  zu  lôsen  und  zii  kliiren,  solie,  bevor 
die  Regierung  eine  Gesetzvorlage  einbrîngt,  ein  BesehhiB^ 
le  Resolution  jedes  einzelnen  Landtages  provozîert  werden, 
13  Fonnulare  hierzu  solle  die  Regierung  unmittelbar  oder, 
vîelleicht  besser  w^re^  durch  Abgeordnete  ihrer  Parlai 
|îibrin«ren  lasseii,  es  ktînnte  beilluiig  lauten:  ,,Unter  der 
praussetzung,  daÙ  durch  ein  Helchsgesetz  eine  Ànderung 
BS  Staatagrundgesetzes  iiber  die  Reichsvertretung  vom 
L  Dezember  1867,  R.  G.  Z.  141,  und  însbesondere  der  Para- 
raphen  6  und  7  desselben  in  der  Art  statttinde,  daB 
ie  Zabi  der  Mit^Iîeder  des  Abgeordneten hanses  vermehrt, 
auf  die  einzelnen  Kunîgreiche  und  Lander  in  einer,  dem 
Bgenwârtigen  ZahlenverhMltnîsse  entsprechenden  Weise  ver- 
lîlt,  die  Bedingungen  ihrer  Wahlbarkeit  und  die  Dauer  ihres 
Mandates  geregelt  und  zugleich  bestîmmt  werde,  daB  dîe 
litglieder  des  Abgeordnetenhauses  fortan  nicht  vun  den 
ludtagen,  sondern  von  den  Kdnigreichen  und  Landem  durch 
unmittelbare  Wahlen  in  das  Abgeordnetenhaus  entsendet 
^erden  sollen,  daB  aber  auch  zugleich  die  Feststellung  der 
iTahkirdnuug  fiir  dièse  Reichsratsabgeordneten,  soweit  dieselbe 
die  Regelung  des  aktiven  Wahlrechts  betrifft,  der  Landes- 
gesetzgebung  mit  der  Beschrilnkung  iiberlassen  werde,  daB 
nach  dieser  Feststellung  eine  weitere  Abânderung  daran  nur 
mit  verfassungsmâBiger  Zustimmung  des  Reichsrates  erfolgen 
inné,  beschlieBt  der  Landtag  ;  gegen  eine  seiche  Ànderung 
BS  Staatsgrundgesetzes  ûber  die  Reichsvertretung  vom  Stand- 
punkte  seiner  eigenen  verfassungsmaOigen  Kompetenz  keinea 
^inspruch  zu  erheben,  wenn  im  Wege  der  Reichsgesetzgebung 
leichzeitig  anerkannt  wird,  dafi  die  Feststellung  und  Ab- 
ànderung  der  Wahlordnung  fiir  den  Landtiig  ausschlieBlich 
der  Landesgesetzgebung  vorbehalten  bleiben  solL  Weiters 
BschlieBt  der  Landtag,  damit  einverstanden  zu  sein,  daB, 
îlang  die  Wahlordnung  fur  den  Reichsrat  nicht  durch  das 
in  Aussicht  genommene  Reichs-  und  Landesgesetz  vollstândîg 
stgesetzt  ist,  hierbei  fortan  nach  den  Bestimmungen  des 
Btzes  vom  29.  Juni  1H68,  R.  G.B.  Z*82,  vorgegangen  werde*** 
letztere  Beisatz  schien  mir  selbst  zweifelhaft  und  ich 
war  geneigt,  îhn  wegzulassen< 
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Stremayr   war,   wonn   tiberhaupt   eine  Verândcrung 
der  Wahlordnun«i:  vorgeuommen  werdeii  sollte,   nur  geïieigiJ 
die  Frage,   ob   dîrekte   oder   indirekte  Wahlen   fttr   das  Ab» 
geordnetenhaïis,  IMiiderweise  dem  Beschlusse  des  hezûglîchenl 
Landtages   zu   iiberlassen    und   rnir    dort,    wo   der   Landtagi^i 
dafilr  ist,    dîrekte  Wahlen  gesetziich   einziifuliren.     Potocki|| 
der  sonst  gesagt  batte,  die  Polen  sollten  fiir  das  Zugestâiidnisl 
erweiterter    Landesautonomie    ftir    direkte    Reichsratswahlen  ' 
stimmen,   war  jetzt  unsicher  und  zweifelhaft.    So  fiel  denn 
die  Wahlrefurm  mindestens  f(ir  den  Anfang  unserer  Aktioaj 
durch.    Damit  hatteii  wir  uns  nach  Petrinôs  Eintritt  in  daa| 
Kabinett   und    nacb    der  AuHosung    des    hôhmîschen   Land- 
tags den   dritten  Nagel  xum  Sarge   des  Ministeriuras  selbst 
geschmiedet. 

Mitilerweile  wurden  die  Wahlen  ftir  die  Landtage  vord 
genommen.    Der  GroBgrundbesîtz  von  Kârnten  wjlhlte  michl 
abermals;   Baron  Cnobloch   intrîgierte   gegen    die  Wahl;    eé 
wollte  Mtihlbacber  als  Kandidat  gGgen  mich  fur  den  Landtag 
und  Reichsrat   auftreten;    durch   das  von   meinen  FreundeH 
aufgestellte  Prinzîp,   es  sollen    durchaus    dieselben   wie  da 
letzte  Mal  gewahlt  werden,   wurden   aile  Intrigen  vereiteit 
(îleîchwohl  batte  ich  die  wenigsten  Stîmmen;  mir  fehlten  H 
groBtenteils  die  sogenannten  Demokraten  des  Glantales  uni 
Krappfeldes*    Freund  Hueber  batte  nâcbst  mir  die  mindesté 
Stinimenzahl;    ich    glaube,   ihm    fehlten   13  Stimmen,    wahr-^ 
scheinlich   zur  Strafe,   dafi  er  meine  Wahl   in  Szene   setzte^ 

Ich  war  der  AnHichtt  die  Landtage  sollten  mit  eînei 
Emanation  des  Ministeriiims  begrutSt  werden.  welcbe  nach 
zwei  Richtungen  dessen  Cberzeugungen  und  Absichten  darlegeD 
sollte.  Es  sollte  zuerst  gesagt  werden,  daô  die  zisleitbanisché 
llegierung  die  Neutralitiit  auch  von  ihrem  Standpunkte  it 
allen  Kreisen  des  staatlichen  Lebens  gewiâsenhaft  atifreclifl 
erhalten  und  durclifiihren  wird,  dafi  sie  in  der  Neutralitiill 
das  notwendige  Ergebnis  der  geschichtlichen  Ereignisse  dei 
letzten  Jahre  und  der  inneren  Lage  des  Reiehes  erblicke 
daû  8Îe  in  ihr  den  einzigen  Boden  fUr  die  Forieniwicklunj 
und  Befestigung  ersprieClicher  Zustâude  und  ftir  die  Aussichl 
auf  eine  befriedigende  Zukunft  erkenne.  Dann  sollte  dî€ 
liegierung  ihre  Absichten  beziiglich  der  Wahlreform  niefa^ 
zuriickhalten,  sie  sollte  erkb^ren^  daB  ibTi  so  wie  aie  tmver 
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brtichlîch  an  der  Verfassung  uml  îlirer  Durchfuhruiig  festhalte, 

der  fortdaueriiden  BeschickuDg  des  Reichsrates  durch  aile 

t<Snigreiche  und  Lânder  gelegen  sei,  uiid  daû  sîe  fur  dièse 

fortdauernde   Beschîckung  nur   in    der   Aufstelhmg   direkter 

Fabien  fur  das  Abgeordnetenliaus  die  Btlrgschaft  zu  erblicken 

îrmôge.    Die  Hegierung  spreche  es  daher  ofïen  aus,  daQ  sîe 

Bsen   direkten  Wahlmodus  anstrebe  und  wiinsche,    Da  sîe 

ctroyierungen  jeder  Art   perhorresziere  und  die  Lânder  in 

lem  Gerechten  und  Billigen  zu  befriedigen  beabsichtige,  so 

wolle  sie  die  gewunschte  Wahlreform  ftir  das  Abgeordneten- 

haus  durch  dieLandtage  zur  Durchfilhruog  bringen.   Wdhrend 

|ie  Reichsgesetzgebung  die  Zahl  der  Abgeordneten  des  Reichs* 

IteSj  ihre  gleichmâ&ige  Verteilung  auf  die  Konigreîche  und 

Inder,  die  Dauer  des  Mandates  und  die  Bestimmungen  liber 

|e  Wâhlbarkeit    festziisetzen   hat,    in<3ge   die   Landesgesetz- 

Bbung  die  Wahlordnung  und  insbesondere  das  Wahlrecht  ftir 

das  Abgeordnetenhaus    beziiglich    des   einzelnen   Landes   im 

flgenen  Wirkungskreîs  abandern  und   regeln.    Es  lasse  sich 

Icht  verkennen,   daû  hierdurch  die  Abgeordneten  vielleicht 

nach  ungleichartigen  Wahlordnungen  in   den  Reîchsrat  eîn- 

peten  werden,   die  Regierung  erhiicke  hierin  jedoeh  einen 

Bringeren  Nachteil  als  in  der  Vergewaltîgong  der  vielleiclit 

îrschiedenen  Ansiehten   der  einzelnen  Landtage  und  hege 

Bbstbei  das  feste  Vertrauen  in  die  Einsicht  der  Krmigreiche 

id  Lânder,  daû  das  Bessere  und  Beste  auch  in  dieser  Frage 

idlich  zum  tibereinstimmenden  Ausdrucke  kunimen  werde. 

die   Regierung   die   fortdauernde   voile  Beschickung   des 

leichsrates  als  einen  wesentliehen  Teil  îhres  Prograraras  be- 

zeîchne,  so  werde  sie,  um  die  Erreichung  dièses  Zweckes  zu 

sicheru,    mit   Rlicksicht   auf   jene   Konigreiche   und  Lânder, 

welche  auf  der  Beschickung  des  Abgeordnetenhauses  durcb 

ihren  Landtag  beharren,  dem  Reichsrate  ein  Wahlgesetz  ftir 

das  Abgeordnetenhaus   vorlegen,   welchem   die   unmittelbare 

Wahl  nach  der  Kopfzahl  zugrunde  liegt  und  welches  jedes- 

mal  in  jenem  Konigreiche  oder  Lande  zur  Anwendung  komtnen 

soU^  dessen  Landtag  die  Beschickung  des  Abgeordnetenhauses 

}Iehnt  oder  wo  die  Annahme  imd  Ausiibung  der  Mandate 

^rweîgert  wird. 

Den  Eingang  dieser  BegrilBung  sollte  eine  Passage  iiber 
dîe  dîesmalige  kurze  Dauer  der  Landtage  bilden. 
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Ich  hatte  in  dem  von  mir  verfaBten  Entwurfe  den  Bfl 
meiiies  MemoirB  vorn  5.  Juli  bereits  modiûziert  und 
Streraayrs  Ansîcht  vôUig  genâhert,  eben  um  mît  meinem 
Antrage  durchzudringen.  Dcnnoch  war  dies  nîcht  der  Fall; 
von  der  Neutralîtiit  habe  daa  zisleithanische  Miniâterîiiin  ga^ 
nîcht  zu  sprechen,  weîl  es  sonst  in  die  Sphâre  des  Reîchs- 
mînisteriums  (ibergreifc,  der  direkten  Wahlen,  meinie  aber 
insbesondere  Petrino,  diîrfe  man  gar  nîcht  erwâhncû,  sonn 
wûrden  eimge  Landtage  die  Wahl  in  das  Abgeordnetenhaui 
verweigern.   Ich  fiel  also  mit  meinem  Antrage  abermals  durch, 

Auch*)    mit    meinem    Entwurfe   ziim    kaîserlichen    Axtl 
lr)sungspatente    des   AbgeordîieU^ii hanses    und    der   LandtagQ 
war  ich  seinerzeît  durchgefallen.     Da  es  meinen  Ideengaitj 
liber   die   Aktîon    des    Ministeriums    kennseichnet,    lasse    ici 
meinen  Entwurf  hier  folg^cn: 

«Bestrebuoi^en  entgegengeaetzter  Richtungen  uad  die  tict 
deutigen  Schlagworte  der  Parleien  und  der  Persoaen  habea 
die  Ansichten  und  Wllnache  der  BeviJlkerung  allmHblîch  Cnklai 
heit   und  Verwirning   gebmcht.     Dièses  Scbwanken   der   Ôflfent^ 
lichen  Meîniitig  bat  sich  Daturgemâfi  auch  in  die  Debatten  uni 
AbstLmmungen  der  vertasâUDgamaûigen  Vertretungen  QbertrageQ| 
and  es  konnte  nîcht  fehlen,  daÛ  aiich  in  denselben  sich  Unstchei 
heit  und  WidersprUche  kundgaben  und  daÛ  endtich  der  Zweîfel 
entstehen  muflte,  ob  ilire  Kundgebungen  und  Beachlildae  DOfI 
im   Ëinklange    mit   den    tTberzeugungen   ihrer  WMbler   ateben, 

Um^nan  die  Metouug  des  eineti  Faktora  der  GeseUgebun^ 
des  Reicbes  und  der  Kônîgreiche   und  Lânder  znm  freien  unr" 
gewiftsenhaften  Ausdrucke  zn  brîngen  und  um  die  t^lïerzeijgutii 
zn  gewinneo,   daû  in  derselben   in  der  Tat  die  Anscbau 
und  Bestrebungen  der  wablberecbtigten  Bevôlkerting  vorli» 
habe  Ich  mich  bewogen  gefunden,  von  dem  verfadstmgamââli 
Hecbte  der  Krone  Gebranch  zn  macbeu  nnd  iGse  hiemiit 
daa  Abgeordnetenhaus  des  KeichsrateB  und  die  LaudUge  def^i 

Im  unverbrlichh'cbrn  Festbalten  an  der  Verfaasung  di 
Reiches  und  der  Konigreîcbe  und  Lander  beAuftrage  Ich  un 
Eioem  mein  Ministerium,  die  Neuwahleu  fUr  die  Landtaga  toi 
nehmeu  zu  l&asen  und  bestîmme  aU  deu  Tag  des  Zuâ 
trittes  meîner  Landtage  den  .  ,  .  und  werde  nacb  AbwicklQiii 
ilirer  dringenden  GeschHfte  mit  der  Einberufung  meineâ  Heieiii 
rates  vorgeben* 


*)  Das  Folgende  attfgetelchnet  ma  20.  Februar  18TL 
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Dièse  Einberafang:  wird  lilngstens  înnerhalb  dreier  Monate 
âtattôndcD.  Meine  Kegîerniig  wird  die  V^olIbeschîckuDg  des  Reiclis- 
ratea  mit  alleo  îiir  durch  die  Verfaasung  zu  Gebote  etehendezi 
Mitteln  auszufilbien  bestrebt  sein  und  demselben  sodarin  Vor- 
lagen  machen  Uber  einige  Atideriin)||:en  der  Verfassuug  sowie 
ûber  die  Wahireform  fUr  das  AbgeordDetenliaus  im  Siane  direkter 
Walilen  nach  der  KopfzahL 

Icb  erwarte  von  der  Loyalîtftt  und  dem  Verstàndnisse 
aller  roeiner  Vôlker,  daÛ  aie  den  Reîchsrat  vollz?lhlîg  beschieken 
und  durdi  ihre  treue  und  maâvolie  Mitwirkuijg  die  VerfaBqung 
des  Reîches  endiicli  zu  dem  auch  die  Telle  befriedigenden  Ab- 
scblnsse  bringen  werden." 


Der  Mrntische  Landtag  war  mir  dîesmal  von  allem 
ifange  an  nicht  so  wolilgeneigt  als  soust,  gleichwohl 
hieû  es  Doch  kurz  vor  dessen  Zusammcntritte  in  einer  von 
nicht  geneigter  Hand  geschrîebenen  Korrespondenz  des  „Wan- 
derers"j  îch  werde  ans  der  Gruppe  des  OroBgrundbesîtEes 
In  das  Abgeordnetenliaus  gewahlt  werden,  da  ich  denn  doch 

Iïioch  der  beste  aus  jener  Gruppe  sei.  Unterdessen  wurden 
bistrengungen  gemacht,  daii  Nischelwizer  oder  Ciiobloch 
■eînen  gewohnten  Platz  einnehmen  sollen,  Da  mir  diesmal 
■s  Mitglied  der  Regiening  daran  gelegen  war,  gewîihlt  zu 
■erden,  so  wendete  ich  mich  an  drei  Mitglieder  der  Gegen- 
partei  persônlich  uud  direkt,  nSnilich  an  Gcitz,  Ebner  und 
Dr.  Luggin.  Von  den  beiden  ersteren  wurde  gegen  meine 
Wiederwahl  rein  personlich  wenig  Bedenkeu  mitgeteilt,  ab* 
genei^er  erwies  sich  Dn  Luggiu,  Ich  las  ihnen  meiue 
Programmpuiikte  vor,  sie  hatten  dagegen  nîchts  eîuzuwenden  ; 
die  Aufl<5sung  des  bôhmîschen  Landtages  uud  die  Stellung 
^■tegenîiber  der  Angelobungsfrage  itn  Laudtage  vonTirol  wurde 
^Hjem  Ministerium  vorzugsweise  zum  Vorwurf  gemacht,  Man 
^^kbe  gegen  micb  personlich  keîne  Feindseligkeit,  aber  meine 
^^Vahl  wQrde  als  ein  Vertrauensvotum  fiir  das  Ministerium 
^^rscheinen,  das  stehe  ihr  entgegen.  Jedenfatls  miiûte  eîne 
Erklârung  ihrerseits  vorausgehen,  wenn  îch  ihre  Stimme 
erhalten  sollte,  meînte  Gôtz,  Die  Sachen  standen  nicht  eben 
schlecht,  mindestens  uur  zweifelhaft,  aln  îch  nach  ein  paar 
Tagen  der  landtiiglichen  Kampagne  durch  Potocki  wiederholt 
lelegraphsch  nach  Wien  zurCiekberufen  wurde.  Unterdessen 
wurde   Edelraann   als  Gegenkandidat  aufgestellt  und.  nach- 
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dem  ich  abgereist  war,  bestîinmt  ausgesprocheû,  daB  die 
Gegeîipartei  mir  die  Stimmen  nîcht  geben  werde,  Schoii 
beî  meiner  Abreise  war  es  mir  klar,  daB  ich  durchfalle,  da 
meioe  Abweseoheit  den  gegen  mich  angezettelten  Kabalen 
das  Fe!d  râunite.  Die  mit  dieser  Wahl  zusammenhângendeE 
Tatsachen  vermehrten  meine  Menschenkenntnîs;  Hueber  und 
Aichiîiger  bewiihrteii  sicli  als  treue  Freunde,  Edelmann  spielte 
die  Rolle  des  Jesuiten  mit  solcher  Korrektheit,  daû  Jch  ihm 
keineu  Vorwurf  macheii  kann.  Er  behauptete,  daB  er  seine 
Stimme  mir  gab,  es  ist  auch  môglich,  da  er  sîe  zu  seiiier 
Walil  nîcht  notwendig  hatte:  er  erhielt  18  Stimmen,  2  Ab 
geordnete  eiithielten  sîch  der  Abstimmung,  ich  erhielt  15 
Stimmen.  Ich  gestehe,  daû  es  mich  krânkte,  von  meiner 
Heimat  ziiriickgewiesen  zu  werden,  da  ich  das  BewuBtaein 
hatte,    ihr   stetâ   redlich  und   erfolgreich   gedient   zu    hal>en. 

Mît  Handschreîben  vom  13.  September  1870  ernannte 
mîch  der  Kaiser  znm  Mitglied  auf  Lebensdauer  in  das  Her- 
renhaus  des  Reichsrates;  von  Potocki  erhielt  ich  eîn  abge 
sondertes  amtUches  Gliickwunschschreiben  unter  selbem  Tage 
„zu  diesem  neuen  Beweîse  huldvDiler  allerhtichster  Anerkennung 
meînes  hochverdienstUchen  Wirkens  îm  a.  h*  Dienste  S.  M.  und 
fUr  den  Staat"*  Dièse  Ernennung  enthielt  einigen  Ersatz 
ftlr  die  von  meinen  Heimatgenossen  erfahrene  Zuriickweîsung, 
mir  war  dabei  aber  klar,  daB  mir  in  Bâlde,  wenn  ich  aua 
dera  Minîsterium  scheide,  dieso  Vokatioa  nur  lâstig  fallen 
werde,  da  sîe  mîch  an  dem  vôlligen  Ausscheîdcn  vom  poli- 
tîschen  Schauplatze  liindern  wlirde»  Die  Ernennung  war  je* 
doch  fast  unausweichbar,  da  das  i\UnÎ5terium  Potocki  sicli 
doch  als  eîn  aus^  dem  Parlamente  zusammengestelltes  zu, 
gerîeren  fortfahren  wollte» 

Ich')  komme  nun  zur  leidîgen  Geschichte  des  b5hmi- 
schen  Landtags.  Gegen  meine  Oberzeugung  und  gegea 
mein  wiederholt  in  entschîedenster  Weise  abgegebenes  Votun^ 
wurde  er  mit  Patent  vom  29,  Juli  1870  aufgelôst.  Der  Kaiser 
betontCj  daB  die  Benifung  auf  die  Wahler  gewiB  keine 
Verfassungsverletzung  sei,  was  ich  auch  keineswegs  behaupten, 
[koante  —  und  ich  unterschrieb  das  Patent 


^)  Da»  Folge&de  Aufgezcîchnet  am  28.  Fobntar  1S7U 
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Mît  dem  Patente  vom  30.  JuH  1870  wurden  die  Land* 

auf  den   20.  August    1870,   der   Landtag   vom   Bohmen 

if   den  27.  August.   der   von  Triest  auf   den   2.  September 

id    der  Reichsrat   auf   den  5.  September    1870  einherufen, 

Jnter  19.  August  wurde  tiber  Antrag  beider  Parteien  (weil 

gegenseîtige  Verstiindîguug  vorausgehen  eollte)  der  Zu- 

Immentritt   des   dalmatinischen   Landtags   auf   den   25.  Au- 

ist  1870  Ubertragen  und  unter  26.  August  1870  der  Zusam- 

jientritt  des  btthmîschen  auf  den  30.  August. 

Soweît  es  mir  bekannt  wurde  und  îch  verinuten  kann, 

it   das  Ministerium  auf  die  Wahlen  ftir  aile  I^andtage  und 

sbesoudere  fiir  deu  bôlimîschen  keinen  Eintluû  genommen; 

dort  und  in  Welschtîrol  wurde  den  leitenden  Behôrden  ledîg- 

lich    gesagt,    die    Regierung    wiinsche    solche    Wahlen,    daB 

die  GewahUen  die  Waîil  annehmen  und  in  Landtag,  Keicha- 

rat  und  Délégation  erscheinen.    In  Mâhren  batte  die  deutsche 

irtei,  in  Bôhmen  die   tschechîsclie   die  entscheîdende  Majo- 

Itât,  weil  hier  der  GroBgrundbesitz  feudal-tschechisch  wahlte; 

Taaffes  Voraussetzungen  hatten  sich  nicht  erftlllt:  der  Sî^ 

îr    Mittelpartei.     Gleîcbwobl    erschienen   auch   in   Prag   die 

lewâblten  am  30,  August.    Sie  gerierten  sich  zuerst  als  Ver- 

immlung,  wogegen   auch   der  Landesmarsehail   Graf  Albert 

Nostiz   nichts  eînwendete   und  erst  in  einer  der  letzten  Sît- 

igen  das  Wort  Landtag  betonte.    Die  Tschechen  erklâr- 

Bn  sich  bereît,  sich  mît   den  Deutsiihen  zu  vergleichen,   be- 

standen  jedoch  auf  dera  bôhmischen  Staatsrechte,  verweigerten 

|ie   Beschîckung   des   Reichsrates,   dagegen   wollten   sie   un- 

littelbar    in    die    Délégation    wâhlen,    und    ihr    altglaubiger 

Landtag  nach    dem  48 er  Wahlgesetze  sollte   auf  Grundlage 

des  Oktoberpatentes  mit   der  Krone   und  allenfallf*   mit  an- 

^eren  Delegierten  Vereinbarungeu  tiber  die  Verfassung  treffen. 

Statt  eines  deutlichen  Wortes  an  den  bôhmischen  Land- 

wie  ich  es  wlinschte,  erging  an  ihn  dieselbe  kaiserliche 

rîîffnungsrede  wie   an  die  anderen   Landtage,   nur  mit  ein 

lar  wârmeren  Phrasen  (so  wie  an   den  tîrolischen).    Auch 

von  Seite  des  MInisteriums  ergingen  an  ihn  wenig  bestimmte 

iTorte.    Der  Landtag  beschluiî  in  seîner   tschechischen   Ma- 

^ritât   die  bekannte  Adresse   an  den  Kaiser  und  verlangte, 

ieselbe  durch  eine  Deputatîon  Seiner  Majestât  zu  uberreîchen. 

fch  sprach  mich  in  der  Konferenz  sowohl  unter  dem  Vorsitze 
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des  Grafen  Potocki  als  auch  des  Kaisers  dagegen  aua,   daB 

Ider  Kaiser   die  Deputation  empfangeii  solle*    Ich  sagte:  eine 

gnâdige  Antw^ort  kOiine  er  nicht  geben  und  einer  ungnàdigea 

môge   sich    die   Majestât   entziehen.     Gleichwohl    wurde    die 

iDeputation  empfangen,  die  im  Ministerrate  beschlossene  Ant- 

Iwort  wurde   im   ailerhochsten   Munde   etwas    abgescbwUchU 

[HSchst  mîihsam  kam  die  gaoz  korrekte  Antwort,  welche  das 

^Ministerium  dein  Landtage  zukoramen  lieB,  zustaïide:  Stre- 

mayr   war    ilir    Redakteur,    aber    es    gab    vorher    gewaitige 

Gegoerschaft  zwischen  ihm   und   mir  einerseits  und  Petrino- 

jTaafîe   andererseits.    Um   keinen   Preis  gelang    es   uns,   das 

fklare  Wort  der  eventuellen  direkten  Reiehsratswahlen  hin* 

einxiibriugen. 

Erst  nach  deni  abennaligen  Zusammentritte  des  bdhml- 
schen  Landtags  erfolgte  die  formell  bestiromte  Ablehnung 
der  Wahl  in  den  Reichsrat.  Sooft  von  dieser  Ablelinung  ira 
Ministerrate  als  von  einer  raôglichen  Eventualitât  die  Rede 
war^  liieB  es  immer,  dann  sollten  allsogleich  die  direklen 
Wahl  en  eingeleitet  werden.  Ich  bestand  darauf,  daB  der  be- 
ztigliche  BeschhiB  in  das  MinistersitzungsprotokoU  ausdrîick- 
lich  aufgenommen  werde*  Dies  geschah  wiederholt,  einmal 
auch  als  Résultat  einer  unter  dem  Vorsitz  des  Kaisers  ab- 
gehaltenen  Sitzung,  Ich  konstatîere,  daB  dieser  zweimal 
identisch  gefaBte  BeschluB  der  Eroffnung  des  Reichsratea 
vorherging, 

Als  er  nun  aber  ausgeftihrt  werden  solltej  stieB  er  bei 
Taaffe  und  Petrinô  gleichwohl  auf  groBe  Abneigung,  ja  Petrinà 
erkliirte,  er  werde  das  bezilgliche  Patent  nicht  kontrasignierea* 
Als  es  erlassen  wurde,  kontrasignierte  er  dennoch,  von  semer 
eventuellen  Austrittsaumeldung  war  nicht  weiter  niehr  di 
Rede,  nur  ich  machte  einmal  eine  Anspielung  darauf  und 
Taaffe  sagte,  der  Kaiser  hiibe  nichts  davon  hôren  wollen^ 
Ich  bezweifle  jedoch,  ob  sie  je  zu  seiner  Kenntnis  kam.  Auci 
Potocki  zeigte  nun  wenig  Lust  fur  die  eventuellen  direkteilf 
Wahlen  in  Bohmen,  er  besorgte  die  Wirkung,  die  sie  auf  seine 
Landsleute  haben  wttrden;  Petrînu  vorher  radeau  de» 

Austritt  der  rechten  Seite  des  Abgeordneî  rs, 

Unter  ô.Oktober  erfloB  endlich  das  Patent,  das  fûrBôhme; 
die  direkten  Wahlen  in  das  Abgeordnetenhaus  nach  dem  Cî 
setze  vom  29.  Juni  1868,  Z.  82,    auordnete.  TaafÎP  ïi-ih».  vn 
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îr  ailes  zu  deren  schnellster  Vornahme  vorbereiteii  lasseu  ; 

iher  ihr  Zustandebringen  nur  soviel  Zeit  in  Anspruch  nahm, 

|s  die  gesetziichen  Fristen  erheischten.  Auch  auf  dièse  direkten 

r^ahlen  nahm   das  Ministeriimi  keinen   anderen  EinfluB,   als 

iQ  es  durch  den  Statthaiter  fur  die  Grappe  des  GroOgrund* 

gsitzes    sieben    sogenauDte    „Verfassiingstreue"    geoiitûigter 

PUrbung  vorschJagen  lieu  tmd  dann  seinerseîts  mit  den  (ich 

iaube  24  oder  14)  Vullmachten,  die  es  von  den  Wahlern  er- 

Jîelt,  a»i8  der  Liste  des  FOrsten  Carlos  Auersperg  ebenso  viele 

iragierte  Gegner  ausschied.    Ich  werde  spater  auf  die  Vor- 

riirfe  zu  sprechen  kommen,  welcJie  dem  Alinisterîum  bezuglîch 

es  bohmisclien  Landtages  gemacht  wurden.    Mit  Patent  vom 

,  September  war  der  Zusammentritt  des  Reichsrates  vom  ô, 

luf  den  15.  September  1870  iibertragen  worden,  an  welcfiem 

fage  er  auch  erfolgte. 

Das  Ministerium  Potocki,  das  seiner  Zusammen- 
setzung  nach  ein  Koalitionsmînisterium  war,  kontite  nach 
der  Natur  der  Sache  keine  Partei  vollig  befriedigen,  eben 
weil  keine  Partei  in  demselben  zur  ausschliefilichen  Herr* 
ihaft  gelangte.  Der  Empfang,  der  ihm  schou  bei  seinem 
intrîtte  zuteil  wurde,  Uberschritt  aber  an  MiBgunst  dièse 
1  berechtigten  Greozen,  er  war  ein  geradezu  feindseliger, 
^^aaselbe  lâBt  sich  auch  von  dem  Empfange  sagen,  den  ihm 
^Has  Abgeordneten-  und  das  Uerrenhaus  bereitete.  Am  feind- 
^Beligsten  gegen  das  Ministerium  gebardete  sich  die  deutsche 
f  Linke,und  dîeTonangeber  desCharivaris  waren  die  abgetretenen 
■^iniâter  und  jene  Mitglieder  dieser  Partei,  die,  wenn  das 
^Hlinisterium  Potocki  gestiirzt  wîirde,  dessen  Portefeuille-Erb- 
schaft  anzutreten  hoiïten  :  Herbst,  Giskra,  Sturm,  G  laser,  Unger, 
Schmerling,  Auersperg  und  Konsorten,  Relativ  entlud  sich 
.er  grôBte  Haô  dieser  Partei  gerade  gegen  mich  und  Slremayr, 
gen  mich,  weil  ohne  meinen  Eintritt  das  Ministerium  Potocki 
kaum  moglich  gewesen  wiire  (weil  sich  kein  anstândiger  Name 
léser  Partei  am  12.  April  zum  Eintritt  bereit  zeigte,  aus 
urcht  vor  Herbst  und  der  Clique),  gegen  Stremayr,  weil  er 
durcb  aeinen  spâteren  Eintritt  gleichsam  bestatigte,  daÛ  das 
inisterium  bis  dahin  (Anfang  JuH)  verfassungsmiiBige  Wege 
andelte  und  daB  ein  Verfassungsbruch  vom  Ministerium 
nicht  bevorstehe.  Ich  kann  ehrlich  und  gewissenhaft  sagen, 
daÛ  ich  in  der  Zeit  meines  Mînistertums  fUr  Verfassung,  frei- 
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heîtlîchen  Fortschritt  und  fUr  die  deutsche  Sache  mehr  ge- 
leistet  und  erreicht  habe  als  aile  die  Trôpfe  der  deutschen 
Parte!  în  derselben  Zeit.  Dièse  haben  das  môgliche  Bankerott 
der  Verfassun^  vorbereitet  durch  eîne  Polîtik  der  persônlîchen 
Hankûne,  durch  die  preuBisch-deutschen  Demonstrationen  und 
durch  die  ewigePhrasenschneîderei.  Nach  der  vom  Ministerium 
Potocki  eingehaltenen  Stellun^ç  mufi  jeder  Unparteiische  sa^en, 
dafi  entweder  dièses  Ministeriura  in  seiner  Gânze  verfassungs*^ 
treu  war  oder  daû  jene  Mitglieder  desselben,  welche  es  sîcli 
zur  vorztj^lichsten  Aufgabe  stellten,  die  Verfassung  zu  hehtlteiii 
mit  gutem  Erfolge  operierten.  Wilren  am  Anfange  oder  spâter 
eîn  halbes  Dutzend  ehrenwerter  Mitglieder  der  Linken  so  wît 
Stremayr  und  icfi  in  das  MînisteriuTîj  Potocki  eingetretenj 
dîe  Ziele  der  Linken,  soweît  sie  berechtîgt  und  ersprieBlîcli 
sind,  wilren  sîcherer  erreicht  worden^  als  dies  noch  jemaU 
geschehen  wird.  Die  Furcht  vor  Herbst  schreckte  die  Brauch* 
baren  ab.  Die  Unverstiindigkeit  und  der  btise  Wille  der  Reichs* 
rat-Linken  hat  das  Ministerium  Potocki  notwendig  und  das 
Ministerium  Hohenwart  mëglich  gemacht 

Wenn  man  den  Empfang  nHher  îns  Auge  faut,  der  dem 
Ministerium  Potocki  schon  von  allem  Anfange  an  in  der  Presse, 
ini  Publikum  und  dann  îm  Reîchsrate  zuteil  wurde,  80  fâllt 
einem  ein  al  tes  Miircben  eîn:  Wer  nâmiich  îrgendein  bestimmteaa 
Kleinod  der  Sage  gewinnen  wollte,  muBte  sîch  verschiedenen" 
Proben  unterziehen.  Die  erste  dieser  Prûfungen  bestand  darin, 
daB  er,  sobald  er  nach  dem  Kleinod  ausritt,  von  einer  gespensti» 
Bchen   Meute   verfolgt   wurde,   die  ihn  beschîmpfte  und  ihm 
fortwâhrend  das  MiBlîngen  seines  Abenteuers  nachrief*   Wenn 
er  sich  nun  verleîten  lieB,  nach  seinen  Verfolgern  auch  nu 
ein  einzige?^  Mal  umzusehen,  so  war  er  verloren  und  konnti 
jedenfalls  das  Zauberkleinod  nîcht  gewinnen. 

Bel  dieser  Prlifung  steht  uns  gegeniiber  das  Mluisteriuni 
Hohenwart    jedenfalls    im  Vorteile.     Es   hat   mit  i  nem 

Zynismus  angekûndigt,  daB  ihm  am  Beifall  der  u;_l.  .uhen 
MeinuBg  und  insbesondere  des  Parlamentes  gar  nicbts  ge- 
legen  îst,  Wir,  wenn  auch  nicht  aus  der  Majoritfit  des 
Parlamentes  hervorgegangen,  haîten  unsere  Wurzel  doch 
în  diesem,  waren  beatrebt^  seine  Intentionen  durchzufûiirei 
und  woLIten  schlieBlich  dessen  BLllîgung  und  Zustimm! 
erringen. 
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Ich  batte  die  Thronrede  vorbereitet  fiir  die  Erôlïnun^ 
B8  Reichsrates  und  den  Entwurf  Potocki  Ubergeben;  er  be- 
mte  in  bestimmter  Weise  Farbe:  den  polniscben  Ausgleieh, 
îrekte  Reichsratswahlen,  sogleicbe  Anordnung  unmittelbarer 
Fabien  in  B5bmen.  Er  kam  in  der  Konferenz  gar  nicht  zur 
Forlesung,  weil  stets  mit  atlem  hinter  dem  Berge  gehalten 
perden  sollte*  Potocki  brachte  selbst  einen  Eutwurf,  und  als 
(Ich  dieser  îu  vielera  unbraucbbar  erwies,  bearbeitete  Stremayr 
len  zweiten.  Er  und  ich  hatten  gegen  Petrino  arge  Kâmpfe 
bestehen,  bis  wir  mit  der  Thronrede,  sowie  sîe  erging, 
irehdrangen.  Sic  war  gaiiz  korrekt,  niir  sprach  sîe  nach 
jieiner  Meinung  zu  wciiig  deutlieh  ;  Petrinô  setzte  an  Stremayrs 
pntwurfe  manche  Abschwâchung  durch* 

In  einer  vorausgegangeneo  Sitzung  batte  der  Kaiser  sein 

estlialten  an  der  Verfassung  bervorgehoben.  In  einer  spâteren 

JtzuDg  unter  dem  Vorsitze  Potockîs  begriindete  Stremayr  seine 

îsicht  mit  dem  Satze,  „8eino  Majestat  wolle  konstitutionetler 

l^aiser  sein".   Die  Reînscbrift  jedes  KonferenzprotokoHs  liest 

îr  Kaiser,  noch  bevor  sîe  die  iMinister  vidieren.   Obiger  Satz 

fschîen  aueh  im  ProtokoUe,  der  Kaiser  macbte  mit  Bleistift 

len  Strich  daneben  imd  schrieb  die  Worte  dazu:  ^Das  nicht, 

ber  ein  Kaiser,    der    die  Verfassung  eînbalten   will,    die  er 

^cfeben  bat.** 

Der  Kaiser  schreibt  uberbaupt  manchmal  Bleistift- 
îmerkungen  in  die  Protokollo.  Als  ich  einmal  sagte:  ^Die 
EÎg  rîcbtige  Ansicht  (in  einer  bestimmten  Sache)  habe  der 
[tnister  des  Innern,  der  sie  aiich  mit  gewandtem  Takte 
durchflihren  werde"^,  macbte  er  an  der  Seîte  die^cr  Worte  (als 
Zeichen  der  Billigung)  drei  Bleistiftstricbe*  Taaffe  war  Uber- 
baupt offenbar  sein  Lieblîng,  Als  er  eînnial  nach  kurzem 
Jnwoblsein  in  den  Konferenzsaal  trat,  gab  er  ibm  die  Hand> 
id  ich  glaube  micb  nicbt  tn  irren,  daB  er  sagte:  „Gebt  es 
ir  schon  besserV"  Auch  Stremayr  schien  in  besonderer  Gnade 
Bi  Seiner  Majestât  zu  ï^tehen,  und  ich  glaubte  immer,  daB 
potocki  und  er  aus  dem  ScbifFbrucbe  unseres  Minîsteriums 
in  ein  neues  hintlbergerettet  werden  wtirden.  In  den  letzten 
lonaten  scheint  sich  ein  geheîmer  ullramontaner  Eînlliili 
Stremayr  geltend  gemaebt  zu  liaben;  nach  dem  erzielten 
Itatc  der  Beratungen  ûber  die  Entwlirfe  der  in  der 
ironrede  angekùndeten  Kultus-  und  Unterrichtgesetze  scheint 
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der  Weihbischof   Kutschker   ihm   beîm    Kaiser   Liebesdien&U 
erwieseii  zu  haben. 

In^)  der  ersteu  Sitzung  des  Abgeordnetenhauses  xon 
19.  September  1870  stellte   Rechbauer  den   Antra^,    daB   bel^ 
dera  Unistande,    daB  die  Abgeordneten  aus  dem  Konigreichi 
Bohmen  im  Reichsrate  noch  vermifit  werden,   die  Wahl  des 
Prasidenteii,   des  VizeprRsidenten   und  der  SchriftfUbrer  vonl 
der  Tagesordnung  abzusetzen  sei.  Grocholski  und  Olz  s|)racheïi| 
dagegen.    Das  Résultat  der  namentUchen  Abstimmung  bliebj 
was  die  Zabi  der  Stimmen  betrifît,  zweîfelhaft.   Nach  lângerer 
widerwHrtiger  Débatte   wurden   die   Namen   mit   der   bereital 
verzeichneten  Stimmenabgabe  vom  Altersprâsideiiten  verlesen;! 
es   ergab   sich,    daB   67   fUr,   66  gegen   den  Recbbauerschea| 
Antrag  gestimmt  hatten. 

Als  icb  Heclibauer  nuo  auf  das  eben  nicht  ErsprieBliehâ 
seines  Antrages  und  rtîcksichtlich  des  Bescblusses  des  Hanse 
aufmerksam  raachte,  sagte  er,  er  habe  den  Antrag  nnr  liberJ 
Ersuchen  eingebracht  und  durchaus  nicht  geglaubt,  dail  efj 
die  Majoritat  erhalten  werde;   ja  er  gab  mir  zu  verstehenj^ 
datô  er   dîes  eigentlich  gar  nicht  gewûnscht  habe.    Ich    be* 
raerkte,  dafi  man  nach  parlamentarischer  Sitte  Antrâge  nicht 
einzubringen  pflege,  denen  man  die  MajoritUt  nicht  wilnschtJ 

Sturm   beantragte   bierauf   die  niichste   Sitzimg    fiir   2^ 
spUter   3,  Oktober,   Grocholski   fiir   den  26.  September.    Die 
Abstimmung  ergab  Q^  Stimmen  gegen,  65  Stimmen  fur  den 
Antrag  Sturm. 

Die  nâchste  Sitzung  batte  also  am  26,  September  Î87C 
statt.  Nach  SchluB  dieser  Sitzung  berief  der  Kaiser  die 
Minister  zu  sich  zu  einer  Sitzung  bezUglich  der  (fClr  Rechbauei 
giinstigen)  Abstimmung  der  St;  ^  -  r  von  Tirol  und  Mâhreuii 
Lasser  und  Poche,  dann  des  L*i  ;tsidenten  von  Schlesieuii 

Pillerstorff.  Taaffe  stellte  den  Antrag,  das  Ministerium  môge 
sie  aufïordern,  sich  zu  erklâren,  wie  sic  dièse  Abstimmung 
mit  ihrer  amtlichen  Stellung  als  Stellvertreter  des  Kaisert 
vereinbaren  kOnnen  und  ub  sie  glauben,  daû  selbe  mit  ihrcl 
Haltung  aïs  Abgeordneten  noch  fernervereinbarsei,  Holzgelhail 
i^timmte  ausnahmsweise  als  der  nâchste  und  sprach  sich  au 
das  entschiedenste  fUr  ihro  allsugleiche  Enthebung  vom  Amt^ 


()  Dm  Folgende  aufgeseiolmet  am  2.  Mftre  1871. 
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m.   Ich  erklUrte  niich  mit  Taaffes  milderer  MaÛregel  einver- 

inden,  Stremayr  spra<:h  auf  das  entscbiedenste  gegren  jede 

MaBreg^elung  dieser  Funktioriîire;  die  anderen  Stimmen  waren 

fiir  Enthebunor.    Der  Kaiser  entschîed  sich  îût  dieselbe.    Sîe 

foigte  allsogleich,  jedoch  unter  giinsti^em  PensionsaiismaBe: 

oâchsteii  Tage  brachte  sîe   die   „Wiener  ZeîUing".    Die 

drei  Herren  wurden  im  Reichsrate  dadurch  gefeierte  Perato- 

chkeîten.    Lasser  sprach  wiederholt  mit  mir  ganz  gelassen 

tier  diesen  Vorgang;  Taaffe  sagte  mir,  Poche  habe  ihm  ge- 

jt,  die  MaBregel  seî  ganz  korrekt  gewesen. 

Ungeaclitet  Rechbauers  in   der  letzten  Sitzung  zu  mîr 
imachter    AuÛerung    beantragte    er    in    der   Sitzung    vom 
26.  September  abermals,  daû  die  Wahl  des  Bureaus  von   der 
agesordnimg  abgesetzt  werde.    Dafiir  hielt  Mayrhofer  eine 
de,  welche    das   Notwahigesetz,    die   anscheinend  geringe 
'eigimg   des   Ministeriums,    die   Enthebimg    der   Statthalter, 
m  Abfall  Stremayrs  und  meînen  von   der  Partei   besprach, 
d  mît  den  trivialen  Worten  begann:  So  îst  denn  die  Maske 
fallen!   Bei  namentliclier  Abstiranning  stiinmten  6H  gegen, 
fUr  Rechbauer.  Es  wurde  also  zur  Konstituienmg  geschritten. 
on    138   Stimmen   wahlten    131    H(>pf(m    zum    Prfisidenten. 
'ascotinî  stellte  hierauf  den  Dringticlikeitsantrag:  Es  sei  die 
Thronrede  mit  einer  Adresse  zu  beantworten,  hîerzu  ein  Aus- 
hufl  von  15  Mitglîedern  zu  wiihlen   und  dieser  Antrîig  als 
inglichkeitsantrag  zu  behandeln  oder  doclï  auf  die  nilchste 
'agesordnung  zu  setzen.    Ftir   die  Dringlichkeit  wurde   die 
Zweidrittelmajoritât  nicht  erreîcht.    Mit  68  gegen  61  Stimmen 
wurde  jedoch  Pascotinis  Antrag  auf  die  nâchste  Tagesordnung 
gesetzt, 
I  Rechbauer  sagte,   man  zwînge  seine  Partei   nicht  zum 

LjhiBersten;  mit  der  schwankenden  Majorîtat  einer  Partei 
^HDnne  eine  ordentlich  parlamentarische  Regierung  doch  nicht 
^Mgieren;  er  stelle  daher  den  Antrag,  die  Regierung  aufzu- 
^îordem,  den  Reîchsrat  m  Ian«:e  zu  vertagen,  bis  die  von 
Seiner  Majestât  angekiindigten  ^gesetzlichen  Mittel'*  erschôpft 
sind,  um  auch  die  Abgeordueten  Bdhmens  im  Reichsrate  zu 
rsammeln.  Rechbauer  verhnigte  fiir  Behandlung  dièses 
trages  die  Dringlichkeit.  Die  Dringlichkeit  nach  lit.  e  und  f 
s  §  41  der  G,  0.  wurde  abgelehnt,  ehenso  die  Umgangnahme 
n    der   Druckh?guug    des   Antrages   angenommen.    Hopfen 
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bestîmmte  die  iiiichî^te  Sitzung  auf  den  folgenden  'ing  uni 
setzte  Pascotinis  Antnig,  betrefïend  die  Erlasâiinj^  eumi 
Adresse  an  Seine  Majestât,  danii  Fortâetzung  der  Konstituierung 
des  Hanses  auf  die  Tagesordnung, 

In  der  Sîtzung  vom  27.  September  1870  stellte  RechbauerJ 
indem  er  în  Aussicht  nahm^   dafî  dîe  Linke  dîe  Zwangslag^ 
voranssehe,  an  den  nîlchsten  Verliandlungen  des  Hauses  sicl 
nîcht   beteiligen   zu  kônnen,   den  Antrag:  Pascotinis  Antraj 
môge  im  Hanse  erst  dann  zur  Verhandlung  kommen,   wena 
liber   den  am  vorigen  Tage  gestellten  Verlagungsautrag  h 
Hanse    verhandelt    und   Beschlnû   gefaût   sein   wîrd.     Diesel 
Antrag  wiirde  liei  der  namentlichen  Alistimmung  mit  6S  gegen 

67  Stimmen    angenommen    und  somit  die  erste  Lesung  de 
Pascotinischen   Ant rages    von    der  Tagesordnnng    abgesetztii 

Die  niichste  Sitzung  wurde  au!  den  29,  September  ange^^ 
ordnet  und  auf  die  Tagesordnnng  gesetzt  Rechbauers  Ver^ 
tagungsantrag   mit   Rticksicht   auf  den  eben  vorher  gefafîteii 
BescbluÛ   des   Hauses.     In    der   Sitzung   vom   29.  Septembe< 
wurde   Rechbauers   Antrag   nach    erfolgter  Begrtindung    mî| 

68  gegen   64  Stimmen   einem   AusschuB   von   9   Mitgliedem 
zugewieseu,  die  anch  sogleich  gewahlt  wurden.    GiovaneUi 
Antrag,  daB  den  Sitzungen  dièses  Ausscbusses  aile  MitgUede^ 
des  Hauses  beiwohnen  dnrfen»  wurden  beî  nameutlicher  At 
stimmung   mit  iyS   gegen   60  abgelehnt.     Dîe  Sitzung    wurdi 
geschlossen,  ohne  daB  der  Tag  der  folgenden  Sitzung  von 
PrRsidenten  bestimmt  wurde. 

Ich  batte  schon  îmraer  fiir  Vertagung  des  Reiehsrateî 
bis  zu  dem  Zeitpunkte  gesprochen,  da  die  direkten  VVahlen  il 
Bôhmen  beendet  seîn  wurden.  Ich  batte  dîese  Ansîcht  aucb  it 
einer  unter  demVorsitze  Seîner  Majestât  abgehaltenen  Konfereni 
lebhaft  vertreten,  und  darauf  hingewiesen,  daB  die  Linkâ 
des  Hauses,  wenn  man  die  Adrefidebatte  forcieren  wiirde^ 
sich  von  den  Verbandlungen  entfernen  werde.  Auf  den  Ein^J 
wand,  daB  die  ^Verfassungslreuen"  dies  wohl  nicht  tun  werdeni 
entgegnete  icb  Petrint^,  daB  wîr  im  vorigen  Jahre  den  Fal| 
vor  Augen  hatten,  daB  ein  Teil  des  Hauses  ohne  gesetzUcheu 
Grund  ausgotrf'î  daB  man  beîmVorband» 

setzlichenGriiii  1  «Ibe  wohl  auch  von  der  «i 

erwarten  kônne.  Ich  erlaubte  mir,  Seine  Majest^i  darauf  hîn^ 
2uweisen,   daB   bisher  insbesondere  Bôhmen  betreffend  all< 
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EÎne  Voraussa«rungen   eingetroffen    seîen,    aber   keîne    der 
^ajoritât  în  der  Konlerenz,  es  mdge  doch  jetzt  meiue  Vor- 
isâagung   iiber    das   éventuelle    Fernhalten    der   Deutschen 
beherïigt  werden.  Holzgethan  bestand  zuerst  fest  darauf,  die 
grfassuDgstreuen   Deutsohen   wurden   gewifi    von    den   Ver- 
idlungen  nicht  ausscheiden;  spàter  erklârte  er,  ihm  kônDte 
&bt3  Angenehmeres  geschehen   aïs  etn  solcher  Strike  der 
Butschen.    Ich  nahm  hîervon  Gelegenheît^  ihm  in  Gegenwart 
er  anderen  Minister  zu  sagen,  er  sei  iû  parlameutarischen 
igen  eîn  bethlehemitisches  Kind. 

Infolge   der   soeben   erwâhnten  Vorgânge   ini  Abgeord- 
^tenhause  erfolgte  endlich  doch  der  BeschluS,  den  Reichsrat 
nach   Beendigung    der   direkten  Wahlen   in   B5hmen   zu 
ertagen. 

Die  Verzfjgerung  der  direkten  Wahlen  in  Bohnien,,  Jas 
iterlassen,  sîe  soglcîcb  beim  Zasammentritte  des  Reichsrates 
în  beiden  Hàusem  als  bereits  beschlossene  MaBregel  anzu- 
lûnden  (was  ich  wîederholt  lebhaft  bef ûrwortete),  dann  das 
enôrgel  gegen  die  von  den  Lândern  gewûnschte  Vertagung 
B3  Reichsrates  bis  nach  Vollzug  der  direkten  Wahlen  war 
ir  vîerte  Nagel  zum  Sarge  des  MinîsteriumSj  den  es  sieh 
benfalls  selbst  schmiedete. 

Wîr  hatten  am  29.  September  bereits  die  a.  h»  Résolution 
"âuf  dièse  Vertagung  in  der  Tasche,   Potocki  verwendete  sie 
gleîchwohl  nicht  und  teilte  sie  erst  spïUer  i5.  Oktober)  schrift- 
lich  Hopfen  mit. 

In  der  Sitzung  vom  8.  November  erklârte  Baron  Eichhoff 

Obmann  des  Ausschusses  tiber  den  Rechbauerschen  Autrag, 

ifolge    der    von    der    Regierung    raittlerweile    getroffenen 

^afiregel    sei   die   Aufgabe   des  Ausschusses  gegenstandsios 

eworden", 

Banhans  setzte  durch,  dafî  die  nMchste  Sitzung  nicht 
)r  10*  November  stattfinden  suUe,  damit  die  b(ihmischeu 
roBgnmdbesitzer  dabei  sehon  gegenwUrtig  sein  konnten; 
)rUer  war  Pascotinis  Antrag  auf  Verfassung  der  Adresse 
ad  W^ahl  des  bezuglichen  Ausschusses  von  15  Mitgliedern 
igenommen  worden.  In  der  Sitzung  vom  10.  November  1870 
Wolgte  dièse  Wahl;  es  ist  bemerkenswert,  daB  von 
52  Stimmen  Herbst  nur  89,  Giskra  80,  die  mindesten 
Stimmen  batte. 


96 


S.  Frankfurter. 


Die  T.,  8.,  y.,  U).  Sitzung  des  Abgeordnetenhauses  waretl 
von  geriugerem  allgemeinen  Intéresse.  In  der  7,  Sîtzung 
stellte  Stuim  die  Interpellation,  wariim  der  Staatsgeriehtshof, 
der  beî  Anklage  der  Minister  kompetent  îst,  noch  nîcht  kon- 
stituîert  wurde.  Ich  habe  spater  in  der  Konferenz  dîe  Beant- 
wortung  dieser  Interpellation  dahin  beantragt,  daû  dîesa 
Konstituierung  vom  Gesetze  nicht  dem  Ministerium  aufgelegt 
wurde,  daO  sie  wohl  deswegen  auch  vom  frùheren  Ministerium 
nicht  in  AngrifT  genoramen  wurde,  daB  wir  aber  bereit  seien, 
sie  liber  Ersuchen  des  Reichsrates  voTZunehmen.  In  der 
Konferenz  wurde  ûber  dièse  Antwort  wiederholt  berateo;  wir 
wurden  dariiber  vor  unseror  Démission  nicht  schlUssig, 

In  der  8.  Sitzung  beantragte  Dr*  Klier  Bitte  an  den 
Kaiser  um  Vertagung  der  Delegationen  auf  8  Tage,  iim  dîe 
AdrcBdehatte  mit  Bequemlichkeit  im  Reichsrate  zu  beenden* 
Die  Dringlichkeit  des  Antrags  wurde  abgelehnt,  die  Um^ 
gangnahme  vor  der  Drucklegung  aber  angenommen.  In  dei 
10.  Sitzung  (18*  November)  gab  Potocki  bekannt^  der  Kaîsop 
habe  die  Delegationen  in  Pest  auf  den  24,  Noveraber  vertagtj 
dadurch  wurde  der  Kliersche  Antrag  gegenstandsios. 

In  hequemerer  Weise  setzte  das  Herrenhaus  seinen  Willeti 
în  Szene.    In  seiner  ersten  Sitzung  vom  2Ô.  September  stellren 
FCirst    Adolf   Schwarzenberg    und   Schmerling    den    Antrag 
1.  daû  eine  Adresse  an   den  Kaiser  gerichtet  werde^  2.  daB" 
der    Gegenstand    nach   §  3T    der   G.  0<  mit  Beschleunigiing 
zu  behandeln  und  3.  daQ  zur  Vorberatung  eine  Kommîssionfl 
von  15  Mitgliedem  zu  wMhlen  sei.    Er  wurde  angenommen 
und  die  Wahl  noch  in  der  nâmlichen  Sitzung  vorgenommen* 
Die  AdreSkommisâion  meldete  sich  aber  erst  nach  fast  zwe| 
Monaten  zur  Berichterstattung,  und  so  wurde  die  2,  Sitzunj 
auf  Iti.  November  angeordnet  und  in  selber  die  Adreôdebatt 
begonnen. 

Bel  der  Wahl  am  2CL  September  ereigneteu  sich  vei 
schîedene  intéressante  ZwischenfâUe  :    es  wurden  67  '^' 
zetlel  abgegeben,  Baron  Mertens  aber  mit  i>S  Stimmen  ;:, 
îch^  Taafle,  Potooki,   Holzgethan  (und  wahrscheinlieh   auci 
andere)  strichen  z.  B.  Graf  Harti^  von  der  Liste,  gleiehwohl 
sollte  er  von  67  Stimmen  66  erhalten  haben,  Merkwiirdig,  abei 
erklârlich.   E»  fâllt  dabei  ein  Interessiintes  Streitlicht  aaf  di 
Geschîlftsbehandlung  und  das  Parteitreibeu  im  Herrenliai 
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Das  Ministerium  wurde  ntm  voii  den  Adreûkommissioiien 
beiden  Haiiser  vorgeladen.  Das  Examinatorium  iii  beiden, 
nders  aber  in  dem  des  Abgeordnetenhauses,  war  unwtirdigj 
^lïT  diesem  teîlweise  bïibisch.  Man  sah,  daB  es  den  meisten 
Fragenden  nicht  um  Aufklàrung  zu  tun  war,  soiuleni  darnra, 
das  Ministerium  zn  verwiekeln,  zu  kompromlttieren,  in 
Widersprilche  zu  werfen.  Giskra,  Herbstj  Sturm  zeichneteii 
sich  hierin  ans  mid  hohnlachelten,  schadenfroh  eînander  zu* 
winkeud,  wenn  ein  soleher  sophîstîscher  Coup  gelang.  Ich  will 
nîcht  unbemerkt  lassen,  daû  Potucki,  der  unsere  General- 
vertretung  iibernahm,  mitunter  ungliicklich  antwortete,  z.  B. 
ûber  die  Frage,  ob  die  Regierung  zur  deutschen  Allianz  ge- 
neigt  wâre.  Seine  Antwort  lîef  da  hinaus,  daB  er  sich  darUber 
nîeht  liuBern  Winne,  wahrend  er  ï^ehr  wohl  darauf  hinweiseii 
konnte,  daB  in  dieser  Frage  zwar  das  Gesamtministerium 
maBgebend  seî,  daB  die  zisleithanisehe  Regierung  aber  schon 
durch  EînhiUtung  strenger  Neutralitàt  den  deutschen  Stand- 
punkt  gewalirt  habe,  und,  gestiitzt  auf  die  deutsche  Bevdlkerung, 
ein  Hûndnis  mît  Deutschland  als  eîne  frîedenverheiBeude 
und  volkswirtschaftlich  erprieBIiche  Errungenschaft  begriiBen 
werde.  Obwohl  Potocki  fiir  die  Neutralitàt  tâtig  war,  schlugen 
îhm  bei  Beantwortung  dieser  Frage  doch  die  polaekischen 
AUîiren  îns  Genîck.  Gltîcklicher  war  Stremayr  în  seinen 
Antworten,  die  ganz  befrîedigten.  Meîn  Ressort  betraf  keine 
Frage. 

In  der  Kommîssîon  des  Herrenbauses  kam  insbesondere 
die  zentralistisch  deutscbbôhmische  Erbîtterung  zura  Durch* 
bruche;  das  Ministerium  habe  durch  seine  Ausgleichmeierei, 
durch  Auflôsung  des  bohmischen  Landtags,  durch  die  Reskrîpte 
an  den  neugewâhlten  Landtag  Verwirrung  und  Anarchie  her- 
vorgerufen.  Ich  wies  nach,  daB  Anarchie  keineswegs  herrsche» 
da  auf  gerichtlîchem  und  Verwaltungsgebîete  die  Gesetze 
allen  Parteien  gegenûber  zur  Geltung  gebracht  werden. 

Bevor  ich  zur  AdreBdebatte  in  den  HUusern  ubergehe, 
wUl  ich  einige  Beschwcrdcn  anfiihren  und  kurz  widerlegen, 
welche  die  Presse,  die  Vereine  und  der  Reichsrat  gegen  das 
Ministerium  vom  12.  Aprîl  anftihrten: 

1.  Auflusung  des  bohmischen  Landtags.  Die  MaBregel 
war  konstîtutionell;  die  Hoffnung  auf  den  Sieg  einer  die  Ver- 
ung  anerkennenden  Mittelpartei,  auf  Kompromisse  der 
ir  iHea.  7 
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Parteîen,  aiif  dieWahl  in  dasAbgeordnetenhaus  fand  in  der  eben 

zur  Zeit  dîeser  Auflosuug  aufs  hôchste  gesteigerten  Gefalir, 
aus    der    Neutralitât    gedrângt    zu    werden,    Anhaltspunkte^ 

2.  Glcichzeîtiges  Tagen  des  Reîchsrates  und  des  bOhrai* 
schen  Landtags.  Als  ob  dies  nieht  diirch  das  Gedrânge  der 
Zeit,  diirch  die  Notwendigkeit,  die  Delegationeu  bald  zusammen* 
ziibringen,  entschuldigt  gewesen;  auch  wurde  ganz  tiherseheiii 
daB  ja  der  bohmische  Landtag  die  AulTorderung  der  Regierung 
zur  Wabl  io  das  Abgeordiietenhaiis  doch  direkt  zur  Béant* 
wortimg  bringen  muBte  und  daB  er  dies  erst  am  letzte^ 
Tage  seines  Beisammenseîns  tat.  Obrigens  tagen  in  Ungant 
ja  auch  Délégation  und  Reichstag  gleichzeitig. 

3.  DaB  die  Haltung  des  bohmischen  Landtags  und  Ober* 
landmarschalls  geduldet  wurde,  Da  das  Minîsterium  eînea 
Ausgleich  anstrebte,  so  durite  es  doch  nicht  schrofï  auftretenj 
aile  seine  Emanatîonen  diesem  Landtage  gegenliber  warea 
korrekt  und  verf assungsgemâB  ;  Graf  Nostiz  erklârte  deu 
bohmischen  Landtag  ja  ausdriicklîch  fiir  den  Landtag;  Ubrigenf 
îst  ein  Landmarschall  ja  kein  Regierungsbeamtefj  den  mai 
beliebig  maBregeln  kann, 

4.  Verzôgemng  der  dîrekten  Wahlen  in  Buhmen.  SU 
konnten  nicht  vor  (iem  formellen  BeschUisse  des  Landtags^ 
nicht  în  das  Abgeordnetenhaus  zu  wâhlen,  angeordnet  werden; 
am  Tage  dièses  Beschhisses  erfolgte  die  Anordnung,  nachde: 
fiir  die  Durchfûhrung  schon  frûher  ailes  vorbereitet  war.  Die 
Konterenzprotokolle  beweisen,  daB  der  BeschluB  der  eventuellen 
direkten  Wahlen  dem  Drângen  der  Presse  und  der  Hâuseï 
lange  vorausging,  und  daB  er  nur  nach  dem  Satze  des  Dichte: 
nicht  voraus  angekîindigt  wurde  (wofdr  îch  (ibrigens  plâdîerte 
Verflucht  die  Tat,  die  ihren  Schatten  vor  sich  wîrft. 

5.  EinfluBnahme  auf  die  direkten  Wahlen  des  bdhmischei 
GroBgrundbesitzes.  Taaflfe  wies  nach,  daB  ohno  Mitwirkuuj 
der  Regierung  die  Deklaranten  die  Majoritàt  gehabt  hlittcj 
also  gar  kein  Groflgrundbesitzer  în  den  Reichsrat  gekommei 
wîire;  die  Regierung  baudelte  daher  nicht  vermessen,  ab  sii 
sieben  verfassuïit'>^treiir"  Kandidaten  îremâBi^ter  Fârbi 
aufstellte. 

6.  DaB  unterlassen  wurde,  zugleich  mit  der  Ausschrelbtti 
direkter  Wahlen  den  buhmischen  Landtag  aufzulOsen*    Ici 
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habe  in  der  ÂdreQdebatte  des  Herrenhauses  unwiderlegbar 
nachgewiesen,  daQ  beide  HaQregehi  zugleich  nicht  zur  An- 
wendung  kommen  durf  ten,  weil  nach  §  10  der  L.  0.  f  ttr  Bôhmen 
gleichzeitig  mit  der  Auflôsung  des  Landtags  dieNeuwahlen  aus- 
geschrieben  werden  mttssen,  und  weil  nach  §  18  des  St.  6.  6. 
am  Tage  des  Zusammentritts  des  neuen  Landtages  das  Mandat 
aucb  der  direkt  gewâhlten  Mitglieder  des  Abgeordnetenhauses 
erioschen  wâre.  Dr.  Herbst  anempfahl  allerdings,  daB,  um 
diesen  Paragraphen  zu  umschiiïen,  man  den  neuen  Landtag 
batte  wâhlen,  aber  nicht  zusammentreten  lassen  soilen,  allein 
dieser  sophistische  Ausweg,  wodurch  das  Recht  des  Landtags 
(§  16  der  L.  0.  und  §  6  des  St.  G.  G.),  54  Abgeordnete  in 
das  Abgeordnetenhaus  zu  wâhlen,  in  schamloser  Weise  ver- 
eitelt  worden  wâre,  konnte  sich  fiir  die  Regierung  vom 
12.  April  wohl  nicht  schicken. 

7.  DaB  sich  das  Ministerium  zuerst  der  Yertagung  des 
Reichsrates  bis  zum  Erscheinen  der  direkt  gewâhlten  Ab- 
geordneten  aus  Bôhmen  widersetzte,  die  drei  Statthalter, 
welche  fUr  dièse  Vertagung  stimmten,  absetzte  und  dann 
den  Reichsrat  doch  selbst  vertagte.  Die  Notwendigkeit,  die 
Delegationen  schnell  zusammenzubringen,  veranlaBte  das 
Ministerium  sich  der  Vertagung  zu  widersetzen;  es  durfte 
soviel  Verstândnis  der  Situation  im  Abgeordnetenhause  vor- 
aussetzen,  daS  dièses  vor  Eintreiïen  der  Bôhmen  die  AdreS- 
kommission  wâhlen,  vielleicht  sogar  die  Débatte  beginnen 
Oder  doch  mindestens  geneigt  sein  werde,  sich  zu  konstituieren. 
Als  die  Abneigung  gegen  ail  dies  immer  entschiedener  her- 
vortrat,  als  es  sich  zeigte,  dafl  die  Majoritât  einer  oder  von 
ein  paar  Stimmen,  wie  das  Ziinglein  der  Waage  hin  und  her 
schwankte^  ersah  die  Regierung,  daB  dies  ihr  und  des  Hauses 
Ansehen  untergrabe,  mit  der  Majoritât  einer  Stimme  konnte 
ûberhaupt  kein  Ministerium  regieren,  deswegen  gab  es  nach. 
Die  Statthalter,  welche  gegen  den  laut  ausgesprochenen 
Wunsch  des  Kaisers  votierten,  wurden  als  dessen  alter  ego, 
nicht  als  gewôhnliche  Beamte  gemaBregelt. 

8.  Die  Ausgleichsmeierei  mit  Tschechen,  Polacken  und 
anderen  Kronlândern.  Von  den  Polen  werde  ich  spâter  ausfiihr- 
lich  und  getrennt  sprechen.  Den  Tschechen  gegentiber  wurde 
zwar  guter  Wille,  Entgegenkommen  gezeigt,  die  Verfassung  aber 
nirgends  preisgegeben,  stets  betont,  und  das  bôhmische  Staats- 

7» 


100 


s.  Frankftirter. 


recht  und  Ausfî:leichswege  aujierhalb  des  Bodens  der  Verfassiiî5| 
perhorresziert*  Es  ist  wahr,  es  wurde  den  Tschecheii  gegen* 
tiber  nichis  erreicht,  aber  auch  weder  die  Verfassimg  formell 
verletzt  noch  ihr  merîtorischer  Inhalt  irgendwie  verkummert 
Uiid  dann  ist  der  BeweiSj  der  geliefert  wurde,  doch  auclj 
wertvoll,  niimlich  der  BeweiSj  daB  dormalen  mit  den  Tschechen 
ungeachtet  des  besten,  freundlichsten  Willens  der  Regierung 
eine  Verstândigung  imm(5glich  sei. 

Mit    Abgeardneten    der    kleinereii    Kronlânder    fandei 
GeringfUgigkeiten  der  Administration  abgereclinet,  niir  gani 
oberflâcîiliche   Pourparlers   statt,   die   nach   keiner   Richtunj 
die  Regierung  banden  oder  PrUjudize  schufen. 

9.  DaB  die  Regîerting  die  Einftlhrung  dîrekter  Wahleu 
în  das  Abgeordnetenhaus  iiicht  in  Angriiî  nahm.  Ja,  um  Gott 
willen,  soUte  das  Ministerium  in  die  gMrenden  Massen  aucï 
noch  dîes  Ferment  jetzt  schon  werfen?  îcli  war  flir  bezuglich^ 
Vorlagen,  aber  mir  in  vorbereitender  Weise.  Konnte 
Regierung  heî  der  allgemeinen  Anfeîndung,  die  sie  erfuhl! 
ftir  derlei  den  iiotigen  Arbeiismutj  die  Arbeitsfreudigkeit  fiQâeii 
die  ohne  Aussicht  auf  Gelîngen  wohl  selten  anhaltend  vot 
haûdeii  sein  kann.  Meîn  *Satz  lautete  stets:  Man  darf  de^ 
anderen  Nationalitâteii  Osterreichs  nur  jene  Konzessione 
machen,  welche  man  durch  spontané  deutsche  Voten  durcli 
setzen  kann,  Wie  oft  sagte  îch  Petrino,  Osterreîeh  k5nt 
nicht  mit  Majoritaten  aus  Krain,  aus  der  Bukowina  etc,  regier 
werden. 

Man  batte  ailes  absiciitlich  Ubersehen,  was  dasMinîsterîui! 
Potocki  geleistet  batte,  selbst  die  Erhaltung  der  NeutralitS 
und  Beseitignng  des  Konkordats.  Was  ftir  ein  Kapital  h;ltt 
das  BUrgerministerîum,  das,  nebenbei  gesagt,  den  stolzeste^ 
FUrsten  an  der  Spîtze  und  die  zwei  Grafen  des  Ministeriiir 
vom  12.  April  als  Mitglieder  besaû,  aus  der  Aufliebung  de 
Konkordats  geschlagenî 

Icli  komme  jetzt  auf  die  AdreÛdebatten. 

Ara   16.  November  begann   die   des  Herrenhauses, 
17.  Noveraber  war  sîe  beendet    Es  wurde  der  Regîen 
besondere  vorgeworfen,  daû  sie  durch  ihre  Ausgleichs. 
den  Boden  der  Verfassung  unterwUhlt  und  unsicher  geitiac 
Uûd    Anarchie    im    Reiche    verbreitet    habe.      Potocki    enl 
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gegiiete  wirkungsvoll  durch  seine  Erregtheit  und  liberhaupt 
duroh  seine  geachtete  ehrenwerte  Fersualichkeit,  Fiir  die 
andoren  Minister  war  dièse  Art  der  Verteidigung,  die  ailes 
auf  das  personUche  Feld  hintiberspielte,  sehr  ungiinstig;  da- 
durch  wurde  eigentlich  die  Sache  aufgegeben  und  unsere 
Personen  nur  als  Folîen  ftir  den  Ministerprîisidenten  ver- 
wendet.  Taaffe  sprach  iiicht  schlecht,  Petrino  mit  eherner 
Stimme,  aber  doch  etwas  befangen.  Ich  als  Justizminister 
Bah  mich  verptlichtetj  den  Vom^urf  der  Anarchie  als  leicht- 
fertig  in  dîe  Welt  geschleudert  zurUckzuweîsen.  Die  Gegner 
lOgen  sîeh  vom  Boden  der  Anarchie  auf  deoi  Oebiete  der 
Recbtsprechung  auf  die  Anarchie  ini  politischen  Fâche  zurïick, 
von  dieser  auf  dîe  Anarchie  in  Verfasaungsfragen  und  endlich 
besehrânkten  sie  sich  auf  die  Anarchie  der  Ideen.  Als  ob 
nicht  schon  vor  unserem  Eintritte  Verwirrimg  und  Zwiespalt 
in  Verfassuugsfragen  bestanden  batte,  und  als  oh  dasMinisterium 
ftir  die  Gegensatze  in  Ansichten  und  Ideen  verantworflîch  sein 
jouante.  Ich  hob  hervor,  daû  das  Ministerium  in  der  Arbeiter- 
rage  durch  die  gerichtlichen  Urteile  und  die  Aufhebung  der 
taatsgefâhrlichen  Arlieitervereine  Ordnung  brachte,  daû  die 
legierung  auch  der  Presse  gegenilber  die  Oesetze  strenge 
lurehfuhrt,  dafi  die  Anarchie  in  der  Presse  aber  dadurch 
lervorgerufen  worden  sei,  daû  der  frtihere  Justizminister 
lusnabmsweise  Schwurgericht^  fiir  die  PreBdelikte  einfûhrte, 
j¥odurch  das  Institut  der  Geschworenen  auf  das  politische 
feld  gedrangt  worden  sei  und  sich  nicht  als  Rechtslnstitut 
^ntwickelt  habe,  Ich  beraerkte  endlich,  dali  die  Tatsache, 
daû  das  Ministerium  bald  gegen  die  eine,  bald  gegen  die  andere 
Partei  vorgehe,  nicht  ein  Zeichen  von  Schwanken  sei,  sondern 
bestâtige,  daB  es  die  Gesetze  gegen  aile  Parteien  durchfuhre. 
Dîe  Adresse  wurde  îm  Herrenhause  mît  uberwiegender 
Majoritât  angenoramen,  Beleîdigend  fiir  mich  waren  dieWorte 
des  Berîchterstatters  Grafen  Anton  Auersperg:  „Es  muûte 
Oberraschung  erregen,  einen  Herrn  unter  die  Mitglieder  des 
Herrenhauses  aufgenommeu  zusehen,  welcher  in  seinem  eigenen 
Heimatlande  nicht  jenes  Vertrauea  gewinnen  konnte,  daû  es 
ihm  einen  Sîtz  îm  Abgeordnetenhause  gestaitet  batte."  Von 
^emand,  der  selbst  in  seîner  Heimat,  Krain,  weder  in  das  Ab- 
sordnetenhaus  noch  in  den  Landtag  mehr  gewîlhlt  wurde,  er- 
■«cheint  ein  solcher  Vorwurf,  gegen  andere  gerichtet,  lUcherlicb. 
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Ich  lieB  durch  eine  Reihe  beiderseîtiger  Bekannter  dem  Orafeii 
sagen,  daB  die  gegen  mich  zugespitzte  Rede  weder  des  Herron 
hauses  wûrdîg  noch  von  mîr  verdîent  sei,  da  ich  mindesteni 
als  Charakter  ebenso  ehrenwert  sei,  aïs  îrgendeîn  Mitglied 
des  Herrenhauses.  Mir  ward  bieraiif  keine  Erwiderimg  dei 
Herrn  Grafen. 

Aher  auch  den  sehr  wiirdigen  Prâsidenten  des  Hauseft 
verletzte  Graf  Aiiersperg  tief,  îndem  er  mit  Bezug  auf  dessea 
Worte  „iiber  dem  Herrenhause  flattert  die  Fahne  der  Ver* 
fassung"  sagte;  „Zu  flattern  pflegt  auch  Manches,  das  vom 
Wiîide  zerrissen  werden  kann."  So  stehen  Auerspergâ  Wort© 
ini  stenographiâchen  Protokolle,  gesprochen  wurden  sie  ver 
letzender.  Ich  bin  îîberzeugt,  daû  dieâer  Ausfall  den  alten 
Grafen  Kuefstein  tief  krânkte  und  mit  eine  Veranlassimg 
seiner  bald  folgendenKrankheit  und  seines Todes  waren.  Auch 
Graf  Nostîz,  Oberlandmarschall,  und  Fiirst  Dietrichstein* 
Mensdorf,  Statthalter  in  Bdhmen,  starben;  ich  zweifle  kannii 
daû  die  Aufregungen  der  letzten  Monate  den  Keîm  zu  ihrer 
Krankheit  legten. 

Im  Abgeordnetenbause  begann  die  Adreûdebalte 
der  Morgensitzung  des  19.  November,  wurde  abends  des- 
selben  Tages  fortgesetzt  iind  beendet.  Fux  ans  Miihreti 
sprach  geradezu  wie  eîn  Ausrufer.  Herbst  wendete  sich  auch 
gegen  mich.  Er  kennzeichnete  mich  als  gewesenen  ^^wahreil 
Zentralisten  unter  den  Zentralisten",  der  jetzt  Gagner  aeinei 
ehemaligen  Parlamentsgenossen  geworden  sei,  und  bemerktel 
zu  meinen  Âuslassungen  im  Herrenhause  îiîjer  die  ausnahms- 
weîsen  Schwurgerichte  in  PreÛsacheu:  ^Er  (als  mein  Vorgàogei; 
im  Amie)  habe  schon  im  Jahre  1867  den  Entwurf  der  Straf* 
prozeBordnung,  welche  die  Schwurgorîchte  nicht  bloQ  ffir 
Prefisachen,  sondern  auch  fur  gemeine  Delikte  einfUhren  solltei 
eingebracht  und  ich  sei  Obmann  jenes  Aussehuasea  gewesen^ 
welcher  den  betrefîenden  Bericht  so  lange  nicht  erstattete.*^ 

Herbst,  der  der  grôBte  Sophist  des  Abgeordnetenhausea 
und  auch  weiterer  Kreise  ist,  besîtzt  auch  die  GewohnheiCi 
so  oft  es  seiner  Argumentation  zutrligHch  ist,  unwahre  Tai- 
sachen  anzufUhren.  Dies  tat  er  auch  diesmal:  Nicht  er 
(me in  Vorgânger  im  Amie),  sondern  Hyc  (sein  Vorgttngei 
im  Amte)  legte  am  Sî8.  Oktober  1867  die  StrafprozeBordûun^ 
im  Abgeordnetenbause  vor.   Herbst  legte  am  3*  April  IU68  d 
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Oesetz  iiber  ausnahmsweise  Schwurgerichte  fttr  PreBdelikte 
vor.  Der  Âusschufi^  dessen  Obmann  ich  war,  bielt  iiber  die 
StrafprozeBordnung  72  Sitzungen  und  brachte  im  Hause 
seinen  beziiglichen  Bericht  am  26.  November  1869  ein,  also 
frûh  genug,  um  noch  vor  ReicbratsschluQ  im  Hause  erledigt 
zu  werden.  Cbrigens  w&re  die  Arbeit  des  Ausschusses  lang 
frtiher  beendet  worden,  wenn  Herbst  nicht  groQe  Partien  der 
StrafprozeQordnung  hfttte  neu  bearbeiten  iassen,  und  wenn 
er  nicht  die  lithographierten  Entwtirfe  solcher* Partien,  z.  B. 
ûber  die  Rechtsmittel,  erst  sehr  spftt  dem  Ausschusse  ttber- 
geben  htttte. 

Die  Adresse  wurde  im  Abgeordnetenhause  mit  90  Stim- 
men  gegen  62  angenommen.  Stremayr  und  Petrinô  enthielten 
sioh  der  Abstimmung. 

Schon  da  das  Herrenhaus  seine  Adresse  votiert  batte, 
beantragte  ich  unsere  Démission;  es  hieS,  man  musse  die 
Adresse  des  Abgeordnetenhauses  abwarten.  Aïs  dièse  votiert 
war,  wîederholte  ich  meinen  Antrag;  jetzt  fand  er  Anklang, 
die  Démission  wurde  gegeben.  Ich  werde  auf  diesen  Gegen- 
stand  zurilckkommen. 

Ich  batte  mir  filr  das  Abgeordnetenhaus  eine  lange 
Rede  zur  Generaldebatte  der  Adresse  zurechtgelegt,  die, 
obwohl  ich  mich  mit  der  Beredsamkeit  eines  Herbst  nicht 
im  entferntesten  messen  kann,  wahrscheînlich  durch  Wahrheit 
und  Klarheit  der  Darstellung  und  Einfachheit  der  Argumente 
imponiert  batte.  Die  maQgebenden  Persônlichkeiten  im  Mini- 
sterium  legten  mir  es  indirekt  nahe,  sie  bei  mir  zu  behalten. 
Auch  Stremayr  sprach  nicht  im  Abgeordnetenhause,  vielleicht 
aus  gleichem  Grunde.  Das  war  nicht  wohigetan.  Dies 
Schweigen  war  der  fUnfte  Nagel  zu  unserem  Sarge. 

Ich^)  komme  jetzt  auf  die  sogenannte  galizische  Ré- 
solution. Potocki  batte  mit  seinen  Landsleuten  offenbar 
abgemacht,  dièse  zu  befriedigendem  Ende  zu  ftthren  und 
einen  galizischen  Minister  sich  zuzugesellen.  Wohl  ttber  ein 
halbes  Jahr  war  er  mit  seinen  Landsleuten  in  genauer  Ftth- 
lung,  unterhandelte  mit  ihnen  (Grocholski  an  der  Spitze)  und 
war  ihrer  Unterstiltzung  sicher. 


^)  Das  Folgende  aafgezeichnet  am  7.  MArz  1871. 
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Ich  muB  hier  îiachholen,  daB  TaafFe  schon  im  Monat 
Mai  îm  Ministerrato  den  Antrag  atellte,  daB  eîne  Kominis^ 
sion  ans  den  verschiedenen  Ministerieti  zusammengestellt 
werden  soUe,  welche  Verfassungs-  und  Wahlreformen  aus* 
arbeiten  und  unter  meînem  Vorsitze  îm  Justizministeriuin  tagei 
soll,  da  Oesetzgebungsarbeitetiy  die  nicht  in  ein  einzelnei 
Ressort  ansschlieBend  gehOrten,  am  fiiglîchsten  im  Justiz< 
minîsteriiim  behandeit  wurden.  Icli  verkannte  nicht,  daû  l 
solcher  Weise*  der  Schwerpunkt  der  Aktion  in  meinen  Hîin- 
den  lâge  imd  daB  ich  manches  Giite  in  raeinem  Sinne  durch- 
setzen  kônnte,  allein  ich  untersciiâtzte  auch  das  MaB  dec 
Arbeit  und  der  Verantwortiiiig  uîcht,  und  da  auch  Wasec 
abriet,  lebnte  ich  die  Proposition  mit  dem  ab,  daB  fiir  solchd 
Arbeiten  vorzugsweise  das  Ministerprasidiura,  eventuell  daar 
Ministerium  des  Innern  bernfen  sei.  Da  kein  Minister  die 
Btirde  auf  sich  zu  nehmen  gewillt  war,  unterblieb  die  Zu* 
sammenstellung  des  Komitees,  und  es  wurde  nur  die  galizîsche 
Resolution  mit  Zuziehung  von  Vertrauensmânnern,  dann  der 
Ministerialrâte  Kubin  und  Podmanizki  beraten,  grôBtenteilu 
unter  Potockis  Vorsitze,  Das  Résultat  dieser  Beratungen 
war  ein  Gesetzentwurf  von  elf  Paragraphen,  iiber  den  wir  m 
der  Konferenz  eine  lange  Reihe  von  Sitzungen  hatten,  Herf 
von  Schmerling  fîihrte  iji  der  AdreBdebatte  des  Herrenhauses 
ein  langes  Menii  von  fôderalistischen  Delikatessen  auf,  mit 
welchen  nach  seiner  Beliauptung  das  Ministerîum  die  einzelneit 
Lâuder  bewirten  wolle.  Den  anderen  Landern  gegeniibe 
batte  das  Minîsterium  Potocki  nicht  einmal  irgendeîne  Skizze 
eînes  Abkommens  zu  entwerfen  versucht;  aber  auch  der  die 
Polen  betreffende  Gesetzentwurf  war  maBvoll  und  hîelt  engert 
Grenzen  ein,  als  bereits  Reehbauer  beftirwortet  hatte.  Dec 
§  1  sollte  fCir  Galizien  die  Entsendung  der  Abgeordnetei 
des  Reichsrates  dem  Landtage  vorbehalten,  îm  §  2  wiird< 
jedoch  der  §  7  des  Gesetzes  vom  21.  Dezember  1867,  Z,  141," 
und  das  Gesetz  vom  29.  Juni  1868,  Z.  82,  ausdrûcklieb  aner 
kannt  und  aufrechterhalten.  Da  ich  mich  in  der  erstei 
beztiglichen  Sitzung  auch  Polen  gegentiber  auf  das  entschle 
denste  fiir  dîrckte  Reichsratswahlen  aussprach  und  den 
und  2  nicht  zustimmte,  wollte  Potocki  die  Beratung  abbrecbeui 
Indem  er  sagte,  dafl  seine  Landsleute  ftir  ibr  Land  auf  direk^ 
Wablen  durcbaus  nicht  eingehen;  erat  auf  meinen  Vorschli 
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lllls  2U  sehen,  wie  wir  uns  iiber  die  weiteren  Para- 
verstandîgen    konnteiij    wurde    die    Beratung    fort* 

^gesetzt.  Bei  den  spâteren  Beratiing:en  wurde  das  Gesetz  vom 
29.  Jimî  1868  auf  jeiie  Fâlle  aiisgedehnt,  wenii   die  Wahlen 

,  aus  einzeliien  Gruppen  verweiî2:ert  werden,  oder  wenn  die 
Gewahlten  annelimen  imd  nicht  kamnien.  Nach  dîeser  Modi* 
fikation  stimmte  ich  aucb  dem  g  1  in  der  Folge  zu,  um  so 
mehr,  da  die  Neigimg  fiir  direkte  Wahlen  bei  meineii  Kol- 
legen  allmîLhiich  abnahm,    Was  insbesondere  das  Ressort  der 

I  Justiz  betrifït,  so  wurde  nach  meinem  Antrage  den  Polacken 
schliefîlieh  in  diesem  Gesetzentwurfe  so  wenig  bewilligt,  als 
man  eigentlicb  allen  Kronlandern  bewilligen  kcinnte,  und  zwar 

|im  §3:  lit  d  die  Gesetzgebung  in  Handelssacben  innerhalb 
der  durch  die  Reichsgesetzgebung  gezogenen  Schranken;  lit.  f 
die  Polizeistrafgesetzgebung  beziigUch  der  Obertretungen  der 

lin  der  Landesgesetzgebung  zum  Bchufe  ihrer  Diirohfiîhniug 
erlassenen  polîzeillchen  Gebote  iniil  Verhote,  insofern  dièse 
Cbertretungen  nicht  durch  die  Heichâgesetzgebung  der  Koni- 

I  petenz  der  Gerichte  zugewiesen  werden  und  mit  der  BeschrUn- 
kung  auf  das  HochstmaÛ  der  Freîheitsstrafe  von  1  Monate 
oder  von  5TOrt.  Geldstrafe;  Ht.  g  în  Sachen  der  Zivîlgesetz- 

'  gebung  die  Bestimmungen  liber  die  Organe  zur  Oberwachung 
der  Ftihrung  der  Vormundschafta-  und  Kuratels-Geschâfte, 
insoweit  dièse  Uberwachung  durch  die  Reichsgesetzgebung 
den  Gerichten   abgenommen  wird,   dann   die   transitorischen 

[Bestimmungen  zum  Zwecke  der  Errichtung  der  ôffentlichen 
Bûcher;  lit.  i  die  Gesetzgebung  iiber  die  Friedensgerichte, 
welche  Rechtsstreitigkeiten  iiber  Anspriiche,  die  in  der  Haupt- 

[sache  den  Wert  von  50 tL  nicht  ubersteigen,  entscheiden  und 
tiber  EinversUindnis  der  Parteien  Vergleiche  aufnehmea  und 
als  Schiedsgerichte  einschreiten  sollten,  §5;  Eine  besondere 
Abteilung  des  obersten  Gerichts-  und  Kassations-Hofes  in 
Wien  wîrd  die  an  denselben  von  den  Gerichten  des  Konig- 
reiches  Galizien  etc.  gelangenden  Zivîl-  und  Straf- Sachen 
entscheiden*  (Die  galizische  Amtssprache  wurde  abgelehnt.) 
Bedeutender  waren  die  Konzessionen  im  Unterrichts- 
und  politischen  Ressort,  z,  B,  Gesetzgebung  iiber  ihre  Univer- 
sitâten,  dann  die  Verquickung  der  Landes-  und  Reichs-Be- 
hôrden.    Dîese  batte  im  Texte  allerdîngs  den  Anscheinj  als 

.sollte  die  ganze  Geschaftsgebarung  an  die  kaîserlichen  Be- 
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hcirdeu  llbergehen;  ich  hegte  aber  îmmer  deu  Verdacht,  dall 
die  Praxis  das  Ge|2:enteil  herausstellen  sollte. 

Bei  der  Verhandlong  iiber  dîesen  Gegenstand  war  Petrinè| 
deB  polnischen  Forderiiiigen  nîcht  sehr  geneigt-,  er  meinte 
immer,  es  sei  dea  Poleii  nicht  mehr  zu  bewilligen  als  jedem 
anderen  Kronlande;  was  wUrdeii  dièse  zu  Privilegien  jener 
sagenV  Ich  konnte  ihm  nicht  beistimmen  uud  bemerkte,  daû 
was  Galizieii  etc.  austrebe,  andere  Kronlander,  z.  B.  die 
Bukowina,  gar  nicht  verlrageu  kônnten, 

Holzgethan  hatte  wegen  dea  Todfalls  seijier  Frau  und 
wegen  eigenen  Unwohlseins  an  den  meisten  dieser  Beratungen 
gar  nicht  teilgenommen,    Als  unser  Auatritt  schon  nahe  be- 
vorstand,  glaubte  Potocki,  wir  seien  denn  doch  verpflichtet, 
den   Entwurf    des  Ausgleichs   mit   Polen    ganz   zu    Ende   zu 
bringen   und  den  Gegenstand  fertig  unseren  Nachfolgern  zu 
hinterlassen.    Man  sah  es  ihm  an,    daO  er  darin   die  letzte 
^  Aufgabe  seiner  Ministerprâsidentschaft,  ja  wuhl  eiue  Ehren- 
sache   erblickte.     Als   wir    mit    Holzgethan    an   den    §  7    des] 
Gesetzentwurfes  kamen,  welcher  dem  Kënigreîche  Galizien  etc. 
aus  den   auf  Gruod  des  Finanzgesetzes  in  den  Staatsschatz 
flielienâen  Geldern  jenen  Pauschaibetrag  zuwies,  welcher  im 
Jahre  1870  Mr  die  nunmehr  in  die  Verwaltung  des  Landes 
[  ttbergehenden  Angelegenfieiten  vom  Reichsrate  bestimmi  war,  j 
erklàrte  Holzgethan,  daO  er  nuii  und  nimmer  dieser  „Quoten- 
besteuerung*"  zustinimen  werde.   Ich  niachte  ihn  au!merkâam,| 
idaÛ  der  §  7  einc  Besteuerung  nach  Landesquoteo  durchaua 
Inicht  enthalte,   daB  auch  nach  diesem  Paragraphen  Galizien  m 
'  seine  Steuern   so  wie   bisher  in  den  zisleithanischen  Reiûhs- 1 
schatz  zu  bezahlen  habe  und  daâ  ihm  aus  den  eingezahlten 
Steuern   nur   jene    pars    quanta,   welche   statt    des   Reicbes 
nun    das   Land   fiir  gewisse  Angelegenheiten   ausgeben   soU* 
wieder  zurtickgegeben  werden  sullte;  ailes  war  vergebens.   Daj 
.Holzgethan    sonst    gewôhnlich    kaum    jemals   gegen   Potocki 
fttimmte,  so  glaube  ich,  daÛ  er  zur  Zcit  dieser  letzten  Ab- 1 
stimmung  bereîts  sein  einzelnes  Verbleiben  im  Amte  wiiâte 
und  daû  ihm  Polockij   als  abgetan,   nîcht  raehr   maBgebend 
war.   Durch  dièse  brtlske  Ablehnung  Holzgethans  war  Pot4>cki  j 
schmerzlich   berlLbri,    er   sah    die  Aufgabe   seiner   Minister- 
prasidentî*cha(t  selbst  in  seiner  letzten  Lieblingsîdee  so  vOlUgl 
verloren,  daB  er  unseren  Nachfolgern  nicht  einmal  zurûck- 
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lassen  konnte,  was  er  mindestens  angestrebt,  wenn  auch 
nicht  durchgesetzt  batte. 

Schon  f rtiher  war  er  durch  seine  eigenen  Landsleute 
gekrànkt  worden.  Grocholski  batte  ihm  nâmlich  noch  kurz  vor 
Zusammentritt  dies  Reichsrates  zugesagt,  in  sein  Ministerium 
als  Minister  ohne  Portefeuille  einzutreten  und  es  mit  ail 
seinen  Landsleuten  in  jeder  Richtung  kr&ftigst  zu  stiltzen. 
Nach  konstatierter  Haltung  des  Abgeordnetenhauses  zog  er 
seine  Zusage  zuriick,  nur  als  ^Minister  ftir  Galizien^  woUte 
er  allenfalls  noch  eintreten.  Er  erkannte,  dafi  unser  Schiff 
zu  Tode  leck  sei.  Ich  glaube,  dafi  Potocki  durch  dièse  Er- 
klârung  Grocholskis  erst  sein  Spiel  fttr  verloren  gab  und 
nun  auch  auf  dem  eigenen  Austritte  bestand. 

Cbrigens  zeigte  sich  Potocki  vom  Anfange  bis  zum  Ende 
unseres  gemeinschaftlichen  Dienstes  als  eine  gentlemanlike 
noble  Natur;  Gutes  wollend,  jeden  Verfassungsbruch  per- 
horreszierend,  nur  zu  wenig  energisch,  zu  wenig  wissend. 
Mit  Bezug  auf  seinen  Wappenwahlspruch  :  ^Scutum  opponebat 
sentis^  schrieb  ich  ihm  auf  eine  Tauschphotographie  : 

^Blank  der  Schild  und  rein  der  Degen, 
Jeder  Zoll  breit  Edelmann; 
Noch  keiu  Schild  hob  sich  entgegeu; 
Dem  man  Gleiches  rlihmen  kann.* 

Da^  gerade  die  Tiirkenlosgeschichte  Gegenstand  einer 
ôffentlichen  Verhandlung  ist,  so  mag  hier  bemerkt  sein,  dafi 
die  Frage  der  Kotierung  derselben  in  unserer  Konferenz 
zweimal  zur  Beratung  kam;  ich  war  beidemal  entschieden 
dagegen;  das  zweitemal  war  Holzgethan  daftir  unter  der 
Voraussetzung,  dafi  fur  die  schnelle  Inangriffnahme  und  VoU- 
endung  der  Strecken  von  der  ôsterreichischen  Grenze  von 
der  Tiirkei  Garantie  geboten  wird,  und  dafi  die  Kotierung 
gleichzeitig  auf  der  Pariser  Bôrse  geschehe.  In  ersterer  Rich- 
tung kam  eine  beruhigende  Antwort;  plôtzlich,  ohne  dafi  die 
zweite  Bedingung  erfiillt  wurde  und  ohne  weiteren  Konferenz- 
beschlufi,  wurden  sie  bei  uns  auf  der  Bôrse  kotiert.  Als  ich 
Holzgethan  meine  Verwunderung  ausdrttckte,  entgegnete  er, 
die  beztlgliche  Bestimmung  falle  ausschliefilich  in  sein  Ressort, 
—  im  gegenwârtigen  Augenblicke  kônne  die  Kotierung  ohne 


0  Das  Folgende  aufgezeichnet  am  9.  Mftrz  1871. 
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Oefiihrde  vorgeaommen  werden.  Diesen  Gegenstand  hetrefîend 
bemerke  ich  noch:  1,  daB  Potockî  selbst  in  mein  Bureau 
kam,  um  mir  die  geschehene  Kotierung  mitzuteUen;  2.  dalS 
Graf  Eugen  Kinsky,  Prilsident  der  Anglobank,  frûher  im 
■"Oegenstaiide  zu  mir  kam,  mir  die  hohe  Wichtigkeit  der 
tOrkischen  Bahnen  beweisen  wollte  und  fUr  die  Kotîerung 
der  Lose  sprach,  selbe  als  ein  sehr  gutes  Papier  anpries  und 
schlieûlich  liînwarf,  daB  ich  mich  beî  der  Emission  derselben 
wohl  auch  beteiligen  werde;  ich  antwortete,  daB  zwischen  der 
Wichtigkeit  der  turkisohen  Bahoeu  und  dem  Emissîonsgewinne 
der  Unternehnier  zu  unterscheiden  sei  und  daû  ich  mich  an 
dieser  Lossiibskription  gewîB  nîcht  beteilige;  3.  daûTaaffe  in 
den  letzten  Muoaten  unseres  Régimes  fiir  Bauer,  den  Direktor 
der  Escompte -Bankj  den  Or  den  der  eisernen  Krone  autrug* 
Auch  die  Saiiktionierung  des  Tiroler  Landwehrgesetze» 
machte  von  sîch  sprechen.  Am  15.  Dezember  brachte  Potocki 
den  bezii^lîchen  vom  Landtage  votierten  Gesetzentwurf  mit 
dem  in  die  Konferenz,  daû  der  Kaiser  dessen  Sanktionierung 
sehr  wtosche.  Ich  war  auf  das  entschiedenste  dagegen,  weîl 
ein  demissîoniertes  Kabinett  einen  su  wichtigen,  vîel  be- 
strittenen  Gesetzentwurf  weder  beftirwortend  noch  ublehnend 
dem  Kaiser  mehr  vorlegen  soUte,  und  dann  weil  die  im 
Art  IlL  des  alïgem.  L.  G.  zugunsten  Tîrols  gemachle  Aus- 
nahnie  sich  wohl  auf  die  Verweiidung  der  tiroHschcn  Land- 
wehr  auBer  Zîsleithanîen,  nîcht  aber  auf  deren  Verwendung 
uiflerhalb  Tirols  bezîehen  kônne,  da  von  der  Verwendung 
der  Landwehr  îmmer  nur  mit  Bezug  auf  ganz  Zîsleithanien 
im  L.  G.  die  Rede  îst,  Stremayr  teilte  den  ersten  Grund, 
oicht  aber  auch  meinen  zweîten,  die  anderen  Minister  stimmten  ■ 
fiir  Sanktionierung.  Sie  erfolgte  unter  der  alleînîgen  Mit- 
fertigung  Potockîs  als  Ressortministers.  Aber  dabeî  ergab  sich 
feîn  wundervoUer  Zwischenfall  :  Major  Statz  als  Réfèrent  itn 
Landesverteîdigungs-Mînisterium  fand  ein  paar  Paragraphen 
des  Landtagsentwurfes  fur  nîcht  zweckmiiBig,  er  iinderte  sie, 
ohne  Potocki  auch  nur  davon  zu  verstândigen,  und  meînte,  die 
Tiroler  (seine  Landsieute)  hâtten  das  niclit  verstanden  und 
werden  mit  seînen  Abilnderungen  ganz  einverstanden  sein!*) 


*)  Dazti  die  Bemerkusgs   „Stehe  S.  37  des  folgendeii  Bandea.*' 
bat  aich  jedoch  keîn  weiterer  Band  Tûrgefiuideiu 
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Ich^  wîU  jetzt  speziell  iiber  meine  Wirksamkeit  îm 

JustîzmÎEisterium  sprechen*    Als  ich  eintrat,  war  dîe  Ab- 

neigung  ersichtiîch,  mît  der  ich  aufgenommen  wurde;  Benonî, 

auf  Grundlage  alten  Zusaramendienens  in  Triest,  wo  er  an 

der   Spîtze    der    welschen    Parteî    stand,    befand    sich    wohl 

an  der  Spitze  der  Unzufriedeneu  ;  nur  Waser  bezeîgte  sîch 

wenigstens   âuBerlich   voni  Anfan«^e   bis  zu  seinem  Austritte 

freundlich.   Ich  batte  niîr  groûe  Artigkeit  zur  Regel  gemacht, 

beîspîelsweise  ging  ich,  so  oft  ich  amtlich  mit  den  Sektions- 

chefs  zu  verkehren  hatte,   stets  zu  ihnen.    Nach   und  nach 

gewann  ich  mir  die  Neigimg  der  Beamteu  meines  Ministeriums, 

aber  vorziiglîcb  durch  die  vielen  Beforderungen,  die  ich  ihnen 

verschaffte:  Waser    wurde   Oberlandesgerichtsprâsident   und 

erhîelt   das  Komturkreuz  des  Franz- Josef-Ordens   mit   dem 

^Sterne;  Benoni  ;wurde  Sektionschef ;  Khoô  erhielt  das  Ritter- 

reuz   des  Leopoldordens,   Reinlein    das  Baronat;  Farfoglia 

Iwurde  zuerst  intra  statura  Minisierialrat,   dann  Oberlandos- 

Igerichtsprâsident;  ïSacken  erhielt  zuerst  Titel  und  Charaktcr 

leines  Ministerialrates,   dann  wurde  er  wirklicher;  Edelraann 

■Tiickte  als  Sektîonsrat  in   die  hdhere  Besoldung  eio.   Peiner 

jwurde    vom   Titular-  wirklicher   Hcktîonsrat  ;    Giuliani    vom 

[Landesgerichtsrate    Sektionsrat,    Jenko    wurde    Ministerial- 

Uekretar,  Klaudi  und  drei  andere  Konzipisten  Landesgerîchts- 

^Tâte,  dafiir  habe  ich  vier  junge  Justizbeamte  einherufeu  etc. 

Auch  sonst  gab  es  in  den  zehn  Monaten  sehr  viel  Avancement 

der  Justiz;  man  merkte,  daU  dîe  ungariachen  Justizbeamten 

>fast  samtlieh  schou  eingebracht  waren;  den  letzten,  Otto  von 

^Luschan,  ernannte  ich  zum  Landesgerichtsrate  in  Klagenfurt, 

Itîbrîgens  haben  dîe  Ernennungen  mir  oft  Zweifel  erregt,  die 

vier  Oberlandesgerichtsratstellen  in  Oraz  kosteten  mich  eine 

schlaflose  Nacht.    Ich   darf  mir  das  Zeugnis  geben,   daû  ich 

Protektion  nicht  geiibt  habe.    Das  Justizministerîum   w^ollte, 

da  ein  Ratsekretâr  in  Triest  avancierte,  nach  dem  einstimmigen 

Vorschlage  dor  Untcrbehôrden  meinen  Vetter  GuatavT,  gleich- 

zeîtig  fur  dièse  Stcllo  ernennen*    Ich  gab  es  nicht  zu,  lieÛ 

^den  neuerlichen  Konkurs  ausschreiben  und  schickte  meinera 

'Vetter  zur  Entschàdigung  50  fl.  Gleichwohl  sagte  mir  Schîndler, 

well  ich  eine  Protektion   nach  seinera  Wunsche  nicht  Uble, 


*)  Daa  Fol^eude  aufgrezeîcbnet  am  10.  Mârz  1S71. 
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einmal:   ich   protegiere   meine  Verwandten;   woraiif  ich   er- 
widerte:  wer  dies  sage,  sei  ein  Schuft. 

Herbst  halte  mir  groBe  Pâcke  Rtickstânde  widerwàrtiger 
Art,  zum  Teil  aus  dem  Jahre  1868,  zuriickf^elassen  ;  mein 
Nachfolger  erhielt  von  mir  keinen.  Samtliche  schon  von 
meîïiem  Vargilnger  dem  Reichsrate  gemachten  Vorlagen  lieB 
aile  îcli  abermals  durchgehen  und  tat  es  auch  selbst,  ich  babe 
wîeder,  teilweise  mit  wesentlichen  Ànderungen  Seiner  Majestât 
vorgelegt,  dano  die  neuen  Gesetzvorlagen  ilber  das  Syndikat- 
verfahren  und  die  Einfiihrungsanordnung  zur  Zivilgericht- 
ordnung,  riicksîchnich  welcher  es  mir  endlich  gelang,  mîch 
mit  dem  Obersthofmarschalle  Kuefstein  zu  vers  tan  digen, 
rucksîchtlieh  des  Verfahrens  vor  dem  O.  H.  M.-Amte,  was 
meinem  Vorg^nger  stets  miûhingen  war.  Den  Strafprozefl 
sah  ich  mit  Dr.  Glaser  durchj  das  matérielle  StrafgeBetz  allein, 
mit  Zugrundelegung  eines  schriftlichen  Opérâtes  des  gewesenen 
Justizmlnisters  KrauB  iiud  unter  Vergleichung  mit  dem  nord- 
deutschen.  Ich  habe  dièses  nicht  fiir  besser  erkannt  als  un- 
seres.  Ich  habe  verschiedene  Abânderungen  an  beiden  Ge-  ■ 
setzen  vorgenommen,  z.  B,  beziigUch  der  Ehrendelikte,  der 
Erpressungen  durch  die  Presse,  der  Zusammensetzung  der 
Geschwomenlisten  e.  c.  Dièse  Abânderungen  geschahen  insbe-  ■ 
sondere  in  der  Richtung,  um  die  Presse  in  die  gesetzlichen 
Schranken  zuriickzuf ûliren  ;  auch  lieÔ  ich  mir  eine  Zusam- 
menstellung  liber  die  Resultate  der  Geschwornengerichtsver- 
handlnngen  machen  und  drucken,  welche  in  der  ersten  Ru- 
brik  die  inkriminierten  Stellen  der  Druckschrift,  in  der  zweiten 
die  Fragen  an  die  Geschwornen,  in  der  dritten  die  Antworten, 
am  Schlusse  das  Urteil  enthalt.  Als  ich  am  28.  November  1870 
dem  Kaiser  das  Strafgesetz  und  den  StrafprozeE  iiberrcichte 
und  spater  die  Genehmigung  zur  Vorlage  betrieb,  sagte  icb, 
daB  ich  im  Interesse  der  Ordnung  so  manche  kaum  merkbare 
Schrauben  einfugte,  welche  ein  kUnftîger  Justizmînister,  dero 
am  Lobe  der  Zeitungen  mehr  aïs  mir  gelegen  sein  dUrft4î, 
kaum  seinerseits  zu  beantragen  geneigt  sein  dtirfte,  und  daB 
es  also,  ungeachtet  ich  bereits  um  meine  Enthebung  gebeten 
habe,  angezeigt  sein  diirfte,  daÔ  der  Kaiser  dièse  Geseue 
uoch  durch  mîch  nach  meiner  Vorlage  dem  Prîisîdiam  des 
Abgeordnetenhauses  zuschieken  lasse.  Der  Kaiser  zog  die 
Spitzen  seines  Schnurrbartes  hinaus  und  sah  nach  denselbeo, 
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wfthrend  er  eine  zweideutige  Zustimmung  gab.  (Eine  Panto- 
mime, die  er  liebt.)  Am  29.  November  war  von  ihm  das 
neue  Kabinett  bereits  gebildet,  und  meine  zwei  Operate  tiber- 
gab  er  an  Habietinek.  So  ist  mir  der  Sisyphusstein  dieser 
Arbeit  (im  Abgeordnetenhause  bin  ich  aïs  Obmann  beider 
Komitees  ungeffthr  300  Sitzungen  vorgesessen)  das  zweitemal 
entroUt,  und  ich  habe  jahrelang  unter  der  Devise:  frustra 
labor  gearbeitet. 

Bei  Dr.  Herbst  meldeten  sich  jeden  Morgen  ein  halbes 
Dutzend  Zeitungsredakteure,  um  Parole  zu  geben  und  zu 
empfangen.  Als  ich  eintrat,  kamen  sie  auch  (Tagblatt,  Morgen- 
post,  Vorstadtzeitung,  Fachblâtter  etc.)  und  baten  um  In- 
spirationen,  um  von  den  Tendenzen  des  Ministeriums  unter- 
richtet  imd  in  der  Lage  zu  sein,  es  zu  unterstUtzen.  Ich 
lebnte  artig  ihre  Besuche  ab;  daftir  wurde  ich  nach  Belieben 
beschimpft  oder  als  non  ens  behandelt.  Ich  habe  mir  ein 
dickes  Paket  solcher  Beschimpfungen  bei  meinem  Amtsaus- 
tritte  aus  dem  Ministerium  mitgenommen  und  dem  Kaiser 
lachend  gesagt,  das  sei  mein  Souvenir  an  die  Zeit  meines 
Hinistertums. 

Bei  den  Besetzungen  wollte  der  Kaiser  zweimal  (Lien- 
bacher  und  Fluck)  andere  ernennen  als  die  ich  in  Vorschlag 
brachte;  ich  bat  alleruntertftnigst,  unter  Geltendmachungmeiner 
Grtinde,  Seiner  Majestât  môge  die  von  mir  Vorgeschlagenen 
ernennen,  ich  sei  nicht  iû  der  Lage,  seine  Protégés  zu  kontra- 
signieren.  Der  Kaiser  gab  beidemal  nach.  Beztiglich  Flucks 
las  er  mir  einen  langen  amtlichen  Brief  aus  Triest  vor.  Da 
ich  nicht  erweicht  wurde,  sagte  er  in  liebenswiirdigster  Weise  : 
„nun,  salvavi  animam  meam.^ 

Bei  der  Amnestie  der  Tiroler  erging  es  âhnlich.  Als  er 
nach  Meran  ging,  sagte  er  mir,  ich  môge  ihm  die  Amnestie 
der  wegen  der  Schulexzesse  Verurteilten  vorbereiten.  Ich 
lehnte  es  auf  das  entschiedenste  ab:  Einzelne  kônnten  tiber 
ihr  eigenes  Ansuchen  allenfalls  begnadigt  werden.  Er  hôrte 
schweigend  zu;  Habietinek  hat  am  7.  Feber  1871  die  General- 
amnestie  in  Szene  gesetzt.  Die  Arbeiter  wurden  wegen  der 
Tiroler  begnadigt. 

Wir  waren  ermftchtigt,  wenn  wir  Seiner  Majestât  etwas  vor- 
zutragen  hatten,  durch  seine  Adjutantur  um  Audienz  in  seinem 
Kabinette  anzusuchen,  die  jederzeit  allsogleich  gegeben  wurde. 
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ôfter  lieB  uns  auch  der  Kaiser  holen.  Eiomal,  als  dies  ge 
achah,  mufîte  ich  aus  dem  Sophienbade,  wo  ich  eben  m  einô 
Waane  geatiegen  war,  geholt  werden.  Ich  erzâblte  es  dem 
Kaiser,  der  Uber  eîne  Stunde  auf  niîcb  warten  mufite,  und 
wir  beide  lachten  dariiber,  Oberhaupt  war  der  Kaiser  bei 
ail  diesen  Audienzen  stets  boehst  lîebenswurdig.  Cber  ail* 
gemeine  poUtische  Fragen.  wenn  er  sie  nicht  selbst  anregle, 
pticgte  er  dabei  nicht  zu  sprechen.  Er  hôrte  an,  was  ich 
ihm  sagte,  wenn  îch  aucb  lange  sprach,  beendete  den  l>ezttg- 
lichen  Diskiirs  dann  aber  mit  eiii  paar  nichtssagenden  Inter- 
jektionen.  Viel  mehr  ging  er  in  Bemerkungen  tiber  Personen 
ein,  z,  B.  iiber  8chmerling,  den  er  den  faulaten  Beamten  und 
einen  Uûwahrheitsprecher  nannte,  und  bemerkte,  Solange  er 
Prasident  des  Obersten  Gerichtshofs  bleibe,  werde  dieser 
ungeachtet  aller  Personaïvermehrungen  ans  den  Rûckstandeii 
nicht  herauâkommen,  Als  ich  Seine  Majestât  einmal  auf 
Schmerling  als  Ministerprasidenten  aufmerksam  machte^  ssagte 
er:   „GIauben  Sie   wîrkiich,    dafî  er   dièse  Stelle   anslrebt?*' 

Der  Kaiser  ist  sehr  IleiBig,  sehr  Uber  Détails  unterricbtct 
und  von  gutem  Willen.  Ihm  mangclt  aber  die  allgemeiu 
menschllche  Grundbîldung,  das  klare  selbstàndige  Urteil 
und  daher  der  andauernde  konsequente  Wille.  Als  wir  ins 
Amt  traten,  versicherte  er,  daB  er  dies  Ministerium  mit  aller 
Kraft  unterstiitzen  werde,  luid  doch  trug  er  ungefâhr  seit 
En  de  November  bereits  das  neue  Ministerium  in  petto.  Ala 
er  wâhrend  der  Zeit,  da  ich  das  Unterrichtsministerium  leitete^ 
einmal  uber  Détails  der  Gymnasîen  in  den  sudlichsten  Kron- 
liindern  mit  mîr  spracbj  muûte  ich  ihm  endlich  sagen,  datt 
er  von  diesen  Détails  mehr  wisse  als  ich.  Der  Verkehr  als 
Minister  mit  dem  Kaiser  ist  eîn  ungezwunt^ener,  in  keiner 
Richtung  lastiger,  von  Hochmut  oder  Kaprizen  keine  8pur. 
Ich  sprach  mit  ihm  wie  mit  einem  lang  Bekannten;  ma» 
kann  ihm  auch  vieles  von  der  Leber  weg  sagen;  nur  habe 
ich  gefunden,  daû  er  in  den  groiîen  Fragen,  wenn  sie  nicht 
an  der  Tagesordnung  des  mit  ihm  zu  haltenden  Gespràche^ 
stehen,  mit  seinen  An-  und  Absichten  sehr  zurûckhiilt. 

Meine  Not  batte  ich  bezUglich  der  Presse.    Nicht  nurj 
daS    ich    durch    Taaiïe    aile    Augenblicke    eine    polizeiltcbo 
Denunziation  erhielt,  so  weudete  sich  auch  der  Kaiser  wtederbol 
an  micb,  schiekte  mir  die  fiir  ihn  vorbereiteten  gescbriebenei 
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Zeitungsauszttge  und  verlangte  wiederholt,  dafi  ich  gegen  die 
Presse  schârfer  einschreite.  Am  meisten  alterierten  ihn  Artikel, 
die  den  Zerfall  Osterreichs  betrafen  und  ein  Aufgehen  in 
Preufien  in  Aussicht  stellten.  Als  Unikum  behalte  ich  mir 
ein  ganz  vom  Kaiser  geschriebenes  und  adressiertes  Privat- 
handbillet  auf  ;  es  tràgt  das  Datum  13.  Oktober,  er  macht 
mich  auf  einen  Aufsatz  des  „Trentino"  aufmerksam,  er  legte 
seine  Zeitungsschau  bei,  strich  darin  den  Artikel  rot  an  und 
schlofi:  „Wo  kommen  wir  hin,  wenn  so  etwas  geschrieben 
werden  kann,  ohne  dafi  es  konfisziert  wird  und  ohne  dafi 
die  Gerichte  einschreiten?  Cberhaupt  zeigt  sich  neben  an- 
erkennungswtirdiger  Energie  einiger  Staatsanwaltschaften 
eîne  groBe  Lauigkeît  anderer."  Auch  Schmeidel  war  ihm, 
mindestens  anfangs,  zu  lax,  und  als  ich  ftir  ihn  um  Titel  und 
Charakter  eines  Oberlandesgerichtsrates  einschritt,  meînte  er, 
ob  es  nicht  besser  wâre,  damit  zu  warten,  bis  er  sich  strenger 
bezeige.  Ich  bemerke,  dafi  der  vom  Kaiser  rot  angestrichene 
Artikel  des  „Trentino"  eigentlich  die  Wahrheit  sagte:  Die 
Prinzipien,  die  Deutschland  und  Italien  geeinigt  haben,  Natio- 
nalitât  und  Freiheit,  ftihren  Osterreich  zur  Zersetzung,  der 
Kaiser,  das  Heer  und  die  deutsche  Bureaukratie  waren  bisher 
die  Bindemittel  dièses  Reiches.  Mit  dem  Dualismus  habe  die 
Schwâchung  der  einheitlichen  Kaisergewalt  begonnen,  jetzt 
wolle  jede  Nationalitât  ihre  besondere  Krone.  Das  Heer  sei 
national;  die  Bureaukratie  habe  unter  der  inneren  Bewegung 
und  dem  steten  Wechsel  der  Dinge  ihre  Richtschnur  verloren. 
So  miisse  das  Reich  auseinandergehen,  aber  die  Nationalitâten 
des  Donautales  werden  sich  in  einem  Fôderalismus  auf  brei- 
tester  Basis  zusammenfinden. 

Ich  habe  mich  ttber  diesen  kaiserlichen  Schreibebrief 
auch  nicht  sehr  echauffiert  und  dem  Kaiser  erst  bei  einer 
anderen  Gelegenheit  einige  Worte  dartiber  gesagt. 

In  meinen  Erlâssen  an  die  Oberstaatsanwaltschaften 
habe  ich  mich  sehr  korrekt  auf  gesetzlichem  Boden  bewegt. 
Gleich  nach  der  Aprilamnestie  machte  ich  sie  aufmerksam, 
daB  fiir  die  Vergangenheit  die  kaiserliche  Gnade  gewaltet 
habe,  daB  fUr  die  Zukunft  aber  die  Staatsanwaltschaften  der 
Presse  gegenuber,  wo  der  Tatbestand  einer  von  Amts  wegen 
zu  verfolgenden  strafbaren  Handlung  vorliegt,  nach  der  Strenge 
der  Gesetze  einzuschreiten  haben  (ddo.  24.  April  1870,  Z.  157). 

Archivalien.  II.  1.  Heft.  8 
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Unter  9.  Augiist  1870,  Z.  9605,  machte  ich  die  O.-St.  au 
Art  IX  des  Gesetzes  vom  17,  Dezember  18^2,  R.  G.  B.  Z.  8^ 
bezU^lich  der  Verlautbarmigen  der  militMrischen  Vorsichl» 
mafîregehi  aufmerksara*  Oiiter  3.  Oktober  1870  und  14.  Ok- 
tober  1870,  Z.  11.701,  wies  ich  sie  an,  dafUr  zu  sorgeii,  dïi 
gegen  Besprechungen  der  Zeitimgen  liber  den  Zerfall  Oster* 
reichs,  insoferne  sie  nach  den  Strafgesetzen  strafbar  erscheinea 
mit  der  gesetzlichen  Strenge  eingeschritten  und  die  ganze 
Auflagen  konflsziert  werden,  Endlîch  habe  îch  frtlher  sehoi 
unter  30.  Juli  1870,  Z.  in40,  bezUglich  der  Extrabliitter  (mi 
deneo  insbesondere  die  Wehrzeitung  wâhreud  des  franzôsische] 
Krieges  Unfug  trîeb)  auf  §  17,  Absatz  1—3,  des  PreBgesetze 
und  auf  Art.  111  des  Gesetzes  vom  15.  Oktober  1868,  R,  G 
B.  142,  aufmerksam  gemacht, 

Ich  meinerseits  anerkeune  den  schadlichen  Unfug,  del 
die  perîodische  Presse  sich  zuschulden  kommen  lâfit,  tin 
daB  es  filr  die  Entwicklung  des  Instituts  der  Geschwornen 
gerichte  und  fiir  die  offentliche  Rechtspflege  hôchst  verderb 
lich  war,  die  Geschwornengerichte  ausnahmsweise  fur  Prefî 
delikte  einzufiihren.  Gleichwohl  wiirde  ich  fiir  Aufhebuuj 
des  beziiglichen  Gesetzes  oder  fiir  kiinftige  Beschrâaku 
der  Schwurgerichte  auch  m  PreBsachea  auf  jene  Fâlle,  di 
unter  den  Strafsatz  von  ô  oder  4  Jahren  aufwlirts  fallen, 
nicht  stimmen;  man  mufi  sich  durch  das  objektive  Verfahrei 
(an  und  fiir  sich  ein  IJnding,  wenn  ein  zurechnungsfiihig* 
Gesetziibertreter  bekannt  und  dem  Gerîchte  erreichbar  isl 
Solange  durchhalten,  bis  bei  allgemeiner  Einfiihrung  de 
Schwurgerichte  sie  sich  endlich  als  Rechtsînstitut  in  m\ 
sprechender  Weîse  entwickeln.  Da  die  Vertretungskdrpc 
aufgelôst  und  suspendiert  werden  konnen,  kann  man  di 
Schwurgerichte  in  PreÔsachen  nicht  bleibend  entbehren. 

Als  Waser  aus  dem  Justizministerium  ausschied,  iri 
die  Frage  an  mîch  heran,  wen  ich  mir  als  seinen  Nachfnlg« 
wâhlen  soUe.  Waser  schlug  Benoni  vor,  und  auch  ich  ûbei 
zeug.te  mich,  dafl  mir  eîne  bessere  Wahl  nicht  zu  Gebol 
stand:  er  besîtzt  umfassende  Gesetzkenntnis  und  groûe Routine 
Ich  hrachte  ihn  also  Seiner  Majestiit  in  Vorschlag,  indem  it 
exponierte,  daB  ich  nur  auf  objektive  Brauchbarkeit  sel 
und  verzichte,  einen  Mann  meines  persOnlichen  Vertram 
oder   eigentlich    meîoer   Intîmitât    mir   zuzugescUen. 
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Majestàt  teilten  auch  meine  weitere  Ânsicht,  dafi  die  Sek- 
tionschefs  als  bleibende  Kaders  der  Ministerien  fiiglich  nicht 
politische  Charaktere  sein  soUten;  Benoni  war  durch  die 
Emennung  iiberrascht,  er  hatte  wahrscbeinlich  geglaubt,  ich 
werde  Abneigungen  aus  alter  Zeit  zur  Geltung  bringen  und 
vielleicht  dafiir  Revanche  nehmen,  dafi  er  seinerzeit  als 
Sohn  eines  beliebten  Hofrates  mirin  Triest  in  ungerechter 
Weise  vorgesetzt  wurde,  obwohl  er  bis  dahin  in  Wien  und 
bedeutend  ktirzer  als  ich  gedient  hatte.  Ich  glaube,  daB  er 
seit  seiner  Emennung  zum  Sektionschef  mir  auch  im  Innern 
bis  zu  einem  gewissen  Grade  wohlwoUend  gesinnt  war,  weniger 
des  Vorteîls  willen  als  wegen  meiner  Unparteilichkeit. 

Ich  habe  wâhrend  meines  Ministertums  die  Oberzeugung 
gewonnen,  daB  von  allen  Ministerien  das  Justizministerium 
am  besten  organisiert  und  besetzt  ist.  Die  Tâtigkeit  des 
Justizministers  in  seinem  Âmte  ist  durchaus  keine  wider- 
wârtige;  allerdings  bat  er  viele  Lappalien  zu  bewâltigen, 
Gnadengesuche,  Untersttitzungen  dgl. 

Ich  habe  beziiglich  der  im  Justizministerium  einlangenden 
Gelder  eine  genaue  Gebarung  durch  eine  selbstverfaBte 
Instruktion  eingefilhrt;  bis  dahin  war  in  diesem  Geschâfts- 
zweige  voile  Unordnung,  daher  auch  der  Expeditleiter  bald  nach 
meinem  Âmtsantritte  in  strafgerichtliche  Untersuchung  kam. 

Wiederholt  hat  der  Kaiser  gegen  mich  die  lebhafteste 
Ânerkennung  ftir  Gericht  und  Staatsanwaltschaft  darilber 
ausgesprochen,  daB  der  groBe  Wiener  ArbeiterprozeB  mit 
diesem  Erfolge  abgefiihrt  und  dadurch  môglich  wurde,  die 
Arbeiterbildungsvereine  als  staatsgefâhrlich  aufzulôsen.  Er 
bezeicbnete  dies  als  eine  bedeutende  Errungenschaft  des 
Ministerîums.  Und  am  7.  April  1871  erfolgte  dennoch  schon 
die  Amnestie  filr  die  verurteilten  Arbeiter,  und  es  wurde 
dadurch  der  Grund  zu  erneuerten  sozialdemokratischen  Agi- 
tationen  gelegt! 

Und^)  nun  komme  ich  auch  schon  zum  En  de  vom  Liede. 

Schon  im  April  v.  J.  bemerkte  Taaffe  zu  mir,  es  werde 
mir  unangenehm  sein,  mit  ihm  zugleich  Minister  zu  sein,  er 
ftigte  beî,  er  habe  den  Kaiser  von  allem  Anfange  an  gebeten, 


^)  Das  folgende  aufgezeichnet  am  „ll.  Februar**  (so,  mufi  heifien 
M&rz)  1871. 
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ihn  als  persona  îngrata  aus  der  Kombinaiioii  zu  lassen,  leh 
versieherte  ilim  wahrheUsgetreu,  daS  icli  keîo  Bedenken  h^g^^ 
mit  îhni  am  Ministertische  zu  sîtzen,  und  ich  halte  aiich  keine 
Veranlassiin«',  ihn  siûiter  als  Kollegen  zu  perhorresziereii,  Er 
ist  ein  selir  gescheiter,  praktîsch  gewandter  Uium  vun  lielietis* 
wiirdîgeii  Formen.  In  den  groBen  Fragen  bat  er  allerdings, 
nach  meiner  Meiniing,  titirichtige  Auffassiuigen,  kombiniert 
auoh  die  Erfolge  iiieht  zutrelîend,  dagegen  i^t  er  reicli  in 
kleinen  Mitteln  und  findet  in  den  Détails  bàufig  gnte  Aus- 
wege.  DaB  er  ein  bosonderer  Freund  des  freiheitlichen  Fort- 
si'hrîttes  seî,  liiBt  sieh  wohl  nicht  behaupteuj  aber  wâlirend 
unserer  gemeinschaftlicheu  Tàtigkeit  hat  er  gleicbwohl  nie 
eiDe  Verletzung  der  Verfassung,  sei  es  in  Wort  oder  Tat, 
liroponiert.     Ich    scbrieb    ihm   auf    die  Tauschplintographie: 

^Heitcr  auch  in  eroster  Zeît, 
Klugen  Rats  zu  alleii  Zeiten, 
Lîebeuswiirdig  selbst  im  Streiten» 
Doch,  wo*8  gilt,  aucli  kampfbereit,** 

Wenn  beî  der  Verscliiedenbeit  oiniger  unserer  Fun 
mentalausicbten  es  schou  nîcbt  ausbleibon  konnte,  daB  wir 
in  der  Konferenz  gerade  bei  darauf  zunâchst  basîerten  Gegen- 
stîinden  verschiedener  Meînung  waren,  so  trat  die  v<5llîgt* 
Verschiedeuheil  der  Prinzipe,  von  denen  Petrinô  und  ich 
ausgingen,  docb  viel  schrofîer  zu  Tag;  ich  konnte  niicb  diesem 
gegeniiber  ôfter  nicht  enthalten,  spiefîig  zu  werden.  Dazu 
liebte  es  Petrinô,  dem  es  an  i^charfem  Verstande  iibrigens 
nicht  fehlt,  so  bald  und  so  oft  als  moglîch  das  Wort  zu  er- 
greifen  und  war  von  ermiidender  Hartnâekigkeit  in  Begriin- 
dung  seiner  Meinungen, 

Dieser  (Tegensatz  gegen  den  antîdeutschen  imd  fôde- 
ralistiscben  Petrinô,  dessen  ganzes  Bestreben,  wenn  auch  leîU 
weise  verdeckt,  dahinging,  eine  antideutscbnationale  Majorîtât 
im  Abgeordnetenhause  zu  scliaffen,  wurde  mitimter  kaum 
ertriiglich  und  ich  sah  ein,  daû  wir  iu  die  Lange  nicht  zu- 
sammenarbeiten  konnten.  Ich  habe  mich  also  scbon  \m 
Hoehsommer  1870  wiederholt  au  Potocki  und  Taaiîe  datnit 
gewendet,  daÛ  e^î  notwendig  sei,  daB  Petrinô  aus  dem  Ka- 
binette  ausseheide,  und  dies  um  $o  mehr,  da  wir  mit  ihm  alâ 
Kullegen  im  Reîcbsrate  gewiB  die  Majorîtîit  gegen  un»  haben 
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wiirden.  Man  stellte  mir  auch  in  der  Tat  in  Aussicht,  daB 
er  ausscheîden  werde,  erklârte  aber  stets  den  Aiigenblick 
als  inopportun  dafCir.  Taaffe  bemerkte,  nach  der  Widmann- 
hetze  sei  nun  die  Petrinôhetze  an  der  Tagesordnung  ;  gehé 
er,  dann  wurde  ein  anderer  von  uns  als  Angriffssubjekt  ge- 
wâblt  werden.  Taaffe  besorgte  offenbar,  daB  mit  oder  gleich 
nach  Petrinô  die  Reihe  an  ihn  kommen  werde.  Vergebens 
bemiihte  ich  mich,  ihm  nachzuweîsen,  daô  er  im  Publikum 
keineswegs  so  unbeliebt  sei  als  Petrinô,  vergebens  riet  ich 
ihm,  sich  nicht  mit  diesem  zu  identifizieren.  Er  bemerkte 
auch,  Petrinô  habe  doch  einige  dreifiig  Abgeordnete  hinter 
sich,  wir  von  unseren  deutschen  Landsleuten  fast  keinen. 
Ich  wurde  des  Drângens  endlich  mUde,  und  da  Potocki  in 
der  Tat  sich  damais  bemtihte,  das  Ministerium  ^inerseits  durch 
Grocholski  und  andererseits  durch  einen  oder  ein  paar  Deutsche 
zu  stârken,  so  lieB  ich  endlich  mit  meinem  Drângen  auf 
Petrinôs  Austritt  nach.  Um  so  uberraschter  war  ich,  durch 
Potocki  eines  Tages  zu  erfahren  (kurz  vor  dem  Zusammen- 
treten  des  Reichsrates),  Stremayr  habe  erklârt,  mit  Petrinô 
nicht  vor  den  Reichsrat  tretcn  zu  wollen  und,  falls  dieser 
nicht  ausscheide,  selbst  aus  dem  Ministerium  zu  treten,  Wir 
hatten  mit  Stremayr  wiederholt  unsere  Ansichten  ausgetauscht, 
Petrinô  sollte  entfernt  werden;  doch  war  ich  von  Stremayrs 
kategorischer  Erklarung  iiberrascht,  weil  wir  bald  nach  seinem 
Eintritte  in  das  Ministerium  uns  dahin  verstândigt  hatten, 
daB,  wenn  einer  von  uns  zweien  austreten  wolle,  er  den  an- 
deren  davon  vorher  benachrichtigen  soll.  Stremayr  hatte 
mich  nun  von  seiner  an  Potocki  abgegebenen  Erklarung 
nicht  verstândigt.  Ich  muB  wahrheitsgetreu  hier  beifiigen, 
daB  mir  sogar  der  Zweifel  kam,  ob  niclit  Potocki  selbst,  um 
Petrinô  zu  entfernen,  Stremayr  zu  der  Erklarung  engagierte. 
Die  Polen  hatten  sich  namlich  zu  jener  Zeit  zu  mir  ent- 
schieden  gegen  Petrinô  ausgesprochen.  Stremayrs  Erklarung 
hatte  die  meine  zur  Folge  :  daB  auch  ich  aus  dem  Ministerium 
trete,  wenn  Stremayr  austritt.  Zu  jener  Zeit  schien  mir  Pe- 
trinôs Austritt  allerdings  fast  wahrscheinlich  ;  auch  der  Kai- 
ser soll  sich  damit  ttbereinstimmend  geâuBert  haben.  Da  die 
Sache  in  entschiedener  Weise  eingeleitet  war,  zog  ich  mich 
in  Erwartung  der  Dinge  in  die  zweite  Operationslinie  zu- 
ruck.    Ein   paar  Wochen   blieb   die   Sache   in   der  Schwebe, 
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endlîch  erklârte  mir  Taaiîe,  Petrinô  werde  nîcht  ausscheiden. 
Da  er  vor  der  Ausschreibimg  der  direkten  Wahleii  in  B^hmen 
seinen  Austritt  verlangte,  liabe  ihn  der  Kaiser  versagt;  jettt, 
beîm  Zusammentreten  des  Reichsrates,  wtirde  sein  Austritt 
das  Miiiisteriimi  nur  iim  sa  mehr  schwachen.  GewîÛ  war,  daÛ 
Petrino  um  keinen  Preis  austreten  wollte,  mindestens  jetzt; 
wahr  îst  es  aber  auch,  daB,  obwohl  er  wufite,  da&  Stremayr 
imd  îch  auf  seinen  Austritt  drangen,  er  dîes  in  den  Kon- 
ferenzeii  nîcht  merken  He6  und  sich  stets  aïs  Gentleman 
betrug^. 

Petrînô    blieb    also,    und   Stremayr   fUgte    sîch    în   diesj 
Bleiben.     Petrino    machte    wiederholt    in    den    Konferenzen 
Anspielimgen,    daû   wir    aile   în    den   Hauptsachen    ja    einîg^j 
seîen;  îch  widersprach  dîeser  Bebauptung  und  fûgte  îm  halben 
Scherze   bei,   dafi  wir  aclion  we^en  der  Verschiedenheit   un- 
serer  Prînzipe  nîcht  in  die  Liinge  zusammen  arbeiten  k^unteu^i 
ungeachtet   des   besten   Wîllens,   uns   zu   vcrtragen.     Petrini' 
betonte   niin  aueh   ofters  den  Satz:   Eiuer   fiir  aile  und  ail 
far  einen,  und  dîktîerte  einmal  gegen  mîch  ala  Prophezeînnj 
in   das  KonferenzprotokolL   daB  das  Abgeordnetenhaus,  w 
iramer  an  der  Kegierung  sei,   beimgeschickt  werden  mi 
mît  dîesem  Abgeordnetenhause  lasse  sich  nîcht  regîeren. 
wurde  non  in  Aussicht  orestellt^  daB  wir  aile  austreten  wurden, 
die  Bemûhungen,   das  Miuisterium  durch  den  Eintritt  neuer 
Mitglieder  zu  starken,  w^urden  eingestellt.    Stremayr  und  îc! 
fîihlten,  daB  das  Ministerium  den  Tod  im  Herzen  Irage:  b< 
dem  Widerwillen,  den  die  deutsche  Partei  gegen  Petrin6,  dei 
den  Reichsrat  und  daniit  das  Ministerium  Herbst-Giskra  ge- 
apreugt  batte,   hegte,   hatten   wîr   die  Hoffniing  aufgegeben, 
uns    gemeînschaftlîch    mit   îhm    halten   zu    kônnen.     Potackî] 
batte,  wie  mir  schien,    wenigstens  auf  sich  selbst  noch  V'cr 
trauen;  îch  hatte  davon  Gelegenheît  genommen,  ihn  aufmerk 
sam   zu   machen,    daB   Petrinô   auch   ihn   unmôglich   mâche 
einmal   sagte   ich  ihm,   wenn   er   vielleicht  glaube,   sich  mil 
anderen  Gef^rten  durchzubriugen,  so  ni5ge  er  es  mir  oflei 
sagen,   ich   triite  sehr  gerne  zurûck.    Er   lehnte  jede  solcfa^ 
Zumutung  ab.    Ein  anderes  Mal  meinte  er,  es  werde  zwa; 
helB  im  Reicharate  hergehen,  aber  der  parlamentarische  RampI 
sei  sein  Elément,  in  dem  er  sich  stets  wohl  befinde.    Setoi 
&uBerste  Erregtheît  bel  seinen  zwei  Speeches  strafte  ilin  Lfîgei 
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Bel  der  groSen  Zuneigung,  die  der  Kaiser  ihm  zeigte,  glaubte 
Potocki  sich  halten  zu  kônnen,  das  leuchtete  auch  aus  seinen 
Reden  hervor;  er  hielt  das  Ministerîum  Potocki  noch  auf 
lange  ftir  das  einzig  môgliche.  Auch  Taaffe  schôpfte  mitunter 
Hoffiiung,  die  sich  auf  die  Uneinigkeît  in  der  deutschen  Partei 
stutzte.  Ich  denke,  daB  ihm  auch  ein  dunkler  Staatsstreich- 
plan  als  eine  nebelige  Môglichkeit  vorschwebte. 

Aber  wieder  hatte  sich  nur  meine  Voraussicht  erfttUt: 
Das  Herrenhaus  hatte  sich  in  der  AdreBdebatte  entschieden 
gegen  uns  ausgesprochen.  Ich  drang  sofort  auf  unsere  De- 
mission.  Taaffe  sagte,  das  wâre  jetzt  feig;  wir  milBten  erst 
das  Abgeordnetenhaus  hôren.  Wir  hôrten  es  —  und  ein  aber- 
maliges  Miôtrauensvotum.  Nun  erst  stimmte  Potocki  mir 
bei.  Er  gab  filr  uns  aile  mtindlich  die  Démission  oder  trug 
sie  doch  an.  Der  Kaiser  woUe  nichts  davon  hôren,  sagte  er, 
er  lasse  ihn  gar  nicht  ausreden.  Ich  war  damais  tiberzeugt, 
der  Kaiser  werde  zwar  unser  Kabinett  entlassen,  aber  Potocki 
mit  der  Neubildung  beauftragen.  Auch  die  Zeitungen  und 
das  Publikum  glaubten  es.  Ich  war  der  Meinung,  daB  Po- 
tocki und  Stremayr  in  das  neue  Kabinett  hinilbertreten  wtirden, 
sonst  kaum  noch  einer  von  uns.  Ich  hielt,  um  Potocki 
môglich  zu  erhalten,  fruher  schon  Petrinôs  Austritt  ftir  an- 
gezeigt,  und  jetzt:  daB  der  Kaiser  einen  oder  zwei  der 
deutschen  Partei  mit  der  Bildung  des  Kabinetts  beauftrage, 
und  wenn  dièse  keines  zustande  brâchten,  Potocki  abermals 
dazu  beriefe  und  ihn  so  der  Linken  als  Notwendigkeit 
mundgerecht  mâche.  Ich  riet  dies  dem  Kaiser  und  Beust, 
zu  einer  Zeit,  als  der  Kaiser  das  neue  Kabinett  bei  sich 
schon  vôllig  fertig  hatte. 

Mittlerweile  waren  in  Pest  die  Delegationen  zusammen- 
getreten;  es  wurde  die  Parole  ausgegeben,  wir  muBten  unsere 
Geschâfte  bis  zu  deren  Beendigung  fuhren.  Potocki  tiber- 
bracbte  dem  Kaiser  nach  Pest  unsere  Démission  schriftlich; 
aber  er  kam  mit  der  inneren  Oberzeugung  zurtick,  auch  der 
Mann  der  Zukunft  zu  sein.  Folgender  kleine  Vorfall  be- 
stâtigt  dies:  Depretis,  der  Leiter  des  Handelsministerîums, 
der  sich  als  Intrigant  von  reinstem  Wasser  entpuppt  hatte, 
intrigierte  auch  in  Pest  und  woUte  sich  bei  der  Linken  ein- 
schmeicheln,  um  sodann  mit  ihr  in  das  Kabinett  zu  treten. 
In  einer  Ministerkonferenz  machte  ich,  zu  Potocki  gewendet, 
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Anspîelimgen  darauf  und  leise,  nur  îhm  verstândlîch,  M 
îeh  laeheiid  beî,  vielleîcht  schmeîchle  sich  Depretîs  selbist,! 
2ur  Bildung  des  Kabîiietts  berufen  zu  werden.  Potockîj 
î^chUttelte  mit  dem  Kopfe  und  schiiellte  selbstbewulJt  liichelndj 
Dîit  dem  Mîtteltinger  auf  die  Brust,  als  wullte  er  sa^en:i 
der  dazu  Berufene  bîn  ich.  nur  îch,  Ich  glaubte  nach  dieserj 
Pantomime  in  der  Tat,  Potockî  habe  im  stîllen  die  Mission] 
\om  Kaiser  bereits  erhalten.  AUmiihlieh  schwarid  aber  seiriei 
Zuversîcht,  und  dîe  Frage,  daB  er  auîstrete,  dîe  ich  zuerst 
nur  fiir  ein  AushUngeâchîld  hieltj  gewann  an  tatsâchlîcber| 
Konsistenz**) 

Icb  batte  mîcb  auch  bei  Erzberzo*^  Franz  Karl  Uûdl 
Sophie  ^^emeldet.  Ich  erhielt  sehr  lang  keîne  Antwort;  endb'ch] 
wiirde  ich  in  den  ersten  Tagen  des  Februars  (ich  denke,  ami 
zweîten)  geladeii.  Beim  Cercle  kam  Sophie  ganz  mal  à  propos] 
zur  ÀiiBerung:  fiir  den  Katholizismns  miisse  mal  mehr  ge-] 
schehen  etc.  Franz  Kar!  s^prach  lang  und  treuherzig  mit  mir» 
Ihm  tue  leîdj  daB  das  jetzige  Ministerîum  austrete,  die  HerreuJ 
hâtten  îhm  aile  gefallen,  auch  Petrînô;  er  habe  neulich  zwarl 
in  eîner  Zeîtung  gelesen,  dieser  habe  sîch  bestechen  lassenJ 
die  Zeîtung  habe  er  wohl  gleîch  in  den  Kamin  geworfenJ 
Es  werde  doch  nicht  etwa  der  Unger  Justîzminister  werden?J 
Der  Posten  des  Oberstcn  Gerîchtshofprasidenteu  wîire  mal  eîttl 
schôner  fur  niich,  sagte  er,  aber  —  fugte  er  eîlend  dazu,  ak] 
ob  er  ftlrchte^  ich  werde  îhm  einen  FuBfall  um  die  beztigliche 
Fiirsprache  machen  —  er  wolle  damit  nichts  gesagt  habenJ 
Auch  der  Schindler,  liôre  er,  âei  nun  gemiifîigter,  aber  seia| 
Charakter  seî  kein  guter  etc. 

Stremayr,  der  bei  Aufhebung  des  Konkordates  in  erster 
Lînîe  stand,  erhielt  von  Sophie  und  Franz  Karl  auf  die  An- 
meldung  zur  Audienz  gar  keîne  Antwort  mehr, 

Potocki  erliefl  unter  Datum  7.  Februar  1871  ein  »ehc 
freundllches  Abschiedsschreiben  an  mich.    Er  sprach  seinen| 
wârmsten   Dank  aus  fiir   die  ihm  stets  freundlichst    und   ic 
erfolgreichster  Weîse  gewahrte  dienstliche  Unterstûtzung  und 
die  Versicherung,  daB  der  Riickblick  auf  unsere  gegenseîtigei] 

h  Damit  gcliliefit  «las  B/liiflcheii  ^sHcliltcbrr  Kaiiflit^teni*  oben  aii^ 
«3er  Vorderseite   àes    rnckwanîgen   EinachlngbbitGt.     PaÔ   oîn    wcitcTe 
BHûdchen  feblt,   wnrde  bereït«  ^S.  108)  bemerkt     ÏMus  Folgen^P   i«t  &U 
KrgJUizusg  auf  hcii^de^tpn  Bliltteni  &nfgezf  îclinet,  v^l  obeu  S.  5$. 
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dienstlichen  Beziehungen  stets  zu  seinen  erfreulichsten  Er- 
înnerungen  gehôren  werde  ;  er  drtickte  noch  dem  gemeinsamen 
Streben  und  Wirken  im  allerhôchsten  Dîenste  die  GefUhle 
aufrichtigster  Hochachtung  und  Wertschàtzung  mit  dem  aus, 
daB  es  ihm  zur  hohen  Befriedigung  gereichen  wird,  wenn  er 
sich  der  Fortdauer  meiner  freundschaftlichen  Gesinnungen 
zu  erfreuen  haben  wtirde,  von  welchen  er  wàhrend  seiner 
Amtswirksamkeit  so  viele  und  so  wertvolle  Beweise  zu  er- 
halten  Gelegenheit  batte.  Das  Schreiben  scbien  mit  einer 
gewissen  individuellen  Verve  geschrieben;  aber  mir  kommen 
leicht  Soupçons  :  ich  bat  Stremayr,  mir  seinen  Abschiedsbrief 
lesen  zu  lassen:  er  war  mit  meinem  Wort  ftir  Wort  gleich- 
lautend,  und  sie  verloren  also  fur  beide  Adressaten  den  Wert. 
Vielleicht  sind  sie  einem  Schimmel  nachgeritten,  den  seiner- 
zeit  Schmerling  oder  Hasner  bereits  anderen  produzierte. 
Ich  batte  mir  vorgenommen,  ohne  Seiner  Majestât  noch 
mit  meiner  Gegenwart  lâstig  zu  fallen,  mich  in  das  Privat- 
leben  zuruckzuziehen  ;  allein  Seine  Majestât  hatten  die  Gnade, 
am  7.  Februar  morgens  mir  sagen  zu  lassen  (so  wie  allen 
meinen  austretenden  Koilegen),  daB  er  bereit  sei,  mich  zwischen 
2  und  4  Uhr  in  seinem  Arbeitskabinette  zu  empfangen. 
Ich  wartete  um  2  Uhr  auf.  Er  trat  mir  hôchst  freundlich 
entgegen  und  redete  mich  mit  den  Worten  an:  „Ich  danke 
Ihnen  fur  das  Opfer,  das  Sie  mir  gebracht  haben."  Im  Laufe 
des  Gesprâches,  von  20  Minuten  ungefâhr,  sagte  er:  „Aber 
Courage  bat  das  neue  Ministerium,  auBerordentlich  viel 
Courage."  Als  er  den  Satz  spâter  noch  einmal  wiederholte, 
antwortete  ich,  daB  ich  zweierlei  wiinsche,  erstens  daB  die 
Courage  nachhalte,  und  dann,  daB  sie  gute  FrUchte  trage; 
ubrigens  hatten  innerhalb  der  Gesetze  auch  wir  den  nôtigen 
Mut  gehabt,  als  beispielsweise  den  Arbeitern,  den  Vereînen, 
der  Presse  gegeniiber  und  jUngst  beziiglîch  Zimmermanns. 
Ich  fand,  da  er  seinen  Dank  an  mich  noch  einmal  aussprach, 
Gelegenheit,  ihm  zu  bemerken,  daB  ich  bedaure,  daB  es  uns 
nicht  gelungen  ist,  mehr  zu  erreichen  als  der  Fall  war.  Er 
sagte:  „Nein,  auch  Sie  haben  nicht  wenig  erreicht,  Sie  haben 
mir  den  Reichsrat  zusammengebracht  und  die  Delegationen, 
frtiher  schon  einen  bohmischen  Landtag."  —  Als  ich  am 
nâchsten  Tage  die  Amnestie  las,  ward  es  mir  klar,  daB  die 
Courage  des  neuen  Ministeriums  wohl  nur  gegen  die  deutsche 
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Parte!  zugespitzt  sein  kônne.  Beim  Entlassen  dankte  der 
Kaiser  das  dritte  Mal  fur  meine  Aufopferung  und  drtickte 
und  schtittelte  mir  herzhaft  die  Hand.  Er  war  guter  Dinge, 
wozu  auch  beitragen  mochte,  da6  wir  vielleicht  das  erste 
Ministerium  waren,  das  von  ihm  ohne  GroU,  Trauer,  Boudieren 
und  ohne  Prâtensionen  schied, 

So  war  ich  denn  glticklicherweîse  nîcht  mehr  Minister, 
und  es  hatte  sich  erftiUt,  was  ich  Stremayr  auf  die  Tausch- 
photographie  schrieb: 

^Zersprnngen  und  verklangeii; 
Die  Lichter  lôschen  ans, 
Ob's  glttckte;  ob's  mifiluDgen; 
Wir  gehen  mtld'  nach  Haas'. 

War  edel  stets  das  Streben, 
Ob's  auch  mifilang  zuletzt, 
So  ist  yerspielt  das  Leben, 
Doch  ehrlich  eingesetzt!" 

Am  7.  Februar  nahm  ich  Abschied  im  Justizministerium. 
Mitis  hatte  eine  Wette  angetragen,  daB  ich  der  erste  Justiz- 
minister  sein  werde,  der  frohgemut  im  Ministerium  Abschied 
nimmt  (Herbsts  Trânen  sah  ich  noch  nach  48  Stunden); 
er  hâtte  die  Wette  gewonnen,  wenn  sie  jemand  ein- 
gegangen  wàre. 

Stremayr  sagte  mir,  daB  er  aus  seiner  Tâtigkeit  im 
Unterrichtsministerium  schwer  ausgeschieden  sei.  Es  ist  be- 
greiflich,  da  er  eben  ein  System  von  Gesetzvorlagen  ausge- 
arbeitet  hatte,  die  die  klerikalen  und  Unterrichtsverhâltnisse 
endlich  in  Ordnung  bringen  sollten.  Daran  kann  ein  edles 
Herz  hangen  und  sich  schmerzlich  beriihrt  finden,  wenn  das 
reiflich  Uberdachte  Gewebe  in  ungeschickte  Hânde  ubergeht. 
Anders  war  es  bei  mir;  nach  der  Lage  der  Sache  konnten 
mir  nur  die  zwei  strafgerichtiichen  Vorlagen  am  Herzen 
liegen,  auch  war  ich  zu  sehr  an  die  Tiicken  meines  Damons 
gewohnt. 

Errang  ich  auch  die  Ziele  meines  Willens,  die  Freude 
des  Gelingens  nahm  er  mir.  Und  der  GenuB  blieb  aus,  die 
Frucht  war  Asche.  So  schrieb  ich  vor  mehr  als  zehn  Jahren 
in  einem  Gedichtc  an  meinen  Dàmon,  das  mit  folgenden 
Zeilen  endet: 
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Verloren  ist  die  Wette  um  das  Leben; 
Doch  jable  nicbt,  die  Handvoll  Totenbeine 
Werf  icb  hohnlacbend  dir  ins  Angesîcbt; 
Fahr  wobl,  auf  Wiedersehen  bei  Filippi. 

Stremayr  kehrte  seinem  Willen  gemâB  als  Hofrat  zum 
Obersten  Gerichtshofe  zurûck.  Er  bat  recht,  und  als  meine 
Cberzeugung  sel  hier  beigesetzt,  dafi  er  noch  einmal  un  ter 
besseren  Verhâltnissen  in  die  Regierung  tritt  oder  Prâsident 
des  Obersten  Gerichtshofes  wird, 

Aber  auch  ich  meînerseits  tat  recht,  mit  61  Lebens- 
und  38  Dienstjahren,  mehr  zehn  Monate,  Ruhe  mit  normal- 
mââiger  Behandlung  zu  begehren.  Âm  6.  Februar  sagte  mir 
Potocki,  er  werde  fttr  mich  jedenfalls  die  ganze  Pension  ver- 
langen.  Ich  dankte  entschieden  ablehnend  fttr  seine  Ver- 
wendung,  und  da  mir  nachtrâglich  der  Zweifel  kam,  ob  er 
dies  nicht  fttr  eine  Phrase  zu  halten  geneigt  sei,  fuhr  ich 
am  nâchsten  Tage  zu  ihm  und  verbat  mir,  mit  ausdrttck- 
lichem  Proteste,  bezUglich  dièses  Gegenstandes  auch  nur  ein 
Wort  zu  reden;  was  er  mir  dann  auch  versprach.  Unter 
17.  Februar  intimierte  mir  Hohenwart,  dafi  mich  Seine 
Majestât  unter  16.  Februar  in  den  Ruhestand  versetzt  (das 
Wort  „bleibenden"  steht  nicht  dabei,  wohl  ohne  Bedeutung) 
und  mir  als  RuhegenuB  den  voUen  Aktivitâtsgehalt  mit  8400  fl. 
bewilligte.  Ich  gestehe,  daB  mir  die  normalmâBigen  7350  fl. 
willkommener  gewesen  wâren.  Ich  hatte  gegen  meine  Kollegen 
oft  gescherzt,  daB  ich  erfreut  sein  werde,  selbst  ohne  das 
silberne  Verdienstkreuz  ohne  Krone  aus  dem  Ministerium  zu 
scheiden  ;  mein  Wunsch  war  erf ttUt.  Ich  dttrfte  in  Osterreich 
ein  Unikum  sein,  daB  ein  hoherer  Justizbeamter  mit  fast 
40jâhriger  Dienstzeit,  der  noch  dazu  Minister  (gegen  seinen 
Willen)  war  und  als  solcher  vom  Kaiser  auf  eigenes  Verlangen 
huldvoUst  enthoben  wurde,  ohne  die  geringste  Auszeichnung 
aus  dem  Dienste  fttr  immer  scheidet,  zugleich  ist  dadurch 
der  Beweis  geftthrt,  daB  man  bei  uns  in  Osterreich  ohne 
eigenes  Gepappel  von  den  wie  Sand  am  Meere  zahlreichen 
Âuszeichnungen  (mindestens  nach  natUrlichem  Laufe  der 
Dinge)  keine  erlangt.  Da  ich,  wegen  des  durch  die  Minister- 
stelle  verursachten  Verlustes  der  Verwaltungsratstelle  bei  der 
Kronprinz-Rudolf-Bahn,  dann  des  diâtierten  Abgeordneten- 
man dates,  ungeachtet  der  Pension  von  8400  fl.  meinen  frtiheren 
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BezUgeii  als  Hofrat  gegenûber,  ungefiihr  3()0(*1L  verliere^  sa 
kann  mir  iiiemand  nachsagen,  daS  îcli  mehr  erhielt  als  îcl 
verdiene,  îch  selbst  aber  fiîge  aufrîchtig  bel:  auch  nichi 
wenîger  aïs  îch  anstrebte. 

Der  Abschied  von  Jen  zugleich  austretenden  Kalle^en 
war  eln  sehr  freundlicher.  Unser  Verkehr  in  den  Konferanzen, 
ein  {ïaar  Ungezogenheiten  Holzgethans  abgerechnet,  war  jeder- 
zeit  ein  kullegialer,  gentlemenwurdiger.  Ein  einziger  Vor- 
gang  war  niclit  ganz  anstândig:  Potocki  und  Taaffe  wech« 
selten  wiilirend  der  Sitzung  hâufig  Bleistifthnefe^  die  sie  danri 
surgfaltig  zerrissen,  und  nacli  den  Sîtzungen  sagte  zu  Taaffe 
Ofters  Potocki:  „Komraen  Sîe  noeh  auf  ein  paar  Wurte  zu  rair  in 
das  Arbeitsziramer,"  Es  schîen  dies  anf  geheime  Intrîgeu  hin 
zuweisen,  vielleiclit  war  es  aber  auch  nur  die  Folge  kavalier* 
mafîiger  Rueksîchtsiosîgkeit,  TaaiTe  erzâhlte,  daO  die  Biîrger* 
minister  sich  wiederholt  mît  Scliîiniifnamen  behandelten*  mi 
den  Fânsten  bedrobteu,  in  den  Tisch  schlugen  u,  dgL  Dièse 
Ungezogenheit  und  der  voile  Mangel  schicklicher  Fnrmen 
verleîdeten  Herbst  und  tiiskra  auch  dem  Kaiser. 

Taaffe  war  In  den  ersten  Tagen  der  Reîchsrat-^kauipaîirne 
sehr  niedergesehlageii.  Da  er  sich  stets  diirch  gute  Lauu< 
iind  heiteren  Witz  auszeîchnetej  fiel  mir  dies  auf;  ich  macbM 
ihni  damais  eînmal  eine  Beinerkimg  darîiber,  er  antwortet( 
ganz  gegen  seine  Gewohnheit  fast  gereizt:  „In  dieser  Zei' 
kann  man  doch  nicht  gut  aufgelegt  sein/*  Er  aftektierte  odei 
affichierte  damais  Zahnweh  und  Grippe  mit  Heîserkeiu 

Nach  ein  paar  Wochen,  ungeachtet  sich  imser  Austrîtl 
immer  klarer  herausstellte,  kam  ihm  plotzlich  wieder  di 
voile  gute  La  une.  Ich  dachte  damais,  da  mir  bekannt  war^ 
daB  er  am  Portefeuille  oder  doch  an  einer  eîntrîlglichen  An- 
stellung  sehr  hing,  der  Kaiser  habe  ihni  sein  Verbleiben  zu- 
gesagt  oder  er  werde  sich  ehestens  als  Reichsminister  dei 
kaiserl.  Hauses  und  als  Hofmarschall  entpuppen.  Auch  be' 
unserem  Austritte  war  er  gut  gelaunt,  und  so  sagte  ich  ihnj 
damais:  ^Ich  glaube,  ich  wîttere  Morgenluft;  wenn  die  Saebei 
gut  gehen,  werden  Sie  ehestens  das  Ministerprâsidiuni  Uber< 
nehmen."  „Ah,  das  wâre  doch  nicht  schôn,*'  erwiderte  er,  eiw 
liberrascht  iiber  meine  Bemerkung,  ^wenn  îch  raîr  von  dei 
gegenwârtîgen  Ministern  die  Kastanien  ans  dem  Feuer  holei 
lieÛe/'    ftXun/  antwortete  ich,  wir  haben  uns  dabei  auch  di 
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eigenen  Pfoten  genugsam  verbrannt,  so  daB  Sie  ohne  weiters 
zugreifen  konnen.  Spâter  fragte  ich  ihn  einmal,  ob  er  Statt- 
halter  in  Bôhmen  werde?  Er  sagte,  er  werde  es  sich  bedenken, 
die  dortige  Stellung  sei  nicht  reizend. 

Am  8.  Februar^)  besuchte  ich  meinen  Nachfolger 
Dr.  Habietinek;  er  machte  auf  mich  den  Eindruck  eines  feinen 
Mannes.  Er  begriiBte  mich  mit  dem,  daB  er  bedaure,  daB 
ich  ihm  mit  meinem  Besuche  zuvorgekommen  sei,  er  habe 
sich  eben  bei  seinem  alten  SchulkoUegen  Sektionsrat  Edel- 
mann  um  meine  Wohnung  erkundigt;  gleichwohl  besuchte  er 
mich  erst  heute  (ich  war  nicht  zu  Hause)  und  lieB  mir  sagen, 
er  werde  in  ein  paar  Tagen  wieder  kommen.  Ich  wollte 
ihm  gerade  heute  in  diesem  Tagebuche  mit  Dr.  Herbst  als 
nobile  par  fratrum  ein  paar  Gedenkzeilen  widmen,  die  jetzt 
entfallen,  da  er  in  der  Tat  zu  Besuchen  wenig  Zeit  haben  mag. 

Mit  Beust  hatte  ich  im  Jahre  1867  ein  langes  Zwie- 
gesprâch  liber  den  Ausgleich  mit  Ungarn,  gegen  den  ich  mich 
in  der  angestrebten  Form  aussprach.  Seitdem  wechselten 
wir  nur  fluchtige  Reden,  bis  ich  nach  meîner  Ernennung  ihn 
begruBte.  Ich  sagte  ihm,  daB  ich  es  fur  nôtig  halte,  daB 
das  Reîchsministerium  mit  denen  der  beiden  Hâlften  in 
Fuhlung  bleibe  und  daB  der  gegenseitige  Verkehr  jedenfalls 
ein  wohlwoUend  freundlicher  sein  soUe.  Gleichwohl  kam  ich, 
obwohl  wir  uns  bei  Diners  etc.  ôfters  begegneten,  nur  einmal 
vor  meinem  Austritte  mit  ihm  in  ein  lângeres  meritorisches 
Gespràch;  als  die  Auflôsung  des  bôhmischen  Landtags  in 
der  Luft  lag,  wollte  ich  ihn  gegen  dièse  MaBregel  gewinnen. 
Ich  wendete  mich  zuerst  an  seinen  Sektionschef  Hofmann 
und  ging  dann  selbst  zu  Beust.  Einer  langen  Auseinander- 
setzung  tiber  die  Schâdlichkeit  der  MaBregel  begegnete  er 
nur  mit  Interjektionen  unsicherer  Deutung.  Ich  gewann 
gegen  dièse  glatte  Oberflâchlichkeit  Abneigung  und  hatte  seit- 
dem nur  gegen  Petrinô,  fur  Annektierung  deutscher  Minister, 
dann  fur  unsere  schnelle  Entlassung  unter  Vorschlag  der 
Nachfolger  mit  ihm  gesprochen.  Er  versicherte  mich  ein 
paar  Maie,  daB  er  schon  im  eigenen  Interesse  der  Geschichte 
gegentiber  nichts  gegen  die  Verfassung,  die  er  in  erster  Reihe 
als  sein  Werk  andeutete,  unternehmen  werde.    Jetzt,  da  ich 


^)  Das  Folgende  aufgezeichnet  am  13.  MUrz  1871. 
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austrat,  hielt  ich  es  fUr  ein  Gebot  der  Ârtigkeit,  zu  ihm  zu 
gehen  ;  ich  besuchte  ihn  am  7.  oder  8.  Februar.  In  der  Auf- 
regung  der  Situation  war  er  diesmal  au^eknôpft  nnd  atoff- 
reich.  Er  sagte  mir,  er  sel  dièse  letzten  Tage  mit  sich 
ernstlich  zu  Rate  gegangen,  ob  er  seine  Demis  [sion  geben  solle.] 

(Fortsetzung  nicht  erhalten.) 


Namensverzeichnis. 

Die  Angaben  beriicksichtigen  in  der  Regel  nor  die  damalige  Zeit.  Wo 
es  erforderlich  schien,  warden  aach  Erlftaterangen  beigefUgt 

Abkarzungen:  HH  =  Mitglied  des  HerrenhanseS;  LA  =  Landtags- 
abgeordneter;  RRA=  Reichsratsabgeordneter;  bei  NameO;  die  hlnfig 
▼orkommeii;  wurde  nur  die  erste  Seite  angegeben,  mit  dem  Beisatz 
u.  0.=  nnd  oft.    Die  anderen  Abkflrzangen   sind  leicht  yerstSndlicfa. 


Aichinger,  LA  KHrnten  86 
Amadei,    Rudolf    Graf,    Hofrat    u. 

Landeschef  i.  P.  der  Bukowina  65 
Artus,  Anton,  Min.-Rat  u.  Leiter  d. 

Prâsid.-Kanzlei  d.  Min.-Rates  64 
Auersperg,  Anton  Graf,  H  H  loi  f. 
—  Adolf  und  Carlos  Furet,  Min.-Prns. 

a.D.,  HH  89 
Banhans,  Dr.  Anton  Baron,  RRA  95 
Bauer,  M  or.  R.  v.,  Prâs.  d.  Escompte- 

bank  108 
Benoni  v.Clanisberg,  Dr.Cflaar,  Sekt.- 

Chef  im  Justizmin.  109.  114 
Beust,    Friedrich    Ferdinand    Graf, 

Min.  d.  Aufi.,    RRA  66.  69.  74. 

119.  125 
BOhm,  Dr.  Albert,  Auskultant  70 
Cnobloch,  Karl  Baron,  Gutsbesitzer, 

LA  Kamten  82.  85 
Czedik  v.  BrUndelsberg,  Alois  Baron, 

Sekt-Chef   im  Min.  f.  K.  u.  U., 

RRA  60  f.  72 
Depretis-Cagnodo,  Dr.  Sisinio  Baron, 

Handelsmin.,  RRA  67,  71  f.  119f. 


Dietrichstein    za  Nikoisborg,    Alex. 

Furet,    Gf.  V.  Menadorfif-Pouilly, 

Statthalter  v.  BOhmen  102 
Distler,   Karl   Baron,   Sekt-Chef  u. 

Leiter  d.  Finanzmin.  71 
Ebner,     Alex.,     Gatsbesitzer,     LA 

Kâmten  85 
Edelmann,  Ëmst,  Gutabesitzer,  LÀ 

Kamten  85  f . 
—  Dr.  Johann,  Sekf.-Rat  im  Jiutiz- 

min.  125 
Eichho£f,  Josef  Baron,  Gutsbesitzer 

in  Mahren,  RRA  95 
Esterhazy  v.  Galantha,  Wilhelmine 

Giin  63 
Farfoglia,  Alois,  Min.-Rat  im  Justiz- 
min. 109 
Felner  v.  d.  Arl,  Albert,  Sekt-Rat 

im  Justizmin.  109 
Fluck  V.  Leidenkron,  Maxim.,  Vize- 

prfts.  d.  Ldgerichts  Triest  111 
Franz  Joseph,  Kaiser  61  n.  o. 
Franz   Karl,   Ërzherzog,  Vater  des 

Kaisers  120 


Namensverzeichnis. 


127 


Fax,  Johann,   GemeindesekretUr  in 

Znaim,  RRA  102 
Giovanelli,  Ign.  Baron,   Ob.-Ldger.- 

Rat,  RRA  94 
Giskra,  Dr.  Karl,   gew.  Minîster  d. 

Inn.,  RRA  64  u.  o. 
Giuliani,  Ëmst  von,    Sekt-Rat  im 

Jnstizmînist.  109 
Glaser,  Dr.  Julias,  Univ.-Prof.,  Sekt.- 

Chef  im  Minist.  f.  K.  u.  U.,  RRA 

68.69.89.110. 
GOtz,  Josef,  Gttteradministrator,  LA 

Kftmten  85 
Grocholski,   Dr.  Kasimir  R.  v.,   gai. 

Ldm.-Minister,  RRA  92.  103.  107. 

117 
Grofi,  Dr.  Franz,   Notar  u.  Bûrger- 

meister  in  Wels  RRA  70 
-Habietinek,    Dr.  Karl,    Univ.-Prof., 

Jnstizminister  111.  125 
Hartig,  Edmund  Graf,  HH  96 
Harum,  Dr.  Peter,  Hofrat,  Univ.-Prof., 

Réfèrent  f.  jurid.  Fakultâten  im 

Min.  f.  K.  u.  {].  73 
Hasner  R.  v.  Artha,  Dr.  Leopold,  Mini- 

8ter  a.  D.,  LA  u.  RRA  64.  70.  121 
Uerbst,  Dr.  Ëdtiard,   JoBtizminister 

a.  D.,  RRA  64  u.  o. 
Hofmann,    Leop.   Friedrich    Baron, 

Sekt-Chef  im  Min.  d.  Âufiem  66. 

125 
Uohenwart,    Karl    Siegmund    Graf, 

Ministerprfiaident  nach  Potocki, 

RRA  70.  90.  128 
Holzgethan,  Ludwig  Baron,  Finanz- 

minister,  RRA  69  u.  o. 
Hopfen,  Franz  R.v.,  Pra8.d.  Abgeord- 

netenhauses  68.  93.  95 
Hueber,  Josef  von,  Ldger.-Rat,  Guts- 

besitzer,  LA  Karnten  82.  86 
Hye,  Dr.  Anton  Baron,  Univ.-Prof., 

Justizminister  a.  D.  102 
Jenko,  Georg,  Min.-Sekr.  im  Justiz- 

min.  109 
Kaiserfeld,   Moritz  Edl.  v.,  Landes- 

hauptm.  V.  Steiermark,  RRA  64. 

65 


Khoss  V.  Stemegg,  August,  Min.-Rat 
im  Justizmin.  109 

Kinski,  Ëugen  Graf,  Prils.  d.  Anglo- 
bank  108 

Klaadi,  Léo,  M  in.-Konzipistim  Justiz- 
min. 109 

Klier,  Dr.  Franz,  Advokat,  RRA  70. 
96 

Kraufi,  Cari  Baron,  Justizminister 
a.  D.  110 

Kubin,  Gustav,  Min.-Rat  im  Min. 
d.  Inn.  104 

Knefstein,  Franz  Seraph.  Graf,  Ob.- 
Hofmarschall,  Président  d.  HH 
102.  110 

Kutschker,  Dr.  Johann,  Weihbischof, 
zuget  d.  Min.  f.  K.  u.  U.  92 

Lasser  v.  Zollheim,  Dr.  Josef  Baron, 
Statthalter  v.  Tirol,  RRA  92.  98 

Lienbacher,  Dr.  Georg,  Staatsanwalt, 
Gesetzgebungsreferent  im  Justiz- 
min., RRA  111 

Luggin,  Dr.  Josef,  Advokat,  Villach, 
LA  Kamten  85 

Luschan,  Otto  von,  Ldger.-Rat  in 
Klagenfurt  109 

Mayer,  Bftcker,  Theaterkonditor  in 
Graz,  wurde,  weil  er  den  jongen 
Ofiizieren  nicht  weiter  kreditieren 
woUte,  schwer  verletzt  69 

Mayrhofer,  Dr.  Franz  Karl  R.  v., 
Pras.  d.  Verw.-Rats  d.  Creditanst, 
RRA  93 

Mende,  Leopold  Ëdl.  v.,  Hofrat  i.  R., 
RRA  70 

Mertens,  Kari  Baron,  FZM.,  Prfts.  d. 
Ob.-Militar-Justizsenats,    HH  96 

Mitis,  Georg  Baron,  Sekt-Chef  im 
Justizmin.,  122 

Moriggl,  Dr.  Simon,  Relig.-Prof.  in 
Innsbruck,  wurde  aber  Antrag 
der  Statthalterei  aus  d.  Staats- 
dienst  enUassen  (wegen  offener 
Auflehnung  gegen  dieStaatsgrund- 
gesetze  u.  Verleitung  der  Land- 
bevOlkerung  zu  Zustimmungs- 
kundgebungen  zu  verfassungs- 
feindlichen  Antrftgen)  73 


128 


S.  Frankfurter. 


Mfihlbacher,  Paul,  Gutebesitzer,  LA 

Karnten  82 
Nischelwizer,  Oswald,  Gûterdirektor, 

LA  Kilrnten  85 
Nostiz-Ricneck,  Albert  Graf,  Oberst- 

lamhu.  V.  BOhmen  H  H  87.  98.  102 
Oberwinder,  Heinrich,  Schriftsteller, 

Mitglied  des  sozialist  Komitees, 

verurteilt     im      Arbeiterprozcfi 

4.— 19.  Juli    1870    zu    langjâhr. 

Gefangnisstrafe  75 
Olz,  Dr.  Anton,  prakt.  Arzt,  KRA  92 
Pascotini,  Karl  Baron,  Uofrat  i.  P., 

URA  93—95 
Perger  EdI.  v.  Pergenau,  Heinrich, 

Gutsbesitzcr,  RRA  70 
Petrinô,  Alexander  Baron,  Ackcrbau- 

uiinister,  KRA  69  u.  o. 
Pillerstorff,  Hcrmann  Baron.    Guts- 

bcsitzer.      Landespr^sident      v. 

Schlesien,  RRA  92 
Poche,  Adolf  Baron,   Statthalter  v. 

Milhren,  RRA  92.  93 
Podmanizki,  Min.- Rat  104 
Potocki,  Alfred  Graf,  Mini8ter])rii8i- 

dent,  RRA  60  u.  o. 
Proskowetz,    Emanuel,     Faliriksbe- 

sitzer     in     Kwassitz     (Mîlhren), 

RRA  70 
Rechbaucr,  Dr.  Karl,  Advokat.  LA 

u.  RRA  Olf.  92fT.  104 
Reinlein   R.  v.   Marienburg,   Jakob 

Baron,  Min.-Rat  u.  Chef  d.  Pril- 

sidialburcaus  des  Justizniin.  100 
Rokitansky,    Dr.  Karl,    Univ.-Prof., 

llofrat,    PrUs.    d.   Ak.   d.    Wiss., 

ziiget.  d.  Min.  f.  K.  u.  T.,  HII  73 
Sacken,  Theodnr  Baron,  Sekt.-Chef 

im  Justizniin.  lUO 
Scharf,   Alexander,   .Tournaiist,    ver- 
urteilt in  doni  von 


Schiflf,  Paul,  Bankier,  gegen  ihn  an- 

gestrengten  Prozefi  70 
Schindler,    Dr.  Alex.  Jul.,    Schrift- 
steller, Notar,  RRA  65.  109.  120 
Schmeidel,    Hermann,   Staatsanwalt 

im   Hochverratsprozefi  1870  113 
Schmerling,  Dr.  Anton  R.v.,  Mînister- 

prfts.  a.D.,  Pra8.d.  Ob.-Ger.-Hofea, 

HH  89.  97.  104.  112.  121 
Schwarzenberg,  Adolf  FQrst,  HH  96 
Sophie,  Erzherzogin,  Mntterd.  Kaisers 

120 
Spiegel  zum  Diesenberg-Hanzleden, 

Christoph  Graf,  Gutsbesitzer  KR  A 

70 
Stiitz,  Joseph,  Major,  Vorstand  des 

Landwehr-Militilr-Departem.     im 

L.-V.-Min.  108 
Stremayr,  Dr.  Karl  Anton  Franz  von, 

Minister  f.  K.  u.  U.,  RRA  67  u.  o. 
Sturui,  Dr.  Eduard,  Advokat,  LA  u. 

RRA  68.  72.  89.  92.  96.  97 
Taaffe,   Eduard  Graf,   Min.  d.  Inn. 

RRA  60  u.  o. 
Teschenberg,  Ernst  von,  Ilofsekretilr 

im  Min.  d.  Aufi.  66 
Tschabuschnigg,  Gustav  R.  v.,  Rats- 

sekretar  in  Tri  est  109 
Unger,  Dr.  Joseph,  Univ.-Prof.,  RRA, 

dann  H  H  89.  120 
Waser,  Dr.  Joseph  R.  v.,  Sekt.-Chef 

im  Justizmiu.,  LA  u.  RRA  67 f. 

104.  109.  114 
Widmann-Sodlnitzky,    Viktor    Graf, 

Landesverteidigungsminister,  HH 

68  f.  73.  117 
Zinnnermann.  L.  R.,  Ilerausgeber  d. 

,.Freiheit**  in  Graz,   wegen  ailzu 

seharfer    antiklerikaler    Schreih- 

weise  ans  Osterr.  ausgewiesen  121 


Herichtigung. 

Auf  S.  56,  Z.  24    von  oben,  soll  on  richtî^  heiûen:  sog.  PappbAnde,  .  . 
statt  »(>g.  PapieH)iinde,  .  .  . 


rlag  von  Adolf  Holzhauscns  Nfg.  in  Wxtn  VII. 

Verôffentlichungen 

ussion  fiir  nenere  GescUchte  (isterreiclis. 


Band  1.  S,  13.  15. 

ironologischesVerzeichnisderôsterreichischen 

ïtSVertàge.    Vun  Ladwîg  Bittiicr. 

l:  Die  Dsterceiditschen  Siiatsvertrage  von  1526  bis  1763. 

Geh<»tei  S   8.—  -  RM.   6.  -. 
Il*  Oie  osterreichischen  StaatsvertrSge  von  1763  bis  1847. 

Gchchel  S  12.—  -^  RM.    9.—. 
tl:  Die  ôsterreichisclien  Staatevertrage  von  1848  bis  1910. 

Gfhcftct  S  24—   =   RM.  18.—. 
:  Die  osterretchischen Staatsvertrâee (Register)  1526  bis  1914. 

Gchcttct  S  16.—  ^RM-  12 


Band  4. 

livalien  zur  neueren  Geschichte  Ôsterreichs, 

.1.  Gchchct  S  24.-  =  RM.  IS  - 

tri  r  »fîvt>mt'  .chkhle  0«tt;:f^ 


Baod  5»  6|  7,  IS. 

bsterreichischc  Zentralverwaltung.  Von Thomas 

FtQfier  tind  Hcitirich  KrctscJimayr. 

Abtejlung:  Von  MaximOîan  L  bb  zur  Vcrciniirtinir  dcr  osier» 
ichl^hen  ufîd  hohmischt^n  HoFkiindd  (I7i** 
id  L   GiMichichtIfchc  OWn^cht  Gch.  S  8.—  =  KM.   6.—, 

2.  /\kteiistiid£is  1491  biâ  1681.  Gch,  S  16.— =  RM.  O.-^. 

5.  Aktetistûcke  1683  bis  1749.  VergnRen. 

|i.  Abtcilung:  Von  der  Vercintgung  dcr  oslerreicbkchtn  und 
Shmischen   HoflcAnzlei  bis  sur  Einriditung  der  MiAisterial' 
rfassutig  (1749  bi-f  ISIB). 
md  2.   Aktenstiicke  1743  bi*  1760.  Gch.  5  "0      —  & 


Verlag  voti  Adolf  Hoïzhausens  Nf{g>  tn  Wien  Vil. 

Ilaiîd  9. 

ÔsterreichischeStaatsvertrâge.  Fuwientum  Sichenbur 


1526  bifi  1690. 


Von  Roderidi  GooiK, 

ijelR-ftet  S  40.—  ^  RM, 


neuere  Gocbkhtc  ù^tctrtjiLl.    .luiiuvchcn  kiL  (iiiir«r.Vl»rt«}j«lim«àrïft  ) 


Band  10. 

Ôsterreichîsche  Staatsvertrâge.  NîtdcrUndei  (bui?: 

Von  Heinrich  Ritter  von  Srbik. 

Gchcftct  s  3a-   ^  KM,  20a 

Etne  wlchllft  Quelle  wtrd  darck  dcti  vorltae^odeii  Band  in  mUbev 
lûchlifer  Arbcit  die  drr  Hrratwgcticr  gclcbttJ.  detîi  Funchcr  er^ddosâcn. 

Brad  11, 

Korrespondenzen     osterreichischer     Herrschi 

Die    Korrcspondetii  F^^rdiniinds   I.      Band   1;    Familienkoi 

spondenx  hi$  1526,     BeArbdtet  von  Wilhelm  Bauer. 

Gcheftet  S  2K-  ^  RM.  2tt 

.  ,  Mit  dcr  mtibcvoWcfi  Arbcit  dcr  HerAa*s*br  wurdc  WifKclin  B4 

i»l.  Kr  hal  %kÛ  mit  in"o6eiïi  FlciBe  und  mît  vider  tiebc  iur  Sache  «inrr  AÔI 
jà>c  xu«cweûdet,  wa$  min  jm  b£%teii  atii  den  tum  TelJ  recîil  timbui^jckhcD  lîi 
Hutcruojscn  îU  dco  dnzelnm  Bftefcii  entnebraoi  kâjià.         iUmm  imi  rrMmj 


Band  12.  M 

Osterreichîsche  Staatsvertrâge*  EngbnJ,  Zwtîtcr  Band 

1749  hii  Oktober  1513  (trebjs!  eincm  Anhang  bb  Aprii  It 

Bearbeitet  von  Alfred  Fracim  Pribraïa. 

Geheftct  S  35.—  =  RM.  25J 


Band  14,  16. 

Korrespondenzen     osterreichischer     Herrsche 

Ole  Korrespondcnz  MaicimîHans  IL  Bearbeitet  von  Vtktor  Bi 
Band  I  und  2.    FamlljenkDrr^pQiideci^  1S64  bts  1S67. 

Vcrgril 

Band  3. 

Ôsterreichische  Staatsvertrage.  England.  i/Band  Vei 

Wagner,  Innsbruck  1907, 


ÔstciiclLh^î  '• 

9  HâîhIlv   i- 


Band  19^27. 

^rns  AuBenpohtik  1908  bis  19] 

lischcr  Bimdeivérlâg  1910 


ANFORD    UNJVERSITY 


STANFORD    UN 


STANFORD    UNIVERSITY   UBRARIES      STANFO 


UNIVERSITY    L.BRAR.ES       STANFORD  UNIVER: 


LIBRARIES    •    STANFORD   UNIVERSITY  LIBRARI 


VERSITY    UBRARIES      STANFORD    UNIVERSITY    LlB 


»RAR(ES   .    STANFORD  UNIVERSITY    UBRARIES 


ANFORD    UNIVERSITY  LIBRARIES    '    STANFORD    Urt 


STANFORD  university  ubraries    STANFO 


miii 


>« 


'ERSITY    LIBRARIES        STANFORD    UNlV 

I 

lARIES     •    STANFORD    UNIVERSITY    LIBRARIES         ^ 


LIBRARIES    .    STANFORD     UN.VERSITY    UBRAR.ES 


STANFORD    UNIVERSITY    UBRAR.es        STANFORD 


UNIVERSITY    Ll 


FORD     UNIVEP 


'ERSITY  uBR. 


ÎARIES  STAN 


y    LIBRARIES 


S    •    STANFORD    ^ 


UNIVERSITY     y 


Stanford  University  Librariee 
Stanford,  Calif omia 


lUttun  thla  faook  aft  «r  htian  dftU  eu. 


